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BoMBIX»  BoMwTX.    Genre  Hnkacs  de 
rOr^rc  des  L^dcpcèrcs. 

Les  Bcn^ ,  aarremenc  nommés  Phalènes  fileufes , 
iosLi  des  infcdcs  à  ouarre  ailes  bicmbraoeufcs  ,  rc- 
ccarcrrcs  d'nne  rouuîèrc  éc«illeufe ,  cjui  fc  dérache 
par  le  moindre  froctemeot.  Ils  ont  deux  antennes 
p.cs  ou  moins  pcûk^cs ,  deux  ancemiules  compri- 
mées ,  relues  j  une  trompe  roulée  en  fpirale ,  p!us 
ou  moins  courte ,  fouvenc  imperceptible  ;  enfin  le 
corps  aic2  gros ,  couTert  de  poils  fins  ^  ferrés ,  qui 
le  aêa:hent  facilement. 

Lmné ,  n*ayan€  établi  qne  tiob  genres  dansTOrdre 
^es  Lepidopières ,  a  compris  les  iiomhix  dans  celui 
^  PkÂlè&e,  donc  il  a  (eulemenc  fait  plufieurs  di- 
'V'x^ùxis.  Le  genre  de  BomMx ,  tel  que  nous  le  pré- 
fcnacxis  ici ,  reniccme  les  deux  premières  dirilions 
ces  Plulcnes  de  cet  autenr,  PkdUJuu  Auaci  3c  Fka- 
lézé,  Bomhyces. 

Cramer  a  fuiri  les  diyifions  de  Linné  »  8c  a  nommé 
ces  infecte  Phalènes  à  mitoir ,  Atiaci  ,  êc  Phalènes 
fileaics ,  Bmmhycti. 

M.  Geo&oy  a  féparé  du  genre  des  Phalènes  de 
LL&né  les  Teignes  &  les  Ptérophores ,  êc  l'a  dirile 
cm  uirc  en  deux  grandes  familles  ^  dont  la  première 
répcod  à  notre  genre  de  Bamhix. 

De  Geei ,  ;^rès  avoir  féparé  les  Ptérophores  (bas 
le  aom  de  Phaîcnes-Tipules^  a  divifé  le  genre  des 
Phaièi:es  de  Linné  en  plufieurs  fiunilles  ,  aaprès  la 
forme  des  antennes  3c  la  longueur  de  la  trompe. 
Le  genre  de  Bamhix  répocd  a-peu-près  aux  deux 
premières  ^milles  des  Phalènes  de  cet  auteur. 

L'aureor  de  Fourrage  intitulé  Papillons  d  Europe , 
défignanr  tous  les  Lépidoptères  fous  le  nom  géné- 
rique de  Papijjti ,  les  dîltingue  en  Papillons  de 
foor  3c  Papiiioos  de  nui;  :  il  diyife  ceux-ci  en  (ept 
daâês  ,  dont  les  Bomhix  forment  la  première  fous 
le  oem  de  jUeufcs, 

Les  Bomàix  appartiennent  à  la  famille  des  Pha 
lèaes.  Os  ont  beaucoup  de  rapports  avec  les  Noc- 
caellcs ,  les  Phalènes  proprement  dites ,  3c  les  Hé- 
pialcs.  Les  antennes  fétac^  »  3c  les  antennules  com- 

Smees  ,  velues  3C  cylindriques  à  leur  extrémité  » 
tmguent  fjAfamment  lesNoâuelles.  Les  antennes 
cooires  S:  fiàfonnes  font  aifémeat  reconnoître  les 
Hépiales.  £z£n  les  antennules  cylindriques,  pref- 
CGC  eues,  empêchent  de  confixidre  les  Phalènes 
avec  les  Bomhix  ,  qui  les  ont  comprimées  3c  velues. 
Les  antennes  des  Bomhix  font  peâinées  :  elles 
font  compofées  <f  mi  nombre  coofidérable  d'arddes^ 
de  chacun  defqsels  partent  deux  filets  latéraux  , 
kaocoop  ph»  grands  dans  les  mâles  que  dans  les 
fgneUcs.  Cellcs-ct  qième  ont  pour  la  plupart  ces 
âc9  laxéranz  fi  cotons  3t  fi  pcdts  ,  que  Fanteane  | 
E4ou€  Nmnlk,  k^fiAes.  Tome  V. 


paroît  au  premier  rceard  fimplemcnt  filiforme  ;  mais 
quelques  mâles  ont  leurs  aniennes  grandes  6c  très- 
pecbnées ,  3c  femblables  à  nue  plume  d*oifcaa ,  les 
filets  latéraux  font  eux-mêmes  très-plumcux. 

La  bouche  efl  formée  d*ane  langue  ou  trompe 
3:  de  deux  antennules. 

La  trompe  des  Bomhix  eft  très -courte  Sr  prclque 
impercepdble  dans  les  elpèces  qui  ne  prennent  au* 
cune  nourriture.  On  la  dillicguc  très- bien  dans 
quelques  efpcces  :  elle  eft  roulée  en  fpirale  ,  3t 
formée  de  deux  lames  mcxnbrancufes ,  crenfcs  d*im 
côté  y  convexes  de  Tautre  ,  pointues  &  un  peu  hé^ 
rillees  à  leur  extrémité.  Lorfque  Tuifctâe  n'en  fait 
pas  ufage  ,  la  trompe  relie  cachée  entre  les  deux 
antennules.  Lorfquil  veut  s'en  fcrvir,  il  Tétend» 
la  roidit,  3c  la  ploi^  dans  les  fleurs ,  pour  en  ex- 
traire le  fuc  midleux. 

Le  corcelet,  que  nous  avonsconfbndujufquàpré* 
fent  avec  le  dos  ou  la  parrie  fup^ncmre  de  la  poi- 
trine, cfk  court,  aflcz  large  ,  3c  placé  entre  la  poi- 
trine 3c  le  dos  :  il  donne  nailïance  à  fa  paire  iafé- 
rieure  ,  aux  deux  pattes  de  devant.  Cette  pièce  ell 
difUnd^  dans  tous  les  Lépidoptères ,  3c  on  la  con- 
fondue mal  à  propos  avec  le  dos  ,  qui  donne  naif- 
fance  aux  quatre  ailes  ,  3c  qui  fe  trouve  placé  entre 
la  pièce  dont  nous  venons  de  parier  3c  Tabdomen» 
Le  dos ,  auquel  nous  conferverons  encore  dans 
nos  defcriptions  le  nom  de  corcelet ,  ell  ordinaire- 
ment convexe  3C  couvert  de  poils  loc^s  ,  fins  ,  qui 
fe  déuchent  facilement.  A  la  baie  fupérieurc  des 
ailes  ,  on  voit  ,  de  chaque  côté  ,  une  grande  pièce 
triangulaire  ,  en  forme  d'omoplate  ;  quelques  au- 
teurs Tout  nommée  épaule  ,  a  caule  de  fa  forme 
3c  de  fa  pofiaon. 

L*abdcinen  de  ces  infeclcs  efl  aucz  gros ,  fur- 
tout  dans  les  femelles  ;  il  eib  compote  de  fix  an- 
neaux ,  couverts  de  poils  fins  ,  3c  munis  d'un  (Hg- 
oute  de  chaque  côté. 

Au-defibus  de  la  pièce  que  nous  avons  nommée 
dos ,  efl  celle  qui  a  pris  le  nom  de  poitrine  ,  3c 
qui  donne  naiflànce  aux  quatre  pattes  podéricures  : 
elle  efl  ordinairement  couverte  de  poils  longs  3c 
très-fins. 

Les  pattes  (ont  de  longueur  moyenne  >  les  cuillès 
font  très-velues  >  les  ïambes  terminées  par  deux 
épines  ^  3c  les  tarfes  fiUformes  ,  ccmpofés  de  cinq 
arrides. 

La  géndradon  3c  l'accouplement  det  Bomùix 
n'offrant  nen  de  plus  parriculier  que  dans  les  autres 
genres  des  Lépidoptères ,  nous  n'en  dirons  rien  ici» 
Nous  nous  contenterons  de  renvoyer  aj'artide  La- 

PIDOPTâl.1. 

Les  larves  des  BomUx ,  coonacs   fous  le  ikmk 
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it  (htniUt,  ont  le  corpi  alongé  .  ptcfqne  cyhn- 
rlri<}uc  ,  allez  mol ,  lifle  ou  couvtrt  de  tubercules  , 
de  pitils,  K  cumpofô  de  <louie  anntaui  didinbls, 
l'ur  neuf  iJc!'(|uc!i  il  y  a  un  i>igmatc  de  chaque 
côct*.  Leur  (e;c  cit  (ûcm^c  de  deux  plaquet  hjmil- 
phétiqucs  ,  d'une  (ubilance  allez  fofidc.  Leur  bou- 
che ell  munie  de  deux  mâchoires  allez  grolTes  Se 
alTcz  dures,  figurées  en  forme  de  cuiller  à  boids 
traocbans ,  par  le  moyen  defquellcs  elles  ron^ni 
les  feuilles  ds  végccaux.  Quelques  crpèccs ,  telles 
que  le  CelTus ,  le  Bombix  dti  Matrontct ,  tic.  qui 
aitaqucni  le  buis  mùr.c  ,  ont  Icuit  màdioitcs  btca 
plus  lolidcs ,  bit'11  (lus  fotics  ,  bien  plus  tianchan- 
■ts  .  &;  îiiucs  pli  ilc^  mulUcs  bien  pius  vigoureux 
q':c  celiez  dc^  clic :ii lies ,  qui  Ce  r.ovrillent  lîm- 
flk'ni.iit  di  icuillc:  de  végéiaui. 

Au-dcllous  de  la  bouche  ,  on  remarque  une  pciice 
eiiv;:;tuTC,  numincc //im ,  par  eu  pàilk  le  lil  de 
fi>ie  deltiDc  i  1.1  l'urmaiion  des  coques ,  dans  Icf- 
qir.IIcs  les  cheDiîIiis  doivent  le  mitamoEphorct  en 
Cliryîalide'. 

Les  chenilles  des  Jjomjjx  ont  oïdinairemeni  feize 
pji:cs  i  qutlqiics-uncs  cependant  n'en  ont  que  qua- 
tciie  ,  &  ui)  très  petit  nombre  n'en  a  que  douze. 
Le-,  lit  premières  ,  nommées  paiiij  écaUhufei ,  font 
placier  lui  les  irvispicmiers  anneaux, Ef  lépondcni 
ai:!  lii  pattes  que  rinleâc  patfait  doii  avoir  {  lei 
aurcs.iiniiimccs  /-n/fM  mtmbruntuftt ,  dil'pjroiilirnt 
avec  la  dcpouiUc  de  lachenilie.  C  cUcs-ci  fout  placées 
fuivant  leur  nombre ,  lur  le  Axicme  A:  te  fcptièmc  , 
fui  le  huitième  ,  lur  le  neuvième  a-incao  ,  fic^  enfin 
fur  If  dernier  i  elles  font  terminées  par  un  nombre 
conhJiijbIc  de  petits  ciochcn.  dirpofes  en  cou- 
ronne ou  en  demi-coutonuc  ,  propres  à  faire  cram- 
ponner la  chenille  fur  les  aibies  ,  les  feuilles  >  ou 
«uitiiciip-.. 

Toutes  les  (henilles  ont  la  faculté  de  filet  ou  de 
Forr.cr  delà  foie  i  mais  leu:s  produits  en  ce  ccnte 
crkrcnt  bf.-.ncoup  Tclon  Us  ef^ £ccs.  Lci.  unes  ,  vi- 
Ï4I.I  en  r(.:iùï  ,  loimcni  ûti  tillus  ou  cnveli.ppes 
di*  l'ie,  fus  Icll'ucls  ell.:s  paileni  enl(S|ble  le 
pic-i.ii-r  tcmpï  de  icut  vie  ,  a  labti  des  intcrapé- 
f.c  it  I  jn  &;  de  U  votante  des  oifeaux.  Qucl- 
firK-<.iii-i.s  h.er:t  A:  .ivai.!iï.il  un  fimpic  lil  fur  les 
t'o:!".  uj  c'.c*  le  trouvent,  ti  femb;ab:es  a  U  plu- 
pj-i  des  ,>.i.:/,nie«,  e:lci  évt:cnt  le  péril  qui  les 
rica^:  ci:  k  Liiiant  lumbct  :  tufpenducs  i  leur 
M  .  ij!  !  ■■le  le  J-ipertnnimiie  ;  elUi  ne  remontent 
■|   h'i   que   litr.;ue  le  dain;«  ejl   c:i- 


jjiï. 


Pj;V 


,  apte. 


t  fait 


:,d.:,l-;.-  ,  :o  .I,-.-  ;es  de,  iU-^iix  cvircni  de 
r^cr,  le  vuidei't  de  tous  leurs  eïctttn^ns ,  Si 
licL  t  ui.e  t.oiii:  et  lue.  Ui»  que  la  coque  tll 
,t-e,  ii.'.z\  \  Iu:'i:!(<i:  icui  picmir.'c  niétamor- 
:  ,   ^^   cc\it.M:ri.:   i.'.nipKcs,  autrement    noni- 

t  ou  J'tr.-.i  Htiirs  ;  <lîct  y  palIcni  fouvcat  l'bi- 
,  U  a.iii\t  quel>-^ii'.:tu:s  an   «a  OU    deux ,  aptes 
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lequel  temps,  elles  quittent  l'envclopptde  nymphf  l 
percent  la  coque  ,  &  fe  montrent  fous  la  ferme  d'in- 
feâe  ailé  ou  de  Doit^Hx  ;  c'eft  cette  faculté  de  filer 
une  coque,  qui  a  fjii  donnei  le  nom  de  liomiiix 
aux  infcdcsqui  piuviennenidc  ces  chenilles  filcufes. 
Ces  coi]ucs  font  oïdinairemcnt  ovales  ou  alone^cs  : 
cUet  font  plu;  ou  moins  dûtes ,  li  fbtmées  aune 
foie  plui  ou  moins  fine  Se  divcrfemcnt  colorie, 
l'our  mieux  faire  connoîtte  la  manière  de  travailler 
de  ces  infcAes ,  nous  allons  patler  de  la  chenille 
du  Mûrier,  que  tout  le  mande  conno'it&  que  chacun 
pcutobrctver.  Nousdiront  cnfuiie  unmot  de  celles 
qui  font  entrer  daps  la  conflruclion  de  leur  coque, 
ou  de  la  fciure  de  bois ,  ou  les  poils  qui  rccouvrcBi 
leur  corps. 

La  chenille  du  Mûrier ,  connue  fous  te  nom  et 
Ver-j-foie  ,  originaire  Je  la  Chine ,  du  Tibet  ,  dti 
Mogol  ,  S;c.  (levée  depuis  pluficurs  fièeles  cii 
Italie,  en  Effagnc,B:  dans  les  provinces  mtridiimJci 
de  la  France  ,  file  fur  le  Muncr  une  coque  qui  fur- 
palTc  pour  la  beauté  &  la  fiiicflé  de  la  foie  ,  dont 
elle  eft  fiarmée  ,  touscs  celles  que  nous  connoiHôoi 
iufqu'j  préfent.  Cette  chenille,  aptes  avoir  ceffé 
pendant  quelques  jours  de  manger ,  après  s'être 
ruidéc  de  les  excrémens ,  8t  avoir  rodé  quelque 
temps  pour  trouver  un  lieu  convenable ,  com^ 
mcncc  ,  vers  la  fin  du  pi  intemps  ,  à  jetter  , 
pour  ainlî  dire  ,  les  fbndemens  de  fa  coque  : 
elle  attache  ^à  Se  là  quelques  fils  d'une  foie  forte  , 
Se  stolTièrc  ,  qui  fc  ctoifcnt  en  diâétens  fens  :  elle 
coiiliruit  enfuite  vêts  le  centre  de  ces  fils  ,  la  W- 
lîtable  coque,  qui  prend  bientôt  une  figure  ovale 
B:  t^guliire.  Les  fils  dont  la  chenille  fe  fert ,  fortent 
de  la  filière  ,  S:  fe  dévident  a  mcfure  qu'elle  lei 
place  :  mais  ditti'rcnie  de  l'Atii|;nic  ,  dont  les  patres 
de  dcriièrc  fixent  la  lutc  qu'elle  fait  fatiit  de  1'*- 
uus,  la  chenille  ne  fe  firr  d'aucun  inllrumeni; 
apfuytcfurfespatîcsmcmbiancBfes,  elle  fait,  avec  fa 
ii:e ,  les  mcnvemens  mftcflaire^  pour  placer  &  fixer 
le  lil  ou  elle  juge  ï  propos  ;  Se  ce  fi! ,  pat  fon  gl-itcn 
r.amcl,  fe  coiïe  tout.ie  i"m:c  arcmîiou  oti  la  ..he- 
i:illc  1  place.  C'ell  ainfi  qu'elle  vit;nt  a  bout ,  dans 
l'efpace  de  deux  ou  trois  jours  ,  à  formet  fa  coque. 
La  furf'acc  eitct.'.e  de  cette  roque  eft  un  pm  iné- 
gale ,  inaw  la  lurfacc  interne  cil  iti- m  k  ,  &  lurmêc 
d'une  flic  bcaiic;iup  plus  fine.  Kous  avi>n«  i\t  , 
en  porlan:  des  Ataii^iiécs  ,  que  leur  hl  étoit  compofé 
d'un  millier  d'autr'es  fils  d'une  fir.cllè  i'rn.ii;;icure  ï 
relui  de  la  chentllc  lu  conrraire  ell  finipte ,  quoi- 
que beaucoup  plus  fôii  A:  beaucoup  plus  •'p-i'i- 
La  foie,  comme  on  le  perfc  bien,  n'ixiilc  pas 
fous  cette  forme  dans  le  corps  de  la  chcnilic.  tJlc 
cil  (onienuc  dons  deux  grands  ré:~i.tvi>i:s ,  r»us 
la  futmc  d'un  fluide  ipais,  virqueux,  d'un  jaure 
igc   i.ran);.:  ;   lilc   rc   prcn.i  de  la 


fil  de  l'At. 


ik^n'/e,   qu'au   fot- 


foli.hté,  amli  qi 

mcat -que  la  cbcniMi 

faite   loitir    U  liqucui    ^i    y  cft   ccutca^c,   elle 
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féfjuiEra  à  l'air ,  dlc  dcyicndra  dure  ,  trèsnaaf- 
ôquc  ,  iTunc  belle  couleur  de  fuccia  5  eÛc  fera  in- 
dilBlublc  à  feau ,  à  rcfprit  de  vin ,  à  Tacidc  ni- 
trcox ,  Se  aux  autres  agens  chimiques  :  elle  ne  fe 
ramollira  point  par  Tadion  de  la  chaicttr  5  eu  un 
Œ^t ,  dlc  rcftera  inaltérable  ,  comme  on  peut  s'en 
aflîircr  par  des  expériences.  La  matière  qui  fournit 
la  (bic  cft  donc  d'une  nature  particulière  ,  bien  difFé- 
rentc  des  gommes  6c  des  rédncs ,  auxquelles  quel- 
ques naturaliftcs  Tout  comparée. 

&  on  ourre  le  corps  aune  chenille  du  Mûrier 
prête  à  filer  fa  coque ,  on  trouve ,  à  côté  du  grand 
inteftm  on  cftomac,  deux  grands  réfcrvoirs  qui 
«x>adilênt  à  la  filière  par  un  canal  très-miuce ,  qui 
s'élargit  enfuite  peu  à  peu.  Chaque  canal ,  parvenu 
▼ers  la  féconde  ou  troifième  paire  de  pisittcs  mcm- 
brancufes,  forme  un  coude  &  fc  replie  fur  lui- 
même  en  remontant  jufques  vers  les  pattes  écail- 
Icufcs,  après  quoi  il  diminue  de  volume  peu  à 
peu  &  forme  un  aurre  coude ,  enfuite  un  troifième  & 
pois  an  nombre  confidérable  de  finuofités  &  de 
replis,  que  l'on  perd  par  leur  petitcflc.  Il' eft  pro- 
bable que  ce  font  ces  finuofités  &  ces  replis  qui  fé- 
parcnt  la  matière  à  foie  des  autres  humeurs  de  la 
chenille  ,  laoerfi^dHotment  &  la  verfcnt  enfuite  dans 
I«  grands  réfervoirs ,  d'od  elle  fort  lorfque  le  tcnis 
de  la  première  métaraorphofe  oblige  là  chenille  à  fe 
conftroirc  Ca  coque. 

Leuwcnboek  &  Reaumur  ayant  exarniné  au"mi- 

aofcope  le  fil  de  foie  que  nous  avons  dit  être  fimple  / 

ont  cependant  reconnu  qu'il  étoit  double  ,  &  fourni 

par  les  deux  vaifièaux  qui  aboutifl*cnt  l'un  8c  l'autre 

a  la  filière.  «  Les  contours  des  bouts  des  vaifiçaux 

»  à  foie  (ont  à-peu-près  ronds  ,  comme  le  font  en 

»  général  ceux  des  autres  yaifieaux  j  ils  fc  terminent 

»  apparemment  à  la  filière  par  des  ouvertures  rondes. 

»  Si  le  fil  étoit  fourni  par  un  feul  vaiffcau ,  &  que 

»  la  filière  ne  changeât  pas  la  figure  qu'il  a  en  fortant 

»  du  vaifieau ,  le  fil  (eroit  rond  ,  comme  le  font 

»  les  fils  ordinaires  j  mais  le  microfcope  nous  met 

»  en  état  de  voir  que  ce  fil  eft  en  quelque  forte 

"  plat ,  qu  il  a  au  moins  p^us  de  largeur  que  d'é- 

»  paifieur.  Le  microfcope  nous  fait  voir  plus  en- 

»  c«ce ,    il   nous  feit  découvrir  que  le   milieu  de 

»  chaque  fil  eft  comme  creufé  en  goutièrc  ,  c'eft  à- 

»  dire  ,  qu'on  voit  que  le  fil  eft  comme  formé  par 

»  deux  cylindres ,  ou  par  deux  cylindres  applatis  , 

»  collés  l'un  contre  l'autre ,  d'où  il  eft  naturel  de 

»  conclure  que  le  fil  eft  compofé  de.  deux  brins , 

»  chacun  defquels  eft  fourni  par  un  des  réfervoirs , 

«  ou  vaifieaux  à  foie.  Il  y  a  même  des  fils  de  foie 

»  où  l'on  voit  la  féparation  des  deux  brins  qui  les 

»  compofent.  II  arrive  apparemment;  quelquefois  que 

»  les  deux  fils  qui  dévoient  fecoller  Tun  contrerautrc, 

»  ne  fe  font  pas  aficz  bien  ajuftés ,  ou  que  quel  • 

a  Que  frottement  les   a  féparés  lorfqu'ils  fortoient 

a  de  la  filière.  On  croit  reconnoîtrc  au  microfcope 

»  les  portions  de  fils  à  qui  cet  accident  cft  arrive  , 

**  iorfqu  on  voit  des  fils  dont  un  des  bouts  eft  four- 

•  chn,  &  que  chacun   des  b^ins  qui  forment  la 
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»  fourche ,  paroît  précifément  femblabje  à  Une  des 
53  moitiés  de  fil  confidéré  avant  la  bifurcation.  Ceft 
»  fur- tout  quand  ce  fil  fe  place  hcureufçpient  dans 
M  le  microfcope  ,  de  façon  qu'on  en  puifie  voir  la 
M  tranche  ,  qu'on  recoimoît  bien  qu'il  eft  moins 
»  épais  que  large.  La  ftruâure  des  fils  de  toutes 
M  les  chenilles ,  ni  même  celle  de  tout  le  fil  d'une 
même  coque ,  ne  font  pas  parfaitement  femblables. 
J'ai  obfervé  de  très-gros  fils ,  qui  paroiflbient  vi- 
M  fiblcment  compofés  de  deux  cylindres  appliqués 
l'un  contre  l'autre.  J'ai  obfervé  d'autres  fils  beau- 
coup plus  plats ,  &  qui  fembloient  formés  par  la 
réunion  de  deux  cylindres  applatis  ».  {  Rçaum. 
Mém,  :om,  i.  p,  4^^  ). 

Lorfqu'on  dévide  un  cocon,  on  aoperçoit  que 
le  fil  n'y  eft  pas  difpofé  comme  il  l'eft  fur  un  pe- 
loton 5  il  n'entoure  pas  la  circonférence  entière  du 
cocon ,  mais  il  y  forme  des  zigzags  fur  un  petit 
efpace.  Ce  fil  ,  après  avoir  fait  pluficurs  de  ces  zig- 
zags affcz  ferrés  les  uns  contre  les  autres ,  va  fu- 
bitement  en  faire  de  pareils  à  quelque  diftance  de  là  ,^ 
&  quelquefois  à  l'autre  bout ,  fans  .qu'il  paroiflc  y 
avoir  aucun  ordre  dans  la  manière  dont  le  fil  eft 
conduit.  Si  on  obfervé  la  chenille  dans  fon  travail , 
on  verra  qu'elle  porte  alternativement  la  tête  à  droite 
&  à  gauche  ,  &  qu'elle  alonge  en  même-temps  ou 
raccourcit  un  peu  fon  corps ,  à  mefure  qu'elle  de- 
vide  8c  place  fon  fil.  Lorfqu'clle  veut  travailler  à 
un  autre  endroit  de  la  coque  ,  elle  change  de  place , 
&  elle  colle  en  même-temps  fon  fil  fur  toute  la  lon- 
gueur de  la  furface  qu'elle  eft  obligée  de  parcourir  » 
après  quoi  elle  recommence  fcs  zigzags.  Elle  place 
ainfi  fucceffîvementjplufieurs  couches  les  unes  fur  les 
autres,  fuivant  l'épaiffcur  ou  la  folidité  de  la  coque. 
Malpighi  a  mefuré  la  longueur  du  fil  qui  peut  fc 
dévider  ,  &  il  l'a  trouvée  de  plus  de  mille  pieds. 

La  plupart  des  naturaliftcs  ont  penfé  que  le  fil  de 
foie ,  cp  fortant  du  corps  de  1  infede ,  quoique 
promptement  fec  &  folide,  confcrvoit  cependant 
encore  aficz  xl'humidité  pour  contrader  un  peu 
d'adhérence  &  fe  coller  aux  autres  par  fon  gluten 
naturel.  Il  parojt  cependant  probable  que  la  che- 
iiille  fe  fert  pour  cela  d'une  nuticre  gomraeufc, 
qu'elle  fait  fortir  à  mefure  qu'elle  veut  coUçr  fon 
fil  ;  car  nous  favons  qu'un  cocon  de  foie  contient 
beaucoup  de  matière  loluble  dans  l'eau.  Pcrfonnc 
n'ignore  que  pour  retirer  la  foie  ,  il  eft  néceifairc 
de  laifler  tremper  le  cocon  dans  l'eau  bouillante  ^ 
qui ,  en  diflplvant  la  matière  qui  donnoit  de  l'adhé- 
aon  aux  fils  ,  fait  que  la  foie  fe  dévide  avec  aflcz 
de  facilité.  L'eau  ,  chargée  de  la  matière  di [foute ^ 
devient  jaunâtre  &  un  peu  trouble.  D'un  autre  côté  , 
la  matière  à  foie  eft  infeluble  dans  l'eau  ,  ainfi  qu'on 
peut  s'en  aflurer  par  des  expériences  j  donc  le  cocon 
eft  formé,  de  deux  fubftances  différentes  ,  de  la  ma- 
tière à  foie  ,  &  d'un  corps  gommeux  ou  gommo- 
réfineux ,  qui  lie  entr'eux  les  fils  de  foie  ,  &  con- 
tribue à  donner  de  la  folidité  au  cocon-  qui  reftcroit. 
mol ,  s'il  étoit  feulement  formé  •  de  la  matière  à 
foie.  Nous  ne  connoiifons  cependant  point  d'au- 
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crcs  réferTotrs  ^e  ceux  dont  nous  aTons  parl^ 
plus  haur.  Nous  ne  favoQS  pas  fi  les  deux  matières 
ibnt  contenues  dans  les  mêmes  r^fervoirs ,  &  li  elles 
y  font  mêlées  enfemble.  Nous  ignorons  û  la  partie 
gommcufe  on  gommo-rcfineufe  lort  en  même-temps 
eue  le  fil ,  êc  fi  elle  Tenduit  Amplement  pour  le 
taire  coUer.  On  n'a  point  encore  fait  les  expériences 
convenables  fur  une  fubftance  auil  feroit  peut- 
être  intêrcfiânt  de  connoitre  ,  Se  dont  nous  pour- 
rions retirer  de  grands  avantages. 

Reaumur  croit  avec  raifcn  qnela  matière  à  foie 
de  toutes  les  chenilles  fileulcs  pourroit  être  em- 
ployée avec  fuccès  à  faire  ^c%  vernis.  On  lit  dans 
les  mémoires  de  Trévoux  ,  du  moisd'Oâobre  1704  » 
pag.  1818,  ce  que  dam  la  province  d*Yucatan , 
»  (  à  coté  du  Mexique)  ,  le  vernis  le  plu:  ordinaire 
>»  efb  une  huUe  faite  avec  certains  vers  qui  vieimcnt 
»  fur  les  arbres  du  pays.  Ils  font  de  couleur  rou- 
«>  gcatre ,  &  prefque  de  la  grandeur  des  Vcrs-à-foie. 
M  Les  indiens  les  prennent ,  les  font  bouillir  dans 
»  un  'rhaudron  plein  d'eau,  3c  amalTent  dans  un 
»  auue  pot  la  graiffc  qui  monte  au-delTus  de  Teau  : 
M  cette  graiHc  ell  le  vernis  même;  il  devient  ex- 
•>  trêmement  dur  en  le  figeant  ^  mais  pour  l'em- 
•»  ployer  ,  il  n'y  a  qu'à  Te  faire  cbaufter  ».  Ces 
▼ers  ne  font  (ans  doute  que  des  chenilles  filcufes 
peu  différentes  de  celles  d'Europe.  Il  feroit  bien 
a  de&icr  que  l'on  fie  quelques  expériences  ,  foit 
avec  le  Vcr-à-foie  ,  foit  avec  quelque  autre  chenille 
de  ce  genre.  Peut-être  parviendrions-nous  à  retirer 
un  vernis  qui  ne  le  céderoit  pas ,  on  qui  furpaffc- 
roi:  même  tous  ceux  que  Ton  a  employés  jufqifa 
préfcnL 

La  matière  à  foie  clk  fi  peu  abondante  dans  quel- 
ques efpèccs,  qu'elles  ne  parviendraient  pas  a  k 
former  «ne  coque  alfez  folide ,  fi  elles  ne  âûfoient 
entrer  ,  daiis  la  formation  ,  quelques  corps  étran- 
gers. Un  grand  nombre  emploient  à  ce   travail  les 
poils  qui  recouvrent  leur  corps  &  qui  tombent  alors 
avec  facilité.  D'autres ,  après  avoir  confhnit  leurs 
coques  y    font    for  tir  de    leur    anus    une   liqueur 
qui  ,     en    fe    deffcchant  ,     devient    une    poudre 
jaune  ,  qui  tapiil^  tout   l'intérieur  de    la  coque  , 
êc  en  pénètre  même  la  fubflance.  La  ccK]ue  que  ces 
chenilles  conÛruifent  eft  de  foie  8c  d'un  tifiu  affez 
tâche.  Lorfqu'elic  e(l  entièrement  achevée  ,  la  che- 
nille jette  par  l'anus  une  matière  jaune,  molle  «  fcm- 
bUble  à  une  bouillie  épaille  :    elle  la  f^ifit  aufli-iôr 
avec  fes  mâchoires  »  la  porte  en  diflércns  endroits  ; 
après  quoi  elle  l'ctend  &   l'uni;  en    frottant  avec  | 
fa  tête.  La  coque  ordmaircment  blanche  ,  mince  Bc 
tranfparente  ,  devient  bientôt  jaune  6c  opaque.  La 
chcnUlc  répète   deui  ou  trots  fois  cette  opération  , 
jufqu'a  ce  qu'elle  fe  foit  entièrement  délivrée  de 
cette  matière  laune  ,  5c  que   tont  rintéiieur  de   la 
coque  en  (bit  Dten  tapiA.  Cette  matière  ,  en  partie 
liquide  ,  diflnboée  le  étendue  fur  toute  la  furfiue 
Inrernc  de  la  coque  ,  OcbeafTez  vite  ,  &  fe  montre  . 
lorftin'oQ  ouvre  la  coque ,  (bus  la  forme   d'une 
foofiicc  ttêt-fiatb 
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Oo  feroic  d'abord  porté  à  croire  que  cette 
tière  eft  un  relie  d'excrémens  que  la  chenille  n'a 
pas  rejettes  avant  de  travailler  à  la  coque  ;  mais  elle 
ne  vient  ni  de  l'eftomac  ,  ni  des  intefVms  :  elle  ne 
reflemble  d'ailleurs  en  rien  aux  excrémens  or* 
dinaircs  de  cette  chenille  ,  ni  d'aucune  autre  eC* 
pèce.  Reaumur  a  obfervé  qu'à  la  fuite  des  réfef« 
voirs  de  la  matière  à  foie ,  il  y  a  quatre  gros  troncs 
de  vaificaux  ,  qui«  après  avoir  été  droits  &  cylin* 
driques»  deviennent  tortueux  »  ond^s  &  comme, 
▼anqueux.  Ces  vaiifcinx  variqueux  forment  une  ef* 
pèce  de  lacis  autour  des  inteltins  ,  &  aboutillcnt 
enfuite  à  l'anus  j  ce  font  la  les  réfcrvoirs  de  la  ma* 
tière  qui  forme  la  poudre  jaune  dont  nous  venons 
de  parler.  Si  on  ouvre  une  chenille  qui  a  fini  fa 
coque ,  mais  qui  n'a  point  encore  jette  la  matière 
jaune  ,  les  vaiflcaux  tortueux  font  gros  ,  bien 
diflinâs  ,  ils  font  alors  bien  remplis  ;  3c  fi  on  ouvre 
une  autre  chenille  qui  a  jecté  la  matière  }auoe  ,  les 
mêmes  vaiiTcaux  font  plus  petits,  peu  colorés  ^  en 
un  mot  y  ils  paroid'ent  prefoue  vuidcs. 

Quelques  chenilles  hleufcs  n'ayant  pas  une  afièz 
grande  provifion  de  matière  à  foie  pour  fournir 
a  la  conflruâion  d*une  coque  folide  ,  capable  de 
les  bien  cacher ,  &  n'ayant  pas  la  reilburce  de  la 
poudre  jaune,  employée  par  les  cfpèces  dont  nous 
venons  de  parler  ,  fe  fervent  des  poils  qui  recou- 
vrent leur  corps.  Ces  poils ,  après  avoir  couvert 
l'infede  fous  la  forme  de  chenille  ,  lui  deviennent 
encore  utdes  ;  ils  fervent  à  le  garantir  &  à  le  mettre 
à  Pabri  fous  celle  de  chryfalide.  La  chenille  com- 
mence d'abord  à  coaflruire  fa  coque  ^e  pure  foie  , 
mais  bientôt  après  elle  s'arracne  peu-à-peu  les 
poils  avec  fes  mâchoires  ,  les  applique  fur  la  couche 
de  foie  4  &  les  y  fixe  folidement  en  filant  par- 
defTus  :  elle  continue  ainfi  à  s'arracher  les  poils 
qui  fe  détachent  facilement ,  jufqu'à  ce  qu'elle  foit 
entièrement  épilée.  Si  on  ouvre  une  pareille  coque, 
au  moment  qu'elle  e(l  fime  ^  on  ne  reconnoît  plus 
la  chenille ,  on  la  trouve  entièrement  rafe ,  au  lieu 
qu'elle  étott  quelquefois  très* velue  auparavanr. 

Mais  il  y  a  des  chenilles  fileufcs  fournies  de  très- 
peu  de  foie ,  privées  de  la  poudre  )aune ,  rafes  ou 
à  peine  velues ,   &    qui  ont  cependant  befoin  de 
donner  un  peu  de  foUdué  à  leurs  coques  :  celles-ci 
ont  recours  alors  à  des  matières   étranetres.   Quel- 
ques-unes rapprochent  &  lient   cnfcmolc  plutiemrv 
feuilles.  D'autres  emploient  des  brins  d'herbes  ,  des 
rognures  ou  de  la  fciurc  de  bois  :  elles  en  font  un 
ama;  fuflifart  avant    de  comircncer  leur   travail  ; 
enfuite  elle  les  lient  enfemble  avec  de  la  foie  &  en 
forment  la  couche  extérieure  »  après  quoi  elles  s'oc- 
cupent à  la  conilru^ion  de  la  coque.  I!  y  en  a  qui 
font  entrer  les  rognures  ou   la  fciurc  de  l>ois  très* 
fine  ,  dans  la   conflrudiun  de  la    coque  même  ,  de 
cela  en  les  plaçant  5:  les  fixant  enfuite  avec  de  la  foie 
On  voit ,  par  ce  qne  nous  venons  de  dire  ,  que 
toutes  les   chenilles  des    Bomhix    fiUnt  une  coque 
plus  ou  moins    épailfe ,  plus  on  moins  folide  «  êc 
d'une  foie  phts  ou  moùa  belle  pour  s'y  renfcroKi^ 


B  O  M  • 

te  te  disf^ei  cncliiyralide.  Le  plu  granJ  nombre 
cooftnm  ccnc  coqnc  fui  les  uhca ,  les  atbiilTeaux  , 
Im  pUatcs  i^ui  les  ont  nouniu  j  d'autres  Lci  cooT- 
tnulcDt  Jans  les  broudÂUIes  ^  conue  un  mui ,  le 
tioac  f  un  aibre.  Tons  nae  piene  ou  autres  lieux 
jèmlrfablcs  :  i]nclqac»Hines  s'enfoncenc  dans  la  tciie  , 
ft  apris  avoir  êtmé  on  «rpace  allez  grand  ,  en 
pcdaiit  de  toute  part  ia  terre  qui  les  eaviionne, 
elles  y  conftiuifeiit  leur  ccquc  :  ce  Cont  la  plupart 
des  efpèces  (jui  doivent  paUct  l'biver  dans  l'ûtat  de 
«brytalidc.  Mus  on  grand  nombre  de  chenilles  £- 
lealcs,  parvenues  un  peu  tard  &  toute  leur  CToifT- 
lànce  .  &  obligées  alors  de  paJfer  l'hiver  dans  l'état 
4c  chiyralide  ,  s'cnfôoccnt  dans  !a  terre  pour  y 
cooiUuïte  leur  coque  ,  Se.  ttte  ,  par  ce  moyen  ,  a 
Tabri  dcsiigueundecettefaifon  ,  tandis  que  pendant 
l'ét^,  n'ayant  rien  à  craindre,  eues  Te  contentent 
ie  filcx  leur  cecoa  entre  des  rameaux  d'arbres. 

ta  plupart  Aes  cocons  des  chenilles  fileulès  pour- 
nient  être  employés  dans  les  arts  ,8c  fetvit  à  notre 
uilité  :  on  a  trop  négligé  de  faire  des  expériences 
idacÎTes  à  cet  objet.  Il  feroit  fans  doute  difficile  , 
te  peuE-cTTc  -m£me  impoQïble ,  de  parvenir  à  trouver 
foêiquc  efpcce  qui  nous  fouuit  une  foie  auHi  bcUe 


B  o  M  î 

qoe  ceUa  qii  Te  nontrit  du  M&tici ,  connoe  ÙM 
le  nom  de  Ver-à-foie  ;  mais  le  Ver-à-foit  ne  peut 
itre  élevé  daui  toute  TBiiTope ,  &  quelques  erpècer, 
même  parmilei  plus  opmmunes  ,  nous  foutniroicpc 

une  matière,  lînon  aufli  belle  ,  du  moins  aulE  «tile  . 
que  la  ibie.  Celles  qui  vivent  en  fociété,  telles 
que  celles  du  Pin ,  &  celle  nommée  vulgairement 
la  communt,  confltuifcnt  une  enveloppe  générale 
tccs-Brande,  faite  d'une  foie  aflcz  forte,  très-fine, 
ès-iàbondaute ,    Si    qui    pourroir  être    facilement 


cardée.    L'efpècc 


qui 


le    Pin    eft     trè»- 


commune  dans  les  provinces  métidionales  de  la 
France  ;  eUe  pourroit ,  prclque  fans  frais  ,  être  mul- 
tipliée à  un  poiar,  que  la  ibie  qu'on  en  rctiteroit  , 
fetoit  auffi  abondante  que  celle  du  t^tr-à-foie.  J'ai 
vu  des  cocons  de  quelques  Bombix  étrangers,  for- 
més d'une  foie  prefque  aufli  beHe  que  cdie  dit 
ytr-à-jbic.  La  chenille  du  Bomiix  grand  Taon  eo 
coaflruir  un  trh-foJide,  4:  dont  le'fal  eft  aolTi  fotç 
qu'un  chcvpu.  Je  ne  doute  pas  qu'il  ne  fe  dévîdïl 
avec  facilité  ,  fi  on  le  foumettoit  à  des  épreuves  j 
&  la  foie  quoa  en  retireioit ,  pourroit  etic  cn>- 
ployéc  i  des  étoffes  dont  le  mérite  confiftc  moiM 
iaat  1»  fisellc  qiie  da^s  U  Cblidûé. 


fi> 
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BOMBYX.    Fax. 
P  H  A  L  jE  N  Ji.     Lin.     G  m  o  r  t.     D  z  •. 

CARACTERES     GÉNÉRIQUES. 
A  N  T 1 N  N  E  S  filiforaics  ,  peainées.  Articles  courts ,  très  nombreux. 

Bouche  manie  dune  norope  ,  ou  langue  fttacét ,  membraneufe ,  courte  >  fouvent 
imperceptible,  diviféc  en  deux  pièces,  roulée  en  fpirale,  Se  cachée  entre  les  an. 
tennules. 

Deux  antennules  égales  ,  comprimées  &  velues. 

Larve  rafc  ou  viluc^  à  ioui(€ ,  quatotift  wfibfe  paacs. 
Nympht  cachet  dans  unt  coqut  dtfoie. 


ESPÈCES. 


PREMIERE     FAMILLE.        métangéu  de  'ferrugineux,  avec  unegrande 

tacki  trrangulain  tf  tranf par  ente. 


Ailes  étenduis.     é 

1 .  B  o  M  B I  z  Atlas.         j 

Ai  Us  étendues,  tn  faucille  %  mdbmgéts  àt 
jatmt  &  de  ferrugineux  ;  les  fup/rieuf4S  avec 
utu  grande  6r  une  petite  tache  tranfpamnits» 

1.  Bo  MBix  Ethra. 

Ailes  /tendues  ^prefque  en  faucille ,  fauves  ; 
tes  fupérieures  avu  deux  bandes  blanches  1 6r 
tttu  tache  tranfparente. 

)•  B  o  M  B I  X  Herperide. 

Ailes  étendues,  en  faucille;  les  fupérieures 


4.  B  o  M  B I X  Aurore. 

Aiks  étendues  ,  en  faucille ,  jaunes ,  avec 
utu  tonde  blanche  (t  une  petite  tache  en  croif 
font  t  tranf partntii 

5.  B  o  MBi  X  Cécropie. 

Ailes  étendues  ,pref que  arrondies  ,  brunes , 
avec  une  bande  fawfe  &  une  tache  en  croif 
fant  f  iun  blanc  ferrugineux^ 

i.  BoMBix   Paphie. 

AiUs  étendut  s  t  en  faucille ,  jaunâtres,  avec 
des  raies  tranfverfales  fauves  ,  &  une  tache 
oculée ,  tranfparente. 


*  StâiK  \U  fbarêAOiôn  À:^ByibïH  Jf^kintl^'i^Jn/tlip; 


BOMBIX.  (Infciâes) 


7.  BoMBix  Polyphème. 

AiUs  éttnduts  en  faucille  ^d^ un  gris  row 
gtâire ,  avec    une  bande  noire  &  une  tache  ' 
octdte  ,   tranfparente  ;  tache  des  inférieures  ; 
plus  grande» 

8.  BoMBix  Cicherée. 

< 

Aiks  éttndues^  prefque  en  faucille  ,  gri- 
sâtres y  avec  des  raiïs  tmnfverfaUs  cendrées  , 
6r  une  tache  oculée  ^  tranfparente. 

9.  B  o  M  B I X  Mylicce^ 

Ailes  /tendues  ,  en  faucille ,  jaunes  »  avec 
une  bande  tranfverfaU ,  ftrrugineafe  ,  &  une 
tache  oculée^  tranfparente  ,  rayée. 

lo.BoMBix  Alinde. 

AiUs  /tendues  ,  prefque  en  faucille ,  fr- 

Z'neufes ,  avec  des  raies  tranfverfales.^on- 
,  obf cures  ;  les  fupérieures  avec  une  tâche 
tranfparente  ;  les  inférieures  avec  une  grande 
tache  oculée. 

II.  B  o  M B I  X  Phœdûfe. 

AiUs  étendues  y  enfaucilUy  cendrées  ;  les  fu- 
périeures avec  trois  raies  obf^es  &  une  tach§ 
tranfparente  ;  les  inférieures  avec  une  grande 
tache  oculée  %  noire. 

IX.  BoMBix  Pronaéthce. 

Ailes  étendues  ,  prefque  en  faucille  fbrk^s 
ou  ferrugineufes  ;  les  fupérieures  avec  une  tache 
oculée  ^  noirpé 

15.  BoMBix  Erythrrne. 

Aiks  étendues ,  obfcures ,  avec  une  rait 
tranfverfale ,  ondée  y  noire. 


14.  B 0MB IX  Janus. 

Aifei  étendues  ;"  tes  fupérieures  bariolées  y 
avec  une  tache  oculée  en- deffous  ;  les  inférieures 
rouges  ,  avec  une  tache  oculée  ,  noire. 

15.  B  o  M  B I  X  Hippodamie. 

Ailes  étendues^  prefque  enJauciHey  obf- 
cures ,  bor-^ées  de  pâle  «  avec  une  raie  tranfver- 
fale ,  blanche ,  interrompue  ,  fuY  les  -fupé- 
rieures. 

m 

16.  BoMB I X  Jana. 

Ailes  étendues  ,  en  faucille  ^fauveS ,  avec  des 
raies  obfcures  &  une  tache  oculée.  • 

17.  B  o  M  B  I  X  clignoteux. 

Ailes  étendues ,  d*un  rouge  brun  ;  les  in 
férieures  avec  une  tache  oculée  5  ferrugineufe  , 

dont  la  prunelle  efi.  tranfparente, 

•  •       •    ■    ■    ,  ^  . 

18.  BoMBix  Sémlramis. 

AiUs  étendîtes  >  en  queue  ,  de  différentes 
couleurs  9  avec  un  point  tranf parents  queues 
tris  longues. 

19.  BoMBix  Borée. 

Ailes  étendues  s  en  queue  ^  cendrées  ^  mélan- 
gées dobfcur^  ;  Us  fupérieures  avec  deux 
points  ;  les  inférieures  avec  un  feul  point 
tranfparent. 

20.  Bp  M  B  I  X  Lune. 

. -  '  .  •«  • 

Ailes  étendues  ^  en  queue  y  et  un  blanc  ver^ 
ddlre^  avec  une  tache  oculée  ,  en  croisant, 

2 1 .  B  G  M  B I  X  EpimècKée. 

Ailes  étendues ,  en  queue ,  un  peu  obfcures , 
avec  une  r-aie  tranfverfale ,  blanche  j  les  in^ 
férieuresavzc  une  tache  oculée  ^  fauve. 


*      y. 


Smxe  itthmiàXoÈ  i  fM^tin  ÎMmOe  des  ttftStf. 


BOMBI^C.  (Infeâcs). 


it.  BoMBiz  Argos. 


Ailes  ét€adiu$^  en  qtuui^  ftrruginmrts 
pâles  9  avec  beaucoup  de  petites  taches  ocuUcs  , 
eran/pa  rentes  ;  queues  tris- longues, 

13.  BoMBi  X  vitré. 

jlile9^  étendues^ /aunes i  lesfapérieufes  avec 
uni  doubU  tache  tranfparente\  les  infirieures 
avec  une  feule. 

14.  B  o  M  B I  z  Pénélope. 

Âileséttndues  Jaunâtres^  parfemies  de  points 
obfcurs  ^avec  une  tache  oculée  ^  tranfparentes 

I  j.  B  o  M  B I  z  Tyrrhée. 

Ailes  étendues  «  grifes  »  avec  des  raies  hlan^ 
cheS9  ^we  tache  ocuUe  »  dont  la  prunelle  efi 
tranfyarente. 

itf.BoifBiz  Cynchie. 

AiUs  étendues  %  en  faucille  $  avec  une  tache 
blanche  en  croiffant  fur  chaque  ,  tt  une  tache 
oculée  à  r extrémité  des  fupérieuru. 

17.  BoMBiz  Lucine. 

AiUs  étendues  »  enfaoêilk^  mélangées  iobf 
cur  &  de  ^endré^  avec  des  raies  ondées  »  noi- 
ritres  »  fr  da  taches  circulaires  1  miritres  vers 
le  bordpoftérieur. 

28.  BoMBiz  ApoUonie* 

Ailes  étendues^  mélangées  de  blanc  tr  de 
brun  9  avec  une  raie  Jaune  &  une  tache  ocu- 
lée ^  noire* 

19.  BoMBiz  Alcinoc. 

Ailes  étendues  %  en  faucille  ,  obfcuresg  avec 
une  bande  blanchâtre  ;  tache  traif/parente  fur 
tes  fupérieures. 


}o.  BoMBix  tranfparenc. 

Ailes  étendues  »  obfcures  ;  Us  fupérieures 
avec  une  bande  courte  «  tranfparente. 

31.  B  oMBix  Artnide. 

Ailes  étendues ,  jaunes^  avec  des  points  , 
des  taches  6r  une  bande  pofiérieure  violets. 

31.  BoMBiz  militaire. 

Ailes  étendues ,  jaun:s  »  avec  des  taches  & 
f  extrémité  violettes  j  les  fupérieures  avec  des 
taches  blanches  vers  l  extrémité. 


3).  BoMBiz  Nuipana. 

Ailes  étendues  »  eTun  bleu  foncé  »  avec  des 
taches  jaunes  ;  difque  des  inférieures  jaune. 

34»  B  o  M  B  I  X  Caftalie. 

Ailes  étendues ,  arrondies  ,  blanches  au  mi- 
lieu  ;  les  fupérieures  avec  une  tache  oculée  ; 
les  inférieures  avec  un  point  noirâtre. 

35.  BoMBix  grand  Paon. 

Ailes  étendues  %  arrondies ,  Jun  gris  brun , 
avec  une  tache  ronde ,  oculée  au  milieu  de 
chaque.  *# 

3^.  BoMBiz  Paon  moyen. 

Ailes  étendues^  arrondies  f  mélangées  de 
ffis  tf  de  brun  »  avec  une  tache  oculée^  noire  , 
au  milieu  de  chaque. 

37*  B  o  M  B I  X  petit  Paon. 

Ailes  étendues^  arrondies^  mélangées  de 
jaune  9  de  ferrugineux  y  d'objfcur  tf  de  c«- 
dré  i  tache  oculée  fur  chaque ,  &  tache  rou^ 
giâtreà  l  extrémité  des  fupérieures. 


lOMBUT 


Sidiè  dé  PlntroâMamà  riRJiovrk  Nàmnlk  xtts  IhftBtii 


6  O  M  B  I  X.    (Infères). 


3 S.  BoMBiz  Achcloiis. 


AiUsétaiducs^fcrrugin^ufis^  avec  une  tonde 
Hmnchefur  chaque^  ù  un  point  blanc  fur  Us 
[Jupéricurts. 

» 

# 

)9.  B  o  M  B  I  X   anguleux. 

AiUi  étendues  ;  tes  fupériiurts  dentelées , 
prefqae  déchirées  ;  ks  inférieures  obtufes. 

40.  BoMBiz   Egée. 

^/7es  étendues;  les  fupérieurts  obf cures  ; 
ks  inférieur»  cendrées  ^  rouges  à  leur  bafe  ^ 
avec  des  bandes  noires  &  une  tache  ocuUe. 

41.  BoMBiJc  Ârminie. 

Aiies  /tendues  ;  les  fupér/eures  brunes  p/hns 
taches  ;  Us  inférieures  ïun  rouge  brun  ,  avec 
tuu  tache  ocalée  9  ovale. 

4X»  B  o  MB  I X  Libcrie. 

AiUs   étendues  ;  Us  fupérieures  cendrées- 

\ferrugineufes  i    avec  des  raies  obf  cures;  les 

imfirieuresfkrrugineufes^  ave$  une  tache  oculée, 

43»  BoMBix  Cjrbèle.* 

Aiies  étendues  i  fauves ,  pointi  liées  de  brun , 
afec  une  raie  tranjverfale ,  noire;  les  fupé 
riasres  avec  trois  taches  tranfparentes  ;  tes 
infirieures  avec  une  feule. 

> 
é^.  B  o  M  B I X  Tau« 

Ailes  étendues ,  tefiacées  9  avec  une  tache 
octtlée^  violette  9  (f  ta  prumelU  en  forme  de 
T  blanCm  , 

^5.    BOMBIX    lo. 

Ailes  étendues  »  jaunes  \  Ju  fupérieures  en- 


dejfous  ^  b  tes  inférieures  en-dejfus^  avec  une 
tache,  pculée ,  noire ,  6  la  prunelle  blanche. 

4^.  B  o  M  B I  X  Âbas. 

Ailes  étendues;  ks  fupérieures  qbfcuresy 
'fans  taches;  les  infirieures  cendréef^  avec  une 
tache  ociUée  »  rougeâtre. 

47.  Bo  MBix  Salmonée* 

Ailes  Rendues  ;  ks  fupérieUres  ôbfcur^ , 
avec  une  raie  noire;  les  inférieures  ferrugi- 
neufes  (  avec  une  ^  tache  ocutée  ^  noire  ^  &  la 
prunelle  blanche. 

4S.   BoMBix  Proferpine. 

Aiks  étendues  >  arrondies ,  noires  >  avec 
u^. bande  bl(utche  6r  une  tache  noire ^  prefque 
.oculée. 

I 

t 

49.  BoMBix  Laocoon. 

Ailes  étendues ,  obf  cures  »  avec  des  lignes 
Jerrugineufes  &  des  taches  /aunes  ;  tu  infi- 
rieures Jaunes  en- dejous  ^  rayées  de  ferrugi- 
neux. 

(o.BoMBix  Icmine. 

Ailes  étendues ,  prefque  en  faucille ,  fer- 
rugineufes\  avec  U.  bord  pofiér leur  fauve  ;  les 
inférieures  avec  une  tache  oçulée^  rouge  ^  & 
la  prunelle  jaune. 

1 

ji.  BoMBix  Fabia. 

• 

'     Ailes  étendues ,  jaunes  9  avec  plu  fleurs  raies 

franfverfaks  ,  cndées  »  obfcures. 

51.  BoMBix  fpécieux. 


Aiks  étendues^  couleur  de  rofe  ;  tes  fupé- 
rieures avec  une  tache  blanche  en  forme  de  Y* 


Mre  Natmtk ,infiffès.  Tome  IK.     " 


fo 
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B  O  M  B  I  X.     (  Infeâes. } 


53.  BoMii  X  Agis. 


jlifts  éttnduts  ;  tes  fap^rituns  milangén 
de  blanc  fir  ii  roft  ^  ti  vtinéts  dob/cur  ;  Us 
infirituns  brunis  ,  rofes  à  Uur  txirémité. 

54.  B  O  M  B I  X  rWoleux. 

Ailes  éundues ,  Jun  brun  pâU  %  âme  plu- 
[uurs  raies  tranjverjales ,  ondées^  cendrées  fr 

*l\''%:ures. 

SEC  ONDE    FAMILLE. 

AUis  rcf€rfa. 

55.  BouBix  NaoCca. 

Ailes  reverfey^  les  fupérieuresi unroux  cen 
dri^  avec  da  raies  obfcures  ;  Us  infirieures 
cendréu^  js»tc  um  taetu  ocaléirf^itffc^  dr  deux 
bandes  courta  »  noires» 

5^.  BoMBtx  Agrfos» 

AiUs  reverfis  t  (fun  brun  marron  ;  tes  in- 
firieuresjiins  taches ,  Us  fupérieure^  avec  deux 
raies  trûnfverfales ,  ondées  »  noirâtres. 

57.  Bo  MB  I  X  feuille-morte. 

Ailes  reverfes ,  ééntées  ,  firrugineafes  ; 
bouche  ^jambes  noires. 

j8.  B  o  M  B I X  feuille  de  Peuplier. 

Ailes  reverfes^  dentées  ,  teflacées ,  avec  plu- 
peurs  taches  obfcures  ^  en  croijfant. 

59.  BoMBix  fcuille-feche. 

AiUs  reverfes  t  en  fi  te  ^  roufs  atra  ,  avec  U 
bord  poli  ri: ur  blanc  ^  pointillé  d'obfcur. 

60.  BoMBix  Promule. 

AiUs  reverfes^  pref^e  déniées  ^  ôbfcurts^ 
fans  taches  ,  abdomen  brun. 


(i.  Bo  MBix  Ci(findïc 

Ailes  reverfes  9  firrugineufeSf  avec  des  r 
tranfverfaUs ,  obfcures  ;  corceUt  brun  ai 
ritunment. 

62.  Bt)MBix  da  Cap. 

Ailes  reverfes  ;  Us  fupérieures  jiuniti 
avec  deux  raies  tranfverfales  »  blanches  j 
infirieuresprefque  cannelles. 

6j.  BoUBi  X  Aluco. 

AiUs  reverfes^  obfcures ^  cendrées  à  . 
extrémité.  ' 

6^  Bon  BIX  auftral. 

Ailes  reverfci ,  roufsàtres  ;  les  infériei 
ferrugineufes  tndtffous  «  à  Uur  bafe. 

65.  BoMBix  qaatre-bandes. 

AiUs  reverfes ,  brunes ,  avec  quatre  pei 
bandes  pâUs. 

66.  BoMBix  du  Hccre. 

AiUs  reverfes^  dua  roux  cendré^  t 
deux  bandes  jaunes  ,  linéaires  &  (inueis. 

67.  B  o  M  B I  X  du  Trede. 

AiUs  reverfes  y  ferrugineufes  iUsfupérie. 
avec  une  raie  eranfverfale  if  un  point  bloA 
Us  infrieures  fans  taches. 

dS.BoMBix  du  Cbêne. 

AiUs  reverfes  ^  ferrugineufes  ^  avec  u7:e 
tranfverfaU  ^jàune;  poine  blanc  fur  Us  f 
rieures. 

6^.  BoMBix  (ligmare. 

j     Ailes  reverfes  ,  tejlacées,  parfemées  Je  po 
^obfcwrs  ;  point  blanc  au  miliea  des  fupéna 


Saitf  Je  (fnt^ûdHBôH  ^  foyiatir  libtureilttter  Infines. 
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fr'aM  B  IX.     (InfeAesi) 


70.  BeiTBis'loachft 


rt 


78.  B*#MBXx  Dcjopée. 


f« 


Aitesrevtrfts^fifrttginïàfts  iUsfupériturcs 
MiÊtc  unt  eacie  rondt ,  néirt ,  &  ùnt  autrt  ïn 
croijfanti  blanche. 

ji.  BoMBix  du  Pirunier. 

Ailis  nverfes^  dentées^  fauves  ;  les  fupé- 
rieares  avec  deux  raies  tranjvtrfalts  »  ohfcurtSy 
^  un  point  blanCm 

72.  B  o'M  B I  X  Âmphinome. 

jiîies  reverfts^  entières  ^  cendrézs^  avec  deux 
raies  tranfverfales  ,  noires  ;  les  fupérieures 
avec  un  point  faavem 

75.  B  o  M  B I X  Aftyuome. 


Ailes  reverfes  ^A'ousfâtres  brunes  ;  les  fu- 
périeures avec  une  raie  droite ,  obfcure  &  un 
point  blanc  ;  les  inférieures  fans  taches. 

74«  BoMBix  buveur. 

Ailes  reverfes^  prefque  dentées^  jaunes; 
les  fupérieures  avec  une  raie  tranfverfak  & 
dem  points  blancs» 


•  •  V. 


Aiks  revirfes  ,  brunes  ;  les  fupérieures  avec 
une  bande  &  l'extrémité  cendrées, 

79.  B  oM-Bi3f:  Periphe». 

Ailes  reverfes  y  dentées  ,  roafsâtres  i  réti- 
cuîéisdebruny  avec  des  taches  blanches  »  /rj/^- 
parentes. 

80.  B  o  MB  I X  Aconite. 


»•  • 


75.  JBoMBi  X  ocolé. 

Ailes  peu  reverfes^  blanches 9  avec  beau* 
coup  de^etites  taches  oculées ,  noires. 

j6.  B  o  M  B I X  de  l*Hibifcu5. 

Ailes  peu  reverfes  ,  jaunes  ;  les  fupérieures 
avec  deux  raies  tranfverfales  ^  obfcures  ;  les 
infirieures  avec  une  feule. 

77.  BoMBix  Cynire« 

Ailes  reverfes  »  jaunes  ,•  avec  deux  ^es 
tranfverfales ,  obfures ,  fur  chaque ,  tr  une 
triple  tache  annulaire  fuf^  les  fupirieuns.  ^ 


iiiles  reverfes ,  brunâtres  ;  les  fupérieures 
avec  deux  raies  &  une  bande  cendrées  ;  les  in- 
fleures  fans  taches. 

m  •  -  ■ 

81.  B  O  M  B  I  X  Claudia. 

Ailes  reverfes^  dentées ,  roufsâtres  ,  mélan 
géis  de^gris  ;  les  fupérieures  avec  trois  raies\ 
les  inférieures  avec  une  feule  ^  jaunes. 

82.  BoMBix  du  Cerifier. 

Ailes  reverfes  ^jaunes\  avec  deux  raies  &  un 
point  au  milieu,  noirâtres  ,&  un  autre  point 
blanc  pojlérieur. 

63.  BoMBix  Juftine. 


Ailes  reverfes  ^errugineufes  ;  les  fupérieures 
avec  une  raie  obfcure  &  un  point  blancs  les 
inférieures  fans  taches^.  , 

84.  B6  MBix  Phidonia. 

Ailes  reverfes  9  grifes^  pointi liées  eTobf 
cur  ;  les  fupérieures  avec  deux  rates ,  ondées , 
obfcures. 

85.  BoMBfx  du  Pin. 

Ailis  reverfiis ,  ^un  gris  roufsâtte  \avec  un  e 
bandt  ferrugitèeUfi  fir  un  point  triangulaire  ^ 
blano^-^  i    - 
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Smti  de  VhUfpdM3hnÀfHi0oîrc  NatutelUictlnftBai^ 


B0M9IX    tloitQ^.\ 


t€.  BoMiix  de  U  Laûue. 

AiUs'r€Virfcs%  okfcures ;hsfupérUwn$  avec 
tpii  bande  ^  un  point  ^  8r  U  bord  pofiiritur 
Jaunes. 

S/.  B  o  M  B I X  du  Piflènlîr. 

jliles  rtverfes  »  pâles  ;  Us  fupérieures  avec 
un  point  obfcur ,  au  milieu  ;  corps  fauH. 

88.  BoMiix  Yerficolor. 

Ailts  reverfes^  g^'fis»  ^cc  deux  raies  tranf 
vcrfalesn  noires  &  blancikiM;  cortelii  blanc  tM 
téneuremtnt. 

89.  BoMBiz  de  la  Ronce. 

Ailes  rêver fes  ,  roufsâtres  \  Us  fupérieures 
:vec  deux  raies  tranfverfaUs  y  blanches  \  Us 
nfirieuresfam^flches. 

90.  B  o  M  B I X  qaeue-fourchue. 

Ailes  peu  rever/esj  blanchâtres ,  avec  des 
veines  &  des  raies  obfiures  ;  corps  blanchâtre , 
pointillé  de  noir. 

5>i.  BoMBiz  cotonneux. 

AiUs  reverfes  »  dune  couleur  cendrée^  un 
peu  violette ,  avec  des  veines  obf cures. 

m 

^x.  BoMBix  laineux. 

AtUi  reverfes ,  fcrrugiiieufes^  avec  une  raie 
tranfvtrfaUp  unetackâ.  à  Ut  bafty^  un  point  au 
mêùeu  9  blancs. 

9j.  Bo  M  BIX  du  Peuplier; 

Ailes  revirfes  ,  obfcuréS  , .  a^ec   mm  taie 
tranfverfale  ,  pnuée  ,  ^  un4  autre  courte^ 
^blanchâtres  ;  corps  obfcur ^  pâU  antérieun- 
ment. 


94.  BoMBJx  Caouc. 

AiUs  nverfeSf/irrugineiifes  ;  Usfmpêrimru 
avec  un  point  âlanc  ,  €xtrémiié  dueorps  cotmtr 
euufe  &  noirâtre. 

95.  BoMii  X   Evetie. 

Ailes  reverfes  i  jaunes  f  brunes  dates  la  fi- 
nulle ,  avec  un  point  blanc  d  textrétnitipâk. 

96.  BoMBix  proceflionoaire. 

■ 

Ailes  reverfes ,  obf cures ,  avec  utu  raie  tranf- 
verfaU ,  plus  obfcuru 

97*  B  o  M  B I X  pithyocampt* 

Ailes  reverfes ,  grifes  ;  les  fupérieures  avec 
trois  raies  tranfverfaUs ,  obfcures  ;  Us  infi- 
rieures  avec  un  point  blanc  i  ïangU  itutriatr. 

98.   BoMBix^foie. 

Ailes  reverftSy  d'un  blanc  fak^  avec  trois 
raies  tranfverfaUs ,  obfcures ,  peu  marquées. 

P9.  B  o  M  B I X  Aegine* 

AiUs  reverfes ,  brunes  ;  Usfupérteares  avic 
plupeurs  raiti  obfcures  i  les  infirieures  cendrées 
en  dejfous ,  avec  une  petite  tache  otmtée^  noire. 

100.  B  o  u  B  I X  Verago. 

Ailes  reverfes  ^  fer  rugi  neuf  es  yparfemietde 
points  obfcurs  ;  la  fupérieures  avec  quatre 
raies  noires  ^Sf  un  point  noir  eneouré  de  blanc. 

lOf.  BoMBi  X  omé* 

AiUs  reverfes  ,  blanchâtres  9  avec  une  raie 
tranf verfaU ,  ondée  ,  obfcure  ;  les  infirieures 
,  rougeâtrcs  »  bordées  de  blanc. 

101.  BoWbix  agrefte. 

AiUs  rever/is  f .  ferrugineufes  ^  ane  teste 
tache  6f  une  bande  irréguUires  «  blanches. 


^i^p 
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B  O  M  B  I  X.    (  Infeâes.  ) 


J.  B  o  if  Bi  z  Hynaca. 

es  rever/is ,  firrugîneufes  ;  les  fnpé* 
lavec  une  tache  noire  marquée  Jun  potnt 
,  &  l  extrémité  obfcure^ 

\*  fi  o  M  B  I  X  moncftgnard. 

is  reverfts ,  noires ,  avec  une  tache  Çf  le 
lancs. 

;•  BoM  BIX  Amilie» 

rs  revtrjes ,  cendrées  ^  obfcures ,  avec 
lies  J un  brun  roufsâtre  \  lesfupérieures 
i€  tache  didymtj  blanclu^  tranfparente^ 

u  B  o  M  B I  X  rural. 

es  reverfts  ,  obfcures ,  les  fupéricures 
eux  raies  tranfverfales  ,  ondées  ,  pâles  ; 
*irieures  fans  taches. 

f.  BoMBix  uicolor. 

r^ptu  rtverfesj  blanches ,  avec  une  ran^ 
nfvcrfaU  de  points  noirs  ;  corce le t  blanc  f 
ç  points  rouges. 

•  BouBix  à  livr(fe. 

s  reverfts  «  Jun  gris  roufsâtre ,  avec 
'aies  tranfverfales  ,  ferrugineufes  y  en- 
&  une  raie  pâle  3  en  dejfous. 

.  B  O  htB  I  X  de  la  Jacéé. 

s  reverjesy  obfcures  y  avec  deux  raies 
rfales ,  pâles. 

L  B0MB.IX  franconienne. 

s  revit  fis  y  blanchâtres  y  unpeutranf 
\s  y  avec  une  raie  tranfverfale  y  pâle  y  & 
'  noir. 


III.  BoMBix  cendré. 

.Ailes  peu  reverfts ,  cendrées  ;  les  fupérieur  es 
avec  quatre  points  noirs  >  prefque  ocuUs^ 

III.  BoMBix  du  Pomniier» 

Ailes  revetfes  »  cendrées ,  avec  une  bande 
obfcure  &  un  point  noir. 

iij.  BoMBix  du  Noifecier. 

Ailes  reverfes ,  de  couleur  cetfdrée  y  obfcure, 
avec  une  bande Jinuée ,  obfcure  y  fans  taches. 

il  4*  B  o  M  B I  X  de  rHieracium. 


AiUs  peu  reverfes  y  toutes  d^ un  noir  de  fuie. 

TROISIEME    FAMILLE. 

Ailes  penchées. 

115.  B  o  M  B I X  lagopode» 

Ailes  penchées  y  obfcures  y  avec  des  points 
&  deux  raies  noirâtres;  pattes  antérieures 
avancées  &  velues. 

ii^.BoMBix  impérial. 

Ailes  penchées  y  jaunes  ,  avec  dès  fâches 
obfcures  y  &  une  tache  au  milieu  y  prefque  ocu- 
lée  y  fèrrugineufe. 

1 17.  Bo  M  B  i  X  groflè-corne. 

Ailes  penchées  y  cendrées  y  avec  des  i^ies  on- 
dées 6r  de  petits  points  obfcurs. 

118.  BoMBix  Hyphinoé. 

Ailes  penchées  y  bleues  iUs  fupérieures^vec 
des  taches  jaunes. 
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BO  M  BIX.    (Infeâes.) 


119.  B  o  M  B 1  X  CyAne. 

Ailapcnch.\s.  miins^  avec  des  taches  tranf- 
pjrifitcs  ;  i:s  inj^ricuns  avtc  des  taches  en 
cro/Jjnr  ^/\iancs, 

120.  Bo  M  Di  X  Strix. 

yiila  pcnchéis  ,  mélangées  de  cendré  tf  de 

noir  i  corps  obfcur. 

1 1 1 .   B  O  M  B  I  X   Coifas. 

Ailes  penchées^  nébuUufes;  corcelct  avec 
une  bande  noire  ,  poflérieurt  ;  antennes  lamel" 
léa. 

iii.  BouBi  X  ctrière. 

Ailes  penchées ,  cendrées ,  avec  des  points 
^  des  raiis  ondées  ,  d^'un  brun  ferrugi- 
neux ;  corcekt  avec  une  ban4<  blanchâtre , 
poflérieurt. 

125.  BoMBix  Cbryfeis. 

Ailes  penchées ,  blanches  ;  Us  fupérieures 
avec  beaucoup  de  taches  annulaires  ^  noires  ; 
abdomen  mélangé  en-dejfus  de  jaune  ù  de  bleu. 

1 14.  B  o  u  B  t  X  Canégonde. 

Ailes  penchées  »  blanches ,  avec  des  taches 
obfcur{s%  entourées  de  noir  ;  abdomen  noirâtre^ 
avec  des  taches  jaunes. 

nj*.  BoMBix  da  Marronier. 

Ailes  penchées  «  blanches  »  avec  beaucoup 
de  petites  taches  d'un  bleu  noirâtre  ;  corcelet 
blanc ,  avecjtx  taches  bleues. 

116.  BoMBix  dirpartte. 

» 

Ailes    penchées^  obfcmres  dans  te   mile, 
blanchâtres  dans  lafemtUe ,  avtc  des  rata  on 
dées ,  noirâtres. 


117.  BoM  BIX  AcnaGs« 

Ailes  penchées;  les  fupérieures  blanchâtres^ 
avec  des  raies  noires  ;   les  inférieures  jùtmts^} 
avec  des  taches  noires  \  abdomen  noir  ^  avtc  des  *\ 
bandes  rouges. 

ni.  BoMBix  Prochce* 

Ailes  penchéesyblanches;  les  fupérieures  anc 
quatre  raies  ondées  ,  &  des  points  fur  le  bord 
obfcars  ;  les  injîrieures  fans  taches* 

iip,  BoMB  I  X  lunule* 

Ailes  penchées  ,  cendrées  ;  les  fupiritares 
avec  des  raies  on  iées ,  obfcures  tf  une  tache 
noire  ^  en  croijjîwt  $  abdomen  a* un  rouge 
pâle. 

130.  BoMBix  paccecctnchie. 

Ailes  penchées ,  cendrées ,  avec  trois  raies 
tranfverfales ,  ondées  ,  obfcures. 

I  ji.  BoMBix  Agace. 

Ailes  penchées ,  cendres  »  anc  des  poisUs 

âr  deux  raies  Jituiées  ,  fauves. 

ijt.  BoMBix  bucéphale. 

Ailes  penchées  »  grifes  «  avtc  deux  ràiafer 
rugi  neuf  es ,  ^  une  grande  tache  jaune  à  f ex- 
trémité des  fupérieures. 

13).  BoMBix  Hélopt» 

Ailes  penchées ,  nébuleufa  ;  Us  infiriettref\ 
brunes  ;  abdomen  brun  avec  des  taches  annu- 
lai res^  noires. 

134.  Bon  BIX  barbare. 

Aiks  penchées^  noirtSf  avec  des  tacha 
blanches  ;  Us  fupérieures  a^êc  des  peéntsjé 

vers  le  bord  intime. 


i 


Suite  de  eintroducliûn  à  F Hi/loire  Naturelle  dis  Inftclis. 
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B  O  M  B  l  X.    (Infeûes.) 


.  BoMsix  tcte-bleue. 

i  yciy-'h-^cs  ^  7jii>âtP€S  ;  Us  fupéritures 
ux  l'ci'i^:.  J.rrugdncufis  fif  une  double 

.   B  o  M  E I  X  oléagineux. 

f  penchées  ,  vcrd'treSy  avec  des  rares  peu 
rs  ,  ondé:$  ,  6'  rZ-fz/x  taches  blanchâtres , 
première  przfque  oculée  ,  fi/"-  /a  féconde 
in  de,  , 

.  Bo  MB!  X  argencîn. 

\  penchées  ,  dentées  ,  gr//7'5 ,  jvec  J^i/x 
irgentées  ,  ^0/2/  /tf  première  en  coeur. 

.  B  o  M  B  I X  décora. 

;  penchées  ;  les  fapérieures  mélangées 
r,  de  jaune  &  de  noir  ;  les  inférieures 
avec  le  bord  noir. 

.   B  oM  BIX  Celtia. 

:  penchées  »  vertes  en-dejfus ,  tf^'^i;  tt/z^ 
lauque  y  Jinuée  &  dentelée^ 

.  B  o  M  B  I X  Dioné. 

\  penchées  ,  blanches ,  tfv^c  J^5  /?r/>s 
points  noirs  ^  &  le  bord  en  -  dejfous 
n. 

.  B  o  M  B I  X  zigzag. 

5  penchées ,  dentées  fur  ledos^  grisâtres^ 
;  raies  ondées  ,  obfcures  ,  6r  f^/ze  rûc/« 
oca//((  ii  f  extrémité. 

m 

.  B  O  M  Bi  X  Chameau. 

î  penchées ,  àentéesfur  le  dos ,  obfcures , 
e  //icAe  tfa  milieu jferrugineufe ,  entou- 
lanc. 


145.  Bo  M  BIX  élégant. 

yrf/Yé5  penchées ,  glauques  ,  ^vec  i^wx  rn/Vs 
tranfverfales^  une  tache  noire ,  &  w/w  j^/r^  €« 
croijant ,  rouges. 

144.  B  CM  BIX  porcelaine. 

/^/7«  penchées  \  les  fapérieures  diun  roux 
brun  ,  jv^c  i//2f  grande  tache  blanchâtre  ;  /ei 
inférieures  gri filtres  ^fans  taches. 

145.  BoMBix  Dromadaire. 

^/7(CS  penchées  \  les  fupérieures  dentées  fur 
le  dos ,  nébuleufes ,  jv^c  tt/z<;  rj/V  à  Ai  bafe-ù 
fanus  jaunâtres. 

I  ]f  ^.  B  o  M  B  i  X'  du  Coudrier. 

^/7if5  penchées  »  glauques^  avec  une  Bande 
firrugineufe  &  un  point  blanc  annulaire  ;  cor- 
celet  mélangé,    • 

147.  B  CM  BIX  tache-jaune. 

Ailes  penchées  ,  dtun  gris  obfcur^  avec  une 
large  bande  anguleufe ,  noire^  6r  une  tache  mar- 
ginale 9  jaune. 

148.  BoMBi  X   nud. 

Ailes  penchées;  les  fupérieures  nues ,  tranf 
parentes;  les  inférieures  cendrées^  avec  une 
tache  marginale ,  nue ,  tranfparentt. 

■m, 

14.9.  BoMBix    morio. 

Ailes  penchées^  noir  es  y  unpeu  tranfparentes  ; 
abdomen  velu,  noir  ^  avec  le  bord  des  anneaux 

jaune. 

150.  Bo  MBi  x  pâle. 

Ailes  penchées^  d'un  roux  pâle^  prefque 
tranfparentes^  avec  un  point  plus  pâle  vers  le 
milieu.  •     •      •  , 
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151.   BoMB  IX   Âlphce. 

Ai  lis  penchées  y  firrugineuCiS  ^  avec  un 
point  bien:  ûu  milau  ,  ù  une  fuite  de  points 
obfcurs ,  phcéi  tranfvcrfaltmtnt. 

151.  fi  o  M  B I  X  moine. 

Ailis  pznchùs  ,  blanches  «  avec  des  raies 
ondéis  ,  noires  ;  abdomen  noir ,  avec  des  bandes 
rouges, 

1 5  3*  BoMBix   fond. 

Ailes  penché.'S^  tris  jaunes  ;  Us  fupérieares 
,     '.c  trois  points  noirs  vers  leur  extrémité. 

154.  BoMBix  jaune* 

Ailes  pçnchécs ,  trb- jaunes ,  fans  tachts. 

155.  BoMBix  minidce. 

Ailes  penchées  ;    tes  fupérieures  ferrugi- 
neufes  ,  roufsâtres  »  avec  quatre  lignes  tranf- 
ytrfale$ ,  obfcures  ;  Us  inférieures  cendrées  , 
/ans  taches. 

15^.   BoMBix  hauflfe- queue. 

Ailes  penchées  «  gLiuques ,  avec  des  raies 
tranfverfaUs  ,  blancfrâtres  ,  6r  une  tache  ftfia- 
:ée  à  r extrémité. 

157.  BoMBix   reclus. 

Ailes  penchées^  grifts  %  avec  des  raies  tranf- 
vzrfdUs  ,  blanchâtres^  une  tache  à  f extré- 
mité ^  fetrugineafe^  ft  un  potfU  margieul, 
blanc» 

158.  B  o  i^B  I X  tnachorecte. 

ÀéUs  penchées  %grifes ,  avec  du  raies  tranf- 
verfaUs »  blanchâtres ,  une  tache  dun  brun 
ferrugineux  1  (j  une  raie  ondée ,  blanche. 


159.  Bqmbix  aoaftoitiore. 

* 

Ailes  penchées  ygrifes^  avec  trois  raies  tranf- 
verfaUs ^aniifionwjées  ;  porcelet  avec  uni  tackt 
ferrugineufe  brune. 

160.  B  o  u  1 1 X  Tortue. 

Ailts  penchées ,  jaunes  ou  fauves  «  âv€c 
deux  raies  tranfverfaUs ,  obliques  »  obfcures^ 

161.  B oMB  1  X  Afelle. 

AiUs  penchées  »  obfcures  %fans  taches. 

idi.  B  o  M  B  I  X  Clqporce, 

AiUs  penchUs^  jaunâtres  ^  avec  une  large 
bande  obfcure  t  à  deux  taches  jaunes. 

i^j.  BoMBix  Cippus* 

Ai  Us  penchées  »  e>bf cures  ^  avec  trois  tacAa 
vertes. 

1^4.  BoMBix  i  mviîeâU. 

Ailes  penchées  »  dentées ,  hUnchiires  t  w- 

nées  de  noir;  antennuUs  hngua^  avasicées^pùt' 

meufes. 

« 

i6y  BoMBix  timide. 

Ai  Us  penchées  »  uni  dentées  intérketrematt  ^ 
avec  un  point  oculé^  au  miUeu^  &  une  rangea 
de  taches  obfcures  pojlérieurement. 

166.  B  O  M  B I  z  demi-lune. 

AiUs  penchées  »  grifa  »  avec  trois  ramgkê 
noires  |  placées  fur  un  fond  blanc. 

• 

1^7.  BoMBix  Dodooe. 

Ailes  penchées  »  eendréu  »  a^ec 
ondées  ,  ob/cures  6  blanches  ^  tt  mu  tacha  «i 
croiffant^  blanche. 
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B  O  M  B  I  X.    (InCeOes.} 


.  BoMBix  Chaonie. 

;  penchées ,  cendrées  »  étvec  trois  raies 
'JaUs  y  obf cures ,  une  bande  blan- 
&  une  tache  en  croijfant^  noire^ 

.  B  o  M  B  I  X  Gnome. 

penchées  ,  prefque    dentées  »   bïan 
>  avec  une  ligne  marginale  |  noire ,  fr 
he  blanche^ 

BoMBi  X  capucin. 

penchées  y  dentelées^  ferrugineufes  ; 
e  interne  recourbée» 

BoMBix  crcce  de  coq. 

penchées ,  dentelées ,  brunes  %  avec 
'  au  bord  interne  de  chaque. 

B  o  M  B I  X  aulique. 

penchées  ;  les  fupérieures  brunes ^  avec 
ts  jaunes  ;  les  inférieures  rougeitres 
taches  noires. 

,  B  o  M  B I X  roafsarre. 

penchées ,  roujsâtres ,  avec  des  taches 
aie  tranf ver/aie  pojlérieure^  cendrées. 

BoMBix  onde* 

penchées  ,  cendrées  ,  avec  deux  taches 
,  dont  les  bords  font  gris  fir  ondes. 

B  o  M  B I  X  lubricipeilt. 

:  penchées ,  Jaunâtres ,  avec  des  points 
abdomen  Jaune  en-dejfus  $  avec  cinq 
de  points  noirs. 

B  O  M  B  I  X  Tigre. 
penchées  9  blanches  j  avec  des  points 


noirs  ;  abdomen  avec  cinq,  rangées  de  points 
noirs  i  b  d* un  jaune  brun  en-dejfus. 

I77.  B oii  B 1 X  mendiant. 

Ailes  penchées  »  blanches  ou  noirâtres  »  avec 
quelques  points  noirs  ;  abdomen  blanc  ^  avec, 
cinq  rangées  de  points  noirs. 
\ 

178*  B.OMBix  avencuder. 

Ailes  penchées  ;  Us  fupérieures  obfctires^ 
avec  des  points  blancs  fur  k  bord  antérieur  ; 
les  inférimres  noires  %  avec  utit  tache  fauve  6f 
un  point  noir^ 

179.  BoMBix  éclatant. 

Ailes  penchées ,  d'un  jaune  pâle ,  avec  U 
bord  pofiérieur  ferrugineux. 

iSo.BoMBix  en  deuil. 

■ 

Ailes  penchées^  noires^  avec  F  angle  in- 
terne jaune  ;  abdomen  jaune  en-deffus ,  avec 
une  rangée  longitudinale  de  points  noirs» 

181.  BoMBix  Lièvre. 

Ailes  penchées  f  blanches  9  avec  des  points 
noirs ,  branchus  ;  abdomen  fans  taches.  ^ 

181.  BoMBix  Rofe. 

Ailes  penchées  ^  de  couleur  rofe  «  te^  fupé- 
rieures avec  des  points  noirs  ^tfUs  infiricures 
fans  taches. 

183.  BoMBxx  modefte* 

Ailes  penchées  »  cendrées  ,  avec  un  point 
noir  au  mi  lieu  ^  b  une  raie  purpurine  %  brifée^ 
poflérieure. 

184.  B  OH  BIX  joyeux* 

AiUs  penchées  ;  le^  fupérieures  blanches  « 
avec  une  large  bande  noire  ;  antennes  fimpks. 
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...^     %.ts\^is^  mélangées  il  jaunt  &  de 
.1  «  ujr,  tfv^c  ifri/x  ou  trois  petites 

1$^.    BoMBix  Lincus. 

.*: Aj  penchées , «o/rr^  ;  les  fupérieures  fau- 
is  ^  j  /rttr  extrémité^  te  ks  inférieures  À  leur 

Mje* 

1 90.  B  o  M  B I S  de  rOrme. 

Àth*  penchées  ;  les  fupérieures  grifes ,  avec 
./o  rjirj  blanches  b  noires  à  leur  extrémité. 

191.  BoMBix  Bcgga. 

^4i/^5  penchées  ,  blanchis  »  âvrc  Ir  forJ  ex- 
eeriiur  noir. 

192.  BoM  Bi  X  V  noir. 

>fi/r»  penchées 9  blanches^  avec  §tm  tache 
notre  informe  deV» 

19).  BoMBiz  apparenr. 

Ailes  penchées^  et  un  blanc fale;  pettus  nmirts^ 
,:vec  dei  antitaux  blancs. 


jtilcs  penchées i  d*un  bhnc  argenté^, 
taches  ;  antennes  noires. 

19^.  BoMBix  ckryforchce. 

Ailes  penchées ,  blanches  ;  anus  velu  , 
rugineux. 

196.  BoMBix  caI-doré« 

Ailes  penchées ,  blanches  ;  les  fupéri 
avec  le  bord  antérieur  noirâtre  endej) 
anus  velu ,  fauve. 

197.  BoMBix  bicolor. 

Ailes  penchées  ,  blanches  ,  avec  une  gt 
tache  jaune  »  marquée  de  noir. 

198.  Bo  MBix  CaffinL 

Ailes  penchées^  g^'fts  >  avec  plufieuf 
tites  lignes  courtes ,  noires. 

1P9.  BoMBix  cemrollgne. 

Ailes  penchées^  mélangées  de  cendré  &  4 
cur  ,  avec  une  petite  ligne  au  centre  ,  blj/ 
bordée  de  noir. 

100.  B  o  M  ir  I  X  de  rAub^pine. 

Ailes  penchées ,  arrondies  ,  cendrées  , 
une  bande  obfcure  ;  anus  barbu. 

101.  BÔMBix  Eridan. 

Ailes  penchées ,  d'un  bhnc  de  neige 
domen  blanc  f  avec  des  bandes  jaunes. 

20X.  B  oMBix  tibiat. 

Ailes  penchées  ,  d'un  blanc  de  neige  ;  /, 
antérieures  jaunâtres  ,  avec  des  points 
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205.  B  o  M  B  f  X  ntcidule. 

Ailes  penchées  y  dm  blanc  de  neige  ;  Us 
fupérieures  avec  deux  taches  fur  U  bord  an- 
térieur »  &  une  ban4e  marginale  »  glauques  , 
bùjanies. 

xo^.  fioMBix  porte*pl|pie* 

Ailes  penchées  ,  un  peufefrugineufes^  a\>ec 
me  raie  tranfverfak  ^  jaunâtre  i  antennes 
du  mâle  tris-peâinées. 

205.  BoMBi  X  effâcé. 

Ailes  penchées  »  blanchâtres  ;  bêrd  anté^ 
rieur  des  fupérieures  fir  antennules  ftrru" 
gineaXm 

%o6.  BoMBix  Coronis* 

Ailes  penchées  ;  les  fupérieures  cendrées  ; 
les  pofiérieures  îun  blanc  de  neige. 

jtmj.  Bo  M  Bi  X  agréable. 

Ailes  penchées  ,  jaunâtres  f  avec  des  taches 
bleues  à  leur  bafe ,  tf  des  points  noirs  à  leur 
exiréfMité. 

xo8*  BoMBix  Dryas. 

Ailes  penchées  »  obfcures  ;  abdomen  fauve , 
des  points  6r  F  anus  noirs. 

aof.  BoMBix  blanc  de  neige. 


penchées^  d'un  blanc  de  neige  ;  les 
infirieures  avec  trois  taches  obfcures. 

iio.  BoMBix  Nécrix. 

Ailes  penchées  ^  blanches  ;  les  fupérieures 
\mHe  trois  bandes^  &  le  bord  poflérieur  jaunes, 

111.  B^MBiz  diaphane* 

stfil»  peaehéa  »  blamches  «  tranfparentes  1 
tacha. 


ni.  BoMBix  Albine. 

Ailes  penchées ,  et  un  jaune  pâle  ;  les  fu- 
périeures avec  une  tache  noire  ;  les  inférieures 
fans  taches.  • 

115.  B  o  M  B I X  enfanglantc. 

Ailes  penchées ,  jaunes ,  avec  le  bord  an- 
térieur eufanglantéy  &  une  tache  en  croiffant , 
obfcurei  les  inférieures  fans  tachesen-deffous. 

114.  BoMBix  carmin. 

Ailes  penchées^  noirâtres;  les  fupérieures 
avec  une  nue  b  deux  points  rouges  i  les  infé- 
rieures rouges;  bordée^  de  noir. 

2i5«BoMBix  Chouette* 

Ailes  penchées  »  jaunes  ;  les  fupérieures 
rayées  de  noir  ;  les  inférieures  avec  une  bande 
noire  fur  le  bordpojlérieur. 

ti6.  BoMBXx  mouchecc. 

Ailes  penchées;  les  fupérieures  jaunes ^ 
avec  des  taches  noirâtres  ;  les  inférieures 
rouges ,  avec  des  taches  noires. 

117.  BoMBix  du  Plantaitu 

Ailes  penchées  ;  les  fupérieures  noires  , 
avec  des  raies  blanches;  les  inférieures  jaunes , 
avec  des  taches  &  le  bord  po^iuir  noirs. 

iiS.B.OMBir  raye. 

Ailes  penchées ,  noires  »  avec  trois  raies 
longitudinales ,  courtes ,  blancha. 

ai^.  BoMBix  lugubre. 

Aile^  penchées  ;  les  fupérieures  jaunes  ^  avec 
des  raieM  b  des  points  noirs;  les  inférieures 

noirâtres. 
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B  O  M  B  I  X«    (  Infcâes.  ) 


1X0.  B  o  MBi  X  veuf. 


Arles  penchées ,  où/cures  ;  les  fupérieures 
prefque  avec  des  bandes  cendrées;  k$  infi- 
Heures  avec  une  tache  à  la  bafe^  tr  UMe  bondi , 
rougeâtres. 

111.  BoMBix  Matrone* 

Ailes  penchées  ;  les  fupérieures  obfcmres  ^ 
avec  des  taches  /aunes;  les  inftrieures  jauttes  , 

avec  des  bandes  noires. 

122.  BoMBix  Fhvia. 

Ailes  penchéa  «  les  fupérieures  noires  ^ 
rayées  de  jaune;  Us  infirieures  /aunes  ,  avec 
trois  taches  noires. 

115.  BoMBix  marbré. 


avec  une  raie  blanche^  enfornu  de  Y  ;  tes 
iofirieures  rougeâtres. 

ii8.  BoMBix  Gija. 

Ailes  penchées  ;  les  fupérieures  obf cures  , 
rayées  de  blanc;  les  inférieures  dun  rouge  pur- 
purin ,  avec  de  petites  taches  noires. 

129.  BoMBix  pudique. 

Ailes  penchées ,  blanches  ;  les  fupérieura 
avec  des  taches  obfcures  ;  les  inffrieures  fans 
taches. 

130.  BoMBxx  chafte. 

Ailes  penthées:  les  fupérieures  noires  %  tt^ec 
deux  bandes  dentelées  i  blanches;  les  inférieures 
rouges  j  avec  des  taches  inarginaks  ^  obfcures. 


Ailes  penchées  ;  Us  fupérieures  noires ,  avec  \       ijf.BoMBix  tacheté. 
huit  taches  blanches  ;  les  infirieures  jaunes , 
avec  des  taches  noires. 


124.  BoMBix  Hébé, 

Ailes  penchées  ;  les  fupérieures  blanches  , 
avec  des  bandes  noires  i  Us  inférieures  rouges , 
avec  des  taches  noires. 

125.  Bo M  BIX  Calipfo. 
Ailes  penchées  ;  Us  fupérieures  blanches  » 


Ailes  penchées ,  tachetées  de  noir  i  Us  fupé- 
rieures obfcures ,  flr  les  inférieures  rlHigiU  - 

132.  BoM  Bi  X  Argé. 

Ailes  penchées  ;  Us  fupérieures  blanchUf 
avec  des  raies  &  d:s  taches  ob longues  ,  noires; 
Us  inférieures  (tan  rouge  pâle ,  avec  des  tacha 
noires. 

25J.  BoMBix  vierge. 


avec  de^  bandes  &des  taches  noires  ;  Us  in  fi-  |         -.-  ,  .  ,       ^    .  . 

m«r«  d-un   roug<  fcuv< ,    avec   des  tJlu»         f '«  ^"^^*'\  '    '"  ^"^". 
nnir,€  ^^'ées  de  rougcûtre  ;  Us  tnjéri 


noires. 


liC.  fioMBix  Tarquin. 

Ailes  penchées  ;  les  fupérieures  cendrées , 
avec  une  tache  noire  ,  marquée  d'une  U'gne 
rameufe^  blanche. 

227.  BoMBix  Tarquinie. 

AiU$  penchées  ;  les  fupérieures  noirâtres^ 


fupérieures  noires  t 
rm^'Hs  de  rougcatre  ;  tes  inférieures  rouges  ^ 
avec  des  points  noirs. 

134.  BoMBix  Mcnere. 

AiUs  penchées  ;  Ls  fupérieures  noires^  avec 
des  taches  blanches  ;  les  inférieures  purpurin 

f'  nés  »  avec  une  tache  au  centre,  &  le  bordpof 
térieur  noir. 

2^  y  BoMBix  dcfloré. 

Ai  Us  penchées;   Us  fupérieures  blancigs^ 


M*Mi*i 
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arec  des  taches  noires;  tes  inférieures  noires  i  Ifis    inférieures    rouges  ,    avec    trois    taches 
en  deffous ,  avec  des  brides  Hanches.  '  nnins. 


xjtf.  BoMBix  Phyllire*. 

Ailes  penchées;  Us  fupérieures  noires  ^  avec 
des  raies  6r  deux  VV  blancs  ;  les  inférieures 
rouges  j  avec  des  taches  noires. 

i}j.  BoxBix  anicolor. 

Ailes  penchées;  les  fupérieures  jaunes;  les 
infirieures  d^un  jaune  pâle ^  fans  taches. 

xi%.  BoMBix  Helladîe. 


noires. 

143.  BoMBix  Doniinula. 

Ailes  en  recouvrement  ;  les  fupérieures  noi- 
res ,  avec  des  taches  dun  blanc  jaunâtre;  ailes 
infirieures  rouges^  avec  des  taches  noires. 

144.  BoMBix  crédule. 

Ailes  en  recouvrement  1  noires ,  pointillées 
de  blanc  ;  corps  noir. 


145.  BoMBix  Leâtix. 


Ailes  penchées  f  jaunes;  les  fupérieures  avec        Ailes  en  recouvrement;  les  fupérieures  noi- 

•  _  _  «         * 


un  point  au  milieu^  noir^  orbiculaire^  tf  la 
moitié  d'une  bande  obfcure, 

QUATRIEME    FAMILLE, 

Ailes  en  recouvrement» 

239.  B  o  M  B I X  de  la  Crotulaire. 

Ailes  en  recouvrement;  les  fupérieures  pref 
fuc  purpurines  y  avec  des  taches  annulaires  ^ 
noires  i  les  inférieures  rouges  ^  avec  des  taches 
noires. 

9 

XAO.  B  o  M  B I X  du  Ricin* 

« 

Aiks  en  recouvrement;  les  fupérieures  ohf 
curts  9  awec  des  taches  annullaires  »  noirâtres  ; 
les  inférieures  rouges ,  tachetées  de  noir. 

X4I.  BoMBix  faiiguinolenc. 

Ailes  en  recouvrement j  dun  blanc  de  neige; 
/b  fupérieures  avec  le  bord  antérieur  rouge  ; 
Us  inférieures  avec  des  taches  noires. 

X41.  BoMBix  chiné. 

Ailes  en  recouvrement  ;  ks  fupérieures  dun  j 
[ao/r  verdâtn^  lui f ont  ^  rayées  de  jaunâtre  ; 


res  y  avec  des  taches  bleues  ^  jaunes  &' blan- 
ches ;  Us  inférieures  avec  des  taches  rouges  à 
blanches. 

ij^6.  B  o  M  B  I X  fourchu. 

Ailes  en  recouvrement ^  grifes ,  blanches  & 
pointillées  de  noir  à  la  bafe  ù  à  f  extrémité  ; 
corceUt  mélangé. 

247.  B  o  M  B  I  X   Colon. 

Ailes  en  recouvrement  9  d'un  gris  obfcur  ^ 
avec  deux  points  noirs ,  di flans. 

248.  B  o  M  B  I  X  du  Tremble. 

Ailes  en  recouvrement ,  d^un  gris  lutfant , 
avec  une  rangée  de  points  noirs ,  vers  le  bord 
postérieur. 

249.  BoMBix  écoilé. 

Ailes  en  recouvrement  ;  les  fupérieures  fer- 
rugineufes  ,  avec  une  tache  étoilée  à  t  angle 
interne  ;  femelle  aptère. 

250.  BoMBix  foucieux. 
Ailes   en  recouvrement ,    obfcures ,    avec 
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Sait*  de  rLanduMiM  A  tmUoki  KéturtiU  dts  iMftSesi 
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B  O  M  B  I  X,    (Infcdcs),      \ 

ùiLx    idchts    Hanches    oppofécs  ;  fimeUi.^      158.  BoMBix  orné. 
aptère. 


15  r.  BoMBix  iiândoie. 

* 

CK  rtcouvnment  ;  ks/upériiures  mi- 
ta iohfcwr  &  de  cendré 9  avec  une  tache 
UeUf  blanchitre  ;  k$  infirieurts  nôtres; 
f.      Ue  aptère. 

151*  BoMBiz  Zone. 

Aiks  en  recouvrement^  noires^  avec  des 
fondes  /auna  ;  abdomen  é^ir ,  avec  k  bord 
ies  anneaux  »  rouge  ;  femelk  apure* 

15 )•  BoMBiz  Uinbcr. 

Aiks  en  recouvrement^  routées ^  noires i 
(iront  tt  abdomen  fawfa. 

154.  BoMBix  HiftrioQ. 


ec  tei 


u  u      s  ilanchof  eniottréa  de 


155.  BoMBiz  Pylotls» 

Aiks  en  rtcouvremint  i  ksfuptrîeurêsfêU' 
9  avec  fix  rangées  tranfverfaks  de  points 
toirs;  les  infirieura  Jautus  ^  avec  dix  peiites 
taches  noires. 


15^.  BoMBix  joli. 

Ailes  en  recouvrement ,  roulées  ;  les  fupé- 
rieura  Jaunes  f  avec  fix  rangées  tranfverfaks 
U  points  noirs  ;  ks  inférieures  rouges  9  noires 
i  leur  extrémité. 

^57*  Bo  MB  I  X  gentil. 

Aiks  en  recouvrement ^  roulées ^  Hanches; 
Vi  fupérieures  pointillées  de  noir  tr  de  rouge  ; 
les  inftrieures  noires  à  leur  extrémité. 


Ai  ies  en  recouvrement ,  déprimées  ;  Us . 
périeures  rouges ,  pointillées  de  noir  ;  les 
flrieures  mélangées  de  blanc  fir  de  noir. 

159.  B  o  M  B 1  z  Prtverne. 

Ailes  en  recouvrement;  les  fupérieures  { 
cures  t  avec  une  bande  jaune  ;  les  infiria 
fauva ,  avec  U  bord  pofiérieur  noir. 

r6o.  BoMBiz  Francifcain. 

AiUs  en  recouvrement  ;  les  fupérieures  t 
rouge  de  chair  »  avec  une  raie  interromi 
noire;  ks  inférieures  tranfparentes. 

16I.  BoMBXZ  Jéfuice. 

Ailes  en  recouvrement ,  noires ,  avec 
raie  tranfvetfak  »  fauve. 

x6i.  B  o  M  B I  z  annollé. 


Aiks  em  recouvrement  ^  moires  ^  avec 
taches  itut  blanc  de  neige  ;  jamba  avec 
anneaux  blancs. 

1(3.  BoMBiz  da  Gnimen. 

Ailes  en  recouvrement 9  déprimées^  g 
tfes t  avec  une  Ugne  trifourchue ^  b  uni 
blanchâtre. 

26^  BoMBiz  populaire. 

Ailes  en  recouvrement;  ks  fupérieures 
cures  veinées  de  blanc;  ks  inférieures 
châtres. 

i6y.  Bo  M  B I  X  fulminant* 

Ai  la  en  recouvrement ,  dentées ,  mêla 
dTobfcur  tf  de  gris  ;  corselet  blanc  antéri 
meut  f  avec  une  Ugne  tranfverfaks  noire 


Suite  dt  PïntroiuSïon  à  l'HîJloîrt  Naturtlîe  in  Jnft&es, 
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BOMEIX, 

t66.  Bombix  du  Glonofa. 

vf/V«  m  ruouvTimtnt;  Usfapiriturtsnoi 
res  ,  mélangitsdi  rouge  &  dejaunti  la  injï' 
TieunsnoirtSt  avec  U  tord jaunt, 

z6-j,  BoHBix  du  Ciinuoi. 

AiUs  en  recouvrement  i  le^  fupiri tares  noi- 
ra,  firruginitt/ts  vers  k  iord  poftf rieur  ;  lu 
iafirituris  blanches. 

1.6%.  BoMBix  Rofecte. 

jlifts  en  recouvrement,  couleur  de  rofe , 
tvtc  trois  raies  noirâtres ,  dont  fane  tr'ts- 
omàity  &  lei  troifieme  poaâuée. 

x6^.  BouBix  coliiei'- rouge. 

jtilts  m  recouvrement  »  noires  ;  corps 
JMvr  *  aie  ua  coUier  rougt  i  6  t abdomen 


.    {  Infcâes }. 

173.   BoMBix  fuligineux. 

AiUs  m  recouvrement  t  d'an  rougt  fuligi- 
neux, avec  deux  points  noirs;  abdomen  rouge, 
noir  fur  le  dos. 

271,  BoMBix  crible. 

Ailes  tn  recouvrement  ;  les  fupe'rieures 
Hanches ,  avec  despoints  noirs ,  placés  tranf- 
verfalement, 

Z71.  BoMB  IX  obfcuï. 

Ailes  en  recouvrement,  roufsâtres,  prefqut 
bruntii  lesfupéricuns  avec  deux  ou  trois  points 
trênfpartns;al>dominjaune^vec  une  ligne  noire. 

27 j.  BoMBiz  poniftué. 

Ailes  en  recouvrement  ;  les  fupéritures  d'an 
brun  roufsâcre ,  avic plufuurs  points  blancs, 
tranfpçrens  i  les  inférieures  jaunes ,  avec  l'ex- 
trémité noirâtre. 


lit  B  O  ? 

PREMIERE    FAMILLE. 

A:les     KTENDOrS. 
Lts  qujtfi  di'is  étendues  k^ri^ontaUment^ 
I.  BouBfx  AtUs. 

B{yM»Y\    Atljs. 

Bom^x  alis  patentihuj  fuUatis  iuteo  variis , 
mjiiija  jlntjifjtj  ,  antiàs  Jtjquialtera,  F  Al.  Syft. 
tntom.  fùg.  ff^.  n^\  i.— i^r»r.  injl  tom,  ^.p^g* 
167.  /!**.  I.  — Mjnr.  inf,  tom.  i.  p,  108.  i**.  I. 

àfA^s^Afij  A::»:*: us  Ml^s  peJii.iù'ornis  elinguh  ^  alis 
fiUatis  con^'sj/ori^us  luteo^uriis  mcculu  fe  ne  fi  rata  , 
ft^pe* ion iu  (  Jljlitt:a!eera.  Lin,  Syfi.  nat,  pa g.  Hot. 
m'\  i. — M:iJ'.  Luii.  Vin  p.  ^6$. 

Cram.  Pdf  m.  ex  or,  tom,  1.  p,  1 1.  />/.  ^.  fig,  A. 
tcm.  4.  f».  iko  C^   i8},p/.  }8i.  fig.  C,  fi pL  j8x. 

FiTiv.   C^j^of».  w3.  S.  fig,  7. 

Knorr.  Deiiâ.  iuu,  feUJ.    tah,   C.  4.   n^,  t. 

SàiA  ^Vii/  4.  ta^.    f7«  ^^*  I,    |. 

Valint.  Afj//,  &.  168.  iaS.  54. 

Il  varie  beaucoup  pour  la  grantlcur.  Le  mâle  eft 
ordinairement  plus  peut  que  u  femelle.  La  largeur 
ic  cet  infcde ,  lorl«]u*il  a  les  ailes  ëcendue»,  eft 
à-pcu-près  «le  huit  a  dix  pouces.  Le  corps  eft  d'un 
louge  fauve.  Les  antennes  font  fauves  &  pedinccs. 
Les  ailes  fut>cneures  font  recOnrbécs  en  faucille  à 
leur  extrémité  :  on  y  remarque  i®.  la  bafè  qui  eft 
d'une  couleur  fcrrugineufe ,  un  peu  grisâtre ,  ter- 
mince  par  une  petite  l>ande  inégale ,  blanchâtre  ; 
a^.  le  difque  qui  eft  fauve  ^  ferrugineux  ,  au 
■âlica  duquâ  ou  voit  une  uche  tranfparentc  , 
lâns  couleur  ni  écailles  ,  triangulaire  ,  bordée 
de  Doirârre ,  &  quelquefois  une  autre  uche  plus 

C:t:e  ,  oblorgue  ,  tran (parente  &  fans    couleur  , 
;dec    de   noir  ,    placrc  vers  le  bord  cxccmc  i 
1^.  une    bande  blanchâtre ,  qui  féparc  Se  diviTe  eo 
dcjx  le  difque  ferrugineux  :  on   voit  à  U  portion 
^u;  fe  trouve  vers  rcxtremité  une  bande  d'un  noir 
bl.jïtrc;  4\  rcxtremité  qui  eft  d'un  jaoDC  fauve  ^ 
Ir  burù  pjîlrncur  cjui  a  une  ligne  noire  «  ondée. 
Ll»  ailes  in:'  ::c.::cs  di!^vicn:  peu  de^  fupérieurcs.. 
On    y   voi:  la  mtxc    tache   riarfparcntc  ,  placée 
mu  xzuLcu  des  mc.iics  bandes.  Le  bord  poiléricur  a 
œ  pm  dr  :aar:  f^uve  ,  &  une  l'gnc  noire  ,    plus 
larjc  ,    n>c-.".s  oai.c  &:  moins  maïqutc  que   celle 
du  t<f:d  yo-i'-iiCkiT  de  l'aiic  fupvncurc.  Le  rlcilbus 
cil  p::lc3c    *c  -a  mcxc  «:c-j!cur  que  le   dctius;  li 
cil  I&:.  pcj  !-:'.>  clair  i  la   bar.dc  blar.cîic  du  difque 
eft  p-Iji  lai^c  ,  ii  .TA.-çuric  toui  du  îo:  j»  lî'u.ïc  lignc 
foir:  ià'JM  i  cn£i  U  r*r:jc  dj  difruc  ,  ai:-d^.Ia  de 
cc:-t   barde,    c:t  pirlc:n-.c  de    pcnrs   poiMs  jau- 
lit::*.    p!::.   ^Uxidirt  &:    cucux   n:a:qucs  qu'au- 
dif  .-   i:  "*j  c. 

!  •  *'r.r.  z  z1i\  d'jne  :ouIcur  bc^ucuup  plus  pâ!c 
C-.  :   !;  cLc ,  âc  les  bindcs  &:  ligr.cs  i.c  lut.:  pa>  lî 
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CL  C4kr.c,  a^i  iilcs  Moluqacs.  3cc, 
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i  BOMBXX  Ethra. 

Bombyx  Ethra, 

Bombyx  alis  patentibus  fubfaicatîs  rufis  ,  fi^'^P* 
diiabus  albis  ^  macula  fenefii  ata, 

Pkaiena  Aurota  QKAU.pap.  exotiq,  tom.  i,  féig, 
II,/»/.  8.  fig,  A. 

Me  RI  AN  Surin,  tfib,  y  t. 

S£BA  Muf,  tom.  4.  tab.  57.  fig,  $6. 

Linné  &  Fabricius*  ont  regardé  ce  BomUx 
comme  une  (ùnple  variété  du  précédent  :  Cramer» 
au  contraire  ,  le  regarde  comme  une  efpèce 
diftinde.  Il  eft  un  peu  plus  petit  que  fautrc  | 
les  ailes  ne  font  prefque  pas  courbées  en  faucille  à 
leur  extrémité ,  &  les  couleurs  font  un  peu  differcD* 
tes.  Les  fupérieurcs  font  d'un  fauve  r^ugeicre ,  9c 
elles  ont  une  petite  bande  blanche  coudée^  TCt» 
leur  bafc  s  une  autre  courte  &  arquée ,  au  bord  ia» 
terne  i  une  tache  irrégulicre  tranfparentc ,  ùuit  cem^ 
leur  ni  écailles ,  &  allez  grande ,  placée  au  miliev  % 
une  bande  formée  de  quatre  cjulcurs  dtftinâss» 
fa  voir»  noire»  blanche,  rougeâtre  &  obfcurc,  mi 
coupe  Tailc }  enfuite  des  taches  triangulaires,  longà* 
très»  placées  à  côté  les  unes  des  autres  &  co&fiandaci 
enfemble  s  enfin ,  une  petite  bande  d'un  jaune  âuv^ 
irrégulicre  »  vers  le  bord  poftérieur.  Les  ailes  s 
rieures  diffèrent  peu   des  fupérieurcs  ;   elles 

d'un  rouge  fauve»   &  elles  ont  une  pecice  b 

blanche»  yet%  leur  bafc 5  une  tache  cranfpaicait^ 
au  milieu  s  la  même  bande  quadruple  ;  les  mêflM 
taches  trianjgulaires  »  rougeâtrcs;  la  même  frwtjh 
d'un  jaune  nuve^  mais  fur  celle-ci»  fe  trouTCot  éê 
pentes  taches  noires  â  la  fuite  les  unes  des  aucrct.  Lt 
dcflôus  des  Quatre  ailes  eft  prçfquc  de  U  mime 
leur  que  le  deflus. 

Il  le  trouve  à  Cayenne  »  à  Surinam. 
La  larve  eft  figuréç  dans  la  planche  drée  de  _ 
rian  :  clic  rcncmblc  un  peu  à  celle  do  BotmàiMPâ 
d'Europe.  £lk  eft  d'un  beau  verd  avec  le  boid 
anneaux  jaunes»  &  des    tubercules  élevés , 
partent  des  piquans  roidcs»  droits»  courts ,  cul 
de  rayon.  Elle  vit  fur  le  Citronicr ,  l'Onu^er* 

i.  BoMBix  Hcfpértdc. 
^OMarx  Hejpenu. 

Bombyx  alis  patentibus  falcatis  Lato  vérUs^ 
cala  fencfirata ^  pofiuis  rotundatis.  ÏAM.Sy/ï 
F^i"  fS7-  n^-  t*  -7  Spec,  inf,  tom.  1,  ^mg.  I«|^ 
«•.  1.  «^«»  Mant,  mf,  tom.  1.  pag.  1 08.  n\  r. 

Phalena    Attacus  Hcfpcrus   peBimîcormis 
guis ,  alis  fubfalcatis  luteo^variis  :  macmlm 
trata  folitaria,  LiN.  Syfi.  nat.  pag,  %o$.  «•, 
Muf  Lud.  Ulr,pag,  J67. 

Phalena  Hijperus.  Cram.  Psp.    €X0i. 
pag,  lof.pl.  él.fig.A, 

MiRiAbi.  Sarin,  tab  6^. 

Siba  Muf,  tom,  4.  tab.  $7.  fig.  S  ff  é. 
st. fig,  II  O  ij, 

DAl'bint.  pi.  enUm,  é6,fig.  1. 

Sriz  Mifi,  inf  tab.  xi.  fig^  i. 

Ce  Bomhix  faôc  an  peu  pou  U  grandcor 
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•idùuircmcDt  de  cinq  à  fii  pouces  de  largeur ,  lorf- 
^u'il  a  les  ailes  écendues.  Les  ailes  fupericuics  ont 
kur  cztrémicé  un  peu  recourbée  en  faucille ,  mais 
moûts  que  celle  du  Uombix  Atlas  ;  les  inférieures  font 
anondies.  Le  corps  e(l  fauve  ,  quelcjuefbis  jaunâtre  : 

00  Y  voit  uac  bande  blanche  à  la  partie  aatéricure 
do  corccicr,  fie  une  autre  moins  marquée  il  la  partie 
todéheure.  Les  ailes  font  prefque  de  ta  même  cou- 
leur i  elles  ont  une  grande  tache  d'un  fauve  ferru- 
gineux â  leur  bafe,  terminée  par  une  petite  bande 
moitié  btanckâ:rc  Se  moitié  noirâtre.  Le  milieu  des 
ailes  cû  d'un  £iuve  brun ,  avec  une  tache  ctanfpa- 
renie  .  {ans  couleur  ni  écailles  ,  triangulaire  fut  les 
ades  l'apéricures ,  &  prefque  ovale ,  SE  un  peu  plus 
naadc  lui  les  infetiaures.  Après  cette  couleur  fauve- 
bnuc,  il  y  a  une  petite  bande  moitié  noitârre  fit 
noîiié  'blanchâtre  ,  après  laquelle  on  voit  une  large 
bande  d'uniituve  tougcâtrc,  lur  laquelle  c(l  répandue 
une  pouAïcre  blanche.  L'citiémiié  des  ailes  fupé- 
nCBics  cft  d'an  jaune  d'ombre.  Le  bord  des  quatre 
ailat  cft  ombté  ,  avec  des  traits  noirâtres. 

La  cfacnille  eft  figurée  dans  la  planche  que  noua 
aroos  citée  de  Mériao  :  elle  cH  entièrement  glabre 
&  tva  jaune  &uve.  On  y  voit  aulfi  Ton  cocon ,  dont 
h  ooalcot  cft  un  peu  biunc. 

EUcvicfitrlcsOnuigcrs  Se  les  CiDonniersdcl'Amé- 
iiqK  diéridionale. 

•  Ce  Bomhix  nous  vient  aflcz  ËéqucailBcnt  -de 
C^cBDc,  de  Suiùum,  des  AaiiUcs. 

JBouaix  Anrote. 
OMMTX  .Auratus. 

fiomtyx  alis  pMtatîhiu  faUatis  foncoloribat  fia- 
^cuuitKx  :  fiifaa  alhida  ùatu/aque  difc't  frntfirata, 
lu.  M^fU.  iitf.  'tout,  i.pag.  io8.  n".  j. 

Balafbanc  Ce  pteCquc  la  grandeur  da  précédent. 
Tavcs  les  ailes  (ont  iannâttes ,  avec  une  ou  deux 
faites  bandes  blancocs,  à  la  bafe,  une  grande 
ncfce  tnnfparcntc ,  en  croilfant,  placée  au  milieu , 
b^KOe  fe  termine  poftéricutcmcnt  pat  une  tache 
âme,  figoiéc  en  croiiTant.  On  voit  enfuite  une  large 
Midc  blancbe  ;  puis  une  tache  oculéc ,  noire ,  Se. 
WK  ocbc  bUncne,  en  ctoillâai,  àl'cxtiémitédcs 
aks  &péiietiics. 
n  te  tiotiTC  en  Amérique. 

j.  BouBix  Cécropie. 
MOMMTT  Cteropia. 

~tÊityx  ati*  pattKtibus  grifiis ,  fafiia  fulva  ; 
iioetUofubftJtefiriitoftTmginto.  Fab.  Syfi.  cm. 
|J^.I(7.B«.  î.  — 5;«.  inf.  tom.  x. pag.  167.  n*.  j. 
■  •— Ndar.  inf.  tom.  i.  pug.  loS,  n°.  4. 

1  fhmUiu  Attaeuj  Cectopia  pcHinkomli  elin- 
I  pu ,  a/û  fuifalauU  grifiis  :  fafiin  fidva  ,  fupc- 

'   "'       «a»  fuiftntfirato  ftnuginto.  LiN.  i>yfi. 

t-P«g.  8ûj.  n»,  j.  -^  Muf.  Lad.  Vlr.pag.  ji8. 

DttBi.  ùLtft.inf.  tom.  i.taB.   18.^.  i. 
I    f^4U.iJ»  Cteropia.  Ckam.  Pap.  txot.  tom.  i,  pag. 

Bifoirt  Natarei't  ,  Infttiit.  Toitu  V, 
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Clerce.  icon.  inf.  tab.  ^9.jig.  i. 

Catesb.  CJrol.  i.pag.  S6.  tai.  S6. 

Il  cft  à-peu-ptès  de  la  grandeur  du  Bomhix  Jlcfpi- 
ridt.  Les  antennes  font  brunes  fi:  trcs-pciiinces.  Le 
corps  eft  fauve  on  fctrugincui ,  avec  une  bande 
blanche  à  ta  partie  antérieure  du  corcelct.  Les  ailes 
ont  leur  extrémité  prefque  recourbée  en  feucilte. 
Elles  font  brunes  ,  &  couvertes  d'une  poulTitre  blan- 
che qui  les  fait  patoîcre  grisâtres.  On  y  remarque  une 
petite  tache  £iuve  à  leur  bafe  ;  une  tache  prefque 
tranfparente  ,  figutée  en  croidànc ,  fcrrugincutc , 
bordée  de  noir ,  placée  au  milieu  j  cnfiûte  une  bande 
fauve,  une  bande  blanche,  fmuée,  vers  le  bord 
poftérieur-,  placée  fur  un  fond  d'un  gris  veidàtrc  ; 
en£n ,   une  tache  ocutéc ,  noire  ,    vêts  l'eiirémité. 

Les  ailes  bféticures  font  à-pcu-prés  de  la  coulent 
des  fupérieures  :  on  y  remarque  une  tache  en  croil- 
fant ,  prefque  tranfparente  ,  fètrugincufe ,  bordée 
placée  au  milieu  ;  une  bande  moidé  &uve , 


itié  blanche  ;  le  bord  p 
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verdâtre ,  avec  des  lignes  fit  de  petites  taches  noires. 
Le  dcfTbus  des  ailes  efl  à-pcu-ptès  femblable  au 
dclfus. 

Il  fe  trouve  à  la  Caroline  ,  à  la  Nouvelle- Yorck, 

à  la  Jamaïque 

6.  BOMBix  Paphie. 

hoiisTX  Vaphia. 

Bombyx  atit  pattnùbiis  faleatis  eontohriitu  fa- 
vis,  firigis  rufis  ocelhqut  ftntfirato.  îab,  5yj!.  tut. 
pag.  5J7.  n".  4.  —  5>ec.  inf.  tom.  1.  pag.  \6t. 
n".  4.  ^—  Mant.  inf.  tom.  i.pag.  108.  ti".  j. 

PhaUna  Attacus  Paphia  ptSinicomis  tliitguis 
flava  J  alis  faleatis  toncoloribas  ocello  feneftratis. 
Lin.  Syfi.  na(. pag.  to^.nP,  ^.  —  Muf.  Lad.  Vlr. 
pag.  ^69. 

Fetiv.  Ga^opk.  tab.  19.  fig.  ). 

Il  eft  à-peu-près  de  la  grandetu  du  précédent.  Les 
ailes  fupéneures  ont  leur  extrémité  recourbée  en 
faucille:  elles  font  d'une  couleur  jaune  briquciée  , 
avec  le  bord  antérieur  cendré.  On  y  remarque  une 
bande  d'un  blanc  jaunâtre  }  une  tache  oculée ,  blan- 
che ,  doTit  le  milieu  ell  grîs ,  l'iris  brun ,  fie  la  prti- 
oere  tranfpaiente;  le  bord  biiqueté,  fut  lequel  on 
appetçoit  une  raie  d'un  noir  violer.  Un  peu  avant  l'ez- 
ttÂnité,  il  y  a  une  tacbe  marginale  noitatre,  peu  mai? 
quée.  Les  ailes  infétieurcs  font  jaunes ,  arrondies  i 
on  y  remarque  une  lachc  oculéc ,  fcmblabic  à  la 
précédente ,  placée  au  milieu  :  elles  font  plus  pâles 
vers  leur  bord  poftérieur ,  &  elles  ont  des  raies  on- 
dées ,  peu  marquées.  Le  dcITous  cfl  d'un  jaune  fèr- 
rugineuT  rougeatre  ,  8e  on  y  voit  les  mêmes  tache* 
oculées  qui  fe  trouvent  à  la  partie  fupéiieure. 

Il  faut  remarquer  que  les  taches  oculées  des  ailes 
du  mâle  font  oblongues ,  &  que  celles  de  la  femelle 
font  rondes. 

Il  fe  trouve  dans  t' Amérique  fepienuionale. 

T.  BoMBix  Polyphemc. 
BoiitTX  Polyphemiu, 


iS 
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Bomhfx  alis  faitntiiiu  fa/edtit  pifc 
fjfcU  Mra  oit.Uoque  ftatfirato  pofiitarum  m^ori. 
Sa».  Sptc.  inf,  tom.  x, ptg.  !<!.  n".  f.  —  Maal, 
inf.u-    -    --■         -    -"    ' 


Phaltnj  Palyphcmut,  Crah.  Piip,  txot.  loin.  1. 
g.  t.  F'.  (.jÇ-.AfiPB. 


11  cil  à  peu  prii  de  la  f>ran(lrui  du  -précMcr 
Le  coipi  en  lcnuj>ineux  ,  avec  la  lèie  &  1  ab<lomcD 
ccndrci.  Les  ailes  ru|>^(ictiici  ont  leur  «traité 
recouibce  tt\  faucille  j  cUci  Tobc  Eouj^eâuei  à  leur 
bafc  Si  a  leur  bord  poftcricur  :  elles  font  d'une 
couleur  fauvc-ceodiéc  au  milieu,  fi:  ccicc  coatcut 
cit  terminée  par  une  petite  bande  blanche  du  côté 
de  la  baie ,  &  par  une  double  bande  notre  fie  blandic 


i  oppofc.  On  ri 
tacuc  ocuice  ,  tj 


i  le  milieu. 


pcciie  taclic  ocuice  ,  tranfparentc ,  ovale-ob longue , 
D[):déc  d  un  double  anneau  tautie  U  noir.  Les  ailes 
iiit.iicurcs  func  d'un  fauvc-f>tit .  avec  le  boid  pof- 
lûicut  rouj^eâtre ,  une  bande  moitié  blancbc  te 
muiiiê  noirv  placée  veri  ce  bord ,  &  une  grande 
laclie  ocuke  noire,  avec  l'irii  jaune  fie  un  point 
iranlparcnt  placé  au  milieu.  Les  quacrc  ailes  font 
plus  obfcures  cn-dellous ,  avec  une  bande  blancbîtrc 
Tcn  le  bordpoUériciir,  fie  les  tacb»  ocuMci  plus 
petites  «lu'en-deiruï.  • 

Il  fe  ttouve  i  la  Jamaïque ,  dans  l'Amérique  Sep- 
icntrionate. 

S.  BouiixCiihétée. 

Bouarx  Cith^rtj. 

Bom^x  alis  paiernihus  taatploriiu  griftis  , 
fi-igis  untrtit  octlluqut  fentfiriiiù.  Fa».  Syfi.  tiuom. 
P''g- S  f7- *"•  i-——Sptc.  inj.  tom.  i.  pag.  KS. 
«*•,  *, Mant.  inf.  tom.   x.pag.  loS.  ■'.  7, 

PkaUnit  ciiptnjù.  Ckau.  Pap.  txot.  tom.  4.  pag. 
Xi.pl.  îol/^A-B. Pag.74.pl.  jij./^.G. 

iitz.  H.fi.  i-.f.  (ui.  II.  fig.  t. 

Il  a  près  Jt  lii  lignes  de  largeur  lorfqu'il  a  les  ailes 
é;cnduei.  Les  kniènncs  font  ircs-peâuiéei  A:  fcrtU' 
gmeufes.  Le  corps  crt  d'un  jaune  fauve  &:  velu.  Les 
aite«  fuprrieures  onclear  extrémité  un  peu  recourbée 
en  faucille  i  elles  font  d'un  gris  jaunâtre  ou  d'un  jaune 
Kun ,  avec  dcui  petites  bandes  blanches  .  dont  l'une 
«en  la  bafc  clt  undrc.  Entre  ces  bandi 
■ne  grande  tache  ocuice  ,  formée  1 
rircmaircs  blaa;bc,  noiic  fc  jaune. 
oanrparent  &  fans  couleur.  Les  aitci  inféticures ont 
au  milieu  une  cache  ovale ,  oculée  ,  plus  grande 
que  celle  des  ailes  rupcricures ,  fie  {larcillement  for- 
■léc  de  (rc'li  larges  lignes  blanche  ,  noire  Se  jaune , 
avec  le  centre  petit  Bi  iranfpatent.  Au-deU  de  cette 
•acbe  on  remarque  une  bande  blancbc.  Le  delTuus 
des  ailes  eft  brut) ,  avec  une  cnuleui  gtifc  au  mi- 
heu  ,  te  les  caches  ocaiccs  plus  petites  fie  inoini  dif- 
•nUet. 

La  Chenille  efl  d'ua  bnm  obfcur.  A:  comme  par- 
fcmcc  de  points  jaunes ,  vcidâuei,  un  peu  doris.  La 
rite  Cculc  elt  faune. 

U  le  BM1C  M  dp  de  SvBBft-Etfitutte. 


:  on  tcmarquc 
:  trois  ligtKs 
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9.  BouBix  Mylitte. 
BoM,rx  Mylitia. 

Bomiyx  alit  paicniikus  ,  falcatù  ,  JÏ««  iP'H* 
ftniigiiua  oce/hque  ftntfirato  panito.  Fil.  Ay/. 
tniom.  pag.    jj8.    n\   6.   -—   Sptt.  inf.  tom.   ». 

pag.  lit.  a*.-}. Idani.  "if.  tout.  i.  pag.  lo>. 

n".    8. 

'PkaUna  Paphia.  Cxau.  Pap.  exot.  tom.  ».  pag. 
7I.  Bl  i/  8t.  Planch.  145.  fg  A.  —Pi.  l47-«- 
A.  B. PL  H,t.fg.  A. 

Dkuky.   lUufi.  inf.  lom.  ».  tai.  f.  fig.  I. 

S  ISA.  Mu/  tom.  4   tdi.  ii.Jig.S&  f. 

RuUPH.   Amboin.  parf.   i- pag.   It).  tai.  yj. 

Ce  Sombii  varie  un  peu  pour  les  couleurs.  It 
a  environ  fix  pouces  de  largeur  lorfqu'il  a  ka  ailes 
étendues.  Le  corps  &  l«  quatre  ailes  (ont  jaunes  oa 
d'un  jaune  fierrugineui.  On  voie  à  la  patiîe  antérieure 
du  corccici  une  bande  d'un  gris  bleuâtre,  qui  t'é- 
lend  tout  le  long  du, bord  antérieur  des  ailct  fu- 
pétieures.  Les  ailes  Tupi-rieurcs  funi  un  peu  tccouT- 
bces  en  faucille  à  leur  excrcmité.  On  y  remarque  hoc 
ou  deux  bandes  ferrugineufes  értoices  ,  fie  une  graodc 
taclic  oculée  ovale,  donc  le  cencte  cft  tranCpaieiu, 
coupé  par  une  ligne  ou  nervure  ^trugineufe  ^  & 
dont  le  tour  efl  formé  de  itoit  lignes ,  favoir ,  noite, 
lèrrugineufe  Se  gtifacre.  On  remarque  vers  le  botd 
podérieur  une  perite  bande  blanctûtre.  Les  aitcs 
mfifiieurï»  font  anondies,  fie  à  peu  près  fcmblaUe» 
aui  fupéticuies  pour  les  couleurs. 

11  fe  pouve  a  Amboine ,  fui  la  côtf  de  Coib- 
mandcl,  au  Bengale. 

La  chenille,  doncon  peut  voit  rbiAoiic  dans  RoB- 
phius,  cft  nommée,  par  ki  laàiaa , Mugg^Wtty 
Silk  Worm.  Elle  vit  fur  le  Rhamnos  Jujubss.  Lm. 
Elle  cfl  verte  .  avec  une  raie  longicudinale  |aUBe  de 
chaque  côté.  Se  deu4  tubercules  poileiix  fur  chaque 
.anneau.  Elle  leircmblc  un  ^n  à  ta  chenille  du  grand. 
Paon.  Parvenue  à  coure  fa  gioflcur,  elle  file  onc 
coque  de  foie  qu'el!»  attache  à  un  rameau  p«  k 
moyen  d'un  long  pédicule  de  foie. 

10.  BoMBtx  Atiude. 
BoMtYx  A.'ÎKàa.  , 

Bumîyjt  alïi  pu:uHs  fihfjlçaiit  nifs  ,  griffa  mm- 
dJtii  ffiit ,  aatUis  mai.ulj  ftntfirdta  ,pi>fiii,ii  ottUa 


lujori 


Pkjl±na  Altnda.    Dava».    lU"]!.  '"f.  1 
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pcu  plus  de  lëpt  pouces  de  largeni  Imfî. 
que  fcs  ailes  font  iliendues.  Les  antennes  foorbnncL 
peu  pedinées.  Se  fécacées  a  leur  eiirémitc.  Les  yofe 
funthiuiu.  Le  corcelci  clt  dunbtun  fcirug^H  , 
avec  utie  petite  bande  faunÀire  a  fa  pattic  anieriente,- 
Si  un  peu  de  gris  a  fa  paiiie  l'upérieurc.  L'abdoaea 
ell  d'un  brun  Ixtiugincui.  Les  aJci  fous  toul'sâucs  . 
avec  les  bords  poiléii^uis  plus  fovéi.  Si.  pltlicuis 
raies  rranfvcrfàles ,  otulées,  brunes.  Les  iupéricutea 
ont  leur  eitrcmité  légèrement  cccnurbée  ;  on  y  re- 
marque une  tache  tranfpaitnte,  fans  bordure  coloc^ 
placée  vcn  k  ccanc.  Les  ufciiauics  font  a 
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On  y  Toic  au  milieu  une  grande  cache  oculée  ,  dont 
U  prunelle  eft  cranfpareuce  &  entourée  de  trois 
cercles ,  dont  le  premier  e(l  jaunâtre ,  le  fécond 
soirâcrcy  &  le  troifîème  noir.  Tout  le  driT—i  éa 
corps  &  des  ailes  eft  d'un  jaune  fauve  oblcur ,  & 
les  raies  ondées  au'on  remarque  à  la  partie  fopé- 
rieure  des  ailes  lont  mieux  marquées  en  defTous. 
On  y  Yoit  dci^x  caches  noirâtres  auprès  de  la  cache 
xianlpareote  des  ailes  fupérieures ,  &  deux  autres 
pins  grandes  auprès  de  la  tache  oculée  des  infé- 
rieures. • 

Il  fe  croûye  à  Sierra-Léon  eu  Afrique. 

II.  BouBix  Phxdufe. 

B0M3YX  Ph£dufa, 

Bomùyx  alis  pattntïbïu  falcatis  obfcure-griftis  y 
ûJuiciM  Jirigis  tribus  fàfcis  maculaque  triangulari  fc- 
lufirata  ;  pqjiicis  occllo.majori  nigro, 

Pkaldita  Phddufa.    O&URY.  Illuft,  inf,  tom.  3. 

n  cil  de  la  grandcUr  du  précédent.  Les  antennes 
(ont  d'un  gris  brun,  très-pcâinées  &  fétacées  à 
leur  czcrémicé.  La  tête  eft  brune.  Le  cor  celer  & 
fabdomen  (ont  d*un  gris  brun  :  on  voit  une  bande 
blaucbârrc  au-devant  du  corcelct.  Les  ailes  fupé- 
neurcs  font  un  peu  dentelées  &  leur  extrémité  eft 
recourbée  en  feucille  ;  elles  font  d'un  gris -brun, 
& 00  j  remarque  trois  raies  tranfverfales^  brunes, 
&  une  petite  tache  triangulaire ,  tranfparence  «  placée 
un  peu  au-delTus  du  centre.  Les  ailes  inférieures  (ont 
brunes,  grifatres  ,  prefque  dentelées;  &  on  y  re- 
marque une  grande  tache  oculée ,  dont  le  centre  ou 
la  prunelle  m  d'un  très-l^au  noir ,  entouré  d'un 
cercle  fauve  obfcur  ,  d'un  autre  jaunâtre  ,  &  en- 
fince  «Ton  troiiième  très-grand ,  d'un  brun  ferrugi- 
neux. Le  defibus  eft  d'un  gris  plus  pâle  que  le 
defits  :  on  y  remarque  une  raie  brune  ;  une  large 
bande  irrégulière  ^  placée  vers  le  bord  poftérieur  , 
Il  ime  double  tache  brune  auprès  de  la  cache  trian- 
gulaire ,  cranfparente ,  des  lupérieures ,  &  quatre 
aucres  bnines ,  dont  deux  grandes  &  deux  petites , 
au  lieu  de  la   cache  oculeb  des  ppftérieures. 

Il  a  été  trouvé  fur  la  cote  d'Afrique ,  près  de 
^xia-Léon«  • 

12..  BoMBix  Prôméchée. 
Bombyx  Promcthta. 

Bombjfx  alis  patulis  fub falcatis^  margine  grifeis , 
^nticis  utrinque  oceUo  atro.  Fab.  Syfi,  entom,  pag, 
5jt.  Jt®.  7.  ^-^^Spec.  inf.  tom.  i.  pag.  1^8.  n^. 
t.'-^Matu.  inf,  tom.  x.  pag.  10  S.  n^.  9. 

PhaUtta  Promttkta.  C&Aiâ.  Pap.  exot.  tom.  1. 
fâg.  IIS  6  119-  f^«  7S-  fie'  ^'  ^'  fi'^'  -"^  P^' 
7^-  fg'  A.  B.  mdii,  1 

Dbv&t.  liiuft.inf.  tom.  x.  tab.  11.  fig  i.  1.  mâle, 
"^Tab.  XX.  fig.  I.  X.  fem. 

Ce  Bambix  eft;  un  peu  plus  pecit  que  les  précé- 
dais ^  il  a  à  peine  quatre  lignes  de  largeur  lorfqu'il 
«Jcs  ailes  étendues.  Le  mâle  &*la  femelle  difièrent 
*K  ks  cottkors.  L*ua  eft  noirâtre  ea-dcffus,  avec 
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une  petite  bande  claire ,  le  bord  poftérieur  gri- 
fatro',  &  une  tache  oculée ,  noire ,  à  l'extrémité. 
Lm  ailes  de  la  femelle  font  fèrrugineufes  à  leur 
Iwifc ,  brunes  au  milieu^  avec  une  pctice.  tache 
fouve  ;■  enfuite  fctitrgitieufcs  ,  avec  le  oord  pofté- 
rieur d'un  gris  jaunâtre  ,  &  vers  rextréraité  on  ap*» 
perçoit  une  tache  oculée  ,  noire.  Le  dcdbus  ne  dif- 
fère pas  beaucoup  du  defTus.  Les  ailes  Aipérieures 
du  mâle  Se  de  la  femelle  ont  leur  extrémité  re- 
courbée en  faucille. 

La  chenille  eft  verte,  pointillée  de  noir,  de 
armée  antérieurement  de  quatre  épines  rouges. 

II  fe  trouve  dans  l'Amérique  Septentrionale ,  k 
la  Nouvelle  Yorck ,  à  la  Jamaïque. 

15.  BoMBix  Erythrine. 

Bombyx   Erythryns.. 

Bombyx  alis  patulis  fufcefccntihus  yftriga  undat4^ 
pallida,  Fab.  Spec,  inf.  tom.  1.  pag.  i6f.  n9.  9. 
Mant.  inf  tom.  1.  pag.  108.  «**.  ïo. 

PhaUna  Armida.  Cram.  Inf  tom.  3.  pag.  ^« 
pL   191.  fig.  A. 

PhaUna   Cajfandra.  Cram.  //î/  tom.  l*  pag.  7. 

P^'  ^91' fig'  B- 

Merian.  Surin,  tab.  11. 

Seba.  Muf  tom.  4.  tab.  ^i.  fig.  i.  x*  5.  6. 

Cramer  a  regardé  le  mâle  &  la  femelle  comme 
deux  efpèces  différentes.  Le  mâle  eft  un  peu  plus 
petit  que  la  femelle ,  &  fcs  ailes  inférieures  lont 
anguleufes.  Il  a  un  peu  plus  de  cinq  pouces  de 
largeur  lorfqu*il  a  les  ailes  étendues.  Les  antennes  font 
brunes  &  un  peu  peâinées.  La  crompe  eft  courte 
&  prefque  imperceptible.  Le  corps  c(k  brun.  Les 
ailes  font  d'un  brun  clair ,  depuis  la  bafe  jufqu'au 
milieu  s  elles  font  enfuite  d'un  brun  un  peu  plus 
foncé  ,  &  vers  le  bord  poftérieur  on  voit  une  raie 
prefque  ondée  gridtre.  Le  deiTous  eft  à  peu  près 
femblable  au  deflus. 

La  femelle  a  ordinairement  plus  de  Ax  pouces 
de  largeur  :  elle  eft  d'un  brun  clair  prefque  fauve  » 
avec  quelques  raies  brunes.  On  voit  vers  le  bord 
poftérieur  la  raie  grifâtre ,  pftfque  c>ndée ,  qu'on 
remarque  à  celles  du  mâle.  Les  ailes  inférieures 
font  un  peu  plus  obfcures  que  les  fupérieures  : 
elles  font  arrondies ,  avec  des  dentelures  peu  mar- 
quées 3  au  lieu  que  celles  du  mâle  ont  un  angle  fail- 
lant,  &  ne  font  pas  du  tout  dentées. 

La  chenille  figurée  au  milieu  de  la  planche  que 
nous  avons  citée  de    Mérian ,  eft  liflè  ,  jaunâtre  ,  - 
avec  les  ftiemates  noirs.  Elle  vit  fur  les  Erychrines. 

Ce  Bombyx  fe  trouve  à  Cayenne ,  à  Surinam  > 
ou  il  n  eft  pas  rare. 

14.  BOMBix  Janus. 

Bombyx  Janus,  , 

Bombyx  alis  patulis  ,  anticis  variegatis ,  fubtus' 
ocello  atro  ,  pofiicis  fanguineis    occllo  atro.  Fab. 
Spec.  inf,   tom.   1.  pag,  169.  n®,  10.  ■  Mant^ 

inf  tom,  1*  pag.  10^.  /i°.  11.  * 
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PhaUna  Jaaiu.  Ckau.  Pop,  4Xot.  tom.  t.  peg. 
i^c.  ;./.  *4.  fig.  &.  B. 

Ce  Bom.ix  4  un  peu  plus  de  lîx  pou^'cs  de  Ur- 
ccut  lorlt]u'il  a  les  ailei  étendues.  Lci  antennes 
Unt  brunes  &  un  peu  pciflin^cs.  Le  corps  cil  d'un 
giû  obfirui,  avec  ciuclt^ucs  bandes  brunes  fui  l'ab- 
domen. Les  ailct  (up^cicurci  l'ont  obfcurcs  cn- 
delfus,  avec  quelques  lachcs  irrégultties  d'un  fauve 
gtilattc ,  &:  <e  bord  poAéncui  giis  :  elles  Tont  d'un 
gtis  rougcàcte  en-dillout,  avec  une  granJc  tache 
ocule'e,  noiie  ,  marqui-e  au  milieu  d'une  prunelle 
blanche oblongue.  Les  ailes  infccieuics  foui  rouges, 
avec  une  uèi-f;randc  tache  ocuUe  ,  noiie ,  bordée 
At  fauve  ,  marquée  au  milieu  d'une  prunelle  fi- 
gitrée  en  croilfant  :  le  bord  puH^eur  e(l  d*un  gris 
jaunâtre.  Le  dcllous  cil  d'un  giit  un  peu  fauve , 
ùnt  tache. 

Il  fc  trouve  à  Caycnoc  Sl  à  Surioam ,  od  il  efl 
allez  rate. 

If.  SOHBix  Hippodant*. 

JioMuTi  HippodJmia. 

BjtkIt^x  jtit  patalit  fubfalcatis  fufcit ,  margiat 
p.iUiitioiikuM  ,  fi'iga  ii/ij  aniùarum  inttrrupta. 
1  ta.  5/rL-.  inf.  tom.  ».  pag.  tif.  a",  |i.  ..  .  . 
•il:i\  i-f.  tom.  ».  fiig.   lo?.   n".  i;. 

l'hjùitj  Uippodjmia.  Ckam.  Pap,  txot.  tom. 
».  F^-g.    H'  H-   ^i-fig-  B. 

Il  relieiiiblc  un  peu  au  Boitiix  Prom^thée  mâle, 
m.iis  il  cil  plus  grand,  avant  un  peu  plus  d»  ûx 
pouccf  de  largeut  lotfqu'iJ  a  les  ailes  étendues.  Les 
aniennes  l'ont  un  peu  pcclinéci,  La  trompe  ell 
courte.  Le  corps  cil  brun.  Les  quatre  ailes  font 
brunes  ,  avec  le  bord  pollcrieut  des  rupérieures 
gril'jiic  ,  une  raie  blanchâtre  vcti  ce  bord  ,  te  une 
petite  raie  ondée .  lêrni};ineufe.  On  voit  ver»  l'ex- 
tcrmitc  de  l'aile  une  pente  tai:he  d'un  noir  bleuâtre, 
preltjue  oculée.  Le  botJ  des  ailes  inférieures  ell 
d  un  brun  c^air ,  avec  une  raie  blancbàcie  vers  ee 
hoid,  1  c  dellbus  des  quatre  ailci  e(l  a  peu  prùs 
feitiMab!;  au  dcl1u^,  luaii  le*  couleurs  y  ibnr  plus 
foncL^«.  L'ciiiéiuitc  des  ailes  fnpciKurc»  cil  un  peu 


11  fe  t 


e  à  Cavenne,  â  Surinam. 


t*.  BnuB:x  Jara. 

if,  *r..t-x  JjiiJ. 

tiomfyx  ulit  ;-attiliiui  f,il.j:it  ctiitcoloribui  rjfo 
htttâ  ,  ^  ig  1  f~Jlii  ;  fi'.gulii  m-ieuh  l'ccUttri. 

PA--  au  i-nj.  Ckam.  i'--/-.  ixot.  tom.  4./.  tai. 
//.  .,*.>f.  A 

Il  a  un  peu  p!iiidcqiia;rc  pouces  de  largeur,  les 
ail.» 'teriju,^.  Les  an-cnnc*  font  TOLiles' &:  tiès- 
rvsi.T^ct.  Tout  le  tiT^t  c^  roui.  S;  on  vmr  une 
bj:>  !c  ■a::e  xU  jiti.t  a^-eruure  du  cor  celer.  Les 
iilct  l'ii)' ':i.Liie<  !oi'\  li'un  ijuiic  tauvc,  plus  ilair 
k  ;'<»:t  i.iitt:  &  j  la  paia     antéiicirc  .'c  i'-iile.  On 

crn:Tc  eu  jaune  &  tiiiouré   ie  cols  a-'ncaul  .  l'uti 
kuii ,  i'aauc  jaitne ,  k  le  usdîime  blcoâirc.  Cette 
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tache  oculée  ell  placée  r«r  uite  raie  traorvcrfatc 
obfcurci  3c,  derrière  celle-ci,  on  en  voit  une  autre 
brune.  I.'cx:témiré  de  l'aile  eft  recourbée  co  fan- 
cillc.  Les  inférieures  font  d'an  jaune  fauve  :  on  y 
remarque  dens  ou  irois  raies  ondées  ,  obfcnre* ,  4c 
une  tache  «culée ,  bleuâtre ,  avec  un  point  blanc  aa 
centre,  entourée  d'un  anneau  fauve  Bc  d'un  autre 
brun.  Le  bord  polléticur  de  l'aile  ell  arrondi.  Is 
couleur  du  delfouf  ell  femblablc  à  celle  du  del£tf* 
11  fe  trouve  à  Java. 

17.  BouBix  clignotcux. 

BoMBTX  nUtitans, 

Bombyx  alts  pattntibus  fafco  incamatis ,  pofiUU 
octUo  ftTTuginio  ,  pupilla  ftiu^nta.  Fab.  .  Syft. 
intom.p.  J18.  n'.  8.  — —  5/cc.  inf.  tom.  i.  p.  H9. 
n".  1».  —  Maïu.ii  ' 


.inf.t 


i.p.  109.  B".  14. 


Il  cil  un  peu  plus  petit  oue  le  Bombix  Pronétlife. 
Les  ailes  fupérieures  font  d'un  rouge  brun ,  avec  une 
raie  obfcure  vers  le  bord  pollérieur.  Les  faifïriciires 
font  arrondii.s  ,  de  la  couleur  des  fupérieurcs ,  avec 
une  grande  tache  oculée ,  (errugineufe  ,  cniouréc 
d'un  anneau  brun  bordé  de  rouge ,  8t  marquée ,  a» 
milieu,  d'une  petite  prunelle  tranfparcnte.  Les  qiutre 
ailes  font  oblcutcs  en-dcllcus ,  avec  des  taîn  ttoi- 
tàtres. 

La  femelle  e(l  un  peu  plus  grande  que  te  mâle. 
Se  elle  a  une  tache  tuùre  iKuIée  aux  aîlet  iafi£« 
rieures. 

11  fe  trouve  en  Afrique. 

18.  Bombix  Sémiraiqii. 

BoMèTx  Stmirjmii, 

Bomiyx  alit  pattntiiuM  caudttit  vffieotoritia , 
punilo  ftatfirato ,  cnudit  longi^mis.  FaB.  Gtm, 
inf,  mant,  pag.  177.  —  Spic.  inf.  tom.  1.  p.  170. 
n".   1). —  Mani.  inf.  tom.  i. pag.  109-  "*•  if- 

Ph^Una  Semirjmit.  Chah.  Pap.  txot.  tom.  t. 
fag.  19.  pi.  ii.fg.  A. 

Ce  Domiix  ell  très- remarquable  pu  les  loagM» 
queues  qui  terntineni  les  ailes  iiif^rieures.  Il  a  un 
peu  plus  de  quatre  pouces  de  largeur  lorfiine  fcs 
ailes  lonc  étendues.  I  es  antennes  font  peâinees,  fe 
ia  trompe  cil  tmpcrccpriSle.  Le  corcelct  eft  d'tp 
jaune  fauve,  &  l'abdomen  eft  jaunâtre.  Les  ailcB 
lupéticutcs  font  d'un  jaune  fauve  â  le«r  bafe ,  flc 
le  telle  ell  nuancé  de  fauve ,  de  brun ,  de  bUac 
5c  de  gtilàtre.  On  voit  au  milieu  aïK  taclic  vta^ 
gulaire,  trjnfpaicnte.  Les  ailes  in^rreurcs  font  hant 
a  leur  bafe,  avec  le  bord  pollérieur  brun,  &  une 
ta,.he  ronde  tranfparcnte  placée  vêts  le  mdica.  Ella 
(ont  rerminécs  par  une  elpèec  de  queue  tioii  o« 
quatre  fbt%  plus  longue  que  le  corps  ,  mince  ft 
brune  depuis  U  bjfe  iulqu,:s  vers  fon  ntrcniitf  , 
oit  elle  eft  un  peu  plus  large.  Se  d'une  conleM 
blai:;hâtrc.  Le  Jellv:us  des  atJes  dilïïrc  fort  pc«  d« 
deitu*  pour  les  coulcms. 

Il  fe  tiouve  r-rr  les  cannes  â  fucre  que  foo  ntW 
tivc  dans  l'Ainériquc  Méridionale, 
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i9.  BouBTic  Borée. 

Bombyx  Boreas. 

Bomhyx  alis  patulis  caudatis  cînertis  fufco  va- 
riit  ,  amicis  punSis  duobus  /pofiicis  unico  fenef- 
Zratis,  Fab.  Spec,  inf,  tom,  i.  p,  170,  n9,  14.  - — 
MàiMt.  inf,  tom,  X.  p.  1 09.  n^.  4  6. 

PAa/dJta  Boreas,  Cram.  Pap,  exot.  tom.  i.  p. 
iio.pL  70.  fig.  B. 

Il  a.  plus  <ie  cinq  pouces  de  largeur  lorfque  Tes 
ailes  font  étendues.  Les  antennes  (ont  un  peu  pec- 
tinécs.  La  trompe  eft  imperceptible.  Le  corps  c(i 
grilarre.  Les  ailes  fupérieures  onr  leur  eztrcmicé 
recourWe  en  faucille  ;  elles  font  grifes  à  leur  bafe , 
&  mélangées  de  gris ,  de  gr'.s  fauve  &  de  brun 
dans  tout  le  refte.  On  y  remarque  deux  taches 
orales,  tranfparcntes ,  placées  l'une  à  coté  de  l'autre 
Tcrs  le  milieu  de  i'ailc.  Les  inférieures  font  grifes 
depuis  leur  bafe  jufques  un  peu  au-delà  du  milieu , 
qui  eil  d'an  gris  brun ,  avec  des  raies  brunes.  On 
Y  remarque  une  petite  tacke  ronde  «  tranfparente  , 
placée  Yers  Ijc  milieu ,  &  uue  efpèce  de  queue  de 
fepc  à  huit  lignes  de  long  qui  la  termine.  La  cou- 
leur du  deilous  des  quatre  ailes  eft  la  même  que 
cdle  da  deffiis. 

D  fe  trouve  aux  Indes  occidentales. 

10.  BOMBix  Lune. 

BoMMTX  Luna, 

Bomhyx  alis  patentibus  'caudatis  ,  concoloribus 
vîrtfcemibus  ,  octllo  difci  iunato,  Fab.  Syft,  entotn. 
TH'  )5**  '*®*  9.  ^-"^  Spec,  inf,  tom,  1,  pag.  170. 
■*.  I  j.  ^^Mant.  inf  tam,  t,pag.  10^.  n*.  17. 

FkaÎAua  yittacus  iMn^peHinicomis  elînguis  ,  alis 
uudaiis  fiavihvinntibus  concoloribus  :  octllo  difci 
iburi^.  Lin.  Syftnat.pag.  810.  n^,  5.  —  Muf  Lud. 
Vlr.  pag,  370. 

Clibcc.  Icon,  inf  tab.  $i.  fig.  i. 

DmuRY.  llLifi»  inf  tom,  i.  tab,  i^,  fig.  T. 

Pkalêna  Lana,  Cram.  pap,  exot.  tom,  i.  pag,  %, 
planck,  1.  fig,  A.  '^•^pag.  5  o  &  5 1 .  ;•/.  31.  fig.  A,  B. 

Catesb.  £ar9l,  tom,  1.  tay,  84. 

Petit.  Ga^oph,tab,  i^.fig*  f. 

Ce  Bombix  di£rire  par  les  couleurs  &  la  grandeur. 
Celui  qui  nous  vient  de  l'Âméiique  fcprenmonale ,  a 
ccviron  cinq  pouces  de  long ,  lorfqu'il  a  les  ailes 
érendoes.  Les  antennes  font  pedinées  &  brunes.  La 
trompe  eft  imperceptible.  La  tète  eft  blanche  ,  pe- 
tite, peu  avancée.  Le  corcclet  eft  d'un  jaune  très- 
clair,  quelquefois  verdâtre,  avec  une  bande  d'un  rouge 
brun ,  a  fa  partie  antérieure ,  qui  s'ctcnd  tout  le  long 
^1  bord  antérieur  des  ailes  fupérieures.  Les  quatre 
«les  (ont  d*un  verd  trcs-clair  :  on  y  voit  au  milieu 
^  chaque  une  tache  oculée ,  dont  le  milieu  ou  la 
pninclle  eft  traufparente  &  fans  couleur  ,  &  qui  eft 
c&tonrte  <fan  cercle  jaune ,  au-devant  duquel  il  y  a 

«B  demi  cercle  noir.  Les  ai -es  inférieures  fonr  prcfquc 

ietiicUîs,  &  elles  fe  terminent  par  une  large  queue 

^ttD pouce  de  longueur,  de  la  couleur  des  ailes.  Le 

^flous  eft  a-pcu-prl-s  fcmblablc  au-dcllus.  Les  pattes 
{oQt  fctnigineules. 
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Celui  qui  nous  vient  des  Inuc>  orientales,  eft 
ordinairement  de  cinq  à  lix  pouces  de  largeur,  & 
même  jufqu  a  fept  pouces.  Il  difRre  de  l'autre  ,  en 
ce  qu'il  eft  d'un  verd  plus  clair,  prefque  blanc.  La 
bande  du  corcelet  &  le  bord  antérieur  des  râles  fu- 
périeures, font  d'un  rouge  prcfquc  cramoifî.  La 
bafe  des  ailes  eft  blanchâtre,  &  on  remarque  une 
raie  d'un  jaune  brun  vers  le  bord  poftéricur.  Enfin  , 
la  queue  eft  un  peu  plus  longue. 

La  chenille  fe  nourrit ,  fuivant  Cramer ,  des  feuil* 
les  de  Sallafras. 

Il  fc  trouve  dans  prefque  toute  l'Amérique  fep- 
tcntrionalc  &  à  la  Jamaïque ,  à  la  côte  de  Coro-' 
mandcl,  à  Ceylan,  à  la  Chine. 

II.  Bombix  Epimethécr 

Bombix  Ep'tmethea, 

Boml-yx   alis  patulis    caudatis  fubfufcis ,  firigar 
alba,   pofticis  Bcello   difci  fulvo,    Fab.   Spec,   inf 
tom.  2.  pag  170*  /x".   \6.  — —  Mant,  inf  tom.  1. 
P^ig'  109.  n'\  18. 

Drury.///u/?.  inf  tom,  1,  tab.  13, 

PkaUma  Epimetkea.CKAU,  Pap.  exot,  tom,  1, 
pag.  lit, pi.  Jj^.fig.  A. 

Il  a  environ  cinq  pouces  de  largeur  lorfqu'il  a 
les  ailes  étendues.  Les  antennes  font  brunes  6c  pec- 
tinées.  La  trompe  eft  trcs-courte  ;  les  yeux  font 
noirs.  Le  corcelet  eft  d'un  brun  ferrugineux,  & 
l'abdomen  d'un  gris  brun.  Les  ailes  fupérieures  font 
d'un  brun  clair ,  un  peu  ferrugineux  à  leur  bafe. 
On  y  remarque  une  raie  prefque  ondée,  moitié 
grife ,  moitié  obfcurc ,  placée  vers  la  bafe  ,  &  une 
autre  droite  ,  moins  marquée ,  placée  vers  le  berd 
poftéricur.  Lc#  ailes  inférieures  font  brunes ,  &  on 
y  remarque  une  grande  tache  oculée ,  dont  la  pru- 
nelle eft  d'un  beau  jaune  fauve ,  entourée  de  deux 
anneaux,  l'un  noir  &  l'autre  rouge;  au-deffus  de 
ces  yeux  ,  les  ailes  font  fort  obfcures,  prefque  noi- 
res ;  &  au-defTous ,  il  y  a  une  raie  moitié  obfcure , 
moitié  grisâtre,  qui  les  traveife.  Ces  ailes  font  ter- 
minées poftéricurement  par  un  angle  très-faillant 
qui  forme  une  efpèce  de  queue,  allez  courte.  Le 
deflbus  des  quatre  ailes  eft  à-peu-près  femblable  au 
deflbs ,  mais  on  n'y  voit  point  la  tache  oculée  des 
ailes  inférieures. 

Il  fe  trouve  fur  la  côte  de  "Guinée. 

11.  Bombix  Argus. 

BoMiiTx  Argus, 

Bombyx  alis  patentibus  caudatis  pal'ide  ferrugi^ 
neis  ,punclis  oc^Jjribus  fe.nefiratis  numerojis  ,  caudis 
longljftmis.  Fab.  5^ff.  inf  tom.  i.pag.  17c.  «°.  17. 
— *  Alant,   i::f  tom.  i.  f,   109.  n-,   19. 

PhaUna  Brachyura.  Drury.  Uuji.  inf  tom.  3, 
tab,  1^.  fig.  I. 

I!  a  un  peu  plus  de  trois  pouces  de  largeur  lorf- 
qu'il a  les  ailes  éccndiics.  Les  anrcrnes'  font  noirâ- 
tres, cC  le  corps  eft  a  une  couleur  fciiiîjiT.cufe  pâle. 
Les  quatre  ailes  font  fcrrugir.cufeb  pâles,  eu  d'un 
jaune  fauve.  Ou  remarque  au  milieu  des  fupérieures 
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PhaUna  Janiu.  Ckau.  Pap.  txoî.  tom.  i.  pag.  - 
ICC.  p/.  *4.  fig.  A.  fl. 

Ce  Bom.ix  a  ua  peu  plut  de  Ai  pouces  de  lac- 

Î;cut  lotrtfu'iJ  a  le$  ailci  étCDduet.  Les  ancenDcs 
oni  biuucs  Si  un  peu  pcAio^cs.  Le  corps  eft  d'un 
ais  obfcuï  ,  jvcc  ciuelc;ucs  bandes  brunes  fui  l'ab- 
oomen.  Les  ^les  rup^iicuces  font  obr<:urGs  cd~ 
deirut,  avec  qucitjun  lackcs  injgulitrcs  d'un  tâuvc 
gcillitic ,  Si  ie  bord  poA^rieut  gris  :  elles  fonc  d'un 
gtis  roiigcâtrc  cn-dLllout ,  avec  une  gtande  tacbe 
oculi'e ,  noire  ,  marquée  au  milieu  d  une  prunelle 
blanche  ob longue.  Les  ades  infericuics  font  rouges, 
avec  une  uti-f;rande  tache  oculfe  ,  noire ,  bordce 
de  (âuvc  ,  martjurc  au  milieu  d'une  prunelle  G- 
eure'e  en  croilfant  ;  le  bord  pulléticur  efl  il' un  gris 
jaunâuc.  Le  delloui  efï  d'un  gris  un  peu  fauve , 
lâns  tache. 

11  Te  trouve  à  Cayenac  &  à  Surinam ,  od  il  efl 
adn  taie. 

K.  BOMSix  Hippodasitt 

BoMkTi  HippôJitmia. 

Bjmiyx  jtrs  piituiii /utfa/cath  fujiit  ,  margiat 
pj//idioriiia  ,  fi'iga  ii/iii  amUiiruin  imcmipia. 
1  *B.  i><-f.  inf.  tom.  X.  pag.  itf.  n«.  il.  — — 
;.i.-ir.  irf.  tom.  ».  pag.   109.  n".  15. 

Fhjùn.1  Hippodiimiii.  Ckam.  Pûp,  exol,  tùm. 
».  F^g.   4,\.  fi.    ii.jif.  B. 

11  rellcmblc  un  peu  au  Bemiix  Proro^ihcc  mile, 
mjîi  il  cil  plus  grand,  ayant  un  peu  pluj  d»  fis 
puuccf  de  largeur  lorfiju'Ù  a  les  ailes  étendues.  Les 
antennes  l'ont  un  peu  peclin^et.  La  [rompe  ett 
courte.  Le  corps  cil  brun.  Les  ({uacte  ailes  font 
biunes  ,  avec  le  bord  poUJrîeur  des  fupérieures 
gtifjiue  ,  une  raie  blanchâtre  ver*  ce  bord ,  Se  tinc 
petite  raie  ondée,  lëri«i;ineufe.  On  voit  ven  l'ei- 
ticmiié  de  l'aile  une  peate  tache  d'un  noir  bleuâtre, 
p(cli)ue  oculée-  Le  boiJ  des  ailct  inférieures  ejl 
d  un  brun  c'air ,  avec  une  raie  bUnchàire  *en  ce 
bord.  1c  diillbus  des  quatre  ailes  clt  a  peu  près 
feniblable  au  delfus .  mais  le«  couleurs  y  l'ont  plus 
Amcvvt.  L'eitiÉmiic  des  ailes  fjpcricures  cA  un  peu 

Il  fe  trouve  à  Cayeone ,  à  Surinam. 

K.  Bous:x  Jara. 

V.om'iyx  ^lii  paittiibu)  faLj:is  (Oncoloribus  rjfo 
iittft ,  jtig.i  f-f'iii  i  fitg^lii  miituU  ettiLiri. 
Ph.ia.-ij  JùitJ.  CKaU.  Pjp.  txot.  tom.  4.^.  iir, 

,;.  i9*-jig.  A  ■ 

Il  a  un  l'iu  flui  de  <]uattc  pouces  de  lar|;eur,  les 
ail.»  (  tcnJu.:^.  Les  an;cnnc(    font  louiies  ic  tiès- 

tccin-cv  Tout  le  co;p  efl  loui.  &  on  voit  une 
ai'ic  ra'irt  a  L  j-ari.c  ^"rïntuie  du  cotcelct.  Les 
ailct  l'iip'ri.utct  Eon^ii'un  iiuiie  fauve,  plus  cUir 
à  l'ciri-imtc  &  j  la  parti  antriiejre  .te  i'ailc.  On 
y  (c:iiai<iuc  .  au  milieu ,  urre  r4:hc  oc.  ..c,  l'.oni  le 
(rD:rc  eu  (aune  A:  tniouir  de  dois  a->ncaui  ,  l'un 
hiuu  ,  Cautic  jaune ,  &  k  uoilitinc  bituâiic.  Lcttc 
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tache  ocnlée  t(k  placée  far  une  taie  tranfTerralc 
obfcutei  Se,  dcniéie  celle-ci,  on  ca  voit  une  aune 
btune.  I.'exfrémtté  de  l'aile  dl  recourbée  en  fau- 
cille. Les  inféricutes  font  d'un  jaune  fauve  :  <m  j 
remarque  deui  ou  trois  raies  ondées ,  obfcare» ,  Ac 
une  tache  «culée,  bleuâtre  ,  avec  un  point  blanc  an 
centre,  entourée  d'un  anneau  fauve  &  d'un  autre 
brun,  te  bord  podéricur  de  l'aile  eft  arrondi.  Is 
couleur  du  delTous  eft  fembli^tc  à  celle  du  dcl&tt. 
U  fc  trouve  à  Java. 


Bamiyx  atii  piiurttibut  fufco  tncamatit ,  pofiuiâ 
octlio  jcrrLginio  ,  pupitlit  ftat^rata.  Fat. .  &yp, 
tatom.p.  fft.n',  8.  Sfce.  iitf.iom.x.  p.  tif. 

ff".  I».  ^  M^M.  inf.  tom.  t.  p.  loy.  n".  14. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  le  Bomiix  Ptoraéth^. 
Les  ailes  fupcricures  font  d'un  rouge  brun,  avec  une 
raie  obfcure  vers  le  bord  poflérieur.  Les  faiféricnrcs 
font  arrondies  ,  de  la  couleur  des  fupérieutcs ,  avec 
une  grande  tache  oculée ,  fcrrugineufc  ,  entourée 
d'un  anneau  biuii  bordé  de  rouge  ,  &  marquée ,  •■ 
milieu,  d'une  petite  prunelle  iranfpairnte.  Les  quatre 
ailes  font  obfcures  ea-dedvut.  avec  des  cain  noi- 
râtres. 

La  {emellc  eft  un  peu  fins  grande  que  le  mâle , 
&  elle  a  une  tache  noire  ocuUe  Uiz  ailet  ioff- 
tieutes. 

11  fc  trouve  en  Afrique. 

18.  BoMBix  Sémiraiqis. 

BoMtTx  Semiriimù. 

Bomiyx  alU  patrntiiia  cavdatu  vtrptoiarihia  ^ 
puncla  fentfirato ,  caudis  longiffimij.  F*l.  Gt». 
inf.  mant,  pag.  177.  — Sptc.  inf.  tom.  1.  p.  iyo. 
rt".   1).— Mdn(.  l'n/  tom.  X. pag.  109.  n".  i^. 

Pk^lMH  Semiramii.  CkaM.  Pap.  txot.  tam.  t. 
pag.   19.  pt.   li.fig.  A. 

Ce  Bomiix  eft  rris-remarquablc  par  les  hnigac* 
queues  qui  terminent  les  ailes  iufirrieuret.  Il  a  dq 
peu  plut  de  quatre  pouces  de  largeur  lerfquc  fcs 
ailes  font  étendues.  I  es  antennes  font  peâineet,  SE 
la  trompe  efl  inipercepiiMc.  Le  corccict  cil  d'y 
jaune  fauve,  &  l'abdomen  elt  jaunâtre.  Les  ailes 
fupcricures  font  d'un  jaune  fauve  à  le«t  bafc,  ft 
le  telle  cil  nuancé  de  fauve ,  de  biuo ,  de  bbac 
&  de  grilàtre.  On  voit  au  milieu  une  tacite  trian- 
gulaire, ttanfparcncc.  Les  ailes  infétieures  font  hmvtt 
a  Icurbafe,  avec  le  bord  puiléiicur  brun,  tt  anc 
rai:he  ronde  tranrpaicntc  placée  vêts  le  milicn.  Elles 
font  terminées  par  une  crpècc  de  queue  trots  oa 
quatre  toi^  plus  longue  que  le  corps  ,  mmcc  ft 
brune  depuis  la  bafe  jufqucs  vers  ton  eiirémii^  , 
od  elle  cH  un  peu  plus  lai^ ,  Se  d'une  cauletH 
blat:.:hâtrc.  Le  JclUiUs  des  ailes  ditïïre  fort  pc«  d« 
dell'us  pour  les  couleur». 

Il  l'c  tiouve  f^it  les  cannes  â  fucre  que  foa  oiW 
(ivc  lUnt  l'AiDétiquc  Méiidionale. 
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I9«  BouBTic  Borëc. 

Bombyx  Boreas, 

Bombyx  aiis  patulis  caudatîs  cînertis  fufco  va- 
fiis  ,  aiuicis  punBis  duobus  /pofiicis  unico  fenef- 

tratis.  Fab.  Spec,  inf,  tom.  i.  p,  170.  n?.  ^14. 

Mont,  inf.  tom,  1.  p.  1 09.  n9.  4  6. 

Pha'âna  Bore  as.  Cram.  Pap.  exot,  tom.  i.  /?, 
iio.pL  70.  fig.  B. 

Il  a.  plus  de  cinq  pouces  de  largeur  lorfque  Tes 
ailes  font  étendues.  Les  antennes  (ont  un  peu  pec- 
tinées.  La  trompe  eft  imperceptible.  Le  corps  cii 
grilairc.  Les  ailes  fupërieures  onr  leur  eztrcmicé 
rccoixrWc  en  faucille  ;  elles  font  grifes  à  leur  bafe , 
&  mélangées  de  gris ,  de  gr'.s  &uye  &  de  brun 
^ans  tout  le  refte.  On  y  remarque  deux  taches 
ovales  ,  tranfparcn tes ,  placées  Tune  à  coté  de  l'autre 
Ters  le  milieu  de  l'aile.  Les  inférieures  font  grifes 
depuis  leur  bafe  jn(que$  un  peu  au-delà  du  milieu, 
qui  eil  d'un  gtis  brun ,  avec  des  raies  brunes.  On 
Y  remarque  une  petite  tacke  ronde  «  tranfparente  , 
placée  vers  Iç  milieu ,  8c  une  cfpèce  de  queue  de 
fcpc  à  huit  Ifjgncs  de  long  qui  la  termine.  La  cou- 
leur du  deflous  des  quatre  ailes  eft  la  même  que 
celle  du  deflus. 

U  fe  trouve  aux  Indes  occidentales. 

10.  BOMBix  Lune. 

Bombyx  Luna, 

Bombyx  aiis  patentibus  *caudans ,  concolorîbus 
vîrefctntibus  ,  oceiio  difci  iunato,  Fab.  Syft,  entom. 
P^g'  )5*»  '^^'  ^.  ^.-.^  Spec,  inf  tom,  1.  pag,  170. 
ji*.  ly.  ^^Mant.  inf,  tom,  %,pag.  10^.  n*.  17. 

Pka.'djut  j^etacus  Luns.  pe^inicomis  elinguis  ,  aiis 
taidatis  flavo^inntibus  concolorîbus  :  ocello  difci 
biAdto.lAin.  Syfinat,pag,  810.  /i*>.  5.  —  Muf  Lud, 
Vlr,  pag.  370. 

CtiBcc.  Icon.inftab,  $^*  fig.  i. 

DmuRY.  llLfi.  inf  tom,  i.  tab,  i^.fig,  T. 

PhaUna  Lana,  Ckaja,  pap,  exot,  tom,  l,  pag,  ). 
flanck,  1.  fig.  A,  —  pûg.  5  o  6»  5 1 .  /:/.  31.  fig,  A^  B. 

Catesb,  jCaroI,  tom,  i.  tak,  84, 

Petiv.  Ga^oph,tab,  14./^.  J. 

Ce  Bomhix  difiire  par  les  couleurs  &  la  grandeur. 
Celui  qui  nous  vient  de  l'Améiique  feprcnp-ionale ,  a 
environ  ciaq  pouces  de  long  y  lorfqu  il  a  les  ailes 
étendues.  Les  antennes  font  peôinécs  &  brunes.  La 
trompe  eft  imperceptible.  La  tète  eft  blanche  ,  pc- 
liie,  peu  avancée.  Le  corcclet  eft  d'un  jaune  très- 
clair,  quelquefois  verdâtre,  avec  une  bande  d'un  rouge 
brun ,  à  (a  partie  antérieure ,  qui  s'étend  tout  le  long 
^o  bord  antérieur  des  ailes  fupéricures.  Les  quatre 
ailes  (ont  d'un  verd  trcs-clair  :  on  y  voit  au  milieu 
de  chaque  une  tache  oculée ,  dont  le  milieu  ou  la 
^Dclle  eft  tranfparente  &  fans  couleur  ,  &  qui  eft 
entourée  dBen  cercle  jaune ,  au-devant  duquel  il  y  a 

un  demi  cercle  noir.  Les  ai-es  inférieures  fonr  prefquc 

éenicl-ts,  &  elles  fe  terminent  par  une  large  queue 

^un  pcîucc  de  longueur ,  de  la  couleur  des  ailes.  Le 

Atffous  eft  a-pcu-près  femblable  au-dcilus.  Les  pattes 
W  fcrruginenfes. 
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Celui  qui  nous  vient  des  Indes  orientales ,  eft 
ordinairement  de  cinq  à  fîx  pouces  de  largeur,  & 
même  jufqu  a  fept  pouces.  Il  difR-re  de  l'autre  ,  en 
ce  qu'il  eit  d'un  verd  plus  clair,  prcfque  blanc.  La 
bande  du  corcelet  &  le  bord  antérieur  des  aiîes  fu- 
péricures, font  d'un  rouge  prcfque  cramoifî.  La 
bafe  des  ailes  eft  blanchâtre,  &  on  remarque  une 
raie  d'un  jaiine  brun  vers  le  bord  poftérieur.  Enfin  , 
la  queue  eft  un  peu  plus  longue. 

La  chenille  fe  nourrit ,  fuivant  Cramer ,  des  feuil* 
les  de  SalTafras. 

U  fc  trouve  dans  prefque  toute  l'Amérique  fep- 
tcntrionalc  &  à  la  Jamaïque ,  à  la  côte  de  Coro- 
mandel,  à  Ccylan,  à  la  Chine. 

II.  BoMBix  Epimethée. 

BoMBjx  Epimethej. 

Bombyx  aiis  patulis  caudatîs  fubfufcis ,  firigd^ 
alba^  pofticis  fcello  difci  fulvo.  Fab.  Spec,  inf 
tom,  1,  pag  170^  /i".  \6,  ——  Mant.  inf  tom.  i. 
P^g'  109.  n'\  18. 

DR\3KY,Iilufi,  inf  tom,  2.  tab.  13, 

PhaUma  Epimethca.C'RAhL,  Pap,  exot,  tom,  1, 
pag.  iii.p/.  Jj^.fig.  A. 

Il  a  environ  cinq  pouces  de  largeur  lorfqu'il  a 
les  ailes  étendues.  Les  antennes  font  brunes  6:  pec- 
tinées.  La  trompe  eft  très-courte  5  les  yeux  font 
noirs.  Le  corcelet  eft  d'un  brun  ferrugineux,  & 
l'abdomen  d'un  gris  brun.  Les  ailes  fupéricures  font 
d'un  brun  clair,  un  peu  ferrugineux  à  leur  bafe. 
On  y  remarque  une  raie  prefque  ondée,  moitié 
grife ,  moitié  obfcure  ,  placée  vers  la  bafe  ,  &  une 
autre  droite  ,  moins  marquée ,  placée  vers  le  berd 
poftérieur.  Le#  ailes  inférieures  font  brunes ,  &  on 
y  remarque  une  grande  tache  oculée ,  dont  la  pru- 
nelle eft  d'un  beau  jaune  fauve ,  entourée  de  deux 
anneaux,  l'un  noir  &  l'autre  rouge  5  au-deffus  de 
ces  yeux ,  les  ailes  font  fort  obfcures,  prefque  noi- 
res 5  &  au-delTous ,  il  y  a  une  raie  moitié  obfcure , 
moitié  grisâtre,  qui  les  travcrfe.  Ces  ailes  font  ter- 
minées poftéricurement  par  un  angle  très-faillant 
qui  forme  une  efpècc  de  queue,  allez  courte.  Le 
deflbus  des  quatre  ailes  eft  à-peu-près  femblable  au 
deflus ,  mais  on  n'y  voit  point  la  tache  oculée  des 
ailes  inférieures. 

Il  fe  trouve  fur  la  côte  de  'Guinée. 

11.  BOMBix  Argus.   ^ 

Bo.\fiiTx  Argus, 

Bombyx  aiis  patentibus  caudatîs  pal.îde  ferrugî^ 
nets ypuncîis  ocKilarîbus  feneftratis  numéro fts  ,  caudis 
longljftmîs,  V Ah.  S pcc,  înf  tom,  i.pag,  170.  «°.  17. 
— *  Alunt,  î.if  tom,  1.  p.   109.  n^.  19. 

PhaUna  Brackyura,  Drury.  Lluji,  înf  tom,  3, 
tab,  1^.  fig.  I. 

Il  a  un  peu  plus  de  trois  pouces  de  largeur  lorf- 
qu'il  a  les  aiîes  curndues.  Les  antennes  font  noirâ- 
tres, cC  le  corps  eft  a  une  couleur  fciiagircufc  pâîc. 
Les  quatre  ailes  font  fcrrugincules  pâles,  eu  d'un 
jaune  fauve.  On  remarque  au  milieu  des  fupéricures 
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iii  fcciicb  (a.iics  TappiOi-b^'c<,  tianrpatcntci ,  cntou- 
iit:i  (ii:  d<.'i\  Ji:i!i'j.x,  i  t>i;  j4unc,  à;  l'auuc:  Doit. 
Li'^  irtViu,]LiM>i'.:  Li.:>j  ;jci-C'<  pjrcilics ,  moins  r^- 
l'roi'lKCS,  j''j;.i;> '.<.:s  k,inilii:u.  LlIic\-ci  fc  tcinii- 
I1CI11  polK'r:cu:i>..t:i'.t }  ji  une  (rcs-]onguc(|U(,-uc  lur- 
iiit;irivuri;  ,  4VC1:  l'ciinnu-.c  jjunc.  Le  dcflous  du 
curps  ctl  fau-.âtie  t  ^  '^^  pjncs  ibnc  IciiugineurK. 
le  tltlVouf  (les  a>k%  cil  [idiûûcmcnt  iVnibUblv  au 
(IdlUt. 

Il  le  ttouTc  i  Sierra  Lcoa  en  Afrique. 

1).    BOMttX    TÎ:!!.'. 

BoT.b^x  jùs  pactniibut  eoneo!orituS  fiavii ,  anii- 
€isjer,(jlra  duplit.i ,  pofiUit  fimplitî.  Fai,  Syfi,  tnt, 

rif-  (jï-  "'■'■  'o-  —  ^e"-  '"/•  """•  '■■  PU-  '7«- 

«  .  m.  ^J.iUjn(.   l'n/.  tom.  ».  />.  loj.  n",   10. 

Pk^Una  Atfjciu  ÏKxif.^tU.i  ptiliii(3r-.it  ffinlir.. 
gui,,  ul„  (or...i^i^u,  fijvh  .■  f^riorh^^s  Jtntfiru 
auriici,  iiferijribui  f.TTtpiici.  LiN,  S\fi.  nui.  p^g. 
ï  I  I .  n".  y.  —  Ma/.  Ud.  Vlr.  pag.  J71. 

CttRtJt  uoa.  in}',  tji.  ji.jïf.  I. 

II  a  ciiriion  croii  poucct  de  largeur  lorf^u'il  a  1» 
a:!ei  étendues.  Lct  anieniici  font  noires  At  peAinées. 
Lci  ailes  rupûricurcs  l'oni  jaunet  :  on  y  jpperfoic 
dnii  taches  iranljarentes  ,  liuis  couleur,  placée^au 
milieu ,  dont  la  lupûrieurc  ell  un  peu  plus  petite  <)ue 
l'autre.  Les  ailci  intvrieures  font  enucrcmcni  bUn- 
thes ,  avec  le  bord  pol>t'rieur  arrondi  8t  velu. 

Il  Ct  Bouvc  aui  Indes  orienulcs. 

14.  BomUx  Kni-Iupe. 

B  ,M»ri   Penthpt. 

bo-nkyx  ai'ii  pjitnniatfiavefctniiiiu ,  /"f-O  irrv- 
rJ!is.    oulU    ..tr.trjii  fr.tftraio.    ïab.    Ctn.   hf. 

M^nl.  pug.  173. ^pt(.  ittf.  tom.  1.  pag.  171. 

ti'.  19. Atjni.  inf.  tom,  ^.pjg.  loj.  /i",  11. 

PijUna  Ptr.e.'oft.  Ct.*».  pup.txot.iom.  i.pag. 
■jz.  pUiuh.  4ufie-  ^■ 

II  a  rnviioii  cin<]  pouces  de  largeur  ,  lo(r<]ue  Tes 
ailes  TcHii  ctenducs.  Les  antennes  (ont  bcuiics ,  pcc- 
tinrcs,  4vec  leur  eittimitc  f.'ueéc.  Le  corcclct  cil 
d'une  couleur  t'c;[U};ineule  brune,  &  l'abdomen  ell 
d  un  jaune  tjuve,  avec  la  bafc  de  thatjuc  anneau 
reriupncurc.  Les  ijuaitc  aïk^  Tom  d'un  jaune  fau- 
ve, parfi'iii-cs  de  foinii  bruns.  On  icmarque  , 
fur  l.s  fuprnLurcs,  une  taie  angulcufe ,  brune, 
vers  la  ba.^~  i  une  auriï  droire,  noiiàce  ,  vers  le 
bordpoltiiKUf  i  uneuvbc  tijn!faten:c,  botdie  de 
nuii .  au  niiiie-j  .  Si  d.ui  points  caiifparens  vers  le 
bord  an:<.;KU[.  Li^  aiics  inti;:ieutcs  feiir  de  la  mtnic 
cou'eur  <]uc  les  l'up^rturcs  :  0:1  y  rctnar<]ue  une 
ta:lie  tonde,  i:..!'!ji4ifii!e  ,  bo:  Jcc  de  noir ,  placée 
au  milieu  ,  K  v. .;  :aic  iini[à:ie  ,  ttjulvei  fale ,  Jer- 
JU!C  !.i  tacl.e  .  !c  Ih.:J  pi,!'.. rieur  elt  ar:oi'di.  Le 
4=sUi^  'U^  Li;..s  ct(  :djna:;ci  on  y  voit  moins  de 
pi  :;:ts  Iiturn  ,  &;  îj  taie  noiiiirc  y  elt  blandic  ,  aiuli 
•juc  le  Ua!  1  .li-i  ra-îic-  :.a:  l'j  utt-TLi. 

Il  fe  i:otiie  ..  Su:ii:ain  ,  lUuu  Climcr,  3c  ioi 
InJcs ,  re!on  M.  i^i|ttus. 
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if.  BOHMX  Tytrhéc. 

iiuMarx    lynhtii. 

Lo-n!>yx  aiis  pattalHiU  griftit ,  firîgU  »!hh  ; 
octilo  ctnirali  afù*,  pupilli  ftatfirata.  f*».  C<«, 
inf.  M^nt.  iig.  17Ï.  —  ipn.  inf.  tom.  1.  p.  171. 
t".  13.  —  Mum.  iiij.  tom.  t.  p.  loj.  «•,  11. 

PhaUnu  Tyrrkcj.Cv.kU.pjp.  txot.  i»m.  L-fg^ 
T\.  pi.^^é.fig.  A. 

Il  a  pii  de  lîz  pouces  de  largeur ,  Ittrfnac  fcs 
ailes  fonc  étendues.  les  antennes  lonc  jeclinecl,  8c 


jaune  fauve.  Le  cotcclcc  efl  grisâtre ,  avec  une 
raie  tranfvcifale,  blanche,  à  Ta  pucic  aou'iieiÉtc, 
L'abdomen  cil  d'une  couleur  tcmigincure  plie.  Lct 
ailes  lup^ricurcs  faut  d'un  gris  fbncé  ,  formé  par  lia 
mélange  d'écaillei  noitLres  Se  d' écailles  gnfes.  On  y 
appcrçoii  une  raie  à  plulicurs  angles ,  vers  la  bafc  ^ 
A:  une  autre  plus  large,  ond^e,  au  milieu  de  laquelle  fc 
trouve  une  laie  noire,  vers  le  bord  poftétieur.  As 
milieu  de  l'aile,  il  y  a  une  tache  oculéc.  dont  U 
prurclle  c(i  tranTparenic,  St  l'iris  e(l  fermé  de  deux 
anneaux  ,  l'^n  blanc  &  l'autre  noi'.  La  ailet  infî- 
ricurcs  font  d'une  couleur  brune  claire,  &  d'un 
gris  fcmblabic  à  celui  dct  TupérieuTCS  â  leur  cxtr^- 
miti'.  On  Y  voit  une  raie  angulcufe  blancbc ,  vcn 
la  bafc  ,  &.  une  autre  ondée  ,  coupée  dans  route  la 
longueur  par  une  petite  raie  notre,  placée  ven  Tci- 
rréniiEé.  On. voit  au  milieu  de  l'aile  une  tache  ocn> 
lée,  donr  la  pninellç  elt  petite  fit  transparente.  Se 
dont  l'iris  ell  liormé  de  deux  anneaux ,  Tun  jaunâtie 
Se  l'autre  très-noir.  Le  dcUbus  des  ailes  cil  ^ddc 
couleur  plus  claire ,  ks  raies  blanches  ne  s'y  tTr)UTcnt 
pas ,  ainlî  <]uc  les  aua^ui  autour  des  tackci  ir«nf> 
patentes. 

Il  fe  trouve  au  Cap  d:  Bonne-Erperaoce. 

a«.  BOHiix  Cynihie. 
BoMtrx  Cyntkia. 

Bombyx  atit  patiiHs  faleatis  coiUolorHat  grifo»^ 
brunniii ,  macula  alia  iuaari  ;  octtio  ttpiu  «wi* 

Dni-KY.  IltaJI.  Inf.  tom.  1.  r*ii.  6.Jtg.  a. 
Pktiltna  Cynihia  Cilau.  pop.  txot.  tom.  i.  p^g, 
6t. pL  jj-Af.  A. 

D'AuBiMT.  ;;/.  enlum.  41.  fg.  1.  le  croilTant. 

Il  a  tm  peu  plus  de  cint]  pouces  de  largeur ,  lor{^ 
tjuc  feï  ailes  font  étendues.  Les  antennes  font  d'aa 
brun  clair  &  crÉi-ptclinées.  La  tète  Se  le  cotccla 
l'ont  d'un  gri%  brun.  L'abdomen  ell  de  la  même  CIM> 
leur ,  niai>  on  y  voir  (juclques  taches  blanches.  La 
ailes  loni  d  un  gris  biun,  iS£  on  y  rctiutquc  ■■( 
blanche  ,  aiiguleul'c  ,  vers  leur  baie  \  hk 
;ache  blanche,  fieutéc  en  cioiHani ,  placée  an  ■}• 
on  voit  cnluite  une  raie,  moitié  obfctiie  tL 
é  blanchâtre,  au  de!a  de  Ia(]uell%la  cnuleof 
nln  elt  un  peu  plus  claire.  L'cxucmitr  dd 
aiks  l'uptricures  elt  un  peu  tccouibéc  en  fauciHc, 
tache  oculéc  ,  dont  la  prunelle  elt 
iauiu:[c,  U  luis  blanc  d'uneôié  Se  noir  de  i'Wutrc* 
Le  dciTous  des  «ila  elt  à-pcu-pti»  ^bbbte  au,dcr<i 
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fui  '■  Ict  couleurs  y  font  feulement  plus  clairet  & 
CKMDs  iQart]  liées. 
Il  Ce  douve  à  la  Gbioe, 

'  »7.  BoMBlx  Lucine. 

BoMiTx  Lucina. 

Bomàyx  alix  patuUi  f^lcaùs ,  fufco  cinereoque 
\aTiis  ;  firigit  andittU  -fu^ùs  i  apke  macuiit  anitu- 
Uriiiu  nigrit. 

PkaUHit  Luciita.'DKVS^Y.  J!!u0,  inf.  tom,  j,  tat. 

II  a  enTÎToa  fix  pouces  de  largeur,  lorfque  Tes 
ïilcs  [bot  dteoducf.  Les  antctues  font  jaunâtres  Sl 


fs  mt  leur  citr^ite  recouchée  en  faucille  ;  elles 
lÔDt  mélangées  de  bruo  clair  3c  de  gris  Jaunâire.  Ou 
yrcmarquc,  à  la  bafc ,  des  raies  cranUerrales,  ar- 
ques, noirâires;  des  caches  noires  vers  le  milieu  j 
on  raicï  ondées ,  noirâtres ,  qui  viennent  enfuitc; 
mfin,  des  laches  annulaiics,  ovales,  noires,  tout 
It  loQg  du  bord  poftécieur.  Les  inférieures  font 
brunes  à  leur  bafe-;  leur  milieu  cCl  grisâcrc ,  avec  des 
nies  naafVetralcs ,  brunes  ;  elles  lent  enfuuc  brunes 
ncc  des  taies  ondées  d'an  brun  plus  tbticé  ;  enfin  , 
«ra  le  bord  poAérieui ,  on  voit  une  fuite  de  taches 
srates,  annulaires  ,  noires.  Le  delTous  des  ailes  dif- 
fue  peu  du  defTus.  ies  pattes  foDt  jaunâcres. 
Il  fc  trouve  a  Sierra  Léon ,  en  Afrique. 

il.  BOHBix  Apollonic. 
SoMMTi  Apallonia. 

Boaibyx  alU  patulii  ,  alho  obfcureqitt  nifo  variis, 
fng3  Litta  ,-  in  mtdio  octilo  nigro. 

yknUna  Âpoiloaia.  Cxam.  Pap.  eioi.  tom.  ). 

il  a  environ  quatre  pouces  &  demi  de  largeur, 
les  ailes  étendues.  Les  antennes  font  brunes  £c  pec- 
ODccs.  Le  corcelet  eft  blanc  ^  avec  une  grande  tache 
iaonâcTC  au  milieu.  L'abdomen  ell  jaunâtre.  Les  ailes 
fupéiieurcs  font  mélan"écs  d'un  brun  clair  cendré 
te  de  blanc  avec  une  raie  ondée  noire  fit  jaune  vers 
U  bord  cxtériciir.  Se  une  autre  plus  petite  Se  plus 
coune  uft  peu  au-delà  de  celle-ci.  On  voit  au  mi" 
heu  ane  tacb:  ocnlce  noire ,  entourée  de  trois  an- 
KaiU  ,  l'un  jstinc ,  l'autre  noie ,  &  le  troifieme 
blanc. Les  ailes iat^ricuresTonc  blanchtî,  avec  une  ta- 
the  oculéc  plus  petite,  mais  fcmblabk  à  la  précédente. 
Bue  raie  ondée,  d'uti  brun  cendié,  ttès-clair,  &  une 
aune  ,  moitié  jaune  &  moitié  noite ,  ondée.  Les 
quatre  aucs  font  d'un  gris  fauve  vers  leur  bord  poHé- 
ncur.  Se  légèrement  bordées  de  jaune.  Le  delfous  des 
«les  e(l  rcmblable  au  delTus. 

U  fe  trouve  au  Cap  de  BoEme'Efpérance. 


if.  BouBix  Alcinoe. 
l  BoMtTx  AUiiioé. 

I  Bomfiy::  atii    pauittUus  falcatis  fafài. 

I     /c^'-'u  >::bidai  aniicit  macula  fenefiraca, 
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I       PhaUna  Alcitioi,  Caam.  Pap,  txot.  H.m,  ^.p,  S7, 
pl.  itx.  j!g.  A.  B. 

Il  a  environ  fîx  pouces  de  largeur ,  les  ailes  éicn-> 
dues.  Les  antennes  font  brunes  &  très-peiUnécs.  La  ■ 
trompe  cft  imperceptible.  La  tttc  &  le  corcelet  font 
bruns-  L'abdomen  eft  d'un  brun  fcrrugincuï.  Les 
ailes  fotit  bnincs  :  les  fupéiicures  ont  leur  extrémité 
tccoufbée  en  faucille.  On  y  remarque  une  petite  ta- 
the ,  tranfparcnte  fans  couleur ,  prefque  quarréc  , 
Se  une  petite  bande  blanchâtre  vers  le  bord  «lé- 
rieur.  Les  aileî  inférieuics  font  arrondies,  &  on  y 
remarque  une  grande  tache  oculée ,  dont  le  milieu 
o»  la  prunelle  cil  d'un  jaune  fauve ,  entourée  de  deux 
anncaui,  l'un  blanc  Si  l'autre  noir.  Derrière. ces 
yeux ,  on  voit  la  mime  bande  que  nous  avons  re- 
marquée fur  les  ailes  fupérieures.  Le  delTous  eft  d'un 
brun  plus  rougeitre ,  avec  quelques  écailles  en  forme 
de  poils,  blanches.  La  tache  oculée  des  ailes  infé- 
rieures y  eft  prefque  efTacée  :  on  n'y  Toit  que  la 
tache  tranfparcnte  des  ailes  fupérieures. 

Il  (e  trouve...- 

)o.  BoMBix  tranfparcnt, 

Boaarx  ptrfpicua. 

Bombyx  alis  patentibiu  fufàs  hnticîs  fafcla 
ftntfiracibrc-vl.  Fab.  5yj!.  emom.pag.  jj^.  11.— 
Spec.  inf.  tom.  1.  pag.  171.  n",  ïi.  —  Mant.  inf, 
tom.  x.pag.  joj.  n".  r\. 

PkaUna  Aliacus  pcrfpicua  pe^iniamii  fpirilin- 
guit ,  alisfufcii  :  fuperioribtu  fafcta  fcntfirata  brtvi. 
Lin.  Syfi.nat.pag.  611.  n".  lo.  —  Mnf.  Lud.  Ulr. 
pag.  )7J. 

Ce  Bombix  eft  petit ,  &  n'a  pas  deux  pouces  de 
largeur  lorfque  fes  ailes  font  étendues.  Les  anten- 
nes font  longues,  noires  ,  pcflinée;  &  terminées  en 
poiiite.  Les  ailes  fupérieures  font  noirâtres ,  &  on 
y  remarque  une  bande  tranfparcnte ,  courte  ,  qui 
n'atteint  pas  les  bords,  placée  vers  l'extrémité.  Les 
inférieures  ditfèrcnt  dans  les  deux  ailes  ;  celles  du 
màlc  font  noirâtres  en  dcllus  avec  le  bord  interne 
bleu  ;  elle;  font  jaunes  en  delfous  ,  avec  le  bord  pof- 
tëricur  noirâtre,  le;  ailes  infitieurcî  de  la  femelle 
font  noirâtres  en  delTus  Se  en  delTous ,  avec  une 
bande  obiique ,  jaune. 

n  fc  trouve  aux  Indes  orientales. 

)i.  BoMBtx  Armide. 

Bombyx  Âimida.' 

Bombyx  alii  paltntihus  fiavis  :  alomis  maculit 
firigaque  pojiica  violactis.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  t. 
pag.  ioj.n^i,4. 

11  cft  grand.  Celui  que  M.  Fabricius  a  décrit  e(l 
une  femelle  donc  le  corps  cft  gros  ;  les  antepnes 
jaunes  ,  à  peine  peâinécs  ;  la  tête  jaune ,  fans  tachesj 
le  corcelet  jaune  ,  avec  une  tache  violette  à  fa  partie 
fupérieurc  ;  l'abdomen  jaune  ,  avec  une  tache  vio- 
lette fui-  Ic^  picmicrs  anneaux  j  les  ailes  étendues  t 
jaunes  ,  avec  beaucoup  de  points  violets.  On  voit 
outre  cela,  fur  les  fupéricutcs,  trois  taches  vio- 
lettes,  dont  deux  rappr«chécs ,  placées  au  bordca* 
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téricur  ,  &  U  troihcmc  folirairc  ,  au  bord  incerne , 
TcTs  U  bjfc  y  on  y  voit  aufli  une  nie  cranfvcrfale 
de  la  couleur  des  u:hcs  >  placée  vcis  la  bafe.  Les 
aiics  inlcrieurcs  ont  une  tache  au  milieu  ,  & 
deux  raies  tranlvcrfales ^  courtes,  dont  rancéxieure 
cfl  ondée.  Elles  font  jaunes  en  dellous,  avec  une 
uchc  au  miliju.  Les  pattes  font  violettes. 
Il  le  trouve  a  Caycnnc. 

31.  BoMBix   niilirairc. 

hojéarx  militaris. 

Bombyx  aiis  patulis  concoloriîfus  lut  et  ^^  apice 
ma^idif^ue  vIo/*:ceis  ,  antich  cxtus  aho  macuiatîs, 
Tab.  ^yfi»  tntom^f,  f  jt|.  ix"*.  11. — Spec,  inf,  tom,  2. 
pd^,  171.  /z".  II.  —  Ma.^t,  inf,  tom.  x.  pag.  iic. 

l^haUnd  Attdcus  militaris  peSlinicomis  [ptrUîn- 
guis  «  dus  concotoribus  apice  maculifque  violaccis  : 
Jupe  "iori  bus  ex  tus  albo  fubfdfâatis,  LiN.  Syft,  nat, 
pj^.  811.  r'*.  II.  — Muf.  Lud,  Vlr^pag,  375. 

KOESEL.  i.if,  tom,  4.  tdb,  6,  fig,  j. 

PhdU/tu  miiitdris.  Cr  am.  Pap.  exot.  tom.i.p»  46, 

/*/.  19.  fig'  ^' 

D'AiiiNT.  r/.  tnlum.  6'j.fg  i.  L'^fltquim, 

Ce  joli  Bomhix  a  un  peu  plus  de  trois  pouces  de 
largeur  »  lorrijue  les  ailes  font  étendues.  Les  anten- 
nes font  obfcures  &  {>c^nées.  La  trompe  e(l  roulée 
en  fpirale.  La  tête  cil  jaune  \  les  yeux  font  noirs  , 
&  on  apperçoit  une  ligne  rouge  entr'eux.  Le  corcelet 
cA  jaune ,  avec  deux  bandes  noires.  L'abdomen  e(l 
Jaune  ,  fans  ttcfaes.  Les  aîles  fiipërieures  font  jaunes, 
avec  des  taches  d'un  noir  violet  ,  depuis  la  bafe 
iuli]u au  milieu  ;  elles  font  d'un  noir  violet,  avec 
d«s  taches  blanches  azurées ,  depuis  le  milieu  juf- 
C|u*a  l'extrémité.  Les  ailes  inférieures  font  jaunes  , 
avec  des  taches  d'un  iK>ir  violet ,  contiguës ,  au  bord 
ponéiicur.  Le  dclfous  eft  fem!>lable  au  deâus.  Les 
pattes  font  bleuâtres. 

Il  fe  uouve  aux  Indes  orientales ,  à  la  Chine. 

3).  BoMBix  Num.:na. 

Bombyx  Suntd.ia. 

Bo'ni^x  dlls  pdculis  oSfcure  cœruleis  ^fiûvo  mjcu- 
/«:.j  ;  po/t^.i^  u.j\oJi.:\iK 

VhdUnd  S^^ri^  id.  LR  %m.  Pdp.  exot,  tom,  }.  pag, 
^^   pi  iiç.Jj.A.ti;^f.  u:,tl,  tii.fig.A. 

II  r^iL.T.^.c  ^.uw.iuip  pour  la  forme  &  la  gran- 
deur a.i  Hon.^-u  miiitdi.'C.  I  es  antennes  font  un 
l'CU  pcctt:  es.  La  ct-:e  &  la  partie  antérieure  du 
corwclct  lu:i;  jumii;^.  Le  milieu  du  corcelet  efl  coa- 
\wrt  de  puii'  ifo::s.  L'.ilKiomrn  c4  laune  ,  avec  de^ 
banics  r.t'irc  L  s  a'!c\  fiipcajuic»  font  d'une  cou- 
leur Ueue  ,  trt  toncce  ,  a\cc  dc^  rachcs  jaunes.  Le< 
iiiîrricurcs  o.:  ««r  xaAw  p'jitc  ,  a  leur  bafe  ,  & 
irut  le  m:  ;*'j  x\i\  :.  L'hc  i::a:"ie  paitie  de  l'aiie 
•:j  boid  ptti:  riLii:  cl  li'un  .  îeii  lo.icé  «  avec  iii 
i^.hrs  |aui.c%.  le  octtou»  cl:  «cKiblaMc  au-^ietli:'^. 

(  raincï  a  !:•'•!.  iint  \a;'c  iia'i-  rJ;:«:Jc  co.niilc 
).*  nuiie  do!<t  ic  i/.  1  d^  «  .«.  d  l.i  p.ilc. 

Il  ie  tzoQvc  aux  llle.  Mo!w«.^«;k. 
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34.  BouBix  Caftalic. 

Bombyx  Caftait  a. 

Bombyx  aiis  patentibus  rotimdatis  mtdto  aibh  ^ 
anticis  ocello ,  pofticis  puniio  fufco,  Fab.  Syft,  tnt. 

pdg,  559.  n^,  13.  Spec,  inf,  tom,  1.  pag.  17I. 

n®,  23. Mant.  inf,  tom.  x.pag,  110.  n"^,  x6. 

Il  reHemble  au  Bombix  grand  Paon  ,  le  corcelet 
e(l  noirâtre  ,  &  la  poitrine  eft  blanche.  L'abdcaca 
efl  gris  en  dcdus  ,  blanc  en  de/fous ,  avec  des  poinci' 
noirs  fur  les  côtés.  Les  pattes  font  velues  ,  noîra* 
très  en  dc(l*us  ,  d'un  beau  rouge  en  dellous.  Les  miles 
fupérieurcs  font  noirâtres  à  leur  bafe  ,  blaachacres 
au  milieu  ,  avec  une  gf  ande  tache  oculéc  ,  blcuicre  , 
entourée  d'un  anneau  noir  s  elles  font  enfuite  noirâ- 
tres ,  avec  le  bord  poftérieur  cendj;(é  ,  &  deux  raies 
ondées ,  noirâtres. 

Il  fe  trouve  à  la  Nouvellc-HoUande. 

}5.  BoMBix  grand  Pao& 

Bombyx  Favonia, 

Bombyx  alis  patent'bus  rotundatis  gfifto-^ubm^ 
lofs  fubfdfciatis  ,  octlio  niâitante  fuhftmItrûtOm  Fab. 
^yft.  ent,  pag,  ff^.  n".  14.  —  Sptc,  inf  twn.  x, 

pag'   171.  «°.  14. Mant,  inf  tom.  i.  pMg,  I  lO. 

«S  27.  •  ^ 

Phal^na  Attacus  VzyoïÀz  jpeBinicomis  êlingtis  ^ 
alis  roturdatis  grifeo-nebâlofis  fubfétfciaiis  :  ouLo 
niait ante  fubfeneftrato,  LiN.  Syft»  nat.  pag.  Iio. 
n^.  y\^~^Faun,  fuec,  ««♦.  1099. 

PhaUna  ptSIinicornis  elinguts,  afù  cintna^fiù  , 
pianiufculis ,  finguUs  octlio  ^  major.  GeOI*  i"/* 
tom,  1.  pag,  110.  M^.  4«  ^ 

Le  grand  Paon.  Geof.  Ib, 

Reaum.  Mim,  tom,  i. pi,  47  &  48. 

ROESEL.  tom.  4.  tdb,  15^  16  &  17. 

PhdUna  Pavonia,  Scop,  entom,  cam.  n^.  4I1. 

EsPER.  tom,  3.  tab,  i  &  1, 

Seba.  Muf  tom.  4.  tab,  59.  fig.  i8.  tab,  éo*fg» 

IX.    II. 

ïviiL,  Inf  n^,  6^j,  pag,  33. 

PODA.  Muf,  GrdLcpag,  83. 

Ray  se  H  theat,  anim.  tom,  x,  tab,  7. 

GOLDART,  Hift,  inf,  tom,  i.  cap,  x^  pûg.  éx. 
fig.  Z. 

Knorr.  Délie,  inf  tab.  C,  ^.fig.  x. 

Bombyx  Pyri,  NTiEN.  Ker^.  pag.  49.  H*.  1. 

Le  grand  Paon  de  nuit.  Ernst.  Papili.  dEmrçf. 
tom,  4.  pag,  71.  pi.  1 30  &  1 3  X .  /i\  17^, 

Ce  Bombix  a  depuis  Quatre  jiifqu'à  cinq  pooccff 
&  demi  de  larj^eur  ,  loi  (que  fes  ailes  ionc  érendncs. 
Les  antennes  font  d'un  jaune  fauve  ,  Bc  crcs-peâi- 
nées  dans  le  mâle»  La  tète  eft  brune ,  le  corcelet 
cil  brun  ,  avec  tme  bande  blanchâtre  à  fa  partie  an- 
tciicure.  L'abdomen  efl  d'un  brun  grisâtre.  Les  ailes 
fupé  rieur  es  font  brunes  &  couvertes  d'une  efpècc 
de  pouiii^re  grife.  On  remarque  une  cache  bront 
a  li  bafe  ,  &  une  raie  tranfverfale  ,  qui  n^atcciac 
pas  \c  l(trd  aiUMÏcur.  Verdie  milieu  ,  on  voit  une 
(.i.he  oluL-c  ,  dont  le  milieu  elt  noir  ,  Marqua 
d'un  naît  arqué  ,  tranfparent ,  çntouié  d'un  cercle 

-        &UTC 
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&I1TC  obfcur  ,  d'an  dcmi-ccrcle  blaâc  ,  d'un  aUtre 
iwigcâtrc,  enfin  d'an  cercle  noir.  On  voit  enfuice  une 
nkoodce,  rougeâcre,  cendrée.  Lebordpoftéheureft 
blaDchàtre  6c  gris  #bfcur.  Les  ailes  ioftricures  font 
à-peu-près  de  la  couleur  des  rupérieures  ,  mais 
aoins  couTcrtes  de  poufCère  grile.  On  y  voit  au 
milieu  une  cache  oculée  y  fcmblable  à  la  précédente , 
&  cnfuitc  une  raie  ondée  grisâcrc.  Le  bord  poilé- 
ncur  cCt  blaachacre  &  gris  obfcur.  Le  corps  en  def- 
(ons  eft  brun.  La  couleur  des  ailes  eft  femblable 
an  def&is  ;  elles  font  feulement  plus  grifes.  Les 
taches  oculécs  font  çxaâcment  les  mêmes. 

La  chenille  aommée  par  Reawnur ,  chenille  à 
tuherctde  du  poirier,  vit  indifFércmmenc  fur  tous 
les  arbres  fruitiers  que  l'on  cultire  en  Europe.  Elle 
vit  aulli  fur  le  Peuplier ,  l'Orme,  le  Rofîer,  la  Ronce , 
plus  fouvcnt  fur  le  Poirier ,  le  Pommier ,  le  Prunier 
le  le  Saule.  Elle  eft  d'un  très-beau  verd.  Son  corps 
cfl  compofé  de  douze  anneaux  très-liiTes ,  mais 
garnis  de  huit  tubercules  élevés  ,  d'^e  belle  cou- 
leur bleue ,  armés  de  piquants  &  de  longs  poils  fili- 
fonnes  ,  terminées  en  malTc.  Elle  a  une  tête  écail- 
kafc ,  vcne  ,  rayée  de  noir ,  fîx  pattes  écaiileufcs 
aux  premiers  anneaux  >  huit  intermédiaires  &  deux 
à  rextrémité  du  corps.  Parvenue  à  tout  fon  accroif- 
Icmcnt  y  elle  file  ordinairement  fur  l'arbre  qui  l'a 
oourtic ,  ou  dans  quelque  buiHbn  à  portée  ,  une  co- 
({ne  irès-folide  s  brune  ,  ovaie  »  faite  d'une  foie 
tr.s-£[>rte  ,  dans  laquelle  elle  fc  change  en  chryfa- 
liic  »  &  ou  elle  pafic  l'hiver  dans  cet  état.  Le  boni- 
bii  fort  ordinairement  vers  la  fin  du  printemps. 

On  le  trouve  fréquemment  au  midi  de  l'Europe  : 
3  n*efl  pas  rare  aux  environs  de  Paris ,  en  Aile- 
jnagne. 

5^.  BoMSix  Paon  moyen. 

Bombyx  Pavonia  média. 

Bombyx  alis  patent ihus  rotundatis  grifeo  fufcoque 
^ariis  y  fingulii  ocello  nigro, 

PkaUna  peciinicomis  elinguis  ^  alis  cinereo  fufcis 
plviiufcuUs  ^  fingulis  ocello,  mirion  Geoff. /«/I 
/DOT-  1.  pag,  ICI.  n®.  2.  ? 

Le  Paon  moyen.  Geof.  /^.  ? 

ESPER.  tom.  ^.  pag,  5  3.  taù,  3, 

Pkaldna  Bombyx  Spini.  Wiènn.  Ven^.  pag,  49. 
É*.  2. 

Bombyx  Pavonia  média,  b,  Fab.  Mant.  inf.  tom, 
2.»pag,  1 10.  «»>•  17. 

Le  Paon  moyen.  Ernst.  Pap,  dEurbp,  tom,  4. 

Ce  Bomhix  a  été  confondu  avec  le  précédent  par 

beaucoup  d'auteurs.   Il  lui  reffemble  beaucoup  pour 

\cs  couleurs  &  p»ur  la  kiïoc  du  corps  ,  mais  les 

diemUes  (^ff^rent.  Les  antennes  du  mâle  font  forte- 

Qcnt  peâinées  ,  tandis  que  celles  de  la  femelle  le 

^  uès  peu.  Le  corps  e(l  d'un  brun  cendré.    Les 

«les  (ont  brunes  à  leur  bafe  ,  cendrées  au  milieu , 

k  Tari«écs    de  brun  &  de  cendré  vers  l'extrémité. 

Oa  remarque  au  milieu  de  chaque  ,  une  tacl  c  ocu-  ' 

^Jtoire  Naturelle  Jnfeaes.  Tome  T. 
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lée  ,  dont  le  difque  efl  noir ,  avec  un  petit  traie 
blanc  y  &  environné  d'un  cercle  jaune  ,  de  deux  au- 
tres ,  dont  l'un  rouge  &  l'autre  blanc  ,  6c  enfin  d'un 
autre  noir.  Un  peu  au-delà  de  ces  yeux  ,  on  voit 
une  ou  deux  raies  ondées ,  brunes.  Le  dellbus  des 
ailes  eft  à-pcu-près  fcmblable  au  defl'us. 

Il  efl  douteux  que  ce  foit  cette  efpèce  que  M. 
Geoffroy  ait  voulu  décrire  5  mais  il  eft  certain  qu'il 
n'avoic  pas  fous  les  yeux  le  Bombix  grand  Paon  dé- 
généré ,  comme  l'auteur  des  Papillons  d'Europe  pa- 
roît  le  croire ,  puifquc  ce  naturalifte ,  û  exaA  &  fi 
recommandabic,  a  eu  occafion  d'obferver  la  chenille , 
qu'il  dit  être  verte  &  avoir  des  tubercules  couleur 
de  rofe.  Il  eft  plus  vraifemblable  qu'il  ait  pris  pour 
efpèce  une  variété  du  fuivant. 

La  chenille  de  ce  Bombix  vit  fur  le  Prunier  (au« 
vage  ou  épineux ,  Prunus  fpinof a.  Lin.  Elle  eft  noi- 
râtre ou  d'un  brun  foncé ,  deouis  fa  naifiance  juf- 
qu'à  fa  transformation  en  chryuilide  >  elle  a  fur  cha- 
que anneau  iix  tubercules  d'une  couleur  bleue  pâle , 
hériffés  de  poils  d'un  gris  jaunâtre  j  mais  après  la 
Quatrième  mue,  ces  tubercules  &  ces  poils  changent 
de  couleur  &  deviennent  d'un  jaune  fouci.  Vers  le 
commencement  d'août  ,  environ  deux  mois  après 
leur  naifiance  ,  ces  chenilles  filent  une  coque  fur 
les  arbrillcaux  qui  les  ont  nourries ,  s'y  transforment* 
en  chryfafidcs  ,  &  y  paflent  Thiver.  Cette  coque 
eft  à-Dcu-près  Icmblablc  à  celle  du  grand  Paon  ; 
clic  clfc  un  peu  blanchâtre ,  ovale  ,  mais  comprimée 
par  les  côtés,  d'un  tiidu  auffifort,  &jpref<]ue  aufli 
ferré.  La  chryfalidc  eft  brune  j  elle  eft  plus  groffc 
&,plus  alongée  que  celle  de  l'efpèce  fuivante,  Ôc 
l'extrémité  de  l'abdomen  eft  terminée  par  un  bouquet 
de  poils  courts  &  roides. 

Ce  Bombix  fe  trouve  en  Hongrie  &  aux  environs 
de  Vienne  :  on  ne  le  trouve  pas  aux  environs  de  Paris» 

J7.  9bMBix  petit  Taon. 

Bombyx  Pavonia  minor. 

Bombyx  alis  patentibus  rotundatis  ,  flavoferrugi^ 
neo  fufco  cinereoque  variis  finguHs  ocello  nigro ,  an^ 
ticis  apice  macula  rubra, 

PhaUna  Pavonia  minor,  Far.  a.  Lin.  Syft,  nat. 
pag,  810.  n^,  7. 

Bombyx  Pavonia  minor.  Var.  a.  Fab.  Syfi.  entom, 

P^i*  559'  ^^'  ï4- —  ^P^^'  if^f'  tom.  ^^  pag,  171. 
K«».  14.  —  Mant.  inf.  tom.  x.pag,  1 10.  «<».  17. 

PhaUna  peUinicomis  elinguis  alis  planiufculis 
ferrugineo  lutcoque  variis ,  fingulis  ocello  ,  fafcia- 
quefiifca.  Maf.  Geof.  Inf.  tom.  z.pag,  loi.w^.  3. 
pi.  ii.Jig.  I.  1. 

PhaUna    pedinicornis  elinguis   alis   cinereis  in 
medio  ulbid:s ,  fingulis  octllo ,  fefciaque  fufca,  Fac-  - 
mina.  Geof.  lb.pl.  ix./^.  y. 

Le  petit  Paon.  Geof,  /^. 

Phalène  à  antennes  à  barïîes ,   fans   trompe ,   à  ' 
tache  noire  en  œil  fur  chaque  aile.  Dec.  Mém,  torn» 

1  ^  F^g'  ^97'  P'-  l9'fig'  7-  8.  —  Id.  pag.   170.  ^ 
fuiv.  pi,   ip.  fig.  I.  —  11. 

PhaUna  major pulchra ,  m^cults.ophta'moid'bus 

1^ 


^4 
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i"î  j/.j  fir.^alis.    Rai.    infeB,  pag,   14^.   n".    1. 

l^nj.'à/tu  F»r^jnùi.j.  ^^op  entom,  cwn.  n".  4S^. 

Kl  Al' M.  yiem.  rem,  1.  />/.  4^.  Jig.  7.  fr /ï/.  50. 
iv'.  1—11. 

Kof  s.  tort,  I .  dajf.  i.pjp.  no:i.  tab.  4  &  5. 

M  i  R  :  A  N.  Lurop.  inj.  tab,  13  &  1  j . 

]  ETiv.  C^'jrr/'.  r.  j».  tub,  \}.Ji^'  li. 

Mo;.  :  }.  I r.cti:.  i".].  r.  yc.  jÇ^,  5. 

.S-  !  A.  yii»f.  nrrt.  4.  :«;A.  6;>,fig,  9.  »<^    II.   14. 

r  !  M  ï.  i-ij'.  rcrr:.  i .  p.  108. 

1    •   '  •    D         "    i"»»        •         •   ■  s       M 
•  ■^   •    -   n.      •         '••       •   «     taak'»    A* 

•'^    i  I-.  Iri.  4.  .'ji.  ic.  II. 

..:.r:n.  lij.ial».  ;-. 

Kvup.K.  Dtii:.  hf.  :db.  â.  4.  fig.  7. 

*»  -  H  A  ï  f  F .  /.«n.  /;; /.  rom,  i .  riii,  8 ^ .  jf^.  1  —  5 . 

i-h^.^nu  Boftbîx  Cjrfirû,  IVitnn»    V^ri,  p,   I9. 

Lj  pcrit  Taon  de  nuic.  Ernst.  Pap,  tTEwop. 
:o-\  4. /•.:■•.  h,.  //.  in.-T^.  i"*î. 

t  c  rj::ilMx  rcîîi'.nblc  hcau<:oup  aux  deux  prcct'- 
I**.  :-;  ^•(.•:u  la  loniic  bi  les  cuu!cur!(.  II  a  environ 
rc.jx  fouTc.  &:  demi  Je  hr^cur  ,  lorAiiie  fcs  ailes 
[\}'  :  cccndïicç.  La  couleur  du  mâle  &  de  la  femelle 
i:ant  un  peu  difii-rcncc  ,  nous  allons  les  décrire  le- 
paieinenc. 

I.c  mile  a  Ie«  jnccnnci  d'un  brun  fauve  &  rrc*:- 
pcwhnt-es.  La  tèrc  cft  brune.  Le  curceiec  ell  brun  , 
avec  une  bande  blanche  a  (d  parrir  antjneurc.  L'ab- 
dom«:n  efl  brun  &  uns  uciies.  Les  uiics  Tups-rî^ru- 
fes  lonc  d'un  brun  fcuuîrjncjx.  On  v  rcmarr^ue  \ers 
la  bail-  une  raie  traiWverfalc  ,  b!âi;chc  ,  un  ptu 
ttr;u'^i';ejre  ,  a  tôij  de  huyielle  il  y  en  a  une  a-.i- 
Ifc  brune  ,  au  milieu  une  ta^hc  blaîîciiârre  ,  î'ui-  ia- 
cuclie  on  voit  une  tache  ocuk-e  ,  dont  le  tMU;uc  ou 
la  p.U'.x:lîc  eil  ncire  ,  en:ou;Jc  d'un  ceicie  jâu^.e  , 
ti'ui:  Jc4ni-,.c:tlj,  j-wU  manjUL*  ,  bîar^c ,  5:  C-xw  au- 
tr»:  cctjle  nor.  ;.  on  voir  cn(u::c  uî'C  raie  oc  i.e  , 
dont  le  milieu  cil  bLnch-irre  \-  les  co:ts  noiiàîrc*:  , 
le  00: d  poHcneur  elt  moinJ  blaMchà:rc  &  imiri.- 
d'u:i  «::is  br-::-..  l.'witi'.':iu:c  de  i'aile  cfè  mauva 'c 
d'une  îaLht  ir:v^ii!iùe  ,  ro;i;:c  &  d'une  autie  V.dw- 
ch^.  Les  a!  A  s  n.i  icu.c  font  d'un  jaiire  {dvuc  , 
a^cl:  une  taclie  ikuI'.'*-  au  milieu,  femSlable  -  la 
PU  »:.  dente  ,  u::e  ]  L-.ite  lare  ondcc  ,  brune,  ur.c 
bj'.  le  brune,  w\:  \<  lord  pofLricur  fauve  &  fc::, :- 
jv  uux.  le  dtîîons  dis  .-lîîes  l'iptriturcs  e!l  d'irn 
)a.i:.c  U.\\^  ,  i<  tc'uî  Jcs  i?îfL:uî!rcs  ell  pref.vae 
tiuji  roiti'i:  «ic  I.iv|:u-  ,  awc  les  mêmes  taches  on- 
d'.cs  «|ii'un  it.n.iujiie  a^-  ie:iiiN. 

1 .1  te.iîcl'i-  Lii  d'un  ÏMun  phn  c!.i  r  ,  i;Tiî7»:re. 
Les  ;;ptei:rv.%  io:.:  f'ai.'.v*'.  «"-•:-{:'■  :s  ,  a  peu. t  pcli- 
11-  ■  .  I.t  L'ii  .le-  :  \i  rucit  kinJc-  bîatKbe  .1  îj  \\i\:w  I 
an*.-i.'.re.  I  »■  ';;..i:-w  ..i  v  lo.ir  tfi»::cs  Je  !a  Ui.ii.c 
c»..-.:'.T  .  tar:  e:i  dciK-  «ti-'cm  diil.  -.iv  On  rcniar.]i!e 
Iw.  ;■•  i-^:.î  ::ri-s,  i-:  n- "ij  dci'i  1  ■  ,  î.:  mtme  rallie 
oi-.:  c  .  .1  :-:.  m.  '-r    S:    la  la.i;.   r.v-c  ix   Im.v.Jic 


a'»    ■«»:..    tî.   ivi:       I        ;    ia    M   !ic   i».:iî  e   r.s   ai!cs 


.txicuus  cit  j'atce  lui  un  ttjJ  j.aiJ-.hitrc. 
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La  chenille  de  ce  Bombix  a  été  nommée  par  Rcaa- 
mur ,  chenille  à  tubercules  ^le  la  charmille  ,  par- 
ce que  cet  obfervaceur  l'a  trouvée  plus  frrijuein- 
mcnt  i'ur  la  Charmille  qu'ailleurs.  Elle  fc  nourrie 
auHî  de  feuilles  de  Poirier  ,  de  Pommier .  de  Saule, 
d'Orme  ,  de  Cliêne ,  de  Frêne ,  de  Bouleau ,  de  Ro- 
licr  ,  de  Ronce  ,  d'Aubépine.  Elle  n  cft  pas  rare  aux 
enviror.»  de  Pans. 

Cette  chenille  varie  un  peu  pour  les  coulcars. 
LIlc  cil  ordinairemcnc  d'un  beau  verd.  La  cc:c  &: 
les  patres  membrancufes  font  de  la  mi-iuc  couleur  : 
les  lîx  pactes  écailleufcs  font  d'un  jaune  brun.  Son 
corps  cit  compofë  de  dou2e  anneaux ,  fur  chacun 
delquels  il  y  a  (ix  tubercules  aflcz  élevés  ,  dure 
belle  couleur  de  rôle  ,  &  quelquefois  d'un  jaui  c 
orangé.  La  bafe  de  chaque  tubercule  cft  cntottice 
d'un  cercle  noir  5  &  quelquefois  ils  font  places  tous 
ks  lix  fur  une  bande  d'u.i  hoir  de  velours.  Cha- 
que tubercule  cit  garni  de  plu  lie  1:1  s  poils  noirs  , 
roides  &  courts  ,  en  foi  me  de  pi  juanis.  Ces  poils 
ne  l'ont  pas  termine»  par  un  bouton  comme  le 
font  ceux  du  Bombix  grand  Paon.  Les  llipraris 
l'ont  ovales  ,  d'un  jaune  d'orange  &  cacoutts  d'un 
cercle  ncir. 

De  Gecr  remarque  qu'en  touchant  les  piquacs 
de  ces  chenilles ,  il  fort  du  tubercule  même  une 
peâte  goutte  d'eau  claire  ,  très-llctide  ,  dont  Todcur 
cik  ar.ez  femblabîe  a  culle  de  R-uilIes  pouirK<. 
M  Peut-être^  ajoute-:- il  «  que  ces  chenilles  ont  des 
»  ennemis  ,  à  qui  l'odeur  de  cette  eau  cft  nuiiibic, 
3»  &  qu'ellw's  tâchent  par  ce  moyen  de  les  cludcr 
33  ou  tlw  leur  faire  peur.  Tom.  L  pag.  173. 

l'eu  de  jouis  api  es  leur  dernière  mue  elles  filcitt 
une  cc\\ic  lunblablc  a  celle  du  grand  Paon,  mail 
plus  pc:Ke  j  elles  i'anachent  a  une  branche  d'ar- 
bre ,  ôc  elles  y  pallui:  l'htvcr.  L'iiifeclc  parlai:  l'cb 
f;;»t  qu'au  mois  d'avril  ou  de  mai  de  l'anncc  lui- 
v.ii!'.c.  La  chi;.  faiide  eft  d'un  noir  b!ci!â:re  ,  atcc 
des  blindes  blanches  entre  chaque  anneau.  L'cxitc- 
r;icj  de  l'abv^onien  elt  termine  ,  comme  dans  l'ef- 
I  (.ce  prcccdcMe  ^  pai  une  touilc  de  poils  ru:dci , 
w;.>i:!jci  ,  par  le  iuo\  eu  dclquels  elle  cft  accrochcC 
a  1.1  LOtiuc. 

38.  BoMsrx  Aci:elous. 

Lwn-'yx  di'éS  i^:^lis  ftmt^incîs  ,  tun.yiisiS  f^fii* 
k/.  ;  : .  Ixiu  e  fûn.:o  al  tu.  I-  a  s .  A/  r  i .  ir^f,  tom,  t* 
/-^-.  171.  n\  if. —  Mant.  itif.  lotn.  1.  p*ig.  Ito. 
r:'-\  18. 

Vh^ljir,a  A*.hilo^s.  Cram.  Pap.  exot.  tom*  1.  ^ 
II.  /A  III.  fif.  A. 

Il  a  un  p{.u  plus  de  quatre  lignes  de  largeur. 
îor;'qi:c  ûs  a: le  s  font  «'rendue*.  Les  antennes  font 
fi'taL.cs  f:  p.i!  pec^ir.'.es  Tout  le  corp>  cft  d'ungni 
fa  ave.  Lc>  «^:.a:ie  a?  les  font  d'une  couleur  Cinvc 
ferMi«/,ircuû-  i!.;i:o  ,  a*. ce  une  bande  blanche  ^ 
par:  Je  li.x.:'r:i::  .i».'  fupericnrcs  &:  !:s  ::arcnc 
touics  îw.  i: •..:::;■.  Pcrri^-c  cc:te  bande  on  en  *t«t. 
une  autre  un  peu  pla^  «orge,  biucc  ,  deni  ic^on^ 
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poft^ricar  eft  comme  onde.  On  voit  un  pomc  blaac 
an  milieu  des  ailes  (upërieures.  Le  deffous  des  aîles 
eft  bnm  pâle ,  &  la  bande  cranfyerfale  e(l  d*une 
couleur  de  cendres  obfcure.  Il  y  a  fur  le  milieu 
des  fiipéneures  »  un  point  blanc  ,  &  Ton  voit  une 
petite  tache  femblablc  avee  un  point  noir  au  milieu 
des  aîies  inférieures. 
Il  fe  trouve  en  Amérique. 

;9.  BoMBix  anguleux. 

BoMMTX  ûngulata, 

Bontyx  ails  paeu/is  erofo  dentdtis  ^  pofticts  trun- 
cétis  o^tufijjhnis.  Fab.  Spec,  inf.  tom,  i.  pag*  171. 
n?,  1^.  — .  Mant,  inf,  tom,  x.pag,  1 10.  /i**.  19. 

PhaUna  angula^a.  Cram.  Pap,  txot,  tom,  i. 
frf^.  ^6.  pL  61.  fig,E,  F, 

Ce  Bombiz  eft  très-remarquable  par  la  forme  de 
fcs  aîles.  Il  a  environ  deux  pouces  oc  larijcur ,  lorf . 
^*il  a  Tes  ailes  étendues.  Les  antennes  (ont  obfcu- 
rw  &  peâinées.  La  trompe  clt  imperceptible.  Le 
corps  e«  obfcur  en  deflus  ,  &  ferrugineux  en  def- 
fous. Les  ailes  fupérieures  ont  leur  bord  poftéricur 
comme  déchiré  \  elles  font  obfcurcs  depuis  leur 
bife  jufqucs'un  peu  au-delà  du  milieu  ou  elles  font 
d'un  lauve  obfcur.  On  remarque  une  petite  tache 
bleuâtre ,  peu  marquée  ,  vers  le  bord  poftéricur. 
Lc^  ailes  inférieures  font  grandes ,  comme  coupées 
à  leur  bord  poftéricur ,  avec  trois  angles  ,  dont  le 
dv-mier  eft  le  plus  faillant ,  à  l'extrémité  latérale  \ 
elles  font  d'un  brun  fauve  ,  &  marquées  d'une  pc- 
tire  bande  ^  &  de  trois  taches  fauves  peu  marquées. 
Les  aîles  inférieures  font  d'un  gris  ferrugineux  au 
milieu  ,  d'un  jaune  fauve  à  leur  oafe ,  &  d'un  rouge 
blanc  à  leur  extrémité. 

Il  fe  trouve  à  Cayenne  ,  à  Surinam. 

40.  BOMBix  Egée. 

BombTx  Egea, 

Bombyx  alis  patuHs ,  anticis  fufcîs  ;  pnfticis 
tinertts  ,  nigro  fafciatis  ^  haji  rubris  ,  in  mfdio  ma- 
tii/a  ocelUri  cinerttu 

PhaUna  Egea,  Cram.  Pap,  exoc.  tom,  l,p,  100. 

pL  ^A'fg'  ^. 

II  a  environ  quatre  pouces  de  largeur ,  les  ailes 
étendues.  Les  antennes  font  brunes  &  pedinées. 
La  trompe  eft  imperceptible.  Le  corcelet  eft  brun  , 
^  l'abdomen  ronge.  Les  ailes  fupérieures  font  mé- 
langées de  brun  clair  &  de  brun  foncé  :  leur  bord 
poftérieur  eft  arrondi  Les  inférieures  font  cendrées , 
mais  leur  bafe  eft  rouge  ,  &  on  voit  au  milieu  une 
tache  oculée  d'un  gris  foncé ,  entourée  d'un  anneau 
noir.  Derrière  cette  tache  ,  il  v  a  une  raie  tranfver- 
làie  y  noire  ,  arquée,  &  derrière  celle-ci  une  bande 
ttoire  ,  dont  le  bord  poftéricur  eft  régulièrement 
crcnelé.  Le  defibus  des  aîles  eft  d'une  coulenr  fauve , 
cendrée  \  on  voit  au  milieu  des  fupérieures  une 
tache  brune  y  marquée  au  cetitre  d'un  point  blanc  , 
^  nnc  petite  tactie  blanche  au  milieu  des  infé- 
ntttrcs. 
U  fc  trouve  à  Surinam* 
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4f .  BoMBix  Arrainic. 

BoMsTX  Arminia, 

Bombyx  alis  patulis ,  anticis  brunneis  immacu^ 
latis  ;  pojiicis  fufco-rubis ,  ocello  ovato  atro, 

Phalina  Arminia,  Cram.  Pap,  exot,'  tom,  4. 
pag,  116,  fig.  A,  D, 

Il  a  environ  quatre  pouces  &  demi  de  largeur , 
les  ailes  étendues.  Les  antennes  font  fauves  &  pcc- 
tinées.  La  trompe  eft  impfcrccptiblc.  Tout  le  corps 
eft  d'un  brun  rougcâtrc.  Les  ailes  fupérieures,  (ont 
d'un  brun  plus  rouge  que  les  fupérieures  ,  &  on  y 
remarque  une  grande  tache  ovale  ,  noire ,  oculée  , 
entourée  d'un  cercle  jaune  ,  &  dont  le  centre  ou 
la  prunelle  eft  blanche.  On  voit  derrière  cette  tache 
une  raie  ,  &  une  petite  bande  ondée  ,  noirâtre.  Lei 
pattes  ,  le  deffous  du  corps  &  des  ailes  font  d'un 
rouge  brun  ;  mais  on  voit  au  milieu  de  chaque 
aile  une  tache  blanche ,  oblongue  ,  entourée  d  u|i 
anneau  noir. 

Cramer  a  donné  la  figure  d'un  Bombix  qu*il  re- 
garde comme  le  mâle  de  celui  que  nous  venons  de 
décrire.  Il  eft  beaucoup  plus  petit  5  fcs  ailes  fupé- 
rieures ont  leur  extrémité  recourbée  en  faucille  ,  & 
ont  une  grande  tache  jaune  à  leur  an^le  pofté- 
ricur. Les  ailes  inférieures  font  d'un  brun  plus  rouge 
que  celles  du  précédent ,  &  on  y  voit  deux  raies 
jaunes  ,  une  derrière  la  tache  oculée  ,  &  l'autre  vers 
le  bord  poftéricur.  Le  deffous  eft  fcmblable  à  celui 
dû  prccédeat  ,  que  cet  auteur  regarde  (;ommc  la 
femelle. 

L'im  &  l'autre  fe  trouvent  à  Surinam. 

41.  Bombix  Libérie. 

DOMBYX^  Libéria, 

Bombyx  alis  patulis ,  anticis  cineree  ferrugineis  ^ 
ftrigis  fufcis i  pofticis  rufis^  Oyclco  nigro. 

Bombyx  alis  patulis  ,  anticis  variis ,  pofticis 
fulvis  ^  ocello  atro,  Fab.  Spec,  inf,  app,  pag,  504. 
—  Mant,  inf,  tom.  i,pag.  1 10.  n^.  30. 

Phalina  Uberia,  Cram.  Paf,  cxot,  tom,  }*pag. 
119'  pL  \6%,fig,  F,  G, 

Merian.  Surinam,  tab,  11. 

Le  mâle  eft  beaucoup  plus  petit  que  la  femelle. 
Il  n'a  guèrcs  plus  de  trois  pouces  de  largeur  ,  tan- 
dis que  la  femelle  a  environ  quatre  pouces  &  demi. 
Les  antennes  du  mâle  font  brunes  ,  pedtinées.  Le 
corcelet  eft  noirâtre  &  l'abdomen  ferrugineux.  Les 
ailes  fupérieures  font  d'un  gris  fauve  :  on  y  remar- 
que deux  ftries  obfcures ,  peu  marquées  ,  &  une 
tache  obfcure  ,  irrégulière  ,  placée  au  milieu.  Les 
ailes  inférieures  font  ferrugineufes  »  avec  le  boril 
poftéricur  d'un  gris  fauve.  On  remarque  au  milieu 
une  tache  oculée  ,  ovale  ,  gris  fauve ,  entourée  d'un 
cercle  noir  ,  &  dont  le  tentre  eft  noir  ,  avec  un  traie 
&  des  points  blancs. 

Les  ailes  fupérieures  de  la  femelle  font  fauves  , 
avec  la  même  raie  &  la  même  tache  obfcure  que 
nous  avons  remarquées  à  celle  du  mâle.  Les  ailes 
inférieures  font  plus  rouges  que  celles  du  mâle  , 
avec  une  tache  oculée  plus  grande ,  dont  le  centre 
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c(l  noir ,  vrcc  on  tratc  &  des  points  blancs  &  deux 
petites  caches  ^  une  de  chaque  côié.  On  voit  der- 
rière cette  cache  oculce  une  raie  &  une  petite  bande 
ondées  y  noirâtres  ,  plus  marquées  que  dans  les  ailes 
du  niale.  Le  dcllous  des  aîlcs  du  mâle  font  d'un 
brun  jaune  ,  ^  celui  de  la  rcmclle  cil  d'un  brun 
rouge  ;  on  voit  au  milieu  des  fupcricurcs  une  tache 
Doire  ,  &  un  point  blanc  au  milieu  dc&  luf^xicorcs. 
Il  fc  croavc  à  Surinam. 

4).  BOMBix  Cybcle. 

BombTx  CybeU. 

Bomhyx  ait  s  patulis  concoloribus  fulvts ,  hrunnco 
funHatis  ,  ftrig*^  nigra  ;  antUis  maiulis  tribus , 
fofticis  unie  a  fcntfirath, 

PhaUna  Pénélope,  Crau.  Pap,  exot,  tom.  x  ,p,  70. 

Ce  Bombix  a  environ  cinq  pouces  de  largeur  , 
lorfque  fcs  ailes  font  étendues.  Les  antennes  font 
d'un  brun  fauve  &jpcdinocs.  Tout  le  corps  cA  fauve. 
Les  quatre  ailes  (ont  d'un  jaune  fauve  ,  &  parfc- 
mecs  de  points  d'un  brun  rougeâtrc.  On  y  remar- 
que une  bande  ^crpice ,  noire  »  qui  part  de  l'excrc- 
mité  des  ai'es  fupérieures  »  &  qui  les  craverfe  toutes 
les  quatre.  On  voit  une  raie  anguleufc  ,  brune  vers 
leur  bafc.  Les  fupcrieures  ont  crois  caches  cranfpa- 
rcnres  ,  entourées  d'un  cercle  noir  ,  donc  deux  pe- 
tites y  placées ,  une  vers  la  bafc  ,  &  l'autre  vers  le 
milieu  du  bord  antérieur  s  &  la  troifîème  pliK  grande 
que  celles-ci  eft  placée  vers  le  milieu  de  l'aile.  Les 
inférieures  ont  une  pareille  tache  circulaire ,  tranf- 
parcnre ,  entourée  d'un  cercle  noir.  Le  dellous  des 
ailes  cfl  d'un  jaune  fauve,  moins  faîi  de  points  bruns  ; 
la  bande  noire  que  nous  avons  remarquée  au  dellus 
y  cil  blanche  ,  au>iî  que  les  cercles  qui  entourent  les 
caches  tranfpateiitcs. 

Il  ell  de  Cayennc  &  de  Surinam. 

44.  BoMBix  Tau. 

BoM.tTx  Tau. 

Bombyx  aUs  parulh  tejidceis  ^  ocello  fuhvlolmceo  ^ 
pupiiU  kafttitd  albd,  Fab.  Syfi,  tntom.  pug,  f60. 
n".  I  s.^-^pec.  inf,  tom,  i.fdg.  171.  n^,  i7.-^Af«//ir. 
inf.  tom.  1.  pdg,  I  ic.  n'\  j  i. 

Pkalena  Attucus  Tan  pedir.icomis  elinguis ,  alis 
teftacfis  :  oce./a  fiinioLueo  ,  pupilla  kjjlata  dlba. 
Lin.  Syfl.  njt.  pdg.  Su.  n*\  8.—  ïdun.  fue^. 
n*.  I  ic  î. 

PkaUnu  Tdu.Scop,  Entom,  earn.n*,  484. 

A:f,  Huim,  i-^^if.pdg,  1 1^.  tdb.  4.  fig,  8. 

RoîsFL.  Inf.  tom.  4.  tdb.  -^.fig.  $  &  4*  &  tom,  3. 
cldff.  1.  P^p.  nod.  tdh.  f7.  pg.  i.  Chenille. 

ScHAEFr.  Ico-:.  inf.  tdb.  ^S-fg.  ^  j.  ti  6. 

FrrsLY.  Inf.  pjg.   jj.  n'".  ^35. 

EsrrR.  rom.  \.  tdb.  f./j.  1-— 8, 

Pkdiànd  Bombyx  Tau,  U'ie.in,  /"Vrj.  ptTg,  49. 
«•.  P. 

La  hacl.crrc.   Epî:st.    Pdp.    ^ Europe,   tom.    4. 
Il  a  depuis  deux  jufqu'à  Jeux  pouces  &  demi 
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de  largeur  lorfque  fcs  ailes  font  étendues^  le  nâlt 
&  la  icmcile  ditterenc  un  peu  par  les  couleurs.  Le 
mile  a  les  antennes  £iuves  êc  crès-pcâin^es.  La 
couleur  des  quauc  ailes  eft  d'un  jaune  (àuve ,  avec 
une  bande  étroite  ^  noirâtic ,  vers  le  bord  poftérietir. 
On  voie  vers  le  centre  une  cache  oculée  ,  violene^ 
au  milieu  de  laquelle  efl  une  prunelle  blancke ,  em 
tbrmc  de  T  ,  plus  ou  moins  régulier.  Cccce  cache 
violette  e(l  entourée  d'un  cercle  noir.  Le  dcdbus 
des  ailes  fupcrieures  efl  plus  pâle  que  le  dcffus  j  on 
y  remarque  la  même  uche  oculce  i  la  baode  du 
dclliis  y  cik  cendrée  ,  &  on  voie  une  cache  cendrée 
à  l'exuéniiié.  Le  dellous  des  ailes  inférieures  eft  cen- 
dré à  la  bafc ,  &  a  l'excrémité  antérieure  :  on  y  voie 
une  bande  étroite ,  cendrée  vers  le  bord  poftcrieur» 
Si  la  tache  oculée  du  milieu  y  eft  biune ,  avec  U 
prunelle  blanche  en  ibrmc  de  T. 

Les  antennes  des  femelles  fooc  féucées.  La  cco* 
leur  du  corps  Se  des  ailes  e(l  d'un  jaune  crè^pâlc.  On 
y  remarque  d'ailleurs  les  m«mcs  caches  le  !c  nème 
dellcin  qu'a  celles  du  mâle. 

La  chenille  nommée  ,  chenille  du  Marceau,  daof 
l'ouvrage  des  PdpiUons  d'Europe  ,  fc  uourric  des 
feuilles  du  Saule  marccau  ,  Sdlix  caprea,  LiN.  du 
Bouleau  ,  du  Hêtre  y  &  quelquefois  au(li  du  Chêne, 
de  1  Orme ,  du  Charme  &  même  du  Poiiier  êL  da 
Pommier.  La  chenille  c(i  d'un  beau  vcrd  cendre» 
avec  une  raie  longitudinale  ,  blanche  *  de  chaque 
côté  du  corps  y  au-dellbus  des  ftiemaccs.  Son  corps 
eil  rafe  Se  comme  chagriné  'y  elle  clt  lourde  &  pacoàC 
fe  crainer  avec  peine  aprcs  fa  dernière  mue»  au 
lieu  qu'elle  étoic  très-agile  auparavant.  Parvenue  à 
couce  Cà  grollcur  vers  le  milieu  ou  la  fin  de  Juil- 
let ,  elle  forme  un  creux  en  terre  ,  donc  elle  bou* 
che  l'ouvcrrurc  par  le  moyen  de  quelques  fils  de 
foie  ^  5c  clic  condruit  une  coque  de  couleur  brune  » 
entrcmclcc  de  fra^mci.s  de  Icuilles  »  dans  laqucUe 
elle  fe  transforme  en  chryTalile  d'un  rouge  orun« 
L'infede  patfait  en  fotc  au  mois  de  mars  ou  d'avril 
de  l'année  fui  van  :e. 
Il  fe  troi^c  dans  toute  FEurepe. 


4^.  Bombix  Io. 

BtjMATX  Io, 

Bombyx  dlis  patulis ,  fidvis  :  antich fuktus  ^  f^ 
tiiisfuprd  ocelio  atro  :  pupilia  alba,  Fab.  Syjt.  gmtm 
pag.  360.  n".  1^.  —  iipec.  inf  tom,  x.pQg.  17|*a** 
18. Mdnt,  inf  tom,  i^pag.  1 10,  «•.  |i. 

Il  rclfemble  au  précédent  pour  U  forme  du  coips^ 
Les  antennes  font  ;aunâ::es  &  tccs-pccUnccs.  La 
tcte  Se  le  corcckt  font  jaunes  &  velus.  Les  adcs 
fa^'éricuic.  font  )«uncs  ,  avec  une  tache  fenugineule 
au  milieu,  l.llcs  font  faunes  en  dellous  ,  avec  une 
tache  ojuléc  noire  »  de  ne  le  centre  ou  la  prunelle  eft 
blanche  :  on  voit  derriciC  cetce  tache  une  raie  cranl- 
.verûle  ,  loalfe.  Les  ailes  mféricurcs  Con:  ;anncs  eu 
dclîus ,  avec  une  etauJe  tache  oculée  ,  noire , 
place  an  milieu  ,  iioi.i  la  prur.ci!:  eil  en  forme  de 
laïc  M.irui.c;  dwi:i-re  ce::c  tache  ,  il  y  a  une  raïf 
cciui  cuculairc  uoiic ,  5:  u::c  auuc  icrrugiscufc.  Ces 
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wla  font  jaunes  en  defTous  ,   avec  nae  taie  tranf- 
'Tcrfalc  y  fernigineafe. 

Il  Ce  croavc  ep  Amérique. 

44.  BoMBix  Âbas." 

Bombyx  Ahas^ 

Bomfyx  a/is  patulis  fufciSy  pofticis  cînefcis^  9cello 
mfa.  Fab-  Spec.  inf.  com,  x.  pag.  17}.  11°.  19.  ^— - 
Mant,  inf,  tom,  i»pag.  1 10.  n**.  33. 

PAalsna  AbaSé  Cram.  Pap  exot.  tom.  i.  p,  m. 

?^  77-  fig-  A.  B. 

Ce  Bombix  a  depuis  deux  &  demi  jufqu'à  trois 
pouces  de  largeur ,  lorfquc  les  ailes  font  étendues. 
Les  antennes  du  mâle  font  pedlinées  ,  &  celles  de  la 
femelle  ne  le  font  prcfque  pas.  La  trompe  cft  imper- 
ceptible. Le  corps  eft  brun.  Les  ailes  fupéricures  font 
brunes.  Celles  du  mâle  font  un  peu  recourbées  en 
faucille  à  leur  extrémité  :  on  y  apperçoit,  vers  la 
bafe  ,  quelques  points  jaunes ,  peu  marqués ,  ôc  une 
ligne  tianfverfale  de  la  même  couleur  vers  le  bord 
podérieur.  Celles  de  la  femelle  font  arrondies  & 
Drunes  5  on  y  voit  feulement  une  raie  noirâtre  vers 
k  bord  poftéricurr  Les  ailes  inférieures ,  dans  les 
deux  fexes,  font  cendrées,  avec  une  grande  tache 
ocnléc  y  d'un  rouge  brun ,  entourée  d'un  cercle  noir , 
&  dont  le  centre  ou  la  prunelle  e(l  blanche.  Le  def- 
(bas  des  ailes  du  maie  eft  brune  &  d'une  feule 
CQuIear  :  on  ne  voit  au-de(Ibus  des  ailes  inférieures 
qu'on  feul  point  blanc  »  au  lieu  de  la  tache  oculée. 
Le  deft>as  des  ailes  de  la  femelle  ed  brun.  On  voit 
au  milieu  des  fupérieures  une  tache  oculée ,  &  une 
fcnle  petite  tache  jaunâtre  au  milieu  des  inférieures. 
Il  le  trouve  à  Surinam. 

• 

47.  Bombix  Salmonée, 
Bômbtx  Saimonea, 

Bombyx  alis  patulis ,  anticîs  fufcis  ^  firîga  atra  ^ 
pcfiicis  rufis  oullo  nigro  ^  lunula  aiùa.lAn.  Spec, 
izf,  tom,  2.  pag.  175.  n®.  30.  •*-  Mant,  inf.  tom,  1. 
pjg.  1 10.  n?,  34. 

Pka'£na  Salmoma,  Cram.  Pap,  exot,  tom,  1. 
pag.  101./7/.  i6%,  fig,  A. 

I!  a  près  de  cinq  pouces  de  largeur,  lorfque  fcs 

ailes   font  étendues.  Les  antennes  font  brunes  & 

pecllnccs.  La  tête  &  le  corceict  font  bruns  &"  fans 

taches.  L'abdomen  eft  brun ,  avec  des  bandes  rou/fes. 

Les  ailes  fupéricures  font  brunes.  On  apperçoit  vers 

le  milieu  deux  petites  raies  très-courtes ,    prcfque 

parallèles  ,    jaunes ,     &  une  raie  droite ,   tranfvcr- 

fale  ,.  notre ,  vers  le  bord  poftérieur.  Les  ailes  infé- 

tieufcs  font  loufsâtres  3  on  y  apperçoit  une  grande 

tache  oculée,  noire,  entourée  d'un  cercle  jaune, 

avec  uue  raie  blanche ,  en  croi/Iant,  au  centre.  Dcr- 

xierc  cette  tache  oculée ,    il  y  a  une  raie  ondée  , 

noirâtre  .  &  une  autre  brune.  Le  dcdbus  des  ailes 

y      cft  dun  K)uge  brun,  8c  il  y  a  au  nulieu  de  chacune 

L        «n  point  blanc. 

K  II  fc  trouve  à  Cayenne ,  à  Surinam» 

I  ... ... .... 
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Som'btx  Proftrpîna. 

Bombyx  alis  patulis  rotundatts  ni  gris  ^  fafcîm 
alba,  macula  fubocellari  nigra,  Fab,  Syft.  entom. 
pag,  561.  n°,  17.  —  Spec,  inf.  tom,  1.  pag,  i-j}. 
n^,  31.—  Mant,  inf.  tom,  t.  pag,  110.  /i°.  35. 

PhaUna  maja,  Drury.  Illuft,  in/,  tom,  x.  tab,  14. 

fig'  3- 

PhaUna  maja,  Cram.  Pap,  exot,  tom,  1.  pag,  j-» 

tab,  $%.fig.  A, 

Ce  Bombix  a  un  peu  plus  de  deux  pouces  de  lar- 
geur, lorfque  fes  ailes  foo^  étendues.  Les  antennes  font 
noires  &  très-pccHnées.  Le  corps  cft  noir  avec  Tex- 
trémité  de  l'abdomen  rougc-fauve ,  &  une  bando 
grisâtre  au-devant  du  corcelet.  Les  ailes  font  noires, 
minces ,  prefque  tranfparentes  ;  on  voit  une  bande 
blanche  qui  les  traveife  toutes  les  quatre  ,  plus  large 
fur  les  ailes  inférieures  que  fur  les  fupérieures.  On 
remarque  fur  cette  bande  une  petite  tache  oculét 
noire ,  fur  laquelle  eft  une  efpecc  de  prunelle  blan- 
che en  forme  de  croillant.  Les  pattes  font  noires,  & 
les  cuilFcs  rougeâcres.  La  couleur  des  ai(es  en  deflbus 
eft  à-peu-près  femblable  à  celle  du  defTus. 

Il  ic  trouve  dans  l'Amérique  feptcntrionale  ^  en 
Virginie ,  à  la  Nouvelle-Yorck. 

49.  Bombix  Laocoon. 

Bombyx  Laocoon, 

Bombyx  alis  patentibus  fufcis  ,  Tufo  lîneatis  ,' 
macuUs  jiayis  ;  pofticis  fubtus^avis ,  rufo  lineatis. 

PkûUna  Laocoon,  Ckau,  Pap,  tom,  1.  pag^'io^ 
pi.  1 1 7.  fig.  A,  B,  C, 

Le  mâle  &  la  femelle  diffèrent  un  peu  pour  les 
couleurs ,  &  fur-tout  pour  la  grandeur.  Le  mâle  a 
environ  quatre  pouces  de  largeur ,  lorfque  fes  ailes 
font  étendues.  Ses  antennes  font  pedlinées.  Sa  trompe 
cft  imperceptible.  La  tète  &  le  corcelet  font  jaunâ- 
tres. L'abdomen  cft  d'un  jaune  fauve.  Les  ailes  fupé- 
ricures font  noirâtres  ,  avec  les  nervures  rougeâtrcs  , 
une  tache  &  une  bande  irrégulicres ,  jaunes,  &  deux 
lignes  tranfverfales  ondées  rouges,  dont  l'une  borde 
poftérieurement  la  bande  jaune ,  &  l'autre  eft  pla- 
cée vers  le  bord  poftérieur.  Les  ailes  inférieures  font 
d'un  jaune  un  peu  ferrugineux  à  leur  bafc  ,  enfuite 
brunes  ,  avec  les  nervures  rouges.   - 

La  femelle  a  près  de  fix  pouces  de  largeur.  Ses  an- 
tennes  font  fétacées.  Sa  trompe  eft  imperceptible. 
Les  quatre  ailes  font  brunes ,  avec  les  nervures  rou- 
geâtrcs ,  &  plufîeurs  taches  jaunes ,  beaucoup  plus 
nombrcufes  fur  les  fupérieures.  Le  de/Tous  des  ailes 
fupérieures/eft  à-pcu-près  femblable  au  de/Tus  ;  mai» 
le  dcffous  des  inférieures  cft  jaune ,  avec  les  nervures 
rougeâtrcs.  Le  corps  en.deiTous  eft  jaune ^  Se  Iw 
pattes  rougeâtrcs. 

Il  fe  trouve  au  Bengale. 

50.  Bombix  Irmine. 
Bombyx  Irmina, 

Bombyx  alis  patulis  fubfalcatis  rufis ,   margîne 
pofteriori  fuivo  y  pofticis  occllo  rufo^  pupilla  Jlava, 
Phaltna  Irmina.  Ckaîa,  Pap,  exot ,  tom,  ^*  pag* 
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.*«<  ^  ttEfctcepnblc.  Le  corps 
^.  ^     «  ;ii^>jBtac  ic5  Ailes  hiptriciires  cft 
.    ^>..>>»^>.<  ai  àuciHc  ;  Icor  couleur  cil 
.  .vv>^  «  «etc  «ne  raie  tr^Lorvcrfale,  ëcroire 
>.  .  .  *.:x  ivN->:n^:  tache  brune,  entourée 
^  .  ^  4k.  >c  «   r^.actc  Tcrs  le  milieu ,   une  raie 
^  1^  V    s»K.x;c  \cr5  rcx:rcmité>  enfin,    le 
^^  ^        »o.^v»•*^;c  c^.!  jTttn  ^aune  fauTC.  Les  ailes  infc- 
•^'-—  -**-^     vs-Ni  \i>--.*jises  a  leur  bafc ,  roufsacres  au 
i^^->*^  *  ^  X  ^'c^  viwjc  ùuTC  à  leur  bord  poflérieur, 
<^        «^      -  >^v  ^  4^  eisacu,  une  tache. ovale,  oculce, 
^Vx     ^  ^  ^  ,•>  «  £  «feccaii  noir  «  d'un  autre  rouge ,  3c  d*un 
•^   >^NM^"  «  fvict  au  centre.  Le  dellbùs  des  quatre 
V  ^<^  a  «me  belle  couleur  jaune  fauve,  avec  unc« 
«v^tK  Klanchc  8l  moitié  brune  qui  les  traverfe. 
^f^KT^xftit  au  milieu  des  fupcrieures  une  petite 
,-,ikI«c  b%une,  Seau  milieu  des  inférieures^  un  point 
«xM<  criourê.de  jaune  &  de  £iuve. 
Il  fe  trouve  à  Surinam. 

ft.  BOMBix  Fabia. 

i^oA/arx  Fahiû, 

Bo'nf*yx  alis  patuUs  concoloribus  luUÎs  j  ftrigîs 
fiunmts  undûtis  fufcis. 

PhdUna  Fithid.  Cram.  Pup.  $xot.  tom,  5.  p.  98. 
/•/.  x;o./^.  B. 

Il  a  environ  trois  pouces  &:  demi  de  largeur, 
lorfque  les  ailes  font  étendues.  Les  antennes  font 
obfcures  &  très-peâinées.  La  tète  &  le  corcelet  font 

I aunes  &  fans  taches.  L'abdomen  e(l  jaune,  avec  des 
>andcs  obfcures.  Les  quatre  ailes  font  jaunes  ,  avec 
plusieurs  bandes  brunes,  ondccs,  étroites.  Le  dcil'ous 
du  corps  &  les  pattes  font  jaunes ,  &:  les  ailes  y  on: 
Li  même  couleur  que  deiTus ,  mais  les  bandes  ondées 
y  font  beaucoup  moins  marquées. 

Il  fe  trouve  lur  la  côte  de  Coromandcl. 

52.  BoMBix  fpécieux. 

BoMêTx  fptciofa, 

Bomhyx  ûlîs  patuUs  concolonhus  rofcis ,  anticîs 
litttra  Y,  Alf*a  notât  h, 

Phéi/âfij  j'ftciofa.  Cram. Pap,  exo:.  tom,  i.  p.  1 6, 
pi,  i07.)5'^-.  D. 

I!  a  environ  trois  pouces  5:  demi  de  largeur ,  lorf 
cLic  les  i\^%  font  étendues.  Les  antenaes  font  noi- 
rÂrres  fie  un  peu  pcclinées.  La  trompe  efl  impercep- 
tible. La  ucTc,  le  corcelet  £c  l'extrémité  de labdomcn 
font  ferrugineux.  L* abdomen  c(l  noir»  avec  des  ban« 
des  blanches.  Les  quatre  ailes  font  d'un  rouge  clair  de 
îjque,  avec  U  baie  un  peu  f.rrugioeufe.  On  apper- 
^oit  au  miîiwu  des  fuicrieurcs  une  tache  blanche, 
bordcc  de  Botr ,  en  forme  de  Y.  Les  ailes  en  defTous 
font  d'un  \iolet  pâle ,  couleur  de  rofe  ;  oD  voit  .lu 
milieu  d<.\  fupéricure»  la  mc.nc  icitrc  que  mous  avons 
rcmarqii':e  au  dclFus. 

Il  ù  trouve  a  Surinam. 

ig.  BOMBix  Agiw 


^    x;  'vJ>  ,e  :-M^  Tances  de  «ars^nr ,  lorf-  f      BommTX  Agis. 

.  ^«.v  \.ah. .  .X!««uiies.  «  »«ic<iioes  font  roulfes  Bombytc  alis  pat ulis ,  anticis  alhê  têftoqui  1 

fufco  vtnofis  ;  pofiicis  iafihrunneis  apiu  rofà 
PhaUna  Agis,  Cram.  Pap,  exot,  tom,  i.  p 
pi.  10,  fig.  F. 

Il  a  environ  trois  pouces  de  largeur ,  lorfq 
ailes  font  étendues.  Les  antennes  fon(  noirâî 
pedinée^  La  trompe  ell  courte  6c  imperccpiib 
corcelet  cï\  d'un  rouge  pâle ,  5c  l'abdomen  cil  1 
avec  des  bandes  noires.  Les  ailes  fupéricurc 
d'un  blanc  légèrement  lavé  de  rouge ,  avec  J 
chcs  d'un  rouge  pâle  y  elles  ont  les  veines  obi 
&  elles  font  parfcmécs  de  trcs-peiics  points 
Les  ailes  inférieures  font  un  peu  brunes  a  leur 
elles  (ont  enluitc  d'un  rouge  couleur  de  roic 
une  bande  brune.  La  couleur  du  dellbus  efl  2 
près  la  me  me  que  celle  de  deilus  3  elle  cH  fcul 
un  peu  plus  pâle. 

Il  fe  trouve  à  Surinam. 


54.  BOMBtx  onde. 

ÀioMBTX  rivulofan 

Bombyx  alis  pat  ulis  concoloribus  palliât  bru 
ftrieis  plurimis  undatis  cinereis  Jufcifqut, 

rhaUna  rivuloja.  Drury.  Illufi,  inf.  toi 
pi,  li.fig.  f. 

PkaUna  rivulofa,  Cram.  Pap,  exot,  tom.  1 
1;.  f/.  lOf.fg,  A. 

Il  a  prés  de  crois  pouces  de  largeur^  lorfqi 
ailes  font  étendues.  Les  antennes  font  oblco 
pedinécs.  La  trompe  eik  imperceptible.  Le  coi 
brun  clair.  Les  ailes  font  de  la  même  couleur  : 
voit  des  raies  ondées  «  obfcures  &  cendrrcs , 
une  grande  tache  brune  ,  qui  occupe  tout  le  n 
Les  inférieures  font  un  peu  plus  claires  que  les 
ricurcs^  &  elles  ont  moins  de  raies  ondccs. 
bord  podtrieur  e(\  un  peu  dentelé.  Le  deiloi 
ailes  cil  cendré  «  avec  une  raie  tranfverfale  ,  b 
ondée ,  &  une  tache  obfcure  vers  leur  baie. 

Il  fe  trouve  à  Surinam. 

SECONDE    FAMILLE. 


AiLBS       REVERSE 


s. 


Ad.'ts  tn  toit  aigu.  Le  bord  antérieur  des  infcr 
déparant  celui  des  Jupérieures. 

ff.  BoMBix   Naufica. 

Bombyx  Naufica, 

Bombyx  alis  reverfis  anticis  rufo  cinereis  ,  j 
fufcis  ;  pofticis  cinenis  ^  oceilo  rubrofjf:iiJt^ui 
bus  abbreviatis  nigris. 

PhaUna  Naufica,  Cram.  Pap,  exor,  eo* 
r^g'  97-  P^'  »49.  fig*  O.  t.  &  tom,  4.  pjg 

Il  a  environ  deux  pouces  &:  demi  de  lari^cur , 
que  les  ailes  font  étcnduc«i.  Les  antennes  l'on:  | 
n.-cs  8c  roulsjcrc^.    1 .1  tiompe  ell  trcs-courti 
lôie  de  le  corcelet  font  rouûâtrcs  bi uas.  L'aL>d< 


B  O  M 

cft  roufsâcre  en  cIciTus  &  ferrugineux  cû  deflbus.  Les 
ailes  fapérieures  ont  leur  bord  poftérieur  un  peu 
dccoupé.  Elles  font  d'un  gris  roufsâtre ,  un  peu  plus 
clair  vers  le  bord  poftérieur,  avec  plufîcurs  raies 
iranfvcrfkles ,  obfcures ,  &  une  pedce  tache  oblon- 
gac  roufsâtre  vers  le  milieu.  Les  ailes  inférieures 
lont  un  peu  découpées  à  leur  bord  àntéricnr ,  & 
arrondies  an  bord  poftérieur  :  elles  font  cendrées, 
&  on  y  remarque  une  tache  noire  à  la  bafe ,  une 
ochc  oculée ,  rouge ,  entourée  d'un  cercle  noir , 
placée  aa  milieu ,- cnfuite  deux  bandes  noires»  fi- 
nuées  ,  arquées ,  qui  ne  vont  pas  abourir  aux  bords 
ktéraux.  Le  dedous  des  quatre  ailes  eft  ferrugineux , 
avec  des  nuances  claires  ou  blanchâtres ,  &  une 
pedtc  tache  oblongue ,  noire ,  vers  le  milieu  des 
lupéricurcs  ^  &  un  point  noir  au  milieu  des  inférieu- 
res. Tout  le  corps  en  deflbus  eft.  ferrugineux. 
Il  Ce  trouve  à  Surinam. 

j^.  BoMBix  Agrius. 

Bombyx  j^grius. 

Bomifyx  alis  revtrfis  rotundatis  cafianels  y  antîcis 
firigis  duaBus  undatîs  fufcis ,  pofticis  immaculatis. 

Sphinx  Otus.  Drury.  llluft,  of  Inf  tom,  i. 
Uth,  i6.  fig^  }. 

Il  a  environ  quatre  pouces  &  un  quart  de  largeur 
iorfquc  les  ailes  font  étendues.  Les  ancennes  font 
brunes ,  fortement  pedmécs ,  recourbées  à  leur 
extrémité.  Tout  le  corps  eft  d'une  couleur  ferrugi- 
seufc  brune.  Les  ailes  fupérieures  font  d'un  brun  de 
maron  clair,  plus  obfcures  à  leur  bord  incerne»  avec 
deux  raies  tranfverfales ,  ondées  ,  noirâtres.  Les  in- 
ftricures  font  d'un  brun  de  maron  clair,  fans  taches. 
La  couleur  des  quatre  ailes  en  delfous  eft  roufhâtrc. 

U  fe  trouve  dans  le  Levant ,  à  Smirne  ,  fur  la 
cox  de  Syrie. 

M.  Drury  a  pris  mal-à-propos  ce  Bombix  pour  un 
Sfhinx«  ^ 

57.  Bombix  feuille-morte. 

B0J13YX  quercifolia, 

Bomh^x  alis  rcxcrfis  dtntatîs  ferrugîneis ,  ore 
dtiiQue  nig  is,  Fab.  ^yji*  c-uom,  pag,  561.  n?,  i^. 
—  Spe*:,  i.if.  tom,  i.pag,  173.  n^.  31.  —  Mant,  inf, 
tom.  1. pûg,  m,  n°,  37. 

Pk^lma  Bombyx  quercifolia  elingids  ^  alis  re- 
^irfis  fcTTiiuciis  dtntatis  fcrruglntis  margint  poftico 
ii^ns.  Lin.  Syfl,  nat,  pag,  8ii,  n^,  18. — Faun, 
j^'4*.  n'*.  I II  o. 

Fhaldna  pcclinuornis elinguis ,  toia  rufa ,  alarum 
margifie  ftrrato.    Geoff.    Inf,    tom,   1.  pag,    110. 
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t> 


6*.    11. 


La  f^uiilc  morte.  Geoff.  Ib, 
PhdidLiia  maxima,  tota  oifcure  rùfc^anccrfnts  plu" 
rtnjîs  ^  ca/^:e  grandi  y  alis  intcriori!>us  ^  cum  fedit  ^ 
tltrj  Ciuriores  txtantibus  ^  furfutn  reficxis.    Rai. 
izf,  14s.  fi*.  I. 
Phul±na  quercifolia,  Scop.  Entom,  carn,  n^,  48  c. 
AiBiN.  Inf,  1.  tab.  16, 
MiRiAN.  Europ.  tab^  ly 


KiAVU.yMém.  inf  tom,  z.  pi,  ly.  fig.  t— i  j.    ' 
KoEs.  Inf  tom,  i,  dajf.  1.  Fup,  nojh  ta6.  ^u 

h'  1—7- 

l-RiscH.  Inf  3.  tab.  i,fig,  3, 
WiLK.  Pap,  17.  tab,  3.  ^.1. 
EsPER.  ro;72.  3.  tab,  6,  fig,  3 — 7. 
SuLZ.  Inf,  tab,  i6,fig,  ^^, 
J^ODA.  Muf  Grétc,  pag,  84. 
ScHAErr.  Icon,  inf  tab,  jufig.  4&  S- 

PhaUna  Bombyx  qu^rcifoLa,  Wicnn,  Vcr^.  pag, 
$6,  n?,  l, 

La  feuille  morte.  Frnst.  Pap,  dEurop,  tom,  4. 
pag,  J^^.  pi,  166,  «^  117. 

Ce  Bombix  y  nommé  par  Réaumur  paquet  de 
fcuUUs  mortes ,  à  caufc  de  fa  couleur  ôr  de  la  poli- 
tion  ordinaire  de  fcs  ailes ,  a  environ  depuis  deux 
&  demi  jufqu'à  trois  pouces  de  largeur,  lorfquc  lèè 
ailes  font  étendues.  Le  mâle  eft  ordinairement  plus 
petit  que  la  femelle.  La  couleur  de  cet  infcûe  eft  fcr- 
rugincufe  plus  ou  moins  brune.  Les  antennes  font 
noirâtres,  pedinécs  &  arquées.  Les  antennules  font 
brunes,  portées  en  avant,  comme  une  efpcce  de 
bec.  Les  ailes  font  dentelées  à  leur  bord  poltéricur. 
On  voit  fur  fcs  fupéricures,  trois  raies  tranfvei- 
falcs,  noirâtres,  ondées,  &  deux  feulement  fur  les 
inférieures ,  moins  ondées  que  fur  les  fupérieurcs. 
Le  bord  poftérieur  des  ailes  du  mâle  eft  d'un  brun 
noirâtre  ,  ce  qui  le  diftingue  de  la  femelle ,  dont  la 
couleur  des  aii'es  eft  d'un  brun  ferrugineux.  ^ 

On  le  trouve  prefque  dans  toute  l'Europe, 

La  chenille  le  nourrit  des  feuilles  de  Poirier , 
de  Pommier  ,  &  rarement  de  celles  de  Pcclicr 
&  de  Prunier.  Elle  eft  d'une  couleur  brune  claire , 
5c  quelquefois  cendrée.  On  y  remarque  deux  ta- 
ches tranfverfales  bleues ,  à  la  partie  (upérieurc  du 
corps ,  un  peu  au-dcia  de  la  tête ,  &  deux  tubercules 
rougcatres  fur  la  partie  fupérieurc  de  chaque  anneau. 
Vers  Textrémicé  du  corps ,  elle  a  une  élévation  en 
forme  de  queue  allez  courte,  tcl'e  qu'on  la  rc.Tiîi^ 
que  dans  les  chenilles  des  Sphinx'.  De  chaque  côté  ifu 
corps,  près  dés  ftigmaccs,  on  voit  des  appendice* 
charnues,  dirigées  horizontalement,  &  bordées  de 
poils  roux  allez  longs  &  aflcz  ferrés.  La  partie  fupé- 
rieure  du  corps  eft'un  peu  velue,  &  les  poils  lont 
très-courts. 

Cette  chenille  fait  beaucoup  de  tort  aux  arbres 
fruitiers 'lorfqirclle  y  eft  en  grand  nombre.  Elle  ne 
mange  guèrcs  que  la  nuit ,  &  elle  fc  tient  collée 
pcnclanr  le  jour  contre  quelque  branche  ou  quelque 
rameau.  Elle  flIc  une  coque  prefque  ovale,  d'un 
liflu  peu  ferre  ^  d'une  coniîftaiice  peu  folide,  dans 
laquelle  elle  fc  change  en  cliryfalidc,  &  d'où  l'iu-* 
fede  parfait  fort  environ  vingt  jours  après. 

58,  BoMBix  feuille  de  Peuplier. 

Bombyx  Populifolia, 

Bombyx  alis  reverfis  tfftaceis  dentatis  :  lunnliâ 
numerofis  fufcis,  Fab.  Mant,  inf  tom,  z,  pag,  11  ©• 
n°,  16. 

MiRiAN.  Inf,  Europ,  tab,  3 1, 


l 


40 
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EsPER.  tûm.  }.  pag,  61.  ia&,  7.  fig,  x.  Populi- 
folij. 

PhaUna  Bombyx  Populifolia.  WUnn.  Vc/j,  pag. 
}io.  n^.  5. 

I.a  feuille  de  Peuplier.  Ernst.  Pap,  d'Europ, 
tom,  4.  pag,  103.  pi,  i6j,  n^.  118. 

II  reflcniblc  au  prcccdenc  pour  la  forme  &  la  gran- 
deur. La  bouche  5c  le  delTous  des  anccnnulcs  ibnc 
noirs.  Les  antennes  font  arcjuccs,  pecUnces  &  brunes. 
Le  corcclet  ell  d'un  jaune  ferrugineux,  avec  une 
r^ic  longitudinale,  noire.  L'abdomen  e(t  d'un  jaune 
fcnugiueux.  Les  ailes  fupéricures  font  fauves.  Se 
font  niar(]uces  de  pluiîcurs  raies  cranfverlalcs^  on* 
dtes ,  interrompues  ,  qui  forment  un  grand  nombre 
de  croilfans  les  uns  à  la  fuite  des  autres.  Le  bord 
pollcrtcur  ci\  an  peu  grisâtre  &  dentelé.  Les  ailes 
ij^fcrieuies  font  moitié  lauves  &  moitié  pâles ,  avec 
oudques  raies  ondées.  Elles  font  arrondies  &  un  peu 
aentcrécs. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Vienne  en  Autriche. 

La  chenille,  figurée  dans  la  planche  de  Mérian 
<jue  nous  avons  citée,  relTcmblc  beaucoup  à  la  pré- 
cédente pour  la  forme  du  corps  :  elle  en  diffère  Icu- 
Icaienc  un  peu  par  les  couleurs.  Elle  fc  nourrit  des 
feuilles  de  Peuplier.  Elle  ne  fc  uouvc  point  aux  envi- 
rons de  Paris. 

59.  BOMBI3Ç  feuille-sèche^ 

UoMbTx  ilic  if 01  ia . 

Bombyx  a!is  rcverJU  femluBîs  firratls  grtfch  , 
margine pofiico  albopuaMatQ.ïk%.  à^yjl.  tntom.pag. 
j6i.  B*.  le. —  Szec.inf.tom.  t. pag.  174.  «°.  35. 
—  Mant.  inf,  tom.  1.  pas,  I  II .  n®,  38. 

PhaUna  Bombyx  ilicifolia  eUnguis  ,  alis  reverfis 
ftmiteàis  ftrratis  griftis ,  margine  pofticoalho  varie» 
gu:o.  Un.  Syfi.  nat.  pag.  Sij.a*».  1^.  —  Faun. 
Ju€c,  n9.  1 10^. 

Phalcnc  à  antennes  k  barbes ,  fans  trompe  }  d'un 
brun  roofsâtre  mêlé  de  nuances  ^rifcs,  fie  dont  les 
ailes  inféricorps  débordent  les  fupcrieures.  Dec.  Mém, 
tont.  î.pag.  é^-j,  pi.  l4'fig'  7*  *•  9-'^  là,  corn.  i. 

pjg.  119. 

VhAcncpttii paquet  tUfcuiiiiS  scckes ,  à  antenocs 
boibucs,  fans  trompe,  à  ailes  débordées,  dencc- 
Ices,  d'un  brun  roufsâcrc,  avec  des  raies  ondées, 
obfcures ,  des  nuances  d'un  giis  d'agathc  ,  fie  b<?r- 
dées  de  blanc.  Dic.  Mém.tom,  x.p*ig*  x^*« 

FuiSLT.  înfpag,  33.  ^^  637. 

Esf  IR.  Tom.  }.pag.  6^,  tab,  8.  fig.  I — f, 

h'aturf.  I  j.  pag.  5-.  tab.  J./^;  î — ^^. 

PkaiAOABomlyx  iiicifuiia.  Wican.  Ktq^.  p.  $6^ 

La  petite  feuille -morte.  Ermst.  Pap.  d'Europ, 
tom.  4.  pjg,  ic<.  fi.  148.  «*'.  iiî5. 

Il  rclîemble  aux  précédent,  mais  il  cft  beaucoup 
f  !•-■  îctir,  i/a\an!  j^ucrcs  plus  d'un  pouce  fie  demi 
df  Ij'Ztur ,  les  ailc%  étendues.  Les  antennes  (ont 
l-i'cî,  tKrcu'i',  ti  XX  font  pa^  anjuécs  comr.ie 
r^-  •  \t\  deui  priwédcns.  I  c  co'P%  cft  d  un  brun  fer- 
it/  -taj,  pluiou  rogms  ouic  Je  gti^âuc  Les  4Ùcs 
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font  d'un  brun  ferrugineux,  avec  trois  raies  tranf* 
verfales,  ondées,  fie  le  bord  poftérieur  grisâuc.  Le 
bord  poftérieur  des  fup^eurcs  cft  dentelé  ,  fie  on 
remarque  un  peu  de  blanc  entre  chaque  dentelure. 
Les  inférieures  dépaifent  beaucoup  les  fupéheares 
par  leur  bord  antérieur,  fie  ce  bord  fe  recourbe  un. 
peu  -y  il  eft  anguleux  vers  la  bafc ,  arrondi  fie  dentelé 
poftéricurement. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne  ,  en  Suéde. 

Sa  Chenille  fc  nourrit  des  feuilles  de  Saule ,  de 
Bouleau ,  de  Frôic ,  de  Peuplier ,  fie  de  Chêne.  £Ue 
eft  d'une  couleur  cendrée ,  un  peu  jaunâtre  en  deiTus^ 
fie  noire  en  deffous,  avec  des  uchcs  blaucfaes  fie 
jaunes.  Elle  eft  velue  à  (a  partie  fupéricurc  s  mais 
les  poils  en  font  courts  fie  peu  ferrés.  De  chaque  côté 
du  corps ,  on  voit  des  tubercules  charnus  ,  éle- 
vés ,  d'où  partent  des  poils  beaucoup  plus  longs  quç 
ceux  du  dos.  On  remarque  un  peu  au*delà  de  û 
tctc  deux  taches  tranfvcrfales ,  d'un  bleu  foncé 
noirâtre,  tachées  de  jaune  au  milieu.  Elle  Hle  une 
coque  ovale ,  blanchâtre ,  entre  plufîeurs  feuilles  « 
dans  laquelle  elle  fc  change  en  chryûdide ,  Se  d'oiî 
elle  ne  lort  que  le  printems  fuivant. 

^o.  BoMBix  Promule. 

Bombyx  Promuia^ 

Bombyx  alis  reverjii  fuhdentatis  fafcis  immacum 
iatis,  abdomim  brunneo.  Fab.  Spec»  inf.  tom,  x. 
F^i'  *74«  '»°.  34»  —  Maf^s  inf.  tçm.  x.  pag.  iiu 


n\  39, 


Pha/d/t4  Promu/a,  Cram.  Pop.  exot^  tom.  i« 
pag,  11^,  tab,  yx.fig.  D. 

11  a  un  peu  plus  de  deux  pouces  de  Ufgetir.  Les 
antennes  (ont  brunes  Si  peâinécs.  Le  corcelet  eft 
brun  noirâtre ,  Se  l'abdomen  eft  brun  ferrugineux.  Les 
ailes  font  d'un  brun  noirâtre  fans  taches.  Les  iiifJ^ 
rieurcs  ont  leur  bord  poftéricur  peu  dcntclc.  Lc 
deflbus  eft  femblable  au  dcilUs. 

11  fe  trouve  à  Java. 

^1.  BOMBix  Caffandre. 

Bombyx  Cajfandra, 

Bombyx  alis  fubrtverfis  ferrugituis  :  firigU  ahf* 
curioribus ,  thoract  anticc  brunneo,  Faj.  Mant.  iaf^ 
tom.  1.  pag,  m,  n^,  40. 

Il  cft  de  grandeur  moyennç.  Les  antennes  Ame 
pâles  fie  â  neinc  pedisées.  La  tcte  cft  roufsâtre.  Le 
corceler  cft  d'un  brun  obfcur ,  9vec  la  partie  pofté* 
lieure  cendrée.  L* abdomen  eft  cendré,  fans  taches^ 
Les  ailes  (ùpéricures  (ont  ferrugtneufcs ,  avec  trou 
raies  tranfverfales  ,  diftinûçs  ,  Si  quelques-unes 
prcfque  effacées,  obfcures.  Le  dciîous  eit  pâ!c  «c 
fans  taches ,  fie  le  bord  poftéricur  cft  dentelé.  Les 
ailes  inférieures  font  cendrées ,  fans  ucUcs. 

11  fc  trouve. . . . , 

61.  BOMBix  du  Cap, 
Bombyx  captJiJis, 

Bombyx    alis    rtxtrps    hclxoiis ,    anticis  fi'igii 
dudi/us  rtpuHdis  ^pofieriQrt  ntgra  induâa^  Fab.  Sy/I, 

iMtom 
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aa»m,pag.  féu  nO.  xi.— S^^rc  inf,  tonu  %.p*  174* 
«•.  I $,''^Mant.  tonu  %,  p,  m.  n^»  40* 

PAa/dMa  Bombyx  Capcnfis  cUnguis ,  dis  reverfis 
àihfoiis  ,  fapenorihus  jtrigU  duabus  répandis  albis  : 
pofteriore  nigro  induUa.  Lili.  Syft.  nat.  pag.  815. 
«*>.  10. 

U  cft  plus  grand  que  le  Bombyx  fetdlle-mortt, 
Les  aateoncs  des  maies  font  peâinées,  &  delà 
looencur  da  corcelet  j  celui-ci  eft  d'un  jaune  pâle. 
L'^domen  cil  jaune.  Les  ailes  iupérieures  font 
jaunes  en  deffiis ,  avec  deux  raies  cranfverfales , 
donc  la  première  eft  blanche,  ondée ^  &  plus  large 
que  f  autre  :  1»  féconde  eft  oblique  ^  finuée  ^  blan- 
cbc  à  fa  partie  antérieure^  &  noire  à  la  poftéiieure. 
Ces  ailes  font  pâles  vers  le  bord  poftëheur.  Les 
ailes  tnfiSrieures  font  d'une  couleur  jprefque  canelle  « 
tant  en  dcffus  qu*en  deifous  y  ainu  que  la  partie 
inféncore  des  ailes  fupérteures. 

Il  fe  trouve  en  Afrique ,  au  Cap  de  Bonne-£fpé- 
rance. 


i).   BOKBIX    ÂluCO« 

Bombyx   Aiuco, 

Bombyx  ails  nverjis  fufcis  ^  apiu  cinereis,  Fab, 
S^c.  inf.  tom.  i.  pag.  174.  n9.  36.  —  M,ant.  inf, 
têou  X.  pag,  X 1 1.  /i^.  41. 

n  eft  eiand  5c  point  du  tout  luifanc.  La  tite  &  le 
coicdec  lont  d'une  couleur  cendrée-noirâtre.  Les 
aiks  fupérieures  four  noirâtres^  avec  une  grande 
finie  du  bord  poftérieur  cendrée.  Les  quatre  ailes 
MU  ferrugineufcs  en  defTous  &  parfeméçs  de  points 
cendrés,    juabdomen  eft  ferrugineux  &  velu.  Les 

Kfent  velues,  U  les  taries  ont  des  anneaux 

U  fe  troave  au  Cap  de  Boane-Efpérance. 

^4.  BoMBix  auftraL 

BoMMix  aufiralafijL. 

Bombyx  alis  reverfis  kelvolis ,  pofticis  bafi  fubtus 
ferrugineis.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  561.  n^,  ii. — Spec, 
inf,  t<mu  X.  pag,  175.  /i**.  J7.  —  Mant.  inf  tom.  2. 
pag,  m.  «•.  4X. 

Il  reiTcnible  aux  précédcns.  Les  antennules  font 
j^nodes  ,  très-comprimées ,  obtufcs.  Le  corps  eft 
cotfsâtre.  Les  ailes  font  entières ,  fans  dentelures , 
nmfsâtres.  Les  poftéricures  font  fcrrugineufes  en 
MoQS^  depuis  la  bafe  jufqu'au  milieu. 

11  fe  trouve  dans  la  Nouvelie-Hoiiande. 

4$.  BoMBix  quatrc-bandes. 
Bojrarx  quadricin&a. 

Bombyx   alis  reverfis  brunneis  :  flrigis  quatuor 

pdbdis.  Fab.  Mant.  inf  tom.  t. pag.  m.  «*.  44* 

n  eft  grand.  Les  antennes  font  pedinécs.  Le  corps 

tft Vnm  &  velu.  Les  ailes  fupérieures  font  brunes  & 

naïqaées  de  quatre  raies  tranfverfales  plus  pâles. 

Les  poftérieures  font  brunes  &  fans  taches. 

H  Ce  trouve  aux  Indes  orientales. 

«(.  BOHNX  du  Hêtre. 
Utftoin  NatureÙe  ,  înfeiUs*  Tom€  K 
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Bombyx  F  agi. 

Bombyx  alis  reverfis  rufo-cinertis ,  fafciis  duabus 
linearibus  iuteis  fiexuofis.  Fab.  Syfi,  entom.  pag. 
j6i.  /i*.  X3.  — 5/7<c.  inf  tom,  x.  pag.  175.  n^.  58. 
—  Mant.  inf.  tom.  1,  pag,  m.  »®.  45. 

Pka/éuia  Bombyx  Fagi  elinguis  ,  alis  reverfis  rufô^ 
cinereis  :  fafciis  duabus  lintaribus  luuis  fiexuofis. 
Lin.  Syft.  nat.  pag.  %i6,  «**.  jo.  —  Faun.  fuec. 
/2°.  1113. 

MouFF.  Tkeat,inf.pag.  i^S. 

Albin.  Inf.  tab.  yS, 

j43a  Holm.  I74#.  pag.  1 3X.  tab,  4.  fig.  10—1,4. 

RO£s.  Inf  tom.  3,  tab.  iz.  fig.  i — 7. 

Uddman.  Dijf,  61, 

£sP£R.  Inf  tom,  3.  tab.  xo.  fig,  1—7. 

FutSLY.  Inf  pag.  34.71°.  648. 

PhaUna  Bombyx  Fagi,  jt^ienn,  Ver^.p/ïg.  ^j« 


r^,  1, 


.i» 


L'EcureuiL  Ernst.  Pap.  <CEurop,  ^om.  ^.p.  iix» 
pL  xoy.  n®.  X70, 

Il  a  depuis  deux  jufqu'à  deux  pouces  &  demi  de 
largeur  «  lorfque  les  ailes  font  étendues.  Les  anrcnnqs 
du  mâle  font  peéHflées^  excepté  à  leur  extrémité.  La 
tête  &  le  corcelet  font  d'un  gris  cendré  un  peu  jau- 
nâtre. L'abdomen  eft  cendré^  avec  quelques  taches 
obfcures ,  peu  marquées.  Les  ailes  iiipéricures  font 
d'un  gris  cendré  un  peu  brun  ^  avec  deux  raies  tranf- 
verfales jaunâtres  »  ondées ,  placées  l'une  ailcz  prés 
de  l'autre ,  vers  le  milieu  de  Taile.  La  bafe  eft  cen- 
<}rée.  Le  bord  poftérieur  eft  un  peu  cendré,  avec 
quelques  taches  noirâtres.  Les  ailes  inférieures  font 
cendrées  &  nuancées  de  jaunâtre  &  de  brun  à  leur 
bafe.  Le  deflbus  des  quatre  ailes  eft  d'un  gris  cen* 
dré ,  jaunâtre  pâle. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

La  chenille  eft  très-remarquable  par  fa  forme  S: 
par  la  longueur  de<i  pattes  antérieures.  Elle  fe  nourrit 
des  feuilles  du  Hêtre ,  du  Chêne  »  du  Bouleau ,  du 
Noifctier.  Sa  couleur  eft  d'un  jaune  roufsâtre  ,  avec 
des  nuances  de  brun.  La  féparacion  des  anneaux  eft 
très-profonde ,  &  fur  trois  de  ces  anneaux  ,  on  re- 
marque des  élévations  terminées  en  pointe  obtufe. 
On  apperçoit  à  la  partie  inférieure  des  derniers  an- 
neaux ,  des  éminences  charnues ,  arrondies ,  qui  ont 
de  petites  échancrures  en  forme  de  fcie.  Le  corps  oft 
terihiné  par  deux  appendices  dures,  en  forme  de 
fourches.  Les  pattes  antérieures  ou  écailleufes  donnent 
à  cette  chenille  un  -air  fineulier  \  les  deux  premières 
font  courtes ,  &  femblables  à  celles  des  autres  che- 
nilles 'y  mais  les  quatre  autres  font  très-longues ,  & 
l'mfcdie  paroît  plutôt  s'en  fcrvir  pour  fe  défendre 

3ue  pour  marcher.  Elle  file  une  coque  ovale  ,  affcx 
ure ,  dans  laquelle  elle  fe  change  en  chryfaUde. 


6-j,  BouBix  du  Treâe. 

Bombyx  TrifoUi. 

Bombyx  alis  reverfis  ferrugîneis  ,  anticis  ftriga 
punUoque  albis ,  pofticis  immacul^uis ,-  Fab«  Mont^ 
inf.  tom.  X,  pago  iiz,n^,^6. 


B  O  M 

wttita  atra  :  buada  nivea.  Fab.  Mont.  litf.  tom.  i. 

Il  teflctnble  eniièremcnt  au  pt^cJdcns.  Le  corps 
cft  velu  &  fcrrugincut.  Les  antcan»  foui  courtes 
&  tiès-peâiDéei.  Le  corcclet  a  une  peiiic  bande 
oblctfrc  au  m'iicu.  Les  ailes  fupérîtures  font  fcrru- 
Ô'icufcs,  ii  ont  une  giandc  cactic  au  milieu  réoi- 
tormc  .  noire  ,  dans  laquelle  on  apperçoit  une  iu- 
nale  blanche.  Vers  le  bord  pofl-éricut ,  il  y  a  une 
laic  fûiméc  par  une  fuite  de  poinn  noirâtres.  Les 
poflchcurcs ,  en  dcITus ,  &  le  dcITous  des  tjuaire 
ailes  font  d'une  conteur  férnigincufc  fans  taches. 

n  Te  dbuTC  fur  la  côte  de  CotomandeL 

71.  BoMBix  du  Prunier. 

BaM.rx  l'runi. 

Bombyx  «lit  nverfit  dentatis  fiavh  ,  firigh  dua- 
iKf  fu/iii  pitndoqiu  a:io.  Fab.  iyj*.  entom.  pag. 
j6j.  l".  lÉ. — Spcc.  inj.iom.  1.  pjg.  t-^6.  n".  ^i. 
—  Mant.  inf.  lom.  i.  p^g.  1 1 1.  «".  jo. 

PkjUaA  Bomoyx  Pruni  tUnguis ,  alis  rtverju 
Latu  ;  firigit  duAbui  fuhis  panUoque  alio,  LlM. 
Syfi. «M. pag.  Siî.ffl".  11. 

Rois.  Inf.  tom.  i.  ciaf.  1.  Papil.  noB.  tai.  j*. 

EsntL.   Tom.   j.  pag.  jx.taô.  to.  fig.  t— 4. 

FuEïLY.  Inf.  pag.  J4.  n".  6js. 

ScHACïF.  Icoa.  inf.  tab.  éo.fig.  6  &  7. 

KMtiuf.  t. pag.  101. 1°.  j. 

PkoiMa  BonUtyx  Pniai.  Wimn,  Veq.  pag.  s  6. 

La  fcoille  œorie  du  Prunier.  Eknst.  Pap,  £Eur. 
nm.^pxig.  109. pi.  Kj.no.iti. 

11  A  depuis  un  pouce  Se  trois  quarts  jufqu'à 
&»x  ponces  &  un  quart  de  largeur  .  lorsque 
Itx  ailes  l'oni  étendues.  Les  antennes  font  fauves  St 
pcâinces.  Les  antennules  font  portées  en  avant , 
&;  ferment  une  efpèce  de  bec.  Tout  le  corps  clt 
d'un  jaune  fcrrug'neui.  Les  ailes  font  d'uu  jaune 
fciragincQK  ;  les  fupéticures  ont  deuï  raies  tranf- 
TtrCJes,  brunes,  &  enir' elles,  un  point  d'un  très- 
beau  blanc  ,  légèrement  bordî  de  btun.  Le  bord 
■oftéficor  cft  brun  De  dentelé.- Les  ailes  inférieures 
bat  moins  jaunes  que  les  fupérieuics  j  elles  n'ont 
n  raicï  brunes  ni  point  blanc  ,  mais  feulement  une 
faandc  pctt  maïquéc,  obfcutc.  Le  deiTous  des  quatre 
des  eft-à-peu-ptès  de  la  même  couleur  que  le 
J>*i^  :  on  7  Toit  une  ou  deux  bandes  d'un  brun 
inacus  ,  plus  ou  moins  marquées. 
Te  neuTC  dons  toute  l'Europe. 
la  cJ)CniUe  fc  nourrit  des  feuilles  de  Prunier  ,  de 
TttiiicT.  d'Abricotier,  de  Ceriiicr  de  Chêne,  de  Til- 
leol ,  de  Bouleau ,  8cc.  EUc  eft  un  peu  velue ,  d"unc 
coulear  cendrée,  obfcure,  avec  des  nuances  noirâtres, 
k  des  taches  bleuâtres  dctriètc  la  tète.  Les  côtés  du 
ntgatnisdcpoilsplus  longs  que  ceuï  du  deifus. 
la  dctnièce  paire  de  pattes  efl  garnie  de  poils  ,  qui , 
ceux  des  côtés  du  corps,  ont  tme  dircâion 
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>refqué  botizootale ,  ce  qui  les  (ait  patoictc  Ibit 
arges,  &  a  fait  quclquefijis  donnera  cette  chenille 
c  nom  de  iheniLt  à  qutut  dt  poison.  EUc  file  une 
oquc  blanchâtre ,  ou  d'un  blanc  jaune ,  d'un  tillu 
peu  ferré.  Se  d'une  conlïllancc  peu  folide,  dans 
laquelle  elle  Te  change  en  chryfalide,  Bi.  d'où  elle 
l'art  au  bout  de  trois  femaincs  fous  la  forme  dln- 
k&t  parfait.  Les  œufs  de  ce  Bomiix  font  blancs, 
ronds  ,  âc  de  la  granjeut  de  ceux  du  Bomiix  du 

71.  BoHBix  Arophinome. 

BuuàYX  Jbnphmome: 

Bombyx  alis  fuhrevtifis  inugris  cint'afetatibus  ,' 
^dgit  îUiabiis  nigris ,  anticis  puncto  mtiuo  }u£\  o. 
■AB.  Syft.  intom.  pag.  jÉj.  n".  ly.  —  Sfic.  inf. 
om.  1.  pag.  iy6.  n".  41.  —  Manl.  /«/.  lom.  i. 
ag.  III.  «".51. 

Les  antennes  de  ce  Bomiix  font  noirâtres  8c  crts- 
pc^tinécs.  Le  corps  e(i  velu  Si  fauve.  Le  corcclec  a 
Icui  hgnes  longitudinales ,  noires.  L'abdomen  a  des 
inncaui  noirs,  en  delfus.  Les  ailes  font  entières, 
:cndrécs,  avec  deux  raies  tranfverfales ,  ondccs, 
loites  :  entre  ces  ILries ,  on  voit  fur  les  aiics  fupé- 
:ieures  une  pciiie  tache  fauve.  Les  quatre  ailes  ont 
en  dcllbus  une  feule  raie  tranfveifale,  noire,  dioitc. 
i.es  pattes  font  f.LUves  &,les  tarfcfi  noirs. 

Il  fe  tiouve  à  la  Terre  de  Feu. 

73.  BoMBTx  Adynome. 
i(oj/Bri   ^fflynomt. 

Bombyx  aiis  rcvrrfïs  rvfo-irumteit ,  aruleU  firiga 
^fca punaoqut  mtdio  a.io ,  pofii..is  immacututis. 

PhaUna  oomiyx  virginitnff.  Drurï.  lUufi.  af 
inf  tom.  i.tai.  ij.fig.i. 

Il  a  euviton  deux  pouces  Scdcmi  de  largeur  lorfquc 
lei  ailes  font  étendues.  Les  antennes  ionr  un  peu 
peilinées.  Tout  le  corps  cft  fcrrugincui.  Les  ailes 
lupéricurcs  font  d'une  couleur  toufsâtre,  brune, 
avec  une  raie  tranfveifale  ,  droite  ,  qui  va  de  l'extré- 
mité au  milieu  du  bord  interne;  au  milieu  de  l'aile, 
il  y  a  un  point  blanc  tond.  Les  inféticurcs  font  de 
la  couleur  des  fupérieures,  fans  taches. 

Il  fc  trouve  dans  ta  Caroline ,  la  Virginie. 

74.  BOMBix  boTCur. 
BoMiTx  poiatoria. 

Bom!yx  adf  revtrfs  fubdentatis  fiavîi ,  firiga 
falva  rtpaitdaqut ,  punSit  duobut  aliti.  Fab,  i>yfi, 
tnt.pag.  jS^..  n".  j8. —  S^tc.  inf  tom.  i. p.  i-j6. 
n°.  43.  — Mani.  inf.  corn.  i.  p.n    .  n".  ji. 

PhaUrta  Bombyx  potatoiia  tlignii ,  alii  rtverfis 
fiavis  :  ftriga  fu.va  lepaadaqut  punBis  dudiut  alits. 
Lin.  Syfi.  nul.  pag.  Si  j.  n°.  ij, 

GOiD.  Inf   \.ta\.  11. 

Lisr.  GoiD.  p.  19J.  n".  ti.  fig.  81. 

Albin.  Inf.  tab.  •  7. 

Mejiian.  Europ.  tai.  S(, 


♦> 


B  G  M 


RiATU.  T<m.  1.  pag.  jio.  pi-  !•  fg.  ip.  La 
Chenille. 

Roiî.  Jnf.  tom.  1.  claf.  i.  Pa;-.  nod.  toi.  )5.  n. 
^,  4  &  î-t"  "A-  iI-'-JÏ5-  '■  »■».■       , 

tfPTK.  ^4ip.  (om,  j.pdg.  «7.(36,  iS-pg-  I— '- 

MiKiAN.  /n/I  Eurv^.  mi.  ijf. 

FuESLr.  InJ.pag.  j4,n".  «4).  i>um«i. 

PhaUna  Bombjx  Trifolii.  Wiinit.  Vtr^.  p.  î?- 

Le  peiit  minime  i  baniles.  Ernst.  Pdp.  iEunp. 
tom.  f.  pag.  i).f/.  176.  it".  lie 

Ce  Bombyx  rcflemble  fi  (bit  A  riiivani ,  qu  on  les 
ftcndroit  tous  deui  pour  U  mfmc  cfféce,  Ti  leuK 
thcnilleï  ae  diflcroient  leî  unes  des  autres.  Le*  an- 
tennes du  mâle  font  très-pc^ncM  ,  &  celles  de  U 
femelle  ne  le  font  prefque  pa>.  Tout  leur  corft  eft 
d'une  couleur  féirugineufe  brune,  tjuelqucfois  un 
feu  pâle.  On  voit  fut  les  ailes  fup^ncuies  une  bande 
jaunâtre  ,  qui  ne  fe  trouve  pas  (ur  les  ailes  înfJrieU' 
rcs,  ou  <jui  y  ell  moins  marquée  que  dans  le  Vom  ji'x 
fuivant  i  on  y  voitaudi  un  point  olanc  place  vers  le 
milieu.  Le  delTous  des  quatre  ailes  clt  d'un  brun 
fauve,  un  peu  cendré,  plus  clair  nue  le  delTui,  Bi 
légérenient  roarqué  d'une  bande  obfcure. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

La  chenille  fe  nourtir  de  diffécemcs  plante),  & 
des  feuill»  de  différens  arbres.  On  la  trouve  dans  les 
ptaiiies ,  fur  les  Giaminées ,  fur  le  Trèfle  ,  Bs.  quel- 
quefois aulTi  fur  la  Ronce  ,  fur  le  Charme  ,  fur 
lOrme,  Elle  eft  velue  ,  Se  d'une  couleur  brune,  un 
peu  cendrée  à  la  partie  fupciieuce  de  fon  corps.  On 
y  remarque  quelques  pomts  Se  la  réparation  d« 
anneaux,  bleuiires.  Il  une  lachc  tranfvctfjle  rouce, 
un  peu  au-delà  de  la  tête.  Elle  £le  une  coque  ovale , 
arrondie  Se  égale  par  les  tieui  bouts.  La  chryfalidc- 
clL  jaunâcte  a  fa  partie  inférieure ,  Se  brune  à  fa 
partie  fupérieure.  Idle  relie  dans  cet  état  environ 
fil  fcmaincf ,  3c  l'ioleâc  parfait  fe  montre  oïdinai- 
remcnt  dans  le  mou  de  juÙlct  ou  d'aoiti. 

6i.  BOMSix  du  CliJne. 
Boj/.rJE  QutrcMt. 

Bombyx  alii  revirft  fcmigintit  :  flriga  fiava , 
snticii  puncio  a'.bo.  F*B.  Syfi.  tnlom.  pag.  fti. 
n".  14.  —  A/«.  inf.  (ont.  i.  pjg.  lyf.  a".  )?.  — 
inf.  tom.  1.  pjg.  I  1 1.  n".  47. 


Ph^Unn  Biir 


ifxQ^c 


%  elinguis  ,  a/is  mfrfij 


ftirugintil  :  fitfiiéi  JIjvj  puniloqut  albo.   LiN.  Syfi. 
mal.  pag.  814.  a".  15.  F,ia/t.  fvn.  n".  t  1  oi. 

Phalmj  ptHinitornit  t/inguh  rufa ,   alît  roiuit- 
djthfaftiapallidiori,fufttionbit*pun3oalbo.Qt.Ol 

1./,.™. ..,«,.  1,..  „•.,,. 

Le  minime  a  bande.  Giof.  Ib, 

ReAUH.  Mim.  lum.  j.f/.   if.fig.  I — ij. 

Rois.  In/,  lom.  i.  c/jj!  »,  i'4j;ii7.  noU.  tab.  )| 
tjg.  I.  1.  (.  b  tab.  j(.  b.  fig.  4.  j.  6. 

rhiiUnj  Qutrcui.  Scop,  tniom,  tant,  n°,  487. 


flTiv.  Gaiop.  îiib.  ■if.fy.  ). 
Ai«iN.  InJ.ui.  it.jig,  >}. 
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Goto.  Inf.  I.  fi.  tai.  7. 
Vax.  11.  «".  II.  lab.  4<. 

Ammir.  Inf.  tab.  31.  r  t    U 

EsPiR.  Tom.  j.  pag.  Bi.  M*,  il-fg-  *— *•  ^ 
lab.  14.  fg.  1. 1. 

ScHAETF.  Icon.  inf.  tab.  tT-fig-  •■  »■  î- 

FuiSLV.  tnf.  pag.  J4.  n".  641. 

PbaUna  Bombyx  Q.erau  WUnn.  Vtr^.  pag  J*. 

Le  minime  à  bande.  Ernst.  Pop.  ttEurvp.  nm.  j. 
I>ag.  9.  pi.  174.  ^pl.  171-  n".  iij. 

Ce  Bombix  a  ordinairement  depiiis  deux  jufqtfà 
irois  pouces  de  largeur ,  les  ailes  étendues.  U  m^ 
eft  d'une  couleur  ferrugineufe  brune  ,  t  U  femeUe 
dune  couleur  frirugineufc  pâle.  Les  antenne»  da 
mâle  font  fortement  pcilinées ,  Se  celle*  de  la  fcnieUe 
le  font  itès-peu.  On  voit  vers  le  mUieu  de*  aifc» 
fupérieures ,  un  point  blanc ,  bordé  de  brun ,  * 
une  bande  jaune  ,  qui  traverfe  les  quatre  ailes ,  fm^ 
large,  &  plus  marquée  fur  le  mâle  que  fur  la  «- 
meîlc.  Le  delTous  des  ailes  eft  d'une  oxîleur  plot 
tlaire  que  le  delTui ,  Se  U  bande  jaune  y  eft  pi» 
pale  &  moins  marquée.  . 

Il  fe  trouve  dans  toute  l'Europe.  Il  n'eft  pai  me 
aux  environs  de  laris. 

La  chenille  fe  nourrit  des  feuilles  du  Chêne  ,  dn 
Charme ,  de  TOrme  ,  du  Prunier  épineux ,  du  C«-    ■ 
nouiUcr  .    de  l'Aubépine,    du  Grofcillct ,  &c.,  & 
quelquefois  auffi  du  Saule,  du  Peuplier,  du  Bon-    . 
Icau.  Elle  eft  velue,  noiiâttc  ou  dun  brun  ctair,  «l 
quelquefois  tirant  fur  le  gtiîâire  ,  avec  Aiclques  »-    , 
cites  blanches  plus  ou  moins  numbrcules,  |4iM  OB 
moins  marquées.  Les  poils  qui  couvrent  loa  ton» 
font  lourûtics.  Elle  vit  en  fociécédaiis  fa  jetipdk, 
palTe  ordinairement  l'hiver  dans  fon  premier  éax, 
&  ne  fe  change  en  chryfalide  que  le  prinicmp*  f»- 
vani.    Elle    hic   une  coque    iembljble  à  ccHc  da 
Bombix  précédent ,  Se  l'infede  en  fort  dans  Icf  oM 
de  juillet  Se  d'août, 

6f.  Bombix  ftigmaie. 

BoMtTx  fiigmit. 

Bomôyx  alU  merfi ,  ufiauli ,  fufto  irrantù 
pundoque  ttnirjii  nhto.  Fab.  Syfi.  tni.  pag,  fê). 
n».  if.  —Spii.  inf.  tom.  i.  p^g.  I7<-  »•.  40.— 
Mani.  inf.  tom.   t.   p.   IIi.  n"-  4*- 

La  icrc  de  ce  Bombix  eft  velue  Se  d'une  cetfnr 
de  briques.  Les  aniennes  font  comtes.  Les  aSes jh-  ' 
périeuics  font  briquettes  ,  paifemées  de  pOÎM 
noits ,  avec  un  point  blanc  au  milieu  ,  Se  om  nw- 
oblique,  noitâitc,  placée  au-delà  du  point  Uidc 
Les  ailes  inférieures  font  briquetée» ,  îanf  Ocho. 
Les  quatre  aiks  font  briquettes  en  dellbui,  «KC 
detfuints  Se  une  raie  noirâtres. 

Il  fe  tiouve  dans  ["Amérique  métidioniJe. 

73.  Bombix  louche. 

àh.M,VX    /ufi^. 

Bombyx  aiis  rtverfn  frmigiMÛ ,  Mtic/*  «COM 
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wmiia  atra  :  bututa  nivta.  Fab.  Mont,  litf.  tom.  i. 
pag.  iii.B*.  ♦j. 

Il  TctTcmble  eocièrcment  aox  préc^dens.  Le  corps 
cft  Tcla  Bc  fenapaeai.  Les  antennes  Tout  courtes 
Se  très-pcâinces.  Le  cotcclcc  a  une  pciiic  bande 
obicdrc  au  m'iieu.  Les  ailes  fupérîtnres  font  fcrru- 
èocufcs  ,  Se  om  une  grande  cache  au  milieu  réni- 
forme  ,  noire  ,  dans  laquelle  on  apper^oit  une  iu- 
noie  bUnchc.  Vers  le  bord  poftérieur ,  il  y  a  une 
taie  formée  par  une  fuite  de  points  noirâtics.  Les 
poftérieuces,  en  dcITus,  3c  le  dcflbus  des  quatre 
ailes  Coat  d'noe  conicur  lèinigincufc  fans  taches, 
U  fe  crôuTC  fui  la  côte  de  Cocomandcl. 

71.  BouBEx  du  Prunier. 

Bombyx  alis  nvtrjis  <Untatis  fiavh  ,  fir'tgis  dua- 
iax  fi/i-"  pundoqiie  aiio.  f  ab.  '^yfit  entom,  pag. 
f6j,  n".  i.6.  — 6p*c.  ia].  lom.  i,  pug.  176.  a».  41. 
—  Mant.  iaf.  tom.  1.  pdg.  1 1 1.  n".  jo. 

PkjUnu  Bomôyx  Pruoi  tlingais ,  alis  revtrjU 
LutU  ;  fi^'g^  dûabut  fidvis  puaitoque  albo.  Lin. 
Syfi.iiiU.pag.iii.n''.xi. 

Rois. in/,  tom.  i.  ciaff.  1.  PapH,  itoS.  tab.  j6, 

fe- 1 — *■ 

EïtiR.  Tom.  ypag.7x.tab.  10.  f  g.  1—4. 

fflïLif.  inf  pag.  î4.  n°.  6}?. 

ScHAEir.  leoa.  inf.  tab.  éo.fig.  6  V  ■}. 

Natiuf.  9.  pag.  101.  «".  j. 

PkjtUiut  Boinbyx  Pnaù.  WUiut.  Ver^.ptg.  j6. 

La  IcntUe  morte  du  Prunier.  Ernst.  Pap,  ttEur. 
t^m,^.pag.  i.09. pi.  lÉy.  n". m. 

U  a    depuis  un  pouce    &  trois  quarts  jufqu'à 
&MK    ponces  &   nu    quart    de   largeur  ,    lo[U|ue 
les  ailes  foni  étendues.  Les  antennes  font  tauves  & 
fc&nées.  Les  aniennules  font  portées  en  avant , 
8l  fonncnc  une  efptcc  de  bec.  Tout  le  corps  cil 
d'un   jaune  (errug'.ncux.  Les  ailes  font  d'uu  jaune 
fermeinenz  :  les  Tuperieures  ont  deux  raies  tranf- 
TCrCJes,  brunes,  &  entr'cUes,  un  point  d'un  ttis- 
bcau  blanc  ,  légèrement  bordé  de  brun.  Le  bord 
pofténcnr  cft  bmn  2c  dentelé.' Les  ailes  iniericures 
ioat  moins  jaunes  que  les  fupécieures  ;  elles  n'ont 
ni  [aies  brunes  ni  point  blanc  ,  mais  feulcmeni  une 
iMade  peu  marquée ,  obfcuie.  Le  dclkus  des  quatre 
ailes  cft- à- peu -pris  de   la  mime  couleur  que  le 
iff^f  :  on  j  voit  une  ou  deux  bandes  d'un  brun 
ftmifnneux  ,  plus  ou  moins  marquées. 
n  ^creuve  dans  toute  l'Europe. 
La  chenille  fc  nourrit  des  feuilles  de  Prunier  ,  de 
hiiici,  d'Abricotier,  deCerifier  deChène,  de  Til- 
leul ,  de  Bouleau .  Bec.  Elle  eft  un  peu  velue ,  d'une 
coo^r  cendrée,  obfcate,  avec  des  nuances  noirâtres, 
L       fcdcs  tacbcsbkuânes  demirela  tête.   Les  côcés  du 
k      corps  fonigamisdc  p<Hlspluslongs  que  ceux  dudelTus. 
■      La  demjire  paiic  de  patus  eft  garnie  de  poils  ,  qui , 
B     csiomc  ceux  d«  côtts  da  corps ,  ont  une  diieâioa 
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vrefqu^  horizontale,  ce  qui  les  (ait  patoîire  fort 
larges ,  Se  a  fait  qudque&is  donner  à  cette  chenille 

le  nom  de  tkcniUe  à  qutut  dt  poijfon.  Elle  file  une 
coque  blanchâtre  ,  ou  d'un  blanc  jaune  ,  d'un  ciflu 
peu  ferré,  &  d'une  conllftance  peu  folide,  dans 
laquelle  elle  fe  change  en  chryfalidc.  Si-  d'où  elle 
l'on  au  bout  de  trois  femaincs  fous  la  forme  d'in- 
îcùe  parfait.  Les  ccufs  de  ce  tiomhix  font  blancs, 
ronds ,  âc  de  la  graniJeur  de  ceux  du  Bombix  du 
iVlûrier. 

7L.  Bombix  Amphinomc. 

BonaYX  Amphiaomt. 

Bombyx  alis  fubreveifis  integris  ciitfafccntibus  i 
^ngis  duabiLs  nigris ,  anticis  punllo  mtuio  jut^  o. 
Ub.  Syjl.  entom.  pag.  56).  rf\  17, —  S^'^e.  iaf. 
om.   ï.  pûg.    ij6.   n**.   41.  —  Mant.   înj.   tom.  i. 

Les  antennes  de  ce  Bombix  font  noirâtres  Se  tris- 
peâinées.  Le  corps  cft  velu  &  fauve.  Le  cotcclei  a 
Jeux  lignes  longitudinales ,  noires.  L'abdomen  a  des 
anneaux  nuits ,  en  deifus.  Lcb  ailes  font  cnticrcs  , 
:endrées,  avec  deux  raies  iranfverfales ,  ondées, 
loires  ;  entre  ces  ftrics ,  on  voit  fur  les  aiics  fupé- 
rieures  une  petite  tache  fauve.  Les  quatre  ailes  ont 
ia  deAbus  une  feule  raie  iranfverfale ,  noire,  dioite. 
1  es  pattes  font  fiiuvcs  ££,les  laifcs  noirs. 

U  fe  trouve  à  la  Terre  de  Ecu. 

7).  BouBix  Aftynome. 

Bombyx  Afi^nomt. 

Bombyx  mil  revtrjis  nifo-bmaneîs ,  ant'icis  firiga 
fufca  puniloqut  medio  a.bo  ,pofiiuis  immiicululis. 

PhaUita  bomiryx  virginitnfts.  DltUBV.  lllufi.  of 
inf.tom.  x.tab.  i^.fig.x. 

Il  a  environ  deux  pouces  Se  demi  de  largeur  lotfquc 
les  ailes  font  étendues.  Les  antennes  ^nt  un  peu 
pediiiées.  Tout  le  corps  cft  ferrugineux.  Les  ailes 
lupérieures  font  d'une  couleur  roufsâtte ,  btune , 
avec  une  raie  iranfverfale  ,  droite  ,  qui  vi  de  l'cxiré- 
mité  au  milieu  du  bord  interne  j  au  milieu  de  l'aile  , 
il  y  a  un  point  blanc  rond.  Les  inférieures  font  de 
la  couleur  des  fupérieures,  fans  taches. 

Il  fe  trouve  daits  la  Caroline  ,  U  Virginie. 

74.  Bombix  buveur. 
BombTX  potaloria. 
Bom'=yx  aàs   reutrfis    fubdeatatis  ûavii ,  fliiga 

fitbva  npandaqat ,  puaSis  duobus  albts.  Eab,  ^yfi. 
tnt.pag.  JÉ4.  n°.i%.  —  Sfec.  inf.  tom.  1. p.  176. 
n°-  4j.  — Muni,  inf  tom.  i.  p.  n    .  n".  ji. 

Pka^taa  Bombyx  potatoria  tligiJs  ,  alis  rtverfis 
fiavis  :  flrigafu.va  lepandaque  punàis  dttobiu  albis. 
Lin.  Syfi,  aat.  pag.  Si;.  n">.  i  j , 

Go.»././:  ,.,«..■!. 

Lisr.  Goii>.  p.  195.  B",  it.fg.  Si. 
Albin.  Jnf  tai.  ■  7. 
Meriam.  Europ.  tai.  66, 

F  1  . 
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Roi'i.  Inf.  tom.  I.  clafi  t.  Papil.  mo8.  toi*  i. 

EsPER.  7o/iff.  3.  tëh,  ii./f.  i«-»5* 

Sipr.  /.t/I  4.  p<i^.  i-j.tah.  8. 

FifrsLY.  i*i/I  fom.  i.pag.  170. 

Se  H  AIT  F.  /coff.  /n/I  fii5.  JT^fig*  10.  11. 

Pkalâna  Bomf»yx  potatorij  Wienn,  Ktr^.  p,  $€. 


Ji®.  1. 


La  Bureufc.  Ernst.  Fap,  ^Eurap.  tant.  y.  p.  i. 
fl.  171.  il®,  115. 

Il  cfl  de  la  grandeur  do  Bcfmhix  du  Pnm'tr,  Les 
antennes  font  fauves  &  crè^-pe^nées.  Le  corps  zl\ 
d'une  couleur  jaune  fcrrugineufc.  Lesaiks  font  d'une 
couleur  d'ocre  plus  ou  moins  claire.  On  remarcjuc 
lur  les  fupi heures  deux  rates  cranCverfalcs  brunes, 
•i'.^nr  l'une  droice  3c  oblique.  Se  l'autre  poftérieure^ 
or.d.-e.  Vers  le  milieu  de  Taile,  il  y  a  deux  points 
h!ancs ,  don:  Tun  plus  grand  que  l'autre.  Les  ailes 
infcricurcs  font  fcrrugineufcs  ,  avec  une  raie  brune, 
peu  marquée.  Le  dcllbus  des  quatre  ailes  cft  plus 
pâle  que  le  defltis  5c  fans  taches. 

Il  Ce  trouve  en  Europe. 

Lz  chtnille  fè  nourrit  de  ta  pHipart  des  plantes 
graminées  :  on  la  trouve  fur  le  Brome  itérile  ,  Bro- 
mus  Jieri.îs ,  fur  les  Rofeaux ,  &c.  Elle  eft  un  peu 
velue ,  6c  d'une  couleur  cendrée  brune.  Elle  a  fur  le 
premier  &  fur  le  dcri.icr  anneau  deux  aigrettes  ou 
tJufTcs  de  poils.  Tune  inclinée  vers  U  tête  ,  &  l'au- 
tre vers  la  queue.  De  chaque  côté  du  dos,  il  y  a 
deux  rangccs  de  petites  biofTes  de  poils  noirs ,  très- 
courts  ,  6c  au  deUous  une  ligne  longitudioale  ,  for- 
mée par  de  petites  taches  jaunes.  Oa  remarque  un 
peu  plus  bas  une  autre  rangée  de  petites  touîSes  de 
poils  blancs  ,  très-courts ,  qui  manquent  quclqoe- 
i^m.  Parvenue  ordinairement  a  toute  fagroikur  dans 
les  m  Dis  de  juin  &,  de  juillet,  elle  iie  une  coque 
oSIongue  ,  grisâtre  ,  molle ,  entre  les  tiges  des 
plantes  qui  l'ont  nourrie,  3c  fe  change  en  ckryfa- 
lide.  Cette  coque  t\  ouverte  par  le  bout  fupéricur , 
Bc  l'infcdle  parnic  en  fort  environ  un  mois  après. 


7f.  BoMBix  oculr. 

Bt*Mêrx  fxu^ana. 

BomSyx  aiis  fui>rtverfis ,  Mi»  .•  pmtBts  octUa^ 
ftiuf  aigris  ,  nuntfrofis.  Fai.  Syft,  ent,  pag.  5^4. 
••.  19.  — — 'S^/'Ci.  inf.  tom,  1.  pag,  177.  «•.  44,  — — 
Manr,  inf.  tom.  x,pttg,  1 11.  /i^.  jj. 

Il  eft  Jf  and.  Les  antennes  (ont  noires  3c  fntR)r- 
mes.  La  lète  ell  blanche ,  avec  un  point  noiritie  de 
chaque  côî4  ,  fous  les  antennes.  Le  corcclet  eft 
bfauCy  avec  douze  points  noirs,  à  fa  partie  fupé- 
nc'.:rc ,  dont  deux  fîus  (grands  que  les  autres ,  3c 
fecoo:bi5s.  Les  quatre  ail:«  font  de  la  même  couleur, 
les  f*p'ncures  fcnt  blar.cJies,  avec  plufieurs  point» 
rrT*  ,  picfqjc  o:u!cs  ,  Si  rvXticinicc  obfcure.  Les 
MifrKu.'cs  Jvpaffcnc  un  peu  Li  autres  par  kur  Sord 
ar.:r:K-'jr  s  eUci  font  blanches,  avec  plulieurs  pomts 
nQks.  Lu  pattes  £»bc  bbticks  p  9l  m  wkt  ont 
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d)es  anneanx  noîrs*  L'abdomen  eft  noîr  tm 
blanc  en  dellbus  ,  3c  rouge  de  chaque  côté. 
On  le  trouve  dans  l'Anéxiquc  mésidionak. 


yé.  BoMBix  de  l'Hibifcus. 

BoMarx  âiihi/ci,  ^  • 

Bomùyx  aiis  J^ànvtrfis  cQnc^ionhus  àiuis  ,  «s- 
tlcis  Jlngis  d.»uifus  pofiiciS  unica,  >Aa.  ^jfi-  t'^tom, 
pdg,  5^-»*  '*^*«  jo.  —  \€C.  inf.  tom.  i.  pag,  177» 
n"-',  45.  —  Ment,  uif  tom,  i. pag.  il),  n®.  54. 

Il  lelTemblc  au  B^tn^tx  buxcur.  Le  cotps  ciï  jau* 
•oâtre,  &  le  corcclcc  ek  jaune  antérieurement  Lct 
ai«es  font  jaunes,  entières.  On  vou  fur  les  fupc* 
ricuies  deux  rates  tranfvcrfales^  noirâtres,  donc  la 
première  ei\  courte.  Les  «liics  polténeuies  ont  une 
l'eulc  raie  pan f ver fale,  noirâtre. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales. 

La  chenille  fe  nourrit  des  feuilles  d'une  efpecc 
4'Hibifcu$  ,  Hiùifcus  popmliuus,,  LxM. 

77.  BouBix  Cynirc. 

Bombyx  Cymra, 

Bombyx  aiis  trvtrps  iateis  ,  fpgU  dK^hus  mam^ 
lifqut  tribus  anticarum  cormatis  Jafcis.  Fab.  Sptc*- 
inf  eam,  x,pag.  177.  «*.  4e.  — ^iMLuM;  iii/I  rMi.  a» 
pag,  iij./i^.  5;. 

Fkaid.ia  Cynira,  OLàM.  P17.  txot,  tmn.  t^p.  tf» 
pi.  iji.  fg.  C. 

Ce  Bombix  a  environ  crois  poocet  de  largcnr^ 
lorfque  les  ailes  font  étendues.  11  eft  d^una  bdk 
couleur  jaune  claire.  Les  antennes  font  pcâméail 
On  voit  fur  lct  ailct  deux  rases  cranfverCilcs  brnaes» 
quelques  pointi  bruns ,  peu  marqués  »  3c  fur  ka 
uipéricures  feulement,  une  tache  en  ferme  de  tnia 
anneaux  bruns ,  l'un  à  la  fuite  de  Tattcre ,  placée 
vers  le  milieu.  Les  quatre  ailes  font  d'un  iaone  pile 
en  delTous,  avec  beaucoup  de  points  bnms  cten» 
fans  raies  ni  taches. 

yf.  BOMBix  Déjopéc. 

Bombyx  Dtjop^a, 

Bombix  aiis  rextrfis  bnameis ^antieis fÊfUm  ^iet^ 
que  cinereis, 

Fitui^nû  Pithiocampa.  Cicaii.  Pjp.  ixot.  tmr^  ^ 
pag.  ij.  pL  >04.  fg.  £.  F. 

Il  a  depuis  deux  pouces  3c  demi  jnfqn^à  croii  êL 
demi  de  largeur,  lotfque  les  aiies  font  éta 
Les  antennes  font  trè^-pcûinecs ,  9l  d*unc  ti 
roulle  brune.  Le  corcelct  eft  gris  brun»  l'abi 
eli  brun  clair.  Les  ailes  tont  d'an  brun  dair  ^ 
£iuvc  dai  »  les  mâles.  On  remarque  aux  inpéi 
une  bande  cendrée  ,  à  quelque  diîlance  dt  In  bnfit^ 
3c  une  partie  de  l'aile  tout  le  Irng  du  bor4  ftMh 
rieur  d  la  même  couleur  cendrée  ;  ccUe-ct  eft  fl^ 
parée  dxi  brun  pat  une  raie  obfcnrc.  Les  nikt  infl^ 
rieures  font  d'un  brun  clair,  aifec  le  bwd  p  ^ *  ' 
cendré  3c  arrondi.  Le  bord  poftérkiir  dct 
mâle  lire  tm  peu  fur  le  jaune*  Le  dcibw  en 
dii  flûU  eft  velu  le  cendré  »  3t  kl  tftn  '     *^ 
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■lu  nchei.  Le  delTons  du  corps  ft  dêt  ailes  Je  la 
emcile  cil  ccndié  biunâne  ,  lans  uchn. 
Il  Te  nooTc  as  Cap  ie  Bonne-Elpeiance. 

79.  BOMSix  PcriphctL 
BoJtaTX  Ftripktta. 

Bvm'iyx  alit  nvtrpt  dtmatîs  ctrviiùt ,  Jvfi» 
rttuuia:u  ,  tnaea/it  uliit  ptUucidh. 

Phit/djta  Firiphtta.  Ckam.  l'ap.  txtit.  tom.  1.  p. 

Sua.  Aluf.  tom.  4.  toi.  jy^pg-  ?.&>©&  '«*■  Î7. 

fri!».    &    M. 

Kcntr/.  j.  pag.  1.  tai.  1. 

Ce  BomBix  cfl  lulTi  remarquable  pai  Tes  coulcuts 
qae  par  la  forme.  Il  a  environ  uob  pouces  &  demi 
de  largeur  .  loifquc  Tes  ailes  font  étcnducl.  Les 
UECnaes  font  un  peu  pcâinécj.  Tout  le  corps  elt 
^ure  couleur  fauve  biuDC,  alTcz  claire.  Les  ailes 
fânc  ir.a:<]uécs  de  pecites  lignes  &  de  petits  uaits 
iirégul:ers ,  obfçurs  ;  on  y  teinar<]ue  des  caches 
de  toiinc  &:  de  grandeur  difi'ércnics ,  û'un  blanc  laie , 
uaaipatciuu,  fur  UrqucUes  il  y  a  une  efp^ce  de 
lïlc^u  biua  ,  formé  par  les  lignes  irtégulieics  donc 
tans  «TL>ns  parlé.  Cramer  compare  ces  ailes  k  des 
feaillcs  Jarbies  donc  le  parcnckime  cil  détruit ,  & 
dont  il  Bc  rcfte  plus  que  le  réfeau.  Les  rupéiteurcs 
on.-  leur  extrémité  pointue  Si  courbée ,  it  leur  bord 
poilîtieur  dcnicJé.  Les  iu&ieuies  fout  arroodies  à 
leur  bord  poftérieur  ;  mais  on  y  voit  une  denieture 
ada  faillaocc  Sl  pointue  à  la  partie  antétieurc  du 
bord  pollfrieui.  La  couleur  du  dcdbus  cft  fcmblable 
à  cdic  du  dellus.  Le  corps,  de  cet  uifeâc  cû  alot^é 
4c  cyliiulriquc. 

•o.  BOMBix  Aconytc. 

BoMtT*  Âtonyta, 

Bomhjx  alis  rt\€rfit  lumatiùs,  antieis  firigit 
4masiu  Jafciaqu*  àntrtû ,  fOfiicU  iaumKuiatit. 

fkJ/Mjia  Atonyta,  Cram.  Pop.  txot,  tom.  x. 
fmg.  st.pl.  ni.fg.A. 

U  a  nn  peu  plus  de  trois  pouces  de  lai^ur ,  loif- 
■uc  les  ailes  (ont  étendues.  Les  antennes  font  un 
fc-j  pcclinécs.  La  couleur  du  corps  &  des  ailes  dl 
i'vae  couleur  de  laque  brune,  ou  d'un  bcuu  de 
faic.  Les  ailct  Tupéricures  font  artondîci ,  fie  on  y 
KMurqucdeui  raies  tranfverfale^ ,  d'un  j^ris  brnnj 
fc  cafonc  une  bande  de  la  incmc  couleur ,  allez 
fem ,  i-it  laquelle  on  apper^oii  dc^  points  de  la 
■emc  couleur  de  l'aile.  Les  ailes  infiéricures  ibnt  un 
|ca  plus  claires  que  les  fupétieurcs  ,  SL  fans  aucune 
lacLc.  Les  ailes  en  ddlous  fune  a-peu-ptii  de  la 
^muc  contctir  que  le  dclfus ,  &  fana  lachet. 

11  le  UOUIC  au  Benea.ej   à  U  cote  de  Cwo- 
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ti.  BOK«rx~  CTzutfia. 

Moimoy*   *.U    rtvtr^  deniMÙ  mriais,   grifi» 
wiu,  aMtuit  fif'gù  uitiu  ,  gefiiçir  «wm  Iuuu^ 


Pka/Ma  Claudia.  Cxau.  Pap.  exot.  tem,  4. 
pag.  iif.pl.  iZ}.fig.A. 

Il  a  pr^  de  trois  pouces  de  largeur ,  lorfquc  les 
ailes  font  étendues.  Les  ancennes  font  peCtinécs, 
Le  corps  eft  velu  Bc  d'une  couleur  roufsàtre  brune. 
Les  quatre  ailes  ont  leur  bord  poAcricur  dentelé.  Les 
fupérieures  font  roufsâucs  brunes,  mais  une  grande 
farcie ,  depuis  la  bafc  ,  cil  cendrée  &  pointiUée  de 
noitàcrc.  On  y  remarque  rrois  raies  ttanfverfalcs 
jaunes,  donc  la  dernière  eil  ondée,  des  lunules 
noires,  tout  le  long  du  boid  poAérieur,  &  enfin 
le  bprd  poftérieur  l^éremciit  jaune.  Les  inférieures 
font  roufsàtres  briincs ,  avec  un  pca  de  cendré  le 
long  du  bord  antîticur,  une  raie  ondée,  vers  la 
bord  poftérieur ,  des  lunules  noires  le  long  de  ce 
bord.  Se  enfin  le  bord  lui-même  légèrement  jaune. 
Le  dcllbus  du  corps  cil  d'un  brun  jaunâtre ,  Se  le 
dclîous  des  ailes  cU  à-peu-piis  femblable  au  dcdus. 

11  fe  ttouvCà  Cayeoac ,  à  Surinam. 

Sl.  BoMsix  du  CctiCcr. 

BoiiBTi  Ctraf,. 

Bombyx  aiii  revtrps  lutiis,  firigis  Juatitt  ptwe- 
loque  mtàio  fufàs  pofticoqut  alho.  f  ab.  i>yfi.  tnt. 
P^'  1*4-  "ï'  M*  —  ^i""*  "/■  *•"»•  *■•  fS'  *77- 
»"•  47- 

U  rcfTemble  beaucoup  au  Bomiix  du  Pninitr, 
mais  il  ell  plus  petit.  Le  corps  eft  jaune  Se  vriu.  Les 
ailes  fupérieures  font  jaunes ,  avec  deux  raies  crauf- 
Tcrfales ,  noirâtres ,  dont  la  première  cit  la  plus 
grande.  Ou  voit,  entre  ces  deux  raies,  un  point 
noirâtre,  &  un  autre  point  blanc  ,  vers  l'eirremité 
de  l'aile  ,  entouré  d'un  anneau  noirâtre.  Les  ailes 
inférieures  font  pâles  en  dellus  ,  plus  pâles  en  dei- 
fous  ,  avec  un  point  noirâtre  au  milieu. 

Il  fe  trouve  en  Angleterre. 

La  chenille  fe  nourrit  des  feuilles  du  Cctilîer. 

>).  BOMBix  Juftine. 

Bomiyx  Jafiina. 

Bombyx  alit  nvtrfi  ftrruginels  ,  antUis  firiga 
fafca  puiiHoqiit  alho,  pofiuis  immaeatalis, 

i'kâitna  Jafiina.  Ckam.  Pag.  txoi.  tom.  4.  pag. 
lié.pl.m.fig.E. 

}|  reflèmble-un  pcu.an  AvRAtx.^PnuuVr,  mais 
il  ell  plus  petit ,  n'ayant  pas  deux  pouces  de  lat-» 
gcur,  les  ailes  étendues.  Les  antennes  font  adcx 
longues  &  peu  jpeâinéu.  Le  corps  &  les  ailes  fsnt 
d'une  cau:cuc  nuive  ferrugineufe.  On  voit,  au 
m  lieu  des  fupéiicum ,  une  raie  droite  ,  obfcurc  , 
ttânfverl'aîe  ;  et  derrière  cette  raie  un  peint  blanc  , 
un  peu  tranlêaretK.  Les  inftriinrM  n'ont  ni  raies  ^ 
ni  poinr.  Le  dcâbui  des  ailes  eft  de  la  même  ceuIcKr 
que  le  dclliis  :  un  n'j  «ok  poiiu  d'uinci  ik)ici  ^bc 
le  pMÎni  blanc  4»  ailct  fupàicuEei. 

U  fe  traîne  s  S  ^  - 


t^ 


♦^ 
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Bam&yr  m£s  nvtrfis  grifeis ,  fitfco  pumÛaeis  j 
ttnrûzs  Jl,  i^s  MtoSas  undâiis  fufcis, 

PkétU.^4t  k'kidoaia,  C&am.  i^up,  exot,  tam  4.  pag. 

Il  A  près  àc  crcns  poaccs  de  largeur ,  lorfqae  les 
aile^  ioQt  étendues.  Les  anccooes  ibnc  obfcures  & 
pecUnccs.  Le  corps  eft  obfcur  &  velu.  L^%  ailes  (ont 
^uarres  &  parfcmécs  de  petics  points  noirs.  Ou  voit, 
lur  les  lupcncures ,  deux  lignes  tranfverfales ,  on- 
dées ,  en  zig-zag ,  obfcures.  Le  bord  poftéricur  eft 
crcs->lcgrremcnt  dcntelc ,  prcr4ue  arrondi.  Les  ailes 
infcricuics  font  rondes  âc  dentelées.  Le  defTous  des 
ailes  c\ï  à-pcu-près  de  la  même  couleur  que  le 
dcil'us. 

Il  le  trouve  à  Cayenne ,  à  Surinam. 

85.  BOMBix   du  Pin, 

Bombyx  tint. 

Bomlyyx  a  lis  rcverfis  grifcis ,  fafda  ftrrugimta 
punctoque  tria  ,gu.ari  alào.  Fab.  Sjfi.  entom,  p,  jéj, 
n*''.  }i.  —  Sfec,  ir^f.  tom,  1.  pag-  l'rj.  n*.  48.  — 
Mj  .t  irtf.  tom.\,  pûg.    11).  «**.  c6. 

PhaU  a  Bombyx  Rmi  eùnguis ,  a/is  reverfis  gri- 
fcis :  ftrgis  duaius  cinereis  y  pu^tâo  albo  triangU" 
Uri,  Lin.  ^jfi,  nat.  pag.  814.  n**.  14.  ^.^m^  faun, 
fuic,  n"^.  ne 4. 

KOES.  InJ,  tom.  1.  claff.  x,  Pap,  twâ,  tab,  4^. 
J^.  1-^6, 

Frisch.  Inf,  10.  tab.  lo, 

ViLK.  pag,  Xf,  tab,  61. 

£sPER.  tom,  5.  tab,  i^-fg*  t— 6. 

ScHAtïf.Icon,  inf,  tab,  %6,fg,  1.  i.  5, 

Phuéétna  Bombyx  Pini,  Wienn,  Ver[,  pag,  5^. 
«**.  4. 

La  fcuilIe-morte  du  Pin.  Ernst.  Pap,  dEurop, 
tom,  4.  pag,  II I.  pi,  170.  d pi,  171.  /!**.  111. 

11  ell  a-pcu-près  de  la  grandeur  du  Bombix  du  Pru- 
nier, Les  antennes  {ont  crès-peûinées.  Tout  le  co'rps 
eft  d'une  couleur  roufsatrc  brune.  Les  ailes  fupérieures 
font  d'une  couleur  rouTsàtre  brune,  un  peu  cendrée» 
prcfiiue  fcrrugmcufe  à  leur  bafe.  On  j  remarque  un 
poHit  blanc  ,  placé  au  milieu ,  vers  le  bord  anté* 
iiciir ,  &  enluice  une  bande  rouiTe.  Le  bord  poflé- 
rieur  cil  un  peu  dcntelc.  Les  ailes  inférieures  font 
d'un  roux  brun  »  fans  t«àches.  Les  quatre  ailes  en 
dcflbus  font  d'un  roux  bran  »  plus  clair  qu'en  dcifus  , 
êc  ûta  taches. 

Il  fe  trouve  dans  prefque  toute  l'Europe  }  mais  il 
eft  plus  commun  au  nord  qu'au  midi. 

La  chenille  fe  nourrit  des  feuilles  de  différentes 
cfpiccs  de  Pin.  On  la  trouve  prefque  toute  l'année  à 
diHcrcns  âges.  Quand  le  froid  fe  fait  vivement  fen- 
tir ,  clic  fc  cache  fous  Técorce  des  arbres  ,  ou  dans 
qu  Iquc  trou  «  &  elle  en  fore  dès  que  le  cems  devient 
plus  doux.  Elle  eft  velue ,  &:  ne  vit  point  en  fociété. 
Sa  couleur  eft  gtisâtre  »  plus  ou  moins  foncée  ,  6i 
un  peu  bleuâtre,  avec  des  taches  irtégulières,  noi- 
i;t:ics,  deux  ^;raiidcs  tac he<  bleues,  a  la  partie  fu- 
péncurc  du  curi's  vers  U  tëie,  &  deux  taches  rou- 
gcitrci  uc  cha*iuc  wô:é. 
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Noté^  Linaé  Se  M.  Fabricius  citent  la 
des  plantes  &  infedèes  d'Europe  de  Mcn. 
ne  trouve. ce  Bombix  ni  fur  la  planche  ci 
aucune  autre  de  cet  auteur. 

86.  BouBix  de  la  Laitue. 

Bombyx  du^mui. 

Bombyx  aLs  reverfis  fufcis  ,  anticis  / 
margintque  poftico  iuteis,  Fab.  Syfi.  en 
«".  }}. — ^pec,  inf  tom,  1.  pag,  177, 
Mant,  inf,  tom,  1.  pag,  ii  j.  «".  57. 

Phu.eia  Bombyx  dumcji  elinguis  , 
f„fcefcentibus  :  Juperioriùus  punao  Jaf 
quepojiico  iuteis,  LiN.  SyJI.  nat,  pa^,  8 
—  Fmun,  fuec,  n*.  1 107. 

pETiv.   Ga^op.  tab,  ^^.  fig,   13. 

Fu ES L Y.  Inf  /!**.  643. 

EsPER.  tom,  3.  tab,  i^.fig.  3.  4. 

SuLZ.  Hi/i,  inf  tab.  ti,  Jig.  3. 

hiaturf,  6.  tab.  ^,fig,  i — 4. 

PhaiâJia  Bombyx  dumcti,  Wlenn,  Vt 


/i°.  y 


La  brune  du  Piflenlit.  Ernst.  Pj/ 
roifi.  y  pag,  15.  pL  i77.n*.  117. 

Il  a  environ  deux  pouces  de  largeur , 
ailes  font  étendues.  Les  antennes  font 
peâinées.  Le  corps  eft  d'un  jaune  brui 
lont  biuneSj  plus  ou  moins  obfcures 
bande  jaune  ,  qui  les  traverfe,  &  le  bore 
légèrement  jaune.  On  voit  de  plus ,  fu 
rieures ,  un  point  jaune ,  placé  au  de 
bande ,  vers  le  milieu  de  l'aile.  Le  dcllou- 
ptés  femblable  au  de/lns,  mais  la  cou 
des  bandes  y  eft  roufsâtre. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

La  chenille  fe  nourrit  de  la  Lairue  ,  di 
&  d'autres  plantes  chicoracées.  Elle  ne  v 
fociété.  Elle  eft  velue ,  &  {^  poils  font 
Le  corps  eft  noirâtre  ,  avec  des  taches  n 
Hxx,  y  vers  la  fin  de  juillet ,  une  petite  ca^ 
terre ,  l'enduit  de  fils ,  &  y  fait  une  < 
tillu  trés'léger,  dans  laquelle  clic  fubii 
morphofe.  L'infeûe  parfait  en  fore  dans 
feptembre. 

87.  Bombix   du  Piflcnlit. 

Bombyx    Ta raxià. 

Bombyx  alis  fubreverfis  palliais  un 
anticis  punclo  mtdio  Jujco  ,  corpoc  / 
Mant,  ii\f.  tom,  i.pag.  1 1  y.  n'\  73. 

Es  Pi  R.  tom,  3.  ta' .  i^.fig.  3.  4. 

FuESLY.  Inf  6.  tab,  i^Jig,  i  —  >. 

Pha.^na  Bombyx  Taraxici,  Wicnn.  l 
n".  7. 

La  jaune  du  Pidenht.  Ebnst.  Pap,  d'à 

Il  eft  à-peu-prcs  de  la  grandeur  du  pré 
antennes  font  roulfcs  5c  pcclinécs.  Le  co 
jaune  fauve  ,  avec  la  partie  fupcneurc  de 
noiie^  ôc  eauemcléç  de  quelques  poils  ; 


1 
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ailes  font  jaunes ,  avec  un  point  noir  vers  le  milieu 
des  fupéncures.  Les  ailes  du  mâle  font  d'un  jaune 
an  peu  plus  foncé  qUi  ce{ui  de  la  femelle. 

11  (c  trouve  en  Europe. 

La  chenille  vit  fur  le  Piifeniit  &  autres  plantes 
chicoracées. 

88.  fioMBix  verficolor. 

BojiBTx  verficolora. 

Bombyx  alis  reverfis  grifeis ,  ftrigîs  njgro^albis , 
tkorace  antice  albo,  Fab.  Syft,  entom,  pag.  $6$. 
n?,  54.  ..  Spec.  inf,  tom,  1.  pag,  178.  n®.  50.  — — 
Miznt,  inf.  tom.  x.  pag.  1 1  j.  /i°.  58. 

Phal^na  Bombyx  verficolora  elinguis  ,  alis  rt- 
ntffis  griftis  :  ftrigîs  nigro^aibis  ,  frontt  alba.  Lin. 
Syft.  nut.  pag.  817.  n®.  51.  "Faun.fuec.  /i^.  1 1 1 1. 

PkaUna  alis  lintis  albis  &  aigris  undatis.  Gadd. 
Satag.  81. 

ViLK.  Pdr/7.  45.  rj^.  89. 

Rois.  Inf.  tom.  j.  rû^.  i9'fig*  3. 

PfuiUna  BomJfyx  vcrficoloria.  Wienn.  Ver^,  pag, 
49.  «•.  i. — ^tf^.  304.^^.  I. 

Le  Tcrficolor.  Ernst.  Pu/?.  ttEurop.  tom.  4. 
^i^SS'P^'  ï*5*  &?^»  i*^«  '»°'  *^P« 

n  a  depuis  un  pouce  &  trois  quarts  jufqu'à 
fcès  de  deux  pouces  &  demi.  Les  antennes  font 
BQÎrkres  Se  pe£tinées.  Tout  le  corps  eft  velu. 
Le  corcelet  cft  d'un  gris  ferrugineux,  avec  une 
Smde  blanche  ^  à  (a  partie  antérieure.  L'ab- 
àancD  efb  gris  ferrugineux ,  avec  des  bandes 
«bficnres ,  peu  marquées.  Les  ailes  font  d'une  cou- 
kiir  d'ocré  foncée  dans  les  mâles ,  &  grisâtres  dans 
b  fianelles.  On  y  remarque  du  gris  &  du  ferrugi- 
MU  à  la  bafe  ;  deux  raies  tranfverfales ,  moitié 
k»cs  &  moitié  blanches  s  un  mélange  de  ferrugi- 
de  blanc  &  de  brun  entre  ces  raies ,  avec  une 
brune ,  en  forme  de  croisant,  a/lez  didinde  ; 
I  des  caches  &  des  lignes  blanchâtres  vers  l'ex- 
né.  Les  ailes  inférieures  font  ferrugineufcs  dans 
ts  wlcs ,  &  UB  peu  grisâtres  dans  les  femelles , 
Mcconeraie  tranfvcrfale,  obfcure,  &  quelques  ta- 
Aei  obfcures ,  placées  vers  le  bord  poitérieur.  Le 
àâan  des  ailes  cft   à  -  peu  -  près   femblablc  au 
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Hfe  trouve  en  Europe. 

la  chenille  fe  nourrit  des  feuilles  de  l'Aune  ,  du 

Ganae ,  du  Bouleau.  Elle  eft  liflc ,  fans  poils ,  d'un 

:"^-^^^^JSttndrc,  pointillée  de  jaune,  avec  des  lignes 

OQ  blanches,  obliques,  de  chaque  côté  du 

On  lui  remarque ,  à  la  partie  poftérieure  & 

du  corps,  une  queue  courte,  relevée.  Ces 

ne  vivent  en  fociété  que  pendant  les  prc> 

fanaines  de  leur  vie ,  après  quoi  elles  fe  fé- 

k  vivent  ifolées.    Parvenues  à  toute  leur 


v^■^ 


^ 


,  elles  cherchent  des  débris   de  feuilles 
■:|Jj*tt  hcat  cnCtmblc  avec  des  filç  de  foie ,  &  s'en 

^"'^^^5B'^*""*^^^*^^  dans  la  terre,  ou  elles  fe  chan- 

n.  ..^••«««Wfidide,  &  d'où  eUes  ne  fortcnt  que  le 

■■■luinravt. 


89.  BOMBix  de  la  Ronce. 

Bombyx  Rubi. 

Bombyx  alis  revtrfis  cervinîs  ,  ftrigis  duabus  <z/- 
bidis ,  fubtus  nullis,  Fab.  Syft.  cnt.  pag.  ^6^.n?.  3  ) . 
^^Spec.inf.  tom,  x, pag.  178.  n^.  $i.'^^^Mant. 
inf.  tom.  1.  pag.  113.  n^.  5^. 

Phaléina  Bombyx  Rubi  elinguis^  alis  reverfis  cer- 
vinîs immaculatis  :  ftrigis  duabus  albidis  ,  fubtus 
nullis.  Lin.  Syft.  nat.  pag.  81 3.  /i^.  11.  -i^—  Faun, 
fucc.  n^,  1103. 

PhaUna  Rubi.  ScOP.  Entom,  cam,  n^,  4^1. 

Me  RI  AN.  Europ,  tab,  11  ? 

Ro£s.  Inf.  tom,  3.  clajf.  i.  Pap.  nocl,  tab.  49, 

fie-  I— ^. 

EsPER.  tom,  3.  tab,  ^.fig^  i — 6, 

FuESLY.  Inf.  p,  34.  n^.  638. 

WiLK.  Pap.  15.  tab.  5.  a.  19, 

i^MMiRAL.  !nf  tab.  31. 

PhdUna  Bombyx  Rubi,   Wienn,  Ver^.  pag.  ^6, 

La  polyphage.   Ernst.   Pap.  d^ Europ.  tom.  y. 

P^g'  5-  pl'  17  3  •  ^^'  2.2.4« 

Il  a  depuis  deux  pouces  jufqu'à  deux  pouces  Se 
un  quart  de  largeur ,  lorfque  les  ailes  font  étendues. 
Les  antennes  font  pedinées.  Tout  le  corps  Se  les  ailes 
font  d'une  couleur  roufsâtre  brune  plus  ou  moins 
flaire.  On  voit  fur  les  ailes  fupérieurcs  deux  bandes 
étroites,  jaunâtres,  qui  les  traverfent.  On  y  voit 
encore  quelquefois  une  ligne  fînuée ,  peu  marquée , 
vers  le  bord  poftérieur.  Les  ailes  inférieures  n'ont  ni 
raies  ni  taches.  Le  defTous  des  quatre  ailes  cft  un 
peu  plus  clair  que  le  defTus  &  fans  aucune  tache. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

La  chenille  fe  nourrit  des  feuilles  de  Ronce  ,  de 
Saule ,  de  Chêne.  On  la  trouve  quelcjuefois  fur  les 
Bruyères.  Elle  eft  brune  &  velue  j  &  chaque  anneau 
eft  féparé  l'un  de  l'autre  par  une  raie  jaune  qui  de- 
vient noire  après  la  dernière  mue.  Elle  Paflc  l'hiver 
dans  cet  état ,  &  n'a  guères  pris  toute  (a  croiifance 
que  dans  les  mois  de  mai  Se  de  juin.  Elle  file  alors 
une  coque  grisâtre,  oblongue,  peu  folidc ^  dans 
laquelle  elle  le  métamorphofe  es  chryfalide ,  &  d'où 
elle  fort ,  un  mois  après ,  fous  la  forme  d'infede 
parfait. 

• 

50.  BoMBix  queue-fourchue. 

Bombyx  Vinula. 

Bombyx  alis  fubreverfis  ,  fufco  venofts  ftriatifque  , 
corpore  albo  nigropunHaio,  Fab.  Syft.  entom.  p.  ^66. 
n°.  ^6,  — ^  Spec.  inf  tom.  i.  p.  178.  no.  51  — • 
Mant.  inf  tom.  z.  p.  113.  «**.  6c. 

PhaUna  Bombyx  Vinula  elinguis  albîda  nigro 
punBata,  alis  fubreverfis fujco  venefisftriatifque.  Lin. 
Syll.  nat.  pag.  8 1 5.  «<».  x^.  —  Faun.  fuec.  n^.  m  1. 

PhaUna  peciiriîcomis ,  elinguis,  alis  deflexis 
albidis  didpkanis,  vafis  obfcuris,  Geo  F.  inf  tom.  x, 
pag.  IC4.  n^.  5. 

La  queue  fourchue.  Geoff.  ib. 

Phalène  à  antennes  à  barbes  ,  ians  trompe  ;  cen- 
drée à  nuances  noires ^  à  ailes  velues,  le  dont  le 
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êorcclet  eft  i  points  notn.  Dio.  Mem^  tom»  t.pag. 

/f .  tf.  La  coemlle.  Fig,  i  x.  La  cliryralicie. 

Phalène  grande  fuemt  iouUt  à  antennes  barbaet» 
fans  trompe ,  à  corcelet  hup^  pîcmé  <ie  peines  noirs  » 
dont  les  ailes  font  vduesy  cendrées  blanchâtres  à 
uches  &  nuances  noirâtres.  Dec.  hUm,  tom.  i. 

/^.  JU.  «•.  ?. 

Pia/drut  Vtnul^.  Se  or.  Etuam.  cam,  n^.  41t. 

Reauu.  Ai^m.  //:/  rom.  1.  /y<2^.  1^5.  pL  11. 

MouFF.  Tkeat.  inf.  pag,  l%i.fig.  lo.  Vimula^ 

ALOacv.  Inf,  pag.  x6%.fg.  i.  j.  tf.  7.  t. 

M^aiAN.  Inf,  Europ,  tah,  140. 

GoiD.  Inf  tom,  I.  tah,  6$.'^  tom,  x.  m^.  57.«- 
iom.  |.  ftf».  100. 

I.IST,  GOCD.  pag.  $6,  «•.  ^O.fig.  lO,  tf.  ^. 

PhaUna  major  pulcJunima ,  it/tr  amplis  ,  cxr^- 
fiorihus  cinereis  maculis  ■  6^  /lAf//  n/^rû  tleganur 
dtpiSis.  Rai.  Inf  pag.  155.  «••  5. 

Petit.  Ga^oph,  tah.  45./^.  5.  Semicolon. 

faiscH.  /ff/!  ^.  /a^.  8.  )Îp^.  6.  Mal. 

llOES.  //i/T  rom.  I.  claff,  i.  Ftf^  im^.  tai.  i^. 
/^.  I— II. 

SuLZ.  Imf  tom.  1  •  ^ir^.  1  f  ) . 

FUESL.  ill/I  f  tf^.  )4«  11%  ^47. 

Espix.rom.  ^.pag.  $^.tab.  it.fig,  1—7. 

VfLK.  Piip.  ^«/^.  13.  tah.  tf. 

PhaUma  Bomhyx  Vinula,  Wienn.  Vtr^.  pag.  64. 

La  queue  fourchue.  Ernst.  Pap.  ttEarop.  tom.  f. 
pag.  iif.  pL  t04,  «•.  171. 

L'besmine.  Exnst.  Pap.  dEarop.tom.  $.  p.  130. 
p/.  X05.  a^.  171. 

BomkjM  erminta,  EsFta.  3.  rtf^.  %$>  fig.  1. 1. 

Il  a  depuis  deux  jufqu'à  trois  pouces  de  largeur, 
lorfque  les  atlcs  ibut  exendues.  Les  antennes  font 
pedin^cs.  Le  corps  eft  gris ,  aTCc  quatre  ou  ûx 
points  noirs  ,  fur  le  corcelet,  &  des  bandes  fouyent 
interrompues ,  fur  l'abdomen.  Les  ailes  fupérieures 
font  grifcs ,  un  peu  tranfparentcs ,  aTcc  les  ncr- 
5rurcs  obfcures ,  de|  points  noirs  à  la  bafe ,  &  des 
lignes  noirâtres,  en  zigzag,  répandues  fur  toute  l'aile. 
Les  infrricures  font  gtifcs,  fans  taches. 

Il  fc  trouve  dans  coûte  l'Europe.  Il  n'eft  pas  rare 
aux  environs  de  Paris. 

Sota.  Le  Bom^/x  donné  par  Efper ,  fous  le  nom  de 
ermima,  &  fous  celui  de  Chermint  dans  l'ouvrage 
des  Papillons  d'Europe  »  ne  paroit  pas  diiFérer  de 
celui  que  nous  venons  de  décrire.  Les  Chenilles 
dift^eut  feulement  par  la  couleur  d'on  rouge  brun 
dans  l'une ,  &  vcrd  dans  l'autre. 

La  chenille  de  ce  BomhtJt  eft  très-r enurquable  par 
fa  forme.  El'e  fe  ooorrit  des  feuilles  de  l'Olier  &  des 
di.4rrcnces  efpèces  de  Saule,  dePcurlier.  Elle  eft  rafe, 
5rercc  fur  les  côtes ,  d'un  gris  cendré  verdàrre  fur  le 
dos,  avec  une  ligne  blanche,  longitudinale,  angu- 
ieufe  «  qui  fcparc  le*  deux  couleurs.  l>ii  voit^  aulli 
«0  peu  de  rouge  autour  de  b  tite  de  à      ' 
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tn'droics  du  eorps.  La  tétc  cil  petite.  Le  corpt  eft 
ailêz  gros ,  &  il  eft  terminé  par  deux  appendicct 
longues,  féucées,  qui  fbnÉhit  une  double  queve 
ou  une  efpèce  de  fourche.  Dans  l'eue  de  repos ,  la 
chenille  retire  prefque  entièrement  la  céte  fooa  le 
premier  anneau  j  elle  relève  beaucoup  le  dos  &  la 
queue ,  ce  qui  lui  donne  une  forme  très-fingulière* 

De  Gcer  a  obfcrvé  que  ces  chenilles  avoienc  au 
deflbus  du  premier  anneau  du  corps  ^  entre  la  tète  A( 
les  pattes  antérieures  ,  une  fente  tranfverfale ,  loo* 
gue  d'une  ligne  &  demie ,  abreuvée  d'une  eau  claire 
Hc  tranfparente  ,  qui  débordoit  de  tous  les  côtés  de 
la  fente  lorfqu'il  touchoit  ces  chenilles  on  peu 
rudement.  Il  a  même  fouvent  obfervé  qu'elles 
.avoient  la  faculté  de  faire  jaillir  cette  liqueur  avec 
force  lorfqu'on  les  inquiéroit ,  &  q^ue  cette  liqueac 
écoit  allez  acre  pour  caufer  de  Tirricacion  5c  ooc 
douleur  cuifante  dans  l'œil. 

Parvenue  à  toute  fa  groifeur,  vers  le  mois  de 
juin  ou  de  juillet^  cette  chenille  fe  £ze  à  une  bran- 
che on  au  tronc  de  l'arbre  qui  l'a  nourrie ,  &  elle 
conftruit  une  coque  très  -  folide  avec  des  fils  de  (bk 
jU  des  rognures  du  bois ,  dans  laquelle  elle  fe  change 
en  chryiahde»*^  d'où  elle  fortlcpriiueios  fuivant 
£bus  la  forme  d'infcâe  parfait. 

^x.  BoMBxx  cotonneux. 

EojiBTx  lanata. 

Bomhyx  alis  rever/û  concolorîhus  cituno^iota» 
ceîé  fufco  venoju. 

PkaUna  lanata.  Cram.  Pap.  txot.  tom.  |.  p^ 
130.//.  xé$.fig.  F.  G. 

Merian.  iurin.  taè.  19. 

Le  mâle  eft  beaucoup  plus  petit  que  la  fèmeUe  : 
l'on  a  un  peu  plus  de  deux  pouces  de  largeur  «  ât 
l'autre  un  peu  plus  de  trois  ,  lorfque  leurs  ailes  (bat 
étendues.  Les  antennes  font  un  peu  peâinées.  Le 
corps  eft  velu.  Le  corcelet  &  la  bafe  des  ailes  (bat 
garnis  de  poils  d'un  violet  obfcur  «  à  travers  leqad 
on  voit  d'autres  poils  plus  courts  d'un  vioiec  ceadié» 
L'abdomen  elk  orné  d'anneaux  bruns  obfcurs  ,  it 
d'autres  d'un  violet  clair  :  l'extrémité  eft  ffanac  d* 
etoHe  .toulte  de  poils  un  peu  roufsâcres.  Les 
lupcrieurcs  fonc  d'un  violet  cendré  .  avec  les 
vures  obfcurcs.  Les  inférieures  font  d  un  violet 
drc  plus  clair  que  les  fupérieures ,  avec  les 
obfcurcs. 

Il  fe  trouve  à  Surinam. 


La  chenille  eft  gtoffe,  un  peu  velue ,  Ul......^ 

avec  des  raies  noirci.  Les  poils  font  longs ,  fioiples^ 
&  inférés  fur  des  tubercules  élevés.  Elle  fe  *~  * 


des  feuilles  de  Goyave.  Elle  fik  une  coque 
grolfe ,  ovale ,  dans  laquelle  elle  fe  change  ca 
chr)'fatide.  On  peut  voir  la  chenille  ,  le  eocoa  »  la 
dépouille  de  la  cbryfalide  ôc  le  Bomôix  ,  daas  la 
planche  19  de  l'ouvrage  de 

fX,  lk>M0TX- laineux. 
BoMMYx  lanefiris. 


y 


B  O  M 

Bontiyx  a/ît  reverjû  firrûgintU  î  firiga  alba  , 
auioii  pumHo  èafique  albis.  F  a  b.  Hyfi.  tntom. 
F^g.  $66.  n".  î7.—  Spec.  inf.  lom.  i.  pag.  I73. 
«o.  j  j.  —  Mant.  inf.  tom.  x.pag,  113.  n°,  éi. 

PkaUna  Bombyx  lai.eftiis  eiingais,  alis  merfis 
femifiittii  :  firiga  alia  ;  fu^trioriius  punBo  bafique 
albii.  Lin.  Hyfi.  uat.  pag.  Bij.  n".  18.—  Faun. 
futctt".  IIOJ. 

PhaUaa   laatfiris.  ScOP.  Entom.  cant.  n*.   455. 
Popj,  Muf.  Gnc.pag.  té,  87. 
Merian.  Europ.  eut.  107. 

RtADM.  Mém.  inf.  tom.  I.  j)af,  jo».  p/.  ji. 
]^.  1 1 .  1 1.  La  cbcntlle  Se  la  coque. 

ROESEL.  laf.tom.  i.  clajf.  i.  fu;.  no£l.  tab.  Si. 
/f.  1— <- 

EsPER.  Tom.  ).  mi.  17- fig>  i — 8> 
ViLK.  Pa;-.  II.  "i-  5}- 
SCHAEFE.  IcoTi.  înf  tao.  li.fig.  10.  II. 
Icsstr.  Inf.  pag.   J^.  n".  «4^. 
PKaldna  Bombyx  lantfiris.  Witnn.  Keq[.  p.  57. 
■•.1. 

La'  Iwneofe  da  CeriGer.  Erhst-  P*f .  d'Europ. 
lom.  f.  pag.  ti.  //.  178.  n".  ijo. 

11  l'tnwon  un  pouce  &  demi  de  largeiu ,  loif- 
qu'il  a  les  ailes  éccndues.  Les  antennes  lonc  un  peu 
fcâmict.  La  couleur  du  corps  cft  d'un  brun  tou- 
ecâire ,  ua  peu  plut  claii  dans  le  mâle.  Les  ailes 
fapéncam  lonc  de  la  couleur  du  corps ,  &  on  y 
rcmaioDc  ane  lache  blanche  à  leur  bafe ,  une 
anm*plus  petite  vers  le  milieu,  &  enfuite  une  raie 
Enurvetfalc,  blanche.  Les  ailes  inférieures  font  d'un 
bnu  rougcâtie  ,  plus  clair  que  les  Tup^ricures ,  fans 
tacbet,  mus  travcrfties  égalemenc  par  une  raie 
btxtcbe.  Le  dcllbas  des  ailes  eft  d'ua  brun  rougcâ- 
se  ,  cUir  ,  avec  la  raie  blanche  que  l'on  remarque 
{  SB  «kfiu.  Le  corps  cft  cris-velu. 
U  Ce  nooTC  dans  toute  l'Europe. 
ta  cbcoîlln  fc  nouniflénc  des  feuilles  de  Ceri- 
fe ,  du  Pmnicr  fauvage  ,  de  Tilleul ,  de  Saule. 
~'  lÎTcnt  CD  foci^té  {bus  des  tentes  de  foie  qu'elles 
,  tt  4oK  elles  enveloppenc  le  bouc  des  bran- 
eues  en  forcent  pendant  le  jour  pour  chercher 

BoairiiBKt  Ac  s'y   retirent  pendauc  la  nuic. 

IjyPt"''-'!"  font  laffafiJes ,  elles  te  collent  concte 
ne  onnche  les  ones  à  côcé  des  aucies.  Elles  foni 
pcv  Tclucs,  d'un  noii  violet  fur  le  dos ,  d'un 
pk  abr«ir  fuc  U  tixe  &  Tous  te  ventre  :  on  remar- 
^Êt  fur  chaque  .anneau  crois  taclics  blanches ,  pU' 
des  omc  deux  taches  touges  formées  pacun  alTem- 
Ifap  de  poils. 

Patvoincs  à  toute  leur  grofTeuc  vers  le  mois  de 

wMa,  ces  chenilles  filent  une  coque  ovale ,  bhn- 

c^Ete,    d'un  tilTu  Tcrr^,    d'une  couiïltance  afTci 

^Ê  lélide ,  attachée  à  une  Quille  ou  à  l'écorce    d'un 

^LarAite  dans  laquelle  elles  Te  changent  en  chryfalidc  > 

^ftk  Soà  elles  fottcnc  fous  la  forme  d'infeflc  parfait 

^Bm  waa  d*aviil  de  l'annie  fuivuitc. 

m      H^.Nm.  inftaa.  Tom  VI. 
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9}.  BOMBix  dit  Peuplier. 

Bombyx  Populi. 

Bombyx  fufca  antiee  pallida  ,  alis  reverfs  fufctf- 
centibas  ,  jlriga  ftxqui  altéra  repanda  albida.  Fab. 
Syfi,  entom.  pag.  jis.  n",  jg.  _  Spec.  inf  tom  x. 
pag.  173.  n".  j4.  — Mant.  inf.  tom.  1.  pag.  n}, 
n".  62.. 

PhaUna  Bombyx  Populi  tlinguii  fufca  aniice  pal- 
lîda,  atis  rtvtrps  immaculatis  fitfcêfcentihus  ;  Jlriga 
ftxqui  altéra  albida  repanda,  LiN.  i>yjl.  nat.  p.  818. 
n".  )4.  —Faun.fuec.  iioi. 

RoES.  Inf  tom.  i.  clajf.  1.  pap.  noil.  tah.  Co. 
fig.  I — 6.  if  lom,  f.  claJf.  1.  pap.  no^,  lab.  71. 
^g  C.  7.  C.  S.  C.  j.  Chenille ,  coque  &  chryfalidc.  , 

Vitic.  ij.n".  1}  «i.  48. 

EsPER.  tom.  ),  pag.  ijÉ.  tab,  tf.fig.  i— !. 

ScHAEFF.  Icon,  inf.  lab.  17J,  fg.  i  6"  t. 

Pkaluta  Bombyx  Populi.  Wienn,  Ver^.  pag.  j(. 
n".  jp. 

La  phalène  du  Peuplier.  Ernst.  Pap.  d'Eurp, 
lom.  f.pjg.  jS.  p/.  iSj.n",  i)«. 

Il  reffemblc  au  pr^cédenr  pour  la  forme  &  la 

f;randeuT.  Les  antennes  du  mâle  font  pcâin^es.  Tout 
e  corps  eft  d'une  couleur  brune  ,  mais  la  céce  ât  la 
partie  antérieure  du  coccelet  font  d'un  brun  clair  un 
peu  cendré.  Les  ailes  fupérieures  font  d'un  brua 
rougeâtre,  depuis  leur  bafe  jufqu'aui  deux  tiers, 
8c  enfuite  d'un  btun  cendré  jufqu'à  leur  bord  pofté- 
ricur.  On  y  remarque  deux  raies  ttanfvetîales  d'un 
jaune  pâle  ou  blancliâtre ,  dont  l'uue  vers  la  bafe, 
&  1-amrc  vers  les  deux  tiers  ;  celle-ci  eft  ondée  & 
prcfque  anguleufe.  La  bafe  des  ailes  inférieures  cft 
d'un  btun  clair,  &  le  reftc  cft  d'un  brun  cendré.  Ces 
deux  couleurs  font  féparées  par  une  raie  rtanfver- 
falc,  grisâtre,  peu  marquée.  Le  dcllbus  des  quatre 
ailes  eft  d'un  brun  cendré ,  plus  obfcur  à  leur  bafe  : 
elles  ont  vers  leur  milieu  une  raie  tranfverfale  blan- 
châtre- 

Il  fc  trouve  dans  prefque  toute  l'Europe,  mais 
plus  particulièrement  au  nord  qu'au  midi. 

La  chenille  fe  nourrit  des  feuilles  de  Peuplier ,  de 
Poirier,  de  Pommier,  de  Noifctier,  de  Tilleul: 
elle  paroîc  deux  fois  par  an ,  au  ptlmems  &  eu 
automne.  Celle  qui  écioc  au  ptintems,  fe  montré 
infcâc  parfaic  à  la  fin  de  l'été  ou  en  automne  ;  l'aucrc 
paflc  l'hiver  fous  ccc  écat ,  ne  fait  fa  coque  qu'au 
ptintems  ,  &  n'en  fort  fous  la  forme  de  Bombix 
qu'au  coromcucemenc  de  t'en'.  Ces  clienilles  font 
un  peu  vctucs.  Se  elles  varient  beaucoup  pour  les 
couleurs  1  elles  font  ordinairement  d'un  biun  cendré 
fur  les  côtés  du  corps ,  Sl  d'un  brua  obfcur  tout  le 
long  du  dos  :  on  en  voit  dont  les  côiés  font  d'un  gris 
nébuleux  ,  2c  te  delTus  du  corps  d'uu  brun  nuancé 
de  couleur  cendrée.  Parvenues  à  toute  leur  cro.Teur, 
elles  fe  fixent  à  une  branche  ou  au  tronc  ne  l'arbcc  i 
qui  les  a  nourries  ,  elles  en  rongcuc  l'écorce ,  &  fe 
conftruifcnt  une  coque  allez  folide  ,  en  mêlant  cn- 
Icœbte  la  foie  qu'elles  filent  fie  les  rognures  de 
l'arbre. 

G 


T» 


B  O  M 


54.  BOMBix  Catax. 

Bombyx  Catax. 

Boml^x   alis   nverfis  ftrrugineis   untcoioritus , 
punBo  ulbo.  Fab.  Syft,  entom.  pag.  5^7.  «®.  5^«  "^ 
Sfic,  inf.  tom,  x*  pag.  17^,  «•.  55.  — Af<iiif*  /«/I  j 
iom.  l»p*Jg'  il}.n^.  é\. 

PkdUna  Bombyx  Catax  tlinguîs  aiis  nyerfis  Jîfl- 
vis  uriico/oribus  pimHo  albido,  LiN.  Syfi.  nat.  pag. 
81  5.  «•.17.  —  Faun.fuec.n^.  1108. 

Roci.  il/,  tom,  3.  w^.  71.  Jl^.  tf  I.  tf  X.  tf  J.  — 
/9m.  4.  r«2^.  54.  fig.  «/.  ^. 

£spE&.  //i/  tom,  j.  rd^.  Itf.  /^.  1—5. 

FUESLY.  Inf  pag,  J4.  «o.  ^44. 

PhaUna  Bomi^yx  nmicola.  Witnn.  Ver^,  p.  57. 

La  laincufe  du  Cbène.  Ernst.  Pap.  itEurop, 
gom»  f.  pag,  10.  pL  178.  /i*\  1x5. 

Il  c(l  de  la  grandeur  des  prëcédens.  Les  antennes 
font  pedin^cs.  Tout  le  corps  e(l  d'une  couleur  fauve 
fcrrugiiieufe ,  excepte  rcxcrcmité  qui  e(l  noirâtre  & 
crès-cotonncufc.  L^  quatre  ailes  (ont  d'une  couleur 
fauve  fcrrugincufe,  avec  une  feule  petite  ucbe 
blanche  vers  le  miUeu  des  fup^rieurcs.  Le  dedbus 
cA  de  la  même  couleur  que  le  dellus. 

Il  fe  trouve  en  Europe,  mais  plus  pardculiëremcnc 
tQ  Suéde  ,  en  Allemagne. 

La  chenille  vit  fur  le  Chêne.  Elle  efl  on  peu  velue, 
âe  fa  couleur  e(l  d*un  gris  cendré ,  nuancé  de  brun , 
avec  deux  lignes  longitudinales ,  noirâxres ,  fur  le 
dos  ,  et  deux  points  rouges  fur  chaque  anneau,  pla* 
ces  iur  les  lignes  noires.  On  voit  derrière  la  tête 
4eux  bgnes  arquées,  rouges.  Elle  file  une  coque 
•vale  ,  allez  folide  ,  dans  laquelle  elle  fe  change  en 
•hryfa  ide.  Celle-ci  eft  lougeatre  en  dcdbut,  &  d'un 
fouge  brun  en  ddlus. 

<M.  BoMBiz  Everic. 

BoMMTx  Eviria, 

Bombyx  alis  rtverfs  àutls  (  bnanuls  fun.  ) 
funâo  aibo  apict  palltdioribus.  FaB.  Mont.  inf. 
tom.  1.  fag.  1 1  ) .  il®.  ^4. 

Bombyx  Evtria,  Knoch.  Inf.  \.tab.  1.  j^.  1—7. 

PhaUna  lentipts.  £sp.  tom.  y  tab.  l^^fig.  é — f. 
9f  tab.  1 7.  fe.  I . 

PhaUna  Bombyx  Catax.  Wlenn.  Vêr^.,  pag.  57. 
»•.  j. 

La  laineufe  du  Prnnelier.  Eknst.  Pap.  dEurop. 
tom.  y  pag.  14.  pi.  179.  n*.  1)1. 

11  reflêmble  aux  précédcns  pour  la  forme  &  la 
grandeur.  Les  antennes  du  mâle  font  pedbnécs  \  fon 
corps  3c  fes  ailes  font  d'un  jaune  fonce.  Les  antennes 
de  la  femelle  font  peu  pedinées  \  fbn  cofps  &  fes 
ailes  font  bruns.  L'exnémité  des  ailes  fupéricures  eft 
pôle  dans  le  mâle ,  &  d*un  brun  clair  dans  la  femelle. 
On  y  remarque  dans  les  deux  fexcs  une  petite  tache 
fonde  »  placée  vers  le  jniHcu.  Les  ailes  mféncures 
font  plus  claires  que  les  fupérieuret,  &  fans  taches. 
Le  dcilotts  des  ^uattc  aiks  cft  à-peo  prèf  fcmbUbk 
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Il  fe  trouve  en  Autriche,  à  Brunfvrkk,  en  DaopUflA 

Les  chenilles  vivent  fur  le  Prunelier  ou  Prunier 
fauvage  ,  Prunus  fpinnfa ,  Lin.  ,  &  ouclqucfeii 
auOî  iur  l'Aubépine.  Elles  vivent  en  fociéié  jafqn'n- 
près  leur  quatrième  &  dernière  mue.  Au  lortu  im 
l'auf ,  elles  filent  en  commun  des  toiles  oii  cMcf  fe 
mettent  à  labri  du  foleil  &  de  la  pluie.  Les  ocufil 
font  groupés  &  recouverts  d'un  duvet  que  la  mère 
y  a  mis  en  les  pondant.  Ces  chenilles  (ont  velues  , 
brunes  ,  avec  des  taches  bleues  pointillécs  de  jaanc 
de  chaque  côté ,  U  la  féparation  àes  anncatfx  notre. 
Parvenues  à  toute  leur  croiflance  vers  le  mois  de 
juillet ,  elles  conftruifent  fur  l'arbre  une  coque 
ovale  ,  folide ,  dans  laquelle  elles  fe  changent^  en 
chryfalide,  &  d'où  elle  s  fortent  fous  la  forme  d*ni- 
fede  parfait  environ  trois  mois  après.  La  chryfalide 
eft  d'une  couleur  jaunâtre. 

$6.  BoMBXx  procefllonnaire* 

Bombyx  procejponea.  ^  ^ 

Bombyx  alis  rtvcrfis  fufcefantibus  ,  JtrîgA  •bj^ 
curiort.  Fab.    Syfi.  tntom.  pag.  5^7.  «*.  40.  -^ 
Sptc.  ïnf.  tom.  1.  pag.  i8o.  n*.  5<«  — "  Mont.  mmJ^ 
tom.  i.pag.  114.  n*.  6j. 

PhaUna  Bombyx  ftoccSiont^  iUnguis ,  aÛM 
reverjis  fufctjcentibus  ftriga  obj'curiore.  Lut.  ^^ 
nat.  pag.  %i^.  n*.  57. 

La  procedLonnaire  du  Chêne.  RlAQU.  tom.  t^ 
P^g'  179*  P^'  10  &pl.  II. 

EsfiR.  tom.  j.  tab.  x^.fg»  1—5. 

hiaturf,  14.  tab.  2.  Jig.  B — 1 1. 

PkuléLna  Bombyx  procsffionta.  Wtetui.  Ftffi 
pag.  58.  A*.  10. 

La  proceilîonnaire  du  Chêne.  Eau  st.  Pjjp.  dEm^ 
tom.  5.  pag.  41.  pL  184.  A*.  158. 

Il  n'a  guèrcs  plus  d'un  pouce  de  largeur  »  lorCrat 
les  ailes  lont  étendues.  Les  anteimes  lont  peûÎMCS» 
Le  corps  eft  d'une  couleur  brune  cendrée.  Les  aiks 
fupérieurcs  font  d'une  couleur  cendre ,  pUtt  om 
UâOins  obfcure ,  avec  deux  raies  tranfveriales  «  efaC» 
cures ,  vers  leur  baLc ,  9c  une  autre  notrkre  »  «itT 
peu  au-dcla  du  milieu.  Les  deux  piemiêrcs  fett  «lB«-i 
peu  marquées  dans  la  femelle.  Les  ailes  inféri< 
lont  cendrées  ,  avec  une  raie  obfcure ,  peu  man^ 
Le  delfous  des  ailes  cft  cendré ,  un  peu  oUcuB^  K 
Càns  taches  ni  raies. 

Il  fe  trouve  fréquemment  dans  tonte  l'Earope* 

Les  chenilles  vivent  en  foctété ,  non  f< 
dans  leur  premier  état  ,  mais  encoje  fous  edai  Aij 
chryfalide.  Elles  fe  nourriffcnt  des  feuilles  de  Cfaèae|. 
leur  corps  eft  velu  ,  d'une  couleur  cendrée  oUoMC^ 
avec  la  partif  fupérieure  noirâtre ,  &  quelques 
hercules  ;auucs.  Elles  filent  en  commun  ,  dacs 
jeune  âge  ,  de  légas  tillus  de  foie  qui  leur  ' 
de  tente  pour  le  menre  a  couvert  ;  elles  cl 
alors  fou  vent  de  domicile ,  fans  cependant  qi 
l'arbre.  Mais  au  coaunencemcnt  de  jum  ,  om  ^^ 
ktti  uoifiênc  aiiC|  elles  fonens  ose  luhiaM|r 


r 
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k  CMamnne  »  &  elles  he  la  quittent  plu$.  Le 
lûfl  des  chenilles  proceflionnaires  obfcrvé ,  décric 
9l  figuré  par  Reaumur,  refTemble  ordinaircmenc  à 
«ne  c(pèce  de  fac  plus  ou  moins  aloogé  &  arrondi 
far  les  deux  boucs  :  il  efl  attaché  à  une  branche  de 
Cbéne  ,  &  il  eft  compofé  ,  en  dedans  ^  de  plufîeurs 
toiles  ferrées  qui  y  forment  différences  cellules^ 
lefquelles  font  entourées  d'une  toile  ou  enveloppe 
g^érale  ,  qui  n*a  qu  une  petite  ouverture  à  Texcré- 
micé  fupéiieure,  par  où  les  chenilles  forcent  &  ren- 
trent dans  leur  nid.  Elles  vont  ordinairemcnc  cher- 
cher leur  nourriture  après  le  coucher  du  folcil  j  & 
fi  elles  (brtenc  de  leur  nid  pendant  le  jour ,  elles  fe 
csplleoL  les  unes  contre  les  autres,  fur  une  branche , 
ou  quelquefois  elles  fe  mettent  par  tas  les  unes#fiir 
les  autres.  Mais  ce  qu'il  y  a  de  plus  fingulier,  c*eft 
Tordre  qu'elles  obfervent  dans  leur  marche.  On 
diroit  qu'elles  ont  un  chef  qui  leur  fert  de  guide  ,  & 
^ui  règle  tous  leurs  mouvemens.  On  en  voit  une  qui 
marche  la  première  j  à  celle-ci  en  fuccède  une  le- 
conde ,  une  troifième ,  une  quatrième.  La  file  (è 
4onbIe  cnfttite «  fe  triple  &  le  quadruple,  c'cft-à- 
dire,  que  les  premiers  rangs  font  compofés  d'une 
chenille  ,  les  fuivans  de  deux  ,  &  puis  de  trois ,  de 
quatre  ma  d*an  nombre  plus  confiderable ,  qui  toutes 
cxécaccnt  les  mêmes  mouvemens  que  la  premiè|:e , 
^ai  s*arrccenc  avec  elle ,  ou  fuivenc  les  concours  & 
les  /Inuoficés  qu'elle  décric.  C'eft  cec  ordre  qui  leur 
«  Bni  donner  par  Reaumur  le  nom  de  proctjjpon- 
MMires, 

Pairenacs  à  toute  leur  groffeur  vers  la  fin  de  juin 
«X  au  commencement  de  juillet ,  elles  filent ,  cha- 
conc  ea  particalier  »  une  coque  l'une  à  côté  de  l'au- 
tre ,  dans  le  dffu  duquel  tÛcs  font  entrer  les  poils 
çn  recouvrent  leur  corps  s  elles  s'y  changenc  en 
wyfàlidc ,  &  en  fonenc  fous  la  forme  d'mfe^c  par- 
tit an  commcncemenc  du  mois  d'août. 

Lorfqu'on  touche  au  nid  de  ces  chenilles ,  on  en 
fm  ibnir  des  poils  fi  fins ,  que  le  moindre  venc  les 
emporte  s  ils  s'attachent  aux  mains  &  au  vifage  ,  & 
j  cjnfcnc  de  la  démangeaifon  &  même  une  légère 
mflammacion. 

fj.  Bon  BIX  pichyocampa. 

BoMtTx  pitnyocampa. 

Bombyx  alis  reverps  grifcis  :  ftrigis  tribus  obfcu- 
rioribus  ,  pofiicis  paliidis  ^  punHo  anali  fufco,  Fab. 
MLutt.  injl  tom.  %.  pag.  1 14.  n^.  66. 

KMX9U.  Mém.  tom.  &•  pi.  7.  fig,  3 .  La  chenille. 
fL  t.fg.  1—1%. 

EsPEJi.  tom.  j.  tab.  %$.  fig.  6.  7. 

Pkaidna  Bombyx  pitkyocampa.  Wicnn.  Vcfj. 
f^.^%.n?.  11. 

La  proceffionnaire  du  Pin.  Eunst.  Pap.  d'Europ. 
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Hù 


n  rciîemble  au  précédent  pour  la  forme  &  la 
fjpndear.  Les  antennes  font  un  peu  pedinées.  Le 
ciKcdcc  cft  d'un  gris  brun.  L'abdomen  eft  jaunâcte , 


8c  terminé,  dans  les  femelles  «  par  une  infinité  de 

Ectites  écailles  brunes ,  luifantcs ,  pointues  par  un 
out,  arrondies  par  l'autre  ,  un  peu  convexes  à  leur 
partie  fupérieure,  &  pofces  en  recouvrement.  Lçs 
ailes  fupérieures  font  d'un  gris  cendré  obfcur ,  avec 
trois  raies  tranfverfales  ,  noirâtres.  Les  inférieures 
font  cendrées ,  avec  un  pomt  obfcur  à  leur  angle 
poftérieur  interne. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

Les  chenilles  fe  nourrirent  des  feuilles  dé  Pin ,  8c 
vivent  en  fociéié  comme  l'cfpèce  précédente.  Elles 
fortent  de  l'œuf  en  fepcembre ,  £ucnc  en  commun 
une  t&ile  ou  elles  fe  mettent  à  couvert ,  &  dans  la- 
quelle elles  paHent  l'hiver.  Au  commencement  de  la 
belle  faifon ,  elles  quittent  leur  nid ,  en  conftrui- 
fenc  un  aucre^  &  l'augmentent  enfuite  à  mefure 
qu'elles  grofllfl'ent.  Ces  nids  font,  dans  certaines 
années,  très-communs  dans  les  provinces  méridio- 
nales de  la  France.  Ils  font  grands  de  Biits  d'une 
foie  affez  belle  &  alTez  foiide,  dont  on  pourroit 
peur-être  tirer  parti.  Cecce  foie  eft  force  &  fufcep- 
cible  d'êcre  cardée  &  filée,  mais  elle  fe  diiîouc  dans 
l'eau  bouillante.  On  peut  confulter  le  tome  i.  mé- 
moire 3  c.  de  Reaumur ,  fur  le  petit  nombre  d'ex- 
périences qui  ont  été  faites  à  ce  uijec. 

La  chenille  eft  bleuicre  &  couverce  de  poils  roux* 
La  cêce  eft  noire ,  &  on  voie  quelques  caches  jau-^ 
nacres  fur  le  dos.  Parvenue  à  couce  fa  grolfeur  vers 
le  milieu  de  mars  ^  elle  creufe  un  crou  ckns  la  cerre  ^ 
file  une  coque  ovale ,  aflêx  folide,  &  fe  chanec  en 
chryfalide,  d'où  elle  fort  en  juillet  fous  la  tounc^ 
d'infecte  parfaic. 


$8.  BOMBix  à  foie. 

Bombyx  Mo  ri. 

Bombyx  alis  reverfis  palliais ,  fliigis  tribus  ob" 
foletis  fufcis.  Fab.  Syft.  cntom.pag.  5^7.  n9.  41  •  — 
^Spee,  inf.  tom.  i.  ^ag.  180.  n®.  ^-j.^Mant.  inf. 
tom.  1.  pag.   114.  n?.  6%. 

FkaUna  Bombyx  Mori  elinguis,  alis  reverfis  pal* 
lidis  ;  ftrigis  tribus  obfoletis  fufcis  maculaque  lu-* 
nari.  Lin.  Syft,  nat»  pag.  8 1 7.  /i^.  3  3.  —  Aménité 
acad,  tom.  ^»  pag.  563. 

PhaUna  peBinicomis  elinguis  tôt  a  alha  ^  alis 
deflexis ,  Bombyx  di^a.  Geoff.  Inf.  tom.  t.p.ll6^ 
w®.  18. 

Le  ver  à  foie.  Geoff.  Ib. 

PhaUna  mori.  Se  op.  Entom.  cam»  nP.  48^* 

MOUFF.  Theat.  inf. pag.  181. 

Alduov.  Inf.  180. 

JONST.  Inf  tab.  ti. 

Merian.  Europ^  tab.  r. 

GOED.  Inf  tom.  j.  tab  42» 

LiST.GOED.  fig,  31. 

Blank.  pag.  47 — 54.  tab.  $.  fig.  D.  E.  P. 

âlb.  Inf.  tab.  1 2r.  fig.  1 60 

BZADL.  nat,  tab.  17»  fig.  K 

VAvu}9.AL.  Inf.  tab.  ^.  • 
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$r.BA.  Muf.  tom,  4.  tub,  so,fig.  5— ij. 

RlaVm.  Mcm.  tom,  i.  péig,  17X.  ^  fuîv,  pL  4. 
/^.  14.  La  chenille.  —  Id.  tom.  1.  /*/«  $.fig,  1.  1.  ). 

Rois.  Inf.  tom,  j.  c/tfj^  x.  Pap,  noà.  tab,  7.  8.  9, 

Fi'iSLV.  Ifif^pag,  J4.  «".  651. 

PhaU/id  Bombyx  Mon»  Wienn.  Ver^,  pag,  49. 
1?*".  I. 

Le  ver  à  foie.  Ernst.  Pj/^.  d'Europ,  tom.  4. 
/><:^.  14.  f/.  115.  &/)/.  114.  «*'.  168. 

lia  depuis  un  pouce  &  quart  jtifqu'à  près  de  deux 
pouces  de  largeur  lorU]ue  fcs  ailes  font  étendues. 
Les  antennes  au  maie  font  trcs  pcdinéçs ,  blanches 
au  milieu,  avec  les  filets  latéiaux  bruns.  Les  yeux 
ibnt  noirs.  La  trompe  ell  imperceptible.  Tout  le 
corps  eil  d'une  couleur  blanchâtre.  Les  ailes  fupé- 
heures  font  un  peu  recourbées  en  faucille  à  leur  ex- 
trcfaiité ,  fur-tout  dans  le  mâle  :  elles  font  blanchâ- 
ries  y  avec  deux  ou  trois  raies  traiifverfalcs ,  obfcu- 
res  ,  peu  marquées.  Les  inl^rieures  font  ariondies , 
bLn^.hâtres  ,  avec  une  feule  raie  tranfverfale  ,  obf- 
cure ,  peu  marquée.  Le  dellôus  des  ailes  cft  à-peu- 
près  fcmbLble  au  deilbs. 

Il  fc  trouve  naturellement  dans  la  Chine,  de  dans 
les  climats  un  peu  chauds  de  l'Aiie. 

La  chenille  de  ce  Bombix ,  à  laquelle  on  a  donné 
le  nom  de  vtr-j-Joie,  cd  élevée  depuis  long-temps 
en  Italie ,  en  Efpagne ,  dans  les  provinces  méri- 
dionales de  la  France ,  6cc.  à  caufe  de  la  loie  qu'on 
retire  de  fa  coque ,  &  dont  nous  dirons  un  mot  à 
Tarticle  vtr-a-^oit.  Elle  ti\  iilfe ,  d'un  grb  cendré  , 
obfcur  dans  Ion  jeune  âge ,  &  jaunâtre  an  moment 
qu'elle  va  fi!er  fou  cocon.  Mais  on  en  trouve  plu- 
fieurs  qui  con fervent  toujours  leur  couleur  cenorée 
brune.  On  apper^oit  derrière  la  tête  de  cette  che- 
nille quelques  ridcs«ibrmées  par  la  peau,  &  une 
efpèce  de  queue  au  dcllus  du  dernier  anneau.  Par- 
Ycnue  à  toute  fa  grolleur  »  elle  file  en  Chine ,  fur 
le  Mûrier  dont  elle  fe  nourrit ,  une  coque  ovale , 
folide  ,  d'un  tiifu  très -ferré»  d'un  beau  jaune  » 
d'une  low  trcs-Hne ,  trcs-forte  &  très-belle ,  dans 
laquelle  clic  fe  change  en  chryfalide,  &  d'où  elic 
fotr  au  bout  de  quinze  ou  vingt  jours  fous  la  forme 
d'ini'cde  p^ufait. 

99,  Bombix  Aeginc. 
BitM   vx  Aegina, 

bom.'\x  aàs  reverfis  brunnets ,  fuptnoribus  fttîgîs 
piurimià  f.Jihf  injtiioriôus  fubtus  cinenis  pundo 

Ph,^L  «•  /tgtna,  Cram.  Pap,  txot,  tom.  4»  piig* 
191.  tatf.  3  S4.  fig,  D,  £. 


U  a  c*  viron  un  pouce  8c  trots  quarts  de  largeur  » 
loifquc   îr*  ^il^'"  ^"^^  étendues.  Les  aiue:  nés  font 

ob:*.  Uics  ôii  fcainJc"-  ^^  corps  eft  d'un  brun  louf-  ^  ,  „ .,^.  ._^,. 

sjcfc.  le-  .1  L-.  f.ijû. cures  f^^l  brunes,  avec  plu-      i^ue  if  e^u/jrîù^  a:bis. 

ficurs  raic\  tunùcrfaîc^,  noirâtres,  &  îc  i^CrJ  |oftc-  1       phu/tnu  ug.cjtu,  Caam.  Pap. 

ncur  jauAiuc .  avec  une  raie  ondfc  »  obfcuie.  Lt^  \  pL  50^.  /^.  A. 
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inférieures  font  brunes ,  fans  taches.  Le  deifc 
ailes  fupérieoies  e(l  brun ,  avec  le  bord  po( 
jaune.  Le  de:  ous  des  inférieures  eft  d'un  gri 
dré  y  avec  un  peu  du  bord  poikéricur  jaunâtre 
raie  tranfverfale  obfcure  vers  le  milieu,  &  * 
un  point  noir  entouré  d*'uu  anneau  blanc. 

U  fe  trouve  à  Surinam. 

ICO.  Bombix  Vcrago. 

Bombyx  yerjgo. 

Bombyx  alis  uvcrfis  femigîncîs  ,  ft^fco  irn 
anticis  ftrigis  quatuor  nigrU ,  puncio^ue  nig/ 
annuldto, 

Pkalâna  Verago.  Cram.  Pap.  cxot.  t 
pmg,  101.  pi,  161.  fig.  D,  E.  &  tom.  4.  pu 
pi.  }o6,  fig,  D,  E, 

Il  a  depuis  un  pouce  &  demi  jufqu'â  deux 
de  largeur  ,  lorfque  les  ailes  font  étendues.  1 
tenues  font  brunes ,  roufsâtres  &  tres-pcetinéi 
ailes  fupérieures  ont  leur  bord  poiléticur  1 
dentelé  :  elles  font  d'une  couleui  fcrrugineufc 
parfemée  de  petits  points  noirâtres  ,  plus  m 
dans  le  mâle  que  dans  la  femelle.  On  remarqu 
ou  quatre  raies  tranfverfales ,  obfcurcs  ,  &:  ur 
noir  au  niiieu,  entouré  d'un  anneau  biaii 
ailes  inférieures  ont  leur  bord  poftérieur  u 
dentelé  \  elles  font  fcrrugineufcs ,  avec  ur 
jaunâtre ,  tranfverfale  ,  peu  marquée.  Le  < 
eft  d'un  gris  ferrugineux^  avec  quelques  tat 
nuances  brunes  &  jaunâtres. 

U  fe  trouve  à  Surinam. 

101.  Bombix  orné. 

BoMarx  omata. 

Bombyx  ails  reverfis ,  anticis  aibidis  firi^ 
data  objcura ,  pofticis  rups  margiru  aiho. 

Pkaiâna  omata,  Cram.  Pap.  txot,  tom.  4.  f . 
pi,  \o6,  fig,  G. 

Il  a  environ  un  pouce  &  trois  quarts  de  la 
lorfque  les  ailes  font  étenducN.  Les  antenne! 
corps  font  d'une  couleur  roufsâtre ,  avec  de 
ches  blanches  a  la  partie  poftéiicure  du  corccU 
ailes  fupérieures  (ont  blanchâtres,  avec  icm 
un  peu  toufsâue,  &  une  laie  ondée,  angu 
d'uu  brun  roufsâtre  ,  vers  le  bord  poftétuu 
une  autre  petite,  reu  marquée ,  placée  au  milic 
s'étend  depuis  k  bord  iiiterne  ,  fufque  vers  le 
de  l'aile.  Les  ailes  iiifcru-ures  f  nt  rouf^^âircs  , 
un  peu  de  blanc  vers  le  bi^rd  polU-ricnr.  Le  ce 
les  ailes  en  defloa*^  font  d  un  blanc  fale  grisâti 

Il  fe  trouve  a  Surinam. 


ICI.  BoMBiX  agreile. 

Bi.rn!fyx  alis  ttvei  fis  ftrrugineis  ^  macula  j 


cjrpr.  tom.  4. 
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II  cft  un  peu  plus  petit  que  le  précédent^  Les  an- 
tennes font  pcOméos.  Tout  le  corps  cft  d*unc  cou- 
leur fcrruçineufe  brune.  Les  ailes  font  fcrrugineu- 
ics ,  rotilsatres ,  avec  une  tache  peu  marquée , 
blanche  ,  irrtgulière ,  au  milieu ,  &  une  bande  de 
la  même  couleur  vers  le  bord  poftérieur.  Les  infé- 
rieures font  ferrugineufes  roulsâtres  ,  avec  un  peu 
ck  blanc  vers  leur  angle  lacérai.  Le  dell'ous  des  ailes 
aï  d'un  brun  ferrugineux  fans  taches. 

Il  fe  trouve  à  Surinam. 

105.  BoMBix  Hyrtaca. 

Bombyx  Hyrtaca, 

Bomèyx  alis  reverfis  ferrugimis  ,  anticis  pofticc 
fi^fâs ,  macula  nigra  punBo  albo, 

PJtaUnà  Hyrtaca.  Cram.  Ptfp.  cxot*  tom,  3. 
pag.  97.  tab.  2.^9.  fig.  F. 

Il  cft  à-peu-près  de  la  grandeur  du  précédent. 
Les  antennes  f<Mit  peâinécs.  Le  corps  eft  d'un  brun 
fetmeineax.  Les  ailes  Tupérieures  font  ferrugineufes 
loofsacrcs  ,  avec  une  tactie  noire ,  oblongue ,  mar- 
quée an  milieu  d'un  point  blanc  s  une  partie  de  Taile 
vczs  le  bord  poftérieur  eft  brune.  Les  ailes  infé- 
rieucs  fcmc  ferrugineufes  roufsâtres,  fans  taches. 
La  ooiilear  du  defibus  àcs  ailes  ne  ^différe  pas  du 
àsSo^  La  tache  noire  des  ailes  fupérieures  y  eft 
firglfiiKut  beaucoup  moins  marquée. 

n  fc  trouTc  à  Surinam  4  à  Cayenne. 

104.  BOMBxx  montagnard. 
Bombyx  montana. 

Bomhyx  alis  reverfis  concoloribus  nigrîs  ,  macula 
êiha  limhaquefiavo* 

PkaidMa   montana,  Ckam*  Pap,  ixot»  tom.  4. 

/^.U7-i^- Sy^-Z^-^- 
Il  a  envircm  un  pouce  9c  trois  quarts  de  largeur  , 
brfôae  le$  ailes  font  étendues.  Les  antennes  font 
HMuâtrcs  êc  peâinées.  Le  corps  eft  brun  &  velu.  Les 
aies  (bat  noires  ,  avec  une  tache  blanche  au  milieu 
•e  chaque ,  &  le  bord  légèrement  jaunâtre.  Le  def- 
(ms  des  quatre  aûles  ^  d'un  brun  roufsatrc  ^  avec 
tache  blanche  au  milieu ,  fcmblable  à  celle  du 
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B  fie  txoavc  ^u  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

10  (.  BoMBix  Amifie. 
^  ^K   BojTBTx  Amilia, 
^  ^K  Boniyx  mUs  reverfis  fiefco-cinereis,  firîgis  duabus 
^  ^El|fÊ»-n^  j  amticis  macula  tUdyma  alba  ptUucida, 

f^âlÊxa  Amilia.  Cu'am.   Pap.  exot.  tom.   3. 
i|.i)0.p/.  xé5.  ^.  £. 

H  a  dcpins  deux  jvfqu'à  deux  pouces  &  demi  de 

*^^*  ^'^H"^  ^^  ^^  ^^'^^  étendues.  Les  antennes 

/'^««tt**-peâinécs.  Le  corps  cft  d'une  couleur  ccn- 

'    ""^  ^"""ae  *  «tt  çcu  roa^ae.  Les  ailes  fupérieures 

jh^cf  ^"^  cttolcur  ccndiécoUcore  ,  avec  deux  raies 

.  k- r   ■^d&ks ,  d'an  bnm  tott&âto^  plus  marquées 


i>  « 


(4^ 


dans  le  mâle  que  dans  la  femelle ,  ic  une  double 
tache  tranfparcnte ,  placée  au  milieu  :  vers  le  bord 
poftérieur  ,  la  couleur  de  l'aile  cft  un  peu  obfcure. 
Les  inférieures  ont  leur  bord  poftérieur  irrégulière- 
ment dentelé  3  elles  font  de  la  couleur  des  fupé- 
rieures j  avec  une  bande  obfcure  vers  le  bord  pof^ 
téricur.  Le  dcifous  des  ailes  cft  à-peu-près  fcmblable 
au  deifus. 

Il  fe  trouve  à  Surinam. 

10^.  BoMBix  rural. 
Bombyx  nirea. 

Bombyx  alis  reverfis  fufcis  :  ftrigîs  undatls  paliï" 
dioribus,  Fab.  Mant,  inf,  tom,  1.  pag,  1 14.  n®.  éy. 

Le  corps  de  ce  Bombix  eft  noirâtre  &  fans  ta^ 
ches.  Les  ailes  fupérieures  font  obfcurcs  noirâtres  » 
avec  des  raies  tranfvcrfales ,  à  peine  diftiiidcs , 
d'une  couleur  plus  claire  que  celle  du  fond.  Les  pof- 
térîeures  en  dclFus^  &  les  quatre  ailes  en  deûous  , 
font  obfcures  fans  taches. 

Il  fe  trouve  en  Autriche. 

107.  Bombix  tricolor* 
Bombyx  tricolorà. 

Bombyx  alis  fubreverfis  coccinea ,  thorace  nîveo 
coccineo  punit ato ,  alis  anticis  niveis  :  ftriga  punC" 
tonim  nigrorum,  Fab.  Mont,  inf,  tom,  1.  pag,  114, 

Il  reifemble ,  pour  !a  forme  &  la  grandeur ,  an 
Bombix  à  livrée.  La  tête  eft  rouge.  Les  antennes 
font  noires  &  peâinées.  Le  corcclet  eft  blanc ,  avec 
(îx  points  rouges ,  difpofés  en  cercle.  L'abdomen  eft 
rouge.  Les  ailes  fupérieures  font  blanches  ,  avec 
le  bord  antérieur  rouge  ,  &  une  raie  tranfveffale  , 
formée  par  des  points  noirs  ,  placée  au  milieu.  Les 
poftérieures  font  rouges,  fans  taches.  Le  deilous 
des  quatre  ailes  eft  rouge. 

Il  fe  trouve  à  Cayenne. 

108.  Bombix  â  livrée. 
Bombyx  neuftria. 

Bombyx  alis  reverfis  grifeis ,  firîgis  duabus  fer^ 
rugineis  ,  fubtus  unica.  Fab.  Syfi.  entom.  pag,  567. 
no.  41.  —  Spec.  inf.  tom.  i.  pag.  180.  n^.  58.— 
Mant.  inf.  tom.  1.  pag.  114.  «®.  70. 

PhaUna  Bombyx  neufbia  elinguîs  ,  alîs  reverfis  : 
fafcia  fcfquialtera  ;  fubtus  unica.  LiN.  Syft.  nat. 
pag.  818.  n^.  35. 

PhaUna  pehinicomis  elinguis ,  alis  deflexis  pal^ 
lidis  ^  fafcia  alarum  tranfverfali  faturatiore,  Geof. 
Inf.  tom.  1.  pag.  1 1 4.  «°.  1 6. 

La  livrée.  Geof.  Ib. 

R AJ.  Inf.  pag.  1 1 3 .  «o.  ^. 

Reaum.  Mém.  inf.  tom.  i.  pL  s.fig*  7.  La  che- 
nille. —  Id.  tom.  1.  pi.  ^.fig»  1-^13. 

GOED.  tom.  1.  fie.  lo. 

List.  Gqed.  taS.  8^.    . 
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Mttl&N.   Etinp.tai.  )j. 

R.011.  I/tf.  (Offi.   1.   (^JT  t.  pàp.  uo8.  tah.  t. 

k  '— 7- 

AittN.  laf.  rai.   ij./f.  17. 

Fbisch.  I.  tai.  X.  fig.  1 — 6. 

Vin.  II.  n".  10.Mi.4j. 

ScHAtff.  ho»,  inf.  tai.  ;05.  j(/.  I.  *.  ^  W- 
(ji.  iisfS-  '■  »■ 

PhaUmu  Bombyx  Htufiria.  Wttmt.  y*r\.p«g.i7. 
"°.  4. 

L»  livrée.  fuNtr.  Pûp.  d^Eurvp.  lom,  5.  pug.  17. 
/t  ilo.  fl».  »,t. 

II  a  depuis  an  pouce  lufcju'à  un  pouce  Se  demi 
de  largeur,  loiû^ue  Ict  ailes  fonc  cicnduet.  Lc« 
antcnnci  font  un  peu  pc£bnces.  Le  coipt  cil  d'ane 
couleur  etife  jaunarie  ou  luufïâire.  Les  ailei  Tupc- 
iknies  (mit  de  la  couleur  du  coq» .  fie  coupées  par 
4eux  lignes  tranfrcrralct  kruncs ,  ou  par  une  laree 
bande  roufûtrc ,  un  peu  obfcurc.  L«  ailes  înK- 
licurct  l'ont  de  U  couleur  du  corps,  mais  un  peu 
pins  fbncce  à  Icui  bafe.  Le  dcifoui  des  ailes  ûipé- 
rieurct  efl  un  pe«  brun  ,  arec  une  raie  cranrverrale, 
claire.  Le  dcHous  des  inférieures  eft  fcmblable  au 
dedui,  ti  coupé  par  une  l^c  obrcute,  oès-peu 
aunjuéc. 

II  Ce  trouve  en  Europe  ;  il  eft  nit-coininan  aux 
cnvitooi  de  Paris. 

La  cbenillc  fe  nourrit  noo-rralcmcnt  des  feuilles 
de  tous  les  arbrts  iiuiiicn .  mab  encore  de  ccllei  de 
Cbtne,  d'Orac,  de  Saule,  d'Aubépine.  Elle  vit 
en  Tociécé ,  Il  canfe  fouTetit  beaucoup  de  dommage 
aux  aibrct.  Elle  eft  peu  velue.  Sou  corps  eA  mar- 
iné de  lignes  longiiudinales  bleuâtres  Se  rouecàttes , 
&  par  une  ligne  longitudinale  blanche  au  miSeu  du 
dos.  La  difpalition,dcs  lignes  relTemblatiE ,  en  quel- 
«ue  forte  a  un  habit  de  hvtée ,  a  hit  donner  à  cecce 
cnenillc ,  par  Reaunur ,  le  nom  de  livrit.  Parve- 
nues à  toute  leur  grollêut  ven  le  ctKmncnceineni  de 
}uio  ,  CCS  cbenilles  fe  retirent  dant  de*  feuilles  on 
dans  des  crcui  d'arbres  ou  fous  des  branches  ,  pour 
y  bifc  leurs  coquet ,  te  fe  mcilmoiphorer  en  àtry- 
ulidc  :  elles  en  forteni  lous  la  forme  d'iufeâe  parfait 
VX  bout  de  <\ii\mc  à  viagi  jours. 

Lct  onifs  de  ce  Bomiix  font  arrangés  d'une  ma- 
Biïre  adex  fiagulibe }  ils  font  dépof£  en  fbnnc  de 
braflclct  ou  d  anneau ,  autour  d'une  pcàtc  bituche 
les  uns  à  côté  des  auncf ,  en  ligne  rptralc. 

I09.  BoMBix  de  la  Jacée. 

BoMtrx  eâfrtafis. 

BomiyM  miit  revtrfii  «bfcitrU ,  fifdts  Jitahu 
p*llidi*.  Fai.  Syfi.  tntom.  fag.  jél,  u".  4).  — Sftc. 
iuf.ipm.  t.pag.  iti.  fl".  $f.-^ALiMt.  uif.  torm.  a, 
pag.  Ilf.  »'.  71. 

PluUtna  Btmiyx  cafttcnfii  tUngmis ,  alit  mtrfit 
griftit  :  firigii  itakut  pmUiMt  ;  fiiiiyj  imita.  Lm. 
'    -  --    »•.  ,«.  — f«w. /«(.  a*  I. 


ijr/.  M^t.  pag.   lit.  m: 
jT'.Iji.m.  t.  4.  it«a. 
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Ptul&ic  à  utomes  i  barbes ,  Tant  troffl] 
la  femelle  eft  btuiie  à  dcui  raies  d'un  jau 
fie  te  mile  d*ua  jaanc-blanc  à  taict  biuo 
Mém.  tom.  i.  pag.  6f6.  pL  i).  fg.  1 
pag.  xi€. 

Pbaiinc  livret  4tt  prit  à  antennes  barbi 
trompe  ,  à  ailes  débordées  brunet  à  deux  r; 
(jucs,  <fun  jaune  cUii  danc  la  fx:mclle ,  fi 
blauchiitei  à  raies  brunes  dans  le  mâle.  Di 
tom.  t.  pag.  1^9.  a".  \. 

Mekian.  kurop.  tab.  ijj. 

Ro£«.  Inf.  tom.  4.  tab.  H.fig.  i^-4. 

FrISCH.  Inf.  10.  lab.   S. 

EsPIR.  Inf.  tom.  ;.  pag,  147.  tai.  it.  fi 

PkaU„a  Bombyx  cJfirtnfH.  JUtun.  V< 
«•.   J. 

La  livrée  des  prés.  Einit.  Pap.JEmrop 
pag.  i«.pi.  iïi.  if  fi.  Il*,  a",  rjj. 

Ce  Bomiix  relTemblc  beaucoup  au  pn-ccc 
la  forme  fie  la  grandeur.  Le  inâlc  U  la  r.nit 
reot  encr'eux  p;ir  les  couleurs.  Lct  aiiti:iv'c< 
font  peâinéct.  La  têic ,  le  curcckt  Sl  li-  d 
ventre  font  d'un  gris  jaunâtre.  Le  dcllus  i 
cfl  d'une  couleur  cendrée  brjnc.  Les  ait 
rienies  font  d'un  gris  jaunâtre ,  avec  une  lar 
oblique ,  brune  ,  vanée  de  gris  jaunaitc 
au  milieu  ;  une  raie  oblic^ue  brune,  vers 
fie  quel  JUCS  nuances  brunes  vers  le  boid  p< 
Les  aiics  inférieures  fonc  d'une  couleur 
brune  ,  lans  taches.  Le  deCous  dei  ailet  fu] 
efl  de  la  mime  couleur ,  avec  une  rate  cia 
jaunâtre.  Le  dclfous  des  inférieures  eft  d'un 
oinc,  avec  deux  raies  itanfrer laies,  brunes 

La  femelle  a  les  >ntennct  très-peu  pccHn 
eft  plus  grolTe  que  le  mâle.  Son  corps  cil  d' 
leur  brune,  mêlée  d'un  peu  de  roui.  Le^  ai 
ricurcs  font  d'une  eouleut  cei^d  ée  bnmc 
rouliàtic,  avec  deui  laics  prcfijuc  ordre 
quel ,  d'un  jaune  pâle.  On  voie  entt'cllct  u 
bande  d'un  brun  plus  obfcut  que  le  refte 
Endefibus,  les  quatre  aîL^i  ont  chacune  u 
taie  oblique ,  duo  jaune  pâle. 

U  fe  trouve  en  Europe. 

ta  chenille  reflcmble  un  pen  à  celle  de 
précédente.  Elle  vit  fur  U  Jacée  ,  la  Pilofclk 
qucs  cfpèces  dé  Géranium  ou  b.:c  de  grue  , 
pendule,  les  Titimales,  fiic.  Elle  ell  un  pe 
Se  fon  corps  eft  couvert  de  raies  loogiiudinaJc 
noires  Se  ipugcârrcs  i  mais  ccllcs~ii  fout  p; 
de  ucfacs  noires.  Ctle  lîle  une  coque  fc  nbl 

S>récédcnre ,  vers  le  milieu  de  juin  ,  ti  l'inû 
ait  en  fort  environ  tioii  fcnumcs  apits, 

110.  BoHBix   ftanconieonc. 

BoM»Tx  frantonica. 

Bombyx  alis  rrvtrfÏM  kyalino  albidit  :  / 
HJii ,  iimio  nigro.  Fai.  M^U.inf.  tom.  t, 
«•.7». 
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Isrim.  sam,  3.  pag.  1  j^.  taL  %6.fg.  1— !• 
Bombyx  fraïuonina.     Wunn.    K>rf.  pûg.    57. 

*•.  6. 
La  francomenne.  Eknst.  Pap.  ^Europ.  tom.  5. 

fétg.  53.  pL  \%x.  n9.  1)4* 

Le  mâle  cft  un  peu  plus  petit  que  celui  des  deux 
tfpèces  précédentes.  Ses  antennes  font  obfcures.  La 
tête  &  le  corcelec  font  velus  &  jaunâtres.  L'abdomen 
cft  obfcur.  Les  quatre  ailes  font  un  peu  tranfpa- 
lentes ,  grisâtres  dans  le  milieu ,  avec  les  nervures 
&  les  bords  bruns.  On  y  apperçoit  une  raie  tranf- 
vcrfale,  blanchâtre ,  peu  marquée ,  veis  le  milieu. 

La  femelle  cft  une  fois  plus  grande  que  le  mâle. 
Tout  fon  corps  &  les  ailes,  tant  en  deflus  qu'en 
de^us  ,  font  d'im  brun  rougcâtre ,  fans  uches.  On 
appcr^oit  feulement  les  nervures ,  dont  la  couleur 
A  un  peu  obfcure. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Francfort-fur-le- 
Mcia. 

La  chenille  fe  nourrit  fur  le  Chiendent.  Triticum 
npetu.  Lin. 

XII.  BoMBix  cendré. 

BojêbTx  cinerta. 

Bmikyx  ûUs  fubreverfis  cintreîs  :  antîcis  pun3is 
^ÊStMcréÊtrisfuboctUanbus,  Fab.  Mant,  inf.  tom,  2. 
pMg  xi5.«*.74. 

Il  eft  de  grandeur  moyenne.  Les  antennes  font 
•oircs  &  peâ:nées.  Le  corcelet  efl  velu  &  cendré. 
L'abdomen  cft  noirâtre.  Les  ailes  font  cendrées.  On 
«oie  for  les  fopérieiires  quatre  points  noirs ,  entourés 
iwa  cerde  blanc.  Le  deilbus  des  quatre  ailes  eft 
cendré  fit  (ans  taches. 

n  fe  crcnive  en  Autriche. 

III.  BOMBix  du  Pommier. 

Bombyx  Mali.    ^     /      .       ^  ^ .    ^  .^ 

Bomhyx  aUs  reverfis  anenis  :  fafaa  Jsnuata  ob} 
mriorei  punQo  atro.  Pab.  NLanu  inf.  tom.  1, p.  11-5. 

H  reâbmble  bcamcoup  au  Bomhix  de  la  Jade.  Les 
neaoes  fiâe  isèt-peâinées.  La  tète  &  le  corcelet 
fau  TeVns  ,  cendrés.  Les  ailes  fupérieures  font  cen- 
'  •  •  avec  une  large  bande  obfcure ,  placée  au 
ji ,  laquelle  Ce  termine  en  avant  &  en  arrière 
HK  une  ram  finuéc,  noire.  Au  milieu  de  cette 
i  wmkt  9  on  apperfoit  un  point  noir.  Vers  le  bord 
«Éftéricar  ,  il  y  ^  on^  ^^^  tranfveifale  y  obfcure , 
iai  marquée.  Les  inférieures  font  plus  obfcures  que 
IB  fopéncares  »  avec  une  raie  tranfvcriale ,  noirâ- 
«c.  Le  deffous  des  quatre  ailes  eft  obfcur ,  &  coupé 
far  une  raie  noirâtre. 

11  (e  aoove  en  Dannemark. 

»«  fe  nourrit  des  feuilles  de  Pommier ,  de 
£Uc  vk  foliuic^  i  fon  corps  cft  Yclu  ^ 
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brun  »  avec  une  raie  longitudinale  au  deifus  »  pâle,  Ù 
les  ftigmates  bleuâtres. 

113.  BoMBix  du  Noifetier. 
Bombyx  Avellarié, 

Bombyx  alis  reverfis  ohfcure  cînereis  :  fafcia 
finuata  obfcunore  i,nmaculata,  Fab.  Mant,  inf% 
tom.  1.  pag,  1 1 6.  «o.  7^, 

Reaum.  Mém.  tom.  1.  pL  ^>fig»  7 — 13. 

11  reffemble  beaucoup  aux  précédens.  Les  antennes 
font  un  peu  pedinées.  La  tête  &  le  corcelet  font 
velus ,  d'une  couleur  cendrée  obfcure  ,  fans  tachef. 
Les  ailes  font  d*une  couleur  cendrée  obfcure  ,'  avec 
une  large  bande  ûnuée^  plus  obfcure  que  le  fond 
des  ailes. 

Il  fe  trouve  en  Dannemark,  aux  environs  de 
Paris. 

La  chenille  fe  nourit  des  feuilles  de  Pommier^' 
de  Noiferier.  Elle  vit  folitaire.  Son  corps  eft  velu  » 
brun ,  avec  une  bande  étroite ,  d*un  jaune  fouci 
fur  chaque  anneau  ,  &  une  raie  longitudinale , 
formée  par  une  fuite  de  taches  blanches ,  placée  fur 
le  dos.  Elle  file  dans  la  terre  une  coque  mince ,  dans 
laquelle  elle  fe  change  en  chryfalide,  &  d'od  l'ia- 
fîeâe  parfait  fort  au  bout  de  quelques  femaines. 

114.  BoMBix  de  l'Hieracium. 
Bombyx  Hieracit. 

Bombyx  alis  fubreverfis  atro  fuHginofis,  Tab; 
Mant.  inf,  tom*  1.  pag,  116.  n".  77. 

Tinea  gramineÛa,  Wienn.  Ver^.  pag.  i,  ijjj 
«^  I. 

Il  a  près  de  trois  quarts  de  pouce  de  largeur; 
lorfque  les  ailes  font  étendues.  Les  antennes  font 
noires  &  pedinées.  Le  corps  eft  noir  &  peu  velu. 
Les  ailes  font  noirâtres ,  un  peu  tranlparentes  ,  fani 
taches ,  avec  les  nervures  noires. 

U  fe  trouve  en  Europe. 

La  chenille  fe  Fait  un  fourreau  â.Ia  manière  des 
Teignes ,  avec  des  brins  de  feuille.  Elle  vit  fur  leà  ^ 
plantes  gi:aminées.  Suivant  Tauteur  allemand  du  ca- 
talogue fyi^ématique  des  Papillons  des  environs  de 
Vienne ,  c'eft  cette  chenille  que  M.  Geoffroy  a  défi-* 
gnée  par  la  phrafe  fuivante. 

Tinea  involucro  pa'earum  longitudinalium  ordine 
mifitipiici  compofito,  Gxoif .  JnJ,  tom.  i.  pag,  loj. 
n^  SI. 

TROISIEME    FAMILLE, 

A1I.XS      BXMCHizS. 

Anes  penchées  de  chaque  côté,  les  inférieure^  Hf 
.  dépajfant  pas  les  fupérieures. 
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ailei  font  étendues. 
;m  ,  te  celles  de  la 
i.  La  tête  ii  le  «M- 
:ur.  L'abdomen  çft 
éricures  font  lué- 
loir.  Les  inférieures 
ureî ,  &  mûlangécs 
i  dcsailcs  cft  Usa- 


va.  Je  n' 
i  fcul  indivitlii  que 
d'Ambsme.  II  cÂ 


Â(  ,    tkoract  pq/li 
Fab.  Syfi.ento> 
tam.  1.  /iii^.   iS 
f.  Ilé.n*.  8}. 
f«M,  alit   defitx 


f'- 


» ,  alis  aiâo-eiite- 
BÏgrîs  i  aèdomiitc 
'..pag.  lot.  «'.4 

;(<>rmes  feuilletées , 
ec  une  bande  noiic 
n  gris  cendré  avec 
noues.  Dec.  Mém. 

fcentihas  ,  Untolii 
,  abdomine  annulis 
'qre.  Kaj.  Inf.  i  jo. 


cam.  «•,  joo. 
iig.  I.  La  chenille. 
".  8î7. 


*</.  8o,  tab.  l8. — 
>'^.  17-".  -  Id. 
:  qui  ronge  le  boii 

'«;,  iiaA.   ruA.  iS. 


ff.  t— «. 

nn.  fcq;.  fuf,  ta. 
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'    "Pkaluia-  Coffia.  Foorc.  fjwam.  Ftfr.  pdg.  i.jl. 
«•.  4. 

Le  Cofliis.  ExticT.  Pap.  ^Egnp.  mm,  j.  p«y,  <|' 

;•/.  i8j.  &;»/.  ijo.  «*.  i.4tf. 

Il  a  environ  ^lepuu  Jeiuf  paiicet  ic  àem  râCm'i 
trois  pouces  8:  qd  quart  de*  largenr,  lorfquc  vêt  miet 
fontécendues.  LesuitcDiKillÔat  iuipcapcâioJc«.La 
couleur  de  tour  le  corpt  cft  4'uii  vù  cendre  oÂs- 
Ieuz,avcc  des  bandes  ccudrëei.p&.daiiçt  AfiJ'ab- 
domcn.  Les  ail»  fupjrieures  {bat  catdxéàj  aTCc  ica 
lignes  irrëguliircs ,  ttanfTaEfàlct,  noiiïtrci^  ^lû 
ccndcct  les  allu  nébuJcufci.  L^'infittieuiet  &acde 
la  couleur  des  fapëriearet ,  mais  noiiu  nébul^iiiV. 
Le  dclTous  des  qaane  aitet  cû  à-pe«-pi(s  JmbUUc 
audenbï.  . 

Il  fc  uouTc  dans  tonte  rEurope. 

La  chenille  fe  noatrit  da  b«ît.dc  Sude,  Ae  Vem~ 
plier ,  d'Orme  :  elle  ronge  d'abord  U  Ucondc  ^coiu 
Bl  i' aubier,  te  penéitc  cnfoite  daoi  tiatéàem .am 
bois.  Les  ceufs  font  dépofét  dani  la  gtzçiuti  Jr^ 
bois ,  ou  dan* la  ptaics  de  l'aibce ,  vcnua^moù  de 
juillet  3c  d'août.  Les  cbetiillec  naiflêot  pco  de.  tûu 
après,  s'eubacent  &  craijrcat  à  l'abri  pcndaù  rË> 
ver.  Elles  fonc  alTcz  grolTct,  peu  TeAus,  te  Sntt 
couleur  rougeître  :  leur  titc  eh  noiic,  Scannjc  de' 
deux  fortes  mâefaoirec  Pirrcnucs..  'à  tant  Icv 
accroilTcmcnE .  elles  cherchent  4a  U^  Poutipou 
faire  leur  coque  &  fc  chu^ci  ca  chnulîdé ,,  toi 
elles  fortcot  fous  la  fenae  d'iotêAe  pUrfiù  It 
même  aimjc  ou  l'anal  fuiv^ntc,  fiÛTWU  fépome 
à  laquelle  elle*  fc  font  daapet  m  cfa^&lide.  X« 
coque  ed  formée  de  qncIqiK*  filtde  tôte,  kdél^ 
fciuie  de  bois  fortement  liu  cnfcoiblc. 

Cette  chenille  a  me  odcvr  force,  èUMBéMCf 
due  à  une  Itquenr  hnilcnfe  qu'elle  tend  ni  u  bon- 
cbc ,  8c  qui  c(b  contenue  dan*  denx  réicrroîn  r  oa 
velTics  crts'mincct ,  "pUc^ct  prèi  de  fiateftia  qui 
fait  les  fbnâions  de  l'ulomac.  Il  cft  à  pi^fnmei  ^na 
cette  liqueur  fctt  à  bumeftcr  ft  ramdUc  Ici  fibrei 
du  bois  pour  le  rendre  plos  ûTé  à-mtcbcc  it  1 
digérer. 

Le  chevalier  linn^  a  àk  que  cette  cLciiilIc  Aiiit 
le  Cofliis  de  Pline ,  onc  Ict  Romaii^  i^arfeicM 
comme  un  nictt  trtt-délîcat.  -  M,  Gfeofiojr  rejette 
i'opinion  de  Linn^  ,  A^parolt  pln(Ac  porté  à  doiic 
que  le  CoTu»  des  Romaini  étMt  la  um  da  Cb*^  * 
ranfon  palmille .  que  l'on  fait  ttrc  nn  met*  a&^ 
agréable.  Mais  cette  larve  ne  {c  aoùttlt  ^e  4>nl  ' 
(e  bois  du  Palmier,  qû  ne  fé  troavoit'Miat  ta 
Italie  ,  St  le  Coffiu  des  Romains  fe  noaaiflbït  4d^ 
quement  du  bois  de  Chine  fur  leqael  notre  Cc^hi 
ne  fe  trouve  jamais.  D'ailleun ,  cette  dier"*-  — *■-- 
lant  une  odeur  alTez  fïtidc  ,  il  n'cft  pu  vtn 
qu'elle  ait  jamais  iti  am  mcnJoicnc; 
pat  les  riches.  Jam  quidim  Romamis  îk  ko*  ùvrmnM 
tffe  etepît ,  }prtgrand^qut  ttoiorton  vtrma  iUUaOKt  ^ 
funt   i»  tiio,  Coffn  votant  ^  at^ut  Miom  féri»^ 
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g!,,~.  rt^_-.t.  Jlj.i,  .  ;.^,.-j  ^r.ti.u  ;^iuJ..,  «.-- 
J.i_,r:ij.   l.ii.  -V,,-.  r«tom.  fa,:.    <uS.  «-,  41.  — 

A:,..  !rj:  ,„T.  i.  p^f.  iKi.  n-.   m.  —  yUui.  i'if. 

(■-•7.  1.;  J^.  III'.  n".  --. 

(  t:  l'.otzi'ix  cil  uii  iiL-t  plus  t>rj!:.i<.  Les  Uitcniicl 

fo.  :  un  fîu   p-Lliiiit-f.  Le  tuiUl^ri  cit  ol'l..ur.   Les 

^l'i'-.i.ui  [.itlitï  i:Lii:j:rit.  >1uiti  lune  u;bi>;ui^>[e , 
&  .jj:[i:  ici.iliniiiL'.  Vuv  U-  tfoid  i-ulttrr:.:u[,  il  y  J 
u>  ^-  pcEKL'  i.iL-  iijiirvL-rr.tlL-  l>ijii.:i]JEie.  Lci  J:k'i 
1:  :   ...iiiL^  limrjjuiuTLCt.  Ll's  j-..i:k:i  anlciiciuci  l'oni 


Il  Û  II 


c  lijns  U  Cixnc. 


1 16,    BOM 
Ho-r 


mpctu 


if.,.  «".4«.  —  i;".- '"/"''"■  1-/-Ï-  lïi."-.  " 
—  ."•/-■«.  J^y.  f<'i;.  :./-Jj.  lift.  r.'\  -, . 

JVj.'i.tj  i-r-iirUlh .  Dkl'Rï,  t.liij.  tnf.  lom.  i 
'-■■'■  ïjV   '■  ^■ 

Ce  bel  iiu'tfilc  j 

li.-    litgtUI,    lulft^l 

uii:i:;ji'ci  Ibni  brancf,  pc^tiiii-ei ,  avec  rctcrcmicé 
ûu^-i...-.  La  ti'ic  clt  )iunr.  Le  corcïlcE  cil  jjunc  . 
ai  .<  (juvlijucs  laclics  obfcuicf.  L'abdomen  clt 
jaiii.c,  mvcc  un  peu  de  cot.lcat  brune  cU'ic  i  là 

Cdf.ii  l'uptiicuic.  Let  ail»  TupcriLurci  l'ont  mc- 
l'^j^.ci  d'un  beau  jaune  Se  de  b;un  cendré  ,  Se  rou- 
ge ne  avec  dn  points  oblcuri  Tur  les  taches 
].i.:ni:t.  Les  ailcv  infciicutLS  l'ont  jaunes  ,  a*ce  une 
ij.he  iriL^ulicce  &:  une  bande  biunc  cendrée  :  on 
\oM  an  milieu  une  pcuie  lache  ocol^c  brune,  avec 
la  ptuncllc  plus  claire.  Le  dcllbut  des  ail»  elt  d'un 
i:cs''l>cau  jaune  ,  légciement  poiniiUc  de  bton.  Les 
l'.ipciieuics  ont  une  tacbe  ocul^c,  brune,  ft  <u 
puini  brun  à  cône ,  A  le  bord  poftiikur  btnn  cm- 
d[.-.  Les  itifciicutcs  ont  feukmcnt  une  acbc  ocnUe 
brune ,  Teniblable  è  celle  de  dcibi.  Le  dcfim  da 
Ctfip*  &  les  pactes  font  ftok 

Il  Te  trouTc  à  rjteMp  fcwfmiJi,   1  k 
qu'il  A  mare  m 

117.  AHHaEjï^&- 

BaMmt*  antp^ofiTÎf. 
WMdM'Hjmk^jA*.  Syf.  t. 

iirf.mm.  i.ftg.  tu.  m\  ta. 
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11  e(V  p2nA.  La  ihc  i-ft  obrcurc.  Le*  aniennei 
l'uni  coui[>ics,    pict  .-.tes ,    tiJiiics  a  leur    bjte, 

m:nccs  i  '.lut  i:t:iL'nii;e.  Ll  curtietet  «i  l'^bdomca 
lui'c  cbûiirs.  Li.''  di:!,.  ]jj-;i;L'uies  luni  ccniiites , 
pan'iiHiiis  lie  [-U111LS  l-;>.lu:s,  &:  uni,  veis  le  bord 
l'utt-.r:tut  ,  >1lui  :jil's  [r.iiil'veiùks  ,  ubùdtes , 
Uï^-Dudves-  Le^  ii.liii(,u:kS  font  cendii-c^ ,  lans 
i.clict.  L^s  t]L:a:[i:  ail.s  1.  n:  cendrée»  en  delTuus, 


11  Iciiouvc 


I  Indes 


iicnutci. 


iiS.  BcuBiK  Hvplimcc. 

li"MBY^     Ilyph!J.Ui. 

liomkyK  ul,i.iifiixit  cotruiti*  ,  aiiticiifijvo  ma- 
.-^/jdi.  FAb.  Ayiv.  ir.f  lam.  1. /•'£.  >Sl.  k".  6*. 
—  Mjr.t.  ir.f,  tom.  l.  fi^.  1  16.1".  ïl. 

PAj.'anu  tiyfkin&i.  CkaM.  ïr.f.  lom.  t.  f^ig.  9I. 
pi.  IJ+.A'.^. 

Il  a  cnviioii  <]uairc  pouces  &  demi  de  long  loti- 
que  les  ailis  font  étendues.  Les  antennes  du  mile 
l'eulcinent  Loni  un  peu  peintes.  Tout  le  coipt  ctl 
d'une  couleur  bleue  loiicéc.  Les  ailes  Lupiiieuict 
l'unt  bkucs  avec  des  taches  inéj^ulièics,  a;  le  bord 
[>olU-ticur)auncs.  Les  ailci  iiiltiicutes  l'ont  bleues, 
uns  laches .  avec  un  peu  du  botd  polUtieut  ;auac. 
Le  dcllous  des  ailct  cA  a  peu-frcs  fcnibl^lc  au 
deilut. 
11  fc  trouve  aui  lilcs  iloluques. 

II;.  BOMBix  Cyanc. 

BuMtrx  i.yani. 

Bomiiyx  a.iJ  dtfiixii  iitris  hyaliHo  mMulatU , 
pofliiit  Utuills  fuUii.  Fab.  Spti,  inf.  App.  lo-m,  x. 
pag.  J06.  —  Muai.  i>if.  tum,  t.pùg   1 1  a.  a".  11. 

fiiti^iia  Lyunt.  Ckam.  l^iip,  txot,  tvm,  j,  p.  1 17. 
pl.i67-h-^- 

Il  a  un  peu  plus  de  trois  pouces  le  demi  de  Ur> 
geuT ,  l<itl<]ue  les  ailes  l'unt  étendues.  Les  aotcaocs 
font  noires  tt  pcdinées.  Le  cotps  cil  d'un  braa 
toufsâcre  en  dcllus  ,  avec  des  bandes  jaunes  Titr  Fab- 
domcn ,  te  jaunâtics  en  dclTous.  Les  ailes  fup«- 
rieures  font  d'un  noir  blcuàue,  avec  de*  uaMl 
blaïKbcs ,  tranfpaicnies.  Les  înHrieuics  Coat  d'ao 
noir  bleuâtre  à  leur  bal'e  ,  blauebes  te  uaafpucaics 
au  milieu  .  fie  d'un  noir  bicuàite  cnfuiic  .  zvcc  cÎM 
ou  fa  ucbes  jaunes ,  figurées  en  ctoilUnt.  Le  de^ 
foos  dei  tjuatie  ailc^  clt  lemblabk  au  deAut.  , 

11  le  nouvel  Amt>oiiic. 

11,0.  BoMiix  San. 

BoMtrx  StriM, 

Bomijs  *tu  dtfttmi ,'  timm  w/rufur  vgnù  f 

fkaié.M  Strhe.  Cxah.  r«^  exM,  «rat.  a.  f.  jj, 
//.M(.A   -<- 

^  Ce  Bêmiir  tedcnible  bcsncouf  au  Cv/w  dlSK^ 
'^^.  mbBcftbuUKOaf  (lugnadi  il  «  cavttf^. 


Y 


is,  qu'un  fcul  individu  qui 
1  de  Ville  d'Ambaine.  Il  ci 
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fil  pwicct  de  largeur ,  lorfijue  les  ailes  font  étendues. 
LesaptCDocs  da  màlc  fon[_pcLTiiiûes ,  &  celles  de  la 
firoeUc  font  (iaiplcmcnt  (ecaeécs.  La  céte  &  le  cor- 
mIm  font  dur,  gris  nébiileui  ohfcur.  L'abdomen  cft 
Ctos  &  coirârte.  Les  ailes  fupéricurcs  font  uié- 
laiiHécs  de  gris,  de  cendré  &  de  noir.  Les  inférieures 
fon:  pluï  ebfcurcs  ijue  les  fupérieures ,  &  mélangées 
i:  cendré  &  de  noir.  Le  deflbus  desailcs  cîi  ftm- 
olabk  audcilTus. 

Il  fe  trouTc  à  Amboinc  ,  i  Jsva.  Je  n'en  connois 
dini  les  cabinets  de  Paris 

M.  Maudutt  avoii  reçu        

«oaferTé  au  cabinet  de  M.  Paris. 

m.  BoMBjx  CoJlui. 

BoMMTX   Cofus. 

Bomiyx  aiis  dtfitx'u  neiuloJU  ,  thorace  pqfiice 
fsfàaatra,  aituanù  lameliatis.  F*B.  Syfl.  tncom. 
J'-ï-  J*9-  ""■  +8.  —  Spte.  ittf.  tom,  i.  pag.  181. 
"°-  *î-  —  Marte,  tuf.  tom.  t..  pag.  116.  n*.  8}. 

Pki/tJta  Bomiyx  Coffui  tiinguU ,  etis  dtfitxis 
viaiéfit ,  tkoract  pofiic*  fafcia  atra ,  ^Kttnnii  ta- 
i^lUis   LiH.  Syft.  nat.  pag.  8,7.  „».  6j. 

rhaUtut  piSinicomU  tlinguit ,  alis  alho-àne- 
nii,  fini*  tranfverfj  ntbtttofs  nigrii  ;  aiéoniiat 
sinjilû  alèis.  GlOir,  Inf.tom.  x. pag.  lot.  n'.  4 

Le  Colfus.  Gbofi.  li. 

Phalïne  Cofus  à  antennes  fiUâ>rmes  feuilletées , 
lâns  tioiiipc  ,  à  corcelei  hupé  avec  une  bande  noire 
tt  on  collier  blanc,  à  ailes  d'un  etis  cendré  avec 
ue  infinité  de  veines  itanfTcrfe!  noirei.  Dec.  Mém. 
ma.  t..pag.  )<«.  «*".  I. 

fkaUtia  pandit ,  alit  cÎHtrafctntihut ,  lineohs 
frdvrimh  nipieaatihu  variis ,  abdomint  annulii 
traafçtrfit  mipit  &  a^u  verjicoli^e.  Rai. /«/  ijo. 

FhaUim  Co§ks.  ScOP.  Entom.  can,  b',  joo, 

Uovn.  Tktai.inf.pag.  ijâ.  jî^.  i.  La  chenille. 

GxONor.  Ga^ep. pag.  10^.  n'',%^-j, 

GoïD.  /n/  i.  lai.  J5, 

List.  Co£D.^a£.  tof.Jig,  jj, 

Miuax.  Europ.  [ai.  IJ7. 

Kvtïn.lnf.pag.^^.jig.  ,6. 
TirtcM.  Inf.  7.  toi.  i . 

P»T|».   Canp.  laè.  ji.  j^.  j.  j 

»ï*«M.  Min.  w/:  tcra.  i.pt.  f,,fig.l~t. 

l-roKH. MoHog. Hog.  lyti.  phil.  to.iay.\%. — 
U.  Kotc  fni  Leiser,  tah,  i,  fg.  17-11,  — îi. 
Tiàié  aaatomLqnc  de  la  chenille  qui  ronge  le  boif 

loi».  /»/.  rooi.  1.  tlaff.  t.  P«f.  xaif.  fui.  18. 

I  TiLt.  ptfp.  ij.tai.  jt. 

ScHAHï.  L-OB.  «/-.rai.  «i.^.  1. 1. 
^  Esrti,  In/  fom.  j.  lab.  6\.  fig.  i~4. 
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PAaftna  Cojfas,  Fourc.  Erttom.  Far,  pag.  ij8, 
n".  4. 

Le  CoCus.  Ernst.  Pap.  itEurop.  tom.  f .  pjg.  éj 
f/.  183.  &;>/.  ijo.  n".  146. 

Il  a  environ  depuis  dsux  pouces  &  demi  iufra'à 
crois  pouces  fc  un  quart  de  largeur,  lorfquc  les  ailei 
fontétenducs.  Les  antennes  font  un  peu  pcdinécs.  La 
couleur  de  tout  le  corps  eft  d'un  gris  cendré  nébu- 
leux,avec  des  bandes  cenilrécs,  plu>^  diùres  furl'ab- 
domcn.  Les  ailes  fupéricurcs  foHi  ccndrdes,  avec  des 
lignes  irréguhéres ,  tranfvotlàics,  noirâtres^  qui 
tendent  les  ailes  nébuleufcï.  Les  inférieures  font  de 
la  couleur  des  fupérieures ,  mais  moins  nébuleufi;' . 
Le  deiTous  des  quatre  ailes  eft  à-pcu-ptis  fcmblabk 
au  dell'us. 

Il  fe  trouve  dans  toute  l'Europe, 

La  chenille  fe  nourrit  du  bais  de  Saule ,  de  Peu- 
plier ,  d'Orme  :  elle  ronge  d'abocd  laTeconde  écorce 
Sl  l'aubier,  &  pénètre  enfutte  dans  l'intérieur  m 
bois.  Les  œuis  fout  dépofés  dans  les  gerçures  da 
bois,  ou  dans  les  plaies  de  l'arbte  ,  vers  les  mois  de 
juillet  fc  d'août.  Les  chcuiltes  naiffcnt  peu  de  tcms 
après  .  s'enfoncent  &  croiHêni  i  l'abri  pendant  l'U- 
ver.  Elles  font  alfcz  groHes ,  peu  velues ,  6:  d'une 
couleur  rougeàtre  :  leur  tète  c(l  noire ,  &:  armée  de 
dcui  forits  mâchoires.  Parvenues  à  tout  leur 
accroilTemcnt ,  elles  cherchent  du  boit  poarri  pour 
faire  leur  coque  &  fe  changer  en  chrytalidc,  d'où 
elles  foricnt  fous  la  forme  d'infeÂe  parfait  la 
même  année  ou  l'année  fuiv^ncc ,  fuivant  l'époqac 
à  laquelle  elles  fe  font  changées  en  chcyfaline.  La 
coque  eft  formée  de  quelauei  fils  ne  foie,  U  de  la 
fciuie  de  beis  fortement  hes  enfemble. 

Cette  chenille  a  ubc  odeur  forte ,  défagréablc . 
duc  à  une  liqueur  huilcufc  qu'elle  rend  par  la  bou- 
che ,  A:  qui  eft  contenue  dans  deux  réCcrvoirs  ,  ou 
vellïes  ciès-minces ,  'placées  près  de  l'inteftin  qui 
fait  les  fonctions  de  l'eftoraac.  11  eft  à  préfumer  que 
cette  liqueur  ferc  i  humcâer  &  ramollir  les  fibres 
du  bois  pour  le  rendre  plus  aifé  à  mâcher  fie  à 
digérer. 

Le  chevalier  lioné  a  Gin  que  cette  chenille  ^lotc 
le  ColTus  de  Pline ,  que  les  Romains  regardoient 
comme  mn  mets  irès-délicat.  M.  Geoffiroy  rejetto 
l'opinion  de  Linné  ,  &,  paroît  plutôt  porté  à  croire 
que  le  Coll'us  des  Romains  étoit  la  larve  du  Cha'-  * 
ranfon  palmifte ,  que  l'on  fait  être  un  mets  alTex 
^éablc.  Mais  cette  larve  ne  fe  nourrit  que  dans 
le  bois  du  Palmier ,  qui  ne  fe  trouvoit  point  eo 
Italie  ,  &  le  ColTus  des  Romains  fc  nourrillbit  uni- 
quement du  bois  de  Chêne  fur  lequel  notre  ColTus 
ne  fe  trouve  jamais.  D'ailleurs ,  cette  chenille  exha- 
lant une  odeur  aflcz  fétide  ,  il  n'eft  pas  vraifcmblablc 
qu'elle  ait  jamais  été  un  mets  délicat ,  recherché 
par  les  riches.  Jam  quidrm  Romanis  in  hoc  iuxuria 
tffe  capit ,  \prtgrand^ifut  Roiorvm  vermci  dcticatiort  _ 
fuM   im  cii»  ,  Coffos  vacant ,  aique  etiam  farinm 
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fagiaati;  hi  gito^ue  aUilts  fiiiu,  Plim.  lib.  17. 
Mj».  14.  Quclqoti  auceuM  penfent,  arec  plus  <ie 
raifoa  ,  que  te  Cutrut  dci  Roonains  ëioic  la  Uivc  iJu 
Lncaoe  Cerf-volant.  Lucamus  Ctnas. 

IXl.  BOHBIX    uiiitc. 

BoMBTX  ttrthrj. 

Bombyx  tlit  drftxit  do-fo  dentatlt  cinereis  :  Me- 
mil  ftrigifqut  unaatit  fufiù  ftmigiiuis  y  thofatt  fcj'~ 
tict  0riga  aliida.  Fas.  Munt  inj.  lom.  x.  fag.  116. 
«-.  84- 

MiRtAM.  Europ.  lai.  i6i. 

PkaldiM  Bomiyx  ttrtbra.  WitM»,  ftri.fitg,  to. 
«".  t. 

La  tarife.  Eknit.  Pap.  J'Eunp,  tom,  f.  p.  iS. 

ft.  tyO.  »".  I4<.  /. 

11  relTeinble  bcanconp  au  ColTus  poai  la  forme  & 
la  fjrandcnr.  On  le  prcndioic  même  poar  une  lïmpic 
Taiiét^  du  précédent ,  fi  la  dicnille  o'éioit  difiifrcDtc. 
Les  antcnaei  Toai  blanchâtrci  &  peu  peâinécs.  Le 
corcdet  e(l  obrcuc ,  avec  une  taie  ttaulvctrale  bian- 
cbâire  à  fa  partie  poA^ncnic.  Le^ailcsfupéricuret 
lôu  un  peu  aiiguleuTei  à  leur  bcrd  interne  ;  tlJct 
font  cendre,  avec  dct  points  8c  de  pctttci  lignes 
.in^gulittei  noirànet.  Les  ailet  inféiicurii  font  cat- 
■  dréct.  Lci  quatre  ailet  en  deltbus  (ont  cendrjet , 
ce  qui  diibogue  le   plu   cette  cfptce   An  la  fié- 

]l  le  trouve  ctt  AUemagnc. 

La  chciûlle  fe  noumt  dant  le  bois  du  Peuplier 
noir.  Elle  cil  blaachluc ,  à  l'excepù»  de  la  tétc 
qui  ell  bninc. 

11).  BoMiix  CkryOis. 
BomiTx  Ouyftù. 

Bomiyx  ûtU  dt0txis  a&ii ,  axtleU  ntatuli*  ttu- 
tMmMlmniiU  migrii  ;  aidnmÎHt  fuprit  jtdtv 
M  vitritgtto. 
n  a  ordinairement  trou  pouces  &  demi  de  lar- 
|cat  lorCquc  kt  ailes  fooi  étendues.  Let  antciuKi 
Mot  noires,  féiacéct,  à  peine  pcâinjes.  La  i(tc  cil 
Uaacfac  ,  «vec  une  laic  uanCvctfale  noire  au  devant 
des  antcoacs.  Le  torcelct  e(l  blanc  ,  avec  pluUcuti 
anneanx  noiri.  L'abdomen  cfl  mélange  en  delTui  de 
jaine  fauve  &  de  bleu  vetdârrc  luil'anr.  Le  dellôus 
•  dn  corps  eft  blanc  ,  avec  quelques  tubes  nôtres. 
Lo  ailes  fup^curci  font  blanches^  avec  beaucoup 
de  tacbes  annulaires  noires.  Les  inJî^rieurcs  lotti 
blaocbet ,  a«c  qticlqnes  pciiics  tacbct  noires  vers 
k  bord  pod^ticur. 

n  fe  troave  dans  la  Virf^ie ,  ta  Caroline.  Il  m'a 
dté  cMMBoniqu^  pat  U.  Jonb  FtanciUoo. 

114.  Boiuiz  Cnn^gande. 
BoMtTx  CàMtgmMd*. 

Bvmtyx  atit  àÉftxit  éiiù ,  mmtmlit  nmmenft 
fifeit  mign  anmaUtii  ;  siiamim*  fuf»  métiJëU, 
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PAa/*na  CaMtguada.  Cftaii.  Pap.  txot. 
pag.  104.P/.  i44.  fig.  D.  F. 

Il  refTembtc  beaucoup  au  pr^cMent  :  il 
dena  jurqu'à  dcui  pouces  &  demi  de  largcu 
les  ailes  font  étendues.  Les  antennes  font  m 
à  peine  peflin^es.  Le  corcclci  cK  blanc  ,  a< 
tacbcs  annulaires  noires,  à  fa  partie  ant^iî 
plufieurs  taches  annulaires  oblonguci ,  à  I 
fup^iicuic.  L'abdomen  eft  noirâtre  ,  avec  d< 
d'tm  jaune  fbncj.  Les  ailes  fjpéticures  fc 
cbcs  ,  avec  bcaucoap  de  cacbcs  obfcurcs  ,  c 
d'un  cercle  noir.  Les  inférieures  ont  de 
taches  vers  le  bord  poft^tiear,  &  elles  fo 
cures  à  leur  bafe. 

Le  mâle,  félon  Cramer,  a  fcs  ailes  ial 
cniiéremeni  blanches. 

Il  fc  trouve  à  Caycnne  ,  à  Soiinam. 

■  if.  BouBix  du  Marrooier. 
BoMMTx  Atfcali. 

Bombyx  alvta  ,  alis  pxnSis  MMmtmfit 
^ris,tkoractfenij.  ^At.  liant,  inf.  tom.  a. 
a».  Bj. 

Uepialuj   Atfculi.   Fal.   Syfi.   Enlom.fa, 
A".  4.  —  Sptc,  inf.  tom.  t.  pag,  tôt.  n".  5. 
Pkaùuia    KoBua  Acfculi  t/inguis  Uvit 
aiuennu  tkoract  irevioriiiu ,  alis  piotHit  tu 
^AnUto-ttigrit ,  tkoract  finit,  Lix.  Syjl.  nat. 
1°.  I3.  —  Faun.futç.  n*.  lijo. 
PoDa.  Uf.  II.  n".  ifr. 
Naruai.  ir.tab,  x.fig.  8. 
RiauH.  Jttei.  tom.  1,  pi,  )t.  fy.  1^4. 
Rois.  Inf.  tom.  ).  tab.  ^t.fg.  J  *  «. 
Hakkis.  inf.  angl,  tab.  1.  fo.  )  (f  4. 
ScHAEFf.  leon.  inf.  tab.  ji-JV-  *  ^  9- 
EsriK.  tom.  j.  tab.  6u  fg.  1^-7. 
PhaUn*  hilarii.  f  OOKC.  iMom.  par.  p^ 
«'.  ijS. 

Pkaluia  Bombyx  AtftaU,  Witnn.  Vtr^.  p 
n*.  j.  ïiïA.  tit.prâf,fig.  é, 

La  coqneiie.  Exnst.  Pap.  f  Europ.  tom,  j 
fl.  ijo.  «'.  147. 

Il  a  environ  depuis  dem  infqu'à  dcni  pot 
ilcmi  de  largeur,  lorfque  les  ailct  font  in 
Les  aniennes  du  mile  font  courtes  8c  un  peu 
n^es  i  elles  font  fétiches  dans  la  femelle  .  1 
{'lus  longues,  avec  un  duvet  blanc  à  leur  ba 
ic:e  eft  blanche  3c  fans  taches.  Le  cofcelcc  cA 
avec  lîi  taches  noites.  Le  corps  eft  noir ,  peu 
Avec  des  poili  blancs  au  bord  des  anneaux  it 
ilomen  &  à  la  poitrine.  Les  ailes  font  blu 
avec  beaucoup  de  pecicc*  taches  d'un  bleu  noi 
(Iles  ont  des  nervures  très- marquées  ,  o. 
.;ievécs.  . 

On  le  trouve  dans  toute  l'Europe.  Il  ne 
bien  commun  ans  eavirous  de  Paris. 

l*  cheaiUc  fc  ooinic  jn  fagi*  im   Mac 
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jlnJe  9  AifcuUs  Hippocaftanum  ,  du  Poirier ,  du 
Pommier,  daFr&ie,  derAune»  du  Peuplier ^  &c. 
Elle  cft  rafc ,  jaunâtre ,  avec  deux  taches  noires 
ûir  la  tête,  &  des  tubercules  d*un  brun  noir  fur 
chaque  anneau.On  découvre  facilement  ces  chenilles 
dans  le  mois  de  feptcmbre,après  leur  première  mue, 
par  les  plaies  que  Ton  appcrçoit  aux  branchés  des 
arbres  dans  lerquelles  elles  vivent.  Elles  jettent  au 
dehors  leurs  excrémens ,  &  ont  foin  de  fermer  Tou- 
verture  du  trou  qu'elles  ont  fait ,  avec  des  rognures 
*  de  bois  •  liées  par  quelques  brins  de  fils  ,  foit  pour 

'     -  ■  "•  *      ^  rabri 

'  dans 
parvenues  â  toute  leur  grof- 
feur  vers  le  mois  de  juin ,  elles  conftruifent  avec  de 
la  foie  &  de  la  fcinre  du  bois ,  une  coque  dans  la- 
quelle elles  fe  changent  en  chryfalide,  &  d'od  Tin- 
itâc  par£ût  fort  dans  le  courant  du  mois  d'août. 

1x6.  BoMBiz  difparate. 

Bombyx  difpar. 

B<mihyx  alis  aefiexis ,  mafçuUs  grljeo  fufcoque 
ntbtdofis ,  ycnùntis  albidis ,  iituris  nigris.  Fab. 
Sjft,  Entom,  pag,  570.  ti*.  49.  —  Spu.  inf.  tom,  1. 
pûg.  kSx,  «**.  66.  —  Mant^  inf.  tom,  z.pag.  X17. 

n:%6. 

Pkûldna  Bomhyx  difpar  elinguis  ,  alis  dtfiexis  : 
mafcalis  grifeo  fufcoquc  nebulofis  y  femineis  aUidis 
liaris  nigrij.  Lin.  S0,  nat.pag  811.  n>\  44. 

PkéiUna  pe^inicomis  elinguis  ,  alis  dejtexis, 
êlhis  y  fafcîa  qumdruplici  tranjverfa  nigra ,  acute 
aiduùua.  Geoff.  tom»  1.  pag.  m.  n^.  14. 

Le  zigz;^.  Gfoff.  Ih» 

Phalène  difparate  à  antennes  barbues  fans  trom- 
f c ,  à  ailes  étendues  blanches ,  avec  quelques  ta- 
cha noires  dans  la  femelle  ,  &  brunes  à  raies  on- 
dées noirâtres  dans  le  mâle ,  à  pattes  &  antennes 
noires  dans  la  femelle.  Dec.  Mém.  tom.  1.  p,  293. 

PkaUma  dijpar.  ScoP.  Entom.  cam.  n^.  49 1 . 

Mexian.  Europ.  tab,  18.  &  tab.  $  1.  femina. 

RxAUM«  Mém^  inf.  tom.  1.  pi.  ^6/fig'  i — 5.  & 
t$wi.x.  pi.  i.  fig.  11^-1$. 

Fkisch.  /o^  tom.  I.  pag.  14.  tab.  )• 

Rois.  In/,  tom.  i.  cù^.  1.    Pap.  noH.  tab.  3. 
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Wiut.  Pq^  pag.  10.  tab.  41. 

ScHAEFf  •  tcon,  inf  tab.  x%.fig.  3—^. 
.  BihUoth,  reg.  Par,  pag.  xj.fig.  omnes. 

Blamk.  Inf  tab.  é.fig.  A,  C, 

Bombyx  difpar,  Wienn,  Ver^.  pag.  $x.n^.  6. 

Le  zigzag.  Eunst.  Pap.  d* Europ.  tom,  4.  p.  106. 
fi^\%.n^.  l%6. 

PkaUna  dijpar.  lovtic.  Entom,  par.  pag.  161. 
1^.14. 

Ce  Bombix  difFère  dans  les  deux  fexes  par  les 
i  tookuis  &  la  erandeur.  Le  mâle  n'a  guères  plus 
^nn  pouce  &  demi  de  largeur ,   lorfque  fes  ailes 
fow  étendues.  Ses  antennes  font  obfcurcs  &  très- 


en  deilous.  Les  ailes  fupérieures  font  d'une  couleuc 
cendrée  obfcure ,  avec  des  raies  tranfverfales  » 
ondées,  noirâtres.  Les  inférieures  font  un  peu  moins 
obfcures  que  les  fupérieures ,  &  elles  n'ont  que 
quelques  raies  ondées ,  peu  marquées ,  vers  le  bord 
poflérieur.  Le  deflbus  des  quatre  ailes  efl  d'une 
couleur  cendrée ,  roufsâtre  ,  avec  une  petite  tache 
noirâtre  ,  arquée ,  au  milieu  de  chaque. 

La  femelle  efl  plus  grande  que  le  mâle  ;  elle  a 
ordinairement  depuis  deux  jufqu'à  deux  pouces  Se 
demi  &  même  davantage  de  largeur,  lorfque  les 
ailes  font  étendues.  Les  antennes  font  noires  &  peu 
peélinées.  Le  corcelet  td  blanchâtre  &  très-coton- 
neux.  L'abdomen  &  la  poitrine  font  d'un  gris  (aie. 
Les  ailes  fupérieures  font  blanchâtres  ,  avec  des 
raies  ondées,  en  zigzag,  noirâtres.  Les  inférieures 
font  blanchâtres ,  avec  une  rangée  de  points  noirâ- 
tres tout  le  long  du  bord  poflérieur.  Le  deflbus  des 
quatre  ailes  efl  blanchâtre ,  avec  des  points  noirs  à 
leur  bord  poflérieur.  Les  pattes  fontgrisâties,  avec 
les  tarfes  noirs. 

Il  fe  prouve  dans  prefque  toute  l'Europe. 

La  chenille  fe  nourri^^  des  feuilles  de  Chêne  ^ 
d'Orme,  de  Tilleul,  de  Pommier,  de  Poirier  ,  8C 
de  tous  les  arbres  fruitiers ,  auxquels  elle  fait  fou- 
vent  beaucoup  de  tort.  Elle  eft  velue ,  noirâtre , 
avec  quatre  lignes  longitudinales,  jaunâtres  ou  gri* 
sâtres  ,  &  quatre  tubercules  peu  élevés ,  fur  chaque 
anneau ,  bleus  fur  les  cinq  premiers ,  &  rouges  fur 
Cous  les  autres.  La  tête  efl  groffe ,  d'un  brun  un  peu 
verdâtre.  Se  pointillée  de  noir.  Parvenue  à  toute 
fa  groifeur  vers  la  fin  de  juin  ou  au  commencement 
de  juillet ,  elle  fait ,  entre  des  feuilles ,  fous  l'écorce 
d'arbres ,  ou  dans  quelque  creux,  une  coque  d'un 
tifTu  très-lâche  ,  dans  laquelle  elle  fe  change  en 
chryfalide  ,  Se  d'où  l'infede  parfait  fort  environ  un 
mois  après. 

La  femelle  fait  fa  ponte  pdi  de  temps  aprè^  fa 
dernière  métamorphofe.  Elle  dépofe  fes  œufs  fur 
l'écorce  de  quelque  arbre ,  en  un  feul  ras ,  &  les 
recouvre  des  poils  qu'elle  porte  à  l'extrémité  du 
ventre ,  &  qui  fe  détachent  peu  à  peu.  Les  ceufe 
n'éclofent  que  le  printemps  fuivant. 


2x7.  Bombix  Amafîs. 

Bombyx  Amafis. 

Bombyx  alis  d^exis  albidis  ,  ftrigis  nigris  ,  pof 
ticis  fiavis  nigro  maculatis ,  abdomine  atro,  cinguiis 
rubris.  Fab.  Spec.  inf  tom.  i.  pag.  183.  «®.  67.  — 
Mant.  inf.  tom.  1.  pag,  117.  «**.  87, 

Pka/éuia  Amafis.  Cram.  Pap.  exot.  tom.  ^.p.  13. 
pi.  xo6.  fig.  B. 

Il  a  environ  deux  pouces  &  trois  quarts  de  lar- 
geur ,  lorfque  les  ailes  font  étendues.  Les  antennes 
(ont  noirâtres  &  périnées.  La  tête  «le  corcelet 
font  blancs,    avec  des  taches  noires.    L'abdomen 


fcâinécs.  Le  corns efl  obfcur  en  dcflus.  Se  cendré     efl  noir,  avec  des  bandes  rouges,  &  l'extrémité 

H  1 
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jaune.  Ici  ailfi  (iifirieutes  font  blaocbÂcrct,  xree 
uo'n  raiei  njnlVeililK  angolcttCH  noires.  Les  infé- 
rieures Ibni  )>unrs ,  avec  cin<f  cachet  noires  .  dont 
uois  rapprochées  les  unes  des  autres.  Le  dclTciii  des 
ailes  rup^tieurc!  ell  mjrtiué  d'une  lachc  d'un  rouge 
pâle  au  milieu.  Tout  le  rené  clï  fcmblable  au 
dellus. 

Il  Te  ttourc  à  Surinam. 

)tS.  BoMBix   rio:li^c. 

BoMtrx  ProcAtj. 

Bomiyx  it:it  dt^txlt  fl/ii'x ,  antliis  firrgi't  qua- 
tuor uiiJtit ,  puTitiifjUt  miirgir.uLiut  fjf~ii ,  fof- 
tii.it  immjf^uljiii. 

PhjUr.,1  Broîkta.  Cbam.  Pap.  *AOt.  tom.  4. 
fZ-  *>■    /'■   )*!•  h-  ^• 

Il  a  environ  deux  poucei  le  un  t]uari  de 
largeur ,  lorù]ue  les  ailes  lanr  étendues.  Les  an* 
lenites  font  roullatiei  Si  itcs  -  pcchnécs.  Le  corps 
c(i  blanc.  Les  a:les  rupéneures  font  blanches  ;  on 
y  rcmari|uciiuati«  raies  ondrct,  tranlvcrfiilcs  ,  deux 
points  a 'J  milieu  ,  dont  l'un  en  c  roi  (Tint ,  3c  l'au- 
tre atrouJi  ;  enfin  ,  ur.e  ran^cc  de  points  au  bord 
poiérieut ,  d'un  biun  ToulTjrre.  Les  ailes  inf^- 
lieures  font  blanches  &:  fans  taclics.  Les  pactes  font 
l-iiiartes.  Les  ailes  en  délions  l'ont  d'un  blanc  fale, 
avL-c  des  bandes  i[aii{vctUlcs  ,  cendrées. 

Un  le  iiouTC  à  Ambolue  Se  fui  U  côte  de 
Cor  o  min  de  I. 

\xf.  BOMiis  lunuié. 


I» ,     tuiicit  fiript 
Il  ni^rtf  ,    aidomint 


Bombyx  alit  dtfixh 
undjlit  fufd*  /«lîu.'ojiif 
f^iiJi    rojio; 

PAnUna  lumatj.CKxu.  Pup,  txti.ttm.  a- PH- 
»54-  Pl-  »*»■  fS-  *■'• 

Il  a  cnviroti  troll  pouces  de  largeur  lorrcjuc 
les  ailes  font  étendues.  Les  antennes  l'ont  obfcu- 
res  At  rtès-pi'âin/cs.  La  trompe  efl  imperceptible. 
La  tète  ett  cendrée ,  avec  des  lukes  d'un  niuge 
fbfcar  lui  les  côi^s.  Le  coicelit  cil  cendré  ,  «vl-i: 
des  nuances  obCLUtci.  L abdomen  ell  d  un  rou--c 
ttîS'pàlc.  Lcv  ailes  fupciieutes  l'ont  ccndc^cs  ,  ave^ 
des  taches  r.oiiâiies  a  Icui  bil'c  ,  pluticurs  taies 
traiilvcriales ,  onJi.es  ,  oblcucei  ,  doHi  i]uelt]u<)- 
unes  loimci.c  une  t'uicc  de  lunules  ,  entin  une  rache 
noiiâcrc  ,  en  ctotJai  t  ,  placée  vers  le  milieu.  Les 
a:lcs  iiiféniu:.:s  l'ont  ceni]:ées  ,  av^c  ui.e  ceinte 
de  rouge  pùic  a  leur  ba^'e.  Le  dcllous  des  ailc^ 
dl  eenJ.J  ,  avec  une  Icj^éte  temic  de  rouge  piit 
i  leur  baie.  On  voir  »eis"  le  milieu  des  Tuptcicuick 
OBC  tache  uoite  ,  eu  ciaillanc ,  l'cDU>labk  a  cei;.' 
du  dcdus. 

U   (t  croule  à  Ambome. 

ijo.  ■OHiTX  patte-étendue. 


B  o  M 

Somiyjt  alis  dtf.<xïi  einirtit  ,  f^'igi*  triiju 
unjjiii  fufiit.  FuL  f\fi.  tnti/m.  pug.  J73.  «•. 
)0.  Sptc.  inf.com.  t.pi'S-  iSj.  n°,  «s — miiat. 
1./;   «m.   ,.   fUf.   1,7.    n'.   «». 

PAj.'anj  Bombyx  pudîbunda  elinguii  cnfijta  ,  a^lt 
eitttrjfctiuiius  :j\ij'i.iis  tribus  fujc't  Hai-iriius  uH' 
(Clij'j.    Lin.  S\fi.  nai.  pag.  814.  n".    J4.— /"dua. 

yi«c.  «•.  1118. 

PkiiUna  ptHiniconis  tlingait  ,  a'ii  dtfitxîs  ,, 
tiatrto-unduljiit  ,fjf(iii  tranfvirfs  ofciirioribms  ^ 
capitt  iniir  ptdci  porrtdos,  GiOfF.  inf.  tom.  i, 
pJg.   iij.  If.    ij. 

La  patte  étendue.  Geot.  ii, 

PhuUna  mtdiiî  tintrta  ,  tUs  obbngu ,  exttrîtm- 
but  quatuor  liniis  nigricaniiiuj  tranjvtrjh  dif- 
tinSiJ.  Kai.  inf.  pag.  igj,    b".    7. 

Phalène  à  aiiteunes  à  barbes  bnui  -  jaUBâtrcf  , 
fans  trompe  ,  gris  -  blanchâtre  ,  à  i]uclt)ues  taici 
itanrvctlalcs  ondées  brancs,  Dia.  ntént.  tom,  t. 
pag.  «97.  ub.  16,  fg.  Il  6r  ik,  pag,  1.45.  liai.  \C. 

fis-  7~»i-: 

rhalènc  pattt  -  iitndtu  blanth*  à  antenne*  à 
barbet  (aunes  ,  Tans  trompe  ,  à  corcclct  huppé , 
à  ailes  cendtées  blanchâtres  avec  des  taies  itaaf- 
verfes  ondc'es  brunes  &  cendtées.  Ots.  mim,  (cm.  x, 
pag.    )17. 

Ptuli-ia  puJibunJa.  Seop.  Eutom.  tant.  n*.  ^t^ 

MikiAN.  I^f.  Euiop.  tab.  47. 

Reaum.  Mém.  tom.  t.  pi.  j;. /;.  4.^— 11. 

Rui*.  Inf.  tom.  t.  tUff,  t.,  Pap,  m»ë.  ui. 
,1.  fg.  ,_rf. 

GoiD.i./.  J./d*.  j. 

List.  Gosd.  pt^.  iji./f.  11. 

Ali.  Inf.  lab.  t*. 

AuMiK.  lif.  lab.  II. 

■W.iK.  inf    ;f>.  tab.  «).  C.  1. 

Esur.  Inf  ctm.  j.  «».  s^.jlg.  1-7. 

SCH^iT.  Jcott  inj.  lab.  A4.fig.  f.-io.  U.  tab.  fOk 

{"id-A-m  Bombyx pudibunUa.   Wiinn.  rtri-f^, 

Li  pacte  écenJiic.  Ernst.  Pap.  àZuop.  tom.  4  , 
fjg.   17a.  Pi.   ifo.n'  107. 

l'k-iUaa pudibuada.tovlic.  Entom.par.pag,  x«t, 
1'   1  t. 

II  a  enviion  depuis  un  ponce  Siderniiar^u'àdeoi 
puucesK  im  ciujk  de  laigcur,  lorftfue  les  ailes  fooi 
cien.Ji.cs.  les  anrcnncf  tout  brunes  loufsiitet  II 
j'n.rir.ces.  Tout  le  corps  ctl  d'une  couleur  gnle,  ■■ 
p,ii  ccndue.  Ici  -l'es  l'u^'^iieiites  l'ont  cci-drée». 
avec  truii  cjIci  canùciûici,  peu  ondées  ,obûwa. 
Ccl'n  dij  nijk  (oniiin  peu  obu-nres  au  nu  lieu,  cm- 
tte  la  ptem:crc  Se  U  l'crondc  t  jic.  1  c»  int'énejrei  fool 
d  en  }:r  s  î.;:i.^r^' ,  >]iiiK]iiel<.>i<  l'ansiaciivs  ,  ou  avec 
iT.e  ia:c  iia:i[\ci.'ale  Oi  u..e  tatli^  peu  mai.iuéct 
■bkutcs.  Le  deilbui  des  ai!<.t  ctt  d  un  gris  ecwM  b 
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trcc  oac  raie  &  une  racke  obfcures  ,  plus  on  moins 
rqaécs. 
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Il  Ce  trouve  dans  toute  FEurope. 

La  chenille  fe  trouve  communément  dans  les 
aïob  d'août ,  de  fe^mbre  &  d'oâobre  ,  fur  le  Châ- 
taignier, leMarronier  ,  le  Pommicc  ,  le  Poirier  ^  le 
Noi(cticr  &  autres  arbres  fruitiers.  Elle  cH  velue  , 
&  elle  porte  quatre  faifceaux  de  poils  jaunes  fur  le 
dos ,  en  forme  de  pinceaux  ,  &  un  cinquième  plus 
1^^  >  p'us  mince  &  rougcâtre,  en  forme  de  queue  , 
à  la  partie  fupérieure  du  dernier  anneau.  Tout  le 
cotps  clk  d'un  jaune  plus  ou  moins  clair.  Parvenue 
à  toute  fa  groâ'eur  au  commencement  d'odobre  ^ 
elle  file  une  C€K)ue  ovale  ,  jaunâtre ,  d'un  tiflu  peu 
ferpé  ,  dans  laquelle  elle  fe  change  en  chryfalide ,  & 
ifoii_^elIe  Coït  au  mois  de  mai  ou  de  juin  de  l'année 
finvancc,  Lsl.  chryfalide  eft  noirâtre  à  fa  partie  an- 
céhcure ,  d'un  brun  rougeâtre ,  avec  des  points  jau- 
aes  a  la  partie  podérieure. 

151.  BoMBix  agate. 
BuMBT  X  fafceiina. 

Bombyx  alis  dtfiexis  cinéreis  ^  atomis  nigris 
frigifqtu  duabusfuîvis  rtpandis.  Fah.  Syft.  Entom» 
^^g'  57 1»  '»*•  51. — Spec.  inf,  tom.  1.  pag.  184. 
**.  ^^—  Matu  inf.  tom  1.  pag,  iiy.  /z".   S^. 

PkalâOM  Bombyx  fafcelina  tlinguls  criftata  cîne^ 
na  y  aiis  Juperioribus  antice  fafciis  duabus  an^ 
gKfiis  faivo-fu/cis  ,  fcutello  bipun^ato  fiUvo,  Lin, 
fyfi,  nat.pag.  815.  /i°'  j  ^'"^Faun.fuec.  «".  iii^. 

PkiUna  obfoUtt  cinerea.  Rai.  inf,  pag.  il6, 
«•.  t. 

Phalène  à  antennes  â  barbes  «  fans  trompe  ;  d'un 
gris  agate  9  à  deux  raies  noires  bordées  oc  jaune  , 
ft  à  tache  noire  bordée  de  blanc.  Deo.  mém. 
i9m.  i.pag.  6$j.pi.  15./^.  il — 15. 

Phalène  patte  -  étendue  agate   à   antennes    bar 
bues  fans   trompe ,    â    corcelet   huppé ,   d'un  gris 
dsgaze  ,  avec  deux  raies  noires  boraées  de  jaune  ,  ' 
ftane  tache   noire  bordée  de   blanc   fur  les  ailes 
fapérieures.   Die.  mém.  tom,   1.  pag,   318  /ï°.  7. 

JiouFf.   Theat.  inf,  pag,   185  fig.  7.  Larva. 

GoiD.  inf  i.taù,  )^. 

List.  Go^9,fg.  80. 

lUiiXAN.  Europ.  tah,  S. 

Albin.  lf\f*  tab.  z6. 

Rois.  Jnf  tom,  1.  clajf,   1,  Pap.  no8,  tab,  37. 

ViLK.  Pap,   30»  tab,  61, 

EsFia.  tom,  3.  tab,  SS*fig'  I"~5* 

FhaU^  Bombyx  fafceUna,  Wienn.  Veri.  pag, 
5>.  JI-.  3. 

La  pacte  étendue  agate.  Ernst.  Pap,  d'Europ. 
1001.  4.  pag.  175.  pL  \é\,  n°,  lo^. 

Il  refiTemble  au  précédent  pour  la  forme  &  la 
gandeur.  Les    antennes  font   pedinécs.    Tout  le 


corps  eft  d*une  couleur  cendrée^  avec  des  nuan« 
ces  obfcures.  Les  ailes  fuptrieures  font,  cendrées  ^ 
poincillées  de  noirâtre ,  avec  deux  raies  cranfvcrfalcs , 
roullâtres  ,  peu  marquées,  &  une  autre  obfcurc. 
On  voie  quelquefois  un  peu  de  jaune  rou/Tâtre  à 
la  bafe  &  vers  le  bord  podérieur ,  &  une  tache 
vers  le  milieu  de  l'aile.  Les  inférieures  font  cendrées  , 
fans  taches.  Le  deffous  des  quatre  ailés  efl  d'un 
gris  cendré  ,  avec  quelques  taches  obfcures ,  peu 
marquées. 

Ce  Bombix  &  le  précédent  ,  lorfqu'ils  font 
on  repos  ,  appliquent  les  antennes  à  la  par- 
tie latérale  du  corcelet  &  ponent  en  avant  les 
deux  pattes  antérieures  de  forte  qu'on  prend  au 
premier  afpeâ  les  pattes  pour  les  antennes  de 
rînfeaow 

Il  fe  trouve  dans  prefque  toute  fEnrope. 

Les  chenilles  fe  nourriflênt  des  feuilles  dii  Trèfle , 
du  Pilfcnlit ,  du  Fraifier^  de  la  Ronce ,  du  Grofciller  Se 
même  quelquefois  de  celles  du  Peuplier  ,  du  Saule,  du 
Prunier.  Elles  vivent  en  fociécé  dans  leur  jeune  âge, 
paffent  l'hiver ,  &  ne  prennent  route  leur  croif- 
fance  qu'au  printemps  fuivant.  Leur  corps  eft  brun 
fur  les  côtés  &  noir  fur  le  dos.  Elles  font  très- 
velues  ,  &  leurs  poils ,  difpofés  par  aigrettes  fur 
de  petits  tubercules  ,  font  d'un  gris  rouflatre  ;  mais 
il  s'en  trouve  parmi  eux  quelques  uns  de  noirs.  On 
remarque  au  milieu  du  dos,  cinq  faifceaux  de  pcils 
en  forme  de  pinceaux  ,  moitié  blancs  moitié  noirs  ; 
deux  autres  noirs,  plus  minces  &  plus  longs,  en  forme 
de  corne ,  un  de  chaque  coté  de  la  partie  pof- 
térieure  de  la  tête ,  cimn  un  autre  afl'ez  long  en 
forme  de  queue  à  la  partie  fupéricure  du  pénulcieme 
anneau.  Parvenues  à  toutes  leur  groffeur  vers 
la  fin  de  Mai  ,  elles  filent  entre  des  feuilles  une 
coque  ovale ,  blanchâtre  ,  entremêlée  de  leurs  poils , 
dans  laquelle  elles  fe  changent  en  chryfalide  «  & 
d*oii  elles  fortent  un  mois  après  fous  la  forme  d'in- 
fede  parfait. 

La  chryfalide  e(l  brune  ,  &  on  y  remarque  une 
raie  de  poils  roudâtres ,  placée  tout  le  long  du 
dos.  . 

131  BOMBix  Bucéphale. 

Bombyx  Bucephala. 

Bombyx  alis  acflexis  cinéreis  ,  ftrigts  duabus  fer- 
rugincis  maculaque  terminaii  fiava,  Fab  Syft*  in- 
tom,  pag,  ^71.  «*,  51.  Spec,  inf  tom.  i.pag, 

184.   n?,   70.  ■   Mant,    inf  tom.   1.  pag    117. 

Phalàna  Bombyx  Bucephala  fubclinguis  ,  alis 
fubreverfis  cinenis  :  ftiigis  duabus  ferrugineis  ma- 
culaquf  terminaii  magna  flava.  Lin.  Syft.  nat,pag, 
8 16.  n^.    31.   —  Faun.Jatc.   n^.  1115. 

Phd/dna  fellinicorn.'s  clinguis  ,  alis  teBiformi^ 
bus  fiiperionbus  cinéreis  fafcia  dupUci  fcrrugitiea  ,  6» 
excremo  elraUariterpalUjcentejfubtus  omnibus  ftavif- 
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tenùbus  ,  fafctM  mndulata  fufca.  Gior.  inf.  tom.  &. 
fûg.  11).    «•.   it. 

La  lunule.    Geoff.  ib. 

Vkalcne  à  antennes  à  barbes  en  bouquet  de  i>oils, 
fans  trompe  j  d'un  grU  de  perle  obfcur  ,  à  gran- 
de tache  jaune  blanchâtre  vers  le  poftérieur  des 
ailes  fupéricures.  Dec  Mém.  tom.  i,  pag.  6^7. 
pL  X).  j^.  14-  —  «y- 

Phalène  lunule  à  antennes  barbues  fans  trompe ,  à 
cotcelet  huppé  jaune  raie  de  roux,  dont  les  ailes 
fupérieures  font  gris-de-perle  cendré ,  avec  une 
grande  rache  jaune  à  Tcxtrémité.  Dio.  Mém.  tom, 

PhalâJia  Bucephaia .  Scop,  Entom.  cam.  nr,$\$, 

PkaUnd  média  ^    alis  ohlongis  ex   rufo    cirurto 

fuho  &  alhicame  variis.  Rai.  inf.pag.  ifti.  n^, 

M- 
GOED.  inf.  X.  tah,   )4. 

LxsT.  GoiD./^.  55. 

Merian.  Europ.  toi.    141. 

Albin.  Inf.  tah,  i).  fg.  35. 

Frisch.  Inf.   XX.   tah.  4. 

Bihûot,  Reg.  paris,  pag.  x6.  fig.  1  —  I. 

Rois.  Inf.  tom.  i,  clagis.  1.  Pap.noê.  toi,  14. 

/^*  X— — 7. 

ScHaliF.  lcon.inf.tab.  )i.  JC^.  lo.  xx. 
VxLK.  PjM^.  11.  tab  4j. 

EsPER.   lom.   \  P^g<  **'•  '^*    **•  J^*  ï— 4* 
Pkalàna  Botnbyx  Buuphala.  Wienm.  req^.  pag. 

La  Lunule.  Ernst.  Pop.  etEur.  tom,   5.   pag. 

49*   p/.    xS)    A*'.  140. 

PhaUma  BucepJuUa.  FovtLC.  Etuom.  par.  pag. 

\U.  n^  iS. 


Il  a  depuis  an  pouce  9c  troit  <]iiarts  jaCqu'à  deux 
pouces  9c  demi  de  largeur  »  lorfque  les  ailes  font 
ctendues.  Les  antennes  foot  rouUatres^  un  peu 
pedinces  dans  k  roale^  9c  féucées  dans  la  femelle. 
La  tête  9c  la  partie  antérieure  do  corcelet  font 
d'un  iaane  hure ,  terminé  par  une  raie  fermgi- 
neafc  :  le  refte  du  corcelet  eft  gris.  L'abdomen 
eft  cendré ,  légèrement  roufsâtre.  Les  ailes  fupé- 
rieures font  gnfes ,  parfemées  d*une  pou/fiere  noi- 
râtre :  on  y  remarque  deux  raies  tranfverfales  , 
(crnxgineufes  9c  noirâtres ,  9c  une  grande,  .«.^he 
|anne ,  placée  à  Teitrémité  de  Taile.  Les  in^ieures 
font  grifcs  9c  fans  taches.  Les  ailes  en  deHout  font 
grisâtres  9  avec  une  teinte  obfcure  au-milieu  des  fu- 
Dérieures  &  un  peu  de  brun  au  milieu  des  in- 
férieures. 

Il  fe  trouTe  dans  toute  TEurope. 

La  chenille  fe  nourrit  des  feuilles  du  Tilleuls 
du  Saule  ,  du  Peuplier ,  du  Chêne  ,  de  TOrme  , 
de  l'Erable ,  de  l'Aune  ,  du  Bouleau  ,  9cc.  Elle  eft 
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Telue  9  noire  »  avec  des  lignes  longitudinales  tt  M 
\>andes  jaunes.  Ces  chenilles  vivent  en  fodété  In&aTà 
leur  dernière  mue ,  9c  parvenue^  à  touie  leur  atoScm 
vers  la  fin  du  mots  d'Août^  elles  entrent  dans  h 
terre ,  forment  une  coque  »  s'y  changent  en  dvf* 
falide ,  y  paflcnt  l'hiver  9c  en  fortent  fous  Im  foill 
d'infcde  parfait  ,  dans  le  courant  du  oms  et 
mai  de  l'année  fui  van  ce. 

La  chryfaLde  e(l  brune  j  6c  fon  corps  cft  ter* 
miné  par  deux  pcùtes  pointes  roides* 

X5)  BOMBix   Hélops. 

Bombyx   Ue'ops. 

Bombyx  alis  dejlexis  mbulofis  ,  poficis  bntMUtif^ 
abdomine  brunneo  nigro  annulato.  Fab.  Sptc.  mf^. 
tom.  X.  pag.  X85.  n^.  yi  Mant.  inf.tom^  ^P^ 
X  1 7.  JI*.  ^  I . 

PhaUna   Helops.    Cram.  Pap.  exou  tom.    I«  * 
pag.  XX  3.  pL   71.  fig.  C. 

Il  a  un  peu  plus  de  deux  pouces  9c  demi  àt 
largeur  lorlque  les  ailes  font  étendues.  Les  mt^ 
termes  (ont  un  peu  pedtinées.  Le  corps  eft  d*inie 
couleur  roufTe- brune  ^  avec  des  bandes  noires  fig 
l'abdomen.  Les  ailes  fupérieures  font  obloimes» 
obfcures,  avec  des  taches  ferrugineufes-bnmes,  ms 
marquées.  Les  inférieures  font  roufsâtres  fans  cacML 
Les  deflbus  des  quatre  ailes  eft  d'un  jaanc  roof* 
sâtre  fans  taches. 

Il  fe  trouve  à  Surinam* 

X54  BoMBxx  barbare. 

Bombyx  barbara. 

Bombyx  alis  d^xis  concoloribus  ,  nigris  , 
maeulatis ,  antias   ad    margimem  imttrmmm 
pumBads. 

Bombyx  barbara.  Crau.  Pap.  txot.    $mm. 
pag.  isi.pl.  \b%.fg.B. 


Il  a  environ  deux  pouces  9c  demi  de 
lorfque  les  ailes  font  étendues.  Les  antc 
noires  ,  9c  très  pedHnées.  La  tête  9c  P., 
font  jaunes.  Le  corcelet  eft  noir  »  avec  des 
jaunes.  Les  ailes  font  noires,  avec  une  ^ 
tache  blanche  &  deux  ou  trois  petites.  On  m» 
perçoit  vers  le  bord  interne  des  fupérieures ,  pin* 
fieurs  petites  caches  jaunes.  Le  dcft>us  des  «1 
eft  femblable  au  deffus  ;  mais  on  n'y  apperçoit  poi 
de  taches  jaunes. 

Il  fe  trouve  à  Amboine. 

1^.  BouBix  céce- bleue. 

Bombyx  Céruieocepkdia, 

Bombyx  atis  deflexis  grifeis  ,  fafjis  dmalmfjbi 
rugineis  macuhque  alhidd  dupltcato  didymt^  FaS. 
Syfi.  Entom.  pug.  ^71,  «o.  5,.  ._5^^.  ^if^ 
tom.  1.  pag  i8y.  n\  ^i.  .—  Mani.  imf.  iatm^ 
x.pag.  XX7.  A*.  53. 
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PluJdM^  Bombyx  uciulcoccphala  ellitguis  crif- 
Utiif  a£j  d^txit  grifeit  :  fiigmatibui  aliidii 
(mÂb^tm.  Lin.  Syfi.  nat.  pag.  8ifi.  n°.  Jj.— " 
Ftm*.  fue.  n"-  1117. 

Thalàaa  peSïnicomis  tUnguis  ,  alis  defiexisfuf- 
(Ù  1  macttia  duplici  albido  favefceate  geminat^ 
GtOf.  Inf.  tam.  t.  pag.  Ml.  n".   17. 

Le  doablc-oDiéga.  Geofï.  it>. 

Fkaldjui  mtdia  kabuior,  liit  exterioribiu  pul/is, 
igttas  tribufvt  macutit  a/bis  ,  daobui  circulii' , 
umpcfitù  eoaiiguîf  noiatit.  Rai.  Inf.  f.  16}. 
»\  17- 

GOED.  hf.  I.  tab.  éi. 

List.  Goid.  ixi.  tab.  47. 

UuiAM.  Euntp.   tab.  9, 

Llk«.  Ja/.   tab.    i^.  fig.    17. 

iBliCH.    inf.    10.   lab.  j.   fig.     1—4. 

RiAiiM.    Jnf.  tom.    t.  pag.    joj,  pi.   iS.  fig.  1 

Ro».  laf.  tom.  I.  ciajf.  1.  Pap.aoa.  16.  fig. 

ScHAi».   /«on.  i«/  wi.   17J,  )î^.    4    &  J. 
PUou  Bombyx  ttntUocrphaia,  Wienn.   Vfi^. 

Le  doaUe-omcga.  Ekkit.  Pdp.    d'Lurop.  iv. 

fktUMA  cae  mUocepkala.  FouKc.  Entom,  par. 
ptg.  itj.  «•.  17. 

Il  a  cnTÎTon  an  ponce  &  demi  de  largeur  lorf- 
OK  Ici  ailct  font  f  cenduci.  Les  antennes  du  mâle 
but  oa  pea  pcâinëes  te  celles  <lc  la  femelle  font 
tes.  La  tiic  8c  te  milieu  da  corcelei  font  d'une 
cendrée,  foncée,  un  peu  bleuâtre.  La  partie 
rc  du  corcclec  Se  l'abdomen  foiic  d'un 
koi  roalsârre.  Les  ailes  fupérieutcs  font  d'une 
aAv  ceodrée  foncée ,  quelquefois  un  peu  bleui- 
R,  avec  deux  bandes  biuncs  ,  peu  marquée!  j  l'une 
t  k  bafe  &  l'aucre  vers  le  bord  poftétieui.  On 
■fctçoic  au  milieu  une  double  cache  en  forme 
*  <kns  O   réunis.    Lei  jpféiieures  font  cendrées 

staebes.  Le  dcfiôus  des  quatre  ailes  ctl  d'un  brun 
tmàzè,  a*ec  dci  nnancei  brunes ,  peu  marquées ,  fie 
■e  petite  tarhc  noîtâire  au  milieu  des  inférieures,^ 

n  (e   nonvc  dans  coure  l'Europe. 

la  cbenille  fc  nourrie  des  feuilles  de  tous  les  at- 
Ueifraicierï  ,mais  principalement  de  celles  de  l'A' 
■adier  .dn  Cecificr,  daPruntei;  elle  cfV  lijfc,  d'un 
eis  bleuâtre  avec  de  petits  tubercules  noirs  , 
ÎEktés  ,  St  trois  raies  longitudinales .  jaunes ,  dont 
tiH  alfcz.  large  au  milieu  du  dot ,  &  l'autre  écroice , 
it  duqoc  côti  ,  au  deffous  des  fligmatcs.  £lle 
lil  {b&taitc  ,  fit  parvenue  à  toute  fa  grolTeur  dans 
kl  mois  de  juirt  o»  de  )aiUct ,  elle  file  une  caque 
blnclâtrc  ,    ovale,  d'un  ôfTa  alTci  ferté  dans  ia- 

rt  elle    fc  ehanee  en  ehryfaliéc ,  Bc  d'où  elle 
(ou  la  forme  d^infcâe  pai&ii  dans  les  mois  de 
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feptembtc  &  d'oâobrc  ;inais  quelque  foir  elle  pafle 
l'hivei  dans  l'état  de  chryfalide  ,  Ce  le  Bombyx  ne 
fe  montre  qu'au  commencement  du  piincemps, 

ij£.  BOMBiz  oléa^eux. 

BoMsrx  oleagina. 

Bombyx  ails  deficxis  viridibus fufco  fabundatls 
maculis  duabus  a.bis  .  anteriore  pupilUio,  poÛt-, 
non  majort,  Fab.  Mant.  inf.  tom.  1,  pag.  117 
n'.  SI. 

EsFEX.  Inf.  tom.  j,  p.  joo.  tab.  6a.  fig.  4. 

PhaUita  Bombyx  oleagina.  Wtnn.  Vtrr.  pag. 
!9-  «"•    *•  „  r. 

L'Olive,  E^NST.  Pap,  d'Europ.  tom.j.p.jj  pi, 
tZù.n".  141. 

Il  ed  un  pea  plus  grand  que  le  précédent  auquel 
il  teflemble  beaucoup.  Les  antennes  font  un  peu 
peâinées  dans  le  mâle  &  fétacées  dans  la  femelle. 
Le  corps  eft  d'une  couleur  brune  roufastce.  Lei 
ules  fupérieures  font  brunes  mélangées  de  vert, 
avec  deux  caches  dans  le  milieu,  l'une  blanche 
dans  laquelle  on  remarque  deux  petits  points  brans  , 
l'autre  grisâtre  qai  contient  une  aune  petite  ta- 
che brune  dans  l'intéctcur.  Le  bord  pg^écieur  eft 
étés  légèrement  dentelé.  Les  inférieures  font  grifcs, 
avec  le  bord  poftéiieur  brun.  Les  ailes  en  defr' 
fous  font  d'un  gris  jaunâtre  nuancé  de  bnm  veit 
le  bord  poflérieur. 

Il  fe.  trouve  en  Allemagne. 

La  chenille  f^  nourrit  des  feuilles  du  Prunel- 
lier Prunus  fpinofa  :  elle  eft  cendrée,  poîntilléc 
de  noir  &  de  rouge,  avec  un  collier  rouée,  poi» 
Cillé  de  noir.  *     "^ 

IJ7.  BOMBix  Argentin. 

BombTx  ÂTgtncina. 

Bombyx  alis  defltxis  dorfo  dentatis  grîfiis  .• 
maculis  duabus  argtnuis  ,  anteriori  cordata.  Fab. 
Mant.  inf.  tom.  1.  pag.    117.  n».  94. 

Bombyx  alis  defiexis  dtniatis  griftii  argemto 
macalatit,  Fab.  Sptc,.  inf.  tom,  1.  pag.   1 16.  n".  7;, 

PhalMa  tiiaguit  criftata  .  alis  dtfiexis  ,fupe- 
rioribus  drntatis  ,  ollvacto  griftis  ,  maculis  punc- 
tisgat  argtnteif.  Witnn.  Vrr^.  pag.  i^j,  tab.  t. 
a.  fig,   i.-^cab,  l.  b.  fig,   i, 

EsPEK.  Inf.  tom.  j.  tab.    jj.  fig.  i.  1, 

L'Argentine.  Ernst.  Pap.  d'Europ.  tom.  t. 
pâ^io^.  pi.  19S.  n".   i6i, 

II  a  environ  un  pouce  &  demi  de  largeur  lorf- 

2 ne  les  ailes  font  étendues.  Les  antennes  du  mâle 
ont  un  peu  pcâinécs ,  &  celles  de  la  femelle , 
font  fimplemeni  ftcacées  j  tout  le  corps  eft  d'une 
conleur  cendrée  roufsâire.  Les  ailes  fupérieures 
font  cendrées  brunes  ou  ronTsâites  ,  avec  dem 
taches  &  crois  points  argentés ,  bti  i  Un  es  ,  placés  Ict 
uns  auprès  des  autres  vers  le  milieu  de  l'aile. 
On  voit  au  bord  interne  une  efpècc  de  dent  a- 
vancée  qui  donne  une  forme  finguliere  à  l'infeâe 
loilque  lït  ailes  font  dans  le  lepos.  Les  infciieuic* 
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fo;;i  cer.Jucî  rottfsitiM  oa  i»iiofc:rM  f-n*  tachci; 
le  dctlout    cil  ccd4[«  raui'ïétie    uns  lachci. 

Toiri^u.-  ce  Bottiix  eft  dans  le  rcpo* .  on  »oit 
i  Ij  piitic  fopàio.ii;  de  ion  torps  di'i»;  éiévi- 
ti.  ;:<  en  tbime  Jciicie,  t'orruccï  pu  les  deoiclurt» 
d<:  U  paiiic  interne    des  ailes. 


U  ù  t 


c  en  Allemagne. 


ir 


Li  d'ciiille  le  noiirni  des  f.-mllct  de  Chêne  : 
e!lc  rclTcmble  ta  premitt  afpca  à  une  jeune 
hrar.-lie  ifjibtc.  Son  eorpï  cil  raie  8c  dune  eou- 
k-ui  f.-iidiée,  un  peu  biimc  iouf;câcre.  On  *oit 
ij-  !c  cuairiemo  anrcau  deui  tubéfeulcs  élcvtt, 
i:>..  :  ljïu;ci.\i  jlic/lar.;ei  Se  lu.- le»  deni  demiew , 
('l'.'iiL.iij  tut>et>.-u!o  avec  des  ucbei  Dotiiocs. 
Tjiver.uc  Jiourc  la  gcoiieur  vers  U  fin  du  au» 
à  .loù'.  ,  elle  file  une  cotjuc  d'un  lilTu  ^au  ,  mait 
[-.::  reiiê  ,  d^jis  laquelle  elle  le  change  en  chry- 
l'^liJc  Se  d'où  l'inreAe  pAtl'aïc  Tort  oïdinaircment 
AU  bout  de  nu»  reoi-iiii».  Miit  c{ueI<)uet'oi«  elle 
pa^Fe  rhivet  dans  cet  eut  de  cliryCalide  ,  ti  le 
B^ntiix  ne  fe  montre  que  dans  l«  premie»  beaux 
ju^rs  du  piintcmp* 

j  tS  Bouiix  décote. 

Kojvarz  dtcora, 

Bottiit  liii  Jrpxh  ,  aiiCÙii  nérv',  fiavo  ni- 
vjriegjtii ,  foJiiciM  mirh  margint  nigrv. 
Spte.  iaj'.  tom,  t.  pig.  itt.  tfi,  74.  — 
JMjji'.  /"/.  tom.   1.  p^.     117.    n".    »(. 

Phaltna  Hoifu^  deeoia  fpirilmguh  ,  atli 
fii-i'ioribiti ,  alha  nig  oqut  \Jriigiiiii ,  inferiéribiu 
ruir.i,  mjrgiite  nigro.  Lin  ^yfl-  "•"•  ^•td.p.  totft. 
a\  14. Muf.  LuJ.  V:r.  p.  [Si. 

fk>iltnit  dtior.1.  CsAM.  Pép.  tMot.  rem.  ).  pag. 
44.  //.  119.  fig.  t.  C.  -■  Pkitlà»»  Jttliaî  Crau. 
x-K.t.pjg.  ii.pl.  j.jig.t.t'. 

Il  a  depuis  un  pouce  ti  demi  jor^u^  deux  pouces 
de  lareeui  ,  lotlquc  les  ailes  font  ëicnducs.  Les 
B:.;er.iics  roiitnuiccs  &  iLiacéci.  Le  corpt  cft  noi- 
jAi.K ,  avec  des  nckci ,  &  le  boni  des  anneaux  de 
I  4!>.!oincn  d'un  faune  taufïàcre.  Les  ailet  lupcncurei 
li'it  milanjri'cs  de  no:[ .  de  jaune  6c  de  rou[;e.  Les 
iMficurcs  û>n<  d'un  ii.>u^c  brun  ,  avec  une  li|;nc 
iu<t:e  (uut  le  lon^  dd  bucj  palléncur.  Le  dcfloas 
dc)  ailes  cd  d'un  louf^e  b:uii  ,  avec  des  lachn 
jaunes  ,  d(  une  ligne  noue  tout  le  long  du  boid 
polir  lieui. 

A  l'ciemple  de  M.  I^biicius  nous  rangeons  cet  in- 
f'ccle  pauni  les  UomiiM ,  (]uoii]ue  Lioité  Se  Ciamcr 
t'aient  placé  paimi  Itt  NoCluct.  Nous  n*rfVOfli  pas 
pu  ciaminer  encore  a  quel   genre  il  appaitiint. 

U  (t  trouve  au  Cap  de  Bonne -Efpcraace. 
i|f.  BoMiii  Ccllia. 
B»miyM  utij  jrJltMÙfi^ràvinJUiu  :  ffftttftrMétt 
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dtniiiia  g.'auca.  Fab.  Mant.  inf,  t»m.  x,  pag. 
>«?■""•  5*- 

P/ijidnu  Bombyx  Cellïa  fpiriliHguU  tri/tata  , 
ails  dtpr.Jîi  fuprà  viridibus  -./afiia  griftm  àtiUMA. 
Lin.  iv;î.  n»:.  pag.  8ji.  n».  77.  — Fam*.  Ji«. 
r".    1141.  tji.  i..fig.  II41. 

II  a  près  de  deux  pouces  de  largeur ,  lorfauc  Ici 
ailes  font  cienducs.  Les  antennes  l'ont  roultàtRi. 
1  a  icie  cH  verdâire.  Le  eorcclei  &  l'abdomen  loat 
couverts  de  poili  glauques ,  un  peu  ficmigineiu. 
Les  ailes  riipécicnres  fonc  verdâues ,  avec  une  bande 
grtfc  ,  étiaite ,  demcc  ,  &  le  boid  polléneur  obri:ut. 
Les  aiics  iiifâicures  font  obfcurcs  ,  fans  taclies.  Le 
Jjllous  des  quatre  ailes  cft  obfcut ,  avec  une  bande 
plus  obrcure.  Se  uu  point  au-devant  de  ta  bande. 

Il  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe  ,  ea  Saéde ,  (m 
le  Houblon. 

140.  BoMitxDîonJ. 

BoMsvx  Diane. 

Bomhyx  .ilis  dejltxis  a.'iij  migr*  ^liaxis  pimMt- 
tifijat  ,jub:iiS  murgint purpuno.  Fax.  Syji,  Eimi«.'/. 
(7ï-  "*•  S4-  — Vi'f-  '"/  lom.x.  pdg.  il«.«".  7». 
—  M^n.   iTtf.l^m.  1.  pag.   11»,  «•.  jy. 

Les  antennes  font  pennées.  Le  coicclct  cft  «Ci- 
dre, avec  trois  lignes  loi^tudinalet,  noùci.  L'ab- 
domen a  des  puints  noirs  en  delFous.  Les  ailex  it- 
Eéricurcs  Ibot  blancLes,  avec  desftrïe*  ooim  àlcuc 
afe ,  ic  des  points  nuiis  a  leur  cxtréaiti.  Ea- 
deilôus  le  buid  aiiiL-r^cur  Si.  le  bord  pollérieui  font 
de  couleur  pourpre.  Les  inféiicuics  font  blançho  , 
avec  quelques  points  noirs. 

U  fe  trouve  en  Amétique. 

■  41.  Bowiix  cigzig- 

Bf3i»yx  î/fjjc. 

Bombyx  alit  ^et\txij  fdurfit  denraiif  apUÎ&utfMt 
mjculii  grijtj  Jubuitl/iiri ,  anunnu fyaamMiM,  Fa*. 
Syfi.  Entom.pag.  (75.  n",  jj.  —Sprc,  inf.  tam. 
».  pag.  itt,  it'.  ~«  ^Mjiit.inf.  tom.  x.p^g-  tll* 
«•■  »!. 

Pkitlàna  BoT.byx  ZicTic  fitieHr.gu!*  ,  mUs  dtfffxiâ 
dorfodmidth  apuibutijui  maeuiii grifta  fuho<tit*n , 
antenah  Ume.UtU.  Lin.  Syfi.  nat.  pag.  ttj.  a*. 
éù~F^^n.fue..^'.   III*. 

Pha.ttJ  parir.imrnit  tllnguîi ,  atis  txierioniu 
fujeit ,  vtnis  p/urimii ,  /•ifch  circalitri  ,  6f  marginis 
initriorit  afptr.dJLt  nigricanliiai  |;  infirioriiëS 
albiaii  limbo  lintjri  j'ufea.  (ifotr.  /«/T  t«m.  x. 
pag.   114.  n".  1,. 


.  Gtori.  it. 


Le  bois  V 

Phalcne  a  antennes  a  baibe  ,  fans  ttamfc;  «fua 
biun  paie  ,  dunt  les  ailes  fupêticuïet  font  mazmtiet 
vcn  leur  baie  d'une  giande  tathc  oblcorr.  Dis- 
Mtm,  tom.  1,  ptg.  tft.  pt,  t.  fig.  1—10 

Phalène  Z'i^iic  à  mit  (aitrcti/cf  à  antennes  bai- 
b«cs  f  faos  UompCf  à  cwccict  buppc  ,  dow  le*  aik> 
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fi»t  fun  brun  claîr  à  naancçs  couleur  d'agate  , 
avec  une  mode  plaque  ovale ,  nuancée  &  bordée 
de  brun  obfcur  lui  les  rupéricurcs.  Dec.  liém, 
tom,  1.  pag,  30^. 

Goio.  Inf.  tom,  5 .  tab.  E, 
List.  Goed.  Jnf,fig.ii. 
Max.iAN.  Europ,  tab,  147. 
AiBiM.  Inf.  tab.  14.  fig,  xo. 
FX.ISCM.  Ittf.tom.  ^.tab,  l.fig.  1. 
RcAUM.  Mém,  Injl  tom»  1.  ta^,  iz.  fig,  8 — 16. 
Roxs.  Infm  tom.  x.  cLiJf,  i.  Pap,  noH.  tab.  10. 
êg.    1—8. 

WiLK.  Pap,  pug.  11.  tab»  iS. 
ScH^Ff  •  Icon.  inj.  tab.  69.  fig.  i.  3. 
EsPXK.  rom.  3.  tab.  y^.  Jij.  i — 4. 
PhaUna  Bombyx  [iciac.  îrienn.  vtn^,  pag.  ^3. 

Le  bois  veiné.  Ernst.  Pap.   d Europ.  tom.   $. 
pag,  iij.  pL  xoo  &  pL   loi.  H®,  lié. 

rka/ana  vtnofa.  FOURC.  Entom.  par.  pag.  x66. 

Il  a  ordinairement  depuis  un  pouce  &  demi  juf- 
^u  à  un  pouce  &  trob  quans  de  largeur ,  lor^ue 
les  ailes  ibnc  étendues»  Les  antennes  du  mâle  (ont 
peâinécs^  9c  celles  de  la  femelle  font  amplement 
fétacées.  Tout  le  corps  eft  d'une  couleur  cendrée , 
TomCâtic  y  plus  ou  moins  foncée.  Les  ailes  fupérieures 
iSnt-gpsatrcs  ,  avec  plufieurs  raies  irréguliéres  , 
tranfverrales  »  brunes ,  dont  quelques-unes  ondées. 
Le  bord  interne  a  une  dentelure  Taillante.  Les 
ioftrieuret  (ont  grisâtres  ,  avec  quelques  nuances 
obfcures.  Le  dedous  des  quatre  ailes  e(V  d'Un  gris  ' 
plos  on  moins  foncé  ou  cendré, 

11  fc  trouve  dans  toute  l'Europi^. 

La  chenille  fc  nourrit  des  feuilles  de  Saule.  Elle 
eft  remarquable  par  fa  forme  affez  (înguHcre  :  il  efl 
très-: are  de  la  voir  dans  une  pofition  alongée.  Elle 
tient  ordinairement  fa  tcte  fort  élevée  «  ou  feulement 
rczirémité  de  fon  corps  5  quelquefois  elle  élève  en 
même  -  temps  ces  deux  parties ,  ne  fe  tenant  alors 
cramponnée  que  par  le  moyen  des  pattes  intermé- 
diaires; mais  fouvent  la  céte ,  le  milieu  &  Textrëmité 
da  corps  forment  des  angles  &  des  élévations  diftéren- 
les,  ce  qui  lui  a  fût  donner  par  Reaumur  le  nom 
it  2U<7zag.  Son  corps  eft  lifTe  ,  d'un  gris  lilas  ,  ou 
fcrdâtre ,  avec  l'extrémité  du  corps rouflatre  :  la  tête 
cftpetire,  5c  la  partie  antérieure  du  corps  cil  plus  mince 
ne  la  partie  podérieure.  On  apperçoit  vers  le  milieu 
ia  corps  deux  élévations  égales  »  en  forme  de  boffes. 
Parvenue  à  toute  fa  groileur  vers  le  commence- 
BKat  de  Juillet ,  elles  hic  une  coque  dans  laquelle 
die  (e  change  en  chryfalide  &  d'où  elle  forte 
(bis  la  forme  d'infede  parfait  ,  environ  un  mois 
ifrh.  lAaûs  quelques  unes  plus  urdives  ne  parvien- 
fitma  toute  Icut  groffcur  que  dans  le  courant  du 
nobèe  Septembre  :  celles-ci  palfent  Thivcr  dai^s  leur 
coqoe  après  $*être  changées  en  chryfalidei ,  &  n'en 
uincat  ou* an  commenccmeat  du  printemps. 
Hi/f.  Ntf/.  Inftats.  Tom.  FI. 
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141.  BoMBix  Chameau. 
Bombyx  Tritophus. 

Bombyx  aiis  defcxis  dorfo  dentatis  /ufca-nebulo- 
fis  :  lunula  média  ferruginea  albo  cinâa.  Fab.  Mant. 
inf,  tom.  x.pag.  116,  n°,  99. 

PkaUna  Bombyx  Tritophus.  Wicnn,  Vêr[.  pag, 
6y  n?,  6. 

EsPER.  tom,  j.  tab,  60 fig,  i — 3. 

Phalène  t^ic^ac  à  cinq  tubercule^  à  antennes  bar- 
bues fans  trompe ,  à  corcelet  un  peu  huppé  »  d'un 
gris  obfcur  ,  avec  des  raies  ondées  tranfverlales  d*un 
roux  foncé  fur  les  ailes  fupérieures  &  une  tache  cou- 
leur de  fouffre  à  leur  origine.  Dig.  Mem,  tom.  i. 
pag.  109.pl,  4, fig.  15&  17. 

Le  Chameau.  Ernst*  Pap.  d^ Europ.  tom.  j. 
pag.  116.  pi,  ICI.  «®.  x6-j. 

Il  reflemble  au  précédent  pour  la  forme  &  la 
grandeur.  Les  antetmes  du  maie  font  peftinées ,  & 
celles  de  la  femelle  font  fimplement  fétacées.  La 
tête  &  le  corcelet  font  obscurs  &  velus.  L'abdomen 
eft  cendré.  Les  ailes  fupérieures  font  obfcures ,  avec 
quelques  raies  tranfverfales  ,  plus  obfcures  ,  peu 
marquées ,  &  une  petite  tache  en  forme  de  croisant  ^ 
blanche ,  marquée  au  milieu  d'une  ligne  en  croiiTant, 
ferrugineufe.  Les  ailes  inférieures  font  d'un  gris  cen* 
dré.  Le  deflbus  des  quatre  ailes  eft  d'un  gris  mêlé  de 
brun,  avec  une  raie  grife  fur  les  fupérieures ,  &  une 
raie  obfcure  fur  les  injFérieures. 

Il  (e  trouve  en  Autriche. 

La  chenille  (e  nourrit  des  fouilles  du  Peuplier ,  de 
l'Aune  y  du  Bouleau  &c.  Elle  reffemble  beaucoup  à  la 
précédente  ;  elle  prend  les  mêmes  attitudes  y  mais 
elle  en  diffère  par  la  couleur  &  par  un  plus  grand 
nombre  d'élévations  charnues  fur  le  dos  :  elle  eft  rafe. 
La  tcte  c((  d'un  brun  clair ,  avec  plufieurs  petites  ta- 
ches d'un  brun  plus  obfcur ,  di(pofées  en  raies.  Le 
corps  eft  en  dcffus  d'un  vcrd  jaunâtre  ,  mais  en  dcf- 
fous  cette  couleur  y  eft  plus  foncée  ,  avec  quelques 
nuances  brunes  Les  pattes  écailleufes  font  d'un  brun 
clair  ;  mais  les  membraneufes  font  vertes  ^  mêlées  de 
brun.  Les  deux  pattes  poftéricures  font  aflTez  lon- 
gues, &  repréfentent  quelquefois  deux  efpèces  de 
petites  queues.  On  apperçoit  fur  le  dos  quatre  éléva- 
tions inégales,  coniques,  un  peu  courbées  en  ar- 
rière 'y  les  âeux  intermédiaires  font  un  peu  plus  pe- 
tites que  les  deux  autres.  Parvenue  à  toute  fa  grof- 
feur  à  la  Hn  d'Août  ou  au  commencement  de  Sep- 
tembre ^  elle  file  une  coque  dans  laquelle  elle  fe 
change  en  chryfa  ide ,  &  d'od  elle  fort  dans  le  mois 
de  Juin  de  l'année  fuivante. 

143  BoMBX^  élégant. 

Bombyx  tlcgans. 

Bombyx  alis  dtfitxis  glaucis  :  firigis  duabui  ma^ 
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culaqui  nudla  nigris ,  iunula  famguiaiM,  Fai.  Mont» 
inf.  tom.  t.  pûf^  i  itf.  n9.  loo. 

Il  cfl  de  grandeur  moyenne.  Les  antennes  font 
noires  &  très  peu  peâinées.  La  téie  eft  obfcure  avec 
des  points  jaunes.  Lt%  antennulcs  font  jaunes. Le  cot- 
<elet  eft  velu ,  cendré  ,  avec  quatre  aches  |aiines  , 
fur  la  partie  fupcricurc.  Les  ailes  fupcrieures  font 
glauques  avec  deux  points  a  leur  bafc  âc  deux  raies 
ondées, r.o ires ,  pUcecs  vers  le  milieu.  La  couleur  de 
Faile  tiï  un  peu  plus  oblcure  entre  les  taies ,  6e  on  y 
apper^'oit  une  tache  noire  5(  une  autre  en  crotdant 
d'un  rouge  de  li^ne.  Les  poflérieures  en  deAis  &  les 
quatre  aiks  en  deirous  font  obfcures. 

Il  fe  trouve  au  cap  de  Bonnc-Efpéraoce. 

J44BOMBIX  porcelaine. 
Bombyx  dicidû, 

Bomkyx  alis  ieftxis  txufiis  :  piaga  mihîda  ,  pof- 
iicis  ahis.  Fa  a.  ^yft.  emtom,  append.pag.  S51  — 
Sfec,  inf.  tom,  1.  pjg.  1S7.  n®.  77.  ^^Mant.  inf, 
êçm.  2.  pag,  116  tt^.  101. 

Pka/éna  Bombyx  diûxa  elinguis  ,  alts  dtjtexis 
éxufii*  pliigû  ahiéa  ;  inftrr.or.hus  alhis.  LxN.  Sy]t. 
met,  pag.  %xé.m^.  éo.  ^ 

EspiR.  inf.  tom.  |.  taL  st.fg.  5. 

Pkaiéma  Bomkyx  dîBéa.  Wienn.  Ver^.  pag,  61. 
«?.  I. 

La  Porcelaine.  Ernst.  Pap,  d^Etuvp,  tom»  j.pag, 
102  pL  I97.  A^*l6o  &  x6i. 

Il  a  environ  depuis  un  pouce  Se  trois  quarts  »  juf- 
oa'a  deux  pouces  de  largeur ,  lor(que  les  ailes  font 
étendues.  Les  antennes  du  inâle  (ont  pedHnées ,  3c 
celles  de  la  femelle  font  fétacées.  Le  corcelet  eft 
cendré  brun.  L'abdomen  cfl  roufsâtre  brun.  Les  ailes 
fupérîeures  font  roufsâtres  brunes ,  avec  une  grande 
tache  blanchâtre  dontles  bords  font  peu  marqués ,  les 
inférieures  font  cendrées.  On  remarque  au  bord  in- 
cerne des  fupérieures  une  dent  faiUante.  Le  deifous 
des  quatre  a.les  eft  d'un  blanc  cendré  ,  nuancé  de 
brun. 

Il  fc  trouve  en  Allemagne. 

La  cfaenillcfenoutrit  des  feuilles  de  Bouleau,  deTeu* 
plier  &c.  EUc  eft  rafc,  vcrte^  avec  une  ligne  longitudi- 
nale ,  jaune  ,  de  chaque  côte  du  corps  au*de(Iou«  des 
lii,;mates  ;  ou  remaroue  un  tubercule  élevé  fur  I4 
partie  fupéricurc  du  pcnultienne  anneau.  Elle  fe  me- 
lamo'.piiofe  en  chiyUltde  vers  la  lin  de  fttc  ,  p.ii]'e 
l'hiver  d^ns  la  cr.que  qu'elle  a  blre  »  &  ù  11  ontre 
foui  h  forme  «iinûctc  partait  dans  les  prcmius  beaux 
joj:s  Jj  pnntc.iips. 

14  t.  BoMiix  Dromadaire. 

BoMâYX  Drvmidd'^iiiS, 

Bomkyx   *iis   d^^ixis  liMiàs   ntiulufs  ,   dorfo 
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demtMtis ,  Htwra  haftos  aniqiu  Jkvrfaniiim 
Syfi,  enram,  app.  pag,  8ji.  —  Spec,  inf.  ti 
pag.  187.  n;  78.  —  Mont,  inf,  tom.  t.  pag 
«•,    loi. 

Phulâna    Bombyx    Dromedarius  êiinguis 
diflexis  :  fyperiorihus  ntbidofiê  dorfo  dentaits 
ra  hafeos  aniqut  fiavefcentihus.  LiN.  Syfl.  Ad 
817.  n«.  6x. 

AuMiHAL.  Inf.  tah.  14. 

EsPiR.  Inf  tom.   j.  tab.  $9.  fig>  5-*9* 

PhitUna  Bombyx  Dromedarius,  Witnn,  Vei 
6).  n^.  7. 

Le  Dromadaire.  Eunst.  Pap.  ttEurop,  ti 
pag.   lit.  pi.  ICI.  no.  xét. 

Il  a   environ  deux  pouces  de   largeur  >    1 
les  ailes  font  étendues.  Les  antennes  du  mal 
pedtinées ,  &  celles  de  la  femelle  font  (implem 
tacées.  La  tète  &  le  corcelet  font  bruns.  L'ab 
eft  d'un  bnm  roufsâtre.  Les  ailes  fupérieun 
brunes  «  avec  des  nuances  8c  des  raies  plus 
rcs  &  plus  claires  »  &  deux  taches  cendrées  »  1 
très  »  peu  marquées ,  placées  vers  le  milieu , 
du  bord  antérieur.  Les   ailes  inférieurs  foo 
drées  »   avec  une  tache  obfcure  à  Tangle  ii 
Les  fupérieures  ont  une  dentelure  faillante  » 
milieu  du  bord  interne.  Le  dcflbus  des  ailes  e 
dré  nâ>uleux ,  avec  une  tache  peu  marquée 
lieu  de  chaque. 

U  fe  axNiTe  en  Allemagne. 

La  chenille  fe  nourrit  des  feuilles  du  Bo 
de  TAune  ,  du  PeupKer  ,  du  Noifetier.  Elle  ei 
verte  ,  avec  quatre  élévations  fur  le  dos  &  un 
fur  le  dernier  anneau.  Elle  reflcmble  beau 
celle  du  Bombix  [ig\ag, 

14^.  Bombix  du  Coudrier» 
Bombyx  Coryli. 

Bombyx  alis  éefkxlt  glands  ^  f*f^^^  f^^^" 
punHo  nigro  alboannulato  ,  tkorace  va  rit  f  au 
Syfi.  entom.  paf^.  575.  n®.  56.  —  Spec.  in 
I.  pag.    187.  n^.  -y 9.  —  Mant.  inf.  tom. 
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PkaléMd  Bomh\x  CotyVx  elinguis  ^  t^c.i^-e 
gato^  aiis  antia  fr/fto  ntifulofis  :  fojin.c  i 
ccnti'glaucis  ^   arttnnij    f.a\is^  Lin.  ^%/.  1. 


815.    13 


Î»J 


aun 


.  jC^v.  n*.    1 1 


H. 


Phjlcnc  à  antennes  en  filets  &  à  courte  rr 
inoiti:  Sri*:ieK  mo.:ic  ccndrv  blancl;Â:;c.  ITio 
tom.  i.pjg.  69y.  f/.    iZ.Jî^.  5.  4> 

Pbalcnc  du  Solftticr^  à  antenne^  larbu» 
trompe,  a  lorcclct  bcppc,  rayé  de  gr>  &  d< 
dont  les   ailes    inpc'twures    font   moitu-  tiu 


Q  fe  troure  en  Europe. 

La  chenille  fe  nourrie  des  feuilles  du  Noifeticr , 
da  Bouleau.  Elle  eft  d*une  couleur  rofe  pale ,  un  peu 
jauMic  S:  parfemée  de  points  noirs.  On  voit  fur  le 
1er  anneau  une  cache  noirâtre  ^  pc  fur  le  dos  une 
de  la  même  couleur  oui  s*étend  fur  prcf<que 
la  longueur  du  corps.  Elle  eft  yeluc ,  Se  le  qua- 
tniiiie,  le  cinquième  8c  le  onzième  aimeau  ont  chacun 
uufnfceau  de  poils  courts  &  rougeâtres.  On  voit  auflî 
fis  le  fécond  anneau  deux  faifceauz  de  poils  aifcz 
'  ;,  rougeârrcs^  formant  deux  efpèces  de  cornes, 
[ue  mue  elle  roule  une  feuille ,  ou  en  lie  deux 

lie  pair  k  moyen  de  quelques  fils  de  foie  ;  elle 

tt  fine  ane  efpècc  de  loge ,  dans  laquelle  elle  fe 
KÛt  pour  «mitter  fa  Tielle  peau.  Parvenue  à  toute 
làeroftur  dans  le  courant  du  mois  de  Septembre  , 
die  file  une  coque  entre  plufieurs  feuilles  attachées 
cafaoble ,  8c  s  v  change  en  chryfalide  :  elle  pafTe 
Tbver  dans  cet  état ,  $c  l'infedèe  parfait  fe  montre  à 
Il  fa  dTATril  oa  an  commencement  de  Mai  de  l'an- 
ifefiiiTante. 

147  BoMBix  tache-jaune* 

Bojfjrx  flavonuiaUa, 

^amhyx  ails  dcfiexis  ohfcure  cirureis  :  fafcia 
Uiaangulata  ntgra  :  macula  marginaii  Jlava. 
ïàx  MûMt.  inf.  tom,  a.  pag,  11 7.  n\  104. 

n  A  de  graildetir  moyenne.  La  tète  &  le  corcelet 
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BicitiJ  cendrées  blanchâtres ,  à  raclic  ovale  blanchâ- 
ne  bordée  de  noir.   Dig.  Mcïïi,  tom.  1  pag.  31^. 

Albin.  IuJ[  tab,  po. 

&OES.  lnj\tem»  y,  clajps,  %,  pap,  noct,  tab,  58. 

ViLa.  Pap,  }i.  tab.  66. 
Se  pp.  tnf,  3.  tjb.  17. 
EsPER.  fom.   j.  tub.  jo,  fig.  1  —  y. 
PnaUna   Bombyx  Coiylu  IVicn,   Ker^,  pag,  y  y, 
n^.  4. 

Phalène    du  Noifeticr.    Ernst.  Pap.  d'Europ. 
mm,  4.  pag,  178.  planck.  ï6i.  n^.  110. 

Il  a  environ  un  pouce  &  quart  de  largeur ,  lorf- 
qac  les  ailes  font  étendues.  Les  antennes  font  rcuf- 
satres  brunes  &  un  peu  pennées.  La  tête  &  le  corce- 
let font  mélangés  de  cendré  &  de  brun  roufsâtre. 
L'ahdomeneft  cendré.  Les  ailc<;fupcrieurcs  foiugrifc$, 
aTcc  une  large  bande  d'un  gris  brun  fàrrugi*'. eux, 
au  mîlien  de  laquelle  on  apperçoit  un  petit  point 
Boir ,  entouré  d'un  anneau  blanc ,  lequel  ell  bordé 
de  noirâtre.  Au  delà  de  cette  bande ,  en  voit  une 
taie  tianfverfale ,  de  la  même  couleur,  dentelée 
foftéikmcment .  Les  inférieures  font  d'une  couleur 
ecoMc  jaunâtre,  avec  le  bord  poftérieur  obfcur.  Le 
dcfint  des  quane  ailes  cil  d'une  couleur  cendrée 
touinoe ,  avec  quelques  raies  obfcures ,  peu  mar- 
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font  noirs  &  velus.  Les  ailes  fupérieures ,  font  d'une 
couleur  cendrée  ,  foncée ,  un  peu  luifantc ,  avec  une 
large  bande  au  milieu  ^  noire  ,  qui  forme  vers  le 
bord  extérieur  un  angle  dans  lequel  il  y  a  une  gran(^ 
tache  jaune.  Le  bord  poftérieur  eft  noirâtre ,  avec 
quelques  points  noirs.  Les  ailes  inférieures  en  dcfîous 
lont  cendrées  ,  avec  un  point  noir^  &  une  raie  tranf- 
vcrfalc  ,  vers  le  bord  poftérieur ,  noire.  Les  pattes 
font  noires ,  avec  des  anneaux  jaunes.  L'anus  eft 
jaune. 

Il  fe  trouve  ci\  Dannemafk. 

148.  BoMBix  nud. 

Bo^fBYx  nuda» 

Bombyx  a  lis  deflexis  anticts  nudls  a  quels  ,  pojll  ' 
cis  cincreis  :  macula  marginàli  nuda,  Fab,  Mant, 
inf,  tom.  1.  pag.  1 17.  «*.  icy. 

Il  eft  de  grandeur  moyenne.  Les  antennes  font 
noirâtres  &  pedinées.  La  tête  eft  d'un  rouge  tefcacé. 
Le  corcelet  &  l'abdomen  font  cendrés.  Les  ailes  fu- 
périeures font  nues ,  tranfparentes ,  un  peu  cendrées 
à  leur  bafe.  Les  inférieures  font  cendrées  ,  avec  une 
grande  tache  marginale,  nue ,  tranfparente. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales,  fur  l'Amaranthe 
épineux.  Amaranthus  fpinofa, 

149.  BoMBix  morio. 

BommTx  mono. 

Bombyx  alis  dejkxis  hyalino-nigris  ,  abdomint 
villofo  atro  :  fegmentis  marginc  fiavis,  Fab.  ManCm 
inf,  tom.  X.  pag,  117.  a».  io6, 

PhaUna  Bomhyx  morio  elingtùs  ,  alis  nigris  atro 
ftriatis  :  abdominis  incijuris  fiave/cencibus.  Lin.  Syfi^ 
nat.pag.  8x8.  n*.  66. 

PhaUna  Bombyx  tlinguis  nigra  ,  alis  fubkyalinis 
marginibus  atris.  G  R  O  N  G  v .  Zoopk.  857. 

PhaUna  Bombyx  morio,  Wienn,  Ver^.  page  jo. 
n^,  I. 

Le  Nègre.  Ernst.  Pap,  dtEurop,  tom,  ^*'pag.  85 , 

pi,  154  /l^  i7^. 

Le  mâle  a  environ  un  pouce  de  largeur  &  la  fe- 
melle trois  quart  de  pouce ,  loifque  les  ailes  font 
étendues.  Les  antennes  du  mâ!e  font  très  pedtinées. 
Le  corjps  eft  noir  &  velu.  L'abdomen  eft  noir,  avec 
k  bord  des  quatre  ou  cinq  derniers  anneaux  d'un 
jaune  obfcur  roufsâtre.  Les  pattes  font  d'un  jaune 
obfcur.  Les  ailes  font  à  demi  tranfparentes,  obfcures, 
veinées  de  noir,  tant  en  dcllus  qu'en  deifous. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

La  chenille  fe  nourrit  fur  l'Ivraie  vîvace ,  I.0- 

I  1. 


6i 


B  O  M 


Uum  perenne.  Elle  cft  noire ,  aYCC  fix  rangées  de 
petits  cubercolcs  vcrruqucuz  6c  poilcux. 

Je  crois  qne  ce  Bombiz  devroit  être  rangé  ^ns  la 
f^mtère  famille.  » 

150  BoiiBix  p^e. 

Bombyx  Ruhia, 

Bomhyx  alis  dtftxis  kyalino  pallidi  rufefantihus  : 
pun&o  medio  paJido»  F  Al.  Mant,  inf,  iom.  1.  pag. 
X  1 7.  «•.  1 07. 

PkaUna  Bomhyx  Rubea.  ÎVienn.  Flrrj.  pag  5 1 . 
«®.  1. 

Il  e(l  un  pea  plus  grand  que  le  précédent.  Les  an- 
tennes font  pcûinécs.  Les  quatre  ailes  font  d'un 
roux  pâle ,  prefque  traniparcntcs ,  arec  an  point  pâle 
Tcrs  le  milieu. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

La  chenille  fe  nourrie  des  feuilles  de  Chine. 

151  BOMBJX  Alphce. 

Bombyx  Alpkéa. 

Bomhyx  alis  deflixis  ,  ferrugimis  :  punBo  midio 
alho  fi'îgaqui  futiHata  fufca,  F  Al,  Syft.  tntom  pag. 
(73.  r?,  ^7.  — Spec,  inf,  tom,  x.pag,  l^S.  »•,  So. 
— Mant,  inf.tom.  i.pag.  iio.flo.  loS 

Il  rcflcmble  au  Bomhix  Catax  »  mais  Tes  ailes  font 
penchics  au  lieu  d*ècre  rcvcrfcs.  Les  antennes  fonc 
courtes  &  pecHnées.  Le  corps  eft  velu ,  ferrugineux  , 
{jiïïs  taches.  Les  ailes  Tupérieures  font  entières ,  fèr- 
rugincufcs ,  avec  un  petit  point  blanc  au  milieu  j  & 
une  rate  tranfvcrfale  ,  formée  par  une  fuite  de 
points  ,  au  bord  poftérieur.  Les  inférieures  font 
fcrrugincufes  fans  taches. 

Il  fc  trouve  dansla  Nouvelle- Hollande. 

rji  BouBix  moine. 

Bombyx   monacha» 

Bomh.x  a  1»  de^.txts  a^his ^  atro  undatîs  ,  ahdo^ 
minU  în.ijurtj  fa  gaines.  Fab.  Sy)f"  tntom.  pag, 
574.  n  .  j8.  —  b,ec,  i.,f.  tom,  %  pag.  lïS.  11  . 
•  1.  —  A/u.ir  inf,  iom,   1.  pjg,    ;io.  n^.   109. 

Pka  'a  .a  Bomhyx  e /induis  ,  uiis  de/!exii  :  fupertO' 
nhui  al^ts  utrO'unaatis  ^    ahdomia's  incijuris  fan^ 
gui  mis,  l  IN.   SyJ.   nat,  pag.  gii.  «•.  ^3.  -^laun 
Jfuec,  n\  I    jo. 

Pha.àna   monaina,  Scov,  entcm,  cmm,   «**.  490. 
MiBiAN.  ImJ,  E^rof,   tah,   71.  tah,  77.  &  tah, 
11,. 

Phalina  média  tx  cinereo  alhicante  fif  nigro  co^ 
iorih^  réuia.  Rai.   inf.  pag,    i^t,  a».  7. 
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Vue.  Pap.pag,  1^.  tah.   55. 
PhaUna  Bomhyx  monacha.  Wimn.  V€f\.  pé§^ 
51.  «**.  3. 

Le  Zigzag  à  ventre  rouge.  Ernst.  Pop.  ttEMrofp. 
tom,  4.  pag,    103.  pL  ly,  n^.  183. 

Il  a  depuis  un  pouce  &  trois  quarts  iufqo'â 
deux  pouces  de  largeur ,  lorfque  les  ailes  font  éten- 
dues. Les  antennes  font  pcûinées.  La  tète  eft  blan- 
châtre, avec  les  yeux  noirs.  Le  corcelet  eft  bUnc, 
avec  des  taches  noires.  L'abdomen  eft  noir,  avec 
le  bord  des  anneaux  rouge.  Les  ailes  lupéneures  font 
blanches  &  coupées  par  plu(îeurs  lignes  noires  oo* 
dces  en  zigzag.  On  voit  au  bord  poftérieur  une 
fuite  de  points  noirs.  Les  inférieures  font  cendrées 
avec  une  bande  obî'cure  vers  le  bord  poftérieur.  Le 
dcflbus  des  quatre  ailes  eft  cendré  avec  quelque» 
raies  obfcurcs  ondées. 

Il  fc  trouve  en  Europe. 

La  chenille  fe  nouriit  des  feuilles  du  Pocnmier  ,  if 
Saule,  du  Chêne,  du  Framboifîer.  &c.  Elle  eft^dac» 
d*une  couleur  cendrée  plus  ou  moins  obfcure.  Sa  tte 
cft  brune ,  avec  des  traits  noirâues.  On  rcmarqf 
une  ucbe  noire ,  en  caur ,  fur  le  fécond  «oacaft» 
&  une  l^ne  blanchâtre  ,  peu  marquée  ,  de  cbam 
côté  du  corps.  Elle  marche  très-lentement ,  vti  to* 
litaire ,  3c  fe  cramponne  fi  bien  à  Técorce  des  arbres 

Î|u'il  eft  difficile  de  l'en  détacher.  Parvenue  à  to«tt 
a  groffeur ,  d..ns  le  mois  de  Juin  ,  e!k  file  une  coque 
d'un  tifTu  très>lâcke  &  fe  change  en  chry(âlMe| 
elle  en  fort  (bus  la  forme  d*infe&  parfait ,  quinxc 
ou  vingt  jours  après. 


La   chryfalide  eft  d'un  brun  roimeltrc  9c  ^ 

de  petites  touftes  de  poils  de  la  cou£ur  du  com. 

13).  BoMBXx  fouci. 

BoMsYx  flâva, 

Bomhyx  alis  difiexis  favifimls  »  épia 
trihui  nigris,  Fab.  Syjl.  tntom,  pag.  374.  m\  |f»  - 
—  Sptc.  inf,  tom,  1.  pag,  18t.  n,  ta,  —  MtfiTf _  s 
inf  tom,  2.  pag,  iio.n^.  iio. 

Les  antennes  font  courtes  8c  peélinées.  Le 
cclet  eft  poilcux  &  jaune.  Les  ailes  font  d'un 
beau  jaune.  On   voit  fur  les  fupérieures  fi 
trois  points    no  rs ,  dont  deux  placés  vers 
mité  ôc  le  troiiième  à  l'angle  interne. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales. 

134.  BoMBix  jaune. 
Bombyx  lutta, 

Bomhyx    alis    dtfiexis  Jlétvifmis  ii , 

Fab.  S{fi.  tntom.  pag,  374.  m\  éo  —  Sft€.  y(. 
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X.  pûg.  iSS.  A*.  83.  —  Manu  inf,  tom.  1. 
pag,  ixo.  A*.  III. 

H  rdlcmble  a»  prétëdcnt^  mats  il  en  diffitc  en 
ce  qae  les  ailes  (bnc  cnaèremenc  d*an  beau  jaune 
(ans  caches  ni  poims.  Tout  le  corps  eft  jaune  ,  les 
ycQx  (eols  (ont  noirs. 

Il  fe  trooTc  <laiis  la  NouYelle^HoUandc. 

155  BoMBix  Miniftre. 
BoM  MTx  ^  Minifira. 

Bamiyx  alis  dcftxls  ftrrugincis  ,  anticis  firigis 
fiaxMor  fufcis  ,  pofticis   cinereis  immaculatis, 

PkMUnA  Minifirm.  Djlurt.  Illuftm  ofinjl  tom,  i. 
tMh.  14.  fg.  %. 

n  7  «I  près  de  deux  ponces  de  laf^eur,  lorfque 
les  ailes  (onc  étendues.  ^  Les  antennes  du  mâle  font 
peâinccs.  La  tète  &  la  partie  fupérieure  du  coicclcc 
lonc  (eriugineax.r  L*abaomen  &  les  ÇQiés  du  corce- 
let  (bot  «Ton  gris  roufsâtre.  Les  ailes  fupéiieurcs 
Çaaz  on  pco  (crruginenfes ,  avec  quatre  raies  tranf- 
\txCùa ,  obfcures ,  idcpites  ,  dont  la  dernière  e(l 
Le  bord  poftérieur  eft  prefaue  dcnielé.  Les 
Bl  le  deâbus  des  quatre  ailes  eft  d'un  gris 
iMiiskrc  9  (ans  taches. 
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n  fe  tromre  dans  la  Caroline.  U  m'a  été  commun!- 
fi£  par  M*  John  Franciilon. 

15^.  BoMaix  hauflê-queuc. 
BoMMTX  curtula. 

Bomèyx  ailt  dejtexis  glaucis  :  firigts  alhis  ma- 
€aUifÊ€  mpice  tefiacta  immaculata.  Fab.  Manu  inf» 
taauxpag,  1x0.  »<'.   m. 

BcmVyx  ait  s  âeûexis  glaucis  ^  firigis  alhis  mû- 
cMUqma  ésptcis  fajca,  Fab  Syft,  entom.  pag.  574. 
I*.  éi.  —  Spec,  inf.  tom.  1.  pag,   1  88.  n^,  84. 

Pkalatim  Bomfyx  curtula  elinguis  y  thorace  fer- 
ngtMaxOf  aiîs  deflexis  glaucis  :  firiga  alba  ûpici- 
èas  macula  uftaua.  Lin.  5y/?.  nar.  pag,  813.  n*. 
}!.  Fésxn.  face.   \  2 14. 

Phalène  kaujfe-^ueue  blanche ,  à  antennes  bar- 
bes (ans  trompe  ,  à  cor  celé  t  huppé  avec  une 
node  cache  en  lozange  d'un  brun  obfcur ,  à  ailes 
•m  gris  de  perle  ,  à  quatre  lignes  tranfvcrfalcs , 
«dccs  ,  blanchâtres  &  une  tache  roufle.  Dec.  Mîm. 
teau  X,  pag.  319.  ««.  9.  pL  4.  fig,  ii.  —  z6, 

FxiscH.  Iif  tab  6.  fig,  I  *— é. 

£s?ER.  Tom,  3.  tab  51.  fig,  5. 

PÎLslina  Boinbyx  curtula.    W'icnn,    Ver^,  pag, 
5f.  «•.  X. 

La  Hauflc-qucuc  blanche.  Ernst.  Pap.  (TEurop. 
d^.  pag.    195.    pi.  i6y  n^.  xij. 

Il  a  dcpiis  on  pouce  jufqu'à  un  pouce  de  trois 


quarts  de  largeur ,  lorfque  les  ailes  font  étendues. 
Les  antennes  font  grifes  &  pedlintes.  La  téce  &  le 
corcelet  font  d'un  gris  un  peu  roux ,  avec  une  tache 
d'un  brun  ferrugineux  »  qui  part  de  la  partie  pofté^ 
irieure  de  la  tête  &  fe  termine  à  la  partie  fupér\cure 
du  corceleti  L'abdomen  eft  d'un  gris  roulsàtre  & 
terminé,  dans  les  mâles,  par  une  loufFc  de  poils 
bruns  à  leur  extrémité.  Les  ailes  fupérieures  font 
d*un  gris  un  peu  ferrugineux ,  avec  trois  ou  quatre 
raies  tranfver laies  ^  blanchâtres ,  &  une  grande  tache 
ferrugineufc  à  rcxtrémitc.  Cette  tache  eft  plus  claire 
à  Textrémité  de  Tailc,  elle  eft  quelquefois  mar- 
quée d'une  petite  ligne  noirâtre,  &  elle  eft  féparce 
du  fonds  de  Tail?  par  une  raie  plus  blanche  que 
les  autres.  Le  deiVous  des  quatre  ;;ilcs  eft  d'un  gris 
roufsâue  fans  tache. 

Ce  Bcrmhix  relevé  ordinairement  la  partie  pof- 
térieure  de  l'abdomen  ,  ce  qui  lui  a  fait  donner  par 
quelques  naturahftcs ,  le  nom  de  Haujfe^ucue. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

La  chenille  a  été  décrire  &  figurée  par  de  Gécr  , 
e<  elle  eft  de  grandeur  médiocre.  EWc  attache  cnfem- 
3>  blc  deux  ou  trois  feuilles ,   &  demeure  ordinai- 
»  rcment  dans  ce  paquet  j   elle   a  fcize  patchs.  La 
»  couleur  du  corps   eft  d'un  veid  très-clair  &  blaii- 
»  châtre.  Le  long  des  côtés  elle  a  des  élévations  en 
»  forme  de  tabercules  d'un  jaune  citron  ,  les  trois 
»  premiers  anneaux  en  ont  un  plus  grand  nombre 
y>  que  les  autres.  Les  côtés  du  coips  foi.t  encore 
»  marqués  de  pluficurs  points  noirs.-Sur  le  dellus  du 
»  quatrième  anneau  ,  on  voit  un  grand  point  ou  une 
M  tache  circulaire  noire  &  comme  veloutée,  &  furie 
»  onzième  anneau  il  y  a  un  point  femblable  noir  &  ve* 
»  loutc  en  forme  d'un  tubercule  élevés  ces  deux  points 
M  noirs  font  très-propres  à  faire  reçonnoître  la  che- 
n  nille.  La  ttte  eft  d'un  brun  clair  &  griQtre.  Les 
»  pattes  font  de  la  couleur  du  corps.  Tout  le  corps 
»3  de  même  que  la  tète  eft  garni  de  poils  Hus  bian- 
»  châtres  ,  qui  partent  tant  des  tubercules  que  de  la 
»  peau  même  \  mais  ils  n'y  f;jnt  pas  en  grand  nom- 
M  bre  ,  ils  ne  couvrent  la  peau  qu'imparfaitement , 
»  de  forte  que  la  chenille  peut-être  rangée  parmi 
a»  les  demi  velues.  Dec.  Mém.  tom.  t.  pag,  ?ti  n. 

Parvenue  à  toute  fa  groffcur  dans  le  courant  du 
mois  d'Août  ;  cène  chenille  file  une  coque  très- 
mince  de  foie  blanche  ,  dans  laquelle  elle  le  change 
en  chryfahde,  parte  l'hiver,  &  d'oui  lie  fort  fous  la 
forme  d  infede  parfait  vers  le  mois  de  Mai  de  l'an- 
née fui  van  te. 


I^ota.  Linné,  &  M.  Fabricius,  citent mal-à-propos 
Rocfcl. 

157  BoMBix  reclus. 

Bombyx  rcclufa. 

Bombyx  alis  dtfitxis  grifeis  j  firigis  albidis  fuba* 
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Héftomofantîbus  ,  isacuij  aplcis  fcrruginea  :  punclo 
marginaii  alho,  F  as.  Mant.  inf,  tom.  i.  pagi  iio. 

«*.  1 1 J. 

Rois.  înf,  rom,  4.  eaS.  H^fig»  I— ^• 

KsPiR*  i.-:/.  /<>'».  5.  rtf3.  ji,fig,6.  7. 

l'kaUna  Bombyx  reclufa.   Wienn,  Vcr^.  pag.  66. 


/i*.  4- 


I.a  Hau(Tc-<]ucuc  brune.  F.rnst.  Pjjp.  d'Europ, 
tom,  4«  />j^.  iy7.  f/.  I65.  «'.  116. 

Il  cft  un  peu  plus  petit  qu;:  le  prJcédcnc  auquel  il 
rcfTcmMc  b^Mucoup.  Les  a:  Ternes  Tout  roufsàtres  iL 
pcc>inéc«^.  La  lètc  &  le  co^clcc  font  gm,  avec  la 
tacl.e  i]uc  n  )us  avons  rciar  a.'c  a  i'efpècc  précé- 
dente ,  mais  un  peu  plu^  v,ran<'j  dans  celle-ci  ^  d'une 
couleur  moins  brune.  L'abdomen  cil  cendré  rouf«>â- 
trc  ^  Zi  termine  ^  dans  le  mâle  ,  par  une  touffe  de 
poils  noirâtres  à  leui  citrunicé.  !  es  ailes  Aipérieurcs 
lont  d*un  grisccndii ,  avec  plu/icurs  raies  tranfver- 
Talcs ,  unies  Tune  a  l'autre  par  d'autres  raies  longi- 
tudinales. On  voit  à  r extrémité  de  l'aile  Tup^rieure 
une  tache  brune  plus  petite  &  moins  marquée  que 
dans  le  Borobiz  haufe-qucue.  Les  inférieures  font 
cendrées  ,  fans  taches.  Le  dedous  des  quatre 
atles  cft  d'un  gris  an  peu  brun  ,  fans  uchcs. 

Il  fc  croave  en  Allemagne. 

La  chenille  fe  nourrit  des  feuilles  de  Saule  »  de 
Peuplier ,  de  Frêne.  Elle  eft  très  peu  velue ,  d'une 
coulear  brune ,  avec  une  raie  longitudinale ,  cendrée 
ou  blanchâtre  »  marquée  de  deux  taches  noires»  tout 
le  long  de  la  partie  fupéricure  du  corrs  »  une  raie 
jaunâtVe  de  chaque  cAté  5c  rextrcmitc  du  corps  d'un 
)aune  fauve  ,  fouvent  roui^eârre.  Parvenue  à  toute  fa 
grofTeor  dans  le  mois  ((e  Juillet,  elle  file  entre 
des  (èuilles  une  eorpt  crès-fhincc  de  foie  blanche  , 
<lans  ttquelle  elle  fe  change  en  chn  falidc,  &  d^où  elle 
fort  (bus  la  ferme  d*inuâe  paruit  au  bout  d'une 
vingtaine  de  joon. 

If  t.  BOMBxx  anachorète. 

Bombyx  anachorètes 

Bomhtx  alis  dejlexis  grîfeh  :Jlrîgts  alhidis  ,  ma- 
cuia  apu'it  (ufio-ferruginia  :  fixiga  umdata  éièa. 
Fa  a.  Mant,  tnf,  tom,  1.  pag  1 10.  a'*.  114, 

Phalène  kauffi  queue  fourchue  à  antennes  bar- 
bues fans  trompe  ^  a  corcelet  huppé  avec  une  grande 
tache  ovale  d'un  brun  obfcur,  a  ailes  d'un  gris  de  fourîs 
avec  quatre  lignes  tranfvcrfales  blanchâtres  ,  un 
point  blanc  5c  une  tache  rouiTe.  Dio.  Mem.  tom.  i, 
pag,  jij.ii".  II. pL  $.fig,  I. 

Ross  inf,  tom,  1.  i/ajf,  %,  pap,  noâ,  tab  45. 
fg.  î— y. 

EsFCR.rom.  ^.tab.  sx^fg'  î— 4. 

Phalana  Bombyx  anachoreta.   Wienm,  Ver^,  pag. 
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La  Ha^iTc-queue  fourchue.  ErKST.  Pap.  tEarof. 
tom.  ^.  pL  16;.  n'*,  114. 

Il  refTemble  beaucoup  au  Bombix  haufle-qume  » 
mais  il  en  dttfîre  en  ce  que  les  ailes  font  d'un  grh 
cendré  ,  que  la  tache  ferru^incufe  de  l'ex iiémiic  de 
l'aile  fupéiieure  efl  couple  j  ar  une  ligne  blanche  ,  ic 
qu'il  y  a  une  ou  deux  petites  taches  obfcures  vet» 
l'ang'e  poftéricur  des  ailes  fupétieures. 

Il  le  trouve  en  Allemagne. 

La  chenille  diffcre  beaucoup  de  celle  du  Bombis 
hau.'fc-c]ueue.  Elle  vit  foliraire  fur  le  Suule  ,  le 
Pcuphcr,  le  Tremble,  l'Aubépiue.  Dès  qu*eBc  et 
fortie  de  Tœuf ,  elle  lie  cnfcmblc  pîuficurs  fbiHles 
qui  lui  fervent  en  même-tcm^s  de  iogenicnt  5c  de 
nourriture.  Quand  les  feuilles  font  conibmmées  en 
grande  partie  ,  elle  abandonne  fon  premier  loge* 
ment,  en  conttrutt  un  nouveau,  &  paflê  mivii 
cachée  tout  le  premier  temps  de  fa  vie.  Elle  eft  fOi 
velue ,  fa  tète  €ll  groiic  &  la  fëptration  des  anseiBl 
peu  profonde.  Son  corps  e(V  brun  ^  avec  une  rate  d'où 
rouge  de  chair  tout  le  long  du  dos  «  6t  une  pe» 
tite  raie  longitudinale  de  chaque  cAré.  Oi  ^ofc 
au-deflus  du  corps  deux  tubercules  élevés  roogelacs. 
Elle  file  en  différens  temps  de  Tété  entre  piafieait 
feuilles ,  une  coque  mince  de  foie  blanche  ;  dms  b* 
Quelle  elle  fe  change  en  chryfalide  6c  d'où  elle  fort 
fous  Aa  ferme  d'infede  pmrfdt  an  bout  d'une  vingcnae 
de  jours. 

159  BoMBix  anaftômofe. 
Bombyx   anafiomofis, 

B&mbyx  aHt  defiexis  gnfeîs  ,  J^rigis  irHas  ai- 
biditfitboHaJiomofmttibtts^  thantcefemtginato.ftkÉ* 
Syfi,  entom.  pag,  jjj,  «**.  ^1.  •-^«  Spic.  inf,  toêu 
i,.pag.  189.  A  .  S;.  '"-^  Mant.  inf  tom.  x,  f^. 
ixo.  «•.  !%$• 

Phalana  Bombyx  anafiomofis  ttinguù,  ikcracit 

femiginato ,    alis    deiexis    grifeo-cintrafcentièmâ  .- 

ftri^s    tribus    palliJus  fubanafionwfantiiêts.    LUL 

Syfi,  nat,  pag.  «14.  n*.    5).  —  Faêtn.fm£€.  «*. 

1115. 

Phalène    haujfe^quetèt  grife  k  antennes  barbues, 
fans  trompe  ;  à  corcelet  huppé,  avec  une  grande  tacke 
ovale    d'un   brun   obfcur  ,    à  ailes  d'un  gris-b 
melc  de  roux ,  avec  des  lignes  tranfvetfales  ,  ood 
pâles.  Dec.  Mém.  tom.  1  pa^,  511.  n®.   n. 

PhaUna    anafiomofis.   Scop.  entom.    carm.  «*. 

GOED.  Inf  i,  tab.  j  j. 
LystGoid.  Pag.  ij.  tab.  xj. 
Rots.    Inf.   tom,    i,  Clajfis,   1.  Pap.  noû,   toL 
lé.  fig.   I  — ^ 

PhaUna  Bombyx  anafiomofis.  Wienn,  Vcri.pag 
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la  HuiflèqaeDe  grifc.  Eunit.  P^p.  fEurop. 
tem.  4- pi.  \%9.pi.  {«4.  i>°.  II]. 

It  >  depuis  un  pouce  &  quart  îurqu'à  un  pouce 
a:  demi  de  brgcut,  lorfqne  les  ailci  ibui  fceodiics. 
Les  antennes  fout  peâineci }  le  corps  cft  d'un  giis 
rDaftâiTC  &  (]uel<]uefois  ^un  gm  bcnn.  On  voie 
une  cache  oblongue,  d'un  lougc  bran  foncé,  plfifée 
à  la  parde  pon^ricure  de  la  cftc  8c  antérieure  du 
corcckt.  Lci  ailes  fupérieutts  font  d'un  gris  roufsâ- 
tie  ,  on  d'un  gris  bran ,  avec  trois  ou  quatre  lignes 
Dzôi'verralci ,  plus  elairct  que  le  fond ,  Bc  une  cache 
«bliqne,  un  pcn  obfcure,  placée  vêts  le  milieu  de 
Tailc  cncte  deux  lignes.  L'clttémité  a  un:  nuance 
plus  foncée  que  te  relie  de  l'aile.  Les  inféticurcs 
te«i  tua  gris  toursitrc ,  ou  d'un  gris  brun  fans 
tacbesi  le  deflbus  des  quatre  ulci  eiï  Temblablc  au 
ddTus  des  ailes  infétienrcs. 
Il  fe  EtMiTC  en  AUemagne. 

La  CbcnUle  vit  fur  U  Saule  ,  le  Peuplier  &  qucl- 
ipcfois  asAi  fu  l'Aubépine  ,  le  Pionier ,  le  Ncâicr. 
XJIe  eft  «n  peu  velue  ;  foo  coip»  cft  brun ,  avec 
tofosMs  Ueii*  ou  petits  ndxxculcs  blancs  &jau- 
,  ncs;  forledos,  cftune  lignclongiiuditale  ,  jaune, 
iiit  lniiclir  ibni  des  lubeiculcf  louges  de  chique 
côc^nrwcBUC  à  toute  fa  grolTeut ,  vers  U  coin- 
neKCBcnt  de  Juillet ,  elle  £lc  entre  les  feuilles  de 
Tarbre  fuf  lequel  elle  a.  vécu ,  une  coque  de  foie 
iQOgeâire  ,  allez  mince ,  dans  Ut^uiElle  elle  fc  change 
CB  ciuyfàÙdc  ft  d'où  elle  fort  an  bouc  de  quinze 
jours  ,  fous  la  forme  d'infcâe  paiivc. 

lio  BouBiz  Tortue. 
BoMwrx  Tefiudo. 

Bcmiyx  alis  dt^acis  flfvis ,  fiu  firrugiaeh  , 
pipijMMktuMi^tobfennoribiu  ^TAa.Mant.  Inf. 
tmn.  %.  p»g.  itU  n",  ii6. 

Bomtyx  fulptinrea,  aitt  dtfitxit  flavî^mh^ffrigis 
éBakat  oUiquis  ohfeurioribus,  Fab.  Geit.  Inf.  Mail. 
ftg.  »7y,  ^~-Sp€c.  inf,  tom.  i,  pag.  iBj.  n".  8  S. 

WiLK,    Pap.  p.   44.    lai.    S8. 

EsPSt.  Inf.   tom.  j.  tai.  i.6.  fi§-  }— ^S- 

KlÉeh.  Pag.  jii.  tab.    )8.  jîf.  i— lo. 

fkaùaa  Bombyx  tefiudo.  Witnn.  Vtr^.  pag.  éj. 
I*.  1. 

La  Tortue.  "Et-viT.Pap.d'Eumpe.  tom.  f.  pag. 
Ht.  pUntk.  ilo.  «".  »8i. 

n  a  depuis  onxe  jufqu'à  treize  lignes  de  largeur , 
krfaue  les  ailes  font  étendues.  Les  antennes  font 
rb'peu  pcûin^s  dans  le  mâle,  &  elles  font  fil i- 
k-.fon  d»ns  U  femelle.  Tout  le  corps  eft  gris  jau- 
itutt  ou  légircmcnc  fcctagineus.  Les  ailes  Cupé- 
ncuics  font  de  la  même  couleur  ;  mais  on   y   re- 

Ïvfli:  deux  raies  tranCvcTrAlcs  ,  oblicjucs  ,    un  peu 
.."■-i.'i.  Les   ai'.cs  inféciïures  font  d'un  gri;  ;.:u.ic 
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un   peu  plus  brun  que  les  fupéiieures.  Le  l'clTou 
des  quatre  ailes  elt  d'un  gris  jaune  fans  taches. 

Il  fe 
Paris. 

La  chenille  vit  fut  le  Hitre  &  fut  le  Chêne.  Son 
corps  efl  court  de  très-renflé ,  &  la  fcpataiîon  des 
anneaui  cft  peu  marquée.  Elle  cft  lilTe ,  verte  ,  avec 
deux  lignes  longitudinales ,  jiuncs ,  fur  le  dos.  Elle 
n'a  que  les  lîi  pattes  écailieufcs  ;  les  membraneu- 
fes  manquent,  &  font  rempJaccis  par  des  efpèccs 
de  tubercules-  luifjns  ,  d'où  elle  exprime  une  hu- 
menr  vitqucufc ,  qui  fert  à  afliirer  (a  marclic.  Var- 
venuc  à  toute  fa  groflcur  dins  le  courant  du  mois 
d'Oélobre,  elle  cherche  fur  l'arbre  qui  l'a  nourrie, 
□n  endroit  commode  pour  fa  niétamorphofc.  Elle 
commence  par  l'enduite  de  ^hl  ,  &  y  attache  cnfnitc 
un  léger  liflu  de  fils  irtéguli^ renient  difpofés  ,  d^ns 
l'intérieur  duquel  elle  file  une  coque  ovale,  biunc, 
inégale  à  l'extérieur,  &t  fort  lilTc  dans  l'intérieur, 
à  laquelle  elle  ménage  à  l'une  des  citrêniitcs,  une 
cfpéce  de  foupape  par  où  elle  fort  fous  la  forme 
d'iqfcâe  parfait ,  au  ccmmencemcnt  de  Juin  de 
l'année  fuîvante. 

léi   BOMEix  AfcUc, 
BoiitTX  Afdla. 

homhyx  ails  dtfiexîs  fafctfcttiùhxs  immaeulatU, 
FiB.  MaAt,  inf.  tom.  i.  pi^g.   m.  n",  J17. 
Phaltaa  Pomiyx  Afella.  Wienif.  Vtr(_.  pag.  6$, 


Ce  Bombyx  dont  M.  Fabricius  fait  uno  cfpèce, 
n'cft  peut-Êire  qu'une  variété  du  fuivant  :  voici  la 
difcription  que  ce  naïutalifte  en  donne. 

Il  rciremble  entièrement  au  précédent,  ma:s  il  efl 
beaucoup  plus  périt,  U  entièrement  d'une  couleur 
brune,  luilance  ,  fans  aucune  cache. 

II  fe  trouve  en  Allemagne, 

La  chenille  reifemble  à  la  précédente;  elle  eft 
rouge ,  avec  les  côtés  verts  ,  &  uiie  ligne  longitu- 
diuJe ,  jaune ,  ponctuée  de  noir ,  fur  le  dos.  Elle 
vit  fur  le  Peuplier. 

ifii  BoMBix     Cloporte. 

BoMBTX   Bufo. 

Bombyx  alh  dtjîexis  fiavtfctnilbus  fafcla  latà 
fufca^  maculis  favis,  ïab.  Man:.  inf.  tom.  1.  pag. 


Le  Cloporte.  Ernst,  Pap,  SEurop.  tom.  S'Pig* 

IJI.p/.lIO./.".  18t. 


>  de  largeur  lotfquc  Us 
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ailes  font  étendues.  Il  rcflemUe  bcanconp  lux  deini 
préccdcns.  Les  antennes  font  prcfqae  fétacée*:.  Tout 
le  corps  cft  d'un  gris  jaunâtre  ;  les  ailes  fupcrieures 
Ti^nt  jaunâtres ,  avec  une  bande  obfcure  ,  beaucoup 
p!us  lar«^c  au  bord  interne  c]u  au  bord  externe.  On 
appcr<;ou  une  petite  tache  jaune  au  milieu  de  cettr 
bande  ,  &  une  autre  plus  grande  placée  à  l'angle  in- 
terne. Les  inRneures  font  obfcures ,  avec  un  peu  de 
jaune  au  bord  interne.  Le  delTous  des  ailes  eft  jau- 
nâ:re  ,  mais  les  lupcrieures  ont  leur  milieu  un  peu 
brun. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

La  chenille  vit  fur  le  PcupHer  noir  fuÎTant  Tautciir 
de  l'ouvrage  des  Papillons  d'Europe. 

i()3.BoMBix,Cippus. 

BoMitYx   Cippus, 

Bombyx  aJis  dtfexîs  fufcis  ,  macults  tribus  viri» 
dibus.  Fab.  Spe*:,  înf,  tom,  t  pag.  1S9.  i|0.  87, 
—  Mant,  inf.  tom.  x.  f^g.  m.  n*>,  1x9. 

PhaUna  Cippus.  Cram.  Pap.  txot.  iom.  i  pag. 
14.  pianch.  j|.  fig.  E. 

Il  reifemble  un  peu  aux  précédents  :  il  a  environ 

Îjuinze  ou  feue  lignes  de  Urgeur  »  lorfque  les  ailes 
ont  étendues.  Les  antennes  font  fétacées  «  très- 
eu  pedinées  dans  le  mâle.  Tout  le  corps  eft  brun, 
es  ailes  fupérieures  font  brunes  »  avec  trois 
uches  vertes  ,  difpofées  fur  une  ligne  longitudinale. 
Les  inférieures  font  brunes  &  fans  taches.  La  cou- 
leur du  dedbus  des  ailes  eft  un  peu  plus  pâle  que 
celle  du  deilus. 
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Il  fc  trou  Te  â  Surinam. 

164.  Bombes  à  mufeau. 
Bombyx  palptna. 

Bomhyx  d/is  defexn  dentatis  albîjis ,  nigro  ve- 
ncfis  ,  pdlfis  port.iis  pcinû^eir.  Fab.  Syft.  tniom, 
r^'f'  SIS'  '»"•  *4  —  ^ftc.  inf.  tom,  1.  pag,  i8y. 
n^,  ti*  — .  Af-vr.  i'if,  eom,  1.  pjg.   m,  /i**.  110. 

PhaUtii  U.^Tt'>yx  pa*pina  elir.gJs  ^  cn'fijrj  ttiis 
difif^i*  ctntatii  'i:^rv  wnofis  ,  pali  :s  porrt.tis  pen- 
natis,  lis.  ^  ,jf .::,::,  pag.  818.  /i ',  6^. -^  ftiun. 
fuec,  n*^,   1 14V. 

Phalcnr  à  anrenncs  à  barbes  &  à  trompe  ;  grife  , 
à  ailes  en  tuit ,  dont  le  corcclct  e(l  raboteux  ,  Ac 
dont  les  barbillons  longs  &Iai<.Tcs^  s'avancent  en 
mufeau.  Dio.  Alt.i:.  lom,  \,  pag.  69  j,  pf.  ^.  fig. 
7.  —  /'«/.  fJg.  6 1 . 

Phalène  j  mufta-j  x  antennes  barbues  â  trompe } 
à  forccic:  hurjé.a  j. les  en  toit  aigu,  dcncclccsgMles, 
djfit  les  bail)  liions  de  la   te  te  s'avancent  en  long 


Clerck.  Uon,  inf,  rar.  tab.  f.  Jig.  8. 
Seba.  Muf,  tom,  4.  tab.  48.  fg.  8. 
Sipp.  Inf   4.  pag,  ij.eab.  4.  Jfg.  x-— 
Naiurf   i.tab.  I.  fg,  j.  à  6.  —  id,    | 

ÈsPER.   Inf    }.  tab,  6^.  fig.  i-«— .4. 
PhaUna   Bombyx  palpina*    Witnn.   Vtr 

Le  mufeau.  Ernst.  Pap.  dEurop,  tom. 
99.  pi.  19^*  «°«  159- 

Ce  Bombix  a  depuis  on  pouce  &  demi 
un  pouce  &  trois  quarts  de  largeur ,  lorfque 
font  étendues.  Les  antennes  (ont  peâinées.  i 
tennules  longues  ,  avancées ,  donnent  à  fa  t 
feime  fînguUère  s  elles  font  aplaties  rar  lc< 
Se  g.irnics  à  leur  partie  fupérieure  le  inféri< 
poils  ferrés ,  femolables  aux  barbes  d'une 
Tout  le  corps  eft  d'une  couleur  grife ,  un  p 
drée.  Les  ailes  fupérieures  font  grifes ,  yc 
brun  ,  avec  des  traits  noirâtres  »  qai  formei 
que  des  raies  ondées.  Le  bord  pofténeur  e 
remenc  dentelée  fur-touc  vers  l'angle  inie 
le  bord  interne  eft  muni  d*une  denc  un  p< 
lante.  Les  ailes  inférieures  font  d'un  gris  < 
plus  ou  moins  obfcur.  Le  dedbus  des  ailes  e 
avec  un  point  noirâtre  au  milieu  des  inf^ 
L'abdomen  du  mâle  eft  alongé  &  terminé 
toufte  de  poils* 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

La  Chenille  fe  nourrit  des  feuilles  <le Saule, 
plier.  Elle  eftrafe,  d'un  y erd  clair,  avec  une  li; 
gitudinale ,  jaune  ^  de  chaque  côté  du  corî 
venue  à  toute  fa  groflcur ,  vers  la  fin  de  1' 
s'enfonce  dans  la  terre  »  y  fait  un  trou  ov 
ferme  l'ouverture  9c  file  une  coque  avec  de 
entremêlée  de  fils  de  foie«  dans  laquelle 
change  en  chryfalide  &  d'où  elle  fort  fous  1 
d'infcdlc  parfait ,  le  printemps  fui  vaut. 

L'auteur  de  l'ouvrage  des  Papillons  4' 
rapporte  qu'un  amateur  du  Dauphiné  ,  lui 
que  les  cticnille^  qu'il  a  rencontrées  dan^  ce 
vincc  »  ont  fait  leurs  coques  dans  dc^  ici 
con.mcnccmciit  de  Juillet ,  &  en  ont  60 
Bomhtx  dans  le  mrtne  nioi^ ,  arrr«  avoir 
cnxiron  trois  fcniaiius  en  chryuliJe. 

16$    Bombix  timide. 
Bombyx    trer  idj . 

Bombyx  alis  de'^txis  dorfo  unid^ntans 
pur.cio  mtàio  ocelluri (i'igjcue poftica  .-^Jv  uIj 
Fau.  Mant.  inf.   tum.    i,  pag.   m.  «* .    i; 

Rots.  /•:/*.  tom.    j.  ilaf.  i,  f  j/*.  n*jd. 
fig.  3*  la  Chenille. 
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Vkaléna  Bomhyx  Trcmula.  Wienn.   Vtr^.  pag, 
4>-   «•.  4- 

La  ciinide.  Ermst.   Pap.  d^Europ,  tom.  4.  pag, 
^i.  pL  X17.  n9.  171. 

H  cft  an  pcQ  plus  grand  que  le  précédent.  Les 
antennes  font  fernigîneafes  &  pcdinécs.  Le  corce- 
Ict  eft  obfcur.  L'abdomen  eft  cendré.  Les  ailes  fu- 
péricures  (ont  d'un  gris  obfcur^  avec  un  point  oblong, 
obicur,  entouré  d'un  anneau  blanc,  au  milieu, 
&  une  raie  formée  de  fix  points  obfcurs,  vers  le 
bord  poftérieur.  Le  bord  interne  eft  muni  d*une 
ient  Uiliantc.  Les  ailes  inférieures  font  blanchâtres, 
avec  le  bord  intérieur  gris. 

Il  fe  cromre  en  Allemagne. 

La  cbcniUe  fe  nourrit  des  feuilles  du  Chêne.  Elle 
cftnue»  folitaire,  verte,  avec  deux  lignes  longitu^ 
dmales,  blanches  fur  le  dos  ^  &  des  lignes  jaunes, 
obliques»  fur  les  cotés.  Elle  fait ,  comme  la  précé- 
dente ,  fon  cocon  dans  la  terre. 

xtf^.  BouBtz  demî^lune. 

BoJtMTX  quema. 

Bomiyx  é/is  defLexis  gnftis  :  ftrigis  tribus  atris 
âlSoinuatis,  F  Al.  Mant,  inf^  tam,  1.  pag.  m.  /i*. 
ii-r. 

PhaldttaBomfyxqiuma.Wlenn,Veri.p,^^.n?.f. 

La  demi-lune  grife.  E&nst.  Pop.  ttEurop.  tom, 
4-  P^^  ^h  pi^  117.  «•.  17%. 

Il  a  cnTiron  utf  pouce  &  trois  quarts  de  largeur, 
iorfooc  les  ailes  font  étendues.  Les  antennes  font 
loafsatres  5c  pNcdinées.  Le  corps  eft  vehi  &  d'un  gris 
cendré.  Les  ailes  fupérieurcs  font  cendrées ,  avec 
trois  raies  noirâtres,  tranfverfales ,  bordées  de  gris. 
On  voit  anffi  un  peu  de  gris  au-delà  de  la  troi- 
fième  raie.  Les  ailes  inférieures  foot  grifes  &  fans 
taches.  Le  delFous  des  quatre  ailes  eft  gris ,  avec 
la  point  noir  au  milieu  des  inférieures. 

H  fe  trouve  en  Allemagne. 

La  chenille  vit  fur  le  Chêne:  elle  eft  liflTe  ,  verte, 
avec  quatre  lignes  longitudinales ,  jaunes ,  &  les  ftig- 
■»es  noirs. 

i€j.  BoMBix  Dodone. 

Bombtx,  Dodondo^ 

Bomkyx  ails  defiexis  einereis ,  ftrigis  duahus  un- 
dm'ufiijcis  alhifque  :  macula  liuiata  alba. 

fhaUna  Bombyx  Dodonxa.  WUnn.  Veri. pag.  49 . 

U  demi-lont  blanche.  Ernst.  Pap.  ttEurop. 
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Il  eft  un  peu  plus  petit  que  le  précédent.  Les  an- 
tennes du  mâle  font  un  peu  périnées.  Tout  le  corps 
eft  d'une  couleur  cendtée  un  peu  roufsâcre.  Les  ailes 
fupérieures  font  grifes  cendrées.  On  voit  à  leur  bafc 
deux  petits  points  noirs  iuivis  d'une  bande  brune  » 
terminée  par  une  raie  tranfverfale  ,  moitié  noirâtre 
&  moitié  blanche.  Vers  les  deux  tiers  de  l'aile  une 
autre  raie  femblable  à  celle-ci ,  termine  pareillement 
une  bande  brune.  Entre  ces  deux  raies ,  il  y  a  une 
tache  en  croifTant,  blanche  ^  bordée  depoir.  Les  ailes 
de  la  femelle  n'ont  point  les  deux  petits  points  noirs 
delà  bafe.  Les  inférieures  font  grilcs  &  fans  taches. 
Le  dcflbus  des  quatre  ades  eft  cendré ,  avec  des  nuan- 
ces obfcures.  • 

Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

La  chenille  vit  furie  Chêne* 

168.  BoMBix  Chaonie. 

Bombyx  Chaonia. 

Bombyx  aiis  defiexis  einereis  ^  ftrigis  tribus  fuf ci  s 
fafcia  que  albida  macula  lunata  nigra. 

RoES.  Inf.  tom,  i.  claJT*  1.  pap.  no&.  tab.  yo, 

fig,  I — 4. 

PliaUna  Bomhyx  Chaonia.  Wienn.  Veq^.  pag. 
49.  «•.  7- 

La  demi-lune  noire.  Ernst,  Pap.  d'Europ.  tom.  4» 
pag.  6j.pL  ii8.  «o.  174. 

Il  a  environ  un  pouce  &  demi  de  largeur  lorfque 
les  ailes  font  étendues^  &  il  reifcmble  beaucoup  au 
précédent.  Le  corps  eft  d'une  couleur  cendrée  un  peu 
rouCsâtre.  Les  ailes  fupérieures  font  d'un  gris  brun, 
avec  une  bande  blanchâtre ,  vers  le  milku ,  &  trois 
raies  tranfverfales^  moitié  noirâtres,  moitié  blanches. 
On  voit  fur  la  bande  blanche  une  tache  noirâtre  ca 
croiflànt.  Les  inférieures  font  grifes  &  fans  taches.  Le 
deffous  des  ailes  fupérieures  eft  cendré  avec  une  raie 
tranfverfale  noirâtre  &  la  même  tache  en  croiffant  que 
nous  avons  remarquée  au-deffus.  Les  inférieures  font 
grifes,  avec  quelques  taches  obfcures,  peu  marquées. 

n  fe  trouve  en  Allemagne. 

La  Chenille  fe  nourrit  de  feuilles  de  Chêne  :  elle  eft: 
liiTe  j  d'un  vert  clair ,  avec  ouatre  lignes  longitudina- 
les jaunes,  dont^eoxfurle  dos  &  lufe  de  chaque  côté. 
Parvenue  à  toute  fa  groflear  dans  le  courant  du  mois 
d'Août  ,  elle  defcend  de  l'arbre  ,  creufe  en  terre 
un  ttouaffez  fpacieux,  y  file  une  coque  gnfe  aflcx 
lâche  &  s'y  change  en  chryfalide.  Elle  y  pafle  l'hiver 
&  le  Bombix  en  iort  au  mois  d'Avril  de  l'année  fui-* 
vante. 

16$  Bombix  Gnome. 
Bqmbtx  Gnoma. 
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Bûmhyx  ûHs  itfiixh  fubdentatis  cintno  albis  , 
vîita  mar^inalî  atra  ,  mmculm  alha.  Fab.  %àen,  inf. 
Marti,  pag.  179. — Spet,  tuf,  tom,  %•  pag.  x^o.  n^, 
89.  -^Maiu,  inf,  tom,  x.  pag,  iti.  n^.  ixx, 

11  rcflcmble,  pour  la  ferme  &  la  grandeur,  à  la  Noc- 
eut i^  au  Virbufcum  ^  No^uu  y eriufci.  Les  antennes 
font  AliformcSy  à  peine  pcâintcs.  Le  corcelec  c(l 
gris  «  avec  une  petite  rkic  tranlvcrfale  à  fa  partie 
antérieure  9  &  une  autre  à  fa  partie  poAérieure.  Les 
ailes  fuptrieures  font  blanches ,  avec  le  bord  interne 
cendré  &  anc  raie  longiiudinale  ,  noire.  On  appcr- 
f  oit  vers  rextrrmité  ,  une  tache  obfcure  ,  deux  pe- 
tites lignes  noires  &  une  tache  blanche.  Les  infc- 
neures  (on c  blanchâtres.  Le  deiious  des  quatre  a:les 
td  gris  «  avec  une  tache  obfcure  au  bord  extérieur 
dc%  inféneures.  L'abdomen  e(l  gris»  Ôl  l'anus  blanc. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

170.  BoMBix  Capucin, 
BombTx  Cdpiicîna, 

Bombyx  ails  deflexts  dinticuljtîs  fcrrugintîs  , 
denrictUoque  doifaii  nflexo,  Fab.  Syfi,  en  tom,  pag. 
57 j.  n?,  65.  —Sp€i,  inf.tom,  l.pdg,  150.  n®.  ^o. 
'-^Mant,  inj\  tom,  i»  f*3g,  x  11.  «**.  x  1  j . 

PkaUna  Bombyx  CjlVmc\ï\z  fpirilinguis  criftata^ 
aiis  dij.cxis  denticuUtis  ferrugineis  :  dtnticuloqtu 
dorfali  rejiexo  fafciaque  firruginea,  LxN.  Syft,  nat, 
pag,  ljl.ii\79- — Faun.fuecn''.  il 44. 

Pludûna  pcciinicomij  eiinguts  ,  pailido  -  rufa  , 
€fifia  dorfali  nigra,  GftOî.  inf,  tom,  x*  pag,  xii. 
n',  11. 

La  crètc  de  Coq.  Geof.  th. 

Pkalàna  Bombyx  C^fixcin^  IVienn.  Veri.pag,  6}, 

PhaUna  crifiata,  FOURC.  entom.  par,  pag,  itf  x. 
«•.  11.  ' 

La  crête  de  Coq.  Eumst.  Pap  d'Europ.  tom.  5. 
fdg,  106,  pi,  i^^,n?,  x6\. 

Il  a  un  peu  plus  d'un  pouce  &  demi  de  largeur , 
lor'.que  les  ailes  font  étendues.  Les  antennes  font 
rouisâtrcs  &  un  peu  peâinées.  Tout  le  corps  e(l 
d'une  couleur  roufsâtre.  Les  ailes  fupérieurcs  font 
J'une  couleur  fcrrugineufe  rou(sâtre,  avec  nne  bande 
obfcure  ,  plus  étroite  au  bord  interne ,  terminée  ,  de 
chaque  coté  ,  par  une  raie  ondée ,  plus  obfcure  , 
presque  noiiârre.  On  apper^oit  nne  dent  failtantc  au 
tord  interne  de  Taile  qui  répond  à  la  bande  ob(cure , 
le  le  bord  pcilérieur  efl  un  peu  dentelé ,  fur-tout 
vers  l'angle  interne.  Les  ailes  inférieures  font  d'un 
rrif  rouUatre  ,  un  peu  obfcur  vers  Je  bdrd  pofté- 
ncut.  Le  dellbus  des  ailes  fupcrieures  eft  d'un  gris 
fcrrueincux ,  &  le  dcflous  des  inférieures  cft  d'an  gris 
launâtie  laas  taches. 

11  fc  uottvc  co  Europe. 
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La  cbendle  fe  nourrit  des  feuilles  de  Saule.  1 
d'un  vert  tendre,  très  clair^  principalement  fur . 
avec  une  ligne  longitudinale  ,  jaune ,  de  cha«]U 
du  corps.  Elle  porte  fur  le  dernier  anneau  deux 
cules  faillans  de  couleurpourpre.  Elle  parvient  2 
fa  grollcur  dans  des  temps  diAérens  :  elle  fe  mé 
phofc  en  été  dans  une  coque  légère  ou'ellc  fik 
des  feuilles  feches  &  d'où  elle  fort  au  oout  de  tr 
niaincs ,  &  clic  s'enfonce  dans  la  terre  a  la  Hn  <j 
pour  y  paffer  1  hiver,  Zl  n'en  fortir  fous  la  forme 
fc^c  paiiair,  qu'au  ipois  de  Mai  de  l'aniiée  fui 

I7X.  BoMBix  crête  de  Coq. 
Bombyx  camelina. 

Bombyx  dits  difi:xis  denticu-atts  brunneis , 
ùui  denticulodorjuli,  Fab.  Syfi,  eruom,fag,  5^ 
do. — Sfic,  inf,  tom.  %.  pag,  1^0.  n^,  51. — . 
inf  tom,  1.  pag.  m.  /i**.  114. 

PhaUna  bombyx  camelina ,  fpirilinguis  c 
dits  dcfiexis  denticulatls  brunneis  :  omnibus  de) 
dcrfaâ,  Lin,SyJl,nat,  pag,  8)i.  n®.  80. — 
fuec,  n'\  i  I4J. 

RfiAUMUR.  Mém.inf  tom,  z.  tjb.  to,fig. 

ROES.  Inf  tom»  I.  clajf„  x,  pap.  nod,  ta 

Phdléna  Bombyx  camelina.    Wicnii.  Ver^ 

Il  redcmble  aux  précédents  pour  la  ferme 
grandeur.  Les  antennes  font  peu  peCtinées  d 
maie ,  5c  elles  font  fétacées  dans  la  femelle.  Le 
et^d'un  grisrouisatre.  Les  ailes  fupérieurcs  for 
brun  clair  roufsâtre  ^  avec  trois  raies  tranfver 
noirâtres  ,  à  côté  defquelles  il  y  a  un  peu  c 
roufsâtre.  Le  bord  poftérieur  efl  dentelé  ,  &  1< 
interne  efl  muni  d'une  dent  (aillante ,  femb 
celle  de  l'efpèce  précédente.  Les  ailes  mféi 
font  d'un  gris  rouisâtre,  avec  un  peu  de  c 
obfcure,  vers  le  bord  pofléricur.  Le  bord  inie 
muni  d'une  dent  faisante.  Lorfque  1  infcde 
repos ,  les  ailes  font  pendantes ,  &  on  voit  dci 
vations  en  foi;me  de  crête ,  ou  de  deux  belles  < 
ont  feit  donner  par  Linné  ,  le  nom  de  camciin 
Chameau. 

11  fe  trouve  en  Europe. 

La  chenille  fe  nourrit  des  feuilles  de  T 
d'Aune  ,  de  Bouleau.  Elle  cft  rafe ,  vcrd;i:rc,  a 
Ibgmatcs  pourpres  ,  U  deux  perus  tubercules  c 
pourpres,  fur  le  dernier  anneau.  Elle  file  ,  cor 
précédente, une  (t>quc  U'gère  entre  des  feuilles  l 
dans  laquelle  elle  fe  chauge  en  chr>'faliiie  5 
i'inl€C\c  parfait  fort  au  bout  de  trois  femaines. 

X71.  BOMBXX  aulique. 
Bombyx  aulica, 

Bomhyx  alis  defiexis  ,  anticis  brunntii  /* 
ctUatis  :  £ofiicis  fu^vis  migro  ma^alaùs. 


B  O  M 

^  B^miyx  alis  dtfiexîs  dmicis  gnfeh  fiavo  punSa- 
Kf»  pofiuUfitlvis  nigro  maculatis.  Fab,  Syft^  entom» 

1^-  J7^.  n^.  6y,  —  Spec.  inf,  tom.  t.  pag.  150. 

»**•  9&.  —  iiftfiir,  iif/I  tom.  1.  pag.  m.  a**.  1x5. 
PàaldMa  Bombyx   aolica  fpinlinguis    alis  defU^ 

^Î9  2  fttptri^rihtis  grifeis  fiavo  punHatis  :  infiri^n- 

^ms  pÊhis  nigro  maculatis.  LxN.   Syfi.  nat.  pag. 

tx^,  «•.  68. — Faun.fuecn?.   113}. 

PkaléHO.  ptSinicomis  elinguis  ^  alis  deflexis  ,  fu- 

peno/ihus  fafcis  ,    maculis  luteis ,   infcrioribus  ru-- 

iris  y   muicuiis  quatuor  nigris.  Geoff.  Inf.  tom.  i. 

pag.   105.  n9.  10. 

L'écaillé  brune.  Geoff.  ib» 

Pkaijuta  auUca.  Cle&ck.  Icon.  inf.  rar.  tab.  4. 

Naturf.  4.  tab.  i.  pg.  8.  — id.  6.  tab.  S'fig'  5- 
Pkaiona  tcfiudinana.  FouRC.  Entom.  par.  pag. 

«60.   il**,  «o. 
PkaUna,  Bombyx  aulica.  Wienn.  Fer^.  pag.  ;  5 . 

i^.  6. 

La  petite  ëcaille  brane.  Ernst.  Pap.  £Europ. 
mm^  4.  pag.  1^6.  pi.  14^.  n9.  i^|. 

Il  a  ordinairement  depuis  un  pouce  8c  quart  juf- 
qnaun  pouce  8c  dcnsi  de  largeur,  lorfc|ue  lesaiies 
£oot  étendues.  Lés  antennes  i«nt  d'un  brun  clair  8c 
pcdinécs.  La  tète  8c  le  corcelet  font  d'un  brun 
clair,  un  peu  fauve,  avec  une  légère  ligne  iranf- 
^ctùlc ,  d*Qu  brun  jaunâtre  ,  au-devant  du  corce- 
let. L'abdomen  eil  noirâtre  en  dellus ,  avec  le  bord 
des  anneaux  dun  jaune  brun.  Les  pattes  8c  le 
ddlcMis  éa  corps  font  d'un  jaune  brun.  Les  ailes 
fapérieiircs  font  d'un  brun  clair  ,  un  peu  iàuve  , 
a?ec  quelques  taches  8c  deux  ou  trois  points  jau- 
nes, donc  le  nombre,  la  forme  8c  la  grandeur 
Tahenc  dans  les  difKrents  individus.  Les  inttérieurcs 
ibnx  ordinairement  d'un  jaune-fouci,  8c  quelquefois 
d'an  rouge  pâle ,  avec  quatre  grandes  taches  noires, 
donc  la  première ,  /vers  la  baie ,  forme  une  bande. 
Les  quatre  ailes  en  defibus  ont  les  mêmes  taches 
qu'en  deflîis ,  mais  moins  marquées  ,  8c  placées  ^ur 
■n  fond  plus  pâle. 

On  le  couve  en  Allemagne ,  en  Suéde  Se  quelque- 
fois aux  environs  de  Paris. 
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Il  eft  de  grandeur  moyenne.  Les  antennes  font 
pe6tinées.  La  tète  8c  le  corcelet  font  rours&trcs. 
L'abdomen  eft  cendré  Se  l'anus  eft  rouTsâcre.  Les  ailes 
fupérieures  font  roursâtres,  avec  des  taches  cendfées, 
8c  une  raie  tranfverfale  vers  le  bord  poftérieùr  , 
cendrée,  mais  peu  marquée.  Au-devant  de  cette 
raie ,  on  apperçoit  quelques  points  c(Hidrés.  Lcc 
ailes  inférieures  font  cendrées. 

Il  fe  trouve  à  KieJI. 

174.  BouBix  onde. 
Bombyx  undataé 

Bombyx   alis  deflexis   cinereis  :  fafcils  duahiH 
fufcis  clnereo  undatis.  Fab.  Mont,  inf,  tom.  x.pag, 
m.  «o.  117. 

Il  eft  de  grandeur  moyenne.  Le  corps  eft  cendré. 
Lesaiies  fupérieures  font  cendrées,  avec  deux  bandes 
obfcures,  placées,  l'une  un  peu  au-delà  Ôc  l'autre 
un  peu  au-deçà  du  milieu ,  dans  lefquelles  on  ap-* 
perçoit  quelques  raies  tranfverfalcs ,  cendrées  vers 
le  bord  poftericur ,  il  y  a  auflî  quelques  points  obf- 
curs.  Les  ailes  inférieures  font  cendrées. 

Il  fe  trouve  à  JCiell. 

175.  BoMBix  lubricipede. 
Bombyx  lubricrpeda. 

Bombyx  alis  flavefcentibus  :  pun£lis  nigris  ,  ab* 
domine  quinquefariam  nigro  punâato.  Fab,  Mant. 
inf,  tom.   I.  pag,    115.  /ï*^.    118. 

Dec.  Mcm.  ir.f.  tom,    i  pi,   il*  fig»  7. 

ROES.  Inf.  tom.  t.  cUJf.  1.  yap.  noii,  tab.  47. 
fig.    1—8. 

Merian.  Inf.  Europ.  tab,  6^. 

PhaUna  Bombyx  lubricipeda.  Wienn,  Ver[,  pag. 

La    Phalène  lièvre.  Ernst.  Pap,  d'Europ.  tom.. 


Nota.  Celui  qu'on  trouve  aux  environs  de  Paris , 
a  ordinairement  les  ailes  inférieures  rouges,  8c  telles 
que  les  a  décrites  M.  Geoffroy. 

La  chenille  vit  fur  la  CinoglofTe  ,  l'Ortie  ,  la  Mil- 
k^ÉBuille  ,  8cc.  LQe  eft  très-velue  ,  noirâtre  ,  avec 
des  tubercules  blanchâtres.  Les  poils  du  delfus  du 
corps  font  grisâtres  8c  ceux  du  deflbus  font  fauves. 

17;.  BouBix  rottfsâtre. 

Bombyx  helvola. 

Bcmbyx  alis  deflexis  helvolis  :  maculis  ordina^ 
nis^ri^aque  pofiica  cintreis.  Fab.  Mant.  inf.  tom. 
a>.  ;a^.  vi*i.  n**.  ix6. 


Il  a  ordinairement  depuis  un  pouce  Se  qiiart  jufqu'à 
un  pouce  &  demi  de  la  geur ,  lorfquc  les  ailes 
fontétendues.  Les  ancefines  lont  noires  8c  pedin^s. 
Le  corps  eft  d'un  jaune  pâle.  L' abdomen ^  en  dcffus, 
eft  d'un  jaune  fauve,  avec  trois  rangées  de  point« 
noirs ,  dont  deux  latérales ,  Se  une  fupcrieure  formée 
de  points  plus  gros  que  les  autres.  Le  dellbus  de 
tubercules  blanchâtres.  Les  poils  du  delfus  du-  -l'abdomen  eft  i'un  jaune  pâle ,  avec  deux  rangées 
r  =_'_        o.  j..  j^ii        r       c  jç  petits  points  noirs.  Les  cuiffcs  des  pattes  anté- 

rieures font  ferrugineufes  8c  les  jambes  Se  les  tatfcs 
font  noirs.  Les  ailes  fupérieures  foot  jaunes  ,  avec 
quelques  points  noirs ,  dont  quelques-uns  forment 
louvent  une  rangée  prefque  parallèle  au  bord  poftc- 
rieur.  Les  ailes  inférieures  font  de  la  couleur  des 
fupérieures ,  &  ordinairement  marquées  d'un  fcul 
point  npir.  La  couleux  du  deilbus  eft  à-peu-près  fem- 


B  O  M 

r.îiame.  Eknst.  Fap.  d'Europ.  tom,  4.  pflg- 
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lif. 
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:A  un  peu  plus  petit  que  Ic<  dcus  pr^cédcmi 
lIs  il  reilcmblc  beaucoup.  Le  mâle  dltfere  de 
ae.'ic  par  les  coiileiirs  ;  les  antennes  Tonl 
(  &:  pci^inécs.   Le    corps  cfl  brun  ,     plus  du 

clair.  Les  ailes  font  d'un  brun  obfcur  ,  ou 
iiun  grisâtre ,  avec  quelques  points  noirs.  Les 
■•  font  d'uti  jaur.c  un  peu  fauve.  La  femelle  a 
xDiies  noires  &  fctacécs ,  le  corps  blanc  ,  avec 
uugccs  de  points  noirs,  dent  quatre  latérales 
lue  k' dos;  les  cuilles  fcirugincufes  ,  avec  les 

noirs  i  ct-fin  les  jiles  blanches  avec  itois  ou 
:  points  coiis  fur  les  fuDerieures  &  un  feul 
s  inrViiuures.  La  partie  lupéiieiirc  de  l'abdo- 
l'cic  jamais  jauiie  comme  dans  l'cfpècc  pre- 

r.c  n'a  connu  que  le  mâle ,  &  M.  Geoffroy  a 
aiu  cct:c  cfpècc  avec  la  précédcatc. 

[c  ntiuve  en  Europe.  Il  cft  afiez  commun  dans 
>vtrccs  mériJionales  de  la  FraniCi  Biais  il  eft 
rare  (]uc  les  deux  précédents  aux  environs  de 


c^nil'e  fe  nourrit  de  dtfFérentes  plantes.  On 
lavc  fur  la  Tanailïc,  la  Vipérine,  la  Laïtiic, 
dencc,  le  Plantain,  queltjues  cfpèces  de  Vé- 
tK  &  de  LamioD ,  fur  U  Vigue  ,  Sec,  Elle  ell 
;  fon  corps  e(i  brun  ,  Bi.  les  poils  qui  le  cou- 
CoDi  coirâires.  Parvenue  à  toute  la  groUcur 
a  fin  de  Septembre,  elle  fe  cache  dans  quel- 
Bon  ou  s'enfonce  un  peu  dans  U  terre  ,  y  file 
nqae .  fc  change  en  chryCalidc ,  tt  en  fort 
b  forme  f  infcâe  paifaîc  dans  le  taois  d'Avril 
e  Mai  de  ramiéc  fuivanee. 

>.  BoMBix  aventurier. 
iMBTx  edvtna, 

misyx  alit  dt^txis  fufcit  :  pun9is  cofialihus 
,  fcfiicii  aigris  :  macula  média  fulva,  punSo 
K  7ab.  Maat.  inf.  tom,  i.  pag,    il).  r°,  1)0. 

rcitcinble  au  précédent  pour  la  forme  &  la 
dccr.  Les  antennes  font  peâinées ,  noires,  avec 
et  da  milieu  bUnc.  Le  corcelet  Se  l'abdomen 
ytias  &  cendrés.  Les  atles  fupcrieures  font 
kict ,  avec  une  petite  ligne  à  la  bafe  .  &  trois 
n  blancs .  prefquc  oculés  ,  placés  fui  le  bord 
rc«r.  Les  infccieuies  font  noires  ,  avec  anc 
t^  (3:bc  oblonguc  ,  faDve  ,  marquée  d'un 
m  UNI.  On  voit  une  petite  ligne  inierrooipue , 
k  bord  interne. 


a  Efpagne. 


BoMsTX  ntilant. 

Bombyx  dits  dtfitxit  pallidt  ^avis   !  mar/iat 
poftii:o  Jirrugine».   Iai.  Mont,  mf,  tom,  1.  ptff. 


Il  eft  petit.  Les  antennes  font  pcâinécs  &  cri>f- 
cures.  Le  corps  cA  d'an  jaune  paie.  Les  quatre  ailes 
font  jaunes,  avec  k  b«[d  poilnient  fen^ncus. 


Il  fe  I 


e  à  Siam. 


iSo.  BOMBix  en  deuil. 

BoMtrx  luaifeiv. 

Bombyx  «lis  dtfitxit  atris  1  muh/*  «ni  jf«iiï , 
aidomine  ft^ra  tava  ,  linea  doifm  puitSatanigra. 
Fab.  Mant.  inf.  tom.  1.  pag.  ii].  n".  iji. 

Pk*l*nti  Bomiyx  haifen.  Witm.   Vttx.  p*f 


Le  deuil.  Ekmst,  Pap.  iEunp.  tom,  4.  pag, 
lit.  pi.  159  ^  pi,  té».   A»,  loi. 

Il  a  environ  un  pouce  Se  quart  de  largeur,  lorf- 
que  les  ailci  font  étendues.  Les  aniennes  font 
noires  Se  fétacécs  :  elles  {bat  tris-peu  peâinées  éata 
le  mâle.  Le  lèic  &  le  corcelec  (ont  noirs.  L'abdo- 
men ell  noir  en  delfous  &  jaune  en  delTus,  avec 
une  rangée  de  points  noirs.  Les  ailes  font  noirâtres  ; 
avec  un  peu  de  jaune  à  l'angle  interne  des  infé- 
rieures  feulement.  Le  dcflbus  des  ailes  cfl  fcmbU- 
blc  an-dediu. 

n  fe  trouve  en  Allcma^ic. 

La  chenille  vît  fut  diSifreimi  pbiiKs.  On  la 
trouve  plus  ordinairement  fur  le  Mantùn  ^  feuilles 
lancéolées,  PUntago  UuutoUta.  Lin.  Et  quelque- 
fois aullî  fur  la  Scabieufe,  la  Pilofelie,  le  Pied* 
d'Alouette  ,  &c.  Son  corps  eft  noirâtre ,  couvett 
de  longs  poils  obfcnn  ,  avec  nne  ligne  jaune  tout 
le  long  de  là  partie  fupérieure.  Parvenue  à  toute 
fa  groOcuT  vers  le  mois  de  Juilln ,  clic  file  une 
coque  de  foie ,  fe  change  en  chty&lide ,  y  paflc 
rhiver ,  ta  eu  fort  fous  la  forme  d'infèâe  parfait 
dans   le  moii   d'Avril  on  de  Uai  de  l'année  &ii- 


ili.  BOMBix  Lièvre, 
BoMMTX  Uporina. 

Bomhyx  miit  dtÛtxh  a&h  ,  piàxBi»  li^ri»  ra- 
mofit ,  mhdomint  immaeulato.  Fab.  Sptc.  tnf,  toit, 
i.  pag.  ijn.  b".  j4. 

Phaltum  NoSua  leporina  fpiritîngmt  Uvis,  aUs 
dtfitxis  alhit  s  punais  aigrit  ramôfit.  Lim.  Syfi* 
nat.  pag.    IjS.  a*,  loj.  —  Faïa.  jiuc,  n*.  117*. 

Phalinc  à  antennes  en  fittu  ad  blanche ,  i  pot»» 


7« 
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le  taches  noirct.  D£G«  Mém.  tùm.  i.  pL  it*//* 
11— 17. 

Phalène  focon  de  Jaine  k  antennes  filiformes  à 
trompe  ,  à  ailes  rabattues  en  toit  évafé  blanches  , 
avec  quelques  points  &  taches  noirs.  Dio.  Uim. 
tom.  X.  pag,  411. 

Go  ED.  Inf.  tom.  3.  iah.  H, 

LitT.CoiD.  pjg.  i99.n**.  tj.fig.tj. 

FuESLY.  Maga^,  x,taîf,  l.fgm  I. 

EsPER.  laf.  ^'Pag,  8j.  tah.  9i.fig*  l — f. 

Phuléjui  nodua  leporioa*  IVitfin.  ytr\  pag.  ^7. 
«•.  8. 

Le  flocon  de  laine.  EawsT.Ptf^.  ^Eurûp.tom.  é. 
pag.  xy.pl.  11^.  «^.  X96. 

Il  a  or<Iinaîreisicfic  depuis  on  pouce  3c  demi,  jufqu'à 
an  pouce  6c  trois  quans  de  largeur,  lorfquc  les  aUes 
ëceudues.  Les  antennes  iont  (etacces.  La  trompe  cft 
a/Icz  longue  &  roulée  en  Ipiralc.  Tout  le  corps  cft 
blanc ,  avec  un  peu  de  noir  de  chaque  côté  de  û  tète 
&  du  coicclet.  Les  ailes  fapérieures  &nt  blanches 
avec  de  petites  taches  noires.  Les  infcricures  font 
blanches  avec  quelques  points  noirs  plus  clair- fcmés 
que  fur  les  ailes  fupéricures  ^  le  quelquefois  d'un 
blanc  (4ns  uchcs. 

Il  fe  ccouTC  co  Enr#pe, 

La  Chenille  fe  nourrit  des  ftuUlcf  de  Saule ,  de 
Bouleau,  d'Aune.  Elle  elt  très-velue  ;  fon  corps  cft 
d'un  beau  jaune  citron  ou  verdâtre ,  couvert  de  poils 
longs  ,  ferrés ,  jaunes  ou  blancs ,  qui  lui  ont  £ii: 
donner  par  de  Geer ,  le  nom  de  flocon  tU  laine.  Par- 
Tcnue  a  toute  (â  erollêur  au  commencement  du  mois 
d'Août ,  elle  cooltruit  une  coque ,  contre  la  branche 
de  quelque  arbre,  avec  de  la  foie  ,  les  poils  qui 
cou  vient  fon  corps  &  des  parcelles  d*écorcc  ou  elle 
déuiLe.  Elle  fe  chanee  en  chr7falide,  padc  r  hiver 
dans  cet  état,  U  Tinkde  parfait  en  fert  rannée  fui* 
Tinte  dons  le  courant  du  mois  de  Mai. 

181.  BoMBix  Rofe. 

BoMarx  Rofd, 

Bomfyx  alis  defiexis  concolorihus  rofeh ,  anxicii 
puniàis  nigris ,  pojiius  immacuUtis, 

La  Rofe.  Ernst.  Pap.^Europ.tom,  ^»^4r/.|0. 
pL  II*.  «*.  197. 

11  reikfiible  entièrement  au  précédent  pour  la  for- 
meAc  la  grandeur.  Les  antennes  fonc  noires  5c  prefque 
fcucécs.  Tout  le  corps  efl  d'une  belle  couleur  rôle. 
On  voit  fur  les  ailes  fupcricurcs  quelques  pomts 
noirs  &:  une  rangt'c  de  poiuts  de  cette  couleur  tout 
le  long  du  bord  potlérieur. 

U  fc  trouve  à  Bnmfvidi, 


BO  Rî 

L'auteur  de  Fouvrage  des  Papillons  d*! 
a  donné  le  nom  de  Rôle  ,  tiré  de  celui  de 
M.  Jablonski  a  voit  donné  à  ce  Bombiz 
envoyant. 

183.  BoMBix  modefte* 

BoMMTX  lût  a. 

Bombyx  ëlts  deflexts  eineuis ,  punBo 
pofticeque  flriga  purpurafcente  fraHa,  F  a  b. 
tom.  X.  pag,  191.  A<*.  9 1.  ^—Mant.  inf,  ton 
114.  «o.  154. 

Pha/éuta  Bombyx  Xox^fpirilinguis  ,  alis 
punâo  (iifci  atro  pofiiceqae  ftriga purpuraj'cci 
Lin.  Syft.  nat.  pag.  8jo.  n*.  70. —  /"a 
«**.  Il  17. 

Cl  ERS.  Icon,  inf.  tah.  %*  fig.  i. 

Phalana  noâaa  Iota.    IVienn.    Vtr^, 

Il  eft  de  grandeur  moyenne.  Les  antenc 
peine  peâinées.  Les  ailes  fuptrieures  font 
avec  quelques  petits  points  noirs  5c  deux  ca 
nurquées  ,  un  peu  apparentes  feulcmcni 
bords  y  dont  l'une  antérieure  orbiculairc  ,  . 
pofltrieure  rénifbrme.  On  voit  a  la  partie  i 
celle  ci  on  point  trçs  noir.  Vers  le  bord  poli 
1  aile,  il  y  a  une  raie  tranfverl'ale^  fauve  ou  p 
5c  blanche  du  coté  poAéricur,  l  c  deffous  de 
d'une  couleur  cendrée  pâle  avec  un  point  n< 
raie  obfcure  arquée  »  peu  marquée. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

La  chenille  fe  nourrit  des  feuilles  de  Sault 
cendrée  avec  des  lignes  noires  6:  blanches , 
ques  points  blancs. 

184.  BoMBix  joyeux. 

Bombyx  lêxa. 

Bombyx  alis  deflexts  :  antiiit  nl\€is  :  f 
nigra^  anttnais  fimpiitiihus^  Fab.  Syft,  entom 
n^.  6q. — Spec,  inf  tom,    i.   fjg,    ly^, 
^^Mant.  inf  tom.  x,  pag.  114.  n**.  i;ç. 

Les  antennes  de  ce  Bombix  font  hmplcs  3 
La  tète  5c  le  corcclet  font  d'un  blanc  de  m 
quelques  points  noirs..  La  poiuuic  cil  oK.î 
ailes  i'upérieurcs  font  blanches,  avec  une  lar 
noire  au  milieu ,  5c  le  bord  poll<fricur  poi 
noir.  Les  inférieures  font  cendrées  à  icu; 
obfcures  à  leur  extrcmitc.  Les  quatxc  ailes 
fes  en  dcllbus. 

Il  fe  trouve  en  Suéde. 

185.  Bombix  dorfal. 
BoMMTX  commiulimacula. 


B  O  M 

r  mUs  dejlexis  palUdc  carnets  :  macula  ma^ 
\  fufca,  Fab.  Mant,  inf,  tom.  i,  pag,  1 14. 

r  noSua  communimacula,    Vienn,    Ker:^. 
•  /• 

tic  :  tout  le  corps  efl  blanchâtre.  Les  ailes 
>  font  d'un  rouge  de  chair  pâle  ,  avec  une 
:he  oblongue ,  obrcurc,  placée  au  bord 
L  moitié  fur  chaque  aile.  Les  inférieures 
ement  blanchâtres. 

lYc  au  midi  de  TEuropet 

>MBix  comprimé. 
X  comprelfa. 

alis  comprejfo    adfcendentihus    niveis  : 
imuni  fufca  ,  ccntrali  grfea  :  lunulu  alha, 

inf.  tom,  2.  pag,  191.  /i®.  ^7.  — .  Mant, 
,  pag,  114.  no.   137. 
Bankiana  ails   aibis ,    macula   commuai 
.  Syft,  intom.  pag,  6^^,  n^,  \. 
Bombyx  fpinula.JVienn.  y^cr^,pag.  64. 

Byx  eft  petit.   Les  antennes  font  obfcu- 

cs.  Le  corps  eft  pâle  6c  les  yeux  fonr  noirs. 

tnt  très-comprimées  par  les  côtés  &  re- 

rière.  Les  Aipérieurcs  font  blanches^  avec 

cache  au  bord  interne  ,  dont  la  moitié 

aile  &  une  tache  grife  au  milieu ,   mar- 

crcs-petitc  tache  en  croiflant ,  blanche. 

•rd   poftérieur  ,   on  apper^oit  de  petites 

urcs ,   en  croilfant,  &  le  bord  poftérieur 

fl  obfcur.  Les  inférieures  font  blanches. 

des  ailes  fupéiieures  eft  gris  &c  le  dcflbus 

ires  eft  blanc.  • 

uve  en  Allemagne. 

Ile  vit  fur  le  Prunelier  ou  Prunier  épi- 
cfl  noirâtre  ,  avec  quatre  épines  ^  à  la 
ieure  du   corps ,   &  deux  à  la  partie 
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MBTX  Dragon. 

X  Milkaufiri. 

ails  dejlexis  canis ,  maculîs  duabus 
fufcis^  antennis  apice  fetaceîs,  Fab. 
■.pflg,  577.  n®.  70.  —  Spec,  inf  tom,  1. 

iUS.  Idonog,  Drefd.  an.   17^}.  tab,  i. 
fx  MUkauferi,  EsPER.  Pap.  tom.  j.  pag. 

»â  VuLm.  Kkocx.  Supp.  ent.   l .  pag,  48. 

iuu  Eombyx  terrifca.  Wienn.    F^rj.  pag. 


Le  Dragon.  Ernst.  Pap,  d^Eurgp,  tom,  $.pag. 
110.  pi.   xox.  n?.  %6$. 

Il  a  ordinairement  depuis  un  pouce  &  demi  jiif- 
qu'à  un  j)ouce  &  trois  quarts  de  largeur ,  iorfquc 
les  ailes  font  étendues.  Les  antennes  (ont  obfcurcs, 
pcdHnées  depuis  leur  bafe  jufqucs  vers  leur  extré- 
mité où  elles  font  fimplcmcnt  fétacécs.  Les  ailes 
fupéricures  font  blanchârreSy  avec  des  nuances  brunes 
&  deux  taches  obfcurcs ,  les  inférieures  font  blan- 
châtres, avec  une  tache  obfcure  à  1  angle  interne. 
Le  deflbus  des.  fupérieures  eft  d'un  gris  cendré.  Le 
dellbus  des  inférieures  eft  à-peu-près  femblable  au 
deiius. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne ,  en  Saxe. 

La  chenille  vit  fur  le  Chêne.  Elle  eft  rafe,  verte, 
avec  une  rangée  d'épines  tout  le  long  du  dos.  Par- 
r venue  à  toute  fa  grodêur  dans  lé  courant  de  Juil- 
let 5  clic  file  contre  le  tronc  ou  les  branches  du 
Chêne  fur  lequel  elle  a  vécu ,  ime  coque  iblidc  ,  de 
la  couleur  de  l'écorce  de  l'arbre ,  dans  laquelle  elle 
fe  change  en  chryfalide.  L'iafcàe  parfait  fort  de 
fa  coque  vers  le  mois  de  mai  de  l'aimée  fuivante« 

z88.  BoMBix  méprifé. 
Bombyx  fpreta, 

• 

Bombyx  defiexis  carneo  luteoque  variis  .'Jligma" 
tibus  albis.    Fab.    Mant,    inf,  tom,  %,   pag,   114-, 

PkaUna  ^'ini^crda,  fpirilinguis  criftata,  alis  défit* 
xis  :  fuperionbus  rubicundo  luteo' variis  ,  macula 
tranfyerfali  albidiori  dolabriformi  :  inferioribus 
grifeis  pallidius  fimbriatis,VAHZ,  Monograp.  51. 
tab,  I.  fig.  I  — iz. 


Il  eft  de  grandeur  moyenne.  Les  antennes  font 
fimples  &  obfcurcs.  Tout  le  corps  eft  obfcur  & 
fans  taches.  Les  ailes  fupérieuies  font  mélani^ccs 
de  rouge  de  chair  &  de  jaune,  avec  une  ou  âeux 
raies  tranfverfales,  blanches,  &  deux  taches  blan- 
ches ,  dont  l'une  antérieure  orbiculaire  ,  &  l'autre 
poftérieure  réniforme.  Les  inférieures  font  obfcurcs. 
Le  dcdbus  des  ailes  eft  cendré ,  avec  une  raie  tranf- 
verfàlc,  un  peu  obfcure. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

Les  chenilles  fe  nourrirent  des  feuilles  de  Pin  fil- 
vcftre,  Pinus  filvefiris,  LiN.  Elles  font  quelque- 
fois multipliées  à  tel  point ,  qu  ellesdétruiffenc  entié* 
rement  les  feuilles  des  aibtes  d'une  fbiêt.  Elles  font 
rafes  ,  y/crtes ,  avec  une  ligne  blanche  tout  le  long  da 
dos,  de  ime  autre  ferrugineufe  de  ^chaque  coté»;  , 

189.  Bombix.  Liocus.  ;  r  i 

Bombyx  Lîacus,  .     , 


L 


So 
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Boniyx  a'Js  dtfexis  ûiris ,  ^nticis  âpice p^fitcis 
^afi  fmhis.  Fab.  Spec.  inj\  tom.  &.  pag,  191.  «**. 
ff.'-^Mjnt,  inf.  tom,    ^*  P^g*    ï^-J»  '»*•  140. 

PkmJéna  Lîocus.  Cram.  Fop.  rxor.  tam.  i.pag. 

Il  a  environ  an  ponce  Se  demi  de  largeur  »  lorf- 
que  les  ailet  font  étendues.  Le$  antennes  font  à 
peine  pennées.  Tout  le  corps  eftjannâtre.  Les  ailes 
lupcrieures  (ont  noires ,  depuis  leur  bafe  jafques 
vers  les  deux  tiers  ;  le  rede  cft  jaune.  L'angle  in- 
terne e(l  terminé  en  pointe  aiguë.  Les  ailes  snKrictires 
font  iâunes  depuis  leur  bafe  iafques  vers  le  milieu  ; 
le  reftc  eil  noir ,  avec  le  bord  poftérieur  jaune. 
La  couleor  du  dedbus  des  ailes  eft  femblable  au 
defliis  s  nuis  elle  y  cft  beaucoup  plus  pale. 

Il  Te  trouve  à  Surinam, 

s 90»  BoUBiz  de  rOrme. 
BmMMTx  firigula. 

Bombyx  aiis  defiexis  amicis  grifiis  ,  0pic€  ûlho 
nlgroqui  firiatis.  Fab.  Syft.  tntom,  pag,  577. 
M^.  7s.— •  Sd€C.  inf.  tom.  1.  pag,  ifi.  n^m  loo. 
m^m  Mant»  inf.  tom.  i.  pas.  w^.tr.  141 . 

PhaÙMM  Nodua  Ulmt.  Witnn.  Frq.  pag.  44. 
n:  I. 

Il  reflèmble  pour  la  ferme  fie  la  grandeur  au 
Bombyx  du  Gnmun.  Les  antennes  font  filiformes. 
Le  corns  eft  cendré.  Les  ailes  fupérieures  font  grifes» 
avec  des  raies  tranCverfales ,  peu  marquées  »  cour- 
tes ,  obfcures  «  -U,  des  uches  demi -circulaires  cen- 
drées à  la  bafe ,  deux  taches ,  au  milieu ,  dont 
l'une  antérieure  j  petite,  entourée  d'un  cercle  noir, 
fie  Tautre  poftérieure  »  plus  grande  &  traiirverlâle. 
On  voit  à  reztrémicé  de  l'aile,  quelques  ftries  blan- 
ches fie  noires.  Les  inférieures  font  cendrées  à  leur 
bafe  ,  9l  obfcures  à  leur  extrémité. 

U  fe  trouve  en  Saxe,  en  Alieaagne. 

If  I.  BoMBix  Begga* 

Bombyx    Begga. 

Bombyx  aiis  defiexis  albis  :  coâû  atrm.  Fai. 
hlant.  Spec.  mf.  tom.  i.  par.  ixfin^.  i^x. 
Phaiâna  Begga,  CAam.  Fap.  exot.  tom.  ^pag. 

Il  a  un  peu  pins  de  deux  poocct  de  largenr , 
lorfone  les  ailes  font  éiendues.  Les  antennes  loot 
jaunâtres  9c  peâinéet.  To«t  le  corps  eft  Uanc  iL 
£uis  taches.  Les  ailes  rupérictircs  foor  blaadics ,  avec 
tout  le  bord  aniéncur  noir.  Les  aScs-  infibieures 
font  bhuiches  Se  fans  taches.  Le  àtthm  des  ailes 
eft  blanc.  Les  pattes  font  javaes  $L  Ici  têxùs  noirs. 


U  fe  trottve  à  Surin 


B  o  M 

191.  BOMBix  V.  noir. 

Bombyx  V.  nigrum. 

Bombyx  aiis  defiexis  alhis  V.nîgro  notai 
Syft.  entom.  pag.  577.  n^.  7}.  —  Spec,  i 
i.pag,  191.  H**.   101.  ^-^Mant.inf.  tom. 

115.  A®.  14)* 

Naturf,   11.  tah.   i.fig.  8.  9.  10. 

PkaUna  Bomifyx  nivofa.  Wienn.  yeij, 
ll^    I. 

Le  V.  noir.  Ernst.  Pap.  d^Europ.  tom, 
87.  pi.  154.  n^.  180, 

Il  a  ordinairement  depuis  un  pouce  fie  troi 
jufquà  deux  pouces  de  hrgcur,  lorfc^ue 
font  écenduei.  Les  antennes  font  roufsatre 
tinées.  Tout  le  corps  e(l  blanc  fie  fans  tac 
ailes  font  blanches  ,  avec  nne  tache  noire 
fant  ou  en  forme  de  V.  far  les  ailes  fu] 
feulement.  Le  deifous  eft  femblable  au  de 

Il  fe  trouve  dans  prefque  toute  TEurop 
très-rare  aux  environs  de  Paris. 

La  chenille  vit  fur  le  Chêne ,  le  Hctre , 
leul.  Elle  eft  brune ,  ou  d'un  brun  jav 
couverte  de  faifceaux  de  poils ,  dont  les  1 


châtres  fie  les  autres  roufsatrcs.  On  voit  d 
tête  ,  tout  au  tour  du  corps  ^  une  plus  gran 
tîté  de  poils  que  par-tout  ailleurs.  Parvenu* 
fa  grofleur  dans  le  courant  de  Mai,  elle 
coque  dans  laquelle  elle  fe  change  en  chr) 
d'où  elle  fort  fous  la  forme  d'infeâ< 
au  bout  de  quelque  temçs.  La  chryfalide  < 
avec  une  ucne  obfcure  lur  le  corcelet. 

15).   BoMBix  apparent. 
Bombyx  Salicis. 

Bombyx  aiis  defiexis  albis  ^  pedibus  m 
annulatis,  Fab.  Syft.  entom.  pag.  5 -'S.  m* 
Spec.  inf  tom.  x.pag.  ijj.  «•.  10 j.  —  A 
rcMi.  I.  pag.  1x4.  n'^.  147. 

Phjdsna  Bombyx  Salicis  elinguis  ,  alii 
albis ,  pedibus  ni  gris  albo  annulatis.  Lin.  . 
pag.   8ii.  «*'.  4e.  —  ¥aun.  fuec.  ii*.   1 1  : 

PhaUna  pe&inicomis  elinguis,  aiis  defe 
pedmm  annu-is  ^  autennifque  nigris.  Gl< 
tom.  a  pag.  116.  n^.  19. 

L'Apparent.  Geoff.  Ib. 

Ffialène  à  antennes  noires  à  barbes ,  fa 
pci   ués-blanches  «    a    jambes    ficot'.cs 
DI6.  Mém^  tom.  I  .pag.  49b.  pi.  1 1.  fig.  i 

Phalène  apparente,  à  antennes  barbues  n 
trompe ,  i  ailes  en  toit  à  vive  arrête  \ 
dont  les  pattes  font  tachetées  de  noir.  D\ 
tom.  t.  pag.  501.  ii\  t. 
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:  Salich.  Scop.  Entom.  ttm,  n\  4Jf . 
hf.   t .  tab,   5, 
OED.JÎg.  87. 

Inf  (jA.   8.  jiff.  A-D,  . 
I.  Eamp,  taè.  jn. 

inrtub.  84.  fo  -4— Z>. 

i,/  1     tab.  4. 

M*ni.  l'n/.  «m.  l.pag-   JOj.  pi.   H-fig 

litf.  tom.  I.  cljff.  i.  -Pdf.  ttoH.  tab,  y. 

7«/  rai.  44. 

t  Bombyx  S jlicis.  Wienn.  Vtri.pag.  ît. 

■  SalUit.  FOURC.  Entom.par,  pars,  i. 


mt.  EtNtr.  Pjp.  ttEump.  tom.  4.  /i^^. 
Ij.  «".  181. 

inairenieiiC  depuis  on  pnuce  St  demi  juf- 
pouccs  de  larêeur,  lorftiue  les  ailes  font 
,es  ancenncs  font  pefliiidcs  ;  leur  tige  cft 
les  filets  latércauTfoniroufsâtres,  Tout  le 
ouvert  d'un  duvet  cotonncuï,  blanc.  Les 
blanches  ,  luifantes ,  fans  lâches.  Les 
t  blaocbcs.  Les  jdTnbes  Se  les  tarfcs  font 
ec  des  anneaui  noirs.  La  feroellc  aulTi-tôr 
accouplement,  pond  tes  œufs  fur  les 
Saule  ou  de  J'cuplicr  ,  &  les  recouvre 
ère  blanchâtre ,  écumeufc ,  qui  devient 
féi-liam.  Ces  Œufe  ^clofent  au  bouc  de 


ive  dans  toute  l'Europe, 

lillcs  fc  nourrilTcnt  des  feuilles  des  diffé- 
:es  de  Saule  &  de  PeupLet.  Elles  éclolTent 
Juillet  ou  au  commencement  d'Aoûc, 
iffeoc  alors  des  feuilles  les  plus  tendres, 
hcs  du  froid ,  0c  avant  même  la  chute  des 
les  fe  cachent  fous  l'^coree  de  quelques 
s  des  brouflailles ,  ou  dans  quelque  trou, 
'cloppcni  d'une  pecicc  loîle  pour  paOét 
ibri  des  injures  du  temps.  Elles  en  fortcnt 
;  première  s  eha'eurs  du  printemps  les  ont 
four  fe  répandre  for  les  feuilles  &  les 
iTes.  Elles  fo.^t  noirâtres,  un  peu  velues. 
fuite  de  taches  blanches  fur  le  dos ,  Ec 
ics  taches  rouges  fur  chaque  anneau.  Par- 
lute  leur  ciolleur ,  vers  le  commencement 
elles  filent  une  coque  mince ,  entre  des 
arbres  ou  dans  les  gerçures  de  l'^corce , 
elles  elles  fc  chanecnt  enchyfalidc  acjd'od 
Bt  fous  la  forme  ilinfeâe  parfait,  au  bout 
oa  vingt  jours. 

WWBtx  tout  blanc. 

.Tx  Btpna. 
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Si 


Bamhyx    alis  dtf.cxis   argeaietâ 
ancennit  nigrii, 

PhaUna  lUgiita.  Cram.  Ptfp.  "Cf.  tom.  ^.fag* 
141..  f/.  tyx.fig.A. 

Il  varie  pour  la  grandeur.  Il  a  ordinairement 
depuis  un  pouce  Se.  itois  quarts  jufqu'i  deui  pouces 
S:  uti  quart  de  largeur,  locfque  les  ailes  font  éten- 
dues. Les  antennes  font  noire;  &  peAinéeJ.  Le 
corps  cft  blanc.  Les  ailçS  font  d'ua  blanc  argenté, 
fans  taches  en  deHus  ,  &  d'ua  blauc  mat  en 
delTous. 

Il  fc  trouve  à  Surinam. 

Ijj.  BoMBix  cbryforrhftl 
Bombyx  thryforrkta. 

Bombyx  alis  def.t*U  aivtîs,  ano  baiiato  ftrrw 
gineo.  Fab.  Syfi.  entom. pag,  (77.  n",  74.  — Spte.  • 
inf.  tom,  i.pag.   isf.  it''.  lol.  —  Mont,  inf,  tom, 

1.  pag,   iij.  b",  144. 

■  PhaUna  Bomhyx  chryforrhra  tlinguis ,  alis 
dejiexis  albidU  abdomint  apîcc  bërbato  liueo.  LlH. 
Syfi,    nat,   pag,    812.    «'.    4}.  —^  Faun.   fuec. 

""■    "*'■ 

Pkalâna  peStnicomis  tlinguis^ .'  aUs  dtftxis  aU 
bis  ,fiimiii*  ano  pilofo  ferntgiato.  GiOir.  inf.  tom. 
î.  pag.  117.  n".  20. 

La  Phalène  blanche  à  cul  brun.  Gtott.  lé. 

PhaUna  ckryforHtAa.Szor,  Entom.  eant.ii^.^$\, 

P/ialtna  média  ^  alii  nivtts ,  cauda  obtafa  lanii- 
gine   denfa  fulva  objîta.  Rai.  inf.  p,   ij<.n°,i, 

Meriak.  Europ.  tiib.   10. 

Reauu.  Mtm.inf.  tom.  l,pag.  l8<.  pi.  6,  fg. 
I — 10,  id.  tom.  1.  pag.  ?S.  pi.   j.  fig,   4 — u.  & 

pag.  iii.pl.  e.'fig.  i—s-Jf  K  y-fis  '-  1- 

ROES.  Inf.  tom.  I.  elaff^  z.   Pap.  no3.  tab,  it> 

h-  I— î'       ,  , 

ViLKES.  inf.  pag.  1%.  tab.   jj. 

ScHAIF.  Icon.  inf.  tab.   i  j  I.  fig.  l  &  i. 

PhaUna  Bombyx  chryforrkM.  W'iean.  ferj^.  pag. 
SI.  «'.  ). 

PkaUua  ekryferrkta.  FoUKC,  Entom. par. pan, 

2.  pag.  i«i.  /«».  10. 

La  Phalène  blanche  \  cul  brun.  Eknst.  Pap. 
iEurOp.tom,  ^pag.  gf.pl.Hf.n".  iSa. 

il  a  ordinairement  depuis  un  pouce  te  quart  jur- 

Ju'à  un  pouce  fie  demi  de  largeur  lorfque  les  ailes 
}nt  étendues.  Les  antennes  font  peAinées ,  blanches 
âlcur  tige,  avec  les  filets  Ut^raui  roufsâtres.  La  t£te, 
le  eorcefet  tt  le  defTous  du  corps  font  couverts  d'un 
duvet  blanc  ,  cotonneux.  Le  delfus  de  l'adbomen  eft 
brun ,  8C  l'extrémité  cft  couverte  de  poils  fins  très 
ferras,  ferrugineux.  Les  ailes  font  blanches,  oïdinai- 
remcni  fans  taches ,  ou  rarement  avec  deux  ou  trois 
poiau  n()i[f,tiis  petits  fui  celles  des  mâles.  Le  dcifoiu 

if 
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des  ai!es  eft  entiircmenc  blanc  dans  les  femelles,  mais 
le  bord  antérieur  des  rupërieures  efl  brun  dans  la 
plupart  des  maies. 

La  femelle  porte  à  rextrjmirt  du  ventre  une  quan- 
tité conHdcrable  de  poils  qui  le  dcucfaent  pcu-à-pco 
lot(î]u'elic  fait  fa  poiicedc  qui  recouvrent  Icsaufsà 
mefurc  qu'ils  fint  pondus.  Ces  aufs  tclofent  au  bout 
de  deux  ou  crois  lemaines ,  c'cil-à-dire ,  vers  la  fin 
du  mois  d'Août,  &  les  jeunes  chenilles  fe  nourriiTcnt 
des  feuilles  tendres»  vivent  en  foci^té  &  pafTent  Thi- 
ver  dans  une  cfpècc  d*engourdiiïemcnt  fcuis  une  toile 
blanchâtre,  alTei  forte,  qu'elles  ont  filée  en  commun. 

Il  fe  trouve  dans  t^te  rEuropc.  Il  eft  très  com- 
mun aux  environs  de  Paris. 

La  chenille  vit  îndifT'remment  fur  tous  les  arbres 
fru:tiers ,  &  fur  prcfque  tous  les  autres  arbres  :  on  la 
trouve  aufl^  fréquemment  dins  les  forées  que  dans 
les  jardms.  Elle  vit  en  fociété  fous  une  toile  û\éc  en 
commun ,  jufqu'àla  dernière  mue  ««près  quoi  chacune 
TÎt  ifol'^e.  Ille  ç(i  velue  ,  noirâtre ,  avec  une  doublé 
raie  bngttudinile,  rouée,  fur  le  dos,  &  une  autre  blan- 
che de  chaque  côté ,  interrompue  à  chaque  anneau. 
Farvermue  à  toute  fa  grodeur  vers  le  commence- 
ment de  Juillet,  elle  file  une  coque  mince  entre  des 
feuilles  5c  s'y  ch^pge  en  chryfalide.  L*infeâe 
parfait  fe  mont:e  au  bout  de  dix-huit  à  vingt 
jours. 

196,  BoMBix  cul- doré. 

Bombyx  aarijîua. 

BomlyxaUs  dtfexis  albis  :  anticijfuktus  ccfiafufca, 
m^o  tfjrhjtjiuceo.  Fab.  Mant.  inf.  tom,  l.pag,  iij. 
«••  I4J. 

RcAi*u.   Mtm.  tom,    i,  pag,  )o;.  //.    i^.  fg, 

S II. 

Rois.  Inf.  tom.    |.  claff.  1.  pap.  noH,  tah»  &i. 

fi'  I— «• 

Phalâna  Somiyjr  aurifiua.  tl^tenn.  ^tr^.pag,  51. 

«•.4. 

Phalcne  blanche  à  cul  jaune.  Ernst.  Pap.  d'Europ, 
iom.  ^.pag.  100.  pL  1  jé.  n^.  113. 

Il  reffeiiblc  entièrement  au  précédent ,  pour  la 
forme,  la  grandeur  Si  les  couleurs.  Ce  qui  lediflingue 
le  plus  ,  ce  font  les  poils  de  l'excrémité  de  l'abdo- 
men qui  font  d*un  beau  iaune  fiiuve  dans  cette 
cfpccc  :  de  plus  les  ailes  fupérieures  du  mâle  ont , 
en  délions ,  leur  bord  fupérieur  d'un  bran  plus  fon-  | 
ce  que  celui  de  lefpcce  précédente  ,  5c  le  delTus  a 
quelquefois  une  tache  obfcure  à  fangle  interne. 

11  fc  trouve  en  Europe.  Il  n*e(l  pas  fi  coinman  que 
k  précédent  aux  environs  de  Paris. 
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ptne  5c  fur  prefque  tous  les  arbres  fmidi 
noire  ,  avec  quatre  lignes  longitudinale 
dont  deux  rapprochées,  fur  le  <tos,  3:  une 
côté ,  fous  les  (ligmatcs.  On  voit  auffi  i 
longitudinale,  blanche,  de  chaque  côte 
elle  fort  de  l'œuf  en  automne,  £c  paie  l 
les  fentes,  les  rides  5c  lc«  crcvalfcs  de  1 
arbres,  après  s'y  être  envelopp-'e  Jun  tiilu 
brun  5c  aflèz  ferré.  Dès  que  les  boutons 
commencent  à  s'ouvrir  au  printemps ,  cil 
rctr^ike  5c  les  rc^nge.  Pat  venue  a  toute  fa 
commencement  de  Juin ,  elle  file  une  coc 
cîîTrc  h't  feuilles,  s'y  chanc;e  en  chryfalide 
troi^  kmaines  après  ^  feus  la  forme  d*infc 


197.  BOMFix  bicolor. 

Bombyx  bicolora, 

Bom^x  a!h  d^fltxis  alhis  :  macu?a  m 
nigro  nota  ta,  Fab.  Mant.  inf,  tom,  i. 
n".  146. 

Naturf,  II.  tah,  1,  fg,  9.  6?  10. 
PhaUna  Bomhyx  bicoloria.   Wienn,  \ 
4#.  ll^  j. 

Le   bicolor.  £&nst.    Pap.   d'Europ, 
pi.  iid. /!**.  170.         , 

Il  c(l  de  la  grandeur  des  deux  précédcni 
tenues  font  pe£linécs  :  leur  tige  efl  blan 
filets  latéraux  font  jaunes.  Tout  le  corp5 
5c  fans  taches.  Les  ailes  fupérieures  font 
avec  une  uche  Jaune,  vers  le  bord  intctr 
quelle  on  remarque  un  ou  deux  trairs  non 
auin  quelquefois  une  petite  tache  jaune ,  ^ 
lieu  de  l'aile,  pareillement  marquée  d'un  tr 
y  a  vers  le  bord  pofléricur  «ne  rangt'e 
ncirs,  très  petits ,  5c  plus  ou  moins  manqué» 
inférieures  (ont  blanches  5c  fans  taches.  Le  < 
quatre  ailes  eft  blanc. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

La  chenille  fe  nourrit  des  feuilles  du 
Elle  efl  d'un  vert  foncé ,  avec  des  tubercul 
qui  donnent naiilance  à  des  faifceaux  de  poi 
affcz  longs. 


la  chenille  vit  for  k  Poickr,  k  Pioiaycr ,  l'Aobé 


. 


J58.  BoMBix  Caifini 
Bombyx  Caffiniu, 

Bombyx  alis  deflcxis  grifeis  ,  itneolis  ji 
nigris  Jparfis,  Fab.  Mant,  inf,  tom,  i.  / 
Il  .  148. 

Rois.  Inf  tom,  j.  clajf,  1.  Pap,  nod, 
k'  »— 5- 

EsrtK,lnf  ;.  eaB.^9,fig,  1  —  |. 

PhaUna  Bomhyx  Caffiiia.  Wienn,  y€r\. 
«**.  1. 
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la  Caffini.  Ernst.  Vap.  <tEurop»  tom.  S*PV'^7' 

n  a  depuis  un  pouce  &  demi  jufqu'à  un  pouce  8c 
trois  quarts  de  largeur  lorfque  les  ailes  font  étendues* 
Les  aoceones  du  mâle  font  pedinées ,  &  celles  de  la 
frmdllc  font  (implcmenc  fétacées.  Le  corceléc  eft 
d'un  gris  cendré ,  avec  une  ligne  fur  la  partie  fupé- 
nearc,  &  une  autre  de  chaque  côté  ,  noires.  Les  ailes 
fupéiieores  font  d'un  gris  cendré  ^  plus  ou  moins 
I  obfcnr ,  avec  plufîeurs  petites  lignes  longitudinales , 
'  Boîrcs.  Vers  le  oord  poltérieur  on  apper^oit  une  raie 
ajiifver£de ,  anguieufc,  d*une  couleur  plus  claire  que 
le  fond,  mais  peu  marquée.  Les  ailes  inférieures  font 
^on  gris  clair  un  peu  roufsâtre.  Le  dellbus  des 
quatre  ailes  e(l  grisâtre  j  avec  une  petite^taclie  au  mi- 
liea  oo  peu  oblcure. 

U  fe  trouve  en  Allemagne. 

La  clienilie  vit  fur  le  Tilleul.  Elle  eft  rafe ,  d'un 
verd  bleuâtre  fur  le  dos  ,  &  d'un  verd  jaunâtre  fur 
ks  côtés,  avec  deux  lignes  longitudinales,  jaunes, 
de  chaque  côté,  &  une  cinquième  d'un  jaune  paie  ou 
blanchâtre  fur  le  dos.  Parvenue  à  toute  fa  groflcur  au 
Biois  de  Mai  ou  de  Juin ,  elle  file  une  coque  &  fe 
change  en  chryfalide.  L'infeélc  parfait  fe  montre  or- 
dbiairrmcnt  au  mois  d'Oâobre. 

19^  BouBix  centroligne. 

BoBfMTX  ciiitro/inêa. 

Bombyx  mUs  defiexis ,  cineno  fujcoque  nehulojts  : 
tÊtoU  uturali  Ma  atrê,  innata.  Fab.  Mant,  inf, 

n  eft  grand  &  il  reflemble  au  précédent  pour  la 

^Inne.  Les  antennes  font  ferrugineufes.  Le  corps  efl 

ido.  Le  corcelet  eft  gris ,  &  l'abdomen  obfcur.  Les 

des  fapétieures  font  mélangées  de  couleur  cendtée 

fcnoitâtre.avec  quelques  raies  ondées,  noires.  Vers 

knû&cu  on  appcrçoit  une  petite  ligne  cou  tte  ,  blan- 

[4k «bordée  de  noir  de  chaque  côté.  Le  deflous  eft 

f»j  avec  le  centre  obfcur.  Les  ailes  inférieures  font 

:s  en  deifus ,  blanchâtres  endelFous  ,  avec  une 

;  obfcore  au  milieu. 
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H  Ce  trouve  en  Autriche. 

100  BouBix  de  l'Aubépine. 
Bojiirz  CratégL 

B«aiyx  o/zi  d^xis  rotundatis  cînereis  :  fafcia 

jàfamrt  ,  ano  larbato.   Fab.  Spec,  inf,  tom,   i. 

.•W"M4-  **.  104. — M.ant,  inf,  tom»  ^*  P^g»  n^- 

yhdina  Bmhyx  Cratxp  elinpiis  ,  aiis  defiexis 
ft!r\y"^^^  •  Mcîa  ohfcuriort ,  ano  harbato. 


Phaline  à  antennes  à  barbes ,  fans  trompe  ;  d'un 
brun  grisâtre ,  à  large  bande  obfcure  fur  les  ailes  fu^ 
péricures.  Deo.  Mém.  tom.  i.  pjg,  696.  pL   il.     ^ 
fig,  18 — II. — id,pag,i^^. 

Phalène  queue  fourchue  à  antennes  barbues ,  fans 
trompe,  à  ailes  un  peu  débordées  d'un  gris  cendré 
avec  une  large  bande  tranfverfc  obfcure  fur  les  fu- 
péricures.  Deg.  Mém,  tom.  l»pag,  300.  n^\  3. 

Reaum.  Mém,  inf,  tom,  i.pag.  $^^»pL  44.  fig* 

ScHilFF.  Icon.  inf.  tab.  l^^.fig»  J.  4. 
EsPER.  Inf.  tom.  ^.pog.  153.  taô.  4^.  fig.  î— ^. 
PhaUna  Bombyx  Cratagi.  Wienn.  Ver\,pag  ^%^ 
no.  8.  • 

La  queue  fourchue.  Ernst.  Pap.  d'Europ.  tom,  j. 

Nous  foupcoT^nons  que  ce  Bombix  devroit  être 
placé  daf.s  la  leconde  famille.  Il  a  environ  un  pouce 
&  demi  de  largeur  lorfque  les  ailes  font  étendues.  , 
Les  antennes  font  un  peu  pedinées.  Tout  le  corps  eft 
d'un  gris  un  peu  brun.  Les  ailes  fupérieurcs  font  d'un 
gris  brun ,  plus  ou  moins  clair ,  avec  une  large  bande 
obfcure  vers  le  milieu  ^  &  une  raie  ondée ,  de  la 
même  couleur,  vers  le  bord  poftéricur.  Les  infiéricu* 
res  font  d'un  gris  cendré.  Les  quatre  ailes  en  deflous 
font  d'un  gris  brun ,  avec  une  petite  bande  moitié 
obfcure  ,  moitié  pâle.  L'abdomen  eft  terminé  par  det 
poils  qui ,  dans  le  mâle  ,  forment  une  efpècc  de 
fourche. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

La  chenille  vit  fur  l'Aubépine ,  le  Pommier ,  le 
Chêne ,  le  Saule  &c.  Elle  eft  noire ,  velue  ,  avec 
quatre  tubercules  jaunes  ou  rougeâtres  3c  une  bande 
jaunâtre ,  fur  chaque  anneau ,  &  une  fuite  de  taches 
blanchâtres  de  chaque  côté  du  corps.  Rcaumur  rap-* 
porte,  dans  le  p'us  grand  détail,  la  manière  tout-à-fait 
(îngulière  dont  cette  chenille  s'y  prend  pour  conftruirc 
fa  coque.  Parvenue  à  toute  fa  groflcur  vers  le  mois 
de  Juin ,  elle  fe  fait ,  fur  l'arbre  qui  la  nourrie ,  une 
coque  de  foie  dont  le  tiflii  eft  peu  ferré.  Quand  cette 
coque  eft  avancée  à  un  certain  point,  la  chenille  va 
chercher  de  la  terre  ;  elle  en  porte  à  différentes  rc- 
prifes  dans  fa  coque  &  en  fait  une  petite  proviHon } 
après  qupi  elle  achevé  de  fermer  la  coque  de  foie* 
Elle  prend  enfuite  quelques  parcelles  de  la  terre 
qu'elle  a  mife  en  provifîon  ;  elle  les  humeâe  avec  une 
eau  que  fa  bouche  fournit  ;  elle  applique  cette  terre 
ramollie  contre  les  parois  intérieures  du  grillage  de 
foie.  La  terre  délayée  à  la  confîftance  dune  noue 
très  liquide ,  paflc  au  travers  du  réfcau  de  foie  cou-» 
tre  lequel  elle  eft  prcifée  j  elle  arrive  fur  la  furface 
extérieure ,  elle  s'y  étend  &  y  prend  un  aflcz  beau 
poli  en  féchant  peu-à-peu.  Ce  travail  achevé,  la 
chenille  ic  change  cnchryfalide ,  &  en  fort  à  la  bnu 

L  I 
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d'Août,  oa  dans  le  courant  de  Septembre,  Ibosia 
ferme  d'infcdc  par£ût. 

101  BouBix  Eridan. 
Bombyx  Eridanus. 

Bombyx  alis  dejitxii  ntved ,  abdomînefuho  annU" 
iutù,  Fab.  Sftc,  mf,  tom,  t.  pag,  194.  n**.  105.— 
Mdnt.  inf.  tom,  s  .  pjg.  1 1 6.  n'\  i  j  i . 

PhaUna  Eridanus,  Crau.  Pap.  exot,  tom.  i. 
P^g>  107.//.  6t,fig.  G, 

Il  a  environ  deux  pouces  8c  demi  de  largeur ,  lorf- 
^ne  les  ailes  font  crcndues.  Les  antennes  (ont  noires 
Ù,  fccacccs.  Tout  le  corps  cft  blanc  «  avec  des  bandes 
jaunes  fur  l'abdomen.  Les  quatre  ailes  font  blanches 
&  iàns  ucfaes  tant  en  deûus  qu'en  dcflbus. 

n  fc  CTOuve  à  Surinam. 

Nota.  Cramer  a  placé  cet  infcdc  parmi  les  Phalè- 
nes Hiboux.  (  SoduéL.  ) 

>oi  BoMBix  tibiaL 
Bombyx  iibiaJis. 

Bombyx  aiis  defitxis  nivàs ,  tiàits  anticis  fiavif- 
CÊHtibus  nigro  punclatis,  Fab.  Syft,  entom,  pag.  578. 
jio.  'j6,'-^Spcc,  ir,f,tom,  x*  pag,  1^4.1x0.  lOiS.-*- 
JâoMt.  inf.  tom.  t.p*ig.  1x6.  no.  iji. 

Il  reflcmble  au  Bombix  du  Saule.  Les  antennes 
font  (impies  &  noirâtres.  Le  corp<  5c  les  ai!es  font 
d'un  blanc  de  nctgc  ,  fans  radies.  Les  partes  font 
blanches,  avec  les  rarfcs  noirâ:res.  Les  cuiflies  des 
pattes  de  devamfont  obrcuresà  leur  partie  antérieure, 
4t  les  jambes  (ont  jaunâtres^  avec  iiuatrej>omu  noirs. 

U  fc  trouve  dans  la  Nouvelle-Hollande. 

10)  Bombix  oitidule. 

BommTx  nitidu/d. 

Bombyx  tiiis  dcfexis  niveis  :  anthis  macufis 
dumbus  rofl  '/s -us  fjfc  a  que  murginii/:'  g/jucii  nici- 
duUs.  Fai.  Mai:.  i..j'.  :om,  x. }  g.  1 16.  a  •  iç  r . 

Il  e(l  de  grandeur  moyenne  Les  aryennes  font 
filiformes,  fimi^lcs  5c  )aunjcr.*«.  Le  corps  eiV  d'un 
blanc  de  nci};c ,  (ans  taches.  L.s  ailes  Ai^^riicures 
font  blanches ,  avec  deux  raches  (w  le  bord  anté- 
rieur, d'une  couleur  glauque  foncée  luifante  ,  dont 
Tune  antérieure  eft  oblongue.  On  viut  une  larp;e 
bande  de  la  même  cou'eur  vers  !e  bord  piWUrtcur,  3c 
ce  bord  cfl  blanc  ,  av  ec  des  points  bijuàcrcs.  Le<  infé- 
heures  font  blanches ,  avec  leur  extrémité  obfcure. 

Il  fe  trouve  fur  la  côte  de  Coromandcl. 
t04«  Bombix  (oru-plome 
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MommTx  plumtgera. 

Bombyx  aiis  defitxis  fubferruginets  ,  finfi^ 
cente,  antennis  maris  ptHinatis.  iab.  Al 
tom.  l.pttg.  137.  «o,  154. 

EsPER.  inf.  tom.  j.  tub.   yo.  Jlg,  6,  7. 

Naturf.   ) .  pug.  I .  tab.  i  fig.  i. 

Phaiina  Bombyx  piumigera.  Wlenn.  Ve 
^1.  «o.  1. 

Le  porte- plume.  Ernst.  Vap^  eTEurop. 

Il  a  près  d'un  pouce  6c  demi  de  largeur  , 
les  ailes  font  étendues.  Les  antennes  du  m 
très-pedinécs  ^  elles  ont  les  filets  latéraux  pli 
que  dans  les  autres  efpèces.  Le  corps  elt 
ferrugineux.  L'abdomen  cil  jaunâtre.  Les  : 
péricures  font  d*un  biun  ferrugineux  ou  d'i 
brun,  avec  quelques  raies  obfcurcs  &  quclqu 
ces  plus  claires.  Les  ailes  inférieures  font  d  ui 
peu  jaunâtre  ,  avec  la  frange  du  boid  pollen 
rugincufe. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

La  chenille  fe  nourrit  fur  l'Erable.  Elle  c 
&  marquée  de  différentes  r^ics  ,  les  uni 
fombrcs  ,  les  autres  plus  claires  que  le  foud. 

105.  Bombix  effacé. 

Bombyx  ohfo'Ma. 

Bombyx  tdis  defex'.s  ,  alhidis  :  coda  pa/pîj 
rugineis.  Fab.  S) fi,  emom.  pag.  579.    no. 

Spec,  inf  tom,  l.p^'f.   104.  "<'.  107.  — — 
inf.   tom.  l.  pag,    127.  no.   15  y. 

Il  cft  à  peu  rrcs  îe  la  gran«'eiir  des  pré 
Les  a^tenîics  foît  j  cctinccs  ,  avec  L  t\:c 
Se  ics  iîicts  laicraiiv  :ioirs.  Les  antennes  îov: 
coniî*rtmé^$  ^  terrui'incufes.  Le  corccîc:  c 
ic  Vviu.  L'abirmcn  elt  cendré.  L<.sqi:a-c  a 
blavclu's  ,  avec  le  bord  antch.ur  des  ùpJnci 
iu;iineux. 

I!  fc  trouve  dans  la  Noavclîc-Ho'.Iandc. 

206.  BoMnx   Coronis. 

BoM   Yx  Co-onis, 

Bii'nbvx  a-.is    Jffiexis  :  antiiis    eine^iir  ^ 
niveis.  Fab.  Syft.  entom.  p'g.    f-o.   n.\   7 
SrtC,    inf  r*'r.    1,  pjg^   ij4     fi;.    »c8.  — 
tnf  tom.   1   pag.  127.  no.  156. 

Les  antennes  font  rcvfbnées.  La  ic:e  ^c  îe 
font  ceu(i;vS,  6C  U  bouche  ell  pref«.]ue  coi 
fan»;,  l'ahdomer  ell  d  un  blan:  de  f  c  ^'.e. 
fupérieures   font   v.»-  '    es,  .ivwc   L    b.  :d  i 
1  couleur  de  fa'jg.  Les  mféxieurcs  lont  d  uu  1 
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rec  une  raie  obfcare  vers  le  bord  poftë- 

roQTe  dans  la  Nouvelle-Hollande. 

)OMBix  agréable. 

rx  ftfilva. 

X  alis  dejlexîs ,  flavefcentîhuT  :  bafi  CdTU- 
acis ,  apict  nigro  punctatts,  Fab.  Syfi. 
H'  f  79.  ''o.  7p.  "-^Sptc.  inf,  tom.  1.  pag. 
loc;. — Mant.  inf.  tom.  1.  pag,  i-ij  no,  157. 

rennes  font  noires  &  filiformes.  Le  corce- 
iunâcrc ,  avec  trois  lignes  longitudinales  , 
.  L.CS  ailes  (ont  jaunes  ,  8c  elles  ont  deux 
ngitudinales  à  la  bafe  ,  une  bande  bleue, 
milieu  ,  enfuite  une  raie  blanchâtre  ,  & 
îs  lignes  formées  par  des  points  blancs,  à 
é.  Les  inférieures  font  obfcures. 

xouve  en  Amérique. 

» 

lOMBix  Dryas. 

Tx   Dryas, 

\i  a'is   défie  xi  s  fufc'is  ,    ahdomîne  fulvo, 

moqué  ni  gris.  Fab.  Spec,  inf,  tom.  i.  fag, 

10.  —  2dant.  inf  tom.  1.  pag,  1 27.  no.  1 5 S . 

w  Dryas,  Cram.  Paf.  exot,  tom.  In  pag. 
70.  /^.  C. 

1  pcn  moins  de  deux  pouces  de  largeur , 
es  ailes  font  étendues.  Les  antennes  font 

&  un  peu  pedinées.  Le  corcelct  efl  brun, 
rn  eft  jaune  ^  avec  deux  rangées  longitu- 
e  points  noirs  &  Textrémité  noire.  Les  ailes 
es  font  brunes  ,  avec  de  petits  points  jau- 
jeu  marqués  ,  fur  les  principales  nervures. 
icurcs  font  bleues  à  leur  oafe  &  brunes 
irémité.  Le  dcflbus  des  quatre  ailes  eil  a- 
femb!ablc  iu-dcllus  5  maison  n'y  voit  point 

points  jaunâtres  dont  le  deffus  des  fupéiieu- 
larqué. 

trouve  à  Surinam. 

BouBix  blanc  de  neige. 

rx  nïvea, 

yjf  alis  àefiexis  niveis  j  pofticîs  macutis 
ifds , 

uia  nlvta.  Cram.   Pap,  exot,  tom,  4,  pag, 

environ  <lcux  pouces  &  un  quart  de  largeur  , 
t  les  aUcs  fon^  tterdiics.  les  anrennnes  (ont 
iti.  Le  corçs  cft  b:*inc  ôl  velu.  Les  ailes  font 
Ks ,  &    ou    apj'crçoit   trois  petites    taches 
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brunes  «  vers  Tangle  interne.  Le  dcflbus  des  quatre 
ailes  c{t  blanc  &   fans  taches. 

Il  fe  trouve  à  Surinam* 

110  BoMBix  Kétrix. 
Bombyx  Netrix. 

Bombyx  alis  defiexis  albis ,  anticis  fafciis  tribus 
margineque  poftico  luteis, 

PhaUna  I^etrix,  Cram.  Pap,  exot,  tom.  4.  jCtf/. 
IS^fl.  307,  Jîf.  B. 

Il  a  près  de  deux  pouces  de  largeur ,  lorfque  les 
ailes  font  étendues.  Les  antennes  (ont  jaunes  &  pec- 
tinées.  Le  corps  &  les  pattes  font  jaunes*  Les  ailes 
fupérieures  font  blanches ,  avec  trois  larges  bandes 
&  le  bord  podérieur  jaunes.  Les  inférieures  fout 
blanches  ^  avec  une  petite  bande  jaune  vers  le  mi- 
lieu. Le  deH'ous  des  quatre  ailes  eft  à-peu-près  fcm- 
blable  au  deifus. 

f 

Il  fe  trouve  à  Surinam, 

HZ.  BoMBix  diaphane. 

Bombyx  diaphana. 

Bombyx  alis  defiexis  atbis  ^  pellucidis  ,  imma* 
culatis. 

PhaUna  diaphana,   Cram.    Pap,  exot»  tom»  4, 

II  n'a  cuèi-es  plus  d'un  pouce  &  demi  de  largeur, 
lorfque  les  ailes  font  étendues.  Les  antennes  font 
brunes  &  pedinées.  Le  corps  eft  blanchâtre.  Les 
quatre  ailes  font  blanches,  tranfparentes ,  fans 
taches  :  elles  font  couvertes  d'un  duvet  court,  fin, 
en  forme  de  poils  ,  au  lieu  d'écaillés. 

Il  fe  trouve  à  Cayenne  ^   à  Surinam. 

XII.  BoMBix  Albine. 

Bombyx  Albina. 

Bombyx  alis  defiexis  pallide  luteis  ,  anticis  mtf- 
çuliL  nigra  ^  pofiicis  immaculatis, 

Phaiéna  Albina.  Cram.  Pap.  tom,  ^,  pag,  234, 

Il  a  depuis  un  ponce  &  trofs  quarts  jufqu'à  deux 
pouces  de  largeur  ^  lorfque  les  ailes  font  étendues. 
Les  antennes  font  périnées.  Le  corcelet  &  le  deflous 
du  corps  font  blanchâtres.  L*abdomen  eft  jaune  en 
deâus.  Les  ailes  font  d'un  blanc  un  peu  jaune,  avec 
une  tache  ovale  au  milieu  des  fupérieures.  Le  delTous 
des  ailes  eft  femblable  au  deffus. 

Il  fe  ttouve  au  Japon. 

1x3.  BoMBix  enfanglanté. 
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BoMtTX  rwffk/a. 

Bomiyx  atit  érfiixh  /ateît  '  margjnt  fùnguituo 
iuiuUifut  f.if^a  j  pojlitii  fuitiu  immacatatii.  Fab. 
iyj/,  tnto-n.  pag.  (7J,  no.  £o.  —  Spet.  inf,  lo-a. 
>■  p-ig-   l'M-  ""•   !'•■  "~  Maitt.'wf.  Mm.  2..  p«g. 

il-'.r.o.    IJ,. 

l'hjUia  Bomhyx  tnllula  fpinlingaii  ;  alts  àefif 
xit  iaitii  ,  mjrgut  fangitiato  luitulaquc  frftm  •'  iafe- 
rioriii^i  fubtus  immafUlalii.Lm.  Syft.iul, pjg.  tjo. 
n.-.  71. 

Vk^Una  Bomiyx  Sannio.  LiN.  fMM.fate,  éd.  t. 
ta.   II)j. 

Fna.'tna  So/3ea  ruffaU  fpirili$tfmu  l*»u  ,  aih 
fa.\-ij  rubio  vtnofit ,  m*citlaqueftrrugiiut  ,  inft- 
ri^iiius  nigro  vtriegMÏt,  Lin.  Fumh,  Jatt,  ci.  i. 
«...  ilî*. 

Ffi^ltnt  peàinUornli  fphiliagitit  ,  mU$  dtfitxis 
pailiio  -  ikteii  timi»  ifjta  ,  fu^triariku  m^mU  , 
L-firiorihu  fifùa  éipLci  rùfti.  GiOff.  inf.  tim. 
i.  fjg.  Ils-  «o.  i9. 

La  bordure  cnfinglaDi^c.  Geoff.  Ib. 

f/imtoKa  Sanaio,  Scor. Entom,  eam,  no,  jjo. 

PhaUitm  aiitor  corport  erafo  t  fufeo  (f  niiro  4i- 
vtrfico-ore  ,  *lit  txitrictku'  oifiurt  r-fiijti  pu/lù , 
au^xiiij  maiulit  xigrit  notaiit ,  iuftnoribut  eptUo  & 
nLinvariii-  Rit.  inf.  p.  IiI.ad.  7f. 

ROBiKT.   /cot.  tai.  fo  jif.  i, 

Cllkck.  Icon.  lah.  ^.  jig.  I 

ScH^rr.  hon.inf.tab.  \\.fg  4.  f . 

yi\,ttUà.it.  ïaf.tom.  t.  ub.  10. 

«0.   i|. 

Fhilàta  vitlpiiMiia,  Foukc.  Emimh.  for.  /on  1. 

L'ccaillc  i  bofduic  cnraDf;lantcc.  ExMiT.  Pap, 
d' C-mp.  lùm.  4.  p^g.  IfJ.  p!.  Ifi-  "".«oi.   - 

Ce  Bomhix  a  environ  un  pouce  &  demi  de  br- 
f;c>tr,  loil'quc  Ici  ailes  loot  étenduci.  Le*  anKn- 
n»  l'uni  ruufiàrrct  U  un  feu  ptAtn^ci.  La  têce  8c 
le  corcclet  font  jjunei.  L'abdomen  e(l  d'un  grii 
un  peu  jiuiiâ:re.  Lc<  ailei  lupérieutct  font  cTun 
jj'juc  paie  &  Ir'eîrcincni  bordcti  <le  rouge-  La  bor- 
dure rouj^e  du  bord  iutcrïcui'  clt  beaucoup  piui  large 
tjucccliciicla  paciic  ancciieutc  Icpolléricurc.Onvoii 
au  mil'cu  de  t'aile  une  cache  inoiciè  noiriue  &  moicié 
r^ut;eJ:ic.  Lc^  jilct  infâicur»  l'onr  d'un  grit  uo  peu 
iauùâire  ,  avec  une  ta:be  oblcnre  au  milieu  ,  une 
bande  iioiiicrc  vcci  le  bord  poRérieur ,  5c  ce  bord 
i<.u;;c.  Le  d^llbut  dcf  aitct  (upérieuTei  cil  mélange 
At  taune  ,  de  noi  ' 
noire  vert  le  rra  il 
tÎEurct  font  d'un 

On  trouve  une  variété ,  dont  1)  icte  &  le  corcc- 
Ic;  fotir  d'un  j4ane  H'rrnçini.uï  ;  l«  aiies  fupJricu- 
rci  d'un  iiji.e  uran^i;  tyi  fcirugtncui .  avec  une 
taclic  biuQc  au  uiLcj  &  ht  boilt  raugcàu(t,  L»  \ 


I  Se  les  bxTttt  rougci.  Lct  infé" 
iG  clair  Ijni  taches. 
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infîfricares  font  noire*  i  leur  bafe ,  enfui 
faune  ferrugineux  ,  avec  une  lachc  noire  ai 
&  une  baude  noiie ,  Foimée  par  une  fuite  de 
ven  le  boid  pollérieur  \  ce  bord  tft  touge: 
dclbu^  des  (juacie  ail»  cil  d'un  jauuc  fauv- 
det  nuances  ubfcurcs  Ac  une  lâche  noiie  , 
milieu  de  chaque  aile.  L'abdomen  efl  d'u 
fcrrugiiieos  avec  dci  baudet  Doiref. 

Il  fe  trouve  dans  toute  l'Europe.  La  vai 
rate  aui  environs  de  Paris ,  elle  cil  plus  ce 
en  AUetnagm. 

La  chenille  fe  nourrit  fur  la  Scabicnfc  ,  la 
le  Plantain ,  elle  ell  velue  :  fun  corps  < 
brun  foncé  noirârre ,  avec  une  ligne  lonj;i:t 
pâle ,  fut  le  dos ,  cntieiBêlée  de  points  routes 
autre  iiguc  fuiméc  par  une  fuirc  de  points 
de  chatjuc  côté  du  vtnttc.  £llc  lile  une  coii 
tilTu  peu  ferré,  dans  latjucUe  elle  fc  clu 
chrylalidc  iL  d'où  l'infcûe  pai£ûc  fort  au 
douze  ou  quinze  jours. 

114  Bouatx  carmb. 

BoMtrX    JdCobtt, 

Bombyx  ala  defltxU  fiifiii ,  aiuh  u  lint. 
fil  ditobiis  nkrit ,  poftiiU   niéns   nig'O  nj 

Bombyx  aiis  a'ftxîs  iHcumbfUiiut  f-fa 
^mtdiJuut  dui/bul  lubrh  ,  pQfiUit  ,  ni^rii  r:ij 

gîtant.  Fa»,  iyff.  enitoi.' ptg.    f|3.  «0. 
ip€c.  iaf.ivm.  ».  pug.  i^f.  no.  m, — .  M 
tom,  1.  F>ig.  117.  no.  \éa. 

PhuUia  SoUua  Jacobex  JpirUingvii  Uv 
fufci-i .'  i-nta  fuaHuqjt  duobvs  niiiit  ,  i 
bi.$  ratrii  aigro  mj'^inatU.  Lit*.  Svjfl.  »> 
<}j.  10.  tll.  Faun.fiitt.  no.  iisj^ 

Pi^Una  f,Uconûs  fpmlingM,  ^ii,  f^. 
f'fcu  ,  tînt:  pimàifqut  duobus  rubrit ,  infi 
ntbrit.    GlOFf,   laf.  tom,   t.  pjg.  \^6.  ko. 

La  Phalène  eanmn  du  Sencfon.  Gtoti. 

PhjUna   Jatoiit.   Scot.   E'Ham,   (urt.  1 

Pha-tna  média  ,  alit  eaitfionktu  iv.'  -t  1 
fjn^uinto  \a-'iis ,  txîimo  d.i.ii.txji  nj-g:: 
Rai.  Inf.  pjg.  i6t.  no.  16. 

PkjUitu  wnbricj  ,  linej  m^c-j'fjJt  /-'i 
Periv.  Gaiop.  p-ig.  fl.  fji,  a.fig  (■. 

Movtt.  Ttrj,.  in/.fag.  v-.f-g.  *.  7. 

JoNSTOH.  /:/,  rui.  t-.  uia.  ;, 

RoikRT.  Itoa.  lab.  to. 

Planch.  Inf.  tji.    \.  fg.  C.   K, 

MlKiAN.  Eurof.  lai.  Ii9t 

GOID.  Inf.  t.  lab-  f. 

Us  t.  Cott».  ui.  J4. 

Alun.  Ir.f  tab.  %\.  fg.  C.  H. 

RiAUM.   hf  tom.  I,  pi.  \6- Jin,  1—". 

Rots.  Iitf.  lom,  I.  tia^.  X  l'^f.  r.^, 
I— «. 

Hakii*.  Atirtl.tA.  4, 
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RAL.  Inf,  tah»  3. 

Ro.    Av.  tab.  271. 

.  Pap.  Europ.  4.  p.  17.  tàb.  ^l.noS.  i», 

• 

FP.  £/ffli.  inf.  tab.  98.  /^.  3.  —  Icon  inf, 

.   Mttf.  gTâcum,  pag,  89. 

ta  JacoheéL,  IVUnn.  Veri-pag.  48.  no,  12. 

irmin.  Ernst.  P^y,  d'Europ.  tom.  6.  pag. 
L21.  no,  312: 

• 

iviron  un  pouce  <îc  largeur  ^  lorfquc  les 
:  étendues.  Les  antennes  font  noires  &  fili- 
Tout  le  corps  cft  très-noir.  Les  ai!es  fupé- 
înt  d'un  noir  mat ^  peu  foncé,  avec  une 
itadinale ,  rouge  ,  tout  près  du  bord  anté- 
nc  autre  plus  petite  &  plus  courte  ,  le  long 
Intérieurs  &  deux  taches  de  la  même  cou- 
ard poftérieur.  Les  ailes  inférieures  font 
;  bordées  de  noir ,  le  deflbus  des  ailes  efl 
;  au  deflus. 

louve  fréquemment  dans   toute  TEurope. 

nille  vit  fur  les  différentes  efpcces  de  Se- 
mais plus  particulièrement  fur  la  Jacobée , 
icohca.  Lin.  Elle  eft très-peu  velue,  noire, 
bande  jaune  fur  chaque  anneau.  Elle  Hle 
ic  de  foie  très-lachc ,  dans  laquelle  elle  f  e 
n  chryfalide. 

tOMBix  chouette. 
TX  grammica. 

'X  alis  defltxts  luteîs  :  anticîs  fiavîs  ntgro 

poflicis  jafcU  terminali  nigra,  Fab.    Syft, 

'<•  S79-  ^o    81.  —  Spcc  inf.  tom,  1  pag, 

115.  —  Mant,  inf.  tom.  !•  pag.    127, 

ta  Bombyx  grammica  Jpîrîlinguïs  ,  alis 
HteJs  :  fuperioribus  fiavis  nigro  Uneatis  ;  w- 
•  fafcia  terminali  ntgra.  Lin.  Syfi,  nau  pag, 
-jS.  —  Faun,  fuec.  /lO,  il 34.  —  amcui. 
tom.  j .  tih.  3 .  fig.  3  I . 
ia  pe^inicomis  elinguis ,  alis  deflexis  : 
hus  fdfciis  pallido'fiûvis  nïgrifque  alurnis 
nadhis  ,  inferioribus  croceis  fafcia  marginali 
iiOFT.  inf.  tom,  2.  pag.  115.  «0.  17. 

oâitne  Chouette*  G£0FF.  Ih. 

M'  V^î»  1^9.  «o.  18.  ^ pag.  280.  «o-  Ï3. 
làK.  Europ,  tah.  15, 

il.   \nf,  tom,  4.  tab.  il,  fg.  A,  B.  C.  J3. 
«i.  Lpnr  inf,  tab,  9 1.  fig,  1. 
»i«a  Bombyx  grammica,  Wicnn.  Verj^.  pag. 
15.  11. 

»«^  falladia.  EouRC.  tntom.  par.  pars.  i. 
**i.  ««,  17. 
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L'écaîlle  Cbo>uette.  Ernst.  Pap,  tE^rof.  tom. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  précèdent.  Les  anten- 
nes font  noires  &  pedinées.  Le  corcelet  eft  nié- 
langé  de  noir  8c  de  jaHneJ  L'abdomen  eft  jaune  , 
avec  des  bandes  noires  ou  cinq  rangées  de  points 
noirs.  Les  ailes  fupérieures  font  jaunes  ,  avec  des 
lignes  longitudinales  ,  noires ,  très-ferrées.  Les  infé- 
rieures font  jaunes,  avec  leur  bord  antérieur  &  pofté- 
rieur noir.  La  frange  du  bord  poftérieur  eft  jaune. 

Il  fc  trouve  en  Europe. 

La  chenille  vit  fur  le  Chêne ,  le  Frêne  ,  TAu- 
ronne  ,  le  Plantain.  Elle  eft  un  peu  velue ,  noire , 
avec  une  ligne  longitudinale  d'un  jaune  foncé  fus 
le  dos. 

21^  BoMBix  moucheté. 
Bombyx  purpurea. 

Bombyx  alis  deûexis  ,  anticis  fiavts  fufco  punc^ 
tatis  y  pofiicis  rubris  nigro  macalatis.  Fab.  Syfi. 
cntom.  pag,  580.  no.  81.  —  Spec.  inf,  tom.  1,  pag. 
1^6,  no.  114.  _  Mant.  inf.  tom,  2.  pag.  117. 
no.  i€%. 

PhaUna  Bombyx  ^nx^uxcsi'ilinguis ,  alis  deflexis  : 
fuperioribus  flavis  fufco  punSatis  :  inferioribus 
rubris  nigro  maculatis.  LiN.  Syft.  nat,  pag.  8t8. 
no.  67.  t 

PhaUna  peâlinicomis  elinguis  ,  alis  deflexis  ,  /i- 
perioribus  flavis  ^  maculis  fufcis  j  inferioribus  rubris 
nigro  maculatis.  Geoîf.  Inf.  tom.  2  pag.  loj. 
no.  6. 

JL'écaille  mouchetée.  Geoft,  Ib. 

Merian.  Europ.  tab.  6. 

AtBiN.  Inf,  tab.  12. 

ROES.  Inf.  tom.   1.  clajf.  2.  Pap.  noB.  tab.  lo* 

fig'    1—7. 

Se  H  if  FF.  Icon.  inf,  tab.  ^9.  fig,  4.  p 

PhaUna  Bombyx  purpurea.    W'itnn.   Ver^.  pag^ 

53.  no.  9. 

Phalêna  purpurata.  FouRc.  Entom.  par.  pars. 

2.  pag.  259.  720.  6. 

L'écaillé  mouchetée.  Frnst.  Pap.  d*EuTop*  tom. 
^.  pag.  145.  1>^'  iSh  «o.   19^' 

Il  a  ordinairemenr  depuis  un  pouce  Se  trois  quarte 
jufqu  à  deux  pouces  de  largeur ,  lorfque  les  ailes 
font  étendues.  Les  antennes  lont  jaunes  &  peéHnées. 
La  tête  &  le  corcelet  font  jaunes  &  fans  taches.  L'abdo- 
men eft  jaune  en  deflus  ,  d'un  jaune  rougeâtre  en 
deflbus,  avec  une  rangée  de  petites  taches  noires 
fur  le  dos ,  &  une  fuite  de  poiiits  noirs  de  chaque 
côté.  Les  ailes  fupérieures  font  jaunes ,  avec  beau- 
coup détaches  noires  plus  ou  moins  foncées;  Les  inr 
férieures  font  rouges  3  avec  cinq  ou  ûx  taches  noires. 
Le  bord  interne  &  la  fraoge  da  bord  poftérieiu 
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f'.^nt  jaunes  Le  delloas  des  quatre liles  eft  d*un  Jiane 
plus  ou  moins  rouge ,  avec  des  caches  noiics. 

II  fe  trouve  en  Europe.  Il  eft  rare  aux  cnTirons 
de  Paris. 

Lc<  chenilles  vivent  fur  le  Grofciller ,  le  Cail- 
lc'«ul»!ânc,  L  Renoncule,  la  Renouée,  le  Meii- 
lor ,  la  Benoîte.  Elles  font  velues ,  &  les  poils  qui 
les  couvrent  font  jaunâtres.  Le  corps  ell  grisâtre , 
avec  une  fuite  de  taches  jaunes  de  chaque  côté. 
Elles  vivent  en  fociérc  lufqu'a  la  Hn  de  l'automne, 
mais  alors,  elles  fc  difperlent  &  cherchent  un  afyle 
pour  paifer  Thiver.  Quelques-unes  réunifient  des 
feuilles  mortes  par  le  moyen  de  quelques  fils  de 
foie  s  d'autres  fe  nichent  dans  dti  fentes  »  des 
crevatres  ou  fiius  Técorce  des  arbres ,  dans  Icfque'les 
tlks  s'enveloppent  d'un  tiffu  qui  les  met  à  l'abri 
du  froid.  Elles  fortent  de  leur  retraite  dès  le  com> 
menccment  du  printemps ,  &  fe  jettent  fur  les  ditti- 
rentes  plantes  dont  elle^  font  leur  nourriture.  Par- 
venues â  toute  leurgroileur  vers  la  fin  de  Juin^  elles 
filent  une  co^]ue  dans  les  broullailles  6c  s*y  chan- 
frcnt  en  chryfaltJe.  L*tofeâe  parfait  en  font  au 
bout  de  trots  femaines. 

217.  BOMBiz  du  Plantain, 

BoJiBTX  P/antjg'nism 

-     Bombyx  ait  s  àef.cxis  ûtrS  ,  nvitfis  alhh  ,  pofiicts 

unis  ^  muT^'tnt  mn^^ulijque  nl^ns,  F  ai.  Syfi,  entom, 

fag,  5S0.  ii3.  Ij.  —  Spec.  inf.  tom.  1.  pag.  if6. 

«u-     ï*^    —  ALni.     iif.    tom.     1.    pag.     117. 

PhdUr.a  Bomhyx  Plantaftini;  elinguis ,  élU  de* 
fi^yis  atris  :  rivu.is  Jlavis  ;  tifenonius  runo  ma- 
(,:Lt:s.  Lin.  byjL  nar.  pujr,  Sio.*  «o,  41.  Faun. 
Jute,  no,  1151. 

Phdhna  dlpicoU.  Se  or.  En:om,  cam,  «*.  507. 

ROES.   l:j\:or:,Ar   /^.  ^4  /"V*   »— iO. 

%iL5:is.  pjp.  14.^-3.  ;.  A.  ij. 
ScHwfir.  Uoi,  î  j'iJ,  tJù.  si'fig*  y.  ^.  7«  — iV. 
ttih,  I  ^6.jig,  I.  1. 

£«MR.  l-îf,  torr.,  \.  M<.  \^'*fig.  5.  4« 

Fhj/àia  Eomhyx  Pljn:a:v::i%.  Wicnn.  Ver^,  pag. 

yj.  /;•.  4. 

PhdUna  Bomhyx\\z^piJL.  U'itnn,  Firrj.  apptnd, 

L\'jail!e  noire  à  bandas  jaunes.  Ernst.  Pj/>. 
iTEump,  tom.  4.  pjg.  117.  fi'    145-  &  /'•    I46« 

rêcai'Ie  noire  à  ban  l:s  blanches.  EaNST.  Pap. 
dkurvf.  tom.  4.  pag,  ij  1 .  /7.  1 47.  /i*».  i  y  i 

Il  a  pr  js  d'un  pouce  de  demi  de  largeur  »  lorfque 
les  ailes  font  étendues.  Les  antennes  font  noires , 
filifoimcs.  très-peu  peâinées  dans  le  mâle.  Le  cor- 
cclcc  cft  ikoir  «  avec  on  peu  de  jaimf  à  Ppriginc  dci 
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ailes  $c  une  Irgne  jaune  de  chaque  côté.  L* 
men  eft  jaune  »  avec  un  petit  point  noir  de  e 
côté ,  &  t>;ut  le  dcAus  roir.  Les  ailes  fupcr 
fontnoire*^,  avec  des  raies  longitudinales  &c 
verfales,  iiréîçiilicrcs,  jaunes.  Les  infrieuic! 
jaunes ,  a\cc  des  raies  «$c  des  caches  noires.  Le  * 
&  les  ailes  iiiféricurcs  font  ordinairement  rou^ 
dans  le  mâle. 

Il  y  a  une  légère  variété  de  ce  Bombix  do 
ailes  inférieures  font  blanches ,  avec  des  raies 
taches  noires ,  &  dont  les  raies  des  aJes  fupér 
font  d'un  blanc  un  peu  jaunâtre.  L'auteur  de 
vrage  intitulé  Papillons  d* Europe ,  flcc.  la  u 
comme  une  efpècc  didinde. 

Il  fc  trouve  en  Allemagne  »  au  nord  de  TEi 

La  chenille  vit  fur  le  Plantain.  Elle  eft  p< 
velue  s  mais  le  quatrième  ^  le  cinquième  ,  le 
me  ,  le  feptième,  le  huitième  &  neuvième  an 
font  d'un  rouge  brun  en  dcflus.  Elle  fe  rouh 
qu'on  la  touche ainfî  que  toutcsles  chenilles  not 
nirijfonr.ts.  Parvenue  à  toute  fa  grolleur  d 
courant  du  mois  de  Mai ,  elle  filo  une  coque 
che  f  alTcz  lâche  ,  dans  laquelle  elle  fe  char 
chryfalide  ^  &  d'où  l'infede  parfait  fore  au  U 
quinze  jouts. 

118.  BoMBix  rayé. 

Bombyx  vitcata. 

Bomhyx  élis  dtfiexis  atris  :  vietis  tribus  aki 
tis  albis,  Fab.  Mant.  inf.  tom.  1.  pag.  i  X7.  n* 

Il  a  la  forme  du  ptécédcnt.  Les  antenne 
noires  &  à  peine  pc^flnu'es.  La  tête  cW  noire 
un  point  blanc  fur  le  front.  Le  corcele:  cil  1 
avec  deux  points  noirs  â  la  partie  anténcuf 
trois  raies  de  la  même  couleur.  Les  ailes  fapéj 
font  noires ,  avec  trois  raies  longitudinales ,  blai 

3ui  ne  defcendent  que  jufqu'au  milieu  ,  & 
eux  font  placées  fur  les  bords.  La  frarge  di 
poftcrieur  eft  blanche.  Les  inférieures  font  o 
avec  une  tache  rou:;c  â  leur  baie.  Le  deda 
quatre  ailes  ell  ilmolable  au  dcii'us. 


Il  fe  trouve  en  Amérique, 

x\f,  BouBix  Irgjbrc' 

BnMBTx  luguhrism 

Bombyx  a'is  def.exîs  fa\i< ,  rîxulis  pun 
atris  ^  pofii^  s  fuj*,:s.  ïaB.  Gi.n  inj\  M^.i 
iS«.  —  AVii..  M/i  .vn.   1.  pag,    Î97-    «'"•   « 

Mant,  inf.  tom.   i. /-:?•    *^*»  '**•   '^f* 

PhaUna    Pyral  s     luîphuraîis    a:is  fuprr 
fjvis  :  lineis  duabus  ,  punUij'quc   qJnquf  , 
dujbus  pofiicif  nigfis,    LiN.  Syfl.  nat.  pag, 
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tnea    alU  ftétvis  ,   fafciis  macuKfque  nigrtt. 
SlOFF.  laf,  tom.  %  pdgm  1 84*  n?.  f. 

L'arlcquioetce  jaane.  Geoff.  /^. 

ScHiifi.  ItoM,  tuf.  tab,  9.fig.  14.  ry. 
FlutUaa  NoSua  fuipharea.    Wutin.  Ve/\,  pag. 

Tinta  arleqtÙHetta^  FO0R«.  Entom.  par.  pars. 

n  a  an  peu  moins  d'un  pouce  de  largeur ,  lors- 
que les  ailes  foac  étendues.  Les  antennes  font 
Boires  êc  filiformes.  La  céte  Se  le  corcelec  font  mé- 
bt^jfs  de  noir  &  de  jaune  clair.  L*abdomcn  e(l 
famc ,  avec  des  raies  noires ,  tranfverfales.  Le 
dcflbns  du  corps  &  les  pattes  font  d'un  jaune  gri  • 
skre.  Les  ailes  fupérieures  font  d'un  jaune  cuir^ 
9l  on  remaroue  deux  raies  parallèles ,  longitudinal 
le^  noires  «  dont  l'une  fur  le  bord  interne ,  qui  dcf- 
ju(qa'au  milieu  de  Takle ,  Se  qui  font  ter- 
piar  une  raie  tranfvcrfale  irregulière,  de 
la  même  couleur ,  après  laquelle  on  en  voit  une 
mac  toinnéc  par  des  taches  contiguës.  On  voit 
iKore  cinq  à  fis  taches  noires ,  vers  le  milieu  de 
râle  ^  da  cocé  da  bord  poftérieur.  Les  infirieures 
but  noirâcns  «  avec  la  tirange  du  bord  podétieuc 
twBk  iaune  blanchâtre.  Le  deflbus  des  fupérieures 
eft  noirâtre  ,  avec-  les  bords  mélangés  de  jaunâtre 
êL  de  noir  :  les  inférieures  font  jaunâtres  j  avec  des 
noirâtres. 
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n  fe  trouve  en  Europe  :  il  eft  aflTcz  commun  aux 
omcons  de  Paris.       . 

ito.  BoMBix  veuf. 

Bombyx  vidua. 


aiis  deftexîs  fufcis  xantîcts  cinereo ,  fuh 
fifâaùs  pojticis  macula  Bafeos  fafciaque  rufis.  Fab. 
J^  emtom.  pag.  580.  n^.  8^.  —  Spec.  inf.  tom. 
tmfag.  Xfj.n^.  117.  ^^Mant,  inf.  tom,  x.p.  118. 

I  *  tkaiâMéÊ.  NaQua  Parthentas  fpmlinguis ,  alîs 
t  é^ans  frfco  aUmque  variis  ;  inferioribus  luteis  : 
JtpMJiV  ^uoSas  nigris.  LxN.  Syft,  nat.  pag.  83;. 
.  ^.  ^4.  —  Faon.  fuie.  n^.  1 1  ^o.  —  Ittr  Wcfirogoth. 

jÊg.  141.  a*.  I. 
Fkalanm  NoBua  Parthenias.  Wienn.  Krr^.  pag, 

fi.  «•.  9. 

n  a  la  ferme  du  Bombix  du  Plantain  ;   mais  il 
eft  an  peu  plus  grand.  Lzs  antennes   font  un  peu 

Cécs.  Le  corps  eft  noir  &  fans  tacnes  en  deilus 
vcR  d'an  duvet  iceadré  en  de(Ibus.|Lcs  ailes  fu- 
féntares  Cbnt  ob(cures  en  dcfTus ,  avec  des  bandes 
i:  ies  lâes  tranfverfales,  cendrées,   fans  ordre. 
U  ianx  (crrugineufes  en  deifous ,   avec  une  raie 
kocdantérieur^  obfcure,  alfez  grande^  3c  Tcxtré- 
~  obfcure.  Les  ailes  inférieures  font  obfcurcs  à 
bafe  >  on  y  remarque  enfuite  une  tache  oblon-' 
,  flcminneofe  ,  au  bord  extérieur  ,  une   large 
M4.  Noi.  Infeàcs.  Tom.  VI 


bande  (èmi^eufe   au  milieu  »   &  enfin  le  bor< 
poftérieur  qui  eft  obfcur. 

Il  fe  trouve  en  Angleterre,  en  AUeraigae,  ai  nord 
de  l'Europe. 

itr.  BouBix  Matrone. 
Bombyx  Matranuia.^ 

Bombyx  alîs  defiexts  fufcîs  ,  extemis  jlavo  ma- 
culaùs ,  inferioribus  fiavis  nigro  fafciatis.  Fab» 
Mant.  inf.  tom.  x,  pag,   Xl8.  «o.    i6j. 

PkaUna  NoSua  MsittonulaLjpiriiinguis  Uvis  ,  alis 
fuperiorihus  grifeis  :  extenus  fiavo  maculatis  ^  infe^ 
rioribusflavis  nigro fubfafciatis.  Lin.  Syft.  nat,  pag. 
8j;.  a  .  5t. 

RO£s.  Inf.  tom.  %.  elaff.  i.  Vap.  noSi.  tah.  59^ 
ftg*   I.  *. 

PkaUna  Bombyx  Matronula.  Wlenn.  Ver[.  pag. 

La  grande  écaille  brune.  Ebnst.  Pap.  dEurop. 
tom.  ^  pag.  ly^.pL  148.  fi  pi.  149.  «•.  194. 

n  a  près  de  trois  pouces  de  largeur  ^  lorfque  les 
ailes  font  étendues.  Les  antennes  font  noires  & 
filiformes.  La  tête  &  le  corcelet  font  rouges  » 
avec  des  taches  noires  plus  ou  moins' grandes. 
Le  corcelet  eft  fouvent  noir  ,  avec  deux  lignes 
longitudinales  rouges.  L'abdomen  eft  rouge ,  avec 
une  fuite  de  taches  noires^  fur  le  dos^  &  une  fuite 
de  points  noirs ,  de  chaque  côté.  Les  ailes  fupérieu- 
res font  brunes  «  avec  des  taches  jaunes  tout  le 
long  de  leur  partie  antérieure.  Les  inférieures  font 
jaunes ,  avec  des  taches  noires  «  ou  didindcs ,  ou 
réunies  en  forme  de  bandée  irrégulicres.  Le  deflbus 
des  quatre  ailes  eft  jaune  ,  avec  des  taches  noires. 

Il  fe  trouve  au  nord  de  l'Allemagne. 

La  chenille  vit  fur  le  Tilleul ,  l'Armoife.  Elle  eft 
très -velue,  d'une  couleur  brune  ^  avec  des  tuber- 
cules rougeâtres. 

m.  Bombix  Flavia. 

Bombyx  Flavia. 

Bombyx  alis  deflexis,  anticis  nîgris  rivuiis  fiavis: 
' pofticis  fiavis  maculis  tribus  nîgris, 

PkaUna  Flavia.  Cram.  Pap.  exot.  tom.  4.  pag. 

1x9.  pL  J97-  fig'  O. 

FuESLt.  Inf.   1.  tab.  i.'fig.iv 

L'écaillé  jaune.  Ernst.  Pc^.  dEurop.  tom.  4. 
pAg.  119.  pi.  142-  ^**  !''• 

Il  eft  de  la  grandeur  du  précédent.  Les  antennes 

font  noires,  filiformes  ,  légèrement   pcdinées.  Le 

corcelet  eft  noir  au  milieu  &  rouge  lur  les  côtés. 

i  L'abdomen  eft  louee  en  delTus  «  &  noir  à  foa  extré* 

M 
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•icé.  La  poicriDC  eft  noire  ^  a?cc  quatre  taches 
rooges.  L'abdomeo  eft  noir  en  dc£ous ,  avec  le 
milKo  do  ventre  ronge.  Les  panes  font  noires.  Les 
ailes  fnpëciettrcsfoat  d'un  noir  dranc  fur  le  bn«  » 
avec  qnef^ues  bandes  jaunes  qui  fc  dirigent  en  dijxe- 
rens  lens.  Les  inférieures  font  jaunes  «  avec  trois 
taches  noircie  dont  dcua  grandes  &  une  plus 
petite.  Le  deibus  4cs  ailes  eft  a-pcu-près  fcmblaole 
au  dclTus. 

.  Il  fe  trouve  en  Sib^e. 

SX).  BOMBix  marbré. 
BoMêTx  viUica. 

Bomèyx  alis  dejlexis  atris  :  maculis  oBo  miUs  « 
pf/èiàs  fétvis  ,  migro  maaUaùs.  Fab.  Syfi,  emiôtn. 
pag.  (St.  Ji^.  Sf .  —  Spic.  inf.  (om.  i.  pûg.  1^7. 
•^.  i\%.'^Mani.  imf.  tom.  X.pmg.  ix%.  m^.  16%. 

PhaUna  Bombyx  villica  fpiriiinguis  aiU  dtfUxis 
atris  :  maciUis  oQo  aUidis  ^  Uferiorihiu  navis 
migro-mmctUatij.  LiN.  Syft.  net.  pag.  810.  n  •  4I. 

Fkaléuia  pêSinicondt  eiinguis  ^  alis  dtfUxis  ^fa- 
pttivribus  atris  ,  areis  fLavcJctntihus  ,  infirioriius 
imten  nigro  macuiatis  ,  aUomitu  ruiro.  GiOf  r. 
Inf,  tmm,  1,  pag.  lo^.  n^.  7. 

L  écaille  marbrée.  Gsojf.  lè. 

PkaidJta  média,  aiis  ohlamgis^  êxteriorikms  nigris^ 
macuJn  majufcuiis  oekroleucis  iiiitis  ,  ituerionias 
iuteis  ^  moiuiû  nigris  dipîBis,  Rai.  Inf,  pag.  ifé. 
«•.4. 

Pkaiâna  villica.  Scop.  Entom.  cam.  n*.   504. 

Faiscn.   Gtrm.  10.  pag,   3.  tak.  x.  fig.  !•  t. 

Rlaum.  M<m.  tom.  i,  pL  ji.  A-  i— •. 

Kois.  Inf  tom.  4.  taà.  t^.fg.  s.  if  tak  tf.fg. 

I 4. 

Albin.  Inf  tah,  ii. 

PiTiv.  Gk\oph,  tah.  ^^-fig.  10— li, 

ScHJÊff.  Icon.  inf  tah,  i  jo.  fig,  1. 

EsPia.  Inf  tom.  3.  tah.  35. 

Sil'P.  Ntderl,  inf  ^.  tah.  lé, 

PhtiUia  Bombyx  villica.  Wienn^  ^^' P^g'  5  5* 
»•.  7. 

PhaUna  viUica,  Fouac.  Entom.  par.  pan.  x. 
pag.  X5^.  «•.7. 

L'écaifle  marbrée.  Ebmst.  Pap,  d'Europ,  tom.  4. 
pag,  i}Z.pl.  ifoBpL  ifi.n*.  lyi. 

Il  a  ordinairement  depuis  dcu«  ]«f<]u  a  près  de  deoi 
pouces  flc  demi  de  Ur);etn  ,  lorfquc  les  ailes  font  éten- 
dues. Les  antennes  l'ont  noires  &c  redmées.  La  téteell 
ft'jire  avoc  mn  peu  de  rouge  derrière  les  yeui.  Le  cor- 
ccict  c(k  noir,  avec  une  tache  blanche  à  l'or  igioe 
dc^  a  les  La  poitrine  elt  rouge  ,  avec  une  tacbe 
noire  et  chaque  cÂt^.  L'abdomen  ctk  jaune  en  ddiTus, 
roui»e  fur  les  côtés  8c  à  l'eitrémité  «  êc  obfcur  en 
étitout.  Les  ailes  fupéneures  font  d'im  beau  noir , 
«vte  kfî  pm  Immi  lachaa  d^im  htec  «1  p«a  jaMt» 
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&  quelquefois  deux  ou  crois  points  de  la  même  cou- 
!eur  vers  reztréroi^.  Les  ailes  inférieures  !iocit 
jaunes»  avec  quelques  taches  noires»  de  k  bord 
pofVérieur  noir ,  avec  une  ou  deux  aches  {aunes. 
Le  deflous  des  ailes  fupérieures  eft  femblaUc  aa 
deiTus ,  mais  le  noir  y  eft  moins  fencé.ft  on  7  icfliu^ 
que  une  raie  roime ,  tout  le  long  du  bord  aatérieur* 
Les  iniërieures  (ont  d'un  jaune  tougeârre  ,  avec  les 
bords  antérieur  &  noftéiieur  .rouges  ^U  àc%  taches 
noires ,  femblables  a  celles  du  dellus  les  pattes  fooc 
noires  ,  avec  on  peu  de  roi^e  aux  ciiidcs« 

Il  Ce  trouve  dans  toute  rEoropc. 

La  chenille  vit  fur  la  plupart  des  plantes  pocagè- 
res,  fur  l'Ortie.  laMorgcline,  Aliuu  AUdia.  Lin.  la 
Millefeuille  &c.  Elle  eft  très  vchie.  Son  corps  eft  noi- 
râtre avec  des  uches  roufsâtres,  &  la  léce  ft  les  pactes 
rougeaires.  Parvenue  prtfque  à  fon  entier  accroiie« 
ment  à  la  fin  de  l'automne  »  elle  paflc  l'hiver  da^s  me 
efpèce  d'engourdi^Femcnt,  cachée  (bus  des  fcmlka 
féches ,  fous  Técorce  d'un  arbre  ou  flans  ^dqaa 
crcvaile  :  elle  fort  de  cet  état  vers  la  fin  de  Février 9 
prend  quelque  nourriture ,  (ubit  fa  dernière  mue ,  fit 
peu  dctemps  après  ime  coque  trè»>fp^iea(è  ,  daM 
laquelle  elle  fe  change  en  chryfalide  uToà  dlc  fore 
au  bout  de  deux  à  trois  femaines  (bus  la  forme  Âh 
feâe  par£ût« 

SX4.  Bombix  Hébé. 
Bombyx  Hgbe. 

Bombyx  alis  deJUxis  albis  ^igro  fafciatis  ^pafitia 
fanguineis  nigro  macuiatis,  Fab.  Syfi,  entom,  pag. 
;8i.ii*.  S 6.  — Sptc.  inf  tom,  i.  pag.  1^7.  «•.  n^ 
~^Mant,  inf  tom,  x.  pag,  i  x9.  n*,  i  éy. 

Pkaléuia   Bombyx  Hebe  elinguis ,  a  is  éej 
atris  :  fafciis  a/bis  ;  infcrioribus  rubr»s  :  rivaus 
gris.  Lin.Syfi.  nat,  pag.  8x0.  n^.  40.  *   ' 

PkaUna  peÛinicomts  tiinguîs  ,  alis  difitxis^f^ 
pcrioribiis  albis ,  rivutis  tranfvzrps  nigris  ,  infêx  ' 
bus  rofas  ,  macula  triplici  nigra.  GiOFf*  Inf. 
i.pag.  109.  Mq.  9. 

L*écaille  couleur  de  rofe.  GiOFf.  ib. 

Frisch.  Inf  tom.  7.  tab.  9. 
ROFS.  inf  tom.  4.  tab,  Xy./ig.  1.  i. 
Klicu AH,  Inf,  i.  tab,  i^.fig,  1—^-4. 
ScH/iFF.  /co;i.  inf  t.  x8.  fig,  i.  x.— rV.  ele> 
tab,  9t.  fg.  I. 

Phaldna  fcfitva.  Btrlin.  Magaf  tMm.  x .  pag. 


m^.  jx, 


.  Kr^. 


PkaUna  Bombyx  Hebe. 
jC  1. 

Phalana  monacka.  FooRC.  Entom.  par.  p< 
pag.  xéo.  n**,  9. 

L'écaillé  rofe.  Ernst.  Pap.  d'Europ.  ti 
110,  pi,  14).  no.  iSy. 

Il  a  ordinairament  deptiis  «a  ponce  ft  noîa 
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,  )ii(qa*à  deaz  poaces  de  largeur  ,  lorfqae  Tes  ailés  font 
^ccôdues.  Les  antennes  font  noires  5c  pcdHnécs.  Le 
coccdec  eft  noir  j  avec  nne  ligne  cranfvcrfale ,  rou- 
ge «  i  ià  partie  antérieure.  L'abdomen  eft  rouge  de 
OMi^ac  coté  ,  noir  jen  defliis  ,  en  defibus  6c  à 
fezmmifié.  La  pokrine  eft  noire,  avec  une  uche 
vo^e  k  fa  pâme  antérieure.  Les  pactes  font  noires , 
avec  un  peu  de  rouge  à  la  bafe  des  cuiffes  antérieures. 
Les  ailes  fapéneures  font  blanches ,  avec  des  bandes 
CKS->noires ,  donc  quelques-ancs  réunies  ouintcrrom- 
poes^  5c  couces  bordées  de  fauve.  Le  bord  poftérieur 
eft  noir.  Les  inferieutes  font  rouges  ,  avec  le  bord 
fdftériear  noir  5c  quelques  taches  noires.  Le  defious 
des  quatre  ailes  eft  lemblable  au  dcffus  ,  mais  on  voit 
un  pcn  de  rouge  au  bord  antérieur  des  fupérieurcs, 

n  £c  douve  dans  prefque  toute  1  Europe  ,  mais 
il  eft  aâêz  rare  aux  environ  de  Paris. 

La  dieoille  vit  fur  la  Millefèuille ,  Achillea  5  fur 
rinaotle  .  Arthgmifia  ;  le  Titimale  ,  Eufhorbia,  Elle 
câ  aoicarre ,  velue ,  avec  un  peu  de  brun  fur  les 
premiers  anneaux.  Elle  eclot  en  Septembre,* 
:  riûver  enveloppée  dans  des  feuilles  5  5c  parve- 
aac  k  touce  fa  groûeur  dans  le  mois  d'avril  ou  de 
■à,  cflc  file  une  coque  affirz  folide ,  dans  laquelle 
de  fc  change  en  chry(alide  ,  5C  d'où  Tinfeâe  parfait 
ton  an  bouc  de  vii^  jours. 

i&f.  BoMBix  Calipfo. 
BommTx  Caiîpfi. 

hcmhyx  aiis  dejlexîs  andcis  alhis  J^afcits  macuiif- 
fÊt  mipis  ;  po/ticis  fulvîs  nigro  macuimtis. 

PkaUna  Bomhyx  fafciata  alis  deflexis  ,  /upenori- 
ku  favefcentièuSy  fafciis  macuUfque  crenatis  fufcis  ; 
ÎMfrnoTikas  ùacis  ,  rubro  iaduUis  ,  maculis  minorihus 
mm.  Vux.  Entom^  lojvt.  i^pag.  151.  nP.  ^6,  tab.  j. 

11  ceflêmble  au  précédent  pour  la  forme  5c  la  gran- 

m.  Les  antennes  font  noires  5c  un  peu  peâinées. 

la  Kte  eft  noire ,  avec  une  ligne  tranfver  fale ,  rouge , 

«  la  partie  poftérieure.  Le  corcelet  eft  noir  ,  avec 

Me  cache  bUncfae  à  Torigine  des  ailes.  L'abdomen 

Aïoa^ ,  avec  une  fuite  de  points  noirs  en  deifus  , 

àtcsuémiié  noire.  Les  ailes  fupérieurcs  font  blan- 

vi«  avec  ane  tache  5c  deux  ou  trois  points  noirs  à 

«Wc  «  ttob  bandes  quelquefois  interrorapues  ^  vers 

"n ,  5c  quatre  grandes  taches  noires ,  diflind^es , 

Vue  à  l'extrémité  5c  une  autre  fur  le  bord 

>  Les  inférieures  foi\f  d'un  jaune  fauve , 

le  long  du  bord  poftérieur ,  avec  quelques 

T^Ms  ac  des  taches  tranfverfales  noires.  Le 

,*•*»  des  ailes  eft  Cemblable  au  dcflus.  Mais  on 

•■*foi4t  toa^  au  bord  antérieur  des  fupéricu- 

!Sbl!^  ^^  ^^  inférieures  eft  d'un  rouge  un  peu 

Jtt  UttouTc  en  Provence  ,  en  Languedoc ,  vers  les 
.■*«Mai&deJuiii. 


-.  ^ 


^  f^ 


B  O  M  pi 

xx6,  BoKVix  Tarquin. 

Bombyx   Tarquinius, 

Bombyx  aiis  deflexis  cinenis  ^naoila  média  atra, 
Unea  ramum  exjcrtnte  alba,  Fab,  Gêner,  inf.  Manu 
pag,  180.  ^^'Spec,  inf.  tom.  1.  pag.  iy8.  a^  110. 
'"""Mont,  inf.  tom.  i.  pag,  1 18.  «♦.  1 70. 

Phahna  Tarquinius,  Cram.  Pap.  exot.  tom.  i- 
P^g'7'P^'  ^fig'  B.  C. 

Il  a  un  peu  plus  de  trois  pouces  de  largeur  lorfque 
les  ailes  font  étendues.  Les  antennes  font  roufsàtres 
5c  peâinées.  La  tête  5c  le  corcelet  font  noirs  5c  làns' 
tacnes.  L'abdomen  eft  d'un  rouge  pâle ,  avec  nne  ta 
che  tranfverfale ,  noire,  à  chaque  anneau,  en  def- 
fous.  Les  ailes  fuDérieuies  font  grifes ,  parfemées  de 
petits  points  obicurs ,  avec  une  grande  tache  noire 
au  milieu,  prefque  trftingulaire,  entourée  d'un  an* 
neau  blanc ,  5c  coupée  par  une  ligne  blanche  en  for- 
me de  Y.  On  voit  vers  le  bord  poftérieur  une  fuite 
,i^c  taches  irréguliéres ,  obfcurds ,  peu  marquées.  Les 
mférieures  font  d'un  rouge  pâle,  avec  une  tache 
oblongue,  noire  au  milieu, 5c  deux  bandes  obfcures 
peu  marquées.  Le  dcflous  des  quatre  ailes  eft  d*ua 
rouge  pâle ,  fans  uches. 

Il  fe  trouve  à  Surinam* 

Nota.  Cramer  foupçonae  que  ce  B^mbix  eft  le 
mâle  dufuivant. 

117  BouBix  Tarquinie. 

Bombyx   Tarquinia. 

Bombyx  alis  deflexis  ^  artticis  nigris  linea  ka» 
mata  fnter  flrigas  duas  albas.  Fab.  Gêner,  inf 
Mant.  pag.  iSi.  -*  Spec,  inf  tom,  1.  pag.  19t. 
«o.  m.  —  Mant.  inf.  tom.  1.  pag.  118.  ir^.  171. 

PkaUna  Tarqainia*  Cbam.  Pap,  exot.  tom  i. 
pag.  6.  pL  4.  flg.  A. 

Ce  Bombix  eft  beaucoup  ^  plus  grand  que  le  pré-, 
cèdent.  11  a  ordinairement  plus  de  cinq  pouces  de 
largeur ,  lorfque  les  ailes  font  étendues.  Les  an- 
tennes (ont  noires  »  peu  peâinées  5c  prefoue  fili- 
formes. La  tête  5c  le  corcelet  font  noirs.  L'aodomen 
eft  noir ,  avec  une  bande  d'un  rouge  pâle  for  chaque 
anneau.  Les  ailes  fupérieurcs  font  d*un  brun  noirâ- 
tre ,  avec  une  tache  quarrée ,  d'un  brun  rougeâ- 
tre  à  la  bafe,  entourée  d'une  raie  blanche,  une 
autre  raie  blanche  en  forme  de  Y  «  qui  parcourt 
une  grande  partie  de  l'aile,  enfin  une  raie  droite  tranf- 
verfale  ,  blanche  ;  vers  le  bord  poftérieur.  Les  in- 
férieures font  rougeâtres ,  avec  une  tache  oblon- 
gue, noire  au  milieu,  une  bande obfcure  5c  !e  bord 
rottfsâtre.  Le  deffous  des  quatre  ailes  efl  d'un  rouge 
pâle  fans  taches. 

H   fe  trouve  à  Surinam. 
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lit.  BOMBix  Caja. 

Bombyx  Caja. 

Bomkyx  aiis  difexis  fufcis ,  nvulis  alhls  ^  .pof- 
ticis  yurpureis  nigro  pundatis.  FaB.  SyJI.  entom. 
pag,  5S1.  /i*.  S7.  — -  Spic,  inf,  tom.  x.  pag.  1^8. 
if^.  m.  —  Maru.  inf.    toht.   x.    pag.   ii8.    »<>. 

PhaUna  Bombyx  Cz]2.  eiinguli  ,  alis  dtfiexis 
fi^Jiîs  :  rivuHs  albis  ;  inferioribus  purpureis  nigro 
punâatis.  Lin.  Syfi,  nat^pag,  81 9.  n^.  i%.'-^  Faun, 
fuec.  ««».  II  j  I. 

Phalénd  pcdinicomis  elinguis  ,  ii//V  dtfiexis  ;  fu" 
periorihus  fufcis ,  rivulis  albis  ^  inferiorious  purpU' 
rets  ,  punâis  fex  ni  gris,  Geoff.  i/:/I  roi».  1.  pag. 
108.  A*'.    8. 

L*écaillc  martre  oa  hcriffisnnc.  Geof f  •  1^. 

Phalène  à  antennes  à  barbes  ,  fans  trompe  ,  dont 
ks  ailes  fupérieures  font  brunes  5c  blanches  ^  |C 
les  infî^rieares  rouges  à  grandes  taches  noires.  DiJl 
Mém.  iom.  i.  pag.  6fé.  pi.  ii.  fig.  I.  5.  -»  id, 
pag.  ifé. 


\ 


Phalène  Heriffonne  à  antennes  barbues  fans 
trompe  ;  à  ailes  en  toit  arrondi ,  dont  les  fupcrieures 
font  brunes  à  raies  irrégulières  bUnches  ,  6t  les 
inférieures  routes  à  taches  noires.  Dio.  Mim.  tom. 


X  pag. 


Pkaisna  major  aiis  amplis  obiongis ,  athicante 
ff  fufco  coloribiu  pidchre  variegatis  ,  interioribus 
rutttis  cum  macu/is  aigris.  Rak  laf.pag.  151  a*.  3. 
•-i  id.  pag.  1 5  X.  «•.  7. 

Pkaiana  Caja.  Scqp.  Entom,  cam.  n^.  505 • 

MovFF.  Thiat.  Inf.  pag.  9^.  fg.  x* 

ALDftOT.  Inf.  pag.  146.  f g.  11.  IX. 

GoiD.  Inf.  1.  taf.  17. 

List.  Goid  fig.  f$. 

Mi  RI  AN.  Eurov.  tab.  j  &  tab.  \6o» 

Albin.  Inf  tab.   10.  fg.  C.  D. 

faiscM.  Inf  X.  tab.  f.  fg.  1.  x.  |. 

Ri  AU  M.  Mém.  inf.  tom,  u  tab.  lé.fg.  i^mmmm'j. 

Rois.  Inf  tom.  1.  ciaf.  x.  Pap.  noM,  tab.   i. 

SiFP.   Inf  4.  pag.  f.  tab.  x.  fg.  1—7. 
ViLX.  Pap.   18.   tdb.   )f. 
Blanch.  in/,  tab.  9.  fg.  A.  B.  C. 
SoLZ.   inf  tab.   lé.  /^.  94. 
ScMiiFr.  icoff.  lii/  rtf^.  X9.  fg,  7.  8. 
hiatmrf  x.  tab.  1.  n^.  4. 

Phaiéna  Bombyx.  IVisan.  ^er^.  pag.  jx.  h:  t. 
Pkaiana  Caja.   Fou&c.  Emtom.  par.  pars.   x. 
pag.  Xj9.  A«.  8. 

récaillc  martre.  E&nst.  Pap.  ^Earop.  tom.  4. 
pi.  i}9.  pi.  140.  //.  141.  &  pi.  14&.  n^.  187. 
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{tendues.  Les  antennes  font  on  pea  pcâhiécs ,  Ac 
leur  tige  eft  blanche.  La  tête  6t  le  oorcelcc  font  àim 
roux  brun  ,  avec  un  peu  de  rouge  à  la  P^^c  pofté- 
rieurc  du  corcelet ,  &  une  Ugne  tranlVct (àlc ,  de 
la  même  couleur  »  à  la  partie  antérieure.  La  poicfiac 
eft  brune  avec  plus  ou  moins  de  poils  ronges.  L'ab- 
domen eft  rouge  en  dclTus^  avec  une  fuite  de  taches 
noires ,  &•  brun  en  deffous ,  avec  le  bord  des  an- 
neaux rouges.  Les  ailes  fupëricures  font  d'un  bnm 
roufsatre ,  avec  des  raies  blanches  irr^pilièrcs  c|oi 
fe  dirigent  en  divers  fensXes  inférieures  (ont  roogcss 
avec  onq  ou  (ix  taches  d'un  noir  bleuâtre.  Le  dcnoitt 
des  ailes  eft  à-pcu-près  femblable  au  deffiis ,  maif 
les  couleurs  y  lont  plus  pâles. 

Il  fe  trouve  dans  prefque  toute  ITorope. 

La  chenille  fe  nourrit  de  différentes  ptanttt.  Ott 
la  trouve  fur  l'Ortie  «  la  Laitue ,  fur  l'Orme',  ftcc 
Elle  eft  très- velue  »  noirâtre,  ave^  quelques  tiAci^ 
cules  élevés  bleuâtres.  Les  aufs  éclofeat  ^ets  ta  £a 
de   Juillet ,    êc  les   chenilles  n'ont  pas  pris  bo«c 
leur  croiÂmce  à  la  fin  de  Tété.  Elles  paflent  rhhrcr 
dans  une  efpèce  d'cngourdiUement,  cachées  enac    • 
quelques  feuilles ,  ou  dans  quelques  crcvaflcs.  Ellci    * 
lortcnt  de  cet  eut  au  commencement  du  printcaft» 
prennent  de  la  nourriture,  fubiâcnt  leur  dernière  bmk^ 
&  filent  peu  de  temps  après  une  coque  lâche  dans    t 
laquelle  elles  fe  changent  en  chryfahde,   9L  t^A 
Tinfeâe  parfiât  fort  au  bout  de  trois  ou  qsatrc  fe* 
maines.  • 

xxf  BOMlBX  pudique. 

Bombyx  pudica. 

Bombyx  aiis  defexis  aibis  :  anticis  fafco  wt^  ^ 
cuiatis  ,  pofiicis  immacuiatis.  Fab.  Mont,  inf 

X  pag.  1X9'  «"*•    «75. 
Bombyx  pudica.  EtPiX./f/.  tom.  ^.p.   177. 

L*écaille  blanche  à  taches  noires.  Exnst.  Aftt 
d'Europ.  tom.  4.  pag.  1)5.  //.  148.  »o.  if|. 


U  a  environ  un  pouce  8c  demi  de  largeur 
que  les  ailes  font  étendues.  La  tète  eft  d'an 
pâle.  Le  corcelet  eft  velu  fie  Jaunâtre.  L'  ' 


11  a  ordinaircmeAr   depuis    deux   îufqu'à  deux 
pouces  U  demi  de  largev,  loKi«|uc  ks  wk$  bm 


eft  d'un  rouge  pâle ,  avec  une  luite  de  taches  MM^ 
à  la  partie  lupérieure.  Les  ailesj  fupérieares  ta| 
blancnes  avec  plufieurs  taches  noirâtres.  Lct  hli^ 
rieures  font  blanches ,   fans  uches.  Le  dcfcni  êt^ 

Înatre  ailes  eft  femblable  au  deflns  ;  nudB  ^^fiÉ 
eux  taches  obfcures  aux  inférieures.  •  *^j 

Il  fe  trouve  dans  les  provinces  mi^ridioMlft  ■ 
la  France. 

xto.  BOMBix  chaftc. 
BoMMTx  €afa. 
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B&miyx  aiîs  defitxis  atris  :  fafciis  duabus 
dÊMtatis  alhis  ,  pofticis  ruhns  :  macuUs  margina- 
iikms  fufcis*  Fab.  Mant  inf.  tom.  2.  pag*  ^x^. 
M^.  174. 

U  rcilemble  pour  la  forme  &  la  grandeur  au 
B^mMx  tacheté.  Le  corps  cft  noir ,  mais  on  voit 
Que  bande  pMe  ,  à  la  parrie  antérieure  du  corcelet , 
&  éci  points  ronges  ,  à  la  bafc  de  Tabdomen.  Les 
ailes  fuptricures.  font  noires ,  avec  deux  baudes 
blanches  ,  jnarqaëes  d*une  detatelure.  On  voit  un 
foinc  de  la  même  couleur  au  milieu  du  bord  an- 
tciieur  »  &  une  petite  raie  vers  Textrémité. 

U  fe  trouve  en  Allemagne. 

2}i.  BoMBix  tacheté. 

Bombyx  maculofa. 

Bomhyx  aiis  defiexis  nlgro  maculatis  :  anticis 
fifcis^poJtîcU  mhriSn  Fab.  mont.  inf.  tom.  x.p,i  x^. 

«••  175- 
£sP£B.  Inj.  tom,  l*pag.  17^.  tab.  l^^fig,  4.  5. 

Kenoch.  Beytr.  3.  tab.  $*fig»  1. 

Tkalûna  Bombyx  maculofa.  Wicnn.  Ver^.  pag,  54. 
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B^.  10. 


L'écaiUc  tachetée.  Ebnst.  Pap.  ttEurop.  tom.  4. 
pag.i4%.pL  154.  a*,  i^^. 

n  reâcmblc  beaucoup  au  Bombîx  moucheté ,  mais 
ilcftbeaocoap  plus  petit.  Se  les  couleurs  font  un  peu 
££cienres.  Il  n'agneres  plus  d*un  pouce  de  largeur 
[,  Icrique  les  ailes  lont  étendues.  Les  antennes  lont 
bmnes  &  peâinécs.\Le  corcelet  eft  d'une  couleur 
ccadréc  jannâtre  ,  avec  trois  raies  longitudinales , 
Mires.  L'abdomen  eft  noir ,  avec  un  neu  de  rouge 
àt  diaqiie  coté.  Les  ailes  fupérieures  (ont  obfcures 
k  tachetées  de  noir.Les  inférieures  font  rouges  &  ta- 
pesées  de  noir.  Le  dedbns  des  quatre  ailes  efl  rouge, 
j  appcrçoît  les  mêmes  ucnes  qu'à  la  partie  fu- 


ÏLCc  nooTcàla  partie  méridionale  de  TAllemagne. 
La  cfacniDe  fe  nooirit  fur  quelques  efpèces  de 


>|&.l0HBix  Argé. 

MomwYxJrge. 

*  Bwlyx  oBs  ddUxis  ,  anticis  alkis  maculis  plu' 
^tts  tihngju  aigris ,  pofticis  pallide  rubris  nigro 


PUoui  Arge.  Dbvbt.  lUufl.  of  inf.  torft,  i .  tab, 

llatimron  un  pouce  &  demi  de  largeur  lorfque 
«I  âks  (bot  étendues.  Les  antennes  (ont  noires  & 
F*»te.  La  tête  cft  blanchâtre.  Le  corcelet  cft 


blanchâtre  avec  trois  taches  eblongues  noires.  L*ab* 
domened  blanchâtre  avec  cinq  rangées  longitudinales 
de  point  noirs,dont  crois  en  deffus^deux  en  dcdbus^ 
Les  ailes  fupérieures  font  blanchâtres  avec  beaucoup 
de  taches  oblongues  noires  ,  dont  quelques-unes 
triangulaires.  Les  inférieures  font  d'un  rouge  trcs- 
pâle,  avec  quelques  taches  noires  vers  le  bordpofté- 
rieur.  Le  deffous  des  ailes  eft  fcmblable  au  defrus , 
mais  le  bord  antérieur  e(l  rouge.  Les  cuiiTes  des  pat- 
tes antérieures  font  rouges. 

II  fe  trouve  à  la  nouvelle  York  ,  à  la  Caroline.  H 
m*a  été  communiqué  par  M.  John  FranciUon. 

•  133.  BoMBix  vierge. 

■ 

Bombyx  virgo. 

Bombyx  a  lis  deflexis  atris  ,  rivulis  rubicundis  , 
pofticis  rubris  nigrp  punilatis.  Fab.  Syft,  entom, 
pag.  581.  /i®.  88.— 5f»^c.  inf,  tom.  i.  pag.  1^9. 
n^.  113..  — Mant.  inf.  tom.  1.  pag.  ii^.  n^.  ij6. 

PhalâMa  Bombyx  virgo  elinguis  ^  alis  defiexis 
atris  :  rivulis  rubicundts  ;  inferiorîbus  rubris  t^igro 
punâatis.Liu.  Syft.  nat.  pag,  810.  n®.  j^.  '^Mus. 
Lud.  Ulr.pag.  381. 

Clercs.  Icon.  inf.  rar.  tab.  ^t>ftg.  j. 

Il  efl  un  peu  plus  petit  que  le  Bombix  Caja,  Les 
antennes  font  ferrugineufcs  ,  à  peine  peétinées  dans 
le  mâle  ,  &  elles  font  féucées  dans  la  femelle.  Le 
corcelet  efl  pâle  &  tacheté  de  noir.  L'abdomen  efl 
rouge  en  dcuus  &  noir  en  deffous.  Les  ailes  fupérieu- 
r>js  font  noires,  avec  plufîeurs  raies  qui  fe  dirigent 
en  tout  fens ,  un  peu  rougeâtres.  Les  inférieures 
font  rouges  &  tachetées  de  noir.  Le  defibus  des  quatre 
ailes  efl  à-peu-près  femblablc  au  defliis. 

Il  fe  trouve  dans  rAmérique  feptentrionale ,  en 
Penfylvanie. 

134.  Bombix  Ménete. 
Bombyx  Mené  te 

Bombyx  alis  dejlixis  nigris  ,  maculis  dîbis  ,  /jo/l 
ticis  purpureis ,   fnacula  centrati  margineque  nigris^ 
Fab.    Spec.    inf.    tom.    1.    pag.    ij^j.    n^.     114, 
-^Mant,  inf.  tom,  x.  pag.  119.  n*».  177. 

PhaUna  Menete.  Cram.  Pap»  exot.  tom.  i.  pag. 
110,  pi.  70.  fig.  D. 

m 

Il  a  environ  un  pouce  &  trois  quarts  de  largeur 
lorfque  les  ailes  font  éctedues.  Les  antennes  font 
noires  &  filiformes.  Le  corcelet  eft  noir  &  l'abdo- 
men jaune.  Les  ailes  fupérieures  font  noires  -  on  yre« 
marque  une  tache  blanche^orbiculaire  vers  le  bord  an-^ 
térietu: ,  trois  ou  quatre  taches  blanches  les  unes  à  la 
fuite  des  autres  formant  une  raie  longitudinale  vers 
le  bord  interne,  enfin  une  raie  blanche  tranfverfale» 
courte  vers  l'extrémité.  Les  ailes  inférieures  font  itun 
beau  jaune  avec  une  tache  noire  Im  milieu  ^  une 


.MH«-*>^  <^'<f  «tf/^xtJ  >iAlm  migfo  macu/éiiis ,  pofli- 

«.s.^  ^.'.-i  ^yjLiis  a.'Aû.  Fa».  SyJI.  entom.pag. 

i.    k\  S<4,  ■  mipti^.  inj,  rwH.  x.pag,  195.  «<>.  115. 

,^.V.    Ayi  :«//«.  %.  P^g*  tXf.  M^.  178. 
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U>  ■iiiWiiuc^  À>ot  roire«.  La  t^re  cft  blanche  flcjc 
tivsk;  iicji.  le  wwcckt  cft  <l*iin  blanc  de  neige  ,  avec 
^^u\  (N^ui^  %  itti  le  dos ,  5c  deaz  de  chaque  côté , 
v^iv  ti:\  4x\<\  ionc  blanches  »  arec  plulicurs  ucbes 
vv^u'v  l'abdomen  eil  blanc  en  delTous  ,  avec  une 
luu«  de  |H).nts  noirs.  Les  pattes  ibnt  noires  9c  les 
|4ii\bcik  font  blanches  à  leur  bafe. 

Il  le  trouve  en  Amérique* 

%léi.  BoMBix  Phyllire. 
Bombyx  Pkyliira. 

Bombyx  ûiis  difkxis  mnticis  migris  «  rivulîs  aihîs^ 
pofiicis  rukriê  migra ptmAatis. 

Phdéna  Phyllira.   D&uily.  Ulufi,  0/  itif.  tom,  i* 

Il  a  un  pttt  plus  d'un  pouce  5c  demi  de  largeur 
forfqu'il  étend  les  ailes.  Les  antennes  font  noires  5c 
pcttinées.  La  tète  eft  blanche  à  fa  partie  fapérieure. 
Le  corcelet  eft  blanc ,  avec  trois  taches  obfongucs , 
noires  au  milieu  du  dos,  5c  4eux  points  noirs  a  la 
partie  anténeore.  Labdoroen  cft  rouge ,  avec  le  dos 
noir.  Les  ailes  fupérieures  font  noires,  avec  les  bords 
antérieur  5c  poftérieur  blancs,  une  raie  longitudinale 
blanche  ,  deux  autres  tranfverfales ,  5c  une  troilicme 
vert  le  bord  poftérieur  formant  deux  VV  l'un  à  côté 
de  l'autre^  Les  ailes  infcrieures  font  rouges  avec  quel- 
ques taches  noires  vers  le  bord  poftérieur. 

Il  fe  trouve  dans  la  Caroline  :  il  m*a  été  commu- 
niqué par  M.  John  Irracillon. 

157.  BOMBix  unicolor. 

Bombyx  unicotor. 

Bombyx  aiis  defiexis  comcoiorièus  Uteis  immacM* 
Util  ,  pojlûis  pailidiaribus. 

PhdUnj Jlavatd.  C&am.  Pup,  exot.tom.  4.^.  j^. 
//.  107.  fig.  C. 

n  a  environ  un  nouce  5c  demi  de  largeur  lorfque 
les  aiUs  fooi  étcMoes.  Les  anccooct  (ont  jaunes  5e 
peAioécs.  La  trompe  eft  crés-eoum.  Le  corps  5c  les 
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ailct  fupérieures  font  d*un  beau  jaune  fouci 
ftricures  font  d'un  jaune  plus  plie. 

II  fe  trouve  à  TiHe  de  Java. 

i^t.  BoMBix  Helladia. 

Bombyx  UtUédia.  • 

Bombyx  ait  s  dtfitxis  lurtis  ,  annJs  puni 
orhUutari  ntgro,  fafiiaque  dimidiaid/uj^j, 

Phalàna  Utiladia.  Cram.  Pap,    txo:. 
pag.  134.  f^.  }9%.fig.H. 

II  n*a  gueres  plus  d'un  pouce  5c  quart  de 
lorfque  les  ailes  font  étendues.  Les  .:iucr 
jaunes  5c  pennées.  La  trompe  ell  très-cou: 
le  corps  e(l  jaune ,  fans  taches.  Les  ailes  iuj 
font  jaunes  »  avec  un  point  noir  ,  rc 
milieu  ,  5c  une  rafe  cranfverfaic ,  droite  , 
ui  part  du  bord  interne  5c  va  fe  terminer  s 
e  l'aile  :  les  inférieures  font  d'un  jaune  p; 
taches.  Le  deflbus  eft  à  -  peu  -  près  ûiub 
dclfus. 


3 


Il  fe  trouve  au  Japon. 
QUATRIEME     FAMIL 

Ailes    en   R  i  c  o  u  v  r  e  m  l  h 

Le  bord  interne  des  unes  recouvrant  un  pd 

interne  des  autres, 

1)9.  BoMBiK  de  la  Crotulaire. 

Bombyx  Crotuiarié,. 

Bombyx  alis  incumbentibus  ,  anttcis  pur 
tibus  ^  mdculis  oceliaribus  atris  ^pojiicis  ''ut 
maculdtis,  Fab.  Syfi,  entom,  p,  5!).  n»^'.  yo 
inf.tom,  1.  pag,  199,  no.  116,  ^^^^Linc. 
i.pag,  ijo,  /•■>.  179, 

Phaléna  Syringa.  Cbam.  Pap,  exot,  tom 
t.  pi.  s.fig.  C.  D. 

Il  a  environ  deux  pouces  de  largeur  lor 
ailes  font  étendues.  Les  antennes  font  noirci 
mes  ,  prefque  pcclinécs.  Le  corcclet  cft 
avec  lîz  pomts  noirs.  L'abdomen  eft  rouée , 
rangées  de  pointi^poii  s.  Les  ailes  fupcrici 
d'un  rouge  purpurin  clair ,  avec  des  bandes  g 
fur  lefqueÛes  on  voit  beaucoup  de  poin 
entourés  d'un  cercle  jaune.  Les  inférieures  1 
rouge  purpurin  clair,  avec  plufieuts  u^hc 
Le  dellous  des  quatre  ailes  cft  rougcâ:ri 
des  taches  noires  ,  5c  l'extrémité  des  fu 
obfcure. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales  »  fur  U 
Coromandcl. 
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CutUe  TÏE  (or  I4  Ciotiilaiie.    CrotJana. 
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n  Ritiiti. 

X  alit  iiuumbtntibas  eifeuris  ,  maeulis  nu- 

tiocetlarihiu  fufcis  ,  pojlîcit  ntirit  nigm 

.  Fab.  Syfi.   tntom.pag.    fSj,  «•,  ji,— 

tom.  t.pag.  i)j.  n°.  127,  -^Mani.  inf. 

Jg.  t  ]0.  ffO.  ito, 

mblccDuèrcment  au  précédent,  mais  les 
plus  obreutes  &  les  taches  fom  noitâirct , 
dan  cercle  ccndt^.Lccorcelct  cft  obfeur, 
uche  ombrée  de  chaque  côié.  L'abdomen 
ut  de  fang  avec  des  bandes  obCcures ,  & 
les  de  la  même  couleur  fur  l'anus^  donc 
nilieu  cft  la  plus  grande. 

xmvc  aux  Indes  oHcaulet, 

nillc  vit  fur  le  Ricin. 

OMBix  rangninolcDt. 
n  fangaiitoUnta. 

X  alis  iniumiemiiui  niveU ,  atutch  eofia 
■  ,  poflUh  macaiù  ttris,  Fab.  Sptf.  inf. 
'g-  isy.»".  li-i-—Mant.inft0m.i..pag. 

tM  leSiitea.  CXAU.  Vap.  txot.  tom,  %,  pag, 

viroo  deux  pouces  Bc  demi  de  lai^ur  lorf- 
lics  font  ccenducs.  La  tête  c(i  blanche  avec 
«  Tougc  à  la  partie  fup^iicure.  Les  antennes 
ïrmes  &  noires.  Le  corcelct  cft  blanc  avec 
e  rouge  à  la  partie  ani^tieure.  L'abdomen 
jaune  fauve  cn-dellu5,  blanc  co-delTbus, 
bande  noire,  fur  chaque  anneau  ;  les  ailes 
es  font  blanches,  avec  quelques  points  im- 
ita noin  &  le  bord  cicérieur  louge.  kes 
es  fout  blanches  avec  quelques  petites  taches 
-e  dellbus  dei  quatre  ailes  ell  fembl«ble  au 


xo«ve  ans  Indes  orientales,  à  Batavia. 

BOHBix  chiné.  -' 

..ri  Mtra. 

Ay*  al'u  ittcurrbtniituj  vinfctnci  nigrli ,  ri- 
Uvii ,  niiiUimdi! ,  maculis  tribut  nigris.  Fab. 
(Wo«.pag.  S ï )./.».  gi—fpec.  inf.  tom.  i. 
Vx.^.  il,-.  —  niant,  i^f  tom.  1.  pag.   Ijo. 

WiM  nOuM  Heta  fplrilmguii ,  alii  difiexis 
N»«trt«,  riv>iM  ^vu  .  inf  trio,  ihui  nibi- 
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euiUis  Mfm-maculuit.  Lin.  Syft.  Mat.  pag.  834. 

KO.  Jl. 

PkaUna  ftticontis  fpirilinguit  .  *lit  itftxîi  , 
faperionbas  atris  rivulis  fittvii ,  infnioriéMS  niriâ 
mofulis  itigfù.  GïOfF.  Inf.  ton.  x.  f*g.  14;. 
«*.  74- 

La  Phalène  cbméc.  GEOir.  Ib. 
FhaUna     planzaginis.    Se  op.    Entwn,     cam. 

MouFr.  thtatr.  inf.  pag.  9l*fig.  4. 

AlDKOV.  Inf.  tab.  }.  n".  i. 
,    JoNiT.   Hifi.  nat,pars  x.lib.  ^.tah.  \.fg.  i. 

'R.OKt.  laf,  tom.  ^.tab.  3.9. fig.  j. 

K^ttMAW.pag.  }4y.  tab.  41. J^.  1— J. 

ScH^FF.  £ltm.  eiuom,  tab.  10.  fg,  1.  —Icon, 
inf. tab.  if.fg.  I,  2.  - 

PkaUita  quadripunOaria.  Poi>a.  Muf.  ptc. 

PhaUna  ktra.  Fwesly,  Inf.  pag.  î«, 

Pkalutaplantagiuii.  Fouxc.  Enmn.par.  p.  189.' 
n*.  104,  ■ 

Pkaiéna  Bombyx  hera.  Wienn,  Vo\.  pag,  ji, 
"'•  ï-  .  , 

La  Phalène  chinée.  Eknst.  Pi^.  tTEunp.  toi».  4, 
pag.  il],  planch.  144.it'*.  ijo. 

Elle  a  depsis  deuï  jurqu'à  deut  pouces  8c  demi  de 
largeur  lorfquc  les  ailes  font  étendues.  Les  anccnnes 
font  noires  &  fciacées.  La  t£[e  eft  jaanitre  avec  un 
pobt  noir  fur  le  front ,  Se  un  auite  à  la  bafe  de  cha-' 
que  antemie.  Le  corcelec  ed  jaunâtre  avec  trois  raies 
loogitttdinalcs  noires.  L'abdon^en  eft  &uve  en-defliu 
jaunâtre  en  delîous,  arec  quatre  rangées loneitudi- 
ualesdc  points  noits,dont  crois  rangées  en  deflousAc 
une  feule  en  dcfTus.  Les  ailes  'ap^rieurcs  font  noires 
avec  un  reSec  brillant  d*-  .ûrt  bronzé.  £lles  ont  le 
bord  incerne  blanc  ,  St  trcHS  bandes  blanehârm  dont 
les  deui  dcrsieres  ferment  un  Y.  Il  7  a  encore  quct- 
quesspeiites  lignes  blanches.  Les  ailes  îoféticurct 
font  d'un  rouge  vermillon  avec  crois  taches  &  du 
point  noir.  LedefTous  des  ailes  fupcrieBrcs  cft  mé- 
langé de  rouge,  de  fauve,  de  noir  &  de  blanc  ^  celui 
des  inférieures  efld'uii  beau  rouge  fauve  ,  ave.c  une 
feule  tache  noire.  La  poitrine  &  les  panes  font  d'un 
jaune  fiuvc  avec  des  taches  noiies. 

Il  fe  trouve  en  Europe  -,  il  ell  très-commun  dans 
les  mois  de  7mn  &  de  Juillet  dans  les  provinces  mé- 
ridionales de  la  France. 

La  ctcnille  vit  foHtaire  &  fc  nourrit  des  feuilles 
de  la  Renouée ,  {  Po.'igonum ,  )  du  Mufle  de  Veau , 
(Anikirrkinitm^)  du  Plantain  .  de  ta  Sanicle  ,  de 
rOrtte,  du  Lierre  ccrrcllrc  &c.  Elle  ccl6c  en  au- 
tomne ,  &  palTe  l'hiver  dans  des  brou/lailIe<i ,  cachée 
fous  des  feuilles.  Elle  eft  difficile  à  découvrir  , 
même  au  printemps  ,  parce  qu'elle  telle  ptefque 
toujours  cachée  &  qu'elle  ne  fort  que  pour  aller 
prendre  fa  nourriture.   Elle  ell  un  peu  velue  ,  uoiic 
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iles  fupéricurcs  font  noires,  dvcc  ^f s 
ics  ,  j^iuacs  SCr  bleuâtres  j  les  inférieures 
avec  des  taches  routes  &  blanches.  Le 
uatrc  ailes  ed  rembiable  au  dcfliis. 

/cxD  Chine. 

* 

BIX  fourchu. 

farcula, 

horacc  variegato,  ails  grifeis  ,  bafiapLe- 
çro  punclatis.  Fab.  Syfi.  entom.  pag, 
—  Spec,  inf.  tom,  i,  pag.  lo x .  n^.  1 5  3 . 
^,tom.z,pag.  130.  /r°.  186. 

\omhyx  furcuîa  elinguis  ,  thoracc  varie- 
'Jets  fbafi  apiccqiLC  alhis  nigro  punciatis, 
lae.  pag.   «13,    no^  ^i. — Faun.  fucc. 

ïcoa,  inf,  rar,  tah.  f.fig.  ^.  Furcula. 

3.rtf^.  15,./^.  3  —  7. 
^p.jah.i^.Jig,  I. 

4.  p.  4^.  tab.e.fig.i — 8. 
f.  rtf^.  1.  /ir.  M  ,  14* 
bombyx  fafvula.  IVicnn.  v^rj,  ;7tf^.  ^4. 

jneoefouichue.  Ernst.  Pap.  (CEurop. 
to  pi,  %q6,  n9,  ijj, 

1$  on  pouce  &  quart  jufqii'à  an  pouce 
rgcor ,  lorfque  les  ailes  font  étendues. 
i  font  peé^inées  ,  un  peu  crochues  à 
té.  La  lêe  cft  cendrée.  Le  corcclet 
avec  des  bandes  noirârres.  L'abdomen 
avec  des 'bandes  obfcures  en-deflus  , 
écsdc  points  noirs  en-defTous.  Les  a' les 
>ot  gritcs  t  avec  des  points  noirs  à  la 
ctrémité,  quelques  l'gnes  ondées  ,  obf- 
e  Urge  bande  au  milieu  ^  d*unc  cou- 
.  obfcure  ,  bordée  d'une  double  ligne 
•  hcs  ailes  inférieures  font  grifes ,  avec 
•oints  noirs  le  long  du  bord  poflérieur. 
es  aiîcs  fupércarcs  cft  cendré ,  avec 
fcores  ,  &  une  fuite  de  points  nofrs 
poftérievr.  Les  inférieures  font  ^  en- 
bLbles  an  deflus  ,  ôc  ont  en  outre  une 
c  ,  co  croiilant  ^placée  vers  le  milieu. 

:  en  Enropc. 

irdTciiible  beaucoup  à  celle  de  la  queue 
le  a  quatorze  pattes  Se  deux  longues 
a  forme  de  fourche  ^  à  la  place  des 
le  l'extrémité  du  corp?.  Elle  vit  folitaire 
des  feuilles  des  difFérens  Saules,  de 
Tremble  ,  du  &>uleau.  Elle  eft  verte , 
ipngeâtre.  Parvenue  à  toute  fa  croif- 
l'ih  de  rété,  depuis  la  fin  de  Juillet 
le  Septembre  ,  elle  conftruit  uhc  coque 
«ie  qu'elle  file  «  &  des  rognures  de 
CDiBC  avec  fcs  dents  ,  Se  dont  elle 
ir  6m  myîGon.  Elle  s*f  change  en 
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chryfalide  1  &  paiTe  envtciih  dix  mois  dans  cet  état, 
après  quoi  elle  en  fort  (bus  la  £;>rme  d'iofèâe  par£ûc, 

147»  BoMBiz  Colon. 

Bombyx  Cohn. 

Bombyx  alis  incumkentHus  grifeo-fufcis  ,  punO' 
tis  duobus  aigris  dijiantibus,  Fab.  Ctn.  inf,  mont. 
pag.  t8i.  — Sp€c,  inf  tom,  i-pag,  lol.  «**.  154, 
— Mont,  inf.  tom.  i.  pag.  130,  «**.  187. 

Il  eft  de  tagrandour  du  Bombfx  fbarcbn.  Lee 
antennes  font  noires  &  peélinées.  Les  antenaules  ^ 
font  noires.  Le  corcelei  cft  gris  Se  velu.  La  poi* 
tripe  eft.  bia|nchat:«.  Les  ailes  (ont  d*an  gris  obfcur , 
avec  denx*points  noirs,  lun  à  la  ba(e  Se  l'autre 
au-delà  du  milieu  :  elles  font  obfcures  en-deflbuf  » 
avec  un  point  noir  au  milieu  d<.s  inférieures, 

.   Il  fc  trouve  en  Allemagne. 

148.  BoMBix  du  Tremble. 

Bombyx  Populeti. 

Bombyx  alis  incumhentibus  grifeo  nitîdis  ,  ftng^ 
poftica  punâorum  nigrorum^YAB.  Spec*  inf  tom.  x. 
pag.  101.  n®'  135. — Mont,  inf  tom.  1,  pag^  130. 
/i*.  188. 
Bombyx  Populeti.  Fab.  Iter.  Norw.  Jle  j.  aug. 

Il  eft  de  grandeur  moyenne.  Les  antennes  font 
pedinées.  Le  corps  eft  grisâtre.  Les  élyties  font 
grjfes ,  luifantes  ,  avec  une  tache  pâle  au  milieu  » 
Se  une  ligne  peu  marquée  ,  formée  par  trois  ouquatix 
points  noirs  ,  placée  à  la  partie  poftérieuie. 

Il  fe  trouve  en  Norvigc. 

La  larve  eft  verte  :  fa  tête  feule  cft  tache- 
tée de  noir  .  elle  vit  fur  le  Peuplier ,  entre  deux 
feuilles  rapprochées  Se  liées  par  quelques  fils  de  foie. 

249.   BoMBiit  étoile. 

Bombyx  antiqaa. 

Bombyx  alis  incumbtntîhus  ,  anticis  ferrugineis  , 
lunula  aJba  anguli poftici  y  fàmina  aptera.lAB.  SyJ^. 
entom.  pag.  584.  n^.  58.  -^Spec.  inf  tom.  i.pag. 
xoi. /!**.  13^.  —  iiant.  inf  som.  i.  pag.  i^o.n'^. 

Phalàna  Bombyx  antiquâ  elinguis ,  alis  planius* 
culis  ;  fuperioribus  ferrugineis  lunula  alba  anguli 
poftici  s  fâmina  aptera.  LiN*  Syfi.  nat.  p,  815.  «•» 
^6.  — Faun.fuec.  u®.  il  10. 

PkaUnapeBiriîcornis  elinguis,  alis  rotunda  tis fu/co^ 
ferrugineis  ^fuperioribus  mai^kla  alba  anguii  ani  ;  fi^ 
mina  aptera.  Geôff.  Inf  tom.  1.  pag,  iif.n:  x|^ 
L'étoilce.<;EOPF./^. 
Qoï.p,'Infiom,i.tab.^9^   • 
Lisr^'G6iD.pag.i9i.fig.  79.  Fdmina» 
Raj.  Inf  pag.  lOD.  u*.  14.  Maf  --^ag,  ij^é 
n^.  14:  Ftmina. 

5vAMU£R9,  Bib. nat.  tdi.xufig*  i  t^*  . 

N 


j« 


BO  M 


MfxiAH.  ïtifS'Emvp,  Mi.  >4. 

RtAQH.  ïnf.iom,  j.pi.  19- fg.  4— 17> 

Roti.  hf.  tom.  t,  cUff,  1.  Pép.  no&,  lai.  )y, 
fig.  I — I.  btom,f,cùff.i.P^.  MoS.  toi.  ij./f. 
1—4. 

AiviN.  Inf.  tai.if. 

VlLK.  y^p.p.    JO.  Mi.    <^ 

PhaUna  atuiqua,  Scor.  Entam,  tant,  S*.  49 lî. 

PkaUn*  antiqua,  FouRc.  Ennm,  par.  f,  xé^. 
«*.  »J. 

PkaUiuSomiyM  «tn'ju.  Wiat».  vcr|.  ^.  jj. 
■'.  ï. 

L'fiotl^e.  Eknst.  Fdfi  d'Eunpt  um.  4.^.  181. 
//.  t#t&  16), n*.  m. 

Il  a  «Dviioo  un  pouce  Je  Urgeni  1k£)uc  les 
Ùlei  fooc  ëtenduci.  Les  aotcood  font  biuncs  & 
trèi-pcâia^ci.  La  léte  8c  le  coicclci  font  d'an  brui 
funigiacux.  L'alxbincn  eft  noîiitte.  Lct  zilei  fu- 
p^ricuces  Toot  fcrrngiiiearct ,  avec  deux  riin  tranf- 
Tetfalet ,  noiiâires  ,    ondées ,  k  une  tache  blancbc 


vcn  l'aDgle  interne.  le*  tnfïrieniei  font  (enngi- 
Dturct,  laaitacbci.  Lei  quatre ailcscn  dclTous  font 
ftrti^incufci  fâu«et ,  Cua  tacbcs. 

La  (ÈmcUc  cft  fanf  aitei,  d'un  erii  obrcnr  ,  qnel- 
^BefbU  jaunâtre ,  afléz  groffe.  Elle  eft  lourde  Bc 
pelante.  Si  ne  t'^lo^nc  piefque  pai  du  cocod  d'où 
elle  eft  fotiic. 

II  Ce  trouTC  daot  tesw  rEurspc, 

LacbenillcTÎt  fui  rAbficotîcr,  le  Prunier,  TAnb- 
Ipioe  ,  l'Ofier  ,  le  Saule  ,  l'Aune  ^  le  Cfaéne.  Lci 
ttult  pondui ,  pat  la  fftnellc  ,  Ten  le  moît  de 
Septembre ,  font  dirpoRt  pat  tai  fut  dtffi^tcni  at* 
brci  1  ili  font  blaoct  &  luifans ,  tm  peu  almgét, 
appUcis  d'un  côté ,  bordés  d'un  cctcle  brun ,  avec 
un  point   de  la  même  couleur  dani  le  milieu.    Ils 

faflenc  l'hiver ,  &  Ici  chenilles  éclo  cnt  au  printeins 
uivani  :  cellct-ci  font  noirâtres ,  arec  des  lignes 
longiiudinales  blanches  &  des  taches  jaunes  j  elles 
font  Teluci ,  le  ont  dcui  faifccaui  de  poils  noiri , 
longs,  au-devant  de  la  tête  ,  quatre  jaunes,  en 
forme  de  pinceau  au-deflus  du  corps  ,  &  un  autre 
long  &  ooititri  au-ddTus  du  dernier  anneau  :  le  corps 
cft  ctico'c  tcunné  par  quatre  amrei  petits  pincetui. 
Parvenues  à  toute  lent  grolTcur  vers  la  fin  de  Juil- 
let ,  elles  filent  une  coque ,  dans  laquelle  c!lct  fbrit 
entrer  les  poils  qui  recouvrent  leur  corps  j  elles  Te 
chuigcut  en  chryfalidc  ,  X  l'infcâc  parfait  en  fort 
au  bout  de  quinze  on  vingt  joun. 

afo.  BoMBix  Itmcieu. 
Bombyx  gonùJUgma. 

Bomiyx  alii  imeumitiuiiMJ  fitfiii  ,  maeM.'ù  iaa- 
ittatiii  oppofilh  ;  ftmina  apttra.f  A%.  Syfi,  eiuom. 
pag.%i\.H'.  f9. — Spte.  inf.  lom.  X.  p.  »o».  «". 
1)7.  — Mmi.  iaf.  lom.  x,p,  ijo.  n*.  lyo. 

PkaiAiia  Bcmtyx  goaoflÛRia  tliitguU  ;  aUs  pU^ 
mafiu.it  !  f^ptrioribai,  othraftit  macula  trigaita 
goguii  popti  j  fémina  apttra,  LlM.  Sjp,  mat,  p. 
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PhaUiugonafitgma.  Scor.  Entom. . 
Rois.  ïitf,  tom,  t.  (UJf,  x.  Pap.  1 
fy-  1—10. 

Pkahita  BombyK gonofiigma.  WUnr 
n".  t. 

La  Soueieufe,  Er'nst.  Pap,  d'Eu 
p.  it(.pl.i6j  .n".  tii. 

Il  teflemblc  beaucoup  au  ptécédem. 
Tonc  biunci  3c  tiès-pcâinéis.  Le  corps 
ailes  Tupérieurcs  font  in^lanf;ccs  de  bri 
roufsitrc  :  elles  ont  chacune  une  tache 
l'angle  interne.  Ce  une  aune  irréguliïic 
citerne.  Les  ailes  inféiieures  font  brunc« 

Le  dellous  des  quatre  ailei  cfl  brua  , 
des  fupérieuie*  cft  roufsâtie. 

La  iêmellc  eft  aptère  ,  d'une  cou 
obfcurc.  El  c  cft  g  oflc ,  lourde  Se  pefai 

Il  fc  trouve  en  Europe. 

U  chenille  vit  fur  le  Chîne .  I 
rAuUp  ne  ,  la  Ronce  ,  It  Roficr  ,  le  : 
le  ^^unier  :  elle  rclTemblc  »  la  prccrde 
velue  ,  noire,  avec  trois  lienrs  Ion 
blanches  on  jaunâitcs.  Elle  a  deui  hou 
noirs,  alTez  longs,  à  la  parnc  ant'i 
tête,  une  autre  fut  le  dernier  anticau 
crpèces  de  pinceaux  jaunes  fur  le  do 
à  toute  fa  gtolTcUT,  dans  le  c.  ur_nt 
Juillet,  elle  file  une  coque,  dam  la 
de  laquelle  eUc  fait  entrer  les  poiU  qui 
fon  orps  i  elle  t'y  change  en  chtyra  id< 
cet  état  qu  nie  ou  vingt  jours  ,  ap.cî 
fort  foui  la  fojmc  d  inkâc  parfiiit, 

xfj.  BouBiz  paradoxe. 

BoJttrx  paradoxa. 

Somiy»  alit  fuiincumheiuihu*  fujo 
variit  :  matuia  etiuiali  altida  ,  popui 
mina    apura.   Paa.  Matu,    iaf,  tom. 

Le  mâle  cft  noir.  Ses  antenres  font  tti 
avec  la  tige  blanche.  Les  ailes  f<'ri  m 
brun  8c  de  cendré  .  ptineipalimcni  n 
interne  ;  elles  ont  une  gtandc  tache 
milieu ,  8c  une  fuite  de  points  blancs 
pnftérieur.  L;s  ailes  infi^ricurcs  font  m 
des  cîli  blancs. 

La  femelle  cft  Aptère  ,  fans  aucun  cou 
Jaile. 

Il  fc  trouve  en  RulCc. 

La  chenille  fe  nourrit  fur  le  Cbicnicni. 
rrptiu.  Lin.  ) 

ifi.  BoMiiz  Zone, 

BoMMTxZaiM, 
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Bcmhyu  aOt  intvmhinûbiu  nipia  i  fafciU  *fi{'S 
âiéamiat  atn  { figmtutomn  mtrginibusfaiigùiuis  ; 
fmin*  gfttn.lt.it  Mont,  inf,  («m,  i.  p.  t)i, 
>*.  191. 

PkmUtia  lùitaria,  Wîenn.vttX.  p.  too.  n".  5* 

n  leâëmble  «idèieincnt  pour  U  forme  &  la  graa- 
iau  ta  Bvmiix  itoûé.  L»  antennet  font  pc^tinécs , 
Boiics.  avec  la  tige  blanche.  Le  cor celet  cftvc;u, 
çtniti  ,  avec  ccoisnigDct  loDgiiudinalcs ,  noires.  Les 
«Ict  rapërienrci  Coat  noiici ,  avec  une  raie  Ion- 
pu&uie  ,  couitc  ,  la^c  ,  à  h  bafe ,  qui  s'étend 
KhIc  boid extérieur,  une  bande  blanche,  oblique  , 
■BBÏica,  8c  une  raie  tianfvcrfale ,  de  la-mcme 
caottar ,  Tcn  le  boid  podéiicur.  Les  altcs  infMeuics 
ÙMK  htîacbiact ,  avec  une  laîe  tiaorvcrfalc  ,  au 
BÛtio),  Se  le  bo[d  poU^iicui  noir.  L'abdomen  efl 
f.l« ,  noir ,  avec  le  boid  de  chaque  anneau  d'un 
I    BD^  de  Cing. 

U  femelle  eft  Apifie  ,  giollc,  Telue{  (Ile  a 
I  k  bord  det  anneaux  de  l'abdomen  rouge.  Ou  ap- 
I  pynt  de  chaque  côcJdeuzmuignonsd'ailcscouccct, 
I  Cj^ndnqna  ,  noitcs  Oc  velues, 

Ufe  trouve  en  AUcmaene.  la  cbcoillc  k  nottiiit 

>f).  BoMiix  Umber. 

BoMÊrx  Umhtr, 

M*miyx  aiit  coavo/utis  atrîi  ,fnnue  a^mliuque 
I^4m.  Fab.  Gtn,  inf.  mant,  p.  tSi.  ■'~^ptt.  hf, 
1  m,  1.  /.  io».  «•.  ijS.  — Mani.  inf.  tom.  1.  p. 

PWiM  Vmitr.  C&AH.  Pap.txot.iom,  t. p.  i4> 

•   Il  1  dein  poDcei  ft  demi  de  largeur  lorfcjue  les 

''liûait  étcndoei.  Lct  autcnnei  Coat  noires,  fîli- 

,  pca  pcftiB^et,  La  partie  antérieure  de  h 

^A  bvrt.  Le  corcclei  eft  noirâtre ,  Tans  taches  . 

'     c  eft  nù  3tre  ,  arec  une  pe:ite  tache  fauve 

,  e  cénA.  L'abdomen  eft    fauve  cn-delTus , 

■CB-deAbot.  Le*  ailes  font  noirâtres ,  longues, 

:  dict  l'appliquent   contre  le  corps,    lorf- 

i&âc  eft  dam  le  repot ,   3c  l'ertibiadcnt  i  !a 

K  iet  Tci^ct.  Le  dcdôot  ed  Temblable  au 

PftBMnc  à  Soriaani. 
!■  loaiiz  HilbioB. 
Iluiiri  Bififio. 

fKtIù tjnvotatu  frhh,  maeutis  alhit  nu- 
uuktfinSit.tAM,  Spte.iaf.tom.  x.p.  tO}. 
— Mmi.  inf.  tom.  i.p.  I  ;  I .  R«,  1 54. 

^1  «faible  entièrement,  rour  la  fortne  Se  la  gran- 

^kj  n  BchUm  gcndl,  Lci  antennules   font  corn 

'  i|  Uuckcsà  lew  bafe , noûei  i leiu  exu^ 


B  O  M 


99 


mit^.  Le  eoieelct  eft  d'un  noir  bleuâtre ,  svee  dei 
points  blancs  Se  deui  taches  fauves.  Les  ailes  fa- 
p^iicutcs  font  fauvet ,  avec  plufieurs  jioints  blaoct 
ontoui^E  d'un  anneau  bleu  j  leur  extt^mtcé  cil  bleue  . 
avec  deipointsbiancs.  Les ailct  inférieures  cn-delTui, 
Se  les  quatre  ailes  cn-defTous  font  noires  ,  avec,  U 
IraDgc ,  qui  les  lerminej  blanche.  L'abdomen  eft 
lilanc  cu-defTcus,  avec  dei  bandes  noires,  L'vius 
eft  fauve. 

Il  fe  trouve  à  l'iOe  de  Tab^o ,  dans  rAmfii^oa 
tneridio&alc. 


%SS.  BOMBii:  Pylotîs. 

BoJtBTX  Fylotit, 

Bomiyx  alis  incumhtntibus  jlavis ,  fafcih  fin 
piuiSomm  nigroram ,  pofiicis  ntgro  pmtSatis .  f t*. 
Syfi.  eniom.  p  ^85.  i".  100.  ~-Spe(.  inf.  tom,  i„ 
^.  loj.  «•.  140. — Afant.  inf  tom.  i,  b.iji.b". 
'«■ 

PkdUna  crihraria.  Clekcc.  laf.  tab.  H-fig.  4; 

Pi^tUna  Pylotis.  DauKY.  Inf.  tom,  1.  tab,  (, 

llaenviron  un  pouce  8c  demi  de  largeur  ,  loifqae 
les  ailes  font  étendues.  Les  antennes  Toat  noires  8c 
(étici'es.  LaiSie  eft  fauve, avec  les  yeux  noirs.  Tout 
le  corps  eft  fauve.  Les  ailes  fupérieurcs  font  fauves, 
avec  fi X  bandes  blanches  ,  dans  chacune  dcfquellea 
eft  une  fuite  de  «oints  noirs.  Les  ailes  inférieures 
font  jaunes,  avec  dix  petites  taches  noires.  Le  defloui 
des  quatre  ailes  eft  à-peu-près  fcmblable  au  deflus. 

Il  fe  rrouve  dans  la  NouyelIc-Horan>!e  ,  â  la 
côte  d'Or  en  Afrique  ,  au  Cap  de  Bonoe-Efpt tance. 

1^6.  BOMBIX  joli. 

BoMsTx  létla. 

Bombyx  alii  zonvolatit  fiavis  .,fafeiis  fex  punc- 
torum  wgrarum ,  pojlitit  rubris  apict  nigris.  Fa». 
Syfi.  tntqm.  p,  $i^.  n°.  loi. — Sptc.  inf.  tom,  1. 
p.  toi.  «**•  '4'- — 31«w.  iaf  tom.  i,  p,  iji. 
n".  I9'* 

PhtUna  Tinea  bella  atis  fiavis  .-  fiiptrlorHus 
fefdii  fix  punSonm  nigrorum.  Lin.  Syfi.  nat.p, 
884.»».  i^t.-~Muf.  Utd.  Vlr.p.  jîj. 

Pkaldoa  mino'  fuha  maeulît  nigrit  a!b*  iintê 
pulckre  ai^peifj.KAt.inf.p.iii,n''.ï. 

PEriv.  GapjjA.  r.  11b.    j-A?.  i. 

Catesb.  Carol.  i.  f6.iat.f6. 

PhaUna  bella.  Crau.  Pap,  exot.  tom.  x,  p.  19.  . 
pt,  1 07. 6g.  C.  D, 

PhaUaa  btlld,  Drort*  /"/•  t<»«.  1,  tab,  14. 

h-  '• 

11  a  environ  un  pnuee  6c  trois  quarts  de  Jargciir, 
lorfiue  les  ailes  font  étendue».  Les  antennes  font 
agites  fc  litMivi.  .U  titcScU  coicelet  font  blva 
N  1 
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le  PoiodiMt  de  noir.  L*ab4om?n  eft  blanc ,  fanr 
Caclies.  Les  ailes  rupérieures  fùtit  fauves  ,  avec  fix 
bandes  blanches ,  fur  chacune  (lef(]ucllei  e(l  une 
fuicc  de  points  noirs.  Les  ailes  inférieures  font 
rouges,  avec  le  bord jK>(lérieur  noir.  Les  quatre 
ailes  font  rouget  en-dcflous ,  avec  des  taches  noires. 

Il  fe  trouve  dans  les  iHes  de  l'Amérique  méridio- 
nale ,  à  la  Jamaïque  ,  à  Samt-Chriflophe  ,.  à  An- 
tigoa  6c  dans  la  Caroline^  la  Nouvelle-Yorck* 

1J7.  BoMBix  gentil, 

BombTx  pulchella. 

Bomhyx  alis  albis  ,  amicis  nigro  fanguineoque 
fumHatis  ,  pofi'uis  apict  nigrts»  F  Al.  ^yfi»  tntom, 
p,  58^.  /i^.  ICI.  ^^Sptc.  inf.  tom.  1.  p.  10 j.  n*. 
1 41.  --^Mant.  in/,  tom •  i.p.  1  j  1 .  /i^.  197. 

Phatûna  Tinta  palchcUa  aiis  alhis  :  fuperioribus 
uigro  fanguintoqac  punâans  ,•  infcrioribus  margine 
pofiice  nigris.  LiN.  SyjK  nui.  p,  S  84.  n?.  549. 

PhaUna  ruichelU.  icÔP.  Entom.  cam,  n"*,  5  14. 


cx<?r.  ri>/x.  X.  /.  10. 


Pftiv.  Ga^oph,  I.  fd^.  î.)f^''-  J» 

Pkalétia  lotrix, 
pL  109.  fig.  E,  F. 

SuLZ.  i///?.  in/,  tab.  1%'fig.  xi. 

Se  H  A  cr  F.  Icon.  in/  tab.  111.  fg.  x . 

IVitnn.vtr^.  p,  69.  «•.9. 

La  gentille.  Erhst.  Pap,  d'Europe  tom.  6.  p.  48. 
pi.  tii.ii'^.  ^09. 

Il  reflcmble  beaucoup  au  précédent  pour  la  forme 
&  la  grandeur.  Les  antennes  fonc  noires  &  féracées. 
La  tête  c(l  blanche  ,  avec  un  point  noir  fui  le  front. 
Le  corceleted  blanc  &  pointillé  de  noir.  L'èàlxiomen 
cft  blanc  ,  avec  une  rangée  de  points  noirs  de 
chaque  c&té.  Les  ailes  fuptricufcs  l'ont  en  recou- 
vrement ,  pcnch '-es  de  chaque  côté  ,  blanches ,  avec 
piuiieurs  taches  rouges  &  beaucoup  de  points  noirs. 
Les  inférieures  for.t  blanches  ,  avec  le  bord  poiicricur 
noir.  Le  dcffous  de;  ailes  fupérieurcs  cil  blanc  , 
:ivec  des  taches  noires  &  des  taches  rouges  fur  le 
bord  antrfieur  &  le  bord  polléricur.  Les  inférieures 
fmnt  blanches  ,  avec  des  taches  noires. 

Il  fc  trouve  aux  Indes  orientales ,  en  Afrique  ,  en 
AGe  ,  dans  toute  l'Europe  méridionale.  Il  c(ï  com- 
mun en  Provence  &  très- rare' au  1^  environs  de  Paris. 

La  chenille  fc  nourrit  fur  d:ficrcnrcs  efpèces  de 
Solanum,  fur  llicrbe  aux  verrues  (Ht.'iotrvplum 
'EMroptum  ) ,  fur  !a  fiante  nommée  par  les  boranitics 
Myo/otis  &<crpioki€i.  Elle  eil  velue»  p^tf ,  avec  une 
ligne  blanche  tout  le  long  du  dos  >  6c  dcf  {»oiDU  noirs 
èL  rougeâtrcs. 

15 S.  BoMBix  orné. 

BoMMTx  omatriM. 

Bombyx  alisderr^Jps  rubrls  atropunSatis  ^pojlicis 
mtbo  ntg'oq'Jê  vdriis.  Fab.  Syft.  intom.  pag.  5S6. 
••.  loj.  '^Sftc,  in/  tom.  1.  p.  xo).  n**.  143. 
%^Mam.  in/.t9m.  s./«  151,  ji\  i^. 
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*  ThaUna  noÔua  omzttix  Jpiriiinguis  iâvîi 
dtprtfis  rubrts  otropunHatis  :  in/erioribus  û 
poqut  variis.' Lm.  Syft.  nae.pag.  859.» 
^Mti/  Lud.  Uir.  p.  5  84. 

Seba.  Mu/iom.  4  tab,  i^.fig-  T9.  20. 

Clebck.  Icon,  in/tab.  sufig*  5  >  4- 

Pkaltna  ornatrix.  Cram.  Pap.  txot.  tom. 
^oy.p/.  \66.fig.  CD. 

PhaUna  ornât rix.  Drury.  In/,  tom.  1. 
>/.  1. 

Il  eft  à-peu-prcs  de  la  crandenr  du  Bomk 
til.  Les  antennes  font  ncircs  5^  fétacécs  La 
le  corcelet  font  d'un  blanc  un  peu  lofe  ,  ave 
ques  points  noirs.  L'abdomen  efl  Clanc  ,  a^ 
rangée  de  petits  points  noirs,  de  chaque  cor 
deltous.  Les  ailes  fupérieures  fonc  rôles ,  a' 
taches  rouges  &  des  points  noirs  fur  le  b( 
tétieur  &  vers  le  bord  pofléricur  5  les  inf 
font  blanches  ,  avec  des  taches  noires  réunies 
le  milieu  jufqu'à  l'extrémité.  Le  dcflous  d< 
fupérieurcs  cft  rouge ,  avec  des  taches  no 
le  bord  antérieur  &  vers  le  bord  poftciic 
voit  une  fuite  de  points  noirs  fur  le  bord 
rieur.  Les  intérieures  font  en  dclfous  fcmbla 
deflus,  mais  le  bord  antérieur  e(l  rouc;cârrc. 

11  fe  trouve  dans  l'Amcrique  méridionale. 

159.  Bombix  Priverne. 

Bombyx  Privema. 

Bombyx  alis  incumhendbus ,  anticis  /u/ci\ 
flava ,  poftiC  s /ulvis  margine  atro.   Fab.  5/ 
t&m.'x.p.  104.fl**.  i^/^-^Mant.in/  tom,  i. 
/i*.  199. 

PhaUna  Privema.  Cram.  Pap.  exot.  tar 
108.//.  l66.fig.E. 

Il  redchible  un  peu  aux  nréeédens;  il  a  < 
un  pouce  &  trois  qtiarts  de  largeur  ,  lorfquc  I 
font  étendues.  Les  antennes  (ont  noires  ^:  HI. 
La  trompe  c(l  touk'e  en  fpirale.  Latrte  A:  îe  c 
font  jaunes.  L'abdomen  eÛ  f^uve.  Lesa'k'S  lupr 
font  noir.ntres  ,  rayées  de  fauve  ,  avec  i::îc 
yaunc  ,  allex  large  ,  vers  le  bord  porter  eur.  L 
inférieures  font  fauves  ,  avec  tout  le  l>or.i  ro 
r.cir.  ledellou^  des  ailes  fupérieurcs  e!l  ù  j 
faune  dans  U  milieu. 

Il  fe  trouve  à  Surinam. 

i^c.  Bombix  Francifcain. 

Bombyx  F  ranci/a. 

Bombyx  aiis  ineumbintibus  :  anticis  êameh 
imtrruptaat'é  ^  poflk*:is  hyaituis.  Fab,  Mu. 
tom.  i.  p.  I  ji.  /i*.  loc. 

La  tfte  de  ce  Bombix  e(l  noire  ,  avec  la 
ÛÊféAcmc  couleur  de  lofc  Le  «oreelet  cil  < 
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ie  rofe,  avec  une  large  raie  longiimliDale  ,  noire. 
let  ailes  fiipérieurcs  fonc  couleur  de  rofe  en-dedus , 
avec  une  raie  traûfverfaie ,  large ,  noire  ,  interrom- 
paepoflërieuremcnt.  Il  y  a  en  outre  quelaues  petits 
pdmts  Qoirs.  Les  ailes  inférieures  f(xit  tranlparentes , 
(ans  caches.  L'abdomen  eft  noirâtre  en-defTous^ 
loage  en-deflus  ,  avec  quelques  uches  noires.  Les 
fartes  font  noires  ,  de  les  cuiifes  fonc  fauves  à  leur 
partie  antérieure.  * 

Il  fc  croavé  fur  la  cote  de  CoromandeL 

x6l,  BOMBix  Jéfuite. 

BommTx  Jefuita. 

Bptn^yx  alis  incumbtntïhus  atris  ,  flrîa  fulva. 
lA2.Syjf.'€nt.p.  58^.  n^.  104. — Sp.  inf,  tom,  1  p. 
204,  n*^  I4*y.  — Mant.  inf  tom.  2.  ;>•  1 5 1.  n?.  201. 

Les  ancennes  de  ce  Bombix  font  peâinëes ,  fé- 
lacées  à  leur  eztrémitë.  Le  corps  efl  noir.  Les  ailes 
ioDC  en  recouvrement,  noires,  obfcures  ,  avec  une 
nûe  large ,  fauve ,  qui  va  de  la  bafe  à  l'extrémité  de 
dttqtic^  ians  coucher  cependant  au  bord.  La  baie 
èi  bord  excérieur  des  aUes  inférieuics^eft  pareille- 
mcac  Àuve. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orfentalotf. 

tii.  Bombix  aimulé. 

BojrjFX  annulât  a. 

Bombyx  ails  incumbentthus  atris  ntveo  maculatis , 
àUis  alho  annalatis.  Fab,  Gen.inf.mant,p,  i8i, 
•^ftc.  inf.  tom.  i.p.  104.  «•.  I47.  -^Mant.  inf. 
ton,  2.  P'  13  a..  «**.  207. 

La  tète  &  le  corcelet  de  ce  Bomhtx  font  noirs 
k  mélangés  de  blanc.  L'abdomen  efb  gris.  Les  ailçs 
fapérieutcs  font  noires  ,  avec  une  tache  blanche  , 
à  leur  baG:  ,  poincillée  de  noir  ;  enfuite  une  petite 
tde  &  deux  petites  ftries  noires  fur  le  bord  interne. 
H  7  a  »  ao  milieu  de  l'aile  ,  une  bande  large ,  in- 
Kmmpae  vers  le  bord  interne ,  bifide  vers  le  bord 
cnenic.  Près  de  Teitrémité,  on  voit  une  raie  ondée , 
fâfe termine  par  une  tache  ovale,  àcôiédu  bord 
^'  '  nr;  en  deHbus  elles  font  noirâtres,  avec  des 
blancs  fur  le  bord. 


n  fe  trouve  à  Hambourg. 

xc-^.  Bombix  du  Gramen* 

BoMMTX  Granùnts, 

Bombyx  alis  âeprefis  grifeis ,  linca  trîfurca  punBo^ 
fu  alhidts,  Fab.  Syfi.  entom,  p.  ^24,  n^.  106, 
r^ftc.ifif,  ton?.  2.  p.  204.  n®.  148.  '^^Mant.  inf, 
up.  I  J5^ito.  108. 

ïalâna  Bombyx  Gramiois  fphilinguis  ;  alis  de- 
S^fii^  ^  linea  trîfurca pun&oque  albidis.  Lin. 
fut.  naz.  /.  8$o*  «î-  7}»  «R»ffr  fmç.  n\.li^o. 
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Aâa.  Stockh,  1741.  f.  40.  tab,  2. 
Frisch.  J/z/.  i#.  tab,  21. 
Raj.  I^f.p*  218.  «?.  104.» 
Harris.  i/i/I  angl.  tab,  s,fig.  7. 
Wienn,  ver(.p,  8x.  «*•  j. 

Bombyx  popularis  alis  déjlexis  fafcis  alto  ftriatis^ 
fiigmatiùus  albis  ,  pupilla  brunnea.  Fab.  Syft.  entom. 
p.  577.  «^  71. 

11  a  environ  un  pouce  &  quart  de  largeur  ,  lorf- 
Que  les  ailes  font  étendues.  Les  antennes  du  mâle 
lont  pedinées  ,  &  celles  de  la  femelle  font  fimple- 
ment  fétacécs.  La  tête  &  le  corcelet  font  cendrés  , 
un  peu  roufsârrcs.  L'abdomen  eft  cendré.  Les  ailes 
fupérieurcs  font  cendrées ,  avec  quelques  taches 
obfcures  ,  peu  marquées  ,  &  des  ftries  ou  nervures 
blanches ,  &  une  tache  blanche  au  milieu  ,  à  la 
réunion  des  nervures.  Les  ailes  inférieures  font 
obfcures ,  fans  taches.  Le  deflbus  des  quatre  ailes 
eft  cendré  obfcur. 

Il  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe» 

La  chenille  fe  nourrit  de  prefque  toutes  les  plantes 
graminées  :  elle  fait  beaucoup  de  mal  aux  prairies. 
Me  eft  glabre ,  obfcure  ,  avec  trois  lignes  longitu- 
nales ,  jaunes  ,  une  fur  le  dos  ,  &  une  de  chaque 
côté. 

1^4.  Bombix  populare. 

Bombyx  popularis. 

Bombyx  alis  incumbentibus  fufcis  albo  venofis  , 
pofticis    albidis,  Fab.  Mant,  inj,  tom.  1. />.   13J, 


n*.  lo^ 


Il  reflcmble  beaucoup  au  précédent.  Les  antennes 
font  noirâtres  &  pcdinées.  Les  ailes  fupéricuresL  font 
obfcures  ,  avec  les  nervures  blanches  ^  &  une  tache 
blanche  au  milieu.  Vers  Tcxtrémiié,  il  y  a  une  raie 
formée  par  une  fuite  de  petites  taches  roircs,  en 
forme  de  fer  de  lance.  Les  ailes  inférieures  fonc 
blanchâtres  cn-dclTus ,  avec  le  bord  obfcur  ;  elles 
font  cendrées  en-deflbus  ,  avec  un  point  obfcur  au 
milieu. 

1^5.  Bombix  fulminant. 

Bombyx  fulminca. 

Bombyx  alis  Incumbentibus  dentatis grifeo  fufioque 
variegatis  ,  thorace  antîce  albo  ,  ftriga  nigra.  Fab, 
Gen,  inf,  mant,  p.  i8i.  ^^-^Spec.  inj\  tom,  1.  pag. 
loy. /i^.  14p. — Mant,  inf,  tom,  i,p,  133.  n^,  210. 

PhaUna  noâua  leucophéLu,  Wicnn,  ver^.pag,  81, 

Les  antennes  font  fcrrugincufcs  &  peâinées.  Le 
corcelet  eft  gris  ,  blanc  à  fa  partie  antérieure  ,  avec 
une  ligne  tranfvcrfalc ,  noire  :  il    y  a   de  chaque 
coté  une   petite  tache   blanche,  en   croilfant.  Les 
^  jûlet  fupérieures  font  blanches  à  leur  bafe  ^  avec 
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èc%  lignes  noires }  elles  font  cnruite  g*^iret ,  flc  elles 
onc  au  milieu  une  large  bande  obicurc  »  ^oc  les 
côccs  font  termines  par  une  raie  ond^c  ,  blanibc. 
11  y  a  des  taches  blanches  fur  cette  bande.  Ueztré* 
mi.é  de  Ta  le  ctt  griie  ,  avec  une  raie  oodée,  noire, 
les  ÀiIes  ial^rieutes  (ont  giifes. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

166.  BoMBix  d4i  GbrioÛL 

Bombyx  Glonofd, 

'Bombyx  alis  îiuumbtntthus  ,  atris  ,  fuhro  favo* 
firr  var.egatis  :  poftieis  nigris  margine  Ûav0.  Fab. 
Syft.  nat.  p.  587.  «*.  107.  Spé£.  inj.  tom.  s»  p. 

ftoj.  n9.  1 50.  mmmMant^  inf.  tom.  t.p.  ij^.n^.xii. 

n  eft  de  grandeur  moyenne.  La  titc  eft  neire  ^ 
avec  un  point  jaune ,  à  la  bafe  ,  de  cba<^ue  côcé. 
Les  antennes  ibnt  fétacées.  Le  corcelet  eft  noir, 
avec  Quatre  poînts  fauves  à  la  partie  poftéiîeure.  Les 
ailes  fupdieures  fonr  noires,  avec  un  trait  rouge 
à  la  bafe ,  deux  points  noirs  i  enfuite  une  raie  tranf- 
▼er(àle  ,  finuée ,  (aune  »  9c,  puis  deux  taches  jaunes , 
àoni  la  première  oculée ,  ronde ,  avec  la  prunelle 
iioires  la  féconde  reniionne,  avec  la  prunelle  rouge. 
Après  ces  taches ,  on  apperfoit  une  raie  tranfver- 
(âle  ,  ondée  ,  jaune ,  &  une  bande  fermée  par  des 
taches  rouges.  L'aile  eft  terminée,  vers  le  bord 
extérieur  &  vers  le  bord  interne,  par  une  grande 
cache  jaune.  L'abdomen  eft  noir  ,  &  l'anus  eft  jaune. 
Lc$  panes  font  noires ,  avec  des  taches  jaunes. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orienules. 

La  chenille  fe  nourrit  des  feuilles  du  Gtoriofa. 

%6y.  BOMBix  du  Crinum. 

Bombyx  Crini. 

Bombyx  alis  ineumbtntibus  atris ,  nnu  mûrginem 
fubferrugimis  ,  pofiicis  aibh.  Fab.  Syfi,  tntom.  pag. 
517.  «•.  108.  "^ptc.  inf.  tom.  1.  p.  105.  a*.  151. 
9^Mmnt,  inf.  tom,  i. ^.  1  )  ).  a®.  1 1 1« 

U  eft  de  la  grandeur  du  précédent.  Les  antennes 
(ont  fétacées.  La  tère  8c  le  corcelet  font  noirs  8c  velus. 
L'abdomen  eft  cendré.  Les  ailes  fupérieures  font 
noires  ,  luifanres  ,  avec  une  uche  au  milieu  ,  réni- 
Ivrme  ,  fer  ugineufe  Les  ailes  inférieures  fent  pref- 
que  ferrugineufes ,  avec  le  bord  noir^  9l  une  raie 
cranfvcrfale ,  ondée,  noire. 

U  fc  trouve  aux  Indrs  orientales. 

Le  chenille  fe  nourrit  des  finiillet  du  Cnmxm 
êJUtUum.  LiM« 

a^l.  BoMBix  Rofettc. 

Bombyx  rofta. 

BomàvM  élis  incmmètMtiUts  mfiis  t  fnitU  trihu 
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ifitom.p^  Jly,  »•.  199.  '^■^ptf.inf.tom. 
n9.  l$t*  — Afa«.  inf.  tom.  1.  /.  1 5  ).  n*. 

Phalâtui  piSinicomii  eiinguis  ,  aiit  itftê 
fuptriortbus  punSorum  arciumque  nigror 
àuplici,  GtOfr.  Inf.  tom.  x.  p.  m.  no,  ij 

La  Rofette.  Gxorr.  ib. 

PkaUna  miniaca  geometra  fettcorms  ;  à 
datis  ,  omnibus  paUi'îe  miniatis ,  anticis 
data  ad  bûjin^    charaQenbus  in  média  ^ 
vtrfus  margînem  pofiiçum  nigris.  Foks. 

PhaUna  minor^  alis  velus  miniaceit  , 
iineolis  nigris  in  medio  notatis.  Rai.  Inf. 
/l^  t6. 

PhaUna  Bombyx  rofta.  Esf  xm.  Pt^. 
p.  i%6.  sab.  %7'Pg'  '%*»)• 

Haeexs.  Inf  angl.  tab.'^o.fg.  P. 

NatUff  I X.  tab.  X .  fig.  i  B. 

PhaUna  noSua  rubicunda.  Wienn.  ver^, 
«•.  10  ' 

PhaUna  rofea.  Fouac«  Entom.  par.  / 
a*.  Bf. 

La  rofette.  Ebnst.  Pap.  ttEurop.  tom. 
pi.  XXI.  a*.  )io. 

Il  a  environ  un  pouce  de  largeur  lorfc]u 
font  étendues.  Les  antennes  font  filiformes 
couleur  rofe  pale.  La  tête  6c  le  corce  cr  ( 
couleur  rofe  pâle  ,  fans  taches.  Les  yeux  i 
Les  ailea  fupérieures  font  d'une  belle  c< 
chair,  avec  une  l^ne  tranfverfale  ,  crc 
placée  on  peu  au-delà  du  milieu  ,  &  une 
pomts  noirs  vers  le  bord  poftérieur.  Les  l 
lieures  font  d'un  rouge  pale  couleur  de  cl 
taches.  L'abdomen  eft  pâle  en  dell'us ,  & 
deiTous. 

U  fè  trouve  en  Europe  ,  dans  les  bois 

La  chenille  eft  courte  &  très-velue  ^  le^ 
gris  ac  difpofés  par  Êiifccaux  5  la  bouche 
rouge  orangé. 

B^9.  BoMBix  collier-rongc. 

Bojtfjrx  rubricollis. 

Bomlyx  alis  incambentibus  atra  ,  colla 
neo  ;  abdomine  flavo,  Fab.  Syft.  entom.  p, 
1 10.  ^'•^Spec  inf  tom.  x.  p.  xo6.  n^.  153, 
inf  tom.  X.  p.  ijj.a®.  114. 

PkaUna  no&ua  t\ibïico\\h  Jpirilinguis  U 
coiUrd  purpureo;  abdomine  Jlavo,  Lin.  i 
p.  840.  a*.  1 1  ^.  ^^Fuun.  futc.  /i°.  n  54. 

Phaidna  feticomis  fpinlinguis  ;  al  s  d/Jle 
cantibus  ,  coU:r:  purpureo  ^  abdomine  jt ave 
Inf  tom.  x.p,  148.11*.  79.pl.  ii.fg,  i« 

La  Veuve.  GBorr.  ib. 
CUAÇS.ifta,  inf  tab.  i.  fg*  i« 
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EiP.  Pof,  Europ.  4.  p.  90.  tah,  9t.  fig,  I , 

ScHAETf.  Icon-  tai.  }9-fig-  i  ,  ?• 

PhaUiut  niiricoUii,  Foukc.  Entom.par.p,  191. 

f.    lOf, 

PhaUna  itoSua  fuirieolUi.  Wîtan.  Vtr^.  p.  il. 
a*,  ir, 
La  Veuve.  ZtMtr.Fap.  tCEurop.tom.C.pt.  m. 

.-.,.■• 

11  a  environ  on  pouce  &  un  quart  ie  largeur  lorf- 
^tt  les  ailes  Tont  étendues.  Les  antennes  font  noiies 
ft  Céacici.  La  cète  eft  nolic  ;  la  trompe  eft  femi- 
gmeure  &  roulée  en  rpirale.  Le  col  ou  la  paicic  an- 
térieure An  cercelct  elt  louge  en-dclTus  ;  le  refte  du 
condet  eft  noir.  Les  ailes  font  oblongucs  te  noires  ■ 
ÙPt  taches.  La  potthnc  eft  noire  ,  Ac  l'abdomen  eft 
)aanc.  Les  panes  (ont  noires. 

n  fe  trouve  en  Europe  ,  dans  les  bois. 
.   La  chenille  Te  nourrit  d'une  efpèce  de  lichen  qui 
fc  tronvc  fur  te  Pin  Scie  HJtre.  Lllceft  velue  , noire, 
itec  des  bandes  d'ua  noir  ttès-foncj.   La  tétc   cit 
Wbcc  &  marciuée  d'une  tac bc  triangulaire,  blanche. 

Les  aoteuis  du  Catalogue  Syl^ématique  des  Pa- 
|3Ioas  dei  enviions  de  Vienne  allîgnent  pour  iiour- 
mue  à  cène  chenille  la  plante  nommée  par  les  Bo- 
t^&a  Jungermania  complaaata, 

170.  Bousix  fùUginctix. 

BtijtM  rx  fulipaofa, 

B»mhyx  ath  incumhtittibut ,  rairo  futigînoff  : 
fu8»  getnino  aigr»  ;  aidamiTU  faagainto  ;  dorfo 
■ip».  Fa».  Syfi.  ttttom.  p.  j«B.  n".  1 1 1.  — Spte. 
i^,um.i..  p.  \o(.  no.  i^^.—Maatt  taf.  tom.i. 
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PkéUaa  noSut  fiiliginora  fpiriiittguit  l^vU  ;  élis 
liât.  gag.  8,*. 


- ufa-fuIigiaofM  puaâogemi.. 

lâti  nùo  margiitath.   Lin.  Syfi. 
■*.  Jî.— JFffltn.jiwe.Ji'.  I  — 


PkâlâMa  minor. 


r    obfeurt 


■ufis  fiu  putlit 
Inf.  pag. 


fkalêMM  ^lipnofa.  ScOP.  furent,  cam,  m.  50!. 
Rois.  laf  tom.  l.  daff,  t.  Vof.  noS,  tab.  4]. 

Ahhulal.  laf.  tab,  jo. 

HatKis    Aurtt.tab.  i\. 

▼iiK.  Pop.  p.  aj.  ub.  4j. 

ScHaiit.  leùn.  inf,  tab.  jj-fig.  7  >  t- 

PIuUm^  Bombyx  faUgitufti,  Wienn,  vtr^.  pag, 
H.»'.  II. 

L'^câUc  ciamoifie.  Ekhst.  Pap,  d'Europ.  tom,  4. 
Mj».^l{4&p/.  I5f.  n«.  100. 

Il  K  CBviton  un  ponce  Ec  tm  quart  delargenr  lorf- 
^-Ici  aies  {bttt  jtendacs.  Les  anieoncs  font  à 
■<■'  pcâiaéci.  La  tite  te.  le  corcelct  font  d'un 
Mi  bna.  L'abdomea  eft  longe  wdciTal  ^  aVfcc 


nne  faite  de  taches  noires  fur  le  dos  j  il  eft  rous  , 
brun  en-delTous.  Les  ailes  rupérieures  font  d'un  roui 
brun ,  avec  deux  points  noirs  au  milieu.  Les  infë- 
rieures  font  rouges  ,  avec  une  bande  noire  vers  le 
bord  poftéricur ,  ou  une  fuite  de  taches  noires  veis 
le  bord.  Les  pittcsfonT  noirâues.  avec  les  cuillc* 
rouges. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

La  chenille'  eft  couverte  de  poils  toufsâtres.  La 
tête  &  les  âi  paitcs  jcailleufes  font  noires.  Son  corps 
eft  brun.  On  la  tiouve  fut  la  Rave ,  la  Moutarde  , 
la  Patience.  l'Ofcille  ,  le  Fufain,  la  Ronce,  le 
Framboifier,  le  Gtofeillet ,  l'Epilobe.  le  Plantain  , 
le  Bouleau  ,  le  Maironier  ,  Sic,  &c.  Elle  fe  cache 
pendant  l'hiver  fous  les  ailTeMes  des  branches  d'aibres. 
Parvenues  à  toute  leur  grollcur  vers  le  mois  de 
Mai ,  ces  chenilles  fc  £lcnt  une  coque  mince ,  dam 
la  conftruâion  de  laquelle  elles  font  entrer  auel- 
qucs  poils ,  apris  quoi  elles  fe  chaînent  en  chty- 
lalide ,  &  eu  foiteat  fous  la  forme  dlafcâc  parfait 
au  bout  de  trois  femùaes. 

x-ji,  BouBiz  crible. 

Boj^trx  cribnm. 

Bombyx  al'is  incumieniibai  aacîcîs  al&ït  cranjverfi 
nigro  punStuis.  Fab,  Syjl.  tmom,  p.  j8l.  n".  1 1 1. 
~—Sptc,  inf.  tom.  i.  p.  lotf,  n",  i(j'.  —MaiU, 
ir^f.tom.i.pjg,.  154,  b".  ii«. 

Pkaltna  Bombyx  crtbrum  fpirilingois  ;  alis  in- 
cumbtntibui  ,  fuperioribut  albiSy  tranfvtrft  nigro 
punSaiis. LiH.  Syfi.  aat.pag.  8ji.  n".  7<.  —Faun, 

/«C.BO.Iljtf. 

PhaUna  Bombyx  crièmm.  Esfeil.  Pap,  Eiirop,  4. 
ptg    jî).  tab.49.fig  I. 

Tinta  aiii  argtituii  .eorpori  ciiciamioiuiis  ,faftia 
duplici  tranjvtrfa  punSorum  nigronan,  GïOfï.  inf, 
tom,  x.pdg.  190.  a',  il } 

RiAUM.  Mém,  inf.  lom.  i.  tab.  ji.fig,  7,  S,9Î 

Witnn.  ver^.pag.  6Î.  n*.  8. 

Le  crible.  Ernst.  Pop.  d'Europ,  tom.  S.p.  47. pi. 
tio.  n".  ,08. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  le  Bombyx  di^  Séneçon. 
Les  ailes  fupétieutcs  font  blanches ,  avec  plulieurt 
raagées  irantVcrfalcs  de  points  noîts.  Les  inlïrieuijF* 
font  obrcures  ,  fans  taches.  Le  dc^ous  des  quatre 
ailes  eft  obfcur.  Le  corcelct  eft  blanc  ,  avec  quel* 
qucs  points  noîts.  L'abdomen  eft  jaunâcic.  ^ 

Il  fc  trouve  en  Europe. 

%ju  BouBix  obfcur. 

Bombyx  ohfcura,  ._  ■ 

Botnbyx  aiis  ineumientHus  coxcolorihui  fofeit  .- 
antieis  punSis  tribus  albo  kyolinis  ;  abdomintfimvo  i 
lima  niera.  ïai  Sptc.  inf.  tom.  1.  pag.  io<.  ■•. 
i;6,  ^Manc.ii  ~ 


inf.  tom,  X.  pag-  134.  1 
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i  -  ,".  :-■  ■:.  .,',j  Ar.cilla  a!ii  [af^ls  :  fuptfioriiut 
ftiJj  s_\-<j.'i/JM  gtuumor  athis  ;  iafiiioriiiu  luttit , 
»^rg'Ht  triuqut  fufio.    LlK.    Syfi.  tut.  ptg.   8j  J. 

■%  9i- 

PltiUaa  ftticamU  JpJii/înguU  i  afii  Afitxh  , 
fi.ptr.ùribat  nigrii ,  punâît  quatuor  ml'/tM ,  tnfiri»- 
riiui  f.j\ii  fuf.o  mar^inatis.  GiOfT.  Inf.  tom.  i. 
fjj;.  ié8.  b*.  114- 

La  l'h^line  a  quadiillc.  GtOFF.  ii, 

ScHAïf  r.  hofi.  inf.  laK  17g.  fig.  4 — 7. 

Pha'»!t.i  i'tmopiàii.  FouKc.  EnXOm.  par.  p.  jot. 
■*.  144- 

PhaUna  NoUum  And/la,  Witna.  vtnf.  pag, 
4p.  »f.  14. 

La  rcivaoïe.  Ernit.  Pap.d'Earop.  lom.  6.p.$t, 
pl.  iij.n".  114 

Il  a  environ  dix  ou  onze  lignes  de  largeor 
lorfque  les  aitcs  font  érer.dues.  Les  antennes  Tant 
filiformes.  Le  corcelei  cil  d'un  roui  brun.  La  partie 
fup^'ieU'c  de  l'abdomen  cil  jaune  ,  avec  une  rangée 
'  .lor.giiudinalc  de  points  noirs.  Les  ai'es  fupérieurci 
fo'  t  toufsàtici,  brunes,  a*ccdeui ,  trois  ou  <^uatie 
points  ovales,  blanchâitet ,  tranfpircns.  les  ailes 
intl-rietircs  fart  roufiâtres  ,  obfeuies  ,  fans  tacbcs. 
Le  dcllbui  du  coips  Se  Ici  pattes  font  obfcurs. 

Il  varie  un  peu  par  le  nombte  des  tathci  te  par 
la  couleur  des  ailes  infcrieuies  ,  <{ui  font  ^uclque- 
foii   jaunâtres  ,  &  bordées  de  brun. 

Il  fc  irooTc  en  Ettr^c, 

La  climille  eft  velue,  Doir«i  avec  uois  lignes 
longitudinales ,  jaunes  ,  dont  une  fut  le  dos  un  peu 
plus  gtanJc  que  les  auuci.  Les  pattes  polléiicuics 
ivni  jiuncs. 

17).  BOMSix  ponitu<!. 
Bû.virx  pMr.Bata. 

Bombpx  a!ri  iacamtiii:iiuj  cottcoiortiat ,  aatuh 
ftifi-i ttib-i puntljlii  .pefiiai pivitapict/iifiit.  Jau. 
Sptc.  ir.f.  lom.  1.  p.  107.  «-'.  tJ7-  —Mant.  inf. 
tom.  i.p.  I  J4.n".  ni. 

Esrtt.  Pop,  ^Eiirop,  iw.  4.  p,  j}.   tai.  tj. 

fg-  i- 

La  ménagère.  Eknst.  Pop,  ^Eunp.  19m,  6.  pag, 

«0.f/.llj. (••.(!(. 

llrcflcinUe  bcauto'içao  précédent,  les  aDtenoet, 
ta  tète  &  le  corcelci   lont  noiràitcs.  L'abdomen  cft 


jaune ,  avec  une  ligne  longitudinale  ,  formée  par 
Jtsp«inn  noirs. Les  ailes  fu,-<c[icut^-i  lont  obfcures  , 
avec  dcus  peii.es  lachct  ovales  au  mi  icu  ,  &  mis 
Tcis  le  botd  ponéricur,  blanches,  traalpareniet. 
La  tache  ciicceuic  des  trois  dcrni-rcï  ne  forme 
fouveoi^u'un  petit  point.  Les  aile*  mtciieurn  font 
iatinct ,  avec  le  botd  pofténeui  noirâtre.  Le  d^nbut 
rfes  quaiie  ailes  cil  fcmblable  av-dclTus.  . 
llB't  <tf  ta^»ji  in  but  Oanphiad  fuM.  Daa* 


SOS 

thoinc  ;  Il  fe  trouve  aulll  en  Italie  8:  atu  cnrâo&i  4e 
Lyon. 

BOMBTX.  Vpyt^  BoiHix. 

BOX.D,  M.<Kco.  Ona  donné ,  ca Entcwoto^ * 
le  nom  de  kord  à  la  circonfércoce  des  x&n  ,  a  la 
panie  qui  tciminc  le  coicclet  antéricuremcBt . 
pollcrieutement  te  latétalement ,  à  ccUe  <|ni  ter- 
mine latéialcment  les  clftret  ,  à  celle  qai  ter> 
mine  poflétieurcmenicbaque  anneau  de  rabdomeat 
à  celle  enfin  qui  termine  la  livïc  rupét-cOTc  ,  la  lèvre 
inféttenre  ,  le  ch^peroa  ,  les  mandibules ,  les  ml* 
cboires,  &c.  Le  bord  de  toutes  ces  paniescftcntierva 
cilié  ,  crénelé,  denté,  dentelé,  en  fcie  ,  épiucKi, 
déchiré  ,  Sec.  On  lui  i  donné  le  nom  de  r*hord)aiX' 
qu'il  eft  un  peu  relevé. 

BOSTRICHE ,  BoïTUfcwt//. Genre  d'infeûei  Je 
la  troiftcmc  Set^ioo  de  t'Ordte  des  CoUoptèict. 

Les  Bofiriektt  (ont  des  infeâcs  pecfqoe  cyia- 
diiqucs ,  dont  le  corcelet  eft  elobulcui ,  otJioaii*- 
meni  épineux,  on  dente  â  fa  partie  antétinue  A( 
fupciieure  ,  dont  les  deux  ailes  font  cacbécs  bw 
des  étuis  ,  qui  paroifTent  fouvent  ttooqnéi  dt  éa^é  \ 
vers  leur  eitrémi'é;  enfin  dont  les  taifes  root 'S*  : 
formes ,  Oc  compcfés  de  quanc  articles. 


M.Geofiroycdle  pretnier  adtenrqniwd       _ 
ce  genre  d'inlcâes  :  Linné,  St  prcfouc  km»  les  i»- 
loniologiflcs ,  qui  ont  écrit  aptes  lui ,  l'oat  COB»  ' 
fendu  avec  celui  de  Dermclle  ,  auquel  ilnc  r 
ni  par   aucune  partie  du  coips  ,  ni  car  (â 
de  vivre.  M.  ViWii  a  d^^cnt  deux   elpîces  ùc  J 
ttUhti  Ibuï  le  nom  pifnciique  de  Ligaiptrda  ,  c'd 
dite  l'ercriois,  M.  Fabricini'a  établi  deux  geof 
l'un  fous  le  nom  de  Apatt ,  qui  léptmd  àccW  \ 
Bofirickiu  de  M.  Geoftroy,   &  l'autre  fod^  < 
de  BofirUhai ,  qui  cfl  le  même  ti<ic  celui  deSi 
du  même  auteur.  Nous  îgaotons  quels  ont  M|l 
motifs  de  M.  Fabiicius,  en  tranfpoUntiksM 
lefus.   Il  cous  patoitquc  ce  natutalillc.   d 
aés-esad  .    n'avou  pas  examiné  le  Bo/trijK  inm 
GcoAioy  ,  puifqu'il  ne   l'a  point    placé   pats' 
Apaui.   Nous    croyons  devoir  ccnfcrvet  k  | 
Bofirithi  tel  que  l'aétibliU.  Gcotttoy  ,ea  fl^ 
tutlescfpïccs  découvertes   depuis   ce    céliMC  ■ 
luialiftc.   Nous  confeivcrons  aullï  le  gentc  S 
que  M.  Fabiicius  a  mal  a  propos  coofoaduanC'i 
Bojlrithf  capucio. 

Ce  genre  a  quelques  rapports  avec  celui  de 
lytct  mais  il  en  dtaite  par  plulîcors  codtoiis 
mafTc  ,  qui  termine  les  antennes  des  Scolytcs  ,  p 
d'une  r.;ulc  pièce  ,  tandis  ouc  celle  des  B«Jlri 
cft  compoféc  de  tiois  aiiicles  petfeliéi  :  de  f 
les  tatfci  des  Scolytcs  font  gatnit  en-4cdÔM 
pclottcs ,  Ac  ceux  des  Bofiritktt  Toot 
wÛbiiBci. 


3  o  s 

mes  des  Bofirichti  Coat  courus ,  \ 
longueui    de  la    rooici^  du  corcclec , 

malTe  pcrfuliée ,  un  peu  comçiwaii  : 
Tipolees  de  dix  arEÏcIes,  donc  te  piemier 
,  plus  long  (]ue  les  autres  ;  le  fécond 
ouc  le  pTcmiet ,  mus  plus  gros  que'  les 
apeu^lobuleui  ;  les  autres  font  courts, 
lue  globuleux  ;  les  crois  derniers  fonc 
oliée  ;  leur  figure  cA  convexe  d'ua  côcé 
tatre  j  le  dernier  ell  ovale. 

petite ,  arrondie  polUrieuremenc ,  un 
:  dans  le  corcclet  ,  &  l^gèiemenc  in- 
:ux  fout  petits  ,  ronds  &  fatHaas. 

eft  compcfée  d'nt:e  lèvre  fup^ricure, 
fldibules,  de  deux  mâclioiics,  d'une 
^e  &.  de  quatre  ancennules. 

p^riesrc  eft  plate,  peu  large,  corîacéc  , 

emcoi  écbanci^e. 

bules  font  eomécs  ,  très-dures  ,  poin- 

dcniées  ;  les  dents  placées  vers  le  mi- 

raillantes  Se  arrondies, 
•ires  font  membraneufes,  bifides;  les 
:  inégales  i  l'extécieure  eft  un  peu  plus 
'autre  ,    ciliée  ,  pointue,  L'iotcinc  eft 

inférieure  eft  membraneufe ,  petite  , 
:.  LesdiviGoos  font  arrondies  &  égales. 

luIes  font  filiformes  ;  les  antérieures , 
mzues  que  les  autres  ,  font  compofiiiTs 
cides ,  donc  le  premier  eft  court  & 
ond  Sl  le  rroiCème  font  coniques  ;  le 
■vale  ,  alongé  ;  elles  font  iurérée?  au 
aires.  Les  poftérieurcs  font  compofiics 
.es  prefqac  égaux  ,  &  inférées  à  la  bafe* 
lènc  inféncute. 

t  eft  grand ,  anoadi ,  pre&uc  globu- 
le que  les  ^ly  très  :  il  eft  ordinûrcmenc 
t  pâme  antérieure  St.  fupérieurc  ,  de 
teIcTées&  umpeu  coorbées.Ces  épines 
es,  &  fbncpattiedelafubftancc  cornée 
Latfquc  l'infcâe  eft  dans  une  pofîrion 
&  <ju  on  le  regarde  en  dclTus  ,  on  n'ap- 
:  (a  tête  j  elle  dt  caaitemeiK  cachée  par 
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L'Jcaflôa  eft  crèi-  pettc;  il  eftj>rdlàaîremcnr  arco&jt 
ou  coupé  poftéricutement. 

Le>  élytres  font  à-pëu-prfcs  d'égale  latgeut  dans 
toute  leur  longueur  ;  ellct  font  alTez  grandes  ,  Se 
enveloppent  une  parric  de  l'abdomen  :  elles  foi» 
arrondies  vers  leur  extrémité  ,  fbuvcuc  elles  font 
comme  coupées  &  armées  de  dentelures  ou  d'épines 
à  l'eadroit  de  la  troncature.  Au  dcfTous  des  élytres 
il  y  a  deux  ailes  merobraneufcs  ,  repliées. 

Les  pattes  font  d'utie  longueur  moyenne  &  aflcs 
déliées.  La  cuîHe  eft  allez  mince  3c  un  peu  compiT- 
méc.  La  jambe  eft  mince ,  un  peu  comprimée  ,  ft 
terminée  par  plufieurs  épines  très-peu  apparentet. 
Les  urfcs  font  compofts  de  quatre  articles  nlifbrmef. 
Le  premier  de  ces  articles  eft  prcfque  cylindrique  ,  Se 
plus  long  que  les  autres  ;  le  fécond  Veft  beaucoup 
moins  ;  le  troifiime  eft  le  plus  court  ;  le  demiêc 
eft  long,  &unpcurenBé  verslcbouc:  ileft  annédc 
deux  ongles  forts  ,  ugns  &  ciochus. 

Les  larves  des  Bofirichet  rellemblent  à  un  vet 
mol  ,  court ,  un  peu  renflé  :  leur  corps  ,  ordinaire- 
ment courbé  en  arc  ,  eft  compofé  de  douze  anneaus 
diftindls  ;  il  eft  muni  de  (Ii  pactes  écaîlleufci  &  d'une 
tête  écaillcufc  ,  alfcz  dure  ,  armée  de  deux  mâchoirei 
très-duces ,  ttis-folidcs  &  tranchantes.  Ces  larves  , 
fembhbles  à  celles  des  Vrillecces ,  vivcnc  dans  le 
bois  mort ,  le  rongenc ,  le  percent  de  toute  part 
&  le  réduifent  en  poufliète.  Elles  ne  parviennent  A 
toute  leur  croilTance  que  dans  l'efpacc  d'une  ou  de  . 
deux  années  :  elles  font  leur  mue  ,  Si  fubiffent  leur 
méiamorpKofe  dans  le  bois  qu'elles  ont  rongé  ,  Se 
elles  n'en  forcent  que  fous  la  forme  d' in feâe  par- 
fait. Ou  peut  élever  ces  larves  dans  la  farine  de 
feigleoude  froment:  elles  y  vivcnc  trts-bicn,  s'y 
changent  prefque  toujours  en  chryfalide  j  mais  on 
obtient  rarement  par  ce  moyen  l'infeélc  parfait. 

C'eft  autour  des  arbres  à  demi  morts  ,  fur  t^ 
branches  mortes ,  fous  l'écorce  i  demi  poume 
èa  vieux  arbres  ,  &  fur-touc  des  Chéucs  ,  enfin  Cu 
le  bois  coupé  depuis  quelque  temps,  tju  on  rencontre 
les  Bofirichts ,  foit  au  moment  qu'ils  en  forcent , 
foie  lorfqu'ils  y  cecournent  pour  y  faire  leur  ponte. 
Ces  infeéles  ne  fréquentent  jamais  les  flenri  &  ks 


feuilles  des  végétaux ,  4c  ils 
ivcment  le  bois  vivant. 


1  attaquent  que 


net* 


t»oè 
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BOSTRICHE 

BOSTRICHUS.  Geofi.  Fab. 

VERMESTES,    Lin.    A  P  A  T  E,    F  a  è: 

CARACTERES    GÉNÉRIQUES. 

Aktbkkbs  coones ,  en  maflè ,  compofees  de  dix  articles  :  premier  an 
gros  &  long  ;  les  autres  grenus  ;  les  trois  derniers  en  mafTe  peifoliée^ 

Bonche  compofee  d^une  lèvre  fupérîeure  »  ât  deux  mandibules  corn< 
pointues»  de  deux  mâchoires  membraneufes ,  bifides,  dune  ièvre  infcriei 
petite  t  membraneufe  ^  bifide  »  &  de  quatre  antennules  filiformes. 

Tar(ès  (impies  »  filiformes  ^  compofés  de  quatre  articles. 

CorctUt  globuleux ,  oriimairemcnt  armi  antériturenuru  de  pentes  épines  crocl 


ESPECES. 


I.  BosTHiCHi  taricrt. 

Bran  noir  \  éfytrts  rabottufis  ,  rMcuUts  » 
coupéis  &  dcmtéts  À  kur  extrimiiéi  co^tUi 
tubercuU ,  épineux. 

1.  EosTEicKi  mendiant. 

Noir  ;  ûbdomtn  brun  ;  coraUt  ghbubujt  ; 
étytns  un  peu  coupées^  oftc  deux  dinitluru 
obtufii  fur  chaque* 

}.BosTAicHi  céphaîote. 

Voir  ;  coreetit  globuleux  ,  épineux  mué* 
rieurtment  i  éfytrarabateu/a^  un  peu  tron- 
fuéts  b  dentéts. 

4*  BosTAiCHi  coma* 

Voir  ;  corettei  tubercule^  biconm  UMi&ieÊS^ 
rtmtni  p  éfytra  ensiires  »  ci     rinées. 


5*  BosTRicHi  crochu.* 

Voirâtn;  corctUt  arrondi^  armé  de 
crochets  dentés ,  élytrts  munies  d  une  ^ 
déni. 

6.  BosTRicui moine» 

Noir  :  corcelet  convexe  ,  tubercule;  él 
un  peu  coupées ,  prefque  dentées  ,  avec 
lignes  longitudinales ,  élevées. 

7.B0ST RICHE  Jéfuiie. 

Voir  i  éfytres  entières  »  fortement  j 
tillées  >  corcekt  élevé  »  épineux  aniéri 
mentm 

%.  BosTHicHE  en  deuil. 

Voir  ;  corcelet  globuleux^  couvert  de  p 
ikvés  ;  éfyeres  rabottufes ,  entières.. 


■  f 


•  * 
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B  O  S  T  R  I  C  H  E.     (Infeûes.) 


>sTRicHE  Capucin. 

élytrcs   ent lires  f  rouges  i  corcelet 
: ,  couvert  de  points  élevés  ,  pointus» 

osTRiCHE  bimacuic. 


14.  BosTRicHB  Hermîte. 

Noir  ;  élytres  coupées  ,  pointillées  ;  corce- 
let globuleux ,  tubercule  antérieurement. 

ij*..  Bostriche  brun. 

/  ^    ,  r  ,  .  D'unbrun  ferrugineux  ;  corcelet  globuleux, 

corcelet  globuleux     avec  une  tache  \  un  peu  épineux  aLrieurement  s  lires  col 
nduéede  chaque  côté;  élytres  cou-    pécs  ,  noires  poftérieurement.        ^ 
nneujes.  '  1 

I^.  BoSTRlH£COUpe« 

Brun;  antennes  fauves  ;  élytres  pointillées  ; 
coupées ,  fan^  épines  ni  dentelures. 


o  s  T  R I  c  H  E  double-épine. 

re ,  pubefcent  Ulytres  brunes ,  forte- 
fitillées^  tronquées  ^  armées  de  deux 
rus. 

os  TRICHE  murlqué; 

élytres  brunes ,  coupées  &  Jixdentées 
lité  ;  corcelet  convexe  y  mûri  que. 

'RICHE  (ixdeucéf 


antennes  fauves  ;    élytres  prefque 


17.  Bos  TRICHE  nain. 

Noir  s  élytres  entières ,  pubefcentes ,  poin- 
tillées ,  brunes;  corcelet  élevé  ^  tubercule. 

18.  Bostriche  bordé. 

Noir;  élytres  ent lires ^  pâles ^  avec  tout  le 
bord  noir* 


19.  BpsTRiCHB  marginé. 

-  .      -.         ,    .,.~^         Noirâtres  corcelet  velu  ;  élytres  entières  , 

.,  CBupées,  munies  de  Jix  petites    obfcures,  avec  les  bords  &  quelques  poinù 

{ferrugineux. 


\ 


)■    •  «^  f  fciÉM^aa^riMMfcwÉM 


iifinii  lairiTi 
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:   ...    ._     .  _-     .^— ^^ .      ^,.  .,  j.     ^^,-.      ^    - -.^  t:  5*:i  pj»  panJ  que  le  Bofir'ul 

^     ^^.    —     i,,:  I.       i^  *V,  **  ~:'"-~iu:T  ti't  |:'.ôc  cw,  on  peu  avance  &  r 

'"    *"  ?   i»i  ^M-:»  -icr,  ar.:'::Cwrcment.  L  *ccui  or 

--'^^    T..:.--—         ".     -r:. -.-r::      r.:;  ^   xsl-      I^î  i.Tr:n    .".-c:  fcrrrrccnt  poiniillccs,   • 

-  ^':-— -.       '•    —    —-.'-.._•    .---..    r  ^.  -"•/-   rr-      lincs  îL«^îc«  l-r^^ridinalcs  lur  chaque ,  i 

'"^.     —        -   ■■■  —  -  ^i.    -:.   -•^.        ^-i5^»  »-        iict  la  j^i  iC-T««,  xTusie  <ie  dcui  iub< 

^         —    '--*■■    •*     r.-r.        -^-  T.j.     .       -  ^4i:ii:  :ics,  Labôcaien  cft  un  peu  ccndu 

-^  .  .  :  =-:<rrs  1  .  :r.e  de  Bourbon  .  d  oii 

~      ■    "      ■  n  ";t-  .  ri:  V!   David  ,  gouTCiccui. 

'       r r:    rr-^i  ^  ^tt^sut    i    szn  rzn\  T'i  .z&rur^  ii  :ci. 

C'.i       .^    -,:.   «•:•«■:':*.    ^   f-izu   l'cczc      xu  cior      ^^.-r---      ixjri    iziegrs.    En:,  0€    k:jl,    •: 

-  yLL-zsTiTu:, .  îoz:  a  !oc3ic  &  .a  par. ce  u: 
.-,fif  acjii'i-  . .--: .i cc:t* ci:  :rcs-r.oir.  l-  ; 

....    -     i:_'vu  ^    i   rrrr^-^-,    i^    un-.   ;.  la      .^^  „  i^,  ^.^,^«^L«=jrcaeù  ::cs-rc::: 

■  rs  jjn  ^A^^:^••.».  arTo:iJ.es  &:  cz:!t:cs  a  . 


\    • 


j-^v    -,   •-.  •  ,  -1  . ^.•.».*s;i.  ,  n;rï-  i'im  ce:  cs^«;zc  sou  lignes  lor.^ 


I      ^  XKsnear  ai  Mr-}.-ér  cpiccsx ,  aui«  :.  1 
•.^    n:.   -  :    :^...-  .  ^  ^*-mMx.  r  jur  ft  [  ^awy  miujcsxL  U  ?ê«  et';  roirkrc ,  a%  c>  :. 
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ft^o  tmncato.  Fab.  Syft,  entom,p,  J4.  n^,  1. 
Szec,  i'zf,  tom,  \,  p.  62..  no,  i.^^  Mant,  inf,  corn, 

Ligniperda  comuta,  Pall.  SpîciUg.  [ooloj^  inf, 
f.  8.  eah.  i.  fg.^'i 

H  rcflemble  aa  Boftriche  Jéfuite ,  pour  la  forme  & 
2a  grandeur.  Tout  le  corps  ed  noir  en  deffus,  & 
brim  en  dedous.  Les  antennes  font  d'un  brun  clair , 
tL  un  peu  plus  longues  que  la  tèce.  La  tête  eft  cou- 
verte antérieurement  de  poils  fcrrugineui  bruns  ^  très- 
fcrtés.  Le  corcelet  efl  convexe ,  tout  couvert  de 
points  cievcs ,  un  peu  plus  faillans  à  la  partie  an- 
léncure.  L'écuflbn  eft  très-petit.  Les  élytres  font  for- 
tement pointillées ,  &  elles  ont  chacune  trois  lignes 
longitadinalcs  élevées.  La  partie  poflérieure  e(l 
on  peu  tronquée  ,  pointiHée,  &  on  y  remarque  (ix 
petites  dentelures  ^  qui  font  la  fuite  des  lignes  longi- 
■idkna!cs.  / 

Il  fc  trouve  en  Amérique. 

Du  cabinet  de  M.  Banks3  il  fc  trouve  au/I!  au  cabi- 
■ec  du  roi. 

,  II  a  été  rapporté  du  Sénégal ,  par  M.  Adanfon. 
Les    Nègres   de   ce   pays    nomment   cet    infcde 

7.  Bo  s  TRICHE  Jéfuite. 
^oiT%iCHVS  Jefuita, 

Bofirichus  elytris  integris  variolofis  ,  thorace 
maici  truncdto  fpinofo, 

Apaxe  jefuica  elytris  integris  variolofis  ^  thorace 
êtuice  truncjto.  Fab.  Syfi,  entom,  pag,  54,  n^,  3, 
—  Sfec,  inf.  tom.  i .  p.  ^  i .  no.  j .  —  Mont,  inf.  tom . 
'•FiS-  3J-  «o.  4. 

n  eA  prefque  une  fois  plus  grand  que  le  Bofirîcke 
C^ucin.  Tout  le  corps  eltnoir.Le  corcelet  eft  élevé, 
fBDvexe,  entièrement  tubercule  ^  fur-tout  à  la  par- 
er antérieure,  avec  des  dentelures  élevées,  un  peu 
vqaécs  &  pointues  à  la  partie  antérieure.  L'écuubn 
cft  très-petit.  Les  élyttes  font  fortement  pointillées  5 
;Ia  points  font  très -rapprochés  ,  &  ils  forment  des 
I frics  aflez  régulières  :  Teztrémité  n'efl  pas  tron- 

fe ,  mais  feulement  un  peu  déprimée.  Le  deflbus 
corps  cft  noir  ,  avec  des  jpoik  rouflatrcs  bruns , 
Itmèmcmcnt  couru  ,  &  yiubles  feulement  à  la 


n  fe  trouve  à  la  nouvelle  Hollande* 
Pu  cabinet  de  M.  Banks. 

S.  BosTRicHE  en  deuil. 
BoirJt/cjfiri  luMuofus. 

icftnchi»   niger,  thoract  pbho  muricMù  ;  efjh 
^  fcatris ,  inugris.  Eut.  tm  kiJI,  net.  éu  uif. 
"rBiCHi.p/.  i.jCg.^. 

effcmUe  tnnlremcBt  n  JÊq/hidk  C^PKiii^ 
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noir.  Le  corcelet  eft  prefque  globuleux ,  6c  couvert 
de  points  élevés,  pointus.  Les  élycres  font  un  peu 
rabotcufcs ,  luifantcs.  Le  dciTous  du.  corps  &  les 
pactes  font  luifances. 

3'ai  trouvé  cet  infcdlc  fréquemment  en  Provence, 
fur  le  bois  coupe  du  Chêne  vert,  Quercus  Ilex. 

p.  BosTRicHE  Capucin. 

BosTRiciii/s  Cap^'cinus, 

Boftnckus  nigcr  elytris  integris  punâiatis  ru^ 
bris  i  thorace  gibbo  muri^ato.  En:,  ou  hift.  nat,  des 
inf,  BoSTRlCHE, /?/.  i.fig*  I.   B.  C. 

Boftrichus  niger  elytris ^  ruhris.  GCOYY.  'Inf 
tom.  l.pag,  joi.  /?o.  1.  tab.  S.fig.  I. 

Boftrichus  capucin  us  niger  ,  elytris  abdom'ne^ 
que  rubris  y  thorace  emarginatoretujo.  Fab.  Syft.  ent, 
pag.  f9.  «o.  I.  — Spec.  inf  tom.  i.pag.  67,  n^.  i. 
— —  Mant.  inf  tom.  i.pag    ^6.  ne.  i. 

Dermeftes  capucinus.  LiN.  Syft.  nat.  pag,  f6i. 
no.  5,  —  taun.Juéc  n^,  41  éî. 

ScHAEFF,  Elem,  inf.  tah.  iZ.—^hon.  inf  tab. 
lS9.fig.  I. 

SuLZ.  Hift. inf  tah  l.fig.  5.  tf.  C. 

Dermeftes  capucinus,  Schrank.  Enum.  inf  auft. 
«^  ^8. 

Dermeftes  capucinus.  Vill.  Entom.tom.  i,pag^ 
46.  n°.  5. 

Il  varie  beaucoup  pour  la  grandeur.  Les  antennes 
font  noires.  La  tête  eft  noire,  petite,  inclinée.  Le  . 
corcelet  eft  noir,  grand,  prefque  globuleux,  légère- 
ment échancré  ancérieuremenc ,  couvert  de  points 
élevés  pointus.  LécuHon  cft  noir.  Les  élytres  font 
rouges,  couvertes  de  points  enfoncés ,  prelque  rabo- 
teules.  Les  pattes  &  le  defTous  du  corp}  font  noirs. 
L*abdomen  eft  fouvent  rouge,  &  rarement  d'un  brua 
noir. 

■ 

Il  fe  trouve  dans  prefque  toute  TEuropc^  fur  les 
troncs  à  demi-pourris  des  arbres. 

10.  BosTRzcHEbimaculé.  f 

BoiTtLiCHus  bimaculatus. 

Boftrichus  niger  thorace  gibbo  fubmurîcato ,  utrin-^ 
que  macula  grifea ,  elytris  retufis  bifpinofis.  Ent.  pu 
hift.  nat.  des  inf  Bostriche.  PL  Z.  fig.  14* 
A.  B. 

II  cft  une  fois  plus  petit  que  le  Boftriche  Capucin. 
Les  antennes  font  d'un  brun  teftacé.  La  tête  eft 
ncnrc ,  it  la  lèvre  fupérieure  cft  ciliée  de  fauve. 
Le  corcelet  eft  noir ,  globuleux ,  couvert  antérieu- 
rement de  points  élevés ,  avec  une  tache  gri(àtre  , 
fermée  par  un  duvet  cotonneux  »  qui  laiflfe  voir  quel- 
quefins  un  ou  deux  points  noirs.  Les  élytres  font 
noirci»  rabotcufcs,  couvertes  d'un  duvet  rouflatre 
phtf  OD  tnâÎM  Caié.  Elles  fenc  coupées  à  rexorémité  , 
ft  Hitticf  chtcmie  d'ant  épine  fectci  comte ,  arquée. 


-   -    H  BO  S 

-  ■-^~    — "--  :  -:^     i  i-.it-  '  -sharsa.  Trnr    «  ::r:-ï  c.'t  1:1  peu  pubc 

"  ■  •  • 

-       "_"      .  .         :rtQii::L 

-Il  JC  rrcTS  cz  Prorcncc,  duif   le  bo 

^  T ...        ri  i.    raicî-  Je    lai    :roDTc    pl-s    orii: 

1-    r.Jl,      ^"'  —- ...TI  J^      ^^^^   »^   -^^"^  ^  î*  ^igoc>  coupe  jep^u 


Ji/'^.Â^  sTjrf?'  tlyznM  nzLfu  nth:î::s 


J/  i^'^'9.  £ar.    M  «y^.  juf. 


LE        • 


-<Lnz:  .ff .  '  mt.  z .  rjy.  j  : .  ne.  j . 

tl  TdeniTu:  .  socr  la  forme  A:  Ii  p:u 
Jn'ir-^ffe  «'g^fif-rr*  To.::  le  câips  cil  co;: ,  Ii 
.  iiuc  £1X1  ms  retire.  Le  corcciec  eft 
-  Li  AS  I  Tcittncic  Âk  !cs  bcràf  Iatè»i:i;  i! 
£  ucc=L-i:<:  I  û  nrt:-e  lurtnccre  &:  ar.:c7. 
lunrv^c»  \izsmi  tz.ztr.CLn  lonc  un  peu  ; 
•av  M.  m  Tcx  7\:zs  cr^  oae  les  Âorrcs.  L. 

rrnxinifrzF   M.^:£2ri:e=:es;  »    laos  cp:rc« 
s:uzr&  Lz  zzcri  ,  en  dciToas ,  &:  1: 
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I  Inuauus ,  oMtnnitfàvil }  tfyltîs  putâ^ 
tit  iiurmitiu.  Em.  ou  Hifi.  nat.  dit  hf. 
Wfi.  i.Jtg.  x.J.B. 
it,  cjlîndrïqoe,  bmn  ,  luifaat,  an  pea 
Les  antennes  fani  d'un  jznnc  fanTe.  Le 

prcfqae  globuleux ,  cbagnné  antédea- 
è  Se  luifant  poftéricuiemeiit.  Let  f lytrei 
Mes,  obliquement  coupéei  à  leur  excr^- 

dcnri    li  (âni  ^pinct.  Let  putei  font 
loirâttc. 
vé  cet  infeâe  le  TÎfi|;t-qoam  juin ,  uis 

Puis,  fur  k  bois  moit  deCluia^icr. 

TKICKE  Daîn. 
tBVM  mintaut. 

t  nîger  tfytrit  inttgris  ptuiBatU  piteux, 
hc  aniUt  ftabn.  Eut.  ou  kifi,  nat,  dts 
■RICHE.  ^/.  i.,fig.  \^.A.Bt 
Datuin'-ger,elytns  inttgris pictU ,  tho- 
ftâiro.lAa.^yJl.tiuoiH.piig.  $4.110.4. 
f.  tom.  I.  pag,  il,  no.  j.  —Maitt.  iaf. 
'.  Jî.«°.  *. 

ne  fcàs  plus  périt  que  le  Bofirîche 
:s  antennes  foni  jaunâtres  ,  un  peu  plus 
;  la  tête.  La  tctc  cfl  noire  ic  ijlTe.  Le 
noîi,  tie'd,  aïioadij  tubercule,  fur- 
iitic  anifrieute  St  (upéricute.  L'^cuIToa 
t.  Les^lfcres  font  brunes,  pubcTcentcs, 
«ûnôll^s  &  arrondies  pon^rieuiemcnt. 
Se  le  dellous  du  coipi  &nc  d'un  bran 

re  dans  la  Nouvelle-Zélande* 
et  de  H.  Banks. 

iicHE  bord^ 
mal  iimiatat. 
I  sttr,  liytrisiiuegrîtpailidîs,  margiiu 

mbatiis  dM/-,  ifytris  inttgris  paliiÂis  : 
ùaîgro.jAa.MMi.inf.tom.  i.fug.^^, 

X.  La  t(te  eft  noire ,  luilante ,  faos  tacbes. 
cft  gIcAukvx    noir ,  couvert  d'un  duvet 
.  Les  i\jiits  Coot  UÂcs,  pccrquc  ftriées, 
tout  le  bord  noir, 
vcàKielL 

TRicHS  margÎBJ. 

:mv»  Marginaiiu, 

u pLjcus  fthiTMce  vitlofô  ;elytTÎi  iaitffis- 

'pat  piiuSififitt  femigiaeis, 

>ar^inatns  thoract  viliofo .,  efytris  inttgris 

irpM  faiBifqucfinmgiiUÙ.'iÀt.  iUiU, 


B  OU 


'ii-f 


n  cft  feàx.  Lei  oundibnlet  font  avance ,  en 
ferme  de  pinces.  Le  cOTcclct  eft  éltti  ,  arrondi  pot 
térieurcirteni(Ciinei,vdD,  ooi^uc,  Letélytccslbnt 
eutitres,  presque  ftriéet ,  noiiitics,  obfclircs ,  avea 
les  botdi  Ac  quelques  pointa  ictrueîneui,  difpofifs 
tarctnat  en  lùnc  cranlveilâle  ondée.  L'abdomen  eft 
noirSnc  avac  u  bord  fetroffaoïx.  Les  pattes  ftMit 


Il  (ë  tioBTe  en  Saxe. 

BOUCHE,  M,  infirtpntnta  ciianti  Ancime  dadk 
dn  itgnc  animal ,  fani  en  excepter  mime  celle  de» 
Yen,  ne  préfente  autant  de  diffibcnces  daiu  Ie> 
paitics  de  la  ioatÂg  ,  que  celle  des  înfcâes.  Du  qua- 
drupède ruminant  au  eamivere ,  de  roiTeln  de  proie 
an  granivore,  dn  Servent  à  ta  Tottne  >  de  la  Rait 
i  la  Sole ,  de  la  Baleine  an  Dauphin .  d'un  coqait 
lage  i  un  molorque,  la  dîffiîrence  a'cft  pas  £  gnnde 
que  celle  qu'on  obfcrve  entre  un  Papillon  fc  «ti 
Scatabé ,  une  Mouche  ft  un  Cnbe ,  une  Punailï 
&  on  f  otinnilion ,  ooc  Abeille  fc  tuie  Arai^ëe.  L'é- 
tnde  des  parties  de  la  bouda  des  in{cûc«  eft  fi  c» 
rienfc  ft  u.  iotéicflânte,  qu'elle  fenlc  peut  jeter  «h 
grand  jour  fui  leur  hiftoire  i  8t  fi  l'Entomologie  fût 
dans  la  fuite  de  plus  grands  ^regris,  elk  les  devt« 
fani  doute  à  h  (orbite  connotfEiiace  de  ces  parties  t 
en  eJFet ,  fi  les  bakiiudes  &  la  manitie  de  vivre 
des  animaux ,  dépendent  niùquettient  de»  oraanct 
dont  iU  font  pourvus ,  la  bauekt  des  înfeâes ,  beau- 
coup^ni  compliquée  qw  celle  des  ioires  aniaunt, 
comparée  de  poueurs  pifeees '^nî  ftcembincat,  K' 
qni  tendent  unes  à  les  noomt  ft  i  les  défeodtc. 
munie  d'inftiument  qui  fervent  «u  taâ  ,  de  pince»' 
propies'  à  (âifir  la^oic,'  tte,  doit  aécdbiiêmcnc 
jouet  on'  nès-gtana  i^k  dans  Téconomic  aûnale. 

On  peut  ail&nent  reconnoître  ,  à  la  feule  infec- 
tion de  la  bouche  d'un  infeâe,  qoelles  {ont  lëa  h» 
Intudetfft quelle  eft  £à manière  die  vivre  La. trompe 
duPapiQon,alongéc,  moUeSc  fiexibk.o'cftpnme 
qu'àrecirer  Ics'fuei  contenus  dans  les  fleurs;. elicn  eft 
pas  aflex  forte  pour  peiccr  m£the  les  coips  Ici.plDÎk 
moat ;  lamoinore  pellicifk  foffiioit  pour  l!anCier s 
celle  de  la  Punaisé ,  an  contraire ,  compoféc  de  pfa> 
fieitrs  parties  cttt-finct,'  iiti-déKFci,  It  cependant 
iiét-folidcs ,  peut  pénétrer  danslc  tiflit  des  plante*, 
oapercct  la  peao  dci  animaux,  ^s  ntandibuks  je 
rAraighéei.mcé^t  grandes,  8c  années  «funpîquii^ 
ircs-'<mr  fc  'tiis-ajgn  ^  Ibnt  propres  à  fâiCt  Ac  à  tuer 
des  infeâct.  Ui  ÂMicAe  dû  Ponft  ccUe  dci^lHicç 
font  années  d'nn  daidJ' raie  fibeAextrCme, qui  s'iih 
finne  allez  facilement  dans  la  cbaîi  des  animaux  ,  tt . 
^i'; inu^fé'Ci  Imadc,  eft  compeAc  ^'pluûéui» 
pitcca.&fiùt.  l'afficc  ^on  fnçoîr,  apsts  avoir  fiifc 
-oeini  itim  dard.  lad^cndaauBent  «r  fk  tron^^ 
h  Onèpei  cA  9fmt»  de  mandibdâ  •  p«r  le  najtA 
defquclEés  elk  «oepe  ft  «Uchire  Icsfcnn  8t  les  mnis 
dont  ellQiciire  ka  fecs;  elle  tes  cin|t(iie  'nmm.l^ 


xnicMiv-les  lïib&nccs.ptomti  bkir'><w  nid.-llw 
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^11  ps>ince  ûguc,  annonccnc»  <lans  (es  Colcopcèrcs  , 
des  inlcâcsi]ui  vivent  Je  rapine  &  qui  ton:  la  guerre 
aux  4'Jties.  Des  mandibules  groilcs  &  épail'cs ,  ter- 
miner s  par  un  rebord  tranchant ,  déhenent  uif  in- 
icc\c  i]ui  ronfre  le  bois  &:  les  corps  les  plus  durs. 
Celui  i]ui  le  nourrit  limplcment  de  teuiîles  de  végé- 
taux ,  a  les  mandibules  moms  grolFes  &  moins 
(o:u^  -j  ciu-s  ont  de  légères  dentelures, &  leur  rebord 
cil  p^'u  tranchant. 

Le  fjlK'me  cntomologiquc  de  M.  Fabticius  »  cé- 
IcLmj  iû:u[^ille  de  Kiell,  e il  fondé  lur  l'examen 
des  ^  arties  de  U  houckc  des  inledcs,  re!a:ivcnient  au 
nonure,  a  !a  proportion  &  a  la  lituation  des  pièces 
^ùi  la  compolenu  Ce  rydème  qui  fc:a  faits  dou:c 
époque  dans  l'hiltoire  dcsinfedcs»  ell  cependant  en- 
core bien  éloigné  de  U  perfection  donc  il  clt  fuûepii- 


qu;:  qucL]ucs  au:res  qui  ne  préfentent  piefque  point 
d.  iiirtc:cnces ,  Ion:  cependant  placés  dans  oesclalles 
d..icicn:es.  Par  exemple ^  nous  voyons  avec  furprifc, 
d.iis  les  mèmwS  claifes,  le  Monocle,  la  Frigane  6c 
1  Al'e  lie  j  la  Libellole,  la  Scolopeiidie  6c  l'Araignée  ; 
L  Mouche ,  le  Pou  6c  U  Mittc ,  &c.  £t  dans  des 
c  «lies  dii^.' rentes,  le  Cloporte  U  l'Iule,  le  Monocle 
&  rLL:«.M  le  ,  la  Mit:c  ^  le  Faucheur,  le  Pou  6i 
l«  l'UwC,  Uc.  Cependant,  quelque  d;tiicile  â  établir 
qLc  U.:  un  p^uil  1)  Itcme ,  a  caufc  de  la  petitcfie  des 
f  ^:(:cs  de  la^a^(Âr ,  &.  de  l'impodibilité  quelquefois 
de  les  développer  pour  les  appecccvoir ,  il  eit  far.s 
Jjutc  a  dciirer  que  les  Entomulogiftes  s*at:aehent  à 
U\  cxa:c:r.cr  a'.tcntivcmcn; ,  &  a  les  écudici'  beau* 
<oj/  ^lusru'cn  li'a  fait  ju [qu'a  ptéfeots  car  elles 
l-c/^t:»:  c:jc  employées  avec  le  plus  grand 
•ft\ai;tj^^  ,  a  1  t:aM:lii:ncnt  des  genres  :  mais 
r'iLS  t'f>'ju>ns  que  la  hout^ht  des  infcdles  four- 
rific  jfT.A'.'.  ces  caractères  de  claflcs,  plus  faciles  à 
JÂifi:  &:  plus  ::ancbés  que  ceux  que  fourntllent  les 
ailes.  L?s  part:cs  de  la  bouche  font  très- apparentes  « 
&  on  le^  d  itu.guc  bien  avec  une  (impie  loupe,  dans 
les  tr.fe«^et  l.-i  peu  gros ,  Ôc  inêinc  dans  tous  ceux 
qui  ors  au-dcf^-js  de  Jeux  à  trois  lignes  de  lon- 
gueur j  rr.a:s  a  :iicfure  que  rinfcclc  eit  plus  petit, 
en  éprouve  la  p!us  grande  di/fîmlté  à  les  mettre  en 
évidence  ;  il  clt  même  quelquefois  impolTîble  d*]r 
farvcnir.  Le  monirrt  le  plus  propre  pour  les  obfcr- 
*"  .  c'cil  locffue  1  iifcLte  vient  de  mourir,  ou 
r^'-'^  t-n  Va  ramolli  a  U  vapeur  de  Teau,  parce  que 
♦4-k*-,  :tucnacat  «dors  la  policioo  qu  on  leur  a 
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de  leur  koucke  ,  U  ida* 

^^'ili  Drconcnt.  Les  mu  pour- 
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font  la  giserre  aux  autres  infedlcs ,  &c.  Tels  Ton:  !n 
Coléoptèies,  les  Orthoptères ,  les  Ncvroptcicf.  L%s 
autres,  pourvus  limplcment  d'une  trompe  ,  ne  peu- 
vent le  nourrir  que  de  liquide  répandu  (ur  les  fleurs 
&  en  diftérens  endroits ,  ou  qu'ils  vont  chercher  dans 
le  tilTu  des  plantes  &  à  travers  la  peau  des  animaux  : 
les  Papillons ,  la  plupart  des  Diptères  font  dans  !e 
premier  cas  ;  les  Punaifes,  les  Poux  &  quelques  Dip- 
it-rcs  font  dans  le  fécond.  Enfin,  quelques  infci^s, 

(pourvus  en  mcmc-tcmps  de  mandibules  3c  d'une 
rrompc ,  vivent  indifféremment  de  fubflances  folides 
&  de  macièrcs liquides  :  les  Abeilles,  les  Guêpes,  eo 
un  mor,  tous  les  Hyménoptères  &  la  plupart  dci 
Araignées ,  nous  en  rourniilcnt  un  exemple. 

On  compte  dix  parties  ou  pièces  principales  dans 
la  bouche  àc%  différcns  infeâcs. 

1^.  La  lèvre  fupérieure,  (  laiium  fuperîas,  Ciy» 
peu  s,  Fab.  ) 

i^.  L  a  lèvre  inférieure ,  (  iatlum  inferius^  Iwûhiwm^ 
Fab.) 

)*.  Les  mandibules ,  ou  mâchoires  fapcxieiireii 
(  mandibulA,  ) 

I      4*'.  Les  mâchoires  »  (m<tx.'//a.) 

f  *•  Les  galères ,  (  gale  a.) 

6^.  Les  antennules,  (paipi,^ 
7<>.  La  langue ,  (  iingua,  ) 
8^.  Le  bec ,  (  f9)fr«m.  ) 

9®.  Le  fufoir^  (  kaufUllum. 

lo^.  La  trompe  j  {pro&ofcis,  ) 

La  fi'vre  fupérieun  eft  une  pièce  tranfvcriâict 
mobile,  coriace  ou  membraneufe»  qui  fc  oroifC 
à  la  partie  fupérieurc    6c  antérieure  de  la  bouckc,^ 
6c  qui  recouvre  ,  en  tout  ou  en  partie,  les  mn^K  ^ 
bu  les  ,  lorfque  la  bouche  de  rinfeûc  cft  fcfifc  ^ 
On  appercoic  facilement  cette  pièce  dans  les  inrcAci 
à  étuis ,  les  Sauterelles ,  les  Abeilles ,  les  Icknca» 
mons  y  6cc.  On  a  aufli  donné  le  nom  de  Icvrc  à  vit  ' 
pièce   meoibrancufe  ,    très- mue  e  ,    qui  cnvclof|C# 
la  bafe  des  foies  des  Cigales  &  des  Pnnaîfes  •  61  fNf* 
l'on  n'apperfoit  bien  que  lorfque  ces  foies  fi»l  ic*|r 
tirées  de  leur  fourreau.  Les  Papillons ,  ks  «'«{^■ir 
à  deux  ailes  6c  IcsCruilacés  ,  n'ont  pinaK  dclcfl^' 
fupérieure. 

Il  faut  remarqaeranc  Linné  dL  M.  Fabcicias  ,  dat^ 
la  defcriptîon  qu*ib  donnent  des  ScaraMs  , 
tons.  Cétoines 9  Aec.   (c  fenreiic  du 

Eour  défignec  la  partie  fupjiicart  Ml 
ï  tète  de  ces  infcâcs  »  qoc  ooot  wtff 
crès-dîffërcnte  de  la  lènc  Ay^ncwc.  Ccflarf 
toujours  moUle  «  tandis  qu  m  chyciou  m  d 
t!f(u ,   6e  Eût  partie  de  b  léic  dct  mMttÊ,  H»f 
y  ;-i...  p.-^  ^^-  €^^-wim  la  lèm  b     " 
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La  levrt  inférieure  cft  une  pièce  tran(ver(ale*  mo- 
bile ,  coriace  »  fouvcnc  divifée  en  plufieurs  parties , 
qui  ccrminc  U  bouche  infoieu rement.  On  ne  la 
trouve  point  dans  les  infeâes  à  demi-écuis ,  &  dans 
ceux  qui  n*oac  point  de  lèvre  fupérieurc. 

L'ufaze  des  lèvres  dans  les  înfedlcs  eft  defHné  , 
cocime  oans  les  autres  animaux  ,  à  contenir  ,  à  di- 
cigcr  les  alimens  ,  &  à  garantir  les  autres  parties. 

Les  mattdihults  (ont  deux  pièces  dures  ,  fortes  p 
de  la  condflance  de  la  corne  ,  aicucs ,  tranchantes 
ou  dentées,  placées  à  la  partie  laceialc  &  fapéricure 
de  la  bouche ,  immédiatement  au-de^Tous  de  la  lèvre 
fupJricure.  Leur  mouvement  eii  latéral,  tandis  que 
celai  des  lèvres  s'exécute  de  bas  en  haut  &  de 
haut  en  bas«  Ces  pièces  font  déiignces  par  tous 
les  naturalides  fous  le  nom  de  mâchoires.  Les  in- 
fectes qui  prennent  des  alimcns  folidcs ,  font  les 
fculs  pourvus  de  mandibules  plus  ou  moins  fortes  , 
fuivanc  la  dureté  de  ces  alimens.  Ceux  qui  vivent 
de  rapine  ont  les  mandibules  plusalongccs  &plus 
Càliances  que  ceux  qui  rongent  le  bois ,  &  ceux-ci 
les  ont  beaucoup  plus  fortes  que  les  autres  qui  fe 
BOurriiTenc  de  feuÛles  de  végétaux. 

Les  mâchoires  font  deux  petites  pièces  fouvent 
minces  &  prcfi^juc  membrane  u  Tes  ,  d'une  conlî  (lance 
&  d'une  figure  différentes  de  celle  des  mandibules  : 
elles  font  termine  es  par  des  dentelures  allez  folidcs , 
&  elles  font  pre(que  toujours  ciliées  à  leur  partie 
interne  \  on  les  trouve  immédiatement  au-dellbus 
des  nundibules,  encre  celles-ci  &  la  lèvre  inférieure. 
Leur  mouvement  s'exécute  latéralement.  Les  mâ- 
choires n'ont  pas  alTez  de  contiftance,  &  ne  font 
fis  mues  par  des  mufcles  aflcz  forts  pour  couper 
&  diviser  les  alimens  dont  les  infcâes  font  ufage  ; 
nuis  elles  fervent  à  les  diriger  ,  à  les  conrenir  ,  à 
ttnnincr  la  maftication  ^  &  à  &vorifer  peuc-étrc  la 
déglatition.  Si  nous  en  exceptons  les  infedes  de 
h  daflc  des  Hyménoptères^  dans  lefquels  ces  parties 
fimt  remplacées  par  une  efpèce  de  trompe,  tous 
kl  autres  qui  font  pourvus  de  mandibules  lé  font 
«fi  de  mâchoires. 

Lis  gatetes.  M.  Fabrîcins  a  donné  le  nom  de 
^dea  à  une  petite  pièce  membraneufe ,  large  ou 
crlindrique,  qui  fc  trouve  placée  à  la  parue  ex- 
imcarc  de  chaque  mâchoire  des  infeâes  de  la  fa> 
BÎ  le  des  Sauterelles  »  &  qui  les  recouvre  prefqu'cn- 
lièrement.  Ce  n'eff  que  fur  Texillence  de  cette  pièce 

£\  ce  natutalifte  a  éubli  Gi  féconde  elailë  ,  celle 
Uionaies^  Vloncaa»  Les  galè-es  font  inférées 
M  dos  des  mâchoires ,  entre  celles-ci  &  les  anten- 
ttks  antërienrcs.  Elles  diffiètent  très  -  pca  de  la 
lièce  czcécieure  de  la  plupart  des  mâcnoires  des 
CoUopcèrcs, qui  font  diTifees en  deux  parties  :  elles 
Ak  fcukineDC  on  peu  phts  grandes  &  un  peu 
^bi  annces  :  cUcs  paioidcnc  fervir  à  cacher  &  dé- 
fafo  Im  auKct  parties  de  U  boiiche^  conjointe- 
avec  Ifis  deù  lènct. 

Us  MMumtMUs  {ont  an  nombre   de  deox,  de 
.H(|.  Ito.  au  Irfêgii.  Tûm  FI. 
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quatre  ou  de  fii  ;  ce  font  de  petits  filets  mobiles  » 
articulés  ,  rc/Tcmblant  en  quelque  force  à  de  petites 
anteimcs.  Elles  ont  leur  attache  à  !a  partie  cxicricure 
des  mâchoires  &  aux  parties  latérales  de  la  lévre  in- 
férieure dans  les  infcdcs  à  étuis,  dans  ceux  à  quatre 
ailes,  nues,  réticulées^  &c.  Elles  accompagnent  la 
trompedcs  Abeilles^ des  Iclineunions,&c.  M.  Fabri- 
cius  a  pareillement  donni  le  nom  d'antcnnukskdcur 
peti;s  nlcis  qui  fc  trouvent  à  la  bafc  de  la  trompe 
des   Diptères  ou  qui  accompagnent  les  foies.  Les 
Hémiptères  font  privés   de  ces  parties.  L'ufage  des 
antcnnules  ,  ainfi  que  celui  des  antennes  ,  n*efl  pas 
encore  aflcz  bien  connu.  Elles  iemblent  cependant 
deftinées  à  palper  &  reconnoitrc  les  alimens  ou  à  les 
fonder ,  comme  les  mots  latins  àtpaipi  Bc  îentacula 
le  dcfignent.  Ces  parties  ne  font  point  abfolumenc 
nécelTaires  à  la  vie  de  l'infcéle ,  puifque  s'il  perd  fes 
antennules    par    une    caufe   ifuelconque  ,     il    vie 
néanmoins  &  ne  paroît  pas  foufFrir  de  leur  priva- 
tion. Les  antennules  font  compofécs  de   deux,  de 
trois  ,  de  quatre  ou  de  cinq  articles,  rarement  de 
(ix ,  &  jamais  d'un  nombre  au-delliis.   f^oy^^  An- 
tenne ,  Antenkule. 

La  langue  efl  une  pièce  plus  ou  moins  longue  « 
fétacée,  divifée  en  deux  parties,  roulée  en  fpirale^ 
lorfque  l'infeéle  n'en  fait  pas  ufage  ,  &  placée  entre 
les  antennules.  Elle  forme  la  bouche  des  Lépidoptères; 
elle  eft  compoféc  de  deux  pièces  ou  lames  convexes 
d'un  côté  &  concaves  de  1  autre ,  qui ,  en  fc  réu- 
nifiant ,  forment  un  cylindre  creux ,  propre  à  lailTcc 
paifer  les  fucs  mielleux  des  ficurs  dont  fe  nourrilTcnc 
ces  infeâes.  On  fépare  facilement  ces  deux  lames  ^ 
par  le  moyen  d'une  pointe  un  peu  fine. 

Le  èecclï  cette  partie  qui  forme  la  bouche  des 
Hémiptères.  C'eft  un  fourreau  mobile  ,  articulé  » 
recourbé  fous  la  poitrine  »  crcufé  antérieurement 
pour  recevoir  trois  filets  ou  foies,  fctA^  très-minces 
&  très-déliés,  que  ccsmfcéles  incroduifent  dans  le 
corps  des  animaux ,  ou  dans  le  dnii  des  plantes  donc 
ils  fe  nournifent.  Les  foies  font  ordinairement  au 
nombre  de  trois  ;  elles  font  contenues  par  le  moyen 
de  la  lèvre  ^  dans  une  efpèce  de  gouttière  creufée 
tout  le  long  de  la  partie  fupérieurc  du  fourreau. 

Lefufoirctï  formé  d'un  ou  dcplufieuis  petits  filets 
très-minces  6c  très-déliés  qui  accompagnent  la  bouche 
des  Diptères  ,  &  qui  fe  trouvent  fouvent  renfermés 
dans  une  gaipe  :  ils  rcfTcmblert  à  ceux  des  Héjiiip- 
tères  donc  nous  venons  de  parler ,  &  ils  portent  de 
même  le  nom  de  fuies»  C'cll  par  le  moyen  de  ces 
foies  que  les  infedcs  à  deux  ailes  reti  ent  les  fucs 
dont  ils  fc  nourrin'cnt.  L'exiftcnce  feule  de  ces  par- 
ties conftitue  dans  le  Syftême  entomologique  de  M. 
Fabricîns  «  la  claife  des  Antliatcs ,  Ânt/iata.  La 
trompe  on  gaine  manque  quelquefois^  mais  Icsiu* 
foirs  fo  trouvent  toujours. 

La  trompe  eft  la  pièce  qui  fert  de  bouche  aux  ia« 
feâes  à  deux  ailes;  elle  eftun  peu  charnue,  rétraâibie, 
1  dTunc  fcttle  pièce,  fouvent  cylindrique,  &  terminée 

P 


"* 


B  O  U 


par  dcai  divifioni,  qui  repp^rentcDi  eemfflc  dcm  eC- 
fica  ic  livm  :  du  cft  cieuCic  à  Ct  fune  Cape- 
ricutc ,  pour  rcccvoii  It  fufoii  fbniitf  pu  plufieun 
fuies. 

On  voit  p3r  ce  <]ue  nom  Tenons  ie  dire ,  que 
le  bec  &  U  rcoinpc  re  d:rt>reiit  lun  ie  Tautie  , 
qu'en  ce  que  le  picmicr  cH  aniculii  &  t-.'ttt  pas  ré- 
traflibîc  ,  (uidii  que  U  itompc  cd  tonjoun  d'une 
feule  piice ,  Se  r^tia^ible  ;  celle-ci  d'ail'.cms  c{l  fou- 
vent  accompagnée  d'antennulcs  ,  undis  qu'on  n'en 
voie  jamais  aTaucie. 

On  ■  donné  improprement  le  nom  de  fufoit  atii 
pièces  dont  la  iiompr  des  infeâcs  ell  compolée  : 
ce  mot  ptéffiite  d'abord  une  idée  faulTe  de  la  ma- 
nièie  dont  Ict  fucs  font  poncj  â  la  koucfie  Se  ^aus 
rclïoraac.  Ce  n'eft  point  çu  une  efpèce  de  fucdon 
<|uc  Ici  infcâes  'i  ttompe  rctiient  lei  fucs  des 
planta-,  il  faudtoit  fuppofct  pout  cela  que  les  in- 
fe^es  afpirent,  ti.  rue  l'ait  cfï  le  principal  agent 
de  cccic  lue c ion  ,  ce  qui  cH  abfulutncnt  nui.  Les 
nfcâïs,  comme  on  uic,  ne  peuvent  ^fpîrcr,  ils  ne 
peuvent  pai  iniioduiic  ,  ^u  la  bonche  ,  l'ait  dont  ils 
ont  beloin  pout  leur  iclpiradon  :  pctfonrc  n'igrioie 
^ue  les  infères  ne  refptrcnc  que  par  les  Higmates 
placés  âb  patcie  latérale  de  Icut  corps.  Svammct- 
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daiD  l'ell  donc  trempa ,  loilqall  a  compara  ta  VMBpt 
à  nnc  efpice  de  pompe,  U  In  fitcn  mt'cBc  naStt^ 
-"     '  '■■.-"  ,^  po«Pei  Ica 


La  trompe  &  le  bec  des  infeâci  font  compo(?f 
de  deut ,  de  trois  ,  de  quatre  ou  de  cina  filen  Etts-^ 
déliés,  eafcrmés  d;ins  une  gaine.  Ces  sien,  reiiréf 
de  la  gaine  ,  S:  introduits  raui  enfemUc  dans  la  peaa 
d'un  animal ,  ou  dans  le  lîlfu  d'une  plante  ,  fc  dtf- 
tendcnt  un  peu ,  fc  féparent  à  leur  extrémité ,  tt 
permettent  au  liquide  eitravafé  de  fc  ptércntct  à 
l'ouvcrcutc  ;  alors ,  par  une  cTpicc  d'ondulation ,  pu 
un  réttc  cille  ment  fucccHlf,  le  liquide  eft  porté  pcn- 
à-peu  de  l'cxtrémitr  à  la  bafe  de  la  ttompe,  &  delà 
au  fond  de  la  bouche  ie,  dans  l'eflonuc.  I^  trompe 
des  Papillons n'c 11  comporée  que  de  «'eux  pièces  nues, 
très -apparente  s  ;  elles  foitt  crcufccs  en  goutière  tnté< 
ricuremeni.  Se  elles  font  convexes  extérieurement  j 
elles  forment ,  par  leur  tcunion  ,  un  cylindre  cm». 
Le  Papillon  inctoduit  fa  trompe  dans  une  fleur,  es 
applique  l'citrémiié  fur  la  matière  liqnide ,  répandue 
au  fond  :  ce  liquide  fe  prcfcnte  à  l'onvertore ,  il  cft 
introduit  dans  la  trompe.  Se  enfnite  par  uik  récréctCi 
femcnt  fuccellif,  il  parvient  iufqu'à  l'eftomac  «le 
ri.if.ae. 
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TABLEAU 

)E    LA    DIVISION    SYSTÉMATIQUE 

DES    INSECTES, 

D'  A  P  R  Ê  S    M.    FA  BRIC  lus, 


DONNÉ    EN    1775. 


JD  o  u  C  H  B  munie  de  mâchoires  &  de  quatre  ou  de  fîx  antennules. 

I  •  Mâchoire  nue ,  libre. 

* 
2*  Mâchoire  couverte  d'une  gaieté  obtufe.     (^) 

3.  Mâchoire  unie  avec  la  lèvre.    (**) 

4.  Point  de  mâchoire  inférieure. 
{..Bouche  munie  de  mâchoires  &  de  deux  antennules. 

Mâchoire  inférieure  fouvent  armée  d*un  onglet. 

.* 
i.  Bouche  munie  d'ancennules  &  d'une  langue  ca  fpirale. 


7.  Bouche  munie  d'un  bec  :  gaine  ai  ticulée. 
it.  Bouche  munie  d'un  fuçok.:  gaine  inarticulée. 


E  tE  UVEKATém 

Ulonatâ» 
Synistatj^ 

AGOVAt  â» 


Uho  oata. 

Gl  OSS  ATA. 

Ryugoi  A, 

AniLlAt  A. 


J^  )  Noos  n'avons  pas  cru  devoir  traduire  gaUa  par  cafque;  ce  mot  pièftnteroit  une  idée  ùnSk  de  cettt 


(**)  Ccft  de  la  lèvre  inférieure  donc  M.  Fabricius  veut  parler. 
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la  première  cfaffc  ,  celle  des  lîcutérafci,  rtfpond 
à  celle  (ici  Coléoptères  dcf  aMUct  auccan.  £lle  cft 
diviféc  en  fit  Scdioiis. 

I.  Antennes  en  malTc  lamellce. 
1,  Antennes  en  malTc  pcrJbliéc 
3.  Anrcnnes  en  maflc  foli^.c 
4»  Antennes  monilifQrmcs. 
5.  Antennes  fiLformcs. 
€.  Antennes  fctacées. 


La  féconde  clafTe,  celle  des  Uîcnates .  répond  à 
notre  cUlI'e  des  Onkomèrcs  :  elle  comprend  la  fa- 
niillc  des  Sauterelles ,  les  Plantes  «  le  Forfi^ule  flc  la 
Blatte.  Dans  le  Syftèmc  entomologiquc  de  M.  Fa- 
bru  ius  ,  la  dtftcrcnce  <]ui  fe  ttouTC  encre  cette  dafle 
&  lapiéccJente,  c'eft  dans  le  Galta,  dont  les  mâ- 
choires des  Ulonates  font  rccouTertes^  candis  ^ue 
cette  pièce  man<|ue,  félon  M.  Fabricius  »  aai  Elea* 
triâtes.  Cette  diflîvrence»  cependant»  cft  bien  peu 
de  cliofe  »  &  le  g^ita  ne  diftère  gucres  dt  la  pièce 
eitéricure  de  la  pluf^arc  dt%  mâchoires  bifides  des 
llèutrrates.  Si  cesinleCks  navotent  pas  vn  port  qui 
les  ùu  icconni>urc  au  premier  afpccl,  on  feroic 
loiitciit  tiè%-embarrat1e  de  placée»  d'après  lescarac-» 
tel  es  dont  nous  venons  de  rarler ,  un  infeâe  qu* on 
découvre  «  pour  la  première  fois  «  dans  Tune  ou 
dans  rauice  clarfc.  M.  Fabricius  divife  ks  Uloaues 
eu  ttois  Sc%hons. 

1.  Antennes  filifo  mts. 
t.  Antennes  entîl'oimes» 
).  Antennes  rétacêcs. 

Dana  U  itoiiicmc  clalle ,  ceitt  i<%  Srniftates ,  M. 
>ab4K-ius  a  j^U«:e  des  uifccks  tiès-didérttts  encre 
va&  »  non  UulemcttC  pat  toutes  les  paicics  4a 
^01  p^  i  n%ai%  \'t** .  i/a!ciuent  par  les  parties  Je  U  bmicke* 
!.«' ^atactvie  Je  Kettcwlatle  ne  cvntunt  qu aui  Hy- 
itu'iiv»pi^u«  ,  en  (up|Vianc.  avec  M.  Fa&^Kna»^tie 
U\  dcui  pièvct  latt^atc^  Je  la  tccap<  des  AbciUcs  » 
J«%  Khiieumou^»  JKc.  •  fotcnc  Je»  m^b«iits  »  &  «^iic 
la  iu»ut|N-  cl!c  même  ù^u  ta  l^^ice  tuxvncure.  Mattoa 
MC  volt  i^t  pK*uiv;'»:oi  k  M^iuKlcoit  jc  l  Aùalapke  » 
Ml  c\cmi*Ic  »  ti^pi  i**ave^  J^i^%  wet:e  cLiffe.  P*apeès  U 
Khwïk  Jv  K-ui  ts'uau- .  *c  uo^ftSiV  ^  !a  iViuv^rc  des 
4\rtJiwui\*«  pl^se^  \]i  U  ^vinpvu'^r?  «  CCS  Joli  ^ett" 
i««  a^^ait'-^'i^uv'ti  «^'  î^:v!iK*-';  4  'a  «U:^e  Jcs  L^'a<- 
ICI  ,i\%  *   l  a  V*»  »«  .U*  ^\  »  *:>  v«»K'N  M  cxistvuotc:  unt- 

II».»:    »a  ,■  .     ^îsM*     11-4  u«'."*u  *>    »v.vc<^  .    Jkm^;<^  , 
%l, .  \  .^•^.l^»•l  \i  J  iU"*U-\  .  ptv.^j*  vv»t%"\-%.  stil.es. 
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ttrre  înfifrîeure.  Ainfi  donc,  ces  înfeûef  n'ayant 
point  leurs  mâchoires  nnies  à  la  lèvre  infirieurct 
mais  ayant  au  contrai»  ces  pièces  très  diftinâes  , 
ayant  les  mâchoires  ni^  &  libres  »  &  ayant  enfin  fis 
antcnnules»  ces  infeâes»  dis-je»  appartiennent  à  U 
claflê  des  Eliéucerates ,  &  non  pas  i  celle  des  Synif* 
cates.  La  Panorpe  t*ft  dans  le  même  cas  ;  fa  bouche 
eft  femblable  à  celle  des  Coléoptères  i  elle  a  une 
IcTrc  fupèrieure  longue  9c  ciliée ,  deux  man  iibules 
terminées  ppr  deux  dents,  des  mâchoires  diftinâe» 
portant  leurs  anrennulcs  au  dos  »  enfin  »  une^  le  m 
inférieure  diftinûe  »  point  du  tout  unie  aus  mâchoi* 
res ,  &  portant  une  antennule  de  chaque  côté  On 
pourroit  en  dire  jutant  de  la  Rafidie  ^  de  TEphémère» 
de  la  Frigane ,  Sec ,  dont  la  bouche  ne  reflcmble  au- 
cunement à  celle  dcsCynips ,  des  Guêpes  »  des  Spbei» 
&  dont  les  mâchoires  ne  font  pas  du  tour  unies  k 
la  lèvre  inférieure.  Le  Monoclb  >  le  Cloporte»  ne 
conviennent  pas  plus  à  cette  dafle ,  que  les  kifcâes 
que  nous  venons  d'examiner.  La  Pelure  »  la  Forbi« 
eue  n'y  conviennent  pas  davanta^,  conme  ira  peut 

s'en  convaincre  par  l'infpeûion  dt  la  koucht.  ■ 

• 

M.  Fabricius  »  dans  Ton  ouvrage  intitulé  :  Philo» 
fopkiét  Emamohgica  ^  a  divifé  cette  daile  ca  dciiB 
Seétions. 


1.  Sans  tanguer 
u  Langue  avancée. 

La  quacrième  dafle»  celle  des  Agooacct» 
prend  prefque  tons  les  Cniftacés  :  (on  caraâèrc  eft 
de  n'avoir  point  de  lèvre  inférieure.  Une  qnaoïné 
contîdérable  d'infe^'^ss  manque  cependant  de  lèvre 
infi:rieure.  Les  Flémipcères^  les  Lépidoptères  »  ks 
Diptères  n  ea  on:  poior,  &  ne  (ont  pas  pour  cela 
compris  dans  ccne  dadê  \  ils  en  font  eichM» 
parce  qu'ds  n*oor  pas  des  mâchoires  ,  êc  quasce 
ou  fix  antennules.  »lais  »  pourquoi  le  Mooode  » 
qui  n'a  ras  plus  de  lèvre  inférieure  que  les  autres 
Cxuftacesyoc  fe  croore  t-tl  pas  placé  dm  cène  dafe  \ 

Si  nous  palTons  a  fa  cnquiême  dafle  »  celle  des 
Unonces  »  nous  tnwvaas  les  caïaâéres  Inivans  : 
Bo«&  sMueù  4t  mà^k^rts  ff  et  étux  MMtemmmium 
hLikàt/:irx  imfaûurts  fogytmg  ^nméts  imm  mmgUi  » 
mitxiJ^  iaifi^9  fépiaj  sLt£ai,-mUtA,  Ce  dernier  a* 
Awière  nnas  pacotr  »  ou  inecile  ,  •«  mauvais  :  ê  cet 
•od:tet  tt'cik  p«s  oecediufe  pour  caraâénfer  cette  cUAe» 
le  cva»:tè.';  ci\  lauolc  ;  s' il  eft  au  contraire  aécedaire» 
tl  eft  auuvars»  les  infoftts^vês  de  cet  ooclec,  ne 
Jotvect  pas  Àlers  erre  puhcés  dans  cette  claire.  Le 
ir;a:  ca:a^tere  ccfuiftcra  Jixtc  dans  la  prcfence  des 
oui^âorrci ,  :!c  en  siène-censpt  dans  le  oooibfe  dit 
a^^^.-ui'ïti.'es  4^ue  AI.  F^brvnus  fixe  à  deux.  Efccb- 
^  ^:cc*:a  .  !4s  LVcçares  c'oc:  eue  deux  aotennulcs  » 
s.er.re  îji  Joivcn:  avoir  en  mè<iie- temps  des  rtâ* 
L-e^t .  Ic5  Leruicpceres  &  les  Diptères  qui  n'en 
v-c:   ïcc::  c.i   .ce:   eidus»  quoiqu'ils  n'aient  t; 
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(  bonches  de  la  Libellule,  de  Tlule  êc  ia 
n  l  N'eft-il  pas  évident  que  (fes  crois  genres 
oc  ,  dans  un  arrangement  (ydématique  «  fon- 

les  parties  de  la  bouche^  être  placés  dans 
iflês  différences.  La  bouche  du  Trombidion 
k  peine  de  celle  de  l'Âcarus,  £c  cependant  M. 
is  place  le  premier  dans  la  claile  des  Unoga- 

le  fécond  dans  celle  des  Ancliaces. 

Lxicme  clafle  répond  exaâement  à  celle  des 
ptères. 

rptième  répond  à  celle  des  Hémiptères.  M. 
is  a  feulement  ajouté  à  cette  claiie  le  genre 

luicième ,  enfin ,  comprend  les  Diptères  aux- 
I.  Fabricius  a  ajouté  le  genre  de  Mitte  »  Aca-- 
celui  de  Pou  ^  Pedicuius, 

Icuz  dernières  clafles  ont  pour  caradères  ;  fa- 
ï  première  ,  un  bec ,  ro^rum ,  la  gaine  étant 
e }  &  la  féconde  ,  un  fujoir  »  hai/^cUum ,  la 
tant  inarticulée, 

a  certainement  de  la  dilRrence  entre  le  rof- 
1  bec  des  Hémiptères ,  &  Wprobojcis  ou  trom- 
Diptères  ;  l'un  ncft  point  rétraâible  &  paroit 

,  rautre  cft  récraâible  ,  &  paroit  d'une  feule 
Vlais  on  ne  voit  pas  précifément  ce  que  M. 
is  entend  par  hauftellum  ,  fuçoir.  Cet  enrô- 
le donne  ce  nom  aux  foies  renfermées  dans 
e  des  Diptères  y  &  non.pas  à  celles  conte* 
ns  le  bec  des  Hémiptères  :  ce  nom  paroic 
LBt  également  convenir  aux  foies  ou  filets 
qui  retirent  les  fttcs  nourriciers,  (bitexcrava- 
les  corps  >  foit  répandus  au  fond  du  calice 
:ur  ,  foit  renfermés  dans  le  tiffu  d'une  plante, 

la  peau  des  animaux.  Dans  ce  cas ,  le  bec 
jnaife  &  la  trompe  de  la  Mouche  ont  cha^ 
fuçoir  ,  dont  l'un  ne  diffère  de  Tautre,  qu'en 
elui  de  la  Punaife  efl  plus  fort ,  quoique  auflî 
e  celui  de  la  Mouche ,  que  l'un  perce  la  peau 
ime ,  ou  le  parenchime  des  fèuiUes  ,  &  l'au- 
c  feulement  les  fucs  des  différens  corps  ^  ou 
s  fur  les  fleurs.  L'un  &  l'autre  font  enfermés 
c  gaine ,  dotit  la  forme  feule  eft  diiiR^rente. 
onoerons ,  dorénavant ,  le  nom  de  fuçok  à 
t  déliés,  quoique  ce  nom  (bit  impropre, 
nous  l'avons  déjà  dit,  &  comme  nous  le 
ns  avec  plus  de  détail  au  mot  fuçotr. 

n^ntrer  que  le  mot  hauftellum  a  une  figni* 
vague,  indéterminée  dans  les  ouvrages  de 
ridus,  je  vais  préfentcr  la  définition  que  ce 
fte  en  donne,  &  quelques  exemples.. 

felium  ,  fitîs  conftans  vagina  nue  nalla^  atu 
inarticulata  inclufis, 

ifcis^  camofa  fiipite  cylindriea,  reBa^  ca- 
le    Ûlabiato  ^  rctraâUi,    ItAh.    Phii^    cm. 
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PrôbofiU  tanthm  antUintis  propria  ,  '  nec  omnia 
ilU  en  gaudent.  pag.  49. 

HauftiUo  antltûtîs  folts  proprio  omnia  gaudent» 
Suçoir ,  compofé  de  foies  renfermées  dans  une 

gaine  inarticulée,  bivalve  ou  nulle ^  c*eft-à*dire^ 

qui  manque. 

Trompe  charnue ,  compofée  d'une  tige  cylin* 
driqae ,  droite ,  &  d'une  tète  bilabiée,  rétraôible. 

La  trompe  n'efl  propre  qu'aux  Aat}iates  »  3c  tout 
n'en  font  point  pourvus. 

Le  fuçou:  eft  propte  aux  ijitliates ,  ^  coos  en  font 
pourvus. 

On  voit,  d'après  ces  rapprochemens,  en  premier 
lien ,  que  M.  Fabricius  ne  donne  point  le  nom  àt 
fumoir  aux  pièces  qui  font  renfermées  dans  la  trom«r 
pe  ou  bec  des  Hémiptères  \  en  fécond  lien ,  que  coof 
les  Diptères  en  font  pourvut,  enfin  que  quelquet 
Diptères  n'ont  point  de  trompe ,  quoique  sous  aient 
un  fufoir. 

U  nous  refte  mamrenant  à  préfenter  quelques 
exeniplcs  pris  dans  les  ouvrages  du  même  auteur  ^ 
pour  rendre  plus  clair  ce  que  cet  entomologifte  en-« 
tend  par  hauftellum ,  fuçoir.  Le  Bombille,  félon  lui^ 
a  un  fuçoir  fans  trompe  :  os  hauftello  palpifquè 
abfque  probofcide.  Hauftellum  elongatum^  reSum^ 
fetaceum  :  fumoir  allongé,  droit,  fetacé.  Gén.  inu 
pag.  105.  Ainfi,  cette  pièce  allongée,  mince ,  déliée  ^ 
prefque  auilî  longue  que  le  corps  des  Bombilles  , 
qui  lert  à  ces  inle^es  à  retirer  le  nedar  des  fleurs, 
eft  un  hauftellum ,  félon  M.  Fabricius ,  &  non  OQ 
probofcis.  Voy,  Bombille.  L*£mpis,  au  contraire, 
a  une  trompe  &  un  fuçoir.  Os  probofcide  hauftello 
pàlpifque,  Prohofcis  tlongata^  exferta  ^  &c^  Hauftel^ 
lum  probofcide  breyius  inflexum ,  &c.  On  pourrait 
penfer  que  l'on  doit  trouver  dans  ces  deux  exemples, 
la  différence  d'e  Vhauftillum  &  du  pfobofcis;  mais 
en  examinant  ces  parties ,  on  voir  la  miême  con-* 
formicé  ,  le  même  nombre  de  pièces ,  la  même  con« 
figuration  :  la  feule  différence  qui  (é  trouve  dans 
ces  genres,  eft  dans  la  proportion  des  pièces  des  par« 
tics  de  la  bouche.  L'une  &  l'aurrc  de  ces  trompes  font 
coœpofécs  de  ^inq  pièces ,  dont  trois  au  milieu  fbr-^ 
ment  le  fuçotr  renfermé  entre  deux  pièces  plus  gran- 
des ,  dont  l'une  fiipérieure ,.  &  l'autre  inférieure  bifide 
ou  bilabiée. 

Le  Confin  a ,  faivant  M.  Fabricius^  un  fuçoir  fans 
trompe  ,  &  cependant ,  d'après  Texumcn  de  cet  in-» 
fede ,  on  trouve  dans  fa  bouche  le  même  inftru- 
ment  qui  conftiiue  une  trompe.  Cette  bouche  ef^ 
compoSe  de  ùx  pièces,  dont  l'une  inférieure,  uoi 
peu  plus  jgroflc  que  lès  autres ,  cylindrique ,  bifide 
ou  bilabiée  à  fon  extrémité  ,  eft  cannelée  à  fa  partie 
fupéricure ,  pour  recevoir  les  foies  :  la  trompe  des 
cou(îns  ne  diSere  donc  pas  de  celle  des  autfes 
diptères. 

Si  nous  avons  voulu  relever  quelques  fautes  dans 
lefquelles^a  dû  tomber  M.  Fabricius ,  enétabliflàatfiis 
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In  pjnin  de  la  hatke  Aa  inCe&nti  divilion  de  Ton 
fyllccnc ,  ce  n'cft  pat  poui  aAoiblir  le  ni<:i(e  de  cet 
eniomalofLifte ,  uila  rcconnoiflaDcc  de  ceux  oue  fvs 
grandet  recherches  doivent  éclaiier;  nous  avoos 
voulu  prouver  far  là  même ,  combien  fon  enire- 
riifc  étoit  hcnircc  de  dilficulici  infurmonrab!». 
Nous  avons  été  iu>us-mcmes  d'^boid  fruits  p^t 
toute!  les  relTourcci  (]ue  lèmbloit  pt^fenict  an  jp- 
pareil  auOi  combina  6c  aullî  iai^reflant ,  li  clIcDm-i 
«  la  vie  de  l'animal ,  &  qui  doit  uat  influer  iur  l't 
manière  de  vivre.  Mais  U  réflexioo  noui  a  bientôt 
appris  ijue  ce  font  les  parties  les  plus  fimples  & 
U%  plui  apparentes,  «c  non  des  partieî  compliquées 
&  cachées,  qui  doivent  (crvir  de  bafc  aux  premières 
<iiviJîons  d'uD  aiiangeiDCDt  ryftcmaiiqiic.  Nous  avons 
vu  ccpcndaM  de  qucUc  unHté  pouvoicnc  £cre  les 
fardes  de  la  ioucht  dans  la  divilîoa  des  genrct.  Sans 
doute ,  nous  icadoss  un  hommaec  Gncère  aux  con- 
ooillinc  es  profondes  deM.  Fabricius^  mais  Ici  égards 
<fue  Ton  doit  au  favanc,  ne  doivent  marcher  qua- 

5 lis  ceux  que  Ion  do.t  à  la  fcicnce ,  fit  c'cft  Tui-Tout 
sns  le*  liiences  le  plus  immcdiatement  lices  à  I  hif- 
toirc  de  la  nature,  que  l'on  doit  être  le  plus  au- 
Aeffm  de  tous  les  pccin  m^oagcmcni  de  raniour- 
proprc. 

Tout  facilicer  la  coimotdaacc  des  parties  de  la 
Kii^fit,  nous  allons  t^pocici  ^uclijucs  exemples 
piis  fur  diâtieos  iofcftes. 

Le  Hanneton  vulgaite. 
Mt  oiattkj  V4àlgarit ,  F&B. 
Staraitttu  m*>oiomtha.  Lin. 
Le  Hanneton,  Giorr. 

Schaiif.   7cm.  tuf.  pi,  9j  ,  'fg.  \  ,  i.  EUta. 
Eju.fi.t,fig.i, 

La  Itvre  fup^rieuie,  piaeée  immédiatement  au- 
deHous  de  la  partie  aotineure  du  chaperon ,  ell 
large,  ailes  épaidc,  It  profondément  échucrée  : 
clic  cfl  Tcluc  &  cillée  fur  fct  bords. 

Les  mandibules ,  cachées  en  partie  par  la  IJvrc 
ftipéricufc  ,  font  coortct,  'paiflcs  &  tris-dnres  : 
cMcs  ont ,  i  leur  partie  interne  ,  depuis  leur  bafc 
iufqucs  vers  leur  milieu  ,  des  élévations  itanfvcr- 
Talc*  ,  un  peu  tranchantes  ;  elles  font  compriinrcj 
fur  Ici  dites  ,  depuis  leur  milieu  jufqu'a  leur  ex- 
Trtmiré,  6i  elles  .'e  terminent  en  une  poiotc  adez 
aiguë  :  la  paitic  citerne  ell  uo  peu  Gf;uiéc  en  aie. 

Les  mâchoires  .  placées  encre  les  mandibules  8c 
la  livre  infcrieutc  ,  funt  counes,  aflez  dures  8i 
un  peu  a:quéet  :  elles  font  icrniinvcs  par  pluficuts 
dcniclutcs  ullcï  foEcei  :  leur  pa/tte  cxtétieuic  cli 
couvcce  de  puils  longs  ii.  lOides. 

la  lévte  inFciieurc  ,  qui  recmine  la  bouclic  , 
cft  alon|>''e,  appiatie  ,  un  peu  m>-ini  larce  nue  la 
fèv.'c  l'upincuic  ,  Ac  d'une  tonlill^ncc  alki  dure  : 
clic  cA  cuuvciK  CD  dclToit  de  ^uel<]utt  poils  allez 
longs. 
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Let  antennnlet  foni  au  iKMnbre  île  qoatrc  i  Itt 
deux  antérieures  font  compofïct  de  quatre  articlci , 
dont  le  premier  cil  périt  &  ptcfijue  elobuleu  ;  le 
Iccimd  c(l  plus  alongé ,  <c  il  a  une  figure  0rer<)uc 
conique  ;  le  creiliime  e(l  plut  crwn  que  le  lecoad  | 
Ce  le  dernier,  le  plus,  long  de  tous,  a  une  figure 
ovale  ,  tiés-alongée.  Elles  ont  leur  infenioii  a  U 
partie  extérieure  des  mâcboitcs. 

Les  poftérieures ,  un  peu  plus  eonrtc*  que  la 
antérjeuies  ,  font  compolées  de  tiois  articles  ,  dont 
le  premier  cil  le  plus  court ,  &  Ici  deux  aucra 
beaucoup  plus  aloneés  ,  font  à-peu-pri*  d'égale  • 
loiigueut  cntr'eui.  Etlcs  ont  leur  ialciuoo  à  la  pattic 
latérale  de  la  livre  inférieure. 

Le  Carabe  doré. 

Carakiu  tmratus  ,  Lih.  Fab, 

Le  Buprelle  doré  &  lîlloniié  à  larges  baadct. 
Ct.OtJ.Fl,  t.fig.  f. 

La  lèvre  fupéricnic  ,  fortement  unie  à  la  partie 
an:crieurc  du  front  ,  ell  large  ,  profbndéaicac 
écliancice  8c  uu  peu  ciliée  :  elle  ed  couveite  ,  à  fa 
parâc  inférieure  ,  de  poils  irès-coutts  &  très  fcirét. 

Les  mandibules  font  grandes ,  arquée*  ,  Se  d'une 
contiflance  très-dure  :  t\ki  font  comprimées  fur  le* 
eocés  ,  te.  rranchantes  à  leur  bord  intérieur;  elles 
uni  quelques  dentelures  vers  le  milieu ,  tt  cUcs  làat 
(ctmuées  par  une  pointe  itts^iguif. 

Les  mâelioires  ,  beaucoup  plus  courte*  ,  plMpe- 
tites  ,  &  moins  dures  que  les  mandibules ,  font  ciuéea 
a  leur  partie  interne  ;  elles  font  lermiuécs  par  une 
po  ntc  forte  .  ttcs-aiguc  fie  rcconibéc. 

La  livre  infér'eure  ell  crcs-pciite ,  picfqoe  iiieai> 
brancufi:,  entière,  terminée  en  pointe  &  ciliée: 
clic  ell  app'iquéc  fur  une  pitce  échancréc,  ni^ 
dure ,  qui  t'ait  partie  de  la  tctc  de  l'infeâe. 

Les  antennalcs  font  au  nombre  de  lïx  ,  doot  qoatrc 
allêi  tJtif>iict  k  iici-appareotcs  .  &  deux  couttes  le 
cacht'cs  dans  la  tojîhi ,  lorfque  l'infcâc  la  deat 
Icnnée:  e  les  font  divifccs  en  antcricurcs  ,  nwycoacs 
&  poltéricurcs.  Lnanc'ticuics  font peii-cs,  courtes  , 
compafccs  de  deui  articles  picfqu'égaux  ,  Se  infés^t 
à  la  pati  e  extéiieurc  des  mâchoires ,  euDc  celles-  cl 
le  les  anccnnulcs  moyennes. 

Les  aniennulcs  moyennes  ou  extérieures  font  nac 
Ibis  plus  longues  que  kv  antérieures  :  elles  font  coa- 
pofccs  de  quatre  articles  ,  dont  le  prcmict  cil  aie» 
court ,  Al  le  fécond  alongé  ,  le  demici  efl  trit-tooR  , 
jn  peu  comprimé  ,  &  beaucoup  plus  large  à  fa  p«NBi* 
nui  fa  bafc.  Elles  ont  leurmferdoa  àU  patrie  nté* 
iicure  des  màchoitei ,  i  côté  des  anteanulct  aatt' 


Les  poftérieures  font  compofces  de  trois  aitidct  à 
dont  le  premier  c(l  rrès-conri .  le  fec(»d  aloi^, 
li  le  dernier  plus  court  que  le  fécond  ,  un  peu  c«»* 
frimé,  dt  plus  large  i  là  pointe  qu'à  (à  bafc. 
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Elles  ont  leur  infertioa  à  U  partie  lat&ale  de  la  '  ces    foies  par  le  moyen  d'une  aiguille  trb-fine; 
Uvre  inftneure.  La  gaine  a  fon  infercion  encre  la  tête  &  la  partie  ia« 

ftricurc  du  corcelet ,  candis  que  les  foies  font  inC* 


lèvre  infirieuie» 

La  Sauterelle    i    coutelas.    Geofp.  tom,    i. 

Locufia  viridijjtma ,  Fab. 
Grylias  viridiffimus ,  Lin. 

La  lèvre  fupérieure  eft  mcmbraneufe ,  grande , 
applatie  8c  arrondie  :  elle  couvre  rupéricurcmcnt  une 
partie  des  mandibules. 

Lesmandiboles  font  grandes»  larges  à  leur  bafe, 
convexes  extérieurement  ^  noires  &  dentées  incérieu- 
remcnc  ,  &  terminées  en  pointe  aiguë« 

Les  mâchoires  fonc  membraneufes  ,  écroires  , 
ailcz  alongéês  «  terminées  par  crois  dents  longues  , 
courbées  ^  tres-fortes  <c  coriaces. 

Les  galères  font  depx  pièces  alongées ,  étroites , 
on  peu  aplaties  8c  membraneufes ,  qui  couvrent  les 
flùcboixcs,  le  qui  ont  leur  infertion  entre  celles-ci 
le  ks  aotewinles  antérieures. 

La  lèvre  inférieure    e(l    mcmbraneufe ,  large , 
arrondie  le  un  peu  écbancrée  antérieure- 


Les  anteniinles  font  au  nombre  de  quatre  ;  les 
deux  antérieures  font  filiformes  ,  plus  longues  que 
les  poflérieures  ,  9l  compofées  de  cinq  articles  , 
dont  les  deux  premiers  font  les  plus  courrs ,  le  les 
aurrcs prefqu'égaux  entr'eux &  cylindriques;  le  dcr- 
mer  paroît  tronqué  ;  elles  ont  leur  infertion  à  la  partie 
cxtcricure  de  la  mâchoire ,  au  bas  des  galètcs. 

Les  ponéncures  font  compofées  de  crois  articles  , 
dont  le  premier  c(l  le  pIus  coure  ^  le  les  autres  fonc 
prc(qu'êgaux  &  cylindriques  ;  Je  dernier  paroît  tron- 
^aé  :  elles  ont  leur  infercion  à  la  bafc  latérale  de  la 
Jcvre  inférieure. 

La  Cigale  plébéienne. 

CicacLa  fUheia  ^LiH» 

Tiztigonia  or  m  ,  Fab. 

Ki A\j u,  Mém. tom,  ^,  fi.  16. fig.   i 


1,5,6. 


1^  bec  eft  alongé  le  appliqué  couc  le  long  de  la 
poirrine ,  lorfque  l'infcâe  n'en  fîiic  pas  ufage  :  il 
comprend  la  gùîne  le  les  foies. 


La  g^înc  efl  la  pièce  qui  fe  montre  à  découvcrc , 
le  <]cii  cil  compofée  de  crois  articles  »  donc  le  prc. 
fâer  cil  nn  peu  plus  grand  que  le  fécond,  le  c:Iui-ci 
«n  peu  pins  rcnâé  :  le  croitieme  t(i  aloQgé  le  cylin- 
dri^oc  :  clic  eft  creufée  en  gouctière  à  il  parcic  an- 
térieure ,  pour  recevoir  crois  foies  égales  ,  minces , 
txès-d^î^es ,  qui  parcent  de  la  partie  antérieure  le 
idferieurc  de  lacère  ,  le  entrent  dans  la  gaine  à  une 
ligne  de  diilance  de  leur  bafc.  La  portion  des  foies  ^ 
Saà  Dcft  pas  enfermée  dans  la  gaine  ,  e(l  recouverte 
I  impc  pièce  crès^miMcc  4ei  très-i^nc  ,  nommée  fevre. 
K  O^  peut,  lorfsMic  rinfe^ic.ed  vivant  ou  fiiffifaiii- 
I    Beat  ramoJi  à  la  vapeur  de  Teau  chaude ,  déca<ifaer  J 


ré  es  à  la  partie  la  plus  antérieure  de  la  téte« 

La  Libellule  E'éonore. 
Ubellula  deprejfa  ,  Lin.  Fab. 
L'Eléonore.  Geoff. row.  i./7.  13./?.  T. 

La  lèvre  fupérieure  eft  large  ^  meml'ia'.-.cufc, 
arrondie  à  fon  bord  antérieur  5  elle  couvre  picLoirca-* 
tièrement  les  mandibules. 

Les  mandibules  font  courtes ,  épaifles ,  très-dures  , 
armées  de  dents  fortes  le  aiguës. 

Les  mâchoires  fonc  pref ]ue  membraneufes ,  larges 
à  leur  bafe  ,  comprimées,  ciliées  à  leur  bord  in* 
terne  ,  armées^  à  leur  extrémicé,  de  plufieurs  dencs 
longues  »  très-aigu'és  le  très-fortes. 

Les  antennules  font  au  nombre  de  deux  5  elles  ne 
paroifFent  compofées  que  de  deux  articles  ^  dont  le 
premier  eft  très-court ,  le  le  fécond  alongé  ,  un  peu 
courbé  ,  presque  terminé  en  pointe  :  elles  ont  leur 
infertion  a  la  partie  externe  des  mâchoires. 

La  lèvre  inférieure  eft  très  grande ,  mcmbraneufe^ 
convexe  extérieurcmcnc  le  appliquée  fur  la  bouche  » 
qu'elle  couvre  prefqu'cn tièrement  :  elle  eft  bifide ,  le 
chaque  divifion  eft  arrondie.  Quand  on  enlève  ceccc 
pi. ce  ,  on  voie  un  peu  au-deflbus  des  mâchoires  une 
ancre  pièce  qui  reffemble  à  une  lèvre  inférieure  : 
elle  eft  alongée  ,  un  peu  renflée ,  prefquc  véfîcu- 
leufe  «  ciliée  coùcaucour  ,  angulcufe  ,  crois  fois  plus 
étroite  que  la  lèvre  inférieure ,  le  beaucoup  plus 
épaiJfe. 

Le  Papillon  atalante. 

Papiiio  atalanta ,  Lin.  F'ab. 

Le  Vulcain  ,  Geoff. 

RÉAUM.  Mcm,tcm,  i.pL  10,  jig.  8,  ^. 

Les  deux  antennules  (ont  droites  ,  dirigées  eâ 
avant ,  un  peu  renflées  vers  leur  milieu ,  le  velues 
dans  toute  leur  éccndue  :  elles  fonc  compofées  de  crois 
aniclcs  ,  donc  le  premier  eft  crcs-courc,  le  fécond 
Cil  très-long  &  prefque  cylindrique  5  le  dernier  eft 
court ,  un  peu  plus  pccic  que  les  ancres  ,  le  prefque 
ccrmmé  en  poince  :  elles  onc  leur  infercion  à  la  partie 
latérale  un  peu  inférieure  de  lacrompe.  . 


La  langue  ou  crompe  eft  de  la  longueur  de  la  poi- 
crinc ,  diviféc  en  deux  pièces  fécacées ,  creuffes  en 
gouttière  à  leur  partie  interne,  convexes  à  leur  par- 
tic  externe ,  réunies ,  roulées  en  fpirale ,  le  placées 
entre  les  deux  antennules,  iorfque  i'infede  n'en  fait 
pas  afage. 

L'Abeille  tcrreftre. 

Apis  teneflris ,  LiN.  Fab. 

L'Abeille  a  couronne  du  corcelet ,  Icc.n^.  14 ^ 

GtOFF. 

RÉAUM.  Mém.  tom,  VL  ^L  j  yfig  i. 
La  lèvre  fupéiicu^ç.»  eft  courte  «  large,  aplatie; 
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fnembrancQie  €c  coarcrte  de  poik  à  foa  bord  an* 
oérietir. 

Les  mandibules  font  (brtcs ,  très-dures ,  eo  ferme 
de  cuiller ,  convexes  ,  cannelées  à  leur  partie  exté- 
rieure ,  arrondies  &  tranchantes  à  leor  bord  interne. 

• 

La  trompe  c(l  longue ,  compofée  de  cinq  pièces  : 
les  deux  extérieures  tiennent  lieu  de  mâchoires  :  die  s 
Ibot  longues  «  coudées  «  larges ,  aplaties ,  terminées 
en  pointe  ;  elles  embralfent  les  trois  pièces  du  mi- 
Ika  :  celles-ci  font  réunies  à  leur  bafe  «  )u(c|u*à  leur 
courbure  :  elles  Te  dirifent  en  trois  pièc:s  i  les  deux 
latérales  fer? cnt  de  gaine  à  celle  du  milieu ,  qui  eft 
la  Tériuble  trompe  de  rinfcûd^  celle  qui  lui  fen  à 
extraire  les  fucs  des  fleurs. 

Lrs  antenaules  font  au  nombre  de  anatre  :  les  an- 
térieures prennent  naiflance  à  la  couroure  des  deux 
pièces  extérieures  î  elles  font  filiformes  $c  compofées 
et  deux  arrides,  dont  le  fécond  eft  un  peu  plus 

r:ttt  y  Se  terminé  en  pointe.  Les  podérienrcs  naiuciit 
l'extrémité  des  deux  pièces  qui  enveloppent  la  vé- 
ritable trompe.  Elles  font  counes ,  filiformes ,  6c  com- 
pofées de  deux  articles ,  dont  le  premier  eft  un  peu 
sias  long  que  l'autre  >  6c  prefquc  conique. 

Le  Bombtle  ponâué. 
Bomhyiims  meditts  ,  Lin.  Fab. 

ScHAEFF.  £/em.  Ent.pL  ty^fig.  i»Icon.  inf. 

La  trompa  eft  de  la  longueur  des  deux  tiers  du 
forps  i  elle  parott  comme  un  filet  mince  6c  délié.  M. 
fabridus  la  nomme /L/oiV,  ouoiqu'elle  ne  diffère  pas 
de  la  trompé  de  U  plupart  des  autres  Diptères  :  elle 
fft  implantée  d^s  une  cavité  qui  fe  trouve  au-devant 
lie  la  tite,  un  peu  au-delfous  àc%  antennes;  elle  eft 
compoféc  de  cinq  pièces  principales;  on  en  voit 
deux  un  peu  plus  grandes ,  qui  fervent  de  gaine  aux 
crois  autres.  La  plus  erande  6c  la  plus  longue  eft 
fdic  qui  (è  trouve  au-oedous  ;  c'eft  un  filet  mince  , 
lÛié.  aloogé,  ^té  droit  en  avai^«  légèrement 
creuu  en  gouttière  à  la  partie  fupérîeore  6c  bifide  « 
pu  divifee  eu  deux  parties  à  fon  extrémité.  L'autre 
pièce»  placée  fur  celle-d»  eft  beaucoup  plus  courte; 
elle  eft  mince ,  d;!ice ,  6c  terminée  en  une  pointé 
près-fine  :  elle  fca  à  conrcmr  les  foies  d^ns  la  can- 
odure  de  la  uompe. 

Les  foies  font  d'inégale  longueur  :  celle  du  mi- 
lieu eft  un  peu  plus  longue  que  les  deux  latérales  ; 
celles-ci  font  a-peu-pus  de  U  longueur  de  la  pièce 
Supérieure» 

Les  antennules ,  au  nombre  de  deux ,  font  très* 
tonnes ,  très  velues  ,  compofées  de  trots  aiôdes ,  6ç 
jpférées  à  U  bafe  latérale  de  1^  uonipe. 

Le  Syrphe  tenace. 
Syrpkus  ttnsx^  Fât. 
Mmfcd  tenûM^  LiN. 
La  mouche  apifonnc  •  Gxori • 
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[     la  trompe  eft  atôneée ,  rétraâible ,  cout 
tk  bafe»  de  figure  nrluidrîqtte»  6c  terminée 
efpèce  de  tête  divi(ee  en  deux  parties  ou 
cette  trompe  eft  creufée  fupérteuremcnc  ,  êc 

Eaine  à  quatre  (oies  fobulées  6C  un  peu  con 
itéralement»  dont  deux  extérieures  beauco 
courtes  que  les  deux  autres.  Ces  (oies  for 
fufoir. 

Les  antennules,  a^  nombre  de  deux ,  font 
6c  cqppofées  d'articles  peu  difttnûs  ;  elles  < 
infertion  à  la  bafe  externe  des  foies  eztéi 
dont  elles  ont  pre(que  la  longueur. 

L'Araignée  domeftiqae. 
Arama  dêmefiica.  Lin.  Fai. 
L'Araignée  brune  domeftique,  Giofk 
Clieck.  Arau.  Suec.pL  i,  jfjf.  f. 

Les  mandibules,  nommées  gri£Fes  6c  tei 
font  grandes ,  6c  compofées  de  deux  pièces 
la  première  eft  très-groffe,  affez  dure ,  un  f 
lue  y  prefque  cvlinorique  ,  coupée  oblique 
fon  extrémité,  du  côté  de  fa  partie  interne  , 
mée ,  à  cet  endroit ,  d'une  double  rangée  de 
l'autre  pièce ,  nommée  crochet,  eft  très-mfnc< 
dure  ,  entièrement  glabre ,  courbée  êc  tcrmi 
une  pointe  très  fine  :  ce  crochet  n'cft  poir 
lant ,  mais  placé  entre  les  dentelures  de  I 
mière  pièce ,  lorfque  l'Araignée  n'en  fait  pas 
il  n'a  qu'un  mouvement  de  flexion  6:  d'ex  te 
undis  que  la  première  pièce  fe  meut  dans  tous  I 
C'eft  par  le  moyen  des  mandibules  que  les  Ar 
faifîflcnt  leur  proie ,  6c  qu'elles  piquent. 

Les  mâclioires  placées  au-deflbus  des  roand 
entre  les  deux  antçnnulcs,  font  courtes,  du: 
fez  larges  ,  6c  ciliées  à  leur  panic  interne.  El 
vent  à  l'Araignée  pour  manger  ou  fucer  fa 

La  lèvre  inférieure  eft  une  pièce  alongcc 
mince ,  prcfoue  membraneufe ,  ciliée  6c  1-.  gc 
échancrec  à  Ion  cxuémité  t  elle  termine  la  1 
polléricurement. 

Les  antennules  font  au  nombre  de  deux  :  el 
été  regardées  comme  de  véritables  antennes , 
plupart  des  Naturaliftes  qui  n'avoient  pa^  faU 
tion  qu'elles  faifoient  panie  de  la  bouche  de 
fcélcf.  Ces  pièces  dift'crcut  dans  les  deux 
elles  font  hlifbrmes  6c  compofées  de  cino  ar 
dont  le  dernier ,  dans  les  mâles  feulement ,  t 
plus  renflé  que  les  autres ,  renferme  les  p^t 
la  génération  :  elles  ont  leur  infertion  à  ! 
latérale  externe  des  mâchoites. 

Le  Crabe  rameur. 

Cancer  depuiûtor  ^LtH.  Fai. 

Cancer  ramipes  ,  Barre  t.  non.  t&t7^  ji^ 

SàBA.  Muf.  )  ^/.    1 1 ,  jC^.  f. 

Les  antennules  font  au  nombre  de  huit.  De 
leur  atuchc  à  la  partie  latérale  des  maodi 
deux  à  la  lèvre  inférieure.  6c  ^uaue  uo  pe 
dcflûtts  dç  la  touchée 
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Les  ézux  premières ,  guère  pics  Icnriicç  que  les 
auodibulcs,  font  fiiifcrnies ,  velues  6i  compofccs 
de  dcQi  articles  bien  didmcls ,  donc  le  premier  e(l 
plus  court  que  le  fécond  »  Se  celui-ci  e(l  terminé  en 
pointe.  Elles  ont  leur  acc^fchc  a  la  partie  latérale  ex- 
CCTDC  des  mandibules. 

Les  fécondes ,  plus  longues  que  les  premières  ^ 
fboc  compofées  de  deux  articles ,  dont  le  premier 
aloi^é ,  égal ,  prifmatiquc  ,  &  le  fécond  plus  mince, 
fétacé  êc  recourbé  :  elles  ont  leur  atuche  à  la  bafe 
externe  de  la  lèyr^  inférieure. 

Les  troilîèmes  ,  immédiatement  au-deïïbus  de 
celles-ci,  font  bifides,  ou  compofées  de  deux  pièces^ 
djnt  l'extérieure^  femblablc  à  Tantennule  précé- 
dente ,  eft  feulement  un  peu  plus  grolTe  :  l'intérieure 
cft  conipo(2e  de  cinq  articles ,  donc  le  premier  efl 
court  8c  très-large  ,  le  fécond  alongé  &  prifmatique  ; 
les  crois  derniers  font  prefqu'égaux  ,  courts  & 
Tclus. 

*  Les  quatrièmes  »  inférées  au-derant  des  pattes , 
loot  bifides  :  la  pièce  extérieure  eft  fembiable  à 
cette  de  la  précédente  s  clic  eft  feulement  un  peu 
pins  groflc  :  l'intérieure  eft  compoféc  de  fîx  arti. 
des  ,  dont  k  premier  eft  large  $c  très-court ,  le  fé- 
cond aldngé  8c  priûnatique ,  le  troifième  large , 
aybd  8c  prefqve  rond ,  les  deux  fuivans  courts  & 
^nx  ^  le  dernier  terminé  en  pointe. 

La  lèrre  inférieure  eft  double ,  &  divifée  en  qua- 
tre parties ,  appliquées  fur  quatre  autres  prelque 
fêmblables  ,  dont  la  moiaé  d'un  côté  ^  &  la  moitié 
de  faatrc  :  ces  pièces  font  membraneufes ,  ciliées  à 
learbords  on  en  voit  deux  de  chaque  côté  qui  font 
fbnement  ciliées»  &  qui  relfemblent 
mâchoires  de  la  plupart  des  infères  :  elles  font 
^jpfiqaées  contre  les  mandibules.  Par  la  réunion  de 
ca  deux  pièces  ciliées,  la  bouche  fe  trouve  exaâe- 
aent  feméci  peut-être  font- elles  auffi  l'office  de 


Les  mandibnles  (ont  très* fortes  »  très-dures ,  d'une 
prefqn'oflèufe ,  convexes  d'un  côté ,  con 
oa  en  forme  de  cuiller ,  à  bords  tranchans  » 
de  TaBire.  Ces  mandibules  fe  meuvent  latéralement, 
éa&  que  celles  de  tons  les  infeâes. 

Je  n'ai  doooé  ici  que  les  difFérences  les  plus  re« 
■irquabfes  qui  Ce  trouvent  dans  la  bouche  de  qnel- 
^Ks  iniedes.  Dans  un  ouvrage  qui  a  pour  objet  la 
Mmpcîoo  8c  rhiftoirc  générale  des  infedles  tant  in- 
ê^nes  qu*cxodques,  )  ai  donné,  avec  beaucoup 
fns  de  détail ,  l'anatomie  de  la  bouche  d'un  grand 
Acxsbre  d  in(eâes  de  chaque  genre ,  perfuadé  que 
cette  partie,  obligée  ou  peu  connue  jufqu'à  pré- 
fait,   doit  rendre  notre  travail  irès-intérefTant ,  & 
^*cUc  peut  offrir  l'explication  des  faits  finguliers 
ft  fiirprenans  que  nous  préfentent ,    à   chaque  inf- 
t«t,  ces  pcdts  animaux,  auxquels  on  fait  peu  d'at- 
«Moo,  mais  qui,  malgré  leur  petiteffe,  jouent 
•cpcndanc  on   très-graad  rôle  dans  l'économie  de 
baacorc. 

fl^.  Nai.  JmfaUs.  Tonu  F. 


I       EOUCLIER  ,  PriT/s  ,  Silpija.  Genre  d'infcdce 
de  la  première  Sectioiï  de  l'Ordre  des  Coléoptères.  * 

Les  Boucliers  ont  deux  ailes  recouvertes  par  deux 

étuis  ;  le  corps  un  peu  déprim  '  5  les  antennes  un  peu 

plus  groHcs  par  le  bout  ;  le  corcelct  grand ,  dilaté  , 

prefquc  aufll  large  que    les  élytrcs,  àc  cachant  \ài 

tétc  j  les  tarfes  filiformes  &    compcfés   de  cidq 

articles. 

f 

Ce  genre  avoit  d'abord  été  confondu  avec  celi^î 
des  Calfidcs  ,  par  Linné,  Il  l'a  en  fuite  fcparé  fous  le 
nom  de  Silpha.  M.  Geoffroy  en  a  aufli  formé  un 
genre  particulier ,  fous  le  nom  àz  Bouclier ,  en 
latin,  jPeltis,  Je  confcrverai  le  nom  latin  Siipha , 
parce  qu'il  eft  généralement  adopte  ^  &  je  le  ren- 
drai en  françois  par  celui  de  Bouclier,  à  l'imitation 
de  MM.  Geoffroy  &  de  Geer. 

Le  genre  de  Silpha ,  dans  Linné  «  comprend  ceux 

de  l'Elophore ,  du  Sphéridie  ,  du  Nicrophore ,  de 

rOpacre ,  &  de  la  Nitidule  :  mais  tous  ces  genres 

•  fe  diftineuent  sûfément  par  les  caradères-  que  no\M 

avons  afugnés  à  chacun  d'eux.  Voy.  ces  mots. 

Les  antennes  des  Boucliers  ,  un  peu  plus  courtes 
que  le  corcelet ,  font  compofées  de  onze  articles  très- 
diftinéb.  Le  premier  eft  auffi  long  que  les  deux  ou 
trois  fuivants;  il  eft  étroit  à  la  bafe,  &  il  va  en 
grodlffant.  Les  autres  font  prefque  globuleux,  mais 
ils  deviennent  plus  larges  èc  plus  courts  en  avan- 
çant vers  la  pointe;  de  forte  que  les  derniers  qui 
forment  la  maffe  ,  font  larges ,  aplatis  par  les  deux 
bouts ,  8c  enfilés  les  uns  oans  les  .autres  ^  à  leur  mi- 
lieu. Le  dernier  eft  un  peu  aplati  à  fa  bafe,  STil  (ê 
termine  en  une  pointe  moufle  ou  arrondie  :  ces  an- 
tennes font  un  peu  comprimées ,  fur-tout  à  la  par- 
tie qui  forme  la  maffe,  &  elles  font  chargées  dc^ 
quelques  poils  affez  longs  3c  affez  roides. 

La  bouche  eftcompofée  d'une  lèvre  fupérieure^  de 
deux  mandibules,  de  deux  mâchoires,  d'une  lèvre 
inférieure ,  &  de  quatre  antennules. 

La  lèvre  fupérieure  eft  large,  cornée,  échancrét;  8c 
xiliée  antérieurement. 

Les  mandibules  font  cornées  ,  arquées ,  fimples  , 
un  peu  cihées  intérieurement. 

Les  mâchoires  font  cornées  à  leur  bafe,  pref- 
que membraneufes  &  couvertes  de  poils,  depuis 
le  milieu  jufqu'à  leur  extrémité.  On  remarque  parmi 
les  cils  une  dent  arquée ,  aigu'q  &  cornée. 

La  lèvre  inférieure  eft  avancée ,  cornée ,  membra- 
^  neufe  8c  échancrée  à  l'extrémité. 

Les  antennules  antérieures  font  filiformes  &  com-^ 
pofées  de  quatre  articles.  Le  premier  eft  très-perit  ,' 
a  peine  apparent.  Les  deux  fuivans  font  coniques ,  a(-. 
fez  grancls  :  le  dernier  eft  plus  petit ,  plus  mince  , 
terminé  en  pointe  mouffe.  Elles  (ont  inlérées  au  dos' 
des  mâchoires.  Les  antennules  poftérieures,  prefquc 
aufli  longues  q«c  les  antérieures ,  fojit  compofées  de- 
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Tots  anicin,  tlootlei  dem  ptemicre  foni  cenJqnet 
&  ^ura  entre  «<■>  >  le  denûcc  clt  un  peu  pint  pcdi 
&  ovale.  Elles  font  inCététi  à  la  pamc  laiéialc  anic- 
heure  de  la  Itvrc  iaftiicuic. 

Lati:c<fl  petiKi  ellecft  aphde,  iaoiw,tL  ua 
mew  aloDB^c  ;  elle  déborde  toujoun  le  coiectet , 
|crr£iac  i'uiCcÙe  la  ponc  boriroocalement ,  nuii  le 

EIui  fouvent  elle  eft  baiiïre  ou  înclinJe,  fui  tout 
irfcju'on  le  prend  ,  &  alori  elle  Te  tiouve  entitie- 
neni  cachée  pat  le  cotceict.  Lci  yeux  root  faillaiu, 
londi,  ou  un  peu  ovalct. 

Le  coicclei  eft  plut  étroit  que  le  eotpi.  Il  e(l  re- 
crniveir  par  une  pUcjDc  duie  ,  écailleufc  ,  pTcfquc 
«ulli  la[g;e  ^ue  ki  flytfcs ,  icrniinc  par  un  rebord 

eu*  ou  moioi  marqua.  Cciie  plaque,  eo  forme  de 
lucltcr ,  déborde  beaucoup  le  cof celet ,  pai  Ici  c^ 
léf.  C'cll  celle  pièce  qui  a  lâti  doiuci  le  nom  de 
B«»ttUr  à  ces  iafeâes. 

Let  élytrei ,  un  peu  plot  hrgei  que  le  corpl , 
«ni  latéralement  un  teboid  aftxgraod,  relevé,  H 
ferment  une  cfpice  de  gouticrci  dcplui,  cUo  (e 
terminent  en  delToui  par  une  marge  ,  ^ui  em- 
bi  JTc  &:  iccouvtc  on  peu  Ici  cMi  de  la  poitrine  H 
de  l'abdontcn.  Toof  en  ioTcâct  font  pourvut  d'un 
éculloQ  irianeolatre.  Les  ailei  manquent,  ou  (ont 
tt^j-ceaites  dans  quelques  erpïcei  ;  elles  font  re- 
pliiks  foi»  Ict  ëlyttes  dans  let  ancres,  K  l'infeâc 
•aroit  s'en  (ervir  trêt-raremcnt,'ft  faire  plus  vo- 
Luiicn  uf^e  de  Tel  pattes  ;  cependant,  la  plupart 
•or  une  démarche  altcx  lourde ,  nlle,  à-pcu-piès  ^ 
^c  celle  ^s  T^nébriont. 

la  poiiiinc  ft  rabdomen  font  aflèx  lan;cs  ;  eclui- 
ri  clt  diviC  en  fix  anneaux,  dont  le  dernier,  ter- 
niné  par  une  fetiEe  iianfvetfâle ,  donne  paHa^  aux 
cxcrjmens  S  aux  panici  de  la  g^^ration.  L'infcâc 
ahmgr  qnclqacfiaucoBlid^rablcflwni  let  deroicrt  an- 
BCiui  ;  de  lorK  qu'il  patoit  avoir  ai«n  lac  longue 
queue,  mobile  Si.  léuaâibic 

Les  pattej  font  de  lon^cnr  moyenne.  Les  eniffes 
fani  un  peu  t:nâéit  :  let  j-^nibct  beaucoup  plus  d^- 
b^cs  a  leur  paritc  ruptiicute ,  loot  léf^èrcment  corn- 
•riniées  :  cllvt  ont  J;t  ncrvurci  ou  clevatioai  toogi- 
ludinalci,  &  des  /pinct  [tct-peities ,  nuis  nom- 
bteufo  à  leur  boid  imerne  &  ciicme  :  elles  font 
Ktioin'ct  par  deux  ^ptnct  longues  et  droites.  Let 
lailc»  font  compol?»  de  ona  aritcles  .  un  pcn  plus 
longs  aux  quatre  p^tcei  de  dcitiéie  qu'aux  deux  de 
devant  Le  premier  article  cU  no  peu  plut  long  ; 
ceux  qui  l'uivcni  luot  count,  ptut  \u^<t  à  leur 
pointe  qu'à  leur  bafe.  Le  dernier  ,  le  plut  long  de 
tout  .etl  i;i;tiemcnt  courbé  ;  il  va  un  pm  engruAf- 
Ûn  ,  Bt  ti  eii  lerminé  par  deux  credicn  foret,  cour- 
ba .*&  d^i  tct  pointe*   fboi  aliéx  dillantcs  Tune  de 

i'AUIIC. 

les  BéMlurt  ddîfMnt   kfTti  par  Icw  Malpro- 
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rifle  efl  leur  maniée  de  vivre ,  te  le  fia  ocJoaiiK 
leur  habitation.  On  les  trouve  quelqucfbtt  daas 
les  champs  ;  mais  ils  recherchent  habituellcivcBt  1m 
lieua  fombces  &  tertres  ,  qui  recèlent  les  cadAvra 
ou  Ici  exctémcD)  des  animaux  ,  dotK  Ui  fost  Icor 
nourrituie.  Ce  qui  doit  prouver  qne  lear  odcut  cft 
l'elTei  de  cet  maticict  animal»  en  pucréfaâioaB 
qu'ils  fouillent ,  &  dont  ilt  fe  nuurr  flcut  ,  c'efl  qat 
ceux  qui  ne  (bot  que  de  naître ,  de  uui  n'oiu  pat  cneai» 
fait  uUcc  de  ce  gentc  d'aliment,  n  ont  aucune  oJcoc, 
Ain'i ,  futilité  qu  on  pourroic  donnera  ces  iofcâd, 
datii  léconomie  générale  de  la  nature ,  c'cft  ék 
purger  la  teire  des  immoadicei  que  la  dcOroâioa 
ou  la  décumpofition  des  êtres  doit  'ans  cdTc  ^^ 
jiaîncr  ;  comme  à  la  plupan  ia  larves  de  MoucbcSi 
de  DermcAes,  de  Nie  opboics,  de  quelques  Si^ 
pbiUnt,&c.,  qui  femblcot  étte  dcftinét  de  mtèmm 
a  confumer  les  cadavres .  pour  cnw^ber  oiie  Ti^ 
feâion  répandue  dans  1  air  ,  ne  (oit  nuifiok  i  li 
f>i»é  li  funefle  à  la  vie  Ainfi ,  on  doit  confidénr 
la  nature  dans  l'cnfcmbic  de  touiet  fca  o 


Se  le  l^Acnc  de  tous  fei  réfuliats  .pour  jagcr  4^ 
la  cooiditiacion  des  ittcs  à  uoc  feule  fis  onivcrrelc^ 


wucbc  Bc  pat  l'a'  us  ,  U'  c  {■>■■• 
'      '   ,  dont  rodcin  ^ 


le  b  en.  Lotfqu'on  prend  laBomclit/t  avec  U  n 
ils  font  romrpailaoou< 
d'une  liqueur  noire  2c  boutbcufc  , 
des  plusdéfaeréables.  Cenc  ItqiKv  n'cll  paspi 
pari'ettctde  lacomprellicn  ,  poîfqu'à mcfurc  qrflB 
l'cfluie  ,  elle  lepaioît  auflî-toc ,  lulqu'â  ce  qoc  h 
fourtc  en  foit  épuifée  :  elle  fcrt  Uns  doute  à  hÊtUf 
la  putréfaâion  dc«  viandes  ,  3c  à  préparer  à  cet  |t>> 
feâet  la  nonrriiore  qui  leur  convient.  Si  ce  ceaM 
ne  fournit  pas  un  grand  nombre  d'efpèccs  étranglniB 
quoique  les  cfpecct  connues  foitntailt>grandes,c1ai 
(ans  doute  parce  oucdani  les  pays  chauds  fur-w*"^ 
on  ces  inleAcs  doivent  fc  trouver  ,  le  uam 
n'eftpastenié  d'aller  les  furprendrc  auci 
fcâs  te  dangereux  qu'ils  habitent. 

Les  larves  des  Bouclitrt  viveur  daas  la  ■ 
dm  les  funicrs,  Bc  rurtooi  doBS  les  cbi 
c'c(l-là  qu'on  les  trouve  (ouvcnt  à  cité  de  l'iafci 
parlait  \  on  les  voit  auHi  courir  qudquclbis  f*  I 
terre.  Le  corf*  eft  plut  oti  meio*  alongé  da" 
différentes  clpiccs  ,  applati  fie  compofé  de  t 
anDcani  on  feemcnt  ,  leiminci  laréralcncot  |^ 
un  angle  aAei  aigu,  Acilont  le  dctnicr  clt  (|^ 
de  deux  pctiict  appendices  coniques  :  elles  MkK. 
pattes  courtes  ,  compofécide  tiois  pièces  fenlcMta^ 
la  deraiète ,  qui  patoit  tet)fi:tmt[  les  tai  fci ,  ef^fc;, 
minée  pat  un  fcul  crochet  La  têcc  cil  pcn^^^ 
armée  de  deux  fotiet  mâchoires  i  elle  a  de^^^_ 
cmnes  filiformes,  un  peu  plus  longuet qu'eU~-^^^ 
compofées  feulement  de  trois  aTiicIct.  Cet 
couiGot  avec  aflcx  de  piomptitudc  ,  &  ac  (o^^^^ 

jnachcct  a  lem  proie  cotnnic  bien  des  lar»^ , 

quand  clW  ont  cunfumc  Uuttftoviliunt,   |  i 
«Ua   cbeichani  de*  ptuviliana  noavcUo ,  ^^^^ 
l«atvoii  a  Ien:t  nouveaux  bcfoins.  Elles  »*«  ~     -^ 
daat  U  terre  foiu  fubir  leur  ménmorfh»£"^^^a 


Stàte  Je  PlrurojÊiSîm  i  l'Hffiaîrt  Ntuunlle  Aï  IitfiHu. 


BOUCLIER. 

s  s  L  F  H  A,    Lin.    F  a  a, 
P  ELTIS  j  Geoff. 

caractères'  Génériques. 

Ahtinkbs  en  malTe  perfolit^,  un  peu  compnm<le,  prefque  de  U  longueur 
da  cotce'ec  onze  anicles  ;  le  premier  glos ,  alongé ,  en  malTe,)  les  aunes  ÏDlènd 
blemeot  pîtis  eoucts  &  plus  larges  î  te  dernier  prefque  ovale. 

Bouche  munie  de  mandibules  cornée),  fimples  »  de  mâchoires  oogl^  ,  6e  de 
qoure  antennutes  inégalesj  filiformes. 

Corcelet  large  >  applati ,  rebocdé. 

Tarfes filiformes jCamporés  de  cinq  articles:  le  premier  alongjj  les  autres  coorcs; 
le  dextûei  atongé,  lerminé  par  deux  ongles  ciochus  Ôc  dilhns. 


i.BoucirtER  furînamois. 

N'o/r,  atoagé  ;  ffytrtt  avec  trois  lignes 
Il  lonptudinatts ,  ihvéts ,  &  uae  tande  fauve 
11  itn  la  partit  pofi^rieure. 

1-  BoucLiEK  Hctoral. 


ESPÈCES. 


}ioir,aIottg/  ;  ffytres   avec  trois   lignes 
l&»/ci,  (/  une  petiie  èojfe  tranfvtrfaU. 

).  BoocLi  EU.  livide. 

^«TàlTticarctltt ,  éfytres  If  pattes  HyiJes. 

4-fioiiciiETi  ind'rcn. 


*'w'i  ilytrts  avec  deux  bandes  /irrugî- 
^itvttUt  Mtnté  antéritartmeat. 


5.  BovcLiiK  «méiiâtR.    . 

Déprimés  tu>ir ;  eoreclet  iasaâtrt,  noir 
au  milita.. 

6.  BoucLiEK  thoracique. 

Noir,  ovale',  déptimi;  corcelet  faavt  ; 
Hytrtt  avec  rfw  lignes  élevées. 

7.  Bouclier  lévicolle. 

Hoir,  ovale ttit  peu  convexe;  corcelet  lijfe, 
éehàncré  ;  éfytres  raiofeufes ,  avec  trois  lignes 
élevées. 

8.  BoucLTen  granulé. 

Voir,  un  peu  déprimé  ;corctUt  lijfe;  élytres 
avec  trois  lignes  tievéest  &  quelques  poitits 
enfoncés. 


Sidiê  Je  flmrodiMon  à  PHiftcirê  Naturitti  ia  It^éttii 
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I       '^oir  ;  corctUt  &  éfytres  pointillés  ;  élytrts 
avec  trois  lignes  élevées  ,  Ujif. 


B  O  U  C  LI  E  R  (InTeaes). 


9*  BoucLiiR  pointillé. 


10.  Bouclier  œargiiul. 

Noir  i  tords  du  corceUt  pâUs  ;  élytrts 
objcures. 

Il*  BoucLiifi  raboteux. 

Noir;  élytres  rabottufts^  avtc  trois  lignes 
élevées  ;  eorceki  raboteux  t  finué  pofiérittire 
ment. 

11.  Bouclier  atre. 

Tris-noir  ;  élytres  pointilUes ,  avec  trais 
lignes  élevées  9  Hffts  ;  corcelet  entier. 

I).  Bouclier  inégaL 

Noir^  ovale ^  déprimé;  corcelet  inégal^ 
échancré  ;  élytres  avec  trois  lignes  peu  élevées. 

14.  Bouclier  échaoaé. 

Noirâtre  $  élytres  pointi liées  f  etvee  trois 
lignisélevéeM  «  li f es  i  corcelet  courte  échancré 
antérieurement. 

15.  Bouclier  li/Te. 

Noir^  convexe  i  élytres  point  iUées  5  liffes. 

\6.  Bouclier  obfcur. 

Noir  I  un  peu  convexe  ;  éfytrespointillées , 
avec  trois  lignes  élevées  ,  peu  marquées., 

17.  Bouclier  liàcuM* 

Noir  t  un  peu  convexe  ;  élytres  avec  trois 
lignes  élevées  9  tt  deux  petites  élévations  tranf- 
ver/aies. 


18.  Bouclier  opaque. 

Noir  ;  corcelet /oyeux  ;  élytres  avec  trois 
lignes  élevées. 

19,  BoucL  1ER  finué. 

Noir;  corceltt prefqui  raboteux;  éfytres 
avec  erois  lignes  élevées  9  6  t extrémité  fiutée. 

io.Bouci.iBR  quadriponâaé. 

OvaU ,  déprimé^  noir  ;  éfytres  dt un  fourni 
pile  9  avec  deux  points  noirs  fur  dtafUê. 

1 1.  Bo  u  c  L I B  R  piémontois. 
Teftacé  ;  antennes  noires  à  leur  extrémité. 

11.  Bo  u  c  L 1 E  R  ferrugineux*^ 

Ovale  ,  déprimé^  dtun  hrun  ferruginaati 
élytres  pointillécs ,  avec  fix  lignes  éUfées. 

*   ij.  Bouclier  oblong. 

Oblong^  un  peu  déprimé^    noir;  éfytres 
pointi liées  f  avec  fix  ligues  élevées. 

24.  Bouclier  denté. 

Oblong  «  noir  ;   corcelet  antérieurtmini  » 
éfytres  vers  V extrémité^  bidentés. 

15.  Bouclier  bordé. 

Ovale  I  dun  brun  noirâtre  ;  bords  élu  co^\ 
celé ttf  des  élytres  ferrugineux  i  éfytres  ftriétSm* 

i6.  BoucLiiR  onde. 

Noir  ^  luifant  ;  élytres  avec   deux,* 
ondéfs  %  il  un  point  vers  t  extrémité  btamcu 
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I.  Bovcuu  &tuamoU. 

in  p^ieù  ^Mtaiis.  £m.    ou.  Hifi,  nai.  <Us  tnj. 

Sibàafitriaamimfit,  Fai.  Syfi.  eM««.  F-W-  7*- 
^.  t.—Spet.  inf.  um.  1.  J.«r-  ^ï-  »■-  L— «*"■ 

n  reflemble  enriireinent ,  pour  la  forme  Si  la  gran- 
^n  an  BoaeStr  litioral.  Les  aoicnncs  foni  temu- 
iCa  pu  qae  malTe  pcrfoWe.  Les  yeux  font  jaunes 
km»,  faillaïu.  U  cotcelet  eft  arrondi ,  pe»  échari- 
oé  aatéricaronau ,  avec  une  impicffion  longwudi- 
1^  <k  duqne  c6t*.  L-^cuflon  eft  «ffifi  grapd  & 
iBBVuLdrc.  Lei  élyties  ont  tioLï  fttics  kmprodi- 
■ks  élcT^,  Mes,  indépendammeni  da  rebord 
«<k  la  fuiure:  entre  ces  lignes,  les  «yir«  font 
■BBôU^cs.  On  YMt  une  petite  élévation  tranfrcflale 
tm  U  pwtic  poltirieurc  ,  &  une  petite  bande  m- 
KTompoe  fau»e  ,  derrièie  l'ilivarion.  L'abdomen 
4s  miK%  eft  tciœiné  en  pointe,  Bt  les  cuiffcî 
foilnkiires  font  tiès  -  groifiï.  Toni  le  corps  eft 

H  fe  trooTC  Jaos  rAmérique  miridionile ,  à 
Ofcnne  ,  à  Snrinam, 

%.  BoucLizft  littoral. 

Sit^a^  Bttor^Us. 
'      Si^Ju  atra  ,  lîytHs  Uviiat',  lintis  tlevMÎt  tii- 
i» ,  tkor^ict  «rhicuL^o  nitido.  Etu.  ou  Hift.  nat.  àts 
^f.  Boocuui ,  pi.  i.fg.  t.  A.  B. 
t-£^i«  tùtoralh.  LiH.  SyJI.  mat.pag.  J70.  n'.  1 1- 
«■fiMia.  faee.  n".  4  (O.  ^ 

-'Sifyàa  liaondii.  Fa».  Syfl.  tntom.  p.  7».  «  -  *■ 
•^fyu.  inf.  tom.  1.  pa^.  I5.  »°.  i-  —  M""»-  "■/■ 

P^if  v/ra,  efym*  Jûicif  trihiu  tUvatU,  prima 
fuMuda    gilAofitate  conatxU  ,   tkoract     Iwi- 
tan.l*f.  tom.  i.p*g.  no-  «'•  J- 
le  fiMicorrà  boOês.  GlOfr. /£i^. 

Sifid  niâxlaraia,  oiloHga  ni^a,  thoraee  orii- 

-^0  mitiJo,  elytrit  tîaeit  t^tvatu  triiiu , clava  an- 

n^a.  Dte.  Mim.  inf.  tom.  4.  pag.  17*. 

_  jr  i  ioafns  mux,  noir ,  à  c»rps  alongé ,  i 

ôrcalattc  IniTaDt,  j  trois  ariiics  fur  II^ 

y  &  à  annnncs  a  boutons  louz  Dlc.  iii^. 

Il  StâraitMt  cimptfirit.  Frisch.  Inf.  6.  pag.  i  : . 
^luesTK.  momtntlat.  1.  14.  «.  tai.  i.fig.6.— 
VÂi^fe  dxf'iva  ftmor'ihut  pofiUis  incurva  crafif- 
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5i^j|<i  Uaot-atit.  Scop.  £nr«flt.  a*,  yy. 

Silpha  iittonÛt,  Schkank.  Enum.  inf.  aufii 
n".  7  y. 

Si^ka  liuordltt,  I^tCHAXT.  Inf.  |.  pag.  90. 
1".   i. 

Pr/lrû  gUhofa.  FovKc.  Entom.  par.  i.  ; ^.  }0. 

ViLL.  Entom.  j.pag.jt.  n'.  S, 

U  a  esTiran  neuf  lignes  de  long,  fur  quatre  de 
brge.  Toai  Ton  corps  eft  noii,  OD  peu  plus  alongé 
ouc  celui  des  autres  cfpices,  &  dd  peu  déprimé.  Les 
antennes  ,  plas  longues  que  la  moitié  du  coiccicr  , 
ont  leur  premier  iriicle  gros  ,  les  rpiTaos petits ,  Ac 
presque  arrondis,  mais  gtofliflànt  infenublemcni, 
spplàtis  pat  les  bouts  ,  6c  cnfiUs  dans  leur  milieu  : 
Ici  trois  dernicts  ont  une  couleur  fauTc  brune.  Le 
coccelci  eft  circulaire ,  lille  U  luifant.  Les  étyttes  foiV 
DU  peu  plus  courtes  que  le  venrre  ;  elles  ont  iroit 
lignes  élevées ,  longitudinales  &  parallèles  :  les  deux 
extérieures  font  jointes  eoTemble  par  uac  petice  bafe 
OD  élévaaon  uaiirTcrfa'e  ,  placée  un  peu  au  deflbitt 
du  milieu  de  l'élyrre.  L'éculTon  cft  ^rand  3t  cian- 
t^ulairc.  Les  cuilles  pofléricures  font  beaucoup  plu^  , 
grolTes  8c  ^us  tcuflées  dans  le  mâle  que  dans  là 

Ce  Bouclier  vit  dans  les  charognes  &  les  ordures. 
C'cft  là  auffi  que  Ton  trouve  £1  larve.  Il  cft  aiTc^ 
commun  dans  toute  (Europe. 

),  SoocLiEK  livide. 
StirsA  livida. 

Sifyha  fufca ,  thomct  efytrit  pediiufque  Uvtdîs. 
Ent.  ou  iiifi,  nat.  dt$  inf.  Bodcliek  ^  pi.  I.  fg, 

a.c 

Silpha  livida.y  Ai.  Mant.  inf.  tom.  i.  pag.  «S. 

'?•  !• 

Silp/mliviila.I}iisi..Archiv.  Coltopt.pag.  54. 
1'.  10. 

Cette  efpèce  teffemblc  beaucoup  à  la  prëcédeme  ; 
mais  elle  eft  une  fois  plus  petite.  Les  antennes  font 
d'une  couleur  (errugincufe  ■  pâle.  Tout  le  corps  e^ 
d'un  brun  obfcur.  les  élytres  font  dunb/unpâle^ 
avec  trois  lignes  loiigitudinales  élevées,  &  une 
petite   gibbouK   rranfverfale ,    placée  au-delà   du 

U  fe  trouve  en  France,  en  Allemagne.  , 

4.  BODCLtiK  indien. 

Silpha  a.gra  ,  tlytris  fafciis  duabas  femiginâs  , 
thoraee  arAicc  blétntuto.  LtN.  iyfi.  nat.  pag.  ^-jo. 
n".  6.—  hinf  Lua.  U.r.  lag.   j6. 

Silpha  indiea.  Fab.  Syfi.  ent.  paf.  7).  «".  J.  — 
Spec.infto-n.  i.pag.ti.a''.).-~Mant.iitf.  cok. 
i.pag.  48.  n°.  4, 
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II  e(l  toQt  noir ,  Se  à-peu-près  ic  la  grandear  du 

Îrtccicni.  La  ccrc  ciï  ua  peu  arrondie.  Les  antennes 
ont  de  la  !.*ngucur  du  corccict.  Le  corcclet  cft  al- 
longe ,  noir,  reborde,  coup^  ancériciirement ,  & 
tcrminvf  latcrzlcnienc  par  un  ani^le  aigu.  L'écuilôn 
ei\  petit,  i  es  ciytres  l'ont  de  la  longueur  de  l'ab- 
doin^n.  tllcs  frnt  noirci,  prévue  j'gucs ,  avec  de^ 
roinis  enfonc.'s  rapgt's  en  llricf,  &  deux  bandes 
fcrtui;incuîcs  di*ii:clccs  de  chaque  côcé  ,  l'une  placée 
▼ers  la  bj.x ,  &  fautrc  vers  la  pointe  de  Télytre. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale» 

j.  Bouclier  am-iiicain. 

StifMA  amtricana, 

SUpkd  ovata  fuf^d  ^  clypio  jtavo ,  centra  nigro 
intra  annu'um  fulvum,  Ent»  ou  Hiji^  nat,  des  inf, 

BOI'CLIER.  Pi.  l.fig.  9.  A.  B. 

Silpha  éuturicantu  Lin,  Syft.  mût.  pëg.  }70. 
«•.  7. 

Siipka  amerîcana  depnjfa  nigra ,  ihêraceSavo  , 
ctttro  nigro,  Fab»  ^yft*  tntom.  pag,  73.  n  ,  4. — 
Sptc.  tnf,  tom,  I.  pag,  8;.  n*.  ^^^  Mont.  inf. 
iom.  l  P'ig»  48.  «°»  S* 

Il  a  U  forme  du  Boacfitr  thoraciquc ,  mats  il  eft 
beaucoup  plus  grand.  Il  cft  noir  &  dvprimë.  Les 
antennes  font  terminées  par  une  mafle  perfoliée. 
Les  yeux  font  bruns,  peu  Caillans.  Le  corcclec  efc 
jaune ,  a%'ec  une  <*r4nde  tache  noire  au  ailieu.  La 
partie  antérieure  au  corcclet  cil  écliancréc,  &  la 
partie  pollêricurc  e(l  un  peu  avancée.  L'écuflbneft 
noir ,  tiur^ulaitc ,  adez  large.  Les  élyttcs  font 
brunes,  raboteufcs ,  avec  trois  lignes  lungitudiaales 
Crcs-pcu  marquées. 

11  fc  trouve  dans  l'A  me  tique  méridionale* 

4.  DorcLiER  thoracique. 
StiFHA  ihoracica, 

SiU'ha  nigrj  ,  elytns  ohfcurls  :  /inea  etevata 
unîca  y  Ci'yrto  refitfo  reftëcco,  Ent,  ou  Hifi.  nMt,  dts 
inf  Boi'ctiiR.P/.  1.  Jfr.  j.  A,  B. 

^i/fha  thorûcUa,  Lin.  Syfi.  nat,  pag,  jjl»  ji*. 
|c.  -^  Faur..Jueç.n^.  4îi. 

5i  pha  thoracica ,  nig'a ,  elytns  Unea  e!evatû 
unie  a  ^  thorau  ieftaceo,  Fab.  Syft,  entom,  pag,'rj. 
il*.  <.— 5//C.  in},tom.  I.  pag.  S<.  a*.  6.^Mjnt, 
inf,  tom.  i.pag.  48  i:",  7. 

}*e'tis  ni^ra  ^  Une' s  irUms  elcvatii  aeurit ,  eho» 
met  ferr^^ineo,  Ciorr.    Inf,  tom.  i,  pmg.   m. 

Ix  Bomelîer  â  corcclet  jaune.  GEOrr.  lUd, 

Siipka  nigra  ^  thotaci  ferrugineo^  efyt  is  iineis 
tri''*at  i^ngtthUnu/ièus  :  mmcx  eicwatiâ.  DlAmtUm,  1 
iiff/;  fM.  4*  fog.  174.  m\  |.  fl.  é.fg.  7.  ■ 


B   O   U 

Bouclier  h  eonelet  rouilU.  noir ,  icorcelc 
à  étuis ,  avec  trois  lignes  lonc;itudinaIes,  d 
eft  élevée  en  arrête.  Dlg.  Ibtd, 

Scarahéus  primo  fimtiis  pantm  eanmlicuU 
puUs  crocas.  Km /in f  pag.  90.  n*.  10. 

Ca/fida  nig'-a  ^  clypeo  latijjtno  pal  ide  ru 
culu  laea  y  nigra  nîtida.  Gaoo.  Satag.  pag, 

Stroem.  aB,    ttidfof    5.    pag,    384.    • 

ScH^FF.  leon,  inf  tab,  ^s^fig.  4. 
SuLZ.  Inf  tab.  l.jig,  H, 
Bercstr   Nomcn:!,  i.  i).  $,tah.  j-fg, 
Silfka  thoracica,  Scop.  Ent.  cam,  «**.  54 
Siîpka  thoracica.  PcTd  a.  mu'\  g'Acpag,  \  \ , 
Si'fha   thoracica,  Schrank.  Enum,  i.;, 
«•.  76. 

Silpha  thoracîea,  L aichakt. Inf,  tom,  i. 

Silpha  thoracica.  y ILL,  Entom,  tom,  i. 
«•.  10. 

Peltis  thoracica.  FouRC.  Entoaupar.  t.  ^ 
«•.  6. 

Ce  Bouclier  a  environ  fix  ligiKS  de  long , 
de  quatre  de  large.  Il  eft  noir ,  ovale  5:  ap| 
antennes  font  un  peu  plus  courtes  que  le  c 
le  premier  article  eft  gros  y  le  Iccond  &  le  t 
font  un  peu  plus  gros  &  plus  alongés  que 
fuivans ,  prelque  globuleux  ;  les  quatre  dcrr 
nu(k,  (ont  enfilés  dans  le  milieu,  5c  app! 
les  bouts,  8c  le  dernier  eft  terminé  en  poin:c 
Le  corcclet  eft  large,  reborde,  raborcux 
vé  au  milieu  ,  plat  fur  les  côtés,  échancré 
vaut  pour  lailler  paroitre  la  tète  ;  il  ell  d'u 
leur  de  rouille  luilantc,  produite  par  d(.s  poi 
qui  ne  paroilfenc  qu'a  la  loupe  :  on  voit  < 
poils  de  Ja  même  couleur  fur  la  tête ,  pli 
que  ceux  du  corcclet ,  mais  en  crc^ -pente  c; 
Les  éiytres ,  d'un  noir  mat  «  ont  ht.T«îcmci;i 
bord  large ,  un  peu  relevé ,  8c  formant  u: 
tièrc.  Leur  furface  eft  raborcufe  &  inceale 
voit  trois  lignes  longitudinales  élevées  :  Tcxt 
un  peu  au-Je:rous  du  milieu,  rciure  en  • 
&  forme  une  p.:cite  bolTc  angulaire. 

Il  vît  dans  les  charognes,  dans  les  excrJ 
les  endroits  U%  plus  fales.  On  le  c:ouve  dai 
TEurope. 

7.  Boucher  lévicoUe. 

Sur  H  A  lâvicoflis, 

Silpha  gihba  r.içra^  elytris  rufpfis  ,  Iineis 
tribus  ^  th^'Uie  Uxi  emarginato.  Ent.  ou  H. 
des  inf.  Bouclier.  Pi\  ufig.  i). 

Silpha  tavicoUis,  Far.  Syf.  etmm.  pag, 
7,^Spee,  inf,  tom.  1.  pag.  Se»  a*.  7.«- 
imf  tom,  I.  pag.  48.  «*•  S« 
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n  eft  un  pea  plus  grand  que  le  Bouclier  thon- 
cique  ;  nais  fon  corps  eft  ovale  &  convexe  en- 
idSus,  Les  antennes  vont  en  groffiffant  infen- 
fiblexnenc  :  les  derniers  ardcles  font  plus  gros 
ft  perfbliés.  La  te  ce  eft  peu  faitlance.  Le  corcelet 
cft  très  ^chancre  pour  recevoir  U  tête  :  il  eft  fine- 
aient  pointillé ,  convexe  au  milieu  «  &  un  peu  ap- 

ei  par  les  côtés.  L'écuflbn  eft  petit  &  triangulaire. 
élytres  (ont  rabotcufes  :  elles  ont  trois  lignes 
longitudinales  peu  Taillantes^  &  ou  remarque  entre 
chacune  d'elles  unt  auue  petite  ligne  peu  marquée. 
Tout  le  corps  eft  noir  ,  &  point  du  tout  luifant» 
II  fe  tronre  dans  la  Nouvelle-Hollaode. 

I.  Bouclier  granulé. 

SiLfMA  granulata» 

S'Jpka  atra  ,  elytrîs  lineis  eievatis  tribus  punSif- 
fur  grmnuiaûs ,  tnoract  tmarginato,  Ent.  ou  Hifi, 
Mr.  dts  iuf.  Bouclier.  PL  i.fig.  lo. 

Silpha  graHuluta.TÂM.  Mani.  inf,  tom.  l,pûg,  4^. 
■••  11. 

Silpha  mgoja.  ScoP.  Ens.  cam.  n^*S^» 

Il  cft  un  peu  plus  grand  que  le  Bouetitr  obfcur. 
Tout  le  corps  cft  noir,  un  peu  déprimé.  Le^  antennts 
font  pins  courtes  que  le  corcelet  :  celui  ci  cft  aflêz 
grand,  légèrement  chagriné  »  très-peu  échancré  an- 
Béricnrcmcnt ,  &  un  pen  (inné  poftérienrement.  L'è- 
cntfba  cft  triangulaire^  légèrement  chagriné.  Les 
âjcrcs  (ont  pointillées  :  elles  ont  trois  lignes  longi- 
nîdÎDalcs  élevées ,  &  une  fuite  de  points  enfoncés  de 
chaqnc  côté  des  lignes. 

Il  fc  crouYC  dans  les  Provinces  méridionales  de  la 
fcancc  9  en  Afrique ,  dans  le  Levant. 

y.  B0UCLIE&  pointillé. 

StLPMA  funSulata. 

Sî^ka  migra  dtpreffa  punSata,  efytris  lineis  tri- 
hsUvihus^  Eut.  ou  Hifi.  nat.  des  inf.  Bouclier. 

n  reflcnblc ,  poor  la  forme  &  la  grandenr  »  au 
tmtfer  granulé.  Tout  le  corps  eft  noir ,  un  peu 
ètfâmi.  Les  antennes  font  prefqne  de  la  longueur 
èà  corcelet.  Le  corcelet  eft  finement  chagrine ,  un 
fm  échancré  ancérieurement.  L'écnfibn  cft  trian- 
nbire  ,  pointa.  Les  éU  très  font  pointillées  «  &  ont 
ttacnnc  trcns  lignes  longitudinales  lillcs  :  leur  rebord 
cnattcz  grand. 

n  fe  oovfc  an  Cap  de  Bonne-ETpéiancc 

M.  Bouclier  maxg^iaL 
Surit  jt  margîualis. 

Kfyka  étprtgk  «V^»  tkarmcu  mwrpne  rufo,  ely^ 
^^Utis.  Em.  m  Éî^  tuu.  ds*  iaf.  Boucuejl.  F/. 
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Silpha  margînaîis  ûtra  ,  thoracls  mjrginc  pdUido  ^ 
efytris  fufcis,  Fab.  Gcn,  inf.  Mafic,  pag,  115.  — 
Spec.  inf  tom,  l,  pag.  %6.  n^,  Z.^-Mant.  inf 
tom.  I.  pag.  48.  «®.  5. 

Silpha  noveboracenfis ,  nigra ,  e  y  tris  piceis  : 
lineis  elevatis  fubternis  ,  clypeo  retjfo  difco  atro  , 
margine  ruhro.  For  s  T.  Cent,  inf  pag,  17. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Bouclier  raboteux.  La 
tcte  cft  noire ,  raboceufo.  Le  corcelet  eft  coupé  an- 
térieurement y  un  peu  fînué  poftérîeurement ,  par- 
femé  de  points  enfoncés  »  noir  au  milieu ,  avec 
tous  les  bords  ferrugineux.  L'écufTon  cft  noir  & 
triangulaire.  Les  élytres  font  brunes,  avec  trois 
lignes  loneicudinalcs  élevées  «  lidcs  ,  &  quelques 
points  enfoncés.  Le  deflbus  du  corps  &  les  pattes 
font  noirs. 

U  fe  trouve  dans  TAmérique  feptentrionale. 

st.  Bouclier raboteuK. 

SiLBHA  rugofa, 

Silpha  nigricans ,  efytris  rug^fis  :  lineis  elevatis 
trîkiS  ,  therace  emarginato.  Ent.  ou  Hifi.  nat.  des 
inf  Bouclier.  PI.  X,  fig.  17. 

Si'pha  rugofa.  Lin.  Syft^  nat.  pag.  571.  «<>.  i^. 

—  Faun^fuec,  n^.  455. 

Si/pha  nigricans ,  elytr's  rugops  ,  tmeis  elevatis 
tribus  y  thorace  rugofo  poftice  finuato,  Fab.  Syft.  ent  m 
pag.  74.  «°.  8.  —  Sp.  inf  tom.  i.  pag,  8^,  «<>.  ^. 

—  Mant.  inf  tom.  i.pag.  45.  n^.  10. 

Pehis  nigra,  efytris  lineis  tribus  elevatis  acutis^ 
f patio  interjecio  veluti  complîcato ,  thorace  fcabro^ 
GeOIF.  Inf  tom.  I.  pag.  110.  n*.    3. 

Le  Bouclier  à  bolfes.  Geoff.  ibid. 

Silpha  nigra  opaca,  efytris  tubercuUtis  :  lineis 
tribus  e.evatis  insqualibui.  Deg.  Mcm.  inf  tom.  4. 
pag.  181.  n^.  7. 

Bouclier  raboteux ,  d*un  noir  mat  y  à  plufieurs 
tubercules  élevées,  &  à  trois  arrêtes  inégales  fur 
chaque  étuL  Dec.  ib. 

Scarauus  ntger  in  ter  cadavera  frequêns ,  deprejfus^ 
parum  cana.iculatus  ,  undiqug  niger.  Rai.  Inf  pag. 

50.  /2*.  9. 

Si.pha  fcabra.  ScOP.  Ent.  carn.n^,  59. 
Si.pharugufa.  ScHRANr.^n..;?:.  t.f  auflr.  «•.  78, 
Silpha  rugof a.  V.AicHKli't.  Inf.  tom.i.  pag^  ^f, 

n^.     I.  . 

Silpha  rugofa.  FuESL.  /rchiv.  Coleopt.p.  JJ.»**. 

Silpha  rugofi,  VîLL.  Ent.  tom,  1.  /:.  78.  n^.  ij. 

Peltis  complicata  FouRC.  Ent.  par.  1.  p.  30. 
n®.  4. 

VOET    Coléopt.  tab.  i^.fig.  tf.  I. 

Ce  Bouclier  eft  long  de  cinq  lignes,  &  Jarge  dc 
près  de  rroi^  lignes,  l  e  co^f^''-  cft  déprimé ,  d'un  noir 
mat  er-dcfTus,  un  pen  liifanc  en-d^^flbus.  Les  an* 
tcnnes  font  de  U  longueur  dc  U  motâé  du  corcelet  $ 
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fHii  At  U  \off^«Mr  de  k  moiài  Ai  coredrf.  tes 

uob  dci(tt\<(v%  «MicicffcriKBi  une  nuft  pcrfoliéc. 

1,4  tht  tft  coaircrec  d^ui  dmtct  roofitlot.  Le  carce- 

Ui  teft  4H'<eA  ^^'S^  «  ^  tf^  t^hiiic:^  iiméricurcmcnr, 

l^^ttmtoc    Htïni  pw^iicmtmcnt ,    cowcrt  cfim 

dtkvtt  GO«Tt  «  Bp}r  ft  ctnAé,  L*écuflba  cft  man- 

mWic.  Ld  clycres  tont  liikf  .  U  ont  chtciitic  crois 

u^Mk  tonjgitttdinéks  élcv4«k  O»  mi  une  pedse 

|t  Xt  trucive  dans  pref^oe  mue  rSiuope  »  dans  les 

If.  HouciiER  finué. 
$itrft.4y!i««tfM. 

Siif^a  tkoract  emmrgîiuito  fcabro ,  gêyrris  lineis 
^iptêtiê  tfihus  apice  ftutarts.  £nt.  otf  krf§.  ruu,  ici 
f/i/.  HoucLim.f/.i./^.  II. 

Stipha  {èmkaia,ltA%.  Siyfi.emt9m.p.  7f.  it*.  t). 
— 6f .  î*/  '<'"**  >•/'•<<•'>''•  1  ^  — >A£uis,  inf.  tam*  i . 

i'ff/m  nfjfrrf ,  tlyiris  lituU  irihus  tlcvstis  ,  Jpa» 
ri9  inîê^io  mimuiijfimt  pundaro^  tk^rau  jiair». 
QtOff,  Ânf.  tom,  t.  /».  II y.  HT,  x. 

I  e  BouMtr  noir ,  à  corcclec  rabi^teos.  Gioiff. 

Silpkû  app^mdicmlatm.  SOLZ.  Hifi,  imf.   uh.  i. 

Voit.  CoUopt.  t^b»  }i.fg.  a,  i. 

Siifha  Jînujta.  LajchaRt. //i/.  t,p.  si.fg.^ 

Peitis  Jcahra,  FoDKC.  Ent,  par,  p.  jo.  «•.  z. 

Cette  cfpcce  rrflemblc  beaucoup  an  Bouclier  rj- 
hoieux.  Les  antennes  ,  plus  counesqucle  cotcelcc. 
Jonc  ccrmin^es  en  mafiè,  un  peu  cumpitoiéc.  La  tétc 
êi  k  cor  eîct  (bot  noiraties  <c  couTcns  et  poils  très- 
cMisn  »  qui  les  iboc  parokf  e  oa  peu  arg|uic4s  à  an 
certain  iuor  :  cekii-ei  a  de»  f ornes  relèves,  uiiCnt ,  le 
phis  noirs  CHie  le  feod.  Les  éiycres  ooc  trois  lignes 
longitudinales^  trcs-éicvées,  &  un  rebord  aUcz  grand, 
4|ut  forme  une  goutaère  :  elles  fom  an  peu  pl«s 
toague^  <)uele  corps ,  fle  terminées  en  poiace  moufle , 
«k  ckaque  côté  ie  laquelle  il  y  a  aat  éekaacrare 


Ca  le  troore  ca  Earope ,  daas  les  elMWgaei  9l  les 
ieaies  des  animaat.  B  k  tr«ave  aafi  a»Cap  da 
laaae  Ffp fraarr, 

lo.  BovcLisR  qoadripoaâaé» 

SêLPUjê  ^êêsdripmmBatét. 

Si^à  aiffm  ,  êlfim  péiLdiâ  /■■la  Ufifos  «r- 
rfijBf  mi§ro^  ikPKâêt  eMÊurgUmsa,  Ems,  «m  à^.  tmi, 
éis  #«/.  Sovcuia,//.  i*/f.  7.  «.  h, 

JUipéé  fUtfiripMdUM.  Lt».  6)q|.  m<.  p^.  571. 
flf.  14,— /Ma./aes.  «•.415. 

5iXpAd  ^MAàripmnQétû.  Fab.  Sy/.  mr.  /.  '7  j  n*. 
t^'^p.iMftom.  t,p.  SI.  «•.  17.  — ^AÛji/.  m/ 
fi».  I.  /«f.  4V*  ■**to. 
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et/  méeutt  co/coptrormmqae  pmnSis  futnqu 

GiOlF.  Inf,  lom,  i,p.  XXI.  «•.  7.^/.  1./^ 

Le  Boulier  jauni  à  taches  noire*.  Geoff. 

Silpk*i  corpote  n'gto  ,  thorjce  ttftacto  : 

mmgna  nrgra  ^  thirts  ûavo-tefiaceis  :  funiii 

nigris.  Di  G.  MJm,  inj.  tom,  4,  f .  1  )  1 .  n^.6 

!     BoLc.ier  à  corps  noir,  à  corcelec   jaune 

tavcc  une   grande  tache  noire,  &    à  étui 

làaves ,  à  dlux  points  noirs.  Dto.  î^. 

Siipha  quadripuuâata  nigra^  ilyttii  ex 
.macuHs  quatuor  nigris.  Schreb.  Injfi  a.  fy 

Siiphm  fétv'icans,  Lepich.  /n'a.  1.  soa. 

Sitpha  quûéipmnBata.  Laichart.  //i/I 

VoET.  CoUopt.tah^  41  J^<  f* 

Ce  Bouclier  a  prè<  de  fis  lignes  de  lon^ 
de  large.  II  a  une  figure  ovalc-along^c.  S 
cft  noir,  uo  peu  luiunt  &  déprima.  Les 
font  plus  courtes  que  le  corcelec  \  les  trois 
articles  font  <f  un  noir  mac  &  moins  fcnc 
noir  dcsauues.  Le  corcclet  wlWcbanvié  an 
meut ,  pour  laiflèr  paroitre  la  rète  3  il  c(l 
milieu  ,  le  jaune- fauve  fur  les  côt^  L'^c 
noir.  Les  élytres  (ont  d^un  jaune «(auve  le  po 
dks  ODC  trois  lignes  longitudinales ,  peu  m 
I:  dtua  points  ou  taches  noirs  ,  1  uu  à  la 
l'auCK  vccs  k  milieu  ,  qui  forment,  avec 
poitfis  de  Fantre  ^Ipue ,  uo  quatre. 

Il  fe  trouve  en  Europt  ,  danf  les  i 
Chênes. 

SI.  Bouclier  piémoatois. 

Siipha  pedemontama, 

Siipha  teftdcea  ;  antennis  apict  migrij, 
hiJI.  n*it.  des  inf.  BoucLiiR.  pL  l.fig*  ^* 

Siipha  pedemontama,  Fab.  Syfl»  ent,  f,is 
'^Sp,  inf  tom.  I .  p,  %%.  IX*.  1  s.  ^^hiant,  inj 
p.  4f.  «•.11. 

Pclùs  tota  teftacea.  CtOTf.lnf.  pmr,  eom 

sa|.«».  f. 
Le  Bouclier  fauve.  Giorr.  ihid, 
Vdtis  ufiacé^n  Fouac.  Ent. par.  i.p.  t 

Nous  foap<çonnonf  que  rinlMe  décrit  pi 
brieius  n*eu  pas  le  même  que  cehti  qu 
M.  GcoiTroy ,  où  ils  différent  beaucoup  < 
deur  Tua  de  lautre.  Le  Bouclier  Jes  coi 
Paris  n'a  pas  crois  lignes  de  long ,  undis  <; 
de  Pi.'monc  en  a  environ  cinq.  Tout  fou 
d'une  wouleuc  fauve-obf.ure  »  uo  peu  pli 
(ut  les  élyires.  Las  crois  desniers  arcKks 
cenncs  fonc  noirs.  Les  Clycres  fenc  fircroc 
ciJéif ,  le  on  y  reaiarquc  tsois  lignes  loog^o 
ële\res  ,  très  peu  marquées. 

Il  (V  trouve  eu  néoMat,  a  oh< 
virons  de  Paris, 
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11.  BôirciiEB.  (erruglaeiix. 

SiLfMA  fcrruginea. 

Silfha  fcrrugima  ,  tfytrîf  lineis  tlivatis  fenis 
ÙÊT^ctemarginatoferrato.  Eru,  ou  kift.  nat,  des  inf. 
lOOCLiift  y  pL  x.fig,  13.  a.  b. 

Si^mftrruglnea.  LiK.  Syft»  nat.p»  571*  n^»  19* 

Siipka  fcrruginea,  tlytris  lineîs  elevatiffimis  ^ 
ikonue  anarpnato  c  api  te  latiort.  Fab.  Syfi>  ent, 
fâg.  7f .  jf«.  lé.  -^— 5p  i.nf.  tom.  l,p.  Sj.  /i®.  I^. 
^^Mami,  inf,  um.  î*pag.  49.  n^>  ix. 

SifpàM  dinîcotics  yî^rj  /i</ro  cafiatua  rufo  mar^ 
jtMTtf  ,  fahiuM  tufa  ^  elyirU  Umtis  citvatis  ftnxs 
fÊaStifyÊÊ  €Êt^HUit.  Dic.  Mm.  inf.  tom.  4.  p%  1 83. 
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Bosdicr    Pânaift ,  bnin  de   marron  en-dcffus , 
ânborc!  roux  ,  &  toutrom  co-deflbus  ,  a  iri  arrêtes 
'ic  des  potncs  concaTes  fur  les  émis.  Dec.  ib. 

S€mF3ÊiAMS  mimor,  i  rufo  forJide  nigricans  ,  tly- 
mMfn^ÂS.  Ra]«  io/I  p.  84.  #1®.  H* 

SUpk^ftrrmginea.  ScoP.  £iir.  c^m.  Ji<^.  ^o. 

Ojt^maftrrugiiua.  Laicuart.  Jn/  rom.  i.  pag. 
Mkf.  «^.  a. 

SCHAE7F.  IcOtU  îtlf  tah.   ^0,fig.  J. 

n  a  pr^  de  qoatre  lignes  de- long,  &  deux  & 
BDÎcdc  large.  Son  corps  eft  ovale-alongë  ,  déprimé 
H  kxtmô  ^uz.  Les  yeux  feols  (ont  noirs.  Les  an- 
tennes font  courtes ,  4c  la  mail'e  eft  adez  grofic  , 
■■  pea  comprimée.  Le  corcelec  eft  au/Il  large  cme 
les  clypcs  ,  êc  échancré  antirieuremcnt  pour  laifler 
MDoftrc  la  tcte.  Les  élyircs  ont  chacune  fix  lignes 
loogsndinales ,  élevées  ,  entre  lefouelles  on  voit 
nue  <|«cs  points  enfoncés.  Les  pactes  lont  plus  courtes 
4bns  cette  efpèce  que  dans  les  autres. 

n  tt  oonTC  dans  prcfijue  toute  TEucope. 
1).  BoocLiEit  oblong. 

\    SilpkM  nigra^  e'ytnsftriîs  punifatis  :  lîne's  ele- 
]$[tmis  y  e'fùrjce  emargtnato,  Ent.  ou  hifi.  nat. 
tuf  BoocLiER.  f/.  i^fg  16. 
Sifyhn  Monga.  Lim.  Syft,  nat,  p.  57I.  ir^.  ii. 
Téinn.fue^,  a**.  4^0. 

U  oblooga.  ÏAB.  Syji.  ent.  f-  7  J  •  «••  1 7.  — S^. 
imm.  I.  p.  89.  «'•  lo.  "•^Mant.  inf.  tom.   i. 

.  ^ohUnga  fufco-nîgra  ;  elytrh  lineîs  oSo  tle- 
ifmiMiJqu£  exctKUsuis.  Du».  Mém.  inf.  tom.  4. 

EArr  akngé  t  d'un  noir  tirant  un  peu  fur  le 
■ift  hait  arrêtes  Jkdes  points  concaves  fur  les 

BH«  âUêngsu  Fuaa&.  Arshiv.  CoUopt.  pqg.  14. 
.^aaLs0.j|p.  aa. 


Sapha  oh*Qj\gA,  ViLL.  Ent.tom.  t. p.  8a..  1^.  r^. 

Il  a  une  figure  plus  alongée  que  les  aucref,,Sa 
longueur  eft  a^peu-prèi  de  trois  lignes  &  demie  , 
&  la  largeur  d'une  &  demie.  La  coaleur  de  tout  le 
corps  eft  d'un  brun  noir.  Lès  antennes  font  courtes , 
&  la  mafle  ^ ui  les  termine  eft  un  peu  alongée.  Le 
corcelct  eft  finement  pointillé ,  peu  rebordé  ,  Ac 
échuncré  antérieurement.  Les  élytres  ont  chacune 
huit  ou  dix  lignes  lonçisudinales  élevées ,  féparées 
par  autant  de  rangées  de  points  enfoncés. 

Il  fe  trouve  au  nord  de  rEurope. 

14.  Bouclier  denté. 

SiLPHA  dentata. 

Si/pha  oblonga  nigra  t^orace  antice  efytrifqui  dAiSt 
apice  bideutatis.  Fa9.  Mont,  inf  êom.  I.  pag.  50. 
i«^  24. 

n  refTemUe ,  pour  la  forme  Bc  la  grandeur ,  au 
Bouclier  ohlong.  Le  corps  eft  hoir.  Le  ccrceîet  eft 
noirârre  ,  crès-rebordé ,  avec  les  bords  latéraux  dé- 
primés, arrondis,  un  peu  ciliés.  Le  bord  an  érieur 
eft  édiancrc  »  &  muni  de  deux  dentelures  niacées 
au  milieu.  Les  clytrés  fout  noiics  ,  &  ont  cnacuue 
deux  Igoes  loi^uii*'ales  trcs-éiev^es,  bidcacécs 
poftérieu rement.  Les  pattes  fontAoires. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

if.  Bouclier  bordé. 

SiLPHA  limbata. 

Silpha  nigra  ,  tkoracts  efytrorumque  marginefub^ 
ferrugineo,  eiyttis  iineis  e.'tvans  pturimis  oèfoieth, 
Ent.  ou  hifi,  nat,  des  /iz/  Bouclier  «  pi.  x',  fig» 
14.  a.  b. 

Silpha Iimbata.¥A2.  Sp.ir{f.  tom.  \.  p.  &y.  n^m 
II.  Maiti.  inf. tom,  i  p,  jo.  n^»  15- 

II  eft  un  peu  plu^  pctirq-elc  i^ox^/iVr  fèrrugineov. 
Tout  le  corps  eft  brun  noirâtre.  Les  antennes  fout 
brunes,  &  terminées  en  mafTe  ovale.  Le  corcelct 
eft  prefque  plus  large  que  les  élytres.  U  eft  uni , 
finement  pointillé ,  un  peu  convexe  ,  échancré  an- 
térieurement,  &  coupé  droit  poQérieureman.  Le 
bord  extérieur  eft  d'un  brun  plus  clair  &  prefcjue  fer* 
rugincux.  L'éciiflbn  eft  petit  Si  triangulaire.  .Les 
élytres  font  régulièrement  ftriées ,  &  elles  ont  leurs 
bords  latéraux  d'un  brun  ferrugineux.  Les  pattes 
font  d'un  brun  noirâtre. 

Il  Ce  trouve  dans  l'Afrique  équinoxiale, 

i6»  Bouclier  onde. 
S  IL  p  MA  undata. 

Silpha  nigra  nitida  elytris  fafcns  dua^fis  undatis 
jtunSoque  apicis   aibis.  Fab.  Mont,  inf   tom.   !• 
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Il  rtStiAh  un  peu  jaac  b  fonne  8c  la  ennJcur 

*  au  DcTlpHle  oiiA^  ;  mtti  In  antcnnct  le  diftingucnt 

■  it  ce  genre.  La  the  de  le  rorcclet  (bnt  roin,  faas 

tlctiei.   Lei    élvitn  fooi  liirn ,   ooiret ,  avec  une 

bande  Tcn  la  t>arc  ,   nnc  autre  au-delà  du  milita  , 

ac  un  perti  point  ve»  r»tTéinitJ  blancs.  Le  dcfibt» 

du  corps  8f  Ici  paitci  font  noiiàtics. 

1)  (e  tioavc  eu  Suc,  fous  l'^coccc  dct  aibr». 

BOURDON, ^fi<  toMiTL^xM.liméy 
M.  GcoUVoy.  U  rUilîcuti  antres  cntomologiftes  ,  o>.l 
divir«  I»  Abciilct  en  dcui  fimiltcs  ,  la  prcmicie 
comprend  Icï  Abcillci  ttis-veluei ,  ou  BounAuu  ; 
ic  l'autic  ,  Ici  Abeilles  niLius  viluct,  ou  Abeilles 
pioprcmeat  dites. 

Les  BvHtJoits  ne  dàlRrent  -des  atmes  Abeilles 
que  par  le  corps  plus  gios  ,  couvert  de  poili  plus 
longs  &  plus  rcttés  ,  comme  aulli  par  te  bouidonne- 
ment  plus  fort  qu'ils  feat  en  volant,  f^oy.  AaiiLLi. 

Bourdon.  F*  vx  BonanON.  Fucm.  On  a  délîgn/ 
fous  ce  nom  le  niâlc  de  l'Abeille  domedique ,  ou 
Abeille  âmicl  Vay.Aatii.ii. 

BOURnONNEMENT,  Boj/ar».  Ceft  le  nom 
qit'on  a  donn  j  au  bruit  (|itc  fon:  !ct  infeAc);  en  voUnt , 
tcK  QUc  U  plupait  des  (  oléupièiet ,  ptel'que  tous  les 
Dipttics,  Icf  Abeilles,  Ils  (juipes  ,  &c.  La  caufe 
au  bcu'iiiiniitmiat ,  allez  mi/iedante  iconiiottrc, 
avoii  iii  «uUliée  pat  Ici  na'uralil)es  ,  ou  n'avoit 
point  «nco te  Clé  bien  ciplii]uce  jur<:|u'à  picfcnt.  Les 
aileronslc  Icibalwc.eTsn'])  o-i  point  de  part ,  f  uif 
que  les  infcdci  (ant  silcions  le  font  entendre. 
Urgcer  n'cll  pas  mieui  fonde,  torfciu'il  croit  ([uc 
^c  £ourionntm<Ht  z^  produit  pat  le  fcoctcmcuc  de  la 
baie  mtore  de  l'aik  contre  les  paioii  de  U  a^ni 
du  cotcefct  (]ai  (t  trouve  fous  lc<  aileror.s  ,  puil- 
Que  les  abeilles,  &  une  multitude  d'infe^lcs,  bour- 
doDDcnE  en  volant,  quuiiui'tl  ny  air  point  eeicai 
ntfflcnt  de  froriemcar  .'e  V^ilc  coniis  le  corcclet. 
tVaprci  dis  cspcricnces  polîtives  ,  nous  croyons, 
avec  plus  de  fondement ,  tjuc  ce  btuit  cil  du  fim- 

C'cmcnt  a  U  vive  aj;iiaiioii  det  ailes  ,  ti  a  une  vj- 
ration  allei  toite  3c  âlkz  rapide  puut  occjlïonoer 
le  foi»  dans  l'air.  Lei  in  cCtei  <]ui  ont  Ici  aîles  ties- 
grandc',&  tjuir.c  peuvent  pailcimouvuir  avec  beau- 
coup de  liiclTc.iel.  i|uc  Ici  I  apilloiu  ,  ki  Libellu- 
les, les  Friganct,  les  Myrmclto  s ,  ne  bourdon- 
nent pas;  mais  cnnime  la  [Crccpton  r'u  fon  doit 
avoir  fcs  limites,  naut  ne  pouvons  ra''ie  mention 
auni  Je  (Cl  petites  eficccs  J  n  fedes ,  dotir  le  bour- 
donnemcn:,  iiup  léger ,  ne  nom  elt  point  (enltlvc. 
K«/.  AïK. 

BOUSIFR.  Cofit.  Genre  dinfcftcs  de  tartc- 
Duèie  ieu.oii  .k-  lOiJiv  des  Co:l.  piiics. 

L«  BvaJU's ,  confondus  par  pclîjue  tous  les 
Wtcuts ,  avec  ks  Scarabci ,  «n  diftticat  par  ic  <ba-  , 
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peron  ttcs-largc ,  par  le  manque  de  Mintt  \ 
rieuic,  par  les  mandibules  memonDeurcs ,  pcT 
Ibuvcnt  imperceptibles ,  enfin ,  pai  la  forme  i 
l£vte  infêiieurc  te  des  antennoles. 

M.  Geoffroy  a  Uvxii  des  Scaiab^s  cens  qui  i 
point  détulfon  .  &  it  en  a  ^abli  un  genre  fo: 
nom  de  BouJUr,  en  latin  Copris,  du  moi  etec  K*« 
qui  (îgnific  habitant  des  fientes ,  des  ordntet. 

Le  manque  d'ccalTon  ne  fuffiroir  pat  potn  I 
ter  le^  Boufttrt  des  Scarabés,  li  la  bouche  ne 
l'entoic  ras  d'auTCci  caraAètes.  Leuc  manici< 
vivre.  J'allleurs  ,  d  flérenre  de  celle  des  Scai 
de  la  première  divifion  ,  le  corps  plw  raceaici 
pon  qui  leur  eft  particuliei,  &  qui  lei  fait  n 
nuître  au  prcniîer  coup-d'fit  ■  tout  nans  poi 
fuivre  l'ciemplc  de  M.  Geoffroy  ,  &  à  confervi 
genre  de  Copris  que  ce  c^èbtc  naturalise  à  ci 
Mais  nous  tioyons  dévoie  joindre  anx  Bai 
quelques   auctcs  iafefles  qui  n'en   dilïcreRi  , 

fiarce  qu'ils  ont  un  /culton  ,  fc  qui  ont  d'ail 
a  Riêmc  coi^formacioa  Ac  les  mêmes  babiii 
M.  GcotlVoy  ne  confidéranE  que  rdcnlToa  les  i 
places  parmi  le$  Scarabés. 

Les  amennci  des  Boufitrj  difftrert  clTent' 
ment  de  celles  des  Srarabéi  :  el  es  for.t  comp 
de  neuf  irticlci  reniement ,  dont  le  fitcmict  cil  li 
prefque  eylindtHiiie,  un  peu  renflé  à  ion  citrea 
les  fuivans  font  cou  ni  «t  );ranuleuxi  le  cinqui 
&  le  liiicmc  font  comprimés  pries  bouts  >  ici 
demictt  (ont  en  malle  ovale  lenilletée. 

La  itiî  cft  plus  large  que  celle  des  Scarab* 
cbapcton  efl  avancé  ,  appla'i ,  arrondi,  é^ka 
ou  dentelé  i  il  couvre  cniictcmcnt  tes  parties  • 
bouche.  Les  yeux  l'ont  arron  is ,  peu  failtaoi 
places  i  la  paciie  pu?i-iicuie  &  Lteule  de  la  i 
ih  y  fou:  (iiés  pjr  une  petite  portion  de  1*  fobfl 
coinre  de  ta  tête  ,  qui  patoli  fouveni  les  di' 
en  deux  paciics  é|;a'ei. 

la  bouc!  e  eft  compofée  Je  dcu<  màclioi 
d'une  ièvre  inli-ncuic  Si  de  qi-airc  antcnnulcs. 
mandibules  taillent ,  mais  illcs  font  trtvpee 
a,plaiics,  mcmb-ancufes  ;  elles  paroiffeni  ne 
l'crvir  a  l'infi-Clcijui ,  v.vant  dam  une  mal 
molle,  n'a  rat  bulon  de  mandibules  pour  ce 
&  divtf'er  fc^  .ilimci-.^,  La  Icvrc  fupéikuic  mai 
enti^rcn.ent  :  on  volt  r.'ulcmenr ,  lotl'qu'on  a  ca 
toutes  les  patics,  un:  ^f,^^^  membrane  appli 
i  la  pjiEi:  t'uféticutc  &  interne  de  la  boud 
S:  cn:ii.-emcnt  caclu'e  pat  les  mâchoires  A:  les  ai 
parties. 

Les  m.iclioires  foi-t  bifides  :  la  pièce  ( 
licuie,  bc.iiicoup  pus  Jurande  que  Taurre, 
mcmi  u:ici[fL',  apptaiie  ,  arrondie  :  l'auitc  pifn 
trc<-coii;;e.  ncinVrarcufc  8c   app!a:ic. 

la  Uvîc  irfVicatc  ell  .iivilée,  à  fon  « 
r.ité.,  en  Atut  pièces  merabrancDici  *  **!■ 
Tgalcs  '■   les  divilions    font  inlieiéct  t*i  ant  | 
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rrts-jttrc,  pcnleufe  ^  tfrrotidie  oaécbanerée. 
ncennules  antérieures  font  (îliformes ,  un 
longues  Que  les  poftérJeures,  compofées  de 
rcicîes ,  dont  le  premier  eft  coure  &  petit  > 
fuivans  font  pre(que  égaux  &  conic]uç«  s 
er  e(l  alonge  ,  terminé  en  pointe.  Les 
ires  font' très- velues  3  elles  font  composes 
Litides»  dont  le  premier  efl  gros,  fouvcnt 
pplatis  presque  dilaté  >  le  ucond  eft  plus 
le  dernier  eft  très-petit ,  arrondi  à    fon 


rccîct  eft  légèrement  rebordé  ,  convexe  ', 
armé  de  cornes  plus  on  moins  longues  y 
îurcs  plus  ou  moins  Taillantes ,  de  tuber- 
s  ou  moins  grands  &  élevés. 

ion  eft  triangulaire  y  un  peu  ar>ondî  podé- 
nr ,  dans  quelques  efpèces  :  il  eft  prefque 
cible  ,  ou  il  manque  entièrement ,  dans  -le 
d  nombre. 

[ftrcs  font,  dures ,  convexes  ,  rebordées  , 
itrtes  :  elles  cachent  deux  ailes  membra- 
alTcz  longues  &  repliées. 

rps  eft  plus  court ,  &  un  peu  plus  large 
i  des  Scarabés.  L'abdomen,  fur-tout,  eft 


itrcs  font  afTez  ^rofles  &  afTez  longues  : 
rïcures  fur-tout  font  très-longueç  dans  la 
des  efpèces.  Les  jambes  antéreurcs  font 
le  trois  ou  de  quatre  dentelures  latérales  ^ 
médiaires  ont  fouvent  plufieurs  épines  ^ 
&  les  poftérieures  font  ordinairement  g-of- 
ir  extrémité.  Les  tarfes  diffeicnt  beaucoup 
des  Scarabés.  Les  articles  de  ceux-ci  font 
gios  &  arrondis  à  leur  extrémité  ,  ceux  des 
,  au  cor.traire^  font  triangulaires ,  Se  von: 
mant  de  grolfeur,  c*cft  à  dire,  que  le  nre- 
ic  e  eft  le  plus  gros ,  «c  le  dernier  eft  le 

IL 

« 

jues  Boupers^  tels  que  le  Sphinx,  ITnuus, 
t,  n'ont  point  de  tarfes  aux  pattes  anté- 

les  jambes  font  alors  longues,  arquées  à 
rémité ,  &  velues  en  deflbus.  Ces  tarfes , 
,  ne  manquent  qu'à  l'un  des  deux  fcxes, 

les  paacs  figurées  U  conformées  comme 
s  antres  efpèces. 

\otfiers  vivent  dans  les  ordures ,  les  cxcrc- 
Ics  fientes  des  animaux  ;  ces  infedes  font 
-e  tous  les  côtés  par  Todeur  de  ces  matières. 
af,  uu  Cheval,,  un  Homme,  ne  fc  font 
wi  délivrés  de  leurs  excrcmens  ,  qu'on  cn- 
ïkrdcs  Bcujnrs  en  bourdonnant,  &  qu'on 
t  fc  précpucr  fur  ces  excrémens.  Prefque 
Ic^elpèccs  qui  n'ont  point  d'écuilon  former  t 
■e»ott-|NHilcr ëe  •  ces  matières  fiscales,  les 
o«  cafuite,  &  y  dépofcnt  leurs  œufs.  Arif- 
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tote  &  Pline  ont  parlé  de  ces  inddei ,  &  Ici  ont  dé- 

lignés  fous  le  nom  de  Pilulaires,  Piiuiarîi,  ;. 

On  a  donné  le  nom  de  pilulaires  à  quelques  BoUr 
fiers  y  à  caufc  quils  forment,  dans  la  nente  des 
animaux ,  une  boule  alTcz  groAe ,  en  la  roulant , 
par  le  moyen  des  pattes  de  derrière.  Cette  boulc^ 
fort  humide  d'abord,  ne  prend  une  figure  parfaite* 
ment  fphcriquc,  qu à  mefure  qu'elle  sèche,  l'in^ 
fc(fte  continuant  de  la  f«iire  tourner  fur  elle-même» 
Lorfqu'ellc  a  acquis  un  peu  de  foîidité  ,  îc  Boufier 
la  fait  rouler  par  le  moyen  dé  deux  pattes  polté- 
rieures,  3c  en  ma'çliant  lui-même  à  reculon  fur 
les  quatre  pattes  de  devant,  jufqu'à  ce  que,  par- 
venu à  fon  trou  ,  il  Ty  précipite.  Cette  boule  eft 
dcftinée  à  fervir  de  piovilion,  &  à  nourrit  la  larvb 
dès  l'inftant  de  fa  naidjrcc.  On  ne  trouve  ,  aii 
refte ,  aucun  de  ces  iniedes  au  nord  de  TEurope^ 
mais  il  y  en  n  piuficurs  efpèces  au  midi,  &  un  plus 
grand  nombre  dans  les  pays  chauds.  i 

•  .  .  .       '  *  i 

C'efI  ordinairement  à  la  fin  du  printemps ,  &  vefs 
le  milieu  de  l'été ,  qu'on  voi^  les  Boufiers^formàt 
leurs  pilules,  &:  travailler  à  Tcnvi,  avec  d*autaqt 
plus  d'ardeur  que  la  chaleur  eft  plus  forte.  Il  y  a 
quelquefois,  fur  une  feule  fiente,  un  grand  noni-' 
bre  de  qcs  infedes,  occupés  chacun  a  la  forma* 
cion  de  fa  boue.  Ils  fe  léonifTcat  fouvent  deux  ou 
trois,  foit  pour  la  former,  foit  pour  la  faire  roii« 
1er  s  &  cela  leur  eft  d'autant  plus  avanffi^eux» 
qu'on  en  voit  à  chaque  inftant  faire  la  culbute  &  fjs. 
lenverfer  fur  le  dos,  tandis  que  la  boule  roule  i'ùtk 
autre  côté  ,  fouvent  à  quelques  diftance  d'eu^^s 
fuivant  que  le  terrein  eft  plus  ou  moins  inégal  » 
ou  incliné.  Il  arrive  alors  prefque  toujours  qise 
d'autres  viennent  fe  faifir  de  cette  boule ,  &  que 
ceux-ci ,  relevés  de  leur  chute ,  vont  s'emparer  ^ 
la  première  qu'ils  rencontrent*  Il  paroïc  que  ces  in- 
fedes  ne  conrvoiifent  pas  le  droit  de  proprioré ,  paif- 
qu'ils  s'emparent  indifféremment  ae-la  prernièie 
qu'ils  voient  à  portée ,  6c  qu'ils  abandonnent  faicy- 
Jcmcnt  celle  qu'ils  ont  conftruite  >  au  premier  €ti 
fe  préfente ,  pour  aller  travailler  à  fa  formatfjn 
d'une  autre.  Peu  fermes  fur  les  quatre  pattes  du- 
térieûres  ,  &  obliges  de  marcher  à  reculon ,  ces  tè- 
feâes  font  rcnverfés  à  chaque  inftant,  fur todt 
lorfque  le  terrein  eft  inégal ,  Se  qu'ils  ont  des  él^ 
vations  un  peu  confidérab.'es  à  franchir.  Les  i^q^- 
fiers  fc  relèvent  avec  beaucoup  de  peifije  lo>rfqu'i|s 
font  renverfés  fur  le  dos,  ce  qui  rend  quelquefois 
leur  travail  très-long  &  très-pénible.  Les  difficà)- 
tés,  cependant,  bien  loin  de  les  rebuter,  redoii- 
blcnt  au  contraire  leur  ardeur  :  on  eft  étonné  dk 
voir  ces  iufeôes,  naturellement  lourds  &  pefanf, 
devenir  trcs-agiles  &  infat  gables,  &  furmontcr, 
p.ir  leur  opiniâtreté,  des  obftacles  qu'on  auroit  ji|- 
gés  infiïrmontablcs.  ï 

Les  larves  des  Boufiers  reflcmblent  à  celles  dis 
Scarabés  :  elles  vivent  dans  la  terre  ,  &  fc  noi^<- 
riflent  pendant  quelque  temps  dé  '  la  ptotiiipa 
qu'elles  trouvent  à  leur  portée. 
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B    O  U  s   I    E   R. 

C  OPRIS.   Gmor  9. 
SCARABEUS.     Lis.    F  d  m. 

CARACTERES    GÉNÉRIQUES. 

AHTtNHis  coones,  en  imflê ,  compofifes  de  neof  articles  :  le  ptemier  lo 
prefoiie  cjrtiudriqoe  ^  les  autres  coûtes  ,  granuleux  ;  les  trois  derniers  en  mâflè  ot 
feuiliccée. 

Chtperoo  a?tacé ,  Urge  ,  Um  lèvre  fiipérieure. 

BcvQche  munie  de  deux  mandibules  oiembraneufirs  très- pet  très ,  de  deazmâchi 
membraneufes ,  bifides j  d'une  lèrre  inférieure,  membraneufej  8c  de  quiirt 
tennules  filiformes. 

Jambes  épineufcs.  Tarfes  compofés  de  cinq  articles ,  ttiai^laires ,  qui  dimtn 
infenfiblement  de  giofleur. 


ESPECES. 


%•  A  EcussoN. 
*  rire  coniiie  ou  tahreaUt. 
I»  Bousier  Foflbjeur. 

Naîr  ;  coraki  aPte  um  Ugtr  tnfoneemint 
aaiériiur  ;  tin  tsHC  irois  iutercuiu  i  cJkaptron 
échémcré. 

1.  Bousim  jtfiaU 

Noir  ;  ttte  avec  trois  tatereuta  ^au»  ; 
éfyires  Jlriéts ,  ftrrugintufcs  à  leur  extrémiié. 

j«  BousiiiL  (buterrain« 

Noir;  tête  prefjut  anguUt^t  %  munie  de 
troifttit  I  Êiàbercuks  ;  élyirts  firiées. 


4.  Bousier  terreftre. 

Noir ,  lui  font  ;  corcelet  life  ;  ttu  avec 
tubercules  égaux  ;  élytres  firiées. 

5.  BousicR  rougeatre. 

Noir;  ûbdomen  irun  ;  éfyfns  rougtA 
tkt  ûsftc  trois  tuàercul  s  poiutus  ;  eof 
WHC  une  légère  imprefftom. 

6.  Bousier  fimettire 

Noir;  tête  avec  trois  tubercules  ;  /l 
rouges  9  Jtriies  ;  bords  du  corcelet  tefimt 

7.  Bousier  bicolor. 

Corcelet  prefijue  life  ;  tête  awte  mn  e 
cuJe\  noir  en-deJluSf  brum  en-defous. 


StiUêét  rUméÊmm  trmflMê  HiumHt  in  M/taes. 
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BO  U'S  I  fifU    (Inftâes.) 


BousiEB  erriHt 


tr  ;  eha^trtm  afrondi\  itté  fuHrculh  ; 
firiéiSi  oifcuns: 

B  o  u  s  I  B  R  fcjrbalaîre. 

ir  ;  eorceki  Uffc\  tête  éÊvee  trois  tùbtr- 
élytrtsfiriécs^  Ufiacécs^  avec  ont  tackt 
X  9  marginak. 

.  Bousier  brûlé. 

ir^luifant;  corcetet  lift  ;  tttt  OPte  trois 
mks  ;  élytrts  ttfiacées ,  avec  u/u  tacite 

.  Bousier  fale. 

nr  ;  tête  avec  trois  tubercules  ;  bords  du 
ht  pjlis  ;  élytres  Jlriées ,  grifes ,  avec  des 
\  noirs  ^  obtongs. 

..  Bousier  fi>rdMic. 

►/>;  tête  avec  trois  petits  tubercules; 
du  corcetet ,  éfytres  &  pattes  pâles. 

.  Bousier  grenaille. 

ir  ;  chaperon  échancré\  tite  avec  un 
aie;  éfytres,ftriées ,  firmgineufis  à  leur 
ùté. 

Bousier  hémorioïdal. 

ir'y  ciaptronpnj^-éciaturi'ytitttu' 
:e\  élytrtsfiriéis  ^  farrugineufes  à  leur 

Bous  1ER  caché. 

r,  luifimê;  têH4KV0f  trois  Uiircuhs; 
firiécSf  mélangées  de  noirb  de  ttfaU. 

.  BovstBRr  bimacolé. 

ir,  luifant;  tite  avec  trois  tubercules 


V^u  élevés  ;  élytres    (triées ,   avec  une  tache 
\rougeâere  à  leur  Af^ 

17.  Boue  1  Eli  (munc. 

Noir;  tite  avu  trois  tubercules  /  éfytres 
■priées  ^noires  »  avec  la  future  fir  le  bord  ferru- 
gineux. 

18.  B0USIBR  livkicb 

Livide  ;  tite  taberculéé ,  liviit  antérieure^ 
ment;  élytres  ftriéeSf  avec  une  grande  t^he 
oblongue^  noirâtre. 


I.    A    É 


C   u    s   s    o    N« 


^  *  Tite  fans  cornes  ni  tubercules. 

19.  Bousier  rufipède. 

Noir  ;  antennes  ti  pattes  brimés  j  cpfcelet 
lijfe  ;  éfytres  Jlriées. 

20.  Bousier  jayer. 

Noirs  chaperon  arrondi  ;  entres  poia- 
tiUées  (tpiées. 

XI.  Bousier  fèpc-caches.      * 

Tilt  ;  tite  &  coreelet  un  peu  obfcurs  ; 
élytres  Priées^  avecfept  tacha  nuira. 

11.  Bousier  rdevé. 

NoiTf  lui/ont^  eoHHxe  :  ehapèrou  éekàn- 
cré;  élytres ftriéaj 

13.  Bousier  meideitz. 

Trh-noir;  dte  écà  ancrée  ^  angidei{fi  de 
chaque  côté;  élytres  Jlriées. 

14.  Bousier  fafciéé 

Noit  i  tite  ttcàreekt  lijjes;  éfytres  Ûriéts, 
noires ,  avec  h  bord  6  une  bande  popériiure 
rougâtres. 


,  I 
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BOUSIER.  (Infeaes}< 


15.  BousiBR   luride. 

Noir;  chaperon  arrondi i  élytrts ftriéts ^ 
grisâtres^  avec  des  lignes  longitudinales ^ 
courtes^  noires* 

x6.  BousiBR  pubefcenr. 

Livide  9  puhefcenti  élytres  ftriéeSf  dun 
gris/aunatre^  avec  des pointsoblongs^obfcurs. 

27.  Bousier  marginé. 

Ifoin'tre  ;  bords  du  corcetet ,  des  élytres  & 
pattes  jaunâtres;  tête  &  corcclet  lijfesm 


i8.  BousiBR  biponâué» 

Corcelet  noir^   bordé  de    rouge;    élytres 
rouget,  avec  un  point  noir  fur  chaque* 

19.  BousiBR  quadrimaculé. 

Noir;  élytres  priées,  noires 9  avec  deux 
taches  rouges  fur  chaque  ;  pattes  rougeitres. 

50.J3ousiER  Poarceau. 

Ptf/f  rouge  bripi;  élytres  teflacées^  avec 
des  taches  noires. 

m 

)!•  Bousier  i  plaie* 

Noir  ;  chaperon  prefque  échancré  ;  élytres 
flrièes  9  avec  une  tache  oblongue^  rouge* 

ji.  Bousier  Tortue. 

Noir;  élytres  pilonnées  ^  noires  ^  avec  des 
points  ferrugineux. 

)).  Bousier  Truie. 

Noir 9  oblong;  élytres  noirâtres  ^  légèrement 
ftriées. 


j4.  BousiBR. ridé. 

Noirâtre;  amènes  tt  pattes  ferruginei^ 
corcelet  avec  des  rides  tranfverfales. 

35.  Bousier  fooille-merde. 

Noir;  élytres  ftriées  ^    teftacées^  ava 
{future  noire. 

36.  Bousier  ordurier. 

Noir  9  luifant;  élytres  &  pat  tes  d'un  ja 
tefiacé;  élytre»  firiées. 

27.  Bousier  fillonné. 

I 
Noirâtre;  tête    &   corcelet  lifts;  éfy 
}llonnées. 

38.  BousiBR  arénalce. 

Oblong  9  noir  ;   pattes  brunes  ;   chapû 
échancré;  élytres  firiées. 

1.  Sans   Ecusson. 

*  Corcelet  cornu  ^  denté  ^  tubercule. 

39*  BousiBR  Ancénor. 

Noir;  tête  avec  une  corne  tranfverfale , 
dentée  ;  corcelet  coupé  ^multidenté. 

40.  Bousier  Hamadryas. 

Noir;  corcelet  coupé  antérieurement  ^ 
fiinq  émintnces  ;  tête  avec  deux  cornes  com 
égales. 

41.  Bousier  Buccphate. 

Noir;  chaperon  prefque  anguleux  ; 
avec  une  corne  élevée  ;  corcelet  coupé ,  qu4 
denté. 


Suite  dt  l'IntroduSion  à  l'Hifieire  KaturelUdes  lu/eÛes. 
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BOUSIER.  (Infcûes,) 


1.  Bousier  Midas. 


oir  ;  corctUt  coupé  &  velu  antérieure 
)  avec  irais  éminences  ;  tite  cnguUufe  , 
deux  petites  cornes  élevées  ,  latérales. 

} .  Bousier  MolofTe. 


r_  • 


oir  9  opaque;  corcelet  coupé ^  avec  une 
e  pointue^  latérale  ;  tite  avec  une  corne 
le  ;  éfytres  lijfes. 

4..  Bousier  Janus. 

Toir  i  corceht  coupé  ^  bicornu;  tite  avec 
conu  relevée  ,  dsntée  à  la  bafe. 

^y.  Bousier  porre-lance. 

Piolet  ;tite  avec  une  corne fimple^  longue  , 
rdiufe;  corcelet  denté;  élytres  fiUonnées. 

\6.  B  ou  S I E  r  belliqueux. 

Vun  noir  violet  ;  tite  avec  une  longue  corne 
oarbée;  corcelet  coupé ^  inégal^  avec  deux 
Tizs  comprimées  y  élevées. 

47.  Bousier  Faune. 

Voir  ;  corcelet  avec  quatre  cornes ,  dont 
MX  intamédiaires ,  tris-courtes  ;  tite  avec 
i  longue  corne  recourbée  >  en  fcie  àfon  ex- 


'mitL 


48.  Bousier  Némeflrinus. 

Voir;  corceht  avec  deux  cornes  avancées  , 
Ku  divergentes  ;  tête  avec  une  corne  droite  » 

49.  Bousier  Jacchus. 

K«r,  lui  font  ;  corcelet  avec  deux  cornes 
,  égaies  ;  tite  avec  une  corne  Jïmplt , 


50.  Bousier  Phidias. 

Noir  ;  chaperon  bidenté  ;  tite  avec  une 
corne  déprimée ,  courbée;  corcelet  bidenté. 

51.  Bousier  Borée. 

Noir  ;  tite  avec  deux  petites  cornes  ,  dont 
fune  antérieure j  courte  fr  éc/iancrée  ;  corcelet 
coupé  antérieurement,  avec  deux  cornes  courtes, 
échancrées. 

52.  Bousier  Belzébut. 

Neir  ;  corcelet  avec  fix  petites  cornes  s 
tite  avec  une  coi  ne  longue  &  recourbée. 

j}.  Bousier  Mimas. 

Noir  &  vert  doré;  corcelet  avancé,  coupé ^ 
anguleux  ;  tite  avec  deux  petites  cornes. 

54.  Bousier  Jafius. 

D*un  vert  noir  ;  chaperon  bidenté  ;  tite  mec 
une  élévation  tranfverfale  \  partie  antérieure 
du  corcelet  enfoncée. 

55.  Bousier  élégant. 

D'un  rouge  cuivreux ,  brillant  ;  tite  avec  une 
corne  relevée  ;  corcelet  avec  deux  cornes  com- 
primées. 

5(9.  Bousier  éclatant. 

Vert  bronié  ;  corcelet  cuivreux ,  avec  deux 
cornes  comprimées  »  noires  ;  tite  avec  une 
corne  noire ,  recourbée. 

57.  B  ousi  BR  Œdipe. 

Noir  ;  corcelet  avec  une  corne  plate ,  avan- 
cée ;  tite  avec  une  corne  élevée  9  tridentée. 

5  g.  Bousier  Panifcus. 

Noir,  corcelet  coupé,  avec  te  bord  avancé; 
chaperon  fendu  ',  tite  avec  une  corne  longue, 
recourbée. 


eOts.Tcm.  K. 
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BOUSIER.  (  Infeâes.  ) 
{9.  BoosiSR  efpignol*  6S.  Bouclib  r  Rhadamifte. 


^©ir  >'  carctUt  coupé  aiUériettrtmtnt  ;  cha- 
peron fendu  i  titt  avec  tint  corne  rtcourbit. 

és.  Bou  s  lE  R  lunaire. 

Noir  ;  corctlet  avec  trois  contes  ;  dont 
r intermédiaire  large ,  abiufe ,  bifide  i  tltt  avec 
une  corne  longue ,  recourbée. 

61.  Bousier  échancté. 

Noir  i  ckjperon  échancré  i  corne  courte, 
relevée ,  large ,  éckancrée, 

6t.  Bousier  Ancée. 

Noir  ;  tlte  avec  une  corne  recourbée  ;  eor- 
ctUt  avec  trois  cornes  \  V intermédiaire  large, 
obluft  i  Lt  latérales  divergentes,  pointues. 

6}.  DousiER  Capucin. 

Koir  ;  corctlet  avec  quatre  dents  ;  tlte  ^-ec 
une  Corne  un  peu  caurute  ,  dentée  àj'a  bafe. 

£4.  Bousier  Pi^hccim. 

Ftrrvgineux  ;  corcelel  avec  deux  cornes 
tris  courtes  ;  tète  avec  une  corne  fimple , 
droite ,  élivie. 

6^.  Bousier  Sabxus. 

Noir;  corcelet  avec  deux  élévations  poin- 
tues i  tltt  avec  une  tome  éUvée  ,  droite , 
Jimple. 

66.  Bousier  Tullius. 

Noir  :  tête  avec  une  corne  élevée  i  corcelet 
avec  quatre  petites  cornes  prefyue  égales  ,- 
élytrt.  firiéet. 

■6-j.  Bousier  Paâole. 
Vert  i  tête  i  cotés  du  corcelet  dorés  ;  tête 
av.c  une  corne  relevée ,  longue ,  bidentte. 


Noirâtre  ;  corctlet  bronzé ,  Tele%-é ,  ave 
corne  recourbée  ;  élytres  rougtâtres  ,  m 
future  (f  deux  points  noirs, 

6g.  Bousier  Bifon. 

Noir;  corctlet  mucroné  antérieure'. 
tête  avec  deux  cornes  arquées. 

70.  B  o  u  s  I  e  A    Doccas. 

Vertbronié;  tlte  avec  deux  lignes  t 
verfales ,  élevées  ;  corcelet  iieuberculé. 

71.  Bousier  Benafiu. 

Oifur  ;  corceletvert ,  avec  deux  émim 
tlte  avec  trois  cornes ,  dont  deux  gr, 
arquées. 

71.  Bousier  frotteur. 

Noir,  lui  font;  corcelet  coupé  ant/n 
ment ,  arec  une  élévation  trjiifvtrfjU  ;  , 
de  la  tltt ,  courte ,  large  ,  prefque  echjr. 

7j.  Bousier  Sinon. 

Brun  ;  chaperon  arrondi,  prefque  bid. 
tltt  avec  une  corne  longue ,  mince  &  rt. 
bée  ;  corcelet  quadridenté. 

74.  Bousier  Amraon. 

Noir;  tête  avec  une  corne  un  peu  recou. 
corcelet  tridenté ;  élytres ftrieei. 

7î.  Bousier  Sénicului. 
Noirâtre  ;  corcelet  avec  deux  cor-.et .: 
cées  i  titeavec  deux  petites  cornes  e/^v., s. 

76.  Bousic  r  C»lta. 

Pâ/e: corcelet  bronjé ,  biden.'é :  tfte  Iroi 
avec  deux  lignes  tranfverfales ,  élevées. 

77.  Bousier  Sagictaire. 
Oifcur;  corctlet  mmermé  aatériturtm 


i  iSMCIlJ 


une  corne  unpeu  recoure. 


^^ 


'SuUi  de  tlntredaShn  à  tK/loire  Naturelle  des  Infectes'. 


yS.  BousiE  R  Veau, 

"  Voir  ;  corciUt  quadridenté  i  Itte  avec  deux 
paiUi  cornes  droites,  élevées. 

79.  B  o  u  s  I  i  R.  Amyntas. 

Noir  ;  chaperon  arrondi  ;  tlte  avec  une 
ligne  tranfverfale  y  élevie\  carctUt  coupé, 
Udtnté. 

%o.  Bousier.  Vache. 

Bronié  i  flytrts  tejlacéts  ,  obfcurcs  i  cha- 
ptron  arrondi  i  tite  avec  une  ligne  tranfvcr- 
fdty  ilevie,  &  deux  petites  cornes  pojlérieures. 

81.  Bousier  Létnur. 

D'oJi  noir  ironie  ;  corclet  ironie ,  quadri- 
ioad  ;  élytres  teftacées,  avec  une  bande  de 
tcics  noires, 

Sii  Bousier  bifafcîé. 

Hiorr;  éfytrts  avec  deux  bandes    roujfes  ; 
^^  "      ani  petite  -corne  ;  corcelet  avec  trois 
tiltvit. 


S],  Bousi  BR  bitleiic. 

iron^i;  corcelet  bidenté  antérieurement; 
iCfe  anc  une  iUvtttion  tranfverfale  ,  pointue 

ÉcfajDC  côté. 

I4.  Bousier  bronzé^ 

D'un   vtrt  bronié;    corcelet  bituhercuU  \ 
méftrts  flriées. 

-  S5.  Bousier  bicuberculé. 

Noir  ;  chaperon  bidinti  ;  corcelet  avec  deux 
■tifylres  teflacées,  tachées  de  noir. 


R.  (Infefles.) 

2.      S  AN  S      EcUSSON. 

**  Corcelet  fans  cornes  ai  tubercules. 
Tête  cornue. 

86.  Bo  D  s  TE  R   gcaitt. 

"Noiri  tlte  avec  une  élévation  tranfverfale  , 
tridentée  ;  corcelet  un  peu  coupé  antérieure- 
ment, avec  une  ligne  faillante ,  tranverfale. 

87.  Bousier  Achate. 

Noir;  chaperon  arrondi;  tête  avec  une 
corne  courte ,  large  ,  tridentée. 


Noir  ;  chaperon  arrondi ,  prefqae  bidenté; 
tite  avec  une  élévation  tranfverfali ,  bicornbe; 
corcelet  un  peu  enfoncé  antérieurement. 

83.  Bou  s  I  E  R  carolinois. 

Noiri  tfte  avec  uni  corne  tris-courte  \ 
corcelet  un  peu  coupé  antérieurement,  avec 
une  fojfette  profonde  de  chaque  c6té. 

90.  Bousier  bcniireau. 

Cuivreux;  corcelet  applati  ,  raboteux  ;  tite 
avec  une  corne  recourbée. 

91.  Bousier    Sphinx. 

Noir:  chaperon  arrondi ,  prefqae  échancré , 
tlte  avec  une  petite  corne ,  corcuet  avec  quatre 
imprejfions. 

5>i.  Bousier  Nicai'or. 

Noir  \  corcelet  avec  quatre  points  enfoncés  \ 
tite  avec  une  corne  courte,  recourbée  ,  bidentée  ; 
élytres  firiées. 

tjj.  Bousier  Maris. 

J/o/r;  tite  avec  une  petite  corne  \  élytres 
avec  des  lignes  longitudinales ,  élevém. 


i 
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BOUSIER.  (Infères.) 
i.  Bousier  vcrcicicorne.  np.  Bousier  large  col. 


^ceUt  lijfi ,  grisâtre  ,  pointillé  de  noir  ; 
vec  une  corne  éltvée  &  courte, 

1.  Bousier  rebordé. 

ir  ;  corceht  lijfe  ,  tête  avec  trois  tu- 
'es  ;  chaperon  rebordé  ,  échancré. 

}.  Bousier  ferrugincur, 

m  \  chaperon  échancré  ;  tltt  avec  une 
corne  \  élytres  fcrrugineufes ,  avec  la 
noire» 

4.  Bousier  porte  épine. 

mié\  corceht  fimpk  ^  arrondi  ;  t( te  avec 
iguc  épine  recourbée. 

5.  Bousier   thosacique. 

i/if/;  corceht  cuivreux  \  tite   avec  une 
corne    recourbée  ;   élytres  jaunâtres  , 
me  bande  noire. 

^.Bousier  fourchu. 

fr  -,  corceht  lijfe  ;  tête  avec  trois  cornes 
,  droites ,  dont  V intermédiaire  large  6r 


1.  Sans   £cusson. 

**  Corceht  lijfe;  tetefuMS  corne. 

7*  Bousier  facré. 

>*,  chaperon  fixdenté\  tête  avec  deux 
des  \  corceht  &  élytres  lijfes» 

5.   Bousier  variole. 

ir\  chaperon  fixdenté\  corceht  grande 
«  *  variole  ;  cuiffes  pojlerirures  dentées. 


Noir  -,  chaperon  fixdenté'y  élytnsfillonnécs, 

110.  Bousier  Bacchus. 

Voir  y  pre/que  hémifphérique\  chaperon 
bidenté  \  corceht  &  élytres  Ujjcs  ,  convexes. 

m.  Bousier  Efcuîape. 

Tris-noiry  chaperon  quadri denté  \  dentelures 
du  milieu  faillaates  &  arrondies  j  corceht  & 
élytres  lijfes. 

111.  Bousier  bolTu. 

Noir  \  chaperon  quadridenté\  élytres  avec 
deux  bejfesverslabafe. 

12}.  B ou  SI  ER  Icare* 

Broniéy  un  peu  cuivreux  \  chaperon  qua- 
dridenté\  élytres  convexes  ,Jillonnées. 

114.  Bousier  cuivreux. 

Cuivreux ,  un  peu  bronzé  \  chaperon  échan- 
cré -,  corceht  &  éfytres  élevés. 

125.  Bousier  Aftyanax. 


D* un  noir  bronzé 'y  chaperon  bidenté j  éfytres 
ftriées. 

12 â.  Bousier  Ménalque. 

Vert  bron{é;  chaperon  arrondi  •,  éfytres  te/- 
tacéesy  avec  laf^^^^  ^  des  ligues  éhvées  ^ 
vertes. 

127.  Bousier  ongle. 

Noir 'y  chaperon  arrondi  \  cuijfes  dentées  \ 
jambes  antérieures  avec  un  onght. 


-•»' 
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SaUi  Je  riiUfôéiMion  à  fHl/ioiré  KdturtlU  des  InfiOu: 


B  O  U  S  I  E  R.  (  Infeâes.  ) 


1 18«  B  o  u  s  1 B  R  Hefpérus. 

D*un  vert-  doré  tn'dcjjus^  cuivreux  ,  tris- 
brillant  endiJlpus ;  titt avec  trois  petits  tu-* 
bercuUs. 

1x9.  Bo  u  S I  S  R  ^meraude. 

D'un  vert  cuivreux ,  luifant  ;  ttte  &  cor- 
celet  lijfes  ;  chaperon  aident/. 

130.  Bousier  brillani. 

CuivreuiCi  brillant  ;  chaperon quadridenté; 
corcelet  avec  un  point  enfoncé  de  chaque  côté, 

1)1.   Bous  1ER  (\ti\xL 

Nûir-bronié  9  liffe  i  chaperon  bi denté  ; 
antennes  Jaunâtres. 

i}i.  Bousier  lîflTe. 

Noir ,  unpeubron{é\  liffe  ;  chaperonprej- 
que  bidemé  \  élytres  courtes ,  entières^ 

1}}.  Bousier  pilulaire. 

No/V,  life  \  chaperon  échancré\  corcelet 
grande  relevé  »  avec  un  point  enfoncé  de  chaque 
cCté. 

134.  Bousier  flagellé. 

Voir^  chaperon  échancré^corcdet  flr  élytres 
raboteux. 

135. Bousier  Palcmon« 

Noir ,  luifant  \  chaperon  fix denté  \  élytres 
frtézs  ,  raboteufes. 

1 3^/  B  o  u  s  I  E  R  de  Koenig. 

^cir\  ehipercn  bidenzé .corcelet  rabotéux\ 
eSrrcs  avec  des  peints  bLzncs. 


137.  Bousier  de  Schaeffer. 

Noir  \  chaperon  bidenté  \  corcelet  g 
relevé'^  pattes  poftérieures  longes  ù  dt 

138.  Bousier  longipède. 

Noir\  chaperon fixdenté\pattespofiéf 
tris-longues. 

139.  Bousier  oblique. 

Noirâtre  \    chaperon    arrondi  \    r< 
bronié ,  obliquement  tronqué  de  chaqw 

140.  Bousier  triangulaire. 

• 
Noirâtre  ;  tête   broniée  ;  corcelet  j 
avec  une  tache  brçn{ée  ^  triangulaire. 

141.  Bou  siBR  fix-poinrs. 

Obfcur\  ttte  life^  broniée  \  Cêrcelet 
jaunâtre  »  avecjix  taches  noires. 

^141.  Bousier  fqualide. 

Noirâtre  ,    bronié  ;    chaperon  éck 
élytres  firiées. 

143.  Bousier  miliaire. 

Noir  ;  chaperonjixdenté  \  corcelet  Sr 
avec  des  taches  tris-noirts ,  luifantcs , 

144.  Bousier  éclatanr. 

Rouge-cuivreux^  brillante  chaper 
denté  \  corcelet  &  élytres  varioles. 

145«  Bou  s  i  E  R  grenu. 

Noir  »  opaque  \  chaperon  échancré  , 
leux  \  élytres  avec  des  firies  grenues. 

146.  Bousier  ceint. 

"tfoir  \  élytres  firiées ,   bordées  de 
chaperon  échancré. 


Suite  dsl'Introduêlion  à t Uijîoire  N'aturtllt  des  InfeSes. 


BOUSIER.  { Infcfles  ). 


Bousier  flavipcde. 

.V  obfcar  ;  tltt  cuhreuft  ;  corcelit 
arrondi,  curvreuxt  ^vic  le$  \.stii 
vida. 

Bousier  pâle. 

■i- pâli  i  fans  cornes  j  élytres  Jlriéis  , 
points  /aunes. 

BousiE  B.  difcoïde. 

;  chaperon  bidenté\ilytrisd'un  jaune 
avec  une  tacke  noire  fur  la  future. 

Bousier  violer. 

7oir  violet  fluifant\chaptronhidentii 
•Tie  à  t extrémité  de  l'abdomen. 

Bo  u  siB  R  bleuâtre. 

bleu  verdâtre  t  pointillé;  corcelet 
élévations  lijis  ;  élytres  Jinuées. 

Bousier  de  Schreber. 

corcelet  relevé. prefque  coupé;  élytres 
xvtc  quatre  taches  rouges. 


rj"}.  Bou  s  I  B  B  quidtUle.  '    ■ 

Noirâtre ,  ironjé  ;  tite  &  coT0et  lijtes , 
d'un  vert  ironisé  ;  élytres  noires  ,  ayet  quatre 
taches  fauves, 

154.  Bousier  tcte-nuire. 

Tefiacé;  ifte  noire  :  chaperon  bidenté;  cor- 
celet avec  une  ligne  longitudinale,  noire. 

i^y.  Bousier  delà  Nouvelle-Hollande. 

Noir;  chaperon  quadridentéi  élytres  fillon~ 
nées. 

1^6.  B  o  u  s  I B  R  bipuftulé. 

Noir  ;  élytres  firiées ,  avec  une  tache  rouge 
à  leur  bafe  latérale. 

1^7.  BousiBR  quadrîpaftulé. 

Noir--,  tite  prefque  bicuberculée;  ilytrts 
firiées  ,   avec  quatre  tâches  rouges. 

i$%.  Boo  s  lE  R  ovale. 

Noir  ;  chaperon  éckancri  ;  tite  avec  deux 
lignes  tranfverfaleSi  courtes ,  élevées. 


BOU 

>et  antérieuKi  oac  mis  fones  ijctia  U- 
onrc  coEarope,  danilesboures. 

fciaellacut  nigtr  ,  ehùmine  tlytnfque 
V,  tkorace  anticc  vix  cxcavato^  çapite 
tribus.   Ent.  ou  Hifi.  nat,  des  inf.  Scà- 

le  la  gnndeni  du  Boufitr  fblToyeur  ,  U  il 
beaucoup  au  Scanb^  fîm^iaice.  Les  an- 

IDC  d'un  rouge  brun.  La  tête  efl  noire  , 
prefi^uc    écfcncrie   antérieurement,    un 

ileafe  fur  les  côtés,  avec  trois  tubercules 
,  dont  l'un    au  milieu ,  ^Icvé  &  pointu. 

et  c(t  ooif ,  luifant,  poindllé,  un  peu  en- 

érieutemcnt,  iTud  touge  brun  fur  les  côtés. 

I    eft  noir  ,    petit ,  triangulaire  ,   un  peu 

es  ^lytrcs  fout  rougeâtrcs  Se  ftriées.  Le  dcf- 

orpi  &.  les  panes  font  noirs  luifansj  Tab- 
les urfes  lonc  d'un  lougc  brun. 

oovc  en  Languedoc. 

oïliK  fimétaiic, 

fcuttUatas  ,  tkorace  întrmi ,  capîu  taler- 
lytris  rutris.,  corport  nigro.  Ent,  ou  Hifi, 
»y:ScAXABÉ.  Pi.  it.fig.  ,67. 

■tut  fimetanas.  Lm.  Syfi,  nat.  pag.    j+î. 

-Fauit.fuec.n'.  \%f. 

fut  (merariui.  F*B.  Syfi,  entoiti.  pag.   i^. 

—  Spte.  inf.  corn.  i.  pag.   16.  n',  6^..—^ 

.iaf.com.  i.pag.  9.  «".70. 

nu  caphe  thoractqut  nigro ,  aiuennis  tiy- 

airit,     Geoff.    inf.    tom,    i.    pag.    81. 

labé  bedeau.  Geoft.  ïb. 

'MX  pedelUis  fcuttUatas  ohlongus  niga , 
Icatis  rubris ,  tkorace  aittice  maeu/is  bin'u 
c.  tîém,  tom.  4. pag.  166,  n',  lo.tai,  10. 

\tiu  pitlatariiu  aojiitt.  KAi.Iaf.  pag.  106. 

btat  tquinus  medîiu ,  Cottoptris  ruhrit , 
WfTD.    Frisch.     Inf,     4.    jf.    tah,     if,- 

iéMt    fimttariuj.     ScoF.      Entom,     canu 

U  Muf.  g'tc.  pag.  18.  B*.  4, 

tT.    CoUopi.  pag.    f,    n**.   f.^Inf.    htlv. 

ai"*  fiattarîiu.  SchbaKk.  Ebujb.  inf.  aufi 

S^.  Nif.  dtt  Influes.  Tomt  f. 
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Seardiittt  bicolor,  Fouxc.  Entom.  par.  pag.  )i 
n'.  iS. 

\ SU.. Entom.  tom,  i. pag.  18.  n".  i£. 
RoESEL.  Inf,  tom,  i,  claff,  i,  Scarab,  ttrr.  taii 
A.fg.  ,. 

ScHAEFF.  Icon,  inf.com.  1.  tab.  144.  jtf.  <; 
Vo£r.  Coltopt.  tai.  ti, fig.  147, 
Jablonsk.  Coitopt.  I.  tai.  ii.  fig.  4. 

Les  antennes  font  rongeâtres.  Le  cbaperaa  eft 
arrondi ,  prefque  échancrî.  La  tête  eft  noire  & 
munie  de  trois  petits  tubercules.  Le  corcelet  eft  noir  , 
luifant,  aTcc  les  bords  latéraux  rougeâtrcs.  L'écuf- 
fon  eft  petit ,  noir  &  'tnangmairei  Les  élyires  font  ' 
Itriées,  rouges,  fans  taches.  Le  dcflbus  dv  corpr 
jc  les  pactes  font  noirs. 

ït  fc  trouve  dans  toute  l'Europe  ,  dans  les  bouféi 
î£  les  fientes. 

Tai  reçu  de  Cotfe  &  de  Provence ,  nnc  variété  ,' 
dont  tout  le  corcelet  eft  noifi  &  dont  les  élyttci. 
font  d'un  touge  brun. 

7.  Bousier  bicolor. 
Co^nri  bicolor, 

Coprii  fcattUatiU  ttoraee  fuhintrmi ,  capite  «rf 
bercuio  unico ,  elytrîi  aigris ,  aldomine  rufo. 

Scarabtttt  bicolor.  TJtv.Syft.  Elit.  pag.  if.n".  <i; 
—  Sp.  inf.  tom,  1.  pag.  ij.  n".  6f,  —  Mant,  taf^ 
tom,  i,pag.y,  n".  71. 

Le  corps  de  cet  infcAc  eft  petit ,  ovale,  tris-" 
nveze.  La  tète  eft  noire,  avec  la  bouche  Ac  let 
antennes  tougeàires.  Le  chaperon  eft  entier,  pcef- 
quc  arrondi ,  mant  d'un  tubercule  élevé ,  tecourbé, 
ercelet  eft  noir,  glabre,  poinrilléj  il  a  au  mt- 
,  une  ligne  longitudinale  enfoncée,  &  un  point 
élevé  de  chatjue  côté.  Les  élyttes  font  ftriécL  Le 
delïous  du  corps  &  les  pattes  font  lougeâncs. 
Il  fe  trouve  en  Allemagne, 

8,  BoVsiEK  criant, 

CotKit  trratitus.  ^ 

Copris  tkorace  intrmt  Itvi  ,  capite  taiereulo  unîco  ; 
ejycris  cejiaçcis,  Ent.  ou  Hrfi,  naf;Jts  inf.  ScABABi. 

Scarabtus  erraticus.  Lin.  Syfi.  nat.  pag.  f4S. 
pfl.  i).  —  Faun.fuee.n*.  jSj. 

Scaraitut  tkoratt  intrmt  Uvi,  capite  tuherculo 
Uifico ,  elytrii  fufcit.  Fab.  Syfi.  entom.  pag.  \6.  n", 
fj.  —  Sptc.  inf  tom,  i.  pag.  17.  n*.  66.^- Mant, 
inf.  tom.  i.jiay.  ?.«■■.  7». 

Scaraitus  fcuttlljtof  niger,  elytris  tefiactir  fut- 
priatis  ,  tapice  tubtrculo  unico ^  amenais  nigris ,  De«^ 
MimtfQm,  ^. pag,  xjQ.n",  ij, 


:i4'(( 
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ScHAirr.  Icon,  înf.  tâh,  xCfg^^i 

îuiSLY.    CoUopt.   I.  pag.  5.  n*.  10.  tah.  \f. 

fg.   1. 

Scarâhàus  erraticus.  Jablonsk«  ColufpU  I.  tab. 

Scaraàâus  erraticus,  VjLLiRt*  Enzom.  tam,  !•/. 

17.  n^,  14. 

Il  rdTcmble ,  poar  la  forme  &  la  grandeur  «  au 
Boude f  fim^tairc.  Le  corps  eft  noi  acre.  Le»  ao- 
ccDnes  fonr  obfcurcs.  Le  chaperon  eft  arrondi.  La 
céte  c(k  munie  de  rrois  petits  tubercules ,  donc  dcui 
latéraux  imperceptibles.  Le  corcelet  eft  lide  &  lui- 
Tant.  L'^cu/Ton  efl  noirâtre.  Lcs-élytres  font  drives» 
ceftacées»  obfcures. 

Il  fe  trouve  en  Europe,  dans  les  boufes.  Il  n'eft 
pas  commua  aux  cnTitons  de  Paris* 

f.  Bousier  fcybalairc. 

CopRis  fcyhalarius, 

Copris  fcutei/dtMS ,  tharace  inermi ,  eàpitt  tuher 
tuiis  tribus  4  intermedio  actuo^  eiytnsfl  iatis  tefia- 
€iîs.  Ent,  ou  hiji.  nat.  des  inf.  ScàRabL  Pi.  &<• 

Scarabdus  fty ia 'anus.  Tab.  Spee.  inf,  tom  l,  p, 
26.  «•  60.  '^Aîd/it.  inf.  tom.  I.  p,  ij. 

Voit.  Cvleozt,  tab.  ^\.  fg*  14^. 

Scarabàus  jybdU/ius.  Jablonsx.  CoUopt.  i« 
<4i.  11.  fg.  1. 

Il  eft  on  peu  plus  grand  que  le  Boufier  OXt.  Le 
chaperon  eft  arrondi  »  légèrement  coupr  antérieure- 
aient.  La  tête  eft  noire ,  munie  de  trois  tubercules , 
dont  Tun  au  milieu  »  un  peu  plus  élevé  &  pointu.  Le 
corcelet  eft  liife,  noir,  luifant.  L'écuflon  eft  noir. 
Les  élynes  font  teftarées,  avec  une  tache  obfcnre 
Ters  le  b  rd  extérieur.  Le  deflbus  du  corps  eft  noir. 
Les  pattes  font  livides ,  un  peu  obfcures. 

n  (c  txoQvc  en  Allemagne 

10.  BovsiiRbrfilé. 

CorwLïS  co/^Ugratus. 

Copris  fcutelldtut^  thoracê  mutico  ,  eapite  tuber- 
€mLs  tribus  ,  elytris  teftaceis  «  mmcula  oblonga  fufca. 
Eut.  ou    Uiji.    nat.   dis    inf.  ScAftAli.   Pi.    x€. 

fg.  iio. 

Scarabâus  eonfiagratus.    J  a  IL  ON  s  x.  CoUopt.   1. 

tab.  11./^*  7* 

Il  reffcmble  au  Boufier  fcybalaire.  Le  corps  eft 
noir  &  luifant.  Le  chaperon  eft  prefque  échancré. 
La  tête  eft  manie  de  trois  petits  tubercules ,  dont 
Fun  au  milieu ,  an  peu  plus  élcvc.  Le  corcelet  eft  lilfe , 
a  peine  pointillé.  Uns  taches.  L'écufTon  eft  noir,  pe- 
tit 8l  trian::ulAire  Les  élytrcs  font  Arides,  te4a- 
côes  ,  avec  une  tache  oblongue ,  obfcure ,  fur  cha- 
(]uc.  Les  pactes  font  noires  >  les  jambes  aotéiieures 
oQt  trois  ocncs  Uiéiales. 


Bon 

n  fe  troore  en  ADeratgne ,  en  Pcotcoca 

II.  Bousixft  (aie. 

CofKiM  eonfpurcaxms. 

Copris  fcutellmtus  ,  thoracê  inermi ^marg' 
termiibms  Midis  ^  eapite  euhercuUto^  e'ytri 
nigro  maculatis.  Ent.  ou  Hsjl.  nat.  ties  inj  S 
PL  14.  /g.  210.  a.  b.  &  pL  li.  j 
a.  b. 

SearabêMS  confpureatus.  LiN#  Syjf.  njt.p 
«•.  ^^'-^Faun.  f^c.  n^.  587. 

Scarabéus  cvnfpurcatus.  FaB.  Syft.  enti 
li.  «•.  ï4.  —  «S/rv.  inf  'om.  i.pag.  17.  n 
Mant. iif  tcm.  i.  p.  f,  ii*.  7). 

Scarabâus  capi  e  thoractque  -igro  glab-o 
grif  is  ^ ,  edibus  foLiais.  GiOFf.  In],  lom 
Bî.  «•.  1^. 
Le  Srarabé  gris  des  boufes.  Geof?.  ib 
Scar.béLSU  fcuteiiatus  nigro^fufus,  thorj 
f^int  fuho^  e/ytris  ftriatis  fuàis  :  maculis  i 
gris  ,  amtennis  ruf* .  Dio.  Mém.  tom.  4.  p 

n*.  I  J. 

Seata'caus  confpureatus.  ScHa^Hx.  En, 
auft,  n*.  5. 

Scarabdus  piiuiarius  decimus^Kài.  Inf 

FuiSLY,  Coieoft.pag,  j.»*.  12. 

Scarabâus  fimetarius.  FouRC.  Entom.  j 
10.  n9.  i>. 

ViLL.  Entom,  tom.  \.p.  1^.  n9.  il. 

ScHAEFF.  /c#ii.  1 7/1  tab.  x6   tg.  8. 

PoNTOP.  Att.  dan.  tab.  l-fg*  81. 

Voit.  Coleo  t.  tab.  ti.fg-  I4f« 

Jablonsx.  CoUopt.  i.rab,  tt.fg.S, 

Il  eft  à-peu-pres  de  la  grandeur  du  Boufier 
Les  antennes  (ont  noirâtres  Le  chaperon  ei 
di.  La  tète  eft  no'.re  &  munie  de  trois  petit 
cnlcs.  Le  corcelet  eft  noir ,  lifTe ,  luifant ,  ; 
bords  latéraux  pâles.  L'écuflon  eft  noir  êc 
laire.  Les  élytres  font  ftriéea ,  gnfes ,  avec  à 
oblongs,  noîrs.  Le  corps  eft  noir  ;  les  pa 

1>âles.    Les   jambes    antérieures    ont    troi 
atéràles. 

Il  fc  trouve  dans  toute  l'Europe  ,  i 
fientes. 

II.  Bousua  fordide. 

Cap  Ai  s  fordidus. 

Copris  fcutellatmSy   eapite  tubereu^ato  , 
nigo  ,  margine  palUdo  punBo  nigro ,  elytris 
Ent,  ou  HiJI.  nat.  des  inf.  ScABABi.  PL 
Il 6.  a.  b. 

Scarabâus  fordidus.  Fab.  SyJI.  entom.  p. 
$  S .  —  Spec.  inf  tom.  1 .  pag.  1 7.,  «•.  ^8.  — 
inf  t^m,  i.p.  f   /i*".  7J. 

FuESLY,  Coleopt.  pag.  6.  ji^.  15,  ta 
(g.  ). 


B  ou 

JabIONSX.  Cùleopt.  tah,  H./^.^. 
ScHAEFF.  Icon.  inf.  t^m.  i.  iah.  '/^•fig.  }• 

Il  rcfTcmble  beaucoup  au  Boufier  fale ,  dotit  3 
i*cft  peuc-écre  qu'une  varié  ce.  Le  chaperon  cft  ar- 
coadi^  légèiemenc  c«upé  ancéricurcmenc.  Les  an* 
tames  fooc  pâles.  I  a  tece  efl  noire  »  avec  une  pe- 
tite cache  pale  de  chaque  côte ,  &  uois  petits  tu- 
bercules élevés.  Lc*corcelcc  eftaoïr,  lifTc,  luiGint^ 
avec  les  bords  extérieurs  P^lcs ,  fur  lefqacls  il  y  a 
im  poipt  noir.  L'écuflbn  elt  iioir  &  triangulaire.  Les 
âftres  font  pâles.  Le  deflbus  du  corps  elt  noirârre. 
Les  pactes  font  pâles.  Le^  jambes ancérieures  on:  trois 
dents  latérales, 

n  (è  trouve  en  Europe^  dans  les  fientes ,  &  fur- 
CDut  dans  les  boufes. 

i^.  Bousier  grenaille. 

CoFtirs  p-dnariiu. 

Copris  fiutei/atus  niger^  ikorace  muticOy  ciypeo 
taherculo  foiitario ,  eiyeris  pofiice  teffaceis,  Entom» 
«8  Hifi,  nat.  des  inf,  Scajlabb.  P/.  l8«  fg,  lyx. 
é.  h. 

S4drmhêus  grananus.  F  ai.  Syft,  entom,  pag.  lé, 
ai*.  jé.'-'-^Spec.  inf,  tom,  i.  p.  17.  «^.  jo.-^Mant, 
inf  tom.  i .  p.  $.  n^.  77. 

Scnrnbâus  granarius  fcuteilntus  niger  ,  tkorace 
ÎKtrmi  :  cfypeo  tuhtrculato ,  tlytris  fuhfiriatis  mar'- 
|x«  poJtic9  teftaceU.  Lin.  i*yjf.  nnt,  pag.  547. 
«•.  xj. 

Scarnisus  granarius,  Jablonsx.  CoUope.  i.  tai, 
lufg*  10. 

îfESLT.  CoUopt.pag,  é\  n^.  14, 
'SvLh\K%. Entom,  tom,  i,p,  14.  /i*«  8. 

Urefenble  beaucoup  au  Boujier  terreflre.  Tout 

k  corps  cft  v^  &  luifant.  Le  chaperon  eft  échancré. 

,  la  tece  eft  munie  d'un  tubercule  peu  élevé.  Le  cor- 

\  cekc  eft  loiT^nt,  finement  pointillé.  L'écuHbs  eft 

*    tnaifiolaire.  Les  ély très  font  ftriécs^  &  leur  extré- 

■itè  eft  fèrmgineare.  Les  pattes  font  noires  &  quel- 

^bis  bmncs.  Les  jambes  ancérieures  onc  trois 

leaa  latérales. 

U  h  trouve  en  Europe,  dans  les  fientes. 

M-  B0USIE&  bémorrhoidal. 
Cof  âif  hâmôrrkoïdalis. 

^rl$  fcuttlUtus  ,  thorace  incrmî ,  capîtctuler^ 
•j^ ,  ttytns  apice  rubris.  Ent.  ou  Hifi.  nut, 
•tttt/.ScAïAii.p/.  %6.fig.ixj.  a.  b. 

^«^«w  hmorrhêidalis.  LiN.  Syfi.  nat.  pag, 
14».  ■?•  n.— ftfiw.  fuec.  n\  38^. 

«cviitt,  imtUatus  nigcr  efytris  profunù  fd^ 
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catts  apice  rufs.  Dec.  Mém.  inf  tom,  4.  pag,  zj%, 
«•.  17. 

ScarabéLUS  alpinus.  Se  op.  Entom.  carn,  «®.  11.? 

ScarabéLUs  héLmorrkoidaàs,  Vill.  Entêm,  tom.  f . 
p.  18.  «o.  17.  " 

Jablonsk.  Coltopt.  ï.tab.  it.fig,  ti. 
ScarabAus  fanguinolentus  FuESL.  Archiv,  p,   ^. 
n\  ic,  tab.  i9.fig.  4. 

Je  crois  que  cet  infede  n  eft  qu'une  légère  variété 
du  Boufier  grenaille.  Tout  le  corps  eft  noir  le 
luifant ,  avec  Tcxcrémicé ,  &  fouvent  la  moirié  des 
élytres  d'un  rouge  brun.  Les  antennes  8c  les  pattes 
(ont  no  rcs ,  &  quelquefois  d^un  rouge  brun.  Le 
chaperon  eft  prefque  échancré.  La  tète  a  trois  pe- 
des  cubercules,  mais  les  deux  lacérauz  fonc  â  peine 
marqués.  Le  corcelec  eft  Me,  finement  pointillé. 
L'écufTon  eft  triangulaire.  Les  élytres  font  profon- 
dément ftriécs.  Les  jambes  antérieures  ont  trois 
dents  latérales. 

Il  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe. 

IS.  Bousier  taché. 
Cotxis  inquinatus, 

Coprîs  fcutellatus ,  eapiie  trituberculato ,  elytris 

griftis  fufco  maculatis,  Entom,  ou  HJft.  nat,  des 

inf  ScARABi.  PL  i6,fig.  111.  a,  b. 

Scarabsus  inquinatus.fAB.  Mant,  inf  tom,  i,p, 

9,  n^.  74. 

V O ET .  Coleopt^  tab.  1 1 ,  fig,  1 49.  î 
ScarabAus  inquinatus.  Fuesl.  Arc  h,  6,p,  \6, 
Scarabsus  inquinatus,  Jamlousk,,  CoUopt,  i.tab. 

ix.fig.  13. 
ScarabêMS  tejfulatus,  Lajchart.  Inf  i.  pag,  14. 

«*•  7. 

Il  eft  prefque  de  la  grandeur  du  Boufier  hémor- 
roïdal.  Le  corps  eft  noir  &  luifant.  Le  chaperon 
eft  prefque  échancré.  La  tête  eft  munie  de  trois  tu- 
bercules. Le  corceict  eft  liffe  >  pomtillé ,  noir ,  fans 
tachas,  ou  avec  un  peu  de  rouge  brun  fur  les  bords 
latéraux.  Les  élvtres  ont  des  ftries  pointillées  ,  & 
font  mélangées  ae  ccftacé  &  de  noir.  Les  pacces  font 
noires* 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris ,  en  Al- 
lemagne. 

x^.  Bousier  bimaculé. 
CoBKis  bimaculatus, 

Copris  fcutellatus  thorace  inermi  ^  capite  fubtrU 
tuberculato ,  elytris  ftnatis ,  macula  bafeos  rufa, 
Ent.  ou  Hifi,  nat,  des  inf  Se  arabe.  P/.  9  fig,  yt» 
a»  b, 

Scarabâus  bimaculatus.  Tab.  Mant.  inf  tom.  û 
pag,  8»  /:?•  67. 

« 

Il  eft  «n  peu  plus  grand  que  le  Boufier  quadri^ 
maculé.  Tout  le  corps  eft  oou  de  luifant.  Les  éljf* 
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^c«  fcufcf  ont  chacune  à  leur  bzCe,  me  tache  fan 
towfijc  rrèt  foncé.  Le  chaperon  eft  légèrement 
échaacié.  La  tcte  cfl  munie  de  tiois  tubercules 
CI èf  petite.  Le  corcelct  tiï  poincUIë.  L'écuilbn  eft 
pccir  &  crianii^ulairc.  Les  éiytres  font  (Iriées.  Les 
partes  font  noues  »  de  les  jambes  antérieures  ont  trob 
dents  latérales ,  ôc  quelques  crcnelores. 

Il  Ce  trouve  en  Allemagne ,  dans  les  proTÎnces 
méridionales  de  la  France. 

II  m*a  éié  envoyé  deProTcnce,  par  M.Tabbé  de 
Léoube, 


jy.  Bousier  puant. 

CopKrsfœuns, 

Copns  fcutellatus  ^  thorace  inermi^  capiu  tuher^ 
€ulis  tribus  êudîo  acuto  »  eiytrorum  iimbo  ferrugiuto, 
Entom,  ou  Uifi.nat»  des  inf.  Se  arabe.  PL  9'fg» 
71.  a.  b. 

Scaraiéus  fœttns,  ÏAB,  Mane,  inf,  eom»  i.  pag. 

Scarahéus  fœtcns.  Jailonsk.  Coitopt.  x.p.  175. 
«•.  109. 

Les  antennes  &  les  antennnles  font  ferrogineufes. 
Le  chaperon  eft  arrondi^  prefquc  échancré.  La  tête 
.  cft  noire ,  armée  de  trois  tubercules  ^  dont  celui  du 
milieu  eft  un  peu  plus  élevé  oue  les  latéraux.  Le 
corcelet  cft  noir ,  avec  les  bords  latéraux  cTun  brun 
ferrugineux.  L'écudbn  eft  noir.  Les  élytres  font 
ftriées  »  noires ,  avec  la  future  &  tous  les  ooris  fer- 
rugineux. Le  corps  eft  noir  »  avec  l'extrémité  de 
l'abdomen  jfcmigtneux.  Les  pattes  font  fernigineu- 
fes  brunes»  dans  les  individus  que  nous  avons 

TUS. 

J'ai  on  în<fividQ  trouvé  dans  les  boufes  en  Pro- 
vence ,  dont  le  corcelet  &  Tabdomen  font  noirs  , 
fans  taches.  Les  élytres  font  rougeatres,  avec  la 
future  noirâtre,  laquelle  couleur  s'élargit  un  peu 
poftérieareœent. 

Je  dbote  ^oe  cet  tnfeéle  foît  le  mhat  que  le  5cj- 
fatàus  fœuns  de  M.  Fabricius.    * 

U  fe  trouve  dans  les  Provinces  méridionales  de 
la  Funcc. 

II.  Bousiia  livide. 

Cortiis  lividus. 

Copris  fcuteUatus ,  thoraci  inermi  ^  llvidus^  capiu 
iritmhirtMlato  nigro  anticc  iivido  ,  tfytris  Jlnatis 
«M^tfAi  oblonga  nigra.  Km.  ou  hifi.  natur.  des  inf, 
ScAnABS.  p/.  x^*  j%.  m.  tf.  ^* 

il  cft  110  pea  plus  petit  qnc  le  Boufier  uché.  La 
i!t<  ti\  notre  ,  tcftacée  antértcurement ,  prefque 
^bâocfée  »  un  peu  anguleufe  fur  Us  côtés ,  avec 
fi#ii  inbercoks  bien  marques  à  la  partie  f upérieure. 
W  ^Ofokc  cft  noir .  IttiiaAt,  atcc  tes  côofs  pâles  ac 
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en  point  noir.  L'écnflbn  cft  noà  ft  triai 
élytres  font  ftriées ,  teftacées ,  avec  one 
cbe  oblongnc,  noirâtre,   for  chaque, 
dn  corps  &  les  panes  bat  d'onc  couli 
livide. 

Il  fe  trouve  rarement  dans  les  booio 
rons  de  Paris. 


1.    A.    É  c  u 


s  s  O-K. 


♦  ♦   Tiufans  conus  ni  tmhtrcm 

I9*  BovsiER  mfipède. 
CofRis  rufpes. 

Copris  fcMteiiants  muticus  ater^  thoraa 
tido ,  thytris  firiatis.  Ent.  ou  hifi.  nat.  dé 
RABÎ.P/.   i«./^.  171. 

ScaraèâMs  ntfpes.  Fab.  Syfi.  entom.  p.  1 
'^Spec.  inf,tom.  i.pag.xQ.no.  84. — 
tom»  i./.io,  «•.  ^2. 

Scfraidus  nifipes  mutitus  aur,  antennl 
eiytris  Idviku.  Lin.  Syfi.  nat.  pag.  55- 
—  haun.Juec.  «®.  403. 

Scarahdus  czpitaxus  fcuteUatus  nifrv  fu 
pore  ohiongo ,  eiytris  ftn'ûtis ,  cap i te  m. 
Dec.  Mém.  tom.  4.  pag^   26  j.    «o,   - 

Scarabaus   rvfipes.  Schrank.    Enum. 

00.    )0. 

ScaratAusrufipes,  Jaslonsk.  Co/eopt.  a 

FuiSLY.  Coieopt.  pag.  7.  n\  lo.  —  L 
n®.  3  6. 

U  eft  un  peu  plus  petit,  plus  étroit, 
moins  convexe  oue  le  Boufier  folToyeur. 
tennes  font  d'un  brun  ferrugineux.  Le  ch; 
arrondi  La  tête  eft  fins  cornes  ni  tubercu 
le  corps  eft  noir.  Le  corcelet  cft  liffc  ^  lui 
culFon  cft  triangulaire.  Les  élytres  font  ft 
pattes  font  d'un  brun  noirâtre.  Les  jambes 
rcs  ont  trois  dents  latérales. 

Il   fe  trouve  au   nord  de  l'Europe, 
fientes. 


10.  Bousier  jayet» 
CofSLis  gagates. 

Copris  fcutelidtus  muticus  nîger,  clypto 
dato  \  eiytris  ftriatis  puniUtifque.  Ent,  vu 
desinfSQAKA%i,P/.  14. >g.  s  13. 

Scarahéus  totus  niger,  capiu  inermi.  Gl 
tom.  l.  pag.  83.  wo^  II, 

Le  Scarabé  jayet.  Geoff.  /^. 
Scarabâus  gagaiinus.  FouRC,  Eaiom.B, 
«T.  11,. 
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j  les  pattes  font  noires  , 
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'aruue  des  points  enfonces  entre  cnaque 
ambes  antétieuief  ont  trois  deuts  latéialcs 
-s  créncluics. 
cranve  aux  CQTÎioas  de  Pacis,  dans  les 


rsiCR  fcpt  taches. 

ftpttm  macuiatus, 

fcuuUatus  miaUus ,  tlytris  Jtriatit  pallï- 

•  matalath. Ent.tu hifl,  aat.dts  inf.SQ^- 

ai  ftpum  maeataiiu.  Fas.  Sptc,  inf.  tqfi. 
»«.  Si.  —  Ma/tt.  inf.  totn.  i,  pag.  lo. 

ible  au  Bouftr  Ole,  mais  il  cH  une  fois 
i.  Le  chaperon  ell  urondi.  La  tête  eft 
ilc,  avec  une  tache  obfcure  au  niilieu. 
rt  cft  lilTc,  pâlc-obfcur,  avec  deux  gtan- 

obfcures.  Les  ^lytrcs  font  fttiécs ,  pales , 
taches  noires  :  favoii ,  un  point  à  la  bafe 

élytrc,  une  tache  au  bord  eiicrne  vers  le 
ic  lachc  commune  fut  la  future  ,  un  peu 
i  milieu  ,  &  enfin  une  tache  à  l'eitr^mité 
:  ^lytre.  L'^culTon  cft  petit ,  triangulaire 
.  Le  dcflôus  du  coips  6c  les  pattes  font 

lUTc  dans  l'Afri<]ue  ëquinoiîalc. 


'futtUatus  mutîcus  ,  nîger ,  eoitvixus  ,  ely- 
'jitaio,  tlytrii  fittaiii,  Ent.  ou  kifi,  ntu. 
lAXABi.  FI.  Xi.fig.  i?o.  a.  i.  I 

clz  grandeur  du  Boujîer  Gmëtaire  ,  mais  il 
I  plus  convexe.  Tout  le  co^  cft  noir  Se 
.a  antennes  (bat  d'un  brun  ferrugineux, 
ft  {ans  cornes  ni  tubercules.  Le  chaperon 
ctt.  Le  cotcelet  ell  lilTe ,  luifant.  VéeaC- 
iangulaire.  Les  ély  trcs  lonc  ftri^es  ,  Se  les 
I  puiniillées. 
touvé  cet  inteâic    dans  les  bouff s  ^    en 


OusiiK  merdeilT. 

II  ftnontor, 

tfaatUiuu  miticus  aterlémît^  elytris  firiaio- 
ti  dffta  tmargintao.  Eni.  on  hifi,  ttai,  dts 
»fcaii.p/.i7,j!y.  ,J,.  M.b. 

'A'vftrco'ator.'Stt.'Syfi.  ntom.pag.  ta. 

i»/.tw.i.f«g.  ii.nç.  101. 


Ilteflèmble,  poat  la  forme  &  la  erandeur,  aa 
Boufer  fouieirain.  Le  chaperon  eft  éênancté  ,  Se  la 
tète  eft  un  peu  angulcufe  de  chaque  côt^.  Le  cor* 
cclet  eft  liHe  ,  finement  pointillé  ,  avtc  le  bord  anté- 
rieur légircmcnc  roux.  LVculTan  cft  petit.  Les  ély- 
trcs  font  fortement  ftriccs  ,  Se  les  ftties  font  ponc- 
tuées. Tout  l'infcâc  cft  d'un  noir  foncé  pcil 
luifant. 

II  fc  trouve  an  Brélîl. 

14.  BovsiEnfarcié. 

CotKiifafciatut. 

Copiis  fcuttilatus  muticus  nigtr  ,  t!ytrh  firiiT' 
tis  margiat  fafciaqut  pqfiica  mbris.  Ent.  ou  kifi,  nal. 
det  inf.Szh.XAhi.  Pi.  i^.fig,  ijo.a.i. 

II  cft  de  la  grandeur  du  Boujttr  terrcftte.  Le  aotp» 
eft  itoir.  Le  chaperon  eft  un  peu  échancré.  La  tite 
&Ie  cotcelet  font  ItlTes.  L'éculTon  eft  triangalairc. 
Les  élytrcs  font  ftri^es ,  noiics,  avec  le  botd  cxr-, 
tfiieut  Se  une  bande  poftéiicuic  lougeâucs. 

Ufc  trouve 

if.  BoQsiEK  luiide. 
CoTt-is  luridas, 

Ccpritfcuullatut  muticiu  nur,  elytrïi  gnftis  nîgr» 
firiat'u.  Éni.  ou  Hifi.  aat.  dit  iiif.tcAi.A%i.  Pl.  \t. 
fig.  16».  &/■/.  i&.fig-  1*8.6. 

Scarabtut  luridut.  Fab.  Syfi.  aitom,  pag,  I9-; 
KO.  <7.  "—Spte.  inf.tom.  1.  fag,  x-j.  «'.  tf^. — 
Maat,  inf,  tom,  1.  pag,  f,  n".  jS. 

WoiT,  Coltopt.  toi.  lï.fg,  î^4,trfig.  r4f. 

Jablonsk.  Ccleopt.  i.tab.  it.fig.  ). 

Searaitut  ttffilaïus,  Mull.  ZojÎ.  dan.projromi 

H  cft  une  fois  plus  grand  (]uc  le  Boafitr  fUe,  II 
cft  noir  Se  luifant.  Le  chapeton  eltattondi,  la  t£te 
Se  le  cotcelet  font  lides  .  lans  tubercules.  L'^uHou 
eft  triangulaire.  Les  élyttes  font  ftriées  ,  gtifes, 
avec  des  lignes  longitudinales  ,  courtes  >  noires.  Les 
pattes  font  noires.  Se  les  juntes  antérieures  ont  ttoi* 
dents  latérales.  ' 

On  le  trouve  en  Europe .  dans  les  boufes ,  les 
fientes.  U  eft  aCcz  commun  aux  c&vùons  de 
Paris. 

2tf.  Bousier  pubcfcent. 

Cort-tt  pttitfuns. 

Coprit  fcuttllatas  ,  muticus;  eorport  livid^S 
pubeftente;  tJyCrijfinaiij  ,  paliidis ,  puitHis  oiioiî^ 
gis  ,fufiii.  Eut.  ou  Hifi.  nat.  dti inJ.ScAi.ABi.Pîi 
t4.fig.10j.  a.  i.  ^ 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  le  Boufitr  fàlc.  Son 
corps  cft  pubcfccnt.  Les  antennes  font  livides.  Le 
diapcion  cft  un  peu  coupé  aotéticoicmcnL  La.  têw 
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êc  le  corcelet  font  obfcurs  •  li\iies,  fini  6omefm 
tubercules.  L'^culToa  cil  obkur.  Les  élycres  l'ont 
ftriëeSy  d'un  gris  jaunâtre  »  arec  des  points  oblones , 
obrcurs.  Le  corps,  cn-dei&u$«  &  les  pattes,  (ont 
livides.  Les  jambes  aoccrienres  ont  trois  dents 
latérales, 

11  fc  crouTC  aux  eoTiroos  de  Paris  «  dans  les 
boules. 

Il  m'a  été  communiqué  par  M.  Lermina. 

27.  Bousier  marginé. 

CortLJS  margintllus, 

C^prts  fcutellatus  muticus  niger^  tkoracis  elytro* 
ntmque  margiru  tiftaceo.  Em,  ou  Hiji,  tuu.  des  inf, 
CA&ABÎ.P/.    f}./^.  lU»   tf.  ^. 

Scarahéus  margituiius,  F  ai.  Spec,  inf.  tom,  i. 
]Mg.  21.  it*.  9%.tmmmMani.  uif.  tom.  I.  pëg.  II. 
«•.  f  7. 

I!  reflemble ,  pour  la  ferme  9c  U  grandeur ,  au 
Bopfier  fimétaire.  Le  chaperon  eft  arrondi.  La  tète 
eft  iimple ,  noire ,  avec  une  petite  uchc  tedacéc  de 
chaque  côté.  Le  corcelet  CK  convexe,  noir,  avec 
les  bords  latéraux  tcftacés.  L'écuflbn  eft  petit.  Les 
élytrcs  font  ftriées ,  noires  ,  avec  le  bord  extérieur  & 
l'extrémité  teftacés.  Le  corps  eft  obfcur  en  dcflous. 
Les  pattes  font  teftacées. 

U  fe  trouve  fur  la  côte  de  CoromandeL 

Du  cabinet  de  M.  Banks. 

18.  Bousier  bipondué. 

Cor  RI  s  bipunâatus» 

C^pris  fcutellatus  muticus  tkorace  nîgro  ruhro  mar- 
gitiaco  y  efytris  ruhris  punMo  nigro. 

Scarahêus  hipunUatui»  Fax.  Mant,  inf,  tom,  i. 
pag,  icno.  89. 

Scaraidus  bipun<flatus  muticus  thorace  nîgro  ruiro 
margrnato,  ely  tris  rubris  punBo  nigro,  Lb  r  i c H .  Itin . 
%.pag.  ^14.  tah,  10, /g.  7. 

Scarabéus  bimaculatas.  Laxmann.  Nov.  comm. 
fttrop.  t4.p.  f^j.ftf^.  14./)?.  I. 

Scarahêus  coccinelloides  fiercorarîus  »  oblongut , 
muticus  ,  ater  :  clypei  Utcribus  nifs  ;  elyttis  rubris  , 
mâcula  orbieuUri  nigra,  Pall.  ïrf.  jtb.  pag,  ii. 
Sab.  A.fig,  rx. 

Scarabâus  bipuKÛatus. 3 a%iovs%,.  CoUopt,  x.  tab. 
té.fig.  10. 

Il  eft  à-pcu-près  de  la  grandeur  du  Boujicr  finie- 
taire.  Les  antennes  font  brunes.  Le  chaperon  ell  ar- 
rondi ,  prcf<itic  éilijncîc.  La  rèrc  ell  linc  ,  noire  ;  le 
corcelet  eft  Me  ,  noir ,  avec  les  bords  latéraux  rou- 
geâtres  L'écutlon  ctl  noir,  pct:t,  triangulaire.  Les 
élytrcs  font  lifles  ,  roueeârres  ^  avec  une  petite  uciie 
nnirc  orbiculauc.  Le  delfous  du  corps  eft  noir ,  avec 
Tanut  tougeitre.  Les  pattes  font  noires ,  avec  les 
{ambcs  biuaes. 
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Il  fe  trôtnre  dans  la  Raille  afi^ridiosale , 
VolRi. 

19.  Bousier  quadrimaculé. 

Copstrs  quadrîmacuUtus. 

Copris  fcutellatus  muticus  niger  ohloM 
tris  maculis    duabus    rubris,  Ent,    ou   Hî 

« 

des  inf.  Scarabî,  PL    I9.  fig,    174.  a.  b 
Scarabsus  quadrimaculatus ,  LiN.  Syfi,  n 

558.il**.  Z^.^^Faun.fuecn^.  398. 
ScarahéLus  quadrimaculatus.  Fax.  Syft,  €i 

19.  H®.  70.  — Spec,  inf,  tom.  l,pag»  xi.tâ 

Mant,  inf  tom,  % .  p,  10.  «•.  94. 

Scarabéus  4.  maculât  us,  Jaxlonsx.  Co 

9âb.  i%,fig.  lo. 

Scarabéuis  ^guttatus.^VtSL.  Artfu  7.  11 
ViLi.  Eneom.  tom,  x ,  pag.  }  5.  n^.  58. 
Il  varie  un  peu  pour  la  grandeur  :  ceux 
vinccs  méridionales  de  la  rrance  font  pic( 
fois  plus  grands  que  ceux  des  environs  < 
Les  antennes  font  rougeâtres.  Le  chaperon  c 
di ,  prefque  écbancré.  La  tète  eft  noire  ,  li 
tubercules.  Le  corcelet  eft  liiTe  ,noir  ^  luifan 
quefois  avec  Rn  peu  de  ronge  fur  les  bo 
raux.  L'écuflbn  eft  noir»  petit  &  triangol 
élytres  font  ftriées,  noires,  avec  deux  tad 

Seâtres  fur  chaque,   plus  on  moins  gra 
eAous  du  corps  eft  noir.  Lrs  pattes  fo 
geâtres. 

Il  fe  trouve  en  Europe ,  dans  les  bouC 
fientes. 

)0.  Bousiir  Porceau. 

CoPMisSus» 

Copris  fcutellatus  muticus  oblongus  ûhfcà 
e!ytris  tefiaceis  nigro  maculatis, 

Scarabéuu  Sus,  Fax.  Mant.  inf  tom.  i. 

1^  95- 

Scarabéus  Sus,  fxjtiL.  Archiv,pag.  9.  «* 

îf.fig»  14.  A,  B. 

Scarabéus  Sus,  Jaxlonsx.  Coleopt.  x. 

fig'  9* 

Il  eft  un  peu  plus  grand  que  le  Boufi^ 
La  ce  te  eft  liiïe.  Tout  le  corps  eft  brun  lui 
élytres  font  ftriées  ,  teftacées  &  parfemées 
noirs. 

Il  fc  trouve  dans  les  boufes,  en  Allemagi 

}i.  Bousier  à  plaie. 
Cof  A/S  pljgiatus, 

Copris  muticus  niger  ^  efytris  pliage  1 
Entom.  ou  liift.nat.  des  inj.  Scarabi.  P 
Il  f.  a,  b, 

Scarabéus  plagiatus.  Lin.  Syfi.  mat») 
no.  85. 

Scarabées  plagiatus.  Fax.  Sffi.  €Mt0m 
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Spee,  îitf.  tom.  i.p'g-  n.  «o.  87. — 
tom.  t.pig.  II.  rf.  j*. 
uiom.  tom.  1.  p.  j(,  n'.  jj. 

pcQ  plus  petit  que  le  Boujîtr  terreftre. 
>n  eft  légèrement  échancé.  La  tête  &  le 
nt  lilfes.  L'^culfon  eft  petit  &  trungubire. 
3ips  eft  noir  &  luifam;  le«  Élytrcs  font 
ODt  chacune,  an  lailieu,  une  tai:he  oblon- 
:.  Les  patiei  font  noires  &i  les  jambes  au- 
ne trois  dents  latérales. 
ive  au  noid-dc  l'Europe  ,  en  Suïde. 


etiuUatus  mullcas  nigtr,  t'ytrit  jillcatU 
ginea  puttSûiit.  Eaiom.  au  siîfi.  nai.  dtt 

■>.  P/.  10.%.  i%6.  a.i. 
ut  ttfiidmarius.  F*i.  Syfi.  tntom.  p.  19, 
Spte.  inf,  tom.  l.p.i.1.  no.  i$,-~Maat, 
.p.  11. «0,98,  * 

Coùopt.pag.  ■}.  a".,  ti.  tab.  I9.fig.  7. 

(E.  CoUopt,  x.tah.  li.fig.  I}. 
peu  plus  grand  &  un  peu  plus  large  que 
ûVotté ,  I»  antennes  font  brunes.  Le 
■A  un  peu  i<^\,iT,cri.  L^  tète  eft  noire, 
tubercule  apparent.  Le  cotcelet  eft  noii, 
pubefcent.  LlécufTon  eft  ooii.  Les  élytres 
idément  Urines ,  noirâtres ,  avec  des  taches 
les.  Le  delTous  du  corps  eft  noir.  Les  pat- 
lugincnfes  biunes. 

ivc  en  Anglcieïie,  en  Fiance  :  il  eft  laïc 
as  de  Pa.b. 

isiEnTiuie. 

Scn/ii, 

■Mul'atiu  nuuiau  dUngut  nigtr ,  tlytris 

u  Scnfa.  Fab.  Mont,  inf,  tom.  1 ,  /.  11 , 

la  grandenr  du  Boii/ter Toitue.Lt  tête 
let  font  M'es  &  noirs.  Les  éljrtres  font 
obkures ,  Tans  tachei ,  picfque  ftriées. 


tuielliitiii  nigrieuns,  thorace  tranfverûm 
vutnaii  piaiiufque  ftrriigintis.  Eut.  ou 
4u   iaftS.  ScAKAli.    pi.  X}.  fig.    »04. 

'.u  (caid'atiu  muricus ,  eapitt  thoracequt 
mfiJcatU,  tlytfii firittU.  ïab.  ^yfi.  en- 
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tom.  p4g.  1  j,  rf.  77.  -^  Spte.  tuf.  tom.  i.  p»g.  »i'. 
«o.  9^~~~wMant.inf.  tom.  i.pag.  n,  b".  loj, 

Piinui  ^tTmmus  fiifiiu  ,  thorace  tranfverfim  ru- 
gofo,ptdioiuftrrugint:s.  LiNN.  Syfi. nat,pag.  fit. 


A.  B. 


.  Coleopt.pag.  %.  no.  ij.  tai,  if.fig.  10. 


Il  eft  p'efque  de  la  grasdeur  du  Boujîer  fouillc- 
mcrde.  Les  antennes  (ont  jaunîltres,  terminées  en 
mafTe,  comporte  de  trois  feuillets,  (èm^lablc 
celles  des  au:res  Boujttrt.  Tout  le  cor^'ï  eft  i»»ir, 
un  peu  briui.  Le  chaperon  eft  cchancié.  La  tète 
eft  lifTe,  Le  corcelet  eft  convexe  ,  poilcwi  fur  tout 
Tes  bords}  Se  il  a  cinq  lignes  élevées,  &  cinq  fil- 
ions plac^  tranfvetfalement.  L'écuHbn  eft  trian^u. 
laire.  Les  élytres  font  ftriies  ôc  légèrement  crfie- 
lées.Les  pactes  font  fc  rugineufes,  brunâtres.  Let 
jambes  ant^cuies  ont  crois  petites  dcniclures  la- 
térales. 

Il  fe  trouve  aux  environt  de  Patîi ,  Bc  dans  pref- 
que  coûte  l'Europe. 

]f.  Bousier  fouille-meide. 
Cor  tilt  mtrdanus. 

Coprit  ftuttllittus  mutic-js  arer,  tlytris  teflattls , 
futurs  nigra.  Eut.  ou  kifi.nat.  dtt  inf.  ScAtABÎ* 
pi.  13.  fg.  17;.  a.  é. 

Scarabius  merdariui.Y Ai.  Syji.  Entom.  pag.  If, 
n".  jj.-^—Sftc.  inf  tom.  i. pag.ii.no.  jo, 

Scaraitut  quifquilius.  Yw.Mjnt.  inf  tom,  1.  p. 
II.  ro.  joq. 

SearaBtiu  merdariiu.  Jaelonsk.  CoUopt,  t.  tdb, 
ii-fig-  S- 

FUESLY.  CoUopt.  pag.  7.  no,  xi. 

Il  diftire  du  BmuftT  oiduricr  parla  groflear^ 
par  les  couleurs ,  U.  uir^tout  par  \i  felme  du  corps. 
11  eft  de  la  grandeut  du  Boufitr  pubcfcent.  Le 
corps  eft  noir  3c  luifanc.  Les  anrenncs  font  noires. 
Le  chaperon  eft  très-! égarement  échancr^.  La  tête 
eft  lîlTe ,  fans  tubercules.  Le  corcelet  eft  lilTe ,  luifant . 
noir,  avec  les  bords  latéraux  teftacés.  L'éculTon  elî 
noir,  petit  Jt  triangulaire.  Les  élytres  font  ftriées, 
d'un  jaune  tcftacé ,  avec  la  future  noire.  Les  pattes 
font  noires.  Les  jambes  antérieures  ont  trois  dcntt 
latérales. 

On  le  trouve  en  Europe  ,  dans  les  boufcf  8C  les 
fientes.  Il  eft  rate  aux  mvicons  de  Paris. 

]£.  BotisiER  ordoriet. 

Coulis  qiûfquiiius, 

Copris  feuteUatiu  maiiciu  aur,  tlytrit  ptdiiufqut 
livida-ttfiaczii .  Eni.  ou  hift.  nat.dtt  iaf.lckKAxi. 
PI.   li.fig.  170.  tf.  i. 

Scarabtus  txfiuiellatus  ater  glaher.,  tlytris  tividih 
ttjiacih  Lin.  Syfi,  nat.pag.  jjI.B*.  8},  —  Ftfua. 
/««.«".  (97- 
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Scdrahâus  fcuttUatus  muticus  aterl  elytris  Rvi* 
dis.  Fa».  Syfi.  entom.  p3g.  xo.  n*.  74.  —  Spec. 
inf.  tom.  I.  pag.  if.  «•.  ^i.  —  Mani.  inf,  tom. 
l.psg.  II.  «*•  100. 

ScétrtUMâ  ixfcutilUtus  ni^r  nitidus ,  tlytrîf 
pHûtis  fivido  teftaceb.DiG.  Mem.  tom.  4*  pttg.  xyi. 

Mo.  %  S. 

Scarah^us  minimas.  Se  OP.  Entom,  cam,  nP,  19. 
Scarahâus   quifiiûlius,    Sch&ank.   Enum.    inf, 

FUESLY.    Coleopt.   pag.    7,   «o.    x3,    iab.    I^. 

Jablonsk.  Colcopi.  1.  fj^.  1%' fg'  If. 

11  cil  beaucoup  plus  petit ,  moins  aloogé  6c  plti$ 
coDveic  que  le  Boufitr  fbuiIle-mrT<k.  Les  antetines 
font  noires.  Le  chaperon  eft  arrondi.  La  cêce  &  le 
corccîet  (ont  lilTcs ,  noirs ,  luifans  ,  fans  taches.  L'é- 
cuflon  efl  noir  pectc ,  &  tiiang;ulaire.  les  élytres  tont 
ftrîées ,  d*un  jaune  tellacé ,  lànt  taches.  Le  deflous 
du  corps  cd  noir,  &:  les  panes  font  d  une  conleor 
ccllac^e  livide ,  plus  ou  moins obfcure. 

M.  Fabricius  a  réuni  cet  infeclc  au  Boufier  îoniWt' 
mcrdc  ,  cioyant  c|uc  l'un  n'étou  qu  une  Tariété  de 
Tautie. 

Il  fe  troore  en  Europe.  I!  eft  commun  aux  envi- 
rons de  Pans,  dans  les  b«ufcs»  w  commencement 
dujwitcmps. 

)7.  BotsuRfilloné. 

Comts  porcatus. 

Coprit  fcuteUaius  muticus  fiifcus  ^  elytris  porea* 
ps.  Ent.  OM  H^.  nos.  des  inf.  ScakkmL  PL  l^.  fg. 

J7«.  éf.  h. 

Scarahâus  f^rcatus,  Fab.  Syfi,  entom,  pag,  to. 
H*.  75.— 5/»cc.  inf  tom.  1.  pug.  xi,  n^.  ^1. -?- 
Mont. inf  tom,  i.  pag.  ii.n^.  101. 

FuESLY.  Coleopt,  p,  g.  no.    X4«  tai.  15.*/^.  9. 

A.  B.  C. 

Scaraheus  portât  us.  IablONSK*  Coleopt.  t.  toh" 
li.fig.  11. 

ScjrjUusftn/Jiralis,  ScHKAHK..  Enum.inf  auft. 
ll^  x%\ 

J]  reflimMe  cntic  rcment,  pour  la  forme  &  la  gran- 
deur ,  au  Boufitr  ixàL  Tfjuc  le  corps  c(l  d'une  cou- 
leur nciiâcie  ,  brune,  point  du  tout  luiljuite.  Le  cha- 
peron cH  It^crcmcnc  i- chancre.  La  tcte  &  le  corcelct 
font  hnclrenc  chagrines ,  ians  cornes  ni  tubercules* 
L'ccuHon  ell  triai'. gu! aire.  Les  clyt:cs  cnL  des  Arics 
piofeodeSy  &  chaouc  Arie  a  des  cévaiions  tranf- 
▼ofalcs.  Lcsiambcf  antciicurcs  ont  trois  dents  là- 
génies. 

On  le  trouve  en  l'iope,  dans  les  boufcs,  les  Ai- 
jcnicrt,  les  plante  spou^acs.  11  dl  ^cx  commun  aux 
ta  f  irons  «le  Paris. 
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|t.  BOYIT»  ar&iaifc. 
CorsLis  arenarims, 

Copris  fcutellûtus  maiicus  oHongus  niger,  / 
piceis  ;  cfypeo  emarginato  :  eiytris  Jlriatis,  £ 
Hffi,  nat,  des  imf.  Scajiabi.  P/.  14.  fig, 
a,  b. 

Scarahàtts  ZTcmnus  fcute  lia  tus  muticus  ute 
tris  ftnatis  ,  tihiis  piceis,  Fab.  Mant,  inf  te 
pag.  II.  «^  105  \ 

ScarabiMS  niger^  pedibus  rvfa ,  elytns  pr\ 
ftriatis.  Geoff.    Inf  tom,   i,  pug,   t€,  m\ 

« 

Le  petit  Scarabë  noir  ftrié.  Geo^ff.  Ibid. 
Scarabdus  putridus,    EouAc.   Entom.  par, 
II.  II®.  19, 

n  reflemble  ,  pour  la  ferme  êc  h  gnua 
au  Boufier  fillone.  Les  antennes  font  bruni 
chaperon  eft  échancré.  La  tète  eft  (impie ,  i 
avec  le  bord  antérieur  quelquefois  bran.  Le  ce 
eft  noir  ,,j)ointillé.  L'éculTon  eft  iK>ir  Ac  triangt 
Les  clyircs  font  profondément  ftriées;  ellei 
noires  &  quelquefois  brunes.  Le  deflous  du 
eft  noir.  Les  pactes  font  brunes  ^  les  cuiflcs  H 
peu  plus  oblcurcs  que  les  jambes  &  les  1 
Les  jambes  antéiieures  ont  trois  dents  latéral 

On  \c  t^ave  aux  çnvirons  de  Paris. 

1.    Sans    Ecussok. 

^  Çorçelot  cornu  ^  denté ,  tubercule, 

$9.  Bousier  Anténor, 

Coruis  Antenor. 

Copris  exf'Utel/tJtus ,  tkorace  truncato,  muL 
tato^  capitis  cornu  tranfverfo  tridentato,  Ent,  o 
des  inf.  Scarabi.  PI.  é.fig,  41.  a,   b. 

Il  reflemble  un  peu  au  Boufier  Hamadrias.  L 
eft  avancée  ,  ridée  en-deflus,  ciliée  fur  les  c 
munie  d'une  corne  tranfverfale  comprimée  ,  t; 
téç.  Le  corcçlet  eft  finement  chagriné,  coup 
un  peu  ridé  antérieurement,  muni  de  plufieuis 
&  dfc  deux  cnCcftncemens  aflcz  grands  &  liffes. 
d'écuflon.  Les  élytres  fonr  finement  ftriées.  L 
fous  du  corps  eft  couvert  de  poils  feriugineui. 
le  corps  eft  noir;  les  élytres  (eulcs  iont  qudq 
d*un  noir  un  peu  brun. 

Il  fe  trouve  au  Sénégal ,  d'oii  il  9  et  j  appor: 
M.  Geoffroy  de  Villeneuve. 

40.  Bousier  Hamadr)'as. 
CorsLïS  Hdmadryas, 

Copris  exfuteV.atus  ,  thorace  tricomi  ^  inte^ 
piano  acuto  bidentato  ,  ciypeo  rtjiexo  btco'ni. 
ou  hiji,  nat.  des  inf  ScaRABI.  i'I.  10,  fg.  5 
Ofi.%yfig.9i.  c. 
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SearmitKs  Samadryat,  Fai.  Syfi.  tntotm.  pag, 
t\.  k".  Sf.  —  Sptc.  iaf.  tom.  i.  pag.  14.  x*.  107. 
—  iS^Mt  iaf,  tom.  t.pag.  ti.no.  119, 

H  eft  sn  pca  plus  grand  que  le  Boujîer  "tAïAw ,  aii- 
^od  fl  Tcflcmble  bcancoup.  Le  chzperon  cft  arroadi. 
Aa-deffas  de  Uthe,  il  y  a  deux  pccircs  cornes  droi- 
nt ,  luia  Tane  à  l'Mictc  ]ur  une  ligne  très-raîUaDte. 
Le  corcclet  cft  cntiiicmcnt  pointiTlé  i  il  c{V  coupé 
McMesrenicnt ,  &  on  y  tcitatcjuc  uo  avancement 
raocfaant,  jbimanc  trois  pointes  ou  dents,  dent 
dcDi  coiutet ,  8c  la  iroifitoie ,  au  railien  ,  beaucoup 

fSAt'OBcjC'qnc  let  deux  autres  :  de  chaque  côt^  de 
parôe  ancéricore  du  corcclct,  il  y  a  un  autre 
«vwcancm  tuScbant ,  &  à  la  baCc  Tupéricare  de 
idoi-ci,  OQ  Toit  deux  cavités  gtandes  &  alTez  pro- 
tmieu  Les  élytiesiônt  flii<!ct  &  lîneinentpoinEil- 
Ua,  Ton  rinlcâe  eft  noïi  Se  luifant  ;  les  élyttcs 
hakt  tm  ê^vn  noir  on  peu  bnin.  Le  delTous  du 
■WfiKil  eoawat  de  poils  louH^tres, 

nie  trouve  «nCap  de  BoniK-£lpérioce. 

il.  fcibïkHU  cite ,  avec  doute ,  Voct  Colcopt.  uh. 
XTti%.  )I.L'in{c^  %iu£  pat  en  auteai,  eft  bieb 
*"     icdecclai-ci. 
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«t:  Boosn*  Bncéphale. 
CorKit  Btueffutlut. 

Cpfrit  atfaïutUtia  ,  tkùrvet  rttujh  quaJriJaitaro , 
tmfii'u  ehfpeo  anguUut  uiticomi.  Ent.  ou  Hifi.  nat. 

eu  i»f.  SCÂKAK^  P/.  4,  ^g.   16.  pL   lO.JÎf.  ^.    b. 

*^  "•  h-  9»-  ^ 

StMraitMS  Batepkaliu.J^i.Syfi.entom.paf^.  14, 
if.  9}.  —  Sptç.  iaf.  tom.  1.  fog.  \6.  ao.  117.  — 
ÈUu.iaf.tam.  i.p.  14.110.  H4. 

StMraifu  Baeephaiiu,  J^vLOttiti^ltopt.  x.tai. 

■).*. .-  •• 

D  cefiëmble  beaucoup  au  Boufitr  Hamadryas , 
Mt  il  cil  ni  peu  plus  pent.  Tout  le  corps  eft  noir  i 
I  kl  âytrci  renies  ibni  oudquefbis  d'un  rouge  btun. 
le  diapctwi  eft  arronai ,  prcfquc  ai^uleux ,  lé^è- 
écbaocfé,  La  tête  eft  aimje  d'une  corne 
Le  cwnict  eft  lé^emcni  tidé  ;  il  cTi  con- 
|t  aM^nearcaicut  K  otmi  de  quatre  dcniï,  dont 
Kulatéialesnn  peu  plus  avaicées.  Point  d'écufloD. 
lo  ilTtTcs  font  légèrement  ftriécs.  Les  jambes  an  té - 
Dntes  ont  quatre  dents  laiéra1c«. 

n  Te  Boavc  anz  Indes  orientales. 

41.  BousiEK  Hidos. 
Corn»  tHïias, 

C^  txfrut'.Utut  ,    ihoraa     tneorni  ,   dypeo 
1  Ç^iitorw.  £«!.«(  hifi.   ait.dts  inf.  Sc*RAii. 


Sçv^  MidM.  Ta».  Syfi.  tnt.  pag.  t 


II  eft  delà  grandeur  du  Bou/cr  Buaëpkale,  auquel 
il  rclTemblc  un  peu.  Le  devant  de  la  tétc  eft  pteujue 
échancté  ;  on  appcrjoir  de  chique  côté  ,  au  derani 
des  yeux,  un  angle  failLant  :  la  partie  antérieure >& 
fupéiieure  de  U  tête  eft  concave  ;  il  y  a ,  vers  le 
milieu,  dvux  petits  tubercules  réunis  par  une  ligne 
faillaute  ,  qui  tutmc  enfuite  foflérîcurcmcnt  une  ef- 
pÈcc  de  quarré  :  de  chaque  côté  >  >)  Y  >  vÉ  petite 
corne  élevée,  pointue.  Le  corcclet  eft  coupé  anté- 
rienrement  &  couvert  de  poils  d'un  roux  ferrugineui  : 
on  y  remarque  un  avancement  large  à  la  partie  Ca- 
péiicure  ,  &  un  autre  de  chaque  côté  de  h  paT- 
tic  antérieure.  Tout  le  corc.elci  ctl  fotxcmcnt  poin- 
tillé. Les  éiyires  font  fttiées  &  finement  pointillécs. 
Tout  le  corps  de  l'infeûc  eft  noir  8t  luilant.  Le  def- 
(bus  eft  couvert  de  poils  coulTâtiet. 

Il  Te  ttouTC  en  Amérique. 

4],  ReusiER  MololTe. 
Cousit  Miloffus. 

Copris  exfcatellatas  ,  thoratt  ntufo  iiJeittem 
utri'qut  imprtffo ,  cfypto  utiicorni  lunato  inttgro  , 
tlytrirlwiiiu.  Hnt.  ou  Hifi.  nac,  dtt  inf.  ScaKa- 
BÉ.  Pi.  j.fig.  ij.pi.  i-fig.  ij.  6rpL  if.fig.  if. 
c.  d. 

Searahus  M*!offas.  Lis.  Syfi.  nat.pag.  f+j.n». 
1^  —  Muf.  Lud.  VI ic. p.  11.  —  Amtia.  Aead, tom. 
6.  p.  if\. 

-  ScarabtutMoloffas.fKt.Syfi.entom.p,  14.  «*, 
04.  — Sptc.  inf.  tom.  t. p.  itf.  «'.  tiS.-^Maiit. 
inf.  tom.  i.  p.  1 4.  «o.  1  ] 4. 

Scaraitus  txfiuiellatui  aigtr ,  capitis  tlypto  tu- 
naro  uaicorai,  thorace  retufa  bidtataio  mrlnqiu  im- 
prtffo ,  tlytnt  Itvibttt.  Dec.  Mém.  tom,  4.;.  ]07. 
no.  4,  pi.  iS.  fig.  1 1. 

Siorahtus  Molojfiu.  Dxukt.  lUufi.  ofinftom. 
I.  lab.  yi.fig.  i. 

ScHROET.  Âbh.  I.  tat.  \.fg.  J. 

Jvtsiy.Celeopi.p.  ii-n",)*. 

VOïT.  Coltopt.  tat.  tj.  fig.  j, 

Scaraitui  abbreviatia,  Jablomsk.  Colnpt.  i.MJ. 
%.fg.  \t. 

Jaslonsx.    Coltopt.  t.   tab,  i^.fig,\.î 

It  varie  beaucoup  pour  la  grandenr;  il  reffcmbfc 
unpcu  au  Bouger  Bucéphale.  Tout  le  corps  eft  noir, 
peu  luifant.  Le  chaperrm  eft  grand,  arrondi  La  tète 
eft  armée  dune  cotire  élevée ,  i  la  bafe  de  laquelle 
on  voit,  de  chaque  côté  ,  une  lign;  élevée.  Le  cor- 
cclct eft  coupé  aiitérjeurcment  &  muni  d'une  petite' 
corne  avancée  de  chaque  côté.  Au  délions  de  la  corne, 
il  y  a  un  périt  enfoncement.  Point  d'écuffon.  Les 
élytres  font  liiTcs ,  fa^s  aucune  ftrte.  Let  jambw 
antérieures  ont  trois  petites  doits  latérales. 

La  femelle  a  la  corne  dr  U  tète  plus  courte,  «C 
les  deux  cornes  du  corcelet  font  à  peine  niait]ucGS. 

n  fe  tronTc  en  QÙRc. 


lyà 
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Scdrahâiu  fcutellatus  muiicus  anrl  efytris  Kvi" 
dis.  Fa».  Syfi.  eiuom.  p.ig.  xo.  n*.  74.  —  Spec, 
inf,  tom,  I.  pag.  i|.  «•.  ^i.-^  Marti,  inf.  iom. 
l,péig.  II.  ix^«  loo. 

ScarthêMS  ixTcuteilatut  nîptr  nitidus ,  tlytrif 
Jtriûtis  iivido  nftdMS.DhQ.  Num,  tom.  4*  pttg,  xyi. 

Mo.  %  S. 

Scarjh^us  mtnîmus.  Se  OP.  Entom.  cam»  nP.  %f. 
Scdrahâui   quifiiàlitts.    Sch&ank.   Enum.    inf, 
mujtr.  «•.   t9. 

FuESLY.    Coleoft.   pag.    7.   ao.    x\,    téh.    I^. 

Jablonsk.  Colcopt,  1.  rj^.  itfg.  Xf. 

Il  dl  beaucoup  plus  petit ,  moins  alongé  6c  plti$ 
convexe  que  le  Boufier  fbutlle-iner<ic«  Les  antetines 
font  noires.  Le  chaperon  eft  arrondi.  La  cête  &  le 
corocîct  (ont  lilVcs ,  noirs ,  luifans  ,  fans  taches.  L'é- 
cudon  efl  noir  pcci: ,  &  tiiangulaire.  les  élytres  font 
ftriées ,  d'un  jaune  tellacc ,  Ions  caches.  Le  deflous 
du  corps  cil  noir,  &:  les  panes  font  duoe  couleur 
Kcilacée  livide ,  plus  ou  moins obfcure. 

M.  Fabricius  a  réuni  cet  infccle  au  Boufier  îoniWc" 
mcrdc  ,  cioyant  (|uc  l'un  n'étou  quunc  Tariécé  de 
l'aucje. 

Il  Te  troQre  en  Europe.  Il  eft  commun  aux  envi- 
rons de  Pans,  dans  les  b«ufcs»  HQ  commencement 
dufrinccmps. 

n.  Boi'siiR  filloné. 

CortLti  porcatus. 

Copru  fcMteUatus  muticus  fufcus  ,  elytris  porca* 
ms.  Ent.  oa  H^.  nat.  des  înf.  Scaeabî.  PU  l9*fig' 

Scarahâuj  f^rcatus.  Fab.  Syfi.  entom.  pag.  to, 
H*.  75.— 5/»/c.  //»/.  tom.  1.  pag.  xi.  n^.  ^1. -r- 
Mantjnf.  tom.  i.  pag.   11.  n?.  101. 

Fi'ESLY.  CoUopt.  p.  %.  Ao.    X4«  fab.  i$Cfig.  f. 

A.  B.  C. 

Scarahius  porcatus.  IablONSK*  Coleopt.  t.  tA* 

li,  fig.  IX. 

ScaraUta  fenfftralis,  ScHXK^t..  Enum.inf.  auft. 
0^  vit 

Il  reflimble  cnnc  rcment,  pour  la  forme  &  la  gran- 
deur ,  au  Boufigr  nàc.  T»>ut  le  corps  c(l  d'une  cou- 
leur nciiâtie  ,  brune,  point  du  tout  luil'ante.  Le  cha- 
peron cil  lt,;eremcn(  i  chancre.  La  tctc  U  le  corcclct 
font  findrenc  rha|;ruic5»  ions  cornes  ni  tubercules. 
L'ccuflon  eil  triangulaire.  Les  clycrcs  cnL  des  Aries 
profondes ,  6c  cKa«)ue  Arie  a  des  c.évations  tranf- 
Yofa!cs.  Lcs|«mbc5  antciicurcs  ont  trois  dents  la- 
térales. 

On  le  t  rouve  en  I^rope ,  dans  les  boufcs ,  les  fu- 
miers, les  piante  spou^.ics.  11  dt  îUlcx  Commun  aux 
ts  virons  «le  ratii. 


B  o  u, 

|t.  Boy  II»  ar&iaifc. 
CortLiM  arenarius. 

Copris  fcuteilatus  muticus  oklongus  niger,  pedibuf 
piceîs  ;  dypeo  emarginato  :  elytris  ftriatis.  Eni.  ou 
Ht  fi.   nat.    des  imj.  Scarabî.    Pi,   14.  fig.    io(> 
a.  h. 

Scarahàus  ZTcnznuî  fcutellatus  muticus  ater  ely^ 
erii  ftfiatis  y  tièiis  piceîs.  Fab.  Mant,  inf.  tom.  i. 
pag^  II.  /I^  105  î 

Scarabéus  n'ger^  pedibus  rufis  »  elytns  profundi 
firiatis.  GeOff.    Inf.  tom.   i.  pag.    16.   n\  x9. 

Le  petit  Scarabé  noir  ftrié.  Geo^ff.  Ibid, 
Scarabdus  putridus.    EouJic.   Entom.  par.  pugi 

IX.  II®.  1^. 

Il  reflemble  ,  pour  la  ferme  6c  la  grandeur  ; 
au  Boufier  Hlloné.  Les  antennes  font  brunes.  Le 
chaperon  eft  échancré.  La  tète  eft  (impie,  noire  , 
avec  le  bord  antérieur  quelquefois  brun.  Le  corcelet 
eft  noir^^intillé.  L'éculTon  eft  noir  6c  triangulaire. 
Les  élyircs  font  profondément  ftriées;  elles  font 
noires  6c  quelquefois  brunes.  Le  defTous  du  co  pr 
eft  noir.  Les  pactes  fon:  brunes  ;  les  cuilles  font  ua 
peu  plus  oblcures  que  les  jambes  6:  les  rarfes^ 
Les  jambes  ontéiieures  ont  trois  denu  latérales. 

On  \c  t^uve  aux  enviions  de  Paris. 

1.    Sans    Ecusson. 

*  ÇorçeUt  cornu  y  denté  ^  tubercule. 

jf.  Bousier  Anténor, 

CorRis  Antenor, 

Copris  exfcuteUûtus  ^  tkorace  truncato  /multlden* 
tato^capitis  cornu  tranj've'fo  t  rident  ato.  Ent,  ou  ht  fi. 
des  inf,  Scarabî.  PI.  6.  fig.  41.  a.   b. 

Il  reflemble  un  peu  au  Boufier  Hamadrias.  La  tête 
eft  avancée»  ridée  cn-deflus,  ciliée  fur  les  côtés  ^ 
munie  d'uAC  corne  tranfverfale  comprimée  ,  triden* 
téç.  Le  corcçlet  eft  finement  chagriné,  coupé,  6C 
un  peu  ridé  aotéiieuremenr ,  muni  de  plulieuis  dents 
6c  iz  deux  enCcmcemens  alFcz  grands  6:  liifes.  Point 
d'écullon.  Les  élytres  fonr  finement  ftrices.  Le  dcf- 
fous  du  corps  eft  couvert  de  poils  fcrtugineui.  Tout 
le  corps  eft  noir  ;  les  élytres  leules  iont  quelquefois 
d*un  noir  un  peu  brun. 

Il  fe  trouve  au  Sénégal  »  d'où  il  a  et  j  apporté  pax 
M.  Geoffroy  de  Villeneuve. 

4c.  Bousier  Hamadr)'a$. 
Cofstis   Udmadryas, 

Copris  ex futeiatus ,  tkorace  tricomi  ^  intermedio 
piano  acuto  bidtntato  ,  dypeo  refiexo  bico'ni.  Eut» 
oa  hifi.  nat.  des  inf  ScaRabi.  PI,  10.  fig,  ,91.  a. 
^fl*xyfig,9i.  c, 

Scarabéëi 


B  O  U 

SearAàut  Bamadryat.  Fab.  Syfi.  entom.  pag, 
\\.  «".  8j.  —  Spte.  inf.  tom.  i.  pag.  14,  «•.  107, 
—  MtiMt  iaf.  tom,  i,pag.  11, no.  iig. 

H  eft  un  peu  plus  grand  que  le  Boufitr  Midas ,  au- 
qodll  itfTcinble  bciocoup.  Le  chaperon  eft  atrooili. 
Au-delTas  de  latérc,  il  y  a  deux  petites  cornes  droi- 
tes ,  iiaics  l'une  à  l'autre  jui  une  ligne  ttès-ratllantc. 
te  corcclct  eft  cutiiiement  poiniillé  »  il  cft  coupé 
aoi6ricaicment ,  &  on  y  icDiiirque  un  avancement 
l'ancbaoi,  fotmant  trois  pointes  ou  dents,  dent 
deux  courtes ,  Se  la  troiûèine ,  au  raiticn ,  beaucoup 

Êas  Ai'-aoc^fluc  les  deux  autres  :  de  chaque  côté  de 
fanie  atttéiienic  du  corcclct,  il  y  a  un  autre 
auBcemcnt  crasdianE.  &  à  U  bafc  Cupérieure  de 
tekii^i,  OD  Toît  deux  cavités  grandes  Se  allez  pro- 
fendes. Les  élytres  Ibnt  ftiiéet  Bc  finement  poiniil- 
Ua.  Ton  rinreâe  eft  ooii  Se  luilànt  ;  les  élytccs 
fcmics  iÔBt  d'tm  noîi  an  peu  brnn.  Le  dclTous  du 
cnpscft  eoitvcn  de  poils  loud^cs. 

n  fe  trouve  auCap  de  BoniK-£(fétaDcc 
U.  Sabcîcûis  cite,  avec  doute ,  VoctColcopt.  t^b. 
Tj,£%.  )t.  L'tnfeâc  Gg(u£  fat  cet  autcw,  eft bicA 
iiSimu  de  ccluî^L 

41;  BODSiia  Bacéplialc. 

CorMît  BiuepkmUi. 

CcpritexfciatlUiut ,  ikùraet  retufo  quaJfidattaio , 
t^iiit  ffypto  angiUMto  uaicomi.  Enc,  ou  HiJI,  nat. 
^  iaf.  SCAKA3L  FI.  4.  fig,  x6.pl.  lo.fig.  ^.  b. 
itpL  a»,  fig.  9».  d. 

SféraidiU  Bacepkalia.  Tkt.Syfl.  eiitom.pag.  14. 
^.9}.  —~  SpK.  inf.  tom.  i.pag.  té.  ao.  117.— 
Mtat.  iaf.  tara.  i.  p.  14,  no.  1  ^4. 

Scmratâas  Baetpluilus.Jhai,oi»%t.jCoIeopt.  t.tai. 

n  reflêmblc  beaucoup  au  Boufitr  Hamadryat , 
ma»  fl  eft  un  peu  plus  pcni.  Tout  le  corps  eft  noir  ', 
les  âytres  femcs  tbat  ducltjucfbis  d'un  roi^c  brun. 
Le  cntperen  eft  arronifi ,  prcr<{ue  anguleux ,  légé- 
lanent  ^chancre,  La  tîtc  eft  armée  d'une  corne 
tdrvéc.  Le  careelet  eft  légèremem  tidf  ;  il  cTi  con- 
ft  aoejnewcaKUt  le  muni  de  tjuatrc  dents  ,  dont 
d;ax  latérales  un  peu  plus  ava  >cécs.  Point  d'écuftiih. 
Les  élytres  font  lég^tcment  ftriées.  Les  jambesanic- 
r.cures  ont  qtiatrc  dcnis  latéiates. 

n  Te  aoaveaiis  Indes  orientales. 

41.  BoDsiEK  Midas. 

Camit  Mîdat. 

Ccprit  tief'-iut'.Utiu  ,  thoraee  tricorm  ,  tfypeo 
fntutiicomi.  Eut.  ou  Aifi.   nat.  du  inf.  Scakabé. 

eu, .fi., a,. 
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II  eft  de  la  grandeur  duBoo/ïcrBna^phale,  aunuel 
il  iclTemble  un  pcn.  Le  devant  de  U  téie  eft  prelque 
échancré  ;  on  appcrçoir  de  chaque  côté  ,  au  devant 
des  yeux ,  un  angle  Taillant  ;  la  partie  antérieure  ic 
rupétieuie  de  U  cècc  eft  concave;  il  y  a,  vers  )s 
milieu ,  dt.ux  petits  tubercules  réunis  par  une  ligne 
faillanie,  qui  forme  enfulte  pofté rie urc ment  une  cf- 
pèce  de  quarré  ;  de  chaque  côt^  >  *^  Y  ^  "'"^  petite 
corne  élevée ,  pointue.  Le  corcclet  eft  coupé  anté- 
tiearemcnt  St  couvert  de  poiU  d'un  toux  ferrugineux  : 
on  y  remarque  un  avancement  large  à  la  partie  fu- 
p^eure  ,  &  un  autre  de  chaque  côté  de  la  par- 
tie antérieure.  Tout  I:  corcelci  eft  Ibnemcnt  pain- 
tillé.  Les  élyiies  font  ftriées  3c  Ënemenc  poiniillécs. 
Tout  le  corps  de  llnfcâe  eft  notr  St  luilaôl.  Le  dcf- 
fous  eft  couvert  de  potls  roulTàircs. 

Il  fe  ttooTC  en  Amérique, 


SMTMkêMt  Mîdat.tkt.Syfi.ent.pag.  11,  «".84. 
^■Sf.  iaf.  tom.  i.p«g,\4.  n".  106,—^ Mont.  irif. 
tim.  \.pag.  11..»».  iiB. 

Hi(l.  Nu.  Ufta<s.  Tom*  K 


4),  RousiER  Molofl'c. 

CoTKis  Milofuf. 

Copris  exfcttttUatut  ,  thoraet  rrtufo  bidentct* 
utri-que  imprejfo ,  cfypto  aiticomi  lunato  itutgro  , 
tlycrit'Uviiiu.  Eut.  ou  Hijl,  nat.  de*  inf.  ScaKa- 

BÉ.  Fi.  s.fig.  n-pi.  ^.fg-  »■;■  *'  ?'■  »>■  h'  »ï. 
c.  d. 

ScaTakttti  Mvlo^us.  1.1»,  Syfi.  nat.pag.  j^j.»'. 
t.  —  Muf.  Lud.  Vl.ic.p.  II.  —  Amtta.  Aead.tom, 

€.  p.  )J1. 

■  Scaréitut  Moloffiu.  Fab.  Syfi.  entom.  p.  14.  n*. 
04.  —  Spte.  inf.  tom.  \.p.  %6.  n',  ut.  —  Mal». 
inf.tom.i.p,i\.n''.ii^ 

Scaratuis  exfcuteltatut  aiger ,  eapUit  tlypeo  lu- 
nato unieomi,  thoract  rttufo  bidentato  larinque  im~ 
prtjfo,  ttytns  Uvibus.  Dec.  Mim.  tom.  ^.p.  }07- 
no.  4.  pi.  iS.fig.  11. 

Scarabtut  Molofiu.  Dauitv,  Illufi.  of  inf, tom. 
1.  tai.  it.fig.  1. 

ScHKOiT.  AiA.  I.  tal,  i.fg,  (. 

Tvtiiy .  Coltopi. p.  ii.n°,  }<. 

VOET.  Coleopt.  tub.   z%,  fg.  j. 

Scaraitus  abbnviaaa.ià.n.ovît..&>leopt.l.tmi. 

i.fig.  K. 

Jaslonsk.   Coltopt.  i.  r<iï.  14.^.1.7 

Il  varie  beaucoup  pour  la  grandear;  il  teffemble 
unpeu  auBouJicrBiicéphatc. Toutlccoq»  ednait, 
peu  luifanr.  Le  chaperon  eft  grand  ,  arrondi  La  t*ie 
eft  armée  dune  corne  élevée ,  à  la  bafc  de  Uquclk 
on  voit,  de  chaque  côté  ,  nne  ligne  élevée.  Le  et)r- 
^  cclet  eft  coapé  antéticurcincnt  &  muni  d'une  ^the' 
corne  avancée  de  chnquc  côté.  Au  délions  de  la  corne , 
il  y  a  un  peiii  enfoneemcni.  Point  décuflbn.  Le* 
élytres  font  lilTes ,  fa.is  aucune  ftrie.  Les  jambes 
antérieures  ont  trois  petites  dents  latérales. 

La  femelle  a  la  corne  de  b  tête  plus  courte,  8C 
les  deux  cornes  du  corcclct  font  à  peine  marquées, 

nfetrooTCcnOùBc. 
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44.  BOI'IIIK  TAOUt. 

CofriitxJiatt.htMS,tharaet  aittUe  mafiiHeonu, 
tar'nt  timii  trtttù  k-ili  utriaqut  uniAru-ito.  Eut.  ou 
hjl.nM.Ài  iif.  ScARABt.W.  !<.>(.  117. 

rtt-fj;  fAr.tf  uni.ar.i  iaraia  iriigro ,  oculi  mjgaî 
tK  l'i.j',0  /-((.■-  jASLONti.   Loîropl.  ».  p.  117,  no- 

Ijf.  I.>^.  I*./f.    I.  £'   t.   fciK. 

Voit.   Coicoft.   ui.   li.  fi^,    ;).  &  tai,    17. 

Il  rercmKc  au  B0..7&' Moto  lie.  Le  chaperon  eft 
aTronJi,  h''.ù'[cincni  linuc.  La  i«[c  cil  a  nic'e  Juiil- 
coinc  telc«ce,  Ut^c.  &  UTiiJcntcc  à  lab^l'c.  Lcc^i- 
ccl.i  cil  ccM;pi:  a'iit^Mcu-cmcni ,  &  arme  de  dcui 
CO:Ret  (OUI. Cl ,  ïvjnci'n  ,  divcr(;er.t;s  r  le  dcflui  a 
un  K'k^:  lillon,  3:  !»  côtés  un  point  enfonce,  foin: 
d'ccjilon.  Lci  ciMiei  font  i ri t  k'j^c ruinent  ftri:ci- 
ToDt  l'inrccU  cl^  noir.  Si  <]llc^uctbit  tfun  noii 
brun. 

La  femelle  a  ta  come  de  la  têie  rcmblablc  â 
celle  Ai  màle,  m^it  un  ptu  plus  cuunc.  Le  cor- 
<clct  u'a  poinr  de  linon  ni  de  cornes  ;  il  eft  coupe 
an[éiicu[cmcni ,  &  le  dciTus  cl\  (aillant. 

U  Te  trouve  dans  l'Amétiiiac  néridioflalc,  aux 
Bctbiccs. 

41.  Boi'tiiB  porte-lance. 

C...  :.njf,r. 

C.^pn's  €xfititl'j!ui  v'iaijctiu,  tafîtt  c»nut  an^u- 
hio  ,  tkorj, t  !ii^uaii ,  (  S.t'itfiMatit.  Em.  <m  hijl. 
R.-.-.  iei  :•:/  SiAKAai.  P.-.  4.>^.  11. 

.V.jrjiAU  Un^i-tr.  Lin.  Ayfi,  b^j.  /â^.  f  44.  a«. 

■•.   M. 

Sttrai^Ai  hrt'fVr.  Fab.  5\f.  tetom.  pag.  14. 
«,''.  «(.  — Arc  l'^f.  ttMB,  ).  pat,   1*.  «o.  iiy. 

_M^«.;j..-..^.i'.,.-5. ,,.  .'.  li,. 

VotT.    iWecpt.    IJf.i^.jif.    I.    I. 

Va'JÀoii  tan<;itec.  Ja>i,on»k.Ci>/<»;'/  l.rdi.  i;. 

1;!-    I. 

Tj-ii    M**<K.  B-afi'.  paf.  14-. 
ScKKOiT.    .<.-*.    1.    ÎJ^.   )    Jig.  4. 

II  cAune  v4  •Jcui  Mai  pluspanduuc  leBovfier 
MiiAM.  Le  (  b'fcron  a  dcui  dents  aiao.-Kt,  dii- 
t-.a^iev  la  :ii£  Ctt  t  ir-^e  à  une  co:i:c  l'impie,  un 
peu  anpi'.u  c,  tci.^u^îvc,  l:.-i-Ior.CJî  ;  05  von, 
«(  ibi.^ac  i'':c  de  .a  K.  e  ,  un:  Tiirnc  ùilfâr.tc  , 
()ui  «a  i,-  ic;  n:e!  a:;i  i»ivdt  tatr:aùi  <1<  .i  -Jt:. 
ï.c.iV.-cU;  tl.ctjj':-.  i.ij.,:  aniCK-urcmcr:  ;    p;i 

a-.:...  .'.V  ,■  -*i..  ..:,^  fjîx  .v"  i. :'.?.;" .V; 

e/iao  o«  «ctlbKtôui  Icl^aeUcaiIya  dcfcaici 
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élévations  tranfverCales  .  qui  les  rendent  très  rab».: 
tcures.  <  c  dciTus  du  coips  cft  d'une  couleur  tîo- 
lette ,  plus  foncée  fur  les  élytrcs  &  fur  b  i£ie  (]ue 
fur  le  corccict  :  le  delTous  eft  d'un  noir  violet  , 
avec  quelques  poils  roui  btnns.  Les  )ambes  aacé 
lieures  ont  quatre  dentelures  latérales. 

Il  fc  trouve  au  Brûfil ,  à  Stuioam .  à  Caycnne. 

4$.  BoirsitKbetliqneuK. 
Corxit  btlUtofuf. 

Coprii  exfiuit'ljiiu  ,  ctpîiis  corna  itearvo ,  tho- 
race  irjinciito  irtaua^i  ,  camuiui  duoiut  ton^prtjîi 
tre.ih.  Ent.  ouÂifi.  nax.àtt  in/.  Scakabî  ,p/.  zi^ 

Il  relTemble  bcaucoDp  as  Boufirr  potie-lancc . 
mais  il  cil  plus  peiii.  Le  chaperon  a  deux  deucelures 
diUinâes  ,  pointues.  La  tête  ell  aïmtc  d'une  come 
allez  longue  ,  (impie  ,  rccauibécj  on  voit  deux  lignes 
l'allantes  qui  pattcni  de  la  bafe  ,  &  vont  fc  leiaii- 
ncr  aui.bords  latéraux  de  la  tnc.  Le  cotccIci  cft  le- 
gètcmcnt  ridé  ;  il  ell  coapé.  antérienrcmcni ,  &  il 
a  des  lignes  f^illames  de  ebaque  côté.  A  U  pâme 
fupérieurc  &  pofléricure  ,  on  voit  deux  conics  éle- 
vées ,  comprimées,  larges,  ailcx  courtes,  entre 
IcrqucIIcs  il  y  a  une  cavité  alTci  profonde.  Poicl 
d'écuilôn.  Les  clyires  font  (hiccs  ,  S:  on  voit  une 
ligne  élevée  de  chaque  côté  de  la  fntmc ,  depuis 
le  milieu  jul'qu'àreiuémité.Tonilc  dcdns  du  corps 
cil  d'un  noir  violet:  le  dctibus  eft  noit  AtcIu  ,  & 
lespoiis  font  d  un  roJxLmn.  Les  jambes aniéiiciuct 
ont  quanc  dents  larcialcs. 

11  fc  trouve  à  Caycnne. 

47.  BousnK  Fatute. 

Cork:t  FanitMi, 

Ctiprit  txfc>i:i!U:)u  ,  r.%er*«  qMMérieor*J,  îiutr- 
mtâiii  Ann  ifinsii  ,  cipitii  eoruM  recMTvof.rTato.  Eu. 
M  H/;!,   r^.  lUi  «/.  SCAKAlt.  pi.   IC.  Jig.   I7.  6r 

Siarjiâit  FjaKt^.  Fa*.  5^;^.  ru«n.  p.  ix.  »*. 
1*.^  Spee.  ief-roiB.  t. pdf.  *j.  af. i|i— ^jtC^sr. 

«/  w«-  l./.l}."".  11;. 

Voit.  S.J'J*-  iat.  t^fy- 1  i- 

S,_--.-*.!  F.'iiat/.  rniT.  i.ùijl.  ef  îtf.  to».  tt 
(..-.  4*- .H-  *■ 

I  fwcru.jAtlOKll.  CoJéOpl.  Liai.  9. 

y.  cH  ^:ii^co.f  f.M  ^azii  que  !e  BeiStr  Munak 
Le  ,■:;»  r:;o    r;î  »-:::z-:.   la  ;«::e   t:;  a:iii,ï   d'une 

r.:.:-,  r:c:;  ;  i  .1  b.:";  ,  il  w  tce  iipie  rai.:a.-t:e  .le 
t.atf-c  i-.xt,.^ui^i;V:.r.-3ii'e;iaibo.-iiU:é:aiu. Le 
co:cùe;  cÛ  coiii>c  a  ù  fanic  »itik«rc ,  &  il  cft 
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«rmé  de  quatre  cornes  ,  dont  deux  latérales ,  avan- 
cées ,  comprimccs ,  arquées,  coupées  a  leur  extré- 
nucé  ,  &  deux  au  milieu  échaaciec&,  très-courtes  : 
à  la  p^tie  poftéàeure  on  voit  deux  petites  caviiés 
rapprochées.  Les  élytres  font  iillonnées.  Les  jambes 
antérieures  ont  trois  dents  latérales.  Tout  le  corps 
eit  noir  ,  un  peu  velu  cn-dclTous. 

La  fèmcilc  diffère  du    mâle  en  ce  que  la  corne 

de  la  tcce  ell  iimpic  6c  couitc  j  les  cornes  latérales 

du  corcelct  font  très  courtes  ,    &  au  lieu  des   deux 

du  milieu  ,  il  y  en  a  quatre  ,  dont  deux  de  chaque 
coté. 

H  fc  trouve  à  Cayennc, 

4t.  Bousier  Némcflrinus. 
LorMis  Nemefiriaus. 

Coprit  exfcuteliatus  ^  tkoracîs  comuhus  duohus 
forreSU  acutis  ,  capitis  etcBo  fubulato.  Ent.  ou 
^fi.nat.desinf.ScAKABÉ.pL  ii.fig,  11;. 

_  • 

Scarah^s  Ntmeftrinus.  Fab.  Spcc.  inf.  tom.  i- 
fH'  »-*.«**.  96.  — Mant.  inf,  tom.  i,p  1 1.  /i©.  10^. 

Seamhéuts  tricorautus  eScfcuullatM^niger  fpUn- 
dau  ,  capitis  clypcoii^naio  :  cornu  rSB,  thoracéje^ 
tujo:  comuhus  duàbuspontckis,  Dec.  Mém.  tom,  7. 
f*  ^}7*  «••  34-  tah.  47./^.  1^. 

Jablonsk.  Coleopt,  i.  tab.  f,fig.€. 
FuESLT.  Coleopt.  mant.  p.  155.  n°,  48,  tab.  43. 
//.  1. 

H  eft  on  peu  plus  grand  que  le  Bouficx  Jac  kus  ; 
ï  cft  entièrement  noir  &luifant.  La  tête  eft  arrondie 
antérieurement ,  &  armée ,  à  fa  pariie  fupérieure , 
done  corne  droite ,  élevée,  terminée  en  pointe.  Le 
corcelcr  cft  armé  de  deux  cornes  égales ,  un  peu 
divergentes  ,  avancées  5  on  appcrçoit  un  enfonce- 
acnt  à  leur  bafe  latérale  externe  :  il  y  a  aufTi  une 
petite  fbflttte  de  chaque  côté  vers  les  bords  latéraux. 
Vcs  élytres  ont 'des  ftries  peu  enfoncées.  Le  deffous 
do  corps  eft  couvert  de  poils  fauves  ,  roufsàtres. 

H  fe  cxoave  an  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

49.  Bousier  Jacchus. 
CortLis  Jacchus. 

Copris  exscuteliatus  ,  tkorace  prominente  bilobo  , 
upicis  cornu  recurvo  simplici.  Ent*  ou  hift.  nat. 
eu  inf.  ScARABJB.  pL  11.  pg.  155. 

Scarabâus  Jacchus.  Fab.  Syft.  entem.  pag,  10. 
*^.  T^.  —  Spec,  inf  tom.  i.  pag.  i%.  n^»  97. 
—  Muât.  inf.  tom.   i,  pag.   11.  /x*.  107. 

ScurabéMs  Jacchus.  Jabjlonsk.  CoUopt.   i   tab. 

H  cft  mi  pea  plus  petit  que  le  Bouficr  Néœef- 
'      ;  Il  cft  cnièrcmcut  noii  &  luifî«it.  Le  cba^ 
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peron  eft  arrondi,  avec  k  bord  antérieur  un  pea 
relevé  &  légèrement  échancré.  La  tête  eft  armée 
d'une  corne  aflcz  longue  ^  prefque  triangulaire  , 
un  peu  recourbJe.  Le  corcelet  eft  pointillé  ,  lui- 
fant ,  et  armé  de  deux  cornes'  courtes ,  égales  , 
avancées  :  on  voit  de  chaque  côté  du  corcelct  une 
folîète  placée  entre  deux  lignes  faillantcs.  Les  ély- 
tres font  légèrement  ftriées  &  luifàntes.  Le  deflbus 
du  corps  a  quelques  poils  fauves  rouilatres. 

Il  fe  trouve  au  Cap  de  Bonnc-Efpérance. 

jo.  Bousier  Phidias. 
CopRis  Phidias  m 

Copris  exfcutellatus ,  capitis  cornu  postico ,  d!f- 
prejfo  ,  apice  incurvo  ,  thorace  antice  excavat»  , 
bidentato,  Ent.  ou  Hifi.  nat,  des  inf  Se akabé. pi.  17. 

fig'  153- 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Boufier  Œdipe.  Tout 
le  corps  eft  noir.  Le  chaperon  eft  arrondi  ,  légè- 
rement bidcnié.  La  tête  cft  armée  d'une  coine  pof- 
térieure  ,  déprimée  ,  affez  large  à  fa  bafe ,  relevée 
à  fon  extrémité.  Le  corcelet  a  une  impreffion  à  fa 
partie  antérieure,  &  une  corne  comprimée,  peu 
relevée  ,  arrondie  à  fon  extrémité  :  il  y  a  de  chaque 
côté  un  point  enfoncé  ,  &  §u  milieu  une  ligne 
longitudinale  ,  enfoncée  ,•  peu  marquée.  Point  d'é- 
cu(k>n.  Les  é  y  très  font  très-légèrement  ftriées.  Les 
jambes  antérieures  ont  rrois  dents  latérales. 

Il  fe  trouve  à  Corée,  d'où  il  a  été  rapporté 
par  M.  Adanfon. 

51.  Bousier  Borée. 

CopRj*  Boreus. 

Copris    exfcutellatus ,   capite   comuhus  duobus  ^ 
anteriore  minore  emarginato  y  thorace  retufoy  cor^ 
nuhus  duobus  hrevibus  porrectis  apice  emarginatism 
Ent,  ou  Hift.  nat,  des  inf  5c arabe,  pi.  14.  fig. 
123.  &  pi.  13.  fig.  I13- 

Il  eft  prefque  de  la  grandeur  du  Boufier  Némef- 
trinus.  Le  chaperon  eft  arrondi ,  prefque  bidenté. 
La  tête  eft  armée  de  deux  petites  cornes ,  don6 
l'une  antérieure  ,  très-courte  ,  échancrée  à  fon 
extrémité  ,  ou  prefque  bidentée ,  &  une  poftérieure 
un  peu  longue  &  pointue.  Le  corcelet  eft  coupé 
antérieurement  ;  il  a  deux  cornes  courtes  ,  avan- 
cées ,  échancrées  à  leur  extrémité  :  à  côté  de  cha- 
que  corne  j  il  y  a  un  enfoncement  :  on  voit  en- 
core une  ligne  longitudinale ,  enfoncée ,  au  milieu  , 
&,un  point  enfoncé  de  chaque  côté  vers  le  botd. 
Point  d'écufTon.  Les  élytres  font  ftriées.  Tout  le 
corps  eft  noir.  Le  dcffous  cft  *  couvert  de  pnils 
d  un  roux  bun.  Les  jambes  antérieures  ont  ttoii 
dents  latérales ,  &  une  quatrième  à  peine  marquée. 

La  femelle  ne-  diffère  du  mâle,  qu'en  ce  que  U$ 
cornes  foDt  moins  marquées. 

Y» 
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Il  U  trooTc  à  Caycn^ ,  «a  htiSL 
51.  BousiiE  Rclzcbttt. 

Copris  exfcuuiijiMj ,  thoraiê ptpmittêt^M  enpfci^ 
cûpitt  tricomi  intermtjjo  majori,  Eni.  om  Hijt- 
nst,  dts  irf.  ScARAii.  //.   14.  //.  1)4.  a.  b. 

if^.  %l.  —  Sptc,  éitf.  ton.  I.  pag,  ij.a^  110. — 
Mant.  inf.  tom,  l.p^f.  »J.«*.  111. 

Scarahàiu  fukatus-  DnUAT.  i/i*.  of  inf,  tom.  i. 
55.  fig.  I.  Fœmiiu, 


«;. 


Il  eft  OA  Dca  plus  pcck  qac  le  Bonfier  Mûnas.  Le 
cbapeiaa  clt  arrondi ,  avec  deux  petites  pointes  à 
Ci  pviic  amcrieute ,  <)ui  le  ibnc  paroicre  ptcrque 
échancré.  La  tcce  eft  armée  d'une  corne  longue  » 
recourl>.*e  ,  a  la  baie  de  laquelle  on  to  t  on  pedc 
tubercule  de  cbaque  côté.  Le  corcelcc  eft  cooune 
coupé  aotérieurcmenc  ,  de  on  y  fcniar<}uc  £x  petites 
cornes  ,  dont  trois  de  chaque  coté  prelciiie  égales  : 
il  7  a  une  caviré  de  chaque  côcé  entre  la  corne 
eicéheure  de  les  dcui  autres ,  &  une  ligne  fai  linte 
entre  U  Ci'me  3c  le  bord  citérieur  :  au  lailieu  de 
la  partk  raptrierre,  il  y  a  une  ligne  lenguudinale  , 
en&ncé.  ;  &  deux  cavités  rapprochées  a  côcé  du 
bord  poftcrieur.  Les  élytrcs  font  ftriécs,  &  les  ftries 
ioDt  larges  &  peu  profondes. 

La  femelle  diffère  du  mâ'e  ,  en  ce  que  la  corne 
eft  beaucoup  plu^  courte ,  de  que  les  tubcAColes  dt 
la  bafe  forment  deux  petites  cornes.  Le  corcelcc  n'a 
qw'c  troit  élévations  moins  fai  laiites  que  dans  le 
&âlc  ;  celle  du  milieu  eft  large ,  prefque  traochante. 

Tout  l'infecte  eft  d'un  noir  foncé  peu  luifaiic.  Le 
deflbus  eft  couvert  de  quelques  poils  d'un  roux 
bruo. 

U  fc  trouve  eo  Aoiérique. 

5).  Bousiix  Mimas. 

Co^Miê  Miméu. 

Cofns  iMfcuuUûtuê ,  ihoTS£€  iturmi  rttufo  smgm» 
iuo,  capite  o^foUte  ^cormi^  elytris  inaurûtisjhiatis. 
Em.  ou  Hfi.  mu:  du  imf.  Scaeabi.  PL  7.  fg.  50. 

^  b.  t,d. 

ScmrMhéiu  Mimas,  lin.  Syfi  NéU.  péig.  541. 
••.  17.  -  Muf  Ud  Vir.  pag.  ,.  ^    '^^ 

S€armèéMS  Mimas .  Faa.  5yjf.  entom.  pag.  15. 
«••  >f-.—  V*^  itj,  tom.  i.  pi.  %%.  «•,  1x4. — 
àUmi.  imf.  tom.  1.  pag.  15,  «*.  141^  ^ 

R%,Ms.  Inf  tom.  a,  cta£i  i .  Sistrak.  ttmfi.  soi. 

SjLS.  Hi/I.  imf  tah.i.jig,  4. 
rOBT.  Coitapt.  tak  tn.  ftg.  4. 

iM^^rnsB.  Cmieopt.  u  ué.  i$-Jig.  a.  j. 


tfiirf c^  ixcdva^.  Eut.  ou  Hif.  mat.  du  imf  ScaJLAll* 
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IF  ttt  phis  petit  ijoc  le  Bouter  Motoic.  It  chi* 
reroii  eft  arrondi,  prcfqac  bidcaie  ,  f«r-cottC  daot 
la  firmeile.  La  tête  cA  acnre ,  avec  une  sache  doré« 
de  chaque  cô:é  poftéricuxeaitiic  :  eBc  a  une  lîpM 
cxaDfvertale,  ckv4Ée,  &  deux  cornes  ékvëet,  courtes* 
Le  cofceiet  eft  aois^  vert  doré  de  chaque  côlét 
élevé  ,  ar galeux  flt  co4;pé  ancérieuremeat  :  ott  y  rc« 
manque  ua  enibo.emenc  de  chaqoe  côté,  <c  deex 
points  rapprochés ,  enfoncés  »  à  la  partie  poftéciear^b 
Point  d'écudon.  Les  elytrcs  font  vertes  &  ftriéca.  Le 
corps  eft  noir  en  dcdous ,  avec  les  côtés  vens  dorés, 
Lc$  partes  (ont  noires  ,  flc  les  cuiffcs  ont  use  tacbc 
veitc  dorée. 

La  femelle  n'a  point  de  cornes  :  e'Ie  a  deux  Cgncs 
cranfverfales  ,  élevées  â  U  tétc  »  U  une  aysre  a  U 
partie  antérieure  du  corcclet. 

Il  eft  très-comnum  à  Cayenae  »  à  Surinam. 

54»  Bousiix  Ja&QS* 

Co^Ris  Jafias. 

Copris  exfcuteUatms  mlgro^widis^  ^-^fP^  Udm» 
tatOy  capitis  cornu  tramfxtrfo  kfovifmo  ;  tkorasé 
antici  excdva^. 

Voit.  Coleopt.  tah,  X4  fig.  ix. 

Il  reffcmblc  beaucoup  au  Bonfier  Mimas.  Le  Aâm 
^roii  eft  bidenté.  L».  tête  eft.  ooittae  »  avec  kt 
bords  un  peu  vens ,  &  une  élévaûon  tfanfvtiiâltMi 
mil  eu.  Le  corceht  eft  d'un  ven  noir,  avec  Itt 
bords  d'un  vert  doré  :  on  y  voit  one  impreflion  a&x 

frande  à  la  partie  antérieure  «  6c  on  point  eofaacé 
c  chaque  côté.  Point  d'ccuAni.  Les  étyties  loaa  . 
noirâtres  6c  un  peu  fiUonoécs.  Le  dedbu  dn  cotft  : 
eft  noir  »  couvert  de  poils  rooiOcrcs.  Les  pattes  fiM 
noires ,  avec  les  cuides  vertes.  Les  jambes  aocéskauB 
ont  quatre  dents  latérales» 

U  fe  trouve  à  Cayenoe»  à  Corifao. 

5f.  BoviiBR  élégant. 

Copris  ftfiivus. 

Copris  exfcmtiltatus^  thoracegiUo  Uconu^  tmpisiê  ^ 
coQiu  ertcto^  clytris  rubro^-amiis,  Emt.  &u  M{0.  maU 
dis  inf  ScABABS.  Pi,  ^.fig'  ti.a.  i.  ^ 

Scarabéus  feâivus,  Fab.  Sp.  inf  Cffliu  l^P^g*  BU  ^ 
m^.  101.^  mant.  imf  tom.  i .  péig.  t  x.  «*.  11 1  • 

Scarahaus  fefttvus»  thorau  nigro  maemJato^tiymê  ' 
mbro'smtit  ^  stemo  porrtBo,  Ljn.  Syf.  mat. 
5J1.  n^,  51.  (  Famina.  ) 

Scarahsus  txfuttllatus  ,  capixi  butato 
thorace  con\'exo  rubro  :  macuiis  migris  ^  elytrù  m»  ! 
hro-aneis  fuUatis.  Dia«  Inf  tmm.  4^pag.  |i  {•  mK  ^ 
t.  pi.  xt.fg*  15- 

Rots.  Imf  tom.  x.  daf.  i.  S^araà.  iemjt.  t 
fg.%. 

Feemina.  ) 


: 
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\6ir.  Co/eop.  toi.  1) .  j^7.  Maf.fig.  $^  Foeminti  I 

Jablomsjc.  Coleopt,  tah.  7./^.  8.  9. 

liefl  ii»pea  pku  gran^  que  le  Bouficr  bourreau 
le  diapcfoa  cit  anondû  La  tête  eft  noire ,  amëe 
#«ae  corne  relevée  »  droiK ,  aiTcz  longue.  Le  cor- 
cclet  cft  iuxi  rouge  cuivreux  brillant»  avec  deux 
<vnies  relevées ,  comprifliées ,  un  peu  courbées  en 
^dans ,  noires  à  leur  sommer  :  on  voit  de  chaque 
câté  un  pomt  enfoncé  »  &  derrière  ces  points  une 
ll§n«  élevée  ,  naoCverfale  »  noire  :  la  partie  pofté- 
rieare  du  corcelet  s'avance  un  peu  ^n  pointe.  Pbtnt- 
^écu/Ioa  Les  élytres  font  ftriées  U  d'un  beau  rouge 
cuivreux*  Le  defTous  du  corps  &  les  pattes  font 
noirs.  Le  ftcmum  cft  avance  antérieurement ,  re- 
courba et  pointu.  Les  jambes  antérieures  ont  uois 
dents  latérales,  peu  avancées. 

La  femelle  n*a  point  de  cornes  :  (on  corcelet  eft 
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convexe ,  d'un  roug<!  cuivreux  ^  avec  des  uches 
Boires. 

Il  fe  trouve  dans  FAmérique  méridionale,  à 
CayconCj,  à  Surinam. 

5^.  Bousier  éclatant. 
Codais  fpUndidulus» 

Copris  ex/cutellatMSy  thoracemeOy  comubus  duohus 
comprcfis  nigris,  capitis  cornu  ertUo  apice  comprejfo^ 
Ent,  ou  BÏfL  iuu.  dùs  inf.  Sca&abs.  Pi.  1.  fig. 
It.  «.  è. 

Scarahéus  SpUndiduius.  Fab.  Spee,  inf,  tom  i ,  p. 
*J.  It**.  I •©»  —  Mont,  inj   tom-,  i.pag,  1 1.  «®.  1 10. 

U  eft  de  la  gxandeur  du  Bouficr  bourreau.  Le  cba- 
(nou  eft  arrondi ,  entier.  La.  tète  eft  cuivreufe ,  & 
armée  d'une  corne  noire ,  recourbée ,  un  peu  com- 
•rîmée  à  la  bafe.  Le  corcelet  eft  cuivreux  bcil- 
tant  Y  armé  de  deux  cornes  éfevées ,  comprimées  , 
bngitudinaies^ ,  noiies  à  leur  extrémité  :  il  y  a  de 
cbaquc  cocé  un  point  enfoncé.  Point  d*écuflbn.  Les 
éiyrrcs  font  vertes ,  un  peu  bronzées.  Le  deflous  du 
oom  cit  bronzé.  Les  pattes  font  noires ,  avec  les 
cuiues  cuivreufcs.  Les  jambes  antérieures  ont  trois 
I^eticcs  dcats  latérales. 

La  fonelle  n'a  point  de  cornes  :  la  tête  eft  munie 
d'âne  ligne  trfomrrale.  Le  corcelet  a  une  petite 
imprelCon  à  fa  partie  antérieure ,  un  large  (îllcn  à 
(a  partie  poftérieure  ,  &  un  point  enfoncé  de  chaque 
cité. 


Searabâus  S£pus.  Fab.  Syft.  entom,  pjog.  ii« 
ii\  108.  —  Spec.  inf.  tom,  i.pag.  11.  «^.  ^8. 
—  Mant%  inf.  tom,  ï.ptig,  %i,  n».  108. 

Il  cft  de  la  grandeur  du  BouGcr  Jacchus.  Tout 
le  corps  cft  noir.  Le  ch^eron  çft  écbaocré..  La  tête 
eft  armée  d'une  corne  relevée  ,  aplatie ,  courte , 
tronquée  &  tridentéc.  Le  corcelet  a  une  corne 
courre  ,  aplatie  ^  avancée  ,  tronquée  ,  &  un  point 
enfoncé  de  chaque  côté.  Point  d'ecufibn.  Les  élytres 
font  légèrement  ftriées.  Les  jambes  antérieures  onc 
trois  dents  latérales. 

La  fomeUe  n'a  point  de  cornes  fur  le  corcelet  «  5c 
la  tète  n'a  qu'une  petite  élévation  tranfveffalcy 

Il  fe  trouve  au  Cap  de  Botme-Erpésauce. 

58.  Bousier  Panifcus. 

CopRis  Panifias, 

Copris  exfcutellatus  ^  thorace  retufo.  tltvato  ^  Cif- 
pitis  cornu  recurvo',  cfypeo  fjfb,  Ent.  ou  Wft,  natm 
des  inf.  Se  arabe.  PI,  s»  fig'  34- 

Scara6âus^  Panîfcus,  Fab.  s^ y  fi,  entom,  p  a  g.  14» 
96.  —  Spec.  inf  tom,   l.  pag,  17.  n^.   ne. 


n 


—  Mont,  inf  tom,,  i.  pag*  14.  /i'.  13^. 

Scarabàus  marianut,  Petiv.    Ga^oph.  tah,    »7, 

fig^  ^ 

R.OES.  tom*  X,  clajf,  i,  Scarab,  tmr,  téb%  B* 

fii'^^   ' 

VOET.  CoUcpt,  tai,  14»  fig,  15  ? 

Il  redemble  beaucoup  au  Boufier  efpagnol ,  dont 
il  n'eft  peut-être  qu'une  variété.  Le  chaperon  eft 
arrondi ,  un  peu  fendu  au  milieu.  La  téce  eft  armée 
d'une  corne  alTez  grande ,  recourbée.  Le  corcelec 
eft  coupé  antérieurement ,  et  le  bord  fupéricuc  eft 
un  peu  avancé^ &  prefque  denté.  Il  y  a ,  à  la  partie 
fupéneQre,  une  ligne  longitudinale ,  peu  enfoncée» 
Point  d'éculfoo.  Ixs  élytres  font  ftiiées.  Les  jambes 
aotérieuicT  ont  trois  dentelures. 

IL  fe  trouve  eu*  Afrique ,  fur  la  côte  de  Bar- 
barie; M.  labricius  dit  qu'il- fc  trouve  en  Amérique» 


Il  fe.  trouve  dans  l'Amérique  Méridionale  :  il  eft 
rqué  au.  o^incc   du  Roi ,   comme  venant  de 
Madai?a(îcar* 

57.  Bousier  Œdipe. 

CàptLts  (ESpus, 

Copris  ixfcuttllûtus ,  thoracis  comw piano  ^  fubtus 
âuuato  ^capitis  truncato  trident  a  to,  Ent,  ou  Hifi,  1 


MOI.  des  inf,  Scaiam.  Pi,  ly.figf  i%u  a.  b,  [  14.  »^  7> 


5^.  Bousier  efpagnoL 

CopRis  hifpanus, 

Copris  exfcutelUtUA  ,  thoract  mutico ,  clypto  cor^- 
nuto  emarginato ,  clytnsfiridtis  ,  fkmoribusfecuhdis 
rcmotîjpmis,  Errt,  ou  Hifi,  nat,  des  inf    Scarabi. 
,  Pt,  6^  fig,  47.  ^.  b. 

i      Scarabdus  kifpanus.  Lin.  Syfi,  nat,  pag.  ^4^. 
«•.  II-  —  Muf.  Lud.  Utr  pag,  11. 

Scarabdus  kifpanus.  Fa».  Syfi,  entom,  pag,  x6, 
n^,  lO}.  —  Spec,  inf  tom,  \\  pag,   ij.  ri?,  130. 
'  —  Ma^t,  inf  tom,  t,  pag,  15.  n**.  148. 

Rhinocéros  /ufitanicus  ,   niger  fp'endens  vagimo 
■ftriatis,  Petiv.  Ga^oph.  tab,  8  fig,  4, 
FuESLr.  Coltopt,  i^pag*  10.  n'.  34. 
Scarabdus  kifpanus,  YiLi^  Entom,  tomi  \,  pùg^ 
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,»te»,      «    ••*   "*•  ^^ 


.^     ^^     •^«/wv.tfc  &  Àreratcs.  Le  cor- 

^^    .<^   ucft»  «.ncïk  On  ▼  rcnarqae 

^      ,      .    uc.  .«Mite.  1  a  pttràe  an- 

*     ^  •«>   ^.v;<^»^'>K^c  ,  peu  cnÂJDccc  au 
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^  ,,...    i  ^t^'ft'-èiu. 


r  ■■ 


.  .  f'....'u.»  »  :^orjct  /ait  foveolato ,  tfa- 
.  «^  ^   .i^crw  ra^Cf  y  fut  lira  punUifque 


•  •i, 


S  i^  -.  «.^^  C  loJuimAus  ixfcuuHattu  »  thorace  latt 
V  w . .  » -.  i  . n.  .«..'..  T**  '  Ctfiin  a ,  rtff /V^  intrmi ,  e  yrr// 
.>.  a...  i  :*aTwf:  >a€  ûLQ^us  ntgris,  Fab.  5yjf. 
i  ..     '*.4    i; .  ï'*.  »*.  — ^>^^.  ««/  ^<^«.  I.  /'tff.  »>. 

!'  ctt  (HTCK  :  le  chaperon  e(l  arrondi  ,  entier  , 
^.Oi'i,-  »  S^iî^Uiire,  arf^enré  antérieurement.  Le  cor- 
^v  ».  ^'i  ^ïAiïJ  ,  j'ius  long  que  les  élytres,  avec  un 
^.  ».  sviî^Vjc  -f!lt  |:.ranJ  à  fa  partie  Aipérieure,  un 
j,  :>.  l'v.i:  \*t\  le  bord  latéral,  6c  une  petite  corne 
i.v\'c  ;>s\-  a  U  jMîîic  anttiieure  :  il  cil  bronzé  «  avec 
\ .  X^  o\  !j!v  i  juK.  |\Vcs  ni.irt]u  .'s  d'un  point  bronze, 
l  -»  *:%•**  i\^'n  nuée,  rou;Tcitrcs,  avec  U  future 
\  .»sa\  p  'u\:*  luMi»..  Le  dcïinus  du  corps  cft  noi- 
ij- >«•  .  a^ev  !cN  bords  pales,  Les  pactes  lonc  noires^ 
X   !•*  ^ui.ic»  lont  pâles. 

U  ,.  :..ui\^  i  Tianquebar. 
(.^    i\M  Ml  R  liifoo. 

(  .. .  Il  txf  i:ulljtuy  ,  tho'-ju  a'*tice  muçronaro , 
%t'ti%*  i  if*itts  :ornuhus  ''i/th  ItncnbMy,  En*,  ou  Hiji, 
•..:.  M*    r.J.  SCAK^BI.   PL  6.  f:,.   4J.  tf.  ^.  C. 

SkJ^M^ji-i    lUfon,   Lin.   5.y?.    /wr.  /a^.    547. 

5,  r./-*:.i  K'fi'n.  Fab.  S  ,1  Entom.pag,  i\.  «•. 
^  ,    —  .%. , ..  iii.  ro'K,  I .  fjtj,  lé,  n*,  I  j  j.  —  tdant. 

Sijrjé-Ati^  Bijon.  Jabionsk.  Co/evpt.  2.  rj^.  ij' 


H  cft  piss  peut  que  le  Boufier  lunaire.  Tom  le 
ell  noir.  La  mafTe  des  antennes  eft  ferrugî* 
yenC^  brane.  Le  chaperon  eA  arrondi.  La  lètc  « 
JBC  hgrx  tranfverCile  ;  élevée ,  &  deux  cornes  ar« 
^jifcs.  Le  corcelet  a  une  corne  avancée,  poiniue  s 
tio  voit  un  point  enfoncé  de  chaque  côté»  <C 
dc-jx  autres  rapproches  a  la  partie  poiléricure  :  au 
iBîheu  il  y  a  une  ligne  longitudinale  ,  peu  ecfoncée. 
Point  d*ccu(1bn.  Les  élytrcs  font  ftriJes.  Le  deffous 
du  corps  eft  couvert  de  poils  ferrugineux  bruns. 
Les  jambes  antérieures  ont  quatre  dentelures,  doai 
une  très-petite. 

U  eft  afTez  common  dans  les  boufes  6c  les  ficntcf 
en  Provence ,  en  Languedoc  »  en  Italie^  en  £ff  agne^ 
en  Bacbarie. 

70.  Bousier  Dorcas. 

CoPKts  Dûrcës, 

Copn's  exfcuttliatus  xntus ,  thoract  kituhiftuUto  J 
vert:C€  lineis  daatut  tranjvetfis  eltvatis,  Ent,  om 
Hifi,  nat,  des  inf,  ScababÎ.  PL  4.  fg,  19. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Boufier  Boaafus.  Le  cha* 
peron  eft  arrondi.  La  tète  eft  d'un  vert  cuivreux  » 
munie  de  deux  lignes  rranfretfales,  élevées.  Le  cor* 
cclet  eft  arrondi ,  d'un  vert  cuivreux  ,  muni  de  deux 
tubercules  avancés.  Peint  d*éculIon.  Les  élvtres  font 
d'un  vert  teftacé ,  avec  des  ftries  peu  marquces  Le 
deffous  du  corps  &  les  partes  font  d'un  vert  cui- 
vreux. 

Il  fc  trouve  à  Madagafcar» 

71.  BousxiB,  Bonafus. 

CttrKis  Boiafus. 

Ccpris  ex  fi  u  ulU  :us  tkoraice  preminenna  éupKà  , 
CMpire  tr'uomi  ^  laterjUbus  mujorîsus  tirtuuts,  EaU 
ou  Hiji.  nat.  des  inf,  Scarabs.  PI.  9.  fg.  ti. 

Scarahàus  Bonafus,  Fab.  5y/f.  efztom.  pag.  2j» 
«•.  fo.  —  Spec.  inf  tom.  i.  pag,  16.  n*.  1x4» 
—  Mtirte,  inf  tim,  1.  pag.  14.  «".  i  jo. 

Pall<.s    inf  llkir.pdf.  f,  tah.  A.fi^,  f. 

Sidrabàus    raccc.  ScHBOlT.  Aù^i.    i.    rj^.    |» 

Ps^  S- 

Jablonsk.  Coleopt,  \^  nh,  M.fii;.  t.  4. 
ïvisiv,  L^Lcft,  M^nt,  fa£,   1)5.  /i*.  "4^.  rat» 

4 5.  A-  i- 


II  eft  ur.c  ci:  «îeirx  foi?  plus  prand  oue  le  B 
fier  Vaihe.  Le  (hapcron  eft  nrior<ii.  La  tête  dl 
d'un  \Lrt  l^mirié;  tlie  a  une  lij;rc  courte  ,  tranC» 
verfaîc,  arqiitc  ,  &  tro  s  corrcs  a  la  par:;c  poftè* 
neurc  ,  dur.t  une  droirc,  coirrrc  ,  piacic  au  irihcQ» 
&  deux  i;randr\  .  arquées,  un  peu  plu^  longues  ^ys 
1.1  tctr.  Le  co:jc!c:  c\\  d'un  vert  brillant  :  il  a  OB 
filion  un  peu  enfoncé ,  plus  large  acuéiicnreoftenCt 
5c  une  peiitc  rminence  de  chaque  côcé.  Point  é'é» 
çiidoiL  |xs  élytrcs  oat  des  iliiçs  peu  ftoSomàtê 


Bas 

Ma  Tant  reftac/cs  obfcurcs.  Les  pattes  &  le  dcC». 
fous  du  corps  font  tcflacés  obfcurs.  Les  jambes  font 
armées  de  quatre  dents  latérales. 

Il  fe  trouve  à.  Tranquebai;^ 

71.  Bousier  frotteor. 
Co  FR  ts  fricator. 

Coprîs  exfcutellatus  y  Aerace  antîce  elevato  acutOy 
capltis  coma  truncato  fuhemargînato,  Ent.  ou  Hiji. 
Mat,  des  inf.  Se  arabe.  Pi.  16.  fig.  149. 

Scarahàus  fricator.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  i.  pag, 
15.  n*.  140. 

II  rclTcmblc  au  Boufier]\ina\TCy  mais  il  eft  un  peu 
pÎLis  petit.  Le  chaperon  cil  arrondi ,  un  peu  fendu 
ar::.'rieurcmcnt.  La  tète  eft  armce  d*une  conie 
tljvje  ,  un  peu  applatie,  tronqu;fc  &prefc]uc  échan- 
crci;.  Le  corcclct  eft  coupe  antérieurement  ;  il  a 
une  ciJvation  tranfverfale  au  milieu ,  &  un  petit  tu- 
bercule arrondi  de  chaque  côte  ;  on  voit  vers  les 
bords  latéraux  une  imprcllîon  de  chaque  côté,  & 
une  liç^nc  faillante  entre  l'impreflion  &  le  bord  : 
au  milieu  du  corcelet  il  y  a  une  petite  ligue  enfoncée  , 
longirudinale.  Point  d'ccullbn.  Les  élytres  ont  des 
flrics  dans  lefquelles  on  apperçoit  des  points  tranf- 
Tcrlaux  ,  Icrres  ,  à  la  fuite  les  uns  des  autres. 

U  fc  trouve  aux  Indes  orientales. 

75.  Bousier  Sinon, 
CopRis  Sinon, 

Cofrif  exfcutellatus ,  clypeo fuhhîdentato ,  capitis 
tomu  fubulato  ereHo  recurvo  :  thorace  retufo  qua^ 
dridentato.    Ent,  ou  Hift.  nat,  des  inf,  ScaRabe. 

M  9'fig'  79* 

Il  rcflcmble  entièrement  au  Boufier  lunaire, 
mais  il  eft  deux  fois  plus  petit ,  &  tout  fon  corps 
cil  d'un  brun  ferrugineux.  Le  chaperon  e(l  arrondi , 
prcfque  bidenté.  La  tète  efl  armée  dune  corne 
aifcz  longue  ,  mince  ,  recourbée.  Le  corcelet  ed 
coupé  antérieurement ,  &  armé  de  quatre  dents  : 
entre  celles  du  milieu ,  il  y  a  une  ligne  longitudi- 
nale enfoncée  ,  &  entre  les  dents  latérales  il  y  a 
un  enfoncement  :  on  voit  de  chaque  côté  ,  vers 
le  bord,  un  point  enfoncé.  Point  d'écudon.  Les 
élytres  font  (Iriécs.  Les  jambes  antérieures  ont  quatre 
^entr  latérales. 

Il  fc  trouve  à  Corée ,  d'où  il  a  été  rapporté  par 
M.  Adanfon, 

74.  Bousier  Ammon. 
CoFRis   Ammon. 

Copris  exfcutellatus ,  thorace  trîdentato  ,  capitis 
ioma    recurvo^  elytris  firiatis,  Ent.  ou  Hift,  nat, 
dis  inf  ScaRabé.  PL  1 1.  fig,  11 1 . 
HiJi.  Nat.  Infères.  Tom.  K. 
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Scarabàus  Ammon.  Fab.  Spec.  inf  tom,  j,p.  24. 
/i°.  \o$.—Mânt.  inf  tom.  i.  p.  il.  n^.  II7. 

ScarahiMs  Silenus.  Fab.  Syft.  entom.  pag.  11. 
«°.  8}. 

Scarabàus  Lar  exfcutellatus ,  thorace  trider.tato. 
capitis  cornu  erecîo  ,  clypeo  fijfo.  F  as.  MaRt.  inf 
tam,  i./».  13./10.  114.  ^ 

Il  reffcmble  beaucoup  au  BouJIer  lunaire ,  &  il 
eft  de  la  grandeur  du  Scarabé  cylindrique.  Le  cha- 
peron cft  échancré.  La  tête  efi  armée  û*une  corne 
un  peu  recourbée  ,  de  la  longueur  de  la  tète.  Le 
corcclct  eft  coupé  antérieurement ,  &  il  a  trois  t  !é- 
vations,  dont  une  au  milieu,  plus  large  que  les 
autres  :  il  y  a  une  fofîetc  de  chaque  côté  ,  &  une 
ligne  longitudinale^  un  peu  enfoncée  au  milieu. 
Point  d'écuflon.  Les  élytres  font  profondcmenrftriccs, 
&  les  ftries  ont  des  points  enfoncés.  Tout  rinftdic 
eft  noir  &  îuifant.  On  voit  quelques  poils  ferrugineux 
au  devant  de  la  bafe  des  pattes  antérieures. 

Il  fc  trouve  aux  Indes  orientales. 

L'infeéle  décrit  par  M.  Fabricius ,  dans  le  cabinet 
de  M.  Hunter ,  fous  le  nom  de  Lar,  eft  le  mtme 
que  celui  qu'il  a  décrit  dans  le  cabinet  de  M,  Eanks  , 
fous  le  nom  de  Ammon, 

75.  Bousier  Sénicuîus. 
Cor  RIS  Se  ni  cul  us. 

Copris  exfcutellatus  y  thorace  antice  ,  clypeo  pofiice 
bicorni.  Ent.  ou  Hift.  nat,  des  inf.  Se  arabe. 'P/.  f . 
fig,  $6.  a.  b» 

Scarabéius  Seniculus.  Fab.  Spec,  inf  tom,  j, 
pag.  13.    n*^.   10 j.  "-^Mant.  inf.  tom.  i,  pag.   ii. 

ScarabAus  Seniculus.  Jablonsc.  CoUopt,  \.  tab. 

ScarabjLUs  brevipes.FuESLY.  Coleopt.  pag.  10.  rt'', 
3 y.  tab.  1 5?.  fig.  li  ?  Fœmina. 

Il  eft  un  peu  plus  alongé  que  le  Boufier  Bonafus. 
Le  chaperon  eft  arrondi ,  un  peu  pointu  anté- 
rieurement, légèrement  échancré  de  chaque  coté. 
La  tcte  eft  noirâtre,  avec  une  ligne  tranfverfale, 
peu  élevée ,  &  deux  petites  cornes  droites ,  élevées  , 
à  la  partie  poftérieure.  Le  corcelet  cft  noirâtre  , 
bronzé  ,  avec  les  bords  latéraux  fauves  :  il  a  deux 
cornes  droites  ,  avancées,  fortes ,  un  peu  divergentes , 
placées  à  la  partie  antéiicure.  Point  d'écuflbn.  Les 
élytres  font  prefquc  ftriécs ,  noirâtres  ,  avec  quelques 
petites  taches  ferrugineufcs  à  leur  bafe.  Le  dellous 
du  corps  eft  noirâtre ,  avec  quelques  taches  ferru- 
gineufcs. Les  pattes  font  noirâtres,  avec  les  cuilTes 
forrugineufes.  Les  jambes  antérieures  ont  quatre  den- 
telures latérales. 

La  femelle  a  le  chaperon  arrondi,  la  tcte  fans 
cornes,  mais  avec  deux  lignes  tranfverfales,  éle- 
vées. Le  corcelet  a  deux  dents  courtes ,  allez  groilcs  , 
placées  à  la  partie  antériettrc. 


aSi  B  O  U 

Il  fc  cronTc  for  la  côce  de  CoxomaiidcK 

7^.  BorsiiaCacu. 

CorÂts  Catta» 

Copris  ixfoLulùuus  ,  thoract  sMiice  hidtmtmto  , 
c^p:ùs  clypto  i'Hth  duabus  tlevatis  tranfverps  ca» 
ri  nazis.  Ent.  ou  UJji.  mat,  dis  imf,  ScaRABI.P/.  15. 

ScjrahAUs  Cattd.  Fab.  Mant.  inf,tom.  i.p.  II. 
n®.  115. 

Il  relTcmblc  an  peu  ,  pour  la  formel  la  gran- 
de-j:  ,  au  U?ufi^r  Vache.  Les  aoccnncs  font  pales. 
Le  ch^rcron  cil  arroadi.  La  tèce  eft  broozée  &  mu- 
nie de  deux  lignes  iran! Ver fales  ,  élevées.  I.ccorcc'et 
eil  bronze  ,  avec  les  bords  lacéraaz  pâlwS  »  il  eft 
ari-ni  antéiieurcment  de  deux  dencs  avances  \  il 
ctl  arrondi  polUrieurcmenr.  Point  d'ccufon.  Les 
<!vtres  font  (Iriécs  ,  d'une  couleur  tedacée  , 
clûcure,  avec  les  bords  latéraux  pales.  Tout 
le  dcirùus  du  corps  &  les  pattes  font  pâles.  Les 
cl:: lies  ont  chacune  une  tache  obloneue  ,  noire.  Les 
).Lmj es  antérieures  ont  (]uaire  fortes  dents  latérales. 

11  fc  trouve  fur  la  côte  de  CoromandcL 

77.  BousiEâ  fagittairc. 

Comis  fa  gît  tari  us. 

Copris  txfcutelUtus ,  thorace  antice  mucrondto^ 
capiiis  cornu  folicario  ercâo.  Ent,  ou  Hifi,  nat.  des 

ir.f,  ScAK  ABÎ.   W.   I4.  fg.   1  5  J. 

Scarabàus  fjgutar.us.  pAB.  Syfi.  tntom.  p.  24. 
M^,  91.  — Sptc,  inf,  tom.   i.  /.  lé.  «®.  1 16. 

Il  rediemblc  ,  pour  la  forme  &  la  grandeur^  au 
Buufur  nucluconie.  Les  ancenHCS  font  brunes,  & 
la  n^^fe  cil  d'un  jaune  roufsât:e.  Le  chaperon  e(l 
airondL  La  tète  cil  noire  &  armée  d'une  corne  un 
peu  recourbée  ,  de  la  longueur  de  la  tcte.  Le  cor- 
cclct  cil  obfcur,  avec  hs  bords  latéraux  pales: 
au  devant  il  c(l  armé  d'une  corne  droite  ,  avancée. 
II  y  a  de  chaque  côté  un  petit  point  enfoncé.  Point 
d  écuilon.  Les  ély  très  font  d'un  gris  roufsâtreobfcur, 
a^ecdes  Anes  peu  mar<]uécs.  Le  deirorscll  roufsâtre 
i»bûur.  les  patres  antér cures  font  noires  ,  &  on  y 
remarque  une  petite  tache  dorée  à  Lur  bafe  anté- 
rieure: It  s  autres  pattes  (ont  mciani;>cs  de  jaunâtre 
le  d'obl'cur. 

I(  fc  trouve  au  Cap  de  Boimc-Lipérancc. 

yS.  Bot/siia    Veau. 

Co/a/i   Vitulus. 

Copris  exfciitiHtitus  ,  thoract  quadrident^to  ,  oc:i- 
piie  iornu^its  da^'hui  indts  buM^us  ,  lorpott  ut'o, 
tii.  ru  ilijî,  nat,  des  trf.  Se  a  A  au.  /''/.  10.  fig, 
ill.  a   h. 

Sij'abàui  Viîulus.Tkt.  Gen,  inf.  mant.  p,  icy. 
—  Srfi.  ifif    tum,  I.  pjg.  i^.  fl*.  iiT.  — 'iVij/ir.  mf. 
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ScûrmiâMS  Camelot  ettfcmtdUtÊts  tkormeé  f  nrff 
detudto^  dypto  pofiiu  fMuwrmi  ^  imjpon  mm. 
Fab.  Mamu  inf.  ioma  ^.  s|.  wfi.  lit. 

ScAnAêMS  Fituàu.  ]kMLOM%K.Cabof€.  i.  ui. 
14. >f.  ^. 

U  eft  de  la  grandeur ,  ou  même  oo  fco  plst  fRBoJ 
que  le  Boufier  Taureau.  Toac  le  corps  eft  noir.  Le 
cnaperoQ  eft  prefqne  échancré.  On  remarque  fur 
le  devanc  Je  la  tête  une  ligne  tranfverfale ,  éleréc  » 
5c  deox  cornes  counes,  droites,  for  le  derrière.  Le 
corcelec  eft  armé  antérieoremcac  de  qoatre  dente- 
lores  içâcs.  Point  d'écuflbo.  Les  élytres  but  prc(- 
oue  ftnées.  Les  jambes  antérieures  ou  «quatre  dents  « 
dont  une  très  petite. 

U  fe  trouve  en  Allemagne^ 

75.  Bousier  Amyntas. 
Coptits  Amyntas. 

Copris  txfcutellatus ,  nigtr  ,  clypto  roîitrvàato  , 
vtrtict  tinta  tranfverfali  tlevata  :  ikorace  anzUt 
rttufo  hidtntato.  Ent.  ou  Hift.  net.  des  inf.Sc aKamè. 

II  reflemble  braucoap ,  pour  la  ferme  5c  (a  gran- 
deur, au  Boufier  Veau.  Il  eft  entièrement  noir. 
Le  chaperon  eft  arrondi,  5c  la  têie  a  une  ligne 
tranfyerfale  ,  affcx  élevée.  Le  corcelet  eft  coupé 
antérieurement ,  5c  armé  de  deux  dents  ou  petites 
cornes  trcs-couracs ,  dont  une  de  chaque  coté ,  à 
quelque  diftance  du  bord  extérieur.  Les  élytres  font 
prefque  ftrtées.  Point  d'éculfon.  Les  jambes  anté* 
ricures  ont  quatre  dcnu  latérales. 

J'ai  trouvé  cet  tnfeûe  en  Provence ,  dans  les  boufes 
5c  les  fientes. 

to.  Bousier  Vache. 
CopRts   Vaccd, 

Copris  exfcuteilatus  ,  thoract  inermi  rttufo,  otci^ 
pi  te  fpina  tre^afcmina.  Ent.  ou  Hifi.  nat.  des  inf. 
ScAâABi.  P/.S.fg.  6s.a.b. 

Scarahâus  Vacca.  Lin.  Sjfi.nat.p.  s^J.m^.  1^ 

ScarahàMj  Vacca.  Fai.  Syfi.  tnt.  p.  iS.n9.  loi. 
-^Sptc.  iuf.  tom.  t. p.  it.  «•.  u^.  —Mitnt.  inf. 
tom.  i.p.  ly.n*.  143, 

Copris  obfcurt  meus  ,   capitt  ponè  hicomi  ,  tko^ 
race  antict  promintntt ,  eîytris   nfis    nigro  macu» 
iutis.  GiOFF.  Inf.  tom.  j.p.  90.  ji°.  y. 

Le  Boufier  à  deux  cornes.  Geoff.  ib. 

Se  H  A  k  I F .  Jcon.  inf.  tab.  7  5  .fig^  y . 

Sidrabéus  Vacca,  Jablonsk.  Coitopt,  2.  tab.  14. 

h'  î  •  ^• 

Scarabdus  Vacca.  ViiLint.  Ent.  tom.  i.  p.  1^. 
#1*».  10. 

Copris   ionfpurcatus.  FouRC.  Entom.  p^tr.  pag^ 


1B  ou 

II  eft  jttGjat  de  la  grtndear  da  Boufier  Taa- 
I^taa.  Le  chaperon  eft  arrondi.  La  tccc  eft  bronzée 
èc  manie  d'une  ligne  tranfverfale  ,  élevée ,  &  de 
deux  coraes  droites ,  élevées  «  plus  courtes  que  la 
t^cc  Le  çorcelet  eft  bronzé ,  un  peu  coupé  anté- 
rieurement y  avec  une  dent  ou  corne  très  courte  , 
échancrée.  Les  élytres  font  tcftacées ,  parfemécs  de 
points  irréculiers  ,  obfcurs.  Le  dcllbus  du  corps  6: 
les  pactes  (ont  bronzés,  noirâtres.  Les  jambes  anté- 
rieures ont  quatre  dents  latérales. 

La  femelle  diffère  du  mâle  en  ce  qu'au  lieu  des 
^cux  cornes  elle  a  une  ligne  tranfverfale ,  afTcz 
^vée  :  le  corcclet  ne  difTcrc  pas  de  celui  du  mâle. 

II  fc  trouve  dans  prefque  toute  l'Europe,  dans 
les   boufes  &  les  fientes. 
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8i.  Bousier  Lémur. 

CopRis  Lemur. 

Copris  exfcutellatus^  tkoréice  quadrldentato  cupreo  , 
clypeo  poflice  tranfverfo  carinato  ,  elytris  tefiaceis,  1 
Ént,  ou  iiift,  nat.  des  inf.  Se  arabe.  pU  ^l'fig»  15  (• 
«.  ^. 

Scarahâus  Lemur.  Fab.  Spec,  mf,  app.  pag,  49  j. 
^^Mam.  inf,  tom,  i .  p.  1 3 .  /i*.  1 17. 

Scara&dus  10  punâatus  exfcutellatus  ,  thorace 
OHtîct  tubtrculis  tribus  y  elytris  tefiaceis  :  fafcia 
tranfverfa  oblongo  punàata.  A3,  Nat.  Cur,  Hall,  i. 

Scarahdus  4  tuberculatus,  Laichart.  Inf.  i.pag. 

Scarabâus  Lemur.  Jablonsk.  Coleopt.  i.  pag, 
II}.  tab.  \6.fig,  ^, 

H  reffemble  beaucoup ,  pour  la  forme  &  la 
grandeur  ,  au  Boufier  nuchicome.  Le  chaperon  eft 
arrocKii.  La  tête  eft  d'un  noir  bronzé ,  &  munie  de 
deux  lignes  cranfverfales  ,  courtes,  dont  Tune  pofté- 
deare  très-élevée.  Le  çorcelet  eft  bronzé  ,  finement 
chagriné  ,  armé  antérieurement  de  quatre  dents  , 
doue  deax  intermédiaires ,  rapprochées.  Point  d'é- 
caSoïï.  Les  élytres  font  prefque  ftriécs  ,  teftacées , 
iTec  une  bande  arquée  ^  formée  par  une  fuite  de 
taches  noires.  Le  deffous  du  corps  &  les  pattes 
font  bronzés.  Les  jambes  antérieures  ont  quatre  dents 
latérales. 

Il  fe  trouve  à  Léipfic,  en  Allemagne,  €ti  Provence, 
dans  les  boufes* 

8x.  Bousier  bi&fcié. 

CoFWits  bifafciatus, 

Copris  exfcuteUdtus  ,  thorace  prominentla  tr'pUeî  , 
eâpitis  cornu  ereSo  ,  elytris  ni  gris  ,  fafc'is  uuabus 
n^f.  Ent.  ou  hift,  uat.dcs  inf.  Se  arabe  ,  j^/«  13. 
fg-  115.  a.  b. 


Scarabâus  bifafciatus.  Fab.  Spec.  inf  tom,  i. 
pag.  ij.  «o,  m.  ^-^Mant.  inf  tom,  i.  pag.  15. 
n^.  113. 

Il  refTemble  ,  pour  la  forme  Se  la  crandeur ,  au 
Boufier  de  Schreber.  Le  chaperon  eft  arrondi.  La 
tête  eft  armée  d'une  petite  corne  droite.  Le  corcclec 
eft  élevé ,  &  muni  de  trois  tubercules  égaux  ^  élevés. 
Point  d'éculTon.  Les  élytres  font  noires,  ftriécs. 
avec  deux  bandes  roufsâtrcs,  angulcufes  ,  prefque 
interrompues  ,  dont  l'une,  plus  large  ,  eft  placée 
à  la  bafc  ,  &  l'autre  vers  rextrémité.  La  tête  &  le 
corcclet  font  d'un  noir  un  peu  bronzé.  Le  deflbus 
du  corps  eft  noir  &  luifant.  ' 

Il  fe  trouve  fur  la  côte  de  Coromandel.. 

83.  BousrER  bident. 
Cor  RIS  bidens, 

Copris  exfcutellatus  dneus  ;  thorace  antice  biden-J 
tato  ;  vertice  linea  tranfverfa  eUvata  utrinque  acuta, 
Ent.  ou  hifi.  nat.  des  Inf  Se  arabe.  PI.  5,  fig.  75. 
&;»/.  X3.)î^.  75.^. 

Il  reffemble^  pour  la  forme  &  la  grandeur,  au 
Boufier  nuchicorne.  Les  antennes  font  fauves.  Le 
chaperon  eft  arrondi.  La  tête  eft  bronzée  ,  &  munie 
antérieurement  d'une  ligne  tranfverfale  ,  peu  élevée  , 
&  poftéricurement  d  une  autre  ligne  tranfverfale , 
trcs-élevée ,  terminée  de  chaque  coté  par  une  pointe 
avancée.  Le  çorcelet  eft  bronzé ,  un  peu  enfoncé 
antérieurement  j&  muni  fupéricurcment  d*une  corne 
avancée,  courte,  échancrée  à  fon  extrémité.  Point 
d'écufibn.  Les  élytres  font  légèrement  ftriées ,  tefta- 
cées ,  avec  une  tache  noire  fur  chaque ,  qui  forme 
fouvent  une  bande.  Le  dcfibus  du  corps  &  les  pattes 
font  bronzés.  Les  jambes  antérieures  ont  quatre 
dents  latérales. 

m 

Il  fe  trouve  au  Sénégal ,  d*ou  il  a  été  apporté 
par  MM.  Adanfon  &  Geoffroy  de  Villeneuve. 


84.  Bousier  bronzé. 
CoPKis  Âtieus. 

Copris  exfcutellatus  muticus  viridi^étneus  ^  thorace 
bituherculato.  Ent.  ou  Hift,  nat.  des  inf  Se  arabe. 
^^«  l^  fig'   ï^8.  a.  h. 

Scarabdus  éineus.T\B.  Spec.  inftom,  i.pag,  34.' 
n®.  1^6. — Mant.  inf,  tom.  i.p^  18.  n^.  178, 

Il  eft  une  fois  plus  grand  que  le  Boufier  ovale. 
Le  delTus  du  corps  eft  d'un  vert  bronz*^.  Le  cha- 
peron eft  arrondi.  La  tcte  eft  munie  de  deux  lignes 
tranfverfales,  courtes,  élevées.  Le  çorcelet  eft  muni 
antérieurement  de  deux  petits  tubercules.  Il  eft 
arrondi  poftéricurement.  Poin  d'écuflbn.  Les  ély- 
tres font  ftriécs.  Le  de/Tous  du  corps  &  les  pattes 
font  d'un  noir  bronzé  luifant.  Les  jambes  antérieures 
k  cx^c  quatre  dents  latcr«Jcs. 


1(^4 


B  O  U 


il  le  trouve  fur  la  cocc  de  Coromandcl. 

Sj.  Pt)v$rtR  bituocrcul.'. 

C'  •  j~  :;  i  ■?    ifi:uh€i  cula:us , 

L'i-'ls  exf,:::c//jru5  niccr^  chpco  hidcntdto^  tho- 

:   •:.    »;/   i^.;/.  •.•.;/.  jij  rij,  Slakabe.    iV.   zi.  ff. 

1  9--.     4.*.     *^. 

li  c:^  de  la  jrr.indcjr  d-i  Ho'jficr  niichicornc.  la 
t.::  c:c  iioijc,  ic  le  cI\v^.ro:i  Li!.i:''J.  Le  covccLi 
et  noir  ,  5c  muni  ,  a  l'a  pair.c  hij-v-.i^iiri-  ,  liv  Jeux 
tulnrcuîcs  dTrcnilis  ,  lari'r-.v!  «'<;.  Toin:  il'  ci.iicn. 
Ils  élvîic^  (on:  î-.'|^î.rtnur.:  (hi 'es  ,  uilacJcs,  avec 
i;*  c  cuv-ilc  tjcli*:  i;o!ic  li:r  la  ù;:*jrc  ,  ^:  dci:x  eu 
ticiN  joii.is  t!c  «  ha»'.iic  t';c.  Les  jambe**  ai. •cr.curcs 
i  ::  1:.:%  t'.vi^is  I.trJ:a!cs  ^c  \|;:«:îi]ucs  ciJi.cluics.  Tou: 
le  cwlio'.:^  i"'ii  CJ:p^  cil  r.t.::. 

1!  a  i':.'  ri:"»j'or:c  du  SJnJ^al  par  A!.  GcofFioy 
de   VilLrw'îvc. 

I.     Jans     Lcusion. 

*  '  icutL  :ji"s  cornes  ni  :u3.  •*.:..*«.  Tt.v  vV-T-f . 
Ff.  Eoî  iïiJt  î'Jau. 

Cup ris  t  xj  '  :.  ,\- !  w  :u  :  :  •:: r j .  (  i/tcrrrt  r€:ufo  ^  cap :te 
iri'-ri  fuifd  niJ'.ûnc^uc  jî.  .Ij:v,  hn:,ou  iiij.  nj:. 
•;.  i  ;\y!  ScAK^bE.  iV.    14./^.  M". 

.V. ..tj'm.'.j  ffeas.  Lin.  i»/;?.  ^iit»  p*  54i;.  's**.  j6. 

—  /•/../!  I--.   i!r,p,  Ifî.  /;  .    14. 

:î  rc.l.'  ni  L"  aux  Uoufirs  Y\iz\.\\^.A\:  ,  I  îar.i  l'îrya*:, 
i:  ».!s  il  ,.»tp!i:s  \;rani.  La  i-j:e  cil  av.  u.'»:  ,  i;n  j-..i 
L.l..i::;:t*:  antviicurcnicnt  ,  c:^.w!.c^c.|.  ii  .:V '": 
1..-  .:j  »:»"■:  '•.  Le  deîîiis  til  lid*  à:  ii.  :iu  *;  u  «.  ,i:.a 
r.  ;.  :..-.:  .Vwi.AÎe  ,  iiidciicc.  Le  lo:vl1l:  ci:  u:.  i  ..1 
«. .  j  w  a"...  :k  jrCiV.cnt  ,  Li::*iVvr.:  |*oiiu:i.c  ,  i:  co  t- 
•      :    .:c   îi..^  retruiiineux.  (>n  r.;  ;^tr  "oic  1;:  j  h. -.c 

i :.  ,  ;•.  :  .vcilalc  ,  ùc  i:.  c  "m     v.i..;i  i.  rc 

*.  .i...;iK*   i:--:w'.  Le  d.iliis  ».ii  ;i.i..  I*).î:*Îl.  ..I.'m 
j  .     (.".   :ï^  i.  i.;  luïûaccs  ,  Hr.tes.    luu:  i:  wt'jiiu 
I..*;:.    L."   «ii.  î  >':s   tfl  lui:a:.t  ,  fie    couv».;:  c.-    j"'ils 
!  ,;.■  •::■:«!.  '  .  ■■  'i.i.lv  .  a".i-.*r  :  ;:*•«  o'.:  \\<'\^  Jciics 
1.'. *(i..  .*   .    wv    it.      i. .iiivS  i'.t«t^'a-  ^    [«ii'vr':*  i)*  111  es  I 

C  et  !'..k«.to    II  wi^  î  %*.**•■  i*e  (*'j  ui.j  \ariLlj   «JUiCiic 
4la    /.  ■*  •('  <•  ••>•.■  eT» 


'      _  •■  • 


S-.  Doi  iii3    /c!u:e. 
h.i},  .-Mf*  «ici  i.-:yl  ^cAKABi.  iV.  1.;%'.  ]{. 
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Il  c(l  un  peu  p!u$  grand  que  le  ^oLptr  Paoîfcut* 
Tout  le  corps  cil  noir.  Le  chaperon  efl  grand  5c 
arror.di.  La  û:c  cil  armrc  d'uj.c  orne  courte  , 
lar.;»:  ,  triikntt'e  a  Icr  ex  rémitc.  Le  corccici  ell  fi-:L- 
nK::c  cliajzrinJ  j  il  a  une  li.,nc  cranûeilaîc,  tl^v^-'c  , 
à  îa»pai:r-  ant  'ri.':;e  :  une  iiiinc  Ir.r.Lîicuil.n^'.v  ,  i  c  J 
cniii'.'.c.e  ,  i'.i  i';;:e:i  ,  Zl  \\\\  enioîîJcr.uM'.i  r.  wi.a.jjc 
Cl):.-.  l'ont  ii\-.-i:!o:^  L.s  i'!y:.LS  1"  r:  1.;. .'.•*.  î  .-* 
jaui>*:'  .,i::'ii»iir.«:  i  r.t  rro:-;  .\:':l '...:.'■.  !j.:wiales  ; 
les  w'.jifvS  Ion:  <  :v.:'ls  a  îej:   ei.:J».ii:". 

Il  il'  trcrv:  j-:  «  'p'^iî,  V.   r.ra  été  coin:r.'-."i  ^'Jc 
Sy.  ToisiFR   Iri.lanuc. 

ùniLi  t  Y.ua'..w.  Jb/;/.  c»:^  ^/,.\  /ur,  tfci  //jy.ScARAi  e. 

;V.  i4.ftV.  ri'. 

11  r.Llti.i'.i'j  .■■.!  ^'cw.TiT  Caroline :s ,  ma's  il  cf"  ;.; 
pe-j  J  lii>»  1  ».*■..!.  Le  cliaPt^on  tli  aire  1:,  p.-S"  c 
bu!'.  .>:  '.  Le  ^....us  lie  !a  ie:e  dl  iî*i  j-ei:  ::■:  :  lî  -a 
i:i.e  L-i  -vation  rraLlse.iaîc  ,terr.u;.t'e  j  ar  .ij..:;  j  v  ;...> 
corne'.  Le  devant  du  corcekt  cil  e::loi;CL  ;  i  ::  y 
\\;i:  ui.e  li;4iie  k:n(xituJ:nale  ,  enfoncée  ,  aU  ni.i  kU  « 
.'C  i:n  poiu:  entonci*  de  chaque  c»':é.  1  o.:i:  r.  .^ ..  - 
!  ,n.  Lesélytics  foni  fliiées.  Tout  L*  cc:j  s  lîw  i';  - 
^e^.te  cfl  noir  ,  mais  Irs  cuifles  lont  d'un  nu::  h- .  -  . 
Les  jambes  an;érieures  ont  crois  dents  L:;.':alc)» 
CSc   u:;e  (^^attiênie  crcs-pcu  marquée. 

U  fe  trouve .... 

Du  cabinet  du  roi. 

2'j.  Bol' s  1ER.   carolinois. 

Cep -.'S  ix  .,,uLj:us  ,  thorjce  rttufo  ,  «.-Jr/r^-  «;•.  j/x 
i  lUiio  ^  l'ujr.ii  ^  i-.'\tfij  i:rl.:tts,  Lrt:.  ^'^  /:.  ?.  /tj:. 

.N..»....'.  .-.m'^     lw'w  .•  ■'•mJ.     1^'!*.    0'ty/«     fii^'0    /'••A*     '4Î* 

/;^.  le. 

5t  J .'  .sitâus  exf.  -  :.  A'.;  :.;  j  ,  c.puis  i .  ••:  ;.  r-e .  ;  j  .*  r^- 
vii.r\'  .    t.'-,     i  ;   ;•?.'.     ro  ,   c   >r.iJ   /..  ^.j.'*:.    I    .S.  O*  ''. 

cr.i.irn.  p.:^,  ?f.   r;^.    m-. — v;  ...  ;  ;y.  ;i -r,  i./-.   17, 
n".  1 11.  — 3iu..:.  /.'.y.  fi/-?:.  i.  ^,  14.  .'i^.  1 57. 

Pk'  ky.  // ;  \  il..-:'.  :j7t.    1.  :,:p,  sç.  ^t.  1. 
\i>i  i.  c'i'.i  ;:.  : .:».  14.  .'^,.  14. 

J,  •      ■  '        r  • 

1!  ut]v.n.l«!c  ,  pn::i  !a  ro:n;v  \  L  i:*^'  !.-:r  ,  au 
l>j^>;ii  Viim.«s.  le  .!...ri:w)n  Lit  ..:i<j:iu1  «.«.  .«^a'U':. 
La  C(.:e  e.;  ..:::'.. e  J'*...».  «.«.ir.e  co.mic  ,  l.inj  .e  ,  a  U 
b..lc  «ie  !.. ':.^l!w  en  n^.:  d.:  (.ha^'iu*  a-i  tn  rcut 
:iibv...ilw-  u  r.  i.j  u:  .»*'.::.  I V  *.^;.tet  cil  -..i.  rca 
cou|c  an:.  :i.u:w.;A-*: ,  cw  i  :i  y  :v.;..a(  ;i:c  !c  ridii'.Tcne 
d'une  coine  de   cha'^uc  cu:ê  ,  dcifùie    lcû|ucUc» 


B  O  U 

#n  Toît  mic  fbfsè;c  affcz  profonde  &  bien  marquée. 
Pcùnc  cTécunoD.  Les  tlycrcs  Tonc  fcriJcs  ^  &  les 
£z  ftrics  du  milieu  font  plus  profondes  à  leur  partie 
fQftérîearc ,  6c  ordinaire  ment  remplies  de  terre  y 
êc  non  pas  d*un  duvet  cotonneux.  Tout  le  dcfius 
d3  corps  c*ï  rcir  ,  un  peu  îu liant  5  le  deilous  clt 
Boir  ,  trcs-luinmt ,  avec  ciicL]iics  pcils  ferrugineux 
à  la  poitrine  ,  ^  ouclv^ucs-uns  ^ux  panes. 

Il  fc  trouve  dans  rAxairiji^ue  fepccnrrionale  ,  à  la 
Caroline. 

5c.    Bousier  bourreau. 


B  o  u 
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C OFFRIS    cdrr.:t£x* 


Caprîs  cxfcuuUdtus  ,  thorace  inerml  plaio  az- 
f^Uzo  fi:iilro  ^  capitis  cornu  ir.jîcxo  »  coiyore  iricc 
Lz:.    i/u  kîj:,ndt.  ces  i.zf.  ScaKj^h.  PL  6./^.  40, 

Sc^r^huiS  cjrrzljlx.  LiN.    SyJ!.    aûZ.  par,    ^^6. 

5j.:rj}^iJ  csrnifcx.  TxZ.SyJt,  enîom.  fû^.  i6. 
zr.  iCi.  —Spec,  ir»f.:om,  i.p. ly,  /**.  118.  — Ma/zt. 
hf.  zonz.  i,p,  15.  n®.  146. 

S^^rjLJÂi.s  'ccmifcx.  Drl^ky.  /Ai^y?.  ofinf.tcjn.  i. 

Voi-x.    Coleopt.  zah,  ^6.jig^  51,  51, 
J.Ài-ossK.  CoUopt.  !•  rfl^.  15./^.  4, 5". 

îl  cfl  une  fois  plus  petit  que  le  Bonjîei  Mitnac.  Le 
Ci  *?cron  cft  arrondi.  La  tête  eft  c  un  vert  driw , 
.=  -.iC  i  jr^c  corne  noire,  aîTez  longue,  recc^rl  .. 
L;  czrzJ^zz  eft  vert  doré  lur  les  cctis  ,  cl1v:.i.x 
J-:  le  r.ulicu  ;  il  eft  raboteux,  apbti,  tri;:!::»L!2  ic 
i-  ■-:  .wd  ,  terminé  de  chaque  cote  poiâ-ricuiciTie:.: 
;.:  -n  a:-2»e  :«aliant.  On  remarque  un  point  enfonce 
<.z  LUS,:  J.Z  cote  vers  Ics  bords.  Peint  a'rculî  ir.  Les 
<..-.  i:ci  font  vcnes  ,  rabotcufcs  ^  avec  p.iir.LJis 
i;_r.;s  lorgitudinaîcs,  élevce*.  Le  dw iL us  c::.  corps 
t.:  :\:a  vert  bronzé.  Les  cuiiTes  Ion:  \cr:cs,  &i 
L::    i::i:bcs  &:  les  tarfes  foc:  nciraircs. 

îl  .c  trouve  dans  la  CarolLic,  la,  \'irî;ir.ic,  le 
M;i:v!::nd  :  il  vit  dans  !cs  ficnrcs ,  tz  y  lorxnc  des 
jûu.es  qu'il  roule  cnfuite  jusqu'à  ion  nid. 

91.  BousiiR  Spbii:z. 

Cou.: s   Sphirjc. 

Cc^'is  cxfzLtcllaz:i.$  r,iger ,  zhorace  ir.c'-^J ,  p^r.r:':s 
c-^^zzujr  irr.p  rtjfii  >  vert:  et  ce  mu.  bn  '^'ijîfr:  0.  £n:.  oj. 
tlj.  n^z,   CCS  inf,  ScaXabe.  P/.  ".fi-  S"-  ^-  -• 

Scd'^éiàjUiS  SpLii.x  cxfcuze.ldîus  ,  thorazc  incnr.i , 

pazâîj    qaazuor  imprcjfis^    cjpize  Jurcom^io  larjti 

ÊXZ:zi%  nuJis.  Fab.  SyJ.  er.zom,  pcg.   2.5.  72^.    <,'t. 

wi^^zcc.  inf.zom,  i,  p,  zj.  k?,   izi.  — M^nz.   izf, 

ira.  I.  /.  14.  A*.  13)^. 

Dri  XY.  IlLifi,  of'izf,  tjih.  is*fig'  ^  '  Fœmina, 
Voit.  CoUopz^  tuh.  I^.JS^.  5:?.  Maf. 


FuïStY.  Coleopt.  p.  II.  zah.  I9.  b,  fg,  17. 
Jaslonsk.  Coltopz,  1.  zah.  l'^.fig,  8? 

Il  eft  une  fois  plus  grand  c]ue  le  Boujzir  Inuus.  Le 
chaperon  du  maîe  eft  arrcnci.  La  tcrc  a  deux  Ii:;r.cs 
cîevL-cs  ,  tranlVcrfalc? ,  don:  l'anuricure  efi  courte  ; 
elle  eft  armée  pci.t'riciiremcrt  d'une  corrc  él^vcc, 
courte.  Le  corciîct  clt  JiCl'  ,  prard,  ccn-.exe  ,  «vcc 
un  point  enfonce  dj  charuc  c6:r  ,  ce  deux  ^.liTw^ 
raprrochrs  ,  à  la  partie  pcfluicuic.  LVcul:o:i  eft 
trcs-pe:it  oi  iiV:pcrctr::lîc.  Les  ci\rrcs  font  l;fc». 
Les  cuilfes  font  c^oilcs,  faLS  dcr.:^  Les  jan.bcs 
font  aficz  ccurrcs  j  ics  antcricures  or*t  quairc  den- 
telures ÎCtLTjiwS. 

La  f:.-r:!!c  i-.-^-rz  beaucoup  du  m  nie.  Le  cha- 
peron c-.  rrcicjj  c.hancré,  La  tére  eft  fans  coire. 
Les  cuises  font  dcrtces;  les  premitrcs  font  j  lus 
longi'.c-  rue  les  autres  ,  &  on:  une  petite  dentelure 
au  milieu  ce  la  pirtic  ar.rvricurc.  Les  feccnfcs  ion: 
gr.:ndcs,  C(J^l^*:l:I;-^.s  ,  avec  une  denr  v«:rs  la  b^lc 
poilir'iwjrcmer.t  :  les  dernittcs  on:  uiiC  prcfcr.Hc 
tchancrure  au  miiieu  de  leur  p:.rrie  a:::c:icure.  Les 
jambes  de  dcvar^r  fon:  lorguis,  min::';  ,  ;5.rr':.:-.'t> , 
cihces  intérieure ::;c::t  ,  qjairidtLttes  lxi'z:\-^iZ' 
ment* 

J'ai  trouve  ce:  inûcte  dans  les  ficnres  c"  ?roverre , 
en  Languedoc  5  il  fe  troùvc  auiii  en  liLic  ,  cns 

€^     T    /.  ^  •  -5  •-  • 

52.  BorsiiR  Xicacor. 

CoiRis  Isjca.icr, 

Cspris  cxf.u:c.':.::us  y  Zr.orûce  inerrr.:  ,  puiSï:s 
qudiuwr  :rr:pr^\:  ,  c.:- LiiS  i,or.iu  rcciii\u  bldtnZuij  ^ 
ciyiris  ''îr:ii:is. 

ScJTdzx::s  Sphirx.  Fae.  SyJI.  en:,  p.  ly.  n^.  5,8. 
S^-jrjif£us  y^icar.i'f.  Pas.  Spcc,  inf,  zom.  i.p.  17. 


.7' 


:-i. — M^r.z,ir,J\  zom.  i.p.  14.  «^.   155^. 


Il  paroît ,  rr.r  îa  defcrirrion  que  M.  FJjricius 
donne  de  cctir:fw«ij  ,  G:  par  b  ciratj:p  de  !a  pla;::î.c 
3c  .  £^.  1  ,  de  I  ouvrage  de  M.  Diuiv  ,  <;i:c  cc£ 
Uî.'.c'ie  r/cft  aune  chofc  que- la  femelle  da  h.Lj.Tr 
htlz^hùi.  Voici  la  traduction  de  la  dcfcyption  que 
donne  M,  Fabhcius. 

Le  chaperon  eftavanc',  tchancre-  arté-ieurcmcrit, 
muni  d'une  corne  courte,  élevée  ,  denite  d-:  .!..  ac 
coiJ  a  fa  bafc.  Le  ccrccîet  eft  noir  ,  ttM  v\.'  in- 
tr:::uremcrr ,  avec  un  po:n:  enfonce  «:e-  '.i.«.  :rj 
cê-:t  :  il  eft  arrondi  poitcricur-.  r^-.p:,  i.ve-c  'i'.-x 
pc:r.:s  cnfbr.cés  ,  rap;rocLé:.  Leséiyirei  font  i.ojici  , 
ftrites. 

Il  le  trouve  dans  î'Arritriquc  m'.'.'idlouaîe. 

^î-  Povsiix  Mxris. 

CoT'Lj:    Maris, 

Cc'prii  cxjiuzcllaïus  azer  ,  caplzc  cornu  brerijftmo^ 
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gran- 
Lc 


fA."/i  iîtels  élevât ts.  Ent.  ou  Hîfi.  fiât,  des  inf 
Si  arab:.  iV.  !..  j5^   lyj. 

St,M*icéu$  Mrrns  (.optideus  ater ,  galea  fuhtotunda 
inti^d  ,  centro  Ju'^cormteo  ,  fei.ortrtus  cnatis  ^fo* 
X€o.ts  tho'-aàs  }\u:c.l irihus  ^  j^uniio  Ltinquc  tm* 
T'fj!^'  Pall.  Icon,  inf,[ib.  p,  ;.  uô.  A,fi^,  i. 

r  rcircmbîc  Scaucoup  ,  pr»ur  la  forme  &  la  gi 
c\nr,  ai  Hcvjl:'-  Inuus.  Tout  L'  rorps  cil  noir. 
cÎj  .pcîon  cft  arrondi  ,  prcù]uc  c'ii;.incrw.  Li  lètccll 
a: nue  ,  à  Çjl  p..r:îc  l'upciicurc  ,  d'une  pctiic  corne 
coîrrte  ,  poinru^  ;  m  -ppcr,|0  t  au  licvanr  une  ligne 
eicvic,  cranivcrlale ,  iris-coui:c.  Le  corccieç  ell 
convexe  ,  avec  une  petite  élcvjtron  tranlvcilalc  , 
peu  nur^iuée  ,  à  la  partie  antcrieurc  ,  un  point  en- 
l'orc  •  ,  de  chaque  c6t<f  ,  &:  deux  autres  rapprochtrs , 
a  la  partie  pol^cricure.  On  appenioi:  un  petit  éciiiVon 
irianiTulaire  ,  pointu.  Les  clyrrciont  dts  dcvanor.s 
lo-.citudinalcs.  Les  cuilTes&:  fur  tout  lcsantcricure5, 
Iop:  allez  çrolfes  ;  les  jimlies  antérieures  ont  quatre 
de  ts  'atc  ru!e<.  Le  deflous  du  corps  ell  couvert  de 
quelques  poils. 

Il  fc  trouve  dam  les  défcrts  de  U  Tartarie,  daos  la 
Tolcane. 

94.  B0USII&  Aygulc. 

LvrtLis  Aygulus, 

Coffis  txJcutelUzus  ,  thorace  tneo  tnermî  quadrl^ 
p.iJaio  y  cdpnc  luhercuUto  ,  efytris  teftaccis,  E^t, 
ûii  lift,  nat,  des  inf.  Se  a  A  Ait.  P/.  1  s^fig-  1  >o. 

Scaralfàus  fcuteliatus  ^  thorace  inermi  quadripunc» 
ttzto  ,  capite  tuhrcu/étro  «  elytris  tejtaceis ,  tarfis 
antuis  nuUis,  Fab.  Spec.  inf,  tom.  i^p,  ij»n^*S7» 
^^Mant.  inf  som^  1.  /».  8.  i^.  ^o. 

Voit.  Coleopt,  tab.  it.  jig,  4X« 

Il  eft  plus  grand  que  le  Boufier  Inuus.  La  tête  eft 
d'un  vcrc  broDz^  »  avec  un  petit  tubercule  ,  &:plu- 
ficursli{;Dcs  cranfvetfales  ,  élevées.  Le  corcelec  e(l 
▼en  bronzé  ,  luifanc ,  très- finement  pointillé  ,  avec 
cjuatre  petites  fbfl^tes,  dont  une  de  chaque  côté  , 
&  deux  rapprochées  vers  le  bord  poAérieur.  L*c- 
culTon  eft  à  peine  apparent.  Lesélytres  (ont  tcftacées, 
lij;èîement  filîonres.  Le  corps  eft  brun  en  dclfous. 
I.CS  pactes  font  d'un  vert  bronzé.  Les  cuilfes  anté- 
licuies  fonr  anguleufes  ,  Si  armées  de  deux  petites 
épines.  Les  jambes  font  longues  ,  minces  ,  arquêrs 
àlcu'  extrémité,  &:  armées,  de  chaque  côté,  de 
pluticurs  épines  :  les  tarfes  manquent  dans  l'un  des 
de  x  fcxes;  les  cuilfes  poiU'rieures  font  pareillement 
arme. s  de  dcox  ou  trois  pentes  épines.  Le  corceict 
&  les  élytres  font  quelquefois  bronzés. 

Cet  infccle  doit  éttc  place  dans  la  divifion  des 
fioufters  fans  ce  u  Aon. 

Il  fe  trouve  aux  Iodes  orientales ,  tu  Cap  de 
Bonne -Erpérance. 

g(.  Ho*' MI  R  Inuus. 

C'o/e.'f  Iiuuj, 


BOa 

Coprif  exfcutellatms ,  thorace  inermi  quaéripmmâ^ 
tato ,  nigro^neus  ,  capite  tuberctdato,  Entm  m^ 
Aijf.  nat,  des  inf  Scarabî.  P/.  i^fg»  1  H*  <'•  ^* 

Scaraùaus  futeUctus  ,  thcrace  inermi  quai^npmxcà 
tato  capite  fuhcrxiuato  ,  tarfis  anticis  nul.ts,  F  Al» 
Spec.  inf. tom.  i.p.  i  j ,  n*".  ^6. '^^Mant. inf  iom,  | • 
pjg.9.  n^.  S 9. 

^cjrjbéus  Sp.h'r.x.  Fab.  5%)?   ent.  p.  14.  ii*.  4f. 

Il  relfcmble  beaucoup  au  Mon/ter  Argu'e,  mais 
il  ell  ordin..irement  un  peu  plu»;  p- 1 1.  T»ut  !e  corps 
crt  d'une  couleur  broryée  ni'irjt-e.  Le  chaperon 
eft  a-rondi.  La  tctc  a  plulieurs  tl  vaticns  tranf- 
veriales ,  &  le  niâ^e  a  un  tubercule  peu  cîevé  v  rs  le 
milieu  de  la  partie  poftérieure.  Le  corcelet  eft 
convexe,  très  tîncmcnt  pointiil-,  hlTe  ,  avec  quarte 
imprcllions ,  une  de  chaque  côte  ,  &  deux  autres 
rapproch  es ,  à  la  partie  poft.-rieure.  Lccuircn  eft 
imperceptible.  Les  cl  y  très  ont  des  ftrics  très-pca 
enfoncées.  Les  taries  antérieurs  manquent  dans 
l'un  des  deux  fexes.  Les  jambes  fcnt  longues  ,  ar- 
quées, armées  de  plufieurs  dents  latérales;  le* 
cuilfes  font  latéralement  applaties  ^  &  un  peu  an* 
guleufes  :  les  autres  cuiflës  font  grofl*cs ,  on  pca 
comprimées  &  dentées. 

Il  fe  trouve  en  Afrique  ,  à  Sicrra«Lcoo. 

96.  Bousier  Nifus. 
Cor  Kl  s  Kifus. 

m 

Copris  ex  fcuteliatus  nigercfypeo  Hdentato,  vertict 
contu  èrcv'Jpmo  emarginato ,  elytris  ftriatis.  Ens^ 
ouhifl.nat,  des  inf  Sca&abî.  PL  x-fig.  17. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Boufier  capucin.  Tont  fe 
corps  eft  noir.  Le  chaperon  eft  hidenté  La  tête  eft 
munie  d'une  corne  très  courte,  échancrée.  Le  cor* 
celet  eft  convexe ,  lilTe ,  ^ycc  une  hgne  longitu* 
dinale  au  milieu  ,  &  un  point  de  chaque  côté  en^ 
foncés.  Point  d'ecuflon.  Les  élytres  (ont  lillonoees. 
Les  jambes  antérieures  ont  quatre  dentelures  ^  doo( 
une  très-petite. 

Il  fe  tiouve  à  Cayenne. 

97.  Bousier  crénelé. 
CortLis    crifiatus, 

Copris  exfcutellatus  niger^  thorace  inermi  crenat0i 
clyfco  tuhtrculato  quaariddtJto. 

Scarahéus  criftatus.ÏAt,  Syft.enr.p.  1-.  «•.  ict, 
— 5frf.  inf  tom,  I.  /».  ^i.  n*.  ijS.  — AXjm,  imf^ 
tom^  l.f.  if.  /:•.  I  f  I. 

Il  relTcmblc  au  Boufie^  Iar{;e-col ,  mais  *1  eft  la 
peu  plus  petit.  Le  chaperon  ell  quadndcntc  ,&  muni 
fuptrieurcmcnt  d'un  tubercule  élevé  ,  fcrruj:inctti« 
Le  corcelec  eft  li:Ie ,  ar  oni*i ,  avec  les  boids  cré« 
ncK'S.  Les  clyrits  font  l.lL^.  Les  pattes  font  cilki^ 

U   fc  trouve  en  I-g^p:c« 


B  ou 

CorM.t*  tridtnt. 

Coprit  txfcBttlUtat  ,  thoract  intntit  tuprto,  ea- 
fùt  iaS  mdtntato  ,  tlytrit  nigris.  Ent,  ou  hifi.  aat, 
du  inf.  ScAKASÉ.  PL  ii.fy.  io«. 

Searmitut  tridtiu.  Fab.  Sptc.inf.tom.  t.  p,  i.}, 
■••  119. — Mont.  inf.  tom.  t. p.  ij.«".  147. 

Il  cil  on  peu  plus  pecic  que  le  Boufier  ioarnau. 
Le  dbapcton  cft  arrondi.  On  voie  au  milieu  de  b 
téce  oae  ligne  tranrverfale,  ^Icvife  ,  &  une  autre 
pofténeuiemcQi  plus  élevée,  ceimiDée  par  crois 
poioECS  ou  dcD  te  lu  les.  La  tète  cfl  d'un  noir  bronze 
antfricuicmcoc ,  &  cuivieufe  poll^ricurcmcoc.  Le 
corcelet  cft  cuivreux,  poir>rillé  ,  un  peu  coupé  an- 
tcrieurement  j  Se  muni  d'une  ligne  élevée,  iranf- 
TcrCxIe,  courte  :  on  voit  de  ciiaque  côré  une  petite 
feliète.  Point  d'écuflon.  Les  élytrfS  font  d'un  noir 
■n  peu  bleuâtre  ,  avec  quclijucs  liencs  longitudi- 
luJn,  régulières,  tièspcu  marquées.  Les  pattes 
&  le  de/lous  du  corps  font  d'un  noir  bronzé ,  avec 
quelques  poils  dun  roux  biun. 

11  fe  trouve  daas  l'Afrique  éqtiinozialc. 

ff.  BoDsiEft  Matfyas. 

Cor  RIS  Mar/yat. 

Cofn't  txfcttttUatas  ,  tntus  ^  thoract  mucico  , 
tiypia  rotundato ,  eapite  linta  iranfvi'fa  eltvata 
t3r.:iLjue  irtvi  pofiieo,  Ent.  ou  hifi.  nat.  des  inf.  Sca- 
liBl.   PL   Xl.fg.  IJi. 

0  TelTcmble  encictcincnt ,  pour  la  forme  Se  la 
raaiieai  ,  au  Boojler  émeraude.  Tout  le  corps  eft 
Sun  Tctï  noiiâue- bronzé.  Le  chaperoa  eft  arrondi , 
ouier.  La  léte  a  une  ligne  iranfvctrale  ,  élevée  ,  Se 
uc  corne  courte,  placée  à  la  partie  podirrieiire. 
Le  coTCclec  cft  lifle,  8c  a  un  point  enfoncé  de 
dtaqne  côi^.  Point  d'éctilTon.  les  élytres  ont  des 
ftiietàpcioe  marquées.  Les  jambes  an:tricurcs  ont 
paoc  dentelures  latcialcs. 

Il  a  iié  iTOavé  à  Madagafcar  par  M.  de  Corn- 
etfon.  Il  m'aété  auAi  communiqué  par  M.  Badîcr, 
qà  favoit  re(u  de  l'ille  de  France. 

100.  Bousier  onde. 

Cormi*  uadatiUf 

Ctpris  txfcuitllaïus  viridi-tneut  ,  elytris  fufcls, 
/^u  duiiija  andatis  ttfiattit  ;  capitis  tontu  pof- 
âa  treSo,  Ent.  ou  ii/l.  aat.  dis  inf.  Scarabî. 
«.  ii.>j.  1,4. 

n  cftde  la  grandeur  dti  £011^/- Bonafus.  Le  cha- 
feonclt  irrondi.  Latéte  eCl  verte,  bronzée,  armée 
pfténcaiemcot  d'une  corne  droite  ,  ckvée.  Le  cor- 
v!eT  eft  vert  cuivreux  ,  grand ,  convexe ,  avec  un 
ipiai  enfoncé  de  chaque  côté  ,  Se  une  ligne  lon- 

todiaalc  au  milieu  ,  peu  enfoncée.  L'éculfon  elt 

>^rcepiible.  Les  clyuei  font  ftriécs  j  d'un  noii 
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bronzé,  avec  deuxbandcsondjes  ,  te (Vacécs, placées 
l'une  au  milieu  ,  l'autre  vers  l'excrémité.  Le  delluus 
du  corps  ti.  les  pattes  font  d'un  vert  bronzé.  Lw 
jambes  apcéiieures  ont  quatre  dents  latérales. 

Il  a  été  trouvé  à  Madagafcar  par  M,  de  Gom- 
mer (on. 

loi.  Bousier  Apellc. 

CopKtt  Aptllcs. 

Coprh  e,ifcuttllasus  ,  thoract  ïntrmi  ,  capitis  eontu 
brcvijpmo  ,  tlytris  cintrtis  panais  clevath  fafcis. 
Eat.  ou  hiji.  ttat.  dtf  irf  Se  AtLABi.  PL  Il.fg.n7. 

Scaraitus  Aptllcs  fcuicHutus  ,  thoract  intrmi , 
capitis  Cirnu  brcvijfimo ,  liyfris  cintnit  panait 
cltvatis  atris.  Fab.  Spcc.  in]  tom.  1,  p.  ij.  nî.  ^tf. 
— Maitt.  inf  tam.  1.  p.  7.  n".  +8. 

VOET.  CoUopt.  tai.  i^.fig.  tj. 

Scarahiusfcabrofus.  JuLONSK.  CoUopt.  x.taH 

Il  eft  de  U  grandeur  du  Boufier  flagellé.  Le  de- 
vant de  la  cccc  eft  prcfque  arrondi.  La  ictc  eft  d'un 
brun  fauve  ,  avec  h  partie  antérieure  d'un  jaune 
doré  :  on  y  remarque  des  ligne*  élevées,  &  une 
corne  très-petite.  Le  corcelct  eft  raboteux,  d'ua 
brun  fauve  ,  avec  les  côtés  Se  deux  points  fur  le 
bord  antérieur  d'un  jaune  doré.  L'éculTon  eft  trcs- 
petii ,  8c  à  peine  apparent.  Les  élytres  font  d  un 
brun  fauve  ,  avec  des  lignes  longitudinales ,  peu 
élevées ,  fur  lefquclles  on  remarque  des  points 
élevés,  luifans,  noirâtres.  Le  dclTous  du  corps  eft 
d'un  jaune  brun,  les  pattes  font  d'un  jaune  doré, 
avec  du  noir  au-devant  des  cuilTcs  aniéricuies,  3C 
au- derrière  des  cuiJTespoftéiteuies, 

11  fc  trouve  au  Cap  de  Bonne -Efpéiance. 
101,  Bousier  Pelée, 
Comis  Ptltus, 

Copris  txfcuteUatus  muttcus  ,  thoract  mutîco  vît 
imprejfo ,  capitis  cornu  tlcvata  Ircviffimo.  Ent,  ou 
hifi,  nat.  du  inf.  Scarabé.  PI.  x-j.fig.  ijo. 

Il  eft  un  peu  plus  grand  Se  plus  épais  que  là 
Bovfier  mioncur.  Les  anieiuics  font  pâle».  Le  cha- 
peron eft  bidenté.  La  tête  eft  armée  d'une  corne 
élevée ,  très-courte.  Le  corcelct  eft  lifle ,  relevé, 
avec  un  léger  enfoncement  à  fa  partie  fupérieure* 
Point  d'écullon.  Les  élytres  font  lilTcs  j  mais  avec 
la  loupe  on  apperçoit  quelques  ftries  à  peine  niar- 
quées.  Les  jambes  antérieures  ont  trois  denlt  U-^ 
térales.  Tout  le  corps  eft  noir,  peu  luifiuit. 

Il  fc  trouve  au  Sénégal. 

10}.  Bousier  lîllonncur, 

CorKis  faUator, 

Copris  txfcuteUatus  aitr ,  capitis  tuiirculo  unie»  ^ 
tlytrrs  fiiiatis.  Ent,  ou  hi^l,  naît  «^  /"/•  ScA^ABi. 
PL  le.fg-  iH- 
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OTTSIER  penché. 

nucans, 

exfcutellatus  ^  tkoraee  antîce  împnjfo  ,  oc- 
na  erccia  apice  nucante.  Ent,  ou  Hift. 
inf,  ScARABB.    P/.     II.  fig,    i88.  a,  b. 

lus  nutans.  Fab.  Mant.inf,  tom,  i.  p,  i  y. 

us  nutans.J ABLOUSK.  CoUopt,  i.  tab^  14. 

rnblc  beaucoup  au    Boujter  nuchicorne  : 
crcment  noir.  Le  chaperon  cft   arrondi, 
o.ntu  ,  &  relevé  antérieurement.  La  tête 
pon-^rieurcraent  dune   corne    déptimce 
,  rc'cvée  &   reçue  dans  un  enfoncement 
c.   Le  corcel  t   eft  convexe  ,    pointillé  , 
un   pc  I    enfoncé   antér  *  uremcnt.  Point 
Les    élytres  font    courtes  ,    puintillées  , 
Iries  légulières,  formées  par  des  points 
Les  jambes  antérieu.es  ont  quatre  dcn- 
jraLs  • 

-lie  a  le  chaperon  arrondi  :   In  tête  n'a 
orne,    mais  deux  ligies  tranlverfaîcs , 
rlcv'es  ;   la   polteneurc   cft   plus    élevée 
ic  re.   Le    corccict    ell    un  peu    coupé 
ncn:  ,  &  il   a  q-  arrc   petites   dents. 

>uvc  en   Languedoc ,  en  Allemagne. 

>CsiER  nu:hi:orne, 

nuchicomis , 

yfjutclLtus  y  tkoraee  rotundato  inermi , 

in  a    erecid  gemina.  Ent.  ou  Hifl,    nat, 

C\RABÉ.    P/.   7    fig.    55, 

:^   nuchicomis,    LiNN.    Syjl.  Nat.  pag, 

14.  —  taun,  fuec,  n*.   381. 

is  nuchicomis.  Fab    Syft,   Entom.   pag. 

?4-  —  Spec,  inf.   tom,    i.   pag,    50.  «°, 

lant,  inf.  tom,    l.  pag.    ly.    «*.    i  yo. 

'ujco-niger ^  capiteciypearoanguluto  ^  penh 

'..ytris   ferrugineo  -  ncbulops  ,    brtvibus  , 

OFF.  Inf,  tom.  T.  p.  89.  «o,  3, 

fufco  n'iger  ,    capite  clypeato  angulato  , 

>,  t  ytris  brevibus  ftrîatis.GLOii.p,  8p. 

us  exfcute'latus  ater ,  corpore  ovato  brevi  , 

feis  nigro  maculatis  ,  occipite  maris  fpina 

3tG.  Mém.  tom.  4.  p.  i6ç,  n^,  9. 

visovinus.KkuInfp.  108. /i".  x. 

37.  Zooph.  pag.  454. 

i\,Anf.  tom.  1.  clajf,  i .  Scarab,  ttrr.  tab.  A. 

wi.  Scarab.  tab.  j.  fig.  9.  —14.  —EUm. 
»  49-j!^,  i.^Icon,  ir.f.  tab.  73.  /^.  4.  & 

'^^^'^^-/'^/û^.i5.J%.  18. 

[  *^'  nuchicomis.    Jablonsk.    CoUopt.  %, 


Searaiâtts   nuchicomis.   Scurakjc.  Enum,    inf. 
auft.  n®.  3. 

FouRC.  Entom.  par,  i.p.  14.  n®.  3.  b  pag.  14. 


«**.  4. 


ViLL.  Entom.  tom.  i.p.  14.»*^.  9. 

Il  reffemble  ,  pour  la  fotme  6c  la  grandeur ,  aa 
Boufier  Vache,  Le  chaperon  eft  arrondi.  La  tête 
eft  bronzée  &  armée  poftérieurcment  d'une  corae 
dépiiméc  à  fa  bafc ,  unidentée  de  chaque  côté  » 
élevée  ,  arrondie  y  &  un  peu  courbée  vers  Textré- 
mité.  Le  corcclet  eft  bronzé  :  il  a  un  enfoncement 
à  la  partie  antérieure ,  un  point  éleyé  de  chaque 
côté  ,  &  une  ligne  peu  enfoncée  vers  la  partie  poftc- 
rieure.  Point  d'écuÂbn.  Les  élytres  font  teflacées  , 
&  irréguhèrement  pointillées  de  noirâtre.  Le  dellous 
du  corps  eft  bronzé  noirâtre.  Les  pattes  fonc 
bronzées  noirâtres  ;  les  jambes  antérieures  onC 
quatre  dents  lat'iales. 

La  femelle  diffère  feulement  en  ce  que  la  corne 
de  la  tête  eft  très-courte  ,  &  que  le  corcclet  a  dcui; 
petits  tubercules  à  fa  partie  antérieure. 

U  fe  trouve  dans  prefque  toute  r£urope« 

iio.  Bousier  cénobite. 
CopRis  cœnobita. 

Copris  exfcutellatus^  thorace  rotundato  inermi 
viridi  ,  occipite  fpina  ereSia  bafi  depreffa,  En't.  ou 
hift.  nat.  des  inj   Se  arabe.  PI.  %6.fig.  xi8.  a.  b. 

Scarabdus  exfiutil'atus  thorace  rotundato  inermd 
viridi  ^  occipite  fpina  erc^a  armato,  Herbst.  Ar* 
chiv.  p.  4.  n^.  40. 

Cœnobita  fulgens .  Voet.  Coleopt.  tab.  i$.fig.xo. 

Scarabdus  cœnobita.  Jablonsk.  Coleopt.  t.  tab. 

Il  n'eft  peut-être  qu'une  variété  du  Boufier  nu- 
chicorne. Le  chaperon  eft  arrondi.  La  tête  eft  armée 
poftérieurement  d'une  corne  d;  primée  a  la  bafe  ^ 
pointue  à  l'extrémité.  Le  corcelet  eft  noir-bronzé  , 
pointillé  ,  légèrement  enfoncé  à  fa  partie  antérieure  , 
avec  une  ligne  enfoncée,  à  peine  marquée  fur  le 
dos.  Point  d'éculfon.  Les  élyt-es  font  teftacées  , 
fans  taches ,  prefque  ftriées.  Le  deffous  du  corps 
&  les  pattes  lont  bronzés.  Les  jambes  antéiieurcs 
ont  quatre  dents  latérales  ,  dont  lUC  peu  marquée. 

Il  a  été  envoyé  de  Nuremberg  à  M.  Dancic. 

m.  Bousier  verticicornc. 
Copris  verticicornis. 

Copris  exfcutellatus  ,  thorace  inermi  grifeo  nigrm 
punBato  ,  capitis  cornu  ereâo  bnvijfimo. 

Scarab Aus  verticicornis.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  17. 
«°.  lOf.  — Spcc.  inf  tom.  i.  p.  30,  n°,  135.—* 
Mant.  inf.  tom.  i.  p.  16.  /x°.  154. 

Il    rcfFemble    beaucoup  au  Boufier  nuchicorne  ; 
.  mais  il  eft  un  peu  plus  petit.  Le  chaperon  eft  arrondi , 
r  onze.  La  ccte  eft  munie  d'une  corne très*courte , 
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^renicefahhideniMo.  Lin.  Syfi.  nat.p.  ;4î.  b».  îS. 
—MuJ'.Luti.  Wr.p.  ij. 

Scaraitui  ficer.  Fab.  Sy/Î.  <nr.  p.  t!,  n°.  109. 
^Spt£,  inf.  wn.  1,  p,  ji.  n".  ijj  — Mant.  inf. 
tom.  i.p.  16,  n°.  i^j. 

S^araitut  exfcutillatus  ni^er  ,  eapitis  clypeo  lu- 
Mjco ,  margint  ontice  deiuicuUto  ,  ikoiace  tiyziif- 
fMt  Uxiiuj.^Dic.  Inf.  tom.  7.  p.  CjS.  n".  }6.  wi. 
A7-fig.   18. 

Hcsraitas  Uvis  ^  tkoract  ir.irmi ,  capite  antîct 
frxtUatato.  Osb.  îttr.p.  ç|. 

ScjTvktus  pHuIarius  niger  ,  elypto  ancice  ftirato^ 
tty:rii  ntha  'osi  maculatis  fubmoUiiul  plaMiufculis. 
LO£FL.  II. p.  ÎO. 

Petiv,  Ga^opk.  tah.  41.  fig.  t. 

VOïT.  S:arab.  Cah.  ^l.fig.  }?  &  40. 

ScHAETT.  leon.  inf.tab.  iQt.Jig.  j. 

S:jrabtiu  faur.  Jaslonse.  Cvitopt,  t.  tab,  \o. 
fi-  1- 

ViLi.  Eatom.  tom.  j.p.  ij.n^i 

H  ett  entièreincDr  noir.  Le  chaperon  efl  Rxâeati. 
La  tèic  eft  munie  de  deai  tubercules.  Le  corcelet 
eiî  lifle ,  convexe  ,  de  la  largeur  des  clyires  ,  arrondi 
poftérieutemeDC ,  cilié  fur  les  boids  laitiaui.  Poinc 
d'tCQiiun.  Les  clyoTS  font  lilVcs.  Le  dcllbus  du  corps 
cTt  couvert  de  poils  noirs.  Les  pattes  font  ciliées. 
In  jambes  antu'fjeures  font  aimées  Je  quatre  grandes 
Je=ts  ;  les  po(té[i;utes  font  un  peu  arquées. 

Il  efl  ircs-cotninun  dans  les  provinces  inéridio- 
Ba-'cs  <!c  la  France ,  vers  les  bords  de  la  met.  Il 
le  Trouve  audî  dans  tout  le  midi  de  l'Europe  , 
«aEi  rOtient  ,  en  Egypte ,  en  Barbarie  ,  au  Cap 
le  Bonzie-Efpcrance.  Scdaus  ptefque  toute  l'Afrique. 
Ccr  infccie  éccii  autrefois  en  vénération  en  Egypte  : 
«H  le  trouve  fculpté  Aie  les  colonnes  autiques  des 
éfTpaens  ,  qui  le  trouvent  à  Rome.  HU  ia  columnU 
*a:a4is  RomA  ixfadpius  ab  Mgyptiis.  Li»,    Syfi. 

M^'f.    J4Î.  , 

iil.   BovsiEK  variole. 
CorM.  li  variolofiu. 

Copris  txfciUiUitut  mutictu  nigtr  ,    clypto  fex- 
,   ik»race  puttUii  imprtffis  varlolofis  ,  femi- 
<jii;ii  wiidetlalis.  EiU.  ou  Uljl.   lUU.  dtt  inf. 
IScilAKÈ.  PI.  %.  fg.  60. 

Sta^btiiS  variolarus  cxfcuttUatui  mucicus,  clypta 

I  Uxmaato^  xhoract  tlyirifqut  nigrU,pua3is  l'âpre^ 

\%riolcfu.Y\%.  Mam.inf.  tom.  I.  p.  16.  n"-  i«i. 

n  leffembie  beaucoup  au  Boufitr  làeré ,  maïs  il 

n  peu  pins  petit.  Il  eft  entièrement   noir.  Le 

cnriidcnt^  La  tête  eft  fans  cornes  &  fans 

^  Le  co-ceict  eft  convexe ,  un  peu  plus 

lelesélytrcs,  couvert  de  poiats  enfoncés, 

Bsotout.  Point  d'écuflbn.  Les  élytrcs  font 

t,  laniftiies.  Les  jambes  aniéncurcs  ont  quatre 

i  Ici  quatre  auti  es  font  ciliées.  Les 

iret  ont  chacune  une  dent, 

R  m  n&âe  dgiu  IcfficnKs  ^  tçt  )?oniçt , 
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vers  les  bords  de  la  mer  Méditerranée  ,  dans  le« 
frovinces  méiidiocalcs  de  la  ftancc. 

Ity.  Bousier  large-col, 

CofRIS   htUollU. 

Lojns  txfciucllatiis muiicis  niger,  thpeoftxJtit- 
taio ,  tîytris  fulcaih .  Eut.  ou  kift.  nat,  des  inf.  Sca- 
Rabb.  Pi.  i.fig.  Éï. 

ScarahtUi  iatito'.lis.  LiN.  Syjl.  uat,  pag.  HJ- 
«'.  jS. 

Sca'abtat  laticoHis.  FnB.  Syfi.  tni,  pag.  1!.  »". 
iio, — Spcc.inf.tom.  1.  p.  ji.n'.  140.— Muni. 
inf.  tom.  i.p.  16.  n".  iéd. 

Copris  aiger  ;  capiti  ctypearo,  margiae  ftrraio  : 
tkoract  Uso  iàvi  j  t.'y tris  firiatit.GiOfi.  inf.  toqt.i^ 
pag.  89.  n".  1. 

LeHoticniot.  Geoff.  ih. 

ScarabdUî piùUûrius.RM.  p.  10$,  4. 

VOET,  Scarab.  tab.  %7-fig  41. 

Scarebius  laticotiis.  J&Bt-OMSK.  Coitopt,  t.  tah, 

10.  fg.  6. 

SuLx.Hi/l.inf.iab.  i.fig.  ). 
Coprit  jertatui.  FOUKC.   Éntom.    par.  pars.   I. 
pag.n.  n".  i. 

ViLLEas.  Enfom.  loni.  i.f.  ii.n".]!. 
U  refTemble  un  peu  au  Boafiir  facré,  mais  il  eft 
plus  pet't.  11  eft  entièrement  noir  &  luifanr.  Le 
chaperon  a  fîx  dentelures.  La  tête  eft  fans  cornet 
&  fans  tubercules.  Le  corcelet  eft  un  peu  plus 
large  que  les  élytrcs  ;  il  eft  liffe  ,  convete,  arron<li 
poftcricutcmenr.  Point  d'ccuffon.  Lés  élytrcs  font 
(illiinnées. -Les  bords  du  coicelet,  le  dclTous  du  ■ 
corps  Bl  les  pattes  font  couverts  de  psils  noirs. 
Les  jambes  antéticures  ont  quatre  dantclures  laie- 
Cet  infeéle  eft  très-commun  ^ans  les  provin- 
ces méridionales  de  la  îranee  :  il  vit  dans  les 
boufcs  &  les  lîcntcs  des  animaux;  il  ferme  des 
pilules,  &  il  eft  très-puant.  On  le  trouve  aulG 
dans  ptefquc  toute  la  Fiance,  en  Italie,  dws  une 
partie  de  l'Allemagne. 

110.  BonsiïK  Bacchus. 

Cotttt  Bacckus. 

Cteris  txfuie/.'atus  mutîeiu ,  ciypeù  qumiriitn- 
tatOy  tkoracepbbo  etytrifqut  glabiis,  Ent.  ou  H:fi, 
nat.  des  inf,  Scababi.  PI.   17- fig-    Kl. 

Scarabtus  Bacckus  J  av.  Sptc.  inf.  tom.  i.  p'g, 
jt.  n".  141.  —  Mant.  inf.  tom.  1.  pag.  17.  n". 
16), 

Searabttts  hcsiifpbzricns  coprideus ,  keaûfphji-' 
n'eus,  aplems  aitT  opaciu ;  gaUa  intnni ,  femior* 
iiculita^  anticc  obtufo-bidcntattf.  PàLl.  inf.Jiiir^ 
p.  10.  taè.  B.  fig.  1}.  A. 

Scarabtus.  Bacckus  JablOnse,  Çoleopt,  »,  tab, 
'9- fig-  A- 

Il  teâembic  beaucoup  an  Boufitr  hémirphéri- 
^uç ,  niais  ii  eft  deux  fois  plus  grand.  Tpm  \% 
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•orpi  cft  noir  te  IjsTxae  :  S  a  «se  fotme  ^ancSe, 
convexe  en  dtilas  de  f Lkce  ea  4e£oa^  Le  efaofc^ 
ron  c(l  rcnniné  par  irux  iesailares  iiôxiân  , 
rUà!an!cs  :  od  ^o  :  :'&r  la  zizz  dsMJ,  k'^cs  ^ 

Le  corcelet  cil  Ix.'Te  ,  cflCTiie  ,  arec  aac  infref- 

•»  • 

€fKt» 


don  irrégoltcrc  ,    pea  3!arc>ie€   ^ 
Point  d'ccodoa.  L«  *'7trM  .cet  '"*•''- 


Les  jambes  izzencz^r^^  ccc  sn 
les  rccoi''des  o=c  sro^  f  gtcci  ccviccs ,  aacx  cri 
les  poft^neores  tocr  mzroLoaîia,  flc  ooc  de  cba* 
^oe  côci  des  crézeljres  iiScz  îùaianzr' 
Il  fe  GTOCTc  aa  Cap  ^ 
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I.  BocsiUL  Efcvlapc 

Copris  exfcmstILzTTU  wuxi^ 
diiUAio ,    Atxsià^s    ixi 

dis  iyi  ScaRaix.  PL  14.  fg,  rc7. 

Il  eft  de  U  çranievr  ia  Bomftr  (àcré.  Tooc  le 
corps  eil  d'an  ooir  cxès-feocé.  La  iccc  cft  niaii- 
gulaire,  &  les  aocScs  tatctaax  fiant  aigus.  La  partie 
ancêrieare  cil  mimie  de  ^«asxe  ^sntelorcs  ,  doot 
deex  aa  milieu,  pîvs  tai  Uaces  &  anoadîes,  & 
une  de  cka«^ae  oxé,  p^us  coone  ât  pocnnic.  Le 
deâas  de  la  tète  ed  îtîîê.  Le  corcdct  cft  larre , 
convexe  «  Life  ,  rebocdê  »  ar^c  Us  bocis  dSés. 
Foinr  <f  cca,!on.  Les  ctyoes  too:  IîjSes  ,  rcbordêcs  , 
avec  la  future  un  peu  ickTêc.  Les  lanodics  aacé« 
xieares  ont  «^ua:re  dents  Latérales. 

Il  îe  trouve  au  Cap  de  Bonnc^Eipêraacc. 

m.  BorsitR  bodiL. 

Û€S  inf,  SCARAII.  P/.  i*.//,  ifi.i, 

«•.  lîl.  —  Sp€C.  :mf    fiMi.    I.  ^.    ji,  «•.    i4|. 
—  Mttnt,  inf,  rc«.    i.  /«t^,  1-,  «•.  144. 

IlcU  a  peu  ptèsdcU  grandeur  du  Bo^hxt^t- 
col.  Il  clk  non  c«c  peu  lui  ^cc.  Le  chapen>n  efî'un 
peu  iclevc  de  ch-t^uc  cc«t  «  &  il  a  «quatre  deoce- 
lurcs  «  dotiC  deux  au  m:heu«  p.us  pointues  que 
les  Utéralcs.  Le  cotcclet  ell  laitrcaicnt  échancré 
anurieurcment  pour  reccwMr  la  tccc;ileft  un  peu 
^pguleux  lur  ks  côics,  luFe  &  conrcxe  en  dcflus, 
avec  un  point  c  cvc  de  chique  côcc  ;  il  cil  ar.'ondi 
p)ll<  r.ev  lemcnt.  I*oin:  d'cvjtlon.  Les  clytrcs  ont 
des  lines  peu  ma.^u'cs,  tormccs  par  des  points 
^Icvvs  &:  cnîbuccs  A!:c:na!:vcnieiu.  On  remarauc 
une  liçiic  tievcc  ,  coi:;ic  ,  Iorgi:udira!e  ,  de  cna- 

3UC  cote  de  ta  bàle  »  5c  une  el^-\anon  en  forme 
c  bollc  de  cii.ti]  ic  cô:c  i^e  la  future  ,  vers  la 
l'ulc.  Les  ancniuilcs  &.  la  n*.iflc  des  antennes^  font 
d  u:.e  coukur  re:;i]';ircu:cbri;riC.  On  voit  un^tachc 
biune  a  la  baie  ^i.icrt.arc  des  cuiifes  de  devant. 

JLfi  jâuibci  folUxiciucs  loac  joiaccs  »  longues  & 
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a  r^toées  t  les  jambes  de  devant  ont  uois 
cxt.4iecres,  &  une  feule  interne. 
11  fe  trouve  en  Amérique. 

II).  BocsjiR  Icare. 

CoFKîs  Icarms. 

Cap'is  exfcuti/fanu  muticas  éneus ,  d 
érimtnzMQ  ,  efytris  élevât is  fulcads.  Em 
«tff.  des  inf.  Se  ARABE.  P/.   id.  /^.   if 

Il  cft  de  la  grandeur  du  Boufier  fa 
le  corps  cft  d'une  couleur  bronzée  ,  plus 
en  dcâôus  qu'en  deflus«  Le  chaperon  c: 
par  quatre  pemes  dentcluies.  La  tête  ei 
les  cotes  font  un  peu  anguleux.  Le  ce 
|lêgcrement  convexe  ,  liiTe ,  prefque  an^ 
es  côtés,  avec  une  petite  inipreflion  1 
cliaque  côté.  Point  d'écufTon.  Les  élytre 
kmées  5c  un  peu  élevées  an  milieu.  Les  ] 
cuivreufes ,  les  quatre  jambes  podérieuic 
fieurs  lignes  longitudinales  élevées  :  elles 
longues  Bi  un  peu  arquées. 

11  fe  trouve  dans  l'Amérique  méxidioi 

Du  cabiner  de  M.  Banks« 

114.  Bousier  cuivreux. 
Cortits  cmprtus, 

Copris  exfcuteltatus  mut  t  eus  rugro-cup 
peo  tWÊMrginatOy  thoraci  gikho.  Lnt.  ou 
et  s  imf.  Se  ARABE.  PL  7*fig»  5  S. 

S^aréiSdus  cupreuu  Fab.  Sy/i.  Entom, 
»**•  115.  —  5/ec.  inf,  tom,  1.  pag,  ji, 
^^  MdMt.  inf  tom,    I.  pag,   17.   II*.    1 

U  eft  à  peu  près  de  la  grandeur  du  Bouj 
mais  il  cil  plus  convexe.  Tout  le  dellu< 
eft  d'une  couleur  cuivrenfc,  un  peu  br 
le  deâbos  cfl  noir  5:  iuifant.  Le  ch  pcron 
dC  La  tête  elt  litlc ,  &  ks  côcc^  foi 
anguleux.  Le  corcelet  eil  litlè ,  huemctn 
avec  un  petit  point  clcvé  de  chacun  m 
d*ccudon.  Les  élytrcs  font  blks  &  cciv 
pa:tcs  font  noires  ;  les  cuuics  anrtnc 
coœprimc'cs  &  comme  tranch^r.'.cs  :r.:c:: 
Les  jambes  poftérieurv s  font  anguleu  cn 
arque  es  fi:  ancz  longues. 

Il  f:  trouve  en  Afrique  ,  au  5éiu'k»al 
rapporté  par  M.  Geoffroy  de  Vi.Liiwuv» 

ii5.BocsiiR  Ailyanax. 

Cortiis  jijiyjnjx,, 

C^fris  exfcuttllattit  mut  Lus  f,.fu^-A^i 
ôiuC'it^ito  ilyiris  firiatis.  En  t.  va  Ii:Jl. 
inf   ScaRabi.    P/.  1-;.  fg,    155. 

U  efl  une  fois  plus  petit  que  le  IIjlj 
Tout  le  corps  e(l  bronze  noirâire  lui..i:: 
pcron  a  deux  dents  avancées  ^ior.(:ic!>.  1 
lillc.  Le  corcelet  ell  liiTe  &  convexe.  Tomt 

1  Leséijties  fout  iUiées.  Les  pattes  iont  noi 
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arcs  font  un  peu  plus  longues  que  les  autres  ; 
es  antérieures  ont  trois  dents  latérales. 

trouve .... 

abinet  de  M.  Hédouin. 

Bousier  Ménalquc. 

is  Menalcas. 

I 

t txfcutellatus  mutîcus ^  clypeo^ rotuniato ^ 
leus  y  elytris  tefiaceis ,  futura  lintifque  tri  - 
atis  viridiSus,   Ent.  ou  Hift.  nat,  des  inf, 

!•    Pi.   1.  fig,    II.    tf.   6, 

hàus  Mcnâlcas  coprideus  ^  fericeus  viridi- 
,  elytris  grifeis  ^  viridi-nervofis ,  gale  a  rhom- 
:omuta  ,  pedibus  anticis  adaHyùs.  Pallas. 
/>.  pag,  ^.\tah.  A,  fig»  4.  a,  b. 
bdus  htimerofus.  Pallas.  itin,  i.  app.  p» 
.   15. 

Vcmble  on  peu  au  Boufier  5phinx ,  mais  il 
re  elTenticlIcraent.  Le  chaperon  e(l  arrondi.* 

efl  d'un  vcrd  bronzé  ;  elle  a  une  petite 
1  cranverfale  antérieurement ,  une  ligne 
falc ,  élevée  au  milieu  ,  &  une  petite  elé- 
Dftérieure.  Le  corcclet  eft  vftt  bronzé^  poin- 
Tec  une  ligne  longitudinale ,  peu  enfbn- 
:u  marquée ,  un  point  enfonce  »  de  cha- 
:é  ,  &  deux  autres  rapproches  à  la 
>o{îcrieure.  Point  d'écuflon.  Les  élytres 
lacées  ,  avec  la  future ,  &  trois  lignes  éle- 
:  chaque  ,  d'un  vert  bronzé.  Le  dcffous 
•s  &  les  pattes  font  d'un  vert  bronzé, 
bcs  aiitéiieures  n'ont  point  de  tarfcs  : 
«it  aifez  longues  &  munies  de  quatre 
lérales.  Les  cuifTcs  »oftéricures  ont  une  pe- 
kt    à  leur  bafe  poftérieure  ,  &    une  épine 

au  milieu  de  leur  partie  antérieure* 
trouve  au  nord  de  la  mer  Cafpieune  ^  vers 
i. 

Bousier  ongle. 

js  ungulculatus . 

s  exfcutellatus  muticus  nîger  ^  dypeo  inte- 
norihus  dentatis ,  tibiis  anticis  fubius   un- 
is. Ent.  ou  Hifi,  nat,  des  inf.  Se  arabe.  PI, 
iSo.  a.  b. 

t  un  peu  plus  grand  que  le  Boufier  Inuus. 
c  corps  eft  noir  &  luifant.  Le  chaperon  c(l 
.  La  tétc  a  deux  élévations  trantvcrfalcs. 
:clct  eft  élevé  ,  convexe  ,  point  lié  ,  avec  un 
usent  de  chaque  côté  ,  Se  deux  autres  rap- 
s  poftérieurcment.  L'écullon  eft  inipcrcepti- 
c$  tlytres  font  ftriécs.  Le  dedous  du  corps 
ttîcrt  de  poils  rouflatres.  Toutes  les  cuillcs 
Icntécsi  les  poftéiieurcs  ont  une  dent  trcs- 
e,  arquée  Les  jambes  antcrieurcs  ont  quarc 
Uérales ,  &  un  onglet  très-grand ,  un  peu 
K  )Ucé  à  la  pattic  infcricuxc. 
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Les  cui/Tes  de  la  femelle  font  fans  dents»  éc  les 
jambes  fans  onglet. 

Il  fe  trouve  au  Sénégal;  il  a  été  rapporté  par 
M.  GeoSroy  de  Villeneuve. 

1x8.  Bousier  Hefpérus. 

CopR/s  Hefpérus, 

Copris  exfcutellatus  muticus  vifidis  nitens ,  Céf^ 
pite  fubtrituberculato  y  elytris  ftriatls»  Ent,  ou 
H^ft,    nat.   des  inf  Se  arabe.  PL  14.  fig,  1x9. 

Ce  Boufier  eft  très-br:llant  ;  il  eft  d'une  belle 
couleur  verte  dorée  en-delTus  ,  &  d'une  très-belle 
couleur  de  cuivre  en-delTous.  Le  chaperon  eft  pres- 
que arrondi  ;  &  on  voit ,  au-defliis  de  la  tète  ,  trois 
tubercules  très-petits  >  dont  deux  latéraux  à  peine 
apparens.  Le  corcelet  eft  élevé  ,  convexe ,  finement 
pointillé ,  avec  une  petite  foifette  de  chaque  côté. 
Les  élytres  font  (illonées ,  ftriées ,  &  on  apperçoic 
une  fuite  de  points  enfoncés  dans  chaque  ftrie.  Les 
côtés  font  un  peu  cuivreux. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales ,  à  Madra^l 

Du  cabinet  de  M.  ^^uiks. 

129.  Bousier  émeraude. 

Copris  fmaragiulus, 

Copris  exfcutellatus  muticus  éneus  nitiduSy  cfy" 
peo  bidentato.  Ent,  eu  Hifi*  nat.  des  inf  Scarabs, 
PI.   14.  fig.  131. 

Scarabdus  fmaragdufus.  Fab.  Spec.  inf  tom,  i.' 
pag.  34.  «o,  157,  —  Mant,  inf  tom.  |.  pag.  18. 
«°.  179. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Boufier  Bonafus.  Il  eft 
d'une  couleur  verte  foncée  i^ès-brillante  ea-deflus, 
&  d'une  couleur  verte  noirâtre  luifante  en-dcflous. 
la  tète  eft  lille,  &  terminée  antéiieurement  pat 
deux  dentelures.  Le  corcelet  eft  lilfe  &  arrondi» 
Les  élytres  font  IiHes  ,  fans  points  &  fans  ftries.  Les 
antennes  font  d'un  veit  noirâtre  ,  avec  la  rmHc 
qui  les  termine  brune.  Les  pattes  font  noirâtres  , 
luifantes.  Les  élytres  font  un  peu  plus  courtes  que 
l'abdomen. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale ,  at 
Oréfîl. 

130.  Bousier  brillant. 

CoPKis  nitens^ 

Copris  exfcutellatus  inermis ,  cupreus ,  clypeo  qua^ 
dridentato^  ikorace  uerinque  puncfo  impre^ffo.  Ent,  ou 
Hift,   nat.  des  inf  ScARAsi.  PL  7.  fig,   55. 

Il  refl'embîc  au  Boufier  pilulaire.  Le  defTus  du 
corps  &  les  pattes  brillent  d'une  couleur  de  cui- 
vre rouvre.  Les  antennes  A)nt  noirv.'S  ;  le  chaperon 
a  quatre  dentelures.  La  tète  eft  liirc>  le  corcelet 
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efl  lifle,  avec  un  cnfoncemcat  de  chaque  cât^. 
Potnc  d'^cudon.  Les  élycrcs  font  Hfl'es,  un  peu  fl- 
ouées fur  les  côtes.  Les  jambes  ancërieurcs  ont  trots 
dents  latérales  >  les  pollcricures  font  alTcz  longues  » 
&  un  peu  arguées. 

Il  fc  trouve  au  Sénégal ,  d*ou  il  a  été  rapporté 
par  M.  Geoflioy  de  Villeneuve. 

1)1.  Bousier  finué. 

CoFRis  Jînuatuf, 

Capris  txfcutclldtus  maticus  n'ger ^  cfypto  hi^ 
Jentato  d/uennis  fluvefcentibus.  Ene,  ou  ÉJji,  tutt. 
dês  inf.  ScA&ABi.  Pi.  II.  fig.   189. 

Il  refTemble  beaucoup  au  i^o;</rr  ptlolaire  »  mais 
il  efV  un  peu  plus  grand ,  &  un  peu  plus  déprimé. 
Les  antennes  font  d'un  jaune  fauve.  Le  chaperon 
eii  bidenié  ,  avec  deux  autres  dentelures  latérales  « 
peu  mari]uces.  Tciut  le  ded'us  du  corps  e(l  d'un 
noir  un  peu  bronzé.  Le  deflbus  Se  les  pattes  font 
noires.  Le  corcclet  eft  aflêz  grand,  convezc,  avec 
un  point  enfoncé  de  chaque  côté.  Les  élytres  font 
litres,  prcfque  ftriées ,  (înuées  de  chaque  coté.  Point 
d'écuflon.  Les  jambes  antérieures  font  crénelées  »  & 
terminées  par  trois  dents.  Les  jambes  poftérieures 
font  aflex  longues  8c  arquées. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales. 

1)2.  BOUSII&  liflc, 
Copttis  Uvis, 

Covris  txfcuttlUtus  muticus  niger  fuhênems ,  ciy^ 
peo  fuyhiitntato  «  efytris  inttgris  abdomine  hrevio- 
hbus,  tn(,  ou  Hijl.    nat,  dis  inf,  Scarabi.  Pi. 

10.  fg'  %9' 

Scarahàus  pilularû|^  Drc.  Mtm.  tom.  4.  pmg. 
|ii.  A*.  7.  fi,  it.  jy.  14. 

Scdrabius  i^vis,  D&uey.  ///.  of  inf,  toi,  5 y. 

Scarahéus  piitUarius.  Catesb*  Caroi»  app. 
toi.  II. 

Voit.  Coltopt.  tah.  17.  fg.  37. 

Il  diffère  évidemment  du  Boufitr  pilulaîre ,  avec 
lequel  il  a  été  confondu  par  p!u(îciirs  Auieurs.  Tout 
k  corps  eft  noir,  légèrement  bronzé  ,  fur- tout 
fur  le  corcelet.  La  tête  c(l  lilTe.  Le  chaperon  a  un 
petit  rebord ,  Se  deuz  dents  peu  marquées  i  fa 
partie  antérieure.  Le  corcelet  ch  KTe  ,  un  peu  con- 
veie»  arrondi  poflcrieu:emcnt.  Point  d'cculTon.  Les 
élytres  fontliflcSy  entièrcs^a'roadies  latéralement, 
un  peu  plus  courtes  que  l'abdomen.  Les  pattes  font 
de  longueur  moyenne  >  les  jambes  antérieures  ont 
Ilots  dents  latérales. 

Il  fe  trouve  dans  la  Caroline ,  la  Penfylranie. 
i}}«BoustiA  pilulaire. 
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Copris  txfcuttiiatus  muticus  niger  opaci 
tiiorace  poftice  rotundato,  Ent.  ou  Ht  fi,  nui 
SCARABÎ.  Pi.  10.  fig.  ^i. 

Scarabéus  pilularius  txfcuttiiatus  muti, 
opacus  iàvis  «  fubtks  dntus ,  tftoract  pofiù 
date.  Lin.  ^yft,  A'ar.  pag,  550.  n?,  40. 
Lud.   Uir.  pag,   19. 

Copris  nigtr ,  capitt  ciyptato ,  tiytris 
txttriort  finuatis.  Geoff.  inf,  tom.  i. 
«^  8. 

Le  Bouptr  à  couture.    Geoff.   Ib. 

Scarabdus  Mopfus  copndtus ,  attr  opaci 
rimus ,  guiea  inermi ,  fubtmurginata  iàvig 
hiis  pofiicis  arcuatis ,  tiioract  utrinqut  ja 
foitta,  Pall.    Icon,    inf  Sibir.   pag,    |. 

VOZT.    Coitopt,  tab.  x6,  fg.  18. 
SULZ.   Hifi.  tnf  tab.  l.fig.  7. 
Jablonsk.  Coieopt,  i.  tab.   xo.  fig.  y, 
ScHAEFF.  Icon,  inf  tom.  i.  tab.   3.  fi 
ScarabdUs  finuatus,  FOURC.  Entom,  par, 
a*».  8. 

ViLi..  Entom.  tom.  \.  pag.  11.  n*^.   j 

Il  eft  prcfque  de  la  grandeur*  du  Bou 
tanricr.  Le  chaperon  eft  échancré.  La  te 
lignes  élevées,  dont  une  lor>gituc{inaIe  ,  ai 
Si  deuz  obliques.  Le  cotcclct  cl\  grande 
levé*  arrondi  poriéricurcmenc  ,  avec  un 
foncé  de  chaque  côte.  Point  d'ôculfon  L. 
(ont  li/Tes,  (înuées  fur  les  côté'.  Le  dw-iius 
eft  noir;  le  de^Tous  eft  noir  Si  luiranr. 
bes  antérieures  ont  trois  dents  latérales  > 
térieures  font  adcz  longues  &  arquées. 

On  le  trouve  trîîs-fréqucmment   àAT\^ 
vinces   méridionales  de  la  France  ,  en  Lfp. 
Italie  y  dans  les  fientes  des  animauz  ,  ceci 
mer  Se  à  rouler  des  pilules. 

154.  Bousier  flagellé. 

Cor  dis  fiagtiidtds. 

Copris  txfcuttiiatus  muticus  nigtr  opacu 
tmarginato  ,  tiytris  fcjbris.  En:,  ou  H-Ji. 
inf   SCARABÉ.   Pi.    7.  fig,  51.   d.    b. 

Scarabdus  fidgtiidtut,  Fab.  Syfi.  Entofn. 
«•.   \\é,'^Sp€C,  inf  tom.    i.   pa^.    ;i. 
'^  Mant  inf  tom.   1.  p.   17.  n'\    \c%. 

Scarabàus  rugofus.  Scor.   Erro-n.  c  :rt 
Scarabdus  coriarius  txfcutîildrus  mu::, 
tftoract  eiytrifqut  rugofis.  Jablonsk.   tt 
pag.    jon.  n»».  ic^.  tab,  xo.  fig.  4. 

Il  refTemble  beaucoup  au  Bouficr  pilu^j 
il  eft  ordinairement  plus  petit  :  il  eft  noir 
peron  eft  échincré.  La  tête  a  dcui  lignes  • 

I  élevées,  le  corcelet  eft  grand  ,  convexe  ,  r 
inçndi  ^ftéricarcmçnt  ;  il  a  un  f  ^i^c  p 
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:i.  Les  élytres  font  raboteufes,  un  peu 
:  les  côtés.  Les  pattes  font  de  longueur 
les  jambes  antérieures  ont  deux  ou 
:lure$  latérales  5  les  poftcrieures  font  un 
es. 

ivé  cet  infede  en  Provence  dans  les  fientes, 
former  des  pilules  5  il  f e  trouve  auAi  en 


3USIER  Palcmon. 

Paicmo. 

xfcutzli'atus  muthus  ,  niger ,   clypeo  fex 
tlytns  fcdbr'ts   fubfiriatis,  Ent.    ou  Hift, 

x/i  SCARAEÉ.    PL  Z'J'fig*  ^34* 

is  petit  &  plus  déprimé  que  le  Boufier^i- 
ut  le  corps  eft  noir  Scluilaot.  Le  chaperon 
:Iurcs  bien  marquées  Le  corcelet  eft  plus 
es  clytres,  pointillé  &  cil:é.  L'ccufïbn  cft 
blc.  Les  clytres  fcnt  rabotcufcs  ,  légcrc- 
es.  Le  flernum  ell  un  peu  avancé.  Les 
c  longues ,  un  peu  velues.  Les  jambes 
font  arquées  &  quadridencécs. 

uvc  au  Sénégal,  &  m*a  été  envoyé  par 
ralier  de  Sade. 

>usi£R  de  Koenig. 

KcenigiL 

xfcuteiiatus  muticus  ,  niger  ,  clypeo  bi^ 
lorace  fcabro  ,  elytrU  puniils  cinereis,  Ent, 
le,  des  inf,ScAKABi.  PL  9»  fig*  77m 
'is  Kocnigii  exjcutellatus  muticus  ,  clypeo 
tkorace  fcabro  ,  elytris  variolofis»  Fab. 
n.  p.  19,  /z°.  114.  — Spec.  inf.  tom,  i. 
°-  I45.  — Mant,  inf,  tom,    i.  pag.  17. 

us  fcriptus  coprideus  niger ,  galea  biden- 

ei  cdllis  Uvigatis  ,  elytris  fuicatis  ,  punc- 

bus  canis  ordine  duplici,  Pall.  Icon,  inf, 

4,fig.7. 

.  Co  eopt,  p.  12.  /2**.  43. 

«SK.   CoUopt,  i,tùb,  li^.fig.  8. 

mble  au  Boufier  pilulaire  ,  mais  il  e(l 
plus  petit.  H  e(l  noir.  Le  chaperon  eft 
Le  coicclet  efl  grand  ,  convexe  ^  avec  des 
:vés ,  liiîes  ,  &  un  point  enfoncé  à  la 
^érieure,  couvert  de  poils  grisâtres.  Point 
Les  élytres  ont  des  (Iries  élevées ,  &  deux 
ranfycrfalcs  de  points  oblong^ ,  enfoncés , 
de  poils  cendrés.  Elles  font  finuéesde  chaque 
>  on  remarque  à  cet  endroit  un  point  blatk- 
Lcs  jambes  antérieures  ont  trois  dents  aflèz 
jlfispoftérieures  font  adcz  longues,  &  un 

•^ttouK  j^ux  Indes  orientales ,  dans  les  défcrts 
Unuie, 
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lyj.  Bousier  de  SchaefFer. 
CoPRis  Sckaefferi, 


^ 


Copris  exfcutellatus  muticus  ,  thorace  rotundato^ 
clypeo  emarginato  ^  elytris  triangulis  ,  femorihus 
pofttcis  elongatis  dtntatis,  Ent,  ou  hift,  nat,  des  inf 
Scarabé.  pi.  S'fig*^l* 

Scarabâus  Schaefferi.  LiN.  Syft,  nat,  pag,  550. 
«*^.  41. 

Scarabéuts  Schaeffcri,  Fab.  Syft,  ent.  p.  1^.  n\ 

117-  — ^P^^-  '"/  ^^'"-   I.  />.  31.  n^,  148.  — Mant. 
inf  tom,  i.p,  17.  «*>.  i^p, 

Copris  niger ,  mdibus  longis,  ftmorum  pofterio'* 
rum  bafi  denticulata  ,  elytris  poflice  gibbis,  Geoff. 
Inf  tom,  I.  p,  91,  n^,  9, 

Le  ^o^/yî'^r  Araignée,  Geoff.  iA. 

Scarabéius  longi-ts,  Scqp.  Entom.  carn.  b®.  14^. 

ScHAEFF.  Icon,  ir.f  tab,  5.  fig,  8. 

Volt.  Colcopt,  tab.  l^.fig.  17. 

Jablonsk.  Colcopt,!,  tab,  !o»  fig,  5, 

ScaraùAus  Aracli(ioides ,  Fo  U  Rc .  Ëntom,  par.  p.  i  ; 
pag.ij,n?.9^ 

ViLL.  Entom.  tom,  i: p,  12.  n^,  35. 

Il  eft  entièrement  noir.  Le  chaperon  cft  biderité«< 
Le  corcelet  cft  grand  ,  relevé  ,  échancré  antéiieurç- 
ment ,  arrondi  poitéricurement.  Point  d'écuflon. 
Les  élytres  font  courtes ,  prefquc  triangulaires.  Entre 
les  quatre  pattes  poftérieures  ,  on  remarque  un  en- 
foncement. Les  pattes  font  affez  longues  ;  les  pofté- 
rieures  ,  les  plus  longues  de  toutes ,  ont  une  dent  à": 
Icurbafe ,  &  une  autre  vers  l'extrémicé  :  les  j,4ii^bcs 
antérieures  ont  trois  dents  latérales. 

Il  fe  trouve  en  France,  en  Allemagne,  en  Efpagnc 
en  Italie  ,  dans  les  fientes. 


138.  Bousier  longipèdc. 

Copris  longipès, 

Copris  exfcutellatus  muticus  niger ,  clypto  fex* 
denâato^  pedibus  quatuor  pofiich  longioribus,  Ent^ 
ou  hifi,  nat,  des  inf  Scarabé.  PI,  i^,  fig,  177, 

Il  reffemble  entièrement  au  Boufier  de  SchaefFer , 
mais  il  eft  trois  ou  quatre  fois  plus  petit.  Tout  le  corps 
eft  noir.  Le  chaperon  a  fix  dentelures  ,  dont  deux  au 
milieu  ,  un  peu  faillantes ,  Si  deux  de  chaque  côté , 
arrondies ,  peu  faillantes.  Le  corcelet  cft  grand  , 
fimple ,  élevé ,  arrondi  poftérieurement.  Point  d'ë- 
cufion.  Les  jélytres  font  fimples ,  beaucoup  plus 
étroites  à  leur  extrémité  qu'à  la  bafe.  Les  pattes 
antérieures  font  de  longueur  moyenne,  ciliées  3  celles 
du  milieu  font  affez  longues ,  &  les  poftéricures  font 
très- longues.  Les  cuiffes  font  un  peu  renflées ,  6c 
les  jambes  font  légèrement  arquées. 

Il  fe  trouve  au  cap  de  Bonnc-Efy^rancCa 

135».  Bousier  oblique. 

Copris  obUqms^ 


\  \ 


'î'-^ 
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•         «••  m.  .kli 
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t      ■         f    ■ 
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obfccr.  I-ç  îam^cç  an:é:icurs$  onr  trois  i 

■ 

ri! es  bien  miri]uic^. 
Il  fc  crouvc  a  Caycmc. 

ii>i.  Bousier  Hiualidc. 

CorK.-j  J'huai: dus, 

C:,':s  exfzutellatus  mutîzus  ,  n:g^O'i,n 
.u  jc.VL.::  t.:  arrarjwj: .      Tfr  i^^^il'.^ro ^e!\trîs  Ji'iacis, 

:t.:.z   uiii.a.î.  «;.i'L.  la  '■■  •  .-A-f --/•-•'•' .«^'V /''''''"•  ^"'•■ 

.  — J^T.  iz!.:ont,\.p.  17.»  .  171. 


■-  r'.r.r  ,  /l  v^j,  tho'ace  ' 

' .   .  r.    :  1 .  J~  • .  9  ■  ^^'  T  ^  • 

•  .  riiLii 'j:::  rciur^j  :^:  les 
.:.   nu  ?:»:nn    m    V   rrr- 


ri-v    ai 


i. 


L..-.. 


«      1  £   ::&  Tvnmrxz  vx 


fc^ 


•."rt  - 


■  1 


.  . .. . Li 


n  :.":  i  prine  p!us  grand  que  le  BolJ:.  •• 
Tr»L:  li  r.".rw  c'.î  broric  ,  luiCint.  l  c  ct\i 
.^^  m-âi-.r:.  li:r:c  eit  lif.c.  Le  corceîctc!^ 

*  ùfi:-  1  îur:-a;-  cf:  nés  petit ,  &  a  pcii:c  app 

:.-•-   rî.î».'-     .•.-.—:;.•:   ?r.r*-  L  Ii  r^ir^f  li  r  eâ:  ,  dans  les  bottfcs. 


*^ 


^  t  ^      • 


J-.  •'i 


/f.  — ^    jî;.".  ij:^-  ^ru  ?rLr.Vif ,  cl\peo  f: 

-    ■         ■    -  * 


<». 


''-t:  "^-s.*;:    -*--." 


_w       ••  - 


-,  *'.  "ri. 


— — ï» 


\  -  -         i  - 

r-    .  - 


zV  :iiir   .-*  ir^"-i  ;.  r;»i-  .'crr*  jirr.2  :•-;  .^  c 


*-l 


•"    i'   , 


-•■     ■■•■  lî.*'*"^**      ^^«i'' 

I    ..    rriL'-i  ai::.  înjci  :ir^z:a!es. 


J.«     •:.'' 


-"•^i 


I  ." 

■ 

T.  ••      •    Tl*"       ~     ••  .^    •  •       *      "jl*" 

■1:-.     4e«uiior..    L«*  e.vccft  ûcr  v 
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Brooz^ct.  les  jamb»  ani&ieures   ont  troii   dents 
bcéralcf. 

Il  a  ^té  rapporté  de    Corée  par  M.   A<Iaiiroii. 

I4(.  Bousier  grcna. 

CortLis  gratulatjS. 

Coprii  txfeu'tllatus  mat'eut  nigtr'opactts ,  elypto 
anarginato  atgu-ato  ,  tlytris  flriaio  -  g'anutatls. 
Elit,  ou  h'ft.  aat.  lits  inf.  ScaRabé.  Pi    H.  fy.  6-j. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  (]uc  le  Boufer  f  iani;uliirc. 
Tout  le  corps  efl  noir,  point  A\i  tou;^  luiOtnt.  Le 
chaperon  elt  échancré  ant^ixurc:ncnt ,  ar}|:ulciii 
n>nt  autour .  avec  les  angles  arrondis.  I  a  cccv  Se  le 
cotceleï  font  finement  cliietinés  ,  &  n'ont  ni  lignes 
ai  tubercules.  Point  d  ccDilon.  Les  élytres  ont  des 
points  élevés  ,  grenus,  rai  gc;  en  (l  rie  s.  Les  jambes 
an.étieutcs  ont  trots  dents  latérales  &  quelques  pe- 
tites créncluTcs  Les  pattes  poftéhcmcs  font  un  peu 
plus  longues  que  les  aunes. 

U  fc  trouve 

1^6.    Bousier  ceint. 

CorKt*   cinâus, 

Coprit  txfiuttl/atas  mulicus  niger ,  etylroram 
margiae  pal-'do  ,  c'ypto  emarginato.  £nt,  on  Hijl. 
nmt.  dit  inf.  ScaRabé.  PL  io.  fig.  yo. 

Scarahtui  cinâat.TJt».  SyS.  ent.  p.  ^o.  n".  itj. 
^—Sptc.  inf.  tom.  i.  p.  54.  n",  15S.  —Mant.  inf. 
tom.  \.p.  |8.  n".  lyS. 

Il  rclTcmble  un  peu  ,  pouih  forme  8c  la  grandeur, 
an  Boafitr  flavipidc.  Le  chaperon  cH  un  peu  échan- 
'cré.  Latéic  cH  noire  Se  lifTe.  Le  cotcclct  ell  arrondi , 
%n  peu  pln^  large  que  les  élytres ,  noir  le  litre.  Les 
clyttes  lont  noitcs ,  fttiécs  ,  avec  les  bords  latéraui 
tt  rcxtrémiié  jaunes  ;  cette  couleur  ne  va  pas  cepen- 
dant infju'a  la  bafe.  Le  dclFous  du  corps  cft  noir  3l 
hifant. 
II  fc  iioirre  dans  la  Chine. 

Ï47.  BonsriR  fiavipèdc. 
Corms  fiavipel. 

Cocris  txfeuuUatus  mutîcui  nigricans ,  thoracit 
mar'iit'itui ,  tlytrii  pedîbufqut  fia^tfctntilrui.  En  t. 
ou  Hijt.   „al.  «M  inf.  ScAïABi.  PI  j.fig.  (4. 

Scarab^at  flayius.  Tab.  Sftc.  inf.  tom.  1.  ^pp. 
fag.  4'>i<.  — .Wjnt.  inf.  tom.  up.    l3.   a".  177. 

Starabius  pallipcs  ixft^lei ans  maiicus ,  Capite 
iho'aseque  pulHuo  viriaîque  v^itgaiis  ,  pedibus 
pa'Mdii.  Fab.  Syfi.  int.  lo-n.  i.  p.  jj.  n".  ij). 
^~Mant.ir.f  tom.  i.p.  17.  n*.  I74. 

Co9'i-  /■''■vw,  tapitt  tnio,  iho'aeii  utrinque  dt- 
mnu  laie-aj  fufca-  Ciuif.  Inf,  lom.  i.pag.  jo. 
«'.  6. 

Uifl.  Nur.  Infeaa.  Tom.  V. 
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SctfAirr.  Ican.  iitf.  tom.  i.  tiA.-f\.fy.  6..     ■ 
FotsL  Coleopt.  p.  Il,  a°.  4«.  mi.  ijj.  i.jig.  i^ 
Scaraéâui fiavipts.  Jablousi.  Co/eopt,  1..  tab.  10. 

fis-  7. 

Scarabàus  thoraco-cireularis.  Laichart.  Inf. 
n".  17. 

foURC.  Eittom.  par.   i.  f.  14.  a*.  6. 

Il  viri;  pour  la  grandeur  8c  pour  les  eouleura. 
Il  rcllcmble  beaucoup  au  Scatabé  ceint.  Le  cba- 
peit>n  crt  prcft^ue  échan  ré.  La  tiie  eft  noirâtre  011 
verdi:re  broniéo.  Le  cotceleï  eft  grand  ,  atrondi, 
convc»e  ,  noitfltr;  ,  ou  bro  zé  au  milieu ,  avec  lef 
bords  tl'un  jaine  Ijvi'e,  Si  un  point  enfoncé, 
obfcur,  de  chaque  côté.  Les  élytres  font  tcftacées, 
obfeures.  Le  corps  ell  jaune -noirâtre  en  dcfTous^ 
Les  pattes  font  d'un  jaune  livide.  Les  jambes  aa> 
réri.urcsoniquatre  dentelures. 

Il  fc  tiouve  très- fréquemment  dans  les  province! 
méridionales  de  la  Fiance  ;  il  cH  plus  rare  aux  envi- 
rons de  Pari». 

l.e  Scarabtns  pallipes  de  M.  Fab:icîus  ,  que  j'aï 
vu  dans  le  cjbinct  de  M.  Baoks  ,  ne  diffcie  que 
ttès-pcu  de  celui  ci  ,  Se  n'cll  point  une  eCpcca 
diftinae. 

148.  EousitR  pâle. 

Copris  exfcuiellaiat  muilcas  ,  ttfiaCco-pjVitiius  ,- 
elyiris  Jiriatis  Sav»  pun3atis.  En',  ou  Hifi.  jwr, 
d» 'nfScAKAsi.   P/.  n.JÎ-.ioj.a.i. 

Il  teffemblc  be.iucoup  au  Bouger  flavipède.  Tont 
le  corps  cft  dune  couleur  teftacée  pâ'e.  Le  chapo 
ton  eft  entier  ,  8:  la  tcic  a  une  ligne  tranfverfajc  , 
élevée  ,  à  fa  partie  fupérieute,  La  coicelet  eft 
grani,  î;  raarquidc  quelques  points  noirâtres, 
iuifans.  PtMnt  il'écuilnn.  Le»  élytres  (ont  ftnées, 
avec  quelques  poims  jaunes  ,  qui  flirmenc  quelque- 
fois deux  lignet  en  croiirjnt.  Le  detlous  du  corps 
8c  les  pattes  font  pâles. 

11  a  été  trouvé  au  Sénégal  ,  S;  rapporté  pat 
M.   Adanl'on. 

149.  Boi^siiR  dUcoïde. 
CofK!s  àij^cïJeus. 

Cpp'i'  €xf,tt'UtU(  imuicas  ntgtr,  etypto  biJen- 
tato  ;  tl\tnM  icfiacris  ,  macu  a  fii!ur.;li  nigra,  Ent. 
ou  H-fi.'ntlt.  des  inf  SCAR.^Bt.  W.  lï.  ^g.  ■  96.  à.  A. 

II  eft  un  p«M  plus  peiii  qi»c  !e  Bo-.fkr  Kitubercuié. 
La  tète  eft  noire,  8:  le  cha-cron  cft  bi.i.m-!.  Le 
coreiet  eft  noir  ,a  rondi,  fan;.  tomesS:  fans  ti^bet- 
culci.  Point  d't'C.illon.  Les  élytres  font  llri-ies, 
d'un  jannt-  tcttac*  ^  jcec  une  gran.ïf  tac,r.«  noité 
fur  la  future,  qui  s''iend  un  r-u  à  la  baTe.  lé 
de^lo-ts  du  cotps  St  Ici  pattes  font  no:rs.  L«  janïbes 
anr'Tienres  ont  qoaiie  d«nc»,  doar  ync  bcnucotif 
plus  petite. 
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Il  a  ^té  rapporté  da  Sénégal  9c  ic  Corée  par 
MM.  AJ^nlou  &  Geofroy  de  Villeneuve. 

ijc.  Bovsim  violet. 

CorÂts  v^o.ac€Us. 

Cop'îi  iXjcuteila'ÊU  mtttùtis  ,  Uvis  ,  ciypeo  ii- 
d^'iMo,  ub-iorùnu  upi  e  r:ttia/j  fijya,  Ent,  ou, 
kjl,   ::u:.  «lii  inj.  SCAilABt.  Pi.  fj.fir,  n^. 

II  efl  un  peu  pîus  pccit  i]uc  le  Boufitr  criangu- 
Ltce.  Tc'.i:  ic  cu.^^s  vit  d'un  noir  violet  tre$-»ui- 
f<ir.t  »  a\c\:  une  tache  ronde,  jaune  ,  a  l'excr^mité 
v'e  l'abdomen.  Le  chaperon  a  tix  dentelures ,  dont 
«îcuxau  mi'  eu  avancées,  pointues,  &  deux  de  chanue 
cà:r  obti*!l-s,  à  retne  apparentes  La  tête  cil  hlVe. 
Le  corceLi  t\\  lillc  ,  allez  grand.  Les  cl  y  très  font 
liiies  ,   fans  aucune  Une.  Les  pattes  ibnt  alfez  Ion- 

fue\  \  Ic«  jambes  ant*^neuresont  crois  dents  latérales 
ICO  niari]uées. 

Il  Te  trouve  à  Saint  Domlngue. 
ifi.  Bousier  Ucoacte. 

Copris  exfiutei/jrus  mneicMj  ,  cly^to  fcxdtntato  , 
tkoract  etevato  varioio/o  ,  elytris  turinque  finuatis. 
E/ttom,  ou  HiJI,  mat.  dts  inf.  Sca&abx.   PL    17. 

Il  reflemblc  un  peu  ,  pour  la  forme  &  la  gran- 
deur, au  Boufitr  niliaire.  Tout  le  corps  ett  d'un 
vert  blcujtrc.  Le  chaperon  a  ûx  dentelures,  dont 
deux  au  milieu  bien  mari]uc.s ,  pointues,  &  derx 
de  cha']uc  côté  ,  a  peine  marquées ,  arrondies.  Le 
•orcclec  tH  grand ,  élevé ,  pointillé ,  avec  quel- 
ques  clé^a:tonf  longitudinales  ,  lilFcs  ,  lui  Tantes, 
Potrt  d  ecuilon.  Les  clytres  l'ont  lînuées  de  chaque 
côté.  Leur  future  efl  un  peu  élevée ,  lille  &  luifante. 
Les  pattes  font  d'un  noir  bleuâtre  ,  alfez  loagues. 
Les  jambes  antérieures  ont  trob  dents  latérales.  Les 
poftcrieurcs  font  un  peu  arquées. 

U  fe  croave  à  Cocée ,   au  SéoégaL 
151.  Bovsxm  de  Svbrcbcr» 

Copris  éxj\  u  f e.Vj: mj  «n-  tUu  s  att*  g*^l^  *"  •   iiy  ^rïs 

MM.  dis  i.i/.  ^CA&Aii.  PI.  iw.  ^y.  176.  «2.^. 

S^artt^duj  Sihrt»€ri.  Lin.  Syji.  «jr.  pug.  ffi. 

m",  i&o. — Sp€i:,  t^f.  u^m.  i.  p^g.  j^.  «*.  151..-. 
Mu!tt.  iaf,  .vfli.  i.f.  f.  ?t*.  1-1, 

Cop'if  «i^f  niridus  •  rkvjit  ji:;Vf  ^-^j*;  duplui 
J.  f.  yi.  1  *.  -. 

Lt  Bot^r  à  poiao  xougcs.  Gioii.  ii^ 
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ScHAirr.  IccK.  inf,  tab.  i^»fg^  €. 
Jablonsk.  CoUopt,  1.  tak*  %o.  fig.  t« 
Lmchart.  Ir,f,  \.p.  14. «®.  iS. 
ViLLERs.  Entom  tom.  i.f.  24.  ii^.  ^6, 
Copris  k^monoidalis.  Fou RC. Eut, par.  I . /.  If 
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II  e(l  plus  petit  que  le  Boufitr  noeUcome  ;  3 
efl  noir  3c  lu  la  c.  Le  cluperon  cft  arrondi»  prcf» 
que  échaccré.  La  tête  a  deux  lignes  tranCvcrfales  , 
courtes  ,  élevées.  Le  corcelet  eit  grand  »  relevé  , 
lilTe ,  prcfquc  coupé  antérieurement ,  avec  deux 
élévations  unperccpt  blés.  Point  d'cculToo.  Les  «-ly  très 
(ont  courtwS  ,  Icgcremcnt  fttiées,  noires,  avec  denx 
taches  rougis  fur  cha-.]ue ,  une  à  la  bafc  &  FausTC 
vers  rextréniitc-  Les  pattes  font  d'un  rouge  brun. 
Les  jambes  ant-.'rieures  ont  quatre  dents  latérales  « 
dont  une  trcs-peti:e. 

Il  fe  trouve  très- fréquemment  dans  les  provinces 
méridionales  de  la  France  «  dans  les  boules.  U  eU 

rare  aux  environs  de  Paris. 

L'infeae  décrit  eft  fieuré  par  Voce  »  (  ^  it ,  %. 
49.  )  éc  cité  par  M.  Faoricius  ,  cft  differcnc  ^cc^ 
lui-ci.  Voyez  ci-aprcs  le  Boufitr  qnadrilk* 

In-  BocsxLR  quadrille. 

Coruis  quadriguuatuJm 

Copris  txfcuteUatus  muticut  lâvis ,  ctypeo  r^ras- 
dato  ,  thorace  Aneo ,  eiytris  migris  moeurs  qu^tmor 
rufis.  Eut,  où  h.ft.  nat.  des  tuf.  ScaRabx.  P/.  17.  fg, 
1}C.  a.  è. 

Copris  obliquatus.  VOIT.  CoUx^i.  f.  47****  49* 
tah.  it.  n''.  49. 

Il  eftun  peu  plus  grand  que  le  Boufitr  àt  Sckrebcr. 
Les  antennes  font  noires.  Le  chaperon  cft  arrondi. 
La  té  ce  e(l  litfe  ,  &  d'une  couleur  verdacrc  brooxéc 
Le  corcelet  eli  ItiTe  ,  élevé  ,  d'un  vert  bronza»  faas 
taches.  Point  d'cculk>n.  Les  élytres  ont  des  ftcks  à 
peme  marquées  >  elles  foot  noires  ,  luifantes ,  Se  oai 
chacune  deux  taches  fauves  »  prefqoe  quarrées  »  donc 
1  une  placée  vers  la  bafe  ,  &  l'autre  vers  rcxtrémiré. 
Le  dclfous  du  corps  3c  les  pattes  (boc  d'aa  ootf 
4in  peu  bronzé,  lui  ont.  Les  jambes  antéhcuies  oat 
quatre  pentes  dents  latérales. 

Il  fe  trouve  à  Cavenne ,  à 


Cet  infesf^e  ditlcredu  Boufitr  dcSchreber  ,  le  par 
fa /orme  ,  &  par  fes  couleurs. 

174.  Bousier  téte-noirc. 

Ce  F  A  :  J  m(Unoczpk»ilus, 

Copris  txùuuLdtuj  muù^us  ,  cljpto  Udtmiaro  ; 
ttjsj^tus  ,  rfsjrju  lincj  nigra ,  cjpite  nigro.  Eut. 
cii  h:i.  tj:.  ic^  :ij\  Hanneton,  Pi.  ^^  fi^  iS. 

Il  cf:  jîu^  pcn:  que  le  Boufitr  triangulaire ,  au- 
quel il  leilcoiblc  uo  pcupouc  Ufamt  é^  ooxfu  icf 
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utefines  fcvit  tcftacées>  &  la  mafTe  qui  les  tennbe 
cft  ovale  &  cendre.  La  tcrc  cft  noire.  Le  chaperon 
cft  bidcncéy  &  les  dents  font  un  peu  aguës.  Le 
corcclet  cft  liflc  ,  teftacé  ,  avec  une  ligne  longitudi- 
nale; noire.  Point  d'ccuff  >n.  j-cs  clyrtrcs  font  tcfla- 
cées  ,  Bc  légèrement  ftriées.  Le  délions  dn  corps 
ft  les  patcts  font  tcilac^^s.  !  e«  jambes  antérieures 
'•at  crois  dents  latérales  .  adcz  grandes. 

U  Ce  trouve  à  la  Guadeloupe ,  Se  ni*a  été  donné 
par  (eu  M   âe  Radier. 

tf$.  BousiEP  de  la  NouvcUe-Holiande. 
CoFB.ts  Navz"  Hollandu, 

Copris  exfcutel^atus  mutlcus  ,  clypeo  quadriden- 
UUo  ,  elyzris  fulcads.  Ent,  ou  kijf,   nae»    des  inf, 

SCARABÉ.   P/.    l$'fig»  117.^    A. 

Scaraiéuts  NovA-HoUandé,  Fab.  Syfi.  ent.  p,  I9. 
«•.  irj. — Spec.  inf.  tom.  i.  p^g.  31.  «**.  I44« 
^^Mant.  inf  tom.  i,  p.  17,  u®.  165. 

Il  cft  noir ,  ovale  ,  de  la  grandeur  du  Boufier 
de  Schrcber.  Le  chaperon  eft  terminé  par  quafe 
dentelures.  La  tctc  &  le  corceict  font  lifTes  &  for- 
temenr  pointillés.  Point  d'écuflbn.  Les  (flytres  font 
fillonnces.  Les  pattes  font  couvertes  de  quelques 
foiis  couns. 

Il  fc  trouve  dans  la  Nouvelle-Hollande. 

t$6.  Bousier  bîpuftulé. 

CoFRis  hîpuftuiatus, 

Copris  exfcutellatus  mutîcus  ater  ,  elytrorum 
iaf -macula  rufa.  Ent,  ou  kft.  nat,  des  inf,  Scarabb. 
FL  1  ^nfig.  1 18.  tf.  h. 

ScarabAus  exfcutellatus  muticus  ater,  elytrorum  bàfi 
Wiacu'arufd.  ¥az.  Syfi.  ent, p,  30.  /i®.  iii.  — Spec, 
inf  tom.  i.  pag^  3  3.  n®,  i^i,  — Mant.  inf  tom.  1. 
/.  17.  «•.  173. 

Il  cft  plus  petit  que  le  Boufier  ovale.  Tout  le 
cocvs  eft  nor  ;  les  élytes  feules  ont  chacune  une 
cacnc  rougeâtrc  à  leur  bafe  lace- aie.  Le  chaperon 
cft  00  peu  échancré.  La  tête  &  le  corcclet  font 
iftès.  Lesélytres  (jnt  ftriëes.  Les  jambes  anccricures 
oot  trois  dents  latérales. 

Il  Te  trouve  à  la  Nouvelle-Hollande. 

157.  Bousier  quadripndulé. 
Cor  MI  s  quadripufiulatus. 

Copris  exfcutellatus  ater  t/torace  inermi ,  capite 
hituhercuidto  ,  elytrîs  maculîs  duabus  ru&ris,  Ent. 
oukifi.  nau  des  inf  Se  arabe.  Pi,  1$.  fig.  1 41  •  a.  b. 

Scarzb-ius  quad'-îpufiulatus.YAB,  Syfi,  ent.  p  27. 
B*.  107.  — Sp.  inf  tom.  i.  p.  3 1.  n*>.  137.  — Alant. 
inf  tom.  i.p.  \6.  n^.   15^. 

H  Tcflcmble  au  Boufier  de  Schrebcr  ,  ma-s  il  cft 
la  peu  plus  petit.  Il  eft  noir  flc  luiCint.  Le  cha- 
|aon  cft  arrondi  »  légèrement   échancré.    La  tète 
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c({  manie  de  deux  petits  tubereules  rapprochés  »  i 
peine  apparens.  Le  corcclet  cft  lifl*e  ,  arrondi.  Les 
élytrcs  ibnt  ftriées,  &  ont  chacune  deux  taches 
rouges  »  l'une  à  la  bafe  &  l'autre  vers  rexcrémité* 
Les  jambes  antérieures  ont  quatre  dents  latérales. 

Il  fe  trouve  à  la  Nouvellc-HoUande. 

158.  Bousier  ovale. 
Copris  ovatuSm 

Copris  exfcutellatus  muticus  ntger^  thorace  rotun^ 
dato  fubâneo  ,  elyrris  abbreviatis.  Ent.  ou  kifi.  net* 
dcs  i/x/TScARAiE.  PI.  10.  fig.  187.  a.  b. 

Scarabéuts  ovatus,  LiN.  Syfi.  nat.  p.  551.  w®.  4^. 

Scarabàus  ovatus.  Fab.  Slyfi*  ent.  p.  30.  a^.  ii4« 
^-Spec,  inf  tom,  t.  p.  34.  «^.  158.  — Mant»  inf 
tom.  ï.p.  18./Ï**.  180. 

FUESL.  Coleopt.p,  ii.n**.  ^^.tab.  I9»^*fig'  l8» 

Jablonsk.  Coliopt.  1.  tab.  xo.fig.  9. 

Laichart.  Inf  \.p.  t4.n^.  19. 

ViLL.  Ent,  tom.  1.  p.  14.  «•.  37. 

Il  reflcmble  entièrement ,  pour  la  ferme  &  Fa  gran- 
deur ,  au  Boufier  feurchu.  Tout  le  corps  eft  noir  ; 
le  corcclet  feul  eft  d'un  noir  un  peu  bronzé.  Le 
chaperon  eft  cchancré.  La  têre  eft  mu-^ie  de  deux 
lignes  courres  ,  tranfverfaîcî ,  élevées.  Le  corcclet 
cft  convexe  ,  a  londi ,  un  peu  pubcfcent.  Les  *^lytrcf 
font  pubefcentes,  pr.fqtie  »*ri^'es.  Les  jambes  an- 
térieures ont  quatre  dentelures  latcra'es. 

Il  fc  trouve  fréquemment  dans  prcf  uc  toi't  l'Eiî-. 
rope;  il  eft  très  commun  aux  enviions  de  Paris. 

BRACHYCÈRE.  BRACHTCrKUs.  Gcrrc  d'îr- 
fe£les  de  la  troifîcme  Scdion  de  TOrdrc  dts  Coléop-^ 
tères. 

Les  Brackyches  rcflcmblent  beaucoup  aux  Chà- 
ranfons  :  ils  ont  les  antennes  droites  &  a([ez  courtes  ; 
la  tête  inclinée  &  fcmb'ablc  à  une  trompe ,  les 
élytrcs  ovales  ou  eljbuîcufcs,  rrunics  ,  fans  a.ilcs 
au-dcfTbus5  les  tar'c*;  enfin  (îîiformc- ,  ^ans  liouppcs. 

Ce  gcnic  a  été  confond  1  par  tous  les  Entcrro- 
logiftcs  ,  avec  celui  de  ClicrinTon  ,  c,iîoiv]u'il  dif- 
f^îfe  par  la  forme  des  antennes  ,  des  par  ics  de 
la  bouche  ,  des  tarfes  ,  &  par  la  manière  de  vivre 
dç  toutes  les  cfpèccs  qui  le  compofcnr.  Nous  lui 
avons  donné  le  nom  ce  Brcchyccre  ^  è.z  deux  mos 
grecs  qni  figoifient  antenne  courte. 

Les  antennes  des  B^^aïkycèrcs  uc  font  poinr  cou- 
dées comme  celles  des  Cha^-anO^ns.  Ellc^  font  p'us 
courrcs  que  la  lêre  :  elles  f^r^fîilTcnt  infenfiblcmcnc 
8c  font  compofccs  de  neuf  articles ,  dont  le  pre- 
mier n'eft  guères  plus  long  que  ks  autres  ;  les 
fuivans  font  coupds  q  arr-^mcnt  par  les  bout?  j  !c 
dernier  ,  le  plus  gros  de  touf  &  le  plus  l.^ng  ,  cft: 
tronqué  à  fon  extrémité.  Elles  font  inféré. «  à  la 
partie  latérale  de  la  trompe  ,  un  peu  au  devant 
des   yeux. 

La  bouche  cH  compofée  de  deux  mandibules . 
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ciujr;c  anit'tiiuks.  LUc  elt  placïC  a  l'i. xtiiuiiii 
d'une  cCytCK  de  ircmpe  coinrc  ,  iKs-(;rol!c.  Lcf 
«naiitlibulci  10:11  iiOï-comiim,  un  |«:u  (uinp:intto, 
cumôcf ,  niulinjcniict.  l.i-s  Ducliutivt  funi  ti^- 
cuuncs,  un  peu  ci>nip!ii;itr^  ,  tunici-i,  ticvciliéci 
intiiiciirenicni.  Ij  livre  inKiiiuii:  c.d  un  peu  lîj;u- 
léc  cil  eisut.  Lilc  cit  cocnec  Se  iris-duie.  Les  «n- 
tennulcs  aniéiicurei  loin  iTci-coiiiics  ,  k  compo- 
Cên  de  quatre  arucUs  ,  dont  le  prcmiot  cA  un  peu 
dilaté  cit'.'  ùurcirem,  JÛ  le  tctm'ne  ci:  pointe  avan- 
cée ,  ttit-îon{;ue  j  le  fécond  aiiicle  cft  Erts-court, 
&  cnchallé  «Uns  le  premier  i  le  troilième  cil  uo 
pcti  aaoim  court  que  cclui-ei  ;  le  dvmier  cit  ircs- 
pctii  3c  à  peine  appareitt.  LIki  oni  Iiut  inTeftion 
a  reittémité  dci  inach^iic!'.  Les  anterukules  poT- 
ù'rieiiies  foni  Iciactci  ,  tièi-counes  ,  &  tompo- 
i'vei  il\i  trois  ainflcs  ,  donc  le  premier  cft  le  plus 
;;:ot  ,  &  le  Jeruicr  eft  iiis-pctit.  Elleî  font  in- 
Km'cs  l'uni-  j  côté  de  l'autre  ,  à  rciircmiij  de 
la  Lïie  iiif.dcute. 

La  tè:e  cil  arrondie  polie  ri  eu  renient  &:  cnelar* 
1\.-  il^nt  le  cercelcc.  Elle  ed  inclîr.^c ,  &  le  ler- 
Biir'c  tQ  une  tfpècc  de  trompe  nés  dure  ,  uis- 
g[u:I^  ,  iTi<};uIii!icnKnt  lilîonéc.  Lci  yeux  lont  en. 
cluiTci  d4ii<  li  fitti^  [Hidércuie  de  la  tête  ,  Se 
lie  font  pôi;.!  du  tout  faillaiis  ,  mais  applatit   te 

Le  co:cctct  ell  f\-n  latf>e  <]iie  la  tê:c  ,pluf  étroit 
que  ies  ilyiret,  oïdinauenicni  iiîbuteui  ,  iiréeuliè- 
lemcDi  liUuoê  ,  aii^ukui  un  l'pir.cui  de  cnatjuc 
côté. 

Les  él)  trct  Tuni  ordioàrcmcnt  cv^cs.  £ll:s  em- 
bialknt  l'abdomen  par  Ict  eôics,  &  font  réunies  à 
Icut  riKutc.  £!!«  io,.t  tilles  ,  ou  tubcrculécs .  ou 
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Le»  UrMhytim  n'oot  ai  attet  d  itdSau. 

Lcî  pattes  font  aflei  longues.  Le*  cuillci  ie 
tomes  les  efpèeeï^<[ue  j'ai  eu  oeealîon  de  »oir  , 
ne  font  point  de.it^ev  Les  jambes  fo»t  cilitidri- 
<iues  ,  un  peu  arquées  ioiérieurtmeot  à  leur  cX- 
itemité.  Lescarfe.  font  filiformes,  fanslioupci; 
les  tttin  premiers  font  épaux  encre  e  x  ,  &  dé- 
terinim's  en  devons  par  dcui  petites  appcndicet 
avancées  i  le  dem.cc  article,  un  peu  plus  gtot  que 
les  autres  ,  &  un  peu  renflé  à  fou  ejtréiSicé  .  e(fc 
tMn.iné  par  deui  ongles  ctochus ,  ailct  (iau. 

Le  corps  de  quelques  efpècei  eft  plus  on  moins 
couveii  en  certains  endro.ts  .  d'une  pouAictc  éeail- 
cuk  imbriquée  .  qui  fe  détache  ainfincni.  &  que 
hiifecle  perd  en  vieilliflant. 

Le  Genre  de  Cliaranfon  étant  confidérablcora 
étendu  i  nous  avons  cru  devoir  en  détacher  kt 
Broclncmt  k  en  faire  un  noitwau  .ente. 
Ui  br^chyctrtt  ,  daillcurs  .  difirent  det  Cha- 
ranlons  ,  non-feulemenc  par  pUifieuri  paniet.  de 
leur  corps  ,  mais  pat  leur  manière  de  vivre. 
Les  premier!  ne  fréquentent  point  les  deurs  ft 
ne  fe  trouvent  jamais  fur  les  arbres  ni  fur  Icc 
plantes  ,  comme  les  féconds.  N'ayant  roinidaUe. 
ils  ce  peuvent  ni  s'élever ,  ni  quitter  ta  furfice  i 
la  terre.  Quoique,  en  général  ,  les  infeûes  pri»^ 
dalles  ,  aient  reçu  ,  pour  dédommagement  ,  une 
plus  grande  agilité  dans  les  jambe»  ,  nU  que  h 
plupart  des  Carabes  ,  des  Ténébricni  ,  «ce.  1  la 
ISr^chycerti  ,  avec  des  jambes  alTez  longues  &  afn 
etones  ,   ne    peuvent  marcher  qu'avec  afiex  de 

Ces  infeûei  ne  fe  trouvent  que  dans  les  pm 
étranger*  ,  nous  n'avons  pu  cocorc  acquérir  auciae 
conaoïlunce  polîiiv*  fur  kus  laivci. 
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BRACHYCÈRE. 

BRACHYCERUS. 
CURCULIO.    Lin.    F  a  b. 

CARACTÈRES    GÉNÉRIQUES. 

Antennes  droites,  plus  courtes  que  la  icre ,  groflîfTant  înfenfiblement  :  neuf 
trcides;  le  premier  un  peu  plus  gros  que  les  autres;  le  dernier,  le  plus  long,  eft 
tiofiqué  à  fon  exciémicé. 

Tcce  inclinée ,  alongée  en  forme  de  trompe  épaifle. 

Boache  placée  à  Textrémité  de  la  trompe ,  ôc  pourvue  de  mandibules ,  de  mâ- 
choires &  dantennules. 

Quatre  antennules  :  les  deux  antérieures  très  courtes,  compofces de  quatre  articles , 
donc  le  premier,  plus  large  que  les  autres,  eft  terminé  extérieuremenc  par  une  pointe 
longue,  avancée;  le  dernier  td  trcs-petitj  les  poftérieures  font  compofces  de  crois 
ariicles,  qui  ^diminuent  de  grolFeur. 

Quatre  articles  à  tous  les  tarfes  :  les  trois  premiers  égaux  entr'eux. 


ESPÈCES. 


1.  BRACHYcèRE  aptère. 

m 

Noir;  corceltt épimux  ^  avec  un  enfonce- 
ment  cruciforme  ;  corps  avec  des  taches  fr- 
Tu^ineufes. 

1.  ÇrachycÈre  tacheté. 

Noir  ;  corcelet  épineux  ;  élytres  ferrugi- 
ntujes ,  avec  des  taches  noires. 

3.  Brachycère  épineux. 

Cendré  ;  trompe  avec  deux  épines  ;  corcelet 
^  (lytres  tubercules. 

4*  Brachycère  oculé. 

Grisâtre  ;  corcelet  épineux  ;  élytres  avec  des 
Points  ^  des  tubercules  élevés  i  noirs  &  luifans. 


3.  Brachycère  dentelé. 

Noir;  corcelet  épineux  ^    inégal;  élytres 
avec  des  ligues  longitudinales ,  rouges ,  den-  : 
telé:s.  I 

6.  Brachycère  renflé. 

Noir;  corcelet  épineux ^  inégal;  élytres 
brunes ,  avec  des  points  enfoncés   noirs. 

7.  Brachycerb  globuleux. 

Noir  ;  corcelet  épineux  ,  filloné;  élytres 
lijfes  ,  prefqae  gloiuleufes;  jambes  tachées  de 
gris  fauve, 

8.  Bkachycere   chagriné. 

Noir;  corcelet  épineux f  avec  un  fillon 
longitudinal  ;  élytres  un  peu  chagrinées» 


iftf 


Sukt  ii  thufêiuXM  à  VHifloin  NâtufilU  des  InfeStsî 


BRACHYCÈRES.     (InfeOes.) 


9.  BuACHTCiRi  vemiqueux. 

Noir^  couvert  d'une  pouffière /crrugimu/i  ; 
corcelei  épineux;  élyiresavic  quatre  rangées 
de  tubercules  verruqueux* 

10.  Brachycerb  inégiL 

Cendré  noirâtre;  trompe  avec  deux  petites 
cornes  ;  corcelet  £r  élytres  tubercules* 

11.  Brachtcere  vtriolé. 

Cendré  noirâtre;  corcelet  arrondi^  iné- 
gal ;  élytres  avec  quatre  rangées  de  tubercules 
arrondis  »  affei  gros. 

11.  Brachyce  RE  perlé. 

Noirâtre  ;  corcelet  arrondi ,  plloné ;  élytres 
avec  fix  rangées  de  tubercules  arrondis  »  ajfei 
gros. 

I).  Brachyce  RE  cornu. 

Noirâtre  ;  corcelet  épineux^  raboteux; 
élytres  avec  plufieurs  rangées  de  eubercuks 
velus  «  ajfei  gros» 

14.  Brachyce  RE   barbirefque. 
Noirâtre  ;  corcelet  prefque  épineux  »  iné- 


gal'y  élytres  avec  quatre  éUvaiions  longitudi- 
nales^ crifpéa. 

15.  Brachtcirb  tigérieii. 

Noirâtre  ;  corcelet  épineux  ,  irréguHire^ 
ment  flionné\  élytres  avec  quatre  élévations 
crifpées ,  prefque  épineufes. 

16.  Brachycere  t>iipj. 

Cendré  t  obfcur;  corcelet  arrondi  ^  rabo^ 
teux\  élytres  coupées  b dentées poftérieuretnent. 

17.  Brachycere  fpeâre. 

Noirâtre;  corcelet  &  élytres  globuleux. 

1 8. Brachycerb  alongé. 

Noirâtre  ;  tête  &  corcelet  prtfque  çylitt^ 
driques  »  pilonnés  ;  élytres  épineufes. 

19.  Brachycere  muriqu j. 

Cendré;  corcelet  pilonné  ^  prefque  épituux; 
élytres  couvertes  de  tubercules  épineux» 

10.  Brachycere  crénelé. 

Cendré  ;  corcelet  arrondi  \  élyêres  gf^tm* 
leufes  p  avec  desfiries  crénelées. 
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ï.  ftsjiCHTCÈKE  aptère. 

B^Acarct%vt  apunn, 

Braekyctrut  thoraet.  fpinofo  ,  cniet  imprtlfa  ,  tor- 
fan  miiro  ftrrupaeo  mticu'ato.  Eut.  ou  Hifi.  aal. 
ésUf.  BxACKyciiti.  Pt.  i.  fg.  ).  a.  b- 

CkreuUo  aptcrifS  Brtviroftris  ,  ptdibai  muiicis  , 
taifon  atra  ,  tkorMt  fpinofo  ,  tlytiii  toadunatis  , 
MUemiae  panSalo.  Lm.  Syfi.  nul.  pag.  619. 
»*.  9S' 

iMfetiIia  aptcius  irtvirofiiis  ,  thorace  fpinofo , 
tnat  impreffo ,  ttytrls  ftrragineo  puneiaiis,  Fab. 
Sa.tnt.pag  1(4  «o.  14t.— S?«.i'./M":.  l.;-. 
1^.  Ji».  to<. — Mdnt.  inf.  tom.  i.p.  III.  no-  167. 

Cm/Cidio  eruciatus  aptinu  brevirofiris  cariaacas  , 
aMWttti*  rtBis  ,  eo'pori  (niato  atra  fuhtut  macu- 
iti  ruhris  ,  thorace  fpinofo  cmeigem,  Dec.  Mém. 
imf.  tom.  j.  pag.  ijj.  n".   j. 

Cttaranfon  ooD-aîlé  à  courte  trompe  à  anîtcs 
te  à  anieanct  droites  ,  à  corps  ovate  noii  uch«é 
ie  longe  cd  dclTous ,  à  deux  épines  latérales  K 
BDC  aoiz  Tni  le  corcelei.  Dec.  ih. 

tmremli»  omatut.  DKUnr.  /iï.  of  inf.  toia.  t.. 

TOET.  CoUopt.  pars  x,  tai.   }}./f.  A. 

n  cft  ttfcs-grand.  La  trompe  cil  Doire .  gtolTe  , 
(Sbcc  ,  avec  des  âévations  inhales.  Les  antennes 
_jat  Mwn  tt  beaucoup  plus  courtes  que  la  tète. 
Le  corcdet  eft  noir ,  avec  quelques  taches  fcrru- 
ânlct.  La  partie  Tupérieure  cH  ratwteufe  ,  iai- 
pie.  On  f  remarque  an  cofoncemcnt  en  forme  de 
— —  I.es  élyaes  font  noires  ,  avec  beaucoup  de 
fcnugincufcs ,  plus  ou  moins  difliaâes.  Le 
in  corps  eft  noir  .  avec  quelques  taches 
"es.  L'abdomen  a  rrois  rangées  de  taches 
,  bien  marquées.  Les  pattes  tbnt  noires, 
^■cs  diaeriaécs  ,  avec  une.  tache  fctiugineufe 

n  fc  douvc  au  Cap  de  Bonnc-Erpérance. 

ft.  SsACHTciRS  tacheté. 

0P  tcÈtrciros  maciUatut, 

^ndtyetnu  thoract fpinofo  ,  n'igtr  ,  elytrii fufco- 
jtfmtuh  nigro  macuiatij.  Ent.  ou  Hifi,  nat,  dit 
j^  Skachtcike.  Pi.  X.  fig.  t. 

A  eft  prefqae  une  fois  phis  petit  que  le  Bra- 
Uàn  apttrc.  La  tête  eft  ooiie ,  inclinée.  Le  cor- 
da eft  épincui  ,  irrégulièrement  AUoné  ,  noir , 
»«  «odqucs  taches  fcrrugineufcs.  Les  élyttes  font 
ftjft ,  prefqne  globulcules  ,  de  couleur  fettu- 
HKaTe  ob(cuie  ,  avec  quelques  petites  taches 
OTEt.  Les  pattes  font  noires. 

n  a  été  apporta  vivaiK  de  Madagafcar  ,  pu 
%,  Baiguicrc. 
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).  BuACHTci&i  épineux. 

BuAcvTCtRva  Jpinimfiris. 

.  Brackycems  àiurtus  rafiiobifpinofo  ,  ikoract  ro- 
tundato  eiytrîsqut  fcairis,  Ent.  ou  Hifi.  nat.  des 
inf,  BrachycIkt.  pi.  a,  j^.  y, 

Il  eft  plus  petit  que  le  Braehycire  apttre.  Les 
antennes  font  cendrées  ,  à  peine  de  la  longueur  de 
la  rtompc.  La  tête  eft  arrondie  ,  noirâtre.  La  rrompe 
eft  cendrée  ,  ic  armée  de  deux  petites  épines,  donc 
une  de  chaque  côté  de  la  partie  fupéiiruie.  Le 
cotcclet  eft  arrondi  ,  cend'é  ,  couvert  de  petits  tu- 
bercules rtis-élcvcs  .  Doitâircs.  Les  élytres  fonc 
ovales,  noitâires  ,  pierquc  fillonnées  ,  couvertes 
de  tubercules  élevés  ,  irréguliers.  Le  dcU'ous  du 
corps  Se  tes  pattes  font  cendrés. 

11  Te  trouve  au  Cap  de  Bonne-Erpéiance, 

4.  Brachycike  oculé. 
BK/tcKTcttLV%  oeetlatut. 

Brachyctfut   thorace  fpinofo    antice    exeavato  ,' . 
elytris  cinereis  punQis   atris  fuijpinojù. 

Curcuiio  ocellaïus  brrviroflrit  ,  tkoraet  fpinofo 
antice  txeavato ,  e/ytrii  cinereis ,  piutSis  atrit  foi- 
Jpinofis.  Fab.  Syft.  Ent.  pag.  154.  n*.  14). 
—Spec.  inf.  tom.  i.  pag.  i^fi.  n".  xoj,~~Mant. 
inf.  tom.    i.pag.   ixt.  n°.  x6t. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Brackycirt  tenflé.  Les 
antennes  font  noirâtres.  La  trompe  eft  adcz  grofle 
8c  inégale.  Les  yeux  font  petits  ,  noirs  ,  point  du 
tom  &llans.  La  tête  eft  ptefque  toute  enfoncée 
dans  le  corcelcr.  Le  corcetct  eft  cendré,  inégal  , 
très-raboteux  ,  avec  les  élévations  noiies  St  luî- 
Tantes.  Il  a  une  épine  de  chaque  c6ié ,  &  un  en- 
foncement à  fa  partie  antérieure  ,  formé  par  deux 
lignes  élevées,  L'éculfon  n  eft  prefque  pas  appa- 
rent. Les  élytres  font  convexes  ,  ovales- ,  prelque 
globulcufes  ,  cendrées  ,  couvertes  de  points  élevés  , 
noirs  ,  luifans  ,  irrréguliiremcm  placés  :  elles  ont 
chacune  deux  rangées  longitudinales  ,  formées  de 
points  plus  gros ,  plus  élevés  ,  noirs  &  luifans  ,  . 
dont  quelques-uns  pointus  ,  prefaue  épineux.  Le 
defloui  du  corps  eft  obfcur.  L'abdowen  eft  noir. 
Les  pattes  font  obfcuTcs.  Les  cuilTes  ont  une  bande 
on  un   anneau  blanchâtre. 

Il  fe  trouve  à  Madagafcat. 

5.  Bkachycère  dentelé. 
BkachtcerVs  fcalaris. 

Brackycerus  niger  ,  t/ioract  fpinofo  iiuquali  , 
etytris  firiis  rufis  dtntaiis.  Ent.  ou  Hifi.  n<ii.  dit 
inf.  Brachicèbe.  pi.  X.  fig.  18. 

Curcuiio  fcalaris  brevirofiris  ,  tkorac*  fpinofo  int- 
quali  attr  ,  elytris  firiis  rufis  dtmiculatis.  Fab. 
Gen.  inf.  Manc.  pag.  11!.  — Sp<c.  inf.  tom,   i. 
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-  /  .  ru-..::*  niins  L\nftr:is. 
r.  r.îi".  Sii.  — ^pe*:.  /'«/.  r.  I. 
— Mw,:.  i'tf.  lOTi»  l.f*'^'  liO, 


1      jt -:*'•',: s    rt^l  s  .  thorace   'pi-oj'o  mcUio 

(.  liaunion  à  coriclet  x  ruScrculcs  ron  -  aîîé  , 
n»v.  a  Ci'iJr'c  tiempc  à  Jircrcs  5:  à  Anrcnncs 
Jtoiir*  ,  Ji  *ic  IX  cpines  lartfrjlcs  &  un  cnfoncc- 
ri.iu  un  'c  ..ortclct.a  Ci  rps  arrondi  &  ccuis  d'un 
biuii  Ak  mairoiî.  Dïù.  iô. 

«*.-«';.>  o.-^ty^f.  FrisL.  Arzhlv.  Çoitopt.  app. 
r..'.;.     jr*".    '•"•■   4î-   ^.*.**    ^■ 

^1      '  "' 

'     I  i.    .i.    •». 

Il    :i\*î   put  »  t;    q*'iîrc   varircc    du    prccc.'ciit 
Il   n.ii  .iwîciJ   t;u>n  ic  r.-ic  les  ■  î;  rrc«  foîir  Sr^inci 

,,\:    ,•;    r.v.i    ,    .|-.i.ï   wx   r  r  -1  '.1   :  .11  »::'.:    n!î  ■•■.J. 
j     .',.,.     .      |.    :jNc:        :.  I  c^  i'a::js  îi'nt  r.oiîCSp 

i:  u-  Mi:w  .il  C^p  .ic  I^onnîT-Lipaancc. 

/i'  ,-.  ':>   *'-f    :r^-.:'f    t'.i    i..".»    .juirquf    /«/.-•.•5, 


Il  riiTciiiMc  f  .lîfa'rïTcnr  ,  pour  la  f.y:n^:  &  !i 
p-andciir  ,  ati  Urj^^y^i  e  rcrri-.  !«.<  ar  cm  c*  li  r  : 
noires  ,  courto^,  jv.lî'i.î'.*  r:nrin  .'es  .1  îii:i  ii:tû:;iTr. 
La  trempe  cît  pri  il  ■  ,  ci-uîtc  ,  av.j  'cs  c"i\-t.or.i 
&  des  fillors  irrc;;ul'cr5.  Le  ciiceîctcri  roir ,  an- 
pnleux  ou  «fpinc.'x  do  chaijii-:  cotr.a'cc  un  lillon 
larpo  ,  profond  '0  1<  r«»  de  la  pirtic  fup  licLrc  , 
&  plo  (leurs  auircs  iu-k^nl  ers  .!c  chaque  cô:  .  L  ccuf- 
foîi  eft  iînpcrccp:iMc.  Lts  lUtrcs  û  ni  prcû^i.c  plo« 
buleules ,  iillvS  ,  hner.K'ut  poinrii!i.cs  ,  d'un  b:un 
plus  ou  moins  K-nwj  ,  prc^u^-  r.oir.  Tout  le  dcf- 
fous  du  corps  crt  noir.  Lc^  pitres  font  noirci,  I?- 
^Irement  raborcjùs  ,  avec  des  taches  ccndrccs  , 
un  peu  robilârres. 

Xi,  On  îc  rro'.iw  0;!!?' «Mie fois  couvert  d'un  duv:s 
cendre  ou   ioiii;e  fa:ii;inn« 

Il  fc  trouve  au  Cap  de  Bonne *Efpcrancc. 

8.  Grachycère  chaL:rHu'« 
BmctiYcrRrs  f. al*rofus . 

Braih\ccrus  ^if^tr  ,  tkorjct  fpinofo  ful.jto  ,  rA  •• 
ir  s  fca  brojis .  En:,  vu  Hift.  nat,  des  inj.  B  R  a  c  h  Y  - 
CERf..    PI,    1.  j4.;.    I  I, 

Il  n'eft  «uèrcs  plus  prand  nue  1c  Brjcht\e'e 
•globuleux.  Tour  le  corps  cft  noir.  La  trompe  clk 
tjroilc  ,  incî  née.  Le  corcelct  c(l  ^'pmcui  ,  i-.  ;^  rr- 
mcnr  cha^trij  .  avec  tin  ft!lon  Ion;,;  cudina!  i  :a 
pa::ie  hipinetirc.  Les  ilytrcs  font  ova.cs  ,  cî:.^:;* 
nc^s  a  leur  baie. 

Il  fc  trouve  au  C.ip  de  Ponnc-Efpcrancc. 

9.  Brachvcliie    verriiqueux. 
Bit.n  :/''i  I  r  i  \    \€*ruii.j'ut. 

B . .;  i  .'I  -, .  l'ii  J  «/<,-'/..  .i  ■:  J ,  thcrjieffincfo  ti\r  n's  yLi  • 
^r.'j  .  iir.tîs.  Ut  a.u!iu%  ianir^^u/urs.  Lnt.  eu  Hif* 
ritit.   iiiS    r:Jni.    FR\chYLkRi.    iV.    1.  jîf.    1. 

Il  rii'.-niS''j  p*'ir  îa  forme  3i  la  p-.i:v!cu:  a* 
B'Ji^\^  'i  ♦■.1« '".Ml Ici: t.  I  ■  \r  !c  corps  ilt  "CMiàrrc. 
I.a  :ro:nje  Lii  j;'«i:!.:  ,  rV'ots:::iv  ,  pl:s  con:?e  o^jC 
le  iorccîrr.  les  a:  •:  •  is  '<»i.r  a  pcmc  %:*:  !a  !on- 
qucur  de  'a  irr-ir-pi."  L*."  i<v*.cîrr  lii  tpînc.'i  ,  "â* 
l^o'tux  ,  avti  .î»'M  l:  v»s  I.  P'.':v..'ir-!f%  ,  cirvief  p 
l'iîc^  ,  N:  une  t:  i.i«.:.c  u  :t*v  eu  Jj  rcUt  ci  ,  à 
p-it»e  ma'Mi'e.  !..  il.î'-is  Uv  t  pc  f.tie  ^■«•b»* 
lew'V^  ,  T.kl«o-ci;li.<  ,  .!•  *"  l'cui  lûnces  i!c  'ubcf* 
l'j  \s    'l'v.n  ,  ;  iLii^ij  cpin«:ux.  Les  partes  fun:  aoucl 


U   fc  trouve  au 


Cap  de  BoQA  c-Erpérancc.       i 


B  O  U 

le.  SkÀCHTCKitE  îoégil. 
BKACHTCMKas  intqualij. 

Brathycems  fuf  omnertai  ,  mflro  bicontuto  , 
titrait  rotuaiato  ttytrisque  f cabris  tubtrailavt 
Ent.  ou  Hifi.  nat.  des  inf.  Bbachxcère.    PI.  » 

II  eft  un  pcn  plus  petit  que  le  Urachyctrt  ^pi 
Deux.  Les  amenncs  font  cendrées  ,  de  la  longueur 
Ac.  la  trompe.  Tout  le  corps  cil  d'une  couleur  cio- 
dtéc  noirâtre.  La  trompe  a  deux  pctices  comes  ^ 
&  partie  fupérieure  ,  un  peu  au  devint  des  ytux. 
Le  coECclet  eft  très-tabotcui ,  ationdi.  Les  élytrcs 
font  raboteufes ,  &  ont  chacune  deux  rargfus  de 
ubcrcules  i\tiH. 

Il  fc  nouvc  au  Cap  de  Bonne- Efpé rince. 

II.  BiACHTCÈRi  variole. 
B*.dCMTCtAU%  vanolofiu, 

Brachyceras  fufio-cintrcus  ,  tkoraee  rotunditco 
huquali  ,  tlytris  lineis  duabut  luberculacis.  Eue. 
ou  Hifi.  nat.  dts  inf.  BBACHYcidE.  PL  i.jig.7. 

H  eft  à-peu-près  de  la  grandeur  du  Brackyc'ert 
babate.  Tout  le  corps  eft  cendré .  plus  00  moins 
obfcur.  Le  cotcelet  eft  arrondi'  ,  inégal.  Les  ily- 
tin  ont  deux  rangées  de  tubercules  élevés  ,  allez 
grands  ,  oblongs  ,  liiTcs  ,  ooin.  Les  pattes  foni 
.taÎMieafes. 
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I  Cap  de   Bonac-Erp^rance. 


U  fc  t 

tr.  BKACHYCÈitz  perlé. 
BtACBTciKVf  gtmmaïut. 

Br^ckycems  nrg'O-einereut  ,  thoract  roiuniato 
fuUsto  ,  elyttit  lintis  tribus  tubercalutis.  Ent.  ou 
Mift.  lit^.  de*  inf.  Buachycibe.  Pi,   %.  jig.  it. 

Il  reflcmblc ,  pour  la  forme  Se  la  grandeur ,  au 

Brockycere  a^érien.  Les  antennes  font  courtes  , 

Doiràircs.  La  trompe  eft  grolTc  ,  inégale.  Tout  le 

corps  «ft  noirâtre  ,  un  peu  cendré.  La  léte  eft  lilTe  , 

te.  les  ye.iz  font  applatis.  Le  corcclet  eft    un  pcn 

inégal  ,  prcf^ue    arrondi  ;  il  a  à  fa  partie  fapé- 

tïcare  deux  lignes  longitudinales  ,  preftjuc  finuccs , 

mi  forment  entre  elles  une  efpccc  de  tjlloo,  L'écuf- 

Ion  cfl  imperceptible.  Les    élytres    font    ovales  , 

obfcOTCS  ,   avec  trois  rangées  de  tubercules  affez 

ero^  ,  élevés ,  arrondis  ,  obfcurs  à  leur  partie  Tu- 

féitemc  Ce  vn^tnvt  ,  noirs    &  luifans  à  leur  bafc 

.   cziérieuce  :  les  câté<  font  un  peu  luifans  ,  A  ont 

tjcspoinn  enfoncés  afiex  gros.  Les  pattes  font  noires, 

■a*  peu  luifanics,  ti.  lei  cuilîcs  font  faas  épinps  ft 

EM<ientaui«. 

^f  ]l  fc   trouve. . .  . 


hftâtt.  Tpm.  V, 


Braehycenit.  nlgtr  ,  tkoraet  rugofo  atrlnque  fpi- 
nofo  ,  tlytris  tuitrcutis  pilofs.  Ene.  ou  Hifi.  nut. 
des  iif.  Brachycere.  Pi.  x.  fig.  14. 

Curailio  cornuius  brtvirofiiis  dnereus  ,  tkontce 
elytrifqat  fubfpinolls  ,  capitt  cormto.  Lin.  Syfi, 
nai.pag,  618.  «'.31.  —  Maf.  Lud.  Ulr.  pag.  (7. 

B*.    16. 

Curtidio  conmtus.  Fab.  Syfi.  Ent.  pag.  ifj. 
a".  \^7.—Sptc.  inf  lom.  1.  pa^.  I3J.  «".137. 
—Mant.inf.tom.   i.  pag.   ito.  n'.   1(7. 

Il  eft  on  peu  plus  grand  que  le  Braelcyche  al- 
gérien. Tout  le  corps  eft  noir  ,  mais  il  paroît 
cendré  t«uflàtrc  par  une  poutTiére  dont  il  ert  cou- 
verL  Les  antennes  font  noires  ,  prcfqu:  tronquées 
à  leur  extrémité.  La  trompe  eft  courte  ,  ^rolTe  , 
raboreufe ,  avec  une  petite  élévation  fur  la  bafc 
des  antennes  &  fur  les  yeux.  Le  coreelec  eft  ra- 
boteux ,  anguleux  ou  épineux  de  chaque  côté  , 
k  couveti  de  quelques  poils  aflëz  longs.  L'écuJloh 
eft  petit  fc  arrondi  pofEétieurement.  Le»  élytres 
font  rabotcufesv  elles  ont  des  points  aiTez  grands 
&  enfoncés  fur  les  côtés  ;  fit  plulicurs  rangées  de 
points  élevés.    11  y  a  fur  chaque  él^trc  deux  TaD> 

Îées  de  tubercules  couverts  de  poils.  l.c  dcl^iu 
u  corps  te  les  pattes  font  noirâtres. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales. 

14.  BrachtcÈxb  barbarefquc 

BtLACnrcii.vs  harbarus. 

Brachyceras  niger  thorace  fubfptnofo  ,  ttytrit  an-» 
gulo  duplici  trifiato.  Ent.  O»  H- fi.'  nat,  des  inf, 
Brachvcère    Pi.  i.fig.    if, 

Cu/Tu/oi  barba  rus  brevirofiris  attr  .  (hçraet/aA- 
fp':nofo  ,  elylris  angulo  dapiici  crifpaio,  LlN.  iiyfi% 
«ai.  pag.     617.  B.  88. 

Curcuiio  barèarus.  Fa».  Syfi.  Ent.  pag.ijx, 
n",  174.  — Spec.  inf.  tom,  i,  pag.  134,  «".  15I, 
•~M<tnt.  irf  tom.  I.  pag.  110.  h",  ijo. 

Curealio  barbants,  VtfAÇK.  Inf,  Cal.  pag.  ij: 
»'.   67.  ~~~ 

Il  eft  deux  ibis  plus  grand  que  le  Bnehyeire 
algérien.  Tour  le  corps  eft  noirâtre  ,  ou  d'un  noie 
cendré.  La  trompe  eft  noire ,  inctincc  ,  alTez  grolTe  , 
raboieufc.  Le  coicekt  eft  raboteux  ,  inégal ,  un  peu 
épineux  de  cha<)uc"côté.  Les  élytre»  font  tabotcufcs, 
fc  ont  chacune  deux  lignes  longiiudiiia'ct  ,  crif- 
pées.  Le  dcdbus  du  corps  te  les  pattes  font  rabo^ 
teuE. 

Il  ft  trouve  en  Afrique  ,  for  U  côte  de  Bar- 
barie. 

ij.  Brachvcère  algérien, 
Bfi.ACHYetM.at    algirut.  ^ 

Bf«çfyctruf  fufcffiiurtiu, ,  Awvtefp'otfofuh 
A  9 


■J»# 
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*-uo  ,  *!ytns  tHguh  ittflui  crifpjlo  ,  fpintfa.Ent. 
««  Hifi.  Mf.  Jti  inf.  BKACHTctitE.  PI.  l.A-  K. 
CurcmHo  algirn»  ircvimfirit  tîntrtas  ,  thoratt 
fpinôfo  fkUato  ,  tfytris  angiJo  duplîti fpilwfo,  FaB. 
Àlémi.  inf.  ton.  i.ftg.    iio.a".  *-j*. 

Cet  infcAe  n'cfl  pcut-énc  ,  <iu*uoe  Tiriflé  du 
prëc^dtnt.  linné  ne  l'a  icgardé  <]uc  comme  le  mile. 
La  principale  iiffficncr  <]ui  le  ihftinf^uc ,  c'elï  qu'il 
<(l  deux  ou  trois  {bis  plus  pet  t.  Tout  le  corps  c(l 
noitâitc.  La  crompe  cfl  giolTc  ,  ioctiD^e.  On  y 
tctnatqitc  une  retuc  code  au  dellus  de  chaque 
«Eil.qiii  rcir«mblc  un  peu  à  une  oreille.  Le  cot- 
cdct  cft  un  peu  épiocui ,  inégal.  On  V  remarque 
un   fillon  longitudinal  à   fa  piccic   rupfricuie.  Les 

^trct  ODE  des  enfoncement  in^eaus  ,  trr^^iilien , 
&   deux  lignes  longitudinal  ci  ,  élevées  ,  ctirpécs  , 

.<)ui  fe  termi:ient  poIlciicutcracnE  par  quc^ucs  tu- 
bercules diflinAs,  p.cfque  épineuÂ  Les  paiict  fout 
légèiemcot  ràboccurcs.  ^ 

Il  k  trouve  dans  Ici  ptoviaces  mctidionalei  de 
L  France ,  en  Italie ,  Tut  la  côte  de  Barbarie. 


t<.  BsACMTcixi  coupé. 
BtMCMTcMtet  ninfiu. 

Brjchyctnu  fufcii-ciittrtui  ,  thoraet  ntttnilaio  , 
tiytrh  poflict  Ttiufit  Jtmatis.  Emi.  om  Hifi,  nat. 
Jif  /n/ SaACHYciKi.  PI.  i.fg.6. 

Cureuli»  returut  grlfto-fufcut  ,  tfytrù  pt^C€  rt- 
i.t\:i  jtatatît.  Fai.  Spti,  inf.  tom,  i,  pag.  ijj. 
«',  xf^'-^Maïu.  inf.  um.  i.  f-ig.  lis.  n".  ijy. 

Il  eft  un  peu  plus  Ions  que  le  Brackycire  al- 
Itétien.  Touc  le  cuipi  elT  cendré  ob te ur.  Le*  an- 
tennes font  couriei ,  ceadréei ,  noirci  à  leur  ex- 
tréinîté.  La  trompe  ell  courte  ,  alTex  groil'c  Se  ra- 
■boteufe.  Les  yeui  font  cacbci  foui  une  peirce  éli!- 
vation  en  forme  de  paupière.  La  lêce  elf  raboienfc, 
d<  b  Urfjcni  de  ta  trompe.  Le  ceieclet  efl  rabo- 
ecux  ,  ar.ondi  .  (ànt  épines.  L'écullbn  cA  imper- 
ceptible. Lci  élvttcs  font  raboicufct  ,  avec  que^. 
«■es  tignci  lenginidioilrs  ,  élevées  ,  dentelées  ;  de 
ciu(|iie  côté  il  y  a  une  li^ne  plus  élevée.  La  partie 
polléiicuic  paroit  cnmme  coupée  ,  U  muu:  fupé- 
lieuiemcni  .Je  C|Uc!qu;«  dïntl  ,  donc  ta  plus  fupé- 
TÎeure  cfl  auili  la  plat  ûiJantc.  Le  dcUbas  du  corps 
If  les  pattes  font   gntàiict. 

Il  (k  nbuve  au  Cap  de  Roaitc-Efpcrjnce. 

17.    BaACKTcifti  TpcAic. 

Braehyctrus  fitfms  ,  ihermt  tfylrit^ut  gtoiaiù. 
ft.  Eut.  ou  Hifi.  nat.  4,i  inf.  BaAt-HvviKi.  PI.  1. 
H-  '■ 

Cutimlia  frc^um  irtvlmfirit  fufm  ,  ihorutt  to- 
Itc/irii^at  t)itl-uloft ,  Fa».  Sp.  inf.  lom.  t.pjg.  I54. 


Il  tR  pin*  petit  que  le  Brechycin  a^érieti.  Le* 

antennes  font  noires  ,  coartei ,  avec  le  dernier  ar- 
ticle  plus  gros  ,  ova'e  ,  très-noir.  La  trompe  cft 
trèt-courte  ,  raboteufe.  La  tite  e(l  tabotcofe  ^  dif- 
tinâe  du  corcelet.  Les  yeux  font  a<tocidi* ,  à  peine 
raillani.  Le  corcelet  ell  raboteux  &  prffque  clo- 
buleui.  Point  d'éculTon  apparent.  Les  élyttei  loot 
prefqne  globuleufcs  ;  elles  lout  un  peu  laboicu- 
le*  ,  &  ont  chacune  p1u(ieura  langéci  de  pctitt 
tubercules  plut  ou  moins  élevés.  Tout  le  corps 
ainfi  que  les  pattes  font  noîritres  ,  un  peu  ca- 
drés. Les  cu'liet  font  tïmples  ,  ùri  épines  &  Tana 
dentelures.  Les  laifeifont  lïlifjfmcs  ,  8c  les  artidcc 
font  un  peu  grenus   8c   arrondis. 

Il  fe  trouve  au   Cap  de   Bonne-Efféiancc. 

II.  BiiACKTCÎai  allongé. 

Bn-tCHrcttu»  rofiraïui. 

Brac/iyctriii  fufus  ,  thorûct  tylindrico  fitftal»  , 
elytrii  jpitteSs.  Ea[  tu  Hifi.  nat.  cUt  inf,  Bia- 
cHrcîiE.  PI.   i.fg.  4. 

CuraUio  todraiat  irtvirofirii  f'fciis  ,  capitt 
tfiorMtjut  cyHndn..ii  angufiiorihus  ,  efyirii  ftjtîc* 
fpinoRt  "ÏKX.  Sfte.inf  tom.  I.p'g.  194.1",  187. 
— Mant,   inf   tom.   I.   pag.   119.    n".  141. 

Le  coc^  de  cet  infeâe  ell  cendré  ,  noii4cte  , 


étroit.  Lei  antennes  fo  t  à  n 


:    de    la  l^ni 


Inngueor 


de  la  tète ,  St.  inféréet  vers  l'exircmiti'  de  la  trompe. 
On  appetfoit  une  petite  corne  en  forme  d'oiLilIc 
an  dcflut  de  chaque  exil  ,  Se  un  lîllon  à  ia  partie 
rupéiieuic  de  la  trompe.  Le  corcelet  c^  picfqu* 
cylindtique  Se  lïlloné.  les  élyttes  font  cojverrcs 
de  tubercules  trèi-élcvét  ,  pointus  ,  fur-tout  vcts 
la  partie  poflétieure.  Les  pattes  lonc  cendrées  , 
obUutes. 

Il  fe  trouve  dani  TAfciquc  équînoxiale  ,  &   «n 
Cap  de  Bonoe-Erpérancc. 

19,    BKACHTcîiti  mntiqué. 

BtiAcmrcutvi  i 


Brjckjttns  tintrtui ,  ihoraei  fpiaofo  fut-aio  ; 
elytrit  tnaritttis.  Enl.  ou  Hifi.  nat.  dit  inf  BkA'* 
CHTciaa.  Pt.  1.  fig.  15. 

I!  eft  deux  fois  plus  petit  que  I^;  B-jthyc'ti^ 
algérien.  Tout  le  corps  ell  cendre,  la  trompe  eft 
atlczgrofle,  inclinée  ,  «mrârre.  On  apper^oïc  une 
très -petite  élévation  en  forme  d'orcill.:  au  dciTus  da 
ycui.  Le  corcelet  ell  raboteux  ,  iù\imi  ,  un  pc^ 
l'pireux.  Les  clvtres  font  prefque  p'obui.:uf..t  v— ; 
couvertes  de  tuDciculet  élevés  ,  preiijuc  é*^>tiicui> 

Il  fe  trouve  en  Provence  ,  en  Languedoc. 


«le.  - 


BrMhyu 
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^oiafafit,  firîato  papSath.  En:,  ou  Wfi.ttat.  des 
'M*.  Bkachtcîki.  Pi.  i.  fig.  17. 

U  eft  à'peu-ptti  de  ta  gtuideiu  du  pt^cëdent. 
Tout  le  corps  efl  ccndié  ,  plus  ou  moins  obCcnr. 
La  trompe  eft  inclinée ,  allez  gtofle.  Le  corceiec 
cft  arroDili ,  ciiagtb^.  Les  ^If  trct  fooc  gk]bnleii{cs. 
KUcs  ont  des  fltics  ibrméa  par  dct  points  enfon- 
cés, aâêz  grands. 

Il  fe  tiouTC  au  C^  de  Bonnc-Erpérancc. 

BRANCMIPUS.  Genre  d'infcOci  de  la  Emilie 
Jet  Cniftaciî  ,  établi  far  M.  Schxffcr.  Voyti 
UoNocLi,  Binocle  ,  &  Entouostkaca. 

BRENTE  ,  SjuKrtrf.GeiiTe  d'inreâes  de  la 
troifièmc  fcâiua  de  rOidre  des  Coléoptères. 

Les  Brtntti  appartiennent  \  la  famille  des  Cba- 
ranfôns.  Ils  ont  le  corps  aioBgé  ,  linéaire  ,  une 
ooiBpe  longue,  cylindcique  ,  deux  ailes  cachées 
fÔA  des  étuis  durs  ,  anfin  les  cuiiTcs  Hmples  ou 
dallées.  Ces  icleâes  avoicni  été  placés  parmi  les 
Cfaara&rons  a*cc  tefquels  ils  ont  quelques  rapports. 
H.  Fabiicias  les  en  a  Tépaiés  dans  Tes  dctnicis  ou- 
nagos  ,  pour  en  former  un  genre  patciculier  fous 
le  Dom  de  Brenmi.  Les  antennes  lÎRipIci ,  moni- 
Kfbtmet  ,  les  didincuent  des  Charanfons  ,  indé- 
pendamment de  la  différence  qui  Ce  tiouvc  dans 
ta  parties  de  la  bouche. 

Les  antennes  font  filffomiei  te  comporée»  de  onze 
arâclcs  ,  dont  le  premier  ^  à  peine  plus  long  que 
ksaut:es  ,  e(l  un  peu  renflé  à  Ton  eittémité;  les 
utrcs  font  gténus ,  ptcrquc  égaux  entie  eux.  Elles 
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font  bférées  à  U  psitie  latérale  de  la  trompe^, 
à  quelque  d|llance  des  yeux  te  de  reitrémite. 

La  bouche  ell  comporée  de  deux  mandiboles, 
de  deui  mâchoires  ,  d'une  lèvre  inférieure  ,  &  de 
quatre  antennules.  La  lèvre  fupérieute  manqu^ 
etitié rement.  Les  mandibules  font  cornées  ,  arquées , 
fimples.  Les  machoiies  font  alon^ées  ,  prcfque  cj- 
linJriques ,  velues.  La  lèvre  inférieure  eft  courte  , 
cornée  ,  très-dure  ,  un  peu  échanciéc  antérieu- 
rement. Les  antcnnules  antéiicuics  font  coB\poféct 
de  quatre  articles ,  dont  le  protnici  à  peine  ap- 
parent ,  le  fécond  alTez  gros  ,  cylindrique  ;  le  troî' 
fièmc  cylindrique  8t  plus  petit  ;  U  nuatrième  trk».i 
petit  :  elles  font  inléiécs  au  dos  uet  mâchoires. 
Les  antcnnules  pofténcures  font  courtes,  féracéei 
&  conpofées  de  ttois  aidcles  piefqitc  d'égale  lon- 
gueur :  elles  font  inféré»  à  la  partie  antérieure  de 
U  lèvic  inférieure. 

La  tète  eft  alongée  ,  nn  peu  renflée  ;  elle  Ce 
termine  en  trompe  louvcnt  très- alongée  Se  très  mince. 

Les  yeux  font  petits ,  arrondis  i  faillans. 

Le   corcelet  eft  plus  ou  moins  alongé. 

Les  élytres  font  dures  ,  de  la  longueur  de  l'ab* 
domen  ,  on  quelquefois  un  peu  plus  lon^acs.  Elles 
couvrent  deux  aîles  repliées ,  membrancttfes.  L'écuf* 
fon  n'cft  point  apparent. 

Les  paires  font  de  longueur  moyenne  Les  an- 
tétieuics  font  ptefque  toujours  plus  longues  &  plus 
groJTes  aup  les  autres.  Les  cuiflcs  font  Hmplei  8C 
quelquefois  aimées  d'une  petite  épine. 

Ces'  infeâes  ne  fe  trouvent  que  dans  les  pays' 
chauds.  On  n'en  a  encore  découvctt  aucune  cfpM^ 
en  Europe.  Ib  rivent  fui  les  Anm. 


iti 


Sûte  déjl' 


n  à  VHifloire  Naturâ{*ia  In/iSai 
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BRb'NTVS.   FjtB. 
C  V  R  C  V  L  I  O.    l  J  IX. 

CARACTERES    GÉNÉRIQUES. 

Antennes  monilifor  mes  :  onze  articles  y  le  premier  un  peu  plus  long  »  lenflé  i 
Ton   excrémicé  ;  les  tucres  grenus ,  prefque  égaux. 

Tcce  alongée  en  forme  de  trompe. 

Bouche  placée  i  reitrcmhé  de  la  trompe  ^  pourvue  de  m  andihples  ,  de  mâchoires 
&  d'aniem'iules. 

Quatre  antennules  courtes,  fétacées. 

Quatre  articles  aui  tarfes  :  les  deux  premiers  triangulaires  ^  le  troifième  large ,  bllobé. 


.  • 


ESPECES. 


*  Cuijfcs  fimpUs. 

I  •  B  R  E  N  T  E  barbicoriie. 

Alongé  ;    trompt  fris  -  longue  ,  velue  ea- 
IcJTfUs ,  élytrcs  alongées ,  en  majfe  à  leur  ex- 
trémité, 

2.  B  R  E  N  T  E  affimilc. 

Cylindrique  \  trompe  noire  ^  lijft%  luî/ante 
a  textrémtté  i  él^tres  avec  quatre  bandes  fer- 
rugineufes. 

^.  B  R  E  N  T  B   monile* 

Cylindrique  ^  notr\  ély très  pointues  ^  unif- 
triées. 

^.  Bk  EN  TE  brun. 

Brun  ;  élytres  o\*ales ,  alongées ,  liJTes. 


«  « 


Cuiffes  dentées. 


5.  Br  ENTE  Anchorago. 

Linéaire  ;  corcelet  tris  -  alongé  ;  élytres 
priées ,  avec  quelques  lignes  jaunes. 

6.  B  R  E  N  T  E  cannelé. 

Noir  y  luifant;  élytres  firiées^  avec  un: 
ligne  Jaune  ;  tite  &  corcelet  cannelés» 

7.  Bren  TE  nafillard. 

Alongé,  cuivreux  yCuiJTes  de  toutes  les  patt:: 
&  jambes  antérieures  armées  dune  épin*.  ;  ély  tre^ 
mucronées. 

8.  B  R  B  NT  E  difparate. 

Alongé  ,  brun  ;  élytres  firiées ,  avec  quel- 
ques lignes  Jmveu 
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B  R  E  N  T  E  S.     (Infeftes.) 
9.  Br£nte  cylindilcome.  -i      11.  B  a bn  te  macule; 


Corctiet  arrondi  ,  fan  noir  cuivreux  1 
^■trrs  firrugintafts ,  avtc  plajttan  lignes 
jamnts. 

10.  BiLENTs  linéaire. 

Bnut;  tin  b  eorctUt ahagési  ilytrtijiriiist 
avtc  qutlqua  lignes  fauves ,  ft  ttxtrimiU 
largt,  arrondit. 


Corcelit  cuivreux  ;  élytres  bronzées ,  avtc 
des  taches  jaunes 

II.  Brente  bifcont. 

Voir  ;  ély très  (triées ,  avec  des  tacAts/amts, 
lijfts. 

i|.^lLENTB   nain. 

Noir,  linéeirt  ;  éfytrti  hnmti,  firiits. 


1^0 


1^ 
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•.*  Cuiffu  fimpUi. 

].  Bit  ENTE  birbicorne. 

B^eSTVS   Sarhicornis. 

Brentus  cyitndricus  rofiro  *iongiffimo  fubtMS  itfr- 
hdti> ,  clytris  tlongato  eievatîs.  Eut.  ou  Wfi.  mat, 
€Ùs  i/ï/Brente.  PL  l.fig.  <.  a.  &  P/.  i  Ji^.  5.  i. 

Bre^tu%  harhicomîs.    Far,  Mont,  inf,  iom.   i. 

Cutcutio  barbicomis,  Fab«  5yyf.  emtom,pûg»  1)4. 
«•.41. —  Sp.inf.tom.  i.pdg.  171.  11^.  tfi. 

Cet  infcAc  varie  bcancoup  fonr  U  (grawkur. 
Ses  aincnnes  font  nctres  ,  de  la  longueur  de  U 
moitié  de  la  trompe  »  composes  dr  pi^v^  articles , 
donc  le  premier  coure ,  un  peu  rcnllé ,  &  les  autres 
cj^drioucs  :  elles .  font  velues  »  nuis  les  poils  du 
dcïïbus  ibnc  plus  lones  ciue  les  autres.  La  trompe 
cft  plus  lons;ue  que  les  clytres  ;  elle  eft  cylindri- 
ose  f  tant  foit  peu  plus  mince  au  milieu  »  un  peu 
renfiée  à  Ton  eicrcmitc  ;  elc  c(i  noire  ,  &  cou- 
Ycrtc  ,  en  dcllous  y  de  poils  fins  alTez  longs  5c  ferrés. 
La  tcte  eil  cylindrique  ,  &  les  yeux  iont  ronds , 
bruns  &  Ciillans.  Le  coroclec  eft  un  peu  plus  étroit 
i  fa  partie  antérieure  auà  fa  partie  poftérieure  i 
U  a  au  milieu  an  fiUon  longitudinal  Jutrz  .tmfbncéi 
Les  élytres  ont  des  points  très-enfbacés ,  oui  fbr* 
ment  àt%  ftiies  aflcz  ferrées  >  régoli^es  :  Ictir  ÇR-» 
trémité  eft  alongée  »  8c  le  bord  poftMeur  tk  ^UtT 
large  9c  un  peu  relevé  »  ce  qui  fait  pacoitte  te  poiDôé  ! 
prcique  en  mafle  :  elles  font  noires  »  atec  dcoR 
ou  trois  uches  fur  chaque,  d'un  rm^bran-oca 
marqué.  Tout  le  delTous  du  corps  eft  noir  , 
aYcc  quelques  poils  rouflàtres ,  courts.  Les  pactes 
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puis  rinfeition  des  antennes  jufqu'à  l'exuéi 
yeux  font  bruns  arrondis  ,  Qillans.    La 
prcique  cylindricju:  ,  avec  quelques  poils  ro 
très-courts.  Le  corcdet  eft  noir  »  couvert 
qaes  poils  roullâcres. ,  très-courts  :  on   y 
fillon  longitudinal  'ati  milieu.  Les  élytres 
points  enfoncés  qui  fe  ment  des  ftries  très 
elles  ont  quatre  bandes  irrégulières  »  d'ui 
brun  »   peu  nurquécs.  L'extr:mité  ciî  poi 
dépafTe  fort  peu  '  Tabdon.en.  Le   d^ilous  d 
Se  les  pattes    (ont  noirs  êc  ont  quelques  pc 
(àtres  ,  très  courts.  Les  pactes  Iont  alFez  1 
Se  les  cuilTes  font  fimples  ,  fans  ép'nes  3c  fai 
lures. 

U  fe  tcoure  dans  la  Nouvelle-Zélande. 

).  Brente   mooile. 
Baestus  moniUs. 

Brtntus    cylindricut    ater  ,    efytris   ûc 
uniftriatis.  F  ai.  Mant,  inf.  tom.  i.  pag.  9 

Il  a  la  fiirme  alongée  8c  cylindrique  de 
dcfis  i  mais  il  eft  plus  petit.  Les  antennes 
niliformcs  »  de  la  longueur  du  corcelet.  L. 
eft  noire  ,   cylindrique   ,    ftUonée    fupérit 
encre  les  yeux.  Le  corcelet  eft  cvlindrique 
ooir.  Les  élyt|;es  font  noires  ,  (ans  tacnes 
cuet^  leur  extrémité  ,  avec   une    feule 
thiqae'  câié  Je  la  future.  Les  pattes  font 
.les  cuiflcii  fimt  renflées  de  fans  dents. 

-fl/fci^oSTç  dans  la  Nouvelle-Hollanc 

%  Srbntr  brun. 
BMMMTvf  Vrunntus^ 


font  noires  ,  afle»  loneuts  .avec  quelques  poils  BrtmultrUMntus  ,  ehtrîs  ovato-ohlong 

rodiàtres ,  ttcscourts.  Les  cuifles  font  hmpUs  .  fans  I  tus.  Ent.  ou  Wft,  natûr,  d€S  inf,  Brent 
^es  8c  fans  dentelures.  tf-   •    tf.  i. 


es  8c  fans  dencelures. 
U  fe  crouve  dans  la  Nouvelle-Zélande. 

Brxnti  afllmilé. 
Bmbntus  éjpmiiis. 

Brtntus  cylindricus  rofiro  dptce  glabro  atro  , 
efytris  femtgineo  fubfafciatis,  Ent,  ou  Hift,  nat. 
du  ins:  Brints.  PL  1.  fg,   6. 

Brtntus  ajpmiiis,  Fab.  Mant,  inf,  corn,  i ,  pug.  9  f, 

Cufcuiio  ajpmi/is.  Fab.  Syfi,  Ent,  pag,  1)4. 
ji^.  41  — 5/>.  inf,  tom,  i,  pag,  171.  n^,  4o, 

Il  eft  plus  petic  que  le  Brtnte  barbicorne.  Les 
aRtennes  font  brunes  ,  noirâtres  »  velues  «  guères 
flits  longues  que  la  trompe.  La  trompe  eft  noire , 
couverte  de  quelques  poils  rouflàtres  ,  tièscourts  , 
Jkpuis  la  bafc  |nfqu*i  rialcnion  des  antennes  s  elle 
eft  cylindrique ,  Me  »  od-noiit  de  luifuite  de* 


fg,  3.  a.  b. 

Il  eft  beaucoup  plus  petit  que  les  p 
Les  antennes  font  brunes  ,  moniliformi 
le  corps  eft  brun.  Les  yeux  font  ntirs  ,  ; 
faillaos.  La  trompe  eft  cylindrique ,  un 
courte  que  le  corcelet.  Le  corctlct  eft 
alongé  ,  un  peu  étranglé  poftcricurcm 
élvtres  (ont  lilTes  ,  8c  ont  une  figure  ova 
gee.  Les  cuiiTes  font  (ans  dents  &  fans 

Il  fe  trouve  au  Sénégal  ,  d'où  il  a  été 
par  M.  Adanfon. 

♦   ♦  CttiJTes  dentées, 

f.  Bremtx  Ancborago. 

Bmlmhtus  Anckoragp, 

Brent  us  iinearis  fimoribus  dentaiis  ,  ety 
friatis  ,  tkorace  elomeato,  Emt.  ou  Hifi, 
inf.  Brimti,  PL  i.  fi*  X.  a.  b. 
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•  Srentus    Anchorago»   Fab.  M^n:,   i'j.  tcm 
fag,   ^6.   n^.   5. 

Carculio  Anckorago.  Fab.  Syft,  Er^:.  r-/ 
«'.    i6    —5/7.  inf,  tom,    1.  pjr,    lïz.   r.\  :. 

Cursii/zo  Anchorago  longîroftùs  ^  femo^ii^L^ 
îstij  ,   Ejyzris  flavo-ftriatis  y  rhorjsi  iiorf^T: 
Syfi,  na:,  pag,    613.    /i^.    ^6.  — -MtJ-   -î— - 


«  I 


"r^LT"^:-  ■ 


ft 
r^"^ 


kU'n,  irj,    tOT.^    y,  /j^g.   175.  n  .   L 


!  -:rr.r- 


^  •       .'  *      ■ 

*  ■-  ■  —       »-'  ■>     «^i     ••>«     •     ■•• 

_     •  •  •        d 

Voit,  t^.rj::.  r-'j  1.  :uj. 


on  9C3  r.^  zozzics  czz  -1.  irjmpc.   . —  .zr=     1  

jBh:cs,  rrrs-aJongcc  ,  -z  peu  :cnî±r    .      ;._r:zr        ...  .,     ~  '      .1—      — 

CCS  in:cr*«^s  5c  a  i'cx:r^x:ri.  Li   :rt    :::  ^r-Tt^     '  ■**•  -  --  - — 


f 


■  >     llfc.. 


•  TB 


SiK. 


:«  panes  ion:   dz  i^cTi^-ii"  Jnr-"=.   ^r    szz 
Ttricurcs  icnr  pîis  icrricr   nar   x=   2==.    _t       "T 


eiu 

icc;  armées  d'cne  cztzc.  i.  lt.  uuiii.isirr  £l  ncin.  • 
D^s  !'au:rc  ûx^  !cs  j-iiam  Ez:ericurc:  ;rr-  ic  ; 
La:  èfine. 

L  fc    crouTC  à  Cay-^zim  ,  a  Sjnsaxr. .  aœ  iii- 
tlles. 

<•  Brente  cancelé- 

tÊangis  canalizuUzis  ,  "-f*^'    Ln-Z'L:  /-i^r.-.- irir 
E-fcitij.   £nf.    o:*  hVî.    "t-i.'.   ii--    ;t'.    Ii.î3'rî.. , 

^■-  ^-  /i"'  -•  ^-  ^-  '• 


V.  tcflexblc  au  prc:titn:  ,  ~l3  i   cr   sons 


^  ■•■ 


X#-Lrrrr     ^.-sj 


m 


Xnzu 


»tf  c:.'» 


«-•■.;,  tî^a\c,  poin:  dj  roi:  rcr£z£  a  i!;c.  tir*- 
ïii=.  Le  corcclet  cft  obior.z  ,  tîl-wE:i*  a  fo  pachas 


-:"îu:c.  Tou:  le  corps   clt   no'^  ,  ' -t-.rr.  Les 

*«V^*"S  on',  une   lian?   l«n<yt-uf^ir.i!£  ^î--/»       Jt   ^^ 


.  .j^m  tV*'^  Qï^'  une  ligne  longitudinilc  u-ine  ,  8c  c< 
\;'*'';  ji»  *-*'*^  iiw  Usuelles  on  voi:  ur.e   faite  de  coin 


crcr^  s. 


C^rzuht  àaaaxsïaasfmvm 

H'  +• 


3  I      n  a  eft  pas  fi  ai» 


l^' 


A.  -'^'    V  ^-^^^^  Les  jambes  aniéiieuzes  Lonc  un  pca  {Las  ■  com  dk  i 
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flrîct  pointill^i  •  Ac  qaelqoes  Itenes  longitudinales, 
hlFcs  y  clevtcs  «  fuiivrs.  Les  jainDe^  artérieures-ronc 
ui»pcu  plus  grandes  ^ue  les  autres.  Toutes  les  cuides 
Iboc  armées  d'une  petite  épine. 

Il  Te  trouve  dans  TAmériquc  méridionale. 

9.  Brentb  c}'Iindricome. 
Bâextl's  cylindricomis. 


hrentus  ftmùrikut  dentari»  ,  tkorjct  rottmdato 
igro  êjuo  ,  ^tris  ferrugmeis  fiavo  fuhftruuis.  Fab. 
tant.  inj\mn,  i.  />jf.  ^6,  n?.  S. 


Il  refTemble  au  précédent  pour  la  forme  &  la 
grandeur.  La  trompe  eft  alongéc  y  cylindrique  »  d*un 
brun  ferrugineux.  Les  antennes  font  brunes  ,  une 
fois  plus  longues  que  le  corcelet  »  avec  les  articles 
cyUndriques.  Le  ctncelet  eft  d'un  noir  bronzé  , 
briUant ,  arrondi ,  lifle.  Les  ëlytrcs  font  obtufes  « 
ftriées  »  ferruejneufes ,  kvec  ptufieors  lignes  courtes , 
jaunes ,  qui  Tonnent ,  vers  la  bafe  &  vers  Textré- 
mité ,  prefqae  une  bande.  Les  cuiflcs  font  dentées. 

.    11  (e  trouve  dans  la  Nouvelle  Zélandc. 

lO.  BftiiiTi  linéaire. 
Bifttntrs  Ihuûris. 

hrenttu  hrunfuus  ,  ftmorihus  étntûùs^ ,  êfytrit 
JlriAtis  /2pVo  lineatu  ,  êpict  fûtundatis  fitkclavatU. 
Emt.  ou  kifi.  Mdt.    dû  Uf.   BUENTl.  Pi.  i.fig.  4. 

s.  s. 

Il  refcoible  beaucoup  au  Brenu  Aochorago.  Les 
antennes  font  moniliformcs  ,  un  peu  plus  groflèr 
Yers  Textrémité.  La  tcte  &  la  trompe  font  aldTigés  , 
lidcs  :  celle-ci  eft  un  peu  renflée  à  fon  extrémité.  Le 
coicelet  eft  alongé»  cannelé  à  fa  panie  Supérieure. 
Tour  le  corps  eft  d'un  brun  plus  ou  moins  obfcur. 
Les  él)'tres  font  fthées  &  onc  chacune  quatre  lignes 
longiiudiuales  fauves  ,  favair  »  une  à  la  bafc ,  alTcz 
kmgae  ,  deux  autres  courtes  au  milieu ,  Se  une  autre 
vers  rextrêmité.  Le  bout  des  élytres  eft  un  peu  dir 
laté  &  arrondi.  Le  «Icflbus  du  corps  eft  d'un  brun 

Eus  foncé  que  le  deflus.  Les  pattes  font  de  la  cou- 
tir  du  corps;  les  cuiiles  font  armées  d*unc  petite 
dent  ;  les  antérieures  font  plus  groll'cs  de  plus  Ion- 
gtei  que  les  autres. 

Il  fe  trouve  à  St.  Domingue. 

ri.  BitENTt  ma:ulé. 
Samstps  mêctUtitiu. 


% 


BrtHfus  cofort  e/0ifgâto  ente  ,  t'y  tris  fiHatts  ni- 
ro  ànets  flavo  mûcuiatis.  Ent,  ou  htfi,  nat.  dei  inf. 
acNTi.  i^/.  1.  fig.  9. 

Il  rcilemblc  un  peu ,  potir  la  forme  U  la  eran* 
dcur  4  au  Brtntt  linéaiic.  Les  antennes  font  hlifor- 
ACi,  adex  loiigues.  La  trompe  eft  mioce ,  plus  longue 
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que  le  eotcelet.  Tout  le  corps  eft  bronz< 
(ont  noirs.  Le  corcelet  eft  cuivreux,  ov; 
lilFe.  Les  élytres  font  ftriécs  ,  terminées 
&  marquées  de  i]'ielques  taches  jaunes ,  i 
Les  jambes  antérieures  font  un  peu  p 
que  les  autres  ;  &  les  cniflès  ont  une  épin 
quée. 

Il  fe  trouve  dans  PAmérique  mériJior 

« 

11.  BaENTX  bifront. 

BxiHTus  bifrons. 

Brentus  femoribus  dtntatîs  nîger ,  eiyt 
maculis  glaèris  fiavis.  F  Al.  M*tn(.  inj,  i 
96.  n?m  9. 

Il  reffemble  au  précédent.  L*un  des  d 
la  trompe  cylindrique  »  noire  ,  &  les  ant 
tes,  moniliformcs  ;  le  corcelet  purpurin 
lignes  longitudinales ,  noires.  L'au'rc  fcx 
pc  alougéc ,  cylindrique  ,  un  peu  renflé 
mité  »  avec  les  nundibulcs  avancées  ,  ^ 
corcelet  noir ,  filloné.  Les  ciyrrcs  font  fl 
râtres^  avec  quelques  taches  lilTes,  jaune 
tronquées  poftérieurcmcnt ,  &  munies 
piquant.  Les  cuifles  font  dentées. 

Il  fe  trouve  à  Cayeime. 

I).  Brente  nain. 
BM.MtrTUS  minutus. 

Bnntus  fimonius  dtntatts ,  itnearis 
tnsfiriétii  nigro  hrunmh.  Ent^  ou  hifi.  \ 
Brente.  P/.  1.  fg,  9^ 

Curculîo  mimaut,  DlURT.  li/^fi.  ofi 
P^*  4*.  A-  î-7- 


l 


n  reflèmble  an  précédent,  mais  il  ef 
plus  petit.  Les  antennes  font  noires ,  mo 
!u^  longues  que  la  tète.  La  trompe  cfl  al 
indriviuc.  La  tète  eft  noire  ;  les  yeux  1 
arrondis  &  (aillans.  Le  corcelet  eft  noir , 
gé.  Les  élytres  font  d*un  brun  ncirâxfc  , 
ques  lignes  brunes ,  lifTes  :  elles  ont  des 
mces  par  des  points  enfoncés.  Le>  pattes 
font  un  peu  plus  longues  que  les  auuc&  j  l 
font  armées  d'une  petite  épine. 

11  fe  trouve  dans  la  Caroline  ,  la  Vir( 

BROSSE.  M.  CîeofFroy  a  donné  le  nor 
ou  pelotte  fponçicufe ,  à  de  petits  poiîs  ce 
&  rudes  ,  qui  le  trouvent  fous  les  rarf'es  • 
infères.  C'cft  par  le  moyen  de  ces  hTjfts 
fede  peut  fe  foutenir  &  marcher  fur  la 
corps  les  plus  Itlfes  &  les  plus  po!is,  «lu 
perpendiculaires  ,  pr^^fentent  tou)ouis  .\i  ( 
tes  afpéricJs  propres  à  lui  fcrvir  de  ;^oi 
Ccft  aioii  que  Ton  voit  tous  les  joui>  ic 


B  R.  U 

tMBtxt  aiffmcnt  ou  defcendrc  le  loog  des^lacei  let 

ËBt  fines  te  les  plus  trsuilparcnccs.  Ces  poils  vus  à 
loupe  paraiilêiiE  crochus  à  leur  ciir^mii^.  On  ï 
œore  donné  le  nom  de  iroffii  aux  pcciis  poiU  Cetcés 
^  fè  troaTenc  fur  les  jambes  pofléricures  te  le  yce- 
mict  arôde  des  atfcs  des  Abeilles  ,  &  qui  leur  fer- 
vent à  rtanfpoitcc  \a  poulSèrc  des  étamines ,  pour 
en  conlbuite  leur  gâteau.  Voyri  Taru. 

BRUCHE,  BitacHvs.  Genre  d'inCcftes  de  la 
tnifi^me  Seâion  de  l'Ordre  des  CoUopières. 

Lci  Bnichet  paroiflcnt  appaTtenir  à  la  Kunillc  des 
Cliaranfonî.  Lcuc  tête  eft  diftiiiâe ,  déprimée  Se  in- 
cKoée,  Les  élyrtes  fonc  ordtnairemenc  un  peu  plus 
comtes  que  l'abdomen ,  3c  recouvrent  deur  ailes 
vembrancufes ,  repliées.  Les  cuiflcs  poftéricur*!.  font 
trb-groflês,  ordinaire  ment  épiucufes.  Les  taifcs 
cd£d  font  compofïs  de  quatre  aiucles. 

te»  Bruchgf  diffcrent  des  CharanfoYis  ,  par  leurs 
tntenncs  Ëlifermes  ,  on  peu  en  fcie  ,  minces  à  leur 
We  ;  par  le  manque  de  trompe  ;  pat  leur  tête  dif- 
onûe  da  corcelec ,  &  par  les  pattiu  de  leur  bouche. 

Dans  les  premières  édiriont  de  fes  ouvrage* , 
linné  avoir  placé  ces  infeûes  parmi  Icf  Dcrmcftei 
fe  paimi  les  Charanfons.  Dans  les  cifirions  pof^- 
rinuct.  il  les  a  réparés,  &:  en  a  écabli  un  Genre  fooi 
k  nom  de  Bruckas.  M  Geoffroy  aïoit  donné  â  c« 
iafedei  le  nom  de  Mylabre  ,  qui  n'a  point  été  adopté 
fv  ks  Eniomologiftes  qui  ont  écrit  apris  laL 

les  anienties  font  filiformes ,  à  peu-pi^t  de  la 
laagiKur  de  la  moitié  du  corps.  Elles  ibot  catugo. 
Ces  de  onze  articles ,  dont  le  premier  cft  UA  peu 
nnlé  ;  les  iroii  fuivaot  font  pccics ,  grenus  \  les 
Mtrcs  font  à  peu-près  égaux  entr'eux  ,  Se  plus  ou 
■MHS  en  fcie. 

La  boDche  eft  comnoCéc  d'une  lèvre  fupérieure , 
^deux  ouodibulei,  de  deux  mâchoires,  dune  lèvre 
■liÉrieurc ,  8c  de  quatre  aocennules.  La  lèvre  fupf- 
jpnK  cft  eomée  ,  arrondie  ,  ciliée.  Les  mandibules 
Ht  cornées,  à  peine  arquées,  un  peu  comprimées  , 
B»duDt«  ,  fans  dents.  Les  mâchoires  faut  avzn- 
cfci.  un  peu  plus  courtes  que  les  aniennules ,  racm- 
.■  ^OMufcs  ,  bifides  ,  ciliées.  La  lèvre  inférieure  cft 
31  acBbtaDculc  ,  arroudie  ,  peu  avancée.  Les  antcn- 
peu  plus  longues  que  les  pof- 
fotit  filihirmcs  &  compofccE  de  quatre 
.  -Jot  le  premier  eft  tris-pecit  ;  le  fécond  eft 
ilaloM  |c  conique;  le  iroifième  eft  conique  & 
^«H^ÏWïïw court;  le  quatrième  cftalongé,  ptcrque 
■•*''■  ï*^ * '"'  ""émité.  Elles  lont  infer  es  au  dos 
^^choim.  Les  amennules  poiU'ricurcs  font  fili- 
couTtcr,  compofL-cs  de  crois  articles  ,  dont 
.  —  .  .  "tftitès-peiit,&Ies  dcni  autres  font  prcf- 
j)W^%>«  entt'tUT.  Elles  font  infcrtes  à  la  partie 
,1^  wnSsB  femntércure  de  1» lèvre  inférieure, 

I  An!' j?  '■'F*''"  "i"  corcdet  par  une  efpèce  de 
|*.Bl(tft inclinée,  déprimée  ,  un  peu  avancée 
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an térien rement.  Les  ycat  font  atrcndii ,  pea  faiU 
lans,  allez  grands  &chagiiii/G.  Us  font  un  peu  échaB» 
crés  anti^iieutemcnr  à  l'infertion  des  anccnoei. 

Le  corcclet  cil  large  à  fa  patiie  poftcrieure  ,  plus 
étroit  à  fa  partie  antéiicurc. 

Les  élytret  ont  une  forme  ptefqne  qaairée.  Ell«( 
font  ord  naircment  un  peu  plus  courtes  ouc  l'abdo- 
men  ,  &  elles  recouvrent  deui  ."iles  ^T-.cmbrancufei . 
tepliées ,  dont  l'infeâe  fait  fouvect  ufage.  L'écuJloo 
eft  petit ,  ptefque  quarié. 

Les  pattes  font  de  longueur  moyenne.  Les  qnatte 
antérieures  n'ont  rien  de  lemarquable.  Icspofté- 
tieures  font  plu»  longues  que  celles-ci.  les  euiflcs 
fonc  grolfcs.  comprimées,  ordinairement  dentées. 
Les  jambes  font  quc1qucfi>is  arqu-.es.  Les  ta  r  fes  de 
tontes  les  pat  es  font  alf.z  larges,  &  compoféci  de 
quatre  arriclcs,  dont  les  deui  premiers  (ont  trian- 
gulaires ;  le  ttoilÎL'mc  bilobé  ,  plus  large  que  les 
autres  ,  muni  en  deObus  de  poils  en  forme  de  orofTs  ; 
le  quatrième  eft  alongé ,  alfez  mince,  uo  peu  arque* 
&  terminé  par  deux  crochets. 

Les  larves  de  ces  infefles  ont  le  corps  allez  gros , 
renflé  ,  ^qué ,  très-court ,  compofé  de  pluJïeurs  an- 
neaux peu  diftio As.  Leur  tét'e  cft  petite ,  écaillcufe  , 
garnie  de  mandibules  très-dures,  tranchantes.  Elles 
ont  neuf  ftigmatcs  de  chaque  côté,  par  où  s'intro- 
duit t'wr  néceflâiie  à  leur  vie. 

C'cft  dant  cet  état  de  larve  que  les  Bnuket  ezer- 
cent  tant  de  ravages  fur  les  diiFérentcs  graines  de 
U  plupan  d«- plantes  légumineufes  &  de  quelques 
irUlH  a  BSyou  :  particulièrement  dans  les  Fèves ,  les 
Lentilles .  les  Vefles  ,  les  Pois  ;  dans  les  graines  du 
Gléditfla ,  du  Tbéobroma,  des  Mimofa  ,  Si  de  pk- 
(îeurs  efpèccs  de  Palmien.  La  larve  paûc  l'hiver 
dans  la  graine  ,  donc  elle  confomme  une  parcie  de 
la  fubftance  intérieure  ,  s'y  change  en  nymphe  au 
commencement  du  printemps ,  ou  même  avant  la  fin 
de  l'hiver  ,  &  l'infcâe  pathût  en  fort  au  pnntemps  : 
avant  de  fubir  fa  métamorphofc ,  elle  acul'attcn- 
don  de  fe  ménager  une  ilTiie  ,  en  rendint ,  à  un  cer- 
tain endroit  de  U  graine  ,  l'écorce  ou  la  peau  cxii- 
ticure  fi  mince  ,  que  le  moindre  effort  fuffit  pont 
la  petcei.  Dans  fon  dernier  état ,  la  Bnuke  ne  fait 
plus  aucun  tort  aux  graines  ;  elle  fréquente  les  fleurs 
ou  différentes  plantes  ,  &  chetche  à  s'accoupler. 
Après  l'accouplement ,  la  femelle  revient  fu:  les  jeu 
nés  filiqucs,  furksgouffes  prêtes  à  fe  former, pour 
y  foire  la  ponte.  Elle  ned'pofe  ordinârementqu'ua 
œuf  dans  chaque  graine  }  cependant  on  trouve  quel- 
quefois deux  de  ces  larves  dans  des  ftves  de  marais. 
Ces  infeâcs  ne  font  pas  communs  en  Europe  j  on 
■en  trouve  cependant  quelques  efpèccs  uès-répaH- 
ducs  dans  le  midi  de  l'Europe  &  aux  provinces  mé- 
ridionales de  la  France:  on  les  rencontre  toujours 
plus  rarement  en  avançant  vers  le  nord.  Dans  no« 
contrées  ,  ce  font  particulièrement  les  fèves  ,  les 
(  içniillcs ,  ûi  Poil  Se  toutes  Ici  efpèces  de  \tSkt , 
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Îni  Potu  le  fini  txfottt  in>  raragn  de  cet  larrei. 
'eaveloppc  ewtét  eare  de  en  lëgumci  ne  muiifcAc 
en  aucune  maniti c  le  fc|oui  de  U  larve  i  Bt  (]uel- 

ÎjueibU  en  ouvrani  un  Polt  on  une  Jc*e  ,  on  eft 
utprii  de  nouvcT ,  au  milieu  d'un  Tuide  alTez  confi- 
durable  ,  l'inrefic  pufaic  inorc ,  n'ayant  ya  fans 
doute  Ce  pratiquer  une  ouverture,  ijttnmc  Us  déeâti 
«{u'occafîonncnt  1m  Brviktt  font  plui  patliculiete- 
ment  au  détiim  m  de  la  culture  &  de  la  nourriiuie 
du  peuple  ,  on  doit  eue  d'autant  plut  ja'oux  de 
trouvet  dei  moyeni  piopiei  à  Ict  (Httuirc.  Un  des 
Boycns  fut  duute  les  plus  cficucs,  doit  tac  de 


BRU 

plofigerdanl  l'etit  bonîIbnicIcidiffffcntetremeBta 
qu'eiïci  attaquent .  dis  que  11  reeolte  n  cft  Aitc 
Mais  il  faut  occéjîàiicmcnt  les  toutes  (bamctnc  fc 
cette  immerfion,  pout  faire  p^iit  [ ouïes  les  Iwct 
c]ui  y  ibnt  tenfctmécs,  Sf  dHtuirc  cntiitemeat  !• 
propaftacioB  d'une  famille  auQî  nufibic.  On  poumiic 
a  (Il  faire  éproaver  à  ecs  ligiim»  une  cbalcur  im 
quarante  à  quaranic-cinq  deer^i  dans  un  fout  :  ctn« 
chaleur  ,  Tanj  les  altérer  ,  luffiruit  pour  la  deflruc- 
tion  de  la  larve.  On  fcni  bien  que  ces  deui  moyc  ns 
ne  doivent  pas  fc  ptatiquei  Cui  Ki  graines  dcAin^ 
à  la  reproduAîon. 


•H 

Suite  dtTTntrôdûSioh  i^THiflôirè  NatUrtUe  desIn/eSeîi^ 


se 


È. 


^95, 


■  ■^  '^r^ 


BRUCHE. 

B   R    U   C  H    U  s.       L  I   If,      F  A  S» 

MTLABRIS.    Gkovt. 

CARACTÈRES    GÉNÉRIQUES.»      • 

r  EN  NES  filiformes ,  un  peu  en  fcie,  compofées  de  onze  aitides;  fécond, 
le  &  quatrième  articles  petits  &  grenus.  , 

he  munie  d'une  lèvre  fupérieure  ,  de  deux  mandibules  (impie*  »  de  '  don  mâ- 
bifides  ,  d'une  lèvre  inférieure  «  &  de  quatre  antennules. 

nnules  filiformes:  les  antérieures quadrîarcicuIéeS|  plus  longues;    les  pofté- 
criarciculées» 

inclinée  j  diftinâe* 
re  articles  aux  tarfes:  les  deux  premiers  tri  ingulaires -^  lé  troifième  biloW. 


ESPECES. 


R  u  c  H  i  du  Palmier. 

éc  ;  cuijfis  pofiéri tares  renflées  ,  préf- 
ets ;  jambes  arquées» 

RUCHE  épineufe. 

tre;  antennes  filiformes;  corcelet  & 

pineux. 

RUCHE   des  ombelles. 

Uufe ,  grisâtre en-dejus  ,  cendrée  en- 


Iruck  b  du  Pois. 

^itrt;  élytres  ftriées  ,   avec  audques 
^a;  anu^  blanchâtre^   avec  deux 


5.  B  R  u  c  H  B  difTorme. 

Brune  ;  couverte  d'un  duvet  cendré  ;  cuijfes 
pojiérieures  avec  une  épine  dentelée. 

6.  Bruche  de  i'Âcacîa. 

Brune  ^  couverte  d'un  léger  duvet  cendré  ; 
etytres  firiéts ,  de  la  longueur  de  (abdomen. 

7*  Bruche  ferrugineufe. 

Ferruginçufe  ;  antennes    noires  ;   élytres 
noires ,  avec  la  bafe  &  la  future  fimigineuf es. 

m 

8,  Bruche  bofTue. 

Globuleufe  ;    corcelet  bojti^  bitfiberculé; 
élytres  raboteufes  »  avec  plufieurs  tubercules. 

9.  fifiucHi  da  Gléditfîa* 

Brune  ;  antennes  noires  ;  éfytres  ftriées , 
de  la  longueur  de  f  abdomen. 


^ 


SytH  A  rimt^éÊMùn  à  l 


Kmriik  4ks  lAfiBu: 


BRUCHES.  (  Infcâes.) 


19.  Bruche  da  Cfte. 

Ifoirt ,  fans  taches  ;  cuiffts  pofiéi 
fmpUs. 

20.  B BU  c H  1  abdominale. 

Noin  ;  abdomin  cendré  ^fans  taches  ; 
antérieures  tefiacées. 

IX.  Bruche  des  feoiences. 

Notre  ;  ba/i  des  antennes  fir  jambes 
Heures  rougeâtresi  cuîffes  poflérieures 
fiées ,  fimples. 

11.  Bruche  rachetée. 

Efytres  poîntWéeSj  tefiacées ,  avec  des 
noires  ;  anus  grisâtre ,  avec  deux  points 

!)•  B  R  u  c  H  1  du  Minofa. 

Tefiacée  ;  éfytres  prefque  ftriées  ; 
pofiérieures  munies  tune  dent  atgué. 

Z4.  Bruche  ceftacée. 

Tefiacée  i  tête  noirâtre  ;  élytres  fi 
cuijfes  pofiérieures  fimpies. 

i5«  Br  ucttE  fecraricorne. 

Grisâtre^  tsvec  des  taches  noirâtres^an 
peâinées ,  plus  longues  que  le  corps. 

16.  Bruche  peAinicorne. 

CtnJrée;  élytres  noirâtres  ^  avec  une  tache  ^      Fauve  cendrée  ^  antennes  en  f ci e^  de  l 


la  Bruche  da  Cacao. 

Oh/carif  mélangée  de  grisâtre. 

II.  Bruche  dentelée. 

Obfcure  ;  éfytres  de  la  longueur  de  t abdo- 
men; cuiffes  popérieures  renflées  ^  dentelées. 

IX.  Bru  che  ondée. 

Noire  ;  éfytres   noirâtres ,  mec  trois  ou 
quatre  bandes  ondées  ,  blanches. 

I  j .  Bruche  du  Théobroma. 

« 
Efytra  grisâtres^  tachées  de  noir  ;  pattes 
rougeâtresi  écufon  blanc. 

I4«  Bruc  HB  pale. 

Tefiacée  pâle  ;  élytres  firiées ,  di  la  lon- 
gueur de  r  abdomen  ;  cui£es  pofiértiures  ren- 
flées ,  dentelées. 

15.  Bruche  marginale. 

Noire  ;  éfytres  cendrées  1  avec  trois  taches 
noires ,  convexes. 

16.  Bruche  anale. 

Terrugineufe  \  élytres  noires  œC extrémité  ; 
anus  noir^  avec  une  ligne  blanche. 

17.  Bruche  biponâuée. 


notre  ,    oculée  ^  à  la  bafe. 

I  S.  Bruche  des  graines. 

Noire  i  éfyeres  avec  quelques  points  Uancs  ; 
cutjfts  poflérteures  utudtntées. 


gueur  du  corps. 

17.  Br  u  ch  e  ruBpède. 

Noire ,  couverte  dun  duvet  rriiâtre 
tenues  &  jambes  rougeâtra  ;  cuifes  poftér 
renflées  ,  fimples. 


BRU 


Qi»  éa 

tfs  BaBns. 

fufcm^inirens  y  fcmorihus  poflich  ïncraf- 
prtffis  fMidentaùs  ,  tihiis  incurvis.  Ent. 
f,  des  inf.  Bruche.  Pi.l.fig.  i. 

•  Ba^is  efytris  lâvibus  ,  corpore  fubin^ 
on^  pùfiicis  ovatis.  Lin.  Syft.  aat^pag. 

es  Baâris ,  oèfaiete  tomentsfus  fuhinca* 

nuis  filiformilms  ,  tlytris  Uviufculis  ,  /è- 

ifiicis  gibhofis.  LiN.  Amœn,  acad.  tom.  6. 

Ji<>.  6. 

Uifi.  toi.  170* 

r  Baâjis.  Fab.  Mant.  inf,  tant.  i.  p^g^ 

r  BaBris.  Fuesl.   Arckiv.  Coleopt.  pag. 
sab.  10.  fig.  ii« 

très-grande.  Les  antennes  font  noirâtres , 
1  fcie  ,  de  la  longueur  de  la  moitié  du 
tète  eft  inclinée  ^  noirâtre  antérieurement^ 
odérieureoient.  Tout  le  corps-  efl  noir , 
xrt  d'un  duvet  très-court ,  cendré.  L*é- 
:  petit ,  coupé ,  prefque  échancré  pQ(ké- 
t.  Les  élytres  font  de  la  longueur  de  Tab- 
lies  ont  des  ftries  régulières  ,  formées  nar 
i  enfoncés.  Les  cuiiTes  po(lérieures  (ont 
:s  ,  un  peu  comprimées ,  avec  deux  petites 
ne  vers  la  bafe  ,  &  Tautre  vers  l'extrémité. 
es  font  arquées  &  prcfque  dentées  à  leur 

ouve  dans  l'Amérique  méridionale  s  il  eft  , 
Dun  à  Cayenne.  * 

c  de   cet  infère  fe  nourrit  de  Tamande 
ce  de  Palmier  nommé  à  Cayenne  Counana. . 
rueufis.  Lin. 

JCHE  épineufe. 

tus  fpirtcfytt 

ts  antennis  fiiiformihus  ,  thorace  clytrisque  • 
Fab.  Syp,  ent.  pag.  ^4.  n^,  i .  —  Spec.  inf. 
oag,  74.  n°,  I.  —  Mant,  inf^  tom,   1,  pag. 

l. 

andibules  d<cct  infeéle  font  avancées.  Les 
font  filiformes  ,  de  la  longueur  de  la  moi-- 
orps.  Le  corcelct  eft  arrondi ,  plus  étroit 
rcmcnt ,  grisâtre  ,  muni  à  fa  partie  fupé- 
c  trois  épines  élevées,  pointues.  Les  élytres 
fes,  prefque  de  la  longueur  du  corps,  mu- 
uuctqaes  épines  élevées^  courtes.  Les  pactes 
îubus  du  corps  fonc  gris. 

fc  trouve  à  la  Jamaïque. 

Ui3cHi  des  ombelles. 
wc«u«  umbeliatarum^ 


B  $1  U  T91 

'  BfÊûknÊ  fihuumofiis  pfiprM  pifau  »  JAttu  cine^ 
rtus.  Fab.  mant*  inf.  tom^  u  pûg.  4^.  n^*  )• 

Elle  eft  afTex  grande.  Tout  le  corps  eft  céuyert 
d'une  pouflière  ecatlleufe  grisâtre  en  defTns^  ceù* 
drée  en  deflbtts  :  il  eft  làns  taches  ,  mais  il  devîei\c 
noir  avec  l'âge ,  par  la  peru  de  la  pou(Cère  écai]p 
leufe* 

EUe  fe  trouve  fur  la  côt«  de  Barbant  j  sur  )es 

fleurs  en  ombelles. 

4.  Bbux:hx  du  Pois. 

Bruchvs  Pifi, 

Bruchus/u/cus  ,  cinereth'tubuUfiu  ,  ttytris  ë/io 
punBatts ,  abdominis  apice  albo ,  punàis  duoiits 
nigris.  Ent,  ou  kift.  nat,  dès  i/s/I  Bruche*  pL  i. 
fig.  I.  a.  b  c. 

Bruckus  Pifi  efytris  gnfeis  cibo  puaâatis,  poiiçt 
albo  maculis  binis  nigris.  LiN.  Syft.  nat,  pag.  60^. 
«o.  I .  —  Mus.  Lud.  UL  n*.  j  f . 


/  é 


Bruchus  Tifi.  Fab«  Syft.  ent,  pag,  64^  /x®.  1, 
Spec,  inf,  tom,  ï*pag,  74.  «°.  i.— Miinr,  inf,  tom, 
lé  pag.  41.  A®.  4, 

MyUbris  fufca  ,  einereO'neiaiofa  ,  abdominis 
apice  cruce  aiba.  Geoeb.  inf,  tom.  i«  pag,  aiy* 

*n^.  I.  pi.  A'  fy'9* 

Le  xnylabie  à  croix  blanche.  Geoff.  ib. 

Bruchus  rdgro-fufcus  ,  macuiis  viUofis  fparfis  mL" 
befientibus  ,  abdominis  apice  albo  maculis  biais 
wgris,  Deo.  Mim.  inf,  tom.  $>pag.  17 8,  n^.  i,  pi. 
lé.  fg.  3-  4. 

Bruche  d'un  brun  noirâtre ,  à  taches  TeloQS  d*im 
blanc  fale  ,  donc  le  derrière  eft  blanc  avec  dtfuz 
taches  noires.  Dec.  ib, 

Curcuiîo  Piforum,  Lin.  Amœn.  acad.  tom.  5. 

P^g*  547- 

Dermeftes  Piforum.   tlN.  Syfi.   ofit.  edit.  to, 

pag,  35^. 

f 

Bruchus  America  feptentrionaUs^KAj,H*Jt.  Amaf, 
tom,  1.  pag,  195. 

Laria  Salicis.  Se  OP.  Ent.  car,  n^.  6^, 
Bruchus  Pifi,  ScHU anck. EnumMnfimuftr,  n^, i  ^o. 
Mylabris  crucigera.  foptiC.  Ent.  par,  i.  pag, 

III.   /2*».    I, 

Bruchus  Pifi,  Vill. -£/«•  fom.  !•  p,  170.  ««.  !• 
Ledermui-l.  Obfçrv.  micrçf  pag.  ips.tab.io^. 

Tout  le  corp&  de  ce  petit  inftâe  eft  noirâtre , 
plus  ou  moins  couvert  de  petits  poils  cendrés  ,  qui 
le  font  paiohre  nébuleux.  Les  antennes  font  pre(qie 
de  la  longueur  de  la  moitié  du  corps.  Les  quatre 
premiers  articles  font  petits  Bc  rougeâtres  j  les  atiCfcs 
font  noirs,  égcuix^éntr'eux.  Les  élytres  fonc  plè« 
courtes  ^^aeTabdomen  >  ftriées^  parfemées  de  petns 
f  oints  btanes.  -On  remarque  on  point  blanc  à  la 
partie  poftéricur  c  du  corcelet  >.  gc  imc.  petite  épiÎK. 


l> 


^^ 


Satê  A  nmfûéÊKûm  à  l 


NéMrtlk  4ks  lAfiOa: 


BRUCH£S.(  Infcâes.) 


la  Buveni  da  Ctcao. 
OhfcuTî^  milangéc  de  grisâtn. 
II.  Bbuchi  dentelée. 

Obfcurt  i  éfytrts  de  ta  longueur  de  (abdo- 
men; cuiffes  pofiérieures  renflées  »  dûiteUes. 

IX.  Bnu  cHi  ondée. 

Noire  ;  éfytres   noirâtres ,  avec  trois  ou 
quatre  bandes  ondées ,  blanches. 

I  j  •  Bruchb  du  Théobroma. 

Efytres  grisâtres^  tachées  de  noir  ;  pattes 
roageiiresi  écisfoa  blanc. 

I4«  Bruc  HB  pale. 

Teftacée  pâle  ;  élytresftriées ,  de  la  lon- 
gueur de  r abdomen  ;  cuijes  poftéraures  ren^ 
fiées ,  dentelées. 

15.  Bruc  II  B  marginale. 

Noire  ;  éfytres  cendrées  1  avec  trois  taches 
noires ,  convexes. 

16.  Bruche  anale. 

Terrtigineufe  \  éfytres  noires  mt extrémité  ; 
anus  noir^  avec  une  ligne  blanche. 

17.  Bruchb  biponâuée. 

dnitéci  éfytres  noirâtres  ^  avec  une  tache 
notre  ,    oculéc  ^  à  la  bafe. 

1  S.  Bruchb  des  graines. 

Notre  ;  éfytrts  avec  quelques  points  blancs  ; 
cutjis  pofiériêura  uoidintéa. 


19.  Bruchb  da  Cifte. 

Noire ,  fans  taches  ;  cuiffes  pofl 
fmpUs. 

20.  B  RU  c  H  B  abdominale. 

Noire;  abdomen  cendré  ^  fans  taches 
antérieures  teficcées, 

II.  Bruche  des  femences. 

Noire  ;  bafe  des  antennes  fir  jambe 
rieures  rougeâtres;  cuiffes  poftérieur 
fiées ,  fimples. 

ii«  Bruche  rachetée. 

Efytres  pointilléeSj  tefiacées ,  avec  de 
noires  ;  antàs  grisâtre ,  avec  deux  point 

%}.  Bruchb  du  Minofa. 

Tefiacée  ;  éfytres  prefque  priées  ; 
poftérieures  munies  dune  dent  atgué, 

Z4.  Bruche  teftacée. 

Teftacée;   tête  noirâtre  ;    éfytres 
cuijjes  poftérieures  fimples. 

15.  Bruche  fecraricorne. 

Gr/sâtref  avec  des  taches  noirâtres\a 
peâinées ,  plus  longues  que  le  corps, 

16.  Bruche  peAinicorne. 


^      Fauve  cendrée  \  antennes  en  fcie  »  de 
gueur  du  corps. 

ly.  Bruche  ruBpède. 

Noire ,  couverte  iun  duvet  grisJtr 
tennis  &  jambes  rougeâtra  ;  cuiffes  pofii 
renflées ,  fimples. 


BRU 

iQi»  éa  Palmier. 

wtfs  BaBns. 

\s  fttfcm^ininns  y  fcmorihus  poflich  htcraf- 
nprejfis  fubhidentaùs  ,  tibiis  incurvis,  Ent» 
at.  des  inf,  Bkuche.  PLl*fig>  i. 

ts  Barris  efytris  iâvibus  ,  corpore  fubin^ 
moribus  pirfiùis  ovatis.  Lin.  Syfi.  aat^pag. 

fies  Baâris ,  oèfalete  tomentsfus  fuhinca'^ 
ennis  filifsfrmibus  ,  tlytris  UviufcuUs  ,  fe- 
oo/Hcis  gibbofis,  LiN.  Amœn,  acad.  tom.  6. 
.  Ji«.  6. 

Hifi.  toi.  170* 

%s  Baâris,  Fab.  Mant,  inf,  tom.  i.  p^g. 
•• 
\is  BaSris.  Fuesl.   Archiv,  Colcopt.  pag. 

\.  tab.  2,0*  fig.  ii« 

!l  très-grande.  Les  antennes  font  noirâtres , 
en  fcie  ,  de  la  longueur  de  la  moitié  du 
1  tète  eft  inclinée  ,  noirâtre  antérieurement^ 
podérieureoient.  Tout  le  corps-  efl  noir , 
ivcrt  d'un  duvet  très-court ,  cendré.  L*é- 
ft  petit ,  coupé ,  prcfque  échancré  pQ(ké- 
nu  Les  élytres  font  de  la  longueur  de  Tab- 
elles  -ont  des  ftries  régulières  ,  formées  nar 
es  enfoncés.  Les  cuiiTes  podérieures  (ont 
Tes  ,  un  peu  comprimées ,  avec  deux  petites 
iine  vers  la  bafe  ,  &  l'autre  vers  l'extrémité. 
bcs  Ibni  arquées  &  prcfque  dentées  à  leur 

Touve  dans  l'Amérique  méridionale  s  il  eft 
imun  à  Cayenne.  - 

rve  de  cet  infère  fe  nourrit  de  1* amande 
»èce  de  Palmier  nommé  à  Cayenne  Counana. 
ûneeafis.  LiN. 

LUC  HE  épineafe. 

:hus  fpirtcfyt, 

ïus  antennîs  filiformibus  ,  thorace  clytrisque 
,  Fab.  Syfi,  ent.  pag.  6^,  n^,  i.  —  Spec.  inf, 

pag,  74.  n^,  I.  —  Mant,  inf  tom,   1.  pag. 

l. 

tnandibules  de  cet  infeéle  font  avancées.  Les 
es  font  filiformes  ,  de  la  longueur  de  la  moi- 
corps.  Le  corcelet  eft  arrondi ,  plus  étroit 
:utcmcnt ,  grisâtre  ,  muni  â  fa  parcie  fupé- 
de  trois  épines  élevées  ,  pointues.  Les  élytres 
^fcs,  prelque  de  la  longueur  du  corps,  mu- 
c  auclqaes  épines  élevées,  courtes.  Les  pattes 
Âcubus  eu  corps  fonc  gris. 

It  fc  uouve  à  la  Jamaïque. 

hli^cHE  des  ombelles. 
*WCHV«  mbellatarum. 


3  ^  U  r^t 

'  BfiÈAhitâ  fihtéumcfiis  pfiprM  grifau ,  Jiitttê  ciiU'» 
rtus.  f  AB.  Aant.  inf  tom^  u  pag.  41.  n^.  )• 

Elle  eft  afTex  grande.  Tout  le  corps  tfk  céureit 
d'une  pouflière  ecatlleufe  grisâtre  en  defTns^  ceù* 
drée  en  deflbtts  :  il  eft  £ms  taches  »  mais  il  deviet\c 
noir  avec  l'âge ,  par  la  perte  de  la  pou(Cère  écai]p 
leufe. 

EUe  fe  trouve  fur  la  côt«  de  Barbant  j  sur  les 

fleurs  en  ombelles. 

4.  Bbux:hi  du  Pois. 
Bruchvs  Pifi, 

BRUCHusfufcus ,  cintreo^nehulofus  ,  ttytris  ëlio 
punclatts ,  aidominis  apicè  albo ,  punSis  duoiits 
nigris.  Ent,  ou  kift.  nat,  dès  1  a/  Bruche,  pi,  i. 
fig.  i.  a,  b  c. 

Bruckus  Pifi  efytris  grifeis  cibo  puaâatis,  poiiçA 
albo  maculis  binis  nigris.  Lin.  Syfi.  nat,  pag.  604. 
«o.  I .  —  Mus,  Lud.  VI,  n*.  ^  f . 

Bruchus  Tifi,  Fab.  Syft,  ent,  pag,  64.  /i*.  i..;r- 
Spec.  inf,  tom.  \*p^g*  74.  «°.  i.— îtftf/îr,  inf  tom. 

^•P^g'  4»»  «®.  4» 

Mylabris  fufca  ,  einereo-neinlofa  ,  abdominis 
apice  cruce  aiba.  GEOrr.  inf  tom.  u  pag,  ai7« 

«^  I.  pi.  A'  fy'9* 

Le  xnylabie  à  croix  blanche.  Geoff.  îb. 

Bruchus  nigro-fufcus ,  maculis  viUofis  fparjis  «/• 
befcentibus  ,  abdominis  apice  Mo  macuiis  binis 
wgris.  Deo.  Mim.  inf  tom.  s»pag.  178.  n^.  i,  pi. 
lé.fig,  3.  4, 

Bruche  d'un  brun  noirâtre ,  à  -caches  Teloes  d*im 
blanc  fale  ,  donc  le  derrière  eft  blanc  avec  daax 
taches  noires.  Dec.  ib. 

Curcuiîo  Vi forum.  Lin.  Amœn.  ncad.  tom.  5. 

P^g*  547. 

Dermeftes  Piforum.   tlN.  Syfi.    nfit.  tdit.  to. 

P^g:  35^. 

BruclmsjimericAftptentrionaliSé%Ki.u*Iu  Amtr, 
tom,  1.  pag,  195. 

Laria  Saiicis.  Scop.  Ent.  car,  n^.  ^3. 
Bruchus  Prfi.  ScHB  aNck.  Enum^nfimufir,  n^i  5^0. 
Myiabris  crucigera,  FouRC.  Ent.  par.  i.  pag, 

III.   72®.    I.  • 

Bruchus  Pifi,  Vill.  Em.  tom.  i..  p.  170.  «<>.  i« 
Ledermui-l.  Obfcrv.  micro f  pag.  19$. tab.  rot. 

Tout  le  corps-  de  ce  petit  infèâe  eA  noirâtre , 
plus  ou  moins  couvert  de  petits  poils  cendrés  ,  qui 
le  font  paioîcre  nébuleux.  Les  antennes  font  prefqie 
de  la  longueur  de  la  moitié  du  corps.  Les  quatre 
prctBiersatticUs  font  petits  5c  rougcâtres }  les  atitfcs 
font  noirs  ^éjrcuix^éntr'eux.  Les  élytres  font  plè« 
courtes  que  l'abdomen  ,  ftriées^  parfemées  de  peths 

(f oints  bhuics.    On  remarqué  un  point  blanc  à  la 
partie  poftéricur  c  du  corcelet  >.  gt  fine,  petite  épiÏK. 


/  é 
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ie  chaque'c6:^.  L'échIToq  cTl  petit  ft  freCupie  tpùti,  ' 
L'estrémicë  ic  ribdoaicu  clî  Uanchàtrc  ,  avec  JeuE 
peiiccj  caches  noirci  ,  avaiM.  Ln  paiccs  Coat  noùâ- 
tres  ,  avec  les  jjnibci  &  urfct  antcrieurs,  rougeâ 
très.  Lct  cuil'ci  ponéncuTM  foni  peu  tenfléci ,  te 
munici  ifmnc  épine. 

Elli;  fc  tiauvc  en  France  ,  en  Allem^ne  ,  en  Iia- 

Se..  en  Eloigne  ,  <Luii  rADiéri(]ite  rcptCDtiioiule  , 
ir  rei  fl!un. 

Lalar»cvit  dans  l'itit^ricut  des  P«»,  des  Lcntil- 
let ,  des  Geflcs ,  dei  ïcves  ,  flc  de  toutes  Ict  erpcces 
de  Veir«. 

5.  BitDCUi  dif&tme. 
Bjtvciiift  difarmis. 

Bntchai  fufco  cinftto^utvanut  ,ftmcriiui  pojl'- 
eit  incrùfjiis  .fpina  trrâa  iaji aentafjt.  Eut.  ou  àijl. 
ont.  deiinf.  Bkl'cui.  l'I.  i.fg.  ).•'■'. 

£!1ee(l  deuifois  plus  grofTeque  ItBnu/ii  duTois. 
La  tiic  eflcendice.  Le  corcelec  cJld'un  biun  noi 
tïitc  ,  couvcit  d'un  duvet  ccndié  ,  irït  Miroita  (» 
partie  intccieurc.  L'éculTon  cfl  très  petit  &  trian- 
Kulaite.  Les  élyctcs  font  latgcs ,  aplaties  ,  un  peu 
plui  eojitcï  que  rabdomeu  ,  mvquccs  par  des  Dries 
pginùUecs  i  eUcs  l'oot  noir»  ,  plus  ou  moint  cou- 
Tcttïs  d'un  duvet  cendre  Se  (oufiâttc.  Tout  )e  dcC- 
fous  <lu  corps  c(t  d'un  brun  noiijtic  ,  êc  cuavert 
d'un  duvet  ccndrt.  Les  quatre  pactes  aoEmcurcs 
fout  rcrnigincufci-  les  pediTieures  font  brunes , 
cendrées  i  tes  culITes  Tout  renflées  &  irntécs  d'une 
épine  alTez  pandc  .  aiguë  ,  dentelle  i  fa  baie  pof- 
terieure  ;  les  jambes  l'ont  un  peu  arquées ,  le  termi 
mict  fit  une  épine. 

Elle  fe  trouve  au  ScD^gal ,  &  m'a  été  cominuol- 
^uce  par  M.  D<ntic. 

€.  Bavent  de  l'Acacta. 
Bnt^hut  Roiinu, 

BmcAuj  c^jldntiu  timerta  -  Jqusiwfitt  ,  tlytrlt 
f  fictif  hngitu^itt  Mdominiâ.  Eiu.  ou  kif,  ntt.  dtt 
inf.BtiVcHt-Pl.i.Jig.4.a.i. 

Bnekiu  ^giobitixr  f^fio  mitiéului ,  etytri»  vix 
siào-nint  trtviorkiu.  F*a.  5^.  ïnj'.  tom.  1.  pag. 
7J.  B".  |.  —M^Ht,  iitf.  tom.  I.  pag.  41.  «*.  j. 

Elle  cA  uoe  fois  plus  j^andc  que  la  Bruthi  du 
fo-s.  I  es  antennes  font  u'un  brun  marron ,  de  la 
longueur  de  la  aïoitiv'  du  corps ,  prcfijuc  en  fcie. 
Ti^ui  le  corps  ell  d'un  brun  cliarain,  recouvert  de 
poils  courts,  cendrés  ,  un  peu  louftâtrcs.  Lcsyeui 
foDt  noin,  L'éculTon  eft  petit,  prcrqu*  quarté,  on 

Îicualon^c  Let  elyne;  «nttlcf  llrict  pointiUécs  ,  Se 
ont  a  peu  pris  de  la  longucor  de  labdvmen.  Les 
cuiiTcs  ppllctieurct  lont  ait  •  peu  rcaflécs  ,  fani 
épines  Se  Cua  dcntclurct  1  k»  jwibct  fgw  KnMaép 


BRU 

Elle  fe  trovve  dans  T  Amérique  fcptciitr 

La  larve  vit  dans  la  fubUancc  des  grain 
Acacia,  RoUaiii  pftiubmcacîa. 

7.  Bkdchi  lêtrugineufe. 

BaocMO*  fcrragintus. 

Bmckui  firnigiiitui  ,  anttnniâ  aigris, 
grit  haR  futuraqu€  ftrrugintis.  Eut,  ou 
étt  inf  SatrcHi.  Pt.  i.fg.  j. 

Set  anrennet  font  noires,  plus  courr 
moitié  du  corps  ,  avec  la  bafe  du  prcm 
(errupineufc.  La  tète  fil  fe.rugineufe,  ave 
noirs,  un  peu  faillans.  Le  corcclet ,  î'ifcu 
le  corps  en  deffout  Se  les  pactes  fqnt  fc 
Les  élytrcs  font  noires,  avec  la  bafe,  la 
un  peu  du  bord  cicérieur ,  ferrugineui.  1 
podérieuics  font  un  peu  reoll^cs,  fans 
fans  dentelures.  Les  jambes  tom  un  peu 

Elle  fe  trouve  à  Cayeime  ,  d'au  cUc  a 
rée  pat  M.  Gautier. 

3.  Bkdche  boffue. 

BhvcHvs  giiiofiis. 

Bruchut  tkoract  gibiofo  euprto  ,  ttvl'îi 
htraïUio-fpinofii.  hnt.oitkifi.nar.  dttinf. 
Pl.,.fg.€.a.k. 

JSrutkui  gihbojus.  F*b..  Gih.  irf.  mjnt. 
^Sp.  inf.iowt.  i.ptig.  fj.  b''.4.  — AIji. 

Le  corps  de  c< 
antennes  manoULnt. 
cotce!ec;clIceftcou< 
Uifans.  Les  yeui  font  noirs.  Le  ijicclec 
tr:,  mais  couvert  de  poih  courts  ,  cuivicu 
il  eft  rc'evé  St  comme  boffu  .  on  apperçoi 
une  grande  élévation  hiH>ic.  L'écullon  c: 
laite,  mais  en  fcni  iiiveile  :  la  pointe  ï'< 
peu  dans  le  eorcelet ,  Se  U  pasiiè  poftérieu 
pée  droite.  Le»  éljtrc»  font  ttïs-rabote 
ont  des  tubercules  ittégnlicn  ,  élevés ,  Oc 
d'un  noir  cuivreux.  Tout  le  deifous  du  1 
panes  font  d'un  noir  cuîvreui.  Les  taifcs 
pofésde  quatre  pitces.dont  deui  aâêz  lar 
gulaires,  &  la  iioifitmi  biidc. 

Nous  croyons  que  cet  infcAc  poitrioit 
genre  ,  pat  des  caradètes  qui  lui  lont  pro 
qne  nous  ne  pouvons  développer  co^l 
n'ayant  fous  nui  yeui  qu'un  inieâv  très 

Elle  fe  tiQuve  dans  l'Amérique  fcpten 

f.  Bkuche  duGlédttfia. 
BtOCMVt  GlU-ifiê, 
BncAuj  tlytrii  flriatU   lon^tmitnt 
(trforr  pieto ,  Mnttnntt  nigrU.  Emi  «a  k- 
I  ifif.  BautHl.  Pi.  l-fi-r  i-h 


infcâe  eft  prefqiif  e}ob 
.  La  tète  elt  i.'!*  ne 
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Glcditfié.   IxN.  5y/?.   naii  pag,   éo$,  ' 
/  GlcStJU*  LiN.  Amœn*  acad,  tom.  6* 

prcfque  nue  fois  plus  grande  que  la 
Pois.  Les  antennes  lonc  noires  ,  en  fcie  , 
5  courtes  que  le  corps.  Tout  le  corps  cO: 
: ,  brun.  Les  yeux  lont  noirs.  Le  corceict 
1 ,  légèrement  couvert  d'un  duvet  cendré, 
iculTon  efl  petit  6c  prcfque  quarré.  Les 
t  ftriées,  &  couvertes  d'un  duvet  fin, 
court ,  cendré  obfcur.  Les  cuiiTcs  pofté- 
:  renflées,  &  elles  ont  des  crénclurcs  vers 
lité  inférieure  ;  les  jambes  font  un  peu 

cuve  dans  TAmérique  feptcntrionale. 
vit  dans  les  graines  du  Gléditila. 

CHE  du  Cacao. 

fs  Cacao, 

corpon  fufco  ,  grîfeo  ,  macula to,  Fab. 
mg,  64.  /i°.  4.  — Sp.  inf,  tom,  i.  pag, 
—  Mant.inf.  tom,  i.  pag,  41.  n9,  8. 

emble  un  peu  à  la  Bruche  du  Pois  ^  mais 
peu  plus  petite.  Tout  le  corps  efl  obfcur 
de  grisâtre. 

rouve  dans  l'Amérique  méridionale  j  aux 
Cayenne. 

fe  nourrit  dans  le  Cacao ,  Theobroma  \ 


UCHE  dcntc[ée. 

VI  fcrratus. 

t  fufcus  ,  dytris  lêngitudine  aldomîms  ,  ■ 
fofiicis  ferratU.  Eiu.  ou  hift.  nat,  des 
}ii.Pi.  i.fig.  8.  fl.  ^. 

H  à  peu-près  de  la  grandeur  de  la  Bruche 
û.  Les  antennes  (ont  noirâtres  ^  un  peu  en 
U  longueur  de  la  moitié  du  corps.  La  tête 
«re.  Les  yeux  font  noirs.  Tout  le  corps  eft 
{^Tcmcnt  coQvert  de  poils  courts  ^  cendrés 
•  les  élytres  font  de  la  longueur  de  Fabdo- 
ont  des  ftries  très-peu  marquées.  Les  cuifTes 
•vcs  font  renflées ,  &  munies  de  dentelures 
^^  inféncutc. 

fc  trouve  au  Sénégal ,  &  m'a  été  donnée  par 
*oy  de  Villeneuve. 


B  R  U 


B^ocHi  ondée. 

'«HVi  \Lniatus.  I 

"^^  ^^gydytTÎs  fufcis  :  ftrigis  undatis  aiUs. 

*  *  grandeur  moyenne  ,  noire  ^  fans  racbç.  1 


Les  élytres  font  llfles ,  noirâtres,  avec  trois  on  qua- 
tre bandes  blanches  y  ondées. 

Elle  (e  trouve  en  Afrique ,  fur  les  fleurs* 

DaucME  du  Théobrcma. 

Bru  CHUS  Theobroma, 

Bruihus  clytrls  canefcentîbus  nigro  punHatîs  ,  />«- 
dibus  antlcU  rufis ^f^utel  o  albo,  LiN.  byft,nat,  pag, 
605.  «*.  1. 

Bruchus  Theobromx  elytrls  grrfcis  nigro  macu^ 
iatîs  ,  pedîhus  rufis  ,  fsutellu  alSo.  Ir  ab.  Syft.  Ent» 
pdg,  65.  7z®.  f.  -^  Sp.  inj\  tom.  t.  pag.  75.  n**,  7. 
'^^Mant,  inf,  tom,  1.  pag,  41.  n^,  ig. 

Elle  efl  un  peu  plus  petite  que  la  Bruche  èw-Voîti^ 
Elle  cfb  noire  ,  nuis  couverte  a  un  léger  duvet  blan- 
châtre. Les  ély très  ont  des  points  oblongs,  noirs  , 
qui  forment  prefque  des  bandes.  L'écuffon  eî^bîanc. 
Les  pattes  antérieures  ,  &  la  bafe  des  antennes  fonc 
rougeatres.  Les  cuiil'es  poftcrieures  font  un  peu  ren- 
flées &  munies  d'une  dent. 

Elle  fe  trouve  aux  Indes  orientales. 

La  larve  fe  pourrit  des  graines  d'une  efpècc  de 
Theobroma. 

14.  Bruche  pâle. 

BruchU4  pallidusp  ^ 

Bruchus  paîlide  teftaceus ,  elytrîs  Jlrtatts  ionghtt" 
dîne  abdominis  y  femàribus  pojiîcis  Jerratis .  Ent,  au 
hifi.nat.des  inf.  Bruche.  Pi.  x.fig,^,  a.b. 

Elle  eft  un  peu  plus  petite  que  la  Bruche  du  Pois« 
Tout  le  corps  eft  d'une  couleur  teftacée ,  pâle.  Les 
yeux  feuis  (ont  noirs.  Les  antennes  font  de  la  lon- 
gueur de  la  moitié  du  corps  j  &  un  peu  en  fcie. 
L'écuflon  eft  petit  &  prefque  ouarré.  Les  élytrcs  font 
de  la  longueur  du  corps  5c  légèiemcnt  ftriées.  Les 
cuiffes  poltérienres  (ont  renflées  &  dentelées  à  leur 
partie  inférieure  :  les  jambes  font  arquées. 

Elle  fe  trouve  au  Sénégal,  &  m'a  écé  donné.cpar 
M.  Geoffroy  de  Villeneuve. 

15.  Brt^chb  margiqi^     .  . 

Bkûchus  margÎMatis 

Bruchus  niger  ,  elytrîs  cinerêis^  maculis  tribus  ni- 
gHs  margine  co^nçxis.  lAià,  Gen./inf.  mant.  pdg. 
1X1.  —  Sp^  inf.  t^m,  1.  puf.  yj.  a*,  i,  — Mant^ 
inf.  tom.  I.  pag.  4X.  a*,  x  1/ 

Les  antennes .fçnt  |^{(qi.. j,^  ttv^^jkX^xofitUt 
fpnt  noies  :  on.yoit  un  pnînr  cen^  >  l>  naCc  cor- 
ceTec.  ies-«y^  iW         •.  .  ;->       1    s 

tache      ire  ^ers  la  I     è .  1  ^ 

anKev  ».  \1m      r- 

l'extr       :c  oç  e 

qoel      »  I 

noicek 
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Brvefàs  femlnarius  ater,  anttitnarum  haji  pèii- 
ims^iu  antieis  ufiacth.  LiN.  Syfi.  nat.  pag.  fioj. 
«•.    6. 

Bnchiu  fimiiturius.  Vin.  Ent.  loitt.  i.  p.  171. 
«•.    J. 

Elle  efl  très-pcriie.  Les  ahtemict  font  en  fcic,  de 
la  longueur  de  la  moitié  du  corps  ,  noites  ,  rougca- 
ties  à  leac  bafe.  [.c  corcclet  tft  aminci  ancîticure- 
œent.  La  élytres  font  ftrices  ,  plus  couucs  que  Tab- 
Jobien.  Les  pattes  font  noites;  les  antérieures  font 
teflacJcs  ;  les  tuiflcs  poftérieutes  font  fans  dents  Si 
Csns  <!pines. 

Ei!c  fc  trouve  au  nord  de  l'Europe  ,  en  France  , 
en  /.ngleierre. 

La  larve  vit  dans  difTérentes  graines. 

xi.  Broche  tacbccc'c. 
'    BmcMUs  macuUtuS. 

Bmchas  tlyfis  pun5atis  t:Jldi:i!s  nigro  rrucu- 
t^ii ,  podice  grifto ,  puntlis  iinh  nigrii.  F^B.  5j/î. 
tM.pug.  é%.  a",  j.  —  Sptc.  inf.  tom.  i.  pag.  -jS. 
MO.   ij.~—M.ar.t.mf.tont.  i.  pag.  41.  Bq.  19. 

Elle  relTcmbie  ,  pout  la  ferme  Se  la  grandeur  ,  à 
la  Bruckt  des  feniences.  Les  antennes  fohc  tefïa- 
e&ï ,  en  fcic  ,  de  la  longueur  de  la  moiiié  du  corps. 
Le  corcelet  eft  teftac^  ,  avec  quelques  taches  obfcu- 
>ci.  Les  élyties  font  teftacées ,  avec  trois  grandes 
ucfaes  noirâtres  :  elles  font  un  peu  plus  courtes  qiic 
Tabdomen  ,  Se  dbt  des  llries  pointillécs.  La  partie 
foftéricurc  de  l'abdomen  cil  gtifc  ,  avec  deux  points 


Elle  fe  1 


e  en  Amérique. 


.  p.76.  . 


a.;.    Bruche  du  Mimoft. 

Bkuchvs  Mimoft. 

Bmehus  ct^aceus  tmmaculatus ,  'Jycris  fuhfiriath  , 
fciKorious  pojlUis  acuie  dtrttatis.  Ént.  ou  kifi.  nat. 
éutnf.  Bruche.  PI.  x.fig.x^.  a.  b. 

Brachial  Mimofi.  îkb.  Sp.  inf. 

i.^Man:.  in/.tont,  i.pag.^i.. 

Elle  cft   prcfquc  de  la  grandeur  de  la  Bruche  du 

MS,   Les  antennes  font  teftacées  ,  quelquefois  obf- 

ffcï  ,  avec  la  bafe  teflacéc ,  pâle  ;  «Iles  font  prcf- 

dc  la  longueur  de  la  moitié  du  corps.  Les  yctis 

ooits.  Tout  le  corps  eft  ccftac^  ,  plus  ou  moins 

ob&ur  ,  couvert  en  dcllous  d'un  léger  duvet  cendré. 

Le»  elyrtes  font  un  peu  plus  courtes  que  l'abdomen  , 

fc  L^éiemcnt   ftriéts,   Les   cuiffes  poflÉrieurcs   font 

■a  pea  renâéei ,  &  ornées  d'une  petite  épine. 

EQe  fc  trouve  dans  l'Amérique  mciidionalc. 

La  Urrc  vit  dans  les  graines  des  différentes  cfpè- 
*  te*  de  Mimofa. 

Hifl.  Nm.  dts  InfeSes.  Tomt    V. 


2^^, 
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"m^  BXucHÉ  teftacée.- 

Bfii/Ctfifï   tcfiactus, 

BiVckuf  Itfiateus ,  capîu  nigro  ,femoriiui  poJticU 
muiicis.  Ent.  ou  kijl.  nat.  des  inf.  Bruche.  Pi. 
hPg-  M-"-  *■ 

Elle  icfTcmblc  entièrement,  pour  la  forme  fie- la 
grandeur ,  à  la  Bruche  du  Mimofa.  Les  antennes  font 
teftacécs  ,  en  fcic  ,  un. peu  plus  courtes  que  la  moi- 
tié du  corps.  La  tête  ell  noire.  Le  corcelet  eft  obf- 
cur ,  légèrement  couvert  d'un  duvet  cendré  ,  touf- 
(.ître.  L'écuffon  eft  petit ,  quarré ,  un  peu  écliancté 
poftéricuremcnt.  Les  élyrrcs  font  ftriécs,  plus  collr- 
tes  que  l'abdomen  ,  tcfticées ,  lécèrement  couvertes 
d'un  davcc  coure,  cendré  ,  rouflairc.  Le  dcfTous  du 
corps  eft  tcftacé,  &  couvert  d'un  léger  duvet  court, 
cendré.  Les  pattes  font  teftacécs  ;  les  cuîlTes  pofté- 
rieures   font  à  peine  tentlécs  ,  fans  épines  &  faus 

Eiic  fc  trouve  au  Cap  de  Bonnc-Efpéracicc. 

if.  Bruche  ferratîcornc.  ' 

Bruchus  fetr^cicornis. 

Bruckas  anttnnit  peHtnatit  corpure  langioribos', 
corpore  grifeo  fufcù  macu'ato.  Fab.  Syfi.  ent.  pag. 
Éj.  n°  10.  — Spec.  inf.  tom.  l,p.  77;  n?.  17;^^— 
Mant.inf.  tom,   i.  pag.  ^i..  n° .  11. 


duc 


Le  I 


ircclct  eft  trilobé  pofté- 


dré.  Les  jflytrcs  font  cendrées  ,  flriées  ,  un  peu  plià 
courtes  que  l'abdomen.  Les  pattes  Si  le  dcllous  dn 
corps  font  ccnJrés. 

Elle  fc  ttouv,c  dans  l'Orient. 


i6.  Bruche  peAi 
■  Bkvchvs  peBi 

Biuchus  rufo-clncnus ,  aniennis  pcBinatit ,  loagi- 
tudine  corporis.  Ent.  ou  kifi.  nat.  dct  inf,  BRUCHE. 
P/.l.Jîf.   l].a.b. 

Brifèkus  peâinicomis  aatennit  pellirutis  corport 
tongionéus.  LiM.  Syfi.  nat,  pag.  eoy.  n",  7. 

CmrcuHo  chinenfis.  Lin,  Syfi.  nat.  edii.  to.  pag. 
}%6.n'.79. 

Bruchus  pcélinicornis  antennis  peclinatls  corpo't 
ferruginto  /ong.'on'éus,  Fab.  Syfi.  ent.  pag.  66.  n". 
11.'  —  Spec.  inf.  tom.  i.  pag.  yj,  n".  it.  — Maat. 
inf  tom.  I.  pag.  4».  n".  11. 

Brutkus  rufus  rafo  fufcus ,  elytris  pediliasqut  ru- 
fis  ,  corpart  grifeo  ma:iliato  ,  anicnnis  ferratis.  Dec^, 
Mem.  inf.  tom.    (.  pag.  toi.  n".  t. 

ScHAEFF.   Llem.  inf.  tab.  t6.  fig.  i. 

Elle  reftemblc  à  la  Bruche  du  Pois ,  mais  elle  eft 


~3K. 


„  ij*  .«■»■<-  ,  'tiutiiii*  piJiiMsq:»  nfs  ,  ftmo- 

'j  cil VI ton  Mlle  Iii:nc  Je  Iodj*.  Leiantcnnci 
L>ui-i.i:i<;t ,  i  )''"■<  '^''  L  Un){;UïUt  ilii  cart:clet. 
|-\\>iri  rll  non  ,  Ji*  ii^i-lf);i:iciiKiit  couve» 
x,\<i^i.\-M\<  I  i-sci\iicMtom  point  de  ftiKs, 
L  ui<  i-tti  i'-"'  soiT;;ei  t)ue  1  jbJMiiun.  Lei  rac- 
11  n'in^Vio  .  Si  lïwuiitVïrulKMïuieilonc 
* ,  iioi-ï^ .  touftïiiie»  i  leur  bjCe  ,  l'an  épir.e» 

I  Jsi'Kltiiïv  li:<  »*"«  ^ue^utloii.  Ui  an- 
loM  tKniet.««^t  U  Ui'c  iMi);*.'J;[e.  Les  p^- 

II  iHKivi  .  4iek  le>  Minbei  utitiieiuu  lou- 


^>u  U  luMiiv  M\(»uMU  Je  P^iù.fui  JiffÉrtatci 


til'.'K,tvl>  .  iti'fttuii.  Genre  iTinlcâei de  U 

bk.K.Cï  V.l  Vil  Je  1  ^.ntlie  Je»  Cul^opiitci. 

1 , ,  >t^  - ,  i.  >  ii>rt  Jet  iii('eCK'«  •]«)  ont  deux  itles 
4  ,.,  i..,^.Kect  lou»  Jï^^iuii  itèt-ilais  i  Jei 

...  .,1  I'  L.o.  »ti,  tui.ie,  Uuie  i  Jeini  enloncile 
.,   .  A  .-■  ,iU:  .  !•:   twipk  ,klini|;c  ;  iinq  ariiclci  i 

1  .  .,  ,it  •v'ii  iiit  .  le  pRRiict ,  j  iliiniM  le 
,,. .,  ,;.  H.,  ■.  !..  *  ict  iiiUile».  M.  llcortiîov  a 
,. .. ,  1  .;  t.-"ie.  l'i  '<4"\t"'".  le  n-'™  de  Ri- 
...1  \  ,11  411.1  ,  M,'.'i  .le  ti..»/«  ;  J  a  tonCerré 
.  ^.  .{.  •  f.  ju»  ii<i>.ii:\  i)ue  mnil  Jéli)>neroni 
vwi  1  .■•■  ■-  *  *■-'■■»  '■■'«(  •'  '■*»'•  P""'  "e  r»* 
......   .    i,."  «■•--.'  -.u  luAineuii  ont  letié  J4r.* 

. , ,^    ,f  ..^k  I  -;>.tc*  ,  iMui  «.-unùivcfoni  , 

,  ....    ..   <      .1  )'t>.l. '.'!•;  .  »^  iKHvi»  jJdpi^t  pai  le 

^     1  ...  .  .-t   ..»  .'lï  '.t.  \  îîiï-l'jvile  î  icjoo- 

^ t.- I -«o;-'*'^ '<«fl'."<i'>' icllcaiblent 

,.,      i.s>.    >i  '>  k  -.-i.».  l>t  uii«  j^  'ci  jutict  ont 

".....'.  .  »-n».t .  iiM.»:cii.vv«utA<  fl«rr,''< 

.    ...  „.      »■      *     ■    [-^it^C  Pl*»itlKUtC   *     UtC- 

ijiR  *  il»»  ^ue  dfcrt  I;   T 

,      ,K    I   ...    ■  I  1-*.  .c-v  ptwK  >;ui 


B  UP 

«  pwàc  «H^lkare  ik  la  poitrine  ,  U  qif  Ten  Hs 
t  au^iBS  à  fx^cutct  leiut  lautt ,  lorfcgu'ili  font  ten- 
vcTtei  fur  le  dos  :  Ici  Buprrfiis  ne  l'alitent  point. 
Le«  partiel  de  la  bouche  pTcremcnc  auili  des  difTc- 
tCDcci  rrmanjiublci ,  conime  on  le  verra  biencot. 
lïlirormei ,  c'elt  • 
llcui  dcpuii  leuï 
it  cDmpufécs  de 
k  premier  ell  un 


Les  antennetdes  Bu^nfiit  Çosa 


a-peu- pr 


t  de  la  même  e 


bafe  juTt^u'à  leur  poinrc  ;  eWc: 

ofiic  articles  tiis-^ipparens  ,  don 

peu  alun^f ,  prcfquc  cylindrique  ,  un  peu  renlM  a 

Ton  exirtmité  ;  le  l'econd  efl  beaucoup  plus  coutf , 

Elus  petit ,  3c  preftjue  fpl)cri(}ue.  Lci  aurres  ont  une 
}rme  crianeulairc  ,  moins  mar.^ucc  dins  le  tioiliimt 
&  le  quacTicme  i  ik  l'une  aplaiit ,  de  leur  parue  in- 
terne s'avance  en  pointe  & repitfcntc  Ictdcuts d'une 
fcic  :  ces  dentelures  l'ont  plus  ou  moins  mattjuéct 
dans  les  diffi^Tcnccs  cfpices.  I  e  dernier  anicTc  a  ooe 
figure  avale,  aplatie.  Les  antennes  des  Buprt/ltt 
font  généralement  plus  courtes  que  le  corecict  ; 
eilel  ont  leur  inicrtioo  fur  le  front ,  à  une  petite 
dillance  de  la  paiiie  aDt-Jiteure  &  infcrieutc  des 
yeui. 

la  bouche  cfl  composée  d'une  livre  fuptfiicurc, 
de  dcui  mandibules  ,  de  deui  aiûhoiru  ,  d'une 
lèvre  infrrienrc  .fc  de  (lU^tre  antcnnulei.  La  lèvre 
lupciieutccllcoriacre,  courte  ,  a^-tondic  ,  ou  éelian- 
crée  ,  Si  cilice.  L>s  mandibules  font  cuunes  ,  allés 
gioiVes  ,  Bi  cteulces  iniiitieutement  en  forme  de 
cùllci'  ;  les  bords  font  icanclians  U  unidcntci.  Le» 
mâcl.oircs  loni  cauiiet ,  ptefi^uc  eoiucéet ,  ciliées, 
dentées  à  leur  bafe.  La  levtc  inférieure  efl  courte, 
cornée ,  petite  ,  échattcrée ,  ou  arrondie.  Les  aoteo- 
nulct  anicrieuies  font  courtes ,  it  compoféei  de  qua- 
tre articles  ,  dont  le  picmiec  tl\  trts-feiic ,  â  peine 
apparent;  le»  trots  autres  font  coniques  3;  pteftjue 
égam  enti'cui  ;  le  dernier  ctl  trontjué  à  fon  eitti- 
mi(ï  :  elles  ont  Icnr  tnfcriion  au  dos  des  mJchoi.'ei. 
Les  an:uiinu!es  pjltcricurcs ,  nn  peu  plus  cou.iet 
(juc  les  antcticure-i ,  font  compokées  Je  trois  aiii- 
cles  .  don:  lu  f  teniîer  clt  à  peine  ^pa[c:ic  ;  les  Jeux 
autres  f.jnt  coniijues  &  ^R""'  enti'eux  ■  elles  ont 
Itiir  infertion  à  la  pai'.ie  utétale  de  la  Uvic  infi- 
lieure. 

la  ter:  e(V  aiTez  fï'otTe  ,  à  moiiié  enfoncée  dan* 
le  cotcelct  ;  les  yeux  font  grands ,  avales  ,  tict-pCA 
fJIians. 

Le  eorcelet  cil  beaucoup  fit»  Iar|^  tfmt  loag  t 
(bns  pîulicuii  c'-'f  ftet  ,  il  clt  pidijiK  ^udi  Iai^c^m  ■ 
les  etmt.  Il  poii'it  (ainnx  coapi^  tra(ifveff««  ^ 

fapaitieariin^utc  .  3<  il  fe  icioûat  »oAéiinM 
en  trou  U{'t»  peu  l'aiiUnk  ;  l'iij  fitti  a«  a 
s'avance   rm  rr^nliMi  t  les  4>aB  aatm  liaac  À|| 
HTii         -.<-  .i-utc  9t  latérale .   on  «k  i 
La  -'ocneuic  tiï  adea  aalanc  d 

&  il  rc  ;; 


-       BUP 

R^  ju  n41i<a  elï  (ôuvent  ifUiei ,  Se  tient 

Uiibn,  En  dclToLis  il  fe  prolonge  poll:ticu- 
en  une  pointe  plus  ou  moins  inarqu<fe  dam 
reniu  clpcccs,  cjui  va  s'eiichâlTer  dans  iine 
lacje  à  l'origine  de  la  poiciine  ,  à-pcu  pris 
on  la  voie  dans  les  Taupins  ;  mais  cetce  pièce 
,DC  i  refTort ,  ni  aulTi  grande  que  dans  ces 

infeAcs, 

illôn  efl  ordinaiiemcnt  très-petit ,  Se  ne  pa- 
:  comme  un  point  un  peu  ^levé  fie  «londi. 

lytres  font  nès-dures ,  ftiiées  ,  poîmill^es, 
couvertes  de  lugoJitfs.  Elles  recouvrent  tout 
en,&  fonc  arrondie;  à  leut  extrémité,  on 
:s  en  une  ,  deux  ou  trois  pointes  aiguës.  Elles 
:laue(ôis  de  peiiies  dcfiiclures  ,  depuis  le 
eu  partie  externe  jurqu'à  l'cxti^miié,  qui 

relTeinblerà  une  fcie.  Les  ailes  qui  fetrou- 
-dellous.ne  font  point  repliées,  mais  èten- 

placées  en  recouvrement  l'une  fur  l'autre  ; 
it  à-pcu-près  de  la  longueur  des  élytres. 

'attcs  font  de  moyenne  longueur  :  les  cuifles 

^u  renflées ,  k  les  jamMS  cylindriques  , 
I  peu  plus  grofTes  à  leur  partie  inférieure. 
es  font  compofés  de  cinq  articles  ,  dont  les 
•remiers  vont  en  s'élargiflant  de  la  bafe  à  la 

ils  font  courts ,  hrges,  figurés  en  cceit , 
s  en  delTus ,  &  aplaris  en  dclTous  ;  te  der- 
efquc  aulTi  long  que  les  quatre  autres  en- 
,e(t  un  peu  courbé  Bc  aplati  ;  il  eft  dus  éjtoit 
~e  <\n'k  fa  pointe  ,  &  il  cd  ceroiioépar  deux 
.  alTei  forts ,  recourbés  &  diltans.  Ces  in- 
:  fervent  plus  fouvent  de  leurs  ailes  que  de 
tes  ;  on  les  voit  peu  coarie  ,  mais  ils  volent 
lucoap  d'agiUié. 
rps  des  Buprtfits  a  une  forme  plus  on  noîns 

L'abdomen  e(l  convexe  en  dertbus.un  peu 
n  dcflus  ,  Se  «le  Egure  conique.  II  efi  oom- 
cinq  anneaux  rris-apparcns.  Se  d'un  fîxiime 
é  dans  le  précédant ,  de  forte  que ,  peur  le 
■oître ,  il  faut  preller  aJTcz  fortement  le  ven-' 

continuant  la  prdTion ,  on  fait  forât  de 
uie  de  ce  dernier  anneau  .  des  parties  qui 
ifcnt  le  fcxe.  Daat  le  derrikre  du  mâle  , 
erctcs  le  moatrcni  alors.  L'une  ,  placée  en 
eft  longue  Se  msmbraneufc ,  fortifiée  par  des 
E:aîllen^s  ,  Se  terminée  par  une  lame  mince 
: ,  «UIî  écaiUeafe.  L'autre  partie  efl  en  foriiK 

flilct  loidc  ou  de  fukftance  de  cocnc ,  ^pk 


BUP 


aoj 


on  pea  de  vt^ume  près  de  fou  eztt^rait'î . 
niai'!  qui  fc  rccrccit  cnfuitc  pour  fe  terminer  en 
pointe  moufle.  Dans  l'endroit  où  elle  commence  à 
fe  former  en  pointe  ,  elle  a  de  chaque  côté  uu  tris- 
petit  crochet,  tant  fuit  peu  courbé  feulement.  Le 
bout  de  cette  partie  eft  garni  de  quelques  poils, Se 
accompagné  de  deux  petits  tubercules  latéraux,  qui 
ont  aulfi  quelques  p«iU.  Cette  partie  ,  placée  en- 
deffous  de  la  premùrc  Se  de  même  longueur ,  cil 
apparemment  celle  qui  caraâérifc  le  fcxe  du  mâle, 
ou  le  fourreau  qui  la  retifermc.  En  ptellânt  le  ven- 
tre de  la  femelle ,  on  fait  fortir  du  derrière  une 
partie  coriace  ,  plate  ,  en  forme  de  lame ,  campo{ÎEe 
de  trois  pièces ,  dont  les  deux  latérales  fervent  en- 
fcmbte  comme  d'étui  à  la  pièce  du  miF'eu ,  Se  elles 
font  toutes  trois  pointues  au  bout.  Cette  partie  eft: 
une  efpècc  de  tarière  propre  à  [ftccer  le  boit ,  pout 
la  ponte  dec  cciift. 

LaktVfi  4e  eesinfeâes  n'cll  pat  encore  connue; 
II  elt  cependant  probable  qu'elle  vit  dans  lebpif. 
J'ai  trouvé  le  Biiprtjit  MariaKf  fur  le  tronc  d'un  Pin 
maritime  ,  mort-  Se  percé  de  gro^  trous ,  Se  le  B«- 
prifit  huit  tackts  mou  dans  un  trou  îaxi  à  un  Pin 
filvcftte.  M.  Degcet  a  trouvé  pareillement  le  Bu- 
prtfit  mfiiqut  mott  daiw  les  trous  faits  il  une  po-tte. 
Oc  rltis  «n  trowre  affei  fouvent  ces  infeâKs  dans 
les  chantiers  Se  magalins  de  bois. 

L'infefle  parfait  viftrdinaitemcnt  fur  les  arbret^ 
fur  les  buillbns ,  fur  les  plantes  Se  fur  les  fleurs. 

Ce  Genre  fouoiE  les  plus  be«ui  infeâes  Coléop- 
tires ,  qui  puilTent  parer  le  domaine  de  la  nature 
comme  tes  cabinets  des  nainralides.  La  plupart  dci 
efpèces  font  vêtues  de  fi  britlanrc<:,  de  fi  ri-h:s  coti- 
leurs,  que  M,  GeofFroi  a  cru  d"evoir  les  toutes  dé- 
fignet  fonslc  nom  générique -de  Richard.  C'eft  l'édat 
de  l'or  poH  fur  un  fc>J  d'éracraudc  ,  ou  l'azur  qui 
brille  fur  l'or.  Se  fouvent  le  même  individu  pré- 
fente le  méUngc  de  plufieoct  couleurs  métalliquct. 
Ces  infcâes  font  peu  variés ,  peu  nombreux  au  nord 
de  l'Eufspe ,  j^us  aboadans  vers  oos  provinces  mé' 
ridionalcs ,  ie  très-variés ,  tris-communs  aux  cltmui 
les  plus  chauds  des  deux  hémirphères  j  c'eft  aufi 
de  ces  contrées  qu'on  nous  apporte  la  plus  grande! 
3c  les  plus  belles  efpices. 

les  Buprefiet  marchent  allez  lentement ,  mais  is 
ont  Je  vol  tris  -  agile  ,  lerfaue  le  tcms  cft  chaud 
9c  beau.  Quelques-uns  fe  laiileat  tomber  djns  Icf 
broulTaillçs ,  lorr^u'oa  approche  pour  Jçi  faifie. 
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Suite  de  l'Introdkaîon  à  PHifiotri  Naturelle  dU  ItfeSis, 


ss 


BUPRESTE. 

BUPRESTIS.   Lin.  Fa». 

C   U   C   U  J    U   S.       G    E    o    F    F. 

CARACTÈRES      GÉNÉRIQUES. 

Antennes  filiformes,  en  fcie  ^  un  i^u  plus  courtes  que  le  corceler:  onze 
atcicles  ;  le  premier  peu  alongc  ;  le  fécond  petit ,  arrondi. 

Bouche  compofée  d*une  lèvre  fupcrieurej  de  deux  mandibules  cornées  ^  courtes  ^ 
à  bords  tranchans  ;  de  deux  mâchoires  unidentées»  d'une  lèvre  inférieure,  ôc  de 
qu^rre  antennules  ^  courtes»  filiformes,  tronquées. 

Tète  à  moitié  enfoncée  dans  le  corcelet. 

Cinq  articles  aux  tarfes:  les  quatre  premiers  larges»  en  cœur;  le  dernier  aloogé. 


<^m 


n 


ESPECES. 


■^— r»' 


*  Eiytres  unidcntécs. 

i«  Bui^R£STE  unidenté. 

D'un  vert  cuivreux;  élytrcs  unidtntéis^ 
avec  Us  bords  latéraux  £un  rouge  doré. 

2.  Bupreste,  bicolor. 

Eiytres  pointues ,  unidentées  ,  d^un  vert 
bron{é  y  avec  une  tac hf  jaane^  poitrine^  abdo- 
men jaunes, 

3»  BurRRESTB  changeant. 

D'un  vert  bronzé  bri liant;  eiytres  iijfes  , 
umdent/es't  corcelet  avec  quatrtfQints  enfoncés  • 

*  *  Eiytres  bidtntées. 
4.  Bupreste  géant. 

D'un  vert  cuivreux  \  corcelet  avec  deux 
taches  broniées\  élytres  raboteufes  ^  bi dentées.  ' 


^.  Bupreste  baiide-dorée. 

D'un  vert  ifUuitn  \  élytres  bidtntée  5,  pom- 
ti liées ,  avec  quatre  lignes  élevées ,  &  une  raie 
longitudinale ,  dorée. 

6.  Bupresta  brillant. 

D*un  vert  doré  brillant j  nuancé  de  cuivreux  ; 
élytres  Jlriées  ^  bidentées. 

*  7.  B  u  p  RE  s  T  E  collier-bleu. 

D'un  vert  doré  brilhn}  \  élytres  bOauées  » 
firiées  ;  corcelet  raboteux  ,  avec  une  large 
bondi  lijft ,  d'un  vert  foncé. 

8.  Bupreste  faftueux. 


^i  élytres  tronquées  % 


Suue  de  rintroduclion  à  tBiJlweïTatunlU  des  InfiSesi 
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BUPRESTES.  (Infeûes.) 


»u  PRES  T  E  cîcatrifé. 

'es  bidentéis  ,  bleuâtres  ,  broniées  ,  ra- 
,  avec  des  points  &  des  taches  blan- 


Bupreste  chevalier. 

-  doré  en  -  defous  ',  élytres    bideotées, 
avec  des  taches  vertes  ,  obfcures. 

Bupreste  porte  or. 

vert  brillant  \  élytres  bidentées  ,  pref- 
iées  ,    avec    des  taches    ir régulières  , 


18.  Bupreste  décoré. 

Cuivreux  ;  élytres  ftriées ,  bidentées ,  ver- 
dâtres  ,  avec  les  bords  dorés  &  une  raie 
bleuâtre, 

19.  Bupreste  furdoré. 

Vert  cuivreux  i  b  ri  liant  \  future  &  bords  des 
élytres  dun  rouge  cuivreux  très-brillant. 


Bupreste  pointillé. 

res  bidentées  ,  Jïriées  ,   d*un  vert  bril- 
vec  des  points  violets. 

Bupreste  marginal. 

vert  bro nié i  élytres  bidentées^  Jiriées  , 
:r  bord  grand  &  lijfe. 

Bupreste  ftrié. 

reux\  élytres  tronquées  y   prefque  bi- 
,  bronzées  ;  avec  quatre  lignes  élevées. 

Bupreste  rufipède. . 

res  bidentées  ,  d*un  bleu  violet ,   ai^c 
hes  jaunes  ,*  corps  mélangé  de  vert  & 


I      10.  Bupreste  maure. 


D'un  noir  violet;  élytrts  bidentées  yflriées  i 
corcelet  cannelé, 

21.  Bupreste   pruflSen. 

•  ■» 

Elytres   bidentées ,  mélangées  de .  verdâtrè 
&  de  noir  j  anus  tridenté» 

21.  BvpR£8Ti  autrichien» 

Elytres  bidentées ,  broniées  ;  tite  à  corcelet 
verts  \  abdomen  violet* 

25,  Buprrste   luride. 

Bronié\   élytres  bidentées  \  anus  tridenté. 

24.  Bupreste   fafcic. 


* 


>  I 


t. 


Bupreste  bronzé, 

oteu:^  9  bronzé  tn-deJfuSy  cuivreux  en- 
\  élytres  Jlriées  ,  bidentées. 

Bu  PRES  TE  reliiifanr. 

\nyert  brillant;  extrémité  des  élytres  & 
m  dorés. 


Vert  brillant  -,  élytres  ftriées  ,  bleuâtres  à 
leur  extrémité 9  avec  deux  bandes  fauvi  s  in- 
terrompues. 

2 y.  B^u  p  RES.T  E  obfcur. 


l  i        f  I 


Bronié  J  noirâtre  \  éfytres  bidentées  y  avec 
des  points  élevés  »  objcurs. 

•  * 

2(>.  Bu  P  RE  STE  indigo. 

Bleu  \    élytres  bidehfées ,  ftriées ,  avté  tes 
côtés, bleus.  .  .;..':  \.-  .V, Al     - 


|oP 


Suite  diVhUfoèêSim  4t/m/bif$MumtUt  des  InfiSal 


BUPRESTES.    (IniêAes.) 


27.  BupafitTi  î)OQâaé« 

Branlé  *,  éfytrcs  JitkntÀs  «  firiéa  i  tiu  9f 
ahdomtn  avu  des  poûiis  jaunis  • 

18.  BuPKESTE  villageois. 

Noir  ;  élytrtsponcluéts  ,  bidcntécs\  corctlct 
anguleux  ,  avtc  un  tnfincimtnt  ferrugineux 
de  ckjque  côtén 

19.  ^PRBSTE   Durpurin. 

Purpurin-y  élytres  bidentéa^  vertes^  avec  deux 
raies  purpurines  i   corcéùt  vert  ^  fans  taches. 

)o.  Bo  PRESTE  rauque. 

Ehtresbiéintées  ^prefquefiriées\corps  itun 
noir  hroni/f  fans  taches. 


*** 


Elytres  tridenties. 


)1.  BUPRBSTI   Chf /fit. 

lyun  Pirt  doréMUant  \  éfytres  uidaaies , 
iun  brun  marron  \  fiernum  avancée 

31.  Bupreste  oairron. 

Noirâtre  \  élytres  trident/es  ^  iun  hrun 
châtain ,  avec  une  tache  velue  à  leur  b^fe. 

}).  Bupreste  fternicorne. 

Uun  vert  doré  bféUant  ;  éfyiru  trêdeatées  « 
avec  des  points  cendrés  ,  enfoncéi\  fternnm 
avancé. 

}4.  Bupreste  interrompa. 

Elytres  noires^  prefqui  tridenties <,  avec 
des  lignes  longitudinales  blanches  î  fiernum 
avancé.  I 

}j. Bupreste  ocuU. 

Dm  vert  brillant  \  éfytres  tridmtées  1  etvce 


deux  taches  oUongmts^  dorée$  3  tf  ms  autre 
jaune  ,  pnfqae  oculée. 

i6.  BupRi^Ti  verJtlec. 

D'un  vert  doré  ;  corcelct  en  cvtur  \  éfytra 
Jlriécs%  tri  denté zs. 

)7.  Bupresti  xtLji. 

Cuivreux  \  él\  très  pref que  tridentées  »  bron- 
lies^  avec  deux  nues  iangitadmaies^/èrrU' 
gifte^fes. 

« 

36.  BupRiSTE  iticufpidé. 

Cuivreux^  brillant  \  élytres  bron{ées^  fériées^ 
tridentées. 

)9.BuPEESTB  maculé. 

Elytres  trtdentées^  Jhiées  ^  bleuâtres  ^  tU" 
chdes  de  jaune. 

40.  Bupreste  hait-ttches* 

Bronié;  élytres  coupées  ,  quadridentées  ^ 
flriées  9  d'un  noir  bleuâtre  »  avec  quatre  taches 
/aunes. 

41.  B  u  p  RE  ETE  cache*jioiie. 

Noir;  éfytres  tronquées ^  ekneéts  f /triées 9 
noires ,  avec  quatre  taches  jaunes. 

41.  BupRiSTi  vbUn 

Elytres  tronquées ,  quadridentées^  viokttesi 
corps  alongé^  bkm. 


«  •«  « 


Elytres  en  fde. 


45.  Bupreste  enflammé. 

Vtrt   brillant  en-defus^  vert  doré  trit^. 
brillant  m  defom  \  éfytres  en  fait  » 
pointiUées. 


9uîu  de  tliuroé^iM  k  PB^kr  Jfatirdh  As  lafeScsi 


^n 


■^■■1  II  1^1^ 


BUP  RE  S  T  ES.  (Infedes.) 
Bupreste  fulgide.  ^j,  B  u  p  re  sn*  e  élcganf. 


doré  brillant  ]  corcelct  &  élytres  avec 
rges  raies  pourpres ,  élytres  enfcie. 

Bupreste  Iris. 

!  vert  doré  brillant;  corcelet  trilobé  ; 
priées  y  en  fcie^  tachéis  de  jaune. 

Bupreste  doré« 

res  en  fcie ,  dun  vert  doré  brillant  ; 
6r  abdomen  cuivreux. 

B  u PRESTE  Marlane. 

reux  ,  brillant  \  élytres  en  fcie  ,  avec 
jncemens  inégaux. 

Bupreste  refferré* 

res  en  fcie^flriées  ,  dun  vert  foncé  ^ 
;  abdomen  doré;  jambes  anguleufcs. 

Bupreste  farineux. 

vert  bronié  \  élytres  en  fcie ,  avec  un 
mrt  pris  de  la  future. 

Bupreste  ventru. 

foncé  ^  brillant  \  élytres  en  fcie  ,  ponc- 
corcelet  avec  des  enfoncemeus  dorés  \ 
n  renflé  à  fa  bafe. 

Bupreste  fulminant. 

\\éy  bri liant  \  élytres  en  fcie  ,  dorées 
extrémité. 

Bupreste  émeraade. 

n  vert  doré  tris-brillant  ;' corcelet  avec 
taches  enfoncées  ;  élytres  en  fcie  f  avec 
ff^hns  longitudinales. 


Vert  doré  brillant  y  élytres  en  fcie  ^  avec 
quatre  lignes  élevées ,  6r  une  raie  dorée. 

54.  Bupreste  trilobé. 

Vert;  corcelet  lijfe^  trilobé;  élytres  en 
fcie^  obfcures. 

J5.  BupRC  STE   hémorrhoidal. 

D*un  bleu  verdâtre ,  Brillant  ;  élytres  avec 
une  bande  &  quatre  points  fauves;  anus/trrU'-^ 
gineux. 

j^.  Bupreste  cyanipcde. 

Verdâtre  y  brillant  ;  élytres  en  fcie  1  fifiées  ; 
corcelet  applati^  bleu. 

57.  B  u  p  R  fi"  S  t  £  déprimé! 

Cuivreux  f  déprimé  \  élytres  en  fcie  y  avec 
des  points  enfoncés  >  rangés  enftries. 

yS.  Bu  p  R  Rs  T  B  nègrCr 

Bronzé i  noirâtre  ;  corcelet  trilobé  ^  lobe  in- 
termédiaire échancré  ;  élytres  en  fcie  ^  ea^ec 
trois  lignes  élevées. 

59:  Bupreste  modefte. 

Vert  dorer  tris-brillant \  élytres  en  fcie^ 
moins  brillantes  ^avec  trois imprejpons  dàriis. 

i       (>CX    Bu  FRESTB  Uni. 

D*un  vert  cmvreux  ^  déprimé;  élytres  en 
fcie^  vertes^  ptrintillées. 

6 in  Bupreste  charmant. 

Vert  cuivreux  \  flytres  enfile^  amincies, 
avec  des  filions  cuivreux. 


a*" 


»or 


SuhtéiVîntfoèêSiim  À  tBlfiolft  JNktm^Ut  des  InfiSal 


BUPRESTES.    (Iii&des.) 


17.  BupaitTi  pondue. 

Bronjé  \  éfytres  iijgntâs  «  Jlriéa  ;  titi  Sf 
abdonun  avu  des  pwUs  jaunes» 

18.  Bupreste  villageois. 

Noir  ;  élytnsponSuéts  ,  bid€ntéis\  corceht 
anguleux  ,  avec  un  tnfbnamtnt  ferrugineux 
di  chaque  côté, 

29.  Bm PRESTE   purpurin. 

Purpurin\  ély  très  bidentéa^  vertes^avecdeux 
raies  porpuritus  ;   cvrtHu  vert  ^  fans  iacAes. 

)o.  BopRESTS  rauque. 

Elytresbèiintées  ^prefqutfiriéess corps  d'un 
noir  hroni/f  fans  taches^ 


««• 


Efytres  tridenties* 


)I.  BUPRBSTI  Cfaf /fis. 

D^un  9irt  doréhriUMHi  \  Ûytru 
(tun  brun  marron  ^  fiernum  ûvasué» 

31.  Bupreste  manofu 

Noirétrit  éfyira  iridtntéa^  dan  trun 
châtain ,  avec  une  tache  velue  à  leur  bafe. 

53.  Bupreste  fternlcorne. 

Uun  vert  doré  bnUant  ;  éfyira  irideatéès  « 
avec  des  points  cendrés  ,  enfoncée  \  fternmm 
avancé. 

34.  Bupreste  imerrompu. 

Efytres  nôtres^  prefqui  trideiitAs^  avec 
des  lignes  longitudinaks  Hanches  \  ftemum 
avancé.  I 

}jr.BUPREITl    OCuIé. 

D'un  vert  brillant  \  éfytree  tri  déniées ,  en^ce 


d:ux  taches  obtongnes^  doréa»   &  fUU  amtrt 
jaune  ,  prefque  oculée. 

i6.  BupREiTTi  ver<}ftlei:« 

Dun  vert  doré  ;  corcelct  en  eiotur  \  éfytra 
friéiSy  tri  dent ézs. 

37.   BUFBESTE    xiyL 

Cuivreux  \  él\  très  prefque  tridentées  »  5raii- 
f/eit  avec  deux  raies  longUadmala^fem- 
gineufes. 

36.  Bupreste  iticufpidé. 

Cuivreux^  brillant  \  éfytres  broniées^Jh-iées^ 
tridentées. 

39.  Bupeeste  maculé. 

Efytres  tridentéest  firiêes  ^  bleuâtres  ^  ta^' 
chées  de  jaune. 

40»  Bupreste  hnit-tachei* 

Bronié;  éfytra  coupées  ,  quadridentées  ^ 
flriées  »  d*un  noir  bleuâtre  »  avec  quatre  tacha 
jaunes. 

41.  B  u  p  RE  ETE  cacbt-jtoiie. 

Noir;  éfytres  tronquéa  ^  àeneia  f  prèéa  ^ 
noires  »  avec  quatre  taches  jaunes. 

41.  BupRf  sta  vioUf. 

Efytres  tronquées ,  quadridentées^  violetta; 
corps  alongé^  Uem. 


•  ««  « 


Etffra  en  fcie. 


43.  B  u  p R  E s T E  enflammé. 

Vert  brillant  en  •  dejfus ,  vert  doré  tris- 
brittant  m  defnu  \  éfytra  en  feie ,  fmmaU 
pointilUes. 


ÎJ««  ie  nnimétaHàn  àPBî/htrt  ITatiartUeiu  la/eSesi 


\oi, 


■Wi^MMMMdM 


BUP  RE  S  T  ES.  (Infedes,) 
BÙprbste  fulgide.  j-j,  B u p rb s^ i  élégmr. 


t  doré  brillant  \  corccltt  &  élytres  avec 
irgcs  raies  pourpres ,  élytres  enfcie. 

Bupreste  Iris. 

n  vert  doré  brillant;  corcetet  trilobé  ; 
firiées  ,  en  fcie^  tackéis  de  Jaune. 

Bupreste  doré. 

tresenfcie^  d'un  vert  doré  brillant; 
1 6r  abdomen  cuivreux, 

B  u PRESTE  Mariane. 

freux  ,  brillant  j  élytres  en  fcie ,  avec 
incemens  inégaux. 

Bu  PRE  STB  refferré. 

fres  en  fcie  ^ftriées  ,  dun  vert  foncé  ^ 
t;  abdomen  doré;  jambes  anguleufcs. 

Bupreste  farineux. 

i  vert  bron{é  \  élytres  en  fcie ,  avec  un 
ourt  pris  dt^  la  future. 

Bupreste  veniru. 

t  foncé,  brillant  \  élytres  en  fcie ,  ponc- 
corcelet  avec  des  enfoncemeas  dorés  \ 
m  renflé  à  fa  bafe. 

Bupreste  fulminant. 

7j;/,  brillants  élytres  en  fcie  ,   dorées 
extrémité. 

BUPRESTE  émeraude. 

i  vtrt  doré  très-brillant  ;' corcelet  avec 
tches  enfoncées  ;  élytres  en  fcie,  avec 
dations  longitudinales. 


Vert  doré  brillant \  élytres  en  fcie,  avec 
quatre  lignes  élevées ,  fir  une  raie  dorée. 

54.  Bupreste  trilobé. 

Vert;  corcelet  lijfe,  trilobé;  élytres  en 
fcie,  obf cures. 

5*5.  Bu  PRB  STE   hémorrhoîdàl. 

D*un  bleu  verdatre  »  Brillant  ;  élytres  avec 
une  bande  Cf  quatre  peints  fauves;  anusftrrU" 
gineux. 

jtf.  Bupreste  cyanipède. 

r 

Verdatre,  brillant  ;  élytres  en  fcie  1  fifiées  ; 
corcelet  applati,  bhu. 

57.  B  u  p  R  ff  s  t  ï  déprimé. 

Cuivreux i  déprimé',  élytres  en  fcie  y  avec 
des  points  enfoncés ,  rangés  enftries. 

yS.  Bu  p REs tb  nègrer 

Bronzé,  noirâtre  ;  corcelet  trilobé,  lobe  in- 
termédiaire échancré  ;  élytres  en  fcie  ^  avec 
trois  lignes  élevées. 

59:  Bupreste  modefte. 

Vert  dorer  tris-brillant',  élytres  en  fcie, 
moins  brillantes  ,  avec  trois imprejpons  doréis. 


60.  Bu  FRESTB  uni. 

D'un  vert  cuivreux,  déprimé;  élytres  en 
fcie,  vertes,  pointillées. 

6i»  B  u  P  R  E  s  T  E  charmant. 

Vert  cuivreux',  élytres  en  fcie,  amincies, 
avec  des  filions  cuivreux. 


lo8 


Suite  de  TbUToditSÎQn  à  tHifloire  Naturelle  des  InfiSeâ, 


BUPRESTES.    (  Infedes.  ) 


6i.  Bupreste  oripeau. 

D'un  vert  cuivreux  :  élytns  en  f^ie^  iijjes  ; 
corctUt  prefquc  trilobé, 

6}.   Bupreste  alongé. 

Cuivreux  \  corceht  bronié  ;élytres  enfcUy 
flriées ,  dun  vert  cuivreux ,  rougeâtres  a  l  ex- 
trémité. 

6^.  Bupreste  criponâuc. 

D'un  vert  bronié en-deffus  \  élytres  priées , 
en  fcie ,  a  vec  trois  points  enfoncés  »  dorés  » 
fur  chaque* 

65.  Bupreste  cclatanr. 

D'un  vert  bleuâtre  brillant;  élytres  en  fcie  ^ 
priées  ,  avec  des  points  d'un  noir  violet ,  6r 
le  bord  doré* 

66.  Bupreste  noble. 

D'un  noir  bronié  \  élytres  en  fcie ,  avec  trois 
bjnJes  Sr  um  ligne  verte  i  titc  &  corcelct  avec 
des  taches  obfcures. 

67.  BuPRE  STB  enfonce. 

D'un  vert  bronié  y  élytres  en  fcie  »  obfcuns  , 
avec  trois  points  enfoncés ,  brillans. 

6S.  Bupreste  fronçai. 

Bronié;  corct'let  mélangé  de  vert  &  d'obf 
cur  i  élytres  en  fcie ,  obfcures  ,  avec  des  taches 
vertes, 

Cy.  Bupreste  chryfoftigmare. 

Drcnié  ;  élytres  en  fcie  «  avec  trois  ligms 
longitudinales  »  élevées  ,  Cr  deux  pot nt s  dorés  y 
enfoncés. 


70.  Bu  p  RESTE  dorfal. 

Bronié \  élytres  en  fcie  \  abdomen  bide, 
doré  endejfus. 

71.  BuPRESTi  bofTu* 

Vert  foncé  9  brillant]  élytres  firiées^  enj 
corps  bofu, 

71.  Bupreste  enfanglancé. 

Noir  ;  élytres  en  fcie  ,  (Iriées ,  avec 
taches  jaunes ,  à  deux  taches  rouges  à  l  ex 
mité. 

7}.  Bu>  reste  neuf- caches. 

D'un  noir  bleuâtre,  luifant ^ prefque 
lindrique  ;  élytres  en  fcie ,  avec  trois  ta 
Jaunes. 

74.  Bupreste  orne. 

Noir  y  pubefcent  ;   élytres    en  fcie  , 
noir  violet^  avec  des  points  irréguliersy  jm. 

75.  Bupreste  bande. 

Noir^  couvert  dun  duvet b!i:n:h.Ue\  éh 
en  fcie  y  priées  ,  avec  deux  bandas  j'.^n:s. 

j6.  Bupreste  biponâuc. 

Noir ,  pubefcent  ;  élytres  en  fcie  ,  Jln 
avec  un  point  jaunâtre, 

77.  Bupreste  agréable. 

^     Vert  brillant  ;  élytres  en  fcie  «  flriée:^ , 
fix  taches  bleues. 

78.  Bupreste  cylindrique. 
Cylindrique  ,  noir  ;  élytres  enfci: ,  flr 


T^^    ♦*   # 
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BUPRESTES.    (Infeftes.) 


«««*« 


Elytres  tntiircs. 


t  (J  p  R  E  s  T  E  d*Ândré. 

rr£,  Bronzé;  élytrts  entières^  rabo 
ivcc  des  lignes  enfoncées  ,  blanches. 

Bupreste  variole. 

{é;  élytres^  obfcures^  avec  beaucoup 
enfoncées  ;  corcelet  \canelé» 

Bupreste  fafciculé. 

mx ,  velu  ;  élytres  entières  ,  pointil- 
ivertes  de  faifceaux  de  poils  rouf- 


Buprbste  pubefccnt. 

/,   pubefceut\  élytres  entières  9  ra- 

Bupreste  de  l'Onopordc. 

es  entières  j  cuivreufes,  avec  des  filions 
ir s  points  velus  f  blanchâtres  \  corcelet 
c. 

Bupreste  équinoxial. 

noir  bron(é  ;  élytres  entières  ,  prej 
oteufes  ;  corceUt  élevé. 

Bupreste  comenteux. 

[é\  corcelet  cuivreux;  élytres  entières , 
,  avec  des  raies  tomenteufes^  inter^ 

BupRESTB  veliu 

,  dun  vert  bronié  ;  pattes  teftacées; 
ntières. 

Bupreste  raboteux. 

veux  ;  raboteux  ;  élytres  entières ,  tite 
e. 


88.  Buprest  E  dilaté. 

D*ua  noir  bronié  ;  corcelet  déprimé ,  di- 
laté de  chaque  côté  ;  élytres  entières  ,  firiées  , 
bojfues, 

89.  Bupreste  rouillé. 

Bronzé  >  couvert  d!une  pouffiire  grife , 
ferrugineufe  ;  corcelet  avec  une  tache  oblique^ 
roui  liée  ^  de  chaque  côté» 

po.  Bupreste  lugubre. 

Obfcur  en^de^as ,  cuivreux  en-dejfous  ; 
élytres  entières ,  avec  de  petites  élévations 
longitudinales* 

91.  Bup RESTE  carié. 

Noir^  parfemé  de  points  blancs  ;  élytres 
entières  ;  corcelet   avec  quelques   taches  va 
riolées^  très-noires. 

91.  Bupreste  Ténébriom 

Très-noir;  élytres  entières  ,  avec  des  points 
en  Jiries  ;  corcelet  dilaté ,  variole* 

P5.  Bupreste  ténébreux. 

D'un  noir  bronié ^  élytres  entières^  avec 
des  points  en  /tries  ;  dejfous  du  corps  avec 
des  points  enfoncés  9  dorés. 

94.  Bupreste  plébéien. 

Cuivreux  ;  tite  &  corcelet  obfcurs  «  rabo- 
teux s  élytres  firiées ,  broniées ,  avec  de  petites 
taches  cuivreufes. 

9;.  Bupreste  creufé* 

Noir ,  obfcMr  ;  élytres  entières  ,  corcelet 
avec  un  enfoncement  de  chaque  côté. 


»  ^at.  des  XHIe&es.  lom^K* 


* 
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'  R  £  S  T  £  S.     (Infcia«.) 

io6.  Bupreste  bîmaculé. 

VirJ  tri\  éhtrts  tnti(rti,prUii  ^avicunt 


,t  .  :  S.  1.  ^  I  B   uiiici>Ior. 


i    t!  iTRï  s  TB  cannelé. 


ihtTti  avtc   dts  li^rtti 
:  un  Ijr-^t  J-Mon. 


8  U  1'  K  e  s  s  T  E 


ol)fc'.ir. 


.:.'-J 'ran  jt..  JV*  fji-Ais/:-ui  Ji  i.hj^u;  ^\'tf. 

loo.   BvpREsTt   bioculé. 

Brcnjf,  noirJ.'ri:  ti\:r;s  firit'is  ;  cori:tUt 
,n:\-  Jiaxtti.i't'f  noirci  ,  c-uUts. 

ICI.  But' RESTE  laicial. 

AV/,;  -l\tri!.li''ii,<iii..iii-.  <:nrci.hi cjn- 

131.  B  u  1-  H  Es  TE  pointu. 

Cuivrtux,  ot-fcur  tndiftis,  l-nïhnt  tn- 
JiJI'oui  i  dytr€i  tnriim  t  poiKtuii  ,  priées. 

103.  Bupreste  bordé. 

D'an  vert    dmé;    /lytns  ftri/.-i ,  prtfjui 
biJenitii  ,  v<tteij.nicUi  borJi  J,.r«. 

104.  Bui' RESTE  rudi.iue. 

D'un  v.-r:    fronii;  é'.ytiti  t-tiira ,  firiias 
.■or,:iUi  pomtilU. 

loj.  Bupreste  Trocliîîe. 

D-'Tt  ,fr.7<inr  i  doi.tl^tru  6pjttis  viret. 


i.>7.  BupRtJTE  (ibt'rien. 


KoirJtr,-  ;  Jlytm  enfUrcs  ,  avii  dtux  rj:i 
hri^itudinaUs ,  aniriis. 


ic S.  Bupreste  cuivreux. 


Cuivreux,  lijfe  ;  tlytrei  eniUres  ;  cvtés  du 
coretkt  rabote-jx. 


109.  Bupriste  mcLillique. 

Cuivreux  ,  br-HiV.t  ;  dUei    dj.    cor.elet  6 
lefoLS  du  corps  raboteux, 

110.  Bupreste  large-col. 

Cuivreux,  J'am    taches  ;  ilytrts  {ntiirti; 
c^rcelit  plus  larjc  >jue  les  ilytra . 

1 1 1 .  B  u  F  R  EST  E  dix  poinis. 

linmiê ,  noirJtre  ;  /h  très  entières , avec  dti 
jhiisdivJes  ,  Sf  cinj  points  j.:unesjur  ../t  i^u:. 

I  II.  Bupreste  bariolé. 

Brm;é,    déprimé  ;    ilytrts  tatiiies ,    avec 
beaucoup  dt  pointi  /aan.s. 

iij.  BupRcs  TE  1:  oucKcic. 

D'un  vert  {•hu.îtr:  en-.!tf^as,  eorcelet  tri- 
lobé, avec  diiix  taches  do:.es. 

1 1 ,).   fi  u  ?  H  E  s  T  E  lîlloné, 

nairkron^iCùretlatf  à 

'.'.I.7tJ. 


Suite  de  tlntroductlon  à  tHiJloïfc^NaturclU  des  Infecles. 
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BUPRESTES.   (  Infecles.  ) 


1 15«  Bup  R.  £  ST  B  fucural. 

Vert;  corccUt  enfoncé  de  chaque  côté\ 
élytres  entières ,  avec  la  Juture  d'an  rouge 
doré. 

ii6.  Bupreste  cyaiiicorne. 

Vert\  corcelet  avec  deux  lignes  parallèles^ 
ohfcures  ;  élytres  entières  ,  légèrement  chagri- 
nées. 

117.  Bupreste  rubis. 

Lfun  rouge  cuivreux  j  corcelet  avec  deux 
raies  obf cures  \  élytres  entières  ,  66fcures. 

118.  Bupreste  oblong, 

D^ un  noir bronié\ély très  entières ,  linéaires^ 
!  pointues  \  front  avec  un  enfoncement, 

119.  Bupreste  linéaire. 

Alongé  9  Jtun  noir  bronié  \  élytres  entières  , 
coniques^  nébuleufes. 

110.   Bupreste  onde. 


D* un  vert  bronzé;  élytres  entières ^  ob f cures  ^ 
à  leur  extrémités  avec  des  lignes  tranjvcrfales^ 
ondées^  blanches. 

m.  Bupreste  de  la  Ronce. 

Noir ,  cylindrique  ;  élytres  entières ,  avec 
quatre  bandes  ondées  ,  grisâtres. 

1x2.  Bupreste  fiaué. 

I  Linéaire  \  élytres  entières ,  pointi liées  ,  d'un 
rouge  violet  obfcur  \  dejous  du  corps  bronié. 

123.  Bupreste  penHf. 

Vert  cuivreux  \  élytres  entières  ^  bron[ées  ; 
tête  &  corcelet  d'un  rouge  cuivreux. 

114.  Bupreste  barbarefque. 

Bronzé  en  -  deJTus  ;  cuivreux  en  -  dejfoas  ; 
éfytres  entières  ,  prejque  Jlriée^. 


115.  Bupeeste  pedoraU 

Noir;  corcelet  avec  les  bords  &  un  point 
j aunes  \  élytres  avec  trois  bandes  &  /^  bafe 
jaunes. 

11 6.  Bupreste   quadrimaculé. 

Vert  \  élytres  entières  i  vertes ,  avec  quatre 
taches  d'un  rouge  doré, 

1 17.  Bupreste  deux- points. 

y  Linéaire  ;  élytres  entières  ,  verdâtres  ,  avec 
un  point  blanc  ;  abdçmend'un  vert  bleuâtre  ^ 
avec  trois  points  blancs. 


118.  Bupreste  porte-croix* 

Dun  rouge  doré  en-dcjf::s  ;  éfytr:s  entières  . 
avec  deux  points  &  unccroix  dun  noir  viol.t.  ] 

iip.B  u  p  R  E  st  E  ruficolle. 

Linéaire^  d' un  noir  bronzé  \  élytres  entières  \ 
corcelet  d*un  rouge  cuivreux. 

ijo.  Bupreste  joyeux. 


Doré  ^  brillant  \  élytres    entières  y  vertes  ^ 
avec  la  future  dorée. 

% 

131.  Bupreste  du  Saule. 

Vert  brillant  \  élytres  entières  ,  cuivreufs , 
ventes  â  leur  bafe, 

r;2.  BupRERSTE  nitiduie. 

D'un  vert  doré ,  fans  taches  ;   élytres  en- 
tières ,  vertes  ,  légèrement  chagrinées. 

IJ3.  Bupreste  quadriponflué. 

Obfçur  ;  élytres  entières  ,  po  inti  liées  \  corce- 
let avec  quatre  points  tranfverfaux y  enfoncés^ 


«i 


I 


U  d  1 


kx-i': 


a  1 1 


Suite  àt  VlntroiuSion  à  VHl/lolfe  NaturdUia  hfeStsi 


BUPRESTES.    (  lofcaei.  ) 


i}4.  Bupreste  des  Ombellîfcres. 

D'un  noir  bronié  i  élytrts  cniiinsp  l/gire^ 
ment  chagrinéis. 

155'.  B  u  p  R  E  ST  E  difcoïile. 


139.  B  u  PRisTE  bleo. 

Bku  I  alongé  \  éfytra  tniitris  |  chagrimies, 

140.  BvPRiSTB  ëchâncré. 


Léginmcnt  velu  ,  bronié;  éfytres  eniiira ,  '  ^^^^-^^ 
avec  le  difque  ttfiacé. 


13(9.  Bu  PRESTE  Tert. 

Alongé ,  vert ,  bronié\  élytrts  tntîira,  Ir- 
néaires  ,  pointiHéeSm 

1J7.  Bupreste  arrct 

Noir  ,  alongé  ;  élytrts  tntiirts  9  Unéairts , 
pointilUiS. 

13 S.  Bupreste  clancé. 

Doré^  brillant^  alongé  ;  éfytres  eatilres^ 

linedins* 


141.  Bu  PRETE  fuin. 

Bron{é\   éfytrts  tntiirts  ^  noirâtres  ^ 
in  bottées  cendrées  >  ondées. 

141.  Bupreste  pigmée. 


Bronféi  tête  &  êoretUt  cuivreux  i  éfytru 
entitrUf  bleues  ^  pointiltées. 


B  U  P 

^  Efytres  unidentiti^ 

I.  BoP&ESTi  anidcDC^. 

•MuFMEMTts  unidentata. 

'Bupnfiis  efytris  unidentatis  ântis  ,  margînt  aureo, 
Mmi,  0MÂi/i  nau  des  inf.  Bupreste.  P/.  ^•fig*  8i. 

Bmfinjtîs  unidentatd.  Fab.  Syft.  entom.  pag.  ii6. 
I.  ^^mSpec*  inf.  tom,  i.  pag.  1^3.  «**.  i. 
•  im/.  tom.  i.pag.  ijj.  a*,  i. 
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n  rcfEmible  CDrièrement  »  poor  la  (orme  &  la 

Cmètur  ,  a<i  Buprefie  bande-dorée.  Les  antennes 
t  braocs  &  en  fcie.  La  téce  e(l  d'un  verc  doré 
ém  cnTrcaz  :  le  devant  e^  enfoncé.   Le  corcelet  c(l 

KUé  ,  un  peu  raboteux  ,  vert  doré  ,  avec,  les 
latéraux ,  &  une  large  raie  longitudinale  liflc , 
jVui  rouge  cuivreux.  L'âuffon  eft  imperceptible. 
{es  élyires  (ont  cuivreufes ,  un  peu  verdâtres  ,  avec 
Ib  bords  latéraux  d'un  rouge  cuivreux  ;  elles  font 
iris-finenient  pointillécs  ,  &  elles  ont  chacune  qua- 
Éc  lignes  longitudinales  peu  élevées  :  Textréniité 
cft  terminée  pat  une  dent  pointue.  Le  dedbus  du 
•Ofps  eft  d'un  vert  cuivreux ,  avec  le  milieu  du 
«orcefet ,  de  la  poi-rine  &  de  Tabdomen  d'un  rouge 
ÎTreuz  crès-brillant.  L^  pattes  font  vertes  brU- 


"  H  fc  trouve  .... 
D«  cabinet  de  M.  Banks. 

%•  3uFEESTE  bicolor. 

'  BurRxsrti  hiulor, 

'J^K^rtfiis  tlytris  acumlnatis  ,  xindi-àntU  ^  ma- 
&a  JUtva  ,  ptSore  ,  abdomincque  flavîs.  Fab.  S^ft, 
tu,  app.  81  y.  — Spec.  inf,  tom.  1.  pûg.  173.  n°,  2. 
m^Mjm,inf,  tom.  1.  pag.  lyf./i*.  2. 

n  cft  grand.  Les  antennes  font  noires ,  eh  fcie. 
la  cètc  m  d'un  vert  bronzé  ,  avec  les  yeux  teftacés. 
Lt  corcelet  cft  d'un  vert  bronzé ,  avec  une  tache 
{Mac  de  chaque  côté  de  la  bafe.  Les  élytrcs  font 
An  vert  bronzé ,  avec  une  tache  jaune  au  milieu , 
É  onc  dent  aiguë  à  l'extrémité-  La  poitrine,  l'ab- 
ifcncM  flc  le  deffous  de  la  tête  font  jaunes.  Les 
fKZCS  font  bronzées. 

'  n  £c  trouve  dans  PAœérique  méridionale. 

|.  BuPRESTk  changeant. 

BurtiESTis  mutabilis, 

BaprefilS  tlytns  unidentatis  Uvihùs  vîridi  éncis 
tSùêîs  ,  tkorace  punâis  quatuor  imprejjis.  Ent.  ou 
i^.  Mat."  des  inf.  Bui'Rfcsre.  PL  8.  fig.  78.  a.  b. 

n  eft  prcfque  une  fois  plus  petit  que  le  Bupnfte 

lMden:c.  Tout  le   corps   en    dc/Tus   eft  d'un  vert 

WnBxé  brillant ,  un  peu  changeant  fuivanr  les  reflets 

fc  UVmaiëre.  Les  antennes  (ont  ca  fcie ,  noirâtics  , 

itcclc  premier  article  vcrdatrc.  La  tête  eft  crcufée 


I  antérieurement.  Le  corcelet  a  quatre  enfoncemcns  ^ 
difpofés  en  quatre  \  les  deux  pofléricuis  font  p'us 
graads  que  les  deux  autres ,  &:  un  peu  en  croilbm. 
L'écufTon  eft  trcs-petît.  Les  cly très  font  lilVcs,  très- 
finement  pointillées,  unidcncées  &  pointues  à  leur 
extrémité.  Le  deffous  du  corps  eft  d'un  vert  cuivreux 
très-brillant.  Les  pattes  font  vertes. 

n  fe  trouve. aux  Indes  orientales. 

Du  cabinet  du  roi« 

*  *  Elytres  bidtnfûs. 

4.  BuPRiSTE   géant. 

BupRESTjs  gigantea. 

Buprefiis  elytris  bidentati's  ,  rugofis  ,  thorizce  Uvi 
maculis  duabus  étneis ,  corpore  inaurato.  Ent,  oU 
hift,  nat.  des  inf.  Bupreste.  PI.  i.  jî^,'.  i.  a,  b. 

Buprefiis  gigantea  elytris  bldentatis  ,  rugojis  , 
tkorace  /avï  ,  corpore  inauntto,  Fab.  Syft.  eut,  pag^ 
x\6,  n**.  1.  — Spec.  inf  tom.'x,  pag.  ij^.n'^,  3. 
"^  Mant,  inf  tom»  1.  pag,  ijé.  n^,  j. 

Buprefiis  gigantea  elytris  fafiigiutis  bdeit-uîs 
rugofis  ,  thora^e  marginato  Uvi ,  cor  fore  inaurato. 
Lin.  Syfi.  nat.  pag,  659.  n*.  1.  —  Muf  Lud.  l/lr. 

F^g'  85* 

Buprefiis  viridi-enea  nitidifiima  ^  elytris  rugofo* 
fulcatis  ,  thorace  maculis  binis  nfgro-dneis,   Di-6« 
Mem.  inf  tom,  4.  pag,  134,  n**.  1. 

Catabus  Inné  orientalis  maximus.  Grev.  MuK 
pag.  \6^.  tab.  15. 

Cantharis  maxima ,  elytris  cuprei  coloris  ,  ful- 
catis, SlOANE.  Hifi.  ofjam,  tom,  i.png,  no.  tab. 

136-  fig*  n* 

SULZ.  Inf  tab,  é.  fi^,  38. 
Merian.  Sunn,  tab.  50. 
Seba.   Muf  tom,  3.  tab,  84.  fig,  12, 
VOET.  Co.eopt,  tab.  ^^^  fig*  1. 
MordeUa  gigantea.    Scop.  Ann,  5.    Hifi,    nat. 
pag,  104.  n^.  84. 

Il  eft  très-grand ,  un  peu  déprimé.  Les  antcrwcs 
font  plus  courtes  que  le  corcelet ,  en  fcie  ,  noirâ* 
très ,  &  verdâtres  à  leur  bafe.  La  tête  a  un  léqer 
filîon  à  fa  partie  iupérieure.  Tout  le  corps  eft  bronVt', 
un  peu  cuivreux ,  brillant.  Le  corcelet  eft  lillc  » 
marqué  à  fa  partie  fupéricure  de  deux  grandes  taches 
lilfes  &  brillantes.  L'écuflbn  eft  petit,  icL-vé  ,  ar- 
rondi. Les  élytres  font  d'im  vert  cuivreux  à  leur 
bord  extérieur  &  à  la  future  ,  d'un  rouge  cuivreux 
plus  ou  moins  brillant  au  milieu  \  'elles  font  rabo- 
teufes  ,  &  ont  chacune  trois  ou  quatre  lignes  longi- 
tudinales ;  leur  extrémité  eft  bidentée.  La  femelle  eft 
remarquable  par  deux  taches  obîongaes  ,  velues, 
placées  à  la  partie  poftéricurc  de  la  poitrine. 

Il  fe  trouve  trcs-fréquenunent  à  Cayenne ,  à  Su* 

rinam. 


■-)  J  p 

...«.^-.c   .c  nouve   aux  InJcs 
4    ^«j^-M.b  Ji:>  .^uu'Uis  le  pic- 


s  " 


'  •«*«  ^  »  '  «j  o  I  ^  c  ■ 


...I  ,  .:.■."*,  put.Jj!:!  ,  lineis  elc^ 

^  i.:.'^  l'jrj   d^rca.    Lnt, 

.  .     ..  ^..•.\i>it.   i /.   }.  ^^^  ly» 

;  »■:    >•  r.  €•::,  pjg,    21  6.   n**. 

■■;..  I-"4.  '• '-  4. — Mdr.:, 
■ 

'  ■    •  ■   4  * 

•    .        .    .    .  .  \    e».    'i.'.    1 4. 
■     -      -^       i  ■     II 

■      »  ^'  vî.    k'.  1  ..s  aiUwii:ics  îlvic    nui- 

!>...,   un  peu   en  icic  ,  de   la 

i  .:•.■::!.  Ji*  n»:;Lle:.  La  têrc  clk  ylicc, 
N^   :»:   ri  .Ml  iiuYc:  rouii.i:ri:  ,  4vcc  un 
.    .  a   .  ;  i.àî/j  a   la  partie  luptiiciirj.  Les 
V  .  ;   H,  o.     jn,  u;i  jcu  (aillans  .  Le  cc:- 

.     .     .      ,    ■ k  ,  .1' .n  vc::  b'vuatrc  ,  ::.s-l):i!!an:, 

»  ..  il.  iioi  .-  ,  liiiv.-  ;  iij  chaij^'c  >.  ô:J  ,  a  la 
.  j'.  i.^::^iî;c.  iCiMÎoii  cik  Knpc:cLTtili!c.  Les 
».  .»  .  .  ^i  ii!^  vcit  blcr.i;rc  uc-i  -  l»:;llar.:  ,  avec 
I.  -,  .  .  \n.:'.t..ivii-  -  ,  d'il::  icu.'w  i^t.  ;  tlics  lont 
j  .•  ï,  ...^x  ,  ave:  (]ua:rv'  I.^Uwf  IjncmJfiuLs  tic- 
%..N  .«  l\.iiiônii:c  bidcnt.c.  Le  dcilous  Ju  corps 
«  1':  Jii..-  ,  lit"»  biiilanc ,  6^  c^averc  d'un  duvcc  coco- 
iur\  .  um.Nâ'.ie. 

11  le  u«>w'.c  aux  L.Jw'S  oricn:a!cs. 

t.   Un  R!  sTF  l)ii!!jiic. 

/.*.  ■  '.  ;.'«  i  \:  .«  t:.icn:,::':s  Jf'ijrh ^  toyoreyirîjii 

r  K  l.iir»!e  'i».a:i.o  ip  ,  r  ''-t  Ij  forme  S:  \à  C'à-A- 
d..::  .  ..'1  i»"/".'.*.  *»v:..i  Meii.  1  e^  anjjiines  ion: 
|»'iK  ; .  .s  ,  s.ii  U.e  I»'u:  le  \.l»:p^  v.  il  r:i  pea  xajo- 
u"\  ,  d  *..i  V.-:  iîi-rc  !»•!  a:!:.  Le  vor^».!e:  a  iii-.c 
li^  }  :::lii>.i    a   ia  pit:;.-   ..."         ;:c  ,    lî  c!t   t..'*.';^  i\  , 

i. .    L*      M..r   i. .1    }■.  ;     -'.'.■    '.:.    ^  ,    M:;   w^  ,    li  Uii  v    :: 
d*:    ,  a".*-   ic^  i     •. .  ■■       ^    ''.^  iîi-.sd'i:n  roii":.»,- ,. .. 
v:w.\     \;«.    v\  ::....    .    ^'t    '.  i  :u|  k»    x  li.le:::-. ..    I  ; 
4:1  I  n.'    ...î    v-vp\    V.::    :-■..'•■- ..i  ,  ÎT!   j:.:  ,   r.v.-:   ..- 

I!  I;  :!»'i:%c  .    a  i     *  iv.!   :'j  w  ,  d  o  .  1!  a  i  :.■  «p:  o.iv 


«.u. 


/f .  f  ■  I  »  ;    •    k    ......  I , 
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yir*  nitentibus  ,  thjrace  fcuhro  aureo  .  /L 
Uviffima.  Ent.  ou  kifi.  nat.  àis  irj.  Iki:; 

Il  cil  plus  prand  que  le  Buprejte  falli 
Jnccnncs  font  liiirouiïes  ,  Iv;j;crcincnt  en  1 
noir  bionzé,  Ljl  tctc  cil  rabotcufc  ,  €k 
dorv.  Le  tuicclet  clt  lillc ,  &  d  un  \er: 
milieu  ,  r«bi):cux  Se  d'un  vci:  dore  i  la  p 
rieijic  &  a  la  poilrricuic.  L'c-.-utlon  eJl 
Les  cîyrres  lonr  d  i:n  vj-.t  d-  r.'  tus-bri.:. 
Ls  tleva:ions  d'un  loiij^e  .uiv.cux  ;  cîîcs  1 
tcufcs,  liii.cs  &  biJai  c.s  Le  djlJojs  du 
raboteux  ,  d  un  v^rt  .:o:  .  lùs-biilla-ît .  ù..  v 
c'i".r.ux  au  milita  lii:  .i»rcJs.-t ,  de  la  p.  «r 
iai»  i.»:iuii.  Les  p«t.cs  Ion:  d'un  ve:t  hnW 
les  Uifcs-noiiâtres. 

Il  !*e  trouve  a  (  à\'QnT\K:  ,  fur  difte:.n<  ; 
ma  ce-  envo)L-  r.'.-^  M.  Ti.^ni ,  in^.i.iei 
\  lie  du  loi. 

S.  BvrKEsTi  ia'l  j-  -..x, 

Buprtflis    t'yt'is  (rjfCit:is   ^/./Vt.v.'./ 
virUi  us ,  futu'd  .:u'tj.  Erit,  ou  hi.L   r.^: 
Bl-î'K*sti.  /V.   b.  /V    8j. 

Uuprtftis  fdju  fj.  Far.  Syfl.  er.:^^,.  j 
'î'*.  4-  —^pti*  in/',  lom.  i.p^t:.  1-4,  •. 
Mani.irj]  tum.  l.  p*J£,   lyt.  n?\   ^. 

Il  cft   pîu»  pctir   cV  plus   court  que    L 
bande- de rce.  Les  anrer.r.cs  font  b:oi^4tc^ 
La  tire  c!l  rib^neufc  .  cuivr.uî'c  ,  axwc 
t:tn  failianre  au-delTus  de  la  b...e  d.ç  «:.: 
coietîct  c!l  poi:in:iJ-  ,  avjc  d.i:x  p^tit  l    :" 
pivs  de  lée.illiin  ;  il  clt  ver:  e-.:iv:L.ii  .  ■ 
tuîl.ncll  \er:cM  puit.  Lt »  c!\  Tts  :^i-  -. . 
li.uiement  ,  &:  d'un    ro:  i^c  eL::\rjuv  u    !. 
cl.c^  ont  des  po.:r.«  enfon\cs  .,:!./  -:  ,1,  . 
hfies  :  âCXtitir.ité  ctlîroiiiji:é.,  y:c,\\.     t::^ 
dji:x  dentelun^   t.'e«  -  peî::.N.    U-  .:.:*    > 
U  !es  |-a;:es  lont  d  un  ve:t  eii:v:.ui  j:::: 

Il   fc  tisiuvc  en  Air.rri.juc. 

Pu  cabine:  de  NL  BanKi. 

9.   R-  :-7i  .  r  r   cicarn  e. 
-'    v  p^    .;..'.      y.-.;.     »  /..j^.  .._:.  j^,  .        ;« 

i"'        K       •   •      * 


I!   eiî  •::    '^ 


•     ■   .  t  .  .  .       ,  »  -■ 


■;•     ■  •    •>    ....■;       *  •  . 
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t  petit  &  bsonzc.  Les  élytres  font  rabo- 
»lcuâtres  bronzées  ,  avec  des  points  iircgii- 
foncts,  blanchâtres  :  l'extrémité  eft  munie 
petites  dentelures.  Le  delVous  du  corps  eft 
,  Se  couvert  d'une  pouflicre  blanciiw.  Les 
it  d*une  couleur  bleuâtre  bronzée, 
xouve  dans  l'Amérique  méridionale, 

j  PRE  s  TE  chevalier. 

ESTis  equefiris. 

Vis  clytris  bidentatis  flriatîs  ,  fufco-virîdi 
s  ,  corpore  viridi-ûurato,  Ent.  ou  hiji,  nat. 
Bupreste.  P/,  9'fig.   103. 

in  peu  plus  grand  que  le  Buprefie  faftueux. 
:unes  (ont  en  (cie  ,  d'un  noir  bronzé.  La 
verte  &  rabotculc.  Le  corcclct  eft  vert , 
,  avec  un  enfoncement  aiîcz  grand  ,  au 
c  la  partie  poftérieure  ,  &  un  autre  plus 
ins  marqué  de  chaque  côté.  L'éculfcn  eft 
t  &  arrondi.  Les  tiytres  font  bidcfltées  à 
émité ,  ftriccs  ,  d'un  beau  vert ,  avec  beau- 
petites  taches  iricgulières  d'un  vert  foncé, 
us  du  corps  eft  raboteux  ,  d'une  couUur 
:,  dorée  ,  brillante.   Les  pattes  fout  vertes. 

rouve  à  Cayennc. 

abinct    du  roi  ^  &  de  celui  de  M.  Gigot 


UPRESTE  porte-or. 

ESTis  aurifer, 

fiis  elytris  biitntatis  ,  fuhftrîatis  ,  vîridi- 
:o    maculdtis  ,  pedibiis  cyaneis.  Ent,  ou  iiijc, 
inf.  Bu  PRES  lE.   PI,  9.  pg,  y^. 

cmble  un  peu  au  Buprefie  chcv.ilier  ;  mais 
:fque  une  fois  plus  petit.  Les  anienncs  font 
un  ptu  en  fcie  ,  &  d'un  n.^ir  bronzé.  La 
raboteufc  ,  verte,  avec  les  y^ux  tcllacés. 
ele^^eft  raboteux  ,  fiîlonné  .lu  milici ,  avec 
>accmenc  oblique  de  ciiaque  côt^  -y  il  eft 
rc  deux  tachas  obliques  ,  lifies  y  d'un  vert 
.  L'écufTon  eft  petit  &  a  ronci.  Le*»  élytres 
entées  à  leur  extrémité  ,  légèremcn-  ft.ices, 
rabotcufes  ,  d'un  beau  vert,  avec  dcb  taches 
:cs ,  un  peu  enfoncées  d'une  belle  couleur 
c  deffo'js  dLi  corps  eft  raboteux ,  cuivieux 
viole:.  Les  pattes  font  violettes, 
trouve  ,  je  ci  ois  ,  à  Cayenne  j  il  eft  cepen- 
\ic\  i  au  cabirvet  du  roi  comme  venant  des 
irieataies. 

Bu  IRES  TE  pointillé. 
FtxiTii  punSliitîJfima, 

f^w  tl'jtris  bidentatis  cupreis  ,  punéîis  vio- 
f wnicro/w. Ent,  ou  hift,  nat,  des  inj.  Bupreste. 
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Buprefiis puncîaîijfima,  Fj\b.  Syfi.  ent.  pag.  iiy 
/i®.  5.  — Spec,  inj\  tom,  i.  pag,  174.  n^,  6.  — 
Mant,  inf,  tom.  i.  pag.  i-je.  n°.  6, 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Buprefie  tripanclué.  Les 
antennes  font  cuivrcufes ,  lé«^èrcmcnt  en  fcie.  Le 
defl'us  du  corps  elt  d'un  vert  doré  très-brillant ,  par- 
femé  de  points  violets.  La  tctc  &  le  corcclct  font 
un  peu  raboteux,  L'ccuffjn  eft  très-petit  Se  airondi. 
Les  élytres  font  ftiiées  ,  &  ont  des  points  enfoncés  : 
leur  extrémité  eft  bid^ntéc.  Tout  le  deflous  du 
corps  &  les  pattes  font  d'une  ceuleur  de  cuivre  rou- 
ge ,  très-brillante. 

Il  fe  trouve  à  Sierra-Léon. 

13.  Bupreste  marginal. 

BupRESTis  marginalis, 

Buprefiis  elytris  bidentatis  Jlriatis  ,  margine  rr- 
fiexo  Uvi ^  viridi-Anea  y  t^orace  canaliculaco,  Ent, 
ouhift.  nat,  des  inf.  Bupreste.  PI,  6.fig,  60. 

Il  eft  prefque  une  fois  plus  grand  que  le  Buprefie 
ruftiquc.  Les  antennes  font  en  fc  e  &. d'une  couleur 
bronzée  obfcure.  La  tête  eft  un  peu  raborcufc. 
Tout  le  deffus  du  corps  eft  d'un  vert  bionzés  le 
deflous  eft  bronzé  ,  peu  brillant.  Le  corcelet  eft 
pointillé  ,  prefque  raboteux  ,  rebordc  de  chaque 
côté ,  (îllonné  au  milieu.  L'écufTon  eft  petit  &  ar- 
rondi. Les  élytres  font  ftriées  5  elles  font  prefque 
liifes  vers  le  bord  extérieur  ;  &  le  rebord  eft  aMez 
s;rand  :  l'extrémité  eft  bideutéc.  Les  pattes  fbnc 
bronzées. 

Il  fe  trouve  à  Madagafcar. 
Du  cabinet  du  roi. 

14.  Bupreste  ftrié. 

bupRESTis  firiata, 

Buprefiis  elytris  truncatis  fubhidentatis  cupreis  ^ 
linds  eltvatis  quatuor,  Ent,  ou  hifl,  nat,  des  inf. 
Bupreste.  PL  7./^.  7-7, 

Buprefiis  firiata,  Fab.  Syfi,  ent,  pag.  117.  72°,  8. 
—  ^pec,  inf,  tom,  l.  pag,  174.  n^,  10.  —  Mtfwr, 
inf,  tom,  i,'pag.  177.  n®,  ij. 

Il  n'eft  guères  plus  grand  que  le  Buprefie  rufti- 
que.  Les  antennes  font  noirâtres  ,  en  fcie ,  avec  les 
trois  premiers  articles  cuivreux.  La  tête  &  le  cor- 
celet font  bronzés,  pointillés.  L'écuflbn  eft  arrondi, 
déprimé ,  cuivreux.  Les  élytres  font  bronzées  5  elles 
font  fortement  pointillées  Se  ont  chacune  quatre 
lignes  longitudinales  élevées  :  Textrémité  eft  tron- 
quée, prefque  bidcniée.  Le  deflous  du  corps. &  les 
-pa^tces  font  de  couleur  de  cuivre  rouge,  foncée  , 
brillante. 

Il  fc  trouve  en  Pcnfylvanic» 

15.  Bupreste  rufipèdcj 
BuFRMSTis  rufipes. 
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Buprefl'S  elytrls  bidcntatis  CAfuUts  fiavo  macU" 
latis  ,  corport  variegato  ,  pedikus  irfis,  Ent,  ou  kift. 
njt.desinf.  Bupreste. f/.  j.fig.  73. 

Il  a  une  forme  along^e.  Les  antennes  font  rouf- 
facics.  La  tcte  &  le  corcclet  font  pointillés  »  6c  ^un 
vcic  plus  ou  moins  foncé  ,  briPanL  UécufTon  eft 
p.  lit  &  Tiolcc.  Les  élytres  font  (Iriées,  violettes  , 
avec  deux  taches  obloneues  jaunes  à  la  bafe  ,  qua- 
tre au  delà  du  milieu  ,  de  la  même  couleur ,  enfin 
l'cxtrunicé  ed  jaune  &  bidentée.  Le  delTous  du  cor- 
cclet ,  la  poitrine  &  le  premier  anneau  de  l'abdo- 
men font  Tcrts ,  avec  des  taches  rouflatrcs  \  Tex- 
ircmité  de  l'abdomen  &  les  pattes  font  roulTatrcs. 

îl  fe  trouve  dans  l'Amérique  feptentrionale  ,  la 
Caroline. 

li.  Bupreste  bronzé. 

BvttLESTis  Anea, 

Bupnilis  tlyttii  bîdentatU  ftriûtis  fcahris  y  fuprk 
âne  a  ,  fuhiùt  cuprta.  Eut,  ou  ht  fi,  nui,  des  inf, 
BuPRiSTE.  PL  6.  fig.  ;7. 

Bupnftis  jRiea  ilytris  emar^imaiit ,  punSis  excM" 
va:is  cicatrtfantiius  ,  ûpice  flnutis.  LxN.  Syfi.  nat, 
pag^  ééi.  «*».  ly.  '-^Faun.J'uic.  «•.  7^8. 

Il  e(l  à- peu -près  de  la  grandeur  du  Buprefte 
pomtu.  Tout  le  corps  cH  raboteux  ,  bronzé  en  dicf* 
fus  »  cuivreux  en  delfous.  Les  antennes  font  bron- 
zées ,  en  fcic.  La  tcte  5c  le  corcelec  font  chagrinés. 
L'écuHon  e(l  petit  A:  arrondi.  Les  élytrcs  font 
ftri*es ,  5c  les  ftrics  font  mieux  nurquécs  vers  la 
future  :  l'exuémité  eft  bidentée.  Les  pattes  font 
cuivreufes. 

Il  fc  trouve  rarement  dans  prefquc  touce  TEa- 
Topc. 

17.  BrPRESTi  rcluifant. 

BufMgSTis  corufca. 

Buprefiis  elytris  bidentatis  ,  Anta  tutidlffimM  ^ 
eiytns  upice  abdomineque  aurtis.  Eut*  ou  h  fi.  mat, 
dts  inf.  Bupreste.  PL  ^.fig.  99. 

Buprtfiit  corufca.  pAB*  Niant  inf,  tom,  !•  pug. 

liuprefi  s  tcreticoliis  crajpufcula  ^  auratê^viridif* 
f:*n^ ,  poata  ;  thoract  unttce  cylinuraceo  ;  ilytris 
ià\  iJt'tîi  prAtnOfpt ,  ap.ce  auno^naUis»  Pa ll.  Inf 
jiif.r.  fjg.   7j.  tJb.  D.  fig.    il. 

Il  icifumSIe  ,  pour  la  forme  5c  la  grandeur  ,  ao 
B'^rujie  rultîjue.  Tout  le  corps  elt  d'une  belle 
cojlcur  verte  doice»  brillante.  Les  antennes  font 
d'tn  vert  Foncé  luifant.  La  tête  eft  pointiUife  5  les 
V'  ji  font  biuns  Le  corcctet  eft  lifle  »  5c  «  vu  a  la 
I>'jfo  .  11  taioïc  avoir  quJqucs  petits  points  enfon- 
c  *..  Lcf  dytrcs  l'ont  lilcs  »  avec  deux  taches  ob- 
U;ij;>ics  d'un  rouge  doic  vasrcxtrcmitéuKcnctxc^  , 
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une  de  chaque  côté  :  l'extrémité  eft  monû 
pointes  éffàtt.  On  voit»  aux  côcés  de  l'a 
one  belle  couleur  rouge  dorée. 

Il  fe  trouve  à  la  Jamaïque. 

il.  Bupreste  décoré. 

BuFAEsTis  décora. 

Buprefiis  elytris  truncatls  bidentatis  s 
vit  ta  CAHilefcente  marginibufque  aureis.  Ei 
nat.  des  inf.  Bupreste.  PL  S.  fig*  Si. 

Buprefiis  décora.  Fab.  Syfi.  ent.  pag. 
é,  —  Spec.  inf  tom.  i.  pag*  174.  «*.  7.  • 
inf.  tom»  i.  pag.  17 6.  «**.  9. 

Il  reflemble  entièrement  ,  pour  la  foi 
grandeur,  au  Buprefte  ruftique.  Les  ante 
noires  ,  en  fcie.  La  tête  5c  le  corcclet 
vreux  g  prefque  bronzés  9  peu  brillants  ,  ] 
L'écuflon  eft  cuivreux.  Les  élytrcs  foni 
verdâtres ,  avec  la  future  5c  le  bord  ext.'r 
rouge  cuivreux  »  5c  une  raie  longitudinale 
an  milieu  de  chaque  élytre  :  Textrémité  < 
téc.  Le  deifous  du  corps  5c  les  pattes  font  < 
brillans. 

U  fe  uouve  dans  l'Amérique  mi!hdion« 
Du  cabinet  de  M.  Banks. 

1$.  Bupreste  furdoré. 
BuFUESTts  auruienta* 

Buprefiis  elytris  bidentatis  riridibus  , 
corporeque  auratis^  thorjce  fubpunâato.  En 
nat.  des  inf  Bupreste.  P/.  9.)^.  9^» 

Buprefiis  auruUnta.  Lin.  Syfi.  mat.  / 
«**.  10. 

Il  reflemble  entièrement»  pour  la  foi 
gran  'eur  ,  an  Buprefie  mftique.  Les  ante 
en  fcie  5c  d'un  noir  bleoâcrc.  La  tète  5c  V 
font  pointillés  5c  d'une  belle  couleur  verte  < 
L'écuflbn  eft  d'un  ven  bleoâtre  brillant.  L 
font  un  peu  chagrinées  «éc  elles  onc  chacu 
lignes  longitudinales  élevées  :  elles  font 
un  peu  bleuitre  cuivreux ,  avec  la  future 
extérieur  d'un  rouge  de  cuivre  trè^-bri 
deifotts  du  corps  5c  les  pattes  font  d'un 
très-brillant.  L'extrémité  de  chaque  élytj 
pcdtes  dents. 

Il  fe  trouve  dans  la  Caroline. 
Du  cabinet  de  M.  Smith. 

to.  Bupreste  maure. 

BuftLtSTts  maura, 

Buprefiis  elytris  bidentatis  ftriatis  ,  ^^rp 
vtolaceo  ,   thorace  fulcato.  Ent.  ou  kifi.  na 
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n  eft  de  la  grandeur  du  Buprefie  autrichien.  Les 
•ncennes  font  noires  en  fcie.  Tout  le  corps  en-def- 
iiis  eft  Tiolet  noirâtre.  Le  corcelcc  a  one  ligne  lon- 
gitudinale enfoncée.  L'écuflbn  eft  petit  »  arrondi. 
les  ëlytres  font  bidentécs  &  (Iriécs. 

H  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

&i.  Bupreste  pruiOen. 

BuTRESTis  berolinenps. 

Bupnfiis  efytris  hidcntatîs  viridi  nigroque  va» 
rils ,  ano  trîdentato.  Fab.  Niant,  inf,  tom.  i.pag, 
iy6.  n^.  7. 

Buprefiîs  aufiriaca.  Sch&ank.  Emun,  inf.  auftr. 

mardeila  gigantea.  Sco?.  Ent.cam,  n?,  187* 
Buprefiisoerolincnfis,  Fuesly.  Archiv, 
BMprefiis  oxyptera  oblonga  ,  Atiea ,  cariofo^inaU" 

réua  ;  efytris  jiriatîs  ,  fubacuminatis  ,  prâmorfis  ; 

tkorace  ùevL  Pall.  Icon.  inf,  fibir.  pag.  70.  tab. 

D.fg.  II. 

Cet  infeâc  a  été  pris  mal- à-propos  pour  le  Bu- 
fn0h  Amftriaca  de  Linné  ,  par  Schrank  &  Scopoli. 
L'infcâe  de  Linné  que  j'ai  vu  dans  fa  coileâion  dif- 
fère de  cçlui-ci  ;  il  cil  de  la  grandeur  du  Buprefle 
ob(car.  La  tcte  &  le  corcclct  loni  verts  ^  pointillés. 
\jes  élycres  font  bidcntccs ,  prefque  Criées ,  mélan- 
gées de  noirâtre  àc  de  bronzé.  Le  delTous  du  corps 
cil  coiTreuz  »  &  l'anus  eft  obfcur. 

U  k  trouve  en  Allemagne  ^  en  Prufle, 

%x.  BUF&BSTi  autrichien, 
BwFtLMiTis  ëufiriaca^ 

Bmprejtis  efytris  bidentatls ,  ftriatis  âneiSj.  capite 
Aormceqae  viridibus  ,  abdomine  violaceo^  Énti  ou 
kî/i.  mat,  dis  inf.  Bupreste.  P/.  i:  fg.  115. 

BÊifrejtis  aûfiriaca.  Lin.   Syfi.  nat.  pag^  661  • 

BmpnJUs  au/hiaca  efytris  integris  fulcatis  âncis, 
«ofrc  ikoraceame  viridibus,  Fab.  Syft,  mit,  pag,  m. 
î^,  x^.  ^^^Spec.  inf  tom.  i.  pag.  iwj^.  n^.  36. 
[^^ M^mi» inf  eom.  i.  pag.  i8x.  n\  53. 

n  ccflcmble  beaucoup ,  pour  la  ferme  &  la  gran- 

e ,  an  Buprefie  ruiiique.  Les  antennes  font  en 

,  noires  ,  avec  le  premier  article  verdâtre.  La 

jist  U,  le  corcelec  font  verts  &  finement  pointillés. 

I^knfiui  eft  bronzé.  Lesélytres  font  ftriées,  bron- 

técsytemûnées  par  deux  petites  dents.  Le  deflbus 

hk  coccdct  &  la  poitrine  lont  verts.  L'abdomen  eft 

tUet»  crcs-brillaAt.  Les  pattes  font  violcucs* 

H  (e  trouve  en  Autriche. 
I^Acabbet  de  M.  Smith. 
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M*B\]?RisTE  luride. 

hmnis  lurida, 
^.He^Infeies.T0M.  V. 


Buprefiis  efytris  bîdentatis  ,  corpore  obfcuro ,  ane 
tridentato,  Ent.  ou  hifi.  nat.  des  inf  Buphests. 
PL  8.  fig.  Z^. 

Buprefiis  lurida,  Fab.  Syft.  ent,  pag.  iij.  «*.  7. 
'^Spec^  inf  tom.  i.  pag,  174,  n*.  8.  —  j^<z/ir,  inf 
tom.  i.pag.  ij6.  n^.  10. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Buprefie  ruftique ,  »als 
il  eft  uo^  peu  plus  alongé.  Les  antennes  (ont  en 
fcie  9  d'un  noir  bionzé.  La  tcte  &  le  corcelet  (on: 
pointillés ,  prcfque  raboteux ,  bronzés.  L'écuflbn  eft 
petit ,  arrondi ,  cuivreux.  Les  élytrcs  font  cuivreu- 
Ics  ,  prefque  ftriécs ,  un  peu  rabotcufes  j  on  y  re- 
marque quek]ues  pcriccs  élévations  longitudinales  : 
elles  ont  leur  extrémité  un  peu  alongee  8c  bideu* 
tée.  Le  deifous  du  corps  eft  bionzé ,  aind  que  les 
pattes. 

U  fe  trouve  en  Amérique, 
Du  cabinet  de  M.  Banks. 

24.  Bupreste  fafcté. 
BaPRESTis  fafciata. 

Buprefiis  efytris  bidentatis  vlridi^dneis  apice 
cyaneis  ,  fafciis  duahus  ferrugineis^  Ent.  ou  hifi. 
nat.  des  inf  Bupreste.  Pi.  5.  fig,  ^x. 

Buprefiis  fafciata  Jjlb,  Mant,  inf  tom.  i.  pag. 
177.  /x°.  I}. 

Il  refTemcle  ,  pour  la  forme  &  la  granJeur ,  au 
Bupnfie  éclatant.  Les  antennes  font  d'un  noir  ver- 
dâtre ,  filiformes  »  à  pcbe  en  fcie  »  un  peu  plus 
courtes  oue  le  corcelet.  Tout  le  corps ,  excepté  l'ex- 
trémité des  élytres  »  eft  d'un  vert  un  peu  bleuâtre 
luifant.  Le  corcelet  eft  pointillé.  L'écuflon  eft  pait» 
arrondi.  Les  élytres  font  ftrîées,  bidcntées  à  leur 
extrémité  ;  elles  font  vertes  ,  bleues  à  leur  extré* 
mité  ,  avec  deux  bandes  fauves  »  dont  la  première 
eft  finuée  &  interrompue  à  la  future  ,  &  l'autre 
n'eft  formée  que  de  deux  petites  taches  tranfver- 
falesqui  ne  touchent  ni  la  luture  ni  les  bords  exté<* 
rieurs.  On  voie  quelquefois  un  point  &uve  vers  le 
milieu  de  chaque  élytre ,  entoure  de  bleu.  Les  patter 
font  de  la  couleur  du  corps. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  feptentrionale. 

15.  Bupreste  obfcur. 

Buprefiis  objcura* 

Buprefiis  clytris  bidentatis  ohfcure  snea  ,  pun&is 
elevaàs  obfcurioribus .  Fab.  Spec.  inf  tom.  i»pag. 
174^  n^.  9,  —  Mant.  inf  tom.  i.  pag^  ij6m 
tt9.  II. 

Tout  le  onrps  de  cet  infede  en-  de/fus  eft  bronzé  ^ 
peu  brillant ,  avec  des  points  élcyés  plus  obfcurs. 
Les  élvtres  font  bidentées  à  leur  extrémité.  Le  de(^ 
fous  du  corps  eft  cuivreux  «  très-brillant. 

■ 

fv    U  fe  trouve  dans  l'Amérique  feptentrionale». 
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^rttt»  de  points  enfencés,  aflcz  gros.  Les  éïyttcs  font 
rrès-fîncmcnt  pomcillccs  ,  liifes ,  d'un  brun  marron , 
avec  un  reflet  vcrdàcrc  à  leur  bafc  j  l'extrémité  eft 
tridearéc.  Le  dciîous  du  corps  cft  d'un  ve.t  doré 
trcs- brillant.  Le  fternuiii  clt  avancé  &  conique. 
Les  partes  font  brunes  Se  les  cuiilbs  font  d'uyQ  brun 
f.oIcr. 

II  fe  trouve  aux  Indes  orieatales^ 

$1.  BuPRESTx  marron. 

BuftLEsris  caftanta, 

Baprefi's  elytris  ferrato  -  trldentatis  caftanùs  , 
iafi  mùcula  xillojj.  ,  thorace  obiongo-punSato. 
E.t,  ou  hft.  nat.  des  inf.  Boprestb.  PL  i,  fig,  8. 
§.  c. 

II  rcfTemblc  entièrement,  pour  la  forme  &  la 
^ra  deur,  au  BLprzfte  Chryfis.  Les  antennes  font 
en  fcie  ,  d'un  brun  marron  ,  avec  les  dentelures 
noirâtres,  la  tîte  eft  noirâtre  ,  léecrcment  rabo- 
teufc.  Le  corcclet  eft  élevé ,  noirâtre  ,  avec  des 
•oiuts  enfoncés  allez  grands  ,  couverts  d'un  duvet 
riuTc  ;  il  eft  un  peu  lobé  podérieurement.  Point 
^écuifon.  Les  élytres  font  un  peu  raboteufes  ,  avec 
quatre  liî^.^  longitudinales  peu  marquées  ,  &  une 
tarhc  enfoncée  ,  ronde , couverte  d'un  duvet  fauve, 
placée  vers  la  bafe  de  chaque  élytre  5  'eur  extré- 
mite  eft  tridentée.  Le  deffus  du  corps  eft  noir , 
avec  un  peu  de  ferrugineux  fur  l'abdomen.  Les 
panes  font  d'un  brun  marron  ,  avec  un  peu  de 
noirâtre  fur  les  cuilfes.  Le  fternum  eft  avancé. 

Il  fe  trouve  au  Sénégal  ^  d'oti  il  a  été  apporté 
par  M.  Geoffroy  de  Villentuye, 

53.  Bupreste  ftemîcome* 

BufRESTis  ftemlcomis, 

Buprefiis  elytris  ferrato  -  tndentatîs  vîridîbus  « 
Miâ/j  clne-eis  imprcjfts  ,  fitmo  porre£io  conico, 
£jir.  ou  là  fi,  nat,  des  inf.  Bupreste,  Pi.  6,  fig. 
51.  ^ 

Bupreftîs  fiernicoTTiis.  Fab.  Syft.  ent,  pag.  ii8. 
«^.  11.  — Sptc.  infi- tom.  i.  pag,  175.  n?.  17. 
mm^  Mant  inf.  tom.  i.  pag,  I78.  n*.    23. 

Buprefiis  ftemicomis  e!y tris  ferrato -tridentatis  ^ 
thorace  purJiato  ,  fier  no  porreBo^  cor  pore  inairato, 
LiNN.  S^fi.  nat,  pag,  660,  n^.  5.  —  Muf,  Lud. 
VI',  pag,   %%. 

Ca  abus  orientalu  craffus.  Grev.  Muf.  pag.  léj, 

Cùn:k::ris  major ,  capite  &  thorace  cavitatibus 
donatis  ,  elytris  Uvibus.  Sloane.  Uifi,  of  Jam, 
tah.  136.  fie.  8. 

YOET.  Ccliopt.  tah.  48.  fig,  III.       . 

Il  eft  un  peu  plu<  grand  que   le  Buprcfte  fafcî- 
■'••  Les  antennes  font  noirâtres  ,  en  fcie ,  un  peu  '1 
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plus  courtes  que  le  corcelet.  Tout  le  corps  eft  d'un 
vert  doré  trcs-bril'ant.  Le  corcdet  eft  élevé  &  cou- 
vert de  [joints  enfoncés.  Point  d'&uflbn.  Les  élytres 
ont  plufîeurs  rangées  de  points  peu  enfoncés ,  cen- 
drés ,  &  un  point  beaucoup  plus  grand  à  la  bafc 
de  chaque  élytre  :  l'extrcmité  eft  trident:  e.  Left 
pattci  font  vertes  ,  avec  les  tarfes  noirs.  Le  fter- 
num eft  avancé  &  conique. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales. 

34.     Bupreste  interrompu. 

BupRESTis  interrupta, 

Buprefiis  elytris  fubtr-dentatis  ,  iineis  dbbrevia^ 
tis  impreffis  albis  ,  fiemo  antice  porreùo*  Ent.  ou 
hifi.  nat,  des  inf.  Bupreste.  Pi,  4,  fig,  i8.  a, 
b,  c. 

Il  refTcmble  ,  pour  la  forme  &  la  grandeur  ,  au 
huprcfie  fternicorne.  Les  antennes  font  noies^en 
fcie.  La  tête  eft  d  un  noir  bleuâtre  ,  pointillce  , 
avec  un  fillon  couvert  d'un  du^et  blanchâtre.  Le 
corcelet  eft  noir ,  luifant ,  avec  des  points  enfoncés 
blanchâtres.  Les  ély  res  font  1  gèr^mcnt  chagri- 
nées ,  prefquc  tridentées  ,  avec  quelques  lignes  ob- 
longues  enfoncées,  couvertes  d'un  duvet  blanchâtre» 
à  la  b^fe,  &  une  aucre  plus  longue  interrompue  « 
au-dclâdu  milieu.  Le  delTous  du  corps  çft  bronzé  « 
brillant ,  &  couvert  d'un  duvet  bUnchâtre.  Les 
pattes  font  bronzées.  Le  fternum  eft  avancé  U 
conique. 

Il  fe  trouve  au  Sénégal  ,  d*oH  il  a  été  apporçi 
par  M.  GeofFioy  de  Yi.leneuve, 

3j.  BuPAffSTi  oculc. 

BurRESTis  ocellata^ 

Buprefiis  elytris  trldentatis  vlrldlbus  ,  macufis 
duabus  aurais  ocel'arique  fiava.  Ent,  ou  kl  fi,  nat ^ 
des  Inf  Bupreste.  PL  i,fig.  3.  û.  b. 

Buprefiis  ocellata  v'ridi  nltenf  ,  elytris  tn'den* 
tatls  ,  maculis  duabus  aurels  ocellarlqu:  fiava, 
Fab.  Syft,  ent,  p<ig,  ii  8.  n^,  1 1,  —  Spec,  inf  tom^ 
I.  pag.  17  j.  /i®.  I4«  — Mant.  i/tf  tom.  i.  pag. 
177.  no,   19, 

SvLZ.  Hifi,  Inf  tab.  6.  fig,    ly. 

Il  ren*emble  ,  pour  la  forme  &  la  gr.indeur ,  au 
Buprefie  enflamme.  Les  antennes  font  noirâtres  , 
en  fcie.  La  tctc  eft  veitc  ,  petite  &  cannelée.  Le 
corcelet  eft  pointillé  ,  vert  doré  ,  avec  une  large 
raie  longitudinale  ,  bleue  ,  Viffc.  Les  élytres  font 
tridentées  ^  d'nn  v:rt  doré  ,  avec  deux  taches  ob- 
longues  d'un  rouge  cuivreux  ,  Se  une  grande  lachc 
jaune  au  milieu  ,  entourée  d'un  cercle  bleu.  Le 
deflbus  eft  doré ,  très-brillant.  Les  pactes  font  d'un 
vert  doré. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales,  à  Chandcc< 
nagor.  ' 

£e  i 


ai9 


P  T 


/      ^ 


B  U  P 

.-xt  ^TT'r-îrt  ,   br:!'2'S ,  rasis  cr.  rfts  roa- 


<  • 


\v  ;.   Etr.  p.:g.  117.  fI^ 

.,.        rjj;'.  1').':'.  IJ.  —  Mant, 
■  '.  •**'.    'î>- 

.'..-,  "o«  .  Vi  t-VriTic  &  la  grandeur  ,  au 
.:»,i.^.  î. -•  »:o  Jf'.ct  cil  i;uivrcui,  poin- 
.,     ^  .    'y.'  r    :vc   a  la  parnc   ^tiir-^ricurc 

,    ..•.    X.    I  \^  :■*.' ^    t!*t    f  »*i:  ,    .ITtriiil.    I.i«: 

■  ï   •  .r:  :i'  :;.!  ,  i::i  j  ci  l^r.  \.t  :  ,  a\»,-L- 

■'-     •:  \.";s  ,   ûo;.:  l  i.\;.  r.cu  c   va  l't 

,    »«  .     .a  ,o.t::c.  À.   '.ut.':  i.î:.w,  un    pL-.i  \\..s 

,^.^    a  >a'»:  ,  rc  J^i-tr.à  \^\    iii-ji.'a  ia  j"i'iri- 

.v.\.'.-.:.u   »î^*  *.1-J.]»'»."    t-^î"^:  ^Ik    iciiîuii  c  »  a*" 

.  .^   "^".rc*    i*jnr. li:rc  .     îc    Ja:1..:<  t  11  r<.M  tîi 

.  ..>w-  :^*'  V  wO'..îciir  ciîivrciiV,  a\cc  un  j'.i:  *'c  roi:- 

.  .j:  V-  uu  Jwil^'ii^  i<u  torjc'cr,  ic  Je  :x  j>cc::^  jcir.r^ 

..•»..i:wN  lut  •*■*   »i<>-^ï««;:  aî'.sKJii.    Ic  prcii  :^:   dr.- 

â  .  »à  Ja  vjntrc  a  un  fii.on  Ion^i:u»l.iîai  au  milieu. 

Il  le  uouvc  ilans  l'Ani  rii]uc  nicriJior.aîc. 
U.-r  r  ■  ^  :  •' *    '''^ uQi.f*::Jm 

Ha  r  'f/.'  ;  *    .iT.  ca  r  /»  iris   1  •  Identjtis  ,  cor.-  <?rr  </:^o 

Il  tll  i'c  U  piardcii:  Ju  Bupr'fli  rulhquc.  Les 
^..r.iints  r  s'.r  vuivrcu.cs,  un  peu  en  ll:c.  La  tcte 
kV  !c  coîc.'cc  font  ciîivrciiX  ,  IriIUn^  ,  putncillct. 
l.i^cullon  w-lk  rii.ufi'uiv,  cii:vijif\  le»  cly:ics  icnt 
It'iccs  &  l)T«ii/-c»  :  Lat  tx:ri::ii::e  cil  munie  de 
uois  pcciccs  d.DCcIuics,  Le  diolous  du  corps  &  kt 


II  .\:  rroLvc  a  la  côic  Je  Coromar.icI. 
:j.   Plpf. ists  macule. 

pu.  '^ejl'ts  t\t  .'r  ."•/-vir.ir.^i  cyane's  flavo  mjjM» 
*-•:/-.   Lnt.  ou  r.ij.  74:;.  .  £S  inf.  Pi.  6.  f^,  ii.  a. 

-r    6*   p/.     10.   />)j.    6f.    iT. 

Bup "cjl :s  macuU'a  Tk^,  Spec.  irf,  lOTt,  I .  r-'^. 
irr  ""•  l^-  —  -<>/j':f.  t'if  tom.  I.  r.:^-.  1-7, 
ff '.  II. 

Il  eft  à  reine  pli!<:  petit  que  le  Buprfle  rurtîoiiî. 
Les  antcr«ncs  iont  r.orrcs ,  un  peu  en  Lu.  Ia  :c:c 
eli  <i'i:ii  Mcu  toncL- ,  jaune  aut*  rieur,  iv.cnc  ,  a^cc 
t!e$  po:n:s  d'un  Vv-rc  noii.rri-.  le  corc.Itt  ctl  l-'eu 
foncé  ,  avec  les  lu)r.is  laiviaux  &  un  p^u  Ju  bi^J 
ant. rieur  ^  lacc-ralcnurc  iaune^.  I.'ccullon  cit  r«':;t 
&:  b!cuf>nc(:.  Les  c!\:rcs  «ont  M^mcs  ,  a\ec  »i.j» 
ra.lic*  oMo  f;u.s,  iru-^uiiires  ,  i|uclij  icKms  «:i\i- 
iVes ,  fi T  ciiauue  ;  cl!e$  l'ont  frri.'.s  ,  &:  leur  extiJ- 
n.iié  ill  m  lire  tU"  trris  petites  den:ci:ris.  Le 
dvllous  ci\  coif^s  cft  I  cil*  bro: -zî  ,  av-j  uic  u::c 
de  faciles  ;aunc>  de  cjuo'.ie  côt.  ik  î'ajduiiîca. 

Il  le  tro  ivc  en  S.b'ric,  a  Tripoli. 
4?.  Prr;-. isTE  Iiinr-ra  hcs. 

■         '  «  ■  • 

n-r.    ûi  J    .  ./.    I  i  l  Kl  s  I  I  .    f .'.   4.   Vj-      ;6. 

B-'''/^:.i    u»:!o.:n'î.ita    t/\:rii    ;jji:  i.;:is   rr-;:. ;"j 

/i4.*?'i  ;;f  i.J»  l::j:j,  1  '. f.  ivi.  «t.'.  rjr.  113, 
/l**.    1;.   — .S.  II.    i.*:/.    :.  T.    \,p.:f     '-S.    /!   ,    j  • . 

B  p'fj'ii  a  !  î  >o-  p  u  ::  c}  a:  .1  t  ^  '.. .'« .  - 1 . .  •/  ;,.  *  j  n  îi  ;  /j  ^ 
tfUîKi^t    j/.vi.   Pk..  /.'7i,    4,  /-M.;.    1;:,  /:  ,    f.  //. 

B^-T'ffse  a  p  ::i;s  N'»:'*.:«  ,  Me  :  m  •!.:  !.i  -••.:  ,  à 
corceie:  lo:d  lic  bai.:  àC  a  luis  car.iieii^  ,  ace 
cinti  ia«.ius   b!.i:KlK^.   Du..   /.•*. 

/i.;:  •  *  ';  :  j    i .  /i  ^•.■:;  ;  j:  j.  V  i  l  l  .    Eit.  Ter.   1 .  /--y. 
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II  eiî  .îc  !a  i:rar.!:'.ir  iî.i  P:i-—f'îe  z-\\\\c\iz.  I  ci 
ai.tciiiu".  loi.:  n  i";s  ,  pie  ^'ue  i:e  la  U'i..!i.cijr  da 
LoriTcîcî.  I  a  îircc!:  p:i:.:i[  ic  ,  m  i:a::e,  .«^cw  o»ïci- 
t|ues  poui:^  ^.    (]uc!.^uci   Ii&;ue&  jaunes  a  la  pa.'M 
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atJricDre.  Lecotcelcc  cfl  pointillé  ,  noi-âtrc  ,  avec 
E  bord  laiéial  &  un  peu  U  bord  ancricur  jaanes. 
-es  élytm  font  d'un  noir  un  peu  bleuâtre,  avec 
lutTc  poinn  jaunes  placés  fui  une  ligne  loafâta- 
bnalc.  Elles  font  poinnilécs  ,  (tiîécs ,  tronquées  à 
cnr  extrémiié  ,  £c  n<unies.de  quelques  pcciies  den- 
xlnres.  Le  ditflôui  du  corps  Se  les  patces  fonc  bron- 
tH  ,  avec  quelque;  petics  points  jaunes.  L'abdomen 
a  ■juatrc  rangées  de  poiais  jauoGS. 

Il  fc  trouve  en  Europe.  Je  l'ai  trouvé  aux  illcs 
dllièics  dans  un  Pin  cape. 

41.  BuraESTE  lache-jaune. 
Bort-csTii  fiiivo-maculata. 

Buprtfiii  ifycris  tiuncatii  dtntaiit  firijth  nigris  : 
wamiit  qaxtuor  fiavU,  Fab.  Maat.  inf.  tom,  i. 
tH-  '77.  "*•  "• 

Baprefiis  flavo-punâata  nigra,  tkoract  margtne 
ftva  ,  elytris  punciit  aidominequt  futtÙJ  maeulh 
favû  qi,ai^^lici  o'dlnt.  Dec.  Mem.  inf.  tom.  4. 
f^.  lij.  n".  i. 

Sitprtftt  à  lachcs  jaunes,  noir  ,  à  corceLt  bordé 
ie  jaune  d'ocre  ,  à  points  jaunes  fur  les  étuis ,  Se 
à  i]uaTre  langi  de  taches  jaunes  fur  le  delTous  du 
ventre.  Dec.  Ib. 

Buj-nftis  fiavo  maculata,  Dtri'K.  Inf.  4,  pag. 
Ij-T.  n".    6. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  B  prtjU  maculé.  La 
lit.-  cil  d'un  noir  bronié  ,  avec  k  front  j*unc. -Le 
»::citt  cft  roirâtrc  ,  bord-  de  jaune.  Les  l'Iyties 
fcr.:  uor.quies,  dentées,    fîriécs  ,  roiiâttts,  avec 

JL-atrc  tj.:)i.'S  jaunes,    dont  la    pofti'ricu.e  e(V  dj- 
Tme,  l 'abdomen  cft  d'un  noir  bronzé  ,  avec  dcui 
pints  j.iunes  à  reitrémtté.  Les  pattes  fcnc  noires. 
Il  fc  trouve  en  Suide. 

4t.  Bdpkeste  violet. 
BcrKriTii  violjua. 

Bmprtflis   ti'ytris    truneato  quadriilt  tath  viola- 

«cù  ,  corport  tioitgato  cyanto,  Fab.  Mant.  inj.  tom. 

i.p'g.  I7<-  «"■  U- 

Le  corps  cft  alongé  ,  bien  ,  brillant ,  fans  tache*. 

I  Icfélytict  feules  font  violettes  ,  tronquées  &  qua- 

I  diUoitécs. 

n  fe  trouve  à  Sicrra-Leona  ,  en  Afrique. 

*  *  *  *  Eiytrts  ta  fiit, 
4V  BcTaESTE  enflammé. 

•tttTis  ipùia. 
ifnjiii    thftris  ftrratis   viridif^iti ,  corpo't  fui - 
ùx  lato ,  fpUadtnu.  Ent.    ou  Aif.    nat.  dtt  inf. 
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Suprefiis  igniw  tljtrit  ftrratis  ,  tkoratt  imprtffô^ 
corpore  iaauraco ,  liiiU  ttrttibus.  Lin.  Syfi.  nat. 
pag.  6ff.  «».  j.  — Maf.  Lud.  Vlr.  pag.  tii 

Bupnfiis  ignita  tlytrU  tridtntatts  ,  tkoraet  im- 
pre£b  ,  corport  inaurato.  Fab.  Syfi.  tnt,  pag.  117. 
a'.  9.  '^Spee  inf.  tom.  1,  pag.  174.  n".  ii,  —m 
Maat.  inf.  tom.  t.  pag.  177.  n'.    17. 

Il  relTemble,  pour  la  forme  &  la  enindeur,  an 
B«pr«/2c  bande. doiéc.  Les  antennes  font  noitei,  en 
fcic,  avec  le  premier  article  brome.  La  tîte  eft 
«rtc  &  profondément  fillonée.  Le  cotcelei  eft  vert, 
lilTc  ,  très-finement  pointillé.  Point  d'écuflbn  appâ- 
tent. Les  élyires  font  vencs,  lilîes ,  ttis-finemenc 
pointillécs  ,  légèrement  en  fcic  à  leur  citrémité. 
Le  dclTous  du  coips  eft  d'un  vert  doré ,  un  pca 
cutvieux  ,  itts-brillani.  Les  pactes  font  verres. 

Il  fe  tronve  aux  Indes  oriCBiaks. 
Je  doute  que  cet  infcde  foit  le  Baprefiit  ignita 
de  Linné. 

44.  Bdpreste  fulgide. 
BatKESTis  fulgida. 

Buprtfiit  tlj/tris  ftrratU  ,  viridi-auna ,  tkoraet 
tlyinfqut  viitit  duabus  purpunit.  Eat.  ou  hifi.  nat. 
dtt  inf.  BUPBESTE.  PL  ïï.fig.  Ilj. 

It  rclTcmble  beaucoup  au  Bapnjlt  bande-dorée, 
La  lètc  eft  d'un  vert  doré,  avec  un  fïlioo  Icngita- 
dinal  à  fa  partit:  antérieure.  Le  corcclet  e(ï  Hflë 
au  milieu  ,  un  peu  raboieui  fur  les  côt^i ,  d'un  veri 
doré  biillant ,  avec  deux  larges  raies  longitudinales 
pourpres.  L'écufibo  eft  imperceptible.  Les  éljtres 
font  eu  fcic  à  Icu:  eïcrémiré,  d'un  vert  doré  brit 
lani  ,  avec  une  Isrgc  ra  e  lungitud^n.'de  pourpre  , 
au  milieu  de  chaque  élyire.  On  voit  aulE  quel- 
ques lienes  peu  éltvécs  &  peu  marquées.  Le  def- 
lous  du  corps  &  les  pattes  font  d'an  vert  doré 
brillant. 

Il  fe  trouve  .... 

4j.  Bupreste  Iris. 

JivfMtsTiî  Iris. 

Buprtftis  tlytns  ftrratti  ftriatit  viridi-auratît 
fiavo  mactt!aiis  ,  thortct  Iriloio.  Ent.  OU  hifi.  nat, 
des  inf.  BtiFRisTE.  P/.  ^.  fig.  )y. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Baprtjit  unidcnté.  Les 
antennes  font  pciiccs  ,  en  fci:  ,  d'un  noir  bronzé* 
l  c  corps  eft  d'une  belle  couleur  verte ,  dorée  ,  bril- 
lante. Le  corcclet  eft  ^Icvé ,  étroit  aniirieuremcot , 
trilobé  !f  lar^c  poftérîeuremcnt.  L'éculTon  eft  en 
ctzur.  Lcséljrnes  font  en  fcic  deouis  la  pointe  jitf- 
ques  vers  le  milieu;  elles  font  ftnécs,  vertes,  avec 
une  très-grande  tjche  commune  ,  jaune  ,  vêts  la 
bafe  ,  fur  laquelle  s'avance  ,  de  chaque  côté  ,  nn 
peu  de  vert  e»  arc  ;  un  peu  au-delà  du  milieu  ,  il 
;  a  nnc  bande  courte  ,  jaune.  Les  panes  fonr  d« 
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ênvmm  fA  ê^wiïcé  ,  at  il  eft  cooTert  de  quelques 
fmèkk  a^vdut ,  aiFez  Umgi  9c  griHures. 

■  le  ttouTe  .  .  • . 

fé.  Bcp&isTi  cyaotpéde. 

BortLMÊTis  cyanipts. 

Buprtfis  e  ytris  fcrratis  jèriatis  vfridi  -  dneis , 
tAi^rjce  pléHo  cénUto.  Ent.  ou  hifi.  mat.  du  inf. 
Bcp&iSTi.  FU  9^  fig»  104. 

Buprtfiis  cyanipti^  Fas.  Mont.  inf.  tom.  x.  p. 

U  rtdcmble  entier emenc ,  pour  la  forme  &  U 
l^rantieur  ,  au  Buprefie  dépiimë*  Les  an  rennes  font 
d'un  noir  bleuâtre,  filiformes^  à  Pcine  en  fcie  ,  plus 
courtes  que  le  corccler.  La  tête  e(t  bleue  &  les  yeux 
ioat  bruns.  Le  corcelct  eft  bleu  au  milieu  ,  vert  fur 
les  côtes ,  fortement  pointillé  ,  aplati  à  fa  partie 
fupé. icure.  Les  élycrcs  font  vertes,  bleuâtres  à  leur 
future ,  cuÎTreufcs  fur  les  bords  extérieurs  ;  elles 
ojir  des  (Irics  crénelées  ,  &  font  en  fcie  vers  leur 
extrémité.  Le  dclTous  du  i^orps  eft  d'un  vert  bril- 
lant :  les  cuifTes  font  vertes»  5c  les  jambes  &  les 
pattes  fout  bleues. 

Il  fe  trouve  dans  TAméxique  méridionale. 

57.  BupRisTi  déprimé. 
Bt/FRisTii  deprejfa. 

Buprtfiis  chtris  fcrratis  porcatis  punSis  imprtjfu^ 
ioryore  dtprèjfo  àiieo.  Ent»  ou  hifi.  nat.  dis  inf. 
BUPRlSTIi     P/.  X*  fig'  IJ- 

Buprtfiis  deprefla  clytris  fuhftrratis  âneo  ferru^ 
gîntis  nervofo  punBatis  ^  thorace  deprtjfo.  Lin.  Syft, 
nat,  mant,  %. p.  ;))• 

Buprtfiis  deprefla  e^ytris  ftrratis  fuUatis ,  corpon 
diprtffo  oèfcuro.  Fab.  Sjfi.  ent.  pas.  1x9.  «*•  14. 
—  Sfic.  inf.  tom.  1.  pag.  176.  «  .  tf»  — Mant, 
inf,  tom,  1.  p*  178.  n  .  x^. 

BuprtftLs  porcata  ifytris  ftrratis  porcâtis,  thorace 
mnguLito  ,   corporc  fufo  nitido,   Fab.    Syft,   ent, 

pag,  li>.  I*.  17.  —  ^P^^'  '"/•  '^'"»  *•  P^i'  ^77. 
j|0^  j|,  ^^  Mant,  inf  tom.  i.pag.  179»  n\  35. 

Il  reflemble  beaucoup  au  Buprefie  cyanipcde . 
pour  U  forme  &  la  grandeur.  Il  eft  entièrement 
d'une  couleur  verte  trcs-foncéc  êc  cuivrcufe.  Le 
corps  eft  un  peu  déprimé  en  deffus  :  les  antennes 
ii>nt  d'une  couleur  bleuâtre  (bocée.  La  tcte  eft  fol- 
lement pointiUée.  U  cofcelet  eft  fortement  •  pom- 
ûllé .  un  peu  chagriné  ,  déprimé  fapeneurement. 
LécIifTon  eft  petit.  Les  élytrei  oot  des  ftries  regu- 
lit  rci ,  formées  par  des  points  enfoncés  très-rjppro- 
d./*  rcïTiémité  extérieure  tft  légèrcmciit  dentelée. 
U*  patici  6>at  <^u»  bku  foncé. 
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Le  Buprtfiis  deprcjfa  8c  le  BupreJUs  pùrcût^  ic 
M.  Fabricius  m'ont  paru  être  le  même* 

Il  fe  trouve  dans  F  Amérique  méridiociale^  am 
Antilles  »  à  Cayenoe. 

58»  Bupreste  nègre. 

BurtiESTis  ntgrita, 

Buprtfiis  tiytris  ftrratis ,  ù'ntis  tribus  elcvatis  ; 
thorace  pofiice  triioio  ,  inttrmtdio  emarginato.  Eut, 
ou  h/fi.  nat,  des  inf.  Bupreste.  Pi.  9.  fig.  96. 

Il  eft  un  peu  p*us  grand  que  le  Buprefie  cannelé* 
Les  antennes  font  noires  «  en  fcie  :  le  corps  eS 
brotizé  noirâtre  ,  peu  luifant  en-delTus .  bronzé  lai* 
fant  en-deifous.  Le  corcelct  eft  li/fe  ,  t  ilobé  pofté* 
rieurement  ,  avec  le  lobe  du  milieu  un  peu  p'us 
long  que  les  autres  8c  échancré.  L'écuflbn  eft  alongé« 
trcs-pointu ,  enchafTé  par  fa  bafe  dans  l'échaocrure 
du  lobe  intermédiaire  du  corcelet.  Les  élytres  font 
en  fcie  depuis  le  milieu  du  bord  extérieur  juf^u'à 
l'extrémité  i  elles  ont  chacune  trois  lignes  longitu- 
dinales élevées.  Les  pattes  font  de  la  couleur  du 
corps. 

Il  fe  trouve  au  Sénégal. 

Du  cabinet  du  roi« 

^9.  Bupreste  modefte* 

BufRËSTtt  modefia. 

Buprtfiis  elytris  ftrratis  eorpore  ohfcMriorihmâ  ^ 
maculis  tribus  imprejfis  aureis.  Ent.  ou  h: fi  im/» 
des  inf.  Bupreste.  PL  t.  fig.  72* 

Buptetis  modefia.  Fab«  Spec.  inf  tom.  t.  pag. 
lyé.  nP.  la,— Aftf^r.  inf.  tom.  1.  p.  178. n*.  31. 

U  eft  un  peu  plus  petit  que  le  Buprefie  Mariane. 
Les  antennes  font  d*nn  Yert  bleuâtre  foncé  ,  en  fcie. 
La  tête  eft  verte  dorée ,  avec  le  front  un  peu  en* 
foncé.  Le  corcelet  eft  doré  brillant ,  crès-finemeni 
pointillé  »  avec  cinq  impreffioas  ,  dont  deux  vers  les 
angles  poftérieurs  ,  moins  marquées.  L'écuflbn  eft 
Tert.  Les  élytres  font  d'un  vert  doré  obfcur  ,  brillaoc 
â  la  bafe  flc  à  b  future  ;  elles  font  prefque  ftriécs 
êc  ont  chacune  trois  cnfbnccmens  dorés  »  donc  l'an 
plus  petit  en-defa  du  milieu  »  &  les  deux  antres 
en-delà  vers  Textrémité  ;  i*extrémité  latérale  eft  cm 
fcie.  Le  dc06^$  du  corps  le  les  pattes  font  dotte 
uès-bcillans. 

U  fe  trouve  dans  le  Bréfil* 

60.  Bupreste  uni. 

Burt,tsTts  pùtna. 

Buprefiis  t  h  tris  ftrratis  ,  punBatis  «  virefcemti* 
bus ,  eorpore  ieprejfo  »  yiridi^aurato.  Eus.  ou  àifi^ 
mat.  des  inf  Bupreste.  Pi.  é.  fig.  f  j.  a.  b* 

U  eft  plut  pctîc  ^oc  le  Buprefie  Maria&c.  Le 


f^'^ 


14^,  , 


Mant.  inf,  com,  t. 

■a  eitterea ,  coleoptrit 
futu    edil.    1.    n". 

•  âitta ,  fubths  nihro~ 
dtkifcentibuS'  D£6> 

■  4.  h-  "■ 

..<»,  okfa/tte  rugolo  , 
•>«.  7? 


bronza.  Les  i 
ix  le  cotps  c(l  cuivreux  , 
■:n-ddrous.  La  têce  J<;  le 
:cusi  on  appcrçoir  fur 
^icudiual,  |>cu  marqué  . 
;tit&  arroodi.  Les  dvirus 


Ix^v. 


aiS 
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Bupnfns  fufiUs.  Schkahk.  Enum.  inf,  ûufir. 

Il  eft  un  pcn  plus  petit  que  le  Bttpnfie  niflk|ac. 
Les  antennes  font  ooirâcres  :  la  tête  cft  léeèrcmenc 
raboteufe ,  d'un  vert  doré.  Le  corcelec  eu  légère- 
ment raboteux ,  d*un  vert  bleuâtre  ,  avec  les  côtés 
d'un  vert  doré  6c  «luclques  points  d'un  noir  riolcr. 
Les  élytres  font  (hiées ,  trtdcntées  ,  d'un  vert  bicuâ- 
cre ,  avec  les  côtés  dorés  6c  pluficurs  points  duo  noir 
YtoJct.  Le  defToos  du  corps  6c  les  pacus  font  dTun 
vert  bkuitrc  brillant. 

Il  fe  nouve  dans  les  provinces  méridionales  de 
France  6c  d'Allem^ne.  11  m'a  été  envoyé  de  Pro- 
vence par  M.  l'abbé  de  Leoobe. 

46.  fiuPRssTK  noble. 

BufAÊSTiM  nohilîs. 

Buprefiss  eîytris  ferratts  ,  virids  -  ânea  ,  capîtt 
tkoraccque  frf^o  macuiéitis  ,  tlytris  ai  ris  :  fajfciis 
iri^  iintolaqut  apicis  viriMàus.  Eut,  ou  kifctuu, 
dis  inf,  Bu#&isTi.  tl.  f*/f«  43» 

Buprrftis  nQhiiis.  T am. MoAt,  snf,  eom.  i.p.  i8o. 
«♦.  45. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Bmpnfte  chry(bftigmate. 
'Lt%  antennes  font  noires ,  d  un  duvet  bronze  à  leur 
bafe.  La  tète  eft  d*uo  vert  bronzé ,  un  peu  enfon- 
cée 6c  noirâtre  antérieurement.  Le  corcelct  efl  vert 
bronzé  brillant  ,  avec  deux  larges  raies  longitudi- 
n^Ies  d'un  tK>ir  violet.  L'écuflon  eft  vert ,  petit  6c 
triangulaire.  Les  élytres  font  en  fcie  ,  d'un  i^cnr  vio* 
kt ,  avec  deux  bandes  arquées  «  vertes,  quelquefois 
iixerrompues ,  au  mi!ico  ,  une  tacbe  vene  à  la  baie , 
6c  une  l^ne  longitudinale  vers  reztrtmité.  Le  dcf 
lous  du  corps  6c  ics  pattes  (ont  d'ua  ven  bronzé  6c 
brillant. 

n  fe  trouve  à  Cayenne. 
Du  cabinet  de  M.  Paris. 

éy.  BuPHiSTi  enfoncé. 
BuwÊËSTts  impnjfa, 

Bttpreftis  tiytris  ferrât is  ,  pttnSIs  trihus  imprtfps* 
Fut,  ou  hift.  ntU,  d€S  inf.  fiCP&iSTi.  PL  5.  a*.  41. 
a.  à. 

Bupnftis  imprtffu»  Fab.  Sy/r.  tnt.  pjg.  110.  «•. 
if.  —  6'  rc.  inf,  tom,  i^pag.  xfj.  «o.  ly.  «....• 
MtLii.  inf,  tom.   1.  pag.  lyy.  «<>.  40. 

n  efl  de  la  grandeur  du  Buprtfte  ruftiqqe.  Les 
mtcnncs  (ont  vcnes  ^  un  peu  en  fcie.  La  tête  e(l 
vcne,  6c  krs  yeux  (ont  grands  6c  tcUacés.  Le  cor- 
celer  eA  v  rt ,  un  peu  cuivreux  ,  trilobé  poftérictire- 
incfic  y  avec  un  point  enfoncé  àc  chaque  côté.  L*é- 
•udbn  cit  triangulaire  ,  romru  Lc^  élytres  font 
bror.zé^i  •  6c  iraïqu  es  chacune  de  trots  points  en- 
f^nc  t  *  brtllans  :  on  rcuiarquc  une  ligne  peu  élevée 

é^  ck»|ac  côcé  d^  U  fona^  ^depuis  le  miiictt  juf^'à 
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rcztrémité  :  le  bord  extérieur  eft  eatîer  »  tma  ttt* 
nelures^  dans  les  efpcccs  ^uc  j'ai  vues.  Le  detfoot 
du  corps  6c  les  pattes  font  veru ,  un  pcti  cuivrcus  ^ 
avec  le  bord  des  amicaux  de  l'abdoom  quelque» 
fois  blanchâues. 

Il  fc  trouve  dans  PAmérique  aétidiooale  ,  à 
Cayenne,  à  6uriium. 

4%,  BuPtisTE  frontaL 

BuFKESTis  frontalif» 

Buprefiis  elytrif  ftrratis  fufcu  riri£  wuicuhaii  ; 
thorace  fufco  viridique  vaûo.  Emt.  ou  kifi.  nui.  du 
inf.  Bupreste.  F/,  f.fig.  44. 


Il  efl  à  peine  plus  grand  que  le  Bupn/lt  chryfoftig- 
mate.  Les  antennes  font  en  fcie  6c  d'un  vert  fboce* 
La  tète  c(l  verte  ,  pointillée  »  avec  le  front  enfonce  » 
un  avancenKntfaiilantàla  partie  antérieure^  6c  une 
ligne  longitud  nale ,  peu  enfoncée,  à  la  parte  fu» 
pericure.  Le  corcelet  eR  pointillé  ,  lobé  pcflérieure- 
mcBt ,  un  peu  anguleux  fur  les  c6cés  ,  6c  mélangé 
de  vert  6:  d'obicur.  L'écufloo  eH  petit,  triangu* 
laire  ,  pointu  «  noirâtre.  Les  élytres  font  en  Cac  ^ 
d  une  couleur  noirârrc  bronzée ,  avec  fix  tacbes 
ve  tes  fur  chaque»  deux  petites  a  la  ba  e  ,  deux  vers 
le  milieu  ,  dont  l'une  en  croiflant ,  deux  autres  rap« 
prochées  au-dcla  du  milieu.  Le  deilçus  du  corps  ât 
les  pattes  font  d'un  vert  foncé.  Les  cuilTes  amé<» 
rteures  font  dentées  dans  Tun  des  deux  fezcs.  To«e 
le  corps  de  cet  infede  ell  très  brillant. 

Il  fe  trouve  à  Cayeime  6c  aux  Antilles» 

€9.  BuPHisTi  chryfoftigmate* 

Bl'puestim  cA/yfofitgma» 

Buprefiis  elytrisfirrutis  longitudinalittr  fu!cct:s  l 
ma-  ulis  dudbûs  ujureis  impnjis  ,  thorace  pmnduio» 
Ent,  ou  kifi.  nat.  des  inf,  Buprists.  PLd.  f^.  54. 

Buprefiis  chryfvfiigma,  LiM.  Syft^nat.  pag,  iéo. 
Ji*.  7.  ^/•'<i«/i./uc*:./x**.  755, 

Burrefiis  chryjfo/ligma.  Fai.  Syfi.  ent.  p.  iif. 
/i*.  iS. — 6p,  inf.  eom.  \.p,  177.  «•.  i6.^AX«tJU^ 
inftom.  I,  p.  17J.  Il®,  }^. 

Cuzujus  aunus  ,  tlytrormm  fofuiis    quatuor  /■;« 
pnfis  nianti^us.  GiOFF.  Inf  tom,  i.p.  11^.  a*,  r» 
Le  Richard  à  foll êtes.  Giorr.  ik 

Bup'efi  s  fufiu^  efytris  fitguîLs  mmcuUs  triimê 
mèro  auras  i'npriffu  ^  abd imine  fuûtus  xifiAi-au^ 
rto  :  nui'gt'ie  purpureo  lûtido.  L)I6.  ^Lm.  inf  tom^  ^ 
pag.  ;i>.  m^.  j. 

Bn^nr/f/x  chryfofHgma  àtprtffa  ^  t  y  tri  s  quadri* 
merviis  »  a'^eo  is  tmp  tfis  aiêt  is  ^  femor,kus  amietÊ 
crafif^  u  lidentitu,  PaLLAS.  Uou.  inf  Jiir.  p.  7^ 

tak.  D.  Ji^.  lé. 

ScHAEFF.  Elem.tnt,  tuL  M-/^*I*^ 
5UL£.  Biji.  iuftéim  é.fg.  ^» 


n  eftprefqaede  la  grandeur  da  Buprefte  maculé. 
Tout  le  deOus  da  corps  efb  bronzé ,  obfcur  ;  le 
^loos  cft  cuivreux  de  brillant.  Les  antennes  font 
CQ  fcte  ,  de  la  longuear  de  la  moitié  du  corcelet. 
la  tète.  Je  corcelet  &  les  élytres  font  très-poin- 
ciUées.  L'écuâbn  eft  petit ,  triangalaire  ,  poinui ,  & 
d'ua  beau  vert.  Les  élytres  font  en  fcie  ,  &:  ont  cha- 
cune trois  lignes  longitudinales ,  élevées.  &  deux 
petites  taches  enfoncées ,  dorées.  Les  cuifles  anté- 
rieures (ont  grodes  &  dentées  dans  l'un  des  deux 
fcxes. 

Il  fe  trouve  dans  prtfque  toute  1  Europe»  dans 
les  bots. 

70.  Bupreste  dorfkL 

3upMMSTzs  dorfaiis. 

Bupreftis  elytrîs  ferratîs  ohfcure  ânea ,  aidomi- 
tus  dorj'o  aureo  ,  ano  bidcntato,  Fab.  Mant,  inf, 
tom.  I.  p.   i7f.li*.  38. 

n  eflprefque  de  la  grandeur  du  Bupreftt  chy  foftig- 
nate.  Le^  antennes  font  cuivreu fes  »  légèrement  en 
fcie.  La  tétc  a  une  élévation  trànfverule  au- de/Tus 
du  fror.c  Tout  le  corps  eft  bronzé  ,  plus  brillant 
cn-dcflbns  qu'en  deifus.  Le  corcelet  cd  (înué  po(lé- 
ricurefflent.  L'écuflbn  eft  très-petit  &  arrondi.  Les 
âytres  9c  le  corcelet  font  finement  pouuillés.  Les 
âytres  ont  deux  petits  enfbncemens  vers  leur  bafe , 
It eUes  font  finement  dentelées  à  leur  bord  extérieur , 
depuis  le  milieu  jufqu  à  l'extrémité;  lorfqucles  élvtres 
font  ouvertes  ,  on  apperçoit  toute  la  partie  lupé* 
neure  de  Tabdomen  d'une  belle  couleur  dorée.  Les 
CBtiTes  fooi  alTez  groflcs ,  &  les  antérieures  ,  un  peu 
plus  groHes  que  les  autres  ,  font  armées  d'une  forte 
dentelure. 

Il  fc  trouve  dans  l'Amérique  méridionale*  ^ 

gi.  Bupreste  boflîi. 
BuFKMSTis  gîUofa, 

Baprtfiis  elytris  ferratis  ,  firiatls  ,  corpore  vîrîdi 
phho.  Eut.  ou  Uift.  nat.  des  inf.  Bupreste.  ?L  6. 

n  eft  im  peu  pins  petit  que  le  Buprefie  rudique. 
Les  antennes  font  noires ,  en  fcie.  Tout  le  dcfTus  du 
corps  eft  d'un  vert  foncé  ,  avec  un  reflet  bleu  :  il  eft 
élevé  à  la  bafe  des  élytres  &  paroit  bo/Tu.  Le  cor- 
celet eft  pointillé  ,  avec  un  fillon  longitudinal ,  & 
tn  poiot  enfoncé  de  cbaqne  coté,  vers  le  bord 
fofténeur.  Point  d'écuflon.  Les  élytres  font  ftriées , 
&lesftries  (ont  fortement  pointillées  :  elles  font  en 
(àt ,  depuis  le  milieu  jufqu'à  leur  extrémité.  Le  dçG> 
bm  du  corps  U  les  pattes  font  bleuâtres.    * 

n£eGronve»ocap*dc  Bonne-£{pérancç. 
71.  Buf&ESTE  enfanglant^* 
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Buprtfts  ely  tris  ferratis  ftriatîs  nîg^s  ^favo  ma 
Culatis  ,  cpiccque  macula  rubra»  Ent^  ou  Hifi.  natm 
des  inf.  Bupreste.  PL  j./g'i-i. 

Ce  Buprefte  Si  une  forme  fîngulicre.  Les  anreimef 
font  noires  ,  en  fcie.  La  tête  eft  petite  ^  d  un  noir 
un  peu  bronzé.  Le  corcelet  eft  large  pofténeure- 
meut ,  plus  étroit  antérieurement  ;  il  eft  pointillé  , 
noir ,  avec  une  tache  rouge  de  chaque  côté ,  5c 
un  .point  aHcz  grand  »  enfoncé  ,  à  cô;é  de  la  tache. 
Les  élytres  font  en  fc  e ,  ftriées  ,  avec  les  ftrict 

Fonduées  :  elles  font  larges  à  la  bafe ,  pointues  à 
cxtrémiré  ,  noires ,  avec  plufieurs  petites  taches 
jaunâtres  «  Se  une  tache  plus  grande  ,  rouge ,  à 
l'extrémité  de  chaque.  Le  deflous  du  corps  fc  les 
pattes  font  noirs  «  uns  taches. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale,  à  Saint* 
Domingue. 

75.  Bupreste  neuf-taches. 
BufKESTis  novcm  maculata* 

Bupreftis  elytris  ferratis  ,  nigra  ,  fronte  punSé 
unico  ,  tkorace  duobus  ,  elytris  tribus  fiavis.  Ent. 
ou  hift.  nat,  des  inf  Bupreste.  PL  4.  fig.  }o. 

Bupreftis  novem  maculaa  ,  elytris  integerrimis 
maculis  tribus  longitudinalibus  ,  fronte  thoracijque 
lateribus  luteis.  Lin.  Syft.  nat.  p.  66x.  n^.  17, 

Bupreftis  novem  maculata  »  elytris  ferratis  nigra, 
fronte  punâo  unico  ,  thàrace  quatuor  ,  elytris  tribùi 
fiavis.  Fab.  Mont,  inf  tom»  i.^.  17^.  n?.  |(^. 

Bupreftis  novem  maculata  ^  elytris  integerrimis 
ni  gris  ^  maculis  tribus  ftavis,  Fab.  Syft»  ent.p»  11  j* 
/i*.  44.  — S/ï^c.  inf  tom,  i,  p,  28 1.  n^.  6Xé 

SuLZ.  Hip.  inf  tab.  6,  fig.  1 7. 

Bupreftis  novem  maculata.  Naturf.  t^,p,  3  3 .  r^i^  i, 
ftg»  48.  48.  b, 

Bupreftis  novem  maculata  Petag.  Spec'.  inf 
Calab.  p.  11.  n®.  109. 

Schaep F.  Icon,  inf  tai.  to^.fig.  4.  a.  b. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  le  Buprefie  ruftique  » 
&  il  a  une  rorme  prefque  cylindrique.  Il  eft  noir  , 
luifant ,  avec  un  reflet  bleu ,  plus  marqué  fur  les 
élytres  &  fur  l'abdomen.  Les  antennes  font  noires  » 
en  fcie ,  plus  courtes  que  la  moitié  ^  corcelet.  La 
partie  antérieure  de  la  tête  eft  marquée  d'un  point 
jaune.  Le  corcelet  eft  pomtillé  :  il  a  une  ligne  lon- 
gitudinale ,  à  peine  enfoncée  ,  Se  deux  petites  taches 
oblongues,  jaunes.  L'écuffon  eft  très  petit  &  arrondL 
Les  ^y  très  font  légèrement  en  fcie  »  pointillées  » 
avec  trois  taches  jaunes,  dont  l'une  vers  la  bafe  , 
prefque  en  forme  de  croiflant  ,  &  les  deux  autres 
tran l ver fales.  L'abdomen  eft  fans  uçhes.  Tout  le 
corps  efl  légèrement  pubefceut. 

Lefpcce  que  Linné  a  décrite  avoit  quatre  points 
jaunes  fur  chaque  anneau  de  1  abdomen. 

La  tetç  5c  le  corcelet  font  quelquefois  fans  tacho6«, 
Il  fe  trouve  en  A&ique ,  &  dans  Içs  provinces  mi^ 
ri4ipnilc$  de  la  Fi^ncç ,  (usfiSitcns  ^bres. 
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74.  BitRisTi  otnt. 

Bufrifil-,  ti'ytih  f.>r^tU  .  n^g-o-v.'v/j^ih  ,  fia^o 
j---ÛUt'i.Er.:.çu  k'::l.  nj;,  Mt  ii.,  Biîbeîii. /"/.  ■•. 

liuprtfiis  orrara  «/vtr/j  /irrj'h ,  ohfiwh ,  «/io 
m.!  uljtis.  Fab.  b.fi.'t-iiom.  p.  iii>.  n '.  la.  — S.-. 
i:J'!j-7i.  t,p.;£.i-j-,K';   t». — A/..',T(.  i.t/.toni.l. 

p.ii-.'.-.^l. 

Il  ;.:'.r.-'i\-,  j-oiT  h  ferme  &  'a  j;  atilevir ,  au 
.■  .  C.K.  T.  '  •  ;.  ..■:[.<  cfi  .:  Ir  i;  |-:V.!;..,.c  ^  es  •  ly- 
I-  ..-  t^:  ,  .1  î:>-*s  m:  .>.  Le  coi^v'.ct  eU  poin 
I  .i;:!.!;.  ■■■■  ,-,^  ;  lori  .i.ifi,  iiiic  de  diaqui:   ti'i  t  ,  & 

l.J.:..\nU;.i  pcicArpaicm.  I  civlvae*  (on:  lltiit*, 
fc  kur  i-o:.!  IjLir^i  cù  en  Icie  vas  leimlmitJ.  Les 
l-i-.Wi  l'en  .le  la  couleuc  du  cotpi. 
Il  fe  itouve  dMtUPiriilyWanic. 

7f.  Bi'FKiSTE   bandé. 

ii^r-<jii'  t.'-tr.i  f^tr^rh  tintno  vi.'lifi  ,  tlynh 
ni..'''  ■■    /^./-  'J  liujâ-^s  ftrr.giiitii.L-.t.ou  hifi'.na:, 

■*"■■'■*.. 

h^fi'i^i  :i-.i^ij,  f.\a.  Mjfi.inf,  tom.  i,p.  i  te. 
'l\"-,jh  YArx    t/uns  f.f.h  ,    ^u:u!is    jf-t/« 

V.  eîï  p!'!'  ;  ;r!:  .^^i;  !c  /i..p  r_'^  rnif-riches,  ttt 
a':::i:.'  l'j-:  mu,  lî.- f--(.iti ,  pi.»  ci''.mcs  que 
l.  <.•:•:,.::.  »i-.::  Jeceii^cit  imt,  plus  o'j  nioioi 
fcv.ïc.  U;.--e  8l!l-c..:  i!.c  Toiit  (l.j^rîi.-N  .  pu- 
L~:'tei;-'.  le  (  :i.i:l::[  tll  itîevt ,  &  auHÎ  iari^  que 
1.1  ,".■.:  .'.  I-ï  ■;;.!:ii  l'.-:,:  en  ù\t  ,  l-;;ÎTem-.nt  pu- 
l.,;.t  :-■» ,  ii;i  tï,  .i- i:i  d.ua  l-anilct  li'in  jaune 
t...ve  .  in  :  'j  ir.n'it-e  ell  pU.-tc  »e[i  le  m  iicu  de 
!'  :vv.;i.'.  -1^  U'  >■ 'du't  1)11  pi  :iit  iauoc  UiiNCau* 
«;ij,.:  »  -J  o.n.iic  .!;•  bar-.ic'.  Le  dellujt  du 
eL.-iii.t..ii  e::  û>:n  Juvci  biarj.i».-. 

I.r'i.'";T  ■  ■  -ri'n:  (;!.'":ef  >■' ;  7l'-f  ont  •K*<poin» 
;.  ,r..'  -,-  Ik-j  <^t\'i:i.s,<-^  t!;.i  ft'.it  tans  ucli-s. 

G  .1.1111 1..:  ^.>  (  :_¥.:  ce ,  lu:  diiikii:»!»  piaiicci. 
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l!  r^rtviiiWc  au  B«rn,1t  hindi  ,  mais  il  efl  <!c;rx 
f.  h  r!"'  r-^:"'-  Tour  le  .»rpï  ift  mit ,  pcl>:  ;ei  :  , 
lui  j!inii-.li:i;ii.:'.  le  t<>:ielcc  efti'lcvè,  iLiH  i..-i:c 
que   les    clycï*.  LVciilldii  cil  ii.ptrcepu'.^'.i:.    in 

cntii'le  iiiiu-uf.:  l^iticmiié.  Lct  pdi-^isUi.t  ::.i  tt. 
J  A  foiivc  c(.t  inroklo  fur  dit!;::[!:cs  ;Icu:!  ca 


/-..  ^.  .-  ...;.,  ,^"  ..M  .-.-..-.•:»  r.,fr,j,  puitl^ 
f.\^,  .-.■.■  I  '.  ,  Li.j,-i:t.  L.;ii.  Oit  hijl.  JM/, 
àti  ir.J.  iiitiwi.  !•;.  »./^.  j«.  «,i. 


7.  BiTtirijï  açtJal'îc 


.  i-x 


.i:.;.j:j.i 


S).. 


[.r'h  i-.Ufit'nnis  ntjckit  fix 
.■iij^iT.a  t'oagitzo.    Lin.  .ïv  :. 


DijrtjVi  f.ljîvj  Fm.  Syjt,  cnt.p.  »:..  B^  41. 
— bpii,  i:)'.  lo-n,  1,  p.  xii,  b",  j7.  —Mj'.:,  i.vI 
(om.  Lp^iS-  1^4.  a".  Sa. 

11  g(1  un  peu  p!us  large  que  le  B^p'f'lt  \crt.  I.ci 
a':;enn£i  font  d'un  r.ai:  vcidâcre  luil^ni,  jccnl^ie. 
Tour  le  toipt  e!l  d'une  couleur  lerre  ,  [iniUii::  , 
p>u<  brilUme  encore  cn-dullbui.  Le  ccicelcr  eÛ 
t'^.-un-.cr:  p.oiii;t;L  j  il  a  dcu<  pcritc!  tmprclliort 
un  peu  blej.iircs  ,  plact'ei  vers  le  bord  poUeiieur, 
I'..cul1>-in  ell  pc:it.  Les  é!ytr>'i  lonr  Urictt  Jf  un  pca 
tdlioteurcï  :  Elles  cnc  chacune  lis  poinEt  blcis  , 
un  vers  la  I>a''e ,  un  autre  veti  le  milieu ,  dcui 
placiii  rraiilv.  rûleiT).-ni ,  un  pc4  au-JcU  du  milieu  , 
un  large  au-delà ,  &  un  ancre  à  rcxrrénmé:  on  en 
voir  cn^crc  un  pciit  commua,  pUcc  fui  U  luturi 
au-dellbus  de  iL^^uilisn, 


11  fe  r: 


IV  c  en  Barbati;. 


7>,  BlTiiiste  cj-UndiiqiWa 

BiimrsTiM  cyliadricj. 

BuprcJHt  tlyim  fefraât ,  firU:'* ,  torptrt  tyiif 

inf.  tom.  I.  p.  177.  ■".  tf.  — Mtfw.  ùf.  nm.  1. 
ptg.  I  So.  B"  44- 

11  eft  peit.  Let  yer»  G>ni kAk<*.  le  cotfc  cA 
cylindrique  ,  noir.  Le  corceki  clLlife  ,  Baitâui. 
avec  un  rcâct  cuivicu.  Les  d|nvi  .me  es  loi  • 
lliiécs,  noires. 

II  fe  uourc  jlaiu  l'OricaK. 

♦  *  *  *  "     fJj-.m   tatiéTt*^ 
7f.  Ri'rxiiTi  d'.Si'.ii^. 
Ber»ttTit  AaircA. 
Bjprif:is   ttytris     " ^M   <àfMtt»»tti*  ^ 


imprtA 
I  inf.  ByrkiiTi.  rt,  1, 


'ju,  «r  Hp.  jMb  4 
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II  rciTemSIc  au  Bupnfu  Clvyfîs ,  ir.a's  il  c'ï  hp 

fu  plus  pi::it.  Lts  anicniics  iViit  nrirts  ,  tii  ùic  : 
îctc  cil  bioni.'e  ,  obrciiri;  ,  rAbol^i.fo.  Lt  tùri^ii:! 
ef;  bronié  ,  obftuc,  la'jorcjx  ,  avec  ini.-ipucs  points 
L"cs.  cuivreux,  l'oiin  d'iculToLi.  I.ls  l'Iyir^î  foni 
tLiitTcs ,  d'un  b!cii  vcr(!à:rc  bririi  ,  raboîc'.;!":!:  j 
l^:■:  a^ijtri.  li.'iKS  loii!;if.:J inaies  ciiliîrcvi:<; ,  bian- 
et-,  i'.ir  cl-.a^'iit.  U-  dt-lloi:;  da  corps  clt  A-.n:  vio 
1.:  :Vncc  ,  cuivt^^iiï ,  n^CC  oiu:tc  poi-.ts  bl.;-.:dir.:rc! 
i:  c;..qM;  co:.-  d*:  l-abJoraiii.  U^  pa:tti  fpr.:  dui) 

i;  iL'  irouvc  da:^5  î'Amiiîtnic  fcfn'iitrioi'ale  ,  d'oi 
ii  tU  cnvoyi;  i  M.  Diciu;  par  M.  Aaici, 

i:.  BvPii&TE  variole. 
liïrs.Fsrrs  Viiriohrii. 
B^prcfiJi   tiytrls  iaiegrh  obfcurl 


E^?n 


ir.f.  BlPRtSTî.  ?l.  t.fig.  Sj. 
'ih  varioUrIs,  Fab.  Muni.  inf.  fi 


<  *,/,. 


B-ifrefus  Viiiolacis  cragii ,  *nta  ,  f:i&efcent!-fi,a- 
l^j,  c/ytrorum  m^cuHs  imp'tJfU  totttr.iojîs  ^fierr.o 
«wVo.   I>AIL.  Injlp.  pjg.  «j.  wi.  iJ.  JÎ'-.  1.— 

lt  rclTcmble  cmuicmcnt ,  pour  la.  forme  El  la 
I  _e:--.J^ur,iu  Jii:j-r^tt  fafcicul- .  dout  il  pareil, 
f  ij  premier  afpeilt,  n'être  tju'uiie  ïarictt!.  l.ci  an- 
iK^^acs  f^m  noires  &  en  Icîc.  Tour  le  corps  iiil 
h:orié  ,  couvert  de  (|uel^U>:s  poils  ccni'.rts.  Le  cor- 
c,;;t  cft  un  peu  ra'.wteui ,  K  i[  a  une  Ii;^nc  Ioiij;i- 
ti:-i.~a!c  rcIcvOc,  ce  tjui  le  di(lin};ue  k-  pLi;  du  Bu- 
F'-iU  f-fciciiL'.  L't'cullbn  eft  très-pctii  :ks  tlytres 
i  T.t  ri'jcîciifcs.  Se  raaf^iui'ES  de  bcjiicinip  de  ta- 
rr.Li  ar.'oiidti.'S  ,  un  peu  cnfbncûes .- l'c^iEtcriiiié  cft 

I;  Ci  trouve  aux  InJesoticnralcs. 
8j.  E'.'FKESTE  fardculé.* 
BtrrECSTis  fufeieuitirù. 

Etif'tfii'  c'y  tris  inttgrts  panllatîs  ,  punHît  fif- 
ti r^îjio-viiiajis  ,  eorpore  ia-Uiato  htr^fto.  Eat,  ou 
i;j}.  cjr.  Jtf  înf.  Bupreste.  PL  4. /ff.  }!■  "■ 
t.  c. 

Ettpre/iïi  fjfeieularh.Liv.  Sjfi.  ne[.^»g.t6i. 
»«.    11- 

BupnftU  fifcicttlarii.  F*b.  Syft.  tru.  pùg.  *io. 
^.  t+.  — i/-«.  ii'f.  tom.  j.peg.  17!.  n\  jj.— 
MoKi-'inj.  lom.  i.  pag.  lia.  a*.  4S- 
'  Bsprtfch  viridi  -  oarala  oijiura ,  capitr  thofStt 
^tnfyi^  f  "^ri*  kiifmipimU  ,  viiÙs  fajéiailit^ue 
tnit  &  ru^ris.  Dio.  Mtm.  inf.  tùm.  7.  p.   tu. 

t'.  16.  Pi.  47.  fis-  *■ 

BMfftfu  vilm  à-  tou0i  dt  poilt  4'iin:«at  don 
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foiicii ,  à  tJtc ,  corcciet  3c  éiuiî  c!iij',rints  très-r.ibo- 
teux  ,  tout  velus  de  poiis  jaunâ  tts  ,  Se  de  (jucr^uu 
iout!;:S  jaunes  &  rouges.  Dïo.  là. 

Biifirf.is  f.ifc:cu(jris.  Vl'I,f.  J'f.  t-ip.pag.  11. 
tcb.  i.  f^.  1:.  «.  6. 

ScJ'-^ii'^S  Amiiainenp,  Seb.   M:if.  tom.  ».   tjh. 
10.  j%.    j. 

tfjis  u.iUî^ue  hirtvs.  Petiv.  Ui.-.-cp/j.  4,  tab.  Ij. 
h-   S- 

SVLZ.   Slfif:  ir.f.   Z^b.  6.  fi,;.  4. 

Il  eft  un  F^u  [lus  pciit  .uc  k  /î.rr.yîc  flc.i- 
■.  Le  djll..s  du  corps  eft  bioi^a 


rc.    le: 


s  font 


:Ia 


c(l  dlevt' ,  raboteux  >  velu.  Point 
d'ccuilôn.  Lts  <ilyttcs  fùtit  entières,  raboteiifcs, 
avec  cintj  tat'géLi  de  points  c  Fonces  ,  j'où  pji:e:ic 
des  f.ùrce.-.uï  de  poils  ctndics  un  peu  rouilàircs. 
Le  dcirous  du  corps  efl  d'un  noir  bronzé,  un  peu 
vcîu  ,  avec  un  faifceau  de  poils  de  chatiiic  cûtc  des 
anneaux  de  l'abdomen. 

Le  Cï-rps  eft  iiuclquefoîs  d'un  noir  MeL'âirc. 

II  fc  trouve  au  Cap  de  Bonnc-I-irptranec. 


!i.^i'PK.E5TE  pubtfc-cnt. 

Burs.ESTU  piilifictni. 

B-ir-tfzh  elsirU  iiitegris  ,  corpor 
7.'.   ou    hifi    nat.  dts  inf.    flvp 

tr.to  pohtfuntt, 
RïSTt.    PL     t. 

Pg.    16. 

Il  tL.Teiitlile  AU  Buprifct  faf^iculJ.  Les  anteanes 
foiK  biouzccs  ,  eu  fcie.  Tour  le  corps  e(l  bronzé 
en  dedus ,  noirâtre  en  diiTous ,  lui  peu  velu.  Le 
corceict  eft  tlevi-  ,  raboteux.  Point  d'écuffan.  I.cs 
ûlyircs  font  cniièrcï,  raboieufes  :  les  pattes  font 


Il  fc  trouve  dans  le  Levant ,  Se  tn*a  été  cnvojé 
pai  M.  ic  JonTilic. 

I).  BuPKiiTE  de  l'Onopordc.  , 

BufKMiTi*  OnaporJi. 

Buprtftii  eljtris  iaitgnr  taprtU  :  fafcit  fwiSH- 
çiu  imiiurofii  alho.vHlofif  ,  tkontt  feabn,  Fas, 
Maru,  isf.  tam.  i.j|i^  181.  M.  fi. 


i  peu  plcis-  pcni 


ictfi^i^'^  lel 


n  eRv ,    ^ 

cut^     Le  coipt  cil  braniit ,  bijllaitt^ 

poi!»  blanct.  te  eorcclet  eR  mtiowail 

font  entiircs  ,  bior.iéet  ,  avec  ■'"-BIHF^*''  d» 
«ifo  11  cerne  ut  eoureiis  de  foilf  b)aBC*>  Les  pute» 
r<nii  (uirreufct. 


II  fe  tToi;^ 


en  Efi-s. 


■  T'-ii  let  Orairoc<hs> 


32% 
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74.  BtrKisTt  orne. 

BuPKKSTiw  ontata» 

Bupnjîis  elytris  fcrratls  ,  ntgro-vlolaccis  ,  favo 
j*un3atîs,Eiu,  ou  hift,  nat,  dts  inf.  Bupreste.  P/.  7, 

Bupnjlîs  ornara  efyrns  ferraùs ,  ohfcuris ,  alho 
ma:u/atts,  Fab.  Syft,entom,  p,  110,  «^.  10.  — i^f. 
11/  r<?fli.  %»pjg,  177.  /i®.  xZ.'^Manc.  inf.  tom.  i. 
i^.  18c./:'.  41. 

II  rc/Lmbîc,  pour  la  forme  &  !a  gandcur,  au 
Bjpefu  barde  Les  antenne  font  noires,  u»  peu 
e.î  fJc.  Tout  !c  -.orps  cfl  ocîr  3c  pubciccnc.  !  es  c!y- 
tfws  Iluîc^  fuîu  d  un  noir  >ioIe: ,  avec  de  petircs 
taches  iin^:;  .ljèrcs»>  jaur.cs.  Le  corcclec  cU  poin- 
tillt ,  &  I  rcll]'ie  plus  îarge  que  les  ély  très  ;  il  a  trois 
i  îiprdlii  PS  peu  profondes,  une  de  chaque  côé  ,  & 
la  troilicinc  àm  nulicu  ,  vers  la  partie  podtricure. 
L'c.uiîcntlla  peine  apparent.  Lestlytjes  font  llrices, 
&  leur  botd  latcral  eit  ea  fcie  vers  l'eitrciDit<f.  Les 
pattes  font  de  ta  couleur  do  corps. 

Il  fc  trouve  dans  la  Pcory  Waoie. 

7f.  BuPHESTE  bandé. 
BvrtLisrts  uniatu, 

Buprejiis  eh  tris  fc  tratis  cînereo  ville- fa  ,  elytrîs 
lÛgris  :  f^f  ii  duahus  ftrrugintis.  Encou  hift.nat, 
des  inf  Bl'PAkSTE.  P/.  $.  fig.  41.0.  ^c,d.  i.  ffig. 
49.  tf.  ^■ 

Buprtfils  rànlatd.  Km.  Alan t, inf,  tom,  i,p.  |to, 
II*.  41. 

B^P'ejîis  hîrra  'elytrzs  fi-fcis  ,  macuUs  fla\is 
x.:nef.:t:s  ^  ri  lis  i.lifis  rigidifque  kirfuiis,  VlLL. 
E.it.  tom.  I,  ftig,  j^8.«''.  }f.  tah,  \,fig,^\  ? 

II  efl  plus  pcri:  que  le  B.^p  e^e  neuf-taches.  Les 
antenne*  tant  roires,  fil  formes  ,  plus  courtes  que 
le  coîc.Ie:.  Tru:  le  corps  eii  nosr ,  p!us  ou  mcûns 
b.onïé.  l  a  tète  &  le  corcckt  font  cliac^rints  ,  pu- 
b^f%cos.  Le  c.rccict  cil  relevé,  &  auÂî  iarç^  que 
les  éUtrcs.  Les  tlyires  font  en  fcie  ,  Ifgrremtnt  pu- 
bc  fc  en  tes  ,  ttrucs,  avec  dcui  bandes  d'un  jaune 
fiuve  ,  do  t  !a  première  eft  placée  vers  le  milieu  de 
r.lytîc  ;  li  y  ^^lurU]  icfoîs  un  p<^int  jaune  fauve  au- 
devant  <^  au  d^tiric  des  barder.  Le  detloas  du 
corps  Cil  couvert  d'un  duvet  Uancliâtrf. 

le^cÎTtîct  varirn:  o3cîq!jtfo:s  ;  cl V s  ont  dc<;  points 
jaunes  au  lieu  de  bandes  ,  ou  elles  font  tans  tachvs. 

Il  fc  trouve  au  rnili  de  rturope.  Je  Tai  trouvcfré- 
^jcmoicnt  enl-iovcrce,  fur  dilîcicotes  plantes. 

7<.  P*  r:;!STi  lipondlué. 
BrrfrfTîi  hipuncîata. 

B^/eJ  j  ei\r:i  ferratis  /In'iins  nigris ^  puiâo 
JLno,  i^r.ve  nif^'v  ;ôi*yitÂtrr,  *£at.  ou  Jiijl.  nat. 


I 
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II  rciîemble  an  Bupnfle  band^  ,  mais  il  efl  dctn 
fois  plus  petit.  Tout  le  corps  eft  noir ,  pubelccor  , 
lui-ant  en-delfous.  Le  corcelet  eft  élevé  ,  aulfi  large 
que  les  éiytrcs.  L'éculfon  eft  imperceptible,  les 
élytres  fort  en  fcic,  ftriécs  avec  un  point  jaun:  p'a^é 
entre  le  m'iicu  &  rcitrémitc.  Les  pattes  font  nd  tu. 

J'ai  trouvé  cet  infcdc  fur  difFircntes  fieurs  ca 
Proveûce. 

77.  Bupreste  agréable. 

Bui  '^ejlis  fefiivd, 

Buye^tis  eiyirîs  ftrrjt's  yViridh  nitent^  e^trig 
mjculis  fcx  ciru!cis.  Eit,  ou  h.fi.  nat,  aes  ir.f 
Bupreste.  VI,  v- A'-  ^^o. 

Bupreftis  fcftiva,  elytris  intc^errimis  macul  s  fx 
c^ruUis  ^  cor^ore  vifédijjimo  elongaio.  Lin.  S>jl* 
njt,p,  66},  n^,  17. 

Buprejfis  ffjliva  Fab.  SyJI,  ent.  p.  xi%,  n".  41. 
— Spec.  ihf,  tom,  i.  p.  181.  h®,  57.  ^-Mani,  inf, 
tom,  i.pdg.  ii>4.n®.  86. 

Il  eft  un  peu  plus  large  que  le  Bupreste  vert.  Les 
antennes  font  d'un  noir  vcrdâtre  luilant ,  &  en  fcie. 
Tout  le.  corps,  eft  d'une  couleur  verte  «  brillante  , 
plus  brillante  encore  en-dellous.  Le  corcelet  eft 
fo.'-tcmcnt  poiniillc  >  il  a  deux  petites  imprctlîors 
un  peu  bleu.i:re$  ,  placées  vers  le  bord  poileiieur. 
L'écudon  eft  petit.  Les  élytres  font  ftriéts^  un  peu 
raboceufes  :  elles  ont  chacune  ûx.  poin:>  ble.s  , 
un  vers  la  ba'c ,  un  autre  vers  le  mihcu ,  dcui 
placés  tranfv^rfalemcot ,  un  peu  au*dcla  du  tiiil.cu  , 
tiD  large  au-delà  ,  &:  un  autre  à  l'extrénûté:  on  en 
voit  encore  un  petit  commun,  place  fox  la  future 
au-de(lbus  de  l'ccuilon. 

Il  fe  ucu\  e  en  Barbarie. 

78.  BUPRESTE  cyîiiiitique, 

BurRTSTts  cyliadrica, 

Buprcfiis  elytris  fcfratii  ,  fir'.a's  ,  ccrpor:  cyF.',  • 
drico  nigro,  Fab.  SyJÎ.  ent.  /».  ii'.  n^.  11.  — Sff^» 
inf  tom,  i.  p,  177.  n".  1^.  '-^Mant,  ir,f,  :om.  t. 
pég,   180.  «'  44« 

11  eft  pe  it.  Les  yeux  font  tcftacés.  Le  corpi  cf> 
cylindrique  ,  noir.  Le  cor^  jlit  ell  iilîe  ,  no::  j.  c  , 
avec  un  rcHet  cuivreux.  Les  clyues  font  en  u.c  » 
ftriécs  ,  noires. 

Il  fe  trouve  dans  l'Orient. 


♦  ♦  iF  ♦  ♦ 


Elytres   ent  il  ns . 


79.    HrUllSTE    d*Al-dx:', 

BvrRTi  ns  Ar.dicA, 

B„prfJ  is   CL\:i^    trtererrimis   eà'uie»  Aieii  fj 
hris    il  ne i s    tn:rre>iis   alh.s,  Ent»  ou  hift,,  n^, 
inf  Bvri^tSTi.  jP/.  \*  fg*  ^. 
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llrcOcmhle  au  Bupreftc  Ch:yfis,  ma:s  il  cfl  un 

ru  plus  pccic.   Les  antennes  font  noires  ,  en  fcie  : 
tctc  cft  bronzée ,  obfçure  ,  rabotcufc.  Le  corceîcc 
cft bronzé,  obfcur,  raboteux  ,  avec  quelques  points 

1  Mes,  cuivreux.  Point  d'écuiTon.  Les  élytres  font 
cnrifrcs  ,  d*un  bleu  vcrdâtre  bronzé  ,  raboreufcs  , 
avec  quatre  lignes  longitudinales  enfoncées ,  blan- 
ciîC5,  uir  chaque,  le  dellous  du  corps  e(l  d'un  vio- 
lât foncé  ,  cuivreux,  avec  quatre  points  blanchâtres 
«le  claque  côti  de  Tabdonicn,  Les  pattes  fync  d'un 
Tiûict  noirâtre. 

Il  fc  trouve  dans  rAmérique  fcptcntrionale  ,  d*od 

2  a  été  envoyé  à  M.  Daniic  par  M.  André, 

80.  BupjLK  s  TE  variole. 

BupSJESTis    Viiriolaris, 

» 

Bapre/i/s  elytrls  integris  obfcurls  ,  punciis  îm- 
fnjjls  numcrojis  ,  thorace  carinace.  Ent,  ou  hift, 
zit.  dis  inf.  Bupreste.  PL  ^.  fig,  8;. 

Biiprefti:s  'varioiaris.  Fab.  Mant.  inf,  tom,  i.  p, 
\l\i  «**.  50, 

B'jpnfiis  variolaris  crajfa ,  ânea ,  pubefcenti-fca- 
hdyclytrorujn  maculls  imprejfis  tomtntofn  ^  ftcrno 
mtLzùo.  Pall.  Injl-fiè,  pdg.  63.  tdh.  D,  fig,  i. — 
hia,  X.  app*  p*  4^4.  «°.   17» 

11  rcflcmble  entièrement ,  pour  la  forme  &  la 
gTindcur  3  au  Riiprefte  fafciculé  ,  dont  il  paroît , 
au  premier  afpccl,  n'être  qu'une  variété.  Les  an- 
toiaes  lont  noires  &  en  l'cic.  Tout  le  corps  eft 
bronzé  ,  couvert  de  quelques  poils  cendrés.  Le  cor- 
c:lît  cft  un  p>eu  raboteux  ,  &  il  a  une  ligne  longi- 
taiinalc  rclcvcc  ,  ce  qui  le  diftingue  le  plus  du  Bu- 
pr:j'tc  fifciculé.  L'éculîon  eft  très-petit  :  les  élyrres 
[.zt  rabctcufes  ,  &  marquées  de  beaucoup  de  ta- 
ches  arrondies  ,  un  peu  enfoncées  :  l'extrémité  efl 

I;  Ce  trouve  aux  Indes  oiiencales. 

8j.  Bupreste  fafciculé.* 

BuPRBSTis  fafcicularis,  • 

Bi^ffftis  elytrls  integris  punfiaîis  ^  punHis  faf- 
c'i'iljLic-'vzUoJis  ,  corpore  in^urato  hirjuto.  Ent,  ou 
kif:.  nue.    des   inf.   Bupreste.   Pi,  ^.  fig»  38.  a, 

Buprcftls  fafcicularis,  LiN.   Sjft,  nat,^ag.  661, 

s^.     1%. 

Bi^prcftls  fiifcicuLvis.  Fab.  Syft,  ent,  pag,  iio. 
E«.  2.4.  — ^pec,  inf  tom,  i.pcg.  178.  n^,  33. — 
Munt^'inj.  tom,    1.  pag,    18a.   n^,  49. 

Bitprtftis  virrdi  -  aurata  ohfcura  ,  capite  thorace 
ehiinfquc  f  ahris  kirfurijftmis  ,  villis  fajciculisque 
ûlixzj  &  rabris.  DiG.  Mem,  inf  tom,  7.  p,  61  ), 
«•.   16.   PL   47-  fë'   ^• 

Buprefte  velu  à  toujfè  de  poils  d'un  vert  doré  très- 
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foncé ,  à  tôtc ,  corcelet  &  étuis  chagrinés  très-rabo- 
teux ,  tout  velus  de  poils  jaunâres ,  &  de  qucRju^s 
toufPcs  jaunes  & -rouges.  Dec.  Ib, 

Bupreftls  fafcicularis.  NTulf.  Inf  cap, pag.  xx. 
tab,  I.  jig,  \z,  a,  b* 

Scarabdus  Amboinenfis^  Seb.  Muf  tom,  i.  tab^ 
10.  fig,   5. 

Scarahdus  virldis  aureus  ^  papulis  pilis  albis  ob^ 
tufs  undique  hlrtus,  Petiv,    Ga^oph,  4.  tab,   13. 

SULZ.   Hift^  inf   tab,  6.  fig.  4. 

11  eft  un  peu  plus  petit  que  le  Bupreftc  ftcrnî- 
•cornc.  Le  dcfïus  du  corps  eft  bronz:,  un  peu  vcr- 
dâtre. Les  antennes  font  noires  :  la  tête  e(t  r^jo- 
teufe  :  le  corcelet  eft  élevé  ,  raboteux,  velu.  Point 
d'éculfon.  Les  élytrcs  font  entières  ,  raboteufes , 
avec  cinq  rangées  de  points  ei  foncés  ,  d'où  partent 
des  faifceaux  de  poils  cendrés  un  peu  rouiîâtres. 
Le  delfôus  du  corps  eft  d'un  noir  bronzé  ,  un  pcir 
velu  ,  avec  un  faifceau  de  poiîs  de  chaque  côté  des 
anneaux  de  l'abdomen. 

Le  corps  eft  quelquefois  d'un  noir  bleyâtrc. 
Il  fe  trouve  au  Cap  de  Bonnc-Efpérancc. 

81.  Bupreste  pubefcent. 

BuPRESTis  pulefcens, 

Bupreftls  efytrls  integris  ^  corpore  i,neo  puhefcente* 
Ent,  ou  hift,  nai,  des  inf.  Bupreste.  PL  %, 
fig,    16, 

Il  relfcmblc  au  Buprtfte  fafciculé.  Les  antennes 
foiu  bronzées  ,  en  fcie.  Tout  le  corps  eft  bronzé 
en  dedus  ,  noir.itre  en  dclFous ,  lia  peu  velu.  Le 
corcelet  eft  élevé  ,  raboteux.  Point  d'écuiTon.  Les 
élytres  font  entières ,  raboteufes  :  les  pattes  font 
noirâtres. 

11  fe  trouve  dans  le  Levant ,  &  m*a  été  envoyé 
par  M.  de   Jonvillc. 

83.  Bupreste  de  l'Onopordc. 

BuPRESTis  Onopordi, 

Bupreftls  eljiris  ir.tcgrls  cuprtîs  :  fufcls  punUfi- 
que  nurnerofis  albo-xillofis  ,  tkorace  fcubro,  F  as, 
Mant,  inf  tom,   i.  pag,  181.  «".  51. 

Il  eft  un  peu  plcis  petiij^uç  îe  Buprefe  fafci- 
culé Le  corps  eft  bronzt  ,  biillant ,  couvert  de 
poils  blancs.  Le  corcelet  eft  raboteux  :  les  élytrcs 
font  entières  ,  bronzées  ,  avec  des  filions  &:  des 
enfonccmens  couverts  de  poils  blancs.  Les  pattes 
font  cuivreufes. 

Il  fe  trouve  en  Efpagne  ,  fur  les  OnpporJcs. 

84.  Bupreste  équinoxial. 
BupRESTis  éiqulnociiaîis^ 


»l 
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74,  Bl'xiitk  oni, 

BeraitTi»  ornmu* 

Bufrifi'n  tfyinj  firritû  t  mgn-vMêetU ,  *-'. 

k-  *7.  •;.. 

Bapti^ù  omwm  t^firit  fim^ ,  vf/cc.-' 
wucuiûii.  Fai.  Sj/.  «JUMi.  fà  «iO.  «=■■  ;  r.  -?  . 
iaf  tam,  l./dj.  177.41*.  &t.r-J(Mt.  ùy.  lua^ 


h     :.._ -      i.    - 

fclcui  botd  \»iha\  ta  t:\ 

|uttc»  foni  lie  U  cogltL: 

n  Te  tmovc  Jau  U  I 

7t<  BnrmiTi  l»<- 

éi,  ir.l.  t: 
4».  *.  *. 
Btif^ff:  '' 


f  1^ 
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arec  troii  lîgncf  pt 
ovicsi.  Le  coicclct  Se  h%  il 
«Ton  bteu  iônci  ,  avec  dci 
Tducs  blanc  bâttci. 


.  u  peu  lob^C. 
o«t  d'un  brun 
.ni^innltititet 

,  .,E   biAocki're 

I*  &  la  fdttfs 


.  .^*-»  /^-^ 


■-^.  »7».»*.  IC— W-w- 

.»>  ptu  p«ii  que  II"   Ho' 
..i;cMici  (on:    Mim,  m 

rt  ibiM  d  un  ««  brtf«#  , 

^  UwKliin*.  t^>ùi<  ir^'DlIixi. 

^«.  Mlbc^ .  «1»  pftt  «elurt , 

•tcitdmJM  IW  chaque ,  ciciret . 

,  .it  io«t  pi(  ]iir>]<i'a   Vet- 

'i>i  eild'uB  *cn  bn>ai(. 


tl     U  (ë Doavc  fiétjueinmcnt >u cap  < 


(7.  BvrEitTi   raboteux. 

MarmuTii  [cabra. 

BmfrtfH»  tfyirU  inttgrls  ,  fronit  / 
Ji^n,  MKito.  Mat.  ou  kifi.  nai.  éti , 
K  ïA-  15. 

B^fnfiit  flaira.  f*i.  Syft.  eai. 
«1. — *^«.  in/-  "™-  !•  pie-  *7 
Jf«ju,  i-f/T  (Ml.  1.  pag,  iSo.  n".  4 

Il  eft  pTcf()t)c  de  la  grandeur  du  i 
mé,  Lct  anccnnct  font  noi.'Cf.  To 
atnrcux  brillant.  La  icte  cH  Ijrf>cii 
eorcclet eH  rai>oEcux.  LcculTon  n'ifl 
Les  élytres  font  labotcufcit ,  prcfi{tj' 
anc  perire  denc  à  leur  ciitemiic. 
corpt  efl  couvert  d'un  duvet  ccndtt. 
caivrcufei^  avec  I»  urfci  d  ua  aoi 

Il  fc  trouve  au  Sénégal. 

>t.  ButkEiTi  dilaté. 
BvrKMtTii  diljtata. 

Bt^nfH»  '^"'■*  inttgris  frUiis 
tliPratt  étprtffo  utrinqui  àtUiato.  £• 
dm  inf.  BuFRitTi.  H,  f.  ^g.  14. 

Le  dcdîu  du  corpi  de  ce  Buprijl 
tm  peu  bronié.  Lei  antennes  fui 
fcic.  Le  corceict  c(l  un  peu  laboti 
(tiPérieure  eft  lïl'onée  ;  kt  coté-  I 
dilatés , arrondit  citéricuremcnt.  Le 
ftarrendi.  Leiélyiret  fontU  iics.p 
estrcmiié  t  avec  une  éUntion  <ur  cl 
du  milieu  ,  vctt  lct  bordi  larctaui- 
corps  &  les  pattti  font  Jronzis  ,  i^b 
mité  de  rabdQinca  eft  lulc  ,  noi: 
làcbcs  fauves. 

Il  Te  trouve  an  Sén'gal, 

ty.  BvpaisTt  roui'î.-. 
BvnLa$Ti*  ockrtata. 

Buprtfiii  atiemt  ,  grifi»  pulvtni/f 
taMalicalaio ,  mHifm  mtrmté  oàliq 
Fiu.  «■   Aijf.   ■ -,jMLi^.' Bvr\ 
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r  une   pouflière  TOOilUe. 

'i  Le»  iljircï  iont  tabo- 
-:,  p.efquc  bidcniëes 
■    Se  eouvcttcs  d"une 

.ndiéc.  L«  pattes  font 


>iigubce. 

.  uguhrit. 

.:-.!ni  integrli  oifcurh  nigro-fiairis  , 
rus   cup-eo.  Eitt.  ou   kifi.  rtat.    des  inf. 

PL  .cjfj.  M. 

lugubrii.  Fa»,  Gtit.  îaf.mim.  p.  ijjî. 
^  tom    I.  pi2g.  \%o.  fl°.  4«,  —Malt. 

pag.  181./1".  Éi. 

la  grandeur  <Ju  Bupnfle  Tinihnaa. 
s  font  noires ,  en  fcie.  ia  iê(c  &  le  cor- 
bfcuis  ,  ttès-légireinenc  raboteux.  Vi- 
ipcrcectible.  Les  ^crcs  font  entières  , 
vcc  des  élévations  longicudinalct  plus 
ngées  en  {Irici.  Le  ddlaus  du  coipsAc 
inc  cuivreux.  Le  flctnum  a  ime  ligne 
î  enfoncée, 
ve  en  Allcmagoc.* 
ESTE  caiié. 
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nigra  ,  anmîi  aiiit , 
hijl.  nat.   des  inf.   Bu- 

■  7.  k-  6i. 

cariofa.  F*B.  Manl,  inf.  tom.  I.  pag. 

caiiofa  itprtjfa ,  atra  nuida ,  tkoraee 
ido-fieiro  ,  macuiis  Uvigatit  piuniua , 
do  liiaratis.  Pall,  /lin.  \.  a^p.  pag. 
..  --in/  f,iir.  pag.   ii.fab.  D.  fig.  6. 

brutôa  n/jrj  punilis  alb'cantibut  ma- 
'tact  variolofo  dxla'ato  albidiort ,  ma- 
lt nitidit  aigrit  noiato.  PiTAC.  Spec. 
ig.  XI,  n".  log.  uh.   l.fig.  10. 

ible  beaucoup  au  Buirejle  Tcnébrioa  , 
«ne  fois  plus  grand.  Tout  le  cor;  s  cft 
*  Pa  fcmé  d.:  pcirs  \,oints  blancs.  Les 
■«  noires,  en  lat  .  puToue-dc  la  Ion 
^%"'«.  U  coTc.U.  .a  pref<,ue  a.fli 
"ilyjf^ ■  "'bo.cuj  ,  bUncbât?e.  avec 
gL, ^>^es.  i,(Tc.  .  n^s-noires.  Les  i\y 
.  "».  aveedes  t!;i(.s  pointillees, 
r  f  gf''':  ^"f  '•=   I^encitque,  dans  la 


Bapnjlit  atra  tl)tni  integrif  ISntêto  ^nSatiSf 
theratt  variplofo  dilatato.  Ent.  ou  kifi.  nat,  dtt 
i-jf,  BupxESie.  PI.  4- fig-  %-j.a.  b. 

Gaprtjlit  Ttntirionh.  LiN.  Syfi.  rtat.  pag.  t(t, 
n".   II.  Faun.  fuie.  n*.  761, 

Bupre/lii  Tcncbtionw  ucra ,  e'ytrit  imegrît  mat' 
cMij ,  tkorace  variolofo  diiatato.  Fab.  Syfi,  tnt.  p. 
m.  n".  î?.  —  Spec.  inf.  tom.  1.  p,  iSo.ll".  4}. 
—  Mant.  inf.  tom.  1.  pag.  iti.n'.-ij, 

Buprefiis  Tenebrioïdes  iepnffa  ,  nl^ra  ~tioraet 
di  aiato  feabn  y  a'toiis  quatuor  poUcis  _,  aititmtit 
incrajfatis,  Pallas.  îcon.  inf.  fibir-  pag.  67.  tai, 
D.  fig.  7. 

Cucujas  attr ,  'tkoract  Jcatro  ,  puivere  aliicaatt 
conferfo,  elycrit  obfoUte  firiaiif.  GiOti.  Jnf,  tem» 
x.ptg.   118. 

Teaehrio  variegaïa.  Lbfech,  liin.  i.  pag.  jyjt 
tai.  17.  fig.  7. 

Sutz.  Hifi.  inf.  tai.  i.fg.  I*. 
ScHAiFF.  Ifon.  inf.  tai,  104  jS^.  y. 
ViLL,  Ent.  tom,  1.  pag.  ]}0.  n".  6. 

Il  vatie  beaucoup  pour  la  grandeur.  Les  antennes 
lônt  naiies  ,  en  fcie ,  guires  plus  longues  que  la 
tète.  Tout  le  corps  rA  d'un  noir  très-  fbncf.  Le 
coicdcc  cH  large  ,  variole  j  les  élévations  font  lidci 
&  noires ,  les  enfbncemens  font  raboteux  tt  blan- 
châtres. Les  élytres  font  entités  ,  Se  om  de  petits 
points  enfoncés.  Les  pattes, font  uts-noircs. 

Cet  infcâc  a  les'élyties  ctts-durcs  ,  difficiles  1 
percer  avec  une  épingle. 

Il  fc  trouve  fur  la  côté  de  Barbarie ,  Jus  fet 
ptoviaces  inéiidiona'cs  de  la  France  ,  fui  le  Pru- 
nier épineux  &  fur  le  Poirier  fauvage  }  en  Italie  , 
eu  AUciiiagne  ,  dans  la  Sibérie. 

9;.  Sdfkestb  ténébreux. 
BumxsTit  tentineofa, 

Buprefiis  elytris  inugns  punBaio-firiatis  ,  nigr»- 
tnta  ,  fubtits  puitBis  impregis  aureis.  Ent,  ou  hifi, 
imt,  dei  inf.  BuPittSTB.  PI.  f.  fig,  4t. 

Il  relTcmble  no  peu  au  Suprefle  Ténébrioo. 
Tout  le  deHus  du  corps  tll  d'un  noir  broni-r  peu 
luifant.  Les  antennes  foni  en  fcie  ,  guères  plus  tun- 
gucs  que  la  tète.  Le  corcclci  efl  autTi  large  que 
les  élytres  i  il  eft  pointillé,  1  gère  ment  cliagriné  , 
un  peu  variole  ,  avec  un  poinc  très-  enfooeé  à  (a 
partie  pofléricure.  L'écnflon  cO  périr  te  arrondL  Lei 
élytres  font  cnricres  ,  pointillees  ,  avee  quelque! 
points  enfoncés  ranges  en  Uries,  St  quelques  légères 
imprcffîons  bronzées.  Le  deflous  du  corps  cft  d*ua 
nrit  bleuàre,  avec  des  points  enfoncés  ,  dorés . 
brillans.  Les  pattes  font  noires,  avec  quelques  foiais 
dotés  >  biiUaas  «  fui  le*  «ûdci. 
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bronza  obfcur.  Les  yeux  font  tedac^s  obfcan  diat 
l'animal  mort.  Le  corcdei  a  un  large  lîllon  rabo- 
teux de  chaque  côt^ ,  près  du  boiiT  L'éculToQ  efl 
petii.  Leî  ilynti  ont  des  ftrics  peu  mamufes,  for- 
mées par  de  pcriis  points  enfoncés  :  on  voit  aufTi 
quclc]uc5  points  entre  les  fliîes.  Le  dclTous  du  coips 
eft  raboteux  8c  bronzé  ,  arec  une  fuite  de  taclies 
havcs  de  chaque  côté  de  l'abdomen.  Les  pattes 
font  bronzées. 

J'en  ai  tu  deux  individus  au  cabinet  du  toi . 
dont  le  corcelet  avoît  au  milieu  un  lîllon  longitu- 
dinal enfoncé  ;  ils  relTembloient  du  reftc  entiétc- 
mcnt  à  celui  que  nous  venons  de  décrire. 

Il  fc  trouve  au  Cap  de  Bonne -Efpéraa ce. 

loo.  Bupreste  bioculé. 

BarKeiTit  èioculata, 

Btcpre^is  nig-o-âiea ,  tlyms  Jlrîatit,  tftoraet  ma- 
at'ts  daabut  oceUarihiu  atris.  Eut.  ou  hifi,  nat. 
dtf  inf.   BUPRESTÏ.  f/.  t.fig.90. 

Il  relTeml'Ic  ,  pour  la  forme  &  la  grandeur ,  au 
hiif refit  fttié.  Les  antennes  fent  noires,  en  fcie. 
Tout  le  corps  c(l  bronzé  noirâtre.  Le  corcelet  c(l 
l^iremcnt  raboteux  ;  il  a  deux  taches  noires ,  lilTcs, 
hufantes,  entoutées  d'un  cercle  cuivreux.  L'éculTon 
cil  arrondi  &  très-petît.  Les  élytres  font  Ilriccs. 
Le  dclTous  du  corps  &  les  pattes  font  bronzés  ,  un 
peu  cuivreux,  peu  brillans. 

J'ai  TU  ,  chez  M.  Dupuii ,  un  individu  envoyé 
dn  Sénégal,  dont  le  deflous  du  corps  étoit  bronzé. 


d'iini 


poumirt 


gt.i 


<t  de  l'abdomen.  Le  eor- 
DcuUes ,  dont  une  très' 
pcrite  de  chaque  coté.  Les  clytrcs  avoient  quelques 
poiais   oblong; .   viokts ,  lilTcs ,  placél  entre  les 

Il  fe  trouve  au  Sénégal. 

loi.  BuPxESTE  latéral. 
Bo»«iJr«  laterdlis. 

tfrcfi'u    tlytrii    intrgerrimls  ,   n'tgra ,   tktmct 
l   [liiO*  utriaque  fcahro  aurto,  Ent.  ou  hifi.  nat,  dts 
■  ''SufRESTi.  Pi,    lo.  jig,   108, 

U  icfcEnble  au  Bupnfti  obfcur.  Les  antennes 
i  bntQoiies ,  en  fcie.  la  tête  cit  raboteufe  ,  noire- 
l  U  rotcïl»  cd  noir ,  avec  les  bords  latéraux  rabo- 
km  II  ciûvïcai  ;  le  milieu  a  crois  CUons ,  dont 
llcufcôts  tcpeu  marqués.  L'éculTon  ell  très-petii. 
'  t  nôtres  &  liflès.  Tout  le  deffous  du 
,  fans  taches, 

gjt  cioi'     au  cap  de  Bonne -Efpérance. 


B  UP  2J3 

Baprtpit  tlytiis  incegrls  attetiuato  ■  acuminatU 
o^fcu.'U  ,  corpore  cupreo.  Ent.  ou  hifi.  nul.  det  inf. 
iiurnESiE.  PI.  s-  fie-  +*• 

Bupnfiit  acttminata.  Iâb.  Mant.  inf.  tant,  i. 
pjg.  181.  n°.    jj. 

Buprtfiis  tnto-nicida  ,  fupra  eînerta ,  coltoptrii 
afice  atttnuatis.  Lin.  Faon.  fatc.  edit.  i.  n^. 
5Ï7- 

Buprtfiis  nitida  fupra  fufco-tnta ,  fuhths  miro- 
ciiprta  ,  elytris  rugojis  pofiice  dthijcentibiu.  Dec. 
Mém.  tom,  ^, p,   1 1.8.  n°.  I.  p/.  4.  fig.  i9. 

Baprefiis  acuminata  oHonga  tnea ,  panais  eariofa- 
iUTtolis  varia ,  thoract  diljtato,  obfoleie  rugofo  ,. 
■lytris  lon^e  acuminacir ,  rruncutij.  PAI.L1  laf.fibir, 
fag.  6^.  tah.  D.fig.  10. 

l'ETlV.  Garoph.  tai.  i.fig-  t. 

ScHAEFî.  Icon.inf.taii.  iJ.fig.  7? 


Il  reiïctnhle  au  Buprefit  bronzé.  Les  1 
font  bronzées,  en  fcie.  Tout  le  corps  eft  cuivreux  , 
obfcur  cn-dclTas  ,  brillant  en-dcJTous.  La  tête  Si  le 
corcelet  font  un  pei|  raboteux  ;  on  apperçoit  fur 
le  corcelet  un  IIlloD  longitudinal,  peu  marqué  , 
peu  enfoncé.  L'écufToncft  petit  fit  arrondi.  Les  tly  très 
ibnt  rabotcufes  ,  fttiées  ,  entières  ,  alon^ées  ,  Bc^ 
pointues  à  leur  extrémité.  Les  pattes  font  cuivccufcs. 
Le  deflous  du  corps  cft  raboteux. 

Il  fc  trouve,  rarement,  dans  prefqae  toute  TEutope^ 
en  Rufite  ,  en  Sibérie.  J'en  ai  irouTé  deux  dart 
l'arfenal  de  Tonlon,  fur  des  pièces  de  Clièue  ve- 
aaes  du  Levant .  te  d'oii  ils  écoient  viaifemblablc^ 
ment  fottis. 

10}.   BuFXESTi  botdéi 

BirpBXSTis  marginata. 

Buprtfiis  elytris  inttgris  fuiiidentaiis  firiatis  v/- 
ridiius  ,  margiat  aurto  ,  corport  viridi-inaurato, 
Ent.  ou  kifi.  nat.  des  inf.  ^vtKiSTt.  Pl-j-fig-  ïi- 

Buprtfiis  amuleniayû^rà  oifcure  viridis ,  efytro- 
rum  margine  aureo.ÏA».  Mant.  inf  tom.i.  p.iti.» 
n<.  «7. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Buprefit  ludique.  Les 
antennes  font  d'un  noir  bronzé.  La  tête  &  I- cor- 
celet font  d'un  Tect brillant,  légèrement  pointillés. 
L'^ullbn  ell  arrondi.  Les  élytres  font  Ilriées  ,  prcf- 
que  bidentées  ,  vertes  ,  brillantes,  avec  le  bord  la- 
téral doré.  Le  defibus  du  coips  6c.  les  pattes  font 
d'un  vett  cuÎTreux  irés-britlant. 

Il  fe  trouve  dans  les  provinces  méridionales  ic  U 
France  ,  Ci  en  Allemagne. 

104.  BurEESTE  mftique. 
BvfKtsTts  rufiiea. 

Bupreltit  elytrit   imtgrit  firiatit  ,  viridi-tne»  ^ 
Gg 
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B  U  P 


B  U  P 


11  i\  trouve  en  Ptovcncc  ,  en  Corfc. 

9».  r-TRFSTF  ;:-.bcicn. 

U.:  -i  y.s  €  / .  ;  ■ .  s  I  -;  j  77:  .•:  jr  •  j  cup  'as  fufio 

r  ■■:.    I.  r.:.;     1.:-.    /:\  41.  —  Mu.-.r.  inf.    r 

j  .3.    ii'Z.  n°.  (.0. 

r  .fl   \i\  pju  plus  grand  c;!ic  le  B.:- 
c;.tL.  I  is  uiucnncs  foni  noircf  Ac  en  {\  . 
i-i'o:.Mc,  bion/éc.    Le  corccicc  »..■ 
ftii   rahoccux  ,  avec   une  ligne   !r 
tîcvic.  IijIj.  L'ccufTon  cft  lar^:':  5: 
crcs  îor.:  ftr:cc$  ,  un  peu  riboii*. 
lîc  pti:cs  caches  ou  points  crr,  • 
i:n  peu  coupce.  Le  defloij^ 
i\ni    «lune   couleur  cui\:. 
liatc. 

II  fc  trouve  dans  1  I:  ' 


,  lii.  ii^.  6S. 

"anJcur    moyenne  , 
..:  ,  avec  un  rtri*^  ^        ^ 
•I\trcs   font    cnriOi-^ 
cvtcs  ,  glabics     ^       j 
irénclL-es  ;  au     m  1    1 
{••  taclic  loiii^c-        r* 
l»o:d  cxt'.Ticui  .  X 
ont  noirâti c  s. 


s  CI 


icncal 


es. 


9f.  Bi*FjKF.STr  crc 
Bi'rKMSTxs  ex:^\.- 

But  n  (lis    t'y  fis    ; 
tkorjce  m»\ui'a  l-.:i 

B^rre!}i§  i'r:r-f:.'.: 
iSl.   /:'•   61, 


11  :wi\-:::. 

r 

le  ».r:p^  Ll;  i  > 

■ 

t .  -  j  : .  .^    :  . 

1  ■ 

1 
&  »•  •  1 1  »     «... 

C:  : 

ci    ..  . 

■ 

0 
-  *    é 

,  r 


I    >. 


:  :f.  T".  4. 

■  .  TiTiincs  font 

.  ,  d  un  vert  un 

' ,.  .  jv  La  tète  8c  le 

,,^,!  vré  arrondi.  Les 

'    .     ,''»ra  vert  bronzé  . 

.  .i.^p«- 

.    cw. d'Europe, 


1 
".  .1 


1. 


.' 


jiiii'î'''**!».  ^..  p^c*^  dote,  tris-biil!ant.  Lespacics 

,jfc  «»**•*"  "*  Ai.trùhc. 
u..riii>ii   binia.u!^. 

BMf'fi"    f-'y"''    inférer  imis   firitih  ^    mj.ulu 
•    ,>.  —  .Viw^.  /-«.;.  tVr.  /.'.  «ji. 


.   Air,    o:^   '^j 

J-jV-  79. 

■  -J.  Fab.  'i/'.   il/!  /t»»;?.  ï  •  / 
~M.»nt.ii:j.  tom.  i,p.  :8i.  t  .    f 

i<ur''t:R:s  ratarica  -■  r ^  ,  ovjcj  ^-.v.;  , 
: '; .Vi r/ j  canalid  i u:is  ,  ju.  . a  ».  ';:«■  t »•  -. j .•  / -  ' * 
l' AL  LA  s.  Inf.  Jtif,  p.  4Î4..  r.j.7.  û,iL.  ;.j.  >. 
I.  app.  p.  464.  n°.  j8. 

Il  cft  d:  crandour  movcnnc   **: 
antcr.ncs  Ion:  noires,    11:1  peu   m 
le  curcclcr    fwnr  noirs  éc  poitriiK 
noir  &  trcs-pcti:.  Les  clyirts  l'o:-.:  ::.:•'  .    . 
avej  deux  raies  lon^îU.:in»îîcs,«.n"oi.^. .',  . 
d'un  duvet  ccndic  :  i  ur.c  a'.i  nuiu>i  .  *.-..::  i 

« 

nient  de  la  baie  cxtûiciiic  a  1c\:;  .m     , 
de  la  future  ;  l'autre,  un  peu  pus    {-;-:i:l  , 
tout  le  lon^  du  bo:d  exc^i'.cui.  l.c  ^wilo.is  ô 
eftnoir,  avec  un  duvet  CLi.Jrè. 
Il  fe  trouve  en  Stbcitc. 

pti.  Bumisri.  cuivreux. 
Bi'r^rsTis  ci^frta, 

Buprefl-s  el%tris  Integerr'mis  ^  r^t)-.:..  1  .' 
fcdhris  ,  f.utelio  t^beri.uidrt  ,  t.v'fore  ...  ■» 
Lin.  Syji    nu:,  p.  0^1»   n^.  1. — Mi-:.  L- 

Jiupreflis  cuprta.lKH.  S%jl.   enr,  p.  m. 
— i?/7.  irj.  :oni.  i,p,  2»o.  ;.*.  48.  — Mar,:.  i- 

I.  ;>    iS;.  «•.  71, 

Les  antennes  font  noirâtres.  Tout  le  coiy^ 
vreui.  le  co:cih:  eti  lillc ,  i:n  pet)  cor.>f7 
ferrement  poincilU-  ,  avec  les  co:c-sdiIj:ts  ,  ci 
&:  rabsicux.  L'cLuflon  eft  arrondi  6:  e  c\ 
élvrvffjMt  ciiturcs ,  de  cooleur  de  cuivre  ai 
J         '^^%ks   formées  par  des  ponts  cnl 

I  ^^f  dcllous  du  corps  elt  cuivreux 
[  ^éc%  points 

II  cil  tl 

I 


nc<i.Ia  parti 


-    ^    JT 

« 

^^vc  dans  l'Améiique   Tcptentrionale  ^  la 

TT PRESTE  métallique. 

metalliqua, 

■'s    integerrJmîs ,  cuprea  ,  immacu^ 
•biisj  cabris, 

•id  quclc'5w/>r<ry?fchryfoftig- 

ivrcux  ,  très- brillant.  La 

-ct  cft  lifTc ,  pointillé  , 

'A  largeur  des  élytrcs, 

clytres  font  cn- 

nfoncés  ,  rangés 

'    raboteux.    Les 

La  partie  fu- 

.v-Efpérancc ,   d'où 


B  U  P 


âK 


a>i 


.  0-col. 

\.j  Us, 
is  integr's ,   cuprea  ,  thorace   lato. 
r.uc.  des  inf.  BUPRESTE.  PL  j.fig,  6é, 

.'.tcp.ncs  font  en  fcie  ,  noires  ,  cuivrcufes  à 
:  'i^w.  La  tète  cft  cnfuncce  dans  le  corcclet  , 
j.-ci  cft  plus  large  que  les  Hytrcs  &  pointillé. 
culFon  dt  petit ,  &  pi  lis  lari^e  que  long.  Les 
rrcs  font  entières  :  elles  ont  des  llries  très-peu  ^ 
rtjU'.'c^ ,  formées  par  une  fuite  de  points oblongs , 
enfonces.  Le  dcll'us  du  corps  eft  d'une  couleur 
eufc,  un  peu  bronzée  3  le  dcflbus  eft  cuivreux 

V 


trouve  çn  Barbarie. 

Bupreste  dix-points. 

isTis  decojiigma, 

is  eljtris  integrls  elevato-ftriatîs  fufcis  , 
\inque  fiavis,  Fab.  Mant,  inf,  tom,  1. 
i*.  47. 

iblc    au    Buprefte    chryfoftigmatc.    Le 

pointillé  ,   noirâcrc  ,    avec    un    reflet 

es     élytrcs  ont     trois    ftries   élevées  , 

es    fort    entières ,    noires ,    avec    â^t 

,  dont  les  deux  premiers  font  fo  itaircs, 

)nt  difpôfés  en  cercle.  Le   dcflbus  du 

noir  bronzé. 

dans  l'Autriche. 
TE  bariolé. 

sintegris  punSîs  Innumcrîs  flavis  , 
étfnjfa   étnea  ,  elytris  trincrviis , 


maculls  multtformîbusjymmatricisfiavîs.  Pal  la  s. 
Inf,fibir,pag,j^,  tab,  u.fg,  ij,— /r//i.  %,  append. 
pag,  719.  n^.  ^6. 

II  cft  de  la  erandcur  du  Buprefte  huit- taches.  La 
tête  eft  bronzée,  quelquefois  couverte  d'une  pouf- 
(tèrc  blanchâtre.  Le  corcelec  eft  bronzé ,  brillant. 
Les  ély très  font  entic:es  ,  pointues  ,  bronzées  ,  avec 
beaucoup  de  petites  taches  jaunes  s  elles  ont  cha- 
cune  trois  lignes  longitudinales  ,  peu  élevées. 

Il  fe  trouve  fur  Ic;^  fleurs ,  dans  la  Ruffic  méri- 
dionale^ près  le  fleuve  Ja'icus. 

II}.  Bupreste  moucheté. 

Bvp&ESTis  guttata,  , 

Bupreftis  viridi'CAru'efcens  ,  thorace  trîloho  m<- 
culis  duabus  aureis,  Ent,  ou  Hift.  nat,  des  inf.  Bi>- 
PRESTF.   Pi,  6,fig.  58.  tf.  è. 

Il  cft  un  peu  plus  grand  que  le  Buprefte  rubis. 
Les  antennes  font  noires,  un  peu  en  fcie.  La  tête 
eft  d'un  vert  bleuâtre.  Le  corcelet  eft  hflc ,  trilobé 
poftérieurcment ,  d'un  vert  i>leuâtre  ,  avec  deux 
taches  dorées.  L'écudbn  eft  très-petit  &  triangu-> 
laire.  Les  élytres  font  liffes ,  entières  ,  d'un  vert 
bleuâtre ,  fans  taches  :  elles  ont  à  leur  bafe  un  petit 
point  enfoncé.  Le  deffous  du  corps  &  les  pattot 
font  d'un  vert  brillant. 

Il  fe  trouve  à  Madagafcar* 

114.  Bupreste  (Illoné. 

BupRESTis  fulcata. 

Bupreftis  elytris  integris  ,  ohlonga  fufco^àneal 
thorace  elytrifque  fulcis  duobus  aibis, 

Bupreftis  canaliculata  oblonga^  crajftufcula  ifufcOm 
Anea  ;  thoract  elytrifque  fafcia  impreffa  alba  cana^ 
liculatis,  P  ALLA  s.  Inf,  fibir,  p,  6$,  tab.  D,  fig,  4. 

Il  eft  un  peu  plus  alongé  &  plus  étroit  que  la 
Buprefte  rultiquc.  Le  deuus  du  corps  eft  d'une 
couleur  noirâtre  bronzée.  Le  corcelet  a  une  ligne 
longitudinale  ,  enfoncée  au  milieu  »  5c  uiv  large 
fillon  de  chaque  côté  ,  couvert  d'une  pouflîère  vcr- 
dâtrc ,  blancnâtre.  Les  élytrcs  ont  chacune  un 
(Illon  longitudinal ,  vers  le  bord  extérieur.  Le  dcffous 
du  corps  eft  cuivreux ,  brillant  ,  avec  les  côtés 
couverts  d'un   duvet  jaune. 

Il  fe  trouve  dao$.la  Ruflie  méridionale ,  fur  les 
fleurs. 

ii5.^UPR£ST£  futuraf. 

BupKMSTfs  futuralis. 

Bupreftis  elytris  integer/imis ,  thorace  utrinquc 
impreffo ,  viridis ,  futura  aurea.  Ent,  ou  hift^  nat. 
des  'tif,  Bl?  PRE  s  TE.  PI,  6,  fig,  6x,  tf.  b. 

11  eft  à  peine  plus  grani  que  le  Buprefte  rubis. 
Les  antennes  font  d'un  vert  bronzé  «  en  fcie»   Le 

Cgi 


,.,,..  r..i./t.  ti.O  il.  %.,%:  îO. 


•  Uni 


Ï).B 


--,■.',  '.•t".é~>  ••■Jif.  pci!:'f    V  .lu^s.    ViLL.     £/.(. 

Il  (clRniliIti  un  peu  au  Buprtjlt  tubii ,  mail  il 
eU  un  l'.Li  plui  i^r^niJ.  Lci  ;knicr.iiïS  Coni  d'un 
l.\j  lotu.',  dvcc'k  picmtci  arcu':c  vtcc.  Tout  le 
tj.  i^is  >lu  cuipi  cil  ^ct; ,  pi'u  b.iiîiint ,  Uj^cicmcnt 
IjImiciii  ,  jvl-c  deux  >:sn.-t  '.jni^iiujtr J»,  obiVuict, 
fi,i  iii.;.ii..-.-s  ,  pj-j^:il.s  IJ;  kcoiti:;i[,  LVcuflun 
cii  p.'M,  iiuiif;tiLi:c  ,  Il 't  &  b!i-uàirc.  Les  i.'!v::c^ 
p,i,.>iT!<ir  tnikic*  i  ir.aiï  vue»  J  ]j  îoiir,: ,  l'ci:rirnii:J 
j4  ■!!■.  !ij;i:trni:r';  tr.i;c!-'c.  Le  Jv'îoji  Uu  corpi  3' 
I  -  p.t;;^  ùint  dun   vi.n    ir.-^-lxiiljnt,  avec   une 

i:,..(vilts   pclt'^iK  lires  font  un  peu  icnflt*ei, 

l;..JCje  f.tc  viMc.  Le  o.r.dtt  dt  rou?,e.Ufe, 
a^..  .!l-.ii  I:j;!;c>  ol.;, jr.s.  loiit  le  Jclloi»  JÙ  iwpt 
t!t  Ju:i  iuiij;c  Juii-,  nti  l«rii!4nt.  1  li  pjiîîs  ibnt 
vctics,  fjiis  udut  ,  fli  Ui  cuifl'ct  pulïéiicuccs 
kv!   finiplts 

.<  Ji  tinuvr  a!ir<rT 'Il minent  cet  infi-cte  far  une 
II-  ■i.TJS'ie  t:ii.-<lcvr.-,  i  l'iftdc  t;c-:uî,  en  l'ro. 
s.':. Il'  ,  vers  lj  titi  di;  Juin.  11  le  ttouve  j'.illi  ta 
(  .i^-ihic.  Il  ville  avec  Ij  |!u^  gijnde  Ughctû  li'uuc 
l'.ii.'.e  j  rauiic. 

I  I-.    rvmtSTI     IUl'II. 


\.-.,,-r  ';./«.  L..S.  .\ï 


•"•-■;■■'•'■ /■JJ-  " 


;»...; 


/*.- 


■>.UdAX,  (i/^f^i;.  i./-.iSj.< 


B  U  P 

....  fl/:;».  Crrwr   /:/:  /û-r.-.  i,F-  ix-.F'.X.fii.  î- 

L>:  RKlntd  :ul<ii.  Gïoii.  ii. 

Ih-relh  r.Vj.:«r.;.'j.  ic»:iANK.  Lr.!,rr..  i-.f.  -•- J. 
«(."■(. 

C.K-.j..}  r!.i:'.i^i.  FOI'RC.  Er.l.  fjr.  I.  f-^-  3J. 
K'\  4. 

Leecrps  de  ce;  ii;ûi:li  cfl  tm  peu  dpiiti.é.  If» 
antennes  Sont  noires.  La  ti:c  cil  cliaj;rint  e  ,  d'un 
Vire  doré.  Le  cort'Lli.t  c[\  chajitIrL  ,  d'iin  m.:î 
don' ,  avec  diiit  ligne!  lonptudinales,  aifei  lati;;' . 


i>bki 


clip 


oblli 


l'ont  inri.rc^,  clugrin-j.î  ,  ohCLurM.  Le  delfoûs  du 
l'orps  Si  Icl  fitKi  l'ont  d'un  Touçre  cuivreux,  ttï^ 
brillant.  Tout  le  corps  ell  U'^tTvinciii  puSeûent. 

II  fc  itnuve  en  France  ,  en  Lï'pa^ne ,  eo  Itaîic ,  cb 
Allemagne  ,  l'uc  les  buiifons. 

iil.  B'.'mESTi  oblong. 

Bupfjlit    tlytrit  ir.trgtrrinth   lintjriiut   «.ut.-- 

Bupit/li$  juncea  /inêjrii  diio-a'f'.i  ,/■.!■:,■**  r»-». 
rj.-ij^ut  fi>Jj  r.»,j\j.'j  ,  ty.tit  li-.ij-i--iwr:  -.^l.t, 
tongiliiiiii,:liur  Ih^r.vtxii  ,  oâr-jis.  I'allas.  l~~j. 
fii.p    6[.  fji.  D.  ifi".   f. 

Le  corps  de  cet  inTcklc  cft  alimcé  ,  ptef^ue  li- 
néaire ,  d'un  non  bronzé,  peu  tviliant  en-Jcllns  . 
noir  Se  tr^i-luifanc  en  dclious.  Lj  tête  cil  eut'j-c.e 

oblonj;  a'j  milieu  de  l'a  partie  rupécieutc.  Lis  i.'\t:el 
font  cniiLr.'S,  puu'tucs  a  leur  citr^'niité,  l:ni.ai:cs, 
avec  une  ligne  lon-'iindinile  ,  cieïéc. 


II  fe  t: 


E  aux  Indes  oriï:i:a' 


II*.    PiPRI! 

Bkf  t;}:i   /ir.iJ'ii  ai'otgu  mui':no-ir,ej  ,  ih.rjn 
pofti.e  :  i.vi-v.  tat.  o^  /lîji.  lut.  mi  itj.  lifiiitii. 

iftr-f/f.j    litiarit.   LiM.    S)'i.   itJt.   pjg.    C*i. 
r.'.  1». 

c./.;;4  ,    fA.-..j    .JV.-.r/i   .     î*..j.r    -i.../..    f  o  f  .» 

/■./f.i  .  Di»..  .Mim.  foii.  4.  fjj.  IJ-.  i"».  (.'iV, 
I-.  A-  1'- 

<  it  irlcLlc  eft  ainngé,  prcf.y.ie  |lni.:i:t.   Let  atH 

li'liMi  i  U  par^e  liipér:eutr  :  ell-  ell  b-onice  A;  mé- 
Ln;;.  i-   ■'..:  i;iim:!>-.   Le  cor.-elct  ell  ratmieai  .  mé- 
■.mI'.  rn:  1<V    pt.ltvri.uî^tncn;  ,  Stoni*    &  1 
ilc  i;ri.;!::e.    IV.ulI^ii   eft  petir  &  (iianj-nU-re.* 
ilyiic^  i»:'t  aloiif^res  ,  ininrel  i  leur  ciiT^tnif^,  ~ 
uci  d  e  iongiradualc  ûetie ,  t 
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mélangées  ie  grisâtre.  Le  delTous  ia  corps  &  les 
pacces  font  d'un  ooii  bronzf. 
Il  Ce  trouve  à  Caycnne ,  à  Surinam. 

tio.  Bupreste  onde. 

Bt'rxgsTis  unajta. 

Baprefi'is  vlridi-tnea  ,  elytrls  intcgns  apUe  ohfm- 
rit  :  firigh  utdalh  alois.  Fab.  Mjic.  inf.  lom.  \. 
pog.  i8t.  n*.  64. 

Il  relTcmblc  bcauconp  au  Buprejie  de  la  Ronce. 
U  (êtc  &  le  torcclct  font  bromes  ,  btillaQS,  fjns 
lacbcs.  Les  élytres  (bni  entières  ,  d'un  vert  bronzé  , 
aTec  (iue1<]ues  lignes  tranfverfales  peu  m3r<{uées  , 
blanches  à  leur  Dafc  ;  elles  font  noirâtres  vers 
reiirénnitf  ,  avec-  des  lignes  tranrveifales  blanches  , 
aitmilcs,   tris-ondées. 

Il  fc  trouve  en  Allemagne  ,  te  rarement  aux  envi- 
rons de  Paris. 

m.  Bupheste  de  la  Ronce. 
Bi'etrsTis   Rubi. 

Biiprtfiit  nigrj  ,  elytris  fafciis  cinereU  unda- 
Uxit.  Ent.  ou  hifi.  nat.  des  inf.  Bupreste.  PI.  4. 

Btiprefih  Ruii.  Lin.  Syfi.  nal.pag.  6S1.  tIq.  T+. 

BuprtftU  Ruii.  ÎAB,  Sy/I.  enl.  pag.  11  j,  «o, 
JO.  —  Sptc.  inf.  tom.  \.  pag.  180.  n°.  4^-  — 
Ma»t.  inf.  tom.  i.  pag.   iSt,  n°.  66. 

Buprefiis  Ruii.  Petag.  Spec.  inf.  dilui.  p.  ij. 
«■.  m. 

n  c(t  de  la  grandeur  du  Buprtfie  rubis.  Le  corps 
tft  pieraue  cylindrit[ue  ,  noir  en  delTus  ,  d'un  noir 
btoozé  luifant  en  deilous.  Les  antennes  font  noi- 
lej ,  en  fcic  ,  guèrej  plus  longaes  que  la  tite.  Le 
Eorcelei  eft  chagriné.  L'écuflbn  eft  bronzé  ,  en  cœur. 
Les  élytrcs  font  chagrinées,  cntièies ,  prcf^uc  en 
lac  ,  avec  quatre  lirnes  [ranfvcrfalcs  ,  ondées,  noi- 

ots.  Les  pittes  Toai  d'un  noir  bronzé. 

11  fe  trouve  danî  les  provinces  méridionales  de 
la  France,  fur  les  feuilles  de  Ronce. 

111.  Bupreste  floué. 

BnmmtTis  Jînuata. 

BKprtfiit  tlytris 
co-port  tint 
■^  inj.   BOPKESTE.  Pi.    lO.JÏg. 

iflcmble  beaucoup ,  pour  la  forme  &  !a  gran- 

au  Btprijli  deux-points.  Tout  le  dellus  du 

■afieil  d'une  couleur  un  peu  pourprée,  obfcure. 

'ovx  d'un   noir   brame,   La  rêie   eft 

chagrinée,  avec  une  ligne  longitudinale 

Le    corctlei   eft  ^légèremrnt   chagriné. 

ftâaox ,  large  Se  cjuarië  à  U  bafe , 
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tiu 


itegris  pun^atii  purpurafcen- 
f  fuitîis  *nto.  Ent.  ou   kifi. 


avec  une  ligne  tranfvetfalc ,  enfoncée.  Les  élytreï 
font  légèrement  chagrinées  s  elles  patoiSeni  entiè- 
res ,  mais  avec  la  loupe  on  voit  l'eiirémiié  un  peu 
en  fcie.  Z.C  d^llous  du  corps  eft  bronzé,  bnilanc. 
Les  pattes  font  bronzées. 

J'ai  trouvé  cet  infefle  en  Provence  ,  fur  diffitenj 
arbtes  fruitiers ,  dans  le  mois  de  juillet. 

llj.  Bupreste  penfif. 

Buprtfiis  mediiabunda. 

Buprtfiis  tlytr.t  tnugrïs  fafco  nit'idls  ,  eapiti 
tkareceqiit  cupreis  ,  corport  t.nco.  Ent.  ou  kifi.  imt. 
des  inj.  Bupreste-  PI.  10.  fig,   107. 

Buprt^is  meditaiurda,  Fab.  Mant.  inf.  tom.  i* 
pag.  1B5.  n".  So. 

II  rertl-mble  au  Buprtfie  vert ,  mais  il  eft  beau- 
coup plus  grand.  Le:  antennes  font  d'un  vert  bionzé. 
La  tète  &  le  corceict  font  d'un  rouge  cuivreux, 
brillant*  Les  côti's  du  corcelet  font  un  peu  dépri- 
més. L'écuiîbn  eft  court  ,  très-large ,  (inué  poilé- 
ricuremeot.  Les  élytres  font  bronzées  ,  pointillécs  , 
entières  à  leur  extrémité.  Tout  le  dclTous  du  corps 
Si  les  pattes  font  d'un  vert  cuivreux  ttès-btillant. 

II  fe  trouve  dans  l'Amérique  feptcntcionale. 

114.  Bupreste  batbareftiue. 

Bur»esTis  iariara. 

Bapreflii  elytris  iniegerrimit  ful>Jiriatis  fupra, 
i,nta,  fubcùs  cupna. 

Buprtfiis  itiioior.lAS.  Mant. inf  tom.  i.p.  iS}. 
n".  7j. 

11  eft  pciir.  La  t£tc  St  le  corcelet  font  lilfes  , 
broniLS.  Les  élytres  font  entières,  prefquc  ftriées  , 
bronzées  ,  fai-s  taches.  Le  dcflous  du  corps  eft 
cuivreux. 

11  fe  trouve  en  Barbarie. 

M.  Fabric'us  a  donné  le  nom  de  hicolor  à  deux 
efpèces  difiérenies ,  ce  qui  nous  a  obligé  de  changer 
celui-ci. 

Ht'  Bupreste  pcâoral. 

BotRESTis  ptGoritiis. 

Bupre^it  tlytris  integris  nigtr  ihoracis  marginiiut 
pttiiBoqae  fiavis  elytris  iaji  tellateis  fafciisq'jt  tribus 
fiavis,  Ent.  ou  kifi.  nat.  des  inf  Bupreste.  PI.  9. 
fig.97.a.i.  , 

Il  relfemble  au  Buprtfie  ncufraches;  mais  il  eft 
un  peu  plus  petit.  Les  ar.tcnnes  font  noires,  un  peu 
en  fcie.  La  tèic  eft  noire  ,  avec  deux  points  ronds  , 
jaunes  fut.leftont.  Le  coceeler  eft  noir,  avec  les 
bords  latéraux  &  le  bord  antérieur  jaunis  j  le  jaune 
du  bord  latéral  eft  un  peu  interrompu  ,  &  celui 
du  bord  antérieur  l'eft  davantage  -.  on  voit  ua  point 
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:i  fiance,  en  Allemagne. 
LSTE  du  Saule. 

eJytris  integerrimîs  vîrldis  nîtens  ,  ely^ 
»'  ,  bafi  viridibus,  Ent.  ou  hifi.  nat.  des 
.  KEbTF.   Fi.  1,  f^,  i^.a.b. 

mllis  Sa'icis  el)tr's  integerrimîs  viridis  nitens^ 
cris  aureis  bafi  viridibus»  Fab.  Gen.  inf.  mant, 

157.  n°.  4»-42. 

fAEFF.  Icm.inf^tjb,   ^i,fig,ii. 

prcjiis  àaiicis .  V 1  l L .    Ent ,  tom.    i  •  pag,  337. 

S, 

efTcmbl:,  pour  la  forme  &   la   grandeur,  au 

fie    nitidule.    Les    antennes    font    d'un    noir 

;re  ,  en  fcie  ,  de  U  longueur  de  la  moitié  du 

cr.   La  tète  cft  verte  ou  bleuâtre.  Le  corcclcc 

rt  ou  bleuâtre,  avec  deux  taches    d'unsblcu 

Les   élycres  font  ent»crcs ,   pointillées ,  d'un 

ci.ivrc'jx,  avec  la  bafe  d  un  vert  doré.  L'é- 

tll  triangulaire,  obfcur.  Le  dcflous  du  coips 

pattes  (ont  d'un  vert  bleuâtre,  luifant. 

c   trouve  en  Fiance,  en  Allemagne,    fur  les 
:,   Je  r^ii  trouve  fréquemment  en   Provence, 
Hcuis  des  plantes  chicoracécs. 

.  B'- PRESTE  nitidule. 

? RESTis   nitiduia, 

'refils  clytris  integerrimîs  y  tho^'ace  marginaio 
ut  deprt:jfo  ,  corpore  viridi  nitiào.   Ent,  ou  kifi, 
es  inf.  Bi  PRESTE.  PL  ii.fig,  111.  a,  b, 
'refiis  nitidiJa,   LiN.    Syft.   nac.   pag,    661^ 

m 

•refiis    nitiduia.   Fab.    Geri,  inf.  mant.  pag» 
—  Spec,  inf.  tom.   i.  pag,  i8l.  n^»    58.  — 
.  iif.   tom,  î.  pag,  184.  n®.  87. 
lAEPF.    ïcon,  inf.  tab.  $o,fig,  7. 
refiis  nitiduia,  ScHRANK.  Enum,  inf  aufi,  n^, 

tft  deux  fois  plus  petit  que  le  Buprefte  rubis, 
ircnncs  font  vertes  ,  prelque  de  la  longueur  de 
iiic  du  corcelet.  La  rête  eft  légèrement  iha- 
:.  Le  corcelet  eft  chagriné  &  preique  aufll  large 
es  tlytres.  L'éculfon  eft  oblcur,  petit,  trian- 
c.  Les  clytres  font  entières  ,  légèrement  cha- 
:s.  Le  deiibus  du  corps  &  les  pattes  font  d  un 
ïnl.anc  ,  un  peu  dore. 

fe  aoavc  en  Europe.  Il  eft  affez  rare  aux  envi- 
ée Pans. 

}•  BuPEisTE  quadripon^ué. 

9fmmSTis  quadrîpunâata. 

Ipl^tf  th/iris  itite^errimis  punSiatîs  -,  thorace 
imprejjis  y  corpore  obfcuro,  Ent,  ou 
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hifl.  nat.  des  inf.  Bupreste.  Pi.   10.  fig,    117. 
a,  b. 

^upreftis  quadripunBata^  Lin.  Syft,  nat.pag.  661. 
n?.  Xi.  —  taun/faec.  «**.  759. 

Buf  refiis  quadripunciata.  Fab,  Syft.  entom.  pag» 
m.  «**.  36. —  Spec,  inf,  tom.  i.  pag.  i8i.  «<>. 
50.  —  Mant.  inf.  tom,  i.pag,  183.  n^.  75* 

Bupreftis  fuhviidi-nigra  ,  thorace  punHis  quatuor 
imprejfts,  Dec.  Mem.  tom.  4.  pag.  134.  w°.  8. 

Bupreftis  quadrîpunciatata.  Schrank.  Enum.  inf 
auft.  n°.  ^66. 

Il  reiTemble  ,  pour  la  forme  &  la  grandeur,  au 
Buprefte  des  Ombelles.  Tout  le  corps  eft  noirâtre  , 
fans  taches.  Le  corcelet  a  quatrex  points  enfoncés  , 
placés  fur  une  ligne  tranfverfale.  Les  élytres  fonc 
entières,  trcs-légcrement  pointillées. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris ,  &  vers  le  nor8 
de  l'Europe. 

134.  Bupreste  des  ombellifèrc^ 
BurRtSTis  umbeilatarum, 

Bupreftis  elytris  integerrimîs  ijtvihus ,  corpon  obf- 
cure  cupreo  immacuiato,  Ent.  ou  liift.  nat.  des  inf 
BUPRESTF.   Pi.  ^.  fig.  i$.a,  b, 

Bupreftis  umbeliatarum.  Fai.  Mant.  inf  tom,  i* 
pag.  183.  n^.  74. 

Il  reiTemble  entièrement ,  pour  !a  forme  &  lagraa* 
deur  ,  au  Buprefte  quadripondué.  Tout  le  deflus  du 
corps  ed  chagriné  ,  d'un  noir  bronzé  ,  peu  luifant; 
le  deifous  eft  d'un  noir  bronzé  brillant.  Les  anten- 
nes font  noires ,  un  peu  plus  longues  que  la  moitié 
du  corcelet.  Les  élytres  font  entières. 

Il  fe  trouve  en  Afrique  ,  fur  les  fleurs  en  ombel- 
les ,  félon  M.  Fabricius.  Je  l'ai  trouvé  fréquemment 
en  Provence  ,  fur  différentes  fleurs ,  plus  fouvent  fur 
celles  des  plantes  chicoracées, 

1 3  j.  Bupreste  difcoïde. 

BupRESTts  difcoïdca, 

Bupreftis  elytris  integrîs  ànea  viliofa ,  efytrorum, 
difco  teftaceo.  Ent.  ou  kift.  nat.  des  inf  BuPREsra^ 
PL  7.  fig'  ^5.  a.  6.  & pL  10.  fig.  6^.  c, 

Buprcfiis  diofcoïdea.  Fab.  Mant,  inf  tom,  i.p, 
184.  n^.^o. 

Il  eft  deux  fois  plus  petit  que  le  Buprefie  neuf- 
taches.  Les  antennes  font  noires.  La  tête  Se  le  cor- 
celet font  bronzés  &  légèrement  velus.  Le  corcelet 
eft  aufli  large  que  les  élytres.  L'écuflon  eft  très-petit. 
Les  clytres  font  prcfque  en  fcie  ,  ftriées  ,  pubefcen- 
tes,  bronzées,  avec  le  difquc  teftacé ,  finué.  Le  def# 
fous  du  corps  eft  bronzé ,  brillant.  Les  pattes  font 
d*un  noir  bronzé. 

Il  fc  trouve  en  Provence  &  fur  la  côte  de  Barba- 
rie ,  fur  diAércntes  fleurs. 
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^  •   %»i»S 0 


-ta  «  .  ..fcj.'cAi/ .  ^'jrpQrt  viridi  tipitgato,  Ettt» 

. -.    .^•.    j --rj.  !5\SfAkSTi.  Fi.  ll./^.  li>4*^«^* 

•^^   »,  i*  V.  ia-^.  Lis.  Syjt*  Mat.  pag.  ééj.  «**• 

i^^'..,^iii  v../«if.f«  F  Al.  5v'7.  ent,  pag,  ii|.  n®. 

«,  u»  w,  .«<«  » .  •  Ui^cupreus  ,  Uvis  ohhngus,   Gi or F. 
*'4, .    Vi«.  i-  rJjf.  117.  «*.  f- 

;;  K.twtwftiJ  \crt  aloDgé.  GiOFf.  /^. 

If^^jih  \:ridis  nhida ,  corpore  eiongato^  efytris 
«>  d^wi  ij^^  fijhris  inttgerrimis^  Dïc.  Mm,  inf,  tom, 

i>«  ^r,/'  vrrr  alongé ,  alongé  ,  d'un  vert  luiCint , 
à  «riuis  étroits  9  chagrinas  »  &  arrondis  au  bout.  Dec, 

ScHAEFF.  U01,  inf.  tah,  €7.  fig,  y.  6. 
MordcUa  rofacea.  ScOP.  Ent,  €arn»  n®.  I90. 
Buprtfiis  viriais,  Schaank.  Enum,  inf,  auflr,  n^. 
567. 

Il  c(l  deux  fois  plus  pcric  que  le  Buprefte  deux- 

rdints.  Tout  le  coips  cft  vert ,   verc  bronzé ,   ou 
ronzc ,  plus  brillant  en  dcfTous  qu'en  deflus.  Les  an- 


vc  file  cniVncfc.  Les  élytrcs  font  clugrinéis  »  lincai- 
rLS,  tiès-iigcrcment  en  fcic  à  leur  exircnutc. 

II  fc  trouve  dans  prefque  toute  l'Europe ,  fur  dif- 
férentes âeurs.  Il  e(l  au/Ti  très-commun  aux  enviions 
de  Paris  »  dans  les  chanuers. 

1 37.  Bit  HE  STB  âtrc. 

BurKtsTii  atra, 

Buprtjlis  tlytris  integirrtmîs  fidiineariius  punc- 
tûtis  ,  thoraci  difitxo  ,  corpore  air0  dongatQ,  LiN. 
JÎA'yL   /léir.  pjg,  66\,  n^.  16, 

Bur^eflis  atra  eiyrrîs  integtrrimis  linearibus ,  fo-- 
fori  t/ongdio  atro.  Sjft,  en:,  pag,  115.  «*•  40.  — 
6/r:.  l'y.  raw.  I.  fj:;,  18  X.  /x'\  5^, .— A/jf:r.  inf, 
tom.  I.  fJ/».  184.  «*.  85. 

Buprijlis  acuminata  «i^ra ,  elytns  pumâatis  pon< 
a^umin^tis  ,  t>:o'd,€  /évi,  Dec.  Mém,  inf,  tom,  4. 

pjg.  Ml'»*-  r. 

B--v"f,^'  ^  ''**''  pointus  noir ,  à  éruis  clia{;:iiu-> 
pori'Tiis  jii  S^'.it  &:  a  coicclc:  uni.  Pic    /^. 

Ui-i^'jii  /;  rj'.J.  Si  H  R  an:;.    £ii'.i.   11/.   •:r^'?r. 

11  fclFcmbli:  beaucoup  a«  Buprejli  vctr  >  dont  il  j 


n'cft  pcat-êrre  qu'une  variété.  Tout  le  corps  c 
noir  un  peu  bronzé.  Le  corcelet  eft  légèremcr 
grinc ,  auili  large  que  les  cly très  :  ccLcs-ci  ibc 
rcment  chagrinées  &  cnticres. 

Il  fc  trouve  en  Allemagne. 
158.  BuPAESTB  «lancé. 

BufRESTtS    fidtJ, 

Buprrftis  elytris  integerrimis  linearitus ,  i 
e!ongdto  jureo  nitido.  Fa  s.  Mant»  inf,  tcm 
1S4.  /i*.  84. 

Il  refremble  au  Bupnfic  âtrc,  mais  il  cil  ptu 
&  tout  le  corps  cil  d'un  noir  bronzé  «  brillan 

Il  fc  trouve  en  Allemagne, 

1^9.  Bupreste  bleu. 

BvFKESTts  cyanea, 

Bupriftis  elytris  integerrimis  r:.goJss  y  co'po 
neo.  Fab.  Syft,  ent,  pag.  11^.  n*.  41.  —  Sp 
tom.  i.pag,  i8i»ix<'«  61,  — Afjîr.  inf  :om» 
184.  n?,  yi. 

Il  reilcmble  ,  pour  la  forme  &  la  grande 
Bup'-iJIc  vert.  Tout  le  corps  cft  bleu ,  Ijifa 
yeux  fculs  font  tcftacf s. 

Il  fc  trouve  en  Allemagne. 

140.  Bupreste  échancré. 

BurRiSTts  emarginata. 

Bupreflis  e'ytr's  integerrimis  ^  £nea  !ine.r 
pite  fuicjto  fuhemarginato.  Ent,  ou  hiji,  .ij;. 
Bupreste.  F/,  lo,  Jig,  1*6. 

Il  cft  deux  fois  plus  petit  que  le  Bupreflc  v; 
antennes  font  d'un  noii  bronze.  Le  corp^  cl 
gé  ,  linéaire  ,  entièrement  bronz-i.  La  u  :c  e 
fondement  liilonce  ,  &  elle  paroic  comme  cvl 
antérieurement.  Lecorcclcca  deux  Vçt\zs  :r. 
falcs,  cnfoncccs  ;  il  cil  un  peu  lobJ  poltcncu: 
L'éculTon  cft  petit  5c  triangulaire.  Lc^  c!-.  :: 
pointillées  ,  cnticres.  Les  pattes  font  Je  la 
du  coips. 

Il  fc  trouve  aux  environs  de  Taiis. 

141.  Boprfste  nain. 

ByrnrsTli  miiurj. 

Btip  *'efiis  elyl'.s  in  tig  t  rn  m  ;  j  /l  /I  ;  /  /?  '.-'i;  ;  / 
cir.e'eis  ,  co-pore  Aieo,   En.  ju   hi'i,  n^:,   . 
BiTKisrr.   ÎV.  1.  pg,  14.  a.  ?, 

Ih.p''f^is  mintita  flyrns  iiteferrim's  fjr.k 
fCjîs  ,  .'hif-j^i  J„p:-i!*i'0  !é\i  é'zej.  Lin.  3^ 
p^tg,  ^^^.  n^,  i;.  6*  «*.    14.  —  Faun,  Jù 

7^3. 
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B  U  P 

Bnnfiii  minuta  t'ytrh  i 
ngofis  \  thorace  fiihintobo  Uvi ,  eorpore  ovaiD  r.ig'O. 
t*».Syfi.  eat.pag   tij.  n».  [8.  — S>«.  inf.  lom. 
r.  pig.lt  t.  n'.  Jj. — Uitnt.iitf.tom.  i.pag.  i8). 


Uii 


Cutujui  fufco-eupreut ,  tiianealarii ,  fafcih  undu- 
viIlofo-aliiidis.Gt.oii.  Inftom.  l.pag.  ni. 


Le  Richard  trun^aiaite  onde.  GeOff.  li- 
Bupreftii  mittutt.  Schkane.  Enum.  inf.  aufir.  a". 
17». 

Ciicujat  mtnatut,  PoURc.  Eut.  par.  i.pag,  }4. 


II  cfl  pcdc  8c  il  a  prcfquc  une  forme  iriangulairc. 
Ln  anicnoes  Coni  noirâires.  La  téie  c(l  bronzée , 
bnllance.cuCbnc^e  à  faparàc  ant^iieure.  Le  cote c- 
kt  eft  bronzé ,  un  ptu  violet ,  preftjuc  lobé  pofti- 
ncnrcment.  L'iiculloo  eft  tiès-pctît.  Les  élytres  font 
CEÛèies  ,  nn  peu  bolTucs  à  kur  biU  latérale ,  d'un 
Boit  bleuâtre  ,  avec  (juatic  lignes  cranCvei Talcs,  on- 
^et.  cendrées,  Ledeflbus  du  corps  Se  les  pattes  font 
iva  DOÏt  bronzé. 

On  le  tiouTC  dans  prcfque  toute  l'Europe  ,  fut  lei 


#4a.BurKEtTB  pygmée. 


Bupnfiii  etytrii  inttgris  cyaneis ,  caphe  thoraet 
nitneitnitidJi.Ent.oitkifi.itat.dtsinf.^Vtt^ZiTt 


B  Y  R  ^41 

Bitprcfùspygmta,ïi.B.M.ani.iaf.  tçm.  i.p.  i8j. 
«».  7». 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Bupreftt  nain.  Le  corp» 
eft  large  &  attcz  court.  Les  antennes  font  ncite;. 
La  tête  eft  cuivreufc,  légèrement  /lllanéc  améneu- 
retnenc.  Le  coteelct  eft  cuivreux  ,  un  peu  !obé  pof- 
L'écufToQ  eft  trcs-pctit.  Les  élytrcs  font 
quécs  de  points  enfoncé t ,  &  d'unble» 
luifaot.  Le  dclious  du  corps  &  les  pattes  fout  bronzés. 

Il  fc  trouve  ea  France  3c  en  Baibaiie,  fur  iiSia 
tentes  fleurs. 

14).  BornESTB  pédiculairca 
BurmiTtt  pedieularis, 

Buprtftii  ttytris  iruegtrrîmit  vi^laeeis  ',  eOfpu$ 
nigro  nitido. 

Bitpreftis  ^ypax^  aigrit  nitrda  ,  tljitrij  etruUo- 
violactis  nitidiffimis.  Dec.  Mim,  inf.  tom.  ^.pag, 
IJ7-  «*-4. 

Bupreftc  nain  doÎi  luifant,  à  étuis  d'un  bleavio' 
Ict  trés-luifaot.  Dîo.  /i. 

Il  n'cft  guère  plus  grand  qu'une  Puce',  La  létc  , 
le  corcclci  3c  le  dcflous  du  coips  font  d'un  noir  tris- 
luifani.  Les  élytrcs  font  entières ,  terminées  en  poin- 
te ,  d'un  bleu  violet  ttès-luifaut.  La  partie  fnpéiieuctf 
de  l'abdomen  eft  d'un  vinlct  foncé. 

II  fc  noare  à  Surinam. 

BYRRHE.  ro:(ci  BiR»Bri4 


P^.  Km.  éet  ïnftâu.   Tm.  r. 


«4» 


Vp^ADELlE-  Dam  Ici  provîncci  m^ndionalei  Je 
U  Fr.iuc,  on  Jun  c  le  num  de  CjUtt.e  i  une  kcic 
n.ii  .i.tu-'iK  le  bleJ  rcoferm.-  dant  les  grCDicrs  ,  Se  en 
ronut  h  l'ubtiance  farir.cu'î:.  On  a  beaucoup  eher- 
ehi:  a  rtcurnoîire  aqiict  !;entcti'infcdcsapparienoi[ 
Ui'.i:  laiv:  aallî  uuilibic.  M.  l'abbé  Rolier ,  djns  fon 
(o.r*  dj;^;i;u:[uN  ,  nou*  fournir  trèl-pcu  de  eon- 
ttb).Ui]<:cî  lut  let  objet,  (iioifju'il  donne  une  def- 
tri  :ion  trci-JÉ:ai'lcc  de  la  Urve.  On  [rouve  dan 
Us  m-'moiicï  publiés  pjr  !a  l'ocivci  royale  d'agrtcul- 
tu.-.*  de  Pari-;,  irintelhc  du  ptiniempi,  1787,  quel- 
q  ics  ob.eivaiiuiis  de  M-  Donhe  D.  M.  fur  plufieuii 
i:ilcdci  nuiiiblti  au  bieJ  &  a  la  luiernc,at  parti- 
culK-rcmeni  lur  U  CndelU  ,  iaat  il  a  fuivi  le  dcvc- 
loppemcni.  Il  patoît  avoir  VL-MuMcmeoi  trouve  & 
reconnu  rinfcdc  paifait ,  cju'il  rapporte  avec  (ai fon 
l'i  Ttntbio  Mjuritaniciit  de  Linné  :  mais  c'cd  U 
Chevrette  brune,  Pijiycirus  ,  no.  f .  de  M,  Geof- 
froy ,  Si  non  point  le  Tcncbtion  i  ftries  liilés  de  cet 
Ku^.-iii.  M.  Dorthc  a  Tans  duutc  icmpli  Ton  objet  ; 
nais  il  feioii  à  l'ouhaiivr  que  l'on  eût  plus  de  lumiè- 
res (\ir  U  larve  e  le-tiicmc  >  que  l'oa  pût  fjvoir  C\ 
)'u:ufen  di'pofé  dam  le  bled  recueilli,  ou  fur  fa  tis;e , 
vu  même  li  la  Urve  l'y  iniroduic  :  objet  ttci-clicn- 
iiel ,  riii-uiilc  à  connoitrc ,  &  encore  ttcvpeu  connu. 
Nous  ne  pouvons  que  foUicitcr  la-delFui  l'aiteniion 
des  pcrfonnei  jaloaûs  d'mllruiic  les  auucs  aucAnt 
que  de  s'inlliuiicel]cs<incmci. 

11  paroît  que ,  dans  l'intérieur  &  le  noid  du  royau- 
me ,  le  ^lain  n'ell  pas  eipofé  aui  ravaf^es  de  ces 
laivel.quoi.iu'on  y  trouve  l'infedc  parfaii,  fut-toui 
à  Pari*  ,  où  il  ell  alîci  commun  en  prinlcmpi ,  fous 
l'icorcc  des  troncs  moiii.  Comme  l'hirtoitc  de  la 
hrve  cil  liée  &  appartient  a  celle  de  liofeile  par- 
fait i  comme  i.;:ui  lui  avons  tiouvé  des  earaâères 
allez  distingués  pour  devoir  en  fortncr  un  genre, 
noui  renvoyons  au  moi  Tiogollîre,  poui  tous  les 
d-.iaili  qui  peuvent  conmcinet  3;  l'inlcâe  &  la 
ùve. 

CALANDRE.  On  a  donné  ce  nom ,  dans  qnelqaet 
ptoviniei  Je  la  hrance.àla  larve  duCharanfoD  qui 
a::aque  le  gtain.  ^oyi  Ch*«anion. 

CALIGUS  ,  Oii<;(».  Genre  Jinfe^es  Je  Uclade 
Ir.iarr.ifi'j.-J  ,  «'labïic  pat  M.  Othon  FréJétic  Mill- 
ier.   »'ii^*;  MOHOCH   Se  tMOMOSjTKaCA, 

CALLinir  ,  C"-//(nii*.  Genre  d'inft3cï  de  la 
lidiiL'iie  iV.tion  de  IO:Jic  des  Coléoptères. 
In  CL:s4ai  [cilcubkut  un  peu  aux  Capticoinei. 


Ils  «nt  le  corps  alonfré ,  les  a'-rennes  filiforme* ,  alcx 
longuet ,  les  yeui  un  peu  échancréi  antéiieurcflicat. 
le  cotcelcr  artoo  Ji ,  quelquefois  globulcui ,  rarcmcnE 
épineui ,  entin  les  rarFes  eompolei  de  ouatic  aiudci , 
Jont  le  dernier  ell  allez  giand  Se  bilôU. 

Ces  infeâes  ont  été  placés  parmi  les  Çapttcoroe* 
Se  les  Lepiutei ,  par  Linné.  Ils  forment  la  feconie 
Se  la  croifième  famille  des  Leptures  de  M.  Get-f- 
froy  ,  Se  la  quatrième  famille  des  Capricornes  de  De 
Cccr.  Fabticius,  d'après  la  forme  des  parrics  de  U 
bouche  ,  a  trouvé  à  propos  Je  les  f^partides  Capri- 
cornes Se  Jes  Leptures,  Se  J'en  faire  un  genre  toiu 
le  nom  Je  Cd/lidium. 

Les  antennes  filiformes  ,  ud  peu  fétac^et ,  m(i~ 
rées  à  côté  J'une  léjièie  éciiancru'-e  qui  fe  trouve  à 
la  parric  anci^rieurc  Jes  yeui ,  dillingueni  l:s  CjUi- 
àits  des  Capricornes  ,  des  Saperdes ,  dont  les  antcD* 
nés  font  fétaeées  Se  inférées  Jans  une  écbancturc 
très-profonde  Eilei  les  JiflincDcnt  aulTi  Jes  I  cpmrcs 
Se  Jes  Sténocotes ,  dont  les  antennes  iboc  filitoimcs 
Se  placées  au-devant  Jes  yeux. 

Les  antennes  des  Caltiditt  font  prerqne  d'égal* 
épailTcur  d^s  toute  leur  lonj^ueur .  tandis  que  ctlk^ 
des  Capricornes  Se  Jes  Saperjes  Jiminucm  inlcn£- 
blemcnt  J'épaiHeur  pour  fc  terminer  en  une  poinK 
tine.  Elles  font  à  pcu-ptès  de  la  longueur  Ju  coips  de 
l'infcflc  ,  Jans  les  maies  ;  les  femelles  les  ont  ordi- 
nairement un  peu  plus  courtes.  Ces  antennes  fou 
compofées  de  onze  articles  ,  dont  le  premier  ell  gtoe 
Se  renfla'  ;  le  fécond  eft  très  court  Se  plut  pctir.  Se  kt 
fuivans  font  prclque  cylîndriqu^-s  Se  à  peu-près  'easi 
cact'eux.  Elles  ont  leur  infcrnon  à  curé  d'une  é<.lua- 
crure  qui  fc  trouve  â  la  partie  antérieure  Je  l'irili 
de  forte  que  TcEil  n'entoure  pas  une  partie  de  la  ba(« 
de  f  antenne  ;  ors  y  voit  fculcmeni  une  etit.iill<:  pn- 
tiquéc  vis-à  vis  l'antenne  ,  pour  en  faciliter  le  }<u, 

La  boaehe  e(l  compofc'e  d'une  levte  fupéticure. 
Je  deui  mandibule!  ,  de  deui  niJelioiitS  ,  de  ([uam 
aa(ennulcs,Se  d'une  lèvre  i>iféricure. 

La  lèvre  fupérieure,  pU.'ée  à  la  partie  la  ptia 
antérieure  de  la  tëie  ,  au-JclFui  des  manJibuCei 
qu'elle  lecouvie  en  patrie  ,  ell  une  peiiie  pii.e  mo- 
bile ,   large,   apUiic  ,  coriacée  ,  aironJic  ^  cili<« 

les  mandji)u!ei  font  courtes  Se  itcs-durct  ;  cQcs 
ont  quelque*  dentelures  peu  marquées  ,  Se  elle» 
font  ieriniiii.'cs  en  un:  pointe  aiguë .  un  peu  coutb^c 

Les  màcltgiici  font  pecitct, cornées ,  durs,  t«-> 


CAL- 

^nlcf -en  iaxx  pitcft  inégales ,  aplaties  te  mem- 
braoeuTcs  :  la  pîiec  interne ,  un  peu  pluj  courte  que 
l'autre  ,  fe  termine  en  pointe  ;  rcxcitieure  ,  mince 
&  étiotie  à  fa  bafc  ,  s'<ïlaigit ,  s'arrondit  à  fon  eiué- 
œicé  ,  8c  patoîi  frangée  tout  autour. 

La  livre  inférieure  eft  tris-petiie ,  membraneurc 
te  bifide  î  les  deux  pièces  font  égales  8c  un  peu  dif- 
oatcs  l'une  de  l'antre. 

les  aorennules  antérieurcî  Tont  conrtes  &  com- 
oofécs  de  quatre  arridcs ,  dont  le  premier  cfl  le  plus 
petit  Bc  le  dernier  cft  le  plus  grbs  :  elles  ont  leur  in- 
fctrioD  au  dos  doe  mâchoires  ,  à  côté  de  la  pièce 
extérieure.  Les  poftérieures  font  courtes  Se  compo- 
Ces  de  trois  articles .  dont  le  premier  eft  court  Se 
•etii ,  at  le  dernier  eft  alTcz  gros  ;  elles  ont  leur 
Wcrtion  à  U  bafe  latérale  de  u  lèvre  ioféiieure. 

Le  corcclct  eft  arrondi  fut  fes  bords  :  il  eft  glo- 
buleux dans  la  plupart  des  efpÈces.  8c  un  peu  aplati 
«laiis  quelques  autres.  Cette  furme  du  corcelet  fait 
diftinguer  au  premier  coup  dccil  ce  genre  de  ceux 
arec  qui  il  a  des  rapports. 


C  A  t 


»^y 


Xes  âvttes  font  un  peu  convexe!  dans  les  efpèces 
^t  le  corcclct  eft  globuleux  ;  elles  le  font  beau- 
coup moius  dans  celui  qiii  ont  le  corcelet  un  peu 


Les  pattes  font  affez  longues.  Les  cuiffes  font 
poflcs  «c  renflées  vers  leur  extrémité  ,  8c  minces  à 
far  bafe.  Les  jambes  font  longues ,  pref(]uc  cylin- 
diiqnes.  8c  terminées  par  deux  petites  épines.  Les 
arics  ont  quatre  articles  :  les  deux  premiers  font 
hnrcs  ,  aplads  8c  triangulaires  i  le  troifiéme  eft  bi- 
Uc  Se  il  reçoit  le  dernier  atcielc  qui  cft  mince, 
aloneé  ,  un  peu  arqué  ,  en  maiTe ,  rerminé  par  deux 
«rocb-ts.  Le  premier  article  des  quaire  panes  pof- 
^ikaics  eft  plus  aloogé  &  un  peu  moins  aplati  que 
■dm  des  pattes  antérieures  :  les  autres  n'en  diffèrent 
IBS.  Ces  tat'cs  font  garnis  en  deffous  de  poils  court» 
"  ocs-f^és  ,  en  forme  de  bioflc. 

On  tronve  la  plupart  des  CailiiU*  dans  les  forêts, 
fa  le  uonc  à  mouié  po  uni  des  arbres ,  dans  Ici 


cbanticrs ,  où  on  les  (àîfïc  fouvest  au  moment  qu'ils 
forcent  du  bois  dans  lequel  U  larve  s'eft  nourrie.  Ib 
entrent  aufïi  quelquefois  dans  les  appartcn-.cos.  Quel- 

3ues  efpèces  fréquentent  les  fieuts  &  s'y  nourriffcnt 
c  leur  ncftar.  Ces  in  l'eues  font  eniendte  un  bruit 
occaHonné  par  le  frottement  du  corcelet  contre  la 
bafe  de  l'écurtbn  qui  eft  cbagriréc  :  ce  bruit  aug- 
mente à  mefure  qu'on  les  inquiète  davantage  ,  fc 
que  les  mouvemens  de  flexion  &  de  relèvement  de 
la  tète  font  plus  précipités,  ^"y'f  Insectï.  Les 
Catlidiet  font  fouvent  ufagc  de  leurs  ailes  :  ils  pten- 
nent  aifémcnt  leur  effor ,  &  leur  vol  e(l  alTez  fou- 
tenu.  L'accouplement  de  ces  infedes  n'a  tien  de 
remarquable.  Le  mâle ,  ordinairement  plus  petit , 
eft  place  fur  le  dos  de  là  femelle.  Celle-ci  eft  pour- 
vue d'une  efpccc  de  tarière  ,  qu'elle  fait  fottir.dc 
l'abdomen  ,  8c  par  le  moyen  de  laquelle  cite  pc*« 
le  bois  8c  y  dépofe  fes  oeuis. 

Les  larves  des  CalUditi  reiTemblent  à  des  vctf 
mous  îc  alongrs.  Leur  corps  eft  compofé  de  treiie 
anneaux.  Leur  bouche  cft  armée  de  deux  forces  mi-  ' 
choires  qui  leur  fervent  à  ronger  8c  réduire  eu  pou- 
dre le  bois  dont  elles  font  leur  noucrituce.  Ce  n'eft 
auffi  que  dans  les  filions  qu'elles  tracent  dans  le  bois 
qu'on  peut  les  trouver  ,  &  tandis  qu'elles  avancent 
en  rongeant,  elles  remplilTcnt  les  vides  qu'elles  laif- 
fcnt ,  de  leurs  excrémcns  ,  pouftièie  même  du  boii 
qui  a  fervi  d'aliment ,  un  peu  liée  mais  itts-friable , 
Se  qui  en  confcrve  la  couleur.  Ces  larves  ont  fix 
pattes  écailleufcs  très-petites  ,  que  l'on  diftinguc 
avec  peine.  Elles  reftenc  dans  l'état  de  larve  environ 
(feux  ans.  Pendant  ce  temps,  elles  changent  plulicurs 
fois  de  peju ,  jurqu'à  ce  que  ,  pacvcnucs  à  leur  cj  tiet 
oillcment ,  elles  la  quittent  pour  paroître  fous  la 


forint  de  chryfalidi 
fcn  corps  eft  plus  court  8c  pli 
font  moins  appatens  ,  Se.  l'i 
à  travers  l'enveloppe  qui  les  c 
8c  repliées  à  peu-près  commi 
dass  fa  chryUlide,  On  pi 


liSïre  de  la  larve  j 
ramalfé  ;  Tes  anneaux 
diftingue  les  élycres 
iC:  elles  font  courtes 
die  du  Tapillon  l'ett 
s  larves  dar 


ferine  ;  elles  y  vivent  très-bien  *  s'y  changent 
en  chryfaliJc  ;  mais  il  eft  rare  qu'elles  ne  pétilletit 
dans  cet  état  :  on  n'obtient  prefqtte  jamais  l'infvâc 
pariait. 


1 
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Stttti  it  fînuoiuSioh  k  VKifioiu  Katurelte  des  Infeâesl 


C    A    L    L    I    D     I     E. 


CALLIDIUM.     F 


A      Bm 


CERAMBYX.  Li.v.  LEPTURA.    Lis.   G  e  o  ¥  r. 

CARACTÈRES      GÉNÉRIQUE*. 

Ahtinnes  filiformes ,  à  peuprcs  de  la  longueur  du  corps  :  onze  anicles;  prê- 
ter gros  &   reiiHc)  fccund   ttcs-courc  ^  les   autres    prcfque  cylindriques   6c  égaux 


mier 
lencrcux. 


Bouche  munie  d'une  lèvre  fupérieure ,  de  deux  mandibules  cornées ,  de  deux 
mâchoires  membraneufcs  ^  bifides,  d'une  lèvre  infaieuie  coince  &  cchancrce»  & 
de  qitatre  antennules  prefque  en  malFc. 

Yeux  ovales ,  avec  une  légère  échancrure* 

Quatre  articles  aux  tarfes^  dont  le  troidcme  Kirge  »  bifide. 


ESPECES. 


I .  C  A  L 1 1  d'i  B  hifpîcorne. 

Obfcur  ;  corctUt  arrondi  ;  étytrts  bidtn- 
têts  j  anunms  courus  ^  prefque  épintufes. 

1.  Caliidie  marylandois. 

CorctUt  arrondi  ,  légtrtmtnt  déprimé  ; 
/iytres  bidtntéts  »  méUngétsdt  ctndré  ^  dobf- 
cur'y  antennes  moy  enncs. 

j.  Callidib  obfcur.  « 

Brun  i  corceUt  arrondi  ,  avec  trois  tubcr- 
cuit  s  Lu/ans  ;  élytres  obfcures ,  fncJjigees  Je 
gns. 

4.  C  A  IL  I  D  II  pv  rrcfaix. 


5.  Callidie  ftigmate. 

Voir ,  un  peu  npplati  ;  écujfon  triangu- 
laire ^  très-alongé  i  élytres  avec  uni  tackt 
jaune ,  oblique, 

6.  Callidie   velu» 

Brun ,  trb'Vela  \  éfytrts  pâles  ,  awtc  uni 
dentelure. 

7*  C  AL  L I  D I  f  comprimé. 

Brun  ;  abdomen  flr  pattes  tejlacés  *,  antennes 
longues. 

S.  Callidie  batbu. 


Notrjtr        cor\'(Uf   t:rrcndi  ,   lé  fièrement  j       Brun\  coralct  arrondi  ^  avec  une    tickt 
^nné ,  ^KidiLX  tjc.hes  noir:Sy  luifatucs  ^     roiifiStre  de  chaque  côté  i  anicnms   langues  p 


I 


^0 

un  peu  e^^wes 
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C  A  L  L  I   D  I  E  S.  (Infeaes.) 


9*  C  AIL  I DIE  foyeux. 

D^un  brun  cendré,  f oyeux;  corceîet  arrondi  ; 
ilytres  teftacées  ,  avec  de  petits  points  élevés  , 
rougeâtres. 

10.  CaLliDie  rctrcci. 

Noir;  corceîet  arrondi  ;  élytres  rétréci  es  y 
avec  quatre  taches  jaunes. 

11.  Callidie  ruftîcjue. 

D*un  Brun  noirâtre  ;  corceîet  arrondi^  un 
peu  déprimé  ;  élytres  avec  deux  lignes  longi- 
tudinales ,  élevées» 

12.  Callidie  bariole. 

Noirâtre  ;  corceîet  avec  quatre  lignes  Ion- 
^itudinales  ,  jaunâtres  i  élytres  parfemées  de 
points  jaunes» 

I  3.  C  A  L  L  I  D I E  linéolé. 

Tejlacé  -,  corceîet  avec  deux  raifs  ;  élytres 
avec  plujieurs  lignes  longitudinales ^  jaunâtres. 

14.  C ALLi  DIE  filloné. 

Brun  ;  corceîet  couvert  de  poils  jaunâtres  ; 
ély  très  avec  des  raies  jaunâtres  &  brunes. 

15.  Callidie  rufîcolle. 

Noir  ;  corceîet  fauve^  tubercule  ;  élytres 
d  un  vert  bleuâtre, 

16.  Callidie  de  ITéble. 

Noir\  corceîet  tubercule  ;  élytres  violettes 

17.  Callidie  fugace. 

Cendré ,  obfcur  ,  pubefcent  ;  écujfon  gris  ; 
jambes  &  bafe  des  cuijfes  brunes» 


18.  Callidie  bleuâire. 

Noirâtre  ;  corceîet  fauve  ,  arrondi  3  légère- 
ment tubercule  y  élytres  bleuâtres. 

19.  Callidie  bronze. 

'^       Noirâtre  ;   corceîet    &  élytres    et  un   vert 
bronié  ;  cuijfes  ferrugineujes. 


10.  Callidie   clavipède. 

fris-noir-,    corceîet    arrêndi^  légèrement 
déprimé  \  cuijfes  renjléesy  antennes  longues. 

21.  Callidie   pointu. 

Noirâtre  \  corceîet  arrondi ,  verruqueux  ; 
élytres  pointues  ,  vertes  ,  avec  la  future  bleue. 

22.  Callidie  violet. 

Noir  \  corceîet  arrondi  ,  pubefcent;  élytres 
violettes» 

2).  Callidie  teftacé. 

Tejlacéy  corceîet  arrondi  $    un  peu  tuber- 
cule y  fauve  j  antennes  moyennes» 

24.  Callidie  Iiiride. 

Noir;  corceîet  arrondi  y  un  peu  déprimé^ 
légèrement  tubercule  ^^  élytres  tejïacées* 

2  j.   Callidie  fémoral. 

■ 

Noir  ;   corceîet  arrondi  >  cuijfes   rouges  \ 
antennes  médiocres. 

26»   Callidie  variable. 

D'un  noir  bronzé  \  corceîet  artandii  an- 
tenms  &  pattes  obfcures» 

27.  C  A  L  L I D I E  chlorotique* 

Teflacé  pâle,  pubefcent;  corcelu  arrondi  ; 
*  élytres  avec  deux  bandes  pâles. 


sss 
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C  ALLIDIES.  (  Infcûcs.) 


i8.  C  A  L  L I  D I  B  pubercenc. 

Obfcur  y    pubcfctnt  ;    corceUt    arrondi  i 
élytrcs  glauques,  ohjcurcs  à  leur  baft. 

19.  Callidie  pâle. 

TtJlAcé    pdie\  corccUt    arrondi;   élytrcs 
pâlts  ,  avec  une  bandt  ttftacic. 

}o.  Callidir  fanguin. 

Noir  y  corciht  tubercuté  ^  foyeux  ^  fan- 
guin ;  élytris  &  extrémité  de  l'abdomen  d*un 
rouge  fanguin. 


37.  Callidie  fafci^. 

Bleu  ;  corceltt  arrondi ,  prefque  épinat: 
élytres  avec  deux  bandes  jaunes. 

j8.  Callidie   bicolor. 

Vert  brillant  ;  corcelct  fauve  •  prefq 
arrondi  ;  antennes  plus  longues  que  le  cor} 

39.  Callidie  clavicorne. 

Noir  ;  antennes  courtes ,  un  peu  renfli 
vers  leur  extrémité;  corcelet  un  peu  pi 
étroit  antérieurement  ;  élytres  dentelées  a  U 
extrémité. 


31.  Callidie  ncbuleax. 

Brun  marron  ;  corcflet  arrondi^  nébuleux  ; 
élytres  nébuleufes. 

)x.  Callidie  ftrié. 

Noir;  corcelet  arrondi ,  glabre  ;  élytres 
avec  des  lignes  longitudinales  »  élevées. 

5).  Callidie  lugubre. 

Noirâtre;  corcelet  arrondi  ^f oyeux;  écuf 
fon  roufsâtre  ;  antennes  plus  longues  que  le 
corps. 

34.  Callidie  marron. 

Noir  ;  corcelet  arrdndi  ;  élytres  tejlacées , 
avec  trois  petites  lignes  élevées, 

3  5*  C  A  bL  i  Di  B  pallipèdo* 

Tefiacfi  corcelet  arrondi  ;  élytres  noires , 
avec  trois  bandes  tejlacées  »  pâles. 

i6.  Callidie  unicolor. 

Tejf:icé\  corcelet  arrondi^  pon9ué\  an- 
tennes longues  ;  cuijfes  renflées. 


40.  Callidie  bifafcic. 

Noir  ;  corcelet  anondi ,  pubefcent  \  élyti 
avec  deux  bandes  rougeâtres. 

41.  C  A  L  L I  D  1 1  bimaculc. 

Obfcur  ;  corcelet  arrondi  y  velu\  élytt 
avec  deux  taches  ferrugineuf es. 

41.  Callidie  onde. 

Noirâtre  ;  corcelet  arronJi^  tubercul 
élytres  avec  deux  bandes  ondées ,  pâles. 

43.  Ca  llidie  colon. 

Obfcur  ;  corcelet  arrondi  ;  élytres  liriJi 
avec  trois  bandes  obfcures. 

44.  Ca  llidi  E  trifte. 

Luride  ^  fans  taches;  coneUt  armr.A 
prefque  tubercule  ^  élytres  avec  des  It^;^ 
éUvées. 

45.  Callidie  agrefte. 

Noir;  corceUt  prefque  arrondi  \  éiyt) 
noirâtres ,  priées  \  antennes  courtes. 


Siute  it  fIntroduËîôn  à  fHifiùire  NamrelUJes  hfiSes. 


*47. 


C  A  LL  I  D  I  ES.    (Infeâes.) 


ALiiB^ii  équeftre. 

tuifant  ;  corcekt  arrondi  ;  éfytns 
fonde  interrompue  »  rouge. 

3allidib  varié, 

ineux  ;  corcelet  arrondi  ;  élytres 
wec  deux  bandes  blanches  ^  b  la  baft 
ufe. 

^ALLiDiB   RufTe. 

corcelet  arrondi  ,  tubercule  \  élytres 
xvec  une  tache  au  milieu ,  fr  Vextri- 
oires. 

3allid  I  E  brillé. 

é;  corcelet  arrondi  ,  prefqte  tuber- 
y  très  violettes  à  leur  extrémité. 

3  A  L  L  I D  I E  foreftier. 

corcelet    velu ,  tubercule  \    élytres 
ts  ,    avec   t extrémité   &    une  tache 


•     A 


^ALLiDiE  noirâtre* 

;  corcelet  cannelé  ^  prefque  tubercule  ; 
Iriées ,  tcfiacées  ,  obfcures. 

C  A  L  L I  D  I E  brévicorne. 

l' marron  ;  corcelet  arrondi^  tubercule^ 
épineux  \  élytres  avec  quatre  bandts 
joints  Jaunes. 

Callidie  rauque. 

ce;  corcelet  arrondi ^  tiffe  ^  ferrugi 
^bfcur  \  élytres  lijfes  >  teflacées. 

Callidie  danois, 

••,  corcelet  arrondi  ^  légèrement  velu% 
atre  lignes  blanches  9  antennes  courtes» 


55.  Callidii  tuHqae» 

Noir;  corcelet   arrondi f  lijfc^  lui/ont; 
antennes  courtes. 

^6.  Callidie  Ljnz. 

Noir  ;    corcelet  arrondi  l   velu  ,  prefyue 
épineux  ;  élytres  avicum  grande  ta^he  fauye. 

57.  Callidie  timide. 

Noir  :  corcelet  arrondi  \  antennu  tt  jambes 
tefidcéesm 


3*8.  Caxlidib  jaane» 

Jaune  ;  corcelet  arrondi  \  coiffes  tres-ren 
fiées  \  antennes  moyennes. 

59*  C'allidi.b  courbe. 

Nêir  ;  corcelet  globuleux^  avec  deux  bandes 
fr  les  bords  jaunes  ;  élytres  avec  fept  banda 
arquées,  dont  quelques-unes  interrompues.  " 

60.  CaitLidie  ofé. 

Noirâtre  ;  corcelet  globuleux  »  opec  deux 
bandes  jauneyy  élytres  brunes^  avec  cinq  banda 
Jaunes. 

61.  C  ALLi  DIB  arqué. 

» 

Noirj  corcelet  globuleux,  avec  deux  bandes 
Jaunes  ;  élytres  avec  cinq  bandes  Jaunes ,  ar^ 
quées  ^  dont  la  première  interrompue. 

61.  C  A  LLi  D  i  B  Bélier. 

Noir  ;  corcelet  globuleux ,  bordé  de  Jaune  ; 
élytres  avec  quatre  bandes  Jaunes^  arquées^ 
dont  la  première  interrompue. 

6j.  Callidie  âoral. 

Noir  ;  corcelet  globuleux ,  avec  deux  bandes 
jaunes  séiytres  avec  cinq  bandes  jauna ,  dont 
la  féconde  tt  la  troiftème  arquéa. 
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C  AL  L  I  D  I  E  S.  (Infedes.) 


I 


64.  Callidie  lunule, 

Voir  \  cor  celer  f^lobulzax  ,  nvec  des  Banies 
jaunes  i  e'l\tr:s  j'/cj  ci.ij  bandes  jaunes  ;  ta 
pr:mtire  Jormée  par  des  Uckes. 


t      6^.  Callidie  fulminant, 

i 

Voir;  corcehe   globuleux  y  cendré^    avec 

.  trois  tjc/::s  noires  ;  élytns     avec  des  raie* 

tiznfverJaUs^  ondées  ,  gnjes. 

66.  Callidie  cordonné. 

Noirâtre  \  corcelit  gtohuUux  ^  avec  quel- 
,  ijiu'S  points  cendrés  ,  roufsâtres  ;  élytres  avec 
!  deux  bandes  ondées ,  peu  marquées  ,  gnfes 


Cy.  Callidie  glauque. 

Noirâtre;  corcelet globuleux  ;  élytres glm 
'  ques  y  avec  quelques  points  noirs. 

J8.  Callidie  (îx-poincs. 

Noir  ;  corcelctjlùèuleuxj  j.iunâtre;  élytres 
jaunâtres  ,  avec  trois  points  noirs. 

6^.  Callidie  fixfafcic» 

Noir;  cnrcelet  r^labufcux ,  avec  deux  bandes; 
élytres  avec  quatre  banJa  j.iunes, 

jQs  Callidie  rayé. 

Noir  ;  cnrcelet  globuleux  »  avec  trois  lignes 
ro:.[;:s  ;  élytres  avec  un:  tache  ^  deux  bandes 

I     J    m»  f*l  »l    >• 

I 

I 

71.  Callidie  du   Vcrbafcum. 

D'un  vere  jiiune  ;  corcelct  globuleux  ,  avec 
une  bande  notre  ;  élytres  avec  deux  bandes  & 
une  tache  en  croijjane  ,  noires. 

71.  Callidie  crythrocéplialc. 

Noirâtre  ;  corcelet  globuleux^  rouge âtre  , 


tubercule  fupérieuremtnt  i  éfytres  noiru  f 

avec  trois  bandes  jaunes. 

7).  Callidie  mucroné. 

Noir;  corcelet  globuleux^  avec  quatre  points 
jaunes  ;  élytres  avec  quatre  bandes  jaunes , 
6r  la  bafe  ferrugineuje. 

74.  Callidie  hoctencoc* 

Noir  ;  corcelet  globuleux  ,  brun  ;  élytres 
ai^ec  trois  bandes  jaunes. 

75.  Callidie  plcbcïçn. 

Noir  ;  corcelet  globuleux  ;  élytres  avec 
trois  bandes    cendrées  ,  la  première  courbée» 

m 

y 6*  Callidie  ho(fa. 

Noir  ;  corcelet  globuleux  ;  élytres  avec  deux 
bandes  cendté:s  ,  h  un  tubercule  élevé  ^  oblong 
à  la  bafe. 


* 

r 

■ 

F 
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77,  Callidie  ccufToné 

Neirâtre  ;  corcelet  globuleux  ;  élytres  avec 
trois  bandes  ùticujjon  jaunes^  6r  la  bafe  brune. 


78.  Callidie  rrifafcié. 

Noir;  corcelet  globuleux  ^  ferrugimeux  ; 
élytres  noires ,  avec  trois  bandes  blanches  9 
dont  la  première  annulaire. 

79.  Cal  lïde  r..ficornc. 

Noir;  corcelet  globuleux  y  rougeâtr:\  élytres 
avec  trois  bandes  cendrées  ;  antennes  fauves. 

8 0.  Callidie  annulaire. 

Corcelet  crronJi  ,  j.:i:ne  ,  ta  cité  de  noir; 
élytres  jaunes^  avec  trois  baudes  noires^  dont 
la  pre^niète  annuLiire, 


Suite  dt  l'ImroduSianàVHiJiûire  NetùreUttUs  InfeSesi 
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C  A  L  LI  D  I 

^ALLiDiE  maifeillois. 

tac&i  de  blanc ,-  corceUt  glohuUux  \ 
ectrois  lignes  tranfvtrfaUs,blanckei. 

^AL  tiDiB  myftii^ue. 

;  corcelet  globuleux  ;  élytres  avec  des 
(extrimiti  cendrées ,  &  la  bafe  rou- 


^ALLiDiE  égyptien. 

'et  arrondi ,  ferrugineux  ;  Hytres 
,  avec  trois  bandes  ob/cures,  dont 
rt  annulaire. 

^ALLiDiE  denûpède. 

i;  élytres  avec  deux  bandes  ob/cares; 
ineufe?. 

^  A I.  L  I  D  I B  tufipède: 

et  globuleux ,  violet ,  luifant;  élytres 
.  Jambes  rougeâtres  ■)  antennes  courtes. 


E.    (lafcaes.) 

Si?,  C  allidib  picipèda. 

Noir  i  corcelet  globuleux  ;  étytrtt  avec 
une  ligne  tranfverfoU ,  obii^ue  ,  blanche. 

tj.  Cai-lidik  portugais. 

Tefiacé;  corcelet  arrondi .  un  peu  épineux  ; 
élytres  avec  une  bande  tt  l'extrémité  grisâtres. 

88.  Caklidii  de  i'Auae. 

Noir;  corcelet' arrondi;  ilytfes  avec  deux 
bandes  blanches  •■,  antennes  ,  Bafe  des  élytres 
it  pattes  ftrrugiaeuftSt 

89.  Caliidib   UQÎÊtfàc. 

If  un  rouge  Brun  ;  éfytres  obfcures ,  brimes 
à  leur  bafe  i  avec  une  bande  blanche, 

50.  Calli  DIB  nain. 

Tefiacé;  élytres  avec  anebaadt  interrom- 
,  blanche,  < 


f.^at.lBfiau.  Tom.  y. 


C  A  E 

"•oints  blanchâc^-cs ,  placés  fuir  une  ligne 
c  &:  formés  par  des  poils  de  cette  couleur; 
cnt  CCS  points  manquent ,  parce  que  les 
ce  enlevés.  On  voit  à  la  fcmwllc  une  clpècc 
,  qui  n'cll  autre  chofc  que  l'inftrumcnt 
U  icrt  pour  percer  k  bois  iU  y  dépofcr  fes 

Live  en  lurope ,  &  fuivant  De  Gcer,  dans 

z  (cprcntrionalc  ^  fur  l:  tronc  des  arbres  , 
i.aiiricrs,&  ibuvcnc  dans  les  maitons.  Il 
jn  dans  les  provinces  méridionales  de  la 


LiDiE  Aigmate. 
uL'M  Jii^ma, 

m  thorace  fuhrotundo  excavato  punHato  , 
£ro  ,  t  lytris  Uvibus  ftigmate  flavo,  Ent. 
t.  des  inf,  Callidie.  PL  i.  fig,  il.  tf.  A. 

r'X  ftigma  thorace  fuhmutico  fuhrotundo 
vunclaio^  cet  pore  atro  ^  e^y  tris  Uvibus  : 
ibo.  Lin.  ^yfl.  nat.p,  635.  n?,  71. 

772  ftigma  thorace  punciato  ,  corpore  atro , 
ibus  ftigmate  allô,  Fab.  Syft,  cnt.  p,  185?. 
Spec,  inf.  tom,  i.  pag,  138.  ;z".  n, — 
^  tom.  i,  p.  152.  «°.    17. 


-• 


yx   tôt  us  niger ,  thorace  fuhmutico  fcmi 
jcidto  ,   corpore  depreffo  ,  e lytris  Uvibus 
avo,  antennis  brevibus.  De  g.   Mcm.  inf 
119.  no,  21.  pi,  14.  fig,  i^. 

me  fl^gmate  tout  noir ,  à  corcclet  demi- 
igriné ,  à  corps  aplati  ,  à  dtuis  liflcs  avec 
)vale  jaune  ^  &  à  antennes  courtes.  Dec. 

CoUop,  par,  1.  tab,  if.  fig,  1346*  135. 

pour  la  grandeur  :  les  mâles  ont  ordinai- 
uf  à  dix  lignes  de  long  ,  &  les  femelles 
1  pouce.  Les  antennes  du  mâle  font  de  la 
du  corps ,  tandis  que  celles  de  la  femelle 
loitic  plus  courtes.  Tout  le  corps  eft  noir. 
:t  eft  un  peu  aplati^  chagriné ,  &  de  la  lar- 
élytres  :  on  y  voit  une  échancrure  derrière 
;  poftérieurs ,  &  deux  petits  tubercules  en 
pines  courtes  &:  moufles.  L'écuflon  eft  trian- 
ific  &  très-aîongé.  Les  élycrcs ,  vues  à  la 
•aroilTcnt  parfemées  de  points  concaves  : 
chacune  une  tache  d'un  jaune  f.;uve,  qui 
la  peinte  de  l'écuilbn  ,  dcfcend  oblinuc- 
'-  qui  ,  dans  quelques  individus  ,  traverfe 
lytrc. 

ttwvc  à  Cayenjic  5c  à  Surinam. 


MLiDiE  velu. 

ii^iVM  kirtum, 

^o»  {horacc  rotundato  hirto ,  elytris  acumi- 


:    CAL  Ust 

nàtis  pallidc  tt^aceis,  Ent.  ou  hifl*  nat,   des  inf, 
Callidii.  Pi.  ^.fig.  6t. 

Callidium  hirtum,  Fab.  Mant,  inf  tom,  i,p.  153 .' 

no.  ip. 

Les  antennes  font  filiformes  ,  noires  ,  brunes  à 
leur  extrémité,  plus  courtes  que  le  corps.  La  tête  eft 
obfcure  ,  velue  ,  avec  une  ligne  longitudinale  enfon- 
cée ,  entre  les  yeux.  Les  yeux  font  grands  ,  un  peu 
(fch  '.ncrés  antérieurement.  Le  corccle:  eft  noirâtre  , 
trcs-velu ,  à  peine  bordé.  L*écufîon  eft  àlTçz  grand 
&  triangulaire ,  obfcur  3  un  peu  velu.  Les  elytrcs 
font  teitacécs ,  pâles ,  avec  une  petite  dentelure  à 
leur  partie  interne.  Le  deilous  du  corps  eft  bruu  fie 
très- velu.  Les  pactes  font  noirâtres. 

Il  fe  trouve  au  cap  de  Bonne -Efpérancc» 

-7.  Callidie  comprimé* 

Callidium  comprejfum, 

Callidium  thorace  Uvi  obfcure  nigrum  ,  arttennîs 
longis  pedibusque  teftaceis  ,  femoribus  compreffis. 
Ent.  ouhift.  nat,  des  inf  Callidie.  P/,  4.  fig»  44. 

CalUdium  compreffum,  Fab.  Manr,  inf  tom»  i .  p. 
153.  7^^   21. 

Il  reflemble  un  peu  au  Callidie  ruftiquc.  Les  an- 
tennes font  bi;Mnei ,  de  la  longueur  du  corps ,  oe 
beaucoup  plus  longues.  Tout  le  corps  eft  brun.  Le 
corcelct  eft  arrondi.  L'abdomen  &  les  pattes  font 
tcftacés ,  prefque  fauves.  Les  pactes  font  afliz  loa- 
gués  y  6c  les  cuiflfs  fonc  un  peu  comprimées. 

Il  fe  trouve  à  Siam. 

8,  Callidie  barbu, 
Callidium  barbatum. 

Callidium  thorace  rotundato ,  fubtus  utrinque  ma* 
culu  torr.enîofa  ^  firruginea  ^  antenr.is  longioribus  , 
barbatis,  Ent,  ou,  hijl.  nat,  des  inf  Callidie, *P/. 
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Call.'dium  barbatum,  Fab»  Syft.  ent,  pag.  iS^* 
;2**.  8.  -^  Spec,  inf  tom,  l,pag.  238.  n**.  11,  ■■■  - 
Mant,  inf  tom.  i,  pag.  153.  ix^.  20; 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Callidie  ruftique.  Let 
antennes  fonc  brunes  ,  plus  longues  que  le  corps  ^ 
un  peu  velues.  Tout  le  corps  eft  brun.  Les  yeux 
font  bruns  ,  échancrés  antérieurement.  Le  corcelec 
eft  pointillé ,  arrondi  ,  avec  une  grande  tache  de  cha- 
que côté  ,  un  peu  enfoncée ,  formée  de  poils  rouflâ- 
très.  L'écuflon  eft  petit  &  en  cœur.  Les  élytres  ont 
chacune  trois  ou  quatre  lignes  longitudinales  pei| 
élevées.  Les  pattes  iont  de  la  couleur  du  corf  s« 

Il  fe  trouve  à  Tranquebar, 


^,  Callidie  foyeur. 
C^LiiDJUM  firiccum^ 


Ji* 


r 


L 


»fi 

CaUi£um  t'non 
VMh  rufij.  £fl(. 

CiUid:u 

■«    Ter 

tiiurta  , 

,1,,,:. 

I  rotitnJaio ,  nignim  ,  tly- 
Eiu.  ou  kift.  nat.  ^s 
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■.e  Totundttto  mutieo ,  cerpon  ff/ftf- 
Uio  ,  tlytrii  punilis  pUtrimu  ttt- 
u  kifi.  nat  dit  tnf.  Callidie.  PI. 


i^cum     ihoraee  miutco  kolofemto 
itjUctii ,  punSii  tïtvatis  mirit. 
f  AB.  Mant.  iaf.tom.  l.pag.  151.  n*.  14, 

Tout  le  corps  de  cet  iareflc  eft  maiion  Se  l^g^- 
rcmcDC  couvcn  d'un  éavct  cendré  Lct  antennes  (ont 
foycufei ,  un  peu  plus  longues  que  le  corps.  Les 
yeux  font  noin.  Le  corcelei  cil  atrondi  ,  prcCjuc 

flohuleui.  L'^culîon  efl  petit ,  en  csur  ,  &  cendié. 
es  élytres  font  emiètct ,  tt  parfeméet  de  petits 
points  éiev^'s  ,  rougcàttct.  Les  pattes  font  de  la  cou- 
le ui  du  corps. 

Il  Ce  trouve  en  Barbarie  8c  daiu  les  ptovinccs 
tDÉtidionalcs  de  la  France. 

10.  Callidu  rétréci. 
Caliidium  aagufiaxitm. 

Callidîam  tkoractmat 
tris  maculit  grnuuor  fia-i 
inf.  CAILIDII.  PI.  6.fy.7i, 

Il  cft  noir  ,  alongé  ,  fieC<\uc  cylindrique.  Les  an- 
tennes font  noitâtrcs ,  beaucoup  plus  courtes  que  le 
corps,  filifnrmes  6l  comprimées.  Les  yeux  font  en 
crmfTaat ,  Si  ils  entourent  une  panie  de  la  bafe  des 
anienaes.  Le  corcelei  cCl  arrondi,  prefque  globu- 
leux. Les  élytres  fout  lifTcs,  un  peu  réttécics  au  mi- 
lieu ,  A:  muquées  chacune  de  deux  tacbes  jaunei , 
ioiiî  l'une  oblonguc  veis  la  baie  ,  &  l'autre  plus 
étoile  la  milieu.  Les  cuides  font  fimplei.  On  voit 
ïur  tout  k  corps  quelques  poiis  cendrés  ,  aflcz 
longs. 

Il  fc  tioiiTe. . .  . 

11.  CaLLisisnidiqnc. 
CMLLtaiVM  rufiitmm. 

CalUMu-n  skoract  rMMMjsn  miuico  ,  eorpon  lu- 
né» ,  anîtanit  invitut.  EiUt  on  A/}f .  nat,  dts  inf. 
Callivii.  Pi.  \.  ff.  )9. 

Ctr^miy*  ruflicus  tkoraet  mutieo  fuhrotmtJo  nw 
do ,  toi-fort  btri^ ,  «wtnnit  fuiitliiiis  ireviuriiiu, 
I.IR.  SyJI.  MM.pMf.t^^.  «•,  (7,  —Pûuit.fiut.n"'. 

CaUidÎMm  rnfliciL'n  lior^ce  hmJo  ,  corport  lurido, 
MMtoL-Jt  irrviiMS.  Fai.  SyJI.  €iu,  pag.  ttt,  r".  6, 
—  Sp<t.  i*f.  tom.  *,  pag.  ajl.  a».  i«.  — Mant, 
imf.  i»m.  t.pug.  iji.  *•.  ijl 

Ctrjnsiyx  grifio-Jkfitit  ^tkoracrmutie»  fuimundo 
étpnf»  :  puiuiit  impnfi ,  tHftnnit  fubiUMÏt  krt- 
mmihu.  Dtc.  Mem.  inf.  tom.  j.  p.  Ij.  11°.  ao. 

Çd^itonu  'Mfiiqut  d'un  bina  grisâtre,  à 
«i«"^if  fe  *fhà ,  à  poma  coacarcf ,  à  i 
mmm  m  ma.  Vu.  li^ 


cotceIcE 
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Voir.  Coleopt.pMr.i.tai,t}.ff.it6î 

SvLZ.  Hift.  i»f.  Mi,  4-fg-  »o- 

Schaits.  Jcon.  inf.  tab.  tf.Jig-  *. 

Ctraml>yx  ruftitut.  VUL.  £«f,  tom.  I.  p 
n".  «g. 

Il  ed  un  peu  plus  grand  Bc  on  peu  motos 
que  le  Callidie  portc-fiix.  Tout  le  corps  eft 
couleur  brune,  plus  ou  moins  foncée.  Les  an 
font  noires  k  plus  couttcs  que  le  corps.  Le  c» 
eft  arrondi  &  un  peu  «plan  :  on  y  Toit,  à  la 
fupérieute  ,  quelques  légers  enfoncemcos.  Lci 
très  patoiffent  à  la  loupe  tiis-finemeot  chagr 
on  y  voit  fur  chaque  dcui  lignes  longitudinali 
élevées.  Les  panes  [ont  de  la  couleur  du  coi 
les  cuilTes  font  ciés-peu  renflées. 

Il  fe  trouve  en  Europe ,  &  rarement  aux  en 
de  Paris. 

11.  Callidii  bariolé. 

C-ALLiDii/jt  variegaium. 

Ca/lidiam  thortcit  derfo  glain  ,atro  ,  liiui 
luor  albii ,  tlytris  fiavo  ir.oratit.  Eut.  au  Ai( 
dei  inf  Callidji.  PI.  j.  fig.  (I. 

Cailidium  vantgaium.  Fab.  Syfi.  tiu.  p.  i( 
y,  ^^Spie,  inf.  tom.  1,  p.  tj!.  »".  ij.  — 
inf  tom.  I.  p.  ijj.no.il. 

Les  antennes  font  ou  de  la  longueur  on  pti 
eues  que  le  corps  ;  elles  font  noires  ,  avec  li 
niers  articles  obfcun.  La  tète  eft  noire ,  avi 
ligae  tranfverfale  fur  le  front,  tt  deux  lignes 
tudinilcs  jaunes  à  la  partie  fupéncute.  Les 
font  tressé  chancres  à  leur  partie  anifrieurc.  L 
cclet  eft  arrondi ,  prefque  cvliudriqDc ,  noii 
avec  quatre  lignes  langitudioaies  jaunes  far  la 
fupérieure,  L  écuiTon  eft  noiiâirc  ,  petit  ,  pt 
trianguUirc.  Les  élyircs  font  noirâaes  ,  pa:f 
de  points  ou  d'une  pouJIiètï  jajne  ;  elles  ow 
cunc  deux  ou  trois  ligncî  longitudinales  élevi 
deflbu'  du  corps  eft  noir,  avec  des  tachas  j 
Les  pattes  font  ncitei  j  les  cuilles  poltctKi.i( 
affez  lor.gues  Se  marquées  d'une  tacl.e  blancb 

11  fe  trouve  dans  la  Nouvelle-Zélande 

t}.  Callidie  linéolé. 

Callidiom  lintaxum, 

CallidiUTt  tkoraet  lineis  duahat ,  tlytrït  çi 
alhi'  ,  mtdiit  coîuiuiiut  ,  aUrtviaiit.  Eut.  o. 
nai.  dts  inf.  Callidib.   PI.  4.  /f.  (O. 

CaliidiuK  lineûtum,  F*».  SyJI.  t»i.  p.  il 
10.  — Spte.  inf  tum.  i.  p.  Ij8,  n".  14.  —  . 
inf.  tom.  I.  p.  iJi-""-  *!• 

Il  rciTcmbte  beaucoup  au  Cmf.idit  raiic  i  1 
eft  deux  fois  rtu<  petit,  bes  antccces  lont  teft: 
obfcutcs  ,  ui  peu  plus  courtes  que  le  corp) 
antcnnules  font  égales  ,  avec  k  doMi  atwl 
groi  que  Id  uuict  ft  uùif  ilûc  La  tète  ci 
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lie ,  rayée  it  ]aunc.  Les  yeux  font  noirs ,  échancrés  1 
antérieurement,  avec  Téchancrurc  jaune.  L«  cor-  ; 
cclet  cft  teftacé  ,  'brun  ^  luifant ,  avec  deux  raies 
longitudinales  jannàcres.  L'ccuflon  cA  petic ,  trian- 
^abkc  &  jaunâtre.  Les  éiytres  font  d'un  brun  fer- 
rogincuz ,  avec  la  future ,  le  bord  extérieur  &  deux 
^nes  longitudinales  fur  chaque ,  rapprochées  ,  réu- 
aies  pofténeurement  à  une  petite  diuance  de  l'extré- 
mité  de  rélytre ,  blanchâtres.  Le  deifous  du  corps 
cft  mélangé  de  brun  luifant  &  de  jaune.  L'abdomen 
cft  brun,  luifant,  avec  les  bords  jaunes  &  une  ran- 
gée de  points  jaunes  de  chaque  côté.  Les  pattes  font 
icftacées^  avec  la  bafe  des  cuiflcs  noirâtre. 

nfe  trouve  dans  la  Nouvelle  Zélande. 

24.  Callibie  (Uloné. 

Callidium  fuicatum, 

Cailidium  tkorace  tomentofo  cînerep ,  elytris  albo 
mîgroqucftriaùs.  Ent,  ou  hift.  nat.  des  inf.  Calli- 
PlE.  PL  4.fig.^S. 

CaUidium  fuicatum.  Fab.  Syft.  ent.  pag.  189.  n9, 
^i.  — Spec.inf  tom,  i*  pag,  i}8,  «*.  1  j.  ^^Mant» 
imf,  tom.  t»pag.  155.  n°,  14. 

Il  refTemblc  entièrement  au  Callidie  rayé  5  mais  il 
cft  beaucoup  plus  petit.  Les  antennes  font  courtes, 
obfcures  ,  teftacées  à  leur  bafe.  La  tête  eil  brune  , 
avec  deux  raies  longitudinales  larges,  un  peu  enfon- 
cées ,  couvertes  de  poiis  rouflatres.  Les  7eux  font 
édiancrés  antérieurement.  Le  corceljct  eil  teflacé  , 
Imm  ,  &  couvert  de-  poils  jaunâtres.  L'écufTon  eil 
tnangulaire ,  &  couvert  de  poils  roufsâtres.  Les  ély- 
ties  Lont  teflacées ,  brunes ,  avec  des  raies  jaunâtres 
m  peu  enfoncées.  Le  de/Tous  du  corps  &  les  pattes 
ibac  tcflacés  ,  bruns ,  légèrement  couverts  de  poils 
foufsâtres  courts. 

n  fe  trouve  dans  la  Nouvelle-21élande. 

15.  Callidie  ruficolle, 

•     Cazlidivm  ruficolle. 

CaUidium  thorace  fubcylindrico  hirto  rufo ,  elytris 
violaceis  ,  antennis  meàîocribus  piccis ,  pedièus  ni- 
gris,  Ent.  ou  hift,  nat.  diiS  inf,  Callidie.  P/.  2. 

CaUidium  ruficolle.  Fab,  Spec.  inf  tom,  \^  pag, 
13^.  n®.   5.  —  Mant.  inf  tom.  i.  p.  151.  ;2<>.  4. 

Saperda  ruficollis  thorace  cylindrico  fubfpmofo 
nigra  ,  antennis  thsraceque  ferrugineis  ,  etytrit  cya^ 
weis.  Fab.  Mant,  inf  tom,  i.  /?.  lyo.  n^.  3^. 

Les  antennes  font  ferrugineufcs ,  avec  le  premier 
article  noir.  Tout  le  corps  cfl  pubcfccnt.  La  tète  eH 
seire.  Le  corcelet  efl  rougeâcre ,  tubercule ,  prefque 

Sineux.  Les  éiytres  font  d'un  vert  bleuâtre.  Le  dcf- 
QS  du  corps  &  les  pattes  font  noirs.  L'abdomen  eil 
;   (jadqucfois  rouge. 

Le  Saperda  ruficollis  cft  le  mime  infeâe  que  le 
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CaUidium  ruficolie  de  M.  Fabricius  ,  comme  on  peut 
le  voir  par  la  defcription  qu'il  donne  de  ces  deux 
infcûcs. 

Il  fe  trouve  dans  les  provinces  méridionales  de  la 
France,  en  Italie ,  &  fur  la  côte  d'Afrique» 

16.  Callidie  de  TYèblc. 

CAtLiDiujf  ebuUnum. 

CaUidium  tkorace  tuberculato ,  nigrum ,  elytrte 
violaceis.  Fab.  Mant. inf  tom.  i.  /?.  151.  ««.  5. 

Cerambyx  ebulinus  thorace  mutico^  corpore  nigro  , 
elytris  viridi-cAruleis ,  antennis  mediotribus.  LiN. 
Syft.  nat.  p.  ^37.  n*.  83. 

Il  reiTemble  beaucoup  au  précédent ,  dont  il  n'eil 
peut-être  qu'une  variété.  Tout  le  corps  cft  noir  & 
pubcfcent.  Les  antennes  font  ferrugineufcs  ,  prefque 
de  la  longueur  du  corps  ,  avec  leur  premier  article 
gros  &  noir.  Le  corcelet  a  de  chaque  côté  un  tu-> 
bercule  peu  marqué.  Les  éiytres  ibnt  liiTes  ,  d'un 
vert  bleuâtre  ou  violet.  Les  cuiffes  font  groiTes  ôc 
renflées^ 

L'infede  que  j*ai  vu  dans  la  colleétion  de  Linné  , 
poifédée  par  M.  Smith ,  ne  m'a  paru  être  qu'une 
variété  du  CaUidie  ruficolle. 

Il  fe  trouve  furies  fleurs  ,  en  Afrique  ,  &  dans  l*s 
provinces  méridionales  de  la  France. 

17.  Callidie  fugace. 

Callidium  fugax. 

CaUidium  thorace  fubcylindrico ,  fufco^cinertumL 
pubefcens  ^fcutello  albo  ,  tihiis  ferrugineis .  Ent.  ou 
hifi,  nat.  des  inf  Callidie.  Pi,  6.  fig.  ^9, 

Les  antennes  font  filiformes,  un  peu  plus  courtes 
que  le  corps ,  noires  ,  avec  la  bafe  de  la  plupart  des 
articles  ièrrugineufe.  Tout  le  corps  eft  pubefcent  , 
noirâtre  ,  légèrement  couvert  d'un  duvet  cendré.  Le 
corcelet  eft  arrondi  ,  prefque  cylindrique.  L'écuilbn 
eft  gris.  Les  éiytres  font  fortement  pointilléçj  ,  8c 
ont  chacune  une  ligne  longitudinale^  élevée.  Les  ^ 
cuiiTes  (ont  renflées  ,  noires  ,  avec  la  bafe  ferrugi* 
neufe.  Les  jambes  font  ferrugineufcs  ,  avec  l'extré- 
mité noire. 

J'ai  trouvé  cet  infeéle  en  Provence ,  fur  les  fleurs  3 
il  s'échappe  avec  beaucoup  dé  célérité  iorfqu'on  veut 
le  prendre. 

i8.  Callidie  bleuâtre* 

Callidium  fennicum, 

CaUidium  thorace  rotundato  rufo ,  elytris  viola* 
ceis ,  antennis  mediocribus.  Ent.  ou  hift,  nat.  des 
inf  Callidie.  Pi.  i .  fig,  9. 

Cerambyx  fennicus  thorace  mutico  fuBrotundo  /m- 
Mrculis  Jubferrugineo-obfoUds  y  elytris  viokçtis^ 
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CrJ.iil:u-n  fir.nuum.  Fab.  Syjl,  ent,  p,  1 88.  n^.  1, 
—6'/».  i/i/!  /om.  1  •  p.  1 3  6.  n^,  2 .  — Mhini.  injl  tom, 

l.p.  151. H*».    3. 

Lcrtura  ûtra ,  tkoruce  teftaceo  ,  fcmorlhns  crajfts, 
©roir.  i^yi  ro/w.  \.p,  119.  /i*^.  :^. 

La  Lcpturc  noire  ,  à  coicdec lougcâtr c.  Geof./^. 

Ceram.Wx  elytris  nigro  c£ru!e:s  ,  apicc  ahdomînis 
fcrru^iuc,  Uddm.  Dijf*  33. 

Vof  T.  Coleopt,  pars  1.  rj^.  20.  yf^.  57. 
Ctrjmôyx  fcnrùms.  Se  H  R  \  N  K .  hnum,  inf^  aufir» 
«•.   181.  ' 

Ctramhyx  fintticus,  ViLL.  Es:,  tom,  i.pag,  150. 
CalUd:um  vûria^Hc.  Laichaxt, /n/i  rom.  \.  p. 
Lepturj  fcmo^ta.  FOVRC.  Ent,  par.  i,  /^j*-.  83. 

11  A  dc(]uatr«  àfix  lignesdc  long.  Les  antenne»  font 
f  uiiliires  &  de  la  longueur  du  corps.  La  tcce  e(l 
noire.  Le  corcclec  efl  fjuvc,  rond,  un  fcti  aplati, 
avec  (]uc*quc€  tubercules  peu  tlcvrs.  Les  clytres 
font  trcs-fincnxcnt  chagrinées  ;  el.'cs  font  dun  noir 
violet,  un  peu  verdùtrc.  La  poitiine  cfl  noi:e^ 
&  l'abdomen  eft  d'une  couleur  fauve  ,  l.vide  ,  & 
quelquefois  obfcure.  Les  patces  font  fauves  ,  te  la 
partie  renHcc  des  cui lies  e(l  noire. 

On  trouve  cet  infccle  en  Europe  i  .il  cA  crcs^com* 
iiun  dans  les  chantiers  de  Paris  ^  aux  mois  de  J  uin  & 
de  Juillet. 

i^.  Callidie  bronzé. 

Callidium  éncum, 

CaWiiium  fkfcum  ,  thorace  elyTnfquevhtJl  Aneh  , 
fimorlhut  fcrm'^intis,  Ent,  eu  kifi,  nat,  dts  tr.j\ 
Caiupie.  PL  A'  Pi'  4^* 

Caiyidluni  ir^um,  Fab.  Muni,  inf,  tom,  i./*.  151, 
n\  6. 

I!  cfl  de  la  cra'^deur  du  CjUldU  violet.  Les 
tntenncs  lont  noirâtres  ,  pubefcctues,  de  Ja  lîn- 
|tacur  du  corps.  La  tctc  cil  noirâ:rc.  Le  couci..-t 
cùj'rotidi,  d'un  vert  bron/é  ,  un  pvU  pubefccnt, 
1  cii:îo:i  cil  nonàtie  ,  arior.iii  poilcncurcrncnr.  L;.i 
C  rrcs  lont  d'un  vert  bronzé.  Tojt  le  dcifous  Ju 
C"::s!v  ics  patres  font  d'une  couleur  i.oîkuic,  un 
peu  j  .;■  r:  .n<.  Les  cui.fes  font  fouvcn:  roujcâiics  , 
^. '.c  l'ck;;T.4.:4'.'   noire. 

f«  _  -  • 

*  t .  ». i   .  •  .  .  .  .A*.  1  ' .'e, 

(>.  CAiLïDie  clavtpcàc. 
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CàHidîum  ehorjce  roturdato  ^  nrgrWtt  Vf^âtAtfl^ 
moripas  omnibus  clavatis  ^  antcnnis  longlonhusi 
Ent,  ou  kifi.  nut,  des  inf,   Callioie.  Pi.  J.J%.  )}• 

CalUdium  clavipes  nigrum  opacum  ^ftmo-ihuscm^, 
nîbu^  cldVdtis  ^antcinis  hfigiorlbus.  iAB.SyfitiMt^ 
pjg,  188.  n^,  1.  — 5i>«c  inj,  tom.  i.  p.  i)é,  c^.4«l 

— Mant,  inf,  tom»  i,p,  1  jv./i®.  7. 

C€rûmh\x  nigro-planus  nigcr  ^  cotport  th^raccqttê 
mutico  fulrotundj  dtpreffis  ^fmoribus  iljVJLlls  ,iiJi« 
tennis  mcdiocrihus  Cfûjfîi, 

Capricorne  noir ,  à  corcelct  arrondi  £:  applati  l 
àcorp<;plat  &  antennes  médiocres  ^  gtotTes.  HouM^ 
Inf,  tak,  1 6. 

VOET.  Coleopt.  pars  1.  /ji.  il./£|  1 1  J. 

Lepturj  viduj.  FouRC.  Eit,  par,  i,p.  81.  «••li 

•  Il  a  environ  fept  à  huit  lignes  de  long  Tout  fou 
corps  cil  trcs-noir  ,  &  un  peu  aplati.  Les  antennes 
font  un  peu  plus  longues  que  le  corps.  Le  corccîei 
e(l  arrondi  &  un  peu  appUti^  il  ell ,  ainli  qie  kt 
élytres ,  finement  chagriné.  Les  cuillcs»  minces  &  dé^ 
li-jcsàlcur  bafe  ,  font  trcs-groHes,  depuis  le  mitiez 
]ufc]u*à  leur  pointe. 

11  le  trouve  en  Europe ,  9c  rarement  aux  çnvtroul 
de  Paris. 

II.  Callidie  pointu. 

C.iLLtDtVM  acuminaeum^ 

Caliidium  thorace  verrucofo  ni grîcante ^  e!y  tns  ac9% 
miaatis  \iridihus  :  fucura  cyamj,  Fab.  Cr«.  /flt/J 
mant,  p.  131. — Sp,  inf,  tom,  l,pJg,  I57.  3^.  ?• 
— Mdit.  inf  tom,  1,/».  1  ji./î*.  11. 

Il  cft  un  peu  plus  petit  que  le  Ca.'/idie  violet.  L4 
tctc  cil  noir.V.rc.  Les  ;in:cnncs  font  noirâtres,  de  !% 
longueur  du  corps,  avec  rcztrcmicé  dws  ar:uîc% 
tpnicure.  Le  corccîct  ciï  noir,  arrondi ,  avec  pl«« 
licurs  ti!l>crculcs  clevJs.  Les  clytres  font  pointues^ 
verres  ,  luiûntcs  ,  jlvcc  îa  future  bleue.  Les  pa:tc% 
i'oM  nui:LS.  Les  cuillcs  font  renll.'cs  6i  rouges, 

11  le  trouve  au  Cap  de  Bonnc-Efpcrancc« 

11.  Callidie  vicier. 
C.i  1 2 : 1  ::'  j/    xio/a ceu m , 

Cj!t'.',:um  thorjce  rorti-:d::^  fuhpuhefcente  ^  «Jl% 
pce  v:o!jc:o  ,  *:ncen  :is  tfC\  :'.*uf.  En:,  eu  hij.  «jf^ 
ûi'S  i:if  C  A  L  L 1 1>  1 1 .  Pi,   I .  pj.  1 . 

Cerdmh\x  \\o\^\z^u^  thorace  mutii^o  fu^r^tundo  rtéL 
t>ife-::e,  ^orpore  y  iuijt^eo  ,  dnuniis  mejioin^jLt^ 
Lis, Syjhnar.  p.  6)^,  n^,  70. — Fdui.f:.i.,n\C^'^^ 

Cdliidium  viofdieum.  Fab.  Syfl.  ent,  p.  1  88.  «*.  4* 
— .S;^.  in(.  tom.  i.p,  137.  /:*'.  5.  ■  Ai**«C«  it/*^ 
tom.  i .  p.  1(1.  n'\  8. 

Cerjm^x  yio.'dieus  nitens  «  corport  thor^C€f9$ 
miuico  fubrQtjLTidQ   dfptejps  ^  fetnQriP^    4U\dti4  ^ 


\ 
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tàennts  mediocrîbus  ni  gris.  Dig.  Mim,  inf,  tom,-  5  . 

Capricorne  v/W^r,  violet,  liifant,  à  corcclet  ar- 
tondi  &  applad ,  à  corps  plat  «  à  cuifles  groITés  & 
antennes  méiliocres ,  noires.  Dig.  ih, 

Cantkaris  nigra ,  thoracc  rotundato  ,  elytris  CAru- 
tefctnu6us,  Gadd.  Dijf.  z8. 

Frisch*  Inf.  IX.  p/.  3.  r<25.  ^.fe.  I- 
VOET.  Co/eopt.  pars  x.  ra^.  x  3 .  fig.  1x3. 
ScHAEFF.  /cort.  i/2/!  tab.  ^.jig-  1 3. 
Ciramhyx  violaceus,  Pod.  Afi^/.  grAC.p,  3  ^. 
Sienocorus  violaceus.  Ann»   V.  hijl.  nat,p.  5^7. 

Ctramhyx  violaceus.  ScHkANK.  Enum,  inf.  auft, 

Ca/ildium  violaceum*  Laighaut. //?/]  ro/w.  i.  />, 
7x.  ««.  7. 

Ccramhyx  violaceus,  Vill.  £/zr.  rom.  i./?.  X48. 

Il  reflemble ,  pour  la  forme  &  la  grandeur  >  au 
CaiUdte  clavipède.  Les  antennes  font  noires ,  un 
pen  plus  courtes  que  le  corps.  La  tête  e(l  cl*un  noir 
TÎolct*  Le  corcelet  ed  violet ,  arrondi ,  un  peu  dé- 

K'  né  ,  l^gèremeurpubefcent ,  chagriné.  Les  élytres 
tviolcResdc  chagrinées.  La  poitrine  &  l'abdo- 
BKn  font  d'un  biun  noirâtre.  Les  pattes  font  d'un 
Aoir  bleuâtre. 

U  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe  ,  en  Allemagne  , 
en  Angleterre ,.  &  très  raxcmcot  aux  «QVtfons  de 
ftfîs. 

23.  Callidie  teflacé. 

Callidjum  teftaceum. 

.  Caliidium  thorace  rotundato  fubiubtrculato ,  an- 
tauûs  med.'ocribus  frfcis.  Ent^  ^u  kift*  nat.  '  des 
iff/I  Callidie.  PL  i.fig.  u. 

Cerjmhyx  teflaceus  thorace  mutlco  fulrotundo 
t^ûhro  ^  corpore  tejiaceo  ,  antennis  medJocribus ^^^m, 
ùyfi*  nat.p.  ^35.  n^,  75.  — Faun.  fuec,  n^,  670, 

Cal  idîum  teftaceum.  Fab.  Syfi.  ent.  pag,  ipo. 
«•.  13.  — Sp,  inf.  tom.  t.  p,  X39.  n^.  17.  — Mont, 
ixf.totn,  i.p,  ijj.  /z®.  x6. 

Leptura  tefiétcea ,  thorace  glahro^  Geoff.  Inf^ 
twit.  il/).'2i8.  n*.  18. 

La  Lcpture  livide  à  corcclet  Jlflc.  Geoff.  ih, 

Cerjtmbyx  tefiaceus .  De  g.  M//72.  inf,  tom.  5.  pag, 
5j.  R®.  50. 

C^rîcorne  fauve  ,  à  corcelet  arrondi  ^  applati  & 
ffle,  &  à  antennes  médiocresV  D£g. /^. 

ScHAEFf.  Icon.  inf.  (ah.. 6^,  fig.  6. 
Ceramby»tefiafeus.  Vjll.  ÈtjLt.  tom.  u  p.  245. 
■••74.  '  '  ■      .         '        • 

•   Ltprura^  uftàctu.  F0iJrc«  Ent»  pur,  i.  pag.  83. 
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Il  a  4e  cinq  à  fcpt  ligncf  de  long.  Le  corps  efl: 
d'une  couleur  fauve  ^  un  peu  livide  3*  la  poitt-ine 
feule  efl  quelquefois  noirâcie.  Les  antennes  font 
tcftacées,  obfcures  ,  de  la  longueur  du  corps  dans 
les  mâles,  &  un  peu  plus  courtes  dans  la  femelle. 
Les  yeux  fontnoi  s.  Le  corcelet  efl  fauve,  luifant  , 
arrondi  &  légèrement  applati  ,  avec  quelques  tu- 
bercules peu  élevés.  Les  cuifles  font  groffcs  &  ren- 
flées ,  &  de  la   même  couleur  que  le  corps. 

Il  fc  trouve  en  Europe  ,  dans  les  bois  :  il  eft  trèt- 
commun  dans  les  chantiers  de  Pari»,  aux  mois  de 
Juin  &  de  Juillet. 

24.   Callidie  luride, 

Callidium  luridum, 

Ca'Udîum  thorace  rotundato  fubtuberculato  ^  ni-' 
grum  ,  elytris  tejlaceis,  Ent.  ou  hift.  nat.  des  inf^ 
Callidie.  Pi,  7.  fig.  78. 

Cerambyx  luridz^s  thorace  mutico  fubrotundo ,  cùf" 
pore  nigroy  elytris  luridis.  Lin.  Syft.  nat.  p.  ^IA% 

72°.  6%. 

Callidium  luridum,  Fab«.  Syfi.  ent.  p,  190,  ^\ 
I4« — Spec.inf  tom.  i.p.  235>.  n^.  18. — Mantànf 
tom,  ï,p.  154/***.  xp. 

Leplura  atra  ,  femoribus  crajfis  rufis,  Geoff.  Inf^ 
tom.  î.p.  XI p.  n°»  xo. 

La  Lcpture  noire  à  grofTes  cuifles  brunes.  Geof.  ib  ; 

VoET.  Colcopt.pars  i.tab.li.fig.  109. 

Callidium  luridum.-  L-ArcHART,  Jnf,  i.pag.  84^ 
n^.  11. 

Leptura  crajppcsi  louKc.  Ent ^  par,  ^•pcg*i^% 
n"".  xj. 

Il  refl'embic  beaucoup  au  précédent  pcrur  la  forme 

&  la  grandeur.  Tout  le  corps  efl  noir.  Les  élytres 

.  feules  font  d'une  couleur  teflacée  ,  livide»  &  qucU 


'  •  * 


fon  efl  noir  &  petit.  Les  patres  font  noires.  Les  cuifles 
fent  renfltes  ,  noires,  &  brunes  dans  quelques  in^ 
dividus. 

Il  fe  trouve  en  Europe ,  dans  les  bois  :  il  eft  coot^ 
ixjHn-dans  hs  chantiers  de  Paris. 

^5,  Callidi-e  fémoral.     - 
Callidium  femoratum^ 

Caludium  thorace  rotundato ,  corpore  atro  opac^^ 
femoriius  rufis ,  antennis  medîocribus.  Ent,.ou  hifi. 
nat.  des  inf.  Callidie.  PL  -7.  fig.  77. 

Cerambyx  femoratus.  Lin.   Syfi-  nat.  pag.  ^34^ 

CallidiufT^  femoratum.  VA>B.rSpec.  if^.   tom.  U 

p.  1^7.    n^,  6.  "^Mant.  inf  tom^i.  fi.  ljf^%.  n^.  p. 

Cerambyx  femoratuSsl>l^»Mém.  inf  to.n.  y  p. 

93.71^31, 
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•rcelct  applati, 
lugct ,  à  corps 


:iKANK.    Enum,   inf, 

.AicHAtiT.  In/,  tom,  I. 

URC.  Ent.  par.  li  p,  G4. 

■s.  ViLL.  Ent,  tom.  i.p,  i;t. 

<nq  lîeacs  de  long.  Lm  antenoes 

"mes ,  at  la  longucuc   du  corps, 

.  i.cca[cclc[  cA arrondi,  déprimé, 

cit  d'un    duvet     lougc    fanguin; 

-uis  noî''sltre.    Les  dycrcs  Todc  d'un 

-anguin.  Le  deffijus  du  corpj  efV  noir  : 

c  l'abdomen  efl  quelquefois  d'un  rouge 

panes  fonc   noires  ,  &  les  euilTcs  Tout 

mme  en  Europe,  dans  les  Boîi,  dans  les 
:nj  ft  fixiTcnt  dans  les  maifons.  11  cftuès- 
is  HZ  ennion  de  Faiû ,  au  commeoccmeot 


Callidie  ncbulcui, 
idiitai  ntbulofum. 

iJiam  tkorjce  rotiindj:o  elytrifque  ntiu^cfis , 
iraaaeo,  anrennU  bnvll'iu.  Ent,  ou  hifi,  itat. 
!C*ti.ii>iE.  PL  i-fig.  i. 

anteDucs  fontobrctu»,  plus  courtes  eue  le 
Lecoteck-t  eft  arrondi ,  !c  couvert  d'un  duvet 
:,  Lcïdj-trïS  font  brunes  ,  &  couvertes  d'un 
(■râfttte  ,  qui  les  f^ic  p.iraicrc  ni;bulcufcs.  Le 
—  ici  pactes  Ibnt  bruns.  Les  culflës 


an  tennis  b 

..  PI.  1, 

û.  i.  c. 

°Ji°Zf. 

C.^miyifr, 

—taan.  fue:.  n 

lit.  Lm. 

Syf.n^,.p 

«;,..• 
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Paris,  dvu  HOC  tçUcifA- 


Cailidlumflriamm.  Fab.  Syfi.  est.  p.  tfi.  a»,  it, 
•-~Sptc.  i.if.rom.  1.  p.  140.  n".  11. —Mant.inJ'. 
tom.  i.p.  114.  n».  jfi. 

Ccramhyx  nigerniiidus,  thorace mutieofubrotuitdOt 
fubdepn^o  ,  tlycris  fifUiii  ,  antennis  brcvioribits 
dcntibuj'que-  parvis.  Dec.  Mém.  inf.  tom,  j.p.  jo, 

Cifiicoirte  fi  rie  ,  noir  luifant,  àcorcclet  arrondi,' 
peu  applati ,  à  étuis  Atiés ,  à  antennet  courtes  tt 
à  dents  petites.  Dec.  ib, 

Ca//idiumjlnatum.  Laicnakt. 7n/.  Içm,  i.p.-j^i 
n".  8. 

Ctrambyx firiatus.ym.,  Ent,  tom,  î,  pag.  1+1* 
n".  71. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Callidie  violet  :  in)îs  il 
eft  un  peu  moins  déprimé.  Tout  le  corps  eft  noir. 
Les  antennes  font  Sliformcs  ,  de  la  longueur  de  la 
moitié  du  corps.'  Le  corcelet  eft  arrondi, Xcs  élyne* 
ont  deux  ou  ttois  lignes  longitudinales  ,  peu  élevées. 


Cec  infcAc  v£ie  :  les  ilfzics  font  quelquefois 
d'un  brun  marron. 

UfetiouTC  sn  nord  de  l'Europe. 

}4.  Callidie  lugubre. 

Callidium  lugubre. 

Ca/Udrunt  thorace  rctunddlo  ,  rtîgricans  ,  fiU' 
ttllo  einereo ,  antennis  iongioribas,  Ent,  ou  Aijl, 
aat.  dit  inf.  CAtLioit.  PI.  i.fig.  ij. 

Les  antennes  font  noitâires.l^-racccs,  pubefccnccs  , 
un  peu  plus  longues  que  lu  coifs.  Tout  le  corps  ell 
noitàtrc ,  lée;èremcnt  couvert. de  poil^  couns  ,  d'un 
roux  cendre.  Le  corcela  ell  atrondi.  L'eculfoneft 
gtisât-e.  Les  cjytres  fontptefque  tcrminéi;*  en  poincc. 
Les  cuiûës  poftétieurcs  font  un  peu  plus  longues  que 
les  autres  ,  &  un  peu  renflées. 

11  fa  trouve  au  Sénégal ,  d'où  il  a  été  apporta  pac 
M.  Geoffroy  de  Villeneuve. 

)4.  Callidie  marron. 

Callidium  cafianeiim. 

CaliiSum  thorace  muiico  fabroiundo  corfort^jut 
nigro,  elytris,  antmnii  pedibufque  femigîneis  ,  an- 
tennis  bievioribus.  Lin.  Syfi.  nat.p.  6jtf.  n".  Si« 
—Faun.fiiec.  n".  é-ji. 

Cerambyx  thorace  nigro  mailco  fairotundo  fuide- 
prejfo ,  elytris  ptdibujqutferragineii ,  antennis  bre-^ 
vioribut,  Di9.  Mini,  inj,  tom.  ^.p.  ;o.  r'.  17, 


.    ■•■•j» 


."1.71.      I. 


^       . , ,      -    ,.  ;./:**.■*  ftrié  :    il  cft 

«A^«:  .  iiuis  un  peu  plus 

..   .•,  *.'4v..xs  obùurcs,  gucrcs 

.^    a   ..*•*.  ^  j-  corps,    la  tète  cft 

^   O.I    :,^%..cnicnt  cchancréf  an- 

,..      ,   »o.x>.'^t   Cil  atron.!i  ,  noir,  avec 

V     V    *«x  •^*  '*  rv'.î^cjtrcs.  LVcullon  cft 

,  .    »\    •   *"'*^'  ^v-ic:uurc.ii<iu.    Les  élytrcs  font 

.*  ^.sKx*.  j«.v-;.ic  ntanon  ,  avec  trois  li«;ncs  lon- 

^..*.o\»-jA*  •  *"i  ihd^uc.  Le  tlcllous  du  corps  ell 

iu»j.  .  A^c^   lci:icim:c  «ie  l'abdomen  ferru^incufc , 

tuiric   Ic^  paitcy  loni  leftacécs  »  obfcures,  avec  un 

pi.  M  de  iioit  âux  cuillcs.  Les  cuidcs  loue  Icgèrcmcnt 

rcnriccs. 

Il  le  trouve  en  Europe. 

)5.  Callipii  pallipcJe.  • 

CalUMum  tkoract  rotunddto ,  teftaceam  ,  elytris 
migrit  fcj^iis  tnàus  uflaais  ,  perjôus  pùllîaisl 

II  c!l  de  la  grandeur  du  CjI.LU  teftacc.  Les  an- 
icnius  louC  tcliacces^  l'caucoip  plus  Ioniques  c]iic  le 
c»»p\.  l  a  II  te  eft  noirâtre.  Les  yeux  Ib^'t  noir-  ,  un 
l»^»ucli.incies  aniiricuremcnt.  Le  coiCLlet  ell  arrondi; 
il  vil  n.  liât  e  a  fa  partie  antéiieuie  ,  &  telLce  a  (a 
pâme  j'ollêii^uic.  L'^ctllon  cft  rcfljcc  ,  pe:ic",  a:- 
londi  poftéïxurcnient.  Les  clytrts  font  noiiâtres, 
avck!  Il  OIS  bandes  teftacvcs  ,  dor.t  la  t  oifiùrnc  oc- 
lui'c  l  e\:ïémitê  des  eiytres.  Le  delli-us  du  corps  clk 
ivl\ai.é  olWiUi.  Tabdomen  &:  les  pa::wS  iuiit  tcfta- 
iv%    |'a!i«.  Les  c utiles  fon:  un  peu  rciili.L». 

II  le  trouve  ••  .  . 

\é.  C  Ail  I  PIC  unicolor. 

Ajrr'UJ  unuolo:  .'/^j'-ve  rj;i.Tjj;j  ri;:.7j.v     :. /'. 

A -fj.;».  l  *!'.  M^'is.i-.f.  /ifr,  i.  r.  147.  r.  .  «. 

Il  eik  *U'  lai'i.i'dcur  du  t'jA/j.V  refta.-c  ,  miis  plus 
a..*«iij.>.  U*  ai.:eine*font  leltaL  es^i:  plus  :o..i^uc« 
i;iii:lciorpv  iout  le  corps  cft  tcit^cc.  Les  vccx'iun: 
u\fix\  9  i^lMoucs  «Duiicarcmcnu  Le  coxcdcc  cft  ar» 
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-<rinci ,  pcLnrii!é  »  fans  taches ,  ou  xvze 
oj^icudinales»  jaunâtres,  formes  pa: 
wouirs.  L'ccullon  cft  arrondi  $c  grisâtre.  \ 
lonc  pointillécs.  Les  pactes  font  de  la 
corps  »  &  les  culilcs  ■  font  un  peu  rcrrie« 
co.ps  cft  légvrcmcoc  couvert  de  poils  ce 
eour:s. 

I!  fc  trouve  dans  les  iflcs  des  amis  ,  ii 
du  Sud. 

)*.  CALLin:z  fafcié. 

C.iLiiDirM  fjfiidtum, 

C^L'UJum  t  horaire  fuhfpinofo  ,  cyareu? 
fuf.i'is  duj'fus  ji^\is,  Fab.  Sp,  irj,  :o'r,^ 
«**.  S.  — A/j«r.f/2y!  tom.  1.  p,  14S,/:".  14 

I!  reiremWc  un  peu  an  CaliiMe  c!avic 
antennes  font  noires  ,  filiformes  ,  d-j  la  !o 
cuips  ,  poU'es  dans  une  écliancrurc  dc^  y  :i: 
elt  bleue.  Le  corcelet  cft  bleu  ,  arror.ii 
chagiinc  ,  avec  une  petite  épine  de  du 
L'cc^jTon  eft  bleu  &  trian^ilaire.  Les  cl 
d'un  bleu  fonce,  avec  deux  lai>^;es  bàr..: 
Tout  le  delTous  du  cjrps  eft  bleu.  Lc^  p 
d'un  bleu  foncé  :  les  poftéiieures  font  ui 
longues  (|ue  les  autics. 

Il  fe  trouve  dans  la  Sibt  rie. 

}S.  Callidie  bicolor, 

Callidwm  b'uolor, 

CuUUium  tkorjce  rctsraJT'^  fuivo  ,  cjr. 
qu€  v:*i*iiSus  ,  aniennis  meS  o.'ihus  r/^-.-j 
hiji,  n*:t,  des  irf  Callip:?.  iV.  1  .^^i-.  4. 

Il  eft  un  peu  plus  cour:  5c  ur.  peu  p!ii^ 
les    pif^L'.'.icr.s.    Les   antentu<    :o:i£    ne".:»* 
plus  longircs  i]iiL-  le  corps.  larLîc  tli  \.::c 
cAkZ  eft  arrondi  &  fâuvc.  Les  c  î\  :rc^  !»  : 
Les  pattes  lont  noires  &  de  h  n^^ucir  nu; 

Il   fe  ::cuvc  d.^ns  l'Amérii'^uc  iucridior..à 
J9.  Callip:!  clùvicor.''.c. 


t  ; 


th.^ 


t  -  /: .  J  il  •?!   n::'U'7!  ,    r /; . »  «  ,:ce  ji.  -  • ,  .'i  r  J.. 

4'-:<-7.'':."»-J.   Elt,  ou  r.iji,    /:*;:.   <:t^   ;  ./.    C 
/'*.   1./,.  ij. 

Les  a:::: mes  font  r.<>i:is,  un  peu  ccrr\ 
de  :a  UiP|.'.i:eLr  Je  la  n*  ru*  il.!  Cv  :j  v  ,  i .'. 
|:lcs  ^cin  leur  cx:;Jn  ::é.  Le  corp^;  c't  n*  : 
corcdcc  cft  p;eft]jc  airondî  ,  uu  peu  \'*  -• 
^-i  pildc  poftéîicurc.  Les  élytrcs  fun;  ?j';'. 
"*'*  celées  à  leur  cnranitë.  L'abdo 
fonc'' 
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^e.  CALLitiiEbifif'ciJ. 
CAt-tiDIOM  hifafciatum. 
CAllitUuM    thoract    pubtfcti 


,lj,H, 


fifciis  duaius  m/h.  Ent.  ouAifi.  nat.  du  inf,  Cal- 
HDII,  P(. +./j.  41. 

CallUiam  tififciatum.  Fab.  Malt,  inf,  tom.  i. 
p.    iji.  n*.  10, 

It  reflcmble  beaucoup  ,  pour  la  fotmc&Ia  gran- 
deur, au  Cal/'i  Je  otidé.  Les  aatzanci  (oat  noires, 
poilcufcs,  prcfijue  de  U  lo.igueuc  du  corps.  Le 
cotps  cft  nojr.  Le  corcclec  c  l  pubcfcenc ,  irrondî  , 
iJTèreiDcni  aplati ,  avec  <]uel(]ucs  cubetcules  lilTcs  , 
pco  élcTés.  Les  élyircs  fon:  poiniiUées  ,  légèrement 
laboceiifes  ,  avec  deui  bandes  roueeàtres  :  la  fé- 
conde manque  quelquefois,  Stalotsil  y  a  une  tache 
fur  chaque  élyice,  vers  le  bord  latéral.  Les  pattes 
'feac  de  la  couleur  du  corps  ,  &  les  cuiiTcs  foni  un 
feu  renHécs. 

Ilfc  tioavc  fur  la  côte  occidentale  de  rAmériquc. 

41.  Callidie  bimaculé. 

Cali-idiux  iimaeuiaium, 

CalUdiunt  tkoract  rotundato  viUpfo  ,  fufcum  ,  tty 
trit  mjculh  djaiui  firrugintii.  EtU.  ou  Ai  fi.  nat,. 
iesiaf.  Callidie.  fl.  f.fig.  61. 

Ca'l'dUm  S  mntuffltam.  Fab.  Sp.  inf.  tom,  1.  p. 
«40.  n".  15.  — Mant.  inf,    tom.  1.  p.  i^j.  «".  41Î. 

llcft  dclagraadeut  du  Callidie  vio\ei.  Lesantea- 
BCS  foai  obicuies  ,  ptefaue  de  la  longueur  du  corps. 
Le  cotpï  eft  brun  ,  ublcur.  Le  cotcelct  eft  ^^tondi, 
..  légèrement  velu.  Les  clytresont  chacune  deux  caches 
ferri^ineufes,  l'une  au  milieu  &  l'autre  à  l'excré- 
wixt.  Le  dcifous  du  corps  cil  d'un  brun  marron. 
X»  patiet  font  bmncs. 

U  fe  uoavc  au  Cip  de  Boonc-Efp&aacc, 

41.  Callidie  on<ië, 

C^LLTDtuM  undatam. 

Caliidium  tkorace  çotimdato  titiereiUato  ,  tèytris 
ft  Mciis  daaiitt  wtdatit  pallidit ,  anieanit  ire- 
m»  Ent.  ou  hiji.  aat,  des  inf,  Callidib.  PI,  ]. 
)<.  a.  h. 

t  ucdatus  thoract  mutieo  fubrotundo  W- 

•dyini  ftifdit  duahiu  undulatii ,  anttnnis 

i»miui.  Lin,  Syfi.  rut,  pag.  Éjtf,  «",   75, 

it./«c.  a».  <7r, 

undatum  thoract  taitrcaUto  ^  tlytrît 

fifciit  daaiiij  undatit  albit ,  antenntt  hrt- 

]U.  %!.*«.  p,  „i.  n".  xo.~Spee.  inf 

17. — Mai»,  iaf  tom,  i.p.  ijj. 


,tkoraee  mutieo fuhrotundo 


C  A  K  ay^ 

mndalatîs  ,    amenait  fubmtdiocrlbut.   p£a.  Mim- 
inf  tom.  s.  p.  91.  n'^.  tS, 

Capricorne  à  ondes  èlatcAes  ,  brun,  noirâtre . 
à  corcelet  arrondi  8c  aplati,  à  tubercules  lui  fans  , 
à  deux  bandes  découpées  ,  blanches  fur  les  éiuis  , 
&  à  antennes  alTei,  longues.  Dec.  ii. 

Cerambyx  uitdutus.  PoD.  Muf,gr*e.p.  lE. 
Ceram^x  mdatus.  Schkank.  Enutn.  inf  aufin 
a°.  18). 

CalHSam  uadatum.  Laichjirt.  inf.  tom.  i.  p^ 
%6.  n-.  It. 

Voir.  CoUopt, pars  i.tab.  19.  f g.  87. 

SCHAEfî.  leoa.  inf  tab.  toi.fig.  4. 

Cerambyxiiadaïut,  \iLL.  Ent.  tom.  i.pag.  i^il 
n'.  78. 

Tout  le  corps  eA  noir  &  pubefcent.  Les  antcntiei 
font  noires ,  nliformcs,  uti  peu  plus  courtes  que 
le  corps.  Le  corcelct  cil  arrondi,  légèrement  tu- 
bercule. Les  ëlycrcs  ont  des  points  enfoncés  Se  deux 
bandes  ondées  ,  d'un  blanc  jaunâtre.  Les  pattes 
font  de  longueur  moyenne  ,  Se  les  cuilTct  font  peu 
renflées. 

Il  fe  irauve  au  nord  de  l'Euiope  .  en  Suide  ,  oï 
AllcmagDC. 

4{.  Callidic  colon. 

Callidium  colonum. 

Callidium  ihorace  rotundato  y  efytrit  Ëvidit  i 
fafclii  tribus  fttfcis  ,  anieanis  irtviius.  Ent.  oukifi^ 
\iat.  dts  inf  Callidie.  P/.  6.  fig.    if. 

Callidium  eo'onum.  Fab.  Syfi.  ent.  p„  191.  n*.' 
II.  --~Spec,  inf  tom.  i.  p.  141.  n",  itt—MaiU4 
inf  tom.  l.p.    Ijj.  n».  4j. 

II  rcfTcmble  beaucoup  211  préc^denr,  rnaii  il 
eft  an  peu  plus  aIone;é.  Le  corps  eÛ  d'un  bran 
livide.  Les  antennes  font  obrcures,  Acprefquc  de 
la  longueur  du  corps.  Le  corcilcc  eft  arrondi, 
avec  une  bande  pâle.  Les  élytrcs  font  noirâtrct, 
avec  deux  bandes  Se  l'extrémité  pitft ,  ou  cllct 
font  pâles,  avec  troisbandcs  noirâtres  ,  dont  l'une 
à  la  bafc,  l'autre  au  milieu  ,  &  k  uoifiime  ver* 
l'extrémité.  Les  panes  font  noirâtres. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  feptcatriaiiale ,  b 
Caroline. 

44.  Callidie  tri(le> 

Callidivh  tnjlt. 

Callidium  tkorace  fuhtubertulato  nuéo^  efytritf^ 
firlatis ,  torpore  luriJo  immaculaco.  Fab.  MaitU 
inf.  tom,  i.p.  IÎ+.  1°.  fi. 

Il  rclTemble  beaucoup  au  Callidie  ruflique  \  KÙI 
il  eu  deux  fois  plus  petit ,  Se  les  élytrcsont  des  I^CI 
élevées,  un  peu  plus  marquées.  Tout  le  coip«  ^ 
d'un  brun  tcftacé  ,  luride  ,  £uu  cachet. 

J|iet(09TÇWS«x«, 


a<ro 


CAL 


CAL 


45.  Cailidxi  ac;rcflc. 
Cil Ltni'JM  agrtfie^ 

CalàSium  tkoracc  nudo ,  ntgrum  ,  tiyiris  ftnatls 
fujlis ,  antcnnts  hreviiusn  ÏAB,  Mani»  inf.  tom.  1.^ 
/».  ICI.  n^.  16, 

Il  rrflcmblc  au  CnUidle  ruftu]uc ,  mais  il  cft 
beaucoup  plu$pc:it,  &  les  clycrcs  font  noirâtres, 
ftriccs.  Les  ancciuics  font  plus  courtes  que  le  corps. 
Les  patres  &  le  corps  fuot  ooirs. 

Il  fc  troute  en  Saxe. 

4^,  Callidie  équeftrc. 

CjLLtDiUM    equcffire. 

Ca/iid'um  tkoracc  mutico  nudo  t  atrum  nhidum  » 
toieopiris  fa/du  inurrupia  ruhra.  Fab«  Mont.  inf. 
iom,  j.p.  15).  «*.  it. 

Il  rcfTcmble  au  Caliïdîe  ftigmate  ,  mais  il  efl 
l>eaiKoup  plus  petit.  Les  antennes  font  noires,  com- 
primées ,  prefouc  de  la  longueur  du  corps.  La  t4te 
&  le  corceîet  lont  noirs  ,  luifans.  Lc^  clytrcs  font 
Ulfcs  ,  noires  ,  luifantes,  avec  une  bande  rouj;câire  , 

Î»lj€^e  ati  milieu  ,  interrompue  à  la  future.  Le  dcf- 
bus  du  corps  &  les  pattes  font  noirs. 

n  Te  uouYe  à  Cayenne. 


Cdliîd'um  rujficum,  Fab.  G  en,  Inf,  m, 
—5/?.  inf.tom.  1.^.  ijy./i'*.  8.— Aitfiir 


47.  Callidie  vane. 

ÇjtkfDiVM  varium» 

CaUtcium  tkorace  roiaadato  rufo  ,  elytris  nîgfis 
laf  rufis  ,  fa  fais  duahus  alhis.  tint,  ou  hifi,  nai, 
êks  inf,  Callid:e.  P/.  5.  fig,  55. 

CtiUidium  ntfum.  Fab.  Ccn,  inf,  nuint.pag.  i;2. 
•^Jl^inj*  tom,  I.  pdg.  141.  ««,  if.  '^^Manr.  inf. 

n  eft  plus  petit  que  le  CalUdic  onde.  Les  an- 
tennes font  brunes ,  de  la  longueur  du  corps.  La 
«tête  cft  ferrugineufe ,  &  les  yeux  font  noirs ,  un 
peu  cchancrés  antérieurement.  Le  corceîet  eft  ar- 
rondi ,  fèctugineux.  L'écullbn  e(l  ferrugineux  ,  ar- 
rondi podéricurement.  Les  élytres  (ont  noires  ,  avec 
toute  la  bafe  ferrugineufe;  elles  ont  deux  bandes 
4>Unches  ,  dont  lune  fcparc  le  fcrrajineux  d'avec 
le  noir.  Le  dciîous  du  corjs  cft  Kirui^ineiix  ,  avec 
l'abdomen  nciiàtre.  Les  eu. lies  font  fauves  ,  & 
un  peu  renâccs.  Les  jambes  3c  les  taifes  font 
aoirac.es. 

11  fc  rrouTe  dans  l'Amer icue  fcptcntrionale. 

4t.  C^LLirii  ruile. 

CititDiL'M  rujfutim, 

Ca*i  dium  tk-jrjce  xerrucofo  ,  ni^rum  ^  clyifh 
fif^Aùiis  me  cul J  mccia  apicrquc  nig'ts.  tnt.  ou  àift» 
Uai.  des  inf.CAïUDU.  PL^^fg.  ^f. 


/>.  151. /i".  11. 

Il  e(l  plus  petit  que  le  CafLdie  onde.  I 
font  noires ,  prcfque  de  la  longueur  d 
tcte  eft  noire.  Le  co-.ceîe:  eft  noir  ,  un  p 
avçc  trois  tubercules  lillcs  ,  peu  clcv 
L'éculîon  cî\  noii ,  arrondi  pol^jricuri 
élytres  font  d'un  jaune  f^uve  ,  poiiu.UCc 
tache  ronde  fur  chaque  ,  vers  le  milieu 
mité  noire.  Le  ddluus  du  corps  &  les 
noirs. 

Il  fc  trouve  dans  les  forets  de  la  R 

49.  Call:dib  brûlé. 

CiLLiDiuM  priuftum, 

CalUdium  tkorace  fubtuhcrculdto ,  tel 
tris  ûpicevio'dccis.  Fab.  Spcc,  inf.  uf 
— Mant,  inf  tom.  i,p.  155.  n«.   17. 

Il  rc/Tembte  beaucoup  au  Callidie  te 
il  n'eft  peut-être  qu'une  varic'rc.  Les  an 
de  la  longueur  du  corps  ,  tcflacccs ,  nui 
extrémité.  Tout  le  corps  eft  tellacé. 
font  te(hictes ,  avec  leur  extrémité  ^ 
6iiiles  font  renflées. 

Il  fe  trouve  en  Italie. 

50.  Callipis  forcftier, 

C.iLLtDfVM  ligneum. 

Cailidimm  tkorace  tuBercutato  vitlv 
elytris  ruhris  :  macula  api ie que  viol 
mant.  inf  tom.  i.  p,  f  5J,  /i**.  18. 

Il  c(l  noir  3c  de  grandeur  moyenne.  I 
font  un  peu  pics  courtes  que  le  corps.  Le 
dcpiimé  ,  velu  ,  noir  ,  avec  quelques 
élevés,  liflcs.  Les  clvtres  font  ioi:L!t 
une  tache  au  milieu,  fc  une  autre  a 
violettes.  Les  pattes  font  noires ,  3:  les 
comprimées. 

Il  fe  trouve 


51.  Callidie  noirarre. 

C.iLLrDiuu  fufLum» 

Caliidium  tkorace  fuhtuberruljto  caod.'.' 
nigrum  ,   elytris  firiatts   vhjtun  ujia.c. 
mediocr,6us*  Fab.    Mant.  inf  ton:,    i 
n'\  jo. 

Il  rclTemblc  beaucoup  ,  pour  la  foim< 
deur ,  au  Candie  luride.  Les  antennes  lu 
noirâtres.  Le  corps  ell  nuir.  Le  curcclct 
prefquc  tubcrculj  ,  caiinclj  a  fa  partie 
Les  tlytrcs  font  ftritcs,  d'une  coulev 
obfcure.  Les   p«ttcs  font   noires.  Les 

i  cooncf  t  gt6flcs  3t  compnmécs. 


CAL 

Duvc  en  Saïc* 

kLLXDiE  brcvicornc. 

tijUM  brcvîcome, 

um  caflaneum  y  thorace  rotundato   tuhcrcU" 
iris  fafciis  quatuor  punciijqiie    duobus  fa*- 
,  ou  hifi,  nat»  des  inf.  Callidie.  PL  4. 
h. 

>lus  grand  que  le  Calliiît  arqu^.  Les  an- 
ni  fcrrugincufcs  ,  fîl  formes  ,  plus  courtes 
>icié  du  corps  ,.  pofccs  devant  les  yeux.  La 
auvc  marron  ,  &  les  yeux  font  r.oirs.  Le 
sft  fauve  marron  ,  avec  une  ligne  tranf- 
ir  le  bord  antérieur  &  fur  le  bord  pofié- 
cû  arrondi  ,  avec  un  tubercule  de  chaque 
plulicurs  petits  tubercules  ou  lignes  tranf- 

courtes  ,  élevées,  fur  la  partie  fupéricurc. 

eft  fauve  marron  ,  arrondi  poftcricurc- 
s  élyrrcs  font  fauves  marron  ,  avec  une 
fverfale  ,  droite  ,  jaune  à  la  bafc  ;  une 
aéc  5  un  peu  au -delà  ;  un  point  fur  chaque 
inc  bande  droite,  plus  large  à  la  future, 
i  peu  au-delà  du  milieu  ;  enfin  l'cxtré- 
jaunc  ,  &  munie  d'une  épine.  Le  corps 
\%  cA fauve  marron,  &  mélangé  de  jaune. 
;  (ont  fauves  marron  ,  &  les  poftérieures 
longues  que  les  autres. 

'oavc  dans  la  Géorgie» 

kLLiDiE  rauque. 

DiUM  raucum. 

um  thorace  Uvi  obfcure  ferruglneo ,  elytrts 
Fab.  5/».  inf,  tom,  1,  pag,  139,  /i*.  17. 
inf.  tom.  I.  /%  154.  /z?,  31. 

mbic  un  peu  au  CaUidichix'iêic.'Lzs  antennes 
ugincufes  y  de  la  longueur  du  corps.  La 
e  corcelet  font  liffes ,  d'une  couleur  fer- 
:  obfcure,  fans  caches.  Les  élycres  font 
labres ,  tcftacécs.  L'abdomen  eft  conique 
é.  Les  pattes  ne  font  point  renâées*' 
leuye  dans  l'Afrique  équinoiialc, 

I AIL]  DIB  danois. 
LiDJîrif  kafnienfe, 

ièxum  thorace  Jubvlllofb  ntgro  ,  Itneîs  quatuor 
,  mimudlis  abbreviatii  ,  antennîs  brevibus. 
Syf,  tnt,  p,  190.  «o.  I  5 .  '^Sp,  inj,  tom,  \ .  p, 
^'iQ.'-Mant.  inf  tom,  i,  p,  154.  /i°.  5;. 

KKmblc  aa  Callidie  ftrié.  Les  antennes  font 
PttjMiics,  Le  corcelet  efl  arrondi ,  légèrement 
*i  «w,  avec  quatre  lignes  longitudinales  , 
"jàoQt  lesdeux  du  milieu  font  plus  courtes. 
^bntiKnres,&  recouvcrces  d'une  poufllcrc 


GAI, 


«5t 


•^"•Hcnbancûiarci;, 


55.  Callidii  aulique, 
Callidium  auiicum. 


Cai/idium'  thorace  Uvi  nitido ,  corpôre  nigrv 
opaco  ,  elytris  Uvibus , antennis  brevi'bus,  Fab.  «S)^ 
eut.  p.  1^0.  n**,  lô.'Sp.inf  tom.  i.p.  t'^.n**!!* 
"^^MaMt.  inf  tom»  i,  p.  154.  n?,  34. 

Callidium  auVcum.  Naturf  24.  pag,  x^%  tai»  ^ 

II  reffemble  entièrement  au  Callidie  ftrié  5  mais 
le  corcelet  efl  luifant ,  fanj  tubercules  ,  &  les  élytrcs 
ne  font  point  fhiécs.  Les  ancenncs  ionc  courtes^ 
Se  tout  le  corps  eft  noir. 

n  fe  trouve  en  Danemarck») 

5^.  Callidie  Lynx. 

Callidium  Lynceum, 

Callidium  thorace  fuhfpinofo  rotunda^o  villofo  ,' 
ni[jrum  ,  elytris  macula  fubdidyma  fulva,  Fab, 
Syfl,  ent.  />. .!  9 1 .  n^,  1  8^ — Sp,  inf  tom.  i .  p,  X40« 
/i®.   14.  — Mant,  inf  to:n,  ! .  /?.  i  54.  «**,  37. 

Il  reffemble  au  Callidie  porte-faix.  Tout  le  corps 
efl  noir.  Le  corcelet  efb  velu  ,  arrondi  ,  muni  de 
chaque  côté  d'une  trcs-petitc  épine.  Les  élytrcs 
ont ,  vers  leur  bafe  ,  une  grande  tache  double  ^ 
fauve. 

Il  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne^Efpérance.y 

57.  Callidjb  timide. 

Callidium  pufillum. 

Callidium  thorace  rotundato  niprum  ,  antenrns 
tibiifque  tefiaccis,  Fab.  Mant,  inf  tom,  i.  pag. 
155. /z^   7,9, 

Il  eft  petit ,  noir.  Les  antennes  font  teflacécs , 
&  plus  longues  que  le  corps.  Le  corcelet  eft  lilfe, 
arrondi.  Les  pattes  font  noires.  Les  jambes  font 
teftacécs. -Toutes  les  cuiffcs  font  rcnâtcs. 

Il  fe  trouve  en  AIlemagRc. 

58.  Callidie  jaune. 

Callidium  flavum, 

CaUidium  thorace  fubrotundo  mutico ,  corport 
flavo  ,  femoribus  clavatis  ,  antennis  mediocribus. 
lAB»SyJl,ent,p,  i^i.n*.  19.— 5/j^c.  i/if  tom,  i. 
p.  140.  n^,  i4,''^Mant,  inf  tom,  4."/?.  15  j.  n**.  41. 

Il  rcfTcmble  au  Callidie  ftrié.  Les  antennes  font 
jaunes  ,  de  la  longueur  du  corps.  Les  quatre  anren*^ 
nulcs  font  en  malle.- Tout  le  corps  eft  jaune ,  fans 
taches  5  les  yeux  feuls  font  noirs.  Le  corcelet  cllr 
prefquc  arrondi,  l.lTe.  Toutes  les  cuilTes  -font  très<« 
renflées. 

Il  fê  trouve  dans  les  iftcs  de  l'Amérique  méri-* 
diooale.  "  -^ 


/ 
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antennes  fon:  filiformes ,  fauves  ^  un  peu  plus 
a  que  le  corps.  La  tête  cft  noire ,  avec  une 
tnuirverfale  poftérieurc  &  une  tache  fur  le 
,  jaunes.  Le  corcelct  cft  globuleux  ,  noir,  avec 
>andcs  jaunes ,  quelquefois  interrompues.  Les 
>  font  noires  ,  avec  quelques  points  jaunes  à 
c,  trois  bandes  arquées  &  Textrémité  jaunes. 
Ibus  du  corps  eft  noir,  La  poitrine  a  quelques 
blanches  ou  jaunâtres,  &  Tabdomcna  le  bord 
lueaux  jaune.  Les   pattes   font  fauves.   Les 

font  renflccs  »  les  antérieures  font  tachées  de 

:  trouve  dans  prcfque  toute  TEuropc.  Il  cft 
>inmun  dans  les  chantiers  de  Paris. 


Callidie  Bélier. 

LiDiUM  arietis, 

'Sdium  thorace  totundato  nigro  s  elytrîs  nigrîs ^ 
fiavis  ,  ftcunda  antrorfum  arcuata.  ,  pedibus 
nets.  Ent,  ou  hijl,  nat,  des  inf.  Callidie. 
fig.  xo. 

lura  arietis.  Lin.  Syfi,  nat,  fag,  ^40.  «<*.  23. 
futc.  /i®.  695. 

idùmt  arietis,  Fab.  Syft.  ent.  pag,  1^3.  «**• 
-  Spec.  inf,  tom.  i,p>  141.  n^.  ^ô^'-^Mant» 
m.  l.  pag.  15Î.  «*.  51. 

:ura  nigra ,  elytrorum  lineis  tribus  tranfverps 
^quejlavis^  pedibus  tefiaceis,  GeOFF.  Inf,  tom, 
>  114.  n**.  II. 
LeptLre  à  trois  bandes  dorées.  Geoff.  Ib. 

tmbjx  quarlrifafciatus  niger  y  thorace  mutico 
\q(o  ,  elytris  fafAïs  Jiavo  -  citreis  :  fecunda 
t ,  pedibus  ferrugineis  ,  antennis  brevioribus, 
Mcm.  inf,  tom,  $*pag.  81.  n°.  18. 

ricome  à  quatre  bandes  jaunes  noir ,  à  corce- 
ondi  &  boiTa ,  à  raies  tranfverfes  d'un  jaune 
fur  les  étuis  «  dont  la  féconde  cft  oblique  ,  à 
reuffes  &  antennes  courtes.  Dec.  Ib. 

rahéuis  médius^  abdomine  /ongo^  angufto^  ni- 
ineoiis  &  maculis  luteis  pulckne  variegatus^ 
Inf.  pag.  81.  /!**.  zi. 

S€H.  Germ.  12.  pag,  ;2..  tab,  3.  fig,  j. 
T.    Tab   mut,  tab,  1.  fig.  i. 
Tmbéju  niger  ^  /ineoiis   quibufdam  iuteis  dif- 
i ,  fubcTQceis  pedibus  »  Lis  t.  Loq,  pag.   385. 

nv.  Ga{Oph,  tab.  ^3.  fig,  <f. 

Ttaia   eijtris  nigris  ,  Unàs  jlavis,  AB^  Upf 

-pag.  lo.  n^.  8. 

>IT.  Coieopt.  pars  1,  tab.  19,  fig,  88. 

BAEfT.  Icon,  tab.  58.  fig.  7.  8. 

taocorus  arietis,  Scop.  Ann,  5.  hifi,  nat.  pag, 

'•57. 

fffiiramttis.  Schramk.  Enutn.  infaufir^  n^. 
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Cfyttu  arietis,  Laicha&t.  Inf.  tom.  ^•pag.  ^2; 


n°,  1, 


Leptura  arietis.  FouRC.  Ent.  par.  i.  pag.  S«. 
n^.  13. 

Leptura  arietis.  Vxll.  Ent.  tom.  1.  pag.  170.' 
n^.  16. 

CaWdium  arietis.  Pbtag.  Spec.  inf  Calab.  pag. 
18.  nO.  88.  •  ^ 

Il  varie  beaucoup  pour  la  grandeur.  II  cft  ordi- 
nairement une  ou  deux  fois  plus  petit  que  le  Callidie 
arqué.  Les  antennes  font  filiformes,  de  la  longueur 
de  la  moitié  du  corps ,  noirâtres ,  un  peu  fauves  vers 
leur  bafc.  La  tcte  eft  noire ,  fans  taches.  Le  cor- 
celct eft  globuleux ,  avec  les  bords  antérieur  &  pof- 
térieur  jaunes.  Les  élytres  font  noires ,  avec  trois 
bandes  jaunes  ,  &  un  point  tranfverfal  vers  la  bafc, 
qui  manque  quelquefois.  Le  deflbus  du  corps  eft 
noir ,  avec  quelques  points  fur  la  poitrme  &  le  bord 
de  Tabiomcn  jaunes.  Les  jambes  font  fauves.  Les 
cuilies  font  noirâtres  flt  un  peu  renflées. 

Il  fe  trouve  dans  prefque  toute  l'Europe,  fur  Ict 
fleurs  &  dans  les  chantiers. 

61.  Callidie  floral. 

CjiLLïDiUM  fioraU. 

CalUdium  thorace  globofo  fiavo-fafciato ,  elytris 
nigris  ^fafciis  quinque  albis  ,  fecunda  tertiaque  lu-- 
natis.  Ent.  ou  hift.  nat.  des  inf.  Callidie.  PI.  5, 

fis*  î^.  . 

CalUdium  florale.  Fab.  Spec.  inf  tom.  i.  pag, 
141.  «o.  3.  —  Mant.  inf  tom\  1.  pag.  wc, 
n^  48. 

Cerambyx  floralis.  Pall.  Iter.  1.  pag.  714.  no. 
61. 

VOET.  Coieopt,  par.  1.  tab.  19.  fig.  ^3. 

Il  eft  ordinairement  un  peu  plus  grand  que  le 
Callîd'e  Bélier.  Les  antennes  font  fcrrugineu fes  , 
filiformes  ,  de  la  longueur  de  la  moitié  du  corps.  La 
tctc  eft  noire.  Le  corcelet  cft  globuleux,  noir ,  avec 
deux  bandes  jaunes ,  Tune  fur  le  bord  antérieur  ,  & 
l'autre  vers  le  bord  poftcrieur.  L'écuffon  cft  jaune. 
Les  élytres  ont  cinq  bandes  jaunes ,  qui  ae  touchent 
point  au  bord  extérieur  :  la  féconde  &  la  troifièmc 
font  arquées.  Le  deflbus  du  corps  cft  noir ,  avec 
quelques  taches  fur  la  poitrine  &  le  bord  des  an- 
neaux ,  jaunes.  Les  pattes  font  fcrrugincufes ,  avec 
un  peu  de  noir  fur  les  cuifl*es. 

Il  fe  trouve  dans  les  provinces  méridionales  de  la 
France ,  en  Italie. 

^4.  Callidie  lunule* 

Callidium  lunatum. 

CalUdium  thorace  globofo  nigro  flavo  fafciato  i 
elytris  atris  ,  fafciis  quinque  fiavis  ,  bafeos  maciH 
lari.  Fab.  Sp.  inf  app.p.  ;oo.  ^^hLant.  inf.  tom. 
I.  p.  155. '^•t  47» 
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II  cft  afTcz  grind.  Les  antennes  font  fèrragbeu- 
fcs.  La  têic  e(l  noire ,  avec  ia  lèvre  ferrugineufe  & 
deuK  lignes  cranrverfales  jaunes  ,  Tune  à  la  partie 
fupéricure  &  l'autre  à  la  partie  poft^rieare.  Lt  cor- 
çelet  efl  globuleux  ,  noir ,  avec  une  ligne  tranfver- 
Taie  à  la  partie  anttrieure ,  &  une  autre  interrom- 
pue ,  au  milieu.  L'ccullbn  c(l  jaune.  Les  ^lytres  font 
noires ,  un  peu  loyeufès  »  avec  cinq  bandes  ,  donc 
quatre  arqutcs  »  &  la  prtoiière  vers  la  bafc  cft  for- 
mée de  qucloues  points  jaunes  :  on  en  voit  un  ob- 
long  fur  le  oord  cxtfiicur^  un*  autre  au  milieu, 
&  un  rroincme  vers  la  future.  L*abdomen  eft  ooir, 
avec  le  borJ  des  anneaux  jaune.  Les  pactes  font 
ferru^neufes. 

Il  le  ciouve  dans  les  Ides  de  l'Am^iqae  méridio* 
Mlc. 

4$.  Callidie  fulminant 

Callïdium  fuiminans^ 

Calilcium  thorace  glohofo  macuUto ,  e!ytnâ  ni- 
frit  ^  fdfciis  utdaro  angulatis  alhis,  Eat,  ou  Ai/f. 
mat.  dtsinf,  Callxoie.  FL  S'fg'^h 

Ca//idlum  fu/mina/u.  Fab.  Syfi.  ent.  pëg>  i^x.  n^. 
Ij.  —  Sp,  inf.tom.  i.f.  i4i.tt°,  54* — Monuinf. 
tom.  I.  pag.  15J.  n\  4^. 

11  rcfT'emble  entièrement ,  j^ar  la  forme  Bc  la  gran- 
jeur»  au  Cailidie  cordonné.  Les  ancenacs  font  noi- 
râtres y  plus  courtes  que  le  corps.  La  tête  cft  noire  , 
avec  la  partie  fopërieure  cendrée.  Les  yeux  font 
noirs ,  légctement  echancrcs  à  leur  partie  antérieure. 
Le  corcelec  eft  glabuleux  ,  cendré  en  deilbus»  avec 
anc  grande  cachç  ooire  au  milieu  ,  êc  une  petite  de 
chaque  côté.  L'éculFon  eft  arrondi  poftrricurcment^ 
il  cft  noir»  avec  le  bord  poft(fricur  cecdré.  Les  cly- 
Cl  es  font  noires ,  avec  cinq  ou  ftx  lignes  tranTvLr- 
(kles  ondées  Se  cendrées.  Le  dciious  du  corps  &  les 
pattes  font  noirs. 

Il  fc  trouve  dans  TAmérlque  feptentrioQale# 

4é,  Callidii  cordonné* 

Callidïum  Hc'tatum, 

CûlUdium  tkorace  g'oèvfo  ^  nigrum  cinerto^nebu" 
lafitm  ,  eiytris  f^ij^iis  duabuf  uidatis  cinerafctnti- 
k^s.  tnt.  ou  kijf,  ndt,  des  inf,  Callioie.   PL   1. 

Cirrjmi^/jr  Itciatui  thorace  mutico  fuh'^otundo  nigtr 
finereO'Kc^u  \jus  ,  untcnnls  brcxlbus,  LiN.  Syjl*  nat, 

Leptura  ruftica  :h  ^act  glohofo  tomentofo  ,  eiytrts 
€tnt'e.s  t  jafiiis  iÎ4':e*inyus  aibidis  undatîs.  Lin. 
S^fi.  n*i:.  fjg.  659.  /j\  i';,'^Fifun,  J'iuc,  n*.  6^i, 

J^fi'turx  r.ijt^  ,  maulis  villofo-fiavis  ,  thorace 
f'gi'<»,Lf  9  atieniis  corport  aimlw  irrffioritm, 
^igij,  inf.  tom,  i.  p,  m,  «•,  7^  ^ 
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La  Lepture  à  corcclet  rond  5:  à  taches  ji 
G&OFF.  Ib, 

Callidmm  ihiatum.  Naturf,  %^  iab,  i.  fy 
Cerambyx  longipts,  Vill.  Enl»  iom.  l.pa^ 

Il  cft  de  la  grandeur  du  Cal  !  die  arqué.  Le 
tennes  font  noires ,  courtes ,  tiliformcs.  La  tè 
noire  &  couverte ,  à  la  pariic  (upcrieure ,  de 
d'un  roux  cendré.  Le  corcelec  eft  prcfque  p 
leux ,  noir ,  &  mélangé  de  cendre.  Les  élyirc 
noires  ,  avec  quelques  poils  courts  cendres ,  & 
bandes  cendrées ,  ondées  ,  plus  ou  moins  man 
Le  dedous  du  corps  &  les  pattes  font  noirs  & 
rement  couverts  de  poils  courts  cendrés. 

il  k  trouve  aux  environs  de  Paris .  dans  ks 
tiers. 

€7.  Callidje  glauque, 
Callivîvm  glâucum» 

CaUidlitm  thorace  rotundato ,  nigmm ,  e/ytHâ 
çis  bafi  nJgro  maculatts.  Ent,  ou  kift,  nat,  ai 
Callioix.  Pi.  fi.  fig.    6%. 

Ca/lidium  giûucum,  Fab.  Spec,  inf,  rom»  i 
14  !•  a®.  41.-— JVftfnr.  inf»  tom.  1.  pag.   151 

Il  reflcmble  entièrement,  pour  la  forme  &  la 
deur,  au  CdtUdii  dxpoints.  Les  artcnncs  fom 
râtres  &  courtes.  La  tête  eft  noirâtre.  Le  corcc 
noirâtre  ,  Tons  taclies  ,  globuleux.  L'éculloii  cl 
râtre  &:  artonJi  poftineuic.rcn:.  Le»  ciy::c 
Doirârres ,  couvertes  de  po.îs  courcx ,  j;îa.u;:ics 
plulicurs  raches  noires,  plac:cs  depuis  !.i  l>a.'< 
qu'au  milieu.  Les  pattes  3c  le  dviiojs  du  corp; 
noirâtres. 

Il  fc  trouve  aux  Indes  orientales, 

61.  Callidii  fîx-poiots. 
Callïdium  [cx-pundutum. 

Callidium  thoract   glohjfo  jîdvo  ,    eiytris 
punti.'S  fix  nij^ris.  Ent,  on  hijî.  nat,  des  tnf  C 
DU.  PI,  2.  /5^  19. 

î^ptura  rrif-rj  ,  villofo-f^ava  ,  mac u lis  <*:...•  .^ 
elyco  Jirjnu  !j  giabr  Is  ni  g  is.  G  E  O  *  r .  i  t/  '.  :^ri 
II  i.  ;:^  8. 

la  Lepture  velours  jaune.  Gror».  Ih. 
Lepiurd  yjl  oj'j.  Foi'Kc.   Em,  par,  i.  pj^ 
n'\  10, 

Leprurj.  vifUf^,  Vill.  Ent,  tçm.  ï.  p,  17 
51.  PL  i.  fi^\  ;i. 

Il  eft  prcu;ue  de  la  granieur  du  CalUdie  a 
Les  antçouçs  fooc  uoirç»  «  filiformes  «  de  U  loi^ 
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Je  la  moitié  du  corps.  La  técc  cfl;  noire.  Le  corcelec 
cft  globuleux ,  d'un  jaune  verdâcre  >  fans  caches. 
L'écullbn  eft  jaunâtre.  Les  élycres  font  un  peu  tron- 

2 nées ,  d'un  jaune  verdatre  ,  avec  deux  ou  trois  ta- 
bès noires  pla<'ées  fur  une  ligne  longitudinale.  Le 
deiTous^tiu  corps  &  les  pattes  font  noirs. 

On  le  trouve  aux  environs  de  Paris  ,  fur  les 

fleurs. 

69.  Callidie  fix-fafcié. 

Cjllidiuji  fex-fafciaeum, 

CilUdium  ntgrum  ,  tkorace  glohofo  hifafciato , 
ehtris  fjfc'.is  fex  ftavis.  Ent.  ou  ht  fi,  nat.  des  inf. 
Callidie.  PL  ^^fig.  ?• 

Il  refTemble  beaucoup  ,  pour  la  forme  &  la  gran- 
deur, au  CdUidii  floral.  Les  antennes  font  noires, 
à  pe'ne  plus  longues  que  le  corps ,  avec  rextrcmicë' 
des  articles  earnie  d  une  petite  épine.  La  tête  eft 
noire,  avec  des  lignes  jaunes.  Le  corcelet  efl  g'obu- 
leux  ,  noir  ^-avec  deux  bandes  jaunes.  Lécunon  cft 
Botr ,  petit  6c  triangulaire.  Les  elycrcs  fons  noires  \ 
avec  quatre  bandes  jaunes ,  dont  les  deux  dernières 
fimc  un  peu  interrompues  à  la  future.  Le  deflbus 
du  corps  eft  noir  ,  avec  des  taches  jaunes.  Les  pattes 
font  noires  ,  fans  uches. 

Les  deux  premières  bandes  jaunes  font  quelque- 
fois réunies  à  la  future  ,  &  le  corps  eft  varie  de 
blanc. 

Il  fe  trouve  à  Cayenne. 

70.  Callidie  rayé. 

Callidium  vittatum. 

CaUidium  ntgrum  »  t Horace  fubglobofo  ,  v^ttis  tri- 
ku  nifis^  elytris  punilo  fafciifque  duabus  fiavis . 

Il  eft  à  peine  plus  grand  que  le  Callidie  Bclier. 
Les  antennes  font  fcrrugineules ,  de  la  longueur  du 
corps.  La  tête  eft  noirâtre  ,  mélangée  de  brun.  Le 
corceleteft  prefque  globuleux ,  noir,  fortement  poin- 
tillé ,  avec  trois  raies  longitudinales  ,  rougeâtres , 
peu  marquées.  Uécufl'on  eft  obf«4ir  ,  arrondi  pofté- 
rieuremenr.  Les  élytres  font  noires ,  fortement  poin- 
ûllécs ,  avec  une  tache  jaune  à  la  bafe ,  &  deux  ban- 
des jaaocs  arquées.  Le  deflbus  du  corps  eft  brun , 
mélangé  d*obfcur.  Les  pattes  font  ferrugineafes 
brunes ,  avec  le  deffus  des  cuiHes  noir. 
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U  fe  trouve. 


71.  Callidie  du  Verbafcum. 
Cjlztdium  Verbafci, 

Callidîum  tkorace  globofo  ,  nigro  Jafciato  ,  elytris 
virefcentibus  ,  fafciis  duahus  nîgris  maculaque  lu  - 
nari.  Ent.  ou  hift.  nat.  des  in/\  Callidie.  PI.  6. 
fg.  15.  b.  &pl,  i.fig,  II. 

l^ptura  Verbafci  thordce  fubovatù  nigro ,  ifytris 
Hifi.  Nat.  dis  InfeHes.  Tome  F. 


fafciis  tribus  nigris  :  prima  femianmilata^  LiM.  Sjft. 
nat.  pag.  64b.  /x°.  12. 

CaUidium  VerbaCci  tkorace  rotundato  nigro  met' 
culato ,  elytris  fubvirefcentibus ,  fafciis  tribus  nigris  , 
prima  lunari.  Fab.  Syfi.  ent.  p.  194  n°.  }2.  ^^Sp. 
inf  tom,  I.  p.  144.  «^.4).  '^Mant.  inf.  tom.  i.p. 
155.  n^.  j%. 

Leptura  villffo-fiava ,  elytris  lineis  tribus  tranf" 
verfis  nigris,  Geoff.  Inf  tom,  i,p.ii6.n^,  14. 

La  Lepture  jaune  à  bandes  noires.  Geoff.  ïb. 

Leptura  Verbafci,  SuLZ.  Hifi.  i'f  tah,  %.fig*  f  i. 

CaUidium  Verbafci.  Schrank.  Enum.  inf,  aufir. 
n*.  J09. 

Cfytus  Verbafci,  Laichart.  inf  tom,  1,  p.  lof . 
«o.  6. 

Leptura  gammoides.  FouRc.  Ent.par.  i.  p.  Si* 

Leptura  Verbafci,  Vill.  Ent,  tom.  i.  p,  170. 
n^.  15. 

Il  eft  à-peu  près  de  la  grandeur  du  Callidie'^iWcr» 
Les  antennes  font  noires  ,  filiformes ,  guéris  plus 
longues  que  la  mo  tié  du  corps.  La  tête  eft  verda- 
tre ,  avec  les  yeux  noirs.  Le  corcelet  eft  globuleux , 
verdatre  ,  avec  une  bande  noire.  L'ccuflon  eft  ver- 
datre. Les  (fly très  font  verdâtres ,  avec  deux  bandes 
noires, Vune  au  milieu  ,  l'autre  vers  Textrémité ,  3c 
une  tache  en  croifTanc,  vers  la  bafe.  Le  delTous  du 
corps  &  les  pattes  font  verdâtres. 

Il  varie  pour  les  taches  noires.  Le  corcelet  a  une 
tache  &  deux  points  noirs ,  &  les  bandes  des  élytres 
font  interrompues. 

Il  fe  trouve  dans  les  provinces  méridionales  de  la 
France  &  en  Italie.  La  variété  fe  trouve  aux  environs 
de  Paris. 

71.  Callidie  érythrocéphale. 

Callïdium  erytkrocepkalum 

CaUidium  tkorace  rotundato  fubfpinofo  ,  elytris 
bidentatis  fufcis  :  firigh  quatuor  fiavis  ,  femoribus 
ciavatis  compreffis.  Ent.  ou  kift.  nat,  des  inf.  Cal- 
lidie. Pi.  5   fig,  6o, 

CaUidium  acuminatum,  Fab.  Syfi,  ent.  p,  I94.  /t^« 
30.  —  Sp.  inf  tom,  I .  p.  143 .  n^.  x^. 

Cal  idium  erytkrocepkalum,  Fab.  Mant,  inf.  tonu 
1.  p,  156.  n*.  54. 

Il  reflemble  un  peu  au  Callidie  Bélier.  Les  anten- 
nes (ont  ferrugineufes ,  obfcures  à  leur  ex  rémitc  , 
plus  courtes  que  la  moitié  du  corps.  La  tête  cft  fcr- 
rugineufe,  obfcure ,  &  les  yeux  font  noirs.  \  e  cor- 
celet eft  allez  gros ,  arrondi ,  avec  une  rangée  longi- 
tudinale de  petits  tubercule  prefque  épineux ,  placés 
à  la  partie  iup.'rieure.  L'écunon  eft  obfcur  &  trian- 
gulaire. Les  élytres  font  noirâtres  ,  ferrugineufes 
obfcures  à  leur  bafe  ,  avec  quatre  lignes  tranfver- 
fales  iau!ncs .  dont  l'une  à  la  bafe ,  un  peu  moin^ 
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*^   ^  .    ^  *   ^  *]U'  \'*^.é't*tr\    rriff/mit^ '!c  chaque  c'yfrc 
X  ^'Mf,.,   ...f  ,.  II  r|' I.*' !'irrt  tf-     icfi't*.  I^  drf- 

%      ^^  % 

•      ^  ..       *         •  •.■  '•.    ?'   la  j  M      r,'-  ,  'V  '!".  *  -'.''f.  Ji..-  "^  î.iF 

\  ■•...  .f     I    '.  |i  •■•  :■  ,'.•  f  •■  .^:j;,t'i:ci .  cbfcufci. 

i  I,' .  .'ij'T,  th'sfj't  »y'i  -';'</  mû(.u/j[o  t  tlytrts 
''  -  .f'  .fié  f  t.fit  ,  ^''i^ii  .'  "  /  '  i»  /  ûnuatii  fia\  is  hafi 
/'  f'^^*in€ti,ht.t.  ou  ht  fi.  naî.dn  inf.  CAtLioxE.  P/. 

ia!  idi^m  muirnnatum.  F  a  t.  5y^.  ^/rr.  /^tf^.  194. 

'»*.  J  '• V'*.  tnf,  tom.    I.  ftf^.  i^j.  /i",  38-  -^ 

M^nt.  i.if.  toit.   \,  p.  1  f^.  /x*.  5  j. 

11  clib  un  ££u  ^lii ^r^nd  q'ieîc  Ca'Ldie  Bélier,  Les 
i."tï.r.v.  :V,:.:  cou:'ct  ,  fi!itormes  ,  fcrrugincufcs , 
r.ot  jiirc.  a  !<iir  czrrf'rnirr.  La  :c:e  efl  coûâcic  ,  avec 
<{<.»- 1  \'zz*i'x  >i.r.c':.  Le  i-rcclc:  cî^  ^îoSuIcvx  ,  noir, 
2  :c  L.e  r«;c  :  a  L'i.  ^!  : ,  u^r.s  ^  lur  le  bord  anré- 
ru:*;r  ,  &:  u'tc  '.^bc  f^rrs^enfc  de  chaque  côcc. 
L'*:'-îî.-B  dk  c^trârrc,  torie  de  j^cne.  Les  clytrcs 
fofi;  nci  es  p  air  ce  la  baie  trrmj^jieafc  &  crois  oan- 
d:^  ir  '.:  es ,  aunes  :  L'ciirco  ri  de  cLa^ac  clycic  cft 

II  :c  crofiTs  dam  TAxérupe  ntérit^onaie. 
74.  CaiL:3:2  hccennc 


T» 


c.:  :-Cir.  li's  :-.-.~.:s  ce:  iv:,:i  rx-i^s  -a-ircs  &  une 
sa,'.:  .Tvi.'iz'ijz  a  a  r^*:.  Li  i^  *Cwî  ia  coq>s  cil 
c^-:  r:v:i  i-' "ir-::.  L.<  izSzi  :':-::  -j-^-ârrcs.  les 
rir>%:">  i  1^^  lar/.:»  .--c:  i  i.'^  «CwliJ-:  ult^céc  cbf- 

ff^  •» ^  a\;>  H  ^CTi  j  rccf . 
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tiytris  nigrîs  fafdis  linearihus  alhis.  FaI.  Syfi.  ent, 
P'  19U  «'.  18.  — 5]p.  inf.tom,  i.p.  24)«A*.  37, 
-^Mant.  inf,  tom.  1.  p.  i56./i«.  51. 

icHAFi-F.  leon.  inf,t.ih,z.  fiy.  7. 

Voit.  CoUopt,  par.  1.  /ji.   ly.  /^.  94. 

Ceramhyx  fgurdtus,  Scop.  £«/.  Ci/r/i.  n».  17^. 
Leptura  fgurata.  Schrank.  Enum.  inf.  aufir.  «•. 

C/yftf/  funebris.  Laichart.  Inf.  tom,  i.  f .  1 1 1 

Il  cft  de  la  crandcur  du  Cdjîdu  du  Vcrbarcum. 
Les  antennes  ibnc  filiformes ,  g;ièrcs  plus  lont^ues 
que  la  moitit  du  corps ,  noires  ,  I!gèrcmcntcoù%*cr- 
tc%  d*i:n  duvet  cendre.  La  utc  cft  noire   Le  cotce!et 
cft  noir,  globuleux,  fans  caches.  L'cculTnn  eft  cen- 
dré. Les  clytres  fonc  noires ,  avec  une  cacke  cendrée 
autour  de  récuilbn  ,  deux  1  gncs  arquées  blanches  . 
qui  dcfccndcnc  de  TccufTon  ,  un  poinc  oblong  blanc , 
vers  la  bafc  ,  une  bande  gri(acre  au-delà  du  m  lieu, 
3c  rexcrémicé  eri(atre.  Le  dcilbus  du  corps  eft  noir, 
avec  deux  taches  blanches  de  chaque  côté  de  la  poi- 
trine ,  &  le  bo  d  des  anneaux  de  ràbdomen,  bUoc. 
Les  pattes  font  nd^ps. 

Il  fe  trouve  dans  tes  prorinces  mérid'onalcs  de  U 
France,  eo  Italie  ,  en  Allem^^nc. 

la  Lepture  n».  xi.  de  M.  Geoffroy  diffère  de 
celle-ci ,  fie  fe  rapporte  au  Câlltdie  marfeiilo  s.  La 
Leptura  raftica  de  Linné ,  citée  par  pluficnts  auteur*, 
eft  le  même  infccVe  que  la  L<ptura  ticiata  du  mi  me 
auteur ,  ainlt  que  je  m'ca  fuis  aJfurc  en  ezamiuaiu  14 
propre  colleâion. 

I 

7^.  Callidxe  boflu. 

Callidium  glbbofum» 

Callidlum  tkorace  globofo^  nigrum^  elytris  ^i-^ 
reo  fdfciaiis  bafi  bitubtrcu'atis  afkt  tscumsnjus . 
Ent.  ou  hift.  nat.des  inf  Callioje.  Pi.  1.  fg,  n, 

CaUidium  gibbofum.  Pas.  Aftinr.  inf.  tom.   1  /•• 

11  eft  de  la  erandeur  du  Cjllidie  du  Vcrbafcom. 
Les  antennes  i^nc  filiformes  ,  de  la  longueur  à  a 
corps  ,  prcfque  épineufcs,  d'un  brun  ferrugineux  , 
avec  l'extrémité  de  chacnic  anide  obfci're.  La  cc:e 
eft  noire.  Le  corcelet  elt  globuleux,  noir,  fans  ta- 
ches. Les  élytres  font  noires,  avec  une  ligne,  ur.e 
large  ban^e  au  milieu,  &  rextrémicc  ,  centrées  ,  A: 
un  tubercule  élevé ,  oblong,  à  la  bafc.  L'extrém-.tc 
de  chaque  élytre  eft  coupée  ,  Se  armée  extcî:c..c- 
mcnt  d'une  petite  épine.  Le  dclToas  du  corps  eu  bor  , 
avec  quelques  caches  blanchrs. 

II  fe  trouve  à  KiclL  Je  fat  trouvé  fecquemaca: 
en  Provence. 

77.  Callidii  écuffbiiQc«' 
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Catltdiam  thorace  rotundato ,  clytrîs  nigris  éaji 
tnmuts  fafiiis  très  arcuatis  fiavis  ,  fcuuUo  fia- 
Vù.  Ent.  ou  hife,  nar,  des  înf.  Callidie.  PL  f. 

Ilrcflemblc  un  peu,  pour  la  forme  &  la  grandeur, 
aa  Callidie  du  Vcrbafcum.  Les  antennes  font  cour- 
tes &  teftacécs.  La  tète  eil  noirârre  ,  avec  une  ligne 
tranfvcrfale  »  jaune ,  à  la  partie  poflérieure ,  &  deux 
petites  caches  de  la  même  couleur  fur  le  front.  Le 
corcelec  e(l  globuleux  »  noirâtre  ,  avec  trois  lieues 
cranfverfalcs  ,  jaunes  ,  Tune  au  milieu  «  &  les  deux 
autres  furies  bords  antérieur  &  poftéricur.  L'ccufTon 
cft  jaune  y  arrondi  poflérieuremenr.  Les  élytres  font 
noirâtres,  brunes  à  leur  bafe ,  avec  trois  raies  ttanf- 
▼erfalcs  jaunes,  dont  l'une  parc  de  lecufTon  Refor- 
me un  arc  fur  chaoue  élyt'c;  les  deux  autres  lignes 
ont  leur  convexité  oppofée  à  celle-ci.  L'extrémité 
de  chaque  élytre  e(l  armée  d'une  épine.  Le  defTous 
du  corps  e(l  noirâtre ,  avec  un  peu  de  blanc  de  cha- 
que côté  de  la  poitrine ,  &  quatre  baades  jaunes  fur 
l'abdomen.  Les  cuilfcs  font  noires  ,  un  peu  renflées , 
ceftacées  à  leur  bafe.  Les  jambes   font  tedacées , 
avec  leur  extrémité  noirâtre.  Les  carfes  font  cef- 
ttcés* 

II  fe  trouve  dans  l'Amérique  feptentrionale ,  la 
Géorgie ,  la  Caroline. 

78.  Callidib  trifefcié. 

Calltdium  trifdfciatian, 

CdUidium  thorace  globofo  ferrugineo  ,  elytris  ni^ 
pis  fafciis  tribus  albis  prima  annulari,  Ent,  ou 
kift.  nat.  des  inf,  Callidie.  PL  U  fig-  59' 

Ca/Iidium  trifafciatum,  Fab.  Spec.  inf,  tom,  i. 
p,    144.  B*.  4x,  ^  Mant,  inf,  tout,  i.  pag,  \^6, 
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Callidium  trîfafciatum.  Petag.  Inf  CaL  p,  18. 
«»,  8^.  tdb.  l*fig.  }i. 

Il  reffemble ,  pour  la  forme  &  la  grandeur  ,  au 
Callidie  du  Vcrbafcum.  Les  antennes  font  rougcâ- 
tres  &  plus  courtes  que  la  moitié  Ju  corps.  La  tête 
cft  notre.  Le  corcelet  efl  globuleux ,  rougeâtre  ,  cou 
vert  d'un  duvet  cendré ,  &  marqu.'  au  milieu  d'une 
bande  plus  obfcure.  Les  ély très  font  noires ,  avec 
crois  bandes  blanches ,  donc  !a  première  forme  deux 
demi-ccrdes  adoflés  l'un  à  l'autre  à  la  future  ,  les 
deux  autres  font  un  peu  arqués.  La  poitrine  e(l  noire 
2c  marquée  de  taches  blanches.  L'abdomen  eft  noir, 
avec  une  bande  blanche  fur  cha.]ue  anneau.  Les  pat- 
tes font  rougcâcres. 

II  fc  trouve  dans  le  Portugal,  dans  la  Calabrc. 

79.  Callidie  rufîcorne* 

Calx.idiom  ruficorne, 

Callidium  thorace  globofo  rufo  ,  elytris  nigris 
fafciis  tribus  cinereis  ,  antennis  hrevlbus  rufis,  Ent, 
Qi^fl,  nat.  des  inf  Callxpie.  PL  6.fig.  73. 


Il  rcffcmble  au  Calfidie  plébi'icn.  Les  anrçcncs 
font  rougeâtres  ,  filiformes  ,  plus  courtes  que  le 
corps.  La  tcu  cfi  rcupca- rc.  Le  corcelet  eft  globu* 
Icux  ,  rougcârrc,  fans  taches.  L'écuflbn  eft  cendré. 
Les  cly  très  font  noires  ,  avec  trois  bandes  cendrées , 
dont  i'unè  c.1  placée  à  l'^extrcmitc  ^  &  l'autre  linéaire , 
arquée ,  parc  de  i'écuffon.  Le  deflbùs  du  corps  eft 
noir ,  avec  quelques  taches  fur  la  poitrine  ,  &  le 
bord  des  anneaux  de  l'abdomen ,  blanc.  Les  pattes 
font  brunes  ,  avec  les  cuifTes  plus  obfcures. 

J'ai  trouvé  cet  iofede  en  Provence  »  fur  des 
fleurs. 


80.  Callidib  annulaire. 

Callidium  annulare, 

Callidium  thorace  rotundato  nîgro  màculato  ^ 
elytris  bidentatis  fubvirefccntibus  fafciis  tribus  ni-* 
gris  :  prima  annulari.  Ent,  ou  hifi.  nat,  des  inf 
Callidie.  PL  6,  fig.  74. 

Callidium  annulare. 'Eab.  Mant,  inf  tom.  i,pag. 
156.  «o.   j^. 

Il  rcflemble  entièrement  au  Callidie  du  Vcrbaf- 
cum. Les  antennes  (bnc  courtes  &  obfcures.  La  cête 
eft  couveite  de  poils  courts,  d'un  jaune  vert.  Les 
yeux  &  la  bouche  font  noirs.  Le  corcelet  eft  jaune- 
verdâtre  ,  avec  une  tache  rameufe  ou  palmée  à  fa 
partie  fupérieure.  Uécuflon  eft  triangulaire ,  jaune* 
verdâtre.  Les  ély  très  font  jauneft-verdâcres  ,  avec 
un  anneau  oblong  noir  j  vers  la  bafe  ,  une  bande 
un  peu  arquée  vers  le  milieu  ^  &  une  bande  inter- 
rompue vers  l'extrémité  :  chaque  élytre  eft  terminée 
par  deux  petites  dents ,  dont  l'extérieure  eft  la  plus 
grande.  Le  de/Tous  du  corps  eft  mélangé  de  noir  & 
de  jaune.  Les  pattes  font  noirâtres  ,  mais  légèremcnc 
couvertes  d'un  duvet  jaunâtre  ,  très-court. 

Il  fe  trouve  à  Siam. 

81.  Callidie  marfeillois. 

Callidium  majp!ienfe„ 

Callidium  thorace  filobofi) ,  nigrum  ,  elytris  faj^» 
dis  tribus  linearibus  albis,  Entf  ou  hifi.  nat,  des  inf 
Callidie,  PL  6,fig,  j9, 

Leptura  maflîlicnfls  thorace  fubglobofo  nigra  ^ 
elytris  fafciis  fubtribus  albis  introrfumfraélis.  hilfm 
Syfi,  nat.  adden,  p,  1067. 

Leptura.  nigra ,  elytrorum  lineis  tranfverjis  punc" 
tîfque  albis.  Geoff.  I-f  tom.  i.  p.  115.  n°.  ii. 

La  Lepturc  à  raies  blanches.  Geoff.  /^. 
Leptura  rujlicu,  FouRC,  Ent,  par,  i,  pag,  81. 
n^,  14. 

Il  reflcmblc  beaucoup  au  Callidie  plébéien ^mM 

il  eft  une  fois  plus  petit.  Les  antennes  font  noires» 

filiformes ,  de  la  longueur  de  la  moitié  du  corps. 

I  La  ccte  efl  noire.  Le  corcelet  eft  globuleux ,  noie  « 
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fans  tachcf  V^cufTon  cft  L!anc.  Les  clytrcs 
rrircs  ,  avec  trois  bandes  blanches.  La  première  part 
de  l'c-cuilon  y  efl  arquée  Se  interrompue  ;  la  feconJc 
efl  parallcle  Ac  placée  au  mîHeu  i  la  croi(îcme  occupe 
rcxtremicé  de  Télytrc.  Le  dciTous  du  corps  cft  noir, 
avec  deux  taches  de  chaque  côté  de  ta  poicriDC^flc 
le  bord  des  anneaux  de  l'abdomeny  blancs. 

Il  fc  trouve  très-frcqucmment  dans  les  provinces 
méridionales  de  la  France ,  aux  environs  de  Taris , 
eu  Portugal ,  fur  les  fleurs  en  Ombelle. 

S 2.  Callioie  myftiquc. 

CjLiiDti/M  myfitcum. 

Callidium  t Horace  rotundato  ,  t  ytrîs  fitfcîs  ,  fûj^ 
clis  ûpiceque  cintreis ,  bafi  rufs^  Ent,  ou  hift.  nat.  ûts 
inf,  Calljdie.  PL  i.  fg.  14, 

Leptwa  myftica  tkorace  glohofo  tomentofo  ,  r/v- 
tris  fufco-cinttc'is  antict  tufs  :  fjfciis  iinearîhus 
arcudtis  latjque  canis.  Lin.  Syft.  nat,  pag,  éj^. 
***.  18.  — Faun.  fuec.  «^  69  j' 

Callidium  myfticum,  Fab.  Syft,  ent.pag,  194.  «^. 
54*  —  ^F»  inj.tom.  i.  pag.  s  44.  ««.  45.  '^-Mant. 
inf,  tom,  i.p,  156.  i:*.  61. 

Liftura  71' g^a  ,  tlysris  maculU  tefiactis  ^  ^'g^*  » 
a/riMs  ,  tineffque  ni  gris  &  alhicanxibus  Variigatis, 
GrOFF.  Inf.  tom,   }.p.  2 17.  n®.  if. 

La  Ltpture  arlcquinc.  G£Off.  7^. 

Cerjmbyx  albo-fafciatns  nJgtr  ,  tkormet  mutico 
fuk^h^ofo  y  etytris  /ineis  tribus  ar^Uéuis  ftifiiqiu 
i'jnfverj'a  gnjtis ,  ajttennis  kreviorihus.  Dec.  Mttm, 
inf  tom.  f.  f.  Sx.  «*.   19. 

C^ri^omt  à  raies  hUnchts  eomrhtes  ,  noîr,  à 
corcc!cc  airoî-dt  &  bofTu»  à  trois  raies  conrbées  & 
\;nc  SanJc  cranfve'fe  çrifes  fur  les  étuis»  fie  à  an- 
tennes courtes.  DiG.  )^. 

£4  j*'.j^i«i  parvus  ,  corpce  mngufio  Icngo  ,  e. y  tris 
t-'r^ùt  *v/onf  'i/ù,  *:I>o  ^n:groqite  puLhre  difi:ndis. 
Kai.   I'J'  P*  tj.  «*^  16. 

A\\:  '■-•>4  il  *  tiger^  f^mmU  ah  njn  tkecis  f^^efeem^ 
9i>i*s  ^  tifjim^ue  ifis  aib^i^ntÎM  ,  prêter  aiÎAt 
^kmfaum  i.^eo/as  a.biaas.    Lux.  Afpemd.  p.  |t^. 

Cer^rnbyx  fmmdric^or.    ScOP.    Ent.  cmrm.   u^. 

N^MAirr.  Lon.  inf  tak  x.  fg.  f. 

Voit.  G»/«rvfi.  pur,  x.  tab.  x«.  fg.  i. 

l^ptum  myjlùa^    S^chrank.   Enum.    inf   eiafr. 

iiytui  myjtiius.  LaICHaUT.  Inf  tom.  \.p.  107. 
*t".  7. 

I^ptura  myftica.  Y OVUC.  Eut.  par.  i»  p'^g.  8|. 


n*.  I-». 


Leptttra  mypea.  Vill.  £«^.  ww.  i.  P^g*  i<7« 
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n  eft  )-pen-prls  de  la  granJcnr  do  CaOtdii  M^ 
lier.  Les  antennes  font  filiformes  »  de  la  longucttr  dtf 
corps  :  les  premiers  ankles  (bot  ùmn }  kt  aosMf 
font  cendrés ,  arec  leur  extrémité  noire,  fa  tète  eft 
noi:e.  Le  corcelet  eft  globuleux  ,  noir  »  fa'  s  taches. 
Les  ély^s  font  noires  ,  fermeineofes  à  leor  bafe , 
avec  quelques  petites  lienes  blanches»  une  ligoe 
tranfverfale  au-delii  du  milieu  »  qui  remonte  le  kMg 
de  la  future  ,  Bc  l'extrémité  blanche.  Le  deffims  du 
corps  eft  noir  »  avec  quelques  taches  blanches  de 
chaque  côté  de  la  poitrÎDe.  Les  pattes  {bot  noires. 

II  fe  trouve  dans  prefque  toote  ITuiopc  ,  for  les 
fleurs  8c  dans  les  bois. 

8).  Callidji  égyptien. 
Callidium  dgyptiaaunm 

Cailidium  tkorace  rotundato  ferrmgltteo  ,  etytriw 
cinerjfcentibus  ^  fafciis  tribus  fufcis  ,  prima  ammm» 
iari.  Fab.  Syft' ent. p.  194.  «•.  )  j.— Sp.  inf  tom.  i • 
p.  X44.  n®.  45.  — Mant. inf  tom.  t.p.ijé.n^.  #0. 

*II  reflèroble  beaucoup  au  Callidie  du  Verbafcum  ; 
mais  il  eft  une  (bis  plus  petit.  Le  corcelet  eft  glo- 
buleux »  (cmigtneax  ,  fans  taches.  Les  c'y  très  font 
un  peu  cendrées  ,  avec  trois  bandes  noirâtres  ^  dont 
la  première  eft  annulaire. 

n  ie  trouve  dans  ro.ient* 

84.  Callidii  dentipède. 
Callidium  deruipes. 


Caliidimm  tkorace  eylindrico  ,  teftaetmm^  ei^ 
tris  fafciis  duahui  fufcis  ,  fimoribus  dentatis.  EtU. 
ou  hift.  uat.  des  in/.  Callidie.  Pi.  4.fig.  40. 


Il  eft  de  la  grandeur  du  Caliidie  myftique.  \je% 
antennes  font  tcftacées,  de  la  longueur  du  corps. 
Les  antennules  font  teftacées  ,  fiuTormes  ,  avec  le 
dernier  article  un  peu  plus  gros  que  les  autres.  La 
tète  eft  teftacée  »  fie  les  yeux  font  bruns  \  ils  o«t 
une  petite  échancrure  ï  coté  de  Tinfertion  des  an- 
tennes. Le  corcelet  eft  teftacé ,  arrondi ,  prefque 
cylindrique.  L'ccuflbo  eil  petit  fie  airondi  poUc- 
rieurement.  Les  ély très  font  pointillécs ,  teftacées  , 
avec  des  bandes  obfcures.  Le  dedous  du  corp»  fie 
les  panes  fontteftaccs.  Les  cuiffcs  font  un  peu  ren- 
flées ,  fie  armées  chacune  d'une  dent  »  dont  ccUc 
des  poftcricurcs  eft  la  plus  longue. 

II  fe  trouve  dans  TAmérique  Septeotrionaie  »  la 
Géorgie. 

85.  Callidii  rufipède. 

Callideum  rufipes. 

Callidium  tkorace  f^ihglobofo  ,  v'olacextm^  t\è:Ss 
ruftSf  antennis  brevibus.  Eru.  ou  kiJI.  mat,  4€S  inf. 
Callidie.  PL  é.  fg.  66.  a.b. 

Cêllidmm   lofipts  thormct  Uvi   uitido ,  t^ftu 
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^Jdcets  y  ttè^s  rufis  ,  antennts  brevibus.  T ab.  dn. 
infamant,  p.  i Jl.  — Sp.  inf,  tom.  i.p.  140. »  .  li. 
m^MéHt.  inf.  tom,  X .  /».  1 54*  n^.  3  f  • 

Ltptura  camUa  ,  tibiîs  rufis  ,   tkorace  fubglobofo. 
Geoff.  Inf,  tom.  i.  p.  xiy.  n^.   16, 
La  Lepiurc  bleue.  G  soif,  ib» 

Uptura  SpinoféL.  Schiank.  Enum.    inf    aufi^ 
if*,  jio. 

Liptura  cyanca.  FouRC.  Ent.  par,  i.  pag.  82. 

Il  cft  de  la  grandeur  du  Callidie  de  l'Aune.  Les 
anrcnnes  font  filiformes  j  un  peu  plus  counes  que 
le  corps  9  fei  rueineu(es  à  leur  bafe  ,  noirâtres  à 
leur  extrémité.  La  tête  eu  bleue.  Le  corcelec  eft 
pref(]uc  globuleux^  d'un  bleu  YÎolec  luifant.  Les 
e'iytres  font  liffes  ,  d'un  bleu  yiolet,  (ans  taches. 
Le  deflbus  du  corps  eft  d*un  noir  bronzé  ,  luifant. 
Les  cttiiles'font  renflées  de  bleuâtres.  Les  jambes  & 
la  bafc  des  cuiHes  pofVérieurei  font  fauves.  ' 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris,  en  Ailemagne, 
danslcs  bois  &  dans  les  chantiers. 

8^.  Callidie  picipède. 

Callïdium  pic'pes. 

Cûiiidittm  thoracc  globofo  ,  atntm  ,  elytris  ftrîga 
obliqua  alba,  Ent,  ou  kiji,  nau  dis  inf  Callidie. 
PL^.fig.^^.a.b. 

Callidiumpi'cipes,  Fab.  Mant,  inf,  tom,  !•/>.  157. 

Il  eft  un  peu  plus  grand  &  plus  alongé  que  le 
Céillidie  de  l'Aune.  Les  antennes  font  brunes ,  de 
la  longueur  du  corps.  La  tête  e(l  noire.  Le  cor- 
celec e» globuleux  ,  noir  ,  us  peu  luifant  &  foycux. 
L'écudbn  cft  noir  ,  crès-petit  &  arrondi  poftérieure- 
ment.  Les  ély très  font  pointillées  »  noires ,  un  peu 
ioifknces ,  avec  une  ligne  blanche  tranfvcrfale , 
arqaéc ,  interrompue  à  Ta  future.  Tout  le  defîous 
du  corps  eft  noir.  Les  pattes  font  brunes^  &  lescuilTes 
lonc  un  peu  renflées. 

U  fe  trouve .... 

87.  Callidie  portugais. 

Cjzlidium  lufitanicum. 

Callidium  thorace  rotnndato  fpinofo  ,  corporc 
ufidcco  y  elytris  fafia  undata  fufca.  Ent,  ou  hift, 
M4U,  des  irif  Callidie.  PL  5,  fig,  54.  a,  b. 

Ce  ambyx  ludtanicus  thorace  fpinofo  ^  corpore 
to'v  teftdceo  ,  elytris  fdfcia  undulata  pallida,  LiN. 
^ft.  nat,  add,  p,  icCj,  n^.   ^.    * 

U  eft  de  !a  i;ranic'ir  '^u  Callidie  de  l'Aune,  Les 
antennes  for.r  îtrtacéos,  un  peu  poileufcs,  &  un 
peu  plus  ljr.|j!Ki  que  le  corps.  Tout  le  corps  eft 
tcft^é.  Le   corcdct  eft  armé  de  chaque  côté  d'une 
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ipînc  aîgu'ê.  L'écuflon  eft  petit  ,  triangnlsdre  ,  un 
peu  cendré.  Les  élytres  font  teftacécs ,  pâles  ^  avec 


une  bande  grisâtre  »  peu  marquée  au  milieu,!^ 
Textrémitéierisâtre  ;  elles  font  couvertes  de  qud- 
ques  poil^bngs.  Les  pattes  font  de  U  couleur  du 
corps. 

Il  fc  trouve  dans  le  Portugal. 

88.  Callidie  de  l'Aune. 

CALLii>tuM  Alni. 

Callidium  thorace  rotundato^  nigrum,  elytris 
fafciià  duabus  albis ,  elytrorum  bafi  antennis  tibiif 
queferrugineis,  Ent,  ou  hijl.  nat,  des  inf  Callidie, 
Pi,  l'fig'  J7.  a,  b, 

Leptura  Alni  nigra  ,  elytris  fafciis  duabus  albis  , 
elytrorum  bafi  antennis  tibiif  que  ferrugineis.  Lin. 
Syfi,nat,p  6^^,.n^,  i^, 

Callidium  Alni,  Fab.  Syfi,  ent.  pag,  \^^,ffi.  j  j. 
— Sp.  inf  tom,.  I .  f  i  1 }  y .  «**.  46.  — Mant,  inf,  tom,  1  • 
^,  1^7.  «•.^4. 

VOET.  Coleopt,  pars  i.  tab,  lîJfig,  80.  &  tab»  %%. 

fig'  11^. 

Leptura  Alni,  Vill.  Ent,  tom,  i.p,  %6Z,  a*,  xi» 

Il  eft  petit.  Les  antennes  font  fermgtneafes ,  £ti- 
formes  ,  de  la  longueur  du  corps.  La  tête  eft  notre. 
Le  corceleteft  prcu]ue  globuleux,  noir  ^  f;uis  taches. 
Les  élytres  font  noires  ^  ferrugineufes  à  leur  bafip  » 
elles  ont  deux  bandes  blanches ,  dont  l'une  féparc 
la  couleur  fcmgiaeufe  de  la  noire.  Le  deflbus  du 
corps  eft  noir.  Les  pattes  font  f :rrugineufes  :  toutes 
les  cuilTcs  font  renflées. 

Il  fe  trouve  dans  prefque  toute  l'Europe  5  il  eft 
très-commun  au  printems  dans  les  chantiers  de 
Paris. 

85.  Callidie  unifafcié. 

Callidium  unifafcimtum, 

Callidium  thorace  fubglobofo  ,  brunneum  ^  elyjms 
fafcia  unica  alba  Ent,  ou  hifi^  nat,  des  inf,  Calli- 
die.   PI,  l.fign.ll. 

Il  eft  un  peu  plus  grand  que  le  Callidie  de  TAuno 
Les  antennes  font  d'un  brun  ferrugineux  ,  prefque 
de  la  longueur  du  corps.  La  tête  eft  d'un  brun  fer- 
rugineux. Le  corcclet  cft  d'un  brun  ferrugineux  , 
arrondi ,  légèrement  déprimé.  Les  élytres  font  noi- 
râtres y  d'un  brun  ferrugineux  à  leur  bafe  ,  avec  une 
bande  d'un  blanc  de  neige  au  milieu  ,  un  peu  in- 
terrompue à  la  future.  Le  deflbus  du  corps  ôc  les 
pattes  font  d'un  brun  ferrugineux.  L'abdomen  Se 
les  pactes  poftéricures  lont  noirâtres.  Toutes  les 
cuifles  font  un  peu  renflées. 

Il  m'a  été  envoyé  de  Provence  par  M.  Danthoine. 

^o.  Callidie   nain. 
Callidium  minutum» 
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rit  fjfiia  aUrcvlata  , 
in/.  Callidu.  y/,  j. 


Call'Jhm  tffije, 
«/jd.  Eitt.  Ou  kiji, 

CalliJiiim  m'aa:um.  Fa>.  Syfl.  *m /«;■  îfi- 
k",  t\.  ^Sp.  inf.  toit.  i,p.H\.no.^t.—Mant. 
inf.  lom.  \.p.  If  j.  «".  46. 

Il  cQ  pctif.  L»  antcnn»  font  [cflac^ci ,  S:  de  la 
longueur  ^u  corps.  Tout  le  coi[it  cO  tcflïcé.  Le 
corcelci  cft  atroadi  ,  prerque  angulcoz  de  chaque 
côi^  ,  de  la  largeur  de  la  [fie.  L'^conba  cd  petit, 
\.ts  ^lyttes  font  plus  pâles  que  le  corps  ;  elles  ont 
cbacune  une  taclic  tranfveifdle ,  qui  forme  une 
bande  iotcrrompce  à  la  fuiUTe ,  &  <\m  ne  touche 
Ml  au  boid  exténcur:  Les  cuillet  Todi  renflées  vert 
le  bout ,  plki  Se  minces  à  leur  bafc. 

n  fc  neuve  dans  U  NoaTeUc-ZiUadc. 

CALOR  ,  CAioroi.  Genre  d'iofeâetde  la  iroi- 
fièsc  Scâion  de  TOidre  dcS  Coléoptitci. 

Ce  genre  appartfcnt  à  la  famille  des  Capricornes. 
Nom  n'en  contmilTons  encore  qu'une  feule  eCpice  , 
aui  diffère  des  Capricornes  par  les  anteunct  en  fcic , 
pat  les  tntenauks  antiricnrcs  ,  longues  &cn  malTe  . 
par  Ici  m&choircs  contres ,  Infidd ,  yvec  la  divilîon 
cxt^rMorc  mince,  à  peint  plus  longac  que  fiutre. 


Les  antcnnet  font  à-pcQ-prti  de  la  longncv  du 
corpt  t  elles  font  comprimées ,  &  chaqnc  articula- 
don  finVK ,  à  Ton  extrémité  antérieure ,  nn  avance- 
IB^  qw  répréïrçnu  Ici  denit  d'une  fric  :  elles  font 


:  pratioai 


ifc  à 


in(?récs  dans  une  échan:rure  ] 
aniL-rieiiic  des  yeux. 

La  bouche  cft  compof^  d'une  Kvre  Tuf 
de  deux  mandibules,  de  deux  mâcho^tci 
lèvic  iuflricuie  &  de  quatre  anienonîcs. 

L4  livre  rupérieurc  cfl  cornée ,  arrondii 
Les  maadibulcf  font  cornées  ,  dûtes  ,  coui 
qu 'ei  ,  pointues ,  fans  dcn:s.  Les  mâcho 
un  peu  aniuées,  bifides  ,  membrane  u  le  s . 
la  pièce  extérieure  eft  plus  mince  te,  eue 
longue  que  l'autre,  la  lèvre  inférieure  eS  » 
membtancnfe  ,  bifide  :  les  divilions  font 
acroiidies  11  dilîantcs. 

Les  antcnnules antérieures,  pins  longuei 
autres ,  font  en  malfc  :  elles  ont  quatre 
dont  le  premier  cfV  tris-petit  ;  le  fécond 
long  que  le  troilttmc  1  le  ileniier  ell  gtosSt 
à  fon  extrémité  :  elles  ont  leur  infcrtios  au 
mâch<»rcs.  Les  antcnnulei  poDéricurcs  foni 
'mes ,  Se  cnmpofrcs  de  trois  anicics  prcfqu 
cntr'eni  :  elles  ont  leur  inrcttion  à  b  bafe  ui 
la  livre  tnftrieute. 

Le  corps  n'a  rieade  remarquable  ;  il  a  vo 
alongée  ,  telle  à-pcu-prés  que  ccUc  de  la 
des  Capricornes. 

Cet  infeâe  nous  étant  étranger  ,  nom 
noitrons  pas  fa  lasve  :  mais  nous  croyoni  iji 
doit  pal  diAércr  de  celle  des  Capricon» 
Lepturcs. 


Suite  de  tlniroducîion  à  tHiJloin  ffaturelle  des  htfecles. 


GALOPE 

CALOPUS.   Fab. 

CERAMBYX.      lis.     D  e  a/ 

CARACTERES    GÉNÉRIQUES. 

Antennes  tîliformeSj  en  fcie,  fotées  dans  une  échancrure  au  devant  des 
yenx:oazeac[icIesj  le  premier  gros^  en  mafTe  j  te  fécond  petit;  les  amres  un  peu 
cooprimcs.  . 

BoDche  comporée  d'une  lèvre  fupérîeute ,  de  deux  manditniles  cornées,  pointues  < 
finplcs ,  de  deux  mâchoires  membranaufes  ,  bifides  ,  d'une  lèvre  inférieure  ,  biBde  , 
&  oe  quatre  aniennules  inégales  ;  les  ântétieutes  plus  longues  >  terminées  en  mafle. 

Quatre  articles  aux  taifes  j  pénultième  article  large,  bîlobé,  garni  de  houppes. 


ESPECES. 


1,  C  A  L  0  7  E    ferraticorne. 

OifaiTi  corctltt  cyUndriqut  i  anttnnts  moyentus ,  comprim/ts ,  tnfcin 
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I.  CiLorr  leriaiicorrc. 

Cl  Itères  Jryj:i:orn:s, 

i\;'ofii!f  fujlut  ,  ai:cinis  crrpr.'lfts.  Fab.  Syji» 
er:.  pj^,  |8i.  n'\  i.  — Sp.  inf,  tom.  i.  pug.  118. 
n  ,  I    ^Afj/rr.  inf,  tom,  1,  p,  14J.  n?.  I. 

C'f-jn/-vv  fciraticoiim  thvraa  muiico  fuèovall , 
Ci'-^o't-  ii^-îdo  f'iéjlo ,  umeititi  compftfis  anticefer- 
ru.:\  •rfiHo.-î.'fL}.  l.iN.  ^yjL  nat,  p.    634.  «".  6y. 

iV  v:A\  xth>'*ice  mutlco  cyiindrico^çnfeo  fufcus^ 
I»,  L-  ; j  niii  :s  ,  .ir^emis  ferra t:s  mtd  ocribus  ,  f rnrrf - 
4;..';i  A»  îjfii  fidihufque  ttretihus,  Dlg.  iVfr/ii.  iii/, 
fi.*^.  J.  f»  -9.  "*.  16- 

Cariivornc  4  corcclct  cylindrique  fans  opines  , 
d'un  orun  pri^à^rc  ,  a  yeux  noirs ,  à  antennes  mc- 
Aiocics  dentelles,  à  barbilloos  longs  U  à  pattes 

Cet  inûcle  a  une  forme  alongce  &  prefquc  cy- 
hrJi'tv.c.  Sa  lonj;uour  eft  environ  de  neuf  lignes. 
Il  l'a  .a:i;»:ur  de  dcuj  3:  demie.  Les  antennes  font 
cbùu:c>.  Je  la  longueur  du  c.tps  ,  &  d'un  gris 
ob.c^r,  prefquc  brun.  La  icre  elt  un  peu  avancée. 
Le  corwcict  Cil  un  peu  plus  étroit  que  le  corps ,  cy- 
Iiiii.u]uc,  un  peu  raboteux  ,  ou  incgal  cn-dcllus , 
far^N  ipir.csi:  lans  tabcrculcs.  Les  pattes  font  minces 
ii  de  longueur  moyenne. 

i:  /c  txouve  au  nord  de  l'Europe  ,  en  Suéde  ,  dans 
ks  bots. 

CANNELURE,  C.isalïcvia,  On  donne  ,  en 
Ir.tjmo'oc'e  •  le  nom  de  canmlure  à  des  filions 
plus  oa  moins  enfonce^ ,  qui  fc  trouvent  for  la 
fctc  ,  ijr  I^  corwclc: ,  for  la  poitrine  ,  &:  for  diffc- 
ixj:rjc%  parties  du  corps  des  inlccks. 

(•j^^'j};  ARIDE  ,  Cas  TU  iKis.  Genre  d  infères 
it  la  fcconde  %cc\ion  de  l'Ordre  des  CoU-optcres. 

Lc<  Ca-tk^ridis  font  des  tnicillcs  à  deux  ailes 
rccx'i:vei:cs  par  des  ctiiis  durs  ,  mais  flexibles.  Le 
cerps  eu  alv  nirc  ,  prefv'^ue  rond  ou  cylindrique  ; 
U  t.-.c  crt  icLlir.tc  \  les  taries  des  quatre  pattes 
a*-:cr.f^rcs  foi.t  coxpcfis  de  cinq  articles,  &ccux 
écs  poiicncurcs  font  compoûs  de  quatre. 

A  Texen-r';  de  MM.  De  Gcer&  S:hacfFer,  nous 
a»-  -  -  s  rc  î  :i:*J  r  le  nom  d  c  C*i  ish^rLc  a  de  s  i  ■  le  des 
ce:  :  as  ie  t^uslcs  tcms  fwus  ce  no.Ti ,  dclignés  de 
rr.'.TX  d*n>  to-js  !es  cuvrajjes  de  Médecine  j  nom 
r  .:  M.Ce.fîrov  leur  avcit  ccnfervé  ,  Se  que  LinnL- 
^  1  '.r.:  a  des  iriccrcs  :rti  d;tJ-,  uns  ,  c-ji  non: 
a- .-rc  ^e?tJ  mtûi^ir.aîc ,  U  r:cn  de  xcir.a:quabîe. 

i  .-.r-   iHlLîfHcRl. 

•  ^  ,.-.t  Izs  rj-r^tf';jV:  de  M-  Gecîfrcv  com- 
I  :  *  '[.ri:;  czi  NiwvJaîcs  de  L  nr.r  &:  de 
fn  »>-rK*<9«\  oti'ii  M  tmit  fi9  eefcndim  eor- 
i.  .^-i  *i::  .Cl  \:iiC$  Nc^jialcs,  qui  d'odc  que 
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naatre  articles  aax  tar(es  de  cliaqve  paece  »  êc  q«l 
lont  de  la  fam  lie  des  Capricornes.  Les  cfp^ccs 
piacëe^  par  M.  Geoffroy  ,  dans  la  féconde  div-lîja 
des  Can:kjrides ,  di Aèrent  peu  dis  irîed\c/  de  ce 
genre  :  elles  ont ,  comme  les  Cantharijtt ,  des  aa- 
rennes  filiformes  ,  mais  plus  déliées  -,  &  leurs  tarCes^ 
garnis  en-deHous  de  pelottes  ,  font  termines  par 
deux  crochets  fîmples.  Nous  avons  donne  à  ces 
infcéles  le  nom  de  (Edemère ,  de  deux  mctsgrecs 
qui  fignifient  grojfc  cuiffe. 

Linné  a  réuni  fous  un  même  genre  ,  auquel  il 
a  donné  le  nom  de  Méloé ,  la  Cantkaride  ,  le  Mé- 
loc  proprement  dit ,  le  Mylabre ,  la  Cérocome  ,  U 
N&toxe  &  l'Apale.  Voyei  ces  mots.  Quelques  uns 
de  ces  genres  ,  comme  par  exemple  le  i4éloe  » 
le  Mylabre  U  la  Cérocome  »  auxquels  ob  peoc 
joindre  celui  de  l'Œdemère  ,  ont  Eeeaucoup  de  rap*> 
ports  avec  la  Cantkdridt.  Ils  ne  préfontent  des  diK« 
rences  bien  marquées  que  dans  la  figure  de  leurs 
antennes.  Les  taries  font  parfaitement  femblables, 
&  les  parties  même  de  la  bouche  du  Profearabé ,  du 
Mylabre  de  la  Chicorée  fi:  de  la  Canth^ridc  vé« 
iicatoîre  ,  que  j'ai  examinées  avec  attention  ,  oc 
m'ont  pas  paru  avoir  des  différences  bien  remarqua* 
blés  ,  ainn  qu'on  peut  le  voir  dans  la  dcfcriprion  que 
je  donne  de  ces  parties.  Les  antennes  font  monilU 
formes  dans  le  Méloi;  \  elles  vont  en  grolTitrai::  dans 
le  Mylabre  î  elles  ont  le  dernier  article  en  matfe 
comprimée  dans  la  Cérocome.  Les  tarfes  enhn  foac 
garnis  de  pelotres ,  fie  terminés  par  deux  cxochcu 
fimples  dans  l'CEdcmcre. 

Les  antennes  des  Cantfijrîdts  font  filiformes  ,  fie 
à» peu-près  de  la  longueur  de  la  rooîtic  du  corps  de 
l'infecU  :  elles  font  compoféesdeonze  articles  •  dooi 
le  premier  e(\  le  plus  gros.  Se  le  fécond  le  plus  court  « 
les  autres  font  prcfquc  cylindriques  fie  égaux  entre 
eux.  Le  dernier  cil  terminé  en  pointe  moullc. 

la  tcre  efV  plus  large  que  le  corcclct ,  ic  un  pea 
aplatie.  L'infecle  la  porte  fort  iocliréc  fie  très-re* 
courbée  en-detfou«.  Les  yeux  font  petits  ,  ovales  , 
peu  faillans^  Si  places  dcrritre  les  antennes. 

La  bouche  efl  compofée  d'une  Irvre  fupérteurc  « 
d'une  lèvre  inférieure  ,  de  deux  mandibules  ,  do 
d^eux  mâchoires  ,  fie  de  quatre  antcnnulci. 

La  lèvre  fupérieuie  c(k  large  ,  orJirairemcw 
échancrée  ,  xatcmcnt  arrondie,  K  cilàcc  antcricuit* 
ment. 

Les  mandibules  font   épailfes ,  dures»  courtes  « 

arouecs  ,  fans  deiucluics. 

Les  mac  boites  font  dures  à  leur  bafe  ,  meir.br^ 
reu(es  ,  diîattcs  fie  bifides,  ou  couples  iranfveff- 
f^Icr.^cn:  a  leur  extrémitc.  Let  dj^ifious  û  ot  lOé" 
ga!cs  :  reiit:;cu:ccflp!uf  grande  que  Taotre. 

Les  antennules  font  courtes  fie  prcfqne  filiforeel 
L^  jMfcrrcuTes  îont  cosrpORcs  de  coarre  artiCtPf  » 
iL  non  pas  de  :rc:s,  comme  le  dit  M.  Fabzu-ius  Le 

ftti 
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vrnsiei  atticlc  cfl  conrt  &  pcik  {  Ut  deux  fîiivau 
Kmt  éfftux  k  coniques  ;  le  dernici  eft  un  peu  plus 
groi  qac  ceux-ci ,  Se  U  a  uqcG^DiC  ovale-along^e  : 
clin  ont  Icui  infcnioD  an  côté  cicéricur  de  la  partie 
■Kobcancafe  de  la  mâcboitc.  Les  deui  pDAérieuics 
iôni  p!t»  cDUTcei  que  !«  antcriearcs  ,  flc  font  com- 
poMci  de  troîi  articlei ,  dont-  le  premier  ell  très- 
court  8c  ti^-penc  ;  le  fécond  eft  pluï  groî ,  plus 
•loBE^  ,  fc  d'une  figure  conique  ;  le  dernier ,  plus 
pn  Ac  nq  peu  plus  court  que  !e  fécond,  paiott  comme 
souqué  :  ellci  ont  leur  infcrdon  à  la  partie  latérale 
^UlÎTrc  infiricure,  on  peuau-deflousde  fa  bafe. 
^  1*  livre  ioffrieure  eft  échancrée  Se  ciliée  anté- 
ticaroncnt  :  elle  ell  ptcfquc  membraneufe  ,  S  uu 
pea  plu  étroite  que  la  lèvre  Aipéticure. 

Lcs^lyties  font  flexibles  dans  toutes  les  efpiccs 
— — -1.  L'éciiflon  «ft  petit  Bc  arrondi  poftérieure- 


Lcitarrcs  font  filiformes  ;  ili  ne  font  point  gamii 
I  dcdooi  de  pdoiies  ;  mais  tus  à  la  loupe  ,  ils  pa- 
raifleat  aroir  des  poils  couns  Se  fcrté*.  Ceux  des 
^uac  paucs  antéiicHtes  ont  cinq  anidcs ,  tandis 
ceux  des  poflérieutes  n'en  ont  ciue  quatre.  Le 
,  uei  article  efl  long  ,  fur-tout  dans  les  tarfcs 
foAéneun  ;  les  autrei  four  plus  courts ,  &  vont 
et  diminuant  de  longueuti  mais  le  dctniçt  eft  le  plus 
■loné  }  il  eft  tiès-peu  en  loaHe  ,  &  il  c(t  terminé 
fu  deux  paîrci  de  ctochets  joints  cnfemble  ,  d'é- 
plc  longueur ,  Si  un  peu  recourbes.  Ce  caraflère 
nrcftcon 


La  larrci  dei  Cùntharidei  ont  Icut  corpt  mol , 
!'■■  blanc  jaunâtre,  compofé  de  treize  aniKaui. 
La  tête  eft  arrondie  ,  no  peu  aplat  e  ,  munie  de 
Jeux  aflicuncs  courtes ,  filiformes.  La  bouche  eft 
fnrmc  de  deux  mâchoires  allez  folîdes  &  de  quatre 
— winulci.  Ces  larves  ont  £x  pactes  courtes  ,  écail- 
Uct  :  cl!cs  vivent  dans  la  tene  ,  &  fe  nourrilTeni 
c  divcifcs  racines.  Parvenues  à  coûte  leur  croif- 
ance  ,  elle*  fe  changent  en  nymphe  dans  la  terre  , 
k  eilei  n'ca  foncnt  que  fous  U  forme  d'infc^c 

.  u  Cnukandt  eft  un  des  infeacs  k  plus  an- 
ÔEHicaiCTit  &  le  plus  univcrfcllement  connu.  Les 
■Uecins  ,  qui  ont  été  les  premiers  phfiïcieat  & 
la  premic»  obfervateurs  de  la  nature  .  en  ont  fait 

2ipD  dans  des  tcmi  Iris- reçu  lé  5  ;  mais  ils  oc  l'ont 
d^rée  que  fous  le  rapport  qni  leur  convenoic , 
k  coamc  feurn-flàot  à  la  Médecine  un  de  fet  )  lus 
pifàai  agciii.  Le  naturalifte,  qui  cherche  moins 
■  eoiuKMCre  dans  les  Cantkaridu  les  vertus  médi- 
da^rs  dont  on  peut  iàirc  ufagc  ap  es  leur  mort , 
^■c  la  habitudes  qui  l;uc  font  propres  pendant  la 
vie,  eft  encore  loin  d'avoir  acquis  ii  cet  égard  des 
noBoiflances  ccrcainrs,  étendut:s  S;  fatisfaifanccs. 
la  fcole  elpicc  qu'on  a  cru  dou*'e  de  propriétés 
■dks ,  a  fait  oaolier  toutes  les  autres  qui  cum- 
nficsT  le  genre  entier  ;  H  tout  ce  que  nous  lavons 
a^,  Nat,  iu  Ittftacs.  Ton.  V. 
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en  général  fur  ces  iofeâes ,  c'eft  qu'ils  vivent ,  3anx 
nos  climats ,  fur  les  plantes,  dévorent  les  feuillu  de 
certains  arbres  ,  craignent  le  froid,  &  paroiïïent  ver) 
la  fin  du  priaccms  pour  difparoître  au  commence- 
ment de  l'automne.  Nous  ne  pouvons  dis  lora 
préfcntet  que  quelques  nocions  Uir  la  Camkviét 
IpécialcmcDt  appropriée  aux  véCcatoircs. 

Baglivine  pacoic  pas  fondé  lotfq^u'il  avance  que  rtt« 
f^edes  Cintharidet  aété introduit  en  Médccinepai 
les  arabes  ,  puifqu'il  eft  aOci  prouvé  que  cet  uuge 
n'étoit  pas  incounu  à  Hippocrate  mêoie;  mais  il 
faut  dite  aufli  que  les  Cantkaridet  dei  anciens.  Se 
celles  des  chinois  ,  ne  font  pas  les  mimes  que  celles 
des  européens.  Les  chinois  emploient  le  Mylabre 
delaClucotéc,  Mytairh  Cickotii  ,  &  il  parott, 
par  ce  que  dicDiofcotide,  Mat,  Mei,  lii.  i.  cap,  tj, 
que  les  Cancharidts  des  anciens  étotcut  les  râjmei 
que  celles  dont  tes  cfatnois  fe  fervent  encote  aa« 
jourd'hui.  u  Les  Caaikaridtt  les  plus  efficaces ,  dit 

I  Diofcotide  ,  font  ce  les  de  plulîeurs  couleuis  , 
a  qui  ont  des -bandes  jaunes,  tr^nfverfcs  ,  avec  la 
»  corps  alongé ,  gros  le  gras  ;  celles    d  une  feule 

II  couleur  font  lans  force  ».  La  defctipiion  que 
cet  auceut  donne  de  la  Cintkaride  ,  ne  convient 
point  à  notre  efpèce,  qui  eft  d'une  belle  couleuc 
verte  :  elle  convient  bien  mieux  au  Mylabte  de  la 
Chicorée,  tris'Commun  d'ailleurs  da^isle  paytqu'ba' 
bitott  Diofcotide  ,  &  dans  tout  l'Otieat. 

Oa  a  d'abord  défigné  la  Caitiharlde  foas  le  nom 
de  Mouche  d'Efpagne  ,  j-atce  que  l'Efpagae  l> 
fbuiniJTbic.  Sa  mécamoipliofc  fe  fait  alTez  tapidtf 
ment;  Si  loifqu'on  s' eft  appcrfu  de  ces  infcéles  . 
&  qu*on  les  a  vu  paroîcrc  tout-i-coup  au  mots  de 
Juin  en  grande  quantité ,  on  a.  cru  (jue  c  étoit  des 
ém'grations  qui  venoicnc  des  teites  auftialcs,  te 
alloicot  bientôt  fe  pecdrc  dans  tes  pavs  du  nord; 
mais  nous  favons  que  cette  efpèce  médicinale  naît 
&  vit ,  non  feulement  en  Efpagne  ,  en  Italie  &  en 
France  ,  mais  en  Allemagne  ,  en  Suède ,  ti  dans 
piefque  toute  l'Europe.  Cet  infefte  ,  qui  mérite  bien 
d'être  diftingué  par  le  beau  vert  dote  brillant  dont 
tontle  corps  eft  coloré,  excepté  les  aaiecnes  qui  font 
noires  ,  varie  en  gtandeur ,  depuis  quatre  jufqu'à 
neuf  lignei  de  longueur.  Il  vit  égilemenc  fut  le 
Lilas  ,  le  Cbevrefeuille  ,  le  Troène ,  Te  5'iireau  noir  , 
le  Pcoplicr  noir  &  blanc  ,  le  Catalpa  ,  Se  même  fuc 
les  bleds  ;  mais  il  paroît  fe  nourrir  préfifrablemeac 
des  feuilles  du  Fiine;&  à  l'infpeélion  de  ces  feuilles, 
donc  elles  ne  rongent  otdtnaitcmenc  que  les  bc>rds, 
oo  peut  juger  de  leurs  habitations  ,  Si  parvenir  à 
les  découvrir. 

Quoique  les  Cantkar'siet  s'élèvent  aflcï  haut, 
elles  paroilTcnc  nacuiellcmcnc  pcfantes  &  fe  mou- 
voir difSciIcmenc  i  auffi  eft-il  facile  de  les  prenJre, 
Il  ne  s'agit  que  de  fccouec  avec  un  bacon  Iss  ra- 
meaux fur  lefquels  elles  vivent,  &  de  les  ramaflët 
fur  le  drap  qu'on  a  tu  le  fuin  d'étendre;  mais  ce 
n'eft  pas  fans  danger ,  U  le  principe  aâif ,  d'une 
odcuT  pénéttancc  Se  défagiéablc  ,  émané  fans  ceflc 
Mm 
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de  leur  corps  ,  fuifit  [<oar  incommoder  eeni    qui 


Ict 


;ni    qui 
:ropIong-[cmps,  ouicrfircnirâirqu'cle! 


infeclcr.t,  A  mcrur*é  qu'en  Ici  prei:d  ,  on  l'es  fait 
p/nr  en  I«  noyinc  dtai  le  vinaigre.  On  lei  retire 

!|ue!quci  heures  après  poui  les  faiie  féchci  au 
oicil,  C'ell  à  tort  que  quelques  -  uns  prcfcn- 
Tcnt  de  icjetter  la  tcte  ,  Im  *lytrei  &  tei  panej  , 
Ce  de  Dc  conrervei  que  le    relie    du  corpi ,    torf- 

2u'iJ  ed  prouvé  que  toutes  Ici  parties  joviireni 
c  la  même  force  Se  de  la  même  vertu,  in 
les  rcnreimc  Jant  d:s  bociLix  ,  ouc  l'on  doic 
■Toir  foin  de  cenir  btcn  ferm^,  (t  Ion  ne  veut 
val  lailiêr  échapper  le  principe  volatil  &  fugace. 
Lorfqu'on  veuien  Urc  ufaee^  on  Ui  pulvérift,  Se 
«n  mclc  la  pondre  avec  ae  la  cite  ,  de  la  grailïe  , 
ou  dc  la  t^rébcn chine  ,  pour  en  compolcr  un 
caplâire  vacant.  L'analyfc  chimique  n'a  point 
encore  dunnc  des  connoillànccs  jpolltives  fur  le 
principe  caufliquc  doct  cecte  pouilièce  efl  dou^e  ; 
cependant ,  k  en  juger  par  les  eSaf  mêmes  ,  on 
fCK  être  toodf  à  croire  que  ce  principe  participe 
de  la  nature  d'un  alkali  volatil.  Sans  doute ,  l'u- 
iâgc  interne  dcï  Caïuhar.dtt  peut  tue  fuivi  des 
plut  grands  dtngeit ,  Ac  exige  la  plus  févicc  cit- 
cocrpeâion  avant  de  l'ordonner.  Cependant,  ptif 
<rit,  modifia  à  ptopoi  &  avec  prudence ,  peucèirc 
en  r^rulcctoit-il  deseSets  raluiairei,&  pounoit-on 
combaicte  avec  fuccès  certaines  maladies  violentes  , 
•ù  échouent  toutes  les  rclToutcei  de  l'ut.  On  lit 
dans  Cat ibcurer  ,  qur  les  peuples  de  Hongrie  gué- 
riflèm  laiagc  par  l'ufage  iies  Cunihandct ,  à  haute 
Jofc.  t  a  Tueur  abondante  qu'elles  proToouent  fuSt 
pour  dilTipet  te  venin.  Mais  outre  que  les  peuples 
du  Nord  peuvent  micui  Tupportei  que  ceux  du 
Midi  des  rcmtdcs  uès><âifs,  cet  auteur  temaïque 
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loi  mjme  que  Ici  Canthandts  ont  d'aot^ 
dc  vcrtns,  qu'elles  nailfeni  dans  des  pays  pi 
Onaptuièirc  trop  céglig^  de  faite  i 
Hcnccs  lut  les  infcâcs,  relativement  à  U 
dans  la  Médecine  &  dans  les  ans;  leur 
fans  doute  les  a  trop  tâil  méprirtr.  Il 
douteux  cependant qu'  I n'y  en  3it  un  gran 
dont  les  vertus  l'oient  égales  à  celles  d>:  1: 
ridt;  fc  plufieurs  auitcs,  moins  acres,  me 
tiques  ,  pou  roicnt ,  dans  divers  cas  ,  ètn 
;étieurementaTccmpinsdcdan|;cr  tt  plus  < 
Nous  pouvons  alturer  que  rouies  les  c; 
tiennent  au  genre  de  Cjnc/iaride  jsuitic 
pris  des  mêmes  vertus  que  l'effètc  i]ue  i 
noilToiis;  &  par  conféqucni  4- m  tous  te 
on  tes  [touvc  ,  on  pouiioic  en  f^ite  le  tr.èi 
Parmi  les  infcâes  ptis  dans  d'^iiires  ge: 
pourtoiem  fournit  des  patticulcs  cauliiqu 
tantes  ,  Se  qu'on  poutroic  fubdituci  jul'/u 
tain  point  à  la  Catf/iariJt ,  nous' pou\o 
les  Mélotis,  lesMylabtts,  les  Carabes, 
brions  ,  le»  Cicindrics,  les  Stariies  ,  I 
nèles  ,  tcc.  La  dépouille  de  la  plupattJc! 


produit  u 


:po. 


.ulTittc 


,  difperfee  par  1 


fouUve  des  punules  fut  [e 
Le  même  effet  ell  occalîonné  parle  poil  S 
de  quelques  Pha'ines  lorfou'on  les  couchi 
a  trouvé  il  Surinam  des  elpices  de  latve 
pidopicres  velus  ,  qu'on  ne  poKvoit  tou 
refTcntir  fotidain  une  inflammation. 

On  ptépare  a>'IC  avec  les  CjnikérUft 
turc  connue  fous  le  nom  de  uiniurt  at  C'j- 
Cette  prcpaia:ioa  cor^fille  à  tenir  pendant 
jours  de  la  poudre  dc  Cantharlitt  eod<gt 
de  l'cfpiic-dc-*in. 


Suite  de  i'IntroduSîan  à  CHijioir*  Naturelle  des  InfiHes'. 
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CANTHARIDE. 

CANTHARIS.    G  E  o  f  f.    Se  ir  ^  e  f  f.  V  s  g. 

MELOE.     Lin.    LYTTA.    Fab. 

CARACTÈRES    GÉNÉRIQUES. 

'EN  NES  BiifotmeSj  de  la  longueur  de  la  moitié  du  corps  :  premier  aciicU 
>sj    le  Tecond  pâuij  tes  autres  prefque   égaux  eiitc'eux. 

hp  pourvue  d'une  lèvre  fupérîeure ,  de  deux  mindibulej  Hniples ,  arguées , 
t  mâchoires  bilides ,  &  de  quatre  mcennules  âliformei. 

articles  aux  tarfes  des  quatre  partes  antérieures  \   quatre  articles  aux  pattes 
Lires,  tous  âUfoimes,  teEtninés  par  quatre  ciocheis. 

■es  fiexibltSt  .->..- 


ESPECES. 


-Antharide  vcficatoire, 

vtrt  doréi  antennes  noires. 

ANTH  ARIDE  géant, 

6ltu   violet ,  foncé;  poitrine  dun 
un. 

'ANTHARIDB    leftacéc^   . 

■ ',  tlte  &  élytrei  tejtactes,' ' 

ANTHARIDE    obfcute. 


6.  Canthride  (întiie. 

Tefheét  \  tête  6  corcekt  avec  des  points 
noin  ;  élyti  es  avec  une  tache  &  une  raie  nuira. 

7,  Cantharide  tuficolle. 

D'un  vert  doré^;  corcekt  rouge,  aminci  an* 
^térituretuat. 

«AAR.IDE  nictdule. 

:  vert  •irillani  ;  élytres    dan  faune 
ttjiacé. 


itre,  Ugèremint  couverte  dan  Airtt  .  .   a.Cjk^^wi  aride    fyriennc. 
élytres  Mvec   le   bord   6  une  lient         „ 
tre  ,  cendrés.  J*"t  vt^  Htttâtre  janci  ;    corctlU 

Cantharide  corcelet-roug^,  *^ 

<i%ineufe  ;  tttt  ù  corcelet  tord''^ 
bleuâtres. 


Ayt 


Siàtt  de  PintroiaSien  i  tt^fio^t  N^tur^t  4ti  ImfiStù 
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11.  Camtharidb  nurginée. 

D'un  noir  C€ndré i  élytrts  noires,  avec  la 
futurt  &  /»  bcrds  catértu 

12.  CAHTHJlRtDI    Ta^C* 

Voirêtn  i  ffytrts  aftc  la  futurt,  te  bord 
extéritutt  {/  une  ligite  hngituJmU  j'aa- 
nâtrts, 

tj.  Cahthaujsi  ttw-RMge. 

Hoirtî  tttt  raagtAn  ;  cwteit  (f  Oytrts 
rayés  Je  grit. 

14.  Cahtbaslidi  doatenfe; 

Noire;  tête  nugtStrt;  eoretkt  tt  éfytru 
faiu  tacha. 

ij,  Camth  A  X  iDB  «re. 

'     Entilremaiê_  iuin  ,faiu  t*cktt, 

\6,  Cantba«ioi  Afiàcâioe. 

Noire;  corctUt  tf>ugeâtrtm 


IDES.  (loTcaei.) 

17.  Cahtharide fojreofe 

Noire ,  couverte  d'un  léger  duvtt 
Joyiu»  ;  arUtniti»  courtes. 

18.  Cantharidi  homcn 

Norrt ,  luifaaH  ;  éfytrt s  courtes  ,J 
/aatus  À  leur  baft. 

19.  Cahtharioi  de  lACIém» 

L/gire77U/ir  velue ,  iun  aoirimn^é 
fun  gris  jaunAtrtt 

10.  Cantharidi  birayje 

D'un  noir  ironfi  ;  ilytres  jaune, 
deux  lignes  longitudinales ,  d'un  noit 

XI.  CanTharide  ponâa 

Noift,  aloagéti  éfytres  fauves,  i 
points  noirs. 

II.CaMTH  ARIDE  Njqrdil 

Noirtj  /fytres  plus  courtes  que  foi 
rouges,  avec  un  point  noir  à  iexttl 


C  AN 

I.  Camtbaixdb  Téficatoire» 

CjtiXTHAtLis  vcficateria. 

Cmntkans  vindi^inaurata ,  anttnnîs  nigns, 
Melot  Ycficatorius  «  alatus   viridiffimiu  nitens  , 
imnis  aigris,  LiN.  Syfi.  nat,  p,  ^79,  n9.  j.— 
taun,fuec,  nV  827. 

Lyttc  yeficatona  vindis  »  antennis  nrgris.  Fab. 
Syft.  entom,  p.  x6o.  n9,  i.  — Spcc.  inf,  tom.  i. 
fMg*  318.  n^  I.  — Aftf/ir.  inf,  tom.  l.  pag*  115. 
«•.  I. 

CanthûHs  viriS-inaurûta^  antennis  nigrU.  G&OF. 
Jmf,  tom,  1./7.  J41.  PL  6.  fig,  5, 

La  Cmnikaride  des  boutiques.  Gioff.  /^. 

'  Cantkaris  veficaroria  alata  vindi-aurea  nhîdif' 
fma,  m/uennis  ntgris,  D£€,  Mem.  inf,  tom.  5.  p, 
11.  Pi.  i.fig.  9. 

Cantkaride  véficatoîre  ailée ,  d'un  vert-doré  trcs- 
Infant,  à  antennes  noires.  Dec.  Ib. 

P  ALLA  s.  Jnf,  fibir.  tab.  E.  fig.  iS. 
Miloë  veficatorius.  ScoP.  jÊ/ir.  cam.  n^.  i8f. 
Mtloè  veficatorius    Pod.  Aftf/I  ptac.  />.  47. 
Miloi  veficatorius.  Schxank.  Lnum,  inf.  auftr, 

ScHAEFF.  £/rm,  inf.  toi,  55.— /co/i.  i«/,  rtf^. 

47-  A?-  I  • , 
Cantkaris  vulgaris  officinarum»  Rai.  Inf.p,  loi. 

■•.  I. 

•  Cantkaris  major,  JoNS.  Ftf|r«  7^.  ^<i*.  IJ.  /^«  <• 
Aldrov.  Inf.  p,  47^. 

:  SiTAMM.  BihL  nat.  p.  Xi^. 

Charlet,  Onom.  p.  47, 

MOUFFST.   Tktat.  inf.  p.  144,  Jf^.  i, 
SUX.Z.  -Hi/?.  iji/.  m3.  7»  fig.   55. 

•  Me/0e   veficatorius.  Fuesl,  Infec.  Heivee.  tf. 

\  Camtkaris  veficatoria.  FOURC.    Ent.  par.  1,  p 

1^54-  «•.  1. 
• . 

\'  Meioi  veficatorius.  Yill.  /a/,  tom.  i.  p.  358. 

Cote  Cant/uirids  varie  beaucoup  pour  la  graa- 

""^^  Elle  a  depuis  fix  jufqu'à  dix  ^gnes  de  Ion* 

•  Tout  fon  corps  eft  d'une  belle  couleur  verte 

,fouveot  un  peu  bleuâtre.  Les  antennes  font 

)  filiformes  ,  &  un  peu  plus  courtes  que  la 

iu  corps.  La  tête  a  une  ligne  longitudinale 

^  à  fa  partie  fupérienre.  Le  corcelet  eft  iné- 

i,{ltu  étroit  Que  la  tête ,  étranglé  antérieurement, 

^'^  ic  Chaque  côté  par  une  pointe  moufTe. 

]ttc$  for.t  flexibles ,  finement  cbaerinées ,  & 

"  à  leur  extrémité  :  elles  ont  deux  lignes 

«les élevées,  mais  peu  marquées.  Le  dcf- 

wy  eft  couvert  d'un  léger  duvet  grisâtre. 

Ptt»  (ont  longues ,  déliées ,  d'un  vert  Bleuâtic 
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k  Inifant.  Les  tarfes  font  d'une  couleur  bleue  noi- 
râtre. 

Elle  fe  trouve  dans  prefque  toute  TEurope ,  fur 
le  Frêne  ,  le  Trob'ne  ,  le  Sureau  «  le  Lilas  »  le  Cbè« 
vrefcuille. 

1.  Cantharide  géant. 

Cakthakis  gigas, 

Cantkaris  fufco-violacea  ,  peâore  macola  ruhra. 

Les  antennes  font  filiformes ,  un  peu  plus  longues 
que  la  moicié  du  corps ,  d'un  noir  bleuâtre.  Tout 
le  corps  en  dcfTus  eft  d'un  vert  bleuâtre  foncé,  avec 
des  reflets  violets.  La  tête  eft  grande  &  inclinée.  Le 
corcelet ,  plus  étroit  que  la  tête  ,  eft  aminci  anré- 
rieurcment.  Les  élytres  (ont  finement  cbagrinées* 
lifTes  dans  Tun  des  deux  (excs  ,  avec  trois  lignes  é'e- 
vées  dans  l'autre.  Le  dcfTous  du  corps  eft  d'uu 
noir  bleuâtre,  avec  une  giande  tache  d*un  rouge  brun 
fur  la  poitrine.  "Les  pattes  font  longues  &  noirâtres. 

Elle  fe  trouve  au  Sénégal ,  fur  différentes  plan- 
tes. Elle  m'a  été  donnée  jpar  M.  Geoffroy  de  Ville- 
neuve. 

5.  Cantharide  teftacée. 

Cantharis  tefiacea. 

Cantkaris  nigra ,  capite  elytrifque  ceflaceis. 

Elle  eft  une  fois  plus  gran(2e  que  la  Cantkaride 
véfîcaroire.  Les  antennes  (ont  noires  ,  brunes  à  leur 
extrémité ,  de  la  longueur  du  corcelet.  La  tête  eft 
teftacée ,  noire  anténeurement ,  affez  grofle  ,  avec 
une  ligne  longitudinale  enfoncée  :  elle  eft  trés-dif- 
tindle  du  corcelet.  Le  corcelet  eft  noir  ,  luifant, 
inégal ,  de  la  largeur  de  la  tête.  L'écufibn  eft  noir. 
Les  élytres  font  tcftacées  ;  elles  ont  deux  lignes 
longitudinales  vers  la  future  ,  un  peu  élevées ,  qui 
ne  vont  pas  jufqu'à  Textrémité.  Le  defTous  du  corps 
efc  noir ,  avec  des  poils  très-courts  fur  la  poitrine 
3c  for  kl  partie  interne  des  pattes. 


Elle  fe  trouve 


Du  cabinet  de  feu  M.  Hunter. 

4.  Cantharide  obfcure. 

Cantharis  fafca, 

Cantkaris  fufca  cinereo  fquamofa  ,  elytris  frfiis 
margine  iineaqiu  pofiica  cinereis. 

Elle  eft  deux  ou  trois  fois  plus  grande  que  la 
Cantkaride  rayée.  Les  antennes  font  ferrugineufes. 
Tout  le  corps  eft  noirâtre ,  fie  couvert  de  poils  courts^ 
ferrés,  cendrés.  Le  corcelet  eft  liffe  ^  plus  Àroit  que 
la  tête.  Les  élytres  ont  leur  rebord  cendré  ,  &  une 
ligne  longitudinale  qui  va  du  milieu  jufqu'à  Textré- 
mité  de  chaque  élycre.  Les  pattes  (ont  affcz  loa^» 
gucs  fie  dç  la  couleur  du  corps» 


v» 
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Elle  fe  crouTc  aa  Sénégal  «  <l*ou  elle  a  iti  apportée 
par  M.  Adanfoo, 

j.  Camthahidi  corcelct-roagc. 

Casthawlis  coliarù. 

Cantharis  ferruginta  ,  capitt  thorauque  nigro 
marginatis  «  tlytris  cyaniU. 

Lyr/tf  collarit  y  Meloë  trythrocyana,  VkLL.Inf. 
Jià'  pjg.  96' pi'  ^.  fg'  i?.  tf.  ^» 

Cette  cfpèce  cft  fouTcni  une  fois  plus  grande  que 
la  Canthande  véficatoire  »  5c  prefi]uc  entièrement 
glabre  :  la  poitrine  feule  cft  couverte  d*an  duvet 
imperceptible.  La  partie  antérieure  de  la  tête  ell 
d'un  rouge  écarlate  ;  mais  la  bouche  »  tout  le  tour 
des  yeuï  &  le  bord  pofiérieur  de  la  tète ,  font  d'un 
noir  de  poix.  Les  antennes  font  d'un  rouge  teftacé , 
filiformes  »  &  i  peine  nn  peu  plus  groflcs  vers  leur 
extrémiti.  Le  corcelet  c»  convexe  »  d'un  rou^e 
écarlate  »  bordé  de  noir  ^  avec  deux  points  noirs 
enfoncés  ^  placés  à  la  panic  fupéiieure.  Les  élytres 
ibnt  d*ttne  belle  couleur  violette  »  foyeufe ,  &  quel- 

3uefois  verdâtre.  Le  corps  eft  noir  &  luifant  en 
eilous.  Les  pattes  font  aflez  longues  »  teftacées  » 
avec  les  genoux  noirâtres. 

Elle  fe  trouve  fréquemment  »  au  commencement 
du  mois  de  juin  ,  dans  la  Ru(fie  méridionale  ,  vers 
le  Jaick  ,  le  Volga  ,  le  Tanais ,  le  mont  Caucafe  , 
ftc.  fur  les  vclTes  &  les  pois. 

4.   CANTtfARlDS    lînuéc. 

CASTMAtitê  fnuLata. 

Cantharis  eiytns  ttjtâciîs  ^  maculm  ohiomga  « 
viitaqut  fintêata  nigra. 

Elle  re^femblc  un  peu  »  pour  la  ferme  &  la  gran- 
deur »  à  la  Cantkariài  vciîcatoirc.  Les  antennes 
font  noires  «  filiformes.  La  tête  ell  inclinée  ,  tefta- 
cée ,  avec  deux  points  noirs  fur  la  partie  fupérieure. 
Le  corcelet  eft  plus  étroit  que  la  tcte  »  teflacé  ,  avec 
deux  points  noirs.  Les  élytres  font  lilfes ,  ceftacées  , 
avec  une  tache  oblongue»  noire»  à  la  bafe,  &  une 
raie  finuée  «  noire ,  fur  chaque  élytrc.  Le  dellous 
du  corps  eft  milaogé  de  noir  &  de  teftacé.  Les 
pattes  font  noires ,  avec  la  moitic  des  cuiflcs  tef- 
ucée. 

Elle  fe  trouve . .  •  • . 

Du  cabmet  de  M.  Francillon. 

7.  Cantharidi  ruficoUe. 

CjMTMARis  ruJUolits. 

CiiHiharit  vindi'inaurûta  ,  tkorsct  ntfo  ,  antiee 

Elle    eft  un  peu  plus  jpetitc  coe  la  CAmikaridt 
v<ficatoir€.  Les  amemics  loat  filttoODcs  ^  bcoozéa , 
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de  la  longueur  de  la  moitié  du  corps.  La  tére 
inclinée  ,  d'un  vert  doré  ,  avec  ks  yeux  noirs 
corcelet  eft  rougeâtre  »  plus  étroit  que  la  t< 
aminci  antcriearement.  L'écuflbn  eft  impercept 
t  es  élytres  font  finement  chagrinées ,  crcs-flexib 
&  d'un  vert  doré.  L  e  dcflbus  du  corps  eft  vert  d 
Les  pattes  font  d'un  vert  cuivreux. 

Elle  fe  trouve  aux  Indes  orientales* 

8.  Cantharioi  nitidttle« 
Casthakïs  nitidula. 

Cantharis  viridi-éLnea  ,  ttytris  lefiaais, 

Lytta  nitidula  ,  vîridi^ania  ,   elytris  tefta 
Fab.  Syfi.  ert.  app.  p,  8xé.  — Sptc.  imf,  toi 
pag,  }i8.  n:  1.  -—  Mans,  inf.  tom.  i.  pag, 
n^.  1. 

Elle  eft  plus  petite  oue  la  Cantkaride  vcdcat 
Les  antennes  font  filiformes ,  noires  »  plus  co 
que  la  moitié  du  corps.  La  tète  eft  verte  ,  bril 
&  penchée.  Le  corcelet  eft  vert ,  brillant ,  un 
plus  étroit  que  la  tcte.  L'écuiïon  eft  triangulai 
vert.  Les  élytres  font  tcftacées ,  fans  tachri. 
le  deflous  du  corps  6c  les  pattes  font  veics  bri 

Elle  fe  trouve  au  cap  de  Bonne-Efpérancc. 

9.  CaNtharidi  fyrienne* 

Casthawlis  fyriaca, 

Cantharis  fufcO'Viridis  ,  thorace  ftrruginiù 
tris  viridi'CéLrulcis. 

Meloé  fyriacus  ,  alatiu  viridi-egm^CÊts  ,  tA 
luteo,  LiM.  Syft,  nat,  pag,  680.  a®.  4.  —  Maf. 
U/r,  pag,  101. 

Lyrrj  fyriaca  «  viridi-cirulca  ,  thorace  ftrruk 
Fai.  Sptc,  inf.  tom.  1.  pag,  jx^.  n®.  3.  — -' 
inf,  tom,  t.  pag,  lié,  «**.  4. 

Meloe  dorfo  rufo.  Se  OP.  Ann,  5.  AZ/f.  nat, 
10).  A^.  8i. 

Melot  Cramies,  Pall.  Inf.  fibir.p,  9$.  ta 
fg,  lé. 

Cette  efpèce  rcflemble  beaucoup  à  la  Ca 
ride  véHcatoire.  Lllc  eft  feulement  un  peu 
petite.  Tout  le  corps  en  dcffous  eft  d'une  ce 
noire  bleuâtre ,  &  couvert  d'un  l'-gcr  duvet 
antennes  funt  noires  »  filiformes ,  de  la  long'jci 
corcelet.  La  tiic  eft  noi'c.  Le  corcelet  c\\ 
jaune  fauve  ,  prcfvjuc  tond.  Les  tlytrcs  font 
beau  vert  bleuâtre  »  luifant.  Les  pattes  l'on:  n 

Elle  fe  uouvc  dans  la  Syrie  ,  &  au  nudi  d: 
ropc. 

10.  Cantharide  agréable. 
Camtmakis  feftiva. 
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Cdnthiiris  vîrîdî^ànea  nhida  ,  e^ytris  teJSaciis  ^ 
maculis  viridi-tneis* 

Lytta  feftiva  viridî-âncû  nitida^  elytris  teftaceis , 
macuiis  viridi-Âneis,   Fab.  Spcc.  inj\  tom.  i.pag* 

Me!o'é  fefiiva,  Vall,  Iter,  i.  pag,  711.  n®.  J4. 
—  /rt/I  yS/V.  r«2^.  E,  fig,  1 1 , 

Elle  cft  un  peu  plus  pctirc  que  la  Cantharide  de 
Syrie.  Les  antennes  (ont  noirâtres.  La  tête ,  le  cor- 
cclec  &  le  corps  en  dcfTous  font  d'une  couleur  vercc 
bleuâtre  brillance.  L'écufTon  efl  de  la  même  couleur. 
Les  ély très  font  teflacécs^avec  plufîeurs  taches  d'un 
Tcrc  bleuâtre  bril'.ant. 

Elle  fc  trouve  dans  la  Sibérie  méridionale, 

II.  Cantharide  marginée. 

CAirTMAB.is  marginata. 

Cantkaris  atra  ^  tkoracc  utrlnque  ,  elytrorum  mar* 
ginî6us  cinereis, 

Lytta  marginata  atra  »  elytrorum  marginibus  ci" 
urafc€ntibus ,  Fab,  Syft.  ent^  pag,  t6o  n^.  t.  — 
Spec.  inf.  tom,  i.  pag.  ^19,  n?,  5.  —'  Mant»  inf, 
tOTK,   I.  p,  %i6,  n?.  6, 

Meioe  cincrcus  alatus ,  anrennis  elytrîfque  acris , 
margine  çineràs.  Forst.  blov,  fp€c,  ir.f,  cent,  i. 

Elle  eft  prcfque  de  la  grandeur  de  la  Cantharide 
îéficaroirs.  Les  antennes  font  noires  y  plus  courtes 

3ae  la  moitié  du  corps.  La  tête  c(l  noire  âc  couverte 
'an  duvet  court  cendré.  Le  corcelet  e(l  noir ,  avec 
les  côtés  cendrés  &  une  ligne  longitudinale  enfon- 
cée au  milieu.  L'écullon  e(l  à  peine  apparent.  Les 
éiyties  font  noires ,  avec  la  future  &  les  bords  ezté- 
desis  cendrés.  Le  deifous  du  corps  e(l  couvert  d'un 
duvet  ceindre.  Les  pattes  font  noires  \  mais  les  cuiiles 
fimt  couvertes  d*un  duvet  cendré. 

Elle  (c  trouve  ,  félon  M.  Forftcr ,  dans  l'Amérique 
iéptentrionale ,  6c  félon  M.  Fabricius  ^  au  cap  de 
banc-Efpérance. 

II.  Cantharide  rayée. 

Castbawlis  vittata, 

'Cotttharis  fufca  ,  elytris  nigris  ^  vitta  margini- 
hf^fiavis. 

Lytté  TÎttata  ,  elytris  nigris  ,  vitta  margini&uf- 
mjlavism  Fab.  Syfi.  ent,  pag,  x6o,  n°.  3.  — Spec» 
trf,  tom»  I  -  p.  3  î-5»  /»''.  ^.  —  Mant,  inf,  tom.  1 .  p, 
lU.  a*.  7. 

Pau.  Inf,  fibir.  tab,  E,  fig.  33. 

Cette  Cantharide  a  environ  fîz  Ifgnes  de  long. 
Les  anreones  font  noires ,  filiformes  ,  de  de  la  Ion- 
ncv  de  la  moitié  du  corps.  La  tête  cfl  d'un  jaune 
^BTc  f  aTcc  les  yeux  noirs  6c  deux  taches  jaunes 
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Il  U  partie  fupérieurc.  Le  corcelet  efl:  noir ,  avec 
trois  lignes  d'un  jaune  cendré  ,  formées  par  del 
poils.  Les  élytres  four  -noires  Se  flexibles  ,  avec  leur 
bord ,  la  future  Se  une  ligne  longitudinale  vers  le 
milieu  >  d'un  jaune  pâle  :  vues  à  la  loupe ,  elles  pa* 
roiffcnt  couvertes  de  poils  courts  Se  alfcz  ferrés.  Le 
corps  en  deifous  eft  noîtiitrc.  Les  pattes  font  noires  , 
avec  la  bafe  des  cuiiles  un  peu  fauve. 

Elle  fe  trouve  en  Amérique.  Elle  n'eft  pas  rart 
à  Càycnn6. 

13.  Cantharide  tête-rouge. 

CiinrHARTS  erythrocepKala, 

Cantharis  atra ,  capite  teftaceo  ,  thorace  elytrif- 
que  cinereo  iineatis, 

Lytta  erytlirocephala,  capite  tcjlacco^  thorace  eiy^ 
trifque  cinereo  Iineatis.  Fab.  Sp.  inf,  tom,  i.  i?.  3 15;. 
/î^.  8. — Mant.  inf  tom,  i,  p,  116.  n<*.  9. 

Elle  eft  un  peu  plus  petite  que  la  Cantharide  mat* 
gmée ,  à  laquelle  elle  rqfîcmibe  beaucoup.  Les  an- 
tennes font  noires  ,  teflacées  à  leur  bafc  ,  un  peu 
plus  courtes  que  la  moitié  du  corps.  la  tête  c/l 
rougc-pâlc  ,  avec  une  ligne  longitudinale  noire  , 
courre,  placée  au  milieu.  Le  corcelet  eft  noir,  avec 
une  ligne  longitudinale  cendrée  ,  un  peu  enfoncée. 
Les  élytres  font  noires ,  avec  la  future ,  les  bords 
extérieurs  &  une  raie  au  milieu  ,  cendrés.  Le  deffou» 
du  corps  cft  noir,  &  légèrement  couvert  d'un  duvet 
cendré.  Les  pattes  (ont  noires  ,  avec  un  léger  duvet 
cendré  fur  les  cuifles. 

Elle  fe  trouve- au  midi  de  l'Europe. 

14.  Cantharide  douteufc. 
Caittharis  dubia, 

Cantharis  atra  ,  capite  rufo  linea  nigra  ,  elytro" 
rum  margine  cineno, 

Lytta  dubia ,  capitis  vertice  fulvo  ,  thorace  ely^ 
trîfqac  immaculatis.  Fab.  Spcc,  inf  tom,  \,  p,  315, 
«o.  9,  —  Mant,  inf  tom,  i,p^g.  11^.  »<>,  10. 

Meloe  capite  rufo  ,  niger ,  capite  rufo.   Se  on 

Ann,  5.  hifi,  nat,  p,   133.  n«>.  S  s. 

Pall.  Inf  fibir,  tab.  E,  fig,  19.  a,  b, 

Miio'é  algincvs.  5ulz.  Hifl,inf,  tab,  j.fig,  I2< 

Mém.  d*agric,  Trim.print.  I787.  p.  69,  tab,  figi 

9-  &  10. 

Elle  cft  prefque  de  la  grandeur  de  la  Cantharide 
véllcatoii  e.  Les  antennes  font  noires  ,  filiformes ,  de 
la  longueur  de  la  moitié  du  corps.  La  tête  eft  rou* 
geâtre  ,  avec  la  bouche  ,  les  yeux  Se  une  ligne  Ion* 
gitudinale  a  la  partie  fupérieure ,  noirs.  Le  corccler 
eft  plus  étroit  que  la  tête ,  noir  ,  &  marqué  d'une 
ligne  longitudinale  ,  peu  enfoncée.  Les  élytres  fbne 
flexibles ,  noires ,  avec  leur  bord  latéral  cendré.  Le 
dcilous  du  corps  Se  les  pattes  font  noirs* 

Elle  fc  tionvc  fréqacmmcac  dans  tes  prairies ,  £u^ 
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kO.  Canthakids  biiayéc. 
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CfKtkaris  nigro-iuua ,  elytrit- Jlévii  ,  vittisdtta- 
bu  viotauii.- 

Utioè  blv'mii  ,  aUta  filUonth  ,  tneo-atrti ,  eyirit 
luuls  ,  fafcia  hngitudmaU  ailiquata  violaeto-atra. 
Pall.  Inf.fibir.  pag.  jj.  pi.  È.  fig.  il. 

Elle  reflcmble  ,  pour  la  forme  &  la  grandeur  ,  à 
la  Cantkaridc  delà  Clcmacitc.  La  tccc,  le  corcelc^  &  le 
«ocps  ,  font  d'un  noit  bleuâtre  luifanc ,  .Se  couverts 
i'nn  léger  duvet  blaticliâtre.  Les  clytrcs  font  d'un 
.jaaiie  ^ùârre,  avec  une  bande  long i eu din sic  d'un 
ootr  violet  fur  chaque  rfiycrc  i  cette  bande  ne  touche 
ni  à  ia  bafc  ,  ni  à  la  pointe  de  l'élytrc  ;  elle  patoîc 
-^cbanctée  pollérieurement  ,  &  coupée  obliquemeot 
-â  fa  partie  aoiéneuie. 

Elle  Se  trouve  daas  la  RufGe  méridionale. 

,        SI.  Cantkaridi  ponâuée. 
CAitTUAUti  fixpiutSata. 
Caatharis  nigra  ,  elytris  fulvit  ,  punSis  ftx  ni- 

Mtlaê  caullea  ,  atala  filUornîs  ,  atra  ,  tkorace 
ttrni,  elytris  fulvh  tripunSucis,  Pall.  Inf.  fiéir. 

r«e.  9^.  tai.  £.  fig.  14. 

Cet;c  Canihafide  cft  plus  mince  Se  plus  cylin- 
drii^uc  <iuc  les  autres  efpèces.  Elle  n'a  guctcs  plus 
de  cinq  lignes  de  long.  La  tète  ,  le  ccrctict  &  le 
corps  font  glabres  fie  très- noirs.  Le<  antennes  font 
Doircs  .^fétacécs  5c  de  la  lungueuc  du  corps.  Les 
iKcres  Tonr  convexes,  d'un  jaune  £iuve,  avec  trois 
points  Doiis  fur  chaque  ,  donc  deux  placés  fur  la 
Mfe.Sc  le  troifîème,  un  peu  plus  grand  que  les 
suires,c(l  placé  en-defà  du  milieu.  Les  pattes  font 
.MHies,  icinees  Kaflèz  longues. 

Elle  fc  trouve  rarement  fur  les  arbres  ,  vers  le 
Bout  Cancafc. 

ti.  CANTMARiDiNécydale. 
C4sTiiAtL.it  aecydalea, 

Cdntkari*  nigra ,  tlytris  abbreviatit  ruirit  ,  apice 
pHOo  nigrv. 

Xth'i  nccydalea  ,  alata  fi^icornts  atra  ,  elycris 
piacam-natti  ruirit  ^  punSo  verfus  apictm  nigro. 
?ALL.  hin.  z,  apç.  pag.  710.  n°.  49.  —  Itf.  Jibir. 
f.^i.  tai.  £.  fig.  19- 

Cette  CancharUe  n'a  guères  plus  de  lîï  lignes  de 
bug.  Les  antennes  font  noires  Gc  (îlirormes.  La 
lête  8t  k  corcclec  font  noirs  S:  étroits.  Les  élytres 
&m  d'un  rouge  foncé ,  prcfque  couleur  de  brique  , 
h  peu  plut  courtes  que  l'abdomea ,  avec  un  point 
ki^.  Nat.  lufiSks,  Tom,^  V. 


noir  vers  leur  eitrémiié  :  les  deux  pointu  rtstpref- 
que    aiguës   &  uti  peu  écartées  I'udc  de  l'antiCi 

Elle  Te  tiouTC  au  mois  de  mai ,  veit  fc  flcaf e 
Irtis. 

CAPRICORNÇ  ,■  CeiAiiarx.  Genre  d'infec- 
tes de  la  Etoilîème  Section  de  l'Ordre  des  Colëcv- 
lÈres.  ^^ 

Les  Capricomts  font  remarquables  par  la  lon- 
gueur de  Icuts  antennes,  par  leurs  yeux  figurés  e(i 
cioillaot ,  par  le  corccîet  fouvent  épineux  ou  tuber- 
cule ^  enfin  par  les  tarfcs  compoTés  de  quatre  arti- 
cles ,  dont  le  quatrième  cft  large  Se  bilobé. 

Ces  inftâcs ,  nommas  par  lesancieni  Capricomly 
Cerambyttt ,  font  partie  d'une  &miUe  très- 00m- 
brcufe ,  'facile  à  reconnoîtrc  pat  la  figure  !k  la  pofi- 
tion  de  leurs  antennes ,  ic  par  le  nonibre  des  pièces 
qui  compafeot  leurs  tarfes.  Linné  a  divifé  cette  fa- 
mille  en  deui. genres,  celui  de  Cerambyx  le  celai 
de  Ltptura.  M.  GeoiFroy  en  a  établi  quatre, i"ous 
les  noms  de  Prione  ,  de  Capricorne,  de  LeptureSc 
de  Siénocore.  M.  de  Geer  a  ajouté  feulemem  aux 
deux  genres  de  Linné  ,  celui  de  N^cydalc,  M.  Fabri- 
cius  enfin  l'a  diviféc  en  onze  genres  ,  auxquels  il 
i  donné  1«  noms  fuivant. 

Spondylit.  Spondyle. 

Prionus.  Fiidne. 

Cerambyx.  Capricorne . 

Lamia.  Lamic. 

Sunocorus.  Sténocore, 

Caloput.  Calope, 

Rkagium,  Rhagioi, 

Saperda,  Sapeide. 

CaUidiian.  Callidie. 

Donaeia,  Donacie. 

Leptura.  Leptute. 

On  peut  coafulter  chacun  de  ces  atttclci. 

Il  faut  encore  ajouter  aux  genres  de  la  ^mitlc 
des  Capricornes  ,  celui  de  Nécydale.  f^oye^  ce 
mot. 

Les  Priones  ont  beaucoup  de  rapports  avec  les 
Ciipricornts  ;  mais  ils  en  diitircni  par  la  forme  de 
leur  corcelet ,  qui  eft  légèrcracm  rcbotdé  ,  un  peu 
comprimé  &  tranchant  pir  les  cô'és.  Les  antennes 
filiformes  &  placées  devant  les  yeux  ,  diflingucnt  let 
genres  de  Sténocore  ,  de  lepiurc  !£  de  Donacie.  Lci 
antennes  filiformes ,  Se  les  yeux  avec  une  échancrure 
moins  profonde  que  dans  ccui  des  Capricornes  , 
fuffifent  pour  reconnoîire  le  genr;  de  Caliîdie,  Les 
Saperdes  ne  diffèrent  que  par  kuc  corcelet ,  dont  la 
fotinc  eft  cyLinditquc.  Quant  auK  Lamies ,  cUes  leÇr 
N  n 


.   H.  hbikiin  rcnfttmc 

,,^.>i...'«ur   flk.rô(  i   Ton 

...    «  wiM  ,  iiraïuijonmû  , 

.    k.' ,    :n0tiuitiMiu ,  tuiuu*  , 

,  \..  StW.  MUilit  ^U'OB  trOUTC  ^» 

v.  ...k  -j  fiiiUcun crpècn  qui  appanico- 

,    .  j.i.iai  k«  CCUKi   Caprieorwt  k  linaie  ;  j'^ta- 
,, .  .   ....i.iMitt  jVua  diTiJiooi.  Je  fciu  uacr  d«iu 

.    ...'i>u  I«»  vlptii:»  <juc  M.  Fibriciuia  dcl^fcs 

,,  ..  c  u  ai  Je  L^niic ,  ainlî  que  toniu  celltf  qui 
ii_.  i,Mii  ««nlutmu.  Se  je  placerai  dan»  la  fccoiuk 
U.  «.■^oer.Hf  pioprcmeat  diii. 

I  Li  jnccnnct  des  Caprîcomti  (ont  longnci  &  f^- 
(jkrci ,  c'cft-à>dirc  qu'elles  voni  en  dimiDuaat  d  ■- 
fuilL-ur  de  b  bafe  i  ù  poiace,  £lki  font  compofëei 
dt  i>nie  irtidci,  doaile  ptcmtir  cft  groi  &  un  peu 
ictiiïù  i  le  fécond  cft  pctic  le  uii-courr  ;  les  autres 
roiiE^uog^ft  cylindiiouei ,  Ici  premie»  fti^lcmeat 
fnnt  un  peu  tcnHe's  i  leur  polnce.  Dans  quelques 
clpùcLS ,  les  antennes  font  uu  peu  coinpiiniccs  Jc- 

Eiiit  le  inriivu  fuliju'a  l'eicicinic:.  Elles  l'oni  Ibuveni 
caucoup  pluï  longues  que  le  cucpi  d^ns  les  mâlet  ; 
elles  Tout  un  peu  plut  coutrci  d^ni  les  lemellet. 
Elles  ont  Icuf  inicition  dans  une  «chancrutc  pro- 
fen.le  qui  le  trouve  à  la  panie  aiiicrieute  St  un  peu 
lup(.-iicu:e  <ic  l'uil  ,  c'eft-a-dite  que  celui-ci  cft 
lîgiirô  en  cioilfint ,  Se  qu'il  eniouie  la  mijeurc  par 
IK-  de  \i  l>ale  de  l'aotcnoe  :  ce  caraâtic  appartient 
de  mime  aus  Lamies  &  aux  Sapctdcs. 

La  bou.he  cil  contporée  d  une  lèvre  rup^ijeurc  , 
de  .1,-ui  mjndibokt,  de  do  i  mâcboitci  ,  tfune 
livre  infirteuia  K  de  quaiie  Jintcnnules. 

La  Itvre  fup^ricure  cft  mobile  ,  coriacce  ,  anon- 
die  Ac  cillée  anicticuicmcni. 

Les  inand:tiules  font  courtes  ,  fortes ,  cornas  , 
arc]iir<s  II  f  omtucs ,  fans  aucune  dcntcUtc ,  ou  avec 
du  drntcluiet  peu  marqu^ei. 

Les  nÛLbotteiinfïticurci  frini  bilïdai ,  ou  coffl- 
foCcet  de  dcui  pièces  bien  dtflindcf,  un  peu  cuoi- 
fiimécs  tL  picfquc  membtanciircï  ,  donc  l'une  in- 
icinc  ,  plus  courte ,  plus  g  ollc  k  plus  dure  que 
Tauire  ,  cft  piefque  cunique  i  I  autre  eitetne ,  plu* 
altin^ic  ,  mcmbranEufe  Si  é:ri  itc  a  fa  bafe  ,  a  p.'ui 
ou  tnoir.f  la  figure  d  une  {paiule  donc  les  boids 
fci'  lentU^tieincni  fi4it^ci.  EUetloot  infértEciâ  une 
bai'c  dute  tt  coriace. 

1  a  lèvre  inNiicure  cft  profondément  ^cbancr^e  , 
U  ch-quc  divilion  elt  arrocdie. 

les  anicnnule*  antérieures  ont  quatre  anjclci 
4oai  le  fttUKi  cft  puii  k  Dèi -«une*  à  ûkal^  \ 


CAP 

!  les  dcui  aorrct  font  ifgaux  cnrr'cR  fe  eml^ei  tl* 
i  ^juarrième  eft  alongé,  alTcz  f^iM,  prcfque  en  naCe 
je  l'cmiuf.  Elles  ont  leur  infcrrioD  i  la  bafe  ntr* 
rieure  des  pièces  mcmbrancufa  do  mâcboifct.  Les 
ponérieurcs  ort  troit  articles  ,  dont  le  pienkr  cft 
petit  8l  mince  à  Ta  bare  \  le  fécond  cft  conique  ,  ic 
le  dernier  a  la  même  tigure  que  celui  ^  utenAulea 
ancéricurei.  Elles  cmt  leur  infcTiion  1  la  bafe  lati'* 
raJe  ,  un  peu  eitétieura ,  de  la  lèvre  inHtienic. 

Les  annanulcs  du  Capnconu  mufquj  dilIlrctR  ni 
peu.  Les  antértcares  ont  leur  premier  article  mbce 
â  fa  bafe,  très-large  à  fon  exrr/miic ,  ft  de  la  £- 
gUTc  d'un  entonnoir.  Le  fécond  tt  le  iroilièmc  fonc 
tics-cour»  le  entièicmcnt  aplatis  par  les  dcui  bouts, 
le  dcraicr  cft  alongj  ,  tronqué  .  prcfque  cylindii- 
quc.  Les  poftérie-jrcs  ont  kat  premier  aniilc  trc^ 
court  &  cylindrique  ;  le  fécond  cft  conique  .  te  le 
dernier ,  un  peu  plus  étroit  à  fa  bafe ,  cft  alongé  te 

Stuelquei  cfpèccs  Je  Céfricotnes  portent  la  tJte 
î|ue  perpendiculaire  au  plan  de  pofîiion  ,  on 
très-peu  avancée  ;  d'autres  la  ponem  tout  à-fw 
perpendiculaire  :  celles-ci  ont  le  corps  plus  coure, 
plus  ramalTë ,  Oc  ne  peuvent  eue  dillioguées  des 
Laitues. 

Le  corcelet  cft  toujours  plus  large  que  la  tête.  D 
eft  raboreui  ou  plifl'é  ,  Couvent  tubercule  ,  rarcmenc 
lilTc  fie  poli,  3c  pr('fji:e  toujours  armé  d'une  ou  de 
plulïeurs opines  ,  plus  nu  moins  longues  &:  poir.cucs, 
ii  dont  la  bife  clt  allez  Urgc. 

Les  clyitcs  font  plus  ou  moins  convexes  i  el.'ci 
couvrent  cntièrcini'ui  l'abdumcn  ,  fie  Icui  bout  eft 
quelquefiiis  armé  d'une  ou  de  deux  pointes. 

Les  pattes  font  allia  Uinpoet  :  les  cuii'cs  font  fou- 
vent  giolks  il.  un  f en  icnllres  :  les  jambes  font  lon- 
gues ,  comprimées  Ht  terminées  par  dcui  petites  dcno 
ou  épinet  ttès-couicei. 

Les  tarfes  font  compofés  de  quatre  articles .  donc 
le  premier  cft  coutt  ,  tirin|rulai(e  fi;  un  peu  aplati 
aui  quatre  pattes  antérieures  ,  il  eti  plus  lonj;  le 
ptefqne  cylindrique  a  ipAties  i>ol)ciicure!i:Ic  ù-^ond 
cft  court  .  Eiiini;ulaire  &  aplati  ;  te   eioifiEme  eft 


lai^c  :ic  b'Ëdc  ,  i^  il  r^'fuir  le  Jirr.icr  qui  cli  m 
aWgé  ,  un  peu  aio>:é  ,  figuré  en  n'aire  &  a:n 
deux  pciin   crocltcn.    Lcs-4HR  premiers  rculcircnt 


font  gam:s  en  delTiui  de  ppilj  c 
CD  tonne  Je  brode.  Tuii:es  les  pièces  des  pattes  pef- 
irtieure^  funt  un  peu  p'us  longues  >;ue  ce. les  Jet 
panes  ifitcim^ J'ait'  • ,  &  lellcs-ci  le  li>iit  un  peu  plu 
que  (elles  ijcs  partes  antéiicures. 

I  es  CjjntK'tts  fo<  t  dc^  inleclcs  qui  ont  di>  cm 
difttr.gués  depuis  !urg-tempt  par  les  belles  ptopar- 
rions  A  les  couli lits    vaiiées  que  ptéfcntcnt  la  pliH 
pan   des  cipcLCv,   A:   fur- tout  par  la  lungucui  dt^ 
■nrennes ,  qui  car^Aérifc  le  fleure.  Leu^  corps  clk. 
^Dgi.  Lci  ulcHK*  Gérait  fil  lew  feogucar  .^ 
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4aai  Fe^lce  mbu  .*  lu  mâlct  les  ont  orJiaaiiement 
fccancoappljdMgttKquclet  femcllM.  Lcurmirchc  , 
iTcftiii  lénic  oi  fiéàfifée  ,  Se  ib  font  Couvent  uQige 
de  loue  ûlet.  Dis  qu'ils  ic  fcntcac  fàifis ,  ils  chci- 
dKm  à  Te  «Ufendre.acfoDt  catCDdic  un  fon  aigu 
idcK  fort ,  CD  fiotUDC  leur  wicdct  csatrc  la  bafe 
de  r&fldÔB.  Od  rcDcoDtre  onTmaiieracm  Ici  Capri- 
tanut  dans  les  bois  &  far  le  donc  des  aibrci  ;  od 
lo  Toit  EUcmcni  for  les  fleurs.  Ils  fc  nonrrilletiT  da 
bois,  oa  des  Tues  qui  découlent  des  atbies. 

L'abdomen  de  la  femelle ,  ordinairement  Iodj 
It  conique  ,  a  au  bouc  du  dernier  aunean  ,  nue 
ieuc  qai  le  divi£c  en  deux  lames  ,  l'uac  rupéricure 
It  rentre  inféiieure.  De  cette  fente  ^ik  ""  '""S 
■■Tsa  aoic  ,  cylindiicpc  &  charnu  ,  qai  dc 
faroû  pas  dans  l'état  oïdioaiic  ,  mais  qui  fe 
Bootcc  &  s'alonge  dc  plus  tn  plus,  à  mefuie  qu'on 
pcflc  daTantage  Te  bout  de  l'abdonicn ,  te  qui  ptcnd 
en  m&mc  temps  une  fbtme  toujours  plus  couibéc  en 
dcflbus.  Ce  rayaa  Ccmble  être  compofc  de  deux  piè- 
ces qai  lenticnt  l'une  dans  I  autre.  Une  plus  forte 
jwBÎmi  eac*re  Eût  enfin  foirii  dv  bout  da  tuyau 


CAP 
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deni  loogi  filets  cutilu;iseni,  àcnnEptiéinonle, 
que  l'inreâc  fiui  jouer  alternative meni  pendant  qu'oa 
continue  la  preflwni  en  les  ^ifant  rorcir  plus  o« 
moins.  Ovand  rjnfluiaient  entier  ,  qui  renferme  Xif 
tuyau  &: les  filets  ,  cfl  alongé  le  plus  qu'il  ell  po(E- 
ble  ,  il  fnrpafle  la  noiti^Ju  corps  en  fonguear  La 
femelle  Te  fert  de  cétcc  queue  comme  d'une  efpèçc 
dc  tarière,  pour  percer  le  b(HSj,&  pour  y  intro- 
duire At  y  -d.porcf  fes  crtifs. 

Les  taivesent  le  cons aloqgé ,  alp:^  iwm  ,  com* 
pof<£  de  treize  aoiieaux  bien  «fUnâs.  Leur  titc  oft 
ccailleure,  aTez  dure,  la  boache  cft  pourvue  de 
deui  forces  mâchoires  ^  par  le  moyen  derqiiçUet  cci 
laiTcs  rongent  la  fubAance  du  boîi  ,  dont  cRes  font 
leur  nourriture.  £ljc4«haiffict)tplalîcatsjraide  peau, 
reftcnt  deux  ou  uois  annfet  dans  leur  prcmior  kivt, 
fc  diangemi  enfuîce  en  une  nymphe  de  la  troifîtme 
efpèce  ,  Se  l'infeAe  par&it  en  fore  au  bput  de  quoi- 
que temps.  On  pent  ÎEiever  ces  larves  dans  la  faiioe 
ou  dans  la  fciarc  de  bois.  Elles  y  vivent  cris-bien  , 
S'y  cbangCDt  en  nymphe }  nnti  oa  obttent  laremcac 
FuCeât  parËut. 


\ 
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Smu  ittîntroiuSlon  i  tMi/lotre  Ntturetleia  InfcOts, 


CAPRICORNE. 

CERAMBYX.  Lis.  F  a  m.   Geotf. 
CARACTÈRES      GÉNÉRIQUES. 

Antcnnbs  longues ,  fétacées ,  compofées  de  onze  articles  :  le  premier  g 
le  fécond  coure  &  pectc  y  les  fuivans  renfles  â  leur  exirémicé. 

Bouche  compofée  d*4ine  lèvre  fupcrieure,  de  deux  mandibules  arquées  ^  corn 
de  deux  mâchoires  membraneufes  »  bitides ,  d  une  lèvre  inférieure ,  membranet 
bifide  ^  &  de  quatre  antennules  filiformes. 

Yeux  en  croiffanc ,  enrouranc  la  bafe  des  antennes. 

Tarfes  çompoCçs  4e  quatre  articles  j  le  troificme  bifide,  alTez  large,  garni 
deflbus  de  pelottcs. 


ESPECES. 


I 


I.  Corps  raccourci.  AntcnnuUsfétacéts. 

1.  Capricorne  charpeniier, 

CorctUt  épineux  ,  ctniré  ,  avtc  quatre 
points  j.iuncs  ;  élytres  nébuUufts  ;  anunncs 
triy  longues» 

1.  Capricorne  tarie. 

CorctUt  épineux^  tuBcrcuU ;  corps  mé- 
hngé  de  noirâtre  flr  de  cendré  \  cuiffts  r4nflées  ; 
antennes  moyennes. 

j.  Capricorne   araociforme. 

CorceUt  épimux  y  tubercu!é\  élytres  cen- 
drées ,  avec  une  tache  latér.ile  cùjcure  ;  an- 
tennes longues  ,  Jixiime  article  uniJenté. 

4.  Capricorne  noueux. 

Cor  ce! et  éptneuy:\  él\tr:s  cendrées  ^  avec 
des  tjchi.s  trréguLires^  noirâtres;  antennes 
longues,  *{u  jtrtime  ertuL-  noueuxà  i  extrémité. 


J.  Capricorne  cancriforme 

Corcelet  multi denté ^  npljtifupérieurem 
élytres  ^jambes  antérieures  untdcntées, 

C.  Capricorne  tubercule. 

Corcelet  épineux  6r  tubercule  ;  éh  trcs 
neufes^  avec  des  points  élevés  ;  anu 
longues, 

7.  Q»À  p  R  i  c  o  R  N  E  hébraïque. 

Corcelet  épineux  ,  avec  deux  //jv:  s  /•■ 
tud:njliS  éUvé.y  ;  éhtres  C(nJu\i^  .::\c 
flrics  &  de  petite^  tach:$  noirts, 

8.  Capricorne  glauque. 

CorctUt  avec  cinq  épi  m  s  \  él\  t^-cs  c<r,  i' 
épineujes  y  a\ec  deux   taches  Ijurjli:^    ty 
petite  bande  trrtgulitre^   noirâtre^  i  antc 
longues. 


SnUc  de  Vlntroduâion  i  tBifloire  NamclU  des  InfcSts. 
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CAPRICORNES.  (  Infeûes.) 


9*  Capricorne  bidencé. 

Corcelet  un  peu  épineux  \  éîytres  bident/es, 
raboteufis ,  mélangéts  de  cendré  &  de  noirâtre. 

10/  Capricorne  déprimé. 

Corcelet  multiépineux  ;  corps  déprimé , 
mélangé  de  cendré  &  de  noirâtre  ;]  éiytres  ai- 
guè's  ;  antennes  longues. 

Capricorne  nébuleux. 

Corcelet  épineux  ;  éiytres  cendrées  ,  avec 
des  points  &  une  bande  noirs  >  antennes 
longues. 

II.  Capricorne  fafciculé. 

Corcelit  épineux  ;  éiytres  entières  ,  avec 
trois  points  élevés ,  velus;  antennes  moyennes , 
un  peu  velues. 

13.  Capricorne   hifpide. 

Corcelet  épineux  ;  éiytres  bidentées  ,  obf- 
cures  ,  grifesà  leur  bafe  ;  antennes  moyennes , 
an  peu  velues. 

14.  Capricorne  poileux. 

Corcelet  avec  deux  épines  de  chaque  côté  y 
éiytres  grifes ,  unidentées  ;  antennes  moyen- 
nes ,  un  peu  velues. . 


2.  Corps  alongé,  Antennules  filiformes. 

15.CAPRLCORNE  cannelle. 

Corcelet  épineux  ;  corps  ^ un  fauve  tejiacé; 
antennes  noires ,  longues. 

li.  Capricorne  fcabreux. 

Corcelet  épineux  ;  corps  cendré  ,  obfcur  \ 
ifytres    bidentées ,  un  peu  déprimées ,  tuber- 


culées^  avec  les  côtés  6  une  tache  postérieure ^ 
obfcurs. 

17.  Capricorne  Bacus. 

Corcelet  ridé,  prefque  épineux;  éiytres 
bidentées  ;  antennes  moyennes  »  épineufes. 

i8.  Capricorne  ferrugineux. 

Corcelet  épineux ,  raboteux  \  éiytres  tron- 
quées ^  brunes  ;  antennes  longues. 

19.  Capricorne  héros. 

Corcelet  épineux^  raboteux  \  corps  noir  ; 
extrémité  des  éiytres  brune  ;  antennes  longues. 

20.  Capri  cor.ne  favecier. 

Corcelet  épirieux  ,  raboteux  \  corps  noir  \ 
éiytres  raboteufes  ^  fans  taches;  antennes 
longues. 

XI.  Capricorne  géant. 

Corcelet  épineux  ,  raboteux  ;  corps  noir  ; 
éiytres  ferrugiaeufes  ;  antennes  longues. 

21.  Capricorne  Sentis. 

Corcelet  épiniux  »  liffe\  corps  grisâtre  ; 
éiytres  avec  deux  petites  taches  ù  une  raie 
marginale  ,  blanches  j  antennes  longues  ^  épi- 
neufes. 

ij.  Capricorne  mufqué. 

Corcelet  épineux  ;  éiytres  obtufes  ,  ver- 
dâtres;  cuijfes  fimples  ;^  antennes  moyennes. 

Z4.  Capricorne  verdoyant. 

Corcelet  épineux^  éiytres  obtufes  ;  corps 
vert  ;  cuijfes  rongeât res;  antennes  longues. 

■  f^  ■     Il     I    , 
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Sidii  Je  nMtrùàaSêM  à  euyMfé  Néomllê  dis  ImpOêi: 


CAPRICORNES,   («oftâes.) 


ij.  Câf iticoi.Ni  hcUkyic 

Corcetit  arrondi ,  prtfqut  épintux  ;  corps 
vert  brillant  \  cuiffts  tn  majt  »  k$  auérieturts 
rougtitrts. 

xt.  Ca  P.1.IC01.N  I  africain. 

Corcita  épineux  ;  corps  vert  brillant  ;  fu- 
ture des  ilytres  jaune  i  antennes  tt  pattes 
fawm. 

%j.  Capkicobne  dgréabl^ 

CorceUt épineux t  vert;  éfytres  viohites^ 
vertes  i  leur  bcffe  »  cuijis/irruginenfis  »  uni- 
douées.  . 

18.  Capkicoeni  fémoraU 

Curcelet  épineux  \  corps  bleu  ;  antennes  tf 
paitu  noires;  cuiffes  unidtaiéa  »  rougiiires. 

19.  Capricoemi  njém 

Corciht  épineux  ;  corps  vert  MUant\ 
corcekt  à  éfytres  avec  da  raies  Jun  vert 
oifcur. 

30.  Capric  01.111  ▼•louié. 

Corctlet  épineux  ;  corps  noir  ^  vebmtéy 
éfytres  avec  une  large  raie  trls-noire. 

|i.  CAPRfcoEiii  (îiniral. 

Corcekt  épineux;  corps  noir;  éfytres  avec 
la  future  é  une  large  raie  dorées. 

|3.  Capricorni  tontde. 

Cêrceieiumpeuépineux  \  corps  noir\  Uyttes 
ver  tu  9  épineufes\  antennes  épineufts. 

I|.  Capricorne  marginal. 

Corcetft  fans  épines  \  éfytres  prefque  tefia^ 
céii  »  Êveç  tout  les  bords  noirs. 


34^   C  APRICOHN  1  él^Rl. 

Corcekt  arrondi^  prefjue  épineux ,  vert  t 
avec  dis  raies  obf cures  ;  éfytres  verdittes%  avec 
une  raie  obf  cure. 

^^.  Capricorni  large-pttrt. 

Corcekt  épineux  ;  corps  viokt\  éfytres  eut- 
vreufes  ;  jambes  pofiériegra  dilatées  »  coot- 
pnmées. 

i(.  Capricorne  bleu. 

Corcekt  arrondi  ^  um  peu  épineux  \  corps 
bleu  9  éfytres  dun  vert  bleuâtre  à  leur  br\fe  \ 
antennes  moyennes  ^noira. 

37.  Capricorni  iiàL 

Corcelet  prefque  épineux  t  ridé^  brun  \ 
éfytres  bidentées  ^tefiacées  ;  antetuus  lonpus  ^ 
un  peu  épineufes. 

m 

4  S.  Capricornb  faligineos. 

Corcekt  arrondie  fans  épines  \  corps  noir  » 
fans  taches  ;  éfytres  tronquées  %  antennes 
longues. 

39.  Capricorne  baibicorne. 

Corcekt  épineux  ;  premier  article  des  an* 
tenues  barbu  ;  corps  mélangé  de  noer  &  de 
jaunefauve. 

40.  Capricorne  d'AnmiraL 

Corcekt  prefjue  épineux  ;  quatrième  ar- 
tickdcs  antennes  barbu ,  k  fécond  épineux. 

41.CAPRICORN  E  Roraiif. 

Corcekt  épineux  ;  corps  / un  bku  cendré  % 
élytres  avec  une  bande  ù  quatre  taches  noires  ; 
1  antennes  longuu. 


Suite  de  flntroduHion  à  [Hiftoire  Naturelle  des  Infelles. 
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CAPRICORNES.  (Infeûés.) 


41.  Capkicorne  f&fcié. 

Corcelet  épineux  ;  corps  bleuâtre  ;  ëlytres 
avec  une  large  bande  jaune;  antennes  moyennes, 
/aunes  vers  leur  extrémité» 

4).  Capricorne  barbu. 

Corcelei  tubercuU^  prefque  'épineux ,  co- 
tonneux s  front  tris-barbu  ;  future  fauve  pofié- 
rieuranent. 

44*  Capricorne  choracique. 

CtrceUt  multiépineux ,  cotonneux  ;  éfytres 
glauques  ,  finuées  à  r extrémité  ;  antennes 
moyennes, 

45.  C  A  p  B  icoRNE  morio- 

Corcelet  inégal ,  avec  deux  épines  de  chaque 
côté  ;  corps  noir  ;  antennes  longues^  ferru- 
gineufiSm 

46.  Capricorne  rufipède. 

Corcelet  avec  deux  épines  de  chaque  côté  ^ 
fauve;  éfytres  lijfes ,  noires  ;  antennes  longues. 

47*  Capricorne  cordoné. 

Corcelet  inégal^  avec  deux  épines  de  chaque 
cité  ;  corps  brun;  élytres  avec  une  bande 
jaune  ;  antennes  longues  »  comprimées^ 

4S«  Capricorne  mi-parci. 

Corcelet  inégal^  avec  deux  épines  ;  corps 
jaunâtre^  pointillé  de  noir\  éfytres  noires ^ 
jaunâtres  à  leur  bafe  \  antennes  moyennes^ 

« 

49.  Capricorne  bicolor. 

Corcelet  tubercule^  biépineux\  corps  fer- 
rugineux ;  moitié  des  éfytres^ abdomen  noirs. 

jo.  Capricorne  ftrié. 

Corcelet  biépineux^  raboteux  \  corps  ferru- 


gineux ;  élytres  avec  des  lignes  longitudinales^ 
jaunes  \  antennes  longues. 

51.  Capricorne  pone-échcllc. 

Corcelet  épineux  ;  corps  noirâtre  ;  avec  une 
raie  Ingttudinaîe  blanche ,  dentée  ;  antennes 
^  longues. 


52.  Capricorne  ftrineax. 

Corcelet  épineux;  corps  dun  brun  noir\ 
élytres  avec  des  points blancs\antenn§s  longues.  \ 

m 

53.  Capricorne  pulvérulent. 


Corcelet  arrondi ,  épineux  ,  noirâtre ^  rayé 
de  blanc  \  élytres  d'un  brun  noirâtre  ,  parfk- 
méis  de  points  blancs. 

54.  Capricorne  folltaire. 

Corcelet  épineux ,  rayé  de  blanc;  eorps 
noirâtre  ;  éfytres  bidentées  ^  avec  des  bandes 
blanches  ;  antennes  longues. 

5  5*  Capricorne  foyeasc 

Corcelet  raboteux  ^  fans  épines  ;  corps  gri- 
sâtres élytres  unidentées  ^foyeufes  ,  mélangées 
dobfcur  £r  de  cendré  \  antennes  moyennes. 

^6.  Capricorne  femlpoDâu^. 

Corcelet  épineux^  inégal;  éfytres  biden- 
tées ,  fortement  pointillées  à  la  bafe ,  mélan- 
gées de  brun  b  de  jaune. 

J7.  Capricorne  gargaoi<]ue« 

Corcelet  épineux  ;  élytres  bidentées  ,  tejta-' 
cées  9  avec  une  tache  arquée  y  pâle. 

58.^  Capricorne  (illonc. 

Corcekt  biépineux\  éfytres  bidentées^  fiUon- 
néeSy  vertes ,  avec  une  raie  latérale^  jaune. 


MaaaM 
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CAPRICORNES.  (Infcaes.) 


^9.  Capricorne  (rilinée. 

Corctht  arrondi  %fans  épines  \  éfytrts  uni- 
dentées  ,  avec  la  future  fir  le  bord  extérieur 
blancs. 

60.  Capricorne  dix-taches. 

Corcelet  prcfque  épineux^  brun^  avec  quatre 
taches  blanchâtres^  élytres  bidintées  ;  fcrru- 
gineufes ,  avec  des  taches  jaunes  &  blanchâtres. 

6r.CAPRicoRNE  quadrimaculé. 

Corcelet  arrondi  f  épineux  \  élytres  biden- 
tées  ^ferrugintufes  »  avec  deux  paires  de  taches 
lijfis  »  /aunes. 

61.  Capricorne  fix caches. 

Corcelet  arrondi  ^  prefque  épineux\  corps 
tepacé  fauve  \  élytres  unidentées  ,  avec  trois 
taches  fimpUs ,  oblongues ,  jaunes. 

53.  Capricorne  maculé. 

Corcelet  arrondi  ,  prefque  épineux  \  élytres 
bidentées^obfcures  ,  avec  deux  paires  de  taches 
lijr^i  $  jaunes. 

^4.  C  APR  ic  ORNE   parfemé. 

Corcelet  arromdi ,  tubercule  \  élytres  biden 
ths ,   ferrugineufes ,    couvertes   de   poujpire 
blanches  \  antennes  longues ,  un  peu  épineufes. 

6^.  Capricorne  ruftîqje. 

Corcelet  épineux  ^ferrugineux  \  élytres  bi- 
dentées  ,  pâles  î  antennes  longues. 

66.  Capricorne  fpinicorne. 

Corccîd  arrondi ,  tubercule ,  fans  épines  \ 
élytres  bidintées  i  antennes  avec  deux  rangs 
J  épines. 


ô-j.  Capricorne  bident. 

Corcelet  arrondi ,  prefque  tubercule  \  t 
très  bidentées  ;  corps  tepacé  s  antennes  ù 
deux  rangs  d'épines. 

6%.  Capricorne  rugicolle. 

Corcelet tris'raboteux\  corps  noir\  anten 
&  pattes  brunes. 

6^.  Capricorne  annulaire. 

Corcelet  fans  épines^  rayé  de  blanc  -,  ély 
unidentées  ^  antennes  tefiacécs ,  a  vec  trois 
neaux  blancs. 

70.  Capricorne  lincole. 

Corcelet  épineux  ,  ferrugineux^  \  ély 
aiguéSt  tefiacéesy  avec  trois  petites  lig 
glabres  ^jaunes. 

71.  Capricorne  inrerfompu. 

Corcelet  arrondi;  corps  noir  ;  élytres  ù 
deux  points  b  deux  pttttcs  bandes  interri 
pues  y  blanchâtres  \  antennes  courtes  ,  j 
formes. 

71.  Capricorne  Lynx. 

Corcelet  arrondi  ,  unituberculé  \  ély 
fillonnées  y  avec  une  bdnde  jiWne. 

73.  Capricorne  rouge. 

Corselet  arrondi  \  corps  noir  ;  eh 
rouges^  avec  une  tache  Juturale  pojlena 
noire. 

74.  Capricorne  jouvenceau. 

Corcelet  raboteux  ,  fins  épines  ;  é  y  très 
guè's  ,  couvertes  dun  duvet  blan^'hdtr:  \ 
tcnnes  Lngues. 

75.  Capricorne  longicolle. 

Corcelet  ahngé  ^  prcf^ue  cylindri^ 
corps  notr^  parfemé  de  points  Jerrugtnc 
antennes  longues. 


Siùttie  tîiOniuSUnàtWJloire  KdtartlU  des  InftBa'. 
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CANTHARI 

•fS.  Capricorne  bi^vicorne. 

CorctUt  prepfuf  ipintux  *  vert  brillant  s 
Ifytrtt  iun  vert  obfcur  ;  anttants  courtes  , 
moires. 

77.  CAPii.icoit.NE  funiumois. 

Corceltt  arrondi  ,  prefqae  cylindrique  ', 
corps  firrugineux  obfeur  ;  éfytres  avec*  quel- 
ques points  oblongs ,  noirs. 

78.  Capricornb  longipède. 

Corcelit  prefqae  épineux;  corps  violet} 
snteanes  longues;  cuiffes  renfiitt. 

79.  Caphicorni  luifant. 

Corceltt  arrondi ,  prefqae  épineux  ;  corps 
itat  blea  vtrdStre  j  antennes  tt  pauts  noires. 


DES.  (Infeâes.) 

80.  Capricorne  aire. 

Corceltt  arrondit  prejque  épineux  \  corps 
noir  ;  antennes  médiocres ,  roageâtres ,  avec 
des  anneaux  noirs. 

81.  Capricornb  pubefccnt. 

Corcekt  arrondi,  prefque  épineux  ',  corps 
pube/cent;  éfytres  bidentées,  noires,  rougeStres 
à  leur  baje. 

8t.  Capricorne  ténébreux. 

Koir\  coretlet arrondi  fpr^que  lyiercttU, 
d'un  rouge  obfcur  ^  avec  une  tache  noire  ; 
éfytres  déprimées ,  avec  deux  lignes  élevées , 
tris-noires, 

8}.  Capricorni  ceint, 

CoTcelet  épineux;  corps  ferrugineux;élytres 
ovales  ,  avec  une  bande  noirâtre. 


mp.  «at.  du  hifeàtt.  iTcm.  '^.  ' 


2p9  CAP 

I.  Cafeicornc  cbarpcncitr. 

Tut  «.v^rx  ddiiis, 

CirJm^^x  ikoract  fpinofo  ,  punSis  quatuor  biteis^ 
êSimt  iÊCfJi^s  Mê^lôf*  »  éMtemùi  longifimi^  £nt. 
êM  kfi  MM,  diê  inf.  Capucoane.  PL  $.  fig.  $9.  tf. 
i.  4.  ^. 

Ceram^x  ddîif's.  Lin.  5^)f.  «tff.  p.  618.  «•.  J7. 

iVrjir.^yx  nchulêfus  ^  anttnutâ  corport  longjcri' 
eus  y  tkorach  punâis  quatu9r  lutta.  Lin.  /r,  œi.  8* 

CeramSyx  àdilis.  Fai.  5y)f.  f*/.  /^.   164^  n*.  1. 
.  i.p.  ifo.  «•.  !. 


Ciramh'  x  xdiiis  thorace  fpinofo  punBis  quatuor 
ètstis  »  /  'y  tri  s  rifo-  €inerri%  fuf commue  èacu  ^  «/i- 
Unn's  h^,  ijftnrtf.    «ko    Mém»  inf  tum   f.  pug,  ê6. 

Capriccme  charf  entier  à   corccîct  ^pîneur  avec 

Si«inc  tacher  lauiics ,  à  ^cuis  d*ungii%  cendre  ta 
:té  de  brun  U  à  anctnncs  très  -  longues.  Dic. 
ièid. 

Caprii^ntus  imfi^uê.  Vwïi^,    G^iopJL   tuk    t. 
Mourr.  Theat.  inf  ^.  1  5 1*  /^-  i-  &  tai.ptnult. 

h-  •• 

Faisch.  /•»/.  tom.  19.  tah.  11. 

VOiT.   Lo  iopt.  fdr,  »,  i«<».  4.  fig.  A.  B.  C.  D. 

t.   }• 

ScHAiFF.  /lOrt.  taL   *4fy-  7* 

ACT.   Si^'of.  tum,  4.  rji.  16  fg.  s. 

Bercstr  hlomtnJ.  1  j,  5.  r«^.  l*  fg»  %•  é* 
Été.  \.  fii>  1. 

Ce  ambjx  édilis.  Scof.  ^iui.  5.  Uf.mat.  pk  ff. 
«".  55. 

CerjmSryx  âdi'is.  Poo.  Afii/T  fr#9./.  Ji. 

Ctjmayx  édi  is    Schrane.    Ejusm.  inf  ê/^, 

k-amia    âditis»  LaichaET.  i/i/    tom,     ».  /.  i|. 
CVr.imA;x  A^/ii.  Vill.  £nr.  root.    i.  /^tf^.  118. 

M.  de  Gecr  a  donné  à  ce  Caprcome  le  nom  de 
dharpciibcr ,  pai ce  <ja*il  eU  appcîl-^  Cf  Turd^^is  tîm- 
mermé    ^  «|iù  ^cu  dtre  cbarpcncUi.  Il  a  environ  h*  ic 

5 M  c^  dv  long.  Tour  k  corps  ti\  d'un  en*  ctn  ir  , 
Ukutt  mov  s  n^buloii ,  Bt  -arfcm^  tic  pi  m c^  ou 
«tfbcs  ttréiiuli.rcf  ,  cbr^ures  Lc«  antennes  font  crè^- 
Ibnaocft  ,  Cr  u  ut  dans  les  mâles  ;  elle^  ont  dcui  ou 
crois  fois  Uli^rji^tt.ttr  do  corpt  ^  rfii^êdv  ^  ellc%  l'ont 

A  Ml  gpE  ccinUé  9  avec  le  bouc  de  chaque  ai  ode 


CAP 

Mm.  l€  eorcdrr  cft  anné  ë'vBr  épînr  Je 

cô.é  :  le  defltis  tiï  un  peu  aplati ,  &  00  y  vo*t  qujnc 
iNMnts  jaunes  (brmÀ  par  des  poils  courts  &  p'acéi 
fur  une  ligne  tranfverralc.  Les  él.  très  font  d'un  grii 
ocbulcux  »  avec  deux  bandes  plus  obfoires  ,  un  pai 
ondées  :  leur  extrémité  efl  arrondie  &  fans  ép  oc» 
Les  cuilles  fontgrofFes  &  un  peu  renflées.  La  (êmclir 
a  ao  bout  dti  ventre  une  efpècc  de  c)ueQe  vm  sHinr. 
àotu  M.  de  Gcer  nous  a  danai  me  loagac  dcfiiif» 
ti  >n  &  une  bonoe  figure. 

Il  fe  trouve  communément  en  Socdc  «  dans  k 
nord  de  1  Eotc^ ,  &  dèortous  Tct  papâcvds  éc  tk 
France. 

!      1.  CAMLicaRifv  Vidé. 
CxtLAMBYx  var.us. 

CeramSjx  tkoféce  fpincfo  tuhertuUio^ut ,  tmrpmê 
nigto  chunofJt  vû^gaT9  ,  fimtpiâni  dmvatîs  ^ 
ûnttn.14  mtd'o  n^us.  Lnt,  ou  hljh  nat,  du  imfi 
CA^àfcotRi.  Fi,  3.  jl^.  té, 

Ctrambjx  va^.us,  Fab.  M^nt  i.f.tcm.  \.p.  i|#. 
ll^  1. 

Il  eft  plus  pcrit  q»'e  Te  préc<^dcnt.  I,cs  antrnncs 
font  un  p»u  plus  I  l'^ucs  que  le  corp« ,  ccndr'e», 
avvc  le  hoor  des  irt'cîcs  noir  La  té*c  cft  cen'^r^ 
cbfcurr  l  e  c#rrc!cf  tft  ccixfré  •bfcur,  robe  rculf  » 
muai  de  ibaq'ic  •*ô:4^'unc  ^pine.  Lesélytres  f  oc 
f.irccm  m  "Oînril,  c^  ,  i  égales,  rao  aneé  s  de  gr  e, 
I  de  c.ndrc  jc  d  obcur.  Le  dcflfous  du  cotp<  cf>  ce«- 
dré  <  bfcur.  Les  jambes  font  mélangées  de  gris  ,  de 
cendré  &  de  noirâtre.  Toutes  les  cuilles  font  trca- 
renflées  i  les  tar  es  antérieurs  font  larges  &  vcIjsl 

Il  fe  trouve  dans  les  piovincesmétidioiialcsdcll 
Fiance  &  dans  1  Autriche. 


|.  Capaicorni  aranéiformc. 

Ck'  jtVBYX  ûrantiformis , 

Cmtfn^\x  tf-çrace  Jpi  lifo  tuhercuUtoqme  ^  êfrtfii 
porêfis.  anttnri*  ton^w  :  ani^u.i»  qui  .to  unidentctm^ 
k,M  M  A.jK  nut.  uis  inf  Capricorne,  td,  5  fg^ 
J4.  •#.  à. 

I  Ce-ûm&yx  araneîfv  rmis  thorace  f/^ofo  a^tet^ 
lundis  :  anii^/o  qu  nto  barbatu  ,  elyir  s  ^  otofu,  LlK* 
6yyï.  nat.  fug   r  i(.  /i  .  11. 

Cerambyx  a'^un*  ifo  mis,  Fap.  S\fi  rnf.  p,  1^4» 
«o.  "•. — ^pic,  nj  torr,  I.  p,  lOy.  A*.  1.  —  Aliaiu 
inf  rom     1    /».  1  j  . .  n".  t . 

>LOiiN.  Jd'^,  lO'n,  »    tab,  \\y.  fg,  14. 
ietanf  yr  aran*.  f^rmià,  Drvrï.  Il  .0/   inf 
X    tjt    i^   ^g   4. 


I 


Cer^'m**yx  yrfilon,  Voer.  CoLopt,  par»  &•  ^.11.    - 
dram  yfx  undutUê.  VoiT,  CoUopt.  f§r.  !•/•  Il» 

'<*•  >•  h'  34. 
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It  a  «aviron  nmf  lignes  de  long.  Son  esrps  cH 
court,  afTn  large  &  d'une  conleui  cendrée .  Lcsri- 
Ronei  foiir  un  peu  plus  longues  que  le  corpi  :  le 
Eiictne  irdc'e  clt  ann£,à  fa  pointe,  d'un  peut  on- 
glet recourbé,  8C  accompagné  d'une  touffe  de  poils. 
Le.cotcclet  eil  épineux  :  il  a  en  de(Tus  cinq  tuber- 
cules entourés  d'un  cercle  peu  marqué  ,  de  couleur 
plus  obfcure.  I  es  éljrtres  ont  guelques  petites  élé- 
vatioDs  irrïeulicres  jk  tcut  bafe  ;  elles  font  grifcs  Se 
parremées  de  points  noirs  enfoncés ,  beaucoup  plus 
BOmbrcui  à  la  bafe  :  on  voit  de  chaque  côté  ,  vers 
k  inilîen  de  l'élyne,  une  grande  tacbe  obrcure.Se 
b  pointe  4c  l'elyite  efl  pareilicmeat  un  peu  obfcnre. 
Toutes  les  cuifies  font  trts-renflécs.  Le  bout  des 
jambes  Se  les  tarfcs  des  pattes  aucétieures  feulement 
font  couveui'de  poils  lon^sadcz  fenés  ,  d'un  fauve 
obfcur. 

II  fe  tioave  dans  TAmérique  méridionale  ,  à 
Caycuoc. 

4.  CArKicoRNi  noueux. 
CMM^mtwT*  aadofiu. 

Ctrambyx  tkorace  fpinofo ,  elytrit  eintrtii 'lûgro 
Mâci^Mis  ,  aiuenms  iaaaifmu  ,  artica/o  tertio 
^tt   m»jofi>.  Eut.  ou  kifi,  nat,  du  inf.  Capri- 

CO«ME.   PI.  14. /f.  lO). 

Cxrmtttiyx  aodofas.  Fai.  Spec.  îm/.  tm.  i.  f. 
1*4.  MO.  ).  —Mant.  iitf.lQm.   1. p.   Iji.n".  4. 

Ï1  rellcmblc  un  pen ,  pour  la  forme  8c  la  grandeur , 
an  CaprUoTM  aranéiforme.  Les  antennes  font  deux 
'  fois  plus  longues  que  le  corps  ;  elles  font  grïfes  fie 
obfcQies  à  leur  exnémicé  :  on  Toit  ,  à  l'eitrémiié 
■UdDe  du  qnacrièmc  article  ,  une  cfpéce  de  ncrud 
arrondi,'  La  lîte  e(l  cendrée.  Les  antennulcs  font 
filifbnnes  ,  2c  le  dernier  article  ell  un  peu  pointu. 
Le  coicelec  cd  cendré  &  muni  latéralement  d'une 
épine  peu  faillanre.  L'éirutTon  cil  triangulaire.  Les 
^ti«  font  telbtcées  à  leur  bafe  ,  d'un  jaune  teftacé 
è  leai  cxitémiié  :  elles  font  ^ricmenc  poinùllées  à 
f(sr  bafe,  &  ont  quelques  taches  oblongucs,  irrégu- 
ttns  ,  itoirei  ;  nne  petite  alongée  vers  l'écuHou  , 
■ne  plus  grande  &  pliis  longue  fur  le  bord  cxsé- 
ncnr  èè.  là  bafe, fc  une  autre  iriéguliète  aa-dctà  du 
MÎKca,  ven  l'extrémité.  Le  dcSbus  du  corps  eft 
-MftKcé  ,  Bsùi  coDven  d'an  duvet  cendré  très-court. 
Las  pimc  font  convertes  J'un  duvet  cendré  tri»- 
«Dvrt.  Les  cuiAes  font  renflées. 

II  fê  trouve  dans  TAmérique  fcptcnttionalc ,  an 
Uaryland. 

5.  Capkicokki  cancriforme. 
CsKi«jr*rx  ciuur'f-rmis. 

CtrauAjK  tkormee  timltiët'nato  ,éorjv  piaito  ,xly- 
'mû  lUSfiiit  antich  mnidtntiitit,  Tab.  Syfi.  tut.  p. 
1«(.  «••  4>  —Spec.  inf.  mib.  t.  pag.  »oj,  *".  4.  — 
MJfU,  ii^.  tout,  l.  pag.  1)1.  h",  f. 
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Ceramhyx  pujh/attts.  Dkokit.  //bjfr.  ofinf.tom. 

Il  rcfTemble  ,  pour  la  forme  flc  la  grandeur,  ta 
Capricorne  aranéifbrmc.  Les  antennes  font  un  pen 
plus  longues  que  le  corps  r  le  premier  article  eft  denté 
a  fon  eitrémitë.  Le  cotcelet  eft  cendré,  aplati  en 
dcITus ,  muni,  de  chaque  côté,  de  cinq  àlïi  petite* 
épines ,  difpofées  en  deux  rangées.  Les  élycres  font 
cendrées  ,  parremces  de  points  élevés  U  noirâtres  , 
munies  d'dnc  dent  à  leur  extrémité.  Toutes  les  cuif- 
fes  font  trfs-ienflécs  :  les  jarobu  antérieutet  font 
uni  dentées. 

Je  foupçonae  que  cet  înTeâc  n'cft  qu'une  variété 
du  Capncorne  déprimé. 

II  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale  ,  à  la 
Jama'tque. 

t.  CAf&icoKHB  tabcmilé. 

Cbkammtx  tuitradattu. 

Ctrambyx  thoract  fpiiufi  laienuIaloaMt ,  tlytrit 
punSatit  Jpînofi/que ,  aiuennit  longis.  Eat.ouh/fi. 
aat.  des  utf.  CArmcosNE.  PL  \t.  fig.  \  14. 

Ceramhyx  taiereulatut.  f  AB.  Mant,  inf.  lom.  i, 
p.   .)!.«».<. 

Il  eft  un  peu  plus  pcdi  que  le  CaprUonie  aranéi- 
forme. Tout  le  corps  cfi  d'une  couleur  cendrée  touf- 
sâtre.  Le  corcelet  a  une  épine  de  chaque  côté  ,  quel* 
qucs  tubercules  alfez  gros ,  pCu  élevés  ,  &  plufïcaÂ 
points  lilfes  ,  luifans  ,  élevés  ,  d'une  couleur  iz  gre- 
nat foncée.  L'écuflon  eft  artrndi  poftérieurcmenl  ^ 
U  il  eft  plus  laige  que  long.  Les  élytrcs  font  cou- 
vertes de  petits  points  élevés  ,  luifans  ,  d'un  rouge 
de  grenat  fonce  ,  K  de  quelques  petites  épines  vers 
la  bafe  ;  elles  font  cendrées  ,  loufsâtres ,  foncées  , 
avec  une  bande  hUnchâtre  ,  ondée.  Les  pattes  font 
de  la  couleur  du  corps,  avec  un  anneau  cendré  aux 
jambes  :  les  cuilies  font  un  peu  ccnRéct.  Les  antennes 
font  cendrées  ,  obfcurcs  ,  avec  des  anneaux  cen- 
drés -,  (lies  £k>nc  un  peu  plus  longues  que  le  corps. 

Il  fe  trouve  dans  l'AméiMfic  méridionale  >  à  la 
Jamaïque. 

7.  CAPâicoiLNE  bébratqtie. 

Cs*.AM»TX  htbrtût. 

Ceramhyx  ikorate  aaat  éeataeo ,  dorf»  iicari' 
ntuo  ,  tlytrit  eùurtis  fufço  ftriMs  matidailfqutt 
Ent.  OM  kifi.  ttat.  tUs  inf.  Capucokhe.  Pi.  if, 
fig.  io<. 

Ctrambyx  kehreut,  Fas.  Spec.  inf.  tùm.  1.  pag.  - 
xio.  «°.  f.  —  Mant.iaf.com.  U  fiig-  iji.B".  7. 

Il  eft  plus  gros  que  le  Capricorne  atanéifbime 

Les  antennes  font  noires  Ac  plus  courtes  que  le  corps. 

1  a  lèvre  fwpMeure  eft  obfcure  ,  pofle  &  avancée. 

La  tête  eft  tccndtie,  avec  uac  petite  ligoc  ioagi- 

Oo  t, 
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tudiiulc  enfoncée  :  Les  yeux  foDt  noirs ,  tràs-^chan  * 
<r<^s  ancéiicuremcac.  Le  corcelcc  eft  cendré  ,  &  ti  a 
dcui  lignes  longicudioales»  élevées,  noires  &  luifan- 
ccs  à  leur  fommet ,  &  une  autre  plus  petke  entre 
CCS  deux  ;  ii  eft  armé  de  cbanue  côté  d  une  épine 
allez  longue  ^  ateuij ,  munie  aune  dentelure  anté- 
rieurement à  fa  bafc.  L'écudbn  eft  cendré.  Les  ély- 
rres  font  cendrées  ,  5c  elles  ont  plulîeurs  lignes  lon- 
«cudinalcs,  élevées,  noirâtres,  &  pluHeurs  taches 
uréguiièrcs  de  la  même  couleur.  Le  dellous  du  corps 
&  ïc$  pattes  font  cendrés. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  métidiooalc, 

t.  Capricornb  glauque. 

Cmk.imbTx  glaucui. 

dramJfyx  ikorace  quinque  fpinofo  gUwMS  ^  eiytris 
mûrie Jtis  lattrt  fafc  aqae  nigris  ,  antennis  iomgis, 
Ent.  ou  hifi.  nat.  dt$  inf.  Capricorne.  PL  17- 
fig.   iij. 

Ceramhyx  gUucus.  LiN.  Syfi.  uat.  pag,  6x6» 
«•.   11. 

Ceramiyx  gUtuus.  F  Al.  Syfi.  ent.  pag.  i6f.n?. 
j.-^Spec,  tnf.  iom.  1.  pag.  110,  a®.  7.  '^  Mant. 
inf,  iom,  I.  pag,  131.  n*.  5. 

CtramSyx  tuberculatus  cimtreus ,  tkorace  quinqui" 
fpinofo  ,  ilytris  ipinops  pofiici  unidtntatis  lattrt 
fmfciaque  nigris  ,  aatennis  longiorihus.  D£G.  Mtm. 
im/l  iom.  5.  /.  m.  ii^«  15.  /^f.  14  fg.  4. 

Capricomt  k  tuhtrcuits  ^  cendré ,  à  corcelet  à  cinq 
épines ,  à  étuis  épineux  à  pointe  unique  à  l'extré- 
mité, bordés  &  travcrfés  de  bandes  noires^  àanten- 
mcs  longues.  Dis.  Ih. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Capritwmt  nooeux.  Les 
antennes  font  beaucoup  pins  Ungues  que  le  corps  : 
elles  foor  cendrées ,  avec  1* extrémité  de  chaque  arti* 
de  obfcnre.  Tout  le  corps  cft  cendré  grisâtre.  Le 
corcelet  a  une  épine  de  chaque  côté  &  crois  tuber 
cule^  en  detlus  ,  prefqae  épineux.  L'écuflbn  e(l 
arrondi  poUéncorement.  Les  élytres  ont  quelques 
points  élevés  ,  lui(ans ,  d'un  rouge  de  grenat  ;  elles 
ont  une  raie  ûnuée ,  noirâtre  ^  fur  le  bord  eitérieur, 
êc  une  bande  de  la  même  couleur  ,  interrompue  â  la 
future,  au-delà  du  milieu  :  l'extrémité  eft  armée  de 
àt\k\  épines  ,  dont  une  extérieure  ,  beaucoup  plus 
grande  que  'autre.  Les  cotifes  font  de  la  couleur  du 
corps  &  ariez  renfl  es.  Les  jambes  font  obfcures  à 
la  bafe  5c  a  l'extrémité ,  &  cendrées  au  milieu.  Les 
urfes  font  obfcurs  ,  avec  le  premier  article  cendié. 

n  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

9.  Capricoeni  bidcocé. 

XïïtLAMtrx  àideiumtus. 

Ctram^x  ihoract  fuhfpixffo  ,  tifiriâ  lidtmtatis 
f Ceins  timrtû'f^fcii.  féê.Sjfl.  iMi.  ^sg.  léf.  «*• 


cap 

é.  —  SptCm  ixf.  iûm.  i.  pag.  lio.  «•.  f. 
inf.tom^i.pmg.  ifi.a*.  lo» 

Ctramhyx  puxQattu.  YOIT.  CoUêpi. 
\€.  tah.  \$/fig.  él« 


ptur.  X.  fl 


Il  reflèmblc  au  Capricpma  aranéifoniic ,  mab  3 
efl  un  peu  plus  petit.  Les  antennes  font  plus  looeaes 
que  le  corps ,  grifes ,  avec  rcxtrémité  ic$  articles 
noirâtre.  Le  corcelet  eft  cendré ,  ioéj^al ,  armé  de 
chaque  côté  d'une  petite  épine  ol>tufe.  Les  élytres 
font  mélangées  de  cendré  &  d'ohfeiir  ;  cl  es  ont  des 
points  élcv  s,  8c  leur  extrémité  cft  bidentée.  Le 
de^ous  du  corps  ft  les  panes  font  mélange  de  ccn« 
dré  5c  d'obfcur. 

n  fe  crouTc  dans  TAnérique  méridionale. 

10.  Capricornb  déprimé. 

Ce^ambyx  deprtffus,      ^ 

Ctramhyx  Uhoract  muitt/pimofo  ,  dtpreffkt  migtr 
dntrto  varitgatus  ,  tiytris  acumituuii ,  amttmmis 
tor.gis.  Ent.  ou  hifi»  nat»  dis  inf,  CaraicoaMt.  P/« 
j.  fig.  )o.  a.  h. 

Ctramhyx  dtprtffus,  Fab.  Sptc^  inf.  tom.  l% 
pag.  114.  a*.  11.  ^^Mant»  iuf.  tom.  1.  pstg.  1)4, 

Ctramhyx  earUuttus.  Voit.  CoUopt.  par.  a.»  /. 
l|.  tah.  ij.  fig.  ff.  jtf. 

Ctramhyx  hrtvis.  Sulz.  Vif.  i«/I  tah.  5.  JLg.  y. 

Il  eft  court ,  large  le  un  peu  aplati.  Il  eft  noir, 
mais  plus  ou  moins  conrerr  de  poils  très- courts  « 
d'un  gris  cendré  ^  qui  le  font  paroître  nébuleux.  Les 
antennes  font  noires  5c  fou  vent  légèrement  cendrées; 
elles  ne  font  guère  plus  longues  que  le  corps,  5c  lem 
premier  article  eft  très-renâé  à  fon  extrémité.  Les 
antennules  antérieures  ont  leur  der^'ier  article  plot 
mince  que  les  autres.  Le  corcelet  eft  inégal ,  rabo« 
tcux  ,  «n  peu  aplati  en  deflus ,  5c  armé  laiéralemeot 
de  plu£eurs  pointes  ou  tubercules.  Les  élytres  ont 
des  lignes  c  levées,  lifTes  5^  noires,  5c  ^t%  points 
noirs ,  élevés ,  prefque  rangés  en  ftries  :  leur  extré- 
mité eft  terminée  par  une  dent  afiêa  forte.  Toutes 
les  cuifTes  (ont  un  peu  renflées. 

Il  fe  trouve  fr^^quemmcnt  à  Cayennc  ,  a  %mn^ 
nam ,  5c  dans  Its  ides  de  l'Amérique  méndimalci 

11.  Capricorne  nébuleux. 
Cmsljm.'Tx  uthuiofus, 

Ctramlyx  tkorwt  fpinof  ,  tiytris  partais  fafitif» 
qut  nigris  ,  anttn  L  longionhus,  Ett,  ou  àî/lk 
nat.  dis  inf,  Capricgrni.  FL  7.  fig,  47.  a.  h,  c. 

Ctramhyx  ncbulofus  thoratt  fpinofo^  tiytris  faf» 
tigiatis  punBh  fafiifqut  nigris  ,  aminnis  .'««<ff#* 
rihus.  Lin.  Syft.  nat.  pag,  é%y^  s\  ty.  «»  faua^ 
\  fuit.  «%  6jo, 
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Çgwwtyr  MboloCus.  Fab.  5;kJ(-  «"'•  f«f-  *"- 
■•.  lo.  —-Spte.  inf.  lom-  I.  fuif.  »>J«  ""•  »*■  — 
M^at.  i^f.  tom.  l.pag.  U4-  ?"•)*• 

Ctnmiy*  ntgir ,  tfytris  vtlUrt  àatrto  marmo- 
mU ,  aiatnrtii  ptdibiifqiu  fintrto  interfcâis.  GtOf> 
irf.nm.  i.f.  t«4,ao.  7. 

te  Caprieonit  noir ,  maibrJ  de  gtîi  GEOir.  I*. 
•  Ceramtyx  tkonta  fpinofa  ,  </y/ni  cinertit  punûit 
fkftiifq»t  n-grii ,  enttitnis  irie4iocribut  tintrto  nigro- 
fM  ataeuùais,  Dec.  Mtm,  inf.  tom,  f.  fog-  7>' 

«r.  I. 

Capritonu  nétuttux  \  coTcelet  ^pincax  ,  \  irau 
cendrés  avec  Aci  poincs  te.  des  ondes  noires ,  à  an- 
tennes médiocres  lacbet-cs  de  cendié  te.  de  noii. 
Di«.  Ih. 

Ceramhyx  paTvm^ÊÉAÊBÙt,  YOET.  CoUapt. 
psr.  t.  pag.  7.  Mi.  «^K^ 

ScHAEFl.  fcon.  l^ff^i^.fig.  9. 

Ctramhxnthuiofus.  Scop.  Ent.  corn.  n*.  17J. 

Ctmm^x  ntbuîofiu.  Scmkamk.  Enum.  inf.  aiifi. 

i.Mii«  ntiulofa.  Laichakt. /ji/^  font.  1.;.  15. 
>°.  «. 

Ctrambyx  maiùlh.  FOUKC.  Eu.  ;«/-.  t. pag.  7;. 

■"•7- 
VitL.  £w.  tàm.  t.  p.  itj.B  .  5- 

Il  eft  périr  Les.  aoteanei  font ,  prefque  une  fois 
plus  loagnei  que  le  cotps.  Les  articles  font  moitié 
noirs  &  moitié  cendtés.  1  a  t£te  elt  ccndif  e  obfcure. 
t«  eotcclct  eft  cendré  obfcur,  &  muni  d  une  petite 
ëpme  àe  chaque  côté.  Les  éiytres  font  ceudréei , 
a*cc  «les  points  &  des  taches  inéguliires  :  on  difhn- 
MC  qnel<)aefbi$  une  bande  oodée  ,  noire  ,  au-deli 
3b  milieu.  Le  deflbui  du  corps  eft  cendré  ,  noirâ- 
tre. Les  pattes  font  cendiécs  ,  avec  des  aancaux 
BMtàtra. 

n  te  trotiTe  dans  prefqac  toute  TEurope.  Il  eft 
1  daus  les  cbûirieis  de  Patîs. 


Il,  CAPKicoitNe  &fciculé. 
CaXAMMTX  fafiicÊiiaau, 

Cefmmiyx  thoratt  fpiitofo  ,  ttytrït  inttf^nt  :  putu- 
as  tribus  it/piJis  ,  sattanif  mtdîocniiu  kinis. 
Faj.  Mant.  inf.  lom.  i.  pag.  1 J4,  n".  jj. 

CtrmAy*  fujàcuUau.  Natuif.  14.  p.  %4.  tai.  i. 

Cet  in^âe  paroh  tcoir  te  milteu  cnttf  le  Capri- 
fonu  néboliriiK  &  le  Capricomt  hifpide.Les  anien- 
nes  font  moyennes  ,  veluei ,  noirâtres.  La  céte  &  le 
corcclei  fart  noiiâtrcs ,  pâles  à  leur  bafe  ,  munis 
At  trO'S  faifccaux  de  poils  ;  leur  extiémité  eft  ailon- 
Ht.  Ltt  pattes  font  ghsâtrcs. 

11  fc  uov  CB  Allemagne, 
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ij.  Capricorne  hifpide. 

Cekamstx  kifpidm.  ' 

Ctramhyx  thoritet  fpin»fo ,  tlytrjs  Mpict  hdenta-' 
tii ,  arumnis  mediocrièus  k'mis.  £ni,  ou  kifi.  nat, 
dtt  inf  Capricorne.  PI.  li.  fig. 77.  i-  i- 

CerambyK  hifpidus  thoraci  ffinafo  ,  elyirîs  fab- 
^TAinor^s  ,  punBifqut  tribus  hifpidit ,  antenitit  kirtit 
longioriiius.  LjN.  Syfi.  nat.  piig.  617.  «".  )0,  — • 
Fàun.fufc.  n",  «51, 

Cerambyx  kifpidut,  Fab,  Syfi.  tntom.  pag,  16$ 
«•.  t.t.—  SFte,  inf  tom.  i.  pag.  iij.  a»,  17.  — 
Mant.inf.tom.i.pag.i^^.n".   ]S. 

Ctramhyx  ovatas  fufcut  ,  elytris  aatice  eiittreit , 
apîct  bidtaiatit.  GeOPf.  Inj,  tom.  1,  pag.  loC. 
n",  9. 

Le  Capricomt  à  étuis  dentelés.  Geo^p.  îh. 

Ctramiyx  fafctcDlatut  tkoraci  fpinofo  ,  tfytris 
fufcit  :  fafcia  tranfvtrfa  aiia  fofcuulifque  fex  ni~ 
gris  ,  aaunnis  loagioribut.  Deo.  Mtm,  îitf.  tom.  j. 
p.  71.  n«.  9.  Pi.  j.fig.  17. 

Capricomt  à  brojfcs ,  à  corceJet  épineoi ,  \  étui» 
btuns  ,  avec  une  bande  mnfvctfe  blanche  &  lîx 

Jeritcs  btolTes  noires,  i  anceones  loseues.  Dec* 
bid. 

Searah*ttt  aiUtiuUt  aniculatis  longis  ,  fitanus. 
Rai.  Inf  p.  ,7. 

ScHACfî.  Icon,  inf  tai.  IjS.fig.  f.a.i. 

Frisch.  Ljf  tf.p.  ts.  tai.  lé. 

Ctramiyx  kifpiibu.  Natwf.  14.  p.  it,  tai,  i. 
fig-  iS- 

Ctramiyx  Aifptdus.  Schkank,  Etattn.  inf,  auflr. 
n".  148. 

Lamia  hifpida,  Laichakt.  Inf  tom.  x,  p.  xy, 
n*.  .7. 

Ctramiyx  hifpidus,  Tovi-c.  Ent,  par,  t.  p.  j6. 
t".  9- 

Ctramiyx  kifpidut.  Vill.  Ent.tom.  t.  p.  115, 

09.6. 

Bernard.  Mtm.  fur  It  figuitr,  p,  111. 

11  oft  tris-perit.  Les  antennes  font  d'im  bnin 
cendré  obfcut ,  on  peu  velues ,  guère  plus  longues 
que  le  corps.  La  teic  eft  cendrée  obfcure.  Le  cor- 
celec  eft  cendré  obfcuc ,  avec  deux  tubercules  alîez 

5ros ,  à  fa  partie  fupétîeuic ,  Il  nae  épine  allez  iôrie 
c  chaque  cAté.  Les  élyires  font  abfcuces ,  avec  une 
bande  aJTcz  latjgc  ,  cendrée  en  forme  de  V,  à  U 
bafe  ,  &  trois  Ëifceau^  de  poils  difpofés  fut  une 
lirac  longitudinale  :  l'eitrémiré  des  élytrcs  eft  cou- 
ple ,  &  munie  citéricuremcnt  d'un*  jonc  dent.  Le 
dcflbus  du  cojps  eft  noirâtre.  Les  panes  font  noi- 
res ,  avec  la  bafe  des  cuilTcs  Ac  des  jambes  d'un 
brun  tougeâtre. 
U  fc  irouTe  dans  pief^ue  toiue  l'Suiofc. 


»p> 
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tudinilc  cnfoocft  :  Les  yeux  font  noïn ,  tili-^chin  - 
ttit  antéticDiemcnt.  Le  corcelci  eft  cendre  ,  8c  il  a 
dcui  Iig;aK  longicudinalet,  éWyiet,  tioiret  &  luirin- 
lei  à  Icut  rommei ,  Si  une  autre  plut  petite  entre 
CCI  deux  ;  il  ell  armé  de  chanuc  cdcé  <t  une  épine 
allez  longue,  ai^uij ,  munie  aune  dcnctlure  mti- 
ricuremeai  a  fa  bafc.  L'^ulTon  ell  ccndif.  Lct  ily- 
ntt  font  ccndiéct  ,  Se  ellec  ont  pluficun  lignes  Ion- 
ptudinilct,  éUviet ,  noitàirci,  &  pludcuii  taches 
ur^guiiirei  de  la  mtine  couleur.  Le  dcllous  du  corps 
&  les  pattes  (ont  cendrés. 

Il  Te  trouve  dans  l'Ainéri<)ue  métidioaale. 

I.   CAFlticoKNB  glauque, 

Cia.ufirx  fùuuiu, 

Ctramiyx  thoraet  quiit^Mtffimofo  gUu-»t,tlytTii 
muricjtit  lattrt  fafc  aqut  nlgris  ,  aiutniiii  Uâgii. 
Eiu.  OH  hifi,  iMi.  dit  iaf.  C*rRicoKNB.  Pi.  i?- 

A-  ")• 

CtramiyM  gUaeut.    LiN.    Syfi.   mai.  fog.   6\6. 

M*.    St. 

Ctramiyx  gtameKt.  Fai.  SyJI.  tut.  pag.  Kf .  n*. 
j.  —  Sfet.  imf.  lom,  t .  pag.  iio.  *".  7.  —  Ma»i. 
tnf.iom.  t.  pag.  i)i.  h*,  f. 


Ctramhyx  luberculatut  cimtmis ,  ikoract  quinqut- 
fpinofa  ,  l'.ytrit  ipinopi  pojlict  itmiiitniatit  lattrt 
fëfciuqtu  aigrit  ,  aattitmit  •angiorihus.  Des.  Mint. 
Uf.  tom.   j.  p.  m.iï".  IJ.K   C4  ^.  4. 

Capriconri  luttrcaltt ,  ccodri  ,  à  corcclet  à  cinq 
épines ,  à  étuii  épineux  k  pointe  unique  à  l'cxrté- 
■Biié,  botdcs  Se  itaverfés  de  bandes  noires,  à  aoicn- 
ses  longues.  Dis.  li. 

Il  cd  de  U  crandcQi  du  Capneornt  nonenx.  Les 
antcntKS  font  beaucoup  plus  I*nguci  que  le  cotps  : 
elles  Toot  cendrées  ,  avec  rextiûnité  de  cbaque  arti- 
cle obrcnrc.  Tout  le  corps  ell  cendré  gntâtrc.  Le 
(orcelet  a  une  épine  de  cfaaaue  côté  &  croit  nibcr 
culei  en  dcrtus  ,  prcrqne  eptncos.  L'écnflbn  cH 
jurondi  pollértctuemcni.  Les  élytret  ont  quelques 
points  élevés  ,  luiGuu  ,  d'un  rouge  de  grenat  ;  elles 
OOE  une  raie  Cnnéc ,  noirâtre  ,  fur  le  bord  extérieur , 
tL  une  bande  de  la  otèmc  coolenr  ,  intcrrampue  à  la 
future,  au-dcla  du  milieu  :  l'carrénité  cil  armée  de 
4cux  épirct ,  dont  une  eirérKute  ,  beaucoup  plut 
grande  que  'autre.  Lci  cntflet  Tont  d«  la  coulciudu 
toipi  a  allez  rc&fl  et.  Les  ïambes  Tont  obrcurcs  à 
la  bafc  de  a  l'citiétiuté  ,  Bc  ccndiées  an  milieu.  Les 
sarles  funi  oWcurs  ,  avec  le  premier  article  ccsdté. 

n  Te  trouve  dans  l'Amérique  ■tétidiotttk. 

y.  CarKicOKM!  bidcBlé. 
XMtAM*TX  iiJtntatmt. 

Ctramiys  tàaraet  /ui/pin^fif  ,  ttjtlit  hUâMmit     -^ 

fftim  lÎMifto-ft/fu,  It».  Sjf,  au.  /4f .  Kj.  a*.  |  pat,  m\  6jO| 
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4.  —  SpM,  i»f.  iMt.  I .  pag.  %  le.  a*.  I.  «■  Mmii 
iaf.  tom.  I .  pgg.  I  )  I .  ■■.  10. 

Ctramiyx  pamBatiu,  VotT,  CùUopt.  far.  1.  /3 

Il  rcflcmble  an  Capricont  araoéifenne ,  nais  il 
cil  un  peu  plus  petit.  Le*  antennes  foni  plus  longacs 
que  le  corps  ,  grifes ,  avec  l'cxnémiié  des  articles 
noirine.  Le  corcelei  ell  cendré  ,  inégal  ,  armé  de 
chaque  c&ié  d'uiK  petite  épine  obtulc!  Les  élyircs 
Tom  mélangées  de  cendré  8c  d*ohrcat  { d  es  oni  des 
points  élcv  s ,  Bt  leur  citrétnîcé  ifl  bidcntéc.  Le 
dcFous  du  corps  ft  let  pactes  font  naélang^  de  ccik* 
dré  &  d'obfcui. 

n  fc  CTOUTc  dans  rAmétiquc  méridionale. 

10.  CavRicoim  dépiûné. 
CMtMJttrx  ^prtjkt.      .p 

Ctramiyx  'ikoratt  muktfpiMnfo ,  JtprtSiu  ntgêr 
tintrto  varitgatiu  ,  tlytris  acMminatii  ,  matiajùs 
lorgit.  Bat.  on  ki0,  itat,  4ât  inf.  CAPKicoitMt.  P/« 
$.fg.y>.a.l,, 

Ctratmbjx  Jeprtjfkt.  Fa*.  Spit,  iif.  tom.  ta 
pag.  114.  H*,  it.  —  Maïu.  inf.  tom.  t.  pag.  1  )4. 
«•.  |i. 

Ctntmiyx  térûtëtus.  Voit.  Coùopt.  par.  t.  p, 
'*■"*■  i%M-  fT.Î<- 

Ctrmmbyx  brtvU.  Sulz,  Ifiyf.  tnf.  tah.  j,  fg.  j, 

n  e(l  coon ,  large  &  ou  peu  aplati.  Il  efl  noir , 
nuit  plat  oa  moins  couvert  de  poili  trit-coum  . 
d*un  gris  cendré  ,  qui  le  font  paroître  nébuleux.  Lca 
antennes  font  noireift  fouvcni  légiremeni  cendiécs: 
elles  ne  Toot  guère  plus  longues  que  le  cotps,  Bc  leur 
premier  atticTc  eft  nès-renâé  a  fon  extrémité.  Les 
aotcnnulct  aniéricucs  ont  leur  dcr'icr  article  plus 
mince  que  les  aatret.  Le  cotcelei  ell  inégal ,  rabo- 
teux ,  un  peu  aplati  en  dcllut ,  &  armé  Uiéralcrocin 
de  plu&enis  pomtes  ou  tubercules.  l<es  élyirct  ont 
des  lignes  r  levées,  lilTei  Ar  noires,  &  des  points 
noirs,  éievéi,  prerquc  tancés  en  A  ries  :  leur  cttré- 
miré  eO  terminée  pat  une  dent  aflca  forte.  Touccs 
les  cmlTes  lÂnc  un  peu  rcnfléei. 

Il  Te  trouve  iT''qii«nmcnt  à  Cayenne  ,  à  Surv- 
nam ,  k  dans  Im  ifles  de  l'Amérique  méridionale. 

il.  CanticOKHl  nébuleux. 

CMtMJt.TX  Mtu/ofiit. 

Ctramtyx  tkora-t  fpiacf' .  t'yirit  punSis  fa/iHf- 
fM  itigrif  ,  anttn  L  longio-ihus.  E-:i.  «a  Ai/f. 
Misr.  4ti  inf.  CAraicoaNi.   fl.  ?.  fg.  47.  u.  4.  t. 

Ctramir/x  ncbulofui  ihoratt  ffir-ofoy  elyiiis  faf- 
tigialit  pmmSit  fufiifqut  nigiit  ,  anitanit  :oa,'i»^ 
rHuM.  Lin.  Syfi,  lut.  pag.  «s;,  a",  19.  —  i-iua. 
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Cunadyn  MMofut.  Fab.  Syjl.  ent,  fag.  1<*- 
«•.  lo.  — Sfte,  iaf.  lOpi-  1.  fV-  •■'I'  ""•  **■  — 
M^Mt.  iaf.  lom.  \.pag.  IJ4.  tf',  ^6. 

Ctnmkyx  ntgif ,  tfytrU  vtlUrt  eîntreo  marmo- 
nuit , oMUiutii  ptdHuj^ue  einirto  MtrftSii.  GiOf< 
imf.tom.  \,p.  t«4.n°.  7, 

Ix  Caprieonu  noit ,  matbrî  de  ^rïs.  Giorr.  Ih. 

•  Ctrambyx  thoract  fplnofe ,  elytnt  ciaertii  punâh 

fifeafqu  it'grii ,  antiniùt  mtdiocribu*  eintrto  nrgra- 

^t  mutMUuis.  Dec.  Mem.  inf.  tom.  f.  f^g.  7i> 

*•.   I. 

Caprieonu  nih^Uux  ï  corcclct  ^pincax,  aurais 
ccndrîs  avec  des  points  &  des  ondes  noues ,  à  an- 
tennes niédiocics  uclictics  de  ccndij  U  de  noii. 
Dec  Ib. 

Cermthyx  parvus  jiaihmU.  VOET.  CoUopt- 
psr.  X.  pag.  7-  tab.  fÊ^Êj^ 

ScHASn.  JeoH.  nffPK  14'  fig-  9. 

Ctrwmfy*  ntiuJofiu.  Scop.  £iu.  earn.  a9.  17}. 

"  '.bujofiu.  ScHkANK.  Enum.  inf,  aufi. 


Ctnmfyi 


Lamia  ntialofa.  Laighart. /o/l  tom.  x.  p.  xj. 
afi.  *: 

Ceramiyx  monilis.  FouKc.  Ent,  par.  i.pûg.  75, 

ViLL.  £iu.  tom.  ï.  p.  xx$.n  .  j. 

n  eft  pcrit-  l,cs.  aouanes  foni .  picfqiie  ane  fois 
plus  longues  i^ue  le  corps.  L»  iiiicles  font  moitié 
soin  &  moitié  ceodi^s.  1  a  tête  eft  cendrée  obfcare. 
Le  cotcclet  cfl  ecndré  obrcnr,  Ac  muni  d  une  petite 
épine  de  chaque  côté.  Les  éiyircs  foot  cendrées , 
avec  des  points  &  des  taches  irtégulières  :  on  difhn- 

£e  quelqticfeb  une  bande  ondA  ,  noite  .  au-delà 
milieu.  Le  defTous  do  corps  cil  cendré  ,  noiià- 
tn.  Les  pattes  font  ccndtécs  ,  avec  des  aoacaui 
■Mirâirc*. 

Il  fe  troiiTe  dam  prefqoe  toaie  rEuropc.  Il  cft 
iDun  dans  Ici  chantiers  de  Paris. 


II.  Capxicokne  fàTcicuU. 
CMtLAJtarx  fifiioÊluiu. 

CtramiyM  thoraet  ffiaofa ,  ttytnt  inuf/ns  :  piau- 
tis  tribus  lâfpidu  ,  ant*»nit  wudiocnbus  hirtis. 
Ta».  ALint. inf.  tom.  i.  pag.  ,j+.  b".  j?. 

Cenmbyx  faJcieuUiMS,  Nuiarf.  14.  p.  xi.  teb.  i. 
A-J4- 

Cet  inrcde  parok  tenir  le  milieu  enir;  le  Capri- 
€onu  nébuUax  Se  le  Capritomt  hirpidc.Les  anten- 
nes fonc  UKiyenncs  ,  velues  ,  noirâites  La  tËce  &  le 
corcclu  (api  noiiâircs  ,  pâles  à  leur  bsfe  ,  munis 
de  irO'S  faifceaux  de  poils  ;  leur  eiuémi(é  cÂ  arioo* 
die.  Lîs  pattes  foiti  grisâties. 

Il  ii.  uo4T«  en  Allemagne, 
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I).  CAPKicoKNe  hifpidc. 

Chamëyx  hifpidas.  ' 

Cerambyx  t/ioraee  Jpiatfo ,  tlytris  apice  iidenta-^ 
tU  ,  anttnnis  mtdioeriiiu  hirtîs.  Ent.  ou  kifi,  natm 
^j(fl/. Capkicoknb.  Pi.  U.jiip. 77.  a.b. 

Cerambyx  hifpidus  tkorace  fr^inofo  ,  tlytris  fiib- 
prtmor^  ,  punSifqLt  triiuj  hifpidis ,  antennis  kirtii 
longioriiiu.  Lin.  SyJI,  nat,  pog.  6x-j.  n",  ;o.  ^ 
Fdun.fatc.n".  <ji. 

Ctramhyx  kifpidui,  Fab.  Syfi.  tntom.  pag,  16$ 
H*,  ti.—  Spec,  inf.  tom.  1.  pag.  11  j.  a".  17.  -^ 
Mant.  inf.  tom.  1.  pag.  1  )4.  n°.    3g. 

Ctrambyx  ovattis  fufaïf  ,  tlytrit  aitiiee  cintrtis  y 
apiu  bidtniatit,  Gsorr,  Inf.  tom.  i.  pag,  106. 
n",  9. 

Le  Capricorne  à  étuis  dentelés.  GeOfi.  li, 

Cerambyx  &fcicuUrui  tkorace  fpifiefo  ,  efycris 
fufâs  :fafcia  îranfverfa  alba  fafucuiifqut  ftx  ni- 
gris,  antennis  ioagioribus.Ota.Mtm.inf.com.j, 
p.  71.  n*.  9.  Pi.  î.fig.  17. 

Capricorne  à  breffes  ,  i  corcelet  épineux  ,  i  étuis 
bruns  ,  avec  une  bande  tranfveife  blanche  tt  lîz 
petites  bioffes  noiics^  à  antennes  longues.  Dec* 
ibid. 

Searabaut  amenait  an'.culaiit  toitgit  ,  qaartus. 
Rai.  Inf.  p,  97. 

ScHACTF.  Icon.  iaf.  tab.  176. Jlg,  j.a,6, 

FrisCH.  /'/    T).^.  tt.  tab.  K, 

Cerambyx  hifpidas.  Natwf.   14.  p.  xC,  tab.  i, 

fie-  îï- 

Cerambyx  hi/pidas,  Schkank.  Enam,  inf.  aaftr. 
n'.  148. 

Lamia  kifpida.  LaichaKt.  Inf.  tom.  x,  p.  17, 

Cerambyx  hifpidus,  Foukc,  Ent.  par.  i.  p.  74, 
«i".  y. 

Cerambyx  hifpidus,  y ivl.  Ent.  tom.  i.  p,  ii.f, 
«».  6. 

BiRNARD.  Mem.far  le  fgaitr.  p.  xtx, 

11  aft  tris-petit.  Les  antennes  font  d'un  brun 
cendré  obfcur ,  on  peu  velues  ,  gutrc  plus  longues 
que  le  corps.  La  tetc  c(l  cendrée  obfcure.  Le  cot- 
cclet eft  cendré  obfcur  ,  avec  deux  tubercules  alTez 
5ros ,  à  fa  partie  fupérieurc ,  &  une  épine  alTez  Ibrre 
c  chaque  cAté-  Les  élytrcs  (ont  obfcutcs ,  avec  une 
bande  aflci  large  ,  cendrée  en  forme  de  V ,  à  la 
bafc  ,  4t  trois  nifcexu^  de  poils  dirpofés  fur  une 
ligne  tongirudinalc  :  rcittémicé  des  élytrcs  cft  cou- 
pée ,  &  munie  extéiicuicmcnt  d'un#  ionc  dent.  Le 
dcflbns  du  co/ps  eft  noirâtre.  Les  pattes  font  noi- 
res ,  avec  la  bafc  des  cuifles  H.  des  jambes  d'un 
bru»  rouge  àirc. 
Il  fc  irouTC  dus  prcfquc  tooK  l'EaiOfC. 


>p* 
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14.  Cafricobhi  poilcui. 

CfKAMUYX  piiof  t, 

Ceramkyx  tkorjce  èijprnofo  ^  e'ytns  gnfih  apia 
un'd  fuatts^amennis  mediocrth^s  k.rtis.  F  Al.  Mêuu. 
inf.  tom,  \,p,  154.  n".  jf. 

Il  rc/Teaiblc  au  Capricorne  hifpûle  ;  mais  il  c(l 
difff  renr.  11  eft  plus  petit.  Les  antennes  font  velues 
8c  de  la  loQgucnr  du  corps.  Le  corcelct  eft  gris^ 
&  armé  de  i|uelques  opines  de  chaque  coté.  Les 
ëJytresoot  trois  po  nrc  c'evés,  coovcru  de  poils  ; 
elles  font  giifcs  ,  pâles  a  Icor  bafe  ,  ■nideofirs  à 
leur  extrémité* 

Il  fis  troave  en  Allcmagoe. 

1.   Corps  alomgi.  AntemuLUs  fjformis. 

15.  CAPB.icoftN£  cannelle. 
CmbammTX  corùcimMS. 

Cercmh^x  tkoract  fpir.ofo  ,  c9fpore  corricimm  ^  «Jt- 
tennis  ntgris  longîorihas,  Ene^&a  kifi,  tuts,  des  inf. 
Capiicoani.  ri.  4.  f^.  it. 

Il  eft  on  peu  plss  gios  que  le  C^prU^mt  liéros. 
Les  antcnLCS  font  noires  «  un  p?n  plus  locigiic<  que 
le  corps ,  munies  de  c^uel^aes  tnbcrtulcs  épineui  • 
fur  le  premier  &  le  troUième  anneaux.  Tooc  le  deflot 
du  corps  eft  d'une  couleur  cannefle.  La  céte  a  on 
fiUon  loQgit«dinaL  Le  corcelec  eft  armé  d'une  fenc 
épine  de  chaque  côté.  Les  élytrcs  foiic  lidès.  Les 
pactes  font  noirâtres. 

Il  fie  croave  dans  T Amérique  méridionale. 

i^.  CAPiicoaNi  fcabrcux. 

CâtLAMBTM  fcéiire/iu. 

CeramSyx  tho^'ace  fpinofo .  fufco-<in*reus  ^^fyt^ 
hidetuatis  ntèerctiimtis  ^  f^J^f^  meumU  UttréUi  fifca. 
Ent.  ou  kifi.  nmt.  des  inf.  CAPaicoaNt.  PL  10. 

fie'  70. 

Il  eft  on  peu  plus  petit  que  le  précédent  Lct 
anccnnca  fo«ic  cendrées  ,  un  peu  plus  longuet  que 
le  corps.  La  léte  eft  cendrée.  Le  corcelet  eft  cen- 
dré I  inégal ,  muni  d'iire  forte  épine  de  chaque  coté. 
L'écuflbn  eft  très- petit ,  uiangulairc  »  grisâtre.  Les 
élyucs  fiant  cendrées  »  avec  le  tour  de  Técuflon  te 
Ici  cotés  obfi:ttrs  :  la  couleur  obfcu  e  des  côtés  s*a« 
Yancc  un  peu ,  le  forme  une  uche  vers  Texoémicé 
de  rélytre  :  on  appcrf oit  de  petits  tubercules  uè»- 
élevés  :  la  partie  fu^érieute  des  élytres  eft  aplatie  » 
&  l'extrémité  eft  bidentée.  Le  deflous  du  corps  U 
Jes  pattes  fiou^ceadrés. 

Il  Te  trouve  aui  ifles  Moluques. 
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rrnméyy  th^ruce  mgofi  faifpi^fi .  dyuiê  «• 

dent  agis  ,  mmemnis  med'otnàus  Jpinofi.   Eue.  em 
Uji.  nat.  des  inf  CktK^co%u%.  tl  S'fg-S^* 


17.  CAPaicotNi  Batus. 

CtMjJiêTM   BûtUi. 


Ceramhyx  Batus  tkw^ace  fpinofo  nigmfi  «  Uyê^is 
bidentaeis  ,  éouemus  Ungis  mMcinae0  ^mJteuis.  Vu. 
Syji.  nat.  pmg.  éif.  ««.  aa.  —  Muf.  Lad.  Vx. 

Céipriemmas  mpr  eanuuMS  ptOiUéns  ^  ûmttmi  is 
cmriûfe  mnicmléUis  iongifwùs  ,  gefùeu/û  f «oy;/  A«t« 
nedio.  Mmf.  Peer^p.  p.  4%x.tifi.  154. 


Il  eft  un  peu  plus  netir  que  le  Cetpriconu  h/rof. 
Les  antennes  font  oblcures ,  guère  alns  longues  que 
le  corps ,  avec  les  troifi^roe ,  quatnéaM  êc  cincioième 
articles  munb  d'une  ^ine  courbée,  crochue.  Tout 
le  corps  eft  d'un  brun  mèrement  cendré.  Le  corcelct 
eft  entièrement  ridé  •-ÉÉfP^  ^»  ineux.  Les  clytrcs 
fiint  HlTes ,  bidentées  i^Hte  rémité  :  la  dent  exté- 
rieure eft  alongée  êc  PI^^Bfles  patres  font  de  la 
couleur  du  corps.  Les  anBSnt  roufsâtres. 

U  fe  trouve  dans  F Am:ri<{ue  méridionale ,  i  Tifle 
de  la  Trinité.  U  m'a  été  oommuniqué  far  feu  M. 
de  Badicr. 

it.  CApaicoaNi  ferrugineux. 

Cmmambtx  firrmgimêus. 

Cercmbyx  thùtéee  fpimofo  rugof»  ^  ehtfis  tnmc^tU 
immmeis  ,  éuuemmis  iongis.  Ent.  ou  kifi.  nat.  des  tnf 
CapaicoaMi.  PL  it.jijp.  140.4.4. 

CermmS^M  fenucineus  tàarMee  fpimofo  n^m  » 
eijferis  fâjugUtis  Jmifesrmgimtiâ  ^  amiemmis  lott^is. 
Lin.  Syjf.  aax.  peig.  éx4.  a*,  ij.  —  Mmf  Lmd. 
Vir.  f.  70. 

U  eft  de  la  grandeur  du  précédent.  \je%  antennes  da 
maie  fixit  beaucoup  plus  IcNDgues  que  le  corps  \  celles 
de  la  femclc  font  à  peine  de  la  longueur  du  corps  : 
elles  (ont  brunes»  avec  là  bafe  noire.  L  a  tére  eft  noire. 
Le  corcelet  eft  noir  ,  tout  raboteux ,  muni  d'une 
épine  aiguë  de  chaque  côté.  L'écuiTon  eft  périt , 
brun  fle  triangulaire.  Les  élytres  fi»nt  brunes  ,  lifles  , 
tronquées  à  leur  extrémité.  Le  dclTou^  du  corps  eft 
brun  ,  &  couTcrt  d'un  léger  duvet  cendré.  Les  pat- 
tes fi»nt  d'un  brun  noirâtre. 

U  fi:  trouve  aux  Indes  orientales. 

19*  CAPaicoaNi  héros. 

CekammTx  kerou 

CermmifM  thûrxee  fpimofa  feahf ,  migtr  ^  elytns 
épiée  piceis  «  smummis  hngit.  Ent.  on  4ijf.  ttmt. 
des  inf  CApaicoam.  PL  1.  ig.  i.A.h.c.  d. 

Cemmkyx  héros  ikormce  fpinofo  rugofo  niger  ^ 
elyîris  npiee  fnhjpinofis  ttfiactis  ,  nntennis  longes. 
Fab.  Afanl.  inf  tom.  i«  p»  1  }s.  n^.  11. 

Cernmiyx  fmfc0^ger  p  etytris  mgcfs  .  mpite  m« 
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iuf.  fm.  i.p.  too.  n".  I. 

Le  ^»ad  i'^prUa-'!.*  noir.  Gïort.  li. 

Ceamhx  Ccrdo  rkoraee  Jpino/i  rugcfo  ntdo  , 
Winyitn  tagrv  ,  anttnnit  tongis  :  at'uitiu  quatuor 
primit  c'gvofis.  Lin.  Syfi    nat.  p,  61^.  n".  jf. 

Cemmiyx  ktrjr.  Scot.  Ent.  carn.  1.^.  l6j. 

Fkiich.  Lif,  1}    toi.  ff. 

Movtt.  Thtac.  iif.  p.  14J.  fig.  1. 

Ctramhyx  Ctrdo.  Dkuxt.  /./.  of  inf.tom.  i.  pi. 
4>.  /p.  I. 

ScHAEfF.  leoit.  inf.  tab.  114. fig.  f.—E/tm,  inf. 
lai.  je. 

VOET  Coiecpt.  var.  t-  tah.  f.fig-  9- 

CtramfyxAâm,  B&kqstil.  Soattr.*',  i.ttU.  11. 
fg.  s.  i. 

itran^-.xCtrda.  Laichakt.  Inf.  tant.  1.  p,  6. 
*.  i. 

rrrjffii.x  CtrJo.  Fouac.  £11.  par,  \.pag,  71. 
«'.  1.       ' 

Ce  CaprJcomt  r<*a  gucte  plus  d'un  pouce  Se  demi 
de  long ,  a'ji  enviions  de  i'ailï  ;  m^u  din^  les  pro 
viic«  m-<idi..n4lcs  de  la-Fran.e,  il  a  piès  de 
de  .1  pouces.  11  elt  tout  nuir  ;  1  eirréimt.  (eukmenc 
d^^  ^  y  ic*  a  une  couleur  biiinc  ijui  Te  fond  ii'feii- 
ibïcmen:  a»ec  le  noir.  Les  un.ennes  f.inc  plu*  lon- 
gues njc  le  corps  à*n-  le^  mâles  5  el'ts  font  plus 
ccurrci  dans  les  tciiicPcs  :  le  huui  de  cha<]JC  «rnclc 
cft  Rnr.é  .  (ur  coût  d^ns  les  }'ie.i.ierx.  Le  co  celei 
elt  trcs-i^boMHs ,  te  4nn4  'ui^e  l'ccitc  ^pine  de 
cka^juc  côcé.  L^s  clyrres  font  fi-icniunt  chag>în*Jes  ; 
leur  eyn-em  lé  cli  amandier  St.  termn'c  à  la  future 
^r  une  trts'  vet  le  i-pine.  L:S  patcts  foni  allez  lon- 
gn.s.  i  c(iiHfcsraii(iiott&[TCl3cd'iinf>tuve  nébuleui 
«B  dedoa. 

B  te  BouTc  f3t  Europe. 

t.o.  Capricorne  TaTeiicr. 

CmtMMiTX  Céda. 

Cttami-.x  cha'act  f.'ncfo  fcàhro,  nîgcr ,  t^ytrh 
f^Ar^s  Xiicol  rîiuj ,  anteini.  .oiizit,  £at.  ou  hift. 
A0.  lie*  inf  CafKigobne.  P  .  10.  fg.  i-j. 

CeiamJiyx  Ccrdo  thvact  ft'mofo  n.goJô,  nigtr^ 
««reta  Oig.s.  F48.  i>/.  t..i.  p-g.  .\^.  :".  14. 
^S..i^f  lom.  t.,.  Ht.  n".  iS.  — Muni.  inf.  tom, 
I.  />.  i}t.  it".  ti 

C*ra-nbjx  atc ,  iyc-is  nigojh  intrgrit  ^  anttmir 
t^TfO't  foigioiiiu.  Qiott.  If.  lo'n,    ipag.toi. 

Le  petit  Caritome  noir.  Gioff    7i. 
O  «m^y»  «<  «'  ,  ikoract  f  iaofo  rugofoy  elytrÎT 
^shr  t  .  m.:itanu  miOifferiiiii*,  Dta.  Mem,  inf.  tom. 
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Cûprîeomt  fovtt'ur ,  noir ,  »  t»tce\n  épineux  Se 
chargé  de  rugolîtés ,  à  étuis  clugiinés  &  a  aaicDiici 
médiocies.  Dic    Ib. 

Cerambyx  Ctido.  Lin.  Vamt. 

Ctambyx   Ctrdo,  ScOP.  £^.  Cdrn.  n*.  i«t. 

POD.  Au/  ffr«.  pug.  }}■ 

ScHAEcr.  i£0i.  inf.  tab.  14  J%;  8. 

Voit.   Co*apt.  par.  t.  tai.  4.  /a,  5. 

Cerambyx  ScopoU.  Fues-l.   lojC   titiv.  pag,    lï. 

Cirambyx  Scopoli,  LaichaUt.  /n^  nu».  1.  /•n^ 
S.  a",  i. 

Cenrmiyx  pieeas.  toVKC.  Ent.  par.  j.  pag.  74. 
n°.  1. 

Il  rtfTtinble  au  piccédeiit  ;  mais  il  cQ  buacoup 
plus  petit ,  n'aj'ani  que  depuis  ncui'  lignes  iuCq^* 
un  puucc  de  long.  II  elt  d'un  noii  plus  lanci.  LcS 
clyires  font  plus  fottcment  cliagiinfes  ,  entiércoiciit 
nuirez ,  St  nullement  Knninécs  par  not:  ^ioe.  Les 
aniernes  ne  foni  ^ucre  plus  langues  que  I?  corps, 
dans  1:5  mâles  Linuj  n  regardé  cette  crpèce  connne 
une  variété  de  la  précédente.  Tdbrictus  l'avOT regar- 
dée de  même  ,  m:iis  l'a  diltiiiguée  dans  fou  demies 
ouvrage. 

Il  fe  trouve  dans  ptefijuc  toute  l'Europa, 

it.  Capsicchini  géant. 
CxKjMBrx  gigiu. 

Ctrambyx  ihorate  rugofo  acaugue  fpinofo'  xigtr, 
tlytri*  ftrruginth  ,  a  ittnais  long-i.  Fai.  Maat, 
inj.  tom,  I,  pag,  ijt.  a",  te. 

Il  eft  très-grand.  '•  e  corps  eft  noir  Les  antennes 
font  noifcs  ,  une  fois  plus  g--3nde«  que  le  corps.  Le 
corcelci  ell  raboteux  .  armé  de  chaque  (âié,  d'une 
épine  longue  ,  tiis  aiguë.  Les  'I  ;res  l'une  gla^^eI , 
li)<es,  fcrrugineufes,  étfaincréeï  à  leur  cxitéiaicéi 
Les  patccs  font  tciiugincu  es. 

Il  fc  trouve  aux  Indes  oti^tales. 

11.  Capkicorni  Sentis, 

CMK^m^rx  Sentis. 

Cerambyx  tkorac*  f  inoji  Uvi ,  e'ytni  faHigi^tU 
biguttatt  ,  an'eaiùt  f-6:ui  acu  eatu  lo-igiorthm. 
Lin.   Syfi,  nat.  p,  6t6.  a  .  t;. 

Les  xniennes  font  é^'incuC-s  à  lear  partie  infï> 
rieuie  ,  &  un  peu  plus  longues  que  te  corps.  TooF 
le  corps  eft  .  risâire  Les  il)  ties  ont  des  points  é  e- 
vés  à  l'ur  bafe  ,  deui  petites  taches  longitudinale» 
b  anches  Ac  une  raie  de  la  mémecoiileur,.vers  le 
bord  cxtéiieur.  I  e  corcelct  cil  épineux  ,  mat^Bi' 
ligne  lon^tudinalc  blanche  de  cha<^ii«(ât^ 

Il  fe  itouTE  aus  Iodes  otîeatalca. 

tj.  CafKicoRNS  mofijiij.' 
CxtiÂXÈTJt  mtJthMu», 
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Ceramhyx  thorace  fplnofo  ,  ifytrit  ohtufis  vînéx" 
ius  mttntibus  ^  ftmonkus  rfuuicis ,  anttnnis  medio^ 
crihus»  Ent,  ou  hffi.  nat.  des  înf.  CapricoINE.  P/. 
X'pg.  7.  a,b.  c. 

Ciramfyx  mofchatui.  Lin.  5^/.  nat,  /•  €xy.  n?. 
J4«  —  Faun.  fuec,  n^.  éj  i. 

Cerambyx  mofchacus  thorace  fpinofo  viridis  ni^ 
tens  ,  antennis  cyaneis  mediocribus.  F  ai.  Syji» 
tnt  pag.  t6$,  n^,  7.  <— ^/.  inf,  tom.  i.  pag.  ilo* 
«®.  9.  "^Mant.  inf.  tom.  1.  p«  i  ji.  /i^.  li. 

Cerambyx  vtridi-cârulefcens.  Geoff.  in/I  rom.  i. 
p.  loj.  H®,  ç. 

Le  Capricorne  vert  à  odear  de  rofe.  Gioff.  /^. 

Cerambyx  odoranis  thorace  fpinofo  ^  viridi-aureo 
mîtidus  y    antennis    mtdiocribia  Cdruiâo  -  violaceis 
DiG.  Airm.  ia/  rom.  5.  ^.  ^).  n^.  i. 

Capricorne  odoriférant  a  corcelec  épinetix  »  d'un 
▼ert  doré  luifant ,  à  antennes  médiocres  d*un  bleu 
Yiolcr.  Dec.  Ib, 

Ssarabâiu  Capricomus  diSus  ,  maJ0r  viridis  odo^ 
ratus.  Rai.  Inf  p.  %i.  n*.  17. 

Scarabâus  arboreus  câruleo^iridis,Yxi%cu.  Inf 
1).  p.  17.  iab»  li« 

Scarabâsu  magnus  fiiëvieer  oleiu,  List.  Lo^.  p« 

184.  A*.  II. 

Cerambyx  viridi^àsusts.  AS.  UpfauH.  17}^*  f* 
110. 11^.  1. 

MOUFF.  Tkeat.  inf  p.  150.  fg.  uit. 
BiRcsT.  NùmencL  t.  i).  t.  ftf^.  1.  j^^.  i. 
SCHAEFF.   /rOA.  iit/I  r<f^.   II.  fig.  7. 
Voit.  Coleopt.  par.  1.  rj^.  <•  /|r.  f^ 
SuLZ.  Inf  tab.  4.  fg>  e. 

Cerambyx  mofchatus.  Stop.  Ent.  cam»  m^,  1^5. 
Ceramiyx  mofckéuus,  Pop«  A2m/.  |rr/c,  ^«Jf.  )i. 
«••  t. 

Cerambyx  mofchatus.  Sch&ank.  Enum.  inf  aujè. 

Cerambyx  mofckatxs.  Laichart.  //i/  tom.  2.  p. 
10.  «•.  5. 

Cerambyx  mofckasMS.  Foute.  Ent.  par,  t.  pag» 
74.  «•.  5- 

Cerambyx  mofchatas,  ViiL.  £iir.  row.  l.^*  tii. 
»•.  7- 

Il  a  de  douze  à  quatorze  lipies  de  lone*  Il  eft 
^*unc  belle  couleur  Tcr-e  ,  bleuâtre  en  demis  ,  un 
peu  ciuvreufe  en  de(?bns.  Les  antennes  &  les  partes 
font  ph»  bleues  que  le  corps  :  mais  dans  les  provin- 
ces méridionales  de  la  France  ,  cet  infede  eft  prefque 
toujours  d'une  couleur  noirâtre  un  peu  bronzée.  Les 
antennes  font  un  peu  plus  courtes  que  le  corps ,  dans 
les  (onelles  ^  le  un  peu  plus  longues  dans  les  mâles. 
Xê  corccki  ê  ope  ^iac  de  chaque  côté ,  &  quçk 
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3ues  tubereulet  peu  narquéa  eo  deiTuf  »  ^  le  rta^ 
ent  raboteux.  Les  élycres  font  tris-finemesc  eba* 
grinées  s  elles  ont  deux  lignes  longitttdiiialcs  peu 
élevées ,  &  elles  font  un  peu  flexibles.  Les  panes  . 
fur-tout  les  pollérieurcs  «  font  allez  loogoes.  Les 
cui/Tes  antérieures  (ont  un  peu  renflées» 

Il  fe  trouve  en  Europe ,  for  le  Sau^e  :  il  répand 
une  odeur  très-fuave  ,  (en.blableà  celle  de  la  Rofe  » 
qui  fe  fait  plus  fortement  fentir  dans  le  tcms  de  lac* 
couplement. 

S4.  Gapkicoilni  verdoyant. 

Ceslambyx  virtns, 

Cerambyx  thorace  fpinofo  ,  efyiris  obtafis  ,  corpon 
viridi  ,  antennis  iongioribus  ,  femorihus  tui/aenta^ 
tij.  LiM.  Syft.  nat.  pag.  6x7.  n^.  53.  — Aiir/I  Lud. 
Vlr.p.  7j. 

Cerambyx  virens  thorace  rotundato  fpinofo  ,  cof'» 
pore  viriiii ,  fcmoribus  rufis,  t\B.Syfi,  ent.  p.  léé* 
«•.  8.  — >S^fc.  inf  tom,  i.  p*  tu  •  /i".  10.  '^Mane, 
inf  tom.  i.p.  iji.n*.  11. 

Cerambyx  virens.  Drury.  //..  ',    inf    tom.  il 

Scarabeys  Capricomus  majo*  -  r^is  l'ujve  o.'er.s, 
SlOan.   Jam,  tom.  t. p.  10».  :ab.  x^-j-fii.  »y.  40. 

Cerambyx  major  oblongus  viridis  it.iro  fpleidcns  , 
futa  thoracica  acuieo  uirinque  arm.ta  ,  antennis 
iongijpnis.  Brovn.  Jam.p.  4J0.  pi.  Ahfig»  •• 

Il  eft  prefque  aulTi  grand  que  le  Capricorne  héros. 
Les  antennes  font  noires ,  une  foi^  plus  longues 
que  le  corps.  Lt  tête  eft  Tcrte  &  brillante.  Le  cor- 
celct  eft  vert  brillant,  raboteux  ,  muni  d'nnc  force 
épine  de  chaque  côté.  Les  élytres  font  d  un  vert 
brillant ,  lilTes  ,  amincies  vers  leur  extrémité.  Les 
pattes  font  noires  »  avec  les  cuîfles  rougeâtres. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale»  à  la 
Jamaïque,  aux  Antilles. 

15.  Capricorne  brillant* 

Cxhâmmtx  ttitens. 

Cerambyx  thorace  rotundato  fubfpinofo  viridis  ni- 
tens.femoribus  c  lavât  i  s  ,  ciax'a  anticorum  ru  fa  Emt» 
ouhifi.  nat.  des  inf  Capricorni.  Pi.  1  f./f.  X07. 

Cerambyx  ni  tens.  ¥ab.  Spec.  inf  tom,  t,  p.xil* 
«•.  II.  '-^Mant.  inf  tom.  i.  p.  i  )  t.  a*.  1  )• 

Cerambyx  a  fer.  VOET.  CoUopt.  pars  %.  p.  f^ 
tab.  é.  fig.  15. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  le  Capriûome  muf- 
que.  Les  antennes  font  noires  »  &  une  foi^  pl«s 
longues  que  le  corps.  Tout  le  corps  eft  d'une  belle 
couleur  vene ,  un  peu  bleuâtre  .  luifante.  Le  cor- 
celet  eft  arrondi ,  inégal ,  à  peine  épineui ,  avec 
U  tobcrcule  aaoodi  it  cba<jue  côte.  L'écufloo  eft 

aianguUînt 
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^Uogîilaire.  Les  éljrtrcs  font  poîntiîlécs  ,  èc  les 
poiocs  crês-rapprochés  j  leur  extrémité  cft  arrondie. 
-Les  pactes  font  noires.  Les  quatre  cuiflcs  de  devant 
ibnc  renflées  &  d*un  rouge  brun  5  les  poftérieurcs 
Ibac  longues  3c  renâées  vers  leur  extrémité.  Les  jam- 
bes poftérieures  font  longues  &  comprimées. 

U  Ce  trouve  dans  l'Afrique  équinoziale. 

a^.  Capricoxnb  africain. 
CeaambTx  afer,        , 

Ctrambyx  tkorace  fptnofo ,  vîrtdh  nîtens  ,  tlytro^ 
rum  futura  fiava  ,  antennis  pedibufque  fulvis.  Ent. 
^M  kifi.nat,  desinf.  Capb.icorn£.  PL  i^.  fig.  141 

Ceramlyx  afer  thoracê  fpinofo  ,  niunti  ,  virens  , 
€iytronimfutura  fiava  y  antennis  iongioriàûs  ,  pedi- 
iufqutfuévtj.  Lin.  Syfi.  nat.  mant.p.  5^2. 

Ctrambyx  afer  thoracc  rotundato  ^  fpittofo  ,  cor-- 
fort  variai ,  antennis  pedibufqut  rufis.    Fab.  Syfi^ 
tnt.p.  \66.  /i°.  p.  — Spec,  inf»  tom.  i.p,  m.  u®. 
I&.  — Manr,  inf.  tom,  i,p.  i^x,  n^,  14* 

Ctramhyxaftr,  Drury.  ///.  ofinf.  totû.  i.pL  35. 
fi'  4. 

Il  eft  plus  petit  que  le  Capricorne  mufqué.  Les 
antennes  font  fauves  ,  guères  plus  longues  que  le 
corps.  Tout  le  corps  eit  d*unc  <ouleur  verte  bril* 
laote.  Les  yeux  font  noirs.  Le  corcelet  a  quelques 
plis  peu  marqués  ,  à  fa  partie  fupérieure.  Les  côtés 
ibnt  un  peu  épineux.  L'écufTon  cft  triangulaire.  Les 
élytrcs  (ont  d'un  vert  moins  bri  lant  que  le  corps  ; 
mais  la  future  efl  verte  dorée  brillante.  Leur  ex- 
trémité eft  arrondie.  Toutes  les  pattes  font  fauves. 
Les  Quatre  cuiiTes  antérieures  font  renflées.  Les  pattes 
fofterieurcs  font  aflez  longues. 

n  fe  troavc  en  Afrique. 
»7«  Capricorne  agréable. 

CMtLAMMTX  fejlivus'. 

Ctrambyx  thorace  fpinofo  ,  viridi  ,  elyîtis  viola», 
eèis  ,  bafi  piridibus ^femoribus  ferrugineis  unidenta- 
tis.  Ent»  ouhifi.  nat.  des  ihf  Capricorne.  PL  7. 
fig.  44-6M  ^^'fig'  44-  b. 

Ceramb^xfeftivus.lAB.Syft.  ent. p.  166.  «•,  10. 
^Spec.  mftom.  i.p*  m.  n*^.  13.  '^^Mant.  inf 
tom.  i.p.  ijx.  «*.  15* 

H  rcflemble  au  précédent  pour  la  forme  &  la 
grandeur.  Les  antennes  font  de  la  longueur  du  corps, 
noires  ,  avec  le  premier  article  rougeâtre.  La  tète 
cft  d'ouvert  doré  brillant ,  avec  la  lèvre  fupérieure, 
les  antcnnules  ,  rougeâ-res  ,  &  Textrémité  des  man- 
£boles  noire.  Le  corcelet  eft  vert  doré  brillant  » 
avec  deux  épines  latérales ,  dont  Tantérieure  eft 
très-petite.  L'écuflbn  e(l  petit  &  vert  brillant.  Les 
âytrcs  font  bleues,  avec  la  bafe  d'un  ven  doré 
lnéfl/int.  Le  dcHTous  dit  corps  eil  vert  dozi  bnllantt 
H)f,  Nat.  InftSUs.  Tom,  V. 
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Les  cui/Tcs  fopt  rcrflécs ,  dentées  ,  rorgeâtrcs  5  Icf 
po/lérieures  font  f lus  Jctigucs  eue  !es  «utics.  Les 
j  ambcs  &  les  rai  les  fontnoirâucs. 

Il  varie  un  peu  par  les  c  ouleurs  :  il  eft  quelque* 
fois  d'un  vett  bleuâtre,  avec  la  baie  des  élytxes 
d'un  bleu  doré. 

11  fe  trouve  au  Sénégal ,  &  m'a  été  envoyé  par 
Ri.  le  chevalier  de  Sade. 

iS.  Capricorne  fémoral. 

Ceslambyx  femoralis. 

Cerambyx  thorace  fpinofo  ,  ctr  uleus  ,  antennis 
pedibufque  ni  gris  ^  femoribus  dent  a  fis  rufis.  Ent* 
ou  hifi.  nat.  des  inf.  Capricorne.  PI,  7./^.  45. 

Il  reffcmble  beaucoup  au  Cap/îcorne  élégant.  les 
antennes  font  noires,  un  peu  plus  longues  que 
le  corps.  Tout  le  corps  eft  d'un  bleu  violet  luifant. 
Le  corcelet  eft  mdni  de  chaque  côté  d'une  épine 
&  d'un  tubercule.  Les  cuiflês  font  renflées ,  uni- 
dentées,  avec  la  bafe  &  l'extrémité  noires  :  les  pofté« 
rieures  font  beaucoup  plus  longues  que  les  autres. 
Les  jambes  &  les  taries  fontnoirs^  les  jambes  pofté- 
rieures font  longues  &  un  peu  comprimées. 

,  Il  fe  trouve  à  Madagafcar. 

15.  Capricorne  rayé. 
Cekambyx  vittatus, 

s 

Cerambyx  thorace  fpinofo  ,  viridis  nittns  ,  thoract 
eljftrifque  nigro  Uneatis.  Ent,  ou  hifi,  nat.  des  inf^ 
Capricorne.  P/.  1.^.  10. 

Cerambyx  vittatus,  Fab.  Syfi.  ent, p.  1(6,  n^,  11. 
— Sp,  inf,  tom,  1.  pag,  x\\^  /jo.  14.  mmmmMant,inf 
tom,  i,  p.  151.  n^,  16. 

Cerambyx  ochropus.  VOET.  Coleopt,  pars  i, 
p«  11.  tab,  10.  fig,  41. 

Ilreflemble  entièrement, pour  la  forme  &  la  gran- 
deur, au  Capricorne  africain.  Les  antennes  font 
noires,  à  peine  pins  longues  que  le  corps.  Tout  le 
corps  eft  d'une  couleur  verte  bleuâtre.  Le  corcelet 
eft  arrondi ,  un  peu  épineux  fur  les  côtés,  avec 
deux  raies  longitudi traies  noires,  à  fa  partie  fupé- 
rieure. L'écuflon  eft  triangulaire.  Les  élytres  ont 
chacune  une  large  raie  longitudinale  ,  noire.  Leur 
extrémité  cft  arrondie.  Les  cuifTes  font  Êiuves  ;  les 
quatre  antérieures  font  un  peu  renflé^.  Les  jambes 
&  les  tarfes  font  noirâtres.  Les  paites  poftérieures 
font  aflez  longues. 

Il  fe  trouve  au  Bréfll ,  à  Cayenne. 

)0.  Capricorne  velouté. 

Cerambyx  veiutinus, 

Cerambyx   thoract   fpinofo ,  mgtr,   vitîa  atra. 
Ent.  ou  hifi.  nat,  des  inf  Capricorne.  P/.  $. 
I  fig.  41. 
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Ctramèyx  vriutinus.jAB^  Sjf.  ent  p.  167,  »•. 
II.  — S  fis.  inf.  iom.  j.p,  m,  a*.  15.  ^^Mani. 
inj.  tom.  i.p.  iji.ii*,  17. 

Ceramhyx  fpcMabilis.  Voit,  CoUopt.  pars  x.p, 
Ji.  tab.  ic.fig.  40. 

Il  tcfÇcmhlc  au  Capricorne  verdoyant.  Les  an- 
tCDiKS  font  noires  ,  &  un  peu  plus  longues  que  le 
corps.  Tout  le  corps  efl  noir  &  velouté.  Le  cor- 
ceiec  cil  armé,  de  chaoue  côté,  d'une  forte  épine. 
Les  élytres  vnt  une  raie  longitudinale  d'un  noir  très- 
(bncc.  Les  pattes  font  noires.  Les  quatre  cuifTes  an- 
cérieuret  font  un  peu  renflées  ^  les  pollérieures  font 
alongées.  Les  jambes  poftérieures  font  longuet  & 
cçmprimées. 

Il  fc  trouve  dans  l'Amérique  méridionale  «  aux  An- 
tilles ,  à  Cayennc* 

|i.  Capricohme  futural.  ^ 

Ct  M.AMB  r  X  futuralis  • 

Ctramhyx  thorace  fpînofo  attr^  e^ytris  futura  vitta^ 
qu€  média  tiureis,  Ent.   on  kifi.  mat.  dis  inf.  Ca- 

Ceramhyx  futuralis,  Fab.  Spec.  inf  tom,  i.pag. 
s 1 1.  A* .  1  é.  ^'^Mant»  inf  tom.  \.p.  i  j i. a®.  1  g, 

Ceramhyx  auricomus.  VO£T.  Coleopt.pars  1/^. 
ij.  tab,  10,  fig,  41  ,4}. 

Les  antennes  font  noires  »  un  peu  plus  longues  que 
k  corps.  La  tète  eft  noire.  Le  corcelet  M  noir , 
Telouté  ,  muni  de  chaque  côté  d'une  épine  &  de 

J»lu£eurs  tubercules.  L'écuAbn  efl  noir  h,  triangu- 
aire.  Les  élytres  font  noires ,  veloutées  »  avec  la 
future  fie  une  raie  longitudinale ,  dorées.  Le  delfous 
du  corps  eft  noir.  L'abdolnen  cft  d'un  noir  bleuâtre 
luifant.  Les  pattes  (ont  noires.  Ln quatre  cuiffes  an- 
térieures font  renflées;  les  poAéricures  font alongées. 
Les  jambes  poftérieures  font  longues  fie  comprimées. 

Il  fe  trouve  dans  TAmérique  méridionale ,  à 
Caye&ne  ,  à  Surinam. 

|l.  Capricoine  tonide. 
C^tiAMBYX  torridus, 

Ceraméryx  thorace  fubfpi no fo  ,  nîgtr  ^  elytris  vtri^ 
dibas  apicefpinofis,  Ent,  ou  kifi.  nax.  des  inf  Ca- 
ytiCORNi.  ifL  i^'fg.  9f' 

Cerambyx  fpinicomis.  Fai.  SfJI.  ent.  p.  Uy.  „o^ 
Ij.  — Jff*:.  inftom,  t. p.  tu.  i».  17.— Mont,  inf 
iom,  l.p.  I)t.  «**•  19» 

Ceramhyx  torridis.  Lih.  SjJI.  mst.  édit.  i^.pars 
4.  f.  18x4. 1*.  iix. 

Il  reilcmble  entièrement,  pour  la  forme  èc  U 
grandeur  .  au  Ctffmonir  africain.  Les  antennes  font 
jM>ircs  «  un  peu  plus  longues  que  le  corps  .  avec  les 
ir»&&iinc ,  quaukmc^  Qoquiimc^  fixidac  9c  icpciioïc 
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articles  épineux  à  leur  extrémité  latérak.  Là  t(tc  eft 
noire,  l^e  corcelet  eft  noir  «  arrondi ,  avec  icnx 
tubercules  de  chaque  côté.  L'écuflon  cft  noir  fit  trian- 
gulaire. Les  élyrres  font  vertes  ,  bleuâtres  à  leur 
future^  U  terminées  en  pointe  aigué.  Tout  l< 
delTous  du  corps  eft  noir.  Les  cuifles  font  fcrni- 
^neufcs  brunes ,  renflées.  Les  jpancs  9l  les  tatt'ct 
loni  noirs.  Les  pattes  poftérieares  (ont  allez  loogues* 

Il  fe  trouve  en  Afrique  ,  à  Sierra  Léon* 

)|.  Capricornl  marginal. 
Ceramhyx  marginaiis* 

Ctrambyx  thorace  inermi  ^  elytris  fuhtefiaceis  ^ 
margine  omni  nigro,  Fab.  Syft.  ent,  p.    1 69.  /i®.  ii« 
'^pec,  inf  tom,  1 .  pag^  115  ii*.  ^.  — •AltfJir.  inf 


tom.  1.^,1  J5  «•.  41. 

Les  antennes  font  brunes  ,  teftacées  ,  de  la  lon- 
gueur du  corps.  Les  yeux  font  noirs  fie  un  pec 
echancrés.  Tout  le  corps  eft  d'une  couleur  teftacéc* 
Le  corcelet  eft  arrondi  «  un  peu  bordé.  L'écufloa 
eft  arrondi  poftérieuremeftt.  Les  élytres  ont  leur  fu- 
ture te  les  bords  extérieurs  noirs.  Tout  le  corps  cft 
couvert  d'un  duvet  très-court ,  grisâtre.  Les  pattes 
font  brunes. 

U  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne-£fpérancc. 

54.  CAfRXCORNE  élégant. 

Ceramhyx  elegans. 

Ceramhyx  thorace  rotundato  fuhfpitiofovirldi''f»if^ 
co  iimeato  ,  eljtris  virefcentihus  vitta  média  Mts. 
Ent.  om  hifi.  nat.    des  inf  Capricorki*  PL  %• 

Les  antennes  font  d'un  brun  ferrugineux  ,  onu 
fois  plus  longues  que  le  corps.  La  técc  cft  verdàtre  « 
avec  les  yeux  noirs.  Le  corcelet  eft  arrondi  »  muni 
d'une  petite  épine  fie  d  un  petit  tubercule  de  chaque 
côté  y  verdàtre  »  avec  quatre  raies  longitudinales  peu 
maïquéeSy  d'un  brun  fierrugineux.  Les  élytres  umc 
verdatres  «  moins  brillantes  que  le  corcelet ,  avec 
une  raie  longitudinale  peu  marquée.  Le  detfous  du 
corps  eft  d'un  vert  brun  »  un  peu  cendré.  Les  panes 
font  d'un  brun  ferrugineux.  Les  quatre  cuiiles  an- 
térieures font  renflées  ^  les  poAérieuics  fbni  alongr'es. 
Les  jambes  poftérieures  font  longues  fie  un  peu  com* 
primées.    * 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale ,  aux 
Antilles  ,  à  Caycnne. 

)5,  Caprxcokni  largc-patte. 
Cxtvfjrjrx  latipes, 

Ceramhyx  thorace  fpinofo  ,  violaceus  ^  elytris  eu^ 
preis^  tihiis pofticis  compnjjis  dilatatis,  Ent,  ou  hif^ 
mmt,  des  if\f.  Capricorne.  P/.  li.ji/.  116. 

Crf40iii;}rj(latipcs  thçrace  fpinofo  ytriui-àtteo ,  ««« 
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léitiiîj  fliiJîocrihus  ^  tlytris  obfcure  purpurtis^peJî^' 
Àits  violacçis  :  tibiis  pofiicis    latijpmis  compreffis, 
D£o«  Mim.  inf.  tom,  T^pag.  6^$^  n?,  60,  pL  45. 

Ctprîcome  h  larges  jambes ,  à  corcelec  épineux  , 
d'un  vert  bronzé ,  à  antennes  médiocres  ,  à  étuis 
couleur  de  pourpre  foncé  >  à  pattes  violettes ,  &  à 
jambes  poftéricui es  très-larges  &  aplaties.  Dec. /^« 

t u hSL*  ûirck,  7. p.  169,  n^.  II.  tab,  4S.fig>  i  ï. 

Il  refTemble  entièrement^  pourlaforme  &Ia  gran- 
deur ,  au  Capricorne  mufqué.  Les  antennes  font 
d'un  bleu  noirâtre ,  plus  courtes  que  le  corps.  La 
cêtc  eft  bleue  ,  &  les  yeux  font  noirs  ,  très-échan- 
crés,  Lccorcclct  eft  bleu,  trèsponâué,  prefque 
tubercule  fupérieurement ,  &  armé  d'une  épine  de 
chaque  côté.  L'écuflbn  eft  bleu  &  triangulaire.  Les 
tiytrcs  font  cuivreufes ,  un  peu  violettes  au  bord 
extérieur  &  à  l'extrémité.  Le  deffous  du  corps  &  les 
pattes  font  d'un  beau  bleu.  Les  jambes  poftéfieures 
ioQt  très-dilatées  6c  très-comprimées  à  leur  cxtré- 
BÛté. 

Il  fe  trouve  au  Cap  de  BoQne-Efpérance. 

}^.  Ci&PRicoRNB  bleu» 

Cmuambyx  Céruieus. 

Cerambyx  tkorace  rotundato  fubfpinôfo  ,  cyaneus , 
tlytris  bafi  viridibus  y  ar^tennis  mediocribus  nigris, 
Ent.  ou  hift.  nat.  des  bif.  Capricorne.  P/.  18. /g. 
140.  * 

Il  reflemble  au  C^z/^nco/Tie  agréable.  Les  antennes 
(ont  noires  ,  fi  iformes  ^  de  la  longueur  du  corps. 
La  tcte  eft  bleue ,  avec  les  antennules  rougeâtres  ^ 
ft  les  yeux  noirs.  Le  corcelet  eft  bleu  «  arrondi , 
muni  d*un  tubercule  de  chaque  côté.  Les  élytres 
(bot  finement  chagrinées  ,  bleues ,  avec  un  peu  de 
la  bafe  d*ttn  bleu  verdâtre.  Le  deUbus  du  corps  eft 
d'ui^bleu  Terdâtre ,  avec  un  reflet  cendré.  Les  cuifTes 
loot  roageatres  ,  avec  la  bafe  noire.  Les  jambes  font 
jKMrcs  s  KS  poftérieures  font  un  peu  plus  longues  ^ 
ti  légèrement  comprimées. 

Il  fe  nouTe  au  Sénégal. 

97*  Capricorne  ridé. 
plicatus. 
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mité.  Le  deffouS  du  corps  &  les  pattes  font  (f  un  brun 
ttftacé. 


Il  fc  trouve 


Cerambyx  thoracf  fubfpinôfo  pRcato  brunneo  ,  tly- 
tris  bidentatis  tejiaceis  ,  antennis  longioribus  fpi^ 
mtfii.  Ent.  ou  hifi,  nat.  des  inf  Capricorne.  PL 
lt.Sg.il6. 

Les  antennes  fontteftacées,  un  peu  plus  longues 
que  le  corps  :  tous  les  articles  ,  excepté  les  deux 
f  rçmieis  U  les  deux  derniers ,  font  épineux  à  leur 
extrémité.  La  tête  eft  obfcure.  Les  yeux  font  noirs 
JBc.échancrésàrinfortion  des  antennes.  Le  corcelet 
eft  brun  ,  tout  pli/Té  ,  arjondi ,  légèrement  épineux. 
I^es  éljtrcs  font  tcftacé^s ,  bidcntées  à  leur  eztrc« 


58.  Capricorne  fuligineux^ 

CerambTt  fuUginofus. 

Cerambyx  tkorace  rotundato  mutico  ,  nigef  ,  an-^ 
tennis  corpore  longioribus ,  Ent,  oukijl,  nat,des  inf 
Capricorne.  PI.  10.  fig.  64,, 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Capricorne  bande-jaune. 
Tout  le  corps  eft  d'un  noir  fuligineux.  Les  antennes 
font  un  peu  plus  longues  que  le  corps ,  avec  queU 
ques  articles  prefque  épineux.  Le  corcelet  eft  arrondi» 
Uns  épines.  Les  élytres  font  Mes  3  leur  ej^rémité 
eft  coupée ,  prefque  bidentée. 

Il  fc  trouve ..... 

5^.  Capricorne  barbicorne. 

Cewlambtx  barbicomis. 

Cerambyx  tkorace  fpinofo  ,   antennarum  quatuor^ 
primis  articulis  nigro^barbatis ,  corpore  teftaceo  nigro 
variegato.  Ent.  ou  hift.  nat,  des  inf  Capricorne. 
PI.  7.  fig.  ^fi. 

Cerambyx  barbicornis»  Lin.  Syft.  nat,p,  61$.  af . 
\%.—Muf  Lud.  Ulr.p.6%. 

Cerambyx^arbicornis :Tab.  Syfl.  ent.  p.  léS.  n^.' 
I p.  — Spec.  inf  tom.  i  »  /».  1 1 4.  «••  14.  ^^Mant.  inf 
tom,  i,p.  154.  n^,  31, 

Cerambyx  fpeciofus,  Voet.  Coleopt.  pars  i,p»  m 
tab.9.fig.  37. 

Les  antennes  font  un  peu  plus  longues  que  le  corps*' 
Les  cinq  premiers  articles  font  trcs- velus  ,  noi^  à 
leur  baie  >  jaunâtres  à  leur  extrémité  fies  autres  font 
glabres  &  jaunâtres.  La  tête  eft  jaune  ,  avec  les 
yeux  noirs.  Le  corcelet  eft  jaune ,  a\xc  quelques 
taches  jaunes  fur  les  côtés.  Il  eft  armé  de  chaque 
côtéd*^une  forte  épine  &  de  quelques  petits  tuber*. 
cules.  Les  élytres  lont  mélangées  de  faune  &  de  noir. 
L'abdomen  eft  noirâtre,  avec  le  milieu  jaune.  Les 
pattes  font  jaunes  »  fans  taches. 

Il  fe  trouve  à  Cayenne  ,  à  Surinam ,  &  non  point 
dans  TAfic ,  comme  le  difcnt  Linné  âc  M.  Fabncius, 

40.  Capricorne  d'Ammiral. 

Cerambyx  Ammiralis, 

Cerambyx  tkorace  fubfpinôfo ,  antennarum  quarts 
articula  barbato  y  fecundo  fpinofo.  Lin.  Syft,  nat,  /?. 
é%$,  n^.  ip. 

Les   antennes   font  noires  j  de  la  longueur  du 
corps.  Le  troifîcme  article  eft  armé ,   à  ion  extré^ 
mité  ,  d'une  épine  recourbée  ^  le  cinquième  eft  cou- 
{  verc  de  poils  noirs  &  pâle».  Le  corps  eft  noir.  Le  cor* 
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cdcc  eft  prcfnue  cpmeux ,  noir,  itcc  les  c6ti%  roa- 
ccârres*  Les  clytrcs  font  noires  ,  rougcâcrcs  à  leur 
bafe ,  avec  odc  large  baodc  blanche ,  au  milieu. 

U  fe  trouve  à  Surinam. 

4t.  Capkxcorne  Rofalie. 

Cmuambyx  alpinus. 

Cermnhyx  thoract  fpinofo  ,  coieoptrisfafcia  ma" 
cuUfque  quatuor  atris  ,  antemus  longis,  Ént,  9uhifi. 
nat.  des  înf.  Caprico&ni.  PL  f-fg*  si.a.h. 

Ceramfyx  aipiruu.  Lut.  Syfi.  néu.  /,  ^it.  «®.  jj. 

Ceram^xalpinus.  Ik^.Syfi.ent.p.  i^t.  «•.  15. 
— 5/>.  inf,tom.  1  .p,  1 1  ) .  a^.  1 5. — if^nr.  mf,  tom.  1 . 
/>.  I  ji. /i*.  ij. 

CeraT.byx  fubcêruttfcens  ,  fafcia  macullfqut  qua^ 
iuor  ni  gris.  LiN.  /r.  /cfl«.  /.  1^0. 

Ceramhyx  cimuo^céinUifcens  ,  elytrontm  maculis 
fex  fitfcis.  Geoff.  /«/.  ro/n.  i./>.  loi.  «*'.  4.  /'i.  j. 

La  Rofalie.  Gioff.  /iâ4 

Cûpricomus  primus.  Mmuffeti  coloris  fert  cinerei , 
Ctt/tfi  venter ,  entra  &  comua  CAruiea  ,  articulis 
aigris  ÎMterftinâa  ,  fc  .puiétcauda  (/  eiytranigris  qui- 
hufdam  maculis  variegata.  Schluchz*  Itin.  i. 
tah,  i.  fig.  j. 

JONST.  Inf.tah.  If./f.  j. 
MouFF.  Thejt.inf.p.  150./^.!. 
SULZ.  iji/I  taè.  4.  ji^.  ^« 

Ceramhyx  alpines.  Voit.  Coleopt.pars  x.p.  n, 
Ceramèyx  a/pimus.  D&u&Y.  J/Zujf.  #//«/.  rom.  i. 

icHAlff.  Icon.iMf,tah.  It^.fig.  f. 
Ceramhyx  a/pinus,  ScoF.  £/ir.  c<f'A.  j|0.  li^. 
Ceramhyx  piiofus.  Pooa.  Muf,  gréc.  pag,  ji. 

Ceramhyx  alpinxs»  Fov&c.  Ent.par.  1.  ^tf^.  74, 
«•.  4. 

Ceramhyx  alpinus,  Vill.  £/i/.  rom.  i.  ^ir^.  127. 

11  a  eariron  quinze  lignes  de  long.  Le  corps  eft 
alongé»  flc  d'une  couleur  bleue  cendrée.  Les  an- 
tennes font  un  peu  plus  longues  que  le  corps  \  elles 
font  bleues  ,  cendrées ,  avec  le  bout  de  chaque  ar- 
ficle  trcs-noir  &  velu.  Le  corcelct  a  deuz  petites 
opines  de  chaque  c6tc ,  avec  une  tache  noire  è  la 
patrie  antérieure  6c  fupérieare.  Les  élytres  ont  une 
large  bande  vers  le  milieu ,  une  grande  tache  vers  la 
b»le,  fie  une  petite  vers rcxtrémiié  ^  d'un  beau  noir 
de  vcldurs. 

Il  fe  trouve  fur  les  hautes  montagnes  de  TEuropc. 
Oo  le  vote  rarcmcm  dans  les  cLaiticrs  de  Paris. 
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I      4E.  Capiicohme  Êifcié. 

CemmmmYx  fafciatusm 

Ceramhyx  thorace  fpinofo  cyaneus  ,  efytfis  fafcim 
Jlava  j  an  tennis  meaiocrihus  anu  apicem  jUtvis. 
£nt.  ou  hifi.  nat.  d^  irf  Cap AicORMi.  PL  !•/# • 
4.  a,  h. 

Ceramhyx fafciatus,Yk%, Syfi,  ent,p,  ié%,  nO.  17- 
— J'^fc.  inf,  tom.  i.  p.  114.  n®»  aj,— M«ii/.  *«/I 
tom,  \,p.  ij4.  n^.  )). 

Pall.  Inffiàir.tah.fjig,  4. 

Ceramhyx  fdfciatus.  Vo\T,Ccleopt,  pan  ^•P^i» 
14.  tah.  il.  fig  49.  /f. 

fuESL.  Arck,  inf  5.  iah,  %$.fig*  $• 

Il  eft  prefque  de  la  grandeur  du  Capricorm  Ro- 
falie.  Les  antennes  fout  a-peu-ptès  de  la  longueur  da 
corps ,  comprimées,  d'un  noir  oleuâtre ,  avec  les  cinq 
derniers  arricles  jaunes,  fie  le  dernier  d'un  noir  bleuâ- 
tre à  Ton  extrémité.  La  tête  eft  d'un  bleu  foncé.  Le 
corcelet  eft  d'un  bleu  foncé,  luifant,  muni  d'une  épine 
de  chaque  côté.  Les  tlytrcs  font  d'un  noir  bicuirre  » 
avec  une  large  bande  jaune.  Le  deilbus  du  corps 
eft  bleu.  Les  pattes  font^bleues,  fie  les  jambes  poi té- 
rieures  font  un  peu  comprimées. 

11  fe  trouve  auz  Indes  orientales,  à  Tran4|ucbar. 

45.  CAPticoiNB  barbu« 

CïïtLAMBTx  harhatus, 

Ceramhyx  thorace  tuherculato  fuhfpiitofÊ  villofo  , 
fronte  harhatû ,  futu  a  poftia  rufa.  Ent.  ou  hiji.  nat. 
des  inf  CAPKicotiUi.  PL  i^.fig.  f^. 

U  reftêmble ,  pour  la  forme  fie  la  grandeur ,  aa 
Capricorne  cordoné.  Les  antennes  font  plus  longues 
que  le  corps:  elles  font  rougeârres ,  avec  le  pre- 
mier ,  le  (econd  articles  ,  fie  r  extrémité  des  autres, 
noirs  ^  L'extrémité  de  ceux-ci  eft  un  peu  épineufe« 
La  tête  eft  noire,  avec  le  front  couvert  d'un  duvet 
long  ,  ferré ,  fâuvc.  Le  corcelet  eft  noir ,  tubercule  ^ 
muni  de  deux  cour.es  épines  de  chamie  cô:é  ,  fie 
couvert  d'un  duvet  fauve.  L'écuflbn  eft  fauve.  Les 
éiytres  font  d'un  rou^e  de  laque  noirâtre  ,  avec  la 
fu'urc  jaune&uve  ,  depuis  le  milieu  jufqu'a  l'extré» 
mité.  Les  pattes  font  noiiçs  ,  avec  les  tarfcsf&uvea. 

Il  fe  trouve  au  Btcûl. 

44.  CAFKieotNE  thoracique. 

CmslammTx  thoracicus. 

Ceramhyx  thorace  multifpinofo  tcntentofo ,  elytris 
glauds  api^e  fiauatis  ^  antenns  mcdiocnhuj,  Ent. 
ou  kijî.  nat.  des  inf  CAPaicoKNS.  PL  ii.fig.t^. 

Il  rcffemble  au  Capricorne  cordoné.  Les  antennes 
font  prefque  de  la  longueur  du  corps  ,  rougeâcres  , 
avec  les  troîs  Premiers  arrclcs  fie  l'extrcmitc  des 
autres,  noirs.  La  tète  eft  notre,  fie  couvene  d'un 
duvet   cendre.    Le  corcelet  eft  ooiiacxc ,  couvert 
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#ini  dnret  ctnàié  ,  avec  une  banJe  glabre  an  mi- 
hea  i  il  cft  muni  de  pluneurt  tubercules  8c  de  deux 
^ines  courtes  «  aiTez  groffes  de  chaque  cô:ë.  L'écuf- 
ioa   cft  grand,  alongé>    pointu.  Les   élycres  font 

Êaques ,  lides  ;  leur  extaérniié  eft  coupée ,  finuée. 
(  pactes  font  noires. 

U  fe  trouve  au  Bré£l 

4f.  Capricorne  mono. 

Cerambyx  morio^ 

Ceramhyx  hifpinofo  rugojo  ater ,  anttnnis  longio" 
rihus  ferrtigineis ,  lAB.Mant,  irif,  tom,  i,  pag,  133. 

II  reflêrable  beaucoup  ,  pour  la  forme  &  la  gran* 
deur»  au  Capricorne  cordoné.  Les  antennes  font 
une  fois  plus  longues  que  le  corps  :  les  articles  font 
cylindriques ,  ferrugineux  ,  avec  le  preaiier ,  fécond 
&  croifième  articles,  &  la  bafe  du  quatrième  ,  cin- 
c|oièaie  &  fiziéme  noirs.  Le  corcelet  e(l  noir  »  fans 
tacbcs ,  inégal ,  muni  de  deux  épines  de  chaque 
côté  ^  donc  la  poflérieure  ëft  un  peu  plus  longue. 
Les  élycres  font  glabres ,  lifles ,  noires  ,  fans  taches , 
un  peu  en&ncéâ  à  la  bafe ,   tronquées  à  i'eztré* 

Il  fe  trouve  à  Cayenne, 

4^.  CaPRicoRifE  rufiplde, 

Cekambyx  rufipes. 

Cerjmiyx  êkorace  hifpinofo  mfo ,  efytris  Uvibus 
Mtgris  y  antennis  lo.tgis.  Ent,  ou  kiJI.  nat,  des  inf. 
Capricorne.  PL  i.fig>i'  &pL  ^}*fig*^9* 

Ctramiyx n^pes.  Fab.  Mant,  Inf.  tom,  i,p,  133. 

n  reflêmble  entièremenc  ,  pour  la  ferme  &  la 
grandeur  ^  au  Cipricor/i^  cordoné.  Les  antennes  (6nt 
plus  longues  que  le  corps,  d'une  couleur  faufe^ 
arec  les  deux  premiers  articles  &  l'extrémité  des  autres 
brans  ,  ferrugineux.  La  tête  edfcrrugineufc,  brune , 
&  les  yeux  iont  noirs  &  trcs-échancrés  antérieure- 
mène.  Le  corcelet  eft  inégal ,  armé  de  chaque  côté 
de  deux  épines,  dont  1  antérieure  efl  très*  petite  s 
i  eft  d'ime  couleur  ferrugiaeufe ,  brune.  L'ecufFon 
cft  noirâtre ,  Inifant ,  triangulaire  &  alongé.  Les 
âytres  font  liiflcs  5e  noirâtres.  La  poitrine  &  l'abdo- 
nen  fonc  noirâtres.  Les  pattes  font  fauves^  avec  la 
moitié  àc%  cuiiTes  noirâtres. 

Il  fc  croure  dans  fvAmérique  méridionale. 

47.  Capricorne  cordoné.  * 

Cebambtx  fuccinâus. 

Ctramhyx  thorace  hifpinofo  rugofo  ,  elytris  fafcîa 
Jkvtf ,  mnttnnis  iongiorihus  rompre: ffis,  EnL.  ou  hifi^ 
Mât. éts  inf.  CayaicoRMEm  PL  7./^.  43.  «.  b^ 
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Ctramiyx  fuccin^us.  Lin.  SyJI.  nat,  p.  ^17.  «*• 
31..— Atf/;  Lud.  Vlr.p.  71. 

Cerambyx  fuccinHus.  Fab.  5y/?.  ent.p,  j$%,  «®. 
1 6.  — Sp,  inf,  tom,  I .  f  •  1 1  3 .  n^.  1 1  •  ^^^Mant.  inf 
tom.  i,p,  13}.  ;:«.  17. 

Cerambyx  fufco-cûflantus ,  thorace  rugofo  quadri^' 
fpinofo ,    elytris  fafcia  tranfverfali  fiava  ,  antennis 
longiortbus  comp refis.  Dec,  M.ém^  mf  tom.  J.  />• 
113.  «•.  14?^.  ï4-/^-5. 

Capricorne  a  cordon  d'un  brun  de  marron  ,  à  cor« 
cclet  raboteux  ,  à  quatre  épines  ,  à  bande  jaune  au 
travers  des  étuis,  &  à  antennes  longues  aplaties» 
Dec.  ib, 

Quici,  Marcgr.  Braf  p.  254. 
Cerambyx  fuccin^us,  VOiT.  Coleopt.  pars  1.  p,^. 
tab.  é.fig,  lé. 

Cerambyx  [onarius.  Voet.  Coleopt.parst.p,  p. 
tab.  T.fig,  17. 

Cerambyx  fuccin&us,  Dkvkt.  liLof  inf  tom.  i. 
eab.  ^^.fig.  1. 

Ilade  huit  à  douze  lignes  de  long.  Les  antennes 
font  rougcâtres ,  une  fois  plus  longues  que  le  corps 
*  dans  les  mâles ,  un  peu  comprimées  ^  rougcâtres  » 
avec  les  trois  premiers-  articles  &  l'extrémité  des 
autres ,  noirs.  Tout  le  corps  eft  d'un  noir  plus  ou 
moins  châtain,  entièrement  glabre  &  luifapt.  Le  cor- 
<  cclet  eft  raboteux,  &  armé  de  deux  épines  de  chaque 
côté.  L'écudon  ed  grand ,  alongé ,  terminé  en 
pointe.  Les  élytres  font  arrondies  a  leur  extrémité , 
&  coupées  dans  leur  milieu  ,  d'une  bande  jaune. 
Les  pattes  fonc  ferrugineufes  ,  avec  les  cuiiTcj  ren- 
flées ,  noirâtres  vers  leur  extrémité. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale,  aux  An* 
tilles,  à  Cayenne^  à  Surinam. 

4S,  Capricorne  mi-parti. 
Cmbambtx  dimidiatus. 


Cerambyx  thorace  bifpinofo  rugofo  ,  favus  , 
gro  punâatus ,  elytris  nigris  hafi  flavis  ,  antennis 
mediocnbus,  Ent.ouhift,  nat,  des  inf  QikrtnQOs,iiïï. 
PL  l^^fig.96» 

Cerambyx  dimidiatus»  Fab.  Mant.  inftom^  i, 
/>.  I5}.n^  jo. 

Il  n*eft  peut  être  qu'une  variété  du  Capricorne 
bicolor.  Les  antennes  font  fauves  ,  guères  plus 
longues  que  le  corps.  La  tête  eft  fauve  ,  avec  un 
point  noir  à   la  partie   fupérieure.   Les  yeux  £bnc 

I» noirs  ,  très-échancrés  ,  prcfquc  divifés  en  deux.  Le 
corcelet  eft  inégal ,  fauve ,  armé  de  deux  petites 
épines  noires  ,  de  chaque  côté;  le  deffus  a  plusieurs 
tacbcs  noires.  L'écuflon  eft  alongé ,  tiiangulaire  ^ 
fauve  ,  avec  l'extrémité  noire.  Les  élytres  fonc 
noires  «  avec  la  bafe  &  la  moitié ,  du  côté  de  la 

\  future ,  fauves.  Le  dcflbus  du  corps  eft  fauve ,  avec 
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rabtemen  noir,  excepte  Icpictnier  annean  ^nlcft 
fciuve.   Les  patKi  font  £iuvct  ,  Lot  tubes. 

Il  fe  trouve  à  Cayctuic. 

49.  CArKicAKMi  bicoloi. 

CMtAMBTX  binlor, 

Ctrjmby»  thofac  bifpinofo  tuitrcalatoqat  ftrru- 

Ï'ntut ,  tlyiris  u.'ira  dimidium  aidomiae^uc  airit. 
«(.  M   hifi.nai.dtt    tnf.    CàtnGOt.Kt.PU    9. 

CtramiyxiUoUr.^A».Mant,inj.totn.  i.p.  1)4. 
«•.   îl. 

Ctrambyx  iicolor.  VOBT.  ColtOft,  pars  %.  p. 
10.  ttii.  t.fig.  x^î 

Il  tcflemblc  caiitrcment ,  pout  la  lorioe  &  la 
grandeur  ,  au  Capritomi  tunpcdc.  Les  aDiennei 
h>n<  de  la  Inngueai  du  cor^ ,  fcnugiDcufes  ,  avec 
rciir^mit^  de  chaque  aincle ,  &  Ici  dctnieri , 
DoiràtECi,  La  tiic  cS  tcrruf^îneufc  ,  fani  caches.  Le 
corcelet  e(l  ferrugmeus  ,  fani  rachcs  ,  inégal ,  tu- 
bcTculé ,  atmi  de  dcui  faites  f  pines  de  chaque  coté. 
les  élytres  font  lilTes  ,  noires  ,  icnugincafe*  à  leur 
bafc.  Le  dedbus  du  corps  ft  les  patics  &(U  icitu- 
gineui.  L'Adomen  c(l  noii« 

U  fe  tiouveà  Caycnne. 

je.  CAr»icoKMi  ttnt, 

C$t4M9rx  firiaitu, 

Ciramby*  thoraet  bifplHofo  rufopt  fimgintus  , 
tijtrii  f^o-fttiûM  ,  antennit  lonsit.  Ent.onkijl. 
nu.  dtsinf.  CaPKicOKKi.  P/.  10.^.  7i.«.  (. 

C*ramiyx  firUtiu.  Fas.  Mant.  inf.  tom.  1,  pag- 

!,,..•.  II. 

Il  relTcmbIc  cntiïremeot .  pottt  la  forme  &  ta 
gtaadeui ,  au  Capricorne  cordoné.  Les  antennes 
lont  (ûrrugineurcs,  noii&iics  à  leur  eitrémiié ,  une 
fois  plus  longues  que  le  corps.  La  tête  eft  fcttagi- 
neule  ,  avec  Koii  poinii  nuics  ,  à  fa  partie  Tupé- 
hcurc.  Le  cotceitt  cd  inégal  ,  acmJ  de  deux  épines 
de  chj'juccôcé  ,  fcirirgincui  ,  avec  plulïcurs  poincs 
noiM.  Lccullon  e(l  gr  jnd ,  tnangulaiie  ,  pointu, 
frinieintui.  uoiiâcre  a  fun  eiticmicé.  Les  élyitcs 
Ibnt  Didenices  ,  lillcs  ,  feriugmcufes ,  avec  quel- 
«|tief  lij^rcs  lor.gitudinalci  ,  (aunes,  qui  ne  vont  pas 
juTtu'-  i'eiaémiié.  Le  dellous  du  torps  Bc  les  pattes 
ton  ferrugineux.  L'cxitcmitc  des  cuifiescft  obfcuic. 

Il  fie  trouve  à  Cayennc. 

51.  CaraicOKNi  porte^chelle. 

Cêx^MÊr*  fcaUrit. 

Ctr^mirfx  thonui  fpÎMfa ,  fufciu  ,  /iiic«  iongitit- 
àiaalialka,  antttw  loari^mit.  txt.  Spiç.  inf. 
in«.  t.  p.  iif.  a».  io.—iLntt.ix/ltçm.  i.p.tfi. 
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n  elt  de  grandeuT  moyenne.  Ld  UteaDct  font  ' 
deux  fois  plus  longnct  que  le  corps.  La  lètccftno^ 
rStrc  ,  avec  le  tour  des  yeux  II  une  ligne  à  la  patrie 
fupétieurc  ,  blancs.  Le  corcelet  eO  muni  d'une  fone 
épine  de  chaque  côré;  il  cil  noirâcte  ,  av«c  une 
ligne  longitudinale  blanche  ,  à  la  paiùe  rupécieurc. 
L'éculTon  eft  blanchâtre.  Les  élyicei  font  uoiiâtrei, 
avec  un  point  blanc  au  milieu.  Se  une  rue  fur  la 
future,  denije  ,  blanche.  Les  pattes  font  noiiâtict. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  m^cidiooale. 

SI.  Capricoune  farineux. 

CiMAjfBTX  fiirinofii. 

Ciramhyx  tkonct  fpinofo ,  pittat  ,  ilylrtt  pune^ 
lit  fparfi  faTincp\ ^_Kxttitiiit  loagit.  Ext.  mi  ktf. 
aat.dii inf,  €*.ttiico%.iit.  PI.  j.fig  4<- ■«- 

Ctrambyx  fanxofiu.  Lin.  Syfl.  nat.  pag.  <t(. 
»i*.   14. 

Ceramhyxfar:nofus.itK.Syfi.t't.r.M%.n'.ia. 
— Spet,  inf.  lom.  t.  p.  11+.  «".  »j.  »— Atuir.  i«/i 
/«t.  I, /.  i}4.  X'.  îj. 

Ctramtyxniger,  ihotati  f.inofo  ,  elytris  matmlis 
nHxadatU  piiofijdavo-ù/iiditfpaifiSf  aidomiax  ii~ 
dtntaic.  Via.  Mém.  inf.  tom.  j.  p«g.  iw8.  it".  y* 
pl-  li.fg-  '7- 

Capricorne  farineux  noir  à  corcelet  épineux  ,  k 
éiuts  avec  des  taches  rondes ,  velues  ,  d'un  hlito 
jauniite.St  deux  pointes  au  derrière.  Dta.ii, 

MiaiAN./n/^  Stcrin.  PI.  14.  n".  1. 

Cerawthyx  paramxriituu  maexUfiUwSoix.  C^ 
U^t.parti.p.  t.txk.  t.fig-  la. 

Il  a  environ  quatorze  lignes  de  long.  Les  aa- 
tennes  font  noires,  plui  longues  que  le  corps.  Le 
corcelet  elt  noir  ,  tacjié  de  bùnc,  muai  de  chaque 
côté  d'une  épine  allci  forte.  Les  élytrei  font  don 
noii  brun ,  avec  des  points  &  quelque*  taches  atioo- 
dict,   blanchâtres.  Les  pactes  lunt  noires. 

La  larve  ,  fe'on  les  obfervaiions  de  Mérian  . 
vit  dans  la  racine  de  la  plante  ,  connue  par  le« 
botaniftes  fous  le  nom  de  A'gtmane  Mtxiona, 
Elle  eft  grofTe.  molle,  blanchâtre  ,  avec  la  tcic 
&rcicrémité  du  corps,  noirs. 

L'infcâe  déctit  par  Foftcr ,  fous  1c  nom  de 
Ctramfyx  Otintafis ,  &  figuré  par  Dtury ,  tom.  s  , 
pL  )  I  ,  fig.  4  ,  me  paroic  diiléccr  de  calui-ci ,  H 
appartcnit  plutôt  au  gcnie  Lamie  qu'à  .  celui  do 
Capricorne. 

11  fe  trouve  dans  rAmétique  méridionale. 

(),  CAMiicoxNf  pulvérulent. 
C(aa.var>  /■x'r«r(i/«a((«. 

CtrjmTyx  ihorjct  roiutdaco  fpinofr  afto-Ziatata^ 
efyirii  fi^ii  punclit  i.iaatierit   oUii.  tut.  OU  A^» 
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Dï«fc  Mim.inf,  tom.  s.pag»  f9ypL  I4.fg:i. 
Ctramhyx  Surinamenfis  macuiofus.  y  OIT ^CoJeop. 
^^rs  1.  pag.  7»  tab.  5.  pg.  8. 

Cet  inCcdc  difFcrc  du  précédcm,  quoique  de  Geer 
-Bc  t*aic  regardé  que  <:oinmc  une  varîété.  l^eft 
beaucoup  plus  petit.  Les  antennes  fonc  noirâtres, 
un  peu  plus  longues  que  le  corps.  La  tête  efl  noi* 
ràtrc^  avec  le  tour  des  yeux,  &  cinq  lignes  longitu- 
dinales blanches.  Le  corcclet  efl  muni  d'une  petite 
•épine de  chaque  côté  ;  il  eft  noirâtre,-avcc  cinq  lignes 
longitudinales  blanches.  Les  ëlvtrcs  font  d'un  brun 
soirâtre  ,  parfenlées  de  points  blancs.  Le  dcffous  du 
corps  eft  noir,  avee  quelques  points  blancs  fur 
les  Cotés  de  la  poitrine  &  de  l'abdomen.  Les  pattes 
toDX.  noires. 

Il  fe  tiouYC  aux  Antilles  >  à  Caycnnc  ,  à  Surinam. 

54.  Caf &ICOILNE  folitaire, 

CekambYx  deftrtus^ 

Cerambyx  thorace  fpinofo  alho^lîneate ,  tlytris 
lidentatis  aUfO  fafciatis  ,  antennis  longioribus ,  Lin. 
5p5/f,  fiat.pag,  617,  n9.  3 1  •  —  Muf  Lud.  U/r,  p.q  \  • 

Il  eft  de  grandeur  moyenne.  Les  antennes 
Ibnt  noires  ,  un  peu  plus  longues  que  le  corps. 
La  tête  eft  noire  ,  *  avec  des  lignes  blanches.  Le 
corcclet  eft  épineux,  noirâtre,  avec  trois  lignes 
loDeitudinales  ,  blanches  ,  3c  une  autre  de  chaque 
côte  audcflbus  de  Tépine.  Les  élytrcs  font  noirâtres  ^ 
farfcmécs  de  points  blancs ,  avec  deux  bandes  iné- 
gales, blanches ,  parfemées  de  pomts  noirs  ;  la  ban- 
de antérieure  eft  plus  large  que  l'auure  5  l'extrémité 
de  chaque  élytre  eft  tronquée ,  &  munie  de  deux 
petites  épines.  L'abdomen  eft  noirâtre  ,  avec  le 
bord  des  anneaux  ^  &  un  point  latéral  fur  chaque 
blanc.  Les  patus  font  noirâtres. 

n  fc  trouve  en  Amériqne. 

5  f .  Capkzcokmi  foyeuK. 

CiRjtMMTX  holofenctits» 

Ctramiyx  thorace  inermi  mgofo ,  grîftus  ^  elytris 
Maidentatis  holofemeisfufco  cinercoque  micantibus , 
émtnxis  mediocribus.  Ent.  ou  hifi,  nat»  des  inf, 
Cap&icoime.P/.  IJ.fig*  1X7» 

Cerambyx  holojericeus,  Faj,  Mani.  inf.  tom,  i« 

Les  antennes  font  noirâtres ,  de  la  longueur  du 

corps.  Tout  le  corps  eft  noirâtre ,   mais  couvert 

d'un  duvet  ferré  ,  très-court ,  cendré  ,  brillante  Les 

yeux  font  noirs ,  tris^échancrés  antérieurement.  Le 

.  corcclet  eft  arrondi  &  ridé.  L'écufTon  eft  petit  &  nian- 

EJaire.  Les  élytres  ont  leur  extrémité  coupée,  avec 
ox  dentelures  très- petites ,  trcs-counes.  Les  pattes 
ibnt  de  la  coolcurdu  corps. 

Il  fc  tzouTc  aoX'Iiidcs  oikficalci» 
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5  é.  Capricorne  fémi-pon^ué. 

Cekamèyx  femi'pun^arus, 

Cerambyx  thorace  fpîrtofç  inequaii^  elytris  bidirt" 
tacts  bdfi  purMdtis  ,  fiavo  brunneoqut  variegads^ 
Eat,  ouhift,  nat.  des  inf.  Sténocorv:.  PL  ifig.  I9. 

Stenocorus  fcmï-punâsLius  thorace  fpinofo  inequa» 
U  ,  elytris  bidentatis  bafi  punBatis  apice  glabris^ 
Fab.  Syft.  ent.  pug.  180.  /ï®.  8,  —  Sp,  inf  tom.  i. 
pag.  xiy.  n^,  ^.^^Mant,  inf  tom,  i./».  143.11?. .5. 

Il  refTcmble  au  Capricorne  quadrimaculé ,  mais  il 
eft  un  peu  déprimé.  Les  antennes  font  marron  , 
légèrement  velues  ,  un  peu  plus  longues  que  le 
corps ,  avec  une  petite  épine  a  Textrémité  latérale 
des  articles  ;  elles  font  pofécs  fur  les  yeux.  Tout 
le  corps  eft  d*une  couleur  brune  ,  plus  ou  moins 
claire.  Le  corcclet  eft  arrondi,  un  peu  déprime  « 
fortement  pointillé ,  avec  une  petite  épine  de  cha-* 
que  côté ,  &  quelques  tubercules  peu  élevés ,  liffcs 
à  la  pattie  fupérieure.  L'écuflbn  eft  triangulaire. 
Les  élytres  font  fortement  pointillécs  ,  depuis  la 
bafe  jufqu'au  milieu ,  8c  li/fcs  depuis  le  milieu  juf- 

u'à  l'extrémité;  elles  font  mélangées  de  jaune  & 

e  brun  à  l'endroit  pointillé;  le  refte  eft  b.'un» 
avec  une  tache  jaune  â  l'extrémité';  elles  font  ter- 
minées par  deux  épines ,  dont  l'extérieure  efi  la  plus 
grande.  L'abdomen  eft  d'un  brun  plus  clair  que  le 
corps.  Les  pattes  font  d'une  couleur  marron  clair. 

Il  fe  trouve  dans  la  Nouvelle-Hollande. 

57.  Capricorne  garganique. 

CerambYx  garganicus, 

Cerambyx  thorace  fpinofo  ,  elytris  bidentatis 
tefiaceis  :  macula  pallida  ,  antennis  longis.  Ent.  ou 
hift:  nat,des  inf  Capricorne.  PI,  is.fig.  lOf. 

Stenocorus  garganicus.  Fab.  Syfi.  ent,  pag,  ijt^ 
«•.  j. —  Spec.inftom,  i.  pag.  xx6.n^.^.  —  Mant^ 
inf  tom.  i.p.  I4},n<>.  4. 

Cerambyx  balteatus  grifeo-fufcus  ^  thorace  fpinofo, 
elytris  apice  bidentatis  fafciaque  ferruginea  ,  anten-» 
nis  longiffimis.  Dec.  Mim.  inf,  tom.  $ ,  pag.  m, 
n'^.    11.  pL  i^'fig'  î« 

Capricorne  à  baudrier^  d'un  brun  grisâtre ,  à  cor* 
felet  épineux ,  à  étuis ,  avec  deux  épines  au  bout  8c 
une  bande  rou/fe  ,  à  antennes  très-longues.  DEG.i^« 

Cerambyx  cinSus,  Drvry,  lll,  of  inf  lom.  i. 

Il  reflcmble  pour  la  forme  &  Li  grandeur ,  au  Ca^ 
pricome  quadrimaculé.  Les  antennes  font  couleur 
de  marron  clair,  beaucoup  plus  longues  que  le 
corps;  elles  font  pofées  dans  les  yeux.  Tout  le 
corps  eft  d'une  couleur  teftacce ,  couvert  d'un  duvet 
très-court  &  grisâtre.  Le  corceict  eft  arrondi  8c  ar- 
mé de  chaque  coti ,  d'une  très-petite  épine.  L'écuf- 
fon  eft  triangulaire.  Les  élytres  ont  chacune  ,  à 
côté  de  )a  future ,  cctre  le  milieu  5c  la  bûfe  ,  une 
1  tache  pâle  ^  en  croiHiuit^  leur  citié&ùtc  eft  atin^a 
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de  deux  ^pine^.  Lc%  pactes  font  de  la  coolear  da 
corps.  Les  jâinbcs  piillérieurcs  ibnc  un  peu  plus 
longues  que  les  autres. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  fepcencrioaalc ,  au 
Maryland. 

5t.  Capricorne  fîllonné. 

CMtLAMBYx  faUaius. 

Ctrmm^xthoracemtrinqut  hlfplnofo^  ilytris  hiitn^ 
tatis  fuUatis  viridihus  »  tinta  iuurali  imtea^Eni.  ou 
kiJI.  HAt.  dis  inf.  Capricorne.  PLié.fg.  ii). 

Cermmhyx  fcftivus  thoract  utrlnqui  hidintato  ^ 
ilytris  biuentdtis  vindiôus  :  lima  laurali  lutta, 
Li N,  5yjf .  njt.  pag»  6x\.  n^.    11. 

Sttffcoms  ftftivus*  Fai.  5;jf.  £/ir«  fûg.  179. 
««*.  4.^  Sf.  inf.  tom.  I.  p.  116.  U9m  5.  —  Mans» 
inf,  tom,  i.p.  14).  n*^,  5. 

Cerdmbyx  rpinofu^  thoract  dtprejfo  rufo  utrinaut 
Hctnrato  :  fdjciis  tongitudinaUbus  quinqut  nigns  , 
t  y  tri  s  bde.iiatis  \iridihus  :  lima  lutta,  Dic. 
Mém.  inf.   tom,  $•  f «^-   loo.«*.4«p/.  l^.fg.  I4. 

Capricomt  épineux  à  corcefec  apf  lati ,  roux  »  avec 
deux  épines  de  chaque  coté  ôc  cinq  raies  noires 
lonï;icudina]es  ,  à  étuis  verds  »  avec  une  raie  jaune 
9l  deux  pointes  a«  bouc.  Dic,  i^iV. 

Gronov.  Zoopk.  II*.  141.  tab.  l^.fig.  f. 
CtrdmhyxfeJltv'us.DjLVKi.  ILuft,  ofinftom»  i. 

Ctramhyx  fulcatus,  SuLZ.  Hifi.  inf  tab.  S*  fi'  ^* 
Ctrdm^x  A  fric  anus»  VoxT.  Col  top.  pars,  t.  pag. 
17.  tab.  i^'fg'  ^^* 

Les  antennes  fonc  brunes»  un  peu  plus  lonf^es 
que  le  corps.  La  tcte  e(l  fcrrugincufe  »  avec  quel- 
ques caches  d'un  vert  obfcur*  Le  corcelec  eft  ferru- 
gineux ,  rayé»  d'un  vert  obfcur  ^  arrondi ,  tubercule 
l'upérieurcment  y  muni  de  deux  épines  de  chaque 
côcc.  Les  élvtres  font  lillonnées  ,  bidentces  ,  vertes, 
avec  une  raie  jaune  vers  le  bord  extérieur.  Le 
dcliôus  du  corps  Ôc  les  pactes  fonc  ferrugineux. 

J'ai  une  variété  donc  la  tcte  fie  le  corcelct  font 
d'un  ve  t  foncé  ,  (ans  taches.  La  raie  jaune  de  l*éiy- 
uc  Te  termine  au  milieu ,  5c  forme  une  pente  bande 
inégale. 

Cet  infede  perd  quelquefois  fcs  couleurs,  6c  il 
^(l  alors  d'un  jaune  obfcur  ,  un  peu  livide. 

Il  fc  trouve  dans  l'Amériqoe  méridionale  «  aux 
Antilles  »  à  la  Jamaïque ,  a  Cayeanc. 

5:^.  Capriconi  trilinée. 

Ckr  iMBTX  triiir tutus, 

Ccamhyx  zkorjct  mu:ico  ,  t.'ytris  apict  unidtn^ 
idtis  ,  mar^iint  ort  ni  alto.  En:,  ou  kifi,  nai,  des  inf 

Capricorne. i'/.  is.pg.i^x. 
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StenocO'n  trllîntatus,  Fai.  Syfl.  tnt.  p«  ijfi 
«•.  6.  —  Sptc,  inf  tom.  i,p,  1x6.  n®.  7. 

Ctrambyx  trilineatus  thoract  cylimdrico ,  torpopis 
'  ftnuginto  ,  tfytris  mucronatis  ,  margimibus  dtmtatis 
albh ,  anttnnis  longijimis.  LiN.  oyji.  mat. 
pag.  yji. 

Drury.  JlluJI.  of  inf  tom.  f.  tab.  4J.fg.  !• 


Il  reflcmble  un  peu  au  Capricomt  &riiieuz  ,  ^ 
la  erandeur&la  forme  du  corps.  Les  ancconcs'fooc 
oblcures  «  une  fois  plus  longues  que  le  corps»  La 
tête  eft  cendrée  f  avec  une  large  raie  blanche  de 
chaque  côté  ,  fie  une  autre  laie  jaune  prefqae  doa* 
ble }  à  la  panie  fupérieure.  Les  yeux  font  ooin  » 
crès-échancrés  »  prelque  doubles*  Le  corcelec  eft 
pre(que  cylindrique  ,  cendré  ,  fit  couvert  ^one 
poomère  huive  »  avec  une  large  raie  blanche  de 
chaque  côté  »  fie  une  troi(ième  à  la  panie  fupérteure. 
L'écuffon  eft  blanc  8i  airondi  poftéricuremenc.  Les 
élycres  font  couvertes  d'une  pouffière  £aave  ;  elles 
ont  une  large  raie  irrégulièrement  dentée ,  blanche 
à  la  future ,  fie  une  autre  pareille  au  bord  extértcor  : 
l'extrémité  eft  terminée  par  une  épine  aiguë.  Le 
deflbus  eft  cendre ,  avec  un  peu  de  poufljcre  £ia¥C» 
Les  pattes  fonc  cendrées. 

Il  (c  trouve  dans  l'Amérique  méndionale^  au 
Antilles. 

^o.  Capricorni  dix-uches« 

CmrâmbTx  dtcfrthmatulatus, 

Ctrambyx    thoract  fubfpinofo  quadrimatulato  i 
tlytris  biitntatis  ftrruginiis  ûavo  cintrtoque  mjt 
latis.  Eut.  ou  kif,  nos.  dis  i/z/CAPRicoRNi.  PI.  1 
fg.  %6. 

Sttnocorus  dtammaculatus ,  Fai.  SyJI,  ent,  pag^ 
181.  «•.ij.  —  Sp^inftom.i.p.  ii8.  11*.  15.— 
Mant.  inf  tom.  \,p.  144.  n*.  17, 

Il  reflemble  beancoifp  au  Capricomt  qoadrima* 
culé.  Les  antennes  font  ferugtncufes ,  plus  longuet 
que  le  corps.  La  tête  eft  d'un  brun  ferrugineux  » 
avec  les  yeux  noirs  fie  le  rour  éts  yeux  îaunicie. 
Le  corcelct  eft  arrondi,  prefque  tubefculé«  muni  d'une 
petite  épine  de  chaque  cocé  ,  d'un  brun  forra« 
^ineux  y  avec  quatre  uchcs  d'an  gris  jaunârre. 
L'écudbn  eft  d'un  gris  jaunâtre.  Les  élytres  font 
bidentées  ,  d  un  brun  foriugineux  ,  avec  une  pecact 
uche  laune  «  folitaire ,  a  la  bafe  ,  deux  cblongues  , 
prefque  réunies  »  au  milieu ,  fie  une  ligne  d'un  gns  cen* 
dré  ,  à  l'extrémité .  Le  deflbus  du  corps  eft  d'un  brva 
forru(»ineux  ,  tache  de  gris  cendré.  Les  pattes  fooc 
d'un  hrun  ferrugineux,  fans  taches. 

Il  Te  trouve  dans  l'Amériqae  méridionale  »  av 

Antilles.    . 


61.  Capricorne  qoadrimaculé* 
Cmkammtx  quadtim^ciàUusx. 


Ctrêmijm 
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Ccréonbyx  thêrace  rotundato  fpînofo  ,  elytrîs  bîden  ■ 
iatis ,  maculis  duorum  panum  glahris.  Ent.  ou 
hi/i,  nat.  des  inf.  Capricorne.  PL  i^.  fig.  144. 

Ccrambyx  quadrimaculatus  thorace  fupra  fpinofo 
f^fcfcens  ,  elytris  bidentaùs  maculis  u^orum  pa^- 
r;um  glabris.  Lin.  Syt,  nat,  pag.  6z6,n*,  iq. 

Sunozo^us  (luadrimaculatus.  Fab.  Syfi,  ent,  pag, 
1 80.  n®.  1 1 .  —  5/:£c.  i  f  tom,  i.p.  1x7.  /!?.  II. 
Mant.  inf,  r.  i .  /?.  1 43 ,  n**.  1 2. 

Sloan.  Jam,  tom.  1,  tab,  t^j.fig»  H. 

Cerjmbyx  quadrimaculatus,  Drury.  UL  ofinf. 
tom.  I.  pL  if.fig.  )• 

%^ramhyx  bimaculatus ,  VOET.  CoUopt.  pars  i. 

Il  cft  un  peu  plus  petit  que  le  Capricorne  dix- 
caches.  Les  antennes  (ont  ferrugineufcs  ,  plus  lon- 
gues que  le  corps.  La  tête  efk  /crrugincute  ,  avec 
ksycux  noirs.  Le  corcelct  eft  brun  ,  arrondi ,  pref- 
quc  tubercule,  muni  d'une  épiae  de  chaque  côte. 
Ûécuâbn  eft  petit  &  grisâtre.  Les  élytres  font  tcfia- 
cées  ,  avec  deux  taches  oblongues  ,  jaunes ,  gla- 
bres ,  pr.'fque  réunies  ,  à  la  bafe  ,  &  deux  autres 
un  peu  plus  grandes  ,  au-delà  du  milieu.  Le  dcfTous 
du  corps  elt  d'un  brun  ferrugineux,  légèrement 
couvert  d'un  duvet  (oyeux  ,  cendré.  Les  pattes  font 
tcllacces. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale-,  aux 
Antilles. 

^2.  Caprico&nb  fix-taches« 

Cerambyx  fex  macuiatus, 

Cerambnx  thorace  rotundato  fubfpinofo ,  rufus , 
îlytris  unidentatis  ,  maculis  tribus  oblongîs  fimpli- 
cîhus  flavis.  Ent.  ou  hifi.nat.  des  inf.  Capricorne. 
P/.  IS'fig'  »o8. 

Il  rcfJemble  ^beaucoup  au  Capricorne  quadri- 
ciaculé.  Les  anteunes  font  fauves ,  velues ,  un  peu 

Eus  longues  que  le  corps.  La  tcte  eft  fauve  ,  avec 
5  yeux  noirs ,  en  croiliant.  Le  corcelct  eft  arrondi, 
£inve ,  avec  une  petite  épine  noire  ,  de  chaque 
.  coté  ,  deux  petits  tubercules *&  à^vuT  lignes  lopgi- 
(odinales  courtes ,  à  la  partie  fupéricure.  L'éçuflon 
cft  fauve  ,  petit ,  arrondi  poftérieuremcnt.  Les  ély- 
tres (ont  fauves  ,  avec  trois  taches  jaunes  oblon- 
jues  ,  (impies ,  fur  chaque  3  elles  font  terminées  par 
IBC  dent  ou  épin6 noires.  Le  dellous  du  corps  &  les 
pattes  font  fauves.  Les  cuidcs  antérieures  font  un 
peu  renflées  5  les  quatre  poftcrieures  font  prefque 
cylmdriques  ,  alTcz  longues  &  terminées  par  une 
épine  noire.  ^ 

Ef'  trouve  à  Caycnne ,"  d'où  il  a  été  apporté 
par  M.  Gautier. 

«5.  Capricorne  maculé. 

CiKAMMTx  maculofus, 
Bijh  Ndt.  des  ^Infeâks,  Tome  K 
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Cerambyx  thorace  rotundato  fubfpinofo^  elytris 
bidentatis  fufcis  maculis  duorum  parium  glabrls 
Jlavis,  Ent,  ou  hift.  nat.  des  inf  Capricorne.  IV. 

Les  antennes  font  noires,  légèrement  relues,  un  peu 
plus  longues  que  le  corps.  Le  corcelet  cft  noirâ- 
tre ^  arrondi  ,  muni  d'une  très-petite  épine  de  cha- 
que côté.  L'éculfon  eft  noirâtre.  Les  élytres  font  bi- 
dcntécs,  noirâtres,  avec  deux  taches  jaunes,  oblon- 
gues ,  glabres ,  prévue  réunies  a  la  baie,  &  deux  au- 
tres ci;alcs  au  milieu.  Le  dcfTous  du  corps  eft  noir  : 
les  cuifTes  font  rougcâtrcs  j  les  jambes  &  les  tar- 
fes  font  noirs.  Il  rcflemble  un  peu  au  Capricorne 
quadrimacuJé  s  mais  il  eft  deux  rois  plus  petit. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique   feptcntrionale."^ 

^4.  Capricorne  parfemé. 

Cerambyx  irroratus, 

Cerambyx  thorace  rotundato  tuberculato,  elytris 
bidentatis  albo  irroratis  ,  antcnnis  Ion  As  aculeatls, 
Ent,  ou  hift,  nat.  des   inf  Capricorne.  PL    1 9. 

Ceranibyx  irroratus  thorace  mutico  cylindmp  ine^ 
quali ,  elytris  apice  bidentatis  ,  aibo  irroratis  , 
antennis  longloribus  aculeaiis.  Lin.  Syft,  nat„ 
p,  65^.«o.  65. 

Stenocorus  irroratus,  Fab.  Syft,  ent,  pag,  i8o. 
n^,  ^.  —  Spec,  inf,  tom.  i.  pag.  117. «•.ic. — 
Mant,  inf  tom,  i^pag,  14.  ).  «®.  10. 

Cerambyx  irroratus,  Drhry.  ///.  ofinf  tab.  41. 

fié'  3. 

Il  eft  plus  petit  que  le  Capricorne  dix  taches.  Les 
antennes  font  d'un  brun  ferrugineux,  un  peu  plus 
longues  que  le  corps,  avec  Textrémiié  des  pre- 
miers articles,  munie  d*une  petite  épine.  Le  cor- 
celet eft  d'un  brun  ferrugineux,  arrondi,  avec  quel- 
ques petits  tubercules  peu  élevés ,  luifans.  Les 
élytres  font  d'un  brun  feriugineux  ,  bidentées  à 
leur  extrémité^  fortement  pointillées  &  couvertes 
en  quelques  endroits ,  d'une  pouflière  blanche.  Le 
dcfTous  du  corps  &  les  pattes,  font  d'un  brun 
ferrugineux. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale ,  aux 
Antilles  y  à  Cayenne. 

4$.  Capricorne  ruftique. 

Cerambyx  rufticus, 

Cerambyx  thorace  fpinofo  ferrugineo  ,  fufcus  , 
elytris  bidentatis  pallidiorihus  ,  antennis  longis. 
Ént,  ou  hift.  nat.  des  inf.  Stenocore.  PL  11,  fig. 
16. 

Stenocorus  rufticus.  Fab,  Spec,  inf,  tom,  i.  p.it^, 
n9.  \9.  — Mant, inf  tom,  i.p.  145.  n^.ii. 

IlreiTcmble  ,  pour  la  forme  &  la  grandeur,  au 
Capricorne    quadrimaculét  Les  aotcnnes  font  tcfta- 

Qq 
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c^cs  ,  un  pca  plus  longaes  qac  le  corps,  fUcécs 
Jans  îc$  yeux.  Tout  le  corps  eft  leftacé ,  fcrrugi* 
nciix  ,  mais  couvert  d'un  duvcc  centré,  court. Xc 
corcelcc  cft  arrondi  ,  avec  une  très-petite  épînc 
de  chaque  côté.  U^cuflon  eft  oblone,  couvert  de 
poils  cendres  rouilatres.  Lçs  élyiresîont  ccftacccs 
&  terminées  par  deux  épines  égales.  Les  pactes 
font  de  la  couleur  du  corps. 

il  fe  trouve  aux  Indes  orientales* 

é<.  Caprxcoilne  fpinicome. 

CEBjtMMYx  fpinicornh» 

Ccrambyx  thorace  i-ermi  tuhenidato  ,  tlytiis  ht- 
dtntiitis  ^  anumarum  anicii/is  hif;,inofis»  Ent,  ou 
kijh  nat.  des  inf.  Capx.icoxni.  P/«  17.  fig.  130 

Stenocorus  fpinicorrJs.  ¥ab,  Sy/I»  Eni.  p,  179. 
«**.  7.  —  Spec,  inf,  tom.  i.  p,  117.  ii®.  8.  -^^Mant. 
inf,  tom»  i.p,  I4J .  H**  7. 

Voit.  Co/topt,  pars  1.  iah.  14.  fig,  in* 

Il  redfemble  au  Capricorne  cjuadrimaculé.  Les  an- 
tennes font  ccftacccs,  de  la  longueur  du  corps, 
pofées  dans  les  yeux  ^  avec  une  épine  de  chaque 
coté  ,  à  Tf  xcrémicé  des  arcides.  Touc  le  corps  eft 
tcftacé  marron  »  mais  couven  de  poils  très-courts 
cendrés ,  un  peu  ronflarres.  Les  yeux  (ont  noirâ 
très.  Le  corcelcc  eft  arrondi ,  prefque  globuleux  « 
avec  une  ligne  longicudinale  »  lifTe  »  &  Quelques 
petits  tubercules  peu  élevés.  L'écuÂbn  eit  trian- 
gulaire. Les  élycres  fonc  terminées  chacune  par  deux 
petites  épines  «  donc  rextcrieure  cft  la  plus  longue. 
Les  pattes   font  teftacécs  marron. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale ,  aux 
Antilles. 

^7*  Capeicorne  bidenr. 

CïïtLAMBTX  biditu. 

Ctramhyx  tkorace  inermî  fuhtuhcrculato  ,  eiytris 
hidematis  ,  anttnnarum  articuiis  bijpinofis  ,  eorport 
ufiacto,  Ent,  ou  htfi,  nat.  dis  inf.  CAPAicoKNi. 
Pi.  17' fg*  1x5- 

Sunocorus  bidtns,  Fab.  Mant,  inf  tom,  i.  p. 
14).  «•.  t.  ^ 

Il  rclTemble  beauconp  an  Capricorne  fpinicorne. 
Les  antennes  font  teftacécs ,  un  peu  plus  longues 
Que  le  corps ,  munies  de  deux  pectres  épines  »  à 
1  extrémité  de  chaque  article.  Tout  le  corps  eft 
tcftacé,  couvert  en  quelques  endroits  de  poilscouns 
cendrés.  Lecorcclet  eftairondi,  prefque  globuleux. 
Les  élytres  font  terminées  par  deux  petites  épines. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amériqua  fepceatriooale  »  à  la 
Carohne  ,  au  Maryland. 

4t,  CApaicoRNs  mgicoOc. 
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Cerambyx  ihorace  inermi  rug^pffi^o  ,  niger^an^ 
tennis  mediœnhts  pedihufque  pueis.  f  ab.  Mont, 
inf  tom.  t.  p.  I3f .  o®.  40. 

Les  antennes  lont  d'un  bran  noiricrc ,  corn- 
primées^  &  à  peine  plus  longues  que  le  corps. 
Le  corcclet  eft  noir,  fans  taches,  nès-rabotenx  , 
fans  épines  te  fans  tubercules.  Lts  él)'ues  font 
courtes  ,  noires  ,  obtufes  &  prefque  tronquées  x 
leur  cxcrémicé.  Les  pactes  font  d'un  brun  noixauct 

Il  fe  trouve  à  Tranquebar. 

6f.  Capricorne  annulaire. 

Ceuammyx  annulatus, 

Ceramhyx  tkorace  mutlco  alho  lineato  ^  ^fytns 
unidentdtis ,  amennis  teflactts ,  annulis  tribus  aiàis. 
Ent,  ou  h  fi.  nat.  des  inf  Capricorne.  P/.  !<• 
fg.  117. 

Stenocorus  annujatus.  Fai.  5r.f .  ent.  pag,  ilo. 
n*.  11.  —  ^pec,  inf  tom,  1.  p.  il*.  «  •  14-  — 
Mant.  inf,  tom.  i.  p.  144.  «<>•  »^» 

Ctrambyx  hircipcs/tf/ctf*  ,  thoract  mutico  cyl.'n^ 
drico  ,  tlytris  apict  truncatis  bideniatts  piantis 
anticis  hirfutis\  antcnnis  longionbus  medjo  mj- 
cuia  aiba.DtG.Mcm.  inf  tom.   5.  p.   i6.«  .  19. 

Capricorne  à  tarfes  velues  ^  brun ,  à  corcclet  cy- 
lindrique uni .  à  écuis  cronqutfs  à  deux  épines  am 
bouc ,  à  urfes  ancérièurs  velus  ,  &  a  antennes 
longues ,  avec  une  cache  blanche  au  miUcu.  D%t^ 
ibid. 

Us  ancennes  fonc  ceftacées  ,  un  peu  plus  longuci 
que  k  corps,  avec  crois  anneaux  bUncs ,  «"  «  U 
bafedu  quatrième  article,  un  aucre  a  la  baie  du 
ciequièmc  ,  &  l'autre  à  la  bafc  du  dixième.  Tout 
le  corps  eft  marron  ,  plus  ou  moins  couvert  de  poils 
crès-cburcs.  cendrés.  La  tète  a  cinq  lignes  lonpta- 
dinales  jaunaircs,  dont  celle  du  milieu  eft  pacte 
fur  une  plus  petite  ligne  enfoncée.  Le  corcclet  a 
quatre  lignes  longitudinales  jaunâtres  à  U  parti^ 
?upéricurc  ,  &  une  autre  plus  large  de  chaque  cote. 
L'écuflbn  eft  arrondi  poftéricuremcnt.  Les  élytrcs 
ont  une  ligne  longitudinale ,  faillante  ,  d.  chaque 
côté;  elles  font  parfcm/es  de  pomts  obfcurs, en- 
foncés ;  leur  extrémité  eft  obfcutc  ,  avec  le  hozd 
tronqué,  blanchâtre  ,  denté.  Les  pattes  font  d  un 
brun  marron,  avec  un  anneau  cendré  aux  cuUlc» 
5c  aux  jambes. 
11  fe   trouve... 

70.  Cafrinorni  linéole. 
Ciaxvarx  iineola. 

Ctrambyx  tkorace  fpinofo  ftrrugineo  ,  eiytris 
acuminatis  tefiaceis  ,  liniolis  tribus  giabrs  fi'tx'is. 
Ent.  ou  hift^  nat.   des  inf  SiRNOCOR*.  PL  H 
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Steièocôftts  lliieola.  Vh^.Spec.  inf.  tom.  \.f.  ixS.  I  petit  tubercule  de  chaque  côte,  récuffon  cft  petit 

«•.  U.  —  Mant.  inf.  tom.  i.pag.  144  «•.  x8.  ^  triangulaire.  Les  élytres  font  un  peu  fiUonnées  ; 

elles  ont  un  peu  au  devant  du  milieu  ,  une  bande 

Il  a  environ  huit  lignes  de  long.  Les  antennes  jaune ,  plus  étroite  à  la  future  que  fur  les  bords 
font  noires  ,  une  fois  plus  longues  que  le  corps  ,  extérieurs  ;  l'extrémité  de  chaque  élytre  eft  arron- 
avcc  le  premier  article  ferrugineux  ;  eslcs  font  po-  |  die.  Le  deffous  du  corps  &  les  pattes  font  noirs. 
Ces  fur  les  yeux.  La  tête  cft  ferrugincufc  &  les  q^^  -^ç^^  ^  ^^^  .  ^  p^^  j^^  Fabricius ,  par- 
yeux  font  noii^.Le  corcelet  eft  ferrugineux ,  avec  '  ^.  j^j.  Callidies,  quoiqu'U  ait  les  cara^ères  a(fi. 
«ne  petite  épine  de  chaque  co  é  ,  &  deux  tuber-  .^  ^^^  Capricornes. 
cales  peu  élevés ,  peu  marqués ,  a  la  partie  lupé- 

Acorc.  récuflon  eft  petit ,  tcftacé ,  arrondi  pofté-  U  fc  trouve  au  Cap  de  Bonnc-Efpérance. 
nenrement.  Les  élytres  font  pointillées  ,  teftacées  » 
avec  une  ligne  jaune  longitudinale  »    à  la  bafe  , 

&  deux  aurres  un  peu  au-delà  du  milieu  »  placées  ^ 
Tune  à  côté  de  l'autre  :  Texiérieure  eft  un  peu  plus 

longue  que  l'autre;  à  côté  ou  entre  ces  lignes,  '                ^                ^.     ^  .    ^    ,    ^       ^     „ 

télytxc  cft  un  peu  obfcure  j  l'extrémité  de  chaque  macula  futuralî  nigra.  Ent.   ou  kifi.    hat.  des  inf. 

dytrc  cft  armée  d  une  épine.  Capricorne.  PL  $.fig.H.a.h.  c.  d. 

Il  fc  trouve  au  Bréfil.  Cerambyx  Kaehleri  thoracefpinofo  nîger  ^  thoracc 

elytrifque  fanguîneis  :  macula   magna  nigra  ^  an-* 
71.  Capricorne  interrompu.  '^'^'•^  mcdiocribus.  Lin.  Syft.   nat.  pag.   b}i.n\ 

Cmmammtx  interruptus.  r      -    ir    li    *  1:       q  a 

f      Lamia  Kaehlen.  Fab^  Syfi,  ent,  pag.  1 7  ^  12®.  I  ? • 
Cerambyx  thorace  rotundato  ,  ater ,  elytris puno-     ^Spec.  inf.  tom.  i.p.  iio.  «o.  10.  —  Maft.  inf. 


73.  Capricone  ronge. 

Cerjmmtx  Kaehierip 

Cerambyx  thorace  fpinofo^niger^  ttytris  fanguineis^ 


ds  dttobus  Jlrigi/que  duabus  intemiptis  albis  »  anten- 
uis  brevihus  filiformibus.  Ent.  ou  hrfi.  nat.  des  inj. 
Capricorne.  F/.  17.  fig.  15}. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Capricorne  rouge.  Les 
antennes  font  noires»  filiformes^  un  peu  com- 
primées k  leur  extrémité.  Tout  le  corps  eft  d*un 
noir  de  rdours.  Les  yeux  font  échancrcs  anténeu- 
fcmenr*  Le  eorcelet  eft  arrondi ,  armé  d'une  petite 
épine  de  chaque  côté.  Les  élytres  ont  chacune  à 
kor  bafe  an  point  oblong  ,  d'un  jaune  blanchâtre, 
le  deux  taies  tranverfales  interrompues ,  à  la  future  » 
donc  Tune  en-deçà  &  l'autre  cn^-^delà  du  milieu.  Les 
RRtcs  (ont  d'un  noir  luifant.  Toutes  les  cuilTes 
lOQcrcnâées.  Les  pattes  poftérieurcs  font^ngues, 
&  lès  jambes  font  comprimées. 

n  fc  trouve.,. 

-  71.  Capricorne  Lynx. 

CMtutMBTx  Lynceus. 

Ceramhyx  thorace  rotundato  unituberculatOy  ater^ 
ehftfisfuLatisfûfciaflava.  Ent  ouhift,  nat.  des  inf 
Capricorne.  PL  i^.fig»  97. 

Callidium  Lynceum  thorace  fubfpinofo  rotundato 
vïllofo  ,  nigrum  ,  elytris  macula  fubdidyma  fuiva. 
Fab.  Syfi.  ent,  p.  19 1.  n^.  18.—  Spec.  inf  tom.  i. 
/.  Î40.  11°.  14.  —  Mant.  inf  tom.  p.  1 54.  n®.  37. 

n  reifemble  entièrement ,  pour  la  forme  &  la  ff^LVi" 
ètnt y  2XÏ  Capricorne  rouge.  Les  antennes  font  noires  , 
iliformes  ^  de  la  longueur  du  corps  ,  inférées  dans 
■ne  large  échancrurc  des  yeux.  Tout  le  co'^ps  cft 
d'an  noir  de  velours ,  un  peu  pubefcent.  Le  cor- 
cdet  cft  arrondi j  pccfque  globuleux»   avec   un 


tûm.  I.  p.  i}8.  «®.  14. 

Cerambyx  niger ,  elytris  thoracifque  lateribus 
rubris. Geoff.  Inf  tom.  i.p.  204.  n°.  6» 

Le  Capricorne  rouge.  Geoff.  id. 

Cerambyx  Kaehieri.  Se  op.  ann.  j.  hift.  nat.  p.  96. 
no.  j6. 

Cerambyx  Kaehleri.  Laichart.  Ent.  tom.  2.  p. 
12.  n®.  4. 

Schaeff.   icon^  inf  tab.   1.  fig.  i.  &  tab.  I5)« 

fig'  4" 

Lamia  ungarica.  Fuesl.   Archiv.  p.  50.  tab^  1$. 

fig'  ^• 

Cerambyx   ruber.  FouRc.  Ent.  par.    l.  p.    75% 


«*».  6. 


Cerambyx  Kaehleri.  \ihJ..  Ent ^lom.  i.pag.i^^i 


n^.  20. 


Il  varie  beaucoup  pour  les  couleurs,  les  antenres 
font  noifcs ,  de  la  longueur  du«corps  ,  ou  quelque-* 
fois  plus  longues.  La  tête  eft  noire ,  fans  taches.  Le 
eorcelet  eft  arrondi ,  muni  d'une  très-pctirc  copine 
de  chaque  côté  ,  pubefcent  ,  noir  ,  fans  tâches  » 
ou  avec  une  tache  d'un  rouge  de  fang  de  chaque 
côté.  L'écuifon  eft  noir  ,  petit*,  trianj;ulaTe.  Les 
élytres  font  d'un  rouge  fanguin  ,  fans  la^hcs ,  eu 
avec  une  tache  ovale  oblcnguc ,  au  mi'i.u  ,  fur  la 
furure  ,  &  quelquefois  avec  Textr^^mité  &  la  future 
jufqu'au  milieu  noires.  Le  deHbus  du  'coips  £c  les 
pattes  font  noirs  ,    fans  taches. 

Les  antcnnules  filiformes  annoncent  que  cet  in- 
fedlc  n'appartient  point  au  genre  Lamie ,  où  M, 
Fabricius  l'a  place. 

Il  fe  trouve  dans   toute  TEurope  méiidioi  aie  flÇ 
dans  toute  la  France» 
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74.  CAPticotNE  jouvenceau. 

Ceramhyx  juvencus, 

Ceramhix  thorace  inermi  raçofo ,  eiytrîs  aeuml^ 
natis  ni  gris  /anuginofo  cai€ft,\r.tit'us  ,  antennis 
lonçnjfimii,  Fab.  ^y,^.  tnt.pl  i6v  «*'.  14.—.  5/>. 
ifîf,  tom,  I .  /?tf^.  1 1  <>.  /i*». }  I .  — -  3/j;:f .  inf,  ton,  i . 
/>.  2)5.«^44. 

Ci  m  rthyx  ')\\\zncu%  tkoraci  mutico  cylindt  ico  ru  - 
fo'o^  e.')rr:s  U  vJôu  s  fe  ru^  in  t  -  f  a  n  ug;  r,  oj  ocjitfccn- 
t.:'»i  nnrjrjMutts  ,  anwn.'iis  ion^ijrhuj,  L\s.S\/l. 
nu:,  pag.  6j  i./:'.  jj. 

II  cft  prcf]uc  tîc  î.i  grandeur  du  Capricorne  Cd- 
^  c::ci.  Les  aiiiciines  font  plus  longues  i]uc  le  corps, 
La  tèrc  &  le  corccicc  font  fcrret'M.cux.  le  corcclet 
t.l  i:cs-raborcux,  fans  cpiiics  &  fa-is  Jcnicl lires.  Les 
t';  "es  loHtf.rru«me»ircs  ,  Si  couvertes  d'un  diivji 
K::-,  blancliAnc  :  tll;s  ion:  crom]u  es  a  I  tx:rc- 
ii>r.v!  «  Oie  munies  d'une  peiicc   d^iu  a  la  l'ucuxc. 

11  fc  crouvc  dans  l'Anu-ih^uc  uiérisiionale. 

7f .  Capkicorne  longicolle.  * 

Ce  / amhyx  /ongicoflis, 

Ccramby  x  thorace  inermi  elongato  c\iindrico  , 
r,:,,tr  ferru^ineo  irrotatus^  ûnttnnis  wngijimis,  Fab. 
mun:.  inf.  tom.  i.  p.  1  ^5.  n*.  4^. 

11  eft  de  grandeur  njoyennc.  Les  antennes  font 
noi:. lires  &  un  peu  plus  longues  que  le  Cv)rps.  La 
i: .e  ell  noiiàtrc.  Le  corcclet  ell  non a:re  ,  allonge, 
c«  iîu'!iii|ue  ,  un  peu  plus  étroit  antvricuromcut. 
î.ikiiirc.n  c*ï  KTni|»ncuxi  les  t'Iur^s  fo:ir|  noii es , 
j .:  ..m.' es  dune  poullicrc  Kirugii.cjlc.  Les  paitcs 
::•  :  ro::.i::cs.  I  ts  q varie  jambes  ai-.u.infîcs  ont  un,' 
ciM  a  Iciit  ex:r'iiMic,  Les  tail'es  aîitC:icui>  loat 
\^''.î^  en  ii:lio  is. 

I!  le  trouve  aux  Indes  orientales. 

->.  C\\rRicox\NE  brcvicorne. 
Lrii  i.^tMVx  iircvit  o  '  ni  s  9 

it-,:n.':*\\  :hota^e  jncrmî  xiriM  ,  dyt'is  o^fmrls  , 
,;  : .'.  •;  '.  é  s   i'f  i  v  ùus    k  /^  ris.  t  r.t.  ou  h'ji.  na:.  aes  inf. 

Ccrjmi^x  L  r:\icorni  s.  Fa  8.  S\fi.  en  t.  p»  1^9. 
1  .  xt.  —  Spii  inf.  tom,  1.  pag.  ti6.  is*.  jo. 
M*:  1:.  inf,  :om.  1 .  /»,  i  5  j .  /i*.  4 j. 

Il  eîl  de  Ij  grandeur  du  Capr'uorr.e  longîpcdc. 
L..  a.ucrncs  ft.nt  hotics^  hliiuiines  ,  un  peu  plus 
«.oit AS  oiij  L*  corps  ^  le  cioKiùr.e  article  dt 
l •.  .  .evp  plus  Icng  jjj  les  aucies.  J  a  tète  cil  d'un 
\..:  î»:. liant  ,  av'.w  les  ycuj^  n^iis.  Le  corcc-ec  cft 
l'-'^i^iiicnt  latuitcux,  picfque  tubercule  de  chaque 
«.4»:^  ,  d  un  SCI!  br.llanr.  iL'ecultun  cft  d'un  \ert 
l^.:.  an:.  les  eî\::es  ionc  dun  vert  for.cc  ,  un 
pfu  ubfcur.  Le  dclTous  du  corps  cil  d'un  vcrt 
Uni  An:.  Les  paccs   font  d'un  ngtc   Ucuâtrc.  Les 
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cuiiTc*  fonf  renflées.  Les  quatre  antc'ricurei  fn* 
rougeàtrcs. 

Il  fc  rmiivc  d.ms  l'Afrique  équinoxiatc  ,  au  Sj- 
n^galy  à  Sierra- Lcon. 

77.  Capricorne  Surinaniois. 

Cl  RAMBYX  Surinamus . 

C  Al  m  hyx  th  or  a  :e  mut  te  o  fi^cyUndric  o  ,  co  'p  o  ^e 
f'uJlj'U"rUi:i':eo  .  e/ytris  .itura  u\d  d*tcrjvj  /-..-•, 
antennis  ir.ed  ociibas.  F.nt.  ou  kijL  nat,  aes  irj. 
CM'RICOKNE.    Fi.  }\.fig.  9"^' 

Cc^ambyx  furimmus.  LiN#  «S^/?.  tat.  pag^  <îji. 
i**.  54. 

Ceramhyx  longicoîlis  thorace  mutico  eylindri:9 
elonc.  to  rufo  ^  e)i:r.s  tefta^eis  ^punciis  quatuor  ri" 
f^ris  ,  a*:te:inis  lonf^iorib..s.  Dio.  Mem.  inf,  toit.  f« 
p.  117./1**.  10.  pi.  ^'\»fig*  lî» 

Capricorne  a  :o:g  coi ^  à  long  ccrrcîet  f\!LT- 
driquw  ,  roux  &  ucî ,  a  étuis  fauses  ,  avec  qu«L:e 
points  noirs  &  à  antennes  longues.  Dec.  ib. 

Il  a  environ  huit  lignes  de  long  &  une  &  demie 
de  1  rgc  Son  corps  ell  aloiigé  &:  prelVjuc  c\lia- 
drique  ,  d'une  couleur  feirngiiieufc  oblcure.  Lc% 
yeux  font  noirs  ifc  en  croulant.  Les  antennes  l'crir 
obfcures,  un  peu  plus  longues  que  le  corps.  Le 
corcwL't  eft  arrondi,  fans  épines  &  fans  tubercules. 
Les  clyires  ont  |lus  ou  moins  de  petits  po:n:t 
not'S. 

Il  fe  trouve  à  Cayennc ,  à  Surinam  ,  aux  Ana!l<s. 


78.  Capricorne    lorgipcie, 

Ct rambyx  ijr.rjpcs . 

Ce-d'^yyx  th^'-ue  f'J.in.f'j^  rijijc*.us  ,  ji;^i- 
r.is  i.'^  o'i'j^s  ,  fmori^Ls  il..\u:is.  Ln: .  vu  KsJ.nat^ 
éii s  inf.  Caludu.  Fi.  1 . /,'.  \ . 

S^rpedi  lonp^K-^  t'jj'a^e  l'..bi^o>ofo  ^  1/  i.:„fa  ^ 
ar.tt^.iinis  .0  .  '  ;  n^us  ,  /!  v:».';  us  i..a\  a:, s.  l  at.  ia  .:• 
(.:t.  cyp  f.  bi|.  —  Sf\  inf,  tum.  l,  p.  t^j.  ;.**• 
»•-,  —  Ma::t,  i-:i.  tvrj,  i .  p,  1  4^,  n  ,10. 

Ct*a:nbyx  fjhîiUr.KS  th.rj.t  rr:u:!^o  i'  /  r  ."..t  ^ 
v'oi.:,cu\  niti^Ls  .  ..n\rr.:.-  A /;.i /•.•;;  t  t  '  >.  V.  .. 
Mim.inf.  tom.  -   p.  0^7./:".  oi.  ; /.  4.,.  ;*»  ;.  -. 

C\i^)riuOine  ^ •:/.'. 't.::-' ,  .1  ^o-^y..•:  t\\\..  ::i  j.ie.  ;vii^ 
violet,  lui  faut ,  a  a..teiti.is  irw*-I'i..;Me»,  i^l.:!^*  , 
DiG.  i  id. 


U  relie mble  au  Ca-rinr'-.f  rv.».-  :.'  ;  lr.ai^  i!  0.^ 
iroii  i>u  qua:ie  li  in  j  1  ■•  p.:.  —  I^s  a'.-,r.«es 
font  nciret  .  ae:  l\i::.  1  :  cm>  :i  .■  ;  i...*  -.t 
une  t*<is  plus  lo:  r*i-s  «iiie  11  i.  i,-.  îa  :.-.v:  ...  '  '.j-j,c 
vcnutre ,  3c  »:^  \tu\  !i  :.;  ik  l-s  a.  ?  .:^\  m 
croilîant  Le  corwv.A:  eit  l-Wu  ,  .ii.*>i«i  ,  '-m  veii 
anguleux,  pre.'^ne  tLLKri.tii'j  'm  \c\  !.•>:">.  Icut 
k  corps  cU  d'une  couleur  bleue  un  peu  vc:<ia;:c. 
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LVctilIÔD  dl  niangulaire.  Les  ^lytres  font  tin  peu 
chagrinéci  j  ellu  ont  deux  ou  iioîs  lignes  longi- 
tadinales  peu  f  levées  ,  peu  marquées.  Les  pattes , 
&  rar-touT  tes  pod^ricurcs  ,  font  aircz  loiv^ites. 
les  cuiflcs  font  un  peu  renllëcs  vers  leur  eiirémiié, 
I-cs  jambes  pofttfneurcs  .font  alTez  longues  t!t  légè- 
tcmcDt  compitinées. 

L'un  des  dcuï  fexes  a  les  aaietioes  filiformes  , 
^  U  loi^eur  du  corps. 

Il  Te  tioure  au  Cap  de  BonncEfférance. 

79.  Capricorne  luifani. 

CesAMMTX  Ittcidui. 

Ctramkyx  tkorace  rotand'ito  fuhfpinofo  ,  viridî- 
etndtui  ,  atutnnis  ,  ptdibufqut  nigris.  Ent.  ou 
kijf.  nat.dttiaf.  Caludii.    PI.   i.^,'.  lo, 

H  rctremblc  beaucoup  au  précédent  j  mais  les 
pattes  font  noires  Se  beaucoup  plus  coifrieî.  Les 
antennes  font  noiies  ,  guctc  plus  longues  que  le 
torps,  la  tête,  le  corcelci  i  les  ^Ij'tres  ,  (ont  d'un 
teri  bleuâtre.  Le  corecUt  vil  arrondi ,  prcfijue  épi- 
iKu.  Le  dcflbus  &a  corps  cil  btcuâiti:. 

U  ie  tiotiTe  dans  l'Amcit^uc  méridional^ 

80.  Capricorne  atie. 

it*.AMMTs  atrr, 

CfaniSyx  tkorace  rotuadato  mutico  ,  torpore  ni- 
f9,  jutenitii  med-ocrihiis  rufis  ii'gro  anauiatis.  Çnt. 
MkiJ.  nat.iktinf.  Callioie.  i^/.  )./?.  )i. 

Il  eft  une  ou  deux  foît  plus  périt  que  le  Ca- 
fncornt  mulqué.  Les  antennes  font  de  h  longueur  du 
toîps,  fu-Ttugineufcs,  avec  les  tro:s  pietnicrs  aiti- 
tles  S;  rcïtiemité  des  autres,  noits.  Le  corps  eft 
noir.  Le  corccleiell  arrondi ,  prelouc  tubcrcuti'  de 
tLa>;aecâi:.  Les  élytres  font  trJi-hncmcnr  e'^agri- 
iit;i.  Lcs<]U2tre  patfes  ant^rioiuïs  ;"ont  ftrnigincules. 
«;c  l:s  larfes  5:  le  renflement  des  cuiliés,  t.oirs. 
tes  panes  poltérieures  font  longues,  noires  ,iivcc 
Il  bafc  des  cuiJTes  fcnugineufc  :  les  tambcs  lont 
U  peu  comprimées. 

Il  fc  trouve  au  Cap  de  Bonne-Efpérancc. 
S:.  Capkicoine  pubcfcent. 
CiMAMBTx  puie/ctits. 

Ctram'jx  tkorvce  rolundJCo  falfplnofo ,  elytrïs 
liducaût  aigrit  haji  r-^jis ,  antt.in  s  ionfls.-  Eut.  ou 
ii/Lr.at.  <^«yj>/ Capricorne.  P/.-il.fig.  ijf, 

fl  ed,  ptefque  de  la  grandeur  du  Capricorne 
Sidaanw>is  Les  antennes  font  cendrtcs  ,  obfcurcs, 
ibt  loTjguts  ijue  le  corps  ,  un  peu  velues  ,  avec 
ienrrmi;:.' externe  de  cLaque  arrick  ,  munie  d'une 
ptu:c  rpi.ic.  Ll  té  e  eft  noire.  Le  cor.oict  eft  r.oir, 
vandi,'  11&  pcli'  nibeicûlé',  muai  d'une  petite  éfinc 
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de  chaque  côté.  L'écufTon  eft  cendré  ,  arrondi  pof- 
tcrieuiemcnt.  Les  élytres  font  d'un  rouge  brun, 
depuis  la  bafc  jufqu'au  milieu  ,  le  ref^c  eft  noT  J 
reilrcmilé  eft  bidentée,  lident  citéricare  eft  beau- 


anneau  teftacé.  Les  pattes  font  brunes-  Les  cuilles 
fontuQ  peu  rcnâ.-es. Tout  le  corps  de  cet  inCcâccll 
pubefccnt. 

Il  fe  trouve  à  Cayennc. 

St.  Capricorne  ténébreux. 

CcrajubYx  lenehrUofus. 

Ctrjmiyx  aicr  ,  tkorace  rotandsto  fuituhtreul.no 
rufo ,  macula  nigra ,  elytris  depre0s  ,  liaeii  duatas 
Cevatis.  Eut,  ou  hiji.  nat.  att  inf.  Capricorne. 

H.  18.  yr^.  lîs. 

Il  cH  petit.  Les  antennes  font  noires  ,  guère 
plus  longues  que  le  corps.  La  tète  eft  noire.  Le 
cofcclet  cftarrondi,  pithjuc  tubercule  >  don  rouge 
(ànguin  obfcur ,  avec  une  tache longiiuiiii'ale  noiic, 
à  la  partie  fijpéiîpire.  Les  élytres  font  di'primées  , 
airondics  à  leur  extrémité  ,  d'un  noir  cendré  ,  avec 
la  futnre  &  deux  lignes  longitudinales,  él-vécs , 
très-noires.  Le  dclTous  du  corps  eft  d'un  no  r  un 
ptu  cendré.  Lespatics  font  noires,  aJlcL  longues* 

Il .  fc  trouve  à  Caycone. 

S;,  Capricorne  ceinc 

CtKMJtBTx  balteus 

Ct'atnbyx  thcrace  fpliofo ,  eorpore  'ftrrugliuo  , 
aidomine  ovat» ,  elyiris  f:fcia  nlgrleante.  Eat.  ou 
hcjl.  Util,  dis  inf.  Capricorne,  i-*/.  17,  6g.  114. 
u.  i. 

Cerair.hyx  ialteus.  Lin,  Syfi,  nat.add.  pag.  loC?, 
n".    f. 

Il  eft  de  11  grandeur  du  Caprï.omt  hifpile.  Lcl 
anic^mes  font  lelbc.'es  brunes,  de  la  longueur  du 
corj'S.  La  tjlre  eft  f.rruglneufc  brune.  Les  yeux  font 
n..iis  5;  tris-ichancrés.mtérieutemcni.  Le  cotceler 
eft  ferrugineux  brun,    un  peu  raboteux  ,  armé  de 


aque 


'iibii 


le.  L'éculToneft  petit  &yrian- 
Les  élytres  font  ovales  ,  ferrugincufes  , 
brunes,  avec  une  large  bande  obfcu'C  ,  terminée 
poftéricutémcnt  par  une  ligue  blanchâtre  (Inure, 
Les  pattes    &  le  dcflisus    du  corps    font    teftacés 

11  fc  trouve  en  Portugal, 

CAPRiriCATlON  ,  opération  pratiquée  an- 
ciennement ,  &:  encore  aujourd  hui ,  dans  la  plupart 
des  iflcs  de  TArcliipel  ,  qui  confifte  à  employer 
les  infeflcs  qui  ont  vécu  d.ms  tes  figues  (auvage-: , 
pour  hâift  la  maturité  de  quelques  ïariéics  de  li- 
.gucs  cultivées.  Les  ancimt  ont  parlé  arec  adiui— 
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MiKxi  de  la  CaprifcMiott ,  te  plulïeutf  nacutalille) 
tnodcinnoDt  donne  li-deirusdc  gtauds  (Uuili  i  mais 
outre  (]u'il  n'cll  pu  ftciie  de  bien  CDtendrc  les  ta 
cicDt  fut  ce:  objet ,  &  de  trouvet  daoi  les  modei- 
ncs  des  applications  bien  Citisfaifances  ,  nous  ne 
pouvons  )  cnTil,tgci  que  fous  le  point  de  vue  aui 
<loit  nous  être  propre.  On  s'ctoit  appcrfu  dans  oct 
temps  [tct-rcculci,  <]ue  IcsinfcâeSk^uioDi  v^cudans 
les  ligues  fauvagcs ,  introduits  dans  les  figu:s  cul- 
tivées ,  accétcroicnt  la  maturité  ,  &  augmentoicni 
la  <juantité  de  ces  fruits  :  on  avoii  voulu  mcnie  ces 
obicrvations  à  proHc;  H  les  grecs  d'autre  fui*  fai- 
foicnt  fans  dou:e  ce  que  hai  encore  les  gren 
d'à  ptûfent  :  ils  plamoieni  des  caprifiguie»  du  côté 
des  ligucrtes,  d'où  le  vent  foulHoic  plus  ordtnai- 
lemcur ,  alïn  que  les  MouLherons  fc  répandiflênt 
plus  airémcnt  fur  les  fi;;ucs  ,  ou  tiieu  ils  qifiloient 
ces  fruits  fiuvaj;cs  H  les  rulpcudoicui  aux  bran- 
ches des  £guicr*  ordinaires. 

M.fkrnard,  de  l'académie  de  Maireille,  a  4onné 
fur  cette  mjiicre  .  des  mémoires  auflj  iniércllâits 
qu'indtuclifs.  il  a  obletvé  que  les  figues  que  l'on 
culrivc  en  Provence ,  ne  (ont  ^^ts  attaquées  par 
dci  C.ynips  (  Renie  auquel  il  rappMte  ees  infeclcs  J. 
tan Jis  qu'on  les  trouve  con(lami:icnt  daus  tes  graines 
dcN  ri.;ues  fauvai^ct.  Lori'quc  les  figjcs  font  allez 
j^iulles  pour  que  les  rieurs  f<.me!lcs  fDicni  bien 
l'f Hiblci ,  des  Cynips  p<nc;reni  dans  rincéticur  par 
r<ril ,  &  vont  l'ur  chaque  fe.'nence  dépofet  les  gcr- 
m.'t  qui  doivent  reproduite  ces  infecics.  Un  moti 
luisît  pour  que  les  larves  parviennent  à  I«  dcnuère 
i».':aniorpho;c.  Le  Cjnipï  fort  de  chaque  graine 
}>ji  une  ouvcriuie  qui  l'uii  coodammcnc  la  dircc- 
iiuu  dj  pillil. 

Cet  infeâe  a  environ  ure  lif^ie  de  lonencur.  II 
eil  tout  noir.  Les  ititenncs  font  preltjuc  ue  la  loo- 
t;>teur  du  coipv  II  a  quaiic  aîlcs  mc:nbraneures  , 
vc.nées ,  iaéga'fs  :  Im  fupJr.cures  (ont  une  fois 
plut  grandes  ou'^  les  InP^ieurct.  La  femelle  a  Ton 
».n;re  termine  par  un  aiguii'.on  .  cadié  entre  deux 
lames,  qui  fcrt  a  piqu|;t  la  ■s_tju\:  ou  Tsufdoit 
«t:c  dfpo:é.  La  larve  qui  fort  d=  ce:  oruf ,  eft  blan- 
ilie  :  elle  le  noi:rrir  de  l'auu^id:  Si  s  y  développe 
(ans  l^lfcr  d'i:i£:L-mcn;.  On  ■;;  t:  >uvc  Minais  qu'une 
Ia:v^  diiiî  cli;.i-:e  g.-ai;;e.  Cet  inkvtc  fera  décrit 
liiji  la  nom  du  C)Qipsdu  itgulu.  i^.  CïNifs. 

C'ARArE.  f  .»«»t'S.  Cent,"  di,:fe  clcs  de  U  pre- 
niiCrc  Scdion  d.  I'Oid:c  ces  Coléoptttes. 

les  C.irj}rs  ont  le  eotps  .vori',.; ,  les  antcnQes 
fiiifurmcs  ,  le  co:.:clet  l'i  Ji:.aircincni  en  cieui  ,  les 
i'.\  ircs  convïTC. ,  iJilliiictes  du  coreclct ,  une  appen- 
dice à  la  ba(e  dci  cuiites  po[lcti..■!J^c^ ,  enhn  les 
laifes  lilifurnics.  composés  Je  cinq  articles. 

Lioni  a  donné  à  ce  perre   le  nom  de  Camivt 


ni^i  K'g«remcnt  cliar.^i'.  M.  Ceufl'iov 
lui   dVoii  icltiiué   le   nom    de    Bt^rifiis  ,  q 
tKÎcui  lui  avouât  dooné  ,  tt  qui  cil  titc  de  U         La  bouche  cil   munie  d'une    livre  fiipéricaïc^ 
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qualité  malûilâdtc  que  l'on  artribnoit  1  cet  ûfeâti  ; 
le  moittB^Tf/fùaitnifiantcngrcc.  faire  ctévct  lei 
b<rufs.  Le  moc  Cira  iiu  ,  «tait ,  a  piivalu  ,  &  a 
Iczcmplc  de  tous  les  encomoIogiAei ,  ooas  le  con- 
rcrvetoni.  Nous  dél^noos  fous  celui  de  Bupicllc, 
des  infectes  trèsJilïTrens  ,  c'eft-à-dire ,  eeui  que 
M.  Ccolfroy  a  décrits  fuus  le  nom  de  Richard. 

Le  genre  Caraktt  eft  Facile  à  rcconnoîn. 
In-dépendamment  des  cataélctes  génériques  qu'of- 
frent fci  antennes  fie  les  tarfes ,  ces  inlcâcs  ont  une 
forme  particulière  qui  empêche  de  les  confi>ndte 
avec  aucun  aurrc  infeclc.  Une  démarche  beaucoup 
moins  vive  ;  les  antennes  à  articles  &  plus  couiti 
&  plus  grenus  ;  quatre  articles  feuU-mcnt  aux  tarfes 
des  pattes  portérieures ,  dtllinguent  la  nombreufc 
famille  des  Ténébiions.  LesCicindellcs  ,  pUcécipor 
M.  Geoft'roy  ,  parmi  les  fiuprcftes  ,  qui  compofenc 
norre  genre  fiiniie ,  Se  réunies  en  une  feule 
famijie  ,  ont  quelques  rapporrs  avec  les  Ciraiti  : 
ces  iulcclcs  fe  reflcmblent  un  peu  par  les  anteonn, 
pat  le  nombre  d'antcnnulcs ,  par  la  pièce  on  ap* 
pciidice  qui  fe  trouve  à  la  baie  des  cuilTcs  pulté- 
tivurcs ,  Bc  enfin  par  ta  vivacité  &  la  légèreté  de 
leur  démarche  :  mais  la  rite  grofle  Se  les  yeox  irèf- 
failtans  j  le  coreclct  prefque  cylindrique  ,  avec  ua 
très-léger  rebord;  Ici  pattes  longuet tt  déliées ,  le 
les  taries  compoféet  d'articles  longs  &  onûncis ,  fer- 
ment dans  la  Ci:indel]e  une  diRcrence  alTez  conlï- 
dérable.  Les  Scaritcs  ont  bien  plus  de  rapports  avec 
les  Cjrjhtt  qu'avec  les  Tf  nébriuns  ,  quoique  Linni 
ait  placé  parmi  les  Ténébrioas  le  fcul  Scarîte  qu'il  a 
déctir.  Ces  infeétc*  ont  de  commun  cntt'cuz  le 
nombre  d'arriclcs  aux  taifcs  de  toutes  les  pattes  , 
l'appendice  à  la  bafc  des  cuiîTcs  poftéticures  ;  ûs 
antennulcs ,  &  une  façon  Ai  vivre  à-pcu-prcs  fem" 
blable  i  mais  ils  dilfércot  par  les  an:enncs ,  d^nc 
les  articles  font  plus  couiis  dans  les  Scari:et  ( 
tandis  que  le  premier  article  feulement  ell  beaucoup 
plus  long:  d'aillcuis  Us  panes  antérieurs  out  lenit 
jambes  larges  &  garnies  de  fortes  épiccs ,  par  le 
moyen  delquelles  ces  infe^l^i  cicufcnt  &:  (illoncK 
la  terre  ,  comme  le  Giillon  Taupe. 

Les  antennes  des  Curait*  ,  placées  an  devant  dct 
yeux  ,  égalent  a  peine  la  nKii;ii;  de  la  longueur  de 
corps,  elles  font  ptcfque  filitJrmc;  :  c"es  dimiiuenc 
reiilcmeni  un  peu  vers  l.ur  pointe.  Elles  tonr  cont> 
pufécs  lie  onie  atiictcs  bten  dillmclt  :  le  preoùn 
ell  le  plus  gros  Zi  le  pluï  long  de  tous  ;  le  fccooJ 
eft  peut  fie  beaucoup  plus  cou:ii  tes  l'uivans  ùmi  ^ 
peuples  d'tgale  longueur  cnii'cui  ,  ies  dcriitctt 
leulemem  diiiïiniicnr  un  peu  d't'pa  llvur.  Its  ort 
une  figure  cyUi>d.iquei  mais  ils  piAtoiif  n;  un  pc« 
plus  étroits  à  leur  bal'c  qu'a  leur  pointe. 

La  tête  eft  alfei  longue  &  avancée.  L'infc;>c  U 
porte  prefque  horixontal^:  ou  itcs-pc'i  peiuhé*. 
Les  yeux  l'onr  ronds  fe  f4i!lans  ,  mais  bcau:o^ 
moins  que  dans    les  Cicindcllet. 


CAR 

w   icnx  mandibules  5  de  deux  mâchoires,  d'une 
Icvre  infiérieure  ^  &  de  fix  aotennules, 

La  lèrrc  fupérieure  cft  une  pièce  mobile  ,  tranf- 
Terfale ,  lacge  ,  coriaèée ,  ëchancréfe  &  ciliée.  Elle 
fe  trouve  k  la  parue  aotérieure  de  Ja  tétc  s  elle  e(l 
placée  for  les  mandibules ,  &  ferme  la  bouche  fu- 
pfrieurement. 

Les  mandibules  font  grandes ,  cornées  ,  arquées  , 
très-pointues ,  munies  de  piufîeurs  dents  aiguës. 

Les  mâchoires  font  cornées ,  ciliées  intérieure- 
ment ,  terminées  en  pointe  forte  ,  courbée  ,  très- 
ai^uë. 

La  lèvre  inférieure  eft  avancée ,  cornée ,  mince , 
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Les  antennules  autérieures  font  courtes,  filiformes, 
de  II  longueur  des  mâchoires ,  compofées  de  deux 
articles ,  dont  le  preinier  c{l  un  peu  plus  court  que 
k  fécond  ^  elles  ont  leur  infcrtion  au  dos  des  mâ- 
choires. Les  antennules  moyennes  ou  ^extérieures 
(bot  longes  3c  compofées  de  quatre  articles ,  dont 
k  premier  eft  court ,  le  fécond  alTcz  long^  le  troi- 
6èaie  conique  ,  le  quatrième  affez  large ,  un  peu 
comprimé  ^  tronqué  à  fon  extrémité  s  eues  ont  leur 
iafèrtionàla  bafe  latérale  des  antcnnulesantéricures. 
Les  antennules  poftérieures ,  prefque  auffi  longues 
Que  les  moyennes  ,  font  compofées  de  trois  articles 
dont  le  premier  eft  le  plus  court ,  &  le  dernier  eft 
k  plus  large ,  an  peu  comprimé  &  tronqué  à  fon 
acréfflité  ;  elles  ont  leur  insertion  à  l'extrémité  de  la 
l' Itrre  inférieure. 

Le  corcelet  ^  très-peu  convexe  en-deflus ,  a  un 
l^er  fillon  ou  ligne  longitudinale  ,  plus  ou  moins 
■arqoée  dans  les  différentes  efpèces.  Il  cft  terminé 
faaéralement  par  un  rebord  éleVé  &  un  peu  tran- 
cbnt.  Il  eft  coupé  quarrément ,  dans  la  plupart  des 
c^èces  y  à  fa  partie  antifrieure  &  poftérieure  :  dans 
in  e(pèces  oii  le  corcelet  eft  beaucoup  plus  étroit  à 
6parne  poftérieure  ,  il  eft  légèrement  échancré  en 
^ranty  ce  qui  repréfence  afTez  mal  ,  un  cœur  dont 
k  pointe  ieroic  tronquée.  C  eft  d'après  la  forme 
4  corcelet ,'  que  M.  Geoffroy  a  divifé  ces  infedes 
o  plofiears  &millcs. 

Les  élytres  plus  convexes  &  plus  élevées  dans 
kt  grandes  efpèces  que  dans  les  petites ,  font  gar- 
■es«  dansp.re(que  toutes,  de  ftries  longitudinales , 
ft  ks  côtés  font  terminés  par  un  petit  rebord  éhvé. 

L'écuffon  ne  manque  dans  aucune  efpè^e  connue  5 
'   il  eft  en  général  trcs-petiA 


La  plupart  des  Carabes  font  aptères,  quoique  les 
fl|trcs  Craent  féparées  l'une  de  l'autre,  &  qu'elles 
\  puflient  s'ouvrir   ou  s'écarcer  du    corps  j    on  ne 
'  iTDiiTC  aa-deffus  qu'un    moignon    d'aile  ,  c'cft-à- 
ire ,  une  petice  pièce  mince  ,  étroite  ,  mcmbra- 
•calc  »  garnie  de  nciYurcs,  plus  ou  moins  longue , 


mais  toujours- trop  courte  pour  pouvoir  fervir  à 
rinfeâe  pour  voler.  Plufîeurs  efpèces  ont  des  ailes  ; 
dont  elles  font  rarement  ufage. 

Les  pattes  font  d*unc  moyenne  longueur.  Les 
cuîïïes  font  un  peu  renflées  ,  &  les  jambes  un  peu 
plus  grolles  par  le  bas  que  par  le  haut ,  font  garnies 
tout  Iq  long  de  très-peritcs  épines  :  le  bas  cft  ter- 
miné par  deux  épines  longues  &  droites.  On  voit  à 
la  baie  des  cuilîes  poftérieures ,  une  appendice 
ovale  &  alongfe,  qui  refTemble  à  un  moignon  d'une 
autre  cuiffe.  Cette  pièce  que  l'on  voit  fur  quelques 
autres  Coléoptères ,  eft  beaucoup  plus  grande 
dans  les  infeâcs  de  ce  genre ,  ainu  que  dans  celui 
des  Cicindelles  &  des  Scarites ,  qui  en  approchent 
beaucoup. 

Les  tarfes  font  compofés  de  cinq  articles  «  dont 
le  premier  cft  plus  long  que  le  fécond  ,  celui-ci  Teft 
plus  <}ue  le  troifième  ^  &  le  quatrième  eft  le  plus 
court  :  ils  ont  une  5gure  triangulaire ,  plus  mar^* 
qucedans  le  troifième  &  le  quatrième  ,  à  caufe  qu'ils 
(ont  plus  courts ,  c'eft-à-dirc  que  chaque  article 
eft  étroit  à  fa  bafç ,  &  large  à  fa  pointe.  <Le  dct* 
nier  article,  à-peu-près  de  la  longceur  du  premier» 
eft  un  peu  en  mafle  ,  &i  garni  de  deux  crochets 
recourbés  &  aigus.  L*cs  taries  des  pattes  antérieures 
font  un  peu  plus  larges  que  ceux  des  autres  pattes* 
Ils  font  tous  garnis  de  poils  ou  d'épines  moins  roides, 
mais  plus  nombreufcs  que  celles  des  jambes» 

Les  larves  des  Carabes  vivent  dans  la  terre  ,  dans 
le  bois  pourri;  elles  font  dif&ciles  à  rencontrer^ 
&  conféquemment  peu  connues.  Ce  font  des  vers 
mois  ,  dont  le  corps  alongé  a  fîx  pattes  écaillcufes  , 
&  une  bouche  armée  de  deux  fortes  mâchoires 
ou  pnces,  qui  leur  fervent  à  faifir  les  larves  U 
les  infedes  dont  ils  fe  nourrirent.  Reaumur  nous  a 
donné  l'hiftoire  de  la  larve  du  Carabe  Sycopkante  , 
qui  vit  dans  le  nid  des  chenilles  proceflionnaires. 
Mém.  des  inf,  tom,  i.  pag.  ^$S,pL  IJ.  fig*   14. 
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ce  Un  des  infeétes^es  plus  redoutables  pour  les 
chenilles,  dit  ce  célèbre  obferveteur^  eft  un  ver 
noir  qui  a  feulement  (îx  jambes  écailleufes ,  attachées 
aux  trois  premiers  anneaux.  Il  devient  autli  long& 
plus  gros  qu'une  chenille  de  médiocre  grandeur.  Le 
deffous  de  fon  corps  eft  d'un  beau  noir  luftré  ;  il 
femble  que  fes  anneaux  foient  écailleux  ou  cruflacés, 
ils  font  pourtant  plus  mois  que  les  anneaux  écail- 
leux. £n  devant  de  la  tête  ,  il  porte  deux  pinces 
écailleufes  ^  recourbées  en  croifant  Tune  vers  l'autre, 
avec  lefquclles  il  a  bientôt  percé  le  ventre  d'une 
chenille  ,  car  c*eft  ordinairement  par  le  ventre  qu'il 
les  attaquç.  La  chenille  qu'il  a  une  fois  percée  a 
beau  fc  donner  des  mouvcinens  ,  s'agiter ,  fe  tour- 
menter, marcher,  il  ne  l'abandonne  pas  jufqu'à  ce 
qu'il  l'ait  entièrement  mangée.  La  plus  groffe  che- 
nille ne  fuffit ,  qu'à  peine ,  pDur  le  nourrir  un 
jour  3  il  en  tue  &  il  en  mange  piufieurs  dans  la  même 
jouiaéc^  quand  il  les  trouve  »•  - 
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K  Ce)  TC(S  font  gloutocs .  favint  Te  placer  >  mer- 
veille pour  (]ue  la  ptuie  ne  leur  man<jue  pas  ;  ils 
Civent  ciujvcr  le  n;A  dci  proccllïoBiuiics  Si  l'y  iu- 
b!ir.  II  ne  m'cft  );ut[G  arrivé  de  ^faîtc  un  niddc 
ces  chenilles,  où  je  n'aie  tcoconcié  quelque  ver  de 
cîiEc  c<*p^.i' ,  Sl  (ouvcm  j'y  en  ai  icucomté  cinq 
à  lix.  L4  1.4  fdiv.r.t  aiiuttiticm  mang<r  aucanc 
eut!*  vïuUnt  i  il  n'y  a  pi*  de  jour  apparemment 
eu  chic.iii  d'cui  ne  ralFc  rciir  un  bon  ao^cbre  de 
c«  ih;;..iiles  uu  de  Iciiis  clirvlaLdcs  ,  car  ils  conti- 
nucni  j  û  ::nir  dans  les  nids  lici  procelTionDairci , 
tprès  qa'cl.cs  fc  luat  mfumotpholcct  en  chryù- 
liiict  ». 

M  Ce  ver  n'ejl  p»  en  tout  temps  ptécififnicnt 
de  mime  couleur;  te  temps  oii  il  pa.'oit  d'un  plus 
bc^u  nj:[  ,  elt  ïeUii  o^  il  a  beloin  de  manzei ,  ou 
au  r-.oins  «.'uî  ou  il  n:  t'cll  pas  Tiffilîi  a  fon  gré. 
Quand  ii  a  b.en  nj'igï.qMicd  ilse'l,  po-jr  ii.;:i 
duc,  [top  gUîJt,  comme  il  lui  acnv.- fuuvciii,  fa 
ft:4U  devient  tci.diic  ,  Tes  anneaui  font  dcboitcs  , 
Ll  lailVcm  voir  du  b;un  fur  le  corps .  3c  du  blanc 
Tur  Us  cù;<is.  A  force  Je  manger  il  fe  iiiec  quclque- 
t'ois  dam  itii  état  où  fj  pciu  paroî:  p(c:e  a  cicver  j 
il  l'emMe  p:ci';i:e  étouftc  :  aulii  quoii^u'iîs  fuient 
vll's  ii  farcuciics  daus  d'auirci  temps,  ils  felaillent 
piï:id:e  alors  i  mai.ici  co.-n me  s'ils  ïioient  mores  ; 
>k  l'ai  fuu^c^t  cru  qu'ils  l'ctotcnt ,  ou  au  moins 
qu'ils  ctoiciit  mojtani.  Mak  quand  leur  digcilion 
cti^iE  avancée,  te  qu'ils s'ccDicni  vidifs  ,  ils  cummcii- 
f  lient  a  c  mouvoir  &  a  reprcnJie  ra^tliic  qui  leur 
cltorJinaie». 


.  J'ai  ' 


Quelquefois  les  plus  ^ros  de  ces  vers , 
e    Icui     gloutonnerie  :  lotlqu'elle    les 


bien    puais 
avoit  mis 

«toieot  aitaquét  par  d'aucics  vers  de  leur  elpÈce, 
cacotc)cunes  3c  allez  petits ,  qui  leur  per^oicni  le 
vcnr:c  &:  les  mani^oienc.  Rien  t:c  mectoit  ces  jeunes 
«cisdaiis  ia  ncceltité  d'en  ven-t  a  une  t:I!c  barba- 
rie, ca-'  ils  actaquoient  11  ciucllemcnc  leurs  cama- 
rades, dim  des  temps  ou  les  chenilles  oc  leur 
■luquoicai  pas  ».  • 


CAR 

Les  Ctraiei  font  des  infcclct  nïi-at^ilcf 
rencontre  tris  •  fréquemment  dans  les  cl 
dans  les  jardins,  cou:ani  avec  beaucoup  ( 
Se  de  cclérUé ,  &  le  cachant  le  p!u*  louv 
la  terre  3c  tous  les  pierres.  La  plupart ,  ] 
grandes  efpèees  fur-tout ,  évitent  la  luin. 
Ibrccntquc  la  nuit.  Ils  font  très  voiaccs.  Il 
riffcn:  de  larves  de  chenilles  ,  Si  louve 
fecies  parfain ,  dort  ils  fc  faillirent  a\ 
graniics  &:  fortes  mâchoires  :    ' 


t  fouvc 


Ils  fc  d:ï 


Eoyalitemcnr  les  ims  lésa; 

Ces  infcclîs  répandent  une  o.lcur  trîi 
ticsdOfagréabîe,  qui  appioclie  de  eeile  J 
Siifi  quelque  plante  vinéneufe.  Lorfqu'on 
or  vcit  fortir  de  la  bouehc  ou  île  l'anus 
qu;ur  d'un  vert  roiràrre  ,  tris  .i;:e  &  t; 
que  ,  Si  dont  /odeur  <iï  rlus  lotte  f:  f 
t  tante  que  celle  qi-.e  trpjnJ  l'jur  co^;^-. 
cicns  avoicn;  tcgjiji  CvS  ii:f'etcs  coiT.nu 
fon  ponr  les  bici.fs  quien  avaloien:  '^^^l' , 
mè!.'\  avec  1  herbe  don;  i.s  fc  nou:.i'i."t 
champs  &  dam  les  pr es.  Ils  les  crt>k'v)ii.:i: 
(f  cnfianimcr  lit  i'tellÎRS  J:  ces  acimai'X, 
acrimonie  Si  Ic-.-.r  eaulbcit,-.  C'eli  a  ca.lc 
qiuli:c  ma'fi^ifiUiic  qu'ils  Ictir  avo  e-.c  1. 
nom  di  Baprefit,  Bupriftit  ,  nomi^w  li-.'- . 
en  celui  de  diruiut  ,  déligrant  fous  e  i.. 
P'tlit,  des  infectes  ttès-dittii 
de  malfaifant. 

Hippttcraïc,  Pline,  &  les  anciens  mrJ.- 
itibuoienE  à  ces  inleclcs  une  venu  peu  1 
à  celle  des  Caniha:idcs.  1!^  en  faifoient  u. 
divcrfcs  maV^i  ^:  dj.'.i  l'byJr>>pilîe  ,  diui  1 
nite,  8c  fur-tout  dans  quel  ;jls  maLJ.es  ai 
les  femmes  font  paitculiire.ncni  fuicttcs 
par  exemple  la  fuppteiUon  .L-t  iii;:.s,  1. 
a  la  matri  e,  4;c.  lU  les  fai  oient  p:.-. 
ticutemeni  à  1res  petite  dofc  ,  JC  ils  les  tn.; 
que^uctois  eu  peluiies  ,  mcl;s  avec  des  li 
vomaiiques. 
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CARABE. 

CARABUS.   Lis.   F ^  b. 

BUPRESTIS.      G   E    o    F    F. 

CARACTÈRES      GÉNÉRIQUES. 

Antennes   filiformes,  de  la  longueur  environ  de  la  moitié  du    corps. 

Bouche  munie  d'une  lèvre   fupcrieure  ,  de  deux  mandibules   gnndcs,  arquées, 
dentées  j  de  deux  mâchoires  cornées  j  d'uae  lèvre  inférieure  ,  &:  de  fix  aniennules. 

Yeux  un  peu  faillans  &  ronds, 
Corcelct  &  élycres  avec  un  rebord. 
Appendice  à  la  bafe  des  cuilfes  poftcrîeures. 

Cinq  articles  aux  tarfes,  prefque  filiformes-,  les  antérieurs   plus   larges 
autres,   tous  terminés  par  deux  crochets  forts  &  aigus. 


que 


les 


ESPECES. 


1.  Carabe  maxillaire. 

Aptère  ,  noir  ;  mandibuks  avancées ,  de  la 
longuiur  de  la  tête  ;  corceUt  alongé ,  bilobé 
poftérieurcmcnt. 

2.  C  ARABE- thoracîque. 

Aptère  ,  noir  ;  corceht  avancé  ,  bilobé 
i  pofierieuremcnt  ;  bords  d.s  élytres  &  du  cor-- 
î  Ci  lit  couverts  d  un  duvet  blanchâtre. 

3.  Ca  R  A  BE  frangé. 

Aptère,  noir\  corceUt  fimpUy  en  cœur\ 
bords  du  corceht  &  des  élytres  couverts  dun 
duvet  blanchâtre, 

4.  Carabe  immaculé. 

Aptère  ,  noir ,  fans  taches  ;  corcelet  en 
coeur  i  Jilhnné  \  élytres  lijfes. 


5.  Carabe  fix-taches* 

Aptère  ,  noir  ;  corcelet  avec  deux  taches  , 
élytres  avec  quatre  taches ,  couvertes  d'un 
duvet  blanchâtre, 

(^.Carabe  fcabreux. 

Aptère  y  noir;  corps  raboteux,  violet; 
antennes  é'  pattes  noires. 

7.  Carabe  ténébroïde. 

Ailé  y  d*un  brun  noirâtre  ;  corcelet  prefque 
en  cœur  *,  élytres  Jlriées,  avec  les  bords  ver- 
ddtres» 

8.  C  A  R  A  B  E  chagriné. 

Aptère  ,  noir ,  opaque  \  élytres  chagrinées. 


liift,  fia:,  des  Infères.  Tom.  y. 
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.     CARABES.    (  Infcdes.  ) 


.     C  A  K 


A  B  H   vaifolc. 


^^p'oc  ,  noir;  élytres  r.vc:  dis  points  vj^ 

.ic.  Ca  rv  b  e  violet 

j^/U ,  élytrts  UjTcs  ,  noins  ,  cvcc  h  bêrd 
Jou' ,  corccUt  un  peu  violet» 

II.  Carabe  embiouxllc. 

Aptlrc  ,  noir  ;  bordducorcdct  &  dts  élytrcs 
violet  ;  élytrcs  avec  trois  ranf^éis  di  points  en- 
Jbnciê. 

II.  Carabe  purpurin. 

Àptire ,  noir  ;  bord  du  corctUt  &  diS  élytrts 
violit  ;  élytrts firiécs. 

ij.  Carabe  bleu. 

Âptirc ,  noir^  avec  un  rtjl.t  viola  \  élytrts 
rabotcujts. 

14.  Cara  bs  efpagnol. 

Âpttn  ,  noir  ;  corcHtt  bleu  ;  élytrcs  ra- 
botiu/iS ,  dun  vert  doré. 

15.  Carabe  fplendide. 

Aptlrc^  vert  brillant  ;  élytrcs  lijfts^  avec 
les  bords  dorés, 

I  ^.  C  A  R  A  B  fi  dix- caches. 

jipîèrc  ,  noir  ;  élytrcs  avec  neuf  filions 
&  dix  petites  ta:his  uifoncées ,  blanches, 

17.  Carabe  fix  maculé. 

Aptère  ,•  noir  ;  corcelet  rétréci  poflérieurc' 
ment ,  borjè  de  bLmc  ;  élytrts  prt/^uejlriées  , 
avec  trois  taches  blanchis» 


éà 


I       iS.  C  A.  R  A  b  E  (îlloné. 

Aptère^  noir \  elytres  (ilïonnées  ^  avec 
bords  &  quatre  taches  enjcncées  ,  couverts  c 
duvet  blanc, 

19.  Carabe  alongé. 

Aptère^  noir  ;  corcelet  brun\  éhtres 
lonné^s  ,  avec  deux  petits  points  blancs. 

20.  C  A  R  A  B  B  languinanc. 

Aptère  ,  noir  \  corcelet  aminci  poflérieu 
ment  \  élytrcs  jalonnées  &  raboteufes, 

21.  C  A  R  abe  bigarré. 

Aptère  >  noir  ;  élytrcs  aplaties  ,  l/JJ 
avec  le  bord  Jinué  6f  des  points  blancs  , 
milieu. 

Z2.  Carabe  perle. 

Aptère  ,  noir  \  élytrcs  priées ,  ave:  ti 
rangées  de  points  enfoncés^  bi lobés. 

15.  Carabb  jardinier. 

Aptère  j  d*un  noir  bronzé  ;  élytrcs  avec  tr 
rangées  de  points  enfoncés ,  broniis, 

14.  Carabe  enfume. 

Aptère^  noir  ;  élytrcs  prefque  lijfis  ,  r 
râtres  ,  avec  trois  rangées  de  points  erjjn:i 

1^.  Carabe  campagnard. 

Aptère^  d'un  noir  cuivreux  ;  élytrts  pri 
avec  trois  rangées  de  points  enfoncés, 

16,  Carabe  calide. 

Aptère  ,  noir  ,  élytrcs  avec  des  pries  « 
nclées  ^  d  trois  rangées  de  points  enjjn*. 
dorés. 


Mi 
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C   A*^  R  A  B  E  S.  (  Infeftes.  ) 


tj*  C  ARAB  fi  reçus. 


jiptire  ;  élytrts  ftriézs  ,  coupées  à  leur  bafc^ 
verdâtres,  avec  trois  rangées  de  points  enfoncés, 

i8.  Carabe  de  Madère. 

Aptère  y  noir;  élytres  coupées  à  leur  bafe. 

i5>.  Carabe  rugueux. 

Aptirey  noir  ;    corcelet  arrondi'^   elytrcs 
avec  des  flries  raboteufes  &  despointsdorés, 

30.  Carabe  convexe. 

Aptère ,  noir ,  l/Jfiy  convexe)  corcelet  échan- 
cré  pofiérieurement. 

3.1.  Carabe  dore. 

Apttre  y  noir  en-deJTous  9  d'un  vert  doré  en- 
de£us  i  élytres  avec  de  larges  Ji lions  lijfes. 

31.  Carabb  fucural. 

Aptère  ;  élytres  Jlriées  ,  vertes  ,  avec  la  fu- 
ture dorée. 

3j.  Carabe  en  croiirant. 

Aptère  ,  noir;  corcelet  en  croijfant;  élytres 
priées. 

34.  Carabe  difforme. 

Aptère ,  noir  ;  corceltt  tranfvafaly  tronqué^ 
pojiérieunment  ;  élytres  ftriécs. 

35.  Carabe    granulé. 

Aptère ,  noirâtre  \  élytres  d*un  vert  bronzé  y 
firiées  ,  avec  des  points  élevés ,  oblongs. 

3(7.  C  ARAB  E  grillé. 

Aptère  ,  noirâtre  \  élytres  broniées  yjlriéesy 
avec  des  points  oblongs  ,  enfoncés ,  cuivreux. 


37.   Carabe  enchaîné. 

Aptère ,  verdâtre  en-defus;  élytres  avec  des 
points  élevés ,  oblongs  ,  entre  trois  lignes 
élevées* 

}8.  Carabe  pomcranîen. 

Cuivreux  en-dcjfus ,  noir  en  dejfous  \  élytres 
firiées ,  avec  trois  rangées  de  points  éUvés  , 
oblongs. 

39.  Carabe  a  côtes. 

Apttre  y  rioir  ;  élytres  avec  des  firies  gra- 
nulées. 

40.  Carabb  recourbé. 

Aptère  ,  noir;  bords  du  corcelet  arrondis^ 
recourbés  j  élytres  fillonnées  »  avec  deux  taches 
jaunes* 

41.  Carabe  anguleux. 

Aptère^  velu  >  noir;  corcelet  cannelé \  élytres 
fillonnées  9  avec  deux  bandes  jaunes  interrom- 
pues. 

42.  C  A  R  A  b  e  brillant. 

Aptère;  élytres  largement  fillonnées^  vertes^ 
avec  les  bords  dorés. 

4  ».  Carabe  inquidtcur. 

Ailé  ;  élytres  firiées ,  ({un  vertbronié  ^  avec 
trois  rangées  de  petits  points  enfoncés. 

44.  Carabe  fcruîaceur. 

Ailé\  élytres  firiées  y  vertes  ^  avec  trois  ran- 
gées de  petits  points  enfoncés;  corcelet  bleUj 
avec  les  bords  dorés. 

4  5*.   Carabe   réticulé. 

Ailéf  noir;  élytres  réticulées  y  d'un  vert 
broniéy  bords  du  corctUtvcrdâtres. 


Rr  X 


3>i 


CAR 


a  Cm  Tcit  Tont  gloutont ,  favant  fc  placct  à  mer- 
veille puuT  que  la  fruic  dc  leur  oianiiUG  pai  ;  ils 
bvem  iiuuvcr  le  nid  îles  proccHuiHiuirei  8c  t'y  é ta' 
blir.  Il  ne  m'ed  guiic  vriri  dc  défaire  un  ntd  dc 
ces  chenilles,  ""je  n'aie  rcnconué  iiuelifuc  ver  dc 
ceice  clp^'.c  ,  &  fuuvcni  j'y  en  ai  reuconiré  cinq 
à  lix.  I.a  li^  fciiv^ni  ^tlîurcfncni  manj^rr  autant 
<ju'i1t  v;u!i;:it  ;  il  n'y  a  pa<  île  joui  appaiemmcnc 
eii  chiciin  d'eux  ne  falFe  oeiir  un  bon  nombre  dc 
CCS  (hc.ihles  uu  dc  Iciits  cluylalidcs  ,  car  ilt  conti- 
nuent i  le  ccnir  dans  Icf  nidi  des  procedionDaircs  , 
fpics  >it('<lics  fc  luDt  mjijmatphùlces  en  chiyl'a- 
kJcs  ». 

«  Ce  ver  n'efl  pas  en  tout  tempt  préalïmcnt 
de  m;mc  coiilcut  ;  le  K-mps  où  il  pa:oii  d'un  plus 
bcju  R-r.i  ,  cit  cel;ii  oj  il  a  bcl'oin  de  manger  ,  ou 
au  .T.oins  irt'ui  ou  il  ne  sciï  pas  rallàlii  a  Ton  ffi. 
Quand  il  a  b.en  iTU:i;;r  ,  ({nand  il  s'c't ,  puur  al>^li 
iLci; ,  iiup  |;ui;dL-.  comme  il  lui  ariiv.-  louvent.  fa 
peau  di.  vient  rci.due  ,  fcs  anncaui  font  de  boite  s  , 
Ci  laillùnt  voir  du  brun  fur  le  corps  ,  &  du  Manc 
fut  It»  côté*.  A  fitrcc  Je  manger  il  le  met  quetquu- 
t'uif  diiii  i;n  étal  oû  fa  peau  paroi:  prc;c  à  ctctci  ; 
il  femble  piel'juc  éiouftc  :  aulfi  quoiqu'ils  foicut 
vit'i  Si  faii'uclics  dans  d'autrei  temps,  ils  felailTcnc 
prciid:c  .iIo:s&  mai.ici  comme  s'ils  tioîeni  morts; 
Ai  l'ai  luu\cn;  cru  qu'ils  l'ctoicnt,  ou  au  nioini 
qu'ils  cioiciic  moucani.  Mais  quand  Icui  digcllion 
éc>ji[  avanccc,  ii  qu'ils s'éroieac  vidés  ,  ils  commcn- 
f  lient  a  iè  moavoii  le  a  teptcnJtc  l'agilité  qui  leur 
eiiotJmaî'o. 

«  J'ai  vu  ouciqucfoit  les  plus  |;ros  de  cet  ven  , 
bien  punis  de  leur  gloutonncnc  :  lotrqu'elle  les 
«voit  nu^  bois  d  état  de  fc  pouvoir  icmucr  ,  ili 
croient  aiuquét  par  d'autres  veit  de  leur  elpècc, 
euurejïunct  Se.  allez  petits,  qui  leur  perf oient  le 
vcnitc  d;  les  mancoiem.  Rien  ne  mcitoit  cet  jeunes 
vcisdans  la  ndccilit^  d'en  venir  a  une  telle  barba- 
rie, ca:  ils  attaqu oient  li  ciucllcment  leurs  cama- 
tadct,  dans  dn  temps  où  les  cbcniltcs  ne  leur 
KiuquoicDt  pas  »,  • 


CAR 

Les  Cérabn  font  det  infectes  cits-aplei 
rencontre  très  -  fréquemment  dans  les  c 
dans  les  jardins,  courant  avec  beau:u.ip  < 
&  dc  célérité,  &  le  cachant  le  plus  foui 
la  terre  Bc  fuus  les  pictrcs.  La  plupart, 
grandes  efpèccs  fur-tout  .  cvi:ent  la  liEi». 
loricncque  la  nuit.  Ils  l'ont  très  vota.es.  Il 
rijreni  dc  larves  Je  chenilles  ,  &:  l'ujv, 
Tcklcs  parfaits ,  dort  lit  û  lailîilcni  a' 
grandes  S:  fortes  mâchuîre^  :  ils  rc  s'.'^'ari 
même  CBii'eut,  car  fouvint  ils  fc  d:to.i 
toyablcnicnt les  unslesaJttcs. 

Ces  iofedes  lépanJenc  une  o.leur  irt 
titsdéfaçréablc,  qui  approirlie  de  ce  !e  c 
&  d.  quelque  plante  vtnéneuû-.  Lot!.,-.!  on 
on  Vi'it  fortit  de  la  bou;he  ou  du-  rau'js 
qu;ur  d'un  vert  r.oiràTte  ,  trJï  .■;:;  Si  t: 
que  ,  ii  dont  l'odeur  elt  tlm  toite  f^  p 
trante  que  telle  que  l'i'j'iJ  l-:iir  io-]->. 
cieiis  avoient  ici;a;Ji  e^i  ti:!'.:ieî  ij.-.-r.i. 
fun  pont  les  biri.fs  qui  en  avaloien;  .;,■.: 
méî.-^  avec  1  herbe  dont  i.s  le  non:  :'i,ii: 
champs  &  dans  les  pr..-s,  lU  Ic(  emi  lu;!: 
JenSammcr  les  il  tcllinsd;  res  jrin:j.x, 
aciinionie  &  Ici^t  caul^ieii^,  C'oli  .^.■.::<; 
qualiié  maltaifante  qu'ils  k.ir  a^.'  ;  ;  ■ 
nom  dc  OuF'ffi',  Uu-nfi.t  ,  n  ju.  .;,u  l  ,  ■  , 
en  celui  de  Curjiut ,  dC-ligram  ù^w.  l  1 
P'*Hh,  des  infectes  ttis-dirt^;tens,  &  qui  i 
dc  maltaifant. 

Hippoctaie.  Pline,  <c  les  anciens  mrd.- 
iribuoicni  à  ces  infectes  une  venu  p<:u 
à  celle  des  Canibaiides.  Ils  en  faifoieni  u 
divcrfcsmalrfJi  »:  dj.ii  rhyJr..pilie  ,  Jiui 
nite,  &  fut-rouc  dai)!>  qu(:l.;:ii.«  niaL.l.es  a 
les  femmes  font  paît  eu!iirc.neiit  lueirei 
par  eiemple    la  fupprcill 


I  la 


IN 


queli]iieli>is  en  pclfaiics  ,  mil 
aioma  tiques. 
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CARABE. 

CARABUS.   Lis.   F ^  b. 

BUPRESTIS.      G   E    o    F    F. 

CARACTÈRES      GÉNÉRIQUES. 

Antennes   filiformes,  de  la  longueur  environ  de  la  moitié  du    corps. 


Bouche  munie 
dentées  j  de  de 


îe  d'une  lèvre   fupérieure  ,  de  deux  mandibules   gnndcs,  arquces , 
ux  mâchoires  cornées  j  d'une  lèvre  inférieure  ,  &:  ds  fix  aniennules. 


Yeux  un  peu  faillans  &  ronds. 
Corcelet  &  clycres  avec  un  rebord. 
Appendice  à  la  bafe  des  cuifles  poftérîeures. 

Cinq  articles  aux  tarfes,  prefque  filiformes-,  les  antérieurs   plus   larges 
autres,   tous  terminés  par  deux  crochets  forts  &  aigus. 


que  les 


ESPECES. 


I 


1.  Carabe  maxillaire. 

Aptère  ,  noir  ;  mandibuUs  avancées ,  de  la 
longuiur  de  la  tête  ;  corceUt  alongé ,  bilobé 
pojlérieuremcnt» 

2.  C  AR ABE-thoracîque. 

Aptère  ,  noir  ;  corcelet  avancé  ,  bilobé 
!  pofierieurement  ;  bords  diS  élytres  6r  du  cor" 
j  t\/c/  couverts  dun  duvet  blanchâtre, 

3.  Ca  r  a  be  frangé. 

Aptère,  noir\  corcelet  fimple y  en  cœur\ 
bords  du  corceht  &  d<s  élytres  couverts  d'un 
duvet  blanchâtre, 

^.  Carabe  immaculé. 

Aptère  ,  noir ,  /ans  taches  ;  corcelet  en 
coeur  fJiUmné  i  élytres  lijfes. 


5 .  Carabe  fix-taches* 

Aptère  ,  noir  ;  corcelet  avec  deux  taches  > 
élytres  avec  quatre  taches ,  couvertes  dun 
duvet  blanchâtre, 

(S.  C  A  R  A  b  E  fcabreux. 

Aptère  y  noir;  corps  raboteux,  violet; 
antennes  %'  pattes  noires. 

7.  Carabe  ténébroïde. 

Ailé  y  d*un  brun  noirâtre  ;  corceht  prefqut 
en  cœur\  élytres  jlriées,  avec  les  bords  ver- 
ddtres. 

8.  Carabe  chagriné. 

Aptère  ,  noir ,  opaque  \  élytres  chagrinées. 


lltfi.  fiut.  des  InfeUts.  Tom,  y. 


&t 


\ 


J«4 


Su'ue  dt  tlmroiuSionàVHi/Ioire  NatuttReies  InfeStsi 


.     CARABES.     (  Infetles.  ) 
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9.     (^  A  K   A  B  !;     Vaiîo'c, 

^^r'ii'c  ,  nnir;  clytres  r,vi:  des  points  vj- 

.10.  Ca  rv  b  e  violet 

^//^' ,  ély  en  s  liJTcs  ,  noins  ,  cv^f  /<  i#rJ 
doié  ,  corccUt  un  piu  vioLt» 

II.  Carabe  embrouille. 

Aptire  ,  noir  ;  bordducot.iLt  6*  dis  élytrcs 
vioht  \  élytris  avec  trois  ranf^écs  di  points  en- 
jbnciU 

II.  Carabe  purpurin. 

Aptire  »  noir\  bord  ducorctkt  &  dis  élytns 
viokt  ;  élytrtsfiriéis. 

ij.  Carabe  bleu. 

Aptlrt ,  noir ,  /ivre  i//2  rr/7i/  viola  \  élytres 
rabotiujis. 

i4«  Cara  bs  efpagnol. 

Aptère  ,  noir  ;  corttiit  bliu  ;  élytres  rd- 
botxuJiS  ,  dun  vert  doré. 

15.  Carabe  fplendide. 

Aptire^  vert  brillant  ;  élytres  Hjes^  avec 
les  bords  dorés. 

I  ^.  C  A  R  A  B  fi  dix  caches. 

Aptire  ,  noir  ;  élytres  avec  neuf  filions 
&  dix  petites  ta:his  i/ifincées  y  blancàis. 

17.  C  A  R  A  B  fi  fit  maculé. 

Aptire  ,•  noir  ;  corcelet  rétréci  poflérieure' 

rrnnt ,  borjé  de  bl-inc  \  é:\  très  prt/^uejlriéis  , 
avec  trois  tâches  blanchis. 


I       iS.  C  A.  R  A  B  E  ûlloné. 

Aptire^  noir \  élytres  fiUonnéiS ^    avic 
bords  &  quatn  taches  erjoncées  ,  couverts  d 
duvet  blanc. 

19.  Carabe  alongé. 

Aptire  ,  noir  ;  corcelet  brun  \  ély  très  / 
lonné^s  ,  avec  deux  pttits  points  blancs, 

20.  C  a  R  A  B  B  languillanc. 

Aptire  ,  noir\  corcelet  aminci  poflériiur 
ment  \  élytres  jillonnées  &  rabote uj'e s. 

21.  C  A  R  abe  bigarre. 

Aptire  ,  noir  ;  élytres  aplaties  ,  lijft,, 
avec  le  bord  Jinué  if  des  points  blancs ,  é 
milieu. 

Z2.  Carabe  perle. 

Aptire  ,  noir  \  élytres  /triées ,  avec  trc 
ranimées  de  points  enfoncés ,  bi lobés. 

15.  Carabb  jardinier. 

Aptire ,  d'un  noir  bronzé  ;  élytres  avec  tro 
rangées  de  points  enfoncés ,  broniés. 

14.  Carabe  enfume. 

Aptire^  noir  ;  élytres  prefque  lijfes  ,  n^ 
ritres  ,  avec  trois  ran^é:s  de  points  enjonses 

1^.  Carabe  campagnard. 

Aptire  ^d* un  noir  cuivreux  ;  élytres  pria 
avec  trois  rangées  de  points  enfoncés. 

16.  Carabe  caiide. 

Aptire  ,  noir  ;  élytres  avec  des  pries  Cf 
nclées ,  6*  trois  rangées  de  points  enjjnce 
dorés. 
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C   A-  R  A  B  E  S.  (  Infeftes.  ) 


27.  C  ARAB  fi  récus. 


yîptire  ;  éfytres  Jiriéis  ,  coupées  à  leur  bafe^ 
verdâtres,  avec  trois  rangées  de  points  enfoncés, 

i8.  Carabe  de  Madère. 

Aptère  ,  noir;  élytres  coupées  à  leur  bafe. 

i5>.  Carabe  rugueux. 

Aptère^  noir;    corcelet  arrondi  h   elytrcs 
avec  des  ftries  raboteufes  ù  des  point  s  dorés. 

30.  Carabe  convexe. 

Aptère ,  noir ,  lijfe^  convexe)  corcelet  échan- 
cré  poflérieurement. 

ji.  Carabe  dore. 

Aptère  ,  noïr  en-deffous  ,  d^un  vert  doré  en- 
dejfus  ;  élytres  avec  de  larges  filons  lifts. 

31.  Carabb  fucural. 

Aptère  ;  élytres  Jlriées  ,  vertes  ,  avec  la  fu- 
ture dorée. 

3}.  Carabe  en  crollFaiir. 

Aptire ,  noir  ;  corcelet  en  croijfant;  élytres 
priées. 

34.  Carabe  difforme. 


37.   Carabe  enchaîné. 

Aptère ,  verdatre  en-deffus;  élytres  avec  des 
points  élevés^  ob/ongs  ,  ent/e  trois  lignes 
élevées* 

}8.  Carabe  pomcranien. 

Cuivreux  en-defus ,  noir  en  defous  \  élytres 
firiées ,  avec  trois  rangées  de  points  élevés , 
oblongs. 

39.  Carabe  a  cotes. 

Aptère  9  noir;  élytres  avec  des  ftries  gra- 
nulées. 

40.  Carabb  recourbé. 

Aptère  i  noir;  bords  du  corcelet  arrondis  y 
recourbés  j  élytres  pilonnées  »  avec  deux  taches 
jaunes. 

41.  Carabe  anguleux. 

Aptère  y  velu  >  noir;  corcelet  cannelé 'y  élytres 
jillonnées  9  avec  deux  bandes  jaunes  interrom- 
pues. 

42.  Carabe  btiilânc. 

Aptère  ;  élytres  largement  fillonnées^  vertes^ 
avec  les  bords  dorés. 

4  ».  Carabe  inquidtcur. 


Aptère ,  noir  ;  corceltt  tranfverfaU  tronqué^        ^'^^  i  élytres  ftriécs  ,  Sun  vert  bronié ,  avec 
poftérieurement  ;  élytres  ftriées.  '     ^  ^       * 


35.  Carabe    granulé. 

Aptère ,  noirâtre  \  élytres  d*un  vert  bronié  y 
ftriées ,  avec  des  points  élevés  ,  oblongs. 

fâ.  C  ARAB  E  grillé. 

Aptère ,  noirâtre  \  élytres  bronzées ,  /triéeSj 
avec  des  points  oblongs  ,  enfoncés ,  cuivreux. 


trois  rangées  de  petits  points  enfoncés. 

44.  Carabe  fcru^aceur. 

Ailé\  élytres  ftriées  y  vertes  y  avec  trois  ran- 
gées de  petits  points  enfoncés;  corcelet  bleu  y 
avec  les  bords  dorés. 

4  5*.   Carabe   réticulé. 

Ailé  y  noir;  élytres  réticulées  y  d'un  vert 
bronié  \  bords  du  corceUtverdâtrcs. 
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CARABES.   (  Infcdes.  ) 


4^.  Carabe  fycaphante. 

AiU  ,  dun  noir  viola  \  élytrcsflriéiS  ,  dun 
'  ViTt  dLtc.  ^ 

47.  Carabe  retherchcur. 

Aptlre ,  /lo/r  ;  tords  du  coralit  arrondis  \ 
!  él\  tns  lijTiS ,  avec  tro:s  rcngéis  de  points  en- 
!  Jonsîs, 

48.  Car  abk  mufciicr. 

Àptèn  y  noir  ;  éUtrts  Itjfcs  ;  corakt  étroit  ; 
tCtc  étroitz ,  avancée, 

49.  Carabe  televé. 

A f tire;  bords  du  corceUt  arrondis  ^  rele- 
vés \  corps  noir  i  élytres  violettes. 

50.  Carabe  unicolor. 

Aptère  ;  bords  du  cnrcelet  arrondis ,  rele\'és  ; 
corps  noir  i  ély  tresftriées. 

yi.  Ca  rabe   Itirc. 

Ailé;    déprimé^   noir  ^  trhlijfc\  anijUs 
pojL'rieurs  du  corcelet  arrondis. 

51.  Carabe  Icucophcalme. 

A:U^  non  i  élytres  J!  ri  et  s  ;  corcelet  can- 
nelA 

55.  Carabe  parallclîpipède. 

Aptère  ,   noir  ;    corcelet    quarré ,    large  ; 
d^tres  Itjfes, 

j4.  Carabe  falij;iiiciix. 

Koir  \  corcelit  quarré^  Itjfe  \  élytresfiriées  ; 
antennes  brun: s. 

55.  Carabe  attélAboïdc, 

Ap!ir:  ,  noir  ;  cor.ilet  étrott  ;  tête  amincie 
I  polL'T :eura:ient  \ e!j  très  tronqu%cs  .pLonées. 


^C.  Carabe  cicîndcloïde. 

Aptère  ,  noir\  corcelet  aminci  p  ^tr:c:i\ 
ment  ;  élytres  ovales  ,  aphti.s  yj'en  u^tncu/c 
bordées  de  blanc. 

57.  Carabe  mouchetc. 

Aptère^  noir\  corcelet  en  nrwr,  bordé 
blanc  ;  élytres  ovales ,  avec  plujieurs  pair 
blancs. 

58.  Carabe  crilinéc. 

Aptère ,  noir  ;  corcelet  aminci  pofîérieui 
ment ^  bordé  de  blanc \  élytres  bLmchJtre, 
avec  Ij  future  &  une  ligne  noires. 

59.  Carabe  du  Cap. 

Noir  \  antennes  fauves ,  élytres  rouge Jtrt 
bordées  de  noir. 

60.  Carabe  obrus. 

Corcelet  v  élytres  noirâtres  \  tcte ,  antenr 
&  pattes  rouge,.' très. 

61.  C  A  R  A  be    flrlj. 

Noir;  bafe  d.i  curccht  jv:c  un  point  i 
funcé  de  chaque  côté  \  élytres  firiée^  ,  lîjj\ 
au  milieu. 

62.  Carabe  aranire. 

Fâle  \  éhtres  flriéis  ,  avec  deLX  tsc' 
noires  ,  au  milieu. 

6}.  Carabe  fabloner.x. 

Pi:le  ;  tite  n.^:re\  élytres  Jlrie^s^  anc  l 
!  grande  tache  n^^tre, 

6\.  Carabe  aplati. 

VM:  ;  élytres  ftriêes  ,  avec  deux  bjn, 
ondées ,  noires. 
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CARABES.  (  Infedkes.  ) 


dj.  Carabe  agricole. 

Tris-noir;  élytrts  avec  trois  lignes  ton 
gitudinalcs ,  éUvéa. 

s 

(>6.  Carabe  effacé, 

Nr,ir\  corciïei  en  cœur  ^  bordé ^Je  blanc  \ 
élytrcs  avec  des  lignes  &  le  bord  blancs  ,  peu 
marques, 

57.  Carabe  ruficorne. 

Noir  ;  élytres  Jlriées  ,  lijfes  \  antennes  & 
pattes  fauves, 

68.  Car  a  b  e  bîcolor. 

Noir  en-JeJpus  ,  ferrugineux  en-  dejfous  ; 
antennes  6*  pattes  fauves. 

6().  Carabe  flavicorne. 

Noir  5  bords  du  corcelet ,  antennes  &  pattes 
jaunâtres,  » 

70.  Carabe  brun* 

Noir  ;  antennes  &  pattes  d*un  brun  de 
poix  ',  élytres  Jlriées» 

71.  Carabe  fémoral.. 

Tête  6/  corcelet  d^un  vert  bronzé  ;  élytres 
JlriéiSf  obfcure^  ;   cuijfes  fauves. 


72,  C  A  R  A  B  E  velouté. 

Noir  y  f oyeux  \  titc  bronzée  ,  luifante, 

73.  Carabe  parefleux. 

Noir ,  convexe  ;  corcelet  avec  un  point 
enfoncé  de  chaque  côté poflérieurementy  cuijfes 
fauves» 


74.  Carabe  bînoté. 

Noir  ^  tête  avec  deux  petits  points  rouges  j 
anttnnzs  jaunes  ,  à  leur  bafe. 

75.  Carabe  interrompu. 

Noir\  corcelet  arrondi  pojtérieurement^fé- 
paré  de  l'abdo^nenpar  un  étranglement. 

76.  Carabe  uni. 

Corcelet   arrondi  \   corps  fauve;    élytres 
avec  deux  bandes  noires. 

77.  Carabe  américain* 

Noir  \  corcelet ,  antennes  &  pattes  ferru- 


gineux. 


78.  Carabe  faftigié. 

Ferrugineux  ;  élytres  &  abdomen  noirs. 

.  79.  Carabe  occidental. 

j4iîé  ;  tfte  &  corcelet  étroits ,  d'an  brun 
ferrugineux  ;  élytres  JillonnéeSj  duti  noir 
bleuâtre. 

80-  Carabe  latéral. 

Noir  ;  corCekt  &  bord  des  élytres  firrugi^ 

neux. 

Si,  Carabe  fumanr. 

Ferrugineux  s    élytres  Jlriées  ,    ^un  noir 

bleuâtre. 

Si.  Carabe  pétard.  ' 

Téte^  corcelet  &  pattes  ferrugineux  \  éfytres 
flriées  ,  noires» 

85.  Carabe  bimaculé. 

■ 

Noir  ;  tête  jaune  \  élytres  Jlriées  ,  avec  un 
point  à  la  bafc^^  une^aaJe  interrompue  ^ 
jaunes. 


■■■«»■ 
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84.  Carabe  (ix-puftules. 

Fauvi  \    élytrti   noires^  avec  fix  taches 
fduvts. 

85.  Carabe  livide. 

Corcclet  ^  pattes  ferrugineux  \    élytrts 
noires  y  avec  Us  bords  latéraux  livides. 

%6.  Carabe  aigu. 

Noir;  élytres    aiguës   à  leur  extrémité^ 
avec  deux  taches  bla»iches  fur  cnaque. 

87.  Carabe  fpinibarbe. 

Corcclet  arrondi  ;  corps  bleuâtre  ;  touche  » 
antennes  f^  pattes  Jauvis. 

88.  Carabe  bupredoïde. 

Noir;  tUe  enfoncée;  antenn:sferrugineufes\ 
pattes  brunes, 

89.  Carabe  foyeux. 

Ailé  9  noir  \  tête ,  corcelet  b  élytres  et  un 
noir  brillant;  antennes  &  pattes  fauves. 

90.  Carabe  pi'icorne. 

Corc:Ut  .irrondi  ;  élytres flriées  ,  ave:  trois 
\  points  cnjoncés  ;  antennes  velues  à  leurbcfe. 

91.  C  A  R  A  B  E  bleui  rc. 

D'un  noir  bleu.Ure;  antennes  noires ,  rou- 
giiUrcs  a  l:ur  baje. 

«;  I.  C  A  II  A  B  E  favonnier. 

Noir\  bordf-du  Corel  t  &  dts  e!\trcs  rou 
gj/.tns  ;  anten.'tfs  S' patti>  ptUcs, 


9).  Carabe  agréable. 

D'un  vert  bronzé  \  corcelet  quatre  ^  avec 
deux  petites  lignes  enfoncées  de  chaque  coté 
pofiérieurement  ;  élytres  flriées» 

94.  Carabe  charmant. 

D'un  noir  bleuâtre  en-dejfous  \  tête  b  cor- 
celet  d'un  vert  bleuâtre;  élytres  liffa,  d'un  vert 
doré. 

9J.  Carabe  africain. 

Noir  ;  antennes  &  pattes  fauves  ;  élytres 
lijfes. 

tf6.  C  AR  abb  auaL 

Tite  b  corcclet  dun  vert  bronzé  ;  élytres 
ftriées  ,  noirâtres ,  avec  une  tache pofiéri cure, 
f.nuée  ifauvu 

97»  Carabe  penfjlvaia 

Tefiacé  \  tite  obfcurt  \  élytres  flriées. 

98.  Carabe  cuivreux. 

Bron\é  ;  antennes  noires  ^  rougeâtres  à  leur 
bafe  ;  pattes  &  deffous  du  corps  noirs, 

99.  Carabe  bourreau. 

Aili\  d'un  vert  bronjS  ;  a.",  te  nues  &  pattes 
fiuvcs  ;  corctlet  étroit, 

100.  C  A  R  A  B  E  vulgaire. 

D*i:n  noir  bronzé  ;  antennes ,  pattes  &  dtf 
fous  du  corps  noirs, 

io(.  Carabe  azuré. 

Bhu  ;  antennes  f/  pattes  rouge  très  ;  élytres 

flriJcs, 
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CARABES.   (Infeûes.) 


idi.  Carabe  ^rychroctphale. 

Noi'r  ;  têu  fauve  ,•  antennes  6f  pattes /aunes. 
105.  Caka  be  large. 

Noir  y  élytres  firiées  \  corcelet  large  ;  an- 
tennes  &  pattes  d*un  àrun  firrugineux, 

104.  Carabe  quadricolor. 

Noir  ;  tite  &  corcelet  cuivreux,  élytres  d'un 
noir  bleuâtre^ jlriées  ;  antennes  &  pattes  fauves. 

105.  Carabe  agrefte. 

Noir  î  antennes  b  pattes  fauves  ;  élytres 
priées  ,  foyeufcs  ,  dun  noir  ùroriié. 

106.  Carabe  abdominal. 

Noir  \  antennes  ,   difque  de  F  abdomen  & 
pattes  firrugineux» 

107.  Carabe  linéoîe. 

Ferrugineux  ;  corcelet  prefque  égal  ;  élytres 
avec  une  petite  ligne  noire, 

108.  Carabe  ferrugineux. 

Ferrugineux  ;  élytres  Jiriées  ,  plus  obf cures. 

109.  Carabe  pâle. 

Pâle ,  fans  taches  *,  élytres  priées. 
I  lo.  Carabe  poice-Iune. 

Ferrugineux  \  abdomen  noir  \  élytres  avec 
une  grande  tache  noire, 

III.  Carabe   multipondué. 

Bronzé  ;  élytres  couvertes  de  beaucoup  de 
points  enfoncés. 


\\i.  Carabe  poincs-oblongs. 

Noir  ;  élytres  priées  ^  coanrtes  de  beau- 
coup de  points  enfoncés. 

iij.  Carabe  bronzé. 

Ferrugineux\  corcelet  &  élytres  bronzés; 
élytres  ftriéis. 

114.  Carabe  nigricorne. 

Noir;  corcelet  cuivreux;  élytres flriéts, 
vertes  ;  pattes  brunes, 

1:5.  Carabe  (ix-poincs. 

Noir\  tête  &  corcelet  verts;  élytres  cui- 
vreufes ,  avec  fix  points  enfoncés. 

Il 6.  Carabe  rural. 

D'un  vert  brillant  \  élytres  firiées^  avec 
trois  points  enfoncés;  bords  des  élytres  & 
pattes  fauves. 


*    / 


117.  Carabe  margînc 

Noir;  élytres  vertes^  avec  les  bords  teftacés; 
pattes  jaunes. 

11 8.  Carabe  ceint. 

Obfcur  *5  tête  6r  corcelet  d*un  vert  bronié  ; 
bord  des  élytres  6r  pattes  pâles, 

119.  Carabe  bifafcic. 

Tête   &  corcelet  fauves;  élytres  faunes , 
avec  deux  bandes  noires, 

» 

120.  Carabe  crimaculé. 

Noirâtre  \  élytres flriées  ,  avec  deux  taches 
&  (extrémité  tepacé:s. 


I 
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Sttkc  de  rinerodaSlcn  à  FHi/ioire  Naturelle  des  InfeBal 


CARABES.    (Infeacs.) 


III.  Carabe    pillîpède. 


Noir  ;  cnrcsîit  crrcnii  ;  bord  du  corotUti 
des  élytns   ù  pattes  pâUs, 

m.  Carabe  borde. 

Tête  ù'corcf  Ut  verts,  Bord/s  de  jaune  élytrcs 
p'i.cs  ,  avec  le  future  &  trois  bandes  ondées  , 
courtes  9  vertes. 

1^3.  Carabe  bilinéé. 

Ferrr^in:ux  \  cotceîet ,  futurt  des  élytres 
&  li^nz  lo-'igituditule^  noirs. 

I       1x4.  C  A  R  A  D  E  échelon. 

T:[f,7c/\  corcel  t  avec  deux  mies  noires  \ 
élytrcs  avec  une  tache  futurale  ^de.itée. 

115.  C  A  R  A  B  B  nitidu^e. 

Noir  \  élytres  Jun  noir  bUu'itre  ,  avec  les 
bords  extérieurs  Sun  vert  doré. 

1x5.  Caraes   mclanocc'pliale. 

Noir;  corcelet  ît  pattes  ferrugineux  \  élytres 
Itfes. 

117.  Carabe  rc:e- bleue. 

C.  rcelet  & pattis ferrugineux \  ttte  ^  élytres 
blfc.s, 

i.S.  C  ARABE  ruficolle. 

Corcelit  preffue  en  carur^  frrugineux  ; 
éStrcs  tn^nju'éest  fnc.s  ,  v:rtcs  ;  tête  noire. 

120   Carabe  amcihy ftc. 

BLu  ,  tête^  corcelet  cuivreux  ,  brillons. 

130.  Carabe  finucux. 


fmtée^  au  milieu  ,  &  un  point  à  fextrér 


nous. 


CorceUt   arrondi  ^  noir  ^    L.Cr.r.*;  ( 
pal  s  ,  awc  un:  lar^je  bjr:J:  no.r<  ^  J;. 
Notr  i  élytres  ferrugineufeSy(t\'ec  une  tache  \  la  future. 


151.  Carabe  grand-croix. 

Corselet  rrronJi  ^  riu^^  ;  élj  frc:>  tr.^n{ 
ro'uij.s  ,  avec  une  croix  r.oir:. 

131.   C  A  B  A  b  E    Hïyc, 

Ccrc:ht  rebcrdé,  fruv:  ;  él^  très  no 
avec  une  liuie  lon*][ituJ.njle  >  blan:/::. 

I}).  Caka  be  turclc]'je. 

Corcelet  arrondi ,  fiuve  ;   éf\  tr::,  m. 
avec  une  t  ich:  en  croijjant ,  d*un  jjLf:: 
à  la  bafe  extérieure. 

1} 4. Carabe  hcmorrhoïJal. 

Corcelet pref que nrroniU^^  ronjcUrc;  él 
noires  ,  avec  Vextrémité fiave. 

ij).  Carabe  picipcJe. 

Noir,  luifant\  corcel: t  arrondie  é. 
Jfri/.s^  noiiùtres;  pjttcs  d'un  Itli::  J 
gtn:ux. 

1^6.  Carabe  ?gile, 

Fauve  ;  corcelet  arrondi  \  éh  tns  6  , 
run  noirs, 

137.  Carabe  petlce  croix. 

Noir;  corcelet  ûfrtinii^J.yjv:,  é 
fajv:s  ,  avec  la  future  &  L/:e  lary^:  J 
fauves. 

138.  Carabe  en  faurjir. 


Suite  de  flntfotbtSiM  à  tBiftoîre  KattihUe  des  Infiâesi 
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JC  A  R  A  B  E  S.    (Infeâes.) 


139.  Carabe  germain. 

Noir  ;  tétt  &  pattes  ttftacits  ;  élytrts  tefla- 
céts ,  àvîc  uni  grande  tache  pofiérieure ,  v/o- 
Ictte. 

140.^  Carabe  prompt. 

Noirâtre  ;  antennes  &  pattes  piles  ;  éfytres 
ftriées ,  très  obtufes^ 

141.  Carabe  roufsacre» 

Ferrugineux  ;  corcelet  arrondi  ;  partit  fu- 
périeure  de  la  tête  b  anus  noirs. 

141.  Carabe  verdelet. 

D\un  vert  bronié\  élytres  firrugineufes  , 
avec  une  grande  tache  arrondie  ,  commune , 
dun  noir  bronié, 

143.  Carabe  bipuftulé. 

Corcelet  arrondi  ^  noir  ^  pubcf cents  élytres 
noires ,  avec  deux  grandes  taches  rougeâtres 
fur  chaque. 

144.  Carabb  équinoxial. 

Jaune  ;  corcelet  en  cœur;  élytres  noirâtres , 
avec  deux  taches  jaunes  fur  chaque. 

I4f.  C  AR  a  B  E  Janulé» 

Corcelet  arrondi ,  fauves  élytres  jaunes^ 
avec  trois  taches  noires  fur  chaque. 

1^6.  Carabe  vert. 

Noir;  tête  &  corcelet  d*un  vert  bronzé \ 
élytres  rougeâtres ,  avec  une  grande  tache  com- 
mune f  pojtérieurey  noire. 

147-  Carabe  écuvier. 

Corcelet  y  antennes  &  pattes  ferrugineux  ; 
élytres  noirâtres  ,  avec  labafe  h  le  bord  exté- 
rieur ferrugineux. 


148.  Carabe  méridien. 

Noir  ;  bafe  des  élytres  &  pattes  tefiacées. 

149.  Carabb  empreint. 

Noir  ;  corcelet  ferrugineux,  obfcur;  élytres 
grisâtres  ,  avec  une  ligne  longitudinale  9 
noire. 

I  jo.  Carabe  faicié. 

Ferrugineux  ;  élytres  avec  une  bande  noire, 

151.  Carabe  quadrimaculé. 


Corcelet  ferrugineux  ^gUbre  ^  ély/resobf"' 
cures  ,  noirâtres  ,  avec  deux  taches  blanches', 
fur  chaque. 

I 

I 

151.  Carabe  quadripudulé.  I 

Tite  ferrugineufe  \  corcelet  noir\  élytres, 
noires^  avec  deux  taches  jaunes  fur  chaque.\ 


153. Carabe  quadrimoucheté. 


Corcelet  arrondi ,    noir\   élytres   noires  ,f 
avec  deux  taches  pâles  fur  chaque. 

I  ^4«  C  AR  A  b  E  brûlé.  * 

^^  \ 

Corcelet  noirâtre  ;  élytres  obfcures  1  avec^ 
deux  bandes  iun  brun  ferrugineux.  î 

155.  Carabe  dorfal. 

Corcelet  arrondi  ,  noir  ;  élytres  pâles ,  avec- 
une  grande  tache  noire  ^  au  milieu. 

a 

156.  Carabe  tète- noire.  ! 

Corcelet  arrondi  ^fauvz  \  tite  noire  ;  élytres- 
obtufes ,  teftacées. 


MiJI.  Nat.  tnfèctess  Tom.  y\ 
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Suite  it  tlnintkSim  à  CWfioire  Naturelle  det  InfiBa: 


C  A  R  A  ] 

■  J'y.  Ca  R  A  B.E  bimouchetj. 

CoTctUt  arrondi  ,  bron{é;  Hytrei  noires , 
av€c  ont  tJcAt  â  ttxtrémité ,  pâle 

158.  C  A  RABi  lefticé. 

Tin  (t  coretUt  f%rrttgineux  ;  ifytrti  ttfia- 
cétt,  liffit. 

I5<).  Carabe  racourd. 

Corctkt  arrondi ,  fiuvc  ;  éfytrts  coartts , 
ufiae/et. 

lâ'o.  Carabb  biponâué. 

BroM{é;  antennti   noirts  ;  j'amies  pela  1 
efytrtt  tftc  Jtax  poils  points  uifoncis. 


E  S.   (Iiifeftes.) 

ifii.  C  A  R  A  B  s  connexe. 

Noir  ;  ilytrtt  ufiacAs ,  avtc  la  futar 
U  iori  poff&ieur  aoirs  ;  pattes  fawts. 

\Gz.  Carabe  ré[rcci. 

CoTcetit  cylindrique ,  d'un  vert  hleaSi 
ilytrti  tepacées ,  avec  textrimitinoirt. 

16).   Carabe   tronqué. 

Noir  en-dejfbus  ■,  d'un  noir  ironj^  tn-dejj 
extrémité  dei  tiytrei  un  peu  tronquée. 

16^.   Carabi    oâoRiïcuIé. 

Noir  ;  pattes  fauves  ;  éiy  très  priées ,  ù 
huit  taches  pdla. 


car: 

T.  CaaaVE  maxillaire* 
Carabus  maxîUofus. 

.Carmhus  apterus  ater ,  manSbulîs  ex/ertisiongi- 
ùmne  capids ,  th9racc  poftice  prodidlo  biloho.  Ene. 
«Ht  Aifi.  nat.  des  inf.  Carabe.  PU  8.  fig.  90. 

Carahus  maxîllofus.  FaB,  Sp,  inf*tom.  i.  pag, 
a>S.  «•.  I. — Mant.  inf.  tom.  1,  p,  154.  «°.  i. 
'  Carabus  maxillofus  apterus,  ater  thorace  pojlice 
produMo  biloho  urdcoUre.  ÏHUNB.  Nov.  fpec,  inf, 
4.  pag.  69. 
VoET.  Coleopt.  tab.  19,  fg.  47,  48- 
FassL.  jircfùv.  inf  %.  tab.  47.  fig»  J. 
Carahus  maxillofus.  LiN.  5y/f.   naX.    Idit.    15. 

n  cft  crès*grand  &  entlàremcDt  noir.  Les  taaa- 
dibulcs  font  grandes^  arquées^  pointues:  il  y  en 
a  ordinaireoienc  une  plus  grande  que  l'autre.  La 
tôtc  cft  inégalement  enfoncée  en  deflusj  elle  eft 
aflcz  grande.  La  lèvre  fupérieiurc  eft  grande  & 
arrondie.  Le  corcclet  eft  en  cœur ,  enfoncé  au  mi- 
ficu  de  la  partie  fupérieure ,  crès-avancé  &  bilobé 
poftérictirement.  L'écuiTon  eft  petit  &  triangulaire. 
Les  élycrcs  font  réunies  >  ovales  &  bordées. 

L'aatre  feze  a  les  manc^ibules  moins  grandes»  & 
l'aTancement  poftérieur  du  corcelet  beaucoup  moins 
pind. 

B  fe  trouve  au  cap  de  Bonne-Efpérance. 

i.  Carabe  thoracique. 
Cawlabus  thoracicus. 

€ûrahus  apterus  ater  ^  thorace  poftice  produHo 
Klobo  :  iateribus  elytroruHtque  margrnibus  albo  vil" 
kft.  Fab.  Mant.  inf  tom,  i,  p.  19^.  n\  1. 

Carabus  thoraeicus,  Thunb.  Nov.  fp.  inf  dijf.  4. 
fâg.69.  fig.  81. 

lUESL.  Arckiv,  inf  8.  t*b.  J^j.^g,   2. 

Carabes  thoraeicus.  LrN.  Syft.  nat.  edit,  13. 
pag^  i960. 

B  eft  de  la  erandcnr  du  précédent.  Les  mandi- 
bdes  font  grandes,  un  peu  plus  longues  que  la  tête, 
injoées.  Le  coips  eft  noir.  Le  corcelet  eft  prefqu'en 
cceot  >  un  peu  dilaté  antérieurement  ,  avec  les 
côtés  arrondis ,  enfoncis&  couverts  d*un  duvet  blan- 
ckkrç;  il  cft  avancé  poftérieurcment  fur  les  élytrcs 
&  il  eft  bi^abé.  Les  élytres  font  convexes  ,  réunies, 
avec  tout  fe  bord  extérieur  couvert  d'un  duvet  blan- 
châtre. 

II  fc  trouve  au  Cap  de  Bonnc-Efpérance. 


j.  Carabe  frangé. 

CAfiABUS  jimbriatus. 

Carabus  apterus,  thorace  cordato  fimplici  latè^ 
rihÊs  elytrorumque  mar^inibus  albo  tomentofis.  Ent, 
«-  hlft.  nat,  des  inf  Carabe.  PL  i»  /^-  J» 


CAR 
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Carabus  fîmbrîatus  :  apterus  ,  ater  thorace  pm^ 
plici  Iateribus  elytrorumque  marginibus  albo  tomen" 
tofis.  Thunb.  tiov.  fp.  inf  dijf.  4.  pa^.  70. 
k^  85. 

Il  redemble  entièrement  au  précédeiit ,  dont  il 
ne  diffière  quo  par  la  forme  du  corcelet.  Le  corps 
eft  noir.  La  lèvre  fupérieure  eft  grande,  arrondie. 
Les  mandibules  font  arquées,  uoidentées  vers  leur 
bafe ,  prefque  audl  grandes  que  la  tête.  La  tête  cft 
grande ,  inégale  à  (a  partie  fupérieure.  Le  corcelet 
eft  en  cœur,  aminci  poftérieuiement,  fî^loné  à  fa 
partie  fupérieure ,  marqué  d'une  grande  tache  d'un 
blanc  jaunâtre  de  chaque  côté.  Les  élytres  font 
lifles,  réunies,  convexes,  ovales,  noires,  avec  tout 
le  bord  extérieur  d  un  blanc  jaunâtre.  Les  jambes 
font  légèrement  épineufes. 

Il  fc  trouve  au  cap  de  Bonne-£fpéi;ancc. 

4.  Carabe  immaculé. 

Carabus  immaculatus,  ^ 

Carabus  apterus  ater^  imntaculàtus  ,  thorace  eôTM 
dato  fulcato ,  elytris  Uvibus. 

Carabus  agilis  apterus  ,  ater,  immaculatus ,  tho^ 
race  poftice  rotundato  fulcato.  Thvub.  Nov,  fp,  inf* 
diff,  4.  pag.  70. 

Il  reflemble  entièrement  ,  pour  la  forme  &  la 
grandeur  au  Carabe  frangé  \  mais  il  eft  tout  noir  , 
(ans  taches.  Le  corcelet  cft  en  cœur  ,  un  peu  moins 
dilaté  que  celui  du  précédent. 

Il  fe  trouve  au  cap  de  Bonnc-Efpérance. 

5.  Carabe  fîx- taches. 
Cara3VS  fexguttaïus. 

Corabus  apterus  ater^  thorace  maculis  duabus  i 
elytris  quatuor  aUfo  tomentofis.  Ent.  ou  hift.  nat., 
des  inf  Carabe.  PI.  1 ,  fig.  6. 

Carabus  fexgutcatus  apterus ,  thorace  poftice  anguj'^ 
tato  ,  elytris  iâvibus  a  tris  ,  punilis  duobus  grifeis» 
Fab.  Syft.  ênt.  pag.  i\6.  n*.  4. — Sp.  inf  tom.  f« 
pag.  500.  n^.  6. —  Mant.  inf  tom,  i,  pag.  19  j^ 
n<*.   10. 

Carabus  fexguttatus.  Thunb.  Nov.  fp,  inf  dijfl 

4  P^g*  7^' fis-  84- 

Carabus  fexguttatus.  Ltn.   Syft,   nat.  \edii    i;«  * 
pag.  196s. 

Il  cft  de  la  grandeur  du  Carabe  thoracique.   La 
tctc  eft  noire ,  aflcz  grande ,  un  peu  inégale  «à-  fa  •*' 
partie  fupérieure.  Le  corcelet  eft  prcfquc  e^ /cœur , 
un  peu  (îiloné  à  fa  partie  fupérieure  ,  noir  ,  avec  t 
les  côtés  couverts  d'un  duvet  blanchâtre.  Les. élytres^  ^ 
font  Hlfcs  ,    réunies,   noires,  avec  demf  g'randcs 
taches  formées   par  un  duvet  blanchâtrc.Le  dcifoUs 
I  du  corps  &  les  pattes  font  noirs        .  . 
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I4.  Cakarc  cfpagnol. 

Cab^amus  hifpanus, 

CarahiLs  apttrus  n^gtr ,  ihorace  cyanto ,  efyiris 
fugofis  aurtis,  Ent.  ou  hif,  nat.  dts  inf.  Carabb. 

Xamhus  hifpamus.  Fab.  Mant.  inf.  tom,  1.  pag. 
lyf.  no,  g. 

Il  rcflcmblc  pour  la  forme  U  la  graiulcar  au  Ca- 
rabe bleu.  Let  anccnnes  font  noires.  La  tcce  eft  d*un 
noir  violet.  Le  corcelct  ed  violet ,  un  peu  figuré 
en  ocrur,  finement  pointillé  >  avec  une  ligne  longi* 
tudioalc  enfoncée.  LeI  élytres  font  un  peu  raboceufrs, 
d'une  couleur  verte  dor^e  ,  très-brillante  »  avec  Us 
borda  iA'un  rouge  cuivreux.  Le  deilbus  du  corps  eil 
noir.  Les  patres  font  d'un  noir  violer. 

Il  fe  trouve  dans  les  provinces  méridionales  de 
la  France. 

\$.  Carabe  fplendide. 

Camlmbu»  fpUndtns*. 

CaraSiu  opteras  viriiis  ni  tins  «  elytrU  létvHus^ 
margîne  aurtp.  Ent.  ou  hift,  nat,  dts  inf.  Carabe, 

Pi.  i./i:.  *. 

Il  rcfTcmble  un  peu  au  Carabe  cfpagnoL  Les 
antennes  (ont  noires*  La  tète  eft  vene.  Le'corccler 
eft jprefqae  en  coeur»  d'ân.vcR  doré  »  avec  les  bords 
Ijiéâax  docéf  »  flc  une  ligna  longitudinale  an  odlieu.. 
Les  élycres  font  liflcs ,  réunies  »  d'un  vert  doré 
brillant»  avec  les  bords  dorés.  Le  defTous  du 
corps  eft  noir.  Les  pattctifont  d*ttn  noir  un  peu 
vcrdâtre. 

li  fe  trouve  dans  les  provinces  méridionales  de  le 
France. 

i^.  Carabe  dix-raches. 

Ca/labos  dicemguttatus. 

Caraius  apterus  ater ,  colïïoptris  movim  fulcatis 
punBisque  decem  alhis.  Eat,  ou  hijl,  nat.  des  inf. 
Carabe.  Pi.  x.  fig.  if.  &  pi.  8.  fig.  i$.c. 

Caracas  dtcemguttatus.  Lin.  Syfi.  nat.  pag.  66$, 
«o,  10. '^Mujl  Lud.  air,  pag.  96, 

Car  abus  dccemguttatu«  apttrus  ,  ikorjce  an^uflato 
ater  »  coieoptrié  no^'tm  fuicatis  puncit/que  dt^em 
albis.  Fab.  Syfi.  ent.  pag.  ij^.  n*.  j. —  6>.  inf, 
tom,  \.  p.ig.   i^y.  «**.  %.'^Mant.inf,tom,  i.pag, 

Qtrabtis  alboguttarus  aptents  ntger^  e  (y  tris  fui- 
eaiis  tkifrace^iU  rta<uiis  niveis,  Dlc*  Mem.  tom,  7. 
pag.  6x^  n<».  II.  pi.  46.  fig.  I  j.  16. 

Carabe  à  tacites  hianciies  non  ailé,  noir,  à  étuis  | 
canclé\  ,  à  taches  trcs-blanchcs  fur  le  corcclcc  5c  ics  . 
étitts.  Dec*  Ib.  1 


CAR 

Carahus  deccmguttatus  apterus  ater,  eoùoperfs 
navem  fuicatis  ,  punfiis  decem  albis.  Vulf.  Inf 
top.  pag.  11.  tab.  î.fig.  ij. 

VoET.  ColeOft.  tab,  39.  fig.  46. 

Il  eft  très-noir  &  luifant.  Les  mandibules  (bot 
grandes  &  arc]uées.  La  tête  eft  grofTe  »  aufll  large 
que  le  corcelct ,  ioégalc  à  fa  partie  fupérieurc.  Le 
corcelet  eft  rebordé»  en  caur»  pointillé»  8c  mar- 
Quc  d  une  ligne  longiiudinalc  enfoncée.  Les  élytres 
font  réunies  ;  elles'  ont  neuf  filions  Se  dix  points 
enfoncés  »  couverts  d'un  duvet  blanc. 

Cet  infecte  varie.  Les  taches  blancbes  font  quel- 
quefois moins  nombreufcs  6c  fouvenc  entièrcmcac 
effacées.        ^ 

Il  fe  trouve  aa  cap  de  Bonne-£fpérancc« 

17.  Carabe  fix-maculé. 

CAKAMtrt  fexmaculatus» 

Carabus  apterus  ater^  thorace  pofiize  angufiatof 
margine  aibù  ;  eiytris  fubfiriatis  :  maculis  tribus 
albis,  Fab.  Mant.  inf  tom.  i.  pag,  196.  no^  1 1. 

n  eft  prefqac  une  fois  plus  petit  que  le  Carabe 
fix-taches.  Les  antennes  font  noires  »  couvertes  fupé* 
rieurement  d'un  léger  duvet  blanchâtre.  Le  corcelet 
eft  noir  »  en  ccnir  >  aminci  poftéiiearement  »  marqué 
d'une  liane  longitudinale  à  fa  pariie  fupérieure ,  avec 
les  bords  latéraux  couverts  d'un  duvet  blanchâtre  ^ 
nterrompu  au  milieu.  Les  clycics  font  prtfque  ftnées» 
oires  »  avec  une  grande  tache  à  la  bafè  ,  une  aune 
u-dclà  du  milieu  »  9l  une  troifîème  vers  Textrémiré  » 
rmées  par  un  duvet  blanchâtre  :  le  bord  extérieur 
eft  couvert ,  un  peu  au-delà  du  milieu  «  de  ce  duvet 
blanchâtre. 

.11  fe  rroQve  en  Barbarie. 


x8.  Carabe  fîlloné. 

Cahabus  fulcatus . 

Carabus  optera  f;  niger^  e!y  tri  s  fuicatis  ,  ma:ul:s 
quatuor  imprtjfis  morginibusque  albo  villofis.  Eat^ 
ou  kifi.  nat.  Mxinf  Carabe.  F/,  t.  fig.  97. 

Il  rcflenfblcj  pour  la  forme  8c  la  grandeur,  au 
Carabe  dix-taches.  Lfs  antennes  font  noires^  l^gcre* 
ment  rouvertes  d'un  duvet  cendre.  La  tîcc  eft  noire 
Se  inégale.  Le  corcelet  eft  en  ccrur,  aminci  pofté» 
rieurement  «  noir,  avec  les  borJ«  !a:craiix  couvcriB 
d'un  duvet  blanchâtre*.  Les  eh  trcs  font  r».Lir:c5, 
fîllonées  ,  rK«irc$  ,  avec  deux  taches  fu:  chaouc  ,  en* 
foncées,  formées  par  un  duvet  blanchJrre  :  Ic^  bord* 
extérKurs  font  couvcris  ilu  même  duvvc'  le  dotlbtff 
du  corps  èc  les  pattes  l'ont  noirs. 

II  fc  trouve   au  ^in^çT'»! .  d*o«  il  a   éré  envoya 
par  M.  Koullilloo  »  chirurgien  au;or  de  la  compaga 
du  Scnégal. 
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19.  Carabe  alqngé. 

Cawlabus  elongatus. 

Carahus  apte  rus  ,  thorace  pofiîce  attenuatOy  elytris 
fklcatu  ^  miculis  dualus  grffeis  remotis,  Ent.  ou 
kifi.  nat.  des  inf,  Carabs.  PL  ^-fig^  ^07. 

Carahus  quadrîgutratus.  Fab.  Syft.  en  t.  pag  ij^. 
«•.  J.— S^;  inf,  toin,  i.  p.  }.  n^.  7, — Muntinf, 
tam.   I.  pag*  19S.  a",  ii. 

CtfivJiLr  elongacas  apterus  elongatus  nigcr^  tko- 
rtce  cordato  anguiato ,  abdomine  ovali ,  elytris  pro- 
fkadt  fuUatis,  Deg.  Mem.  tom.  7.  pag,  616.  /z°.  ix. 

Carabe  alongé  non-ailé  alongé  noir,  à  corcelec 
anguIaLc  en  cccur ,  à  corps  ovale  &  à  étuis  pro- 
fiuciésncnc  fîlloncs.  Dec.  Ib, 

Yosr.  Coleopt.  tab.  38.  fig,  45. 

• 

Il  varie  beancoup  par  la  grandeur.  Les  ancenucs 
(bot  noires  »  couvertes  à  leur  bafe  fupérieure ,  d'un 
doTcc  cendré.  La  tête  e(l  noire  ^  marquée  a  fa  parcie 
fDpétiteure,  de  trois  élévations  longitudinales»  une 
ao  milieu  ,  une  autre  de  chaque  côté  au-delTuf  des 
ycQi.  Le  corcelet  cft  en  cccur,  aminci  podcrieure- 
nearemenc,  marqué  d*une  ligne  longitudinale  enfon- 
cée» à  fil  partie  fupérieure  ;  1!  ell  abn  rouge  brun, 
aTcc  un  petit  point  blanc  de  chaque  côié.  Les  ély très 
iboc  réunies  Seront  chacune  quatre  larges  iUions, 
dans  chacun  defqucls  on  apperçoît  une  petite  ligne 
bog^tudinale  élevée  ;  ces  filions  font  couverts  a  un 
léger-diiTet  ceadré  que  Tinfcâe  perd  en  vieiîliflant. 
Os  af  perçoit  un  pcdt  point  blanc  à  la  bafe  latérale, 
&  un  autre  vers  reztrémité. 

N90S  avons  changé  le  nom  de  cet  infeâe^  parce 
fu'il  eicnt  domné  à  un  autre. 

Il  (e  croove  au  cap  de  Bonne-£(pérancc« 

zo.  Carabb  languiflant. 

CjiKABUS  tabidus. 

CarahiU  apterus  ,  tkorace  poftice  anguftato  ,  ater, 
^fytris  rugojfo  fuicatis.  Eu.  ou  kifi^  nat    des  inf. 

CkRABE      PI.  I.  fig.  17 

Carahus  tahidus,  Fab.  S^fi.Ent,  pag.  157.  /xo,  6. 
—  ^/.  inf.  tom,  I.  pag.  joo.  n^»  l.^Mant.  \nf 
som,  I.  fag,   ij6   n\  i  J. 

Caracas  rabiiiu^  ;  apte' us  ,  ate*-  elytris  oBo-ful^ 
catis  fumi  tehrugofis  pojiict.  fi^ifiofts.THVHh.  Nov, 
b.   i-if-   dijf.  4.   ',ag,  70. 

VOET.  LoUopt    tab.  38.)^.  44* 

n  eft  deux  fois  plu<î  petit  que  le  Carabe  dîx- 
lacfacs.  Le  antennes  U  tout  le  corps  font  nots,  l'at-'s 
ttcbes  Le  corcelec  elt  en  cœur,  étroir  pohéncurc- 
Bicnt  rebordé ,  avec  deux  élévarions  longinidmaies. 
.  Les  élytres  ont  chacune  trois  lignes  élevées ,  îiiFes^, 
$Btrc   Ic^ucUcs    fc  troave  on  fiUon   rabocciu^^ 
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divtfé  par  une  ligne  longitudinale  peu*  élevée.  Sous 
les  élytres  il  n  y  a  point  d*ailes.      .  '   ... 

Il  fe  trouve  au  cap  de  Boone-Efpéiraûce. 

ir.  Carabe  bigarré. 
CjiKABUS  variegatus, 

Carjbus  apterus  ater^  elytris  planis  Isvibus,  Miir- 
gine  fi.iuato- punHîfquc  difci  albis.  Fab.  Sp,  inf.  app. 
pag.   501,  —  Maat.  inf.  tom.  x.  p.  1^6.  il**»  14. 

Cidridela,  Forsk.  Icon,  tab.  x^  fig.  A* 

It  eft  de  grandeur  moyenne.  Les  antennes  font 
noires  ,  avec  lec  yeux  teftacés.  Le  corcelet  eft  prcf- 
quc  en  cœur  noir  ,  avec  le  bord  laféral  blanchâtre. 
Les  ^ly tics  font  réunies,  applaries,  liAes,  avec  le 
bord  laté.al  doublement  finuc ,  blanc,  &,cfn<|:poÛKS 
blancs  fur  cbacutéJytre.Le  deâous  do  corps  cA  noir. 

Il  fe  trouve  dans  l'Orient. 

11.  Carabe  perlé. 

Cak.ibus  gemmacus.    ^ 

Carabus  apterus  nî^tr ,  elytris  firlatîsj  pun3îs 
£nâis  hilobis  excavaits  eriplici  ferie.  Ent.  ouhifi. 
nat.  des  inf  Carabe.  PL  3.  fig.  30. 

Carabus  gemmatus.  Fab.  Sp.inf  tom.i.p.  500  n*. 
^.  ^^Mant.  inf.  tom,  i.p.  1^6,  «*.  i  y. 

Carabus  ftriatus  apterus  nlger ,  elytris  ftriaêit 
margine  vlolaceis  f  punUis  aurais  excavatis  triplai 
ferie.DjLQ.  Mém.  tom.  4,  pag.  ^o.  «**.  j.  pL    3, 

fis-  i- 

.  Carabe  noir  k  points  4o''ts.y  non- ailé  ,  noir,  à 
étuis  bordés  de  violet  .iSc  à  nnc&  canclures ,  avec 
trois   rangs  de  pomts  concaves  dorés.  Deg.  ib.  < 

Carabus  hortenfis.  Schrank.  Enum.  inf.  aufir. 
ri^.  389. 

YOET.  Coleept.  tah.  i^j.Jig.  3  y. 

Les  antennes  fojnt  noires.  La  tête  cfl, noire.  Le 
corcelet  cft  prefque  en  cœur ,  noir,  avec  les  bords 
latéraux  quelquefois  d'un  no  r  viclct.  Les  élytres 
ont  des  ftries  très-fines ,  très-rapprochées ,  &  trois 
rangées  de  points  enfoncés ,  cuivreux  ;  eHes  font 
noires,  avec  le  bord  ex:éneur  d'un  noir  violet.  Le 
dcilbus  du  corps  &  les  pattes  font  noirs. 

Cet  infecle  a  te  confondu  avec  le  Carabe 
jardinier^  dont  il  àiSitc  cependant  par  les  ftries  des 
éiyires.  ^ 

Il   fe  trouve  en  Europe. 
13.  Carabe  jardinier* 
Cam.4BUs  hortenfis, 

Carabus  apterus  ,  elytris  punîlis  éndis  excavatU 
triplici  ferie. 
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Carabus  kontnps.  Lin,  Syf.  nat.  p.  i6\.  a**  |. 
^^Fatui.puc.  «**.  78}. 

Cornus  bonenfis  apterus  niger  ^  tiytrU  UviBus , 
punSis  éfieis  excavatîs  tripUci  ftrie,  Fab.  Syft.  ent, 
p.  H7.  «•.  7.  —  Sp,  Inf.  tom,  I.  p,  joo.  ««,  xo. 
'^Mant.  inf.  tom,  i.  ^.  if  ^.  n®.  li. 

Ceramhyx  purpurta  punâata.  Rai.  /ii/I  ^tfjr,  ^^. 
•••  2. 

LfST.  Mm.  tah.  8./f.4. 
St&oem.  au,  nidros.^.p.  40T. ftf^,  ^.j^.  7. 
ScH AiFf.  /j^ii.  in/I  ra^.  r  !•  /^.  1. 
VosT.  Colcopt.  ué.  \j*fe*  )|. 
BeRGSTR.  NomeiuL  l.  w.  lo.fg.  4.  ;• 

Il  reflcmUe  un  peu  au  précédent.  Les  antennes  font 
noiret  â  leur  bâte  »  noirâtres  à  leur  extrémité.  La 
tète  cft  tK>ire.  Le  corcelet  eft  d'un  noir  un  peu  bron- 
zé  ,-avec  les^>ords  latéraux  un  peu  Tîolcts.  Les  élj- 
t:cs  n'ont  pas  des  (Iries  régulières ,  comme  Tefpèce 
précédente  ;  mais  elles  paroili'cnt ,  à  la  loupe  ,  un 
peu  chagrinées  ;  elles  font  d*un  noir  un  peu  bronzé» 
avec  trois  rangées  de  points  enfoncés  >  un  peu  cui- 
vreux ,  jc  le  \tori  latéral  d*nn  noir  violet.  LedelFous 
^  corps  Se  les  pattes  font  noirs. 

U  fe  troBve  au  nord  de  l'Europe ,  en  Suifle. 

14.  Carabi  enfumé. 
Carahis  tâdaiiu. 

m 

Carakus  aptems  niger  ,  efytris  fu^Uviius  Mlis  : 
pmtSis  excavatis  triplici  ftrie.  Eni,  ou  hifi,  nai.des 
m/.  Carabe.  PL  ^.>^.  ^f- 

C^rabits  tédaiia.  Fab.  Mont,  inftom.  x.p.  19^, 

it*».  17. 

Il  ell  un  peu  plus  petit  que  le  C^^aht  jardinier. 
Les  antennes  font  noires.  La  tète  eft  noire.  Le 
eorcelet  eft  noir  «  prefqu'en  cœur,  anguleux  pofté* 

•  rieurement ,  prefauc  chagriné ,  avec  une  ligne  lon- 
gitudinale peu  enh)ncce.  L'éculTun  eft  noir  5:  crian* 
guUire.  Les  éljrtres  font  binnes.  prefque  liffes  ou 
fans  ftnes  bien  marquées  ,   avec  trois  rangées  de 

•  points  enfoncés ,  de  la  coulenr  des  élycres  x  la  future 
eft  noire.  Le  deilbus  du  corps  &  les  pattes  font 
noirs. 

Il  fc  trouve  dans  l'Amérique  fepccncriocale. 

2f.  Carabe  campagnard. 
ÇjAfûkus  arvtr.^s, 

C^rahms  apterus  nigro-cuprtvs  ^  ilytfis  firiëtis  : 
psnSis  txcavMÎs  trif^i  fcrie,  Fab.  Mont,  inf, 
tom.  I.  p,  19  f.  il*.  18. 

Voit.  Ca/ro^r.  tab.  ^7.  fg.   54. 

II  relTemble  au  Caraht  jardinier ,  ma's  il  eft  un 
peu  plus  petit.  Les  antennes  font  noiics.  La  tête 
le  le  corcelet  font  d'un  noir  cuivreux.  Lesélytres 
font  nottâtres  »  avec  le  bord  ezténenr^lc  trois  rangées 
de  poiaa  enfonces,  cuivteux. 
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Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

1^.  Carabi  calide. 
CxtiAMUs  calidiu. 

Caracas  apttrus  nigtr ,  eiytris  ernmt^^êriéiif 
punSifqui  aurtis  ixcavatis  tripiici  Jirit.  Émt.  om, 
hifi.  nat,  dts  inf  Cakab%.  Pi,  4./^.  45* 

Carahus  eatidus.  Taê,  Syfi.  ent,p,i^y,i^'  t.^ 
Spec,  inf  tam„  i.  /.  )Oo.  n\  11.  «•-•  Mâtu.  imf. 
tom.  i,p,  ifj,  n^„i$. 

Il  reflcmble  un  peu ,  pour  la  ferme  8c  la  grandeur, 
au  Carake  jardinier.  Les  antennes  font  noire?^  brunes 
à  leur  extrémité.  La  tète  eft  noire.  Le  corcelet  eft 
noir  ,  avec  une  ligne  longitudinale  enfoncée  ;  il 
eft  prefque  en  coeur  ,  &  un  peu  finué  poftérieu* 
rement.  Lccufibn  eft  noir  &  petit.  Les  élytres  font 
noires,  un  peu  bronzées,  régulièrement  ftriécs,  avec 
ks  Aries  légèrement  crénelées  ,  8c  trois  rangées 
longitudinales  de  points  enfoncés  ,  ronds  «  cuivreux, 
brilTans.  Le  deflous  du  corps  8c  \ç%  pattes  kmi 
noirs. 

U  fe  trouve  dans  fAmécique  méridionale. 

17.  Carabe  rétus.  ^ 

Cûtahus  rttufus. 

Carabes  apttrus ,  tlytris  firîatis  virefctntihms  ; 
punQis  antis  excavatis  triplici  ftrit  ,  àafi  ^ntmfis. 

Caraèus  rttufus.  Fab.  Syfi,  tnt,  p»  i^j.-it^.  9.  — 
Sptc,  inf  tom.  1.  p,  ^00.  n9,  i&,— A&ixr.  inf 
tom,  i,p>  197.  n^,  10. 

Il  rcfTcmblc  au  faraht  fcrutateur.  Les  iftteones 
font  noires.  La  tcte  eft  d'un  noir  bronzé.  Le 
corcelet  eft  en  cœur  ,  bronzé ,  avec  une  ligne  lon- 
gitudinale enfoncée  ,  8c  un  enfoncement  de  chaqse 
côté  du  bord  poil é rieur.  L'écuflon  eft  noirâtre  8c  ' 
triangulaire.  Les  élytres  font  bronzces  ,  un  pea 
verdâtres  ,  ftriccs ,  avec  trois  rangées  de  points  en* 
foncés  cuivreux  fur  chaque  ,  formés  par  limerrup- 
tion  d'une  ligne  ékvce.  Le  dcifous  du  corps  8c  les 
pactes  font  noirs. 

Il  fc  trouve  vers  les  bords  de  la  mer ,  au  pays  dci 
Patagoos. 

18.  Carabe  de  Madère. 

Carahus  Maderà . 

Carahus  apttrus  attr ,  tlytris  ha  fi  rttMtfis.  Ent,  9tk 
hifi,  nat,  dts  inf  Carabe.  Pi,  -j.fg,  74» 

Carahus  Madera,  ÏAM.Syfi,  tnt,  p,  1^7.  Ji*.  lo* 
'^Sptcinf  tom.x.p,  joi.  «**•  \\.''^Mant.  ioftcttu 
1.  f.  191.  n^.  11. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Carabe  inquifiteur  { 
aiaîs  les  élyues  lont  un  peu  motoi  larges.  Tout  k 
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mcpt  eft  noir.  Le  corcelcc  eft  en  cœur ,  avec  une 
iigoc  longkadinale  enfoncée  ,  très-peu  niarc|nëe  . 
Se  une  impreilion  de  chaque  côté  de  la  partie  poft6- 
ricure.  L'ecufTon  cfl  petit  &  triangulaire.  Les  ély- 
très  ont  des  ftties  peu  marquées ,  dans  lerquelies 
il  y  a  des  points  enfoncés  :  on  remarque  »  par  le 
moyen  de  la  loupe ,  de  petites  lignes  cnfencécf  , 
tranfTerfales  ,  d'une  ftrie  à  l'autre  ,  &  uois  rangées 
de  petits,  points  enfoncés ,  verdatres, 

U  fe  trouve  dans  Tiflc  de  Madère. 

±9.  Car  Al  I  mgveiiz. 

Cakabus  rugofus» 

'  Carahts  apttrus  nigtr^  thorace  rotundato  ^  tly^ 
trisfiriis  nigofis  atomifque  aureis .  DiG,  Inf.tom,  j, 

h  <*7-  «o-  »  3  •  P^'  47-  fig'  »• 

Il  a  environ  an  pouce  de  long.  Tout  le  corps  eft 
nmr.  Le  corcclct  eft  rebordé  ,  prefque  arrondi.  Les 
âytres  ont  un  grand  nombre  de  lignes  longitudinales, 
fermées  par  de,  petits  tubercules  très-rapprochés  »  & 
^cclques  points  enfoncés ,  petits ,  d'un  vert  doré. 

Il  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

30.  Carabe  convexe. 
CAtiAuvs  convexus. 

^  Carabus  apttrus  cenvexus  ater  Uvts ,  thorace  pof 
tke  emarginato.  Fab.  Syft.  ent,  p.  ij  8.  n*.  11.  — 
Sp.  inf.  tom.  i.^.  301.  «•.  14, —  Mant»  iaf,  tom.  i, 

p.  157.  lfO«  XI. 

Carahus    coavexus.  Lin.    Syfi..  nat.    idU.    13. 

JU£SL.  Archiv.  înf.  ^.  tah.  l^.fig.  1. 

Il  reflcmble  au  Carabe  violet.  Tout  le  corps 
eft  noir.  Le  corcelet  eft  échancré  poftérieurement. 
Les  élyues  font  lifles,  convexes. 

11  £c  trouve  en  Allemagne. 

"31.  Carabe  doré. 

Cajlamus  auratus. 

Carabus  apterus  ,  efyttis  porcatis  :  flrîîs  fulcîfque 
lâvibus  inauratis.Ent,  ou  kifi,  nat,  des  inf.  Carabe. 
W.  s . pg.  ji.a.b.c. 

Carabus  auratus,  hlK.  Syft.  nat,  p.  669,  /:•.  7;  — 
Taan^  /arc.  /i°,  yZ6. 

Carahus  auratus  ,  elytris  auratis  fulcatis ,  anten- 
nis pedibusquerufis,lAB,Syfi.ent,p,i^S,  n^.  il. — 
Sptc,  inf,  tom.  I . p.  3  o  1 .  /i  .  1 5 . —  Mant,  inf.  tom,  i . 

Bttpreftls  vîridis  ,  elytris  obtufe  fulcatis ,  non 
ptaiBatis  ,  peiihus  antennifque  ferrugiaeis,  Geoff. 
imf.  tom.  !./>.  141.  n^,  2.  Pl.\,Jig,  5. 

Jx   Euprefte  doré    èc  fiUoné  à   larges  bandes. 
Hijfi.  Nos.  des  InfeO^s.  Tom.  K, 
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Carabus   fulcatus  apterus  viridi*ânêOS  nltidus  ,^ 
antennis  pedibufyue  ru^^  abdomiae  nigro  ,  efytris 
fulcatis.  Dec.  Mém.  inf,  tom,  4* p.  io4.iiû,  I./v.  17. 
fig*  xo. 

Carabe  JUlonné ,  non-ailé  ,  d'un  vert  cuivreux  ; 
luifant ,  à  antennes  &  pattes  roufles ,  à  ventre  noir 
&  à  étuis  à  profondes  canclures.  Dec.  ib, 

Cerambyx  dorfo  in  longas  fugulas  divifo  omnium 
pulckerrima*  Raj.  inf  p.  96,  feSt,  6,  n^,  6* 

ScHAEFF.  Tcon,  inf  tab,  io%.  fig,  |. 
VOET.  Coieopt,  tab.  %6.fig,  x^. 
BERGSTR.Nomen^/.  i.tab^  ^^'fi*  ^*  9: 
Carabus  auratus»  Schranr.  Ènum.  inf  aufir^ 

Buprefiis  nitens,  Fourc.  Ent.  par,  i.  pàg.  4.0^ 
«•.  X. 

Carabus  auratus,  Vill.  Ent.  tom.  x.  pag^  3^o« 
/ï°.  7. 

Les  antennes  font  rougeâtres  à  lent  bafe ,  noirâ- 
tres à  leur  extrémité.  Les  mandibules  &  les  anten- 
nules  font  rougeâtres ,  avec  Textrémité  d'un  brun 
noir.  La  tête  eft  verte.  Le  corcelet  ^ft  un  peu  ea 
cœur ,  marqué  à  fa  partie  fupérieure  ,  d'une  petite 
ligne  enfoncées  il  eft  vert  doré  ,  avec  les  rebords 
cuivreux.  Les  élytres  font  réunies  >  jîiarquées  de 
trois  larges  filions  ;  elles  font  d'un  vert  doré , 
avec  les  oords  latéraux  cuivreux.  Ledeïïous  du  corps 
eft  noir.  Les  jambes  font  rougeâtres  »  avec  les  lârles 
noirs. 

Il  fe  trouve  dans  prefque  toute  l'Europe^  dans  les 
champs  y  dans*  les  jardins.  U  eft  très-commun  aux 
environs  de  Paris. 

31.  Carabe  futuraL 

Carabus  futuralb. 

Carabus  apterus  ,  elytris  ftriatis  viridibus  ;  futura 
aurea.  Ent,  ou  kift.  nat,  des  inf   Carabe.  PL  6. 

Carabus  futur alis,  'JEk'b.  Syfi.  ent,  /».  1 3  8 .  n^.  1 3  .— 
Spec,  inf  tom,  1,  p.  301.  n®.  i^.  —  Mant, inf  tom,  i. 
/?.i^7.«°.  24. 

n  refTemble  au  Carabe  efpagnol»  mais  il  eft  plus 
petit.  Les  ajitenncs  font  noirâtres ,  obfcurcs  «  avec 
les  qua^re  premiers  articles  ferrugineux  bruns.  La 
tête  eft  verte.  Le  corcelet  eft  en  cœur ,  vert ,  avec 
les  bords  extérieurs  dorés  >  il  eft  l^èrement  ra- 
boteux ,  &  il  a  une  ligne  longitudinale  peu  enfon- 
cée. L'écuflon  eft  verc  &  triangulaire.  Les  élytres 
font  ftriécs ,  vertes  ,  avec  la  future  &  le  bord  ex* 
téricur  dorés.  Le  de/Tous  du  corcelet  &  la  poitrine 
font  verts  bronzés.  L'abdomen  eft  noirâtre,  bron« 
zé.  Les  pattes  font  fcrrugineufes  ,  brunes^  avec  les 
tarfes  noirs. 


U  fc  trouve  dans  la  terre  de  feu. 
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jfjo  CAR 

j } .  CiRiri  eo  croUIkat 

C^nàus  apttrms  attr ,  tkofaa  lunato^  tîytrii 
ftfimiê.  Thuns.  Nop.  fp.  inf,  ëiff.  4*f.  71.  J%.  %6, 

€mMims  Unutatiu.  LfN.  Syfi*  nai^  €dit%  l|. 
pag.  1^67. 

li  ^11  <k  II  grUitor  (lu  ftfÀfàf  ttbiet ,  mais  il 
•ft  plus  large  4c  ^lus  (Uprtmé.  Les  maâ<hbQles  font 
avancées  »  un  peu  plus  eottrreS  a«c  k  tète.  La  téce 
cfl  obloDÇuc  y  mygale.  La  IcTré  lapérktirt  eft  avan- 
cée 4c  cncièfe.  Le  corcelet  eft  en  croiiraâc  »  coaveie  , 
rebordé  1  lUIe  »  arrondi  polUrieuremeat  1  fôf  are  des 
élycres  par  un  petit  efpace.  Lci  élvcrcs  font  réunies  1 
conveies  »  arrondies  ,  marquées  ^e  neuf  ftries ,  fans 
poinrs  enfoncés.  Les  cuiircs  font  grolles  \  ks  jambes 
antérieures  font  arm  es  d'cpincs  fortes.  Tout  le 
corps  eft  noir  y  gUbre. 

Je  n*ai  point  vu  cet  infcâ;  ,mais  d'après  la  fi- 
gure U  la  defcripdon  de  M.  Thunberg,  je  crois 
qu'il  appartient  au  genre  Scarire. 

Il  fc  trouve  as  Cap  de  Bonnc-Efpérance. 

)4.  Cakaii  difforme. 

CaXamvs  diffJrtnis% 

Cûtahtts  apttrus  aitr ,  tho'^act  tranfvtrfo  roftice 
truncato ,  tiytris  firiatis.  ThuMI.  hiav.  fp,  inf, 
dif^^P^lx- 

Carahui  difformis.  LiN.  Sjfi.  nat  edit,  i  j.  pag» 
19^7- 

Il  reflcmbie  ,  pour  la  forme  &  la  grandeur  ,  au 
Cdrabt  jardinier.  Tout  le  corps  cil  noir.  La  técc 
eil  pius  étroite  cjuc  le  corcelet.  Les  antennes  font 
filiformes.  Sx  corcelet  eft  aulTi  large  que  les  élytres , 
coupi  antcricurement  »  reborde  ,  convexe ,  couvert 
de  petits  points  enfoncés ,  qui  le  rendent  un  peu 
ra^>otcuz.  Les  élytres  font  réunies  ,  convexes^  ar- 
rondies,  reborJccs^  légèrement  ftri^es,  &  couvertes 
de  points  élevés  ,  qui  les  rendent  un  peu  rabo- 
te ii;cs.  Le  dcilous  du  corps  a  des  points  enfoncés. 

11   fc  trouve  en  Afi^ue. 
)f.  CakaBi  granulé. 

Carjhus  apuru*  nigricjns  ,  e/ytni  âne:i  finëth 
inwjtBis  punHis  ei€Va:is  /onguudindl.Bus,  Em  ou 
hift,  diS  inf.  Carabe,  f'/.  1.  fi^;.  10.  a,  b. 

Carahus  granahtus.  Tab.  Syft,  ent.  psg,  2,58. 
«•.  14.  — ,  Af».  !«/.  tvm.  I.  pdg.  joi.  n**.  17.  — 
Mnnt,  inf,  tom.  %,p,  1^7.  n*.   ij. 

Cûrahus  grinulatut  apttrus  ,  /  ytrii  lonçtud'na- 
M:t'  cvnvtxt  pu/i^j/./.  LlM.  Syji,  jm/»  p,  6dY.  — 
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BupHfib  tiigàr ,  r(ytni  énêh , 
firîmfqMi.  GEorr.  hf,  t9M.  !•  f.  141.  n***  ]> 
Le  Buprefte  galonné.  GiOf r.  Ik 

Buprtfiis  totus  violactia  ^  tfytris  ccmvt. 
fis  firiatifyuc.  GiOf  f .  Ik* 

Carâbus  fuhdpterus  fmpré  viridi^êiteus  ,  fiiou  «i* 
gtrifytrii  mhenuiis  ehngatis trip/ici  ordime  t  pUêiê 
iicvaùs.  Dko.  Mém.  têm^  4.  /nf.  98.  «*•  t. 

Carabe  k  priais  ecmvexts ,  non-aîlé ,  «Tiiii  rtn 
bionzé^  oblciu  en-delTus  8e  noir  en-dedooi,  à 
trois  rangs  de  tubercules  akmgét  fur  kt  toiU  ,  Ci* 
parés  par  des  arêtes.  Dec.  H. 

Caraiêu  gréuiulatus.  5uLZ«   Hifi.   inf.  ué.    7* 

Se  H  A 17  F.  Icon.inf,  uh.  18.  fg.  é. 

VO£T.  CeUopt,  ta&,  )7./^.  )i« 

Céiraku  granuiatus,  Bibgstii.  NomeiuL  f  •  taê, 

Ca^ahui  granuUtus.  ScoP.  Eut.  cam,  11^.  xi\. 
Carahus  kontnfis,  PoD.  A/k/I  gtéc.  p,  4^  • 

Carabus  granuiatus.  Schxank.  Enum.  inf.ofufr. 
Buprtfiis  granuiatus.  FoURC.  Eat.  par.  i./.  41. 
Curjbus  granuiatus.  Vill.  Ent.  tom.  |«  pag.  155. 

Les  anteimes  font  noires.  La  tète  eft  bronzée  » 
avec  les  mandibules  8c  les  antcnnules  noires.  Le  cor- 
celet eft  prefque  en  cœur  ,  coupé  antérieurement , 
écluncré  pofté.ieurcment ,  marqué  au  milieu  »  d'une 
petite  ligne  longirudmalc  enfoncée  ^  il  eft  bronzé  » 
un  peu  cuivreux  ,  avec  les  bords  latéraux  cuivreux. 
Les  élytres  font  bronzées  ,  un  peu  citivreufes;  elles 
ont  trois  rangées  longitudinales  de  points  élevéf , 
oblongs ,  féparécs  par  trots  lignes  ,  dont  l'une  plus 
élevée  &  mieux  marquée  Le  deflbus  du  corps  8c 
les  pattes  (ont  noirs. 

Cet  infccle  n*a  point  d'ailes ,  quoiqse  les  élytres 
foient  ordinairement  féparées • 

On  trouve  quelquefois  une  variété  ècctC^rabt, 
dont  la  couleur  eft  d'un  violet  foncé ,  on  peu  plus 
clair  au  bord  des  élvtres  8t  du  corcelet ,  nuis  d'ail- 
leurs parfaucment  Icmblable  a  l'mfeâe  que  nuui 
venons  de  décrire. 

Il  fe  trouve  dans  ptcfque  toute  l'Europe. 

^6.  Carabe  grillé. 

Citrubus  clatraïus. 

Carabus  af  férus  mgricans ,  e'ytrs  aneis  ftnatis 
imter/eeiis  funâîs  excavatis  auffeis.  Eni.  9n  àâfL 
nat.  dit  inf.  Caaabx.  Pi.  J.  fg»  $$• 


C  A  K 

Carmhus  cUtraius.  Fab.  Syft.  ent.  p.  t\%.  «®.  f  ç. 

T*  Sp.  hf*  tom.  K/?.  joi,  ;j^.  1^. — Mant.  inf, 
tom.  i,p,  i^j,  ««^  25. 

Çarahas  cluractu  apterus  Ktgrlcans  >  flytri^  A^ih 
porcatis  inti/jeHis  punUis  excavatis  longtti^iUaalîffUS. 
I^iM.  Syft.  4iat.  pag.  669,  /i«.  5.  ftti/.i.  yie^. 
ii\  781. 

11  reflèmble  aa  Carabe  granulé ,  maïs  îl  cft  on 
pra  plus  pcdc  Les  antennes  font  noires.  La  tête 
ti\  noire.  Le  corcelet  eft  prcfqiic  en  coeur ,  bronzé. 
Les  élytres  font  bronzées  :  elles  ont  des  llrics  éle- 
vées ,  3c  entre  chaque,  ftriç,  des  points  obloogs 
élevés  ,  entre  lefquels  on  appcrçoic  àt%  points  en- 
fbncésy  aiTez  grands.  JLe  deflbus  du  ço^-ps  ficfcs  pattes 
font  noirs. 

Il  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe. 

37»  Carabe  enchaîné. 
Caëlamvs  tattnulatvs, 

C^rabus  apterusvirffcens  ,  eiytrit  ftriatis  lineîf- 
^jit  tnhus  punSuto^eUvatis.  Ent.  eu  kift.  nat.  des 
in/ Carabe.  Pi.  j  fig'^9* 

Carabus  catcnulatus.  Scop.  Ent.  cafn.    n^.  kÇ^.  ' 
Carabus  cacenulacus  elytris  porcatis  ^  feriebus  in 
finçulo  tribus  punâorum   elevatorum  y    intermediis 
finis  elevatis  fcalrts.  Schrank.  Enum.  inf.  auftr, 
p^.  20-.  «^  550. 

Ca^'abuf  catenulatus  tiyens  porcatis  :  punSorum 
êitvatontm  tripL  ciferit  tribus  ftriis  tUvatis  fcabrtùf- 
culîs    decuffata.  Lin.   Syft.  nat.  edit.  ij.p.  1^68. 

Carabus  catenulatus.  Vill.  Ent.  tom.  i.  p,  .3^3. 


»•.  14. 


Il  eft  de  la  grandeur  do  Carabe  granulé.  Les  an- 
tennes font,  noires  Le  corcelet  eft  écbancré  anié- 
tieurcment  &  porté  loircmcnt.  Il  cft  d'iin  vert  foncé, 
marqué  d'une  peti  e  ligne  longitudinale  enfoncée. 
Les  élyties  font  d  un  vert  foncé  ;  elles  ont  trois 
rangées  longitudinales  de  points  élevés ,  oblongs  , 
entre  Icfquelles  on  apperçoit  trois  lignes  longitudi- 
nales, élevées,  égales.  Le  dcifous  du  corps  dcl  es 
patres  font  noirs.  ~ 

Il  varie  par  les  couleurs  :  la  tête ,  le  corcelet  & 
les  élytres  font  1.  un  noir  violet.  La  couleur  de 
tout  le  corps  pft  quelquefois  noire  ,  ayipc  les  ély- 
rrcs  verdatres  à  l'extrémité. 

Il  fe  trouve  aui  environs  de  Lyop ,  en  ÂjleiQar 
gne ,   en  Suiâe. 

|f .  Carabe  poméranien. 

Cakabus  pomeranus. 

Carabes  atpreufi  ft^tus  nigtr  ,  elytris  ^^ufaûm 

^aiis ..-  pmSofwn  lUvatofnm  fme^  tripUçi^  Lm. 

Syft.  nai.  tait.  Ij.f.  i^6%. 


CAR  3ji 

FUESL.  ArchÎM.  Inf.  6.  p.  lit.  «®.  16. 

il  refrcniblc  au  Carabe  gr^mulé.  Lfil  ^qtennc^ 
font  noires.  Le  dedus  du  corps  sft  cuivr^m:.  ]Lf| 
élytres  ont  des  lignes  longicudmales  élevées ,  p^^m 
IcfqueUcs  01^    apperçoit  trois    langées  4e   poiil($ 

élevés. 

Il  fe  trpuve  dans  la  Poméraoie» 

39.  Carabe  à  côtes. 

Carabus  porcatus. 

Carabus  apterus  ater  ^  elytris  ftriatis  ^  opictgr^'^ 
nulùtis.  Ent.  ou  hift.  nat.  des  inf.  Carabe.  PL  7. 

k'  84. 

Carabus  porcatus  Fab.  Syfi.  ent. p.  139.  o^.  i^. 
-r-ifi.  inf,  tom.  1.  p.  301.  «P.  i5j.T-3fa«f.  infm 
tom.  i,p.  197.  «®.  17. 

Il  eft  un  (Ai  plus  petit  que  te  Carabe  biinacjilé» 
Tout  le  corps  e^  t  ès-i)oir  ,  fans  taches.  La  tece  l( 
le  corcelet  font  chagrinés.  L'écuiTon  eft  petit  U 
chagriné.  Les  c^Iytrcs  font  ftriécs  >.  elles  ont  dcc 
lignes  longitudinales  élevées  ,  inierrprnpuçs,  fur* 
tout  à  l'extrémité  &:  vers  je  bord  poftéricur^  qui 
forment  des  granclares. 

Il  fe  trouve  dans  la  Nouvelle -Hollande, 

40.  Cakabb  recourbé, 

Carabus  reflexus. 

Carabus  apterus  attr ,  tkoracis  margtne  rotuniato 
refiexo ,  elytris  fulcatis  maculis  duabus  fiav:s.  Ent. 
ou  kift.  nat.  des  inf.  CaRA3£.  P^  7  .fe-  77* 

Carabus  riûcxus.  Fab.  Spec-  inftgm.  i.p.  301c 
/i°.  lo.  —  Jnant,  inj.  tom.  i.  p.  197.  ii®,  i8. 

La  tête  eft  noire  &  aflez  étroite.  Les  antennes 
font  noires.  Le  corcelet  eft  un  peu  chagriné  ,  avec 
les  bords  I^^téranx  relevés.  L'écufion  eft  petit  Bl  trum- 
gnlaire.  Les  élytres  font  ftriées ,  pceique  fillonnées  » 
noires  ,  avec  4eux  feichcs  jaunes  ,  tranverfales  fur 
chaque.  Le  defl'ous  ixL  corps  &  les  pactes  ioac 
noirs. 

Il  fe  trouve  dans  le  Çoroinandcl. 

41.  Carabe  anguleux. 

Carabus  angulatus, 

Carabus  apterus  kirtuj  ater,  thoraçeç4ffalicu(ato , 
cofeoptris  fulcatis  j  fafciis  duabus  flavis  interruptis* 
£tu  ou  hift.  nat.  dis  inf  Cak/lbe,  PI,  -j.ftg*  ji. 

Carabjs  angulatu s,  Tab,  Sp.  inf  tom.  1.  p,  301. 
»**.  II.  rr-Ma^.inftçm.  .1.  p.  ^^7.  ^^..X^. 

II  eft  de  la  grandeur  du  Carabe  recourbé.  Les 
jmtennjBS  ù>si.%  noires  &  un  peu  x^lqes.  La  tcte  ,  le 
iCorceUt,.k  corps ^cn  *  d^us.&  Ici  pattes  ,  ibnt 
noirs  8c  un  peu  velus.  Le  corccl<|t  eft  légirooKnc 

Tt  % 
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%  -^.uv  !«<«£  ;m<  ligic  looptudioâlc  cnfbiicjc; 
'^  <  «c«kh<  «wot  «A  M^lc  artonclL  L*ccuft>a  cft 
vv  ^«  X  >CMk>  '..c^  icljrwcs  looc  OTales ,  plus  coo- 
^v  k<^x  <^<  ^>ftu»  :c  iVtifo  rccooffbé  i  elles  (ont  (liées, 
«Kx  s%^   i^AMMft^  Avec  deux  bandes  jaiucs  incer- 

■(  c  ii^M^c  J41U  le  CoromaïklcL 
4^.  C  \x\Bi  biiltant. 

i..^aJ^4  j^€rus ,  elytrts  porcatîs  fcahris  virihus  , 
«...jt^JM  ^a*c^.  Lfi:.  ou,  kifi.  nat,  des  inf,  Cahabi. 

i  ./'wMi  nittns.  Fab.  Syft,  ene,  p.  1  j  j.  «•.  17,  — 
^.  .^y.;t»'n.  I.  f.  301.  A*'.  11.-^  Mani.  inf,  roai.i. 


i  ui^t^uj  DÎtens  apttrut ,  eiytrîs  fÊnatis  :  ftrîis 
p^è.fîm  ÎMierruptis  fulcifque  fcahriujculis  inauratis. 
|iN.  Syfi.nje.p.  6<y.  n^.é.^^  Faun.fuec.n*.  i8j. 
»-ii.  Or/,  p,  ^6. 

Citrtiius  aurcus  aptenis ,  ctf/^irr  thoraceqtu  aureis 
9<^rpon  fu**ius  nigro,  elytris  viridi-éneis  margïne 
munie  :  fuicis  t/evatis  nigris,  Dic.  mtm*  tom.  4, 

Carabe  i^r/  non-ailé  >  à  céce  4c  ï,  corcelet  dorés  , 
à  écuii  d'un  vert  luifani  bordés  d'or ,  avec  des  arê- 
tes élevées  noires ,  à  corps  noir  en  deifous.  D£c.  i^. 

Cërjhts  nitens.  Se Of,  Ene,  cam,  n^.  x4u 

!^HAtf  f.  icon, inf.  tah,   51.//.  I. 

Svii.  m  fi.  inf,  tdh.y.Jig.  ). 

VoîT.  CoUopt.tab,  l^.jfg.  41, 

Catûkiis  nttems.  Yill.  Ent,  tom.  i«p,  |  ^ ^.  n*.  6* 

Il  eft  plus  petit  que  le  Carabe  jardinier.  Les 
antennes  lont  noires.  La  tcte  efl  bronzée.  Le  cor- 
celet el^  un  peu  ^chancre  antérieurement  &  pollé- 
ncuremeut,  légèrement  raboteux  à  fa  partie  fupé- 
rieure  ,  &  d'une  bel!e  couleur  de  cuivre  rouge.  Les 
ely/rcs  ont  chacune  trois  ligi^  longitudinales  alTez 
crodes  ,  noires  »  l'efpace  qui  fc  trouve  entre  ces 
lignes  td  un  peu  raboteux  4c  d'un  vert  doré  bril- 
lant \  \q\  bords  citcrieurs  font  d'un  rouge  cuivreux. 
Le  d.lfuus  du  corps  &  les  partes  font  noirs. 

Il  Te  trouve  au  nord  de  l'Europe. 

4^  Carabb  inquifteur. 
0«  iêvs  inquifitor, 

Ca  rébus  €  h  tris  Jlriatis  viridi-Antis  :  punQis  tri^ 
i»^  J  ordine,  Ent,  ou  h. fi,  mat,  des  inf  Car  a  ai.  Pi, 

ij  ébdM  in^uifitor,  LiN.  Syjf.  ndt,p,  é6f,n^,  n, 
»^  / jM«f.yK«r.  a  «"tf. 

i'.i/.ii4ii  imquifitor,  Fab.  Syfi.  tmt.p.  ajf.  «•.  u. 
— V»  i»f(om,  i.p,  jO|.  •%&}.•«  ACm.  inf.  tmn. 
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Buprtfiu  totus  k  fufco'vindi  tt^nmSp  etyiris  UAs  ; 
finguio  firiis  ftxdtûim.  GBorr.  Uf  tom.  i.  /•  14 1« 

«*>.  i. 

Le  Bupreftc  quarré  couleur  de  biomc  âBsiqac. 
GcoFi.  ib. 

Cdrabus  a/atus  fupra  Anio^fufcia  ,  fmhtuM  viridi^ 
aureus  ,  elytris  ftriatis  margine  éneis  :pmnMîs  exca* 
vatij  tripÙci   orduu.  Dtc.  Ment,  tont^  4.  pag,  94* 

Carabe  inquifiteurysaïé  ,  d'un  briui  cuWreoi  en- 
dcfTus»  8e  vert  doré  en-deiTous ,  à  étuis  canelés» 
bordé  de  vert  luifant  »  &  à  trois  rangs  de  poîna 
concaves.  Dic.  Ib, 

Carabus  aiatus  viridî  -  €neus  ,  concave  ptutBartiS 
firidtufque  ,  pedilus  antennifque  ni  gris,  RolaKD» 
Aâ,Stokh,  iyjO,p,  2,91.  tab.y,fig,  )• 

VOET.  Coleopt,  tûb,  )8./f^.  55. 
Bercstb.  Nomenc/,  \,tab,  ii.ff»  )• 
Cdrabus  inquifitor.  Se  H  BANK.  Enum,  inf.  aufi. 
«^  394- 

Cdrabus  antiquus.  FouBc.  Ent.  peu:*  i.  pag.  41, 
n^.  6. 

Cdrabus  inquifitor,  Yill.  Ent,  tom.  x.  pmg.  ifU 


n^.  10. 


Cet  infeûe  a  fcpt  ou  huit  lignes  de  long;  il  eft  plus 
large  4c  moins  alongé  que  les  cfpèces  ptécédentcs. 
Les  antennes  6c  Us  pattes  font  noires.  Le  defl'ous  du 
corps  eft  d'un  noir  verdâtre  &  luifant  »  5c  le  dcilos 
eft  d*unc  couleur  de  bronze  antique ,  un  peu  verdâtre, 
avec  le  bord  des  élytres  5c  du  corcelet  d'un  vcn 
b:illant.  Celui-ci  eft  court»  finement  poi.duc,  av:c 
une  ligne  longitudinale  enfoncée  «  peu  marquée.  Les 
élytres  font  flriies ,  6c  on  voit  fur  chaque  trois  raa- 
gées  de  très> petits  points  enfoncés. 

Ce  Carabe  a  des  ailes  cachées  fous  les  clycrcs.  Il 
fe  tient  ordinairement  fur  les  atbrcs  5c  pc  n^i/a- 
lemcnt  fur  les  chcncs ,  où  il  donne  cbafic  a  dilfrrcas 
infedes  donc  il  fe  nourrit. 

Il  fe  trouve  dans  la  plus  grande  partie  de  l  Europe. 

44*  Cababe  fcrutaceur. 

CjtHjtMUs  fcrutator, 

Carahus  alitut ,  elytris  fir:dt:s  xirUihus  ,  punjls 
tripiici  ferie ^thoract  cyanto^  marf-ne  rtf.ex.-  /t-*- 
rato.  Ent,  ou  hift.  nat,  des  inf,  Cakah.  P..  u 
fig.   1%.  a.  b. 

Carahus  fcrutasc.  F  AI.  Syfi.  enr.  pag.  n«.  ir*. 
19-  —  Sp.  if  tum,  I.  p^g,  j^u  n-,  \^,^^Idant, 
inf,  tom,  i.fdg.  !»;-.  n*.   51. 

Cd'abus  alj:us  riens,  thorj^e  fifiori^f^^t  ^ 
Violdieit  ^  c'y  tria  vtr.dibus  fir/atis^  abomine  yttdi 
ûur€0.  D&c.  Metm^  tom.  4.  pag.  105,  a*,  a.  fL  17^ 


C  A  R 

Csulr  fynphaïue  ail£  luUoiit ,  ii  corcelet  H  à 
cniflcs  ile  couleui  TÏolcttc,  à  ^cuis  vciu  candis  & 
à  Tcnirc  vert  doré.  Deg.  Ih. 

n  renemble  au  Camie  rycophante.  Les  antennes 
fentooircs.  La  têic  cfl  noire  à  fa  partie  antérieure, 
4'mb  vert  foDcié ,  blcuà  re  ,  avec  deux  taches  dorées 
à  fa  partie  rupérieure.  Les  yeui  l'ont  arrondis, 
làiUans, grifltccs. Le  coicelct  cd  court,  bleuâirc,  avec 
loasict  bords  d'un  vert  doté.  Les  ély  très  font  11  rites, 
avec  trois  rangées  de  petits  poiuts  enfoncés  ;  elles 
foot  d'un  Tcn  Tonc^ ,  avec  les  bords  cxtjiicuts  eui- 
TTcns.  Le  dcHous  du  corps  eCl  bleuâtre ,  avec  des 
taches  dorées.  L'abdomen  cft  vcrdàtcc  ,  avec  des 
taches  fur  les  côtés ,  Si  la  bafc  des  anncaui  dotée. 
les  paitrs  font  noires,  avec  les  cuiUcs  violettes. 

Il  Te  trouve  dans  l'Améiitiue  fcpceDtitooalc  ,  la 
Caroline,  la  Virginie. 


CA»^aot  reticulasu. 

Caruhui   alaiiti  niitr  ,    efytiit   rtticittani  viridi 
uuii ,  tkoracu  margine  virefceiut.  îa».  Maat,  inf. 
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11  reflcmbic  ,  poui  la  fbnnc  &  la  grandeur  ,  au 
■Carabt  mijuifiteur.  La  tète  efl  noire  Les  antennes 
(bat  noires,  avec  le  dernier  acticlc  ferrugineux.  Le 
corcelet  eft  noirâtre,  avec  les  bords  ttlcvés  Se  d'un 
vendoré.  Les  éiyitesfont  vetics,  biillantcs  Bt  fine- 
meni  téticulcct.  Les  pactes  font  noires. 

Il  Te  trouve  en  Europe. 

'44.  Cakabe  fycophante, 

CjRjiMut  fyiopharja. 

Carahus  a/aïui  viatacio  nitins  ,  elytris  firiatlt 
manis.  Ent.  ou  kifi.  mu.  des  inf.  Cy^HABE.  Pi.   ), 

Caraius  fycophania.  Fab.  Syfi.  ent.  pag.  ijj. 
^.  10. — 5?.  inf.  cûm.  1,  pag.  joj.  n°.  is.—Mani. 
inf  [om.  I.  pag.  iv?.  "'.  }+■ 

C^raiai  SfcofhAiti  aureo  niteni ,  choraci  ctrutto ^ 
elytris  «uno  viridiiiu  firiatis  j  abdomine  fuhat'o. 
Lm.  Syfi.  nai.  pag.  l-jo.  n».  xx.  —  Muf.  Lud.  Vlr. 
fg-   35-  —  faun.  fuie.  a°.  790. 

Buprt/lit  nigtû-vighctut  ,  elytrii  latis  jtntis  , 
viriii  pKrpi:reis\png.Uo  finis  fexdtCtm.GtOII .  Inf. 
tom.  l.pag.  144.1".  5. 

Le  buprefte  quarrf  couleur  d'or,  Geoff,  Ib: 

Carabus  alaïas ,  chsraet  vlotacto  ,  elytris  aureo- 
windibus  :  finis  1  $  crcnajs  ;  fuiius  vio/aceus. VoDA. 
**/  ?'**■  P'^e-  *^- 

Riiu^run.  Mtm.  des  inf.  tom.  i.pl.  iJ.fig.  l!. 
,    liOM.  Jcoi.  tah.  iù.fig.%, 

ScHAKif.  Eltm.  lif.  mi,  a.  fig,  1,  —  I(on,  tat. 


Carabas  fyeopkaata.  Sulz.  Hifi.  '<nf.  tëi.  j.fig.  I. 
Bbkgstk.  Nomtnel.  i.  tab.  11.  fig-  1. 1. 
VoiT.  Coleopt.  tab.  J7.  fig.  ji. 
"Buprefiit  fjicophanta.  FOURC.  Ent,  par.  i.  pag. 


Carabiis  fycophanta.  Vill.  Ent.  1 


i.pog.iéi. 


Caraiiii puailato  fa.'taïut.lAVLi.  Zool.Jan.prQdr. 
pag.  )î7-n''  ti- "té.  7.  fig.  14. 

Il  ell  prefque  une  Fois  plus  grand  que  le  Carabe 
inquiCteur.  Les  antennes  font  noires,  à  peine  de  la 
longueur  de  la  moitié  du  corps.  La  tète  cft  noire  , 
avec  les  yeux  cendiés,  arrondis,  fatllans.  Le  corce- 
let cH  d'un  noir  bleuâtre  ,  avec  les  botds  latéraux 
verdâtres.  Les  élytres  font  ftriécs^  marquées  de  trois  ' 
rangées  de  petits  points  enfoncés  ;  elles  font  vertes , 
&  elles  ont  vers  les  côtés  un  reâet  cuivreur.  Le  de& 
fous  du  corps  eft  d'un  noir  bleuâtre.  Les  paitet  font 
noires. 

J'ai  une  variété  de  cet  înfeâe  dont  tout  le  cotps 
eft  vert  brillant,  avec  les  antennes,  les  jambes  & 
les  tarfcs  aoirs. 

II  fe  trouve  en  Europe,  fur  les  chËnes,  far  les 
frênes.  Nous  avons  donné,  dans  l'hiftoriqucda  gen;e, 
l'hiftoire  de  fa  larve. 

47.  Carabe  cecbercbcur. 

Caw.a»us  indagaior. 

Carabus  apterus  tkordcis  margint  rotundaio  ater, 
elytris  Uvifitmis  :  punBit  tneii  tnplici  ferie.  Ent, 
ou  kifi.  liai,  des  inf.  Carabe.  PI.  l.fig.  ES. 

Carûbus  indagator.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  i,  pag. 
197.  "'■  }5. 

II  eft  de  la  grandeur  du  Carabe  fycophante,  mais 
les  élytres  font  un  peu  moins  larges.  Les  antennes 
font  noires  ,  obfcures  à  leur  extrémité  ,  un  peu  phis 
courtes  que  la  moitié  du  corps.  La  câtc  eft  uoîre.  Le 
corcelet  cft  d'un  noir  un  peu  bronzé.  Les  élyiiçs 
font  lidcs ,  d'iin  noir  bronzé ,  avec  trois  rancées  de 
points  enfoncés ,  d'un  vert  doré.  Le  dellbus  du  corps 
&  les  pattes  font  noirs. 

Il  fe  trouve  en  Barbarie,  aux  environs  dePatis, 

4S.  Carabs  mufelier. 

Carasos  rofiratttS. 

Carabus  apterus,  elytris  ItvHus  aigris,  tkorace 
angufiiort ,  eapht  angiiftifilmo.  Ent.  ou  hifi.  nat,  des 
inf.  Carabe.  Pi.  ^.  fig.  )7. 

Carabus  rofiratus.  Fab.  Syfi.  ent.  pag.  140,  n", 
II.— 5;i,  inf.  lam.  1.  pag-  304.  n'.  K, — Mant.  inf, 
tom.  i.pag.  ij8.  0.  i6- 

Ttatbrio  to&ntas apterus  niger,elytns Uviufeulis 
mUtuigulatis  ^  thoract  angufiiort,  eapite  tuiffifii^inot 
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Lin.  Syf.  nâi.  pag.  6jj.  n».  lo.  —  FtfKH.  fuic.  i      II  fc  trooTc  dans  moiM^oe  ménSoÊtit» 
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Carahus  coad uniras  entras  ni^er  totus^  corpore 
€Vûto  irevi ,  eiytris  coadumatis  ya^nufiidis.ïyu*, 
Mem.  tom.  4.  pag.  91.  n^,  7.  pi,  y.Jlg»  I  )    14. 

Cafabe  notr  à  étuts  collis  non -ai  lé  ,  cotièrcmcnc 
noir ,  â  corps  coure  &  ova!c ,  dont  les  ccuis  lune 
chagrina  k,  collés  enfeuib  c.  Dio.  Ih, 

ToQC  le  corps  de  cet  infcâe  eft  noir ,  luiranr.  Les 
tnttfinaks  font  longues  de  terminées  pai  on  ardcj^-' 
large,  comprimé.  Les  antennes  (ont  noires  a  leur  bafc 
hi  obfcares  à  1  ur  eirtrémité.  La  tétc  e(l  .mincie ^ 
avancée.  Le  corcelet  cft  étrotc,  prefque  en  cœur, 
conpé  antérieurement  &  poflérieuremcnc  s  il  cft 
finement  chagriné  U  cr^s- légèrement  marqué  d'une 
ligne  longitudinale  enfoncée,  les  élyrre^  font  réunies. 
conveiCN,  un  peu  chagrinées;  elles  cmbrafîent  fab- 
^omcn  par  les  i6tés,  H  elle^  ont  une  ligne  loog*io- 
dinale  faillantc  vers  les  bords  lat  raux. 

Il  Te  trouve  au  nord  de  rf'utope  ,  en  Angleterre,  * 
très-rareincnt  «qx  environs  de  Faits. 

4^.  Carabe  relevé. 

Carahui  opteras  ,  tkorach  margtne  rotundato  rv- 
fixo ,  e.'yfris  v  oij*.iis  ,  cofore  atro,  Ent.  ou  ht  fi. 
mat.  des  inf  C^Rabi.  /V.  y.  fig  8j,. 

Carsius  elevatus,  F  a  a.  Mant*  inf,  tom,  i.  pag. 

Il  e(l  de  la  grandeur  du  Carabe  muf  lier,  mais 
il  cft  d  pr  mé  le  bcaucout»  plus  large,  i  es  antennes 
font  noires,  fétacécs.  i.a  tère  eft  nuiie  flc  étroi:c: 
•a  «pper^oic  quatre  antennults  \t\\ti  longues  dont 
le  dernier  article  t{\  ovale ,  comprime ,  plus  large 
«|tic  les  autres  Le  corcelet  efl  d  un  noir  violet^  avec 
les  bords  latéraux  arrondis  &  relevés.  L'écuflbn  eR 
rrtangulaîre  4c  â  peine  appirent.  Les  élytres  font 
violettes,  fériées,  tres-anguleures latéralement  Tout 
k  dellous  du  corps  iL  les  pactes  font  noirs. 

Il  Ce  crouve  dans  fAméxique  méridionale. 

50    Carabx  unicolor. 
Ca/labos  unlco'or, 

Carahus  apunu ,  thoraàs  margtne  rotandatû  rr- 
ffxo ,   corpore  atro  ,  tlytr  s  finatu,  £ni.  Ou  kift. 
Bût.  des  inf.  Garai I.  P/.  é,  fig,  6x, 

Caféthus  m/ùcoior.  Faa.  Mant,  imf.  tom.  1.  pag. 
I  )8.  Ji\  )t. 

Il  c(l  prcfque  une  f:>îs  plus  grot  que  le  Carabe 
relevé  «  auquel  il  rclIcaiiMe  entièrement  par  la  form? 
du  corps,  l  es  antennes  font  noires  &  fotacées.  Tout 
le  corps  c(l  noir.  La  tête  eft  mince  ,  avancée,  le 
TOI cdtt  a  Tes  bords  latéran  relevés.  L-cs  éfjtrct  font 
wwCf'ê^  fcsrvCci  tôiit''uèf  inguleua» 


fi.  Carabs  IUTc. 

CASLABtJs  iâvigatus, 

Carabus  alatus  dtptefuê  aur  ^  ibantcîs  a 
lis  pyfiice  rotundads  ,  tkoract  aîyirifyut  lawfi 
F  A  a.  Sp.  inf,  tom.  i.  pag»  104.  n^.  xt.^M 
inf  tom,  l.pag,  19S.  n"*,  40. 

Cet  infeéVe  appartient  peut-être  an  genre  fca 
Les  antennes  (ont  noires,  filiformes,  un  peu 
Icufe^.  Tout  le  corps  cCl  noir,  i.a  tétc  tï\  e 
&  liflë.  Le  corcelet  efl  lifTc ,  avec  une  ligne  k 
tudinale  enfoncée ,  à  peine  marquée ,  8c  le^  b 
la  trauz  un  peu  rebordés  ;  il  eft  en  cœur ,  arr 
pofléricuremenc  U  fépare  des  élytres  par  un  étiai 
ment  j  es  clyrres  font  crès-hncs.  l  es  quatre  fài 
ant  rieures  ont  de*  poils  courts  ,  ferrés,  foriugi 
à  leur  extrémité  interne  i  les  d.ux  poUéiicun 
deux  ou  trois  pcc  tes  épines. 

Il  fc  trouve  dans  le  CoromandcL 

51.  Carabx  1europhtalme« 

Cak  ABt/s  leu:ophtalmus,  • 

Cérabus  alatus  attr  ^  eiytris  ftriat'S ,  thorac 
naiic*iato.  Eut.  ou  hip,  des  inf  Carabe.  P< 
Jig.  5». 

Carab^-'S  leucophalmus.  Fab.  Syfi,  ent.  pag. 
«*•.  1. — Sfic.  i'-f  tom.  I ,  pag.  J04.  «**.  1>. — A 
mi' 


'^.  1 . — opte,  fj.  tom.  I ,  p^. 
tf  10m,  1.  pag.  19B.  n"*.  4l. 


Carabus  Uucopktalmus  eiytris  Uxihus ,  finis 
letis  oêlo.  L  IN.  ^^fi.  nat,  pag.  6é%.  n*.  4. — ï 
fuee.  /i».  784. 

Carabus  nigro-driatus  tf/<f/ir^  totus  niger  nit 
eiytris  Jtriati s.  Dic.  Mem.  tom.  4.  pug.  9  e.  n^. 

Carabe  noir  cannelé  ailé  entièrement  noir  6c  lui 
à  étuis  cannelés.  Dec.  U. 

Bu  ftfi.'S  cter^  efytro  pngulo  finis  oBo  lâ\\ 
peaibus   nigns.   GeOFF.    Inf    tom.    i.  p*tg. 

Le  Buprcfte  tout  noir.  GEOrr.  /C 
Scarabéus  ex  toto  niger,  LiST.  S  car,  Angl.  p 

ScHArrr.  Icon.  inf  tab.  l9.  fig.  1. 

BfRCSTR.  tiomencl.  i.  9.  Ij    '^^-  ^'ffi-  '; 
Carabus  leucophtalm'js,  ScOP.  Ent   earn.  n'". 
Carabus    itucophtaimus,  bcHRAKK.   Enum, 
aufir.  M®.   596. 

Buprefiis  Uucopktalmus .   îoorc.  Ertt.  pt 
pag.  4X.  n^.  7. 

Carabus  kucophtalmiu.  Vui.  Ent,  tom.   I 
}j8.  rt*.   4. 


L'infe^Ve  t^wc  M .  Geoffroy  a  déetit .  f<*ns  «• 
de  Buprefie  tout  noir»  a''.  7  ,  me  parok  diCa 


CAR 

Cémiêt  tHftêphtélmus  de  Linfié.  Celui  de  ec  detiiki 
tuteur  eft  Keaticouo  plus  grand  U  les  ftriet  dcii  ^lytres 
font  moins  marquas.  Tout  l'infeâe  efl  noîr.  Le  cor*' 
ccleteft  prefque  en  cŒur,  légèrement  échancré  anté- 
neuremeiK  U  poftérieuremeat  s  il  a  une  ligne  longi- 
mditude  peu  enfoncée  »  peu  marquée  ,  à  fa  partie 
iopéxicurc.  Les  élytres  ont  chacune  huit  ftries. 

Il  fe  trouve  dans  prefque  tonte  TEurope.  - 

$}.  Cahabe  parallélipifède. 

CÂtiABVS  paralUlipipedus. 

Cornus  apterus  ^  niger^  tkorace  quadrato ,  efytrit 
Uvihus.  Ent.  ou  hifi.  nat.  des  inf.  Carabe.  tL  4. 

Ar*  14- 

II  eft  on  pea  plus  grand  que  le  Carabt  leucoph- 
aLac.  Tout  le  corps  eft  noir  luifanr.  Les  antennes 
foai  filiformes  ,  de  la  longueur  du  corcelet.  La  tête 
eft  aiicz  grofle.  Le  corcelet  eft  au(H  large  que  les 
élyties ,  &  il  a  une  figure  Drefque  quarrée.  Les  élytres 
font  liâcs  »  fans  aucune  itrie. 


CAR 
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Il  fe  trouve 


54.  Carabe  fuligineux. 

Caxlabus    callgînofus. 

Carahus  attr  thoract  quadrato^  lâvi^  antennis 
picM.  Etu.  ou  hifi,  nat,  des  inf.  Carabe.  PL  ^, 

Carabus  callginofus.  Fab.  Syfi,  Eut,  pag.  140. 
f*-  ^S'^'Spcc,  inf,  tom.  i.pag,  305.  ««.  33. — Mant, 
inf,  tom,  I.  pag.  1^5.  iî«,  f  j. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  C^irâ^e  le ucophtalme.  Les 
aaiciuics  &  le^  antcnnnles  font  fcrrugineufes  brunes. 
La  tête  UiTe ,  avec  deux  impre^ons  peu  profondes 
i  la  partie  antérieure.  Le  corcelet  eft  large  ,  Hlfe  ^ 
|re(qoe  quarré.  L'éculfon  eft  pe:it  &  triangulaire. 
Les  élytres  font  ftriîfes.  Tout  le  corps  eft  noir.  On 
Rourque  fur  les  cuilTcs  une  rangée  de  points  enfon- 
cés très -petits. 

II  fe  trouve  dans  1*  Amérique  fcptentrionaie ,  la 
Tirginie»  la  Caroline. 

^$,  Carabe  attélaboïdc. 

Caxabus  aittlahoidcs. 

Carabus  apterus  ater  ^  thoracs  angufiîorî  ^  ^apite 
fofiice  attenuato  y  elytris  flcatis  truncatis,  Hnt,  ou 
kifi,  nat.  des  inf  Carabe.  Pi.  6.  fig.  70. 

Carahus  atteiaboiides.  Fab.  Spec.  inf  tom.  i.  pag. 
foy.  a9.  }o.— -Mj/ir.  inf  tom.  i.  pag,  198.  «0.41. 

n  eft  prefque  de  la  grandeur  du  Carabe  leucoph- 

laliiic ,  mais  il  a  une  lormc  plus  allongée.  Tout  le 

-  eocps  eft  noir.  La  tête  eft  ovale ,  réunie  an  corcelet 

V|argB  éerisglemeat.  Le  corcelet  eft  étroit^  alongé^ 


de  la  loneoenr  de  la  tête,  on  peu  ek^âa^  6c  ire« 
bordé.  L*écuflbn  eft  petit  de  triangulaire.  Les  élytres 
ont  chacune  neuf  ftries  bien  marquées ,  &  leur  eztié« 
mité  eft  tronquée. 

Il  fe*  trouve  dans  le  CoromandeL 

$6.  Carabe  cicindéloïde. 

Cakabum  ckinditoides^ 

Carahus  apterus  ater^  tkorace  pofterius  anguftatè^ 
efytris  avatis  pianis  ferruginets  villojk  :  margiiU 
•a/bo.  SwtDZK.  Nov.  aâ.  Stockl,  &•  17Y7.  n^>  )•  t.^ 

Carabus  icicindeloïdes^MAU^  Syft.  liau  edit.  ij. 
pag.  ip6i. 

Il  eft  un  peu  plus  grand  que  le  Caraht  trilinée , 
&  il  a  un  peu  la  figure  d'une  Cicindèle.  Tout  le 
corps  eft  oofr.  Le  corcelet  eft  aminci  poltérieuremcnt. 
Les  élytres  font  applarfes  ,  ovalei  ,  ferrugtneufcs  , 
un  peu  velues,  avec  tout  le  bord  extérieur  blanc. 
Lzi  pattes  font  noires. 

Il  fe  trouve  au  cap  de  Bonne -£fpérance« 

57.  Carabe  moucheté. 

Carabus  multiguttatus. 

Carabus  apttrus  niger^  tkorace  cordato  aiho  mar-m 
ginato ,  elytris  macuLs  plurimis  aibis,  Ent,  ou  hifi. 
nat.  des  inf  Carabe.  Pi.  C*  jig,  6-6. 

Il  eft  une  fois  plus  grand  que  le  Carabe  rrilinée. 
Les  antennes  font  noires.  La  liéie  eft  narre.  Le 
corcelet  tft  en  cœur ,  un  peu  échancré  an^éxieure- 
menc ,  tronqué  poftérieurcment  ^  noir,  avec  les 
bords  extérieurs  couverts  d'un  duvcr  blanchâtre.  Les 
élytres  font  applaties ,  ovales ,  noires  ,  avec  un« 
vingtaine  de  taches  formées  par  un  duvet  blancbatic. 
Le  aefibus  du  corps  Se  les  pattes  font  noirs. 

Il  £t  trouve  en  Egypte. 

58.  Carabe  trilinée. 

CkdRABUS  trilineatus. 

Carabus  apterus  ater,  tkorace  pafiice  anguflato  ^ 
marginibus  albis  ,  elytris  albidis  ,  futwra  iinôaquc 
atris.  Ent.  ou  kifi,  nat-  des  inf  Carabe.  PJ.  ^, 
fig,  loi. 

Carabus  trtIineatiM.Yk'B.Sp.Infjom-  -1.^.305. 
n^.  31.  -^Mant.  in},  tom.  i,  pag.  158.  n"^.  43. 

Carahus  trilineatus.  Tkunb.  Nov.fpec,  inf  diff,  4, 
p.  Tï.  fig.  85. 

Les  antennes  font  noires.  La  tête  eft  noire,  avec 
deux  raies  longitudinales  grifes.  Le  corcelet  eft  eu 
cœur  ,  noir  au  milieu ,  gris  de  chaqiic  côté.  L'écuf- 
fon  eft  noir  &  très-pccic.  Les  élytres  font  noires ,' 
avec  le  bord  extérieur  &  une  rare  longitudinale  cen- 
drée. Le  dcfibus  du  corps  &  les  pattes  Ibnt  noirs. 

Il  fe  trouve  dans  4e  Coromandel. 


)l< 
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C4tAiui  captnfis, 

Curaiiu  attr  attunnii  tlytrifqHt  ntirû  ;  mârpnt 

Ctraitu  dorfalis.  Thunb.  Nov.  fpte,  inf.  Hff.  4. 
P''g-  7Ï« 

Carabas  dorfalis.  LiM.  Syft.  mat,  edit.  ij.  pag. 
I3«7. 

.  U  eft  pTefqae  de  U  giandcDr  du  Carjht  legcoph- 
talmc.  Il  cft  gUbic,  La  live ,  le  corcelci ,  rabdomen, 
I»  cmlTes  &  les  ïambes  ^t  noirs.  Les  antcnnet  tt 
les  uir»  font  [ODgcâneirLc  corcelei  cft  en  coeur, 
amind  poll^rieuiuicnt ,  rcboidé  ,  lilTe ,  avec  bdc 
ligcte  loâeiradiiulc  cafoRc^e  ,  >u  milieu  .  &  deux 
^inueu^Dcfs,  i  la  partie  polUricuic  Les  jlftrei 
loDt  plus  larges  que  le  cotcuct,  obcufes,  flriëcs, 
d'uQ  rouge  uiigiun  ohicai,  avec  le  botd  cztérieui 
ooii. 

Il  Te  trouve  au  cap  Je  Bonne-Erp^tasce. 

io.  CaKabi  gbnu. 
Cjtjtirt  Qiittfuj, 

Ca^ivs  tkorjtt  tlytrifqite  fafiis ,  capiu  aiatnnii 
ptditufyut  jvorit.  Thunb.  Nw,  fpec.  iitf.  dijf.  4. 
P^g-   74- 

Caraiat  oicufas.  Lm.  Sjf.  nat.  tdit.  ij,  pag. 
1967. 

Il  ed  un  peu  plus  grand  que  le  précédent,  Bc  U 
reflémble  un  peu  au  Carabe  pcurd.  Let  antenne)  font 
rougeâtrcs.  La  téce  cftamincic  poftéiieurcmeni,  tou- 
eeàtre  ,  avec  Ici  yeux  glauques.  Le  corccici  cil  plus 
CtroÎEque  lei  dyiTct,  en  cœur,  aminci  polléiieurc' 
ment,  rcbordé  ,  lillonné,  noirâtre.  Les  élytrcs  font 
noitàtrci ,  un  peu  velues ,  ftiiéci ,  courtes,  obtufcs  ou 
tronquées  à  leut  extrémité.  Le  dclToiu  du  corps  eA 
ooiiàue.  Lci  pattes  font  rougcâtra*. 

Il  fc  trouve  au  cap  de  Sonne -Efpiirancc. 

tt.  Caraii  (Iné. 

CAHAtVi  firiaiut. 

Carjiut  nigir ,  tkoraeit  baji  utriinjut  punUo  im- 
prijfa  ,  e.'\lris  Jiriaiii  ,  medio  glub'ît.  Ent.  on  kifi. 
mat.  dtt  i'if.  Cai^abI.  Pi.  f.  fiiff 


t.pjg.  140.  1 


Caraliufiriatut .  Fai,  Sy^.  ■ 
^Sp.inf.iom.  i.  pag.  jof. 
tem.  I.  ptg.  1^9,  «".44. 

Il  cO  de  U  grandi-'ui  du  Carait  Icucophtalme- 
Tout  le  corp  eu  noir  Se  luifant.  La  tête  «ft  lilTc . 
■*GC  doux  petites  iroprcffions  ■  fa  partie  antéticurc. 
le  corccict  eft  lilTc,  en  caur^  rétréci  poftéricure- 
ntnt,  avec  un  petit  enfoncement  aux  angles  laté- 
lau  pofUHcun.  Bc  iwc  ligne  leogitndinak  «amtUM, 
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tafoœie.  i  peine  nuiquée.  L'écndba  «Il  viwipi'i 
laite ,  prefqnc  arrondi  pc»ftciieiitcmeai.  Les  élytrc* 
ont  du  Atict  vcn  la  faiure ,  &  elles  foat  liflés  «a 
milieu. 

II  Te  trouve  an  payt  de*  Patâgoai ,  du  la  hmài 
de  lamei. 

<t.  Cababe  aténaitc. 
CjM.AMnt  artnariiu. 

Carabui  pailidia  ,  tfytrît  maculit  duabus  darfa- 
Hbiu  atrii.  Fab.  5yjf.  e«.  pag.  141.  k".  *(.^jy. 
inf.tom.  t.  pag.  joj.  n".  {4,— Afffor.  iitf.  lom.  i. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Carabt  leucopktalme.  Les 
mandibules  font  avancées,  piles,  noireiàleur  extré- 
mité. La  tète  cH  pile,  avec  les  yeni  teftacés.  Le 
coveelet  efl  prefque  en  coeur ,  tronqué  antéhcorenKai 
U  pollétieuremcni ,  pâle,  fans  lachei.  Les  élyircs 
font  (Iriécs ,  pâles ,  avec  deux  lacberconwiaDa  au 
deux  éljtres  angôleufei,  noiies.  Les  pute*  iemt 
pâlci. 

Il  Te  trouve  dans  les  endroits  Uiloocox  de  fAa- 
gleienc. 

<).  Cababb  rablooeui. 
CitRAMOs  fahmlafua, 

Caraiat  paUidm ,  eapiit  coUoptrofvmqut  mMcaU 
dorfali  nigni.  fim.  MJuu.  iaf.  um,  i.  pag.  lyf, 
»'.  47. 

n  icITemble  beanroop  au  Caraia  aténaîrc  ,  dont 
il  o'cft  peut-être  qu'atK^aiiécé.  La  tête  ell  noire, 
loifanie ,  avec  les  mandibules  râlci ,  noires  à  leur 
extrémité.  Les  antennes  font  pales.  Le  corceict  cil 
pâle ,  en  ccrur.  Les  élytrcs  font  llHécs ,  pâles ,  avec 
une  grande  tache  commune  aux  dcui  élytrcs  ,  qoî 
defccnd  de  la  bafc  an  milieu.  Le  dclfous  du  corps  eft 
noirâtre.  Les  paues  font  pîlei. 

64.  Cakabi  applaiî. 

Cfiolc  tomsiaaiiius, 

C3.rahui  pal.idus  ,  tlytni  fafcUt  duahus  andutatit 
lugriiantibut.  Eni.  ou  lùjl.  aat.  tUi  ;ii/.C*«aiK 
Pi.i.Jig.U.''-i-  '. 

Carjiut  eompLinaiiu.  Litt.  Syfi,  nai.  pag,  (jii 
n".  17. 

VOST.    CoilOpl.  toi.  ié.fig.  17. 

I  es  deux  précifdcni  ne  font  peut  être  qu'une  vanéif 
de  ccIui-ci.  Les  anccnaei  font  pilc«  ,  de  U  longuetn 
de  11  moitié  du  corps.  La  tcrc  cfi  pâle.  Le  corcdet  . 
efl  pâle,  prcfquccn  cccur,  tronqué  antéricurcmeu 
&  polléricurcmeni.  Les  élytrcs  varient  beaucoup  { 
cllci  font  llriées  te  pâles,  plus  ou  moins  ucbées  it 
noir  :  le  noir  y  forme  quelquefois  deux  baades  oo-« 
décs,  &  Ces  bandes  font  louvcat  peûia  te  ioca-i 


ivcat  peûa  te  HMarr 


■\ 
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rompncf.  Le  defTous  du  corps  &  les  pattes  font 
pâles. 

n  fe  ttOHTé  dans  les  provmces  méridionales  de  la 
France. 

Nota.  Le  Carahus  complanatus  de  M.  Fabricius 
diffère  de  celui  de  Linné ,  conune  on  le  verra  pat  la 
dcfcription  que  nous  en  donnerons  plus  bas. 

^j.  Carabb  agricole. 
Caramus  agricola^ 
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pedibus  ferrugUeis.  Gzoti,  Inf,  tom,j»  pag,  ï4<* 
n\  8. 

Le  Buprefte  noir  à  pattes  rougeàtres.  Geoff.  IB, 
Carahus  fpinipcs.  Scop.  Ent»  cam,  n®.  xi^j* 

Carahus  fpinipts.  Schrank.  Enum.  inf.   aùfir. 

Bupnftis  rufipes.  FoURC.  Enti  par.  u  pag*  43  • 
•  9- 

If  eH;  un  peu  plus  petit  que  le  Carabe  leucoph*- 
talme.  II  eft  tout  noir  :  les  antennes  ^  les  pattes 


n9. 


Carahus  nîger ,  elytris  iineis  tribus  e^evatis.  Ent,      feulement  font  fauves.  Le  corcelet  eft  en  coeur  , 
hrft,  nat»  des  inf.  Carabe.  P/.  5.  pg.  53.  1  &  il  a  au  milieu  une  ligne  longitudinale  enfoncée» 

n  eft  plus  petit  que  le  Car^U  ieucophtalme.  Les  |  ^  %trcsont  huit  ftrics  chacune,  dans  JefqueUe.  • 
«tennes  U  i,irâtres,  filiformes,  de  ^longueur  de     "V/r**'"'  *  '  "^*  •**  ^  ^""^ »  ^  ?**"'"  ?'■**• 


.longue 
la  moitié  du  corps.  Tout  le  corps  eft  noir ,  trcs-lui- 
faut  en  deiious.  Le  corcelet  eft  échancré  antérieure- 
neot  &  poftérieurement.  Les  angles  pofiérieurs  font 
arroQdis.  Les  ëlytres  ont  chacune  trois  lign^ong'i- 
tndînaies  élevées  ;  vues  à  la  loupe ,  elles  paroiflent 
pointillées  &  ftH-îes.  L'extrémité  de  cbaque  élytrc  eft 

légèrement  finuée. 

• 

Tai  trouvé  cet  iafcâc  aflcz  commun  en  Provence  « 
Jans  les  champs. 


66.  Carabe  eftacé. 

Camabus   ehfoUtus. 

Caraffus  nîger ,  elytris  truncatîs  nîgris  ,  Iineis 
mhfoUtis  aibts ,  margine  alho.  Ent.  ou  hift.  nat.  des 
inf.  Carabe.  Pi.  5 ,  fig,  60. 

H  eft  un  peu  plus  petit  que  le  Carabe  irilinéé.  Les 
antennes  (ont  noires,  couvertes  à  leur  bafe  fupé- 
lîeurc  d'un  léger  du vec  blanchâtre.  La  tête  eft  noire 
aflezgro/Iè,  couverte  de  quelques  poils  blanchâtres. 
Le  corcelet  eft  en  cœur,  noir,  avec  les  bords 
couverts  de  poils  blanchâtres.  Les  élytres  font 
ovajes  y  un  peu  applacies  >  noires ,  avec  trois  lignes 
longitudinales  blanchâtres ,  prefque  efE^ées  »  &  les 
ixirds  extérieurs  blanchâtres.  Le  deiloilnu  corps  & 
ks  pattes  font  noirs. 


enfoncés. 
Il  fe  trouve  en  Europe.  k 

é8.  Carabb  bicolor. 

Cakamus  bicolor. 

Carahus  fupra  nigcr^  fubtus  ferrugineuse 

Carahus  bicolor.  Fab.  Syft.  Eut.  pag.  141.  n^.  18^ 
— 5/>.  inf,  tom.  i.  pag.  306.  n^,  ^é.-'^Mant,  inf» 


tom.  i»  pag.  ipp.  n".  49. 


Il  fe  trouve  au  Sénégal ,  d*od  il  a  été  apporté  par 
M.  Geoffroy  de  Villeneuve.   ' 

4j.  Carabe  ruficorne. 

C An  ABU  s  ruficornis. 

Carahus  ater^  elytris  fulcatis  Uvibus  ,  an  tennis 
pedihufque  rufis,  Fab.  Syft.  ent.  pag,  241.  u®.  17. 
—5p.  inf.  tom.  i.pag.  305.  n°.  j^.^-^Mant.  inf 

I-  pag'  I59.«^4^. 


Carahus  fpinipes  piceus  y  tkoraae  linea  cxcavata 
Ungiiudinali  ,    manibus  fpinofis.  Lin.  Syfi.  nat. 
éyim  «•-  xo.-^Faun.  fuec.  «^.793. 

Mnpreftis  nîger  etytro  fingulo  flriis  ocfo  punâatis  , 
Mijf,  Nnt.  Jes  InfeOes.  Tome   V. 


Il  refTemble  beaucoup  au  Carabe  ruficorne.  Le»* 
antennes  font  fêrrugineufes.  La  tête  eft  noirâtre» 
Le  corcelet  eft  brun  ,  prefque  quarré  ^  avec  une 
ligne  longitudinale  enfoncée ,  &  deux  enfoftcemens 
poftérieurs.'  L'écuflbn  eft  brun,  petit  &  triangulaire. 
Les  élytres  font  brunes  &  ftriées.  Le  dcflbus  d^  corps 
&  les  pattes  font  fauves. 

Il  fe  trouve  dans  rÀmérique  feptentrionale^ 

69.  Carabe  âavicornp. 

Cakabus  fiaviçomîs.  ^ 

Carahus  niger^  thoracis  margine ,  antennîs  pedl-» 
hufque  flavefcentihus..'EAB.Mant.  irf.  tom,  \»  pag. 

199^  «^  10, 

Il  eft  de  grandeur  moyenne.  Les  antennes  font' 
jaunâtres.  La  tête  eft  noire.  Le  corcelet  eft  en  coeur, 
noir,  bordé  de  jaune.  Les  élytres  font  ftriées ,  noires. 
Les  pattes  font  jaunâtres. 

Dans  Tun  des  deux  fexes ,  la  bafe  des  élytres  vers 
la  futpre ,  eft  rougeâtre. . 

Il  fe  uouve  en  Saxe* 

70.  Carabe  brmn, 

Cara%us  piceus» 

Carahus  nîger  pedibus  antennrfque  piceis,  LiM. 
Syft,  nat,  pag.  672..  «•,  50. — Faun.fuec.  n^.  8ol, 

Caj;aius    thorace   obcordato  ,   antennis  tibifjat 

Y  Y 
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ptceîs  ^  ehtrîs  jlnaris.  Fai.  Syji.  Ent.  pég,  141. 
n^.  19. — Spe£,inf.  tom.  i-pag.  306.  n®.  ^y.'^Mant, 
inf,  corr,  i.  pdg.  ijiy.  n^.  51. 

Il  cft  un  peu  plus  périt  que  le  Carabe  leucoph  • 
ralmc.  Tout  le  corps  eft  no;r.  Les  antennes  5t  les 
pat  es  font  d'une  couleur  de  poix.  Le  corccici  cft 
pcfquc  figuré  en  caur ,  uonqaé  antéricureincnc  & 
^ftéheuremcnt. 

U  k  trouve  au  nord  de  rEuropc. 

71.  Carabe  fémoral. 
CjRJ»Pi  fcmora/is, 

Ca'atus  capite ,  tkoraccque  àneh  ,  tlytris  firiatis 
oh/cMnorihiu ,  f€moribus  rujis, 

Carabus  ftmoraVis,  Fab.  Sy^.  ent,  fag.  141.  /i*'. 
jo.  —  Spec,  inf,  tom.  1.  pàg,  p6. /i».  5t. — Mtf/i/. 
inf.  tom,  I.  /7tff.  199.  «®.  55. 

Il  cft  un  peu  plus  grand  que  le  Carûbe  ruficome. 
La  tcte  cft  d'un  vcn  bronze  luifanc.  Le  corcelet  eft 
vert  bronzé  luiCmCy  prcfque  quarré  ,  avec  une  ligne 
longitudinale  enfoncée  flc  une  imprci&on  longitudi- 
nale de  chaque  côté^  poftérieurement.  L'écuiion  cft 
noirâtre  &  triangulaire.  Les  éytres  font  ftriées , 
noires ,  avec  un  reflet  vcrditrc.  Le  deffous  di  corps 
eft  noir.  Les  cuidcs  font  fcrrugincufet  brunes  »  & 
les  jambes  6c  les  carfcs  font  noirs.  Les  antennes  font 
noires. 

Il  fc  trouve  en  Afrique  à  Sierra-Leon. 

71.  Cababi  velouté. 

Caramus  holofeiicius, 

Carabits  holofericeus  niger,  capite  âneo  nitido, 
Fab.  Matit,  inf,  tom.  i.  pag,  1^9.  «•.51. 

11  reiTcmble  au  précédent.  La  tète  cft  bronwéc, 
luisante ,  avec  les  parties  de  la  bouche  noires.  Les 
antennes  font  noires.  Le  corcelet  6c  les  élytres  font 
noirs  y  un  peu  foycux ,  point  du  tout  luifans.  Les 
élycTcs  font  ftriées.  Les  pattes  font  noires. 

11  fc  trouve  à  Kiell. 

7).  Cababb  parcfleux. 

Cauamvs  madidus. 

Carabus  tkorace  pofiice  utrinque  impreffo  niger , 
femoribus  rufis.  Ent,  ou  kifi.mat.des  inf  CaBabE. 

Cara'tÊiS  madidus,  Fab.  Syft.ent,p.  14T.  «®.  ^i. 
'^Spec.inf  tom  i.pag,  joé.  «•.  i^.'^-^Mant,  inf 
tom.  i.p.  199.  i^«    54. 

Bupreflis  ater ,  t ho  "ace  lato ,  elytrorum  friis  punc' 
tatis,  GiOff.  Inf  t^m,   1.  pag.  159.  u*.  J4. 
Le  BaptclU  parcfleux.  GBOrr.  ib. 
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H  eft  an  peu  plus  petit  que  le  Carabe  leacophrafmc. 
Son  corps  eft  beaucoup  plus  convexe.  Les  antennes 
font  filiformes ,  de  lalongueur  do  corcelet  ,  noîret 
à  leur  bafe  »  noirâtres  à  leur  extrémité.  Tout  1«  corps 
eft  noir.  Le  corceL*t  cft  auffi  large  que  les  élvtres.  Il 
eft  élevé  ,  &  il  a  deux  points  enfoncés  »  a  U  partie 
poftérieure.  Les  élytres  font  ftriées.  Les  pattes  font 
noires.  Lcscuifles  font  quelquefois  d'un  rouge  brun. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris  ,  en  Angle- 
terre, 

74.  Cababi  binoté. 

Carabus  bi  nota  tus. 

Carabus  ater  cap itt  punHis  duohus  frontalibas  ru" 
bris  ,  antennis  bafifiavis»  Fab.  Mant.  inf  tom.  i . 
pag.  199.  «**.  55.  • 

Il  eft  prefque  de  la  grandeur  du  Carabe  ruficome  , 
luqueliLTcffcmble  un  peu.  Il  eft  tout  noir.  La  tcte 
eft  lilfe ,  luifante ,  avec  deux  petits  points  enfoncés» 
&  deux  autres  plus  petits ,  peu  marquas ,  roogeâtrcs, 
I  e  corcelet  eft  WSc  ,  glabre.  Les  élytres  font  ftriées. 
Les  antemies  font  noires  »  jaunes  à  leur  bafe. 

11  fe  trouve  à  Kiell. 

^      7f.  Carabe  interrompu. 

CARâuUM  interraptus. 

Carabus  ater,  thorace  pofiice  rotundato  abdomi" 
neque  rtmotis.  Ent.  ou  hift»  nat,  des  inf  Cababe. 

Carabus  interruptus,  Fab.  Syfi.  ent.  pag.  141. 1®. 
jl.  '^Spec,  inf  tom.  i.  p.  jo6.  n^.  40.  -^Masit^ 
inf  tom.  i.p.  100.  R*.  f6. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  le  Carabe  Icucophtalme. 
Tout  le  corps  eft  noir.  Les  antennes  font  fiifotmc^  , 
un  peu  plus  longues  que  la  moitié  du  corps.  La 
tête  eft  auffi  large  que  le  corcelet.  Le  corcelet  eu 
échancré  antérieurement  ,  arrondi  poftérieurement , 
féparé  des  Ay très  par  un  étranglement.  Lcs^lytrcs 
font  ftriées. 

11  fc  trouve  dans  l'Orient,  dans  les  provinces  mé- 
ridionales de  la  France. 

yf.  Cababe  uni. 

Carabus  pltinus. 

Carabus  thorace  orhiculato ,  rufus  ,  elytns  fa  fuis 
duabus  nigris.  Ent,  ou  hifi,  nat,dis  inf.  Car  ai  1. 

m 

Carabus  comp-anatus,  Fab.  Syfi.  ent.  pag.  141. 
/i*.  j  j.  '^Srec,  inf,  tom.  i.p,  \o6.  n*.  41.  — Mant, 
irf  tom,  i.p.  xoo.  «<*.  57. 

II  relTemblc  entièrement ,  pour  la  forme  &:  la  gran- 
deur ,  au  Carabe  bimaculé.  Les  antennes  font  fi- 
liformes 6i  jaunes.  La  tcte  cft  d'un  jaune  un  peu 
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&aTC ,  avfc  rcxtrémité  des  mandibules  noire.  Le 
corccict  cfl  jaune  fauve  ,  en  cœur  ,  avec  une  petite 
lîj^oe  enfoncée ,  longitudinale.  L'écuflbn  cfl  jaune 
^uvc,  petit  &  triangulaire.  Les  élytres  Ibntftnées  , 
faQYes  ,  avec  deux  larges  bandes  inégales  ,  noires  , 
dont  la  première  eft  interrompue  vers  le  milieu.  Le 
(le(!ous  du  corps  &  les  pattes  font  jaunes  pâles. 
Il  fe  trouve  à  Saint-Domingue. 

77.  Carabe  américain. 
Car  A3  us  americanus, 

Carabus  niger  ,  thoracc  peaibus  antcnnîfque  fer- 
îugîr.eis.  Ent.  ou  hift.  nat,  des  iuf.  Carabe,  PL  6. 

« 
Carabus  ume-icanus,    LiN.  Syft.  nat.  pag,    671. 

Carabus  americanus,  Fab.  Syft,  ent.  pag.  142. 
«•.  34.  — Sp.  inf,  corn,  i.  p,  jo6.  r/^.  41.  '^Mant, 
inf.tom.i,p,xoo,n9,^%, 

Carabus  aiatus  niger,  thorace  antennis  pedibufque 
ferru^neis ,  genubus  nigris  ,  elytris  ftriatis,  Dec. 
Mon.  tom,  4.^.  107.  «o.  3./)/.  17*  fig*  ii. 

Carabe  américain  ailé  noir,  à  corcelet ,  antennes 
fc  pattes  roulTes  ,  à  genoux  noirs  &  à  étuis  ftrics, 
Dec.  ib. 


Il  eft  trois  ou  quatre  fij^i s  plus  grand  que  le  Ca- 
rabe pctard.  les  antennes  lont  rougeâtrcs,  filiformes, 
un  peu  plus  longues  que  la  moitié  du  corps.  La  tète 
eft  noire  ,  avancée.  Le  corccict  eft  étroit ,  pr<îfquc  * 
en  cœur  ,  rougeâtre.  Les  élytres  font  poires ,  jOu 
d'an  noir  bleuâtre  ,  ftriccs.  Le  Heffous  du  corps  eft 
ftoir.  Les  pattes  font  tougeâtres ,  affèz  longues. 

H  fc  trouve  dans  l'Amérique  fcptentrionalc. 

78.  Carabe  faftigié. 
Carabus  faftigiat  us, 

éCarabus  firnigineûs ^  abdomirte  ^lytrifque  faftizta^ 
lis  nigris.  Ènt.  ou  hift,  nac.  des  inf.  Carab£.  Fi.  8. 

Carabus  faftigratus 9  lïN.  Syft.  nat.p.  6-j6»n^>»  14, 
— Muf.  Lud.  Uir.  p.  ^7. 

Il  reiTemble  au  Carabe  fumant  ;  mais  il  eft  pref- 
que  ane  fois  plu^  grande  Les  antennes ,  la  tête  «  le 
corcelet  &  les  pattes  font  ferrugineux.  Les  élytres 
font  noires^  ftriées,  coupées  à  leur  cxtrecnité.  La 
poitrine  &  Tabdomen  font  noirs. 

II  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne-Efpérancc. 

75.  Carabe  occidental. 

Car  abus  occ  idcn  ta  lis . 

Carjihtu  aiatus  ,  fufco-rufus  ,  elvcris  fulcatîs , 
MÎ^ro-ctru'eis,  Ent.  ou  hijl.  nat.  des  i.if.   Carabe. 
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Les  antennes  font  noirâtres.  La  tétc  eft  d'un 
rouge bf un  ,  étroite,  avanc^Ec.  Le  corcelet  cil  ^croi: , 
d*un  rouge  bran.  Les  clytrcs  (cnt:îllonnécs  ,  un  peu 
coupées  à  leur  extrémité,  d'^un  noir  bleuâtre.  Le 
dcilous  du  corps  eft  d'un  noir  un  peu  brun.  Les  pattes 
font  noires. 

Il  fe  trouve  a  Cayenne,  d'où  il  ra*a  été  envoyé 
par  M.  Tugni, 

So.  Carabe  latéral. 

Carabus  lateralis. 

Carabus  niger  ^  thorace  elytroramque  maryine  fer^ 
rugïneis.  Fab.  Mant,  inf,  tom,  i.p,  100.  /i*.  59. 

II  relTemble,  pour  la  forme  &  la  grandeur,  au 
Carabe  américain.  Les  antennes  fontKrrui^incufcs, 
noires  à  leur  bafe.  Le  corcelet  eft  ferrugineux, 
avec  le  bord  antérieur  »  le  bord  poftéricur ,  &  les 
côtés  près  du  bord ,  noirs.  Les  élytres  font  ftriées  , 
noires ,  avec  les  bords  latéraux  d'une  couleur  fer- 
rugineufe ,  plus  large  à  la  bafe. 

Il  fe  trouve.à  Kicll. 

81.  Carabe  fumant. 

Carabus  fumons . 

Carabus  ferrugineus  ,  elytris  nigro-cyaneis,  Fab. 
Spec  inf,  tom.  i.  pag.  507.  n®.  4}.  — Mant.  inf, 
tom.  lép,  loo.n®.  60. 

• 

Carabus  occident alis.  Voet.  Coleopt.pars,  i.p, 
é^.tabi  ^6.fig,  18. 

Il  re^emble  beaucoup  au  Carabe  pctard  ,  mais  S 
eft  ^ti-pis  rois  plus  grand  &  entièrement  ferrugineux. 
Les  élytres  feules  lont  bleuâtres. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

8i.  Carabe  pétard.   ' 

Carabus  crépitâtes,  -    •     •   '■ 

Carabus  thorace  capîte  pedibufque  ferrugineis  ^ 
elytris  nigris.  Ent,  ou  hift,  nat,  des  inf.  CaRabs. 

Carabus  crépît  ans.  Lin.  Syft,  nai,p,  6yi,  n^,  iS. 
— Faun.fuec,  n^,  y9t, 

Carabus  crepitans.  -Fab.  Syft,  ent,  p,z^%,  no,  -^f» 
'^m-^Spec,  inf  tom.  i,p,  307.  «*>.  44.  ^^Marit,  inf 
tom,  I.  p.ioo. «•. ^J[. 

Bupreftis  capite  ,  thorace  pedibufque  rubris ,  ^/y- 
fris  cétrultû-nigris,  GsOEf.  Inf  tom»  im  pag.  151. 
«'.  15;.    . 

Le  Bupreftc  à  tête ,  corcelet  8c  pattes  rougci 
&  étuis  bleus.  Geoff.  i^. 

« 

Carabus  aiatus  ferrugineus  ,  thorace  angufto ,  eiy^ 
tris  cinereo-nigris.  Dec*  Mim.tom^  x.  pag,  105, 
n^.\x%^ pL  i*  M*  \9* 

y  V  X 
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ptcits  ^  ehtris  finaris.  Fai.  5yjf.  £«^  p^g*  t4*« 
H*.  19.— 5^rr.  irt/I  «oiïi.  ^'Pag.  306;  /i®.  ^y.^^Mant, 
inf,  tom,  I.  ^tf^»  ijy.  «^.  51. 

Il  eft  an  peu  plus  périt  <juc  le  Carmhe  leucoph- 
ralme.  Tout  le  corps  eft  no;r.  Les  antennes  ac  les 
pat-es  font  d'une  couleur  de  poix.  Le  corcelec  eft 
prefaoe  figprë  en  caur ,  tronque  antérieurement  de 
^fteheurcment. 

Il  Te  troure  au  nord  de  TEnrofe. 

71.  Ca&abi  fémoral. 

Cd%JMUi  ftmorulis. 

Ca^iihas  capiu  ^  thoracique  àHiis  ,  tlytris  firiatis 
ohfcurionkiis ,  femorHuj  rufis, 

Caraius  ftmorûlis,  Fai.  Syfi.  int.  fag,  141.  ^®. 
50. — Spec.  infStom.  i.  pàg.  jo^.  «••  jl. — NUm. 
inf.  tom.  I.  pmg.  I59.  «•.  5J. 

Il  eft  un  peu  plus  grand  oue  le  CanAt  nificome. 
La  t^te  eft  d'un  vçn  oronié  luifam.  Le  corcelet  eft 
vert  bronzé  luifânt ,  prefque  quarré  »  avec  une  ligne 
longicodioale  enfoncée  &  one  tmpteffion  lonôtudi- 
nale  de  chaque  c6té^  poftérieurement.  L'écuflbn  eft 
noiritre  &  triangulaire.  La  é:ytres  font  ftrjées, 
noires  »  avec  un  reflet  terdàtre.  Le  dcffous  d«  corps 
eft  noir.  Les  cuidi»  font  femigineures  brunes ,  & 
les  jambes  &  les  tatfes  (ont  noiri.  Les  antennes  (onc 
noires* 

Il  fe  trouve  en  Afrique  à  âerra-Leon. 

7X»  Car  Ail  yelouté. 
Carabus  hoLfet ictus. 

Carahus  holoferictus  ntger^  capite  àneo  nhido. 
Tab.  Mont.  inf.  tom.  i.  pag.  19^  fi*.  51. 

Il  reflcmble  au  précédent.  La  tête  eft  bronwée» 
luiCante ,  avec  les  parties  de  la  bouche  noires.  Les 
antennes  font  noires.  Le  corcelec  &  les  élvtrcs  font 
noirs  »  un  peu  foyeuz ,  point  du  tout  Juifans,  Les 
élyties  font  ftriées.  Les  pattes  font  noires. 

Il  fe  trouve  à  Kiell. 

7).  Cababi  parcileux. 

CJtLJ»vs  mûdidms, 

Carakus  thorace  poftice  utH^ut  impreffo  niger , 
femorikui  rujU,  Ent.  ou  kift.  mu.diS  inf.  Cababi. 

Carahus  madidus,  Fab.  Syft.ent.p.  14T.  nP.  )i. 
-^Spic.inf.tom.  i.pàg.  \oé.  n^.  i^.'^Mmnt.  inf 
tom.  \.p,  \9$.  n^,   54. 

Bupreflis  attr ,  tho'oci  lato  ,  elytrorum  frits  punc^ 
tatis.  Giorr.  Inf  t^m.  1.  pag,  159.  h*.  34. 
Le  Bapicile  pareiEeux.  GfiOif .  H. 
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'  n  eft  an  peu  plus  petit  que  le  Carmts  lettcoplitatnie. 
Son  corps  eft  beaucoup  plus  convexe.  Les  antennes 
font  filàbimes ,  de  lalongueur  dn  corcelec  ^  noires 
à  leur  bafe  »  noirâtres  k  leur  extrémité.  Tout  It  corps 
eft  noir.  Le  corceL*t  eft  aufli  large  que  les  élvcres.  Il 
eft  élevé ,  &  il  a  deux  points  enfoncés ,  k  U  partie 
poftérîeure.  Les  élycres  font  ftriées.  Les  pactes  bnc 
noires.  Lescuifles  font  quelquefois  d'un  rouge  bnin. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris ,  en  Angle- 
terre, 

74.  Carabs  binoté. 

Caslabus  Hnotatus, 

Caraitu  attr capiu  punBis  duohns  fromia/UëS  nt* 
Ms,  antenmis  hafifiavis.  Fab.  Mant.  inf  tom.  1. 

Il  eft  prefque  de  la  grandeur  du  Cmraie  roficome  , 
auquelik^cflcmble  un  peu.  U  eft  tout  noir.  La  céte 
eft  liflcTluifante  y  avec  deux  petits  points  enfoncés» 
Se  deux  autres  plus  petits ,  peu  marqués ,  rongeâtres, 
L  e  corcelet  eft  lifle ,  çlabre.  Les  élytres  font  ftxtécs. 
Les  antennes  font  nôtres ,  jSiunes  à  leur  bafo. 

11  fe  trouve  k  KielL 

7f.  Carabb  interrompu. 

Caslawus  interruptus, 

Carahus  ùttr^  tkorûcê  pofitce  tùttutdato  mUomi^ 
neqiu  rtmoiis.  Ent.  ou  hiJL  tuu.  éts  imf  Carabs. 
W.  f  ./^.  51. 

Carahus  inttrrupttis ,  Fab.  Syfi.  tnt.  pag.  14s.  ji^. 
jl.  '"^Spec.  inf  tom.  1.  p.  }otf.  it^.  40.  '•^Mant. 
imf  tom.  i.p.  loo.  n^.  $6. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  le  Carabe  leucophtaïme. 
Tout  le  corps  eft  noir.  Les  antennes  font  filiformes  , 
un  peu  plus  longues  que  la  moitié  du  corps.  La 
tête  eft  aufli  large  que  le  corcelet.  Le  corcelet  eft 
échancré  antérieurement ,  arrondi  poftérieuremeot  • 
féparé  desAbtres  par  un  étranglement.  Les^lytrcs 
font  ftriées. 

Il  fe  trouve  dans  TOrient,  daiu  les  provinces  mé- 
ridionales de  la  France, 

7^.  Carabe  uni. 
Cam-amum  planus. 

Carahusthorace  orhicutato ,  rufas  ^  tiytris  f^fclis 
duahus  nigris.  Ent.  ou  hifi.  nat.dis  inf  Carasi. 

Pi.^./ig.6i. 

» 

Carahus  comp'anatus.  Fab.  5^)f .  ent.  pag.  141. 
/i*.  j  j.  -^Snc.  inf.  tom.  i,p.  jo6.  «*.  4I.  ^~Mant. 
irf  tom.  \.p.  loo.  n^.  57. 

Il  reflemble  entièrement ,  peur  la  forme  &  la  gran- 
deur, au  Carabe  bimaculé.  Les  antennes  font  fi- 
hformcs  Bc  jaunes.  La  tête  eft  d'un  jaune  un  pcn 


CAR 

CiUTC,  aT^c  rexcrémicé  des  mandibules  noire.  Le 
corccict  cfl  jaune  fauve  ,  co  cœur  ,  avfC  une  petite 
Iîi;ne  enfoncée ,  longitudinale.  L'éculîbn  d\  jaune 
fauve,  petit  &  triangulaire.  Les  élytres  font  ftrjces  , 
fauves,  avec  deux  larges  bandes  inégales  ,  noires  , 
dont  la  première  eft  interrompue  vers  le  milieu.  Le 
dc[Tous  du  corps  &  les  pattes  font  jaunes  pâles. 
Il  fe  trouve  à  Saint-Domingue. 

77.  Carabe  américain. 
Cira 3 us  amerlcanus, 

Carabus  niger  ,  thorace  jreaièus  antennîfque  fer- 
rtégîreis,  Ent.  ou  hift.  nat,  des  inf.  Carabe.  PL  6, 

* 
Carabus  urne "ic anus,    LiN.  Syfi,  nat»  fag.    671. 
«**.  15. 

Carabus  americanus,  Ykb.  Syfi,  ent.  pag.  142. 
«•.  34.  — Sp,  inf,  tom,  i.  p,  }06.  u^.  41.  — Mant, 
inf,  tom,  i./?.  100.  n^,  58. 

Carabus  alatus  niger ,  thorace  antennis  pedibufque 
ferrugineis  ,  genubus  nigris  ,  elytris  ftriatis.  Dec. 
Mém,  tom,  4.^.  107.  no, },  pi,  17.  fig.  ii. 

Carabe  américain  ailé  noir ,  à  corcelet ,  antennes 
&  pactes  roufTes  ,  à  genoux  noirs  &  à  étuis  flricsr 
Dec.  ib. 

Il  eft  trois  ou  quatre  &is  plus  grand  que  le  Ca- 
rabe pétard.  L  es  antennes  font  rougcâtres,  tiliformes, 
un  peu  plus  longues  que  la  moitié  du  corps.  La  tète 
eft  noire  ,  avancée.  Le  corccict  eft  étroit ,  pr<îfquc 
en  cœur,  rougeâtre.  Les  élytres  font  noiçcs,  ou 
d'un  noir  bleuâtre  ,  ftriccs.  Le  Hcffous  du  corps  etl 
ftoir.  Les  pattes  font  lougeâtrcs ,  afTez  longues. 

H  fc  trouve  dans  i'Améiique  fcptentrionalc. 

78.  Carabe  faftigié. 

Cakabus  faftigiatus, 

JCarahus  ferrugineûs ^  abJomine  ^lytrîfque  fuftizia^ 
lis  nigris.  Ènt.  ou  hifi,  nat,  des  inf,  Carab£.  P/.  8. 

Carabus  faftigratus 9  lïN.  Syfi,  nat,  p.  670,  /i^.  14. 
-^Muf  Lud,  Uir,  p,9j. 

Il  reiTemble  au  Carabe  fumant  ;  mais,  il  eft  pref- 
que  une  fois  plus  grand.  Les  antennes ,  ta  t^te  ,.  le 
corcelet  &  les  pattes  font  ferrugineux.  Les  élytres 
font  noires^  ftriées,  coupées  à  leur  extrémité.  La 
poitrine  &  Tabdomen  font  noirs. 

II  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne-Efpéraocc. 
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75.  Carabe  occidental. 
Carabus  occidencaiis. 


•  I 


Carabus  alatus  ,  fufco-rufus  ,  elwtris  fuioatis  ^ 
nigrO'CAruUis,  Ent,  ou  lùfi,  nat.  de^  i.if.  Carabe. 
Pi.  8./^.p4.  .     .       .     ,   ' 


Les  antennes  font  noirâtres.  La  tétc  cft  d'un 
rouge  brun  ,  écroitc,  avanc^Ec.  Le  corccict  eit  ^rcroi: , 
d*un  rouge  brun.  Les  ciytrcs  (cnt.îllonnées  ,  un  peu 
coupées  à  leur  extrémité ,  d'un  noir  bleuâtre.  Le 
dcilous  du  corps  efl  d'un  noir  un  peu  brun.  Les  pattes 
font  noires. 

II  fe  trouve  a  Caycnne,  d'oii  il  m'a  été  envoyé 
par  M.  Tugni, 

So.  Carabe  latéral. 

Carabus  lateralis, 

Carabus  niger  ^  thorace  elytrorumque  margine  fer^ 
rugineis,  Fab.  Mant,  inf  îom,  i,p.  100.  «*.  59. 

II  rcITemble,  pour  la  forme  &  la  grand c iir ,  au 
Carabe  américain.  Les  antennes  fontKrrUi^ineufcs, 
noires  à  leur  bafe.  Le  corcelet  eft  ferrugineux, 
avec  le  bord  antérieur  ,  le  bord  poftéricur ,  &  les 
côtés  près  du  bord ,  noirs.  Les  élytres  font  ftriées  , 
noires ,  avec  les  bords  latéraux  d'une  couleur  fer- 
rugineufe ,  plus  large  à  la  bafe. 

Il  fc  trouve  à  Kiell. 

81.  Carabe  fumant. 

Carabus  fumons, 

Carabus  ferrugineus  ,  elytris  nigro-cyaneis,  Fab. 
Spec  inf,  tom,  i.  pag.  507.  n®.  4}.  — Mant,  inf, 
tom,  lép,  ioo»n®.  60. 

• 

Carabus  occidentalis,Yozr,Coleopt.pars,  i,p. 
é^.tab,  iG.fig.  18. 

Il  re^emble  beaucoup  au  Carabe  pétard  ^  mais  il 
eft  ^ti-o.is  rois  plus  grand  &  entièrement  ferrugineux. 
Les  çly.tres  feules  U)nt  bleuâtres. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

8i.  Carabe  pétards   ' 

Carabus  crépitons,  -    *     .  ' 

Carabus  thorace  capite  peUibiifque.  ferrugineis  / 
e!ytris  nigris,  Ent,  ou  hifi,  nat,  des  inf,  Carabs. 

Carabus  crépit  ans.  Lin.  Syft»  nat*  p.  671,  n^.  iS. 
'^Faun./uec.  «®.  79X. 

Carabus  crepitans,  'Fab.  Syfi.  ent*  p,  141.  no,  î||. 
'T^-^Spec,  inf.  tom,  i.p,  307.  «*>.  44.  ^^Marit,  inf 

tom,  uv».%oo.n*,6i, 

.  •* .  ^^  . 

Buprefiis  capite  ,  thorace  pedibufque  rubris ,  ely-- 
fris  CArtiUo-nigris,  GEOPf.  Inf  tom.  !•  p^g*  151* 
«*.  19.    . 

Le  Buprefte  à  tête ,  corcelet  8c  pattes  rougci 
&  étuis  bleus.  Geoff.  i^. 

« 

Carabus  alatus  ferrugineus  ,  thorace  angufio ,  /(y- 
tris  cinereo-nigris,  Dec*  Mém.tom,  x*  pag.  10  )• 

n^^  %3yi  pli  i.fig,  i9. 

^  Vvi 
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piciiS  ^  ehtris  Jlnaris.  Fai.  5yjf.   Ent.  pag.  141. 
inf.  tom.  I.  ^it^.  ijy.  «*.  51. 

Il  cft  on  peu  plus  périt  que  le  Car^he  leucoph- 
ralme.  Tout  le  corps  eft  noir.  Les  antennes  8c  les 
pâtes  funt  d'une  couleur  de  poix.  Le  corcelec  eft 
prefaue  figprë  en  caur  »  uonqac  ancérkurcmcoc  de 
^ftéheorement. 

Il  Te  trouve  au  nord  de  rEorofc. 

71.  Carabi  fémoral. 

Cd%JMUM  ftmoralis. 

Ca^ûhas  capïu  ^  ikoracique  àHiU ,  tlyms  finatts 
ohfcmrîorikiu ,  ftmorHus  rufis. 

Carahus  fimomiis.  Fab.  Sjfi.  int.  fûg.  141.  j^^. 
)0. — Spec.  inf/tom.  1.  pùg,  jo^.  «••  jl.— MtfBi. 
inf.  tom.  I.  pmg.  I59.  «•.  5J. 

Il  eft  un  peu  plus  çrand  ose  le  C^éAt  nificome. 
La  t^te  eft  d'un  vert  bronzé  luifam.  Le  corcelet  eft 
vert  bronzé  lui&nt ,  prefquc  qoarré  »  avec  une  ligne 
longimdioale  cnfiBncée  8c  one  impteffion  lonôcudi- 
nale  de  chaque  c6té.»  poftérieurement.  L*écuiion  eft 
noiritre  &  trian^rulaire.  La  éiytres  font  ftriées, 
noires  »  avec  un  reflet  verditre.  Le  deffous  d«  corps 
eft  noir.  Les  cuiff»  font  femigineuret  brunes ,  & 
les  jambes  &  les  catfcs  (bni  noirs.  Les  antennes  fonc 
noues* 

Il  fe  trouve  en  Afrîqoe  à  Sierra-Leon. 

7&»  Cababb  velouté. 

Caëlamum  holoftticeus. 

Carahus  holoftriceus  nîger  ^  capiti  âmeo  nitido. 
Tab-  Mont,  inf,  tom.  i.  pag.  1^9.  m^.  $%. 

Il  reflcmble  au  précédent.  La  tête  eft  bronwée  » 
luKante ,  avec  les  parties  de  la  bouche  noires.  Les 
antennes  font  noires.  Le  corcelet  8c  les  élvtres  font 
noirs ,  un  peu  foyeuz ,  point  du  tout  luifans,  Lc% 
élyties  font  ft fiées.  Les  pattes  font  noires. 

Il  fe  trouve  à  Kiell. 

7).  Cababb  pareileui. 

Cjuj»vs  madidms. 

Caratus  thorace  pofiici  utHaqui  Imprtfo  nigtr , 
fkmonkuê  rufU.  Ent.  ou  hift.tun.des  inf.  Cababb. 
PLs.fig.éi. 

Carahus  madidus,  Fab.  Syft.ent.p,  141.  n^,  )i. 
--Sfcr.ifl/I  tom  i.pag,  joé.  «•.  j^.'-^^Mant,  inf, 
tom,  i,p.  199,  A®.   54. 

Bttpreflis  attr ,  tho^act  lato ,  tlytrorum  frits  punc^ 
tatis.  GiOrF.  Inf  nm.  1.  pag,  159.  «*,  34. 
Le  Bapicile  parefieus.  GfiOif  •  U. 
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'  n  eft  an  peu  plus  petit  que  le  Carmié  leneoplitatnie. 
Son  corps  eft  beaucoup  plus  convexe.  Les  antennes 
font  filiformes ,  de  lalongueur  dn  corcelet  ^  noires 
à  leur  bafe ,  noirâtres  k  leur  extrémité.  Tout  It  corps 
eft  noir.  Le  corceL*t  eft  auflt  large  que  les  élvtres.  0 
eft  élevé  »  81c  il  a  deux  points  enfoncés ,  i  U  ptree 
poftérîenre.  Les  élytres  font  ftriées.  Les  panes  font 
noires.  Lescuifles  fonc  quelquefois  d'un  rouge  brun. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris ,  en  Angle- 
terre. 

74.  Cababi  binoté. 

Camabus  Unotatus. 

Caraitu  ater  capiu  punBis  duohas  fromta/Htiâ  nt" 
iris,  antenmis  kafifiavis.  Fab.  Mani.  imf.  tom.  i. 

Il  eft  prefque  de  la  grandeur  du  Carait  roficome  , 

auqueliLrcflcmble  un  peu.  Il  eft  tout  noir.  La  tête 

eft  liflerluifante ,  avec  dcui  petits  points  enfoncés» 

8c  deux  autres  plus  perits  »  peu  marqués  »  roogeatres. 

,  I  e  corcelet  eft  li/Te ,  glabre.  Les  élytres  font  ftriées» 

'  Les  antennes  font  noires ,  jSiunes  à  leur  bafo* 

'  n  fe  trouve  à  Cell. 

I     7f.  Cababb  interrompu. 

Camé  BUS  interruptus, 

Carahus  ùttr^  thorace  pofiice  rottuidato  mUomi^ 
neqtu  rtmotis.  Ent»  ou  kiJL  nat.  dss  inf  Caeabi  . 

Carahus  intemptas,  Fab.  SyP.  ent,  pag»  14s.  Ji^. 
)Z.  '^Spec»  inf  tcm,  i.  p.  }otf.  n^.  40.  ^-^Mant. 
inf  tom.  \.p.  zoo.  n*.  56. 

Il  eft  un  peu  plus  pcrit  que  le  Carahe  leucophtaîtne. 
Tout  le  corps  eft  noir.  Les  antennes  font  fi;iferrocs  , 
un  peu  plus  longues  que  la  moitié  du  corps.  La 
tête  eft  aufll  large  que  le  corcelet.  Le  corcelet  eft 
échancré  antérieurement ,  arrondi  poftérieurement  * 
féparë  des  Ay très  par  un  étranglement.  Lcs^lytrcs 
font  ftriées. 

Il  fe  trouve  dans  TOrient,  daiu  les  provinces  me- 
ridionales  de  la  France, 

7^.  Cababe  uni. 

Cababus  planus. 

Carahusthorace  orhicutato ,  ru  fus  ^  eiytris  fafciis 
duahus  nigris,  Ent,  ou  hifi.  nat.dis  inf  Cabasi. 
Pl.é.fig.é^. 

Carahus  compfanatus,  YA%,Sy/l.  ent,  pag.  141. 
n*.  j  j.  -^SFec.  inf  tom,  \,p.  J06.  «*.  4I.  ^^-Mant. 
irf  tom.  i.p,  loo.  «<»,  57. 

Il  reffcmble  entièrement ,  peur  ta  forme  &  la  gran- 
deur, au  Carabe  btnaculé.  Les  antennes  font  £• 
hformes  8c  jaunes,  La  tête  cft  d'un  jaune  un  pco 
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ÉiaTC ,  arf c  rcxtrémité  des  mandibules  noire.  Le 
corccict  cfl  jaune  fauve  ,  cd  cœur  ,  avf c  une  petite 
lîiÇnc  enfoncée ,  longitudinale.  L'éculîon  cfl  jaune 
fiuvc»  petit  &  triangulaire.  Les  élytres  lbntftr»ées  , 
fauTes  ,  avec  deux  larges  bandes  iitégalcs ,  noires  , 
dont  la  première  eft  interrompue  vers  le  milieu.  Le 
dclTous  du  corps  &  les  pattes  font  jaunes  pâles. 
Il  fe  trouve  à  Saint-Domingue. 


77.  Carabe  américain. 
C.tRAJi/s  amencanus, 

Carabus  niger  ,  thorace  peaibus  anunnifque  fer- 
rugîneis.  Ent.  ou  hifi,  nat.  des  ihf.  Carabe.  PL  6. 

« 

Carabus  amcicanus.    LiN.  Syfi,  nat.  pag.    671. 

Carabus  amencanus,  Fab.  Syft.  ent.  pag,  142. 
«*.  34. — Sp,  inf,  îotn,  i.  p,  J06.  r/^.  41,  '^Mant, 
M/Tfom.  i./?.  100. /2®.  58. 

Carabus  alatus  niger,  thorace  antennis  pedibufque 
ftrru^ruis ,  genubus  nigris  ,  elytris  Jlriatts.  Dec. 
Àiém,  Corn,  4.^.  107.  «o.  3./)/.  17.  fig,  ii. 

Carabe  américain  ailé  noir,  à  corcelet ,  antennes 
&  pactes  roulTes  ,  à  genoux  noirs  &  à  étuis  ftriés, 
Dec.  ib. 

Il  cft  trois  ou  quatre  fij^is  plus  grand  que  le  Ca- 
rabe pccard.  Les  antennes  font  rougeâtres,  filiformes, 
un  peu  plus  longues  que  la  moitié  du  corps.  La  tète 
cft  noire  ,  avancée.  Le  corcoîet  ci\  étroit ,  profque  * 
en  cœur  ,  rou^eâtre.  Les  élytres  font  noiçcs,  .ou 
d'un  noir  bleuâtre  ,  (triées.  Le  Hcffous  du  corps  etl 
^oir.  Les  pactes  font  tougeâtrcs  ,  afTèz  longues. 

îl  fc  trouve  dans  i*Améiique  fcptentrionalc. 


78.  Carabe  faftigié. 

Ca  ra  b  us  fafti^iatus, 

JCarahus  ferrugineûs ,  abiomine  ^.lytrîfque  faftiiiéh- 
itî nigris,  Ènt.  ou  hifi,  nac,  des  inf.  Carabe.  PL  8. 

Carabus  fafligratus^  lïN.  Syft.  nat,p.  670»  n^^  14, 
'^Muf,  Lud,  Uir,  p.  ^7. 

Il  reflêmble  au  Carabe  fumanc  ;  mais,  il  eft  pref- 
que  ane  fois  plus  grand»  Les  antennes ,  ta  tête  »  le 
corcelec  &  les  pattes  fonc  ferrugineux.  Les  élytres 
font  noires^  (Iriées,  coupées  à  leur  cxcrémité.  La 
poicrine  &  l'abdomen  font  noirs. 

Il  fc  croore  au  Cap  de  Bonne-Efp^rancc. 

75.  Carabe  occidental. 

Caslabus  occidentalis. 

Carabus  alatus  ,  fufco-rufus  ,  elytris  fuloatis  ^ 
Wîfro-céruleis.  Ent,  ou  /ùjL  nat,  de^  iif.  .Carab£. 
PLh.fig.p4.  .     .       .     ,   • 
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Les  antennes  font  nDiratres.  La  tétc  cfl  d'un 
rouge bf un  ,  écroitc,  avancée.  Le  corccict  ell  ^croir , 
d'un  rouge  brun.  Les  clytrcs  lent  îllonnées  ,  un  peu 
coupées  à  leur  extrémité,  d'un  noir  bleuâtre.  Le 
dcllous  du  corps  e(l  d'un  noir  un  peu  brun.  Les  pattes 
font  noires. 

II  fe  trouve  a  Cayenne,  d'oii  il  m'a  cti  envoyé 
par  M.  Tugni. 

So.  Carabe  latéral. 

Carabus  lateralis, 

Carabus  niger  y  thorace  elytrorumque  marrine  fer^ 
rugineis,  Fab.  Mant,  inf,  tom,  i.p.  100.  n*.  59. 

II  rcfTemble,  pour  la  forme  &  la  grandeur,  au 
Carabe  américain.  Les  antennes  font  Krrui^incufcs, 
noires  à  leur  bafe.  Le  corcelet  eft  ferrugineux, 
avec  le  bord  antérieur  »  le  bord  poftéricur ,  &  les 
côtés  près  du  bord ,  noirs.  Les  élytres  font  ftriées  , 
noires ,  avec  les  bords  latéraux  d'une  couleur  fer- 
rugineufe  ^  plus  large  à  la  bafe. 

Il  fe  trouve  à  Kiell. 

81.  Carabe  fumant. 

Carabus  fumons, 

Carabus  ferrugineus  ,  elytris  nigro-cyaneis,  Fai. 
Spec  inf  tom.  i.  pag,  507.  n®,  4}.  — Mant,  inf 
tom,  lép,  loo.n®.  60. 

• 

Carabus  occidentalis,  Voet.  Coleopt.pars,  i./>. 
69,  tab.  lé.fig.  18. 

Il  reQemble  beaucoup  au  Carabe  pétard  ,  mais  il 
eft  ^tro.is  rois  plus  grand  &  entièrement  ferrugineux. 
Les  ély.tres  feules  lont  bleuâtres. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

8i.  Carabe  pétards   ' 
Carabus  crepitaiis.       •     •  ' 

Carabus  thorace  capîte  pedibufque  ferrugîneis  ^ 
elytris  nigris,  Ent,  ou  hift,  nat,  des  inf  CaRabs. 

Carabus  crepitans.  Lin.  Syft.  nai,p,  671,  n?.  iS. 
— Fautt.fuec.  n^,  79%. 

Carabus  crepitans,  Fab.  Syfi,  ent,  p,  141.  no.  î||. 
'v^'^Spec,  inf  tom,  i.-p.  307.  «<>.  44.  ^^Maht,  inf 
tom,  ij.v*%oo,n^,6i, 

.         •        •      ^  .  •  ^      ■  < 

Bupreftis  capite  ,  thorace  pedibufque  rubris  ,  e/y- 
fris  cétrultû-nigris,  GsOEf.  Inf  •  tom.  i m  pag,  151. 
«*.  19. 

Le  Buprefte  à  tête ,  corcelec  8c  pattes  rougei 
&  étuis  bleus.  Geoff.  i^. 

« 

Carabus  alatus  ferrugineus  ,  thorace  angufio ,  f  (y- 
tris  cinereo-nigris,  DEG^Mém.tom,   x*  pag,  105. 

/J^:^vp/.  i-/^.  1.8. 

V  VI 
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Voici  aae  note  que  M.  Geoffroy  de  Vilkneuve , 
officier  au  bataillon  (TÂfrîqoe,  in*a  donnée  au  fa  jet 
de  cette  cffèce. 

»  Etant  au  viilage  de  Podudal  ,  à  quelques  Ucuet 
du  Sénégal  »  comme  je  m'occupott  à  ramallcr  des 
infedes  ,  8c  Que  j'engagcoîs  les  nègres  à  m'en  ap- 
porter ,  1  un  d'eux  me  préfenta  dans  u»  pot  plu- 
lieurs  milliers  *d*une  petite  elpèce  de  Carabe,  Ils 
étoient  fecs  ,  &  leur  nombre  faifoient  voir  qu'ils 
a  votent  été  ranulTcs  à  deHcin.  Je  nucftionnai  ce 
nègre  fur  1  emploi  qu'il  vouloic  en  uire  :  il  me  dit 
que  cet  infc<51eentroit  dans  la  compofition  du  fayon 
employé  dans  le  pays  ;  il  me  montra  erf  même 
temps  une  boule  de  ce  même  favon  ,  dont  la  cou- 
leur éroit  noire,  mais  qui  avoit  la  même  propriété 
que  le  nôtre.  Depuis  fai  remarqué  que  cet  infeâe 
étcii  employé  au  même  ufagc  tout  k  l(upg  de  la 
côte  du  ScnégJ  »• 

53.  Carabe  agréable» 

Cawlamvs  Upidusm 

Carahut  viiidi^àneus  ^  t Horace  quadrato  poftice 
ufrinque  hiftriaro  ,  eiytris  firuuis^  Fàb.  Mant.  inf. 
tom,  I.  p.  100.  A*,  éj, 

CMviës  lepidus.  Leskb,  /f.  i.    17.    8.  tab.  A. 

*  I!  reflembte  eatiêrement,  pour  la  ferme  &  la  gran- 
deur ,  au  Carabe  bleuâtre.  Le  corps  efl  d'un  noir 
iriolet ,  d*on  vert  brooxé  brillant  endelTus.  Les  an 
teimes  font  noires.  I  e  corcclet  e(l  quarré  »  marqué 
d*ane  ligne  longitudinale  enfoncée  »  &  de  deux 
petites  lignes  rapprochées  ,  courtes  «  de  chaque  côté 
de  la  partie  fupérieure.  Les  élytrcs  font  (Iriées. 
Les  pattes  font  noires.  Les  jambes  antérieures  font 
mn  peu  renflées  ï  leur  extréftiicé. 

Il  fe  trouve  en  Portugal  »  dans  les  endroîn  fa- 
Uoneox. 

94.  CàRABi  charmant. 

Ci  M.  A  Ml/ s  amoenus, 

Carabus  ntgro'CAruUus ,  cap i ce  thoraceque  Céirw' 
Uis  y  eiytris  inauratis  lêvihuM,  £nt,  ou  ht  fi.  nat, 
des  inf.QkX A%t.  PL  %.fig.  87. 

Il  efl  de  la  grandeur  des  nrécédens.  Les  antennes 
font  noires ,  filiformet ,  de  ta  longueur  du  corceler. 
La  tére  eftd'un  bleuverdâtre  ,  avec  les  yeux  cendres. 
Le  corcelet  cft  quarré ,  vrcfque  auffî  large  que  les 
élytrcs ,  d'un  bleu  verdacre.  I  es  élytrcs  font  lifTes  , 
d'un  beau  verc  doré.  Le  dellous  du  corps  de  les 
pat  ces  font  d'un  noir  bleuâtre. 

Il  fe  trouva  à  Cayenne. 

5f.  CaBaie  africain» 
CamaBUs  afer. 
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Carabus  tUger ,  oHttnnis  ptdibufyu  n^tfçent^sLS  ^ 
eiytris  idvibus.  Tuunb.   Nov.  fptc.  inf.   dâf.  4. 

Carabus  afer.  LiM.  Sy^,  nat.  edit.  j^.  p.  1  fé^^ 

II  efl  de  la  grandeur  du  Car.i^e  bleuâtre.  Le  corps 
efl  ohlong  ,  noir  luifant  en-deffus  ,  d*un  brun  rouf- 
sâtre  en  deffous.  Les  antennes  font  fiiurc*,  filiformes, 
de  la  longueur  du  corcrlet.  Lecorcelet  ell  en  cœur  , 
rebordé  ,  arrondi  Se  un  peu  tronque  porterie uremenr. 
ic  la  largeur  des  élytrcs.  Les  élytres  ont  chacure 
huit  ftncs  ,  à  peine  marquées  ,  &  quelques  points 
enfoncés  vers  les  bords  extéri-  urs.  L'extrémicé  cil 
pointue  &  un  peu  fauve.  Le  dclfous  du  corps  3c  les 
pattes  font  fauves  ou  brurs. 

Il  fe  trouve  fur  les  pierres  des  montages  de 
Cap  de  Bonne-Efpérance.' 

96.  Carabi  anal. 
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ABirs  anaus. 


Carabus  capite  thoraceque    viridi-d^cis  ,    eiytr'.s 
firiacis  nigro-nneis  ,  macula  pofiica  finuata  ru  fa. 

Il  cft  de  la  grandeur  du  Ca'-abe  vulgai'-e.  Les 
*  artennes  font  fauves.  La  tête  efl  d'un  vert  b'^onzé. 
Le  corcclet  eft  beaucoup  plus  large  que  la  tctc  »  un 
peu  plus  étroit  que  les  élytrcs  ,  &  d'une  couleur 
verte  bronzée.  Les  élytrcs  font  flriécs,  d'un  noir 
bronzé ,  avec  une  tache  poftéricure  lînuée  ,  fauve. 
Le  deifous  du  corps  eft  noir.  Les  pattes  font  fauves. 

Il  fe  trouve  au  Sénégal. 
Du  cabinet  du  roi. 


57.  Carabe  penfylvaîn» 

Cakabus  penfyivanicusm 

Carabus  teflaceus ^  capite  fufco  ,   e!y:ns  flr'ctis, 
Carabus  penfylvanicus  rufo-fufcus^  c  tpire  o  ùu  .\ 
an  tennis  pedibus  corporeaue  fubtus  ttfi.iceis  ^  vlst'.s 
firiatis,  Dec.  Mim,  tom,  4.  p.  108.   no,   4,  jil  1-. 
fig.  12. 

Carahe  de  WÊkfy  varie  ailé  ,  d'un  brun  ronf^ârrc, 
à  tête  obfcure^'i  antennes  ,  ratres  Se  le  dclfous  du 
corps  fauves  ,  à  étuis  cannelés.  Dec.  1^. 

II  efl  de  la  grandeur  dir  Carjbe  riificorne.  Les 
antennes  font  fauves.  La  tétc  eft  d'un  brun  tedacé  , 
obfcur.  Le  ccrcelet  eft  d'un  brun  tcftacé  ,  prcfque 
auffi  large  que  les  élytrcs.  Les  élytrcs  font  ftnécs  . 
d'an  brun  tcftacé.  Le  dedous  du  corps  &  les  patus 
font  te(lacés. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  feptentrtoaaie ,  dans 
la  Penfylvanic. 

5^8.  Carabb  cuivreux. 

Cakab'js   cup reus, 

Carabus  dneus  ,  antennis  bafirubris.  Est,  ou  hif. 
Mat,  des  inf  CaRah.  PL  )./^  15* 
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Carahus  eupreus.  Lin.  Syfi,  nat,  p.  ^71.  n*.  i$. 

Carahus  cupreus.  Fab.  Syfi,  ent,  p.  143.  n9.  40. 
^^pecinf.  tom,  i.  p,  }o8.  «®.  50.  '^Mant,  inf. 
tom,  i,p.  101.  n<>.  ^S. 

'Bupnftis  totus'  virîdi  cupreus  ^  aruennîs  nigrîs. 
CEOii.Inf.tom,  i,p,  i^i.  «•.  40. 
Le  Buprcftc  perroquet.  Geoff.  ii. 

Caïahus  alatus  fupra  viridi-Aneus  ^fuhîus  ntger^ 
ûntennis  bafirufis»  Dec.  Mém,  tom,  4.  p,  ^7.  ix^.  1 5. 
//.  ^.fig.  15. 

CTtrabc  rofctte  ailé  d'un  vert  doré  ou  cuivreux 
luifant  cn-dcAus  &  noir  en-dc(Tous  ,  à  pattes  noires 
&  à  antennes  rouffcs  à  leur  bafe.  Dec.  ib. 

Carahus  metaUîcus,    Se  OP.  Ent.  cam,  n*.  170. 

Carahus  cuprtus^  Schrank.  Enum,  inf,  auftr, 
bo.  400. 

Curahus  pfittactus .  FouRC.  Ent,  par.  i*pag.  5J. 
«•.  54. 

Carahus  cupreus,  Vill.  Ent.  tom,  l.pag.  370* 

Il  a  environ  cinq  lignes  de  long.  Sa  conteur  en- 
dclTas  eft  d*un  verc  plus  ou  moins  cuivreux  &  lui- 
fant. Les  antennes  font  noires  &  fauves  à  leur  bafe. 
Le  corcelcc  c(l  prefque  (]uarrë ,  ui^eu  moibs  large 
que  les  élycrcs  >  il  a  une  ligne  longitudinale  .  au 
milieu  ,  &  deux  enfonccmens  oblongs  à  la  partie 
pofléricure.  Tout  le  de  (Tous  du  corps  eft  noir  & 
luifant,  &  quelquefois  il  paroît  un  peu  verdaue  , 
vu  à  un  certain  jour. 

Il  eft  commun  dans  toute   TEurope. 

59.  Carabs  bourreau. 

Car  ABU  s  camifex. 

Carahus  alatus  ,  viridt-àneus  ,  antennîs  pedîhuf- 
que  rufis  ,  thorace  anguftato.  Ent.  ou  hift,  nat.  des 
ittf,  Carabe.  Pi,  j.fig-  7}. 

Carahus  camifex,  Fab.  Syft,  ent.  p.  14^  n^.   41. 
ipec.  inf.  tom.  \.  p.  J08.  /i°.   51.  — Mant.  tnf. 
tom.  i.p.  loi.n*.  69. 

II  eft  de  la  grandeur  du  Carabe  fix -points^  mais 
un  peu  plus  alongé.Les  antennes  font  ferrugineufcs. 
La  ictc  eft  vcrtç.  4.e  corccict  e(l  vert ,  prefque 
quatre  ,  guères  plus  4arge  que  la  tête  ,  avec  une 
li^e  longitudinale  enfoncce  ,  &  une  imprcffion  de 
chaque  côté  poftéricufement.  L'écuffon  eft  petit , 
tria  gulaire  &  cuivreux.  Les  ëlytrcs  font  ftritJcs  , 
vertes  dorées  ,  avec  la  future  blcuârre.  Le  dcdous 
du  corps  eftnoi'âtre.  Les  pattes  font  fauves. 

Il  fc  trouve  dans  la  terre  de  fctt« 

100.  Carabe  vulgaire, 
Cawljmus    vu 'garis. 
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Carahus  nîgro-Aneus ,  pedihus  antenmfque  nigris, 
Ent.  ou  hift.  nat.  des  inj,  Carabb.  P/.  4.  fig.  ^6. 

Carahus  vulgaris.  Lin.  Syft.  nat.  p.  ^71.  n^. 
17.  — Faun.fuec.  ««.  799. 

Carahus  vulgaris.  'Fab,  Syft.  ent. p.  144  «•.  41. 
— Spec.inf.  tom.  i.p.  }o8.  «•.  51.  -^^Mant.  inf. 
tem.  1.  />,  101.  H*.  70. 

Bupreftfs  infra  niger  ^  fupra  nigro^tneus  ^  thorace 
la/0.   Geoff./»/  tom,  \.p.  \6o.  n^.  3^. 
Le  Buprefte  rofette.  Geoff.  ihm 

Carahus  alatus  fupn  viridî^Aneus  nitîdus  ,  fuh* 
tus  niger^  pedihus  antennifque  nigris.  Dec.  Menu 
tom.  4. />.  ^7.  n^.  14. 

Carahe  vulgaire  ailé  couleur  de  cuivre  verdâtre 
&  luifant  en-delfus  &  noir  en-deflbus ,  àantennc^ 
Se  à  pattes  toutes  noires.  Dec  ih. 

Carahus  vulgaris.  ScOP.  Ent,  cam.  «*.  i^S. 

Schaiff,  Icon.  inf,   tah.   18  fig.  2? 

Bupreftis  vulgaris.  FoURC.  Ent.  par.  i.  p.  f  j. 
/2«.  ^6. 

Carahus  vulgaris.  Will.  Ent.  tom.  i.  p.  565». 
n\  31". 

Il  rcflemble  ,  pour  la  forme  &  la  grandeur ,  au 
Carahe  ferrugineux.  Le  defTus  du  corps  cA  cui- 
vreux ou  bronzé.  Les  antennes  font  noires.  Le  cor- 
celet  eft  auiïl  large  que  les  élytres  ,  &  il  a  deux 
petits  points  enfoncés  ,  à  fa^partic  poftérieure.  Les 
élytres  font  ftriées.  LedeiTousdu  corps  &  les  pattes 
font  noirs. 

Le  deflus  du  corps  de  cet  infeAe  eft  quelqicfois 
d'un  noir  bronzé. 

Il  fe  trouve  dans  piefque  toute  l'Europe ,  dans 
les  champs  &  dans  les  jardins. 

loi.  Carabe  aznré. 
Varabus  a[ureus.     » 

Carahus  cyaneus  ,  antennis  pedihufque  ruhris.  Fab* 
Syft.  ent. p.  244.  n®.  43.  ^-^Sp.  inf.  tom.  i.  p.  jo8. 
/i®.  n* — Mant,  inf  tom,  i.  p.zoï.  n^.yi. 

Bergstr.  Nomencl.  i.  tah,  i#;  fig.  2. 

Il  reflemble  au  Carahe  large.  Les  antennes  font 
rougeàtrcs.  Tout  le  corps  eft  bleu.  Les  élytres  font 
ftriees.  Les  pattes  font  rougcâtres. 

Il  fe  trouve  fur  les  montagnes  fabloneufes  ^  à 
Léipfic. 

ICI.  Carabe  érythrocéphale. 

Car  ABU  s  e^ythrocephalus.       » 

Carahus  ni^er ,  cap- te  rufo  ,  antennis  pedihufque 
flavis  Fab.  Mant.  inf  tom.  i.p.  201.  n^.  71. 

Il  eft  de  grandeur  moyenne.  La  tête  eft  fauve  ^ 
luifante.  Les  antennes  font  jaunes.  Le  corcelet  eft 
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gUbre  ,  noir ,  lailuit .  CaM  tacbet.  Lci  £lytm  font 
■oiret ,  ftiiéct.  L«i  p^nci  &XU  funâcrci. 

Il  fc  iroirre  à  KicU. 

10).  Cakavc  large. 

CuK^ivs  Imiu.    . 

Caraitu  nîgtr,  efyiris  fin«tit  trtKMtS  ,  dnteiutit 
ftdthufyiuftmigiiait.Vht.  Syfi.nt.  p.  t4*.  «•.  44; 
•~-Sgec.  inf.tom.  i.p.  jo8.  ■».  J4-  — Jtti«.  inf. 
îom.  t. p.  jol.n».  7J. 

Ctraiui  latui  iiJ>(r>  ^f^'inf  amtniùfuu  ngb. 
Lin.  Sj/t.  <M/.  p.  «7».  «•.  »4.  —Fmm.  fute,  Uit. 
I.  R*.  jii.  £^>.  1.  n*.t.l^i. 

B^nflU  tuttu  nigtr  ,  thoréct  lato  /tvi ,  tfytmnm 
friiM  Uviiuj.  Ctoir.  hf.ivrn.  i.pag.  i<o.«".  )7. 

Le   Bapiedc  en  dcuU.  G^Off.  ib. 

Céraiiu  alatus  lupry  HÎtidus  ,  tlytrit  firiatU  , 
p^iiu  anttuffqut  ivfiâ.  Db6.  Mém,  tom.    4.  pag. 

191.  «•.   II. 

Carêtt  Urgt  xHi  d'an  noir  liirant ,  à  éni»  can- 
•cUi ,  à  panct  8c  à  antenne*  louffct.  Des.  H, 

ScHAtFF.  ItoiL,  inf,  tah.  1 94.  f>g.  7. 
Caratut    Utui.  Scukamc.    £Aiun.   't/l    ««jf. 
■"■  )57' 

BuprtfiU  luâuofiu.  ïovtiC.  Eiu.  par.  Itp'g.  f)> 
«<^.  4I. 

II  eft  dnla  grandeur  da  Carabe  blenâtrc.  Ici  an- 
icnnei  font  fauTci.  Tout  le  coqx  eft  noir  ,  luiTant. 
Le  cotcelet  cft  de  la  largeur  des  ^lytret.  Lct  élytrei 
ont  chacune  boit  Uriet  bien  mai^uéct.  Les  paicei 
font  fauvei. 

II  fe  troarc  dans  prcfquc  tonte  L'Europe,  j 

194.  CaKab*  quadiicolot. 
CARÂÈiit  quadruaior, 

Caraim  ntger,  capiit  thoratequt  cuprtU  ,  tlytrii 
nigr^ttrvltis  ,  anttnnh  pidibufifue  ru^i. 

Il  cfV  de  la  grandeur  du  C-irabt  large.  Lci  an 
tc:inct  funt  fâuvci.  La  tête  &  le  corcdet  font  cui- 
«icui.  Celui  ci  ell  plus  large  que  ta  tiic ,  plui 
^tioïc  que  les  clyircs.prerque  quané  ,  avec  une 
]if>nc  longitudinale  au  milieu  ,  &  deux  courtes  vert 
le  bord  poflcricur.  Lei  élyttet  font  fttiéei ,  d'un 
noir  bleuâtre.  Le  dclTous  du  coipi  cil  noir.  Les 
pactes  font  fauves. 

Il  Ce  uouvc  au  cap  de  Bonne -£fpéranc& 

lOf.  CaRABl^agrefle. 

f.aocj  agnfitt. 

Caraim  n':gir ,  aiueitnit  ptdthufqmt  ri^$ ,  tlytn$ 
ftUsit  ftn.ttt  aifu-^ntii.  ■ 

B»irtfiif   aier  fitiviiiofiu  ,   aiU€Mitit  pedHufiM 
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firniftaeh.  GeOFF.  lit/,  tom.  t.  pag.  it9.  Jit.  }(. 
Le  Bupreftc  noir  velouté.  GtOiF,  IL 

Buprefiis  ftrittui,  FoUKC.  fu.  par.  |.  pag.  ^4, 

nf>.  jo. 

Il  c(l  de  la  grandeur  du  pr^c^dent.  Les  antennes 
font  fauves.  La  lète  eft  noire,  aflèz  giolTc.  Le  cot- 
celet en  noir,  prefqueaufli  large  que  le*  <lTtTCS.  Lct 
élyttes  font  Âriée* ,  d'un  noir  un  peu  vcidane ,  cou. 
vertes  d'un  Icger  duvet  foyeux.  Le  dcllbus  du  (oipc 
eft  ooit.  L.e>  paitei  font  fâuvct. 

Il  eft  trct-comntun  aui  envirooi  de  Paris  *  dam 
le*  champs, 

io4.  Ca&am  abdominal. 

C-tRittu*  abdominalit. 

Carahu  itigtr,  anttnnit  abtiominh  Jifio  ptJiitf- 
qiu  ftrruguuu.  Fab.  Haïu.  inf,  t»m.  i.  /«j.  101. 


n  rclTcmble,  pour  la  forme  &la  erandenr,  au 
ptécëdcot.  Le*  antenne*  le  les  aniennuin  font  km  • 
eineufcs.  La  tête  eft  noire ,  luifanie.  Le  corcdct  cil 
mTc,  tioir,  luifant.  Lcs^lyttcs  font  fliiécs,  noires, 
fans  taches.  Le  deflbus  du  corps  ell  noir,  avec  la 
poittioe  8c  le  milieu  de  l'abdomen  fenuginenzi  Lca 
pattes  font  fermgineures. 

D  (e  trouve  au  cap  de  Boone-Erpérance. 
107.  Cakabb  Uniolc. 
CAtÀwvt  Cneala. 

Cjraiiu  tkorace  fuiâquaii  ,  ftrrxgîntut ,  etvtrÎM 
Untola  nigra.  Eut.  ou  hifi,  nai.  dit  inf,  Cabasi. 
P/.7.A.7I- 

Carahui  lintolj.  F*B.  Syfl.  tat.  p.  144,  «*-  4t. 
^-Sptc.  inf.  tom.  I.  p.  joj.  «t.  jj,  —Mani.  inf. 
tom.  i.  p.  101.  no.  7j. 

Il  reflcmble  beaucoup  an  Curvlt  lêrrugineui.  Lci 
antennes  font  fcrtugineufcs  ,  de  la  longueur  du 
coreclct.  La  tète  ed  iêtiagineure.  Le  corcclcf  eft 
un  peu  plus  étroit  que  ht  clytrct ,  IcrrugiitcnB , 
ivcc  deux  point*  noiis  pyi  marqués.  Le*  ^lyiret 
font  (Irk'ei  ,  fcrrugincufcs  ,  avec  une  lieK  fut 
chaque  ,  bifurqure  aniéticuremcnt.  Le  Mbot  dm 
corps  ell  d'un  brun  fcmiginnx.  Lct  patm  Cmb 
fcrtug'ncufes. 

Il  fc  trouve  dans  l'Amétiquc  fcfRnUiooàle. 
t=S.  Cakabe   firrugincin. 

CARAMItt    ftmiXKfltt, 

Carahui  ferruff  mm  ,  tlytritfiriaU*  vifoÊfféniÊ^ 
TxS.Sy/l.titi.p.m.  ■-.  4*    — V-"/-"  ~~ 

p.   )o».  «".  j#,  — .«j...   ;,,-.  i,rt^    I. 
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CtraituteTTavtKttfimigintuithoraetglatemm». 
l.iti.Syfi.  aac.p.ôyt.  u'.  ij. — Fi!U.t.fiec.  a».  758. 

BapreJUs  ferruginto-lhidut,  ilytrispunSato-firia- 
th.  Gion.  Inf.  tom.  t.  p.  161.  rK.  4). 

Le  Bupicfle  fauve.  Geoff .  ii. 

Carahus  alatiu  fiavo-griftiu  aiiiduf,  oculh  nigrit, 
*lytris  firiatis.  Di*.  Mim.  tom.  4.  p.  101.  n*.  ij. 

Carabe  fauve  zAé  d'un  giis  jauniire  luifant  p  a. 
yeux  noitslc  ■  étuis  c^anclés.  Dtc.ii. 

FuECi.  Arck'v.  inf.  S.  lai.  19.  fig.  6.  e. 

BfprtfUs  ruiefcen*.  Fodkc.  Sat.  par.  i.  ^,  jtf. 
«"■  Î7- 

CjraSiufernigineiu.Vn.1..    Ent.   tom.i.p,  jil. 


n  troi$  lipHcs  &  demie  de  long.  Tout 
le  eorpi  td  d'un  brun  têirugîneux ,  plus  pâle  Tur  les 
éJytres  €jue  fur  le  corcelet.  Les  yeui  foni  noirs. 
Les  antennes  font  teftacéei  ,  de  la  longueur  du 
cotcelet.  le  rorccht  eft  lilTt,  aulTi  large  (jue  les 
élf très  ,  marqu;  de  deui  peciis  enfoitcèmcns  1  fa 
paicie  {-oflÉrieuTc.  Les  ^lytres  fimt  ftriées.  Les  panes 
iont  de  la  couleur  du  eorps. 

Il  Te  trouve  daos  prefi^ue  toa:e  l'Europe. 

109.  Carabe  pâle. 
CttiAÈVS  paLens, 

Caraius  paitidut ,  tfytris  firiatU.  FjtB.  Syfi.eat, 
f.  144.  n'-  47-. — ■S;"-  '"/■  '<""■  I-  ;■■  }OS-  ""■  J7- 
•^Mjnt.  inf.  tom.  !•  p. loi.  n''.-j-j, 

UfelTcmMe  au  CarSbe    vulgaire.  Tout  le   corps 
cft  pâle  ,  Tans  taches.  Les  élytres  fooi  ftriées. 
Il  U  trouve  à  Dre{dc. 

Cet  infcde  n'cft  peu t-étcc  qu'une  variété  du  Carabe 
fenugineuz. 

110.  Caka,be.  potte-lnne. 
C^M^Mvs  éo-fger. 

Ciirahiis  ftrnigintuty  ahdomtae  coleoptrorumque 
t^imta  lata  nigrit,  fAt.  Mant,  inf.  tom.  ï.p.ioi. 
»'.  78. 

Il  icflemble  au  Carabe  ferrugineux.  La  tjte  ell 
obfcuTe.  le  corcelcc  eft  f  rrugmeuz.  Les  dytret 
ibat  ftri^es  ,  ferrugineufes  ,  avee  une  pandc  lachc 
Doite.M  milieu  .commune  aux  deux  ely  tics.  L'^ 
domcn  eft  noir.  Les  pattes  font  ferrugineuCcs. 

D  fc  trouve  en  Barbarie. 

\  _    HI.Cakue  muliiponâué. 
CAtA^ii»   m-jtti punciai US , 
Carabui  fitbtaâus  j  e/     's   puaSit   vagis  pturf- 

j     r. 
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Carabus  mukipunBatus.  LiN.  Syfi.  nat,  p.  6ju 
n*.  ji. 

Carabus  multipuillatus.  Fab.  Syfi,  ent.  p.  1^^^ 
n".  ^%,—Spec.  inf.  tom.  i.p.  joy.a",  f  8.  — Maat. 
inf.  tom.  I.  p.  101.  a'.  79. 

Les  antennes  font  noires.  Tout  le  corps  e(l. d'une 
couleur  bronzt-c.  1  e  cotcelet  eft  en  coeur ,  coupé  an- 
térieurement K  poftéricurcment  ;  il  eft  un  peu  phi* 
luge  que  la  tfte  ,  Si  plus  ctroir  que  les  élytres; 
il  a  une  ligne  lonoicudinalc  ,  enfoncée,  au  milieu. 
LVcuJTon  eft  pedc  3c  triangulaire.  Les  ëlytres  ont 
des  ftries  peu  marquées,  danslcft]uellcsilyaun  peu 
de  vert  brillant  ;  elles  ont  plufîeurs  points  enfoncés 
nlTez  gros ,  dans  lerqnels  il  y  3  du  vert.  Le  delloui 
du  corps  &  les  pattes  font  d'un  noir  bronzé. 

Il  fc  trouve  an  nord  de  l'Europe. 

112.  Carabe  points-oblongs. 
•CdKAtut  oblongo-punHituSt 

Carabus  nigi' ,  ttytris  firiatit  :  punltti  dorflihus 
plurimif  impitffii.^sx.  Mani,  inf.tom.  i.pag.  lozi 
a",  lo. 

Il  el)  de  grandeur  moyenne    Les  attennes   font 
noires.  La  tète  5c  te  corcclet  font  noirs ,  luifans , 
fans  taches.  Les  élytres  font  d'un  noir  plus  obfcur  ,  - 
firiées ,  avec  plulieuri  points  enfoncés,  oblongs  , 
fur  le  dos  :  le  boid  exténcut  eft  pointillé. 

Ilfe  trouve  en  Dannematk. 

iij.  Carabe  btooié, 

C^nxacrs  tnius. 

Carabus  ftrrugineus  ,  thoraee  elytri/gaet^eis.  Fa». 
Syft.  ent.  p.  141.  n".  4)..  ~Srec.  inf  tom.  1.  pag. 
J9y.  n'.  5J. — Mar.t.  inf,  tom.  t. p.  lot.n-,  Ki. 

Il  rcITcmblc  ,  pour  la  forme  ic  la  grandeur  ,  a« 
Carabe  cuivreux.  Les  antennes  font  Tcrtugineufes. 
La  lèie  eft  fiTrugincufe ,  avec  une  tache  à  la  partie 
fupérieurc  8:  les  yeux  ncits.  Lecorceletcft  btORié, 
luifant ,  avec  une  ligne  enfoncée  ,  an  milieu  de  fa 
panie  fupérieute.  Les  élytres  font  ftriccs ,  bronzées  , 
lutfantes,  fans  ucbes.  Le  dcfTous  du  corps  Se  le* 
pattes  font  d'une  couleur  férrugineufe  ,  pale. 

Il  fe  trouve  dans  les  jardins  de  LciplTc. 

114.  Carabb  nigricorne. 

Cahasoi  nigricçmit. 

Carabus  nigir,  thoraee  eapre«  ,  tlyiris  firialit 
viridikus ,  pedtbat  fictif.  Fab.  Mam.  inf.tom.  1. 
p.  loi.  n°.  Si. 

Il  refTembte  au  Caraii  (ix-points  ,  mais  îl  eft  na 

peu  plus  grand.  Les  an  cnncs  font  noires-  La  titc  eft 

d'un  vert  bronzé,  avec  le*  parties  de  la  bouche  noires. 

I  Le  cotcelet  cil  cuivreux ,  brillant ,  avec  uac  lisse 
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tonj^tiiJinalc  8e  un  point  de  clia<]ae  ciW  ,  enfene^l^ 
Lei  i.yties  font  ftri^M,  verrei.  Le  deilôm  du  corps 
c(l  d'un  Doit    blcuâ:rc  ,  luifuic.     Les   patut   font 
brunet ,  «vcc  tes  tarfes  nui». 
Il  fc  trouve  en  Danncnurck. 

iif.  CaKabb  lîi-points. 

Camamdi  ÇtxpvtSuiu. 

C>iraiut  eapit<  tkoract^ui  viritUias  ,  tlfirittu- 
frtii  ,  partait  fixî-nprejfis,  Eat.  ou  Hjl  nat.  dis  inf. 
0.,„.Pi,.^i.  ,o. 

Ctrj^is_  fnpitnâaïus  fahàntat ,  tlywt  psnBl* 
longitudiitalJbus  fixintfrtSu.  I.in.  Syft.  nat.  p.  67t. 
■*■  jj.  ^Faam.futt.  n",  (07. 

Caraius  aittns.,  cap'tt  ikoraitque  cyanto ,  etytrit 
furpurtit.  Lin.  faut.  futt.  ijit.   1 .  n*.  j  1  y. 

Cii'aiiii  reipunAirui  cjpict  tho'iictq-it  viridi 
hut ,  t.yt'ii  eu,  reis.  Fai.  Syfi.  tnt.  p.  i  +  f.  «■>,  fn. 
—~Srtc.  inf,  lom.  1,  p.  joj.  n"  ta.  — Matt.  inf. 
lom.  I.;' toi.  «'.  I;. 

Baprtjfit  nittnt  ,  tayîte  thoraeequt  vir.di ,  ( yirw 
tuprtit  funiiulis  Juoii^cim.  Gioif.  '  /  (om.  1-  p. 
14,9- n".  14.* 

Le  Buprelte  à  étuis  cuivtcui.  Gion.ii. 

Cfutut  aUttiu  .  eapiie  thoraeefut  virldi~aiireis , 
tiytrit  ruhn-tjuit  : piutâis  ftximp.tffs.  Die.  Mim. 
lom.  4./'.  99^a'.  lé. 

Caraie  éjix  poiati  ailé  ,  à  tète  ic  à  corcelec  d'un 
vert  dt»é  ,  &  a  ciuis  d'an  ronge  cuivreui ,  avec  lïi 
points  concaves.  Dic.M. 

Bupreflii  eapiie  (ollurljue  Céruko  ,  tlytris  rubro 
tr.rii.  Aa.  Upf.  iT^i.p.   :c.  n".  «. 

Ciitharii  lUui^o^or.  Bauh.  BaLon,  pag,  x\\. 
fi-  4. 

Goro.  Inf.tom.  x.  p.  ttS.tai.  t  ■• 
Voit.  Cotort.  ta».  \^.fg.  4. 

Carabus  f(X,  uiilatuj .  SchkaNK.  Enuvt.  inf. 
MUiir.  n'.  40;. 

Bjprtfiii/txpunilutut.  Fouxc.  Eni.par.  t.  pag. 
4).  «".   IS. 

Cj'ihut     fti  unHjtjs.    Viii.    £<ir.  («m.  i.  p. 

H  i  environ  i]uarrc  lîpnes  d«  long.  Les  anrenncs 
ft)!!!  uv'tcct  ,  il;  U  lonuiicui  ,dc  Ij  muiné  du  corps 
Li  -.  t.-  cil  ï<cie  ,  «u  du.,  vert  c.ivt.  ui.  Le  cokcI.. 
t'I  vert  brillj<it,  (ludjuirois  cuivrcoi  ,  en  (.irur  , 
rcloulé  ,  a>c^~   une  petite    \ifjnt   longitudinale  in- 

fii  p  l^l^  (ii(in:-ifii    i.bK)ue ,  ranges  fur  une  lif^nc 
loK^iHiJinJc    l:l«.'d  cuéritHr  a  wtâi  uni  rangée 
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n  !•  trouve  dans  toute  l'Europe. 

iK.  Cahabi  rural. 

CAKAtut  ogrmum, 

Caraiut  viridit  nittns  ,   tlytris  jlridiit  ,  ptUtBit 
triiuf  impn^f  ,  ma/^iae  ptJiiufjae  rufts, 
.    Buprtfiis  viridis  punHataj  ,  elytro  fiagJo  ,  priii 
oita  ,  pcdiiui paiiidit.  CtOI».  laf.um.i.p,  147. 
n".  II.  • 

Le  Buptcfte  vcct  pointillé  à  huit  (Irics  tt  pattes 
fauves.  GcofF.  ii. 

iitipirfiis agrorum.  FoUKC.  Eat,  par,  t.JUf.  4). 

Il  rcflimble  beaucoup  au  Curait  fii  poinn.  Les 
antennes  font  n  01  te  t.  La  létc  e(l  ^erte.Le  ccr.eict 
ell  vert,  rebo  dé,  pic^(iue  en  caur  ,  un  feu  p  us 
Lrge  ({UC  la  têt: ,  manqué  d'une  ligne  longitudi- 
nale ,  au  milieu.  Se  dedcui  c  bncemens  oblongs , 
polt^iicuts.  Les  él)ites  font  vcrccs ,  Irgcicnien: 
ftrié<-S,  avoc  tcuis  points  enfoo'é^  ,  p:acéi  lur  une 
ligne  lon^itidinae  prit  de  la  fucuie,  3c  une  t'uice 
d'autres  points  enfonces  ,  vers  le  boid  eiiérieux  : 
te  bordellil'un  jaune  f^uvc.  Le  dcllous  du  curps  cil 
d'un  vert  noirâtre  ,  bronir  (Les  panes  func  fauves. 
Les  cuitr>;t  lOnc  qucii^uelois  oblcurcs. 

Il  r- trouve  aui  enviro.u  dePaiis,  dans  les  cbaiaps. 
dans  Ic)  vignes. 

117.  Cakabi  marginé. 

CAt.A»at  mj'ginéUut. 

Carabus  lig*' ,  ttyiiis  i^rg-nt  tibiltqmt  tr/lj- 
dit,   Ent.    ou   hifi.  nat.   ati   1  f.  Cakab>,  f<'.    f. 

Carakui  marglnatut.  LlK.Syjl.aa'.p,  éyO.n*.  li. 
—  tauT.  fu.c    n*    8^4. 

Carubui  mjrf^i .uiui.  F*».  Sylt  Eni  p.  t^t. 
~-6fec.  inf.  tout,  t,  p  uo.n".*!.— 
J.  tout,  1,  p   toi.  r".  84. 


Baprtflit  vi. 
txttriott  p^lU 


dit  ,  fiaiiui   ilyl'or.mqUf  r, 
t.M"'-C^O.l.,rffon,.  i. 


t'g>-> 


vert  à  bordun.  G'  orr.  ib, 
'.dti.  i.tui  ly. 
egutiu.JuviLC,  Ent.  pjr.  i 


Bupu^. 

Caraiu*  marginaïut.  Vill.  £jit. 


Kf.ui 


a  Icu    bafe. 


puii(tiié 

çO,..I.C-J 

'IviT^s  I. 


;lt    d'un 
u.  &  u 


Kclet  clt  lu 


ui  enfoncemcns  ^fa  pâcue 

Ion  lit  EU  din  aie  eiifoacéc.  Les 

.cl!.*..-.tU,    l.ne.peu 

ptutondcs  ,  et  cUm  U      ■     Jj^ia  de  ( 
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temii ,  du  ^d  di  cWun  dcfi^ucli  Mtt  on  petit 
poil  :  leur  boid  eft  d'un  jaune  hâte ,  le  delbiu  (ta 
cotpt  eft  noii  ,9c  la  pattes  foot  taoTc*. 

Il  fc  croaTc  en  Eaiopc ,  dans  les  champ*. 

iil.  CAKiia  ceiab 

Ctraius  Jùjius ,  eapltt  tkoraet^ne  vtridî  *»tit , 
alytronim  margint  pedibufqiu  pallidu^  Eia.  ou  kifi. 
tut  dti  inf.  4!akabb.  PI.  J.fig.  tit 

Carahui  cinSus.  Fab.  Spte.  inf.  tom,  i.p.  }io. 
jt*.  ti.  —~  Mant.  inf.  tom.  i.p.  ±oi,  n".  8f. 

Caraius  tin&is.  Im.Syfi.  nat.idit.  if.p.i^jo. 

tvtst,ArcÂv.  inf,  (,  tué.  ty.fig.  7. 

n  eft  prcfque  une  fois  plos  grand  que  le  Carabe 
maigioé.  Les  anieuncs  &  les  antcanalcs  faut  fuives. 
La  tête  eft  d'un  vert  doré.  Le  corcelec  eft  pieft^ue 
ta  c(xur ,  gueres  plus  étroit  à  fa  partie  poftétieute  ; 
il  eft  d*aa  vert  doté  ,  un  peu  cuivreux ,  avec  une 
ligne  loo^tudiDale  peu  nurcjtiic ,  8c  nae  impreffion 
loDgimduialc  de  chaque  côté ,  poftérieurcmnit. 
L'écullbn  eft  retit ,  triangulaire  Se  noirâtre.  Les  ély- 
ties  font  fttim  d'un  vert  noir,  avec  tout  le  hocd 
cxiéricur  jaune.  Le  dcITous  du  corps  eft  noirâtre, 
fie  les  pattes  lont  jaunes  pâles. 

U  fe  troDvc  fut  la  côte  de  Coromandel.tl  eft  tris* 
comraaa  dans  les  province*  méridionales  de  la 
France. 

ti>.  Cakasb  bi&fcié, 

Caâ^*us  iifafeiatus, 

Caraéus  capltt  thoractqiie  rajis  ,  elytris  fiav's 
fjfciit  duahat  nigris,  Eat.  ou  kifi.  nat.  dts  inf. 
Carabe.  PI.  7.  fig.  80. 

Le*  antennes  font  jaunes ,  un  pen  pIOs  longues 
que  la  moitié  du  corps.  La  tite  eft  avancée ,  fauve  , 
avec  les  veux  noirs.  Le  corcclet  eft  iâavt ,  de  la 
Ja  gcut  de  la  tët*.  Les  ^lycres  Todi  jaunes,  avec 
deux  bandes  noires.  Le  deflous  du  corps  8c  les  pattes 
font  d'nn  faune  leftacé. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  Septentiionale ,  8c 
n'a  iU  communiqué  par  M.  IrancUlon. 

110.  Carabe  trimaculf. 
Cme.amus  irimaenlatus, 

Carahtu  nigtr ,  tlytris  firiaùt  matuHs  duabas 
mpiceqttt  ttfiactit.Ent.oukifi.nat.  des  infCkKk-n. 

n  eft  on  pen  plus  grand  tt  un  pen  plus  allongé 

We  le  CatJbe  margint.  Les  antennes  font  noirâtres, 

e  la  l'inguciir  du  corceict.  La  lêce  &  le  corceict 

t  coïts  .  fans  lacfacs.  Les  élvircs   fanr  ftriées  , 

-^~-\^  avec  une  tache  arrondi^  teftacéa  ven  la 
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■  w. 


bafe ,  8c  une  antre  à  PcKtrémh^.  Le*  pattes  taaX 
d'un  brun  teftacé. 

Il  fe  trouve 

Du  cabinet  de  H.  Banks. 

isl.  Ca&abi  palKpédc. 

Câ  t.A  mvt  palUpts. 

Carahas  tkoraee  nutndato  ûttr,  thoracis  coU«P' 
troramqut  linbo  ptdibufqiu  paiiidiM,  £mt.  ou  ûfi. 
nat.  dtt  inf.  Cakabs.  PI.3.  fig.  99' 

Caraiut  paUi}€S.YAt.  Mant.  inf.  toia.  i.p.  x»i. 

lÈ".  %(. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Carait  fErrugiacnx. 
Les  antennes  fd&c  fèrrugiucufés  obfcures.  La  tête 
eft  noire ,  avec  la  bouche  8c  les  aMcnnules  fèrrti- 
giucufcs.  Le  corcelet  eft  noir  ,  avec  tous  les  bord* 
Krrugineux,  Les  élytres  font  ftriées  ,  noires  ,  avec, 
les  bwrds  ferrugineux  pâles.  Le  deflou  du  corps  eft 
noir  ,  3c  les  panes  font  pâles, 

II  fe  trouve  dans  l'Amiriquet 

m.  Carabe  bordé. 

CjM.Aaat  iimbatiu. 

Carabus  tkoraet  tiytrifyuê  viridiàmÉ ,  màtgine 
fafciifque  abbrtviati*  paùidit.  £nt.  ou  kifi,  nat, 
du  uij.  Carabe.  Pi.  ^  fig.  4^.  a.  K 

CarabttS  limbaou,  Fab.  G*n.  inf,  Mant.  p,  140. 
Spec.  inf,  tom.  1.  p.  jio.  n".  6j.  —  ifant,  inf, 
tom.  I   p.  loi.  n'.  87. 

Carabus  dubias,  AB.  foe.  btroL  phyf.  4,  tab.  7, 
A- 4. 

Caraius  timbatus,  Vrjt.  £ir.  tom,  1,  p,  }8o. 
1°.  i9..tab.  %.  fig.  4<. 
• 

Il  a  environ  croit  lignes  de  long  8c  deux  de  large. 
Il  eft  ovale  8c  convexe.  Les  antenncE  font  james. 
La  tite  eft  poinùllce  ,  vene  ,  avec  la  bouche  fie  nse 
tache  antéiieute ,  triangulaire,  d'un  jaune  fànvc.  Le 
corcclet  eft  pointillé ,  vert ,  avec  le  bord  antériettr 
&  les  bords  laiéraux  d'un  jaune  f  mve.  Les  élycfcs 
font  ftriéc*  ,  d'un  jaune  &Bve,  avec  la  future  9c  tniis 
bande*  oitdéê*  -,  vcnci ,  qui  ne  vont  point  jufqa'au 
bord  extérieur.  Le  dclToos  du  corps  eft  d'un  jaune' 
obfcur.  Les  pattes  font  jaunes.^ 

Il  fe  trouve  dans  les  ^ovinces  méridionales  de 
la  France,  6c  en  Allemagne. 

II).  Carabe  iHlinéé. 
CA>.A»ut  iiiimatut. 

Carabus  firriiginms  tkoract  elytrot«mqut  ftttmm 
linea    langiiudinati   nigra,  TUUNB.   Nov,  J^.  iaft 

dijr4.p.7S-fit-9^-  ■ 

3(z« 


348 


CAR 


Caûhns    iapenfs.    Lin.    Syfi.    nat,    idit,    ij. 

Il  a  la  forme  du  Caraht  mamn  j  ;  mais  U  efl  an 
pca  plus  petit.  Tout  le  corps  eit  ferrugineux  pale. 
Le  corcelct  c(l  en  cœur,  rebordé ,  avec  une  ligne 
Ion<;i:udtnale  ,  ou  dcui  lignes  parallèles  noires ,  & 
un  llllon  au  nii!:cu.  Les  é^ycrcs  font  ftriées  ,  courû- 
tes ,  tronquées ,  av. c, une  ligne  oblongue  ,  noirâtre 
^crs  la  fut'ite  ,  commune  aux  deux  élytres.  Le 
dclTous  du  corps  eft  f  rrugineux ,  5c  Tabdomen  eft 
tantôt  noir,  tan:ôt  ferrugineux. 

Il  fe  trouve  au  Cap  de  lonne-ErpéraDce* 

114.  Carabi  échelon. 

C.îWLAM  UM  fcaUris, 

Carahui  tifiaceus ,  ihoract  victis  êttuthus  aigris , 
tljtris  macula  futurali  dentata. 

II  relTemble  au  Carabe  ferrugineux  ;  mais  il  eft 
une  ou  deux  fois  plus  grand.  Tout  le  corps  c(l 
ccflacé.  La  tcre  a  une  tache  noirâtre  de  chacjue  côté. 
Le  corcclet  eit  à  peu  près  de  la  largeur  des  élytres , 
&  il  a  i  fa  paitic  lup/rieuredeux  raies  longitudinales 
noires,  les  élytres  font  Oriées ,  6c  ont»  Te  long  de 
la  future ,  une  grande  tache  noirâtre  «  dentée  vers  le 
milieu.  Les  pattes  font  de  la  couleur  du  corps* 

U  fc  trouve  au  SénégaL 

ai;.  Carabe  nitidule. 

CAtLâmut  niûduluSm 

Caraèus  niger ,  efytrorum  margine  anto  nitido, 
Ent,  ouhîfi,  nat.  dis  inf.  Carabe.  PL  9.  fig.  loi. 

Carahus  mtidulus,  F ab.  Ma/u,  inf.  iom,  i .  p.  102» 
«•.  88. 

U  refTemble  ,  pour  fa  forme  8c  la  grandeur ,  au 
Carjhe  cuivreux.  Les  antennes  font  noires.  La^te 
cf^  d'un  noir  violer.  Le  corcelct  cfl  en  cœur,  d'un 
noir  violet,  avec  une  ligne  longitudinale  enfonce. 
L'écu^Tcn  e(l  triangulaire  ,  &  d'un  noir  bleuâtre. 
Les  clytres  font  a  motrié  d'un  noir  bleuâtre  tnté- 
ficarem:nt ,  &  d'une  belle  couleur  verte  ,  dorée 
cxténeurenKnt  \  elles  font  flriécs ,  &  clks  ont  al- 
ternativement des  lignes  «levées,  interrompues  par 
un  point  entoncé.  Le  deilous  du  corps  6c  {t%  pattes 
iont  ncix^s. 

11  fc  trouve  diit  le  Kamfchatka. 

lié.  Carabe  mclanoccphalc. 
Cahab  us  milanocephjiu  r, 

Ca'dhux  niger  ,  th^rcct  pedi^ufqut  ftrrugineis, 
Ett.  ou  hiJI.nat,  des  iif.  Carabi.  Pi.  1.  fg.    14. 

CésakBS  miianoctphaius.  îab.  Syfi.  Etu.p.  ^4;. 
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«»•  fi.  — S;p.  inf.  tom»  i.p.  )!€•  a^.g^^'Mamt^ 

inf.  tom.  X.  /.  &01.  a*.  89. 

Carabus  melanocepbalus  tkoraci  pedibmfyMt  fi^ 
rugineis  ^  elytris  capiteque  atris.  LiM.  iy^  «^» 
P*  ^71*  n9,  11.  —  Faun^fiut.  n**.  755. 

Carabus  capite  ehtrifqui  a*ns  ,  tharmci  rubro. 
Lin.  Faun.  fuec.  édu,  i.  n^,  $16. 

Buprefiîs  niger  ,  ifiBrace  ,    antinmis  ptdibufqu^ 
ferrugineis»  Geoff.  Inf,  tom.  l.p.  161.  Ji^4X. 
Le  fiuprefte  noir  à  corcelct  rouge.  GtOFr.  i>. 

Carabus  apterus  niger  nltidus  ,  elytris  Uvibus  . 
antennis  ped'bufque  fiavo  tejtactii.  Dea.  kUmy 
tgm,  4.  p.  5;.  A*.  1. 

Carabe  tête  noire ,  iK)n  allé  ,  d'oif  noir  luifanr  ^ 
à  étuis  lifTes ,  à  pattes  6c  antennes  d'un  jaune  d'oae. 
Dec.  ib. 

VOET.  Coleopt.pars  i.tab.  55.  fig.  if. 
Buprefiîs  melanocephalus.  Fourc.  Eut,  par.   f« 
p.  $6.  il*.  5^. 

Carabus  meidnoctphaliu^  Yxll.  Ems,  tom.  l. 
f .  )  6f.  tt9»  x6* 

II  a  â  peu  près  trois  lignes  de  long.  I^^t'^^  »  ^^ 
élytres  ,  la  pmtrine  6c  l'abdomen  font  noirâtres.  Les 
antennes ,  le  corcelct^  unt  en  de(Tus  qa*en  deiTous  » 
6c  les  pattes  ,  font  fauves.  Le  corcelct  eft  liiTe  » 
prefque  qitarré  ,  6c  un  ^u  moins  large  que  les 
élytres  :  celles-ci  ont  des  ftries  très- fines. 

Cet  infeâe  rarie.  Il  a  quelquefois  le  corcclcc  noir 
au  milieu  ,  avec  fes  bords  feulement  fauves.  Dans 
quv'lques  efpèces  les  élytres  font  brunes. 

Il  e(l  ctunmun  dans  toute  riurope.  On  le  trouve 
fous  les  pierres. 

127.  Carabe  téte-blene* 

Ci  HA  MUS  cyanocephalus. 

Carahus  thorace  pedibufque  ferrugi^eis  ,  elytris 
capiteque  cyaneis.  Ent.  oukifi.  Hat.  aes  inf,  Carabi* 
PI,  )-fg.  14.  tf.  b, 

Carabus  cyanocephalus,  LiN.  Syfi,  nat,  p,  ^71. 
«•.  11.  —  Faun.  fuec.  n®.  7^4. 

Carabus  capite  elytrifque  céniUis  ,  thorace  mhrw^ 
Lin.  Faun.fuec,  èdt.  \,n^,  51  f. 

Carahus  cyaiocephalus.  Fab.  Syfl,  Ent,  p,  14 f. 
n^,  55.  —  Spe^.  inf  tom,  l.f.  )  10. /i«.  ^5. —  Man:^ 
inf  tom.  I.  p.  icj.  n9,  50. 

Buprtflis  cipite  tlytr  fque  csruleis ,  thor::ce  rubro^ 
ClOff.  inf  tom.  i.p,  I49    n®.  té. 

Le  Btipr-Oe  bleu  à  corcclet  rouge.  Geopp.  o« 
Cu'dhus  éj'arus,  cjpite  e.ytrifque  viriài  cenueis^ 

thoruee  peai.ufque  fc/rugiueis,  Dlc.  Mètn,  tons»  ^ 

/.  ICO.»**.  17. 
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Carabe  tht  bUut  ailé  à  tecc  8c  i  ^tois  ifuii  vert 
blenâttc  laifiDt ,  à  coicelct  &  à  patces  couleur  d'o- 
laage.  D(«.  ib. 

Cauik^s  fiu  ftarahtMS  rxiguus ,  elytris  &  capite 
tintltis  ,f:apuUt  eroceis.  Rai.  inf.  p.  ty.fiS.   i, 

ScUaitf.  Icoa.  Inf.  tai.  li.fig.  14. 
Baprtfiii  cyaaocepkaius,tovn.c,  En[.ptr,\.p.4f. 
■•.  17- 

Caratus  fyaaoce/halus.  ViLL.  Ent. tout,  t.p.i tt. 
■•-  »ï. 

Il  rcflcmblc  ao  Car^ht  pctarJ.  Comme  ce  der- 
nier .  il  Taiic  pour  la  grandeur  :  le;  peu»  onc  irois 
Hgncs  ^  &  ]«  plus  grands  quatre  tisncs  Si.  demie  de 
long.  Les  aoccnoes  font  brunes  &  fauves  à  leur  bïfe. 
La  rcK  cft  bleuâtre.  Le  corcelercft  figure  en  corur; 
il  efl  d'i>n  TOugc  fauve  ,  tant  en  dcITus  tju'en  defTout. 
Les  élytrcs  font  d'un  vcrc  bleu  ;  elles  ont  des  Itries 
peu  profondes.  On  appciçoic  ,  avec  la  loupe ,  des 
poiDEi  eofbnc^s ,  inégulieis  :  leur  pointe  pacoîl  com- 
me tronquée.  Lc  dclTauidu  corps  cH  d'une  couleur 
noire  ,  bleuâtre  Se  luiiante.  Les  pattes  fout  bures  : 
Ai.n%  quelques  individus  les  jambes  Se  les  utfcs  font 
bruns. 

II  Te  ttoiive  en  Europe ,  dans  les  champs  ,  fout 
les  pîerrci. 

iil.  Cakabi  ruficollc. 

CAt^daut  ruficoUU, 

Caraiiu  thorac*  ebcordato  fimipnto  ,  tlytrit 
tnincaùs  ^firidùsiiindibiu  ,  capiit  piano  avo.  Ent. 
I      êti  hijl.  Hat.  dts  in/.  C&Kabk.  Pi.  7.  jff.  7S. 

Car*btttrufitollis.jÂt.Miiiu,lnf,tom.  \.p.  lO}. 
If.  9i. 

Il  <&  nn  peu  pins  alongé  que  le  Carait  tête 
biene.  Les  antennes  font  noires  ,  fcrrugincufcs  'i 
kor  bafc,  moins  noires  à  leur  extrémité.  La  [£tC 
c(l  noitc.  Le  corceict  cft  en  ccrur ,  aulTi  étroit  que 
b  lêre,  roogcâire.  L'écuflbn  ell  petit  &  rougeâirci 
les  ilytres  (ont  venes  .  luifantes ,  flriées ,  rronquêes 
à  leur  ntr^mit&  Le  dcdôus  de  la  tjce  K  l'abdo- 
■KU  font  noiis.  Lc  defToui  du  corcelet,  la  poitrine 
te  restrtfmité  de  1  abdomen  font  lougcâtres.  Les 
panes  foiu  noires  ,  avec  U  bafc  des  cuiflcs  rou- 
jeâ  le. 

Il  Te  trouve. dans  l'Amérique  méridionale. 

119.  Caribe  améihyde. 
C^t-ABut  cmttkyfihui. 

Carahas  cyaneus ,  capite  ikorattque  tneiâ  nitidis, 
I*f,  Maïu.  inf.  tom.  j.p.   joj.  n".  yi, 

n  tefFcmble,  pour  la  (urme  ic  la  grandeuf,  au 
Caiaie  liie  bleue.  Les  atttennes  {bat  velues  ,  noi- 
ÙBCt ,  fciiB^Dcufcs  à  leur  bafc.  La  i£tc  c&  ciù~ 
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Trturc  ,  brillante.  Le  corcelet  efl  culTfcns,  brillant, 
\in  pm  en  cceur.  Les  élytres  font  bleues ,  lUiési.  Le 
(iïilous  du  corps  ell  bleu. 

Il  fctroBvcàCayeune. 

I  ;o.  Carabe  Iîducuz. 

C.(  Ji  J  BVf  fitxuofns. 

Cjmhus  aigtr ,  ilytris  fenvgheis ,  macula  mt£a 
fiujta  pan^oqut  apicii  ni^tii.  Fab.  Syfi,  Eue.  p. 
14É.  n".  J4.  —  Spec.  inji  lom.  i.  p.Jlji  I.  n".  66. 
—  Mani.  inf  tom.  1.  p.  loj.  n°.  jj. 

II  rcffemblc  au  fuivant.  II  eft  petit  le  déprima, 
Li  tçte  cil  notte.  Lc  corcelet  eu  noii  r^bordé, 
rti-s-coupé  antriieurement,  L'éculTon  efl  noin  Les 
ulvtres  font  fcrruciiieufes,  noires  à  leur  bafe,  de 
cli^i'^ue  côté  de  l'écuiron  ,  avec  une  tache  lïnui-e , 
ail  milieu,  noire  ,  &  un  petit  point  poflcrieur  ,  de 
la  n.éuie  couleur.  Le  dcAbus  du  corps  fie  les  pattCS 
(ont  noirs. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales. 

i;!.  Carabe  grand  croix. 
CA»AHit  emx  major, 

Ctrviui  thorace  oriiculafo  ruhn  ,  coîtoplrh  trua- 
caiis  ruirii ,  (met  nigra,  Fab.  Vyfi.  Ent.  p.  t^t. 
i°-  îf. — Spec. inf.  tom.  i.^.  (ii.no.  «7. — Mant. 
ir.fiam.  I.;..  ioj.a».94. 

Caraiiu  crux  major  thoract  capUtqiu  nign  ru- 
Irefentt.,  toUoptris  ftrrugiiuis  cruce  nigra.  Lik- 
Syjl.  aat.  g.  «7}.  n".  Jj.  —  Faun.fiiec.  jj*.  tôt. 

B^refiis  nigir ,  thoréte  pedihufqttt  rairij  ,  tlytrit 
rubiis  truet  nigra.  CEOrï.  inf,  tom,  i.  p.  no, 
n".   j8. 

Lc  chevalier  rouge.  Geoff.  ibid, 
toute.  Ent, par,  i.p,  ^6.  n",  if, 

Carabas  crux  major.  Yill.  Ent,  tom,  i.  p.  j7j. 
n".  +j. 

Il  a  environ  trais  lignes  de  Iobs  ,  8c  nae  St  demie 
dim  fa  plus  gtande  largeur.  Les  antennes  font 
brunes  Se  rouceâttcs  à  leur  bafe  La  tétc  eft  noire. 
Le  corcelet  eft  prefque  orbiculé  ;  il  efl  petit  Se 
rou(;eâiic.  Les  élyttcs  Cbnt  rongeâircs  ,  avec  la 
futiice  Se.  une  large  bande  noire  ,  qui  forment  à  peu 
prcs  une  ctoix.  Le  bord  des  élytres  eft  quelquefois 
noir.  Se  alors  on  voit  feulement  quatTC  gianJcs 
taclies  rouges.  La  pointe  des  élyttes  piroîi  comme 
tronquée  :  on  appercoit ,  a  l'aide  de  la  loupe  ,  quel- 
que: llriei  peu  protondes. 

Il  fe  trouve  en  Europe  ,  &  quelquefois  aux  cavi- 
rons  de  Paris ,  dans  les  bois. 

1  jr.  Carabe  rayé. 
C.4XABV$  vittatuf. 


Ifo 
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Cantm  4jk4Wàui  margiaato.  mfa  ^  flytris  afrU  , 
Viita  alàa.  Em(.  ou  kijjt,  tuu.  du^  inf»  Carabi.F/*  é. 
fg.  <y.  tf.  h. 

Carahus  vittatus.  Fab.  C<ii.  iaf,  Maui,  p»  140. — 
Sfec.  inf.  tom.  i.  p.  3 1 1  •  «^*  <S.  — •  M^nt. inf.  tom. 

Il  eft  plas  petit  qae  le  Carats  têcc  bleae.  Les  an- 
tcoocs  (ont  noirâtres.  La  tcte  eft  lauvc ,  avec  les 
yeux  noirs.  Le  coccclet  eft  fauve  «  en  coeur  »  guère 
plus  large  que  la  téce.  Uécudbn  eft  fauve  &  trian- 
gulaire. Les  élytrcs  font  noires,  Icgèrement  ftriées» 
avec  tout  le  bord  eitéricur ,  &  une  tache  triangu- 
laire autour  de  Técuffon  ,  Êiuves ,  &  une  ligne  lon- 
gitudinale »  blanchâtre ,  au  milieu  de  chaque.  Tout 
le  dcA)us  du  corps  eft  fauve.  Les  pattes  fonr  noires, 
avec  la  moitié  des  cuiilès  fauve. 

Il  fc  trouve  dans  l'Amérique  feptcntrionale, 

1)3.  Carabi  turciquQ. 

Cakamus  tmnicus^ 

Carahus  ikorace  orbiculaio  rufo  ,  ttytrls  nigris  : 
iunula  hmjeos  putiidu.  Eut.  «a  ki0,  nue.  dts  inf. 
Carabi.  PL  é.fg.  €%.  a.  h. 

Curuhus  turcicus,  Fab.  Maut.  iuf.  tom.  i.p.  10}« 

• 
Il  eft  un  peu  plus  petit  «^ue  le  Curait  têtç  bleue.* 

Les  antennes  font  fauves ,  plus  claires  à  leur  bafe. 

Li  têcie  eft  Dcnre ,  avec  la  bouche  fauve.  Le  corcelet 

eft  CQ  cœur  >  à  oetne  plus  lam  que  la  tète  ,  &  de 

conkiir  futve.  LVcuflbn  eft  fauve  6c  triangulaire. 

Les  élytres  font  ftriées  »  noires  »  avec  une  tache 

aflcz  gtaade,  en  croillàot»  à  la  bafe  exGt.'sure  de 

chaque.  Le  deAbus  du  corcekt  &  la  poitrine  font 

£iuvcs.  L'abdomen  eft  noir ,  avec  unç  tache  fiiuve 

au  milieu.  Les  pattes  font  fauves. 

Il  fe  trouve .... 

•1)4.  Carabi  hémorrhoïdal. 

CiUjMUs  hcmorrkoidaiis . 

Carahus  tkoract  fuhorhicuUto  ,  êlytns  uigris 
upice  rufU.  Fab.  Afoar.  inf.  tom,  i.  f .  lO).  a*.  97. 

H  reilemble  entièrement ,  pour  la  forme  5c  la  gran- 
deur ,  au  précédent.  Les  antennes  font  rougeicrcs  , 
noif  Acres  a  leur  eiuémité.  La  tète  5c  le  corccLi 
font  rougeitrcs ,  fans  taches.  Les  élytrcs  font  à  peine 
ftriées,  noires ,  Inifantes ,  rougeâtres  à  leur  eitrémi- 
té.  ix  deflbos  du  corps  eft  rougcâtre. 

Il  fe  trouve  à  Drefde.    # 

i)p  Carabi  picipede. 

Caïïamus  picipet, 

Carahus  tkoract  roumiat^  êUf  uiUéu  .  ifytris 
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/ufcU^  ptdihus  firrugintiê.  Fai.  Mane.  inf.  ft 

J'  **  F^"^  »  oWong ,  noir.  Le  corcelet  eft  ari 
lifle ,  luifant.  Les  élytres  fonr  ftriées ,  noirâtre 
pattes  font  fcrrugineufcs^ 

Il  fe  trouve  en  Suéde. 

i$4.  Carabe  agile. 

Carahus  agilis. 

Carahus  tkoracc  rotundatg  rufus^  tlytris  ah' 
nequt  nigris.  Fab.  Mant.  inf.  tom.   \.  p.  xo 

n  refTemble  aux  précédens.  Le  corcelet  ei 
rondi ,  rougeâtre.  La  tête  eft  rougearre.  Les  i 
(ont  noires.  Le  dedbus  du  corps  eft  rougeâtre 
Tabdomen  noir.  Les  pattes  font  rougeâtres. 

Il  fe  trouve  en  SuèJe. 


1)7.  Carabe  petite-croix. 

C AU  ABUS  crux  minor. 

^  Carahus  thorace  orbiculato  mfo ,  coUoptris 
nigris,  macula  rufa.  Ent.  ou  kift.  nat.  di 
Carabb.  pi.  4  fig.^x.  a.  h. 

Carahus  crux  minor.  Fab.  SyJI.  Ent.  p.  14 
y<.  —  Sp.  inf  tom.  i.  p.  511,  «•.  69.  —  i 
inf  tom.  I.  p.  104.  jif.  100. 

Carahus  crux  minor  ihorace  luteo  giuhro ,  1 
pofii  t  nigris  :  macutis  duahus  fiavis.  Lin.  Syji 
«\^7 $•  «••  40.  — Faun.futc.  *•.  809. 

ScHAErr.  icou.  inf  tah.  iZ.  fig.  ». 

Carahut  crux  minor.  SuLZ.  Hijh  Ânf  tah.  7. 

Carahus  crux  minor.  Schaanx.  tnum.  inf 
«•.  407. 

Carahus  crux  minor.  Vili.  Ent.  tom.  1.  p, 
«•.  44* 

Il  eft  un  peu  pîus  petit  que  le  Carabe  g 
croix ,  auquel  11  reflcmblc  beaucoup ,  5c  donc  1 
peut-être  qu'une  variété.  Les  antennes  font  n* 
rougeâtres  à  leur  bafe.  La  téce  eft  noire.  Le  co 
eft  rougeâtre,  guère  plus  large  que  la  tète.Lcc 
eft  noir.  Les  élytres  font  légcrcnient  ftnccs  , 
gcâtres,  avec  la  future,  5c  une  large  bande  n 
La  poitrine  5c  Tabdomen  font  noirs.  Les  jj 
font  rougeâtres. 

Il  fe  trouve  en  Europe ,  aux  environs  de  I 
en  Angleterre. 

I^S.  Car\bi  en  fautoir. 
Ci  UABUs  and^d. 

Carahus  thorace  orhicuiato  nigro  nitidrt ,  i 
paltidis  ,fafcia  média  nigra.  Fab.  Sptc.  inf  r* 
p.  jf  I.  «•.  70.  —  Mant.  inf  tom.  i.  /. 
«•.  SOI. 


thytris  apicc  violaceis.^nt.  ou  hifi,  nat»  Ats  inj» 
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Il  rcflemble  entièrement  au  Carabe  petite-crofx. 
La  té:e  cfl  noire.  Le  cercelet  eft  arrondi,  noir, 
luifant.  Les  élycres  font  pâles ,  avec  une  large  bande 
notre  au  mllicq ,  un  peu  dilatée  à  la  future.  L'extré- 
tmsx  eft  un  peu  no  râtre.  Les  pattes  font  pales. 

Il  fe  trouve  en  Italie, 

f  99.  Carabe  germain. 

Caramus  germanus, 

Carabus  niger ,  capite  pediius  clytrifque  teftaceis  , 
ytris  apicc  vtolaccis, 
Carab£.  PL  5.  pg.  51 

Carahus  germanus,  Itis.  Syfi,  nat,  p,  6yx,  n'',  i^. 

CoMbus  germanus  cyaneus  ,  capte e^  pedibus  ely- 
trifque  teftaceis  ,  elyirls  apicc  violacé} s,  Fab  Spec^ 
izf.  tom.   I.  p.  511.  n%,  71.  —  Mant.  inf,  tom  ^ 

f.  XC4.    «•.   ICI. 

Cerabus  germanus,  ScoP.  Ent,  cam,  n^,  lyj, 
PoDA.  Muf.  ^nc.  p.  172.  • 

Carabus  gernanus.  Vill.  Ent,  tom»   I.  p,  368. 

12?.    JO.  ' 


Il  eft  un  peu  pi  as  grand  que  les  prc^cédchs.  Les 
antennes  font  d  un  fauve  obfcur,  un  peu*  clair  à 
leur  baie.  La  tête  cft  d  un  fiuve  obfcur.  Le  corcele^ 
cft  en  cœur  ,  plus  large  que  la  céce  ^  d'un  noir 
bleuâtre,  l  es  élycres  forte  (triées,  ferrugineuses,  avec 
Boe  grande  tach  -  poflérieure  bleue.  Le  dellbus  du 
corps  c(l  noie.  Les  patces  font  £•  j^es. 

M.  Fabricîus  cire  S:haeffer,  leon,    inf,  tab.  31. 
f^.   1 3 .  L'inf^^c  figuré  dans  cette  planche  appar-  ' 
nmt  au  carabe   verdelet ,  Carabus  viridanus. 

Il  fe  trouve  dans  prefque  toute  TEurope. 


140.  C^RABk 'prompt. 
Ca  ra  bus  velox, 

Carabus  nigricans ,  antennis  pedtbufque  pallîdis  , 
&pr:s  otufijjimis.  Fab.  Syft  tnt.  p.  147.  ««>.  57. 
—  Spec.  i  J.  tom,  !.  p,  501,  /i°.  71.  —  Mant.  iiif. 
têm.  I,  p.  104  n^.  103  i 

Cara'.us  velox  nîgricans ,  pedibus  tibiijque  palii- 
ils.  Lin.  ^yft.  nat,  p.  671.  n'^,  3 1.  —  Faun.  ^ûcc, 
!•.  803.  — ir.^of/.    207. 

Il  c(l  prefque  de  la  grandeur  du  précédent.  Il  eft 
^nn  noir  un  peu  bronzé.  Les  étytres  font  ftrites. 
Les  pactes  font  noires  ,  avec  les  jambes  pâles. 

Il  Ce  trouve  au  nord  de  TËuropc  ,  fur  .It  fable , 
aux  bords  de  la  mer. 

141.  Carabe  rouflatre. 
Caramus  rufcfcens. 

Carabus   tkoracc  roiundato  'fgrrugintus  ,   vtrtvce 
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anoque  nigris.  Fab.  Syft.  Ent,  p.  147.  «•.  58.  — - 
Spec,  inf.  tom,  i.  p,  311.  «®,  73.  -^Mant.  inf» 
tom,  I.  p.  104.  R^.  140» 

Il  reOcmble  au  Carabe  pâle.  Les  antennes  font 
tedacées.  Tout  le  corps  eft  d'une  couleur  ferrugi- 
neufe  brune  ,  plus  ou  moins  claire.  Le  deHus  de  là 
têce  &  Tcxtrén  icé  de  l'abdomen  font  quelquefois» 
noirâtres.  Le  corcclet  eft  en  cotur ,  &  guère  plus  large 
que  la  tête.  Les  élytrcs  font  flriécs. 

Il  fe  trouve  en  Angleterre. 

14t.  Carabe  verdelet. 
Cakabus  VI  rida  nus . 

Carabus  viridi  Aneus  ,  elytris  ferrugineis  ,•  macula- 
communi  nigro  £nea.  Ent.  ou  hift.  nat.  des  inf 
Carabe,  bl.  j.  jig,  y  y. 

Carabus  viridanus,  Fab.  Mant,  inf  tom.  i .  p,  104,  • 
«•.  105. 

Bupreftis  viridîs ,  elytro  finguh  flriis  o3o  ,  pedi^ 
bus  eiytrorumque  ,  arnica  parte  &  margine  fiUvis.- 
Geoff.  inf  tom»i,p.  148.  n*^.  13, 

Le  Bupreftc  à  étuis  verts  &  bruns.  GeofïT  ib. 

ScKAEFF.  Icon,  inf  pi,  3  l.fig.   i  3. 

Buprtftis   blcolor,  FouRC.  Ent,  par.    J^  p,  44, 


/x^  14* 


Les  antennes  font  rouil^rres.  La  tête  eft  verte. 
Le  corcelet  eft  vert ,  en  cœur ,  avec  une  ligue  loa- 
gitudinale  enfoncée.  Les  éiycres  font  ftriées ,  fauves , 
avec  une  grande,  tachv  poftérieure,  commune  aux 
deux  élytrcs ,  d  un  noir  bleuâtre  ,  verdâcre.  Le 
deiibus  v!u  corps  eft  noir.  Les  pattes  font  fanves. 

11  fe  trouve  dans  prefque  toute  rEùrope.  II  eft 
commun  aux  environs  de  Paris  «  dans  les  endroits 
fabloneux  &  humides. 

143.  Carabe  bipuftul<^. 
Carabus  bipuflulatus, 

Carabus  thorace  orjicu^ato  elytrifque  nigffs  ,  m^- 
culis  duabus  rufis.  Fab.  Syft,  Ent,  p.  147.  «•.  j^,  — 
Sp.  inf  tom.  1.  p:  3  il.  n^.  74. — Mant,  inf  tom. 
1.  D.  104.  n®,  106. 

Bupreftis  ni  fer',  thoracé  atrô  ,  elytris  ràbris  ^  cruce 
nigra,  Gioff.  inf,  tom,  i.  p,  lyo.  «•,  17, 
Le  Cbcfvalier  noir.  Geoff.  ib, 

Schaei*f.  Icon,  inf  toi,  1.  fig4  13. 
VOET.  Coltopt.par.  1.  tab.  }^.fig,  7. 

Bupreflis  equefiris,  FouRt.  Ent.  par.  i.  p.  45. 


h°.  18. 


Il  eft  de  la  grandeur  du  Carabe  graûd-croix  ; 
mais  le  corcclet  de  celui-ci  eft  très-noir  &  beaucoup 
plus  grand  que  la  tcce.  Les  antennes  font  noires. 
La  tête-  eft  noire  ,  avancée.  Les  yeux  font  noirs , 
arrondis ,  trcs-faillans.  Le  corcelet  eft  arrondi  *,  ptt<- 
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bcfccnr ,  Weeremcnc  chagctné.  Les  iljtxct  ont  des 
Arics  pointiuées  i  .ellct  font  rougcàcret  ^  avec  la  fu- 
ture ,  on  peu  de  la  l>arc  5c  de  Tejctrénuré  ,  &  uoe 
bande  au  delà  du  milieu  ,  noirs.  Le  dedbus  du 
corps  de  les  pattes  font  noirs. 

Il  (e  trouve  aux  enviroas  de  Paris ,  en  Angleterre. 

144.  Carabe équiooxiaf. 
Car  A  BU  s  équinoSialis. 

Cgrâhus  thorace  cordato  ^  fUvus  ^  ifytrU  fmfcU  ' 
m*icujj  duj^tis  fiavis.  Ent.  0m  àiJI  mût.  dn  Uf 
Carabl.  PL  7»fig»  79. 

,  Càrahiu  quadnpuPulattts.  Fab.  Sp.  hf.  wm.  r. 
p.  }ii.ff^.7^.— Miiiir.  imf.tom.  i.p.xo^.  ««.  107. 

Ctrahus  éqidno&taiis.  L\H.  Syfi.  mst.  tdil.  i}. 
p.  «97^.  • 

FuEsu  Anh.  inf.  6.  toi.  t9.fig>  t.  d. 

Il  rcffcmble  beaucoup  au  Carah  pétard.  Les  an- 
tennes font  d'un  jaune  obfcur .  La  tète  eft  jaune , 
avec  les  yeux  noirs.  Le  corceict  eft  jnune  ,  en  ccur , 
de  Margeur  de  la  tète,  avec  une  ligne  longitudinale , 
enfoncée.  L'écufTon  e^  jaune  ,  petit  5c  triangulaire. 
Les  .  Ivtres  n'ont  point  de  ftrics  :  elles  font  noirâtres, 
avec  deux  uches  jaunes  fur  chaque  ,  une  à  la  bafe 
extérieure  5c  l'autre  vers  rexrrémitè  extérieure.  Tout 
le  dcfl'us  d j  corps  eft  couvcn  de  poils  courts.  Le  de£ 
£jtts  5c  les  panes  font  jaunes. 

Il  fc  ttonve  dans  l'Afrique  équboxia'c. 

I4f.  Cababi  lunule* 
Caêamps  iumatus. 

Carahus  tkoract  orhteuiato  rufo  ,  elytrîs  Jlavis  : 
mûcuJs  trhtu  nigns,  Ent.  qu  hift.  nat.  Ses  inf. 
Carabe.  PI.  ).  fg.  i7« 

Carahus  iunatus.  Fab.  Syfi.  eut.  p.  147.  n®.  4o, 
^'Mant.  inftom,  i.f. 204. 11®.  loS. 

Euwjljs  plateo(>is  capite  Céntiio^nitiJo,  tho^'oce 
fii'vp  ;  ti/iris  ;Mteis  Jirîjtis  macuiisfiK  airis,  FOURC* 
Eut. par.  t. p.  n •  **•  47- 

Les  anrennes  font  noires ,  fermgtneufes  à  leur 
bafe.  La  «ètc  eft  d'un  noir  bleuicre  ,  luifantc.  Le 
corcelet  eft  prefque  en  cccur ,  guères  plus  large  que 
la  céte  «  poinctllt  »  fauve.  Les  élytres  font  jaunes  , 
avec  tr^js  taches  très-noires  »  dont  une  petite  k  la 
bafe  eicèrîeure ,  une  autre  au  milieu  ,  fur  le  bord 
extérieur  $  la  iroilième  eft  placée  vers  rexrrcmité: 
vues  a  la  loupe  ,  on  apper^oit  des  ftries  formées  par 
de  petits  points  enfoncés.  La  poitrine  5c  Tabdomcn 
font  d  un  ncit  bleuâ:re.  Les  partes  font  fauves»  a%cc 
rcirrcmttc  det  cuiâcs  d'un  noir  bleuâtre. 

Il  fc  trouve  dans  l'ALacc  ,  la  Lorraine  5c  en  An- 
^ctctic. 
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14^.  Carabe  vcr. 

Cakamus  prafiruu. 

Curnius  niger  ^  cûpite  thomaque  virlii 
eiytrU  macula  magna  communi  pojlica  ntgti 
Mant.inf.t9m,  i.p.  104.  Ji^.  10^ 

Carahës  prafinus  thorace  capittque  cyant. 
iris  ruh'is  :  pofilce  macula  communi  fjca.  1 
tfov.  Sf.  inf.  dij.  4.  p.  7\.fg.  8"^. 

Carahus prafinus.  hiv* Syji.nat.edit,  I)./. 

Il  reAcmble  entièrement  au  Carabt  enfumé 
il  eft  un  peu  plus  grand.  lj|  antennes  fonti 
avec  le  premier  article  ferragincux.  La  tct 
corcelet  font  glabres  ,  d'un  vert  bronzé  »  b 
Les  élytres  font  Ariécs,  rougcatres.avwc  une 
tache  noire ,  commune  aux  deux  élycres  »  c 
t«|ddepuis  le  milieu  jufqucs  vers  Textrémicé. 
wi%  du  corps  eft  noir.  Les  pattes  font  rougeâ 

Il  fe  trouve  an  cap  de  Bonne-£fpérance  »  5 
penl^ue. 


147.  Carabe  étuvicr. 

C  au  ABUS  vaporariorum, 

drabus  thorace ,  efytris  antice  margineqm 
tennis  pedihu/qw  fe  rugir. eis.  Ent,  ou  hifi.  f 
inf  Carabe.  PL  ^fg»  SI-  ''•^* 

Carahus  vaooratiorum.  Fab.  Syft.ent.p.  7i 
60,  '^Sp*  inf.  tom.  i.p.  j  11,  «**.  76.  — ^«j. 
tom.  1 .  f .  loy.  /i**.  .110. 

Carahus  vaporariorum  tho'^acefufco^  pedihu 
tennis  el;)trifque  antice fe.rut^incij.  LiK.  Syj 
p.  671.  il*,  xj.— Fdii«.y-tfc.  IX"'.  7s» tf. 

Car.'.jus  ater  t  elyttis  ami  ce  gri fei  s.  l^iti, 
'  fuec.  eoit.  i.  /i*\  $19. 

Carubus  nigncans  ^  antennis  ,  thorace  ^  j 
elytrlfiue  antue  ftrrugineu.  Mi'll.  Prodr. 
dan.  p,  78.  n^*  8  S  o. 

Voir.  Cqeopt.pars  i.txb.  x^  fij,  «S. 

CarahuS  vaporariorum.  Vill.  Er.t.  tom.  i., 
«®.  17. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  le  Ca-ahc  ^c 
Les  antennes  font  noires  ^  tou<*câ.rcs  1  \t^ï\  S. 
tcte  eft  noire  ,  avec  ks  antennulc^  rougc.vi 
corcelet  eft  rougeâtre  »  arrondi  ,rs:boric  ,  \\\ 
quelatête,  plus  étroit  rue  les  cly ries.  Lc^ 
loot  ftr.ées  ,  poires ,  avec  la  bafe  5:  un  peu  < 
extérieur  rougca:rcs.  Le  dclfous  du  corps  e( 
Les  pattes  font  fauves. 

Il  fe  trouve  dans  prefque  toute  l'Europe. 

14S.  Carabe  mcniien* 

Cababus    merid'anys. 

Curjhut  niger  ,  cfyrris  antUo  pedîiufque  r/j 
LiK.  Syfi.  nat.pag.  <7j.  n®,  |6. 


CAR  / 

Caralus  meridianus,  Fab.  Syft.  ent,  pag.  147. 
n\  6%.  —  Sp,  tnf,  tom.  i.  pag,  j  12.  nP.  77.  Marit, 
in/l  tom.  t.  pag.  2oç.  n?,  m. 

Carabus  meridianus,  Schuank.  Enum,  inf,  aa/ir, 
n9.  408. 

Carabus  nuridianus,  Vill.  Ent.jom,  1.^.5^5. 
«•.40. 

Il  cft  «lus  petit  que  le  précédent.  Les  antenaes 
font  noirâtres,  fauves  à  leur  bafe.  La  téce  &  le 
corcclet  font  noirs  ,  luifans.  Les  élytres  font  (Iriées , 
noires,  avec  la  bafe  fauve^  Le  deflbus  du  corps 
cft  noir. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

149.  Carabe  empreint. 
Carabus  comma, 

Carabus  niger^  tkoracc  fafco  ^  elytris  grlfàs , 
maiula  lineari  nigra.  Fab.  Syft.  ent.  pag,  j:48. 
n^.  6;.— -5/».  inf,  tom.  ï,p,  318.  n?.  78.  — -•  Mant, 
inf.  tom,    I.  pag,  loy.  n^,   m, 

Carabus  lincacus  nigcr ,  thomce  fctruginco  ,  ely» 

^^  P'^fi'^  >  futur  A   littea  commun  t  ^   a/ te  raque   in 

fnguii  elytri  medio  nigra ,  antc   apicem  definente  , 

pedibus  gnjils  ,  tarjis  ntgris.  Fo&sr.  Nov,fp,  inf 

cent,  î.  pag.  j^.   «**.  59. 

Il  ç(l  de  ra.grandeur  du  Carabe  quadripudulé.  Les 
antennes  font  d'un  jaune  pâle.  La  téce  efl  noire , 
Inifante»  avec  les  antcnnulcs  f,:rrugincufes.  Le  cor- 
celet  eft  arrondi ,  ferrugineux.  Les  élyrres  font 
flriées ,  pâles  ^  avec  une  ligne  'longitudinale  de 
chaque  côté  de  la  future  ,  &  quelque  rois  une  autre 
courte  »  au  milieu  de  chaque  élytre.  Xe  deffous 
du  corps  eft  noir.  Les  pattes  font  pâles  ,'  avec  les 
tarfes  noirs. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  feptcntrionale. 

• 

Ifd.  Cajlabe  fafcié; 

Carabus  fafciatus, 

Carabus   femigineus    fafcia    elytromm    nigra, 
Thunb.  ^ov.  Jp,  inf  dijf,  4.  pag.  7^.  fig.  85. 
Carabus fâfciatus.  Lin.  Syft.  nat,  edit.  1 3 .  /'.  1  ^^p. 

Il  reflcmble  ,  pour  la  forme  &  la  grandeur ,  au 
CtfTo^^  quadrimaculé ,  dont  il  diffère  prinripalemenjt 
par  le  corcelet  noirâtre ,  &  par  f  e  boid  des  élytres 
Kiri^ncuz.  Les  antennes  &  la  tête  font  rou- 
geatres.  Le  corcelet  cft  noirâtre  ,   en  cœur ,  mar- 

2 né  d'une  ligne  longitudinale  enfoncée.  Les  élytres 
>nt  courtes  ,  tronquées  ,  ftriées  ,  ferrug?neufc<; , 
avec  une  bande  au  milieu  ,  noire ,  droite.  Le  def- 
fous du  corps  &  les  pa.tcs  font  rougeâtrcs. 

U  fe  trouve  au  cap  de  Bonne*£fpérance* 

^51.  Carabe  quadrimaculé. 

Carabus  quadrimaeulatus» 

Carabus  thoract  fcrrugineo  glabro  y  elytris  qUu^ 
•y.  Nat.  des  Jnfeaes.  Tom.  F. 
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Jijfunis  fufcis ,  m^culis  dûahus  albis.  Fab.  Syft,  ent» 
pag,  248.  n^,  6j^,  —  Sp,  inf,  tom,  1.  pag.  31^* 
«•.  7^.—  Mant,  inf.  tom,  i.pag  toç  ,  n^.  113, 

Carabus  quadrimaculatus  thorace  fiavo^  elytris 
ohtttfi0mis  fufcis  :  maculis  duabas  a  bis,  LiN.  iiyfl. 
nat,  pag,  6j].   n^  41.  — Fàun,   fuec.    /i**.    815. 

Carabus  niger^  thorace  ferrugineo  ^  elytrorum  ma- 
culis quatuor lividis, LiN. Faun,fuec,  edit.  i.n?,^^z. 

Bupreftis  niger  ^  thorace  piano  fenugineoy  ely^ 
tris  Uvibus  ,  maculis  quatuor  lividis,  Gioff.  inf 
tom.   i.  pag.  151.,  «**.   21. 

Le  Buprefte  quadrille   à   corcelet  plat  &  étuis 
liffcs.  Geoff.  Ib. 
Ponton.  AtL  dan.  i.  tab,  19, 

Bupreftis  quadrimaculatus.  FouEC.  Ent.  part.  i. 
pag,  46.    «•.  11, 

Carabus  quadrimaculatus.    Vin.    Ent,  tom.    u 

Il  eft  plus  petit  que  les  précédcn5.  Les  antennes 
&  les  antennules  font  rougeâtrcs.  La  tcte  cft  noire. 
Le  corcelet  eft  en  cœur,  de  la  largeur  de  la  tête , 
rouavrâtre.  Les  élytres  font  ftriées ,  un  peu  tron- 
quées ,  noires  ,  avec  dwux  taches  pâles  (ur  cHaquc , 
dont  l'une  ovale,  oblonguc  ,  vers  la  bafe  ,  &  l'autre 
à  l'extrcmité.  L'abdomen  cft  noir..  Les  pattes  font 
pâles. 

Il  fe  trouve  en  Europe  ,  dans  les  endroits  .fablo- 
neuz  )  humides. 

151.  CARABE  quadrlpuftulé. 

Carabus  quadripuftulatus . 

.Carabus  capite  fcrrugineo ^  thorace  atro ,  elytris 
macuiis  duabus  flavis,  LiN.  Syft,  nat.  pag.  6jt» 
n^.  5^.  —  Faun,  fuec,  n^.  81I. 

Carabus  quadnpuftulatus.  Lin.  Syft.  nat.  edit. 
ï^^pag.   1977. 

Il  eft  à -peu-près  de  la  grandeur  du  Carabe  qua- 
drimoucheté»  Les  antennes  font  filiformes  ,  de  la 
longueur  du  corcclet ,  ferrugineufes  à  la  bafe  ,  no'i* 
râtres  au  milieu.  La  tête  eft  d'un  jaune  ferrugineux* 
Les  alitennules  font  d'un  brun  marton.  Le  corce- 
let eft  noir ,  lifle  /  un  peu  plus  large  à  fa  partie 
poftérieure.  -Les  élytres  fout  ftriées  ,  noires  ,  avec 
deux  taches  jaunes  fur  chaque ,  dont  l'une  anté- 
rieure 9  plus  grande ,  placée  vers  la  bafe ,  l'autre 
trantCveriaJe  «  &  placée  un  peu  au-delà  du  milieu. 
Le  deflous  du  corps  eft  jaune  ,  avec  le  bord  de 
l'abdomen  noir.  Les  ailes  font  noirâtres ,  une  foii 
plus  longues  que  les  élytres» 

Il  fe  trouve  en  Suède. 

If 3.  Carab£  quadnmoucheté« 

Carabus   quadriguttatus. 

C(flféhus  thorace  rçtu^dato  atro ,  elytris  nigris^ 
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Le  Bnpreâe  tiotr  a  huit  taches  êiutcs.  GEOrr.  JL 
Buprefiis   oHomaculatus,   FooRC.  Eut,  par»  i, 
psg.  47.  n^.  ly. 

Cet  icfcdc  u*a  gttcre.s  plus  d'une  ligne  de  lone. 
Les  antennes  font  noirâtres ,  fauves  à  leur  baie. 
La  tctc  e(l  ncire.  Le  corcciet  cÛ  noir ,  un  peu  en 
cœur,  prcf]uc  arrondi.  Les  ^lytres  font  flritcs  , 
noires f  a?ec  ouatce  taches  d'un  laune.pâie  fur 
chaque.  Le  delfoiis  du  corps  cft  nmït.  Les  pattes 
font  fauves. 

On  !e  trouve  aux  environs  de  Paris ,  fut  le  fa- 
ble ,  aux  bo:ds  des  rivières  »  &  dans  les  endroits 
humides. 

EJphes  moins  connues. 

1.  Caaabi  de  Hcrbft. 
Carahus   Her>ftii. 

Carcbt  verdârre  ou  noir  ,  ^I  y  très  tranfverfalement 
•ndulces  y  avec  trois  rangées  longitudinales  de  points 
dorés. 

Caraèus  eiytrîs  tranfvtrpm  undulatts  :  punRomm 
sMrevrum  ordinc tripU ci. LiH.  Syft,  Kj!t»  edie,  15. 
pag,  iv^S. 

Cara^  auro  punBatus^  Fuesl.  Arckiv.  inf.  €, 
p.  131. /l^  1$. 

Il  reflemble  beaucoup  an  Carabe  in<]ui(Ireur  ; 
mais  il  eft  un  peu  plus  grand,  &  le  corps  efi 
tantôt  vcrdatre  »  untôt  noir. 

Il  fc  trouve  en  Alienagne. 

i.  Carabi  cylindrique, 
Cakauus  cytindricus. 

Carabe  noir  ,  cylindrique  >  cotcelet  ambcî  poflé- 
ricunemcnt^  lillonc  ;  éiytrcsiillonécs^  avec  le  bord 
extérieur  pointillé. 

Carjhus  aier  cylindricus  ,  tkordce  anguflato  ,  me^ 
diofuUato^  elytris  novem  fuUat'-t :  margine  exu- 
riori  punâato.  LiN.  Syfi.nat.  tdit.  l\.  p.  I968. 

Carahus  cylindricus,   FcfSL.  Arch,  inf,    6,  pag. 

Il  a  un  peu  pins  de  neuf  lignes  Je  long.  Le  corps 
cft  alongc  ,  allez  étroit ,  en ;ic cernent  noir» 


W  fe  trouve. 


f.  Càrabi  fbrcfticr. 
C.4Ë.49UI  nemoralis* 
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fuimgofis  punStfque  excavatis   tripCd  ftrie. 
Syfl,  nat.  tdit.  1 3  f  •  I^^S, 

MuLL.  ZooL  dmn.  prodr.p.  75.«*«  io^.— 
fridrichsd,  p,   1  f  •  ii^.  x  1 1 . 

11  fe  trouve  en  Danenurck ;  il  ned  peu 
qu*une  variété  du  Carabe  granulé» 

4.  Carabe  problématique. 

Carmbus  probUmaticus. 

Carabe  aptire  ,  noir ,  avec  un  reflet  bleu  ;  i 
prefque  (Iriées. 

Carabus  apterus  nîger  câruleo-nicens  ^  elytris 
ietefiriatis.Lin.  Syft.  nat,  edit,  13. p.  i^iS. 

Carabus  prob!emat:cus,  Fubsl.  Arckiv.  i 
p,  177.  n*.  67.  tab.  ^j^.fig.  J. 

Cet  infeéle  n*c(l vraifemblablcment  qu'une* 
du  Carabe  embrouillé. 

U  fe  trouve  en  Allemagne. 

5.  Carabi  atome. 

Caslabvs  atomarius. 

Carabe  aptère  ,   noir  ,  gîabrc  j  élytres   p 
liflcs  ,  parfcmces  de  petits  points  enfonces  i 
d^un  no  r  violet. 

Carabus  apterus^  ater ,  g'aber ^  efytn's  fi 
bus  punHis  minutiffmis  y  con^uentibus  ,  coi 
obÇeps  ,  marginibus  fubvioLiceis ,  Muf,  Ixjk 
37.  ««>.  808. 

Carabus  atomarius.  Lin.  Syfi,  nat,  edi 
pag,  1968. 

Il  fe  trouve  en  £uc|pe. 

6,  CabaBe  rubicond. 

Car  ABUS   nibuundus. 

Carabe  aptère,  nov  en-dcffous ,  c<>rccîc:  ^ 
élytres  roigcâtrcs  ,  avec  la  future  &  les  bords! 

Carabus  artères  ,  fuhtus  rrtger  ^  thcacex'u 
e'ytris  rubicurdis:  futur j  atque  marginibm  ahi 
Syfi,  na:,  eaie.  1%.  pag.  19^8. 

LlPtcH.  Itin.  2.  p.  I9f.  tab.  10. /p.  t. 

Il  fc  trouve  dans  les   fentes  des  rochers , 
monta<incs  de  la  Kullîe. 

7,  Carabe  mi'iiire. 

Ci  R. 4  BIT  s   miéijriuj, 

Cjra^f  aprcre  ,  noir  :  élyrres  zrtc  quelques 
élevés  3c  les  bords  cxt-irieurs  violets ,  bronze 


iarjj^e  noir;  élytres  bronzées,  avec  des  lignes 

lonj;.riidira!cs  élcv«cs ,  prcfqucrabutcufcs ,  &  truii  I         .       ,  /      •  n-       » 

iai:i;cts  de  pomts  enfonces!  î       V^^"'  "-'^''y  *"'^  '   -^T"  ^  '" 

I  confufis  ,   aajperfis  ^    mar^tmbus  externu    v/* 

Catabus  niger  ^  eiytrh  étuis  :  ûntoOs  inericatîs  j  àneis.  Muf.lejk.p.  jr-aS  8j^» 
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Cérahus  miliarius  ,  apterus  ater  j  elytns  margîm^ 
ttùexter/its  ^  vioiaceo-Aneis ^punB'fque  elevatisjpar- 
fs,  LiN.  Syfi^  nat.  edit,  13. p.  1969* 

n  fe  trouve  en  Earope.- 

f.  CiiRABi  arrugineuz. 
Car  ABU  s  éirugînofus. 

Carabe  aptère  ,  noir  ;  élytres  avec  des  ftrics  fer- 
lées ,  &  trois  rangées  de  points    verts ,   enfoncés. 

Carahus  apterus  ,  ater  ^  etytrls  confertim  ftriatis  , 
punâis  impnjjis.  viridibus  triplici  ferie,  Muf,  Lesk* 
/.  57.  ffo.  813. 

Carabus  aruginofus.  Lin.  Syfi*  net.  edit,  ij./^tfJT* 
1969. 

Cet  infoâe  ell  peut-êrre  le  même  que  le  Carabe 
perlé. 

Il  fc  trouve  en  Europe* 

9*  Carabe   cyprien. 

Caramus  cyprius* 

Carabe' zmètt s  noir  5  tête,  corcelct  8c  élyires 
cuivreux  j  élytres  avec  quatre  ligocs  longitudinales 
de  points  élevés ,   oblongs. 

Carabus  apterus  niger  ^  capite  ,  thorace  elytrîf- 
que  cupreis  :  his  rugis  quatuor  fingulis  triplici  punc- 
torum  elevatorum  fcrie  difcretis,  LiN,  Syft,  nat. 
edit,  li.p>  196^, 

Carabus  apterus  niger^  capite  ,  therace  elytris 
eupreis  ,  elytris  rugis  quatuor  intercutnntibus  ferie 
punSorum  elevatorum  ^  oblongorum  ,  huicque  utrin- 
que  ferie  putt&orum  elevatorum  minorum  ,  fimilique 
ad  marginem  extemum,  Muf,  Lesk,p.  38.  n°,  8x4. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

10.  Carabe  de  Tfaunberg. 
Caramus  Thunbergii, 

Carabe  ,  élytres  teflacées  ,  avec   une  tache  vio- 
|.   ktte  y  commune  ;  tête  &  corcelet  noirs. 

Carabus  elytris  tejlaceis  :  macula  communi  vio- 
latea ,  capite  thoraceque  ni'gris.  ThuNb.  Noy»  AH^ 
^PJ'^'  P-^o.  n«.  34. 

Carabus  Thunbergii. Xm.Syft.  nat.  edit,  i^.  p. 
2580. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Carabe  bleu  ^  &  il  ref- 
ièmble  au  Carabe  étuvier. 

Il  fc  trouve  à  Up(âl. 

j%.  Carabe  upfalien. 
Carabus  upfalienfis. 

Carabe  élytres  vertes ,  ftriécs  3  corceleç  avec  des 
frâts  bronzés. 


Carabus  elytris  viridibus  ftriatis  ,  thorace  plar.m 
aneo  pun&ato.  ThUnb.  Nov,  Aâ.  Upf.  4.   />.  xo. 

Carabus  upfalienfis.  LiN.  Syft,  nat,  edit*  I3»^« 
1^80. 

II  cft  de  la  grandeur  du  Carabe  vulgaire:  il  rc(- 
ferobie  au  Carabe  cuivreux,  mais  il  eu  diffère  pat 
les  points  i)rouzés  du  corcelet. 

Ji.  Carabe  des  bois* 

Carabus  lucorum. 

Carabe  vert ,  bronzé  ;  pattes  jaunâtres ,  avec  huk 
(Iries  &  trois  points  enfoncés. 

Carabus  viridi-encus  y  abdomine  nlgrg  ^  pedibus 
antennifque  pa/lide  rufis, 

Bupreftis  viridis  nitidus  ,  elytro  fmgulo ftiiis  oBo^ 
pedibus  pallidis ,  punRis  tribus  imprejfts.'  Geoff. 
Inf,  tom,   1.  p.  148.  n°.   li. 

Le  Buprefle  vert  lifle ,  à  huit  ftries  &  pattes 
fauresr  Geoff.  Ib. 

Carabus  nitidulus,  Schrank.  Enum,  înf,  aufif* 
n*.  401. 

Bupreftis  lucorUm.  FoORc.  Ent,  par.  i.  p,  44. 
n\  13. 

Carabus  Sckrankii,  Liïi.  Syft,  nat,  edit.  !}./>• 
1982. 

Je  crob  qu*il  n'eft  qu'une  variété  du  Carabe  des 
vignes  ,  auquel  iirelTemble  entièrement  pour  la  forme 
Se  la  grandeur  3  il  eft  d'un  vcrc  brillant.   Les  élytres 
font  itriees^  &  ont  trois  points  enfoncés^  rangés» 
longitudinalement  près  de  la  future. 

11  fe  trouve  aux  environs  de  Paris  ^  en  Allemagne. 

13.   Carabe  des  vignes. 

Caraèus  vinearum. 

Carabe  d*un  noir  verdâtre  3  élytres  avec  huit  AriM 
&  trois  points  enfoncés. 

Carabus  nigro^Aneus  ,  elytris ftriis  o3o  punHifque 
tribus  impreffts, 

m 

Bupreftis  nigro^viridis  ,  elytro  fingulo  ftriis  oQo  ^ 
punâis  tribus  impreffts.  Geoff*  Inf,  tom.  'i,p,  147. 
n^.  10. 

Le  BupreAc  à  fîx  points  enfoncés.  Geoff.  ib, 
Bupreftis  vinearum,  FouRc.  Ent,  par.  1.  ^.  4J» 
«•.II. 

Sa  couleur  efl  par-tout  d  un  noir  verdâtre,  fcu« 
lement  le  deOous  de  fon  corps  e(l  d'un  noir  plus 
foncé  ,  &  le  bout  des  patres  cft  plus  clair.  Chaque 
étui  a  huit  flrics  (brmées  par  de  petits  points ,  & 
de  plus  trois  enfoncemens  rangés  perpendiculaire* 
1  ment  fur  fon  milieu  ,  ce  qui  Uit  en  tout  iix  crc 
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droits  créais  pour  les  deux  ëcuts.  Le  corcelet  a  un  ' 
iUloo  looginidinal  dans  Ton  milieu  »  5c  de  chaque 
côté  un  enfoncement  confidérable  à  l'endroic  de  fa 
jonâion  avec  les  étuis.  On  voie  anffi  fur  la  tétc  encre 
les  antennes»  deux  points  enfoncés.  CeBuprefte  a  des 
ailes  fous  Tes  étuis.  On  remarque  aux  prcmiersanneaux 
qui  forment  la  bafc  de  fes  antennes ,  quelques  poils 
alFcz  longs  :  il  varie  pour  la  grandeur  ,  &  les  ftries 
des  ccuis  qui  font  plus  ou  moins  marquées.  Geoiî . 

Cvt  infcûc  n'eft  peut-^rrc  qu'ooc  rmM  du  Cn- 
raSi  cyprien.  * 

Ufe  trouve  aux  environs  de  Paris» 

I4«  Carabe  folvicome* 

CdtLABOs  fuhUomlf, 

Caraht  noir  \  ély très  avec  huir  ftries  liâcs  \  an- 
tennes âc  pattes  d*nn  foave  livide» 

Carahus  ntptr  ,  eiytris  jtriis  oSo  lêvibus  ,  au- 
unnis  ptdihujqiu  paÛidu. 

Buprejtis  niger  »  efytro  fmado^fnu  0B9  ùtPHms^ 
pcdibus  pdUidis.Czoïi.  InJ.tom.  i^p.  147.  99,  y. 
Le  Btfpi:efte  noir  à  pattes  jaunes.  Giorr.  ih. 

Bupreftis  favip€4.  Fou&c.  En\par%  \- pag.  4). 
ji*.  10. 

Carabus  folvicomts  '^f^''*  i^^htr^  tlytris  jtrUiU- 
anttmnis  palpis  ptdibujqiu  ftdvU.  Lin.  Sjf.  jmx. 
tdt.  I).f.  198;. 

MuLL.  Zool.  doA,  prodr.  p.  77.  m*.  %xé. 

Tout  foa  corps  eft  noir  ft  liflc  ,  à  rexccpôon  des 
antcnnules  »  des  antennes  ft  des  pactes  qui  font 
entièrement  d'un  jaune  pile  :  le  ook  des  etuts  eft 
moins  foncé ,  &  leurs  Aries  »  au  nombre  de  huit 
fur  chacun ,  font  lifTès  ,  fans  qu'on  y  découvre  des 
points,   même  à  l'aide  de  ia  loupe.  Geoff. 

11  fe  trouve  en  Europe  »  aux  environs  de  Paris. 

if.  Caeabi  indien, 

CitiAnvs  indicus. 

Carabe  noir  \  extrémité  des  antennes  grîTcs  ;  cor- 
celet avec  une  ligne  enfoncée  >  élytres  avec  fept 
ftries. 

Carabut  nhcr  ^  anunnis  aptce  grtftis  ,  tkoract 
lirué  impuffa^  eiytris  Jeftem  fulcatis,  Ll  H  »  Syft. 
nat.  edit.  i).  p,  lySt. 

Carabta  imdJcui,  FvESt.  Arcktv.  inf,  6,  p.  i  j8, 
/!**.  4c.  tab,  x^  fig,  II. 

II  a  environ  neuf  lignes  de  long. 

Il  fc  trouve  aux  Indes  orientales. 


1$.  Carabi  rclcndidc. 
Camâbvs  ffUndidus. 
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Caraki  noîritrc  :  tête  9l  corcelet  ▼cm }  patte» 

pâles. 

Carabus  Mc^  «  ciphe  ikoraceqëe  vinii-smêU , 
peaibus  paUidis.  LrM.  Syjtl  mm.  cdit.  1  )•  p.  ipt  l. 

Carabus  fpiettdidus,  Fuesl.  jirMv.  inf.  é.  >• 

ijS. /i^  41. 

Il  reflcmble  beaucoup  au  Carabe  cdat  ,  dont  ils 
n*eft  peut-être  qu'une  variété. 

Il  fo  trouve  aux  Indes  orientales. 

17.  Carabe  marginellc. 
Câhmevs  marginellus. 

Carabe  d'un  noir  brun  ;  pactes  épineufes  ;  antamef 
6c  bordsdu  corcelet  jaunâtres,  élytres  ftriécs. 

Carabus  piceus ,  pedibus  fpiauiofis  ^  autennis  tha» 
racisque  margine  fiavefcentibus  ,  eiytris  oQofriuiis. 
Lin.  Svji.  nat,  edit.  15.  p.  i^Sî. 

Carabus  margineiùu.  Fuesl,  Archiv.  inf.  6.  pag. 
138.  n^.  41* 

n  eft  étroit^  de  d'enviroD  fept  lîgiics  et  demie  de 
longueur. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales. 

1 1.  C ARABB  de  Frifch» 

CakaMus  Frischu, 

Oarmie  noir  ;  eorcelet  atec  un  fiOoii  au  milica: 
élyttcs  avec  huit  ftnes. 

Ouabus.miger ,  tkçracis  fidto  unicm  medlm,  e!y* 
trwwn  oâo.  Lm,  Sy/i.mai.edit.i}»p.  198t. 

Carabus  Frifckii,  Fuesl.  Arckiv.  inf,  é.pag,  ijl, 
«•.  4). 

Il  a  de  huit  â  neuf  lignes  de  long. 

Il  fc  trouve  à  Berlin. 

19.  Carabe  varié. 

Cakabus  varius. 

Carabe  d'un  noir  bronzé  en-defTus ,  ovale  »  coo* 
vexe ,  liflc  s  bafe  des  autennes  fauves. 

Carabus  xneus  aLitus  ,  ^orpore  ovato  brtvi  /k- 
pra  nigro  sneo  ,  fubtus  nigro  ,  tkorace  coffvexo  ^ 
eiytris  Uvibus  ,  antenns  bafi  ntJU.Dto.  Mém^  im/. 
tom.  4.  p.  48.  «?.  If. 

Carabe  bronzé,  ailé  ,  à  corps  court  &  ovale  «  don 
noir  bronzé  en-dclfus ,  Se  tout  noir  cn-dcffous .  a 
étuis  hil'cs  &  à  corcelet  convexe  »  à  antennes  rouflcs 
a  la  bafc.  Dec.  ib, 

Cjrubus  varias.  LiN.  Syft.  nat.  edit,  13.^.  if  Si. 

Carabus  varius.  MoLL.  Zogi.  dan.  prodr*  |Mf.  77 
il*.  Il* 
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I!  a  environ  trois  lignes  de  long.  Les  antennes 
font  obCcures»  Le  corps  eft  ovale ,  convexe  en-def- 
fiis.  Le  corcelec  eft  fiofténeuremeot  de  la  largeur  des 
éljrrres.  Les  âytres  font  légèrement  flhées. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

2o.  Carabe  obfcur. 

Camlamus  oBfcurus. 

Cara^  noir  ,  d'an  brun  fauve  en  deflbus  ;  ély- 
cres  ob(cures^  ftriées;  antennes  &  pattes  jaunes. 

Carahus  niger  ,  fubtus  Radius  ,    efytris  fyfcis; 
ftriis  o3o  punSatis  ^  antennis   pedihufque   luteis» 
'  Lin.  Syft,  nat.  edit.  13.  p.  1581. 

V  Carahus  obfcurus.  Fubsl.  Archiv.inf.  6. p.  155. 
JB®.  ^j.tah.  x^.  fig.  II. 

Carahus  oêfcurus.  Mull.  Zooi,  dan,  prodr. 
no.  815. 

U  a  environ  trois  lignes  de  long.  Le  corcelet 
dl  à-peu-près  de  la  largeur^  de  la  tcte. 

H  fe  trouve  en  Europe. 

%i,  Carabs  pelidnus. 

Caslamus  peiidnus. 

Carabe  noir  s  corcelet  arrondi  5  élytres  ftriées  l 
d'un  jaune  (aie. 

Carahus  nlger  ^  thorace  orbîculato ,  elytris  for^ 
didS:  lutiis,  oBo  jtriatis.  Lin,  Syfi.  nat.  edh,  13. 
p.  19%1. 

Carahus  pcUdnus.  PuBSl.  Archiv.  ir\f.  6.  p.  135. 
s*.  48. 

n  fe  trouve  à  Berlin. 

IX.  Carabb  hongrois. 
CdtLABUs  hungancusm 

Carahe  d'un  fauve  obfcur 5  ëlytres  ftrices^  cor- 
celet arrondi. 

Carahus  fufco-rufus ,  eiytris  ftriatîs  ,  thorace  ro^ 
vuLiato.  Lin.  Syfi.  nae.  tdit.  i^.  p.\$%i. 

Carahus  ruftfcens.  ScOP.  Ann.  ^Mfi.  nat.p.  108. 
»•.  103. 

Carahus  ruftfcens,  Fuesl.  Arcklv,  înf,  6,  p.  1 39. 

Il  n'a   guère  plus  de  deux  lignes  de  long. 
U  le  trouve  dans  la  Honnie'  &  rAllcmagne. 

13.  Carabe  très*noir. 
CdKAMVs  aterrimus, 

CtfTtf^r  crès-noir,  luifant;  corcelet  arrondi  ;  ély- 
titsprefiaue  ftriées^  avec  deux  points  enfoncés  de 
d^Qc  coté  de  U  fonire. 


car 
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Camhus  totus  ater  ^  nitidus^  thorace  rotumdato  ; 
elytris  obfolete  ftriatis  i  punBis  quatuor  adfutunun 
excavatis.   Lin.  Syfi.  nat.  edit,   13.  />.  l^8x.    • 

Carahus  aterrimus.  Fuesl.  Archiv.  inf.  6.  p.  140. 
«o.  jo.  tah,   X9.  fig.   ij. 

11  reflemble  au  Carahe  multiponâuc  %  mais  il 
eft  un  peu  plus  grand. 

Il  fe  trouve  à  Berlin* 

14.  Carabe   terricole, 
Cakabus  terricola. 

Carabe  noirâtre  5  tête  &  corcelet  noirs  ;  Tlftres 
bleues ,  avec  neuf  ftries  pointillées  ,  dont  l'exté- 
rieure crénelée. 

Carahus  niger  ,  fubtus  fufcus  ;  eiytris  caruleis  ,' 
ftriis  novem  punâatis  ,  extima  erenata.  LjH,  Syft. 
nat.  edit.   13,  p.  ifS%. 

Carahus  urricola,  Fuesl.  Archiv,  inf,  é.p.  140, 
«^.  51.  tab,  X9.  fig,  14. 

Il  a  environ  fept  ou  huit  lignes  de  long  »  & 
n'eft  peut-être  qu'une  variété  du  carahe  l^eu. 

Il  fe  trouve  à  Berlin. 

X5.  Carabe  platys. 
Carabvs  platys. 

Carabe  Tic\x\  cbftelet  prefque  rebocdés  élytres 
glabres  j  prefque  ftriées. 

Carahus  totus  niger,  thorace  fubmarginato  ^  ely^ 
tris  glabris ,  obfolete  ftriatis,  LiN.  Syft.  nat^  eJit, 
13.  p.  158X. 

Carahus  platys,  I\3lSL..Arc/uv  inf.  6.  p,  140^ 
n^.   5X. 

Il  reflcmble  au  carahe  large;  mais  il  eft  un  peu 
plus  large  y  &  les  élytres  font  moins  ftriées. 

U  fe  trouve  à  Berlin. 

16.  Carabe  vierge. 

Carabus  v'trgo. 

Carabe  noir  s  antennes  &  pattes  obfcures  ^ 
corcelet  iinué  poftéricurement  3  élytres  prefqa . 
ftrié^|U^* 

Carahus  niger,  antennis  pedihufque  fufcis,  tko^ 
race pofterihs  finuato,  elytris  ohfalete  ftriatis ,  Lin.' 
Syfi,  nat,  edit,  13.  p\   i^8x. 

Carahus  virgo,  Fuesl.  Archiv,  inf  4,  p,  I4I* 
««.  54. 

Il  rcffcmble  au  carahe  vulgaire,  &  il  a  environ 
trois  lignes  de  long. 

U  fc   ttotvc   à  Berlin. 
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»7.  Carabi  gfabre. 

Carabe  noir,  luifant;  élytrc^  no'râcres,  firiécs  ; 
kooclia»  anrctinules  &  pactes  brunes. 

Cara'ms  niger^  nitidus  ^  eïytris  fufcls  firiatis  , 
Ttpalpis  pedibujque  piceis.  Lin.  S^fi,  nat,  edit,  1 5. 

Carahus  glaher.  FuiSL.  Archiv,  inf.  6,  p,  141. 
Ji^  55. 

Il  r«#cmble  tu  carabe  vulgaire  ^  mais  il  cft  un 
peu  plus  étroit. 
Il  le  trouve  à  Berlin. 

iS.  Carabe  chalcus. 

Cakabvs  ckalcus. 

Carabe  bronzé,  noir  en  dcflous;  bafe  des  an- 
teancs  fcrrugineufc  ;  corcelet  pointillé  î  élytres  avec 
4cs  (Iries  pointillé  es.  . 

Carabus  aeneus  ,  fubtus  niger  ,  antenn's  bafi fer* 
fugineis  ^  thoracê  punàato  i  elytris  punâato-firlatis. 
Lin.  ^yft.  nat.  edit.   i}.  p,  1981. 

Carabus  chalcus,  Fuesl.  Archiv.  inf.  6,  p.  l^t. 

U  a  environ  Jeux  lignes  Se   demie  de  longi 
Il  fe  trouve  à  Berlin^ 

if»  Carabe  microfcopique, 

CdKAMUS  micros. 

Carabe  marron  ;  élytres  avec  des  ftries  poindUécs  j 
yeux  noirs. 

'  Carabtts  badius  ,  efyrris  punâato»ftnatîs  ^  ecuiis 
9igris.  Lin.  Svfi.   nat,   edit.  ^%.  p.    i^8x. 

C^abus  micros.  Fubsl.  Archiv.  inf.  é»  p.  \^x. 
«•.  éo. 

Il  a  environ  deux  lignes  de  long. 
Il  fe  trouve  à  Berlin. 

30.  Carabb    rduifam. 

Caxamum  lampros. 

Carabe  glabre,  d'un  noir  bronzé,  luifant;  eiy- 
cret,  avec  des  llxics  poiotiUées  \  anicmp  B"* 
Acres. 

Carabus  ni t eus  glaberrimus ,  Aieo-niger  »  fubtus 
miger;  ehtris  pundato-firiatis  ^  antennis  grifeis  ^ 
pedibus  jiifcis.  LiN.  Syft.  nat,  edit.  1^.  p.  i^Sj. 

Carabus  lampros.  FUCSL.  Archiv,  inf,  6,  p.  I45. 
re",  il. 

# 

II  rcflemble  au  carabe  chalci^ ,  mais  il  eft  plus 
fccit  \  il  a  une  ligne  &  dcm-c  de  long  ;  le  de  Obus 
(Ir  corps  cft  aoir  i  les  pattes  font  Aoiracrei. 
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n  ft  trouve  à  Berlin  ,    dans  les  endroits 

midcs. 

3U  Carabe  pyropc* 

CakaWVS  pyropus. 

Carabe  noir ,  luifant  \  corcelet  trèsHreberd^; 
tenncs   èL  pattes  brunes. 

Carabus  atcr  nitens ,  thoracis  margîne  elcv 
antennis  pedibujque  piceis»  LiN.  Syfi.  nat.  edù 
p.  19%}. 

Carabus  pyropus.  Fu  i  s  L .  Archiv.  inf.  6.  p. 
n^.  61. 

Il  re/Iemble  au  carabe  large  ^  &  il  a  ca 
quatre  lignes  de  long. 

Il  fe  trouve  à  Berlin. 
51.  Carabe  mixte. 

CaRAMVS  MïXtUS. 

Carabe  )aunc;  têre  notre  ;  extrémité  des  tty 
avec  quelques  points  noirs. 

Carabus  luteus  ^  cap i te  nigro  ^  elytris  poj 
nigro  irroratis.  Lin.  Syft.  nat.  edit.  i  j.  p.  13 

Curabus  mixtus.  Fuesl.  Archiv.  inf,  6,  p, 
«•.  6i. 

Il  n'eft  peut-être  qu'une  légère  variété  du 
rabe  céte*noire.  U  a  environ  deux  ligne 
long. 

Il  fc  trouve  à  Berlin. 

j).  Carabe  didyme. 

Carabus  didymus. 

Carabe  d'un  noir  blcoatre  ;  élytres  jaunes  « 
une  tache  double  ,  obfcure. 

Carabus  nigro-câruleus  ,  elytris  fiavis  ;  t 
didyma  fufca.  Lin.    Syfi.  nat.  edit.  l\.p.  l 

Carabus  didymus,  Mwll.  Zooi.  dan,  prodr. 
n*.   849. 

Il  fe  trouve  en  Danemarck* 

)4.  Carabe   Bainime. 

Carabum    minimus. 

Carabe  coxcclet  prcfquc  noir  ;  élytres  fl 
antennes  Si  pattes  obfcurcs. 

Carabus  thpraçe  fubnigro  ,  elytris  firiatis  , 
bus  antennifque  fufcis.  LzN.  Syfi,  nos.  tdi 
p,   198J. 

Carabus  minirrus,  McLL.  Faun.  fridr,  j 
rt*.  m.  —  Zool,  dan,  prodr,  p,   77,  «î,  I 

Il  a  environ    une  ligne    de  long. 
11  Ce  trouve  en  IXuiemarcL 
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}^.  Carabb  jaune. 

CitiAMUs  Jlavus. 

CjAf^  jaune;  élytres  ftriées;  tete«  corcckt  & 
tache  à  rcicrémité  des  élycres  v^rcs. 

Carahus  fiavus  ,  elytris  flriatis  ;  capiu ,  tko- 
race  ,  macuidque  apicis  clycrorum  viridi»  Lin,  Syft, 
nat.  edit.   15.  p.  1983. 

Carahus  fiavus,  Mull.  ZooL  dan.  prodr,  p.  78. 
*•.  84^. 

Il   fc  trouve    en  Danemarck. 

|6.  Carabe  courbe. 

Ca/labus  infiexus. 

Carabe  noir  ;  jambes  &  tarfes  brans  ;  élytres , 
avec  une  rangée  ilnaée  de  points  enfoncés. 

Carahus  niger,  tihlrs ,  tarfifque  piceis ,  elytris 
punBorum  imprejforum  feric  fiexuofâ.  Lin.  Syft.  nat. 
e£t.   13.  p.   1983. 

Mull.    ZooL  dan.  prodr,  p*  7^,  n^.  814. 

Il  fe  trouve    en  Danemarck. 

57.  Carabe  fiilvipède. 

Carabus  fulvipes. 

Carabe  noir  ^  élytres  bronzées  ;  pattes  &  anten- 
nes fauves. 

Carahus  nrger^  elytris  Aneîs ,   pedihus  antennif- 
fue  JklviS,    Lin.  Syft.nat.  edit.  13.  p.  1983* 
Mull.  Zoo/,  dan,  prodr.  p,  j6,  a^,   8i^, 

U  fe  trouve  en  Danemarck. 
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38.  Carabe  noirâtre. 

Caxabvs   nigrkans. 

Carabe  noir ,  élytres,  antennes  ,    antennules  & 
pattes  brunes. 

Carahus ^  ater^  elytris ,  antennis^  palpis^  pedi^ 
hifqui piceis.  Lin.  Syft,  nat.  edit,  13.  />.  1984, 
Mull.  ZooL  dan,  prodr.  p.  y 6,  «•.   81^. 

n  fe  trouve    en    Danemarck. 

39.  Car'abe  fimilaire, 

Camab  us  fimilîs. 

Carabe  noir;  corceict,  avec  deux  enfoncemens 
foftérieurss  élytres  avec  des  ftries  un  peu  poin- 
tinécs. 

Carahus  niger,  thorace  poflerîus  utrînquk  exca- 
yeto^  elytrarum  ftriis  fubpunUatis.  Lin.  Syft,  nat. 
eût.  13.  p    1984. 

Mull.  ZooL  dan.  prodr.  p.  77.  «®.  828, 

n  fe  trouve  en  Danemarck. 
Hift.  Nat,  des  ïn/ecics.  Tom,  V. 
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40.  Carabe  eftîvaU 

Cakabus  âftivus.  ^ 

Carabe  jaune  3    tète    ferrugineufe  ;    corcdet  & 
élytres  noirs« 

Carahus  fiavus  ,  capîte  ferrug'neo  ,  thorace  efy" 
trtfque  nîgris.  Lin.  Syft.  nat.  edtt,  i},  p.  1^84. 
Mull.  ZooL  dan,  prodr.  p.  77.  /i®.  831. 

Il    fe    trouve  en  Danemarck. 

41.  Carabe  flexible. 
Car  ABU  s  ftexilîs. 

Carabe  jaunâtre  ;  tête  noire  ;  élytres  livides. 

Carahus  fiavlcansy  capîte  nigro^  elytris  lividis. 
Lin    Syft.  nat,  edit  13.  pag,  1984. 

Mull.  ZooL  dan  prodr.  pag,  78.  «**.  837. 
Aâia»  Nidrof.  4.  pag.  30, 

Il  fe  trouve  dans  la  Scandinavie. 

42.  Carabe.  lifle* 

Car  A  BUS  Uvîs. 

Carabe  bronzé ,  tête  &  corcelet  verts  3  élytres 
cuivreufesj  pattes  brunes. 

Carabus  aneus  ,  capite  thoraceque  viridî ,  elytris 
cuprâis  ,  pedibus  piceis.  Lin.  Syft.  nat.  ^dit.  13* 
pag.  1984. 

Mull.  ZooL  dan.  prodr.  pag.  78.  ».  841. 

n  fe  trouve    en  Danemarck. 

43.  Carabe,  vernal. 

Carabus  vemalis. 

Carabe  noir  ;  aniennes  ,  antennules  &  pattes 
jaunes  ;  élytres  avec  des  ftries  pointillécs. 

Carabus  nîger ,  antennis  ,  palpis  pedlhufque  fia^ 
vis^  elytris  ftriato  punSatis.  Lin.  Syft.  nat.  edit.  L3. 
pag  1984. 

Mull.  ZooL  dan.  prodr.  p.  78.  n^.  847, 

U  fe  trouve  en  Danemarck. 

44.  Cababe  difcolor. 
Carabus  difcolor. 

Carabe  noir ,  rouflatre  en-delTous  ;  élytres  flexi- 
bles. 

Carabus  ater^fubtus  rufus  «  elytris  molUbus.  LiA. 
Syft.  nat.  edit.  i^*  pag,  1984. 

Mull.  ZooL  dan.- prodr.  p.  79.  «•,  857,    . 

Aâ.  nidrof.  4.  ;?.  31. 

Il  fe  trouve  ad  nord  de  TEurope. 


45- .  Carabe  auripeau* 
Car  ABU  s  aufickalceusm 
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€arai€  jaofiâtre ,  bronzé  cn-dcflus. 

Curahtts  jUvcfciiu  fupra  àutus^  LiM*  Syfi^  nat^ 

MULL.  25>oL  dajuprod,  p,  79.  h^.  1$^. 
Il  fc  cronYC  en  Dancmarck. 

4^.  Carabe  léprcui. 

CjtÂAMtfS  ieprofms. 

Carahe  bleu  ;  bafe  des  antennes  &  pattes  ferra  « 
f^meufes  ^  éJycres  noirâtres,  avec  deux  uchcs  blan- 
ches. 

Carahts  CAntUut  «  antennis  hûfi ptdilufque  ftmi"' 
gintU  ^  elytrit  fufcis  :  mmcuUs  hlnis  alhis^   Lin. 
Syjt.  nat.  edit,  ij.  p^g.  i^Sf. 

Ca^aBus  quadngiutafiis,  PoMrorr.  Nai^  din, 
pag,  m.  taB.  t4, 

U  fe  trouve  en  Dancinarck* 

47.  Carabi  indérien. 

CarahiS  ittdentnfis. 

Caraht  d'un  y^n  obfcur  »  noir  en-deflbns  ;  pattes 
tcftac^es }  rly très  ftriées  ,  avec  les  bords  latéraux 
^Tun  gris  jaunâtre. 

Cétrahus  ohf.u^virîdis  ,  fuit  us  ater^ptdiius  ief- 
tûciis  ,  €  y  tris  ftraiis  :  margim  iateraii  tx  grijio 
luttfcênte.  I  in.  Syft  nat,  idit.  l}»pag.  i^^J» 

r ALLAS.  Itin.  'tom.  i,  app,  a?»  j^. 

Il  fc  trouve  en  Sibérie. 

48.  Carabe  peint* 
C.itLumus  piâus. 

Citrate  dcprimé«  tcftacé  ;  clytres  ftriées  5c  pattes 
piÛtres. 

Cmrabus  dtf refus  tefiaceus  ,  i.'ytrjs  ftnatis  pedi- 
iufque  grif.ts,  LiN    SyJI.  nat.  edit,  i}./.  1985. 
Pallas.  Itin,  tom..\,  app,  m",  40. 

II  fc  trouve  dans  les  champs  arides  de  la  Sibé- 
ne,  fur  les  cjdavrcs. 

49.  Carabb  invta1ii]ue. 
C^ÂÂBi^  metji.icus. 

Car  he  bronzé ,  brillant  en-dcflus  ;  bafe  des  an- 
Iduies  f.iivc. 

Ca-ahus  fu  ra  êntms  nieens  ,  thoraee  Uterihut 
€9mnivenU ,  anretniy  hafi  fùlvis.  Lin  Syft.  nat, 
édir.   i{.  pag  l^Sf. 

Caraias  mitai icus.  Scof.  Eru.  corn,  «•.   17:. 

Le<  élytrcs  ont  cha  (inc  neuf  Orics  ,  Si  vnc  1i:*nc 
formée  de  poincs  cnfonct's  vcr%  le  K,>r.l  citt-ricut. 
Le  ddibut  d«  corps  ac  ks  paucs  iboi  aous. 


car 

Il  fe  trouve  dans  la  Camiole, 


50.  Carabe  en  camr, 
Caslamus  cardatMS^ 

Caraht  d'un  len  foncé  brillant  ;  élytres  unie 
d'un  vert  bronzé}  corccUt  en  corar. 

Caraius  thoraee  inve^fe  cordato.  LlM.  Syft.  « 
edie    l'K.pag.  I985. 

Carahus  cordatut*  Scof»éEnt.  cam.  «^.  ^yi< 

U  fe  trouve  dans  la  Camiole. 

51,  Carabe  aminci. 
Camamps  junctMs.  * 

Caraèe  prefque  linéaire;  oorcelet  amiBci  pol 
rieu  rement. 

Carahiis  cerpore  fuhlinean  ,  tkorace  pone  am^ 
tiori.  Lin.  Syft.  nat.  ed.t.  \^.  pag.  iy8j. 
Carabus  juncêus.  Se  01*.  Ent  carn.  «^.  171. 

Il  le  trouve  dans  la  Carniole  &  dans  l'AlCace* 

51.  Carabe  de  Scopoli. 
Caslamus  Scopolii. 

Carabe  d'un  vert  bronzé  ;  élvtres  teftacées ,  a 
tout  le  bo;d  3c  une  bande  oblcurs* 

Carahus  éneo^iridis  ,  elytris  tefacfis  :  maq 
toto  fafciaque  fufcis.   Lin,    Syft.   nat.  edi:. 

pag.   1955-  .  _, 

Caraius  marginatus.  Se  OP.  '^nt.  carn.  n  »  x 

|1  a  à  peine  trois  lignes  de  lone.  Les  ancec 
font  noires  ,  avec  la  bafe  fcrru^ineuie, 
U  fe  trouve  dans  la  Carniole* 

53.  Carabe  falîcine. 

Carabins  faiicinus.  ^ 

Carabe  noir,  pointillé;  éîytrcs  obfcures  ,  ft:i( 
anccDues  5c  pattes  fertugincufes. 

Carabus  niger  punHatus  ,    elytris  fufcis  ft  u 
antennis  pedibufque  ferrugineis.  Scop.   Ent,   4 

Carabus  flicinus.his, Syfl. nat. ej'it.  ixp.  ^i 

î!  i/a  gucies    plus   de  t:ol$  li^re*  de  lor.^. 
élytres  font  couvents  d'un  It'gei  duvcf. 

Il  fc  trouve  dans  la  C^niolc  ,  fur  le  Saule. 

54.  Carabe  arcneuz. 

Cakaëvs  arenojus. 

Ca-a^e  Vun  m  ir  brorz'»';  corceict  arrondi  ,  d 
piilU'sieuremcr.t  s  paues  fauves. 

Cufjbus    arcnariu»»    âneo-ffcus^  thorj^e  jm 
tundo  fo  ie  dentato, ,  ptUibus  ruj^,  ScOP.  Eai,  i 
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Caralas  anrtofus.  Lin.  Syji.  nat.  edit.  i^^p.ag. 

n  n*a  pas  deox  lignes  de  long.  Les  antennes  font 
vn  peu  velues.  Les  élycres  ont  des  fines  poincillées. 

Il  fe  trouve  dans  la  Camiole  &  dans  la  Suifle , 
fur  le  fable. 

^5.  Carabe  lucide, 

Carabu%  lucidusw 

Carabe  noir ,  luifant  ;  élytres  &  pattes  teftac^es. 
Car  abus  niger  ^  nitens  ;   elytris  pcdibufque  tefta-- 
ceis,  Scop.   Ann.  5.  A//?,  nat.  p,  108.  n?,  104. 
Carahus  lucidus.  Lm.SyJf.  nau  edit.  i^,  p,  i9%6. 

Il  eft  très- petit,  &  fe  trouve  dans  la  Hongrie. 

j6.  Carabe  verder, 
Cakabus  viridulus. 

Carabe  tout  vert,  corcclct  large. 
Carabtis  vin  dis ,  thorace  Lato, 

Buprcfiis  totus  viridis,  thorace  lato»  G£OFi.  //z/I 

Le  fiuprel^e  verdct.  Geoff.  Ib. 

Buprefiis  viridulus.  FOURC.  Ent.  par.  i«  pag,  §u 
«•.  44-     • 

Carabtis  laticollis.  LiN.  Syfi'^nat.  dit,  13.  pag. 

Il  reflemble  beaucoup ,  pour  fa  ferme ,  au  Cz- 
fiibe  parefleux ,  feulement  Ion  corceler  n'a  pas  des 
rebords  tout-i-faic  fi  confidérables  ^  5c  les  ftries  des 
étuis ,  qui  font  au  nombre  de  huit ,  font  liOes ,  5c 
fans  aucuns  points  :  tout  Tinfeâe  eft  vert  &  lui- 
(ant  ,  à  l'exception  des  pattes  &  des  aùcenoes  » 
qui  font  brunes, 

n  fe  trouve  aux  environs  de  Paris* 

57.  Carabe  de  Geer* 

Cakabui  Geerii, 

Carabe  noir  en-defTus ,  jaune  en-deflbns  s  Aytres 
âttc  une  uche  jaune  j  antennes  &  pattes  jaunes. 

Carabus  bittiaculatus  alatus  fupra  niger  fubtus 
jUvus  ,' efytris  maculis  binis  ,  pedibus  antennifque 
jjiavis,  Dec.  Mem.  inf,  tom,  4.  pag,  101.  n^.  10. 

Carabe  k  deux  taches  jaunes ,  ailë ,  noir  en- 
deflus ,  &  jaune  en-dcffous ,  à  deux  taches  jaunes  fur 
les  étuis,  à  pattes  8c  antennes  jaunes.    Dec.   Ib, 

Carabus  Geerii  LiN.  Syft,  nat,  ed:t.  T)  p«  1983* 
Carabus  bimaculatus,  Mull.  Zool»  dan.  prodr. 
fûg.  78.  il*.  840.  f  • 

Les  élytres  font  ftriées ,  noires ,  avec  une  grande 
lâche  ovale ,  jaune  vers  la  bafe. 
0  fc  trouve  au  nord  de  rEoropc^ 


par  35j 

^8.  Carabe  faxon. 

Carabus  halenfis.  WB^ 

Carabe  noir  ;  élytres  ftriécs  ,  fernigineufes  à  leur 
bafe  ;  antennes  &  pactes  tcHacées. 

Carabtts  niger ,  elytris  ftriatis  ,  verfus  thoracem 
ferrugineis  ,  antennis  pebibufque  tefiaceis.  Lin.  Syft. 
nat.  eiit  15.  pag,  1^87. 

Se  HALL.  Abh.  der  hall,  naturf,  gef.   i.  p^  $ij* 

Il  ed  de  la  grandeur  du  Carabe  ruficorne,  mais 
plus  oblong.  ^ 

11  fc  trouve  en  Saxe,  fous  les  pierres,  dans  les 
lieux  Jiumides, 

59.  Carabe  de  Schalter, 

Carabus  Schalleri. 

Carabe  noir ,  lide  ;  élytres  avec  des  ftries  fine« 
nnent  poincillées. 

Carabus  ater  Uvis,  elytris  ftriis  fubtilijfimis  punc'* 
tatis.  Lin  Syft.  nat.  edit.  ij.  ;>.  1988. 

ScHALL.  Abk.  der  hall,  naturf.  gef.  \.p.  jig. 

Il  reflembe,  pour  la  forme  &  la  graidcur,  aa 
Carabe  cuivreux. 

Il  fe  trouve  en  Saxe ,  dans  les  champs ,  dans  le» 
chemins. 

•    ^o.  Carabe  trifte« 

CARABUf  triftis. 

Carabe  noir  s  corcelec  &  élytres  raboteux ,  of  a-* 
ques  ;  élytres  Âriées. 

Carabus  niger ,  elytrjs  ftriatis  thoraceque  fcabris 
opacis.  Lin.  Syft,  nat.   edit.  \\   p.    1988. 
ScHALL«  4bh.  der  hall,  naturf.  gef.  \.p.  318. 

Il  reflemble ,  pour  la  forme  &  la  grandeur  ,  au 
Carabe  cuivreux. 

Il  fe  trouve  en  Saxe ,  dans  les  champs ,  dans  Icf 
chemins. 


^i.  Carabe  cinq-lignes. 

Carabus  quinquelineatus. 

Carabe  noir  ;  élytres  avec  des  rugofités ,  les  cinci 
internes  fe  réuniuant  par  leur  extrémité  avec  la 
fixième, 

Carabus  ater^  thorace  lateribus  rotundato ,  pofti ce 
truncato  ,  linea  dorfaii  &  utrhique  lineola  duplici 
bafeos  imprejfa ,  elytris  rugofis ,  intemis  quinquê 
apicibus  in  fextam  incidtntîtus.  Muf.  Lesk.  p.  3  Sm. 
»9.  836. 

Carabus  quinquelineatus.  LiN.  Syft,  nat.  edit.  13. 
p.  1988. 

Le  corcelet  eft  arrondi  de  chaque  côté ,  tronqué 


Îff4 
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potéilearemcnt ,  manî  d'une  1ii;nc  loneicadioale , 
cnfbr.c  c  a  fa  paint  fn^ctieurc  ,'  &  de  (Wui  petites 
lignes  à  la  pinie  polUiieate. 

II  Ci  itouTc  en  Europe. 
<i.  C^RAiE  iricotor. 

Ciirjfit  d'an  noir  ferrugineui  (  t^te  &  corcelei 
noini  ciycics  déprimt:i:i,  iionquécs  ,  Artéct. 

ffa '>iï  r.i  ro-fi'rugir.ais ,,cjfiit  tfio'jetque  ni- 
grit  ,  ttyirit  litpajps  ^fir'utii  apice  tiunctttit. 

Carahut  nTgvftTUgintui.ci'pht  nignt ,  ar.tffiih 
€'n:r.is,  bjfi  ni^rii  gij^rii ,  ihorttci  nigro ,  mirii- 
niJi.f  tx:emii  frrrugineif  ,  l  nea  dorfali,  b  "trinque 
foliiit  lriito.il  dii-iius  imrnjïi  t  ttytrii  fcmi^ineis  ^ 
àtp-t^s  ,  fl'ijcîi ,  ap-ct  tiunciitii  ,  ptdibas  nigm- 
/,rru^iui$.  Muf  L*si.  pag,  j8,  n*.  «j7. 

Carabus  tricoior.   LiM.  Syfi.nat.  tait*  \^.  pag. 

Les  antennei  (ont  ccndic'n  ,  no!m  à  leur  eiiré- 
mité  ,  encicremcnt  gLbres.  Le  corcclet  cfl  ooii , 
avec  Ici  bord»  cxi'ricun  ferrugineux  ,  une  ligne  lon- 
gitudinale au  nûlieti ,  &  dcui  leiicci  pollciicurci, 
cnfoDcrci.  Les  élytrcs  font  feitugiaeures. 

11  (c  trouve  cd  Europe, 
f.\,  CiKAiE  corfluent. 

Cj'<ih  nuir  i  é!ytr«  flci^et  ;  (tries  première  & 
^i)::-cinc,  Tccunde  de  fcptieihc  ,  rtunics  pullciicu- 

Cj'j-'UI  aitr ,  ihoraet  lnwi'-Kt  rolundito  y  tîy- 
l't  jûÎMii  ,  ru^ts  ,  frma  fi  o<i<i.\  a  ^  jt  blinda' ft 
f.rr.m^  ..put  u:iuit.  Muf.  U^k.  p.  jl.  «-.  «+,. 

Car^iu*  coafi^its,  LlH.   Syfi,  nat,  tdit.    if.p. 

Le  carcelet  e(l  arrondi  de   chariue  côié. 
11  Te   trouve  en  Europe, 

«4.   CARASt  tiîcbtous. 
CiM.iBl'i   tttcknut. 

Canie  no't ,  antennes  &  pattes  fcrragincurcs , 
ri;e   8t  corcclet  bromes  j  élyttcs  liffes ,  Itrit'ei. 

{'•if-tf^Kj  n/ric  ,  latui  .  aitientii  ptdibtifyut  ftr- 
tu  i:ti$  ,  fJpitt  *".£0  ,  thoraee  tnto  .  Imia  dn'fMi , 
tfp'iiitt  ut'iiîjut  linfoti  djjbui  in^itfii  ^  tlyt'ù 
t^t„,  ItMjpT.tfirialt.   Muf.  Ltfy.p.  jH.  »■',  14t. 

("jfjJK.  iri.hrouj.  l.iN.Svyî.  flJt*ii>.  ii.p.iftt, 

l,fjiia   aKUnnif  Éafi  :.i«rU.  AL/.   Lttk ,  f,  x 
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CuTnitu  atir.  Muf.  Leik  p.' 40.  »•.  Ho. 
Ctrjbus  niger.  Muf,  Lttk.  p.  40.  «<>.  ttS, 

Le  coTcelcc  a  une  l^e  looptudioalc ,  enf.mtfe 
lu  milica  ,  Se  deux  petites  à  la  pa-tic  pofté— 
ieure. 

Il  Te  trouve  ca  Europe. 

^f.  Cahabi  brun. 


tCarake  d'un  noir fenugineaz  ;  ar.teniKt  rougeâ- 
rcs }    ^lyitcs  lltices. 


Kt  itigro-ftmigineus ,  tlyirii  fti 
tp.  Muf.  Lesk.  p.   j8.    hO.  8. 

Syjt. 


nat.    t£t. 


Carabus  pitilus, 
p.  15  SS- 
II  fe  trouve  en  Europe. 
66,  Caxabs  quatre. 
C.A»A»vs  quadratai, 

Cti)^  noir;  corcelet  prefqoe  «joart^,  avecnint 
ligne  longitudinale,  enfoncée  au  milieu  »  &  deoe 
petites  poftérieurest   ^lytres  llriees. 

Ctwdbut  nigtr,  tkoract  fubqujdnto,  Hitl  dor^ 
f^ii ,  (/  poflce  uirinqui  iiatoij' imere^  .  tlytris 
firiatit.  Muf.   Ltik.  p.   }j.    nos.    S4S.  &  8*0. 

Caraiiu  quadratut,    LlN,    Syft.    Mt.    tdît.     Ij. 
Il  fe  trouve  en  Europe. 

«7'  Carasi  pliiH. 
,   CA»,A»ut  plientiu, 

Carsbt  noir  ;  corcclet  prefijuc  arrondi  ,  pîi/H 
poUéricurcnKQt  de  chaque  côié  3  élyttcs  labo- 
Eculcs. 

Carubui  atir,  tkorace  fuhorbïealjto  ,pofiict  uirin' 
qut  plicato  ,  tlytrii  rugofis.  Muf.  Ltik.  p.  ;,. 
«"•  S*»- 

Cjrabtts  pticatus.  Lin.  Syfi,  n^r.  tdit.  ij. 
P-  1?»». 

Il    fe  trouve  en  Europe. 

a.  Cakabi,  coaîeuT  de  poii. 


eortelct    avec  une   Ijjjiic  duiûlc.   &:   dcua    pcutci 
foft^ncuics  de  cbsquc  côté,  Enbocéo. 


I     aimi  piii»i  , 
dmfJî.    S 
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Caraitu picatut^  Lin.  Syfi.  nac  tdît  i).  p.tstf. 

Il  fe  trouve  cd   Euiope. 

éf.  ^RABs  échanci^. 

Carabus  emar^iaatuM. 

Carate  noir  ;  corcclet  prcfque  <]narr^  ,  troni^ué 
foftérieuretnent,   échaiicré  à  l'eitrimit*. 

Ciirahui  ater,  ckorace  fub^uadraio,  poflUt  trui- 
taio ,  efyiris  firialii ,  apicc  emarginaùs ,  Muf.  Lui, 
f.  )j.  n".    851. 

Ciirjius  tmarginams.  Lin.  Syfi,  nat.  tdit,  ij. 

II  Te  trouve  en  Europe. 

70.  Carabe  calybé, 

CdR^Bos  ealybttts. 

Caraie  noir,  tècc  8c  corcclet  bronzés  ;    ^Iytre< 


i'S 


hnin,    d'un  noir  bronzé.  • 

vcidàtrc. 


le  bord  eiiéiieur 


Cirahui  "'gft  Càpitt  thoractque 
IKto-aigrif  ftrijcii;  marginibui  ext, 
liiaj.   Muf.  Lttk.  p.  jf».  n".  S51, 

Ciiraiut  calybtus.    LiN,    Syft.   nat.    tdit,    ij. 

Il  k  tiODTe  en  Europe. 

71.  Carabi  toulTe-uiteDDe. 
CaM^bvs  erythmeerus, 

Carah*  noir  j  corcelei  pref^uc  (joarré  ;  élytrcs 
firiécs;    antennes  rougeâcres i  panes  fenugineufcs.. 

Cirabuî  nSger,  tkorace  fukquadrato  ,  lateri  us 
Totundato ,  elycrii  firiaiit ,  anttnnii  rufii  ,  ptitititt 
ftmigbuis.  Muf.   Uik.  p.   53.  n".  Sj). 

Ctvuiuf  erytkroctrus.    LtH.  Syfi.  nat.  tdit.  13. 

h  's-s?-    • 

Les  bords  Utétanx  du  corceUt  Tonc  un  peu  ar- 

II  Te  CrouTC  en  Euopc. 

72.  Carabe  coacoloc, 
Cau^moi  coneolor. 

Ckraie  noir  ;  corcclet  prcrc]ue  qaarré  ;  élyttcs 
l^lienteat  ftriécs. 

Ct'Miat    nJger  ,     thomet  fubquad'-ato  ,     elytfîs 
mf.s  ,    i€\i$mt  pUtis.     Muf.    Lesk.^  pag.    jf». 
*".  814. 
I       Ctrak^    f'gtr ,    eiytris  Uvifime  firialis.    Muf. 
\  luk.  p    î».  n'    tff. 

f  tO'ieoIo.-.    i  '         Syfi-    nat.   tdit.    ij. 
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Il   Te  tronve  en  Europe. 

7).  Carade  patte-fauve. 

Cjkabvs  trythropus. 

Caraht  noir;  corcelet  tTon<^ué  poftéi 
élyires  Itriécs  ;    anienD»  &  pattes  fauves. 

Cirabus  nigtr^  thoraC'  poflice  trancato,  ilytns 
^'^iatis  ,'  anicnnis  pediiûf^ue  rufis.  Muf.  Lttk. 
p.'}9-    "'■  85?. 

Carabui  nigcr,  tlylris  firîatit  ,  firiit  punSU 
f.tirsïm  imprtjfis  ,  ûnitnnii  ptdiiufgue  rufis,  Muf, 
Ltik.  p.  40.  n".  87J. 

Carabus  trytkropus.    Lin.    Syfi.  nat.  edit.  13. 
Il  Te  trouve  en  Europe. 
74-  Carabe  crénelé. 

CjlRAttlI     CttliltUS, 

Carabe  noir  ;  élycre?  fltiées  :  ftrîcs  créneléet. 
Carabas  aigtr.  e  ytrii  firiatis  ^  pitnSit  erenatis^ 
Muf.  Ltsk.  p.  )3.  ff'.  8«i. 


Carabut  ennatus.    L  i  H.    Syfi. 
p.  îïSs. 


tdit,  r].- 


Il  Te  trouve  en  Europe. 

75.  CARASEidiftinft. 

Caaabus  aifiinQus. 

C.irnAf  noir  en-del1u5,  ferrugineux  cn-dcfTous  | 
corcclet   [roni]ué  poflérieuremcnL 

Ca'abai  ikoraee  po/lice  trancato  ,  fuprh  nigir  , 
fuhtùs  ftrrugineus.   Muf.  Ltik.  p.  jp.  n",  Saj. 

Carabut  diJUnUus.  Lin.  Syfi.  nat,  tdit,  ij, 
p.    I9*S- 

II  Ce  trouve  en  Europe. 

76.  Carabe  rubricome. 
Cjmasvs   rubritornit. 

Carabe  ao\T;  antennes  rouges;  corcelet  avec  une 

ligne  longitudinale,  enfoncée,  tronqué  poftéiicu- 


.1  pofiici 
antcnais 

rubricomis.  L  I  N.    Syfi.  nat.  tdit.   ij. 


Carabut   nrger ,    thoract    lintd   dorfili  ,  pofiïci 
truncaco,     antenais    rubris,      Muf.  ^sk,    p.    jy. 


II  fc  trouve  en  Europe. 

77.   Carabe   pointillé. 
CAS-AiVi  puniiuiatutf 


tes 
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Cjrtit  Boit;  élytnt  k  pcioe  (bito,  vree  iet 
foint*  coroacél. 

Cartâimt  MJgtr  ,  ttyirit  vî*  pndtit ,  pimSiiiis 
oriint  twifini  WMtÙ,  Muf.  Lttk,  p.  jy. 
n\  •*,. 

Cartimt  niftr,  tfytris  firiath,  pmMÙ  ft»''im~ 
fnfii.   Muf.  Lttk.  p.  40.  à*.  tSi. 

Ciraiiu  fMSmUtut,  Lin.  Syfi.  mu,  tdit.  t). 
p.  i»>o. 

II  ft  trouTe  CB  Europe. 

jt.  Cakabi  biépineiu. 
CAi.Aaot  ii/piw/iu, 

C^rMb*  noir  i  coicckt  poft&icnreoKtit  noMo^î 
jambci    antériettrci    gioflct  ,   aitain    de    oeoz 

Carahu  ni  fer,  thoract  peft'ici  tnmcato ,  tihia 
aiuicit  erafu  it/pimofir,  Muf.  Lttk.  p.  jy, 
»•.   870. 

•Caraha  hifpiiufat.  LiK.  Syfi.  ««.  téit.  13. 
p.  1990. 

Il  te  trouve  en  Eotopc. 

79.  Cababi  tih'f^atae, 

Cau^bvi  gtaitfrlmMt. 

CmaU  noir,  el^re  i  corccict  Amqné  pofté- 
licnrement .  connci  de  cha<]ue  côté  }  élfciei 
Atifct. 

Ctfrviju  HÎgtr  gUktr  ,  thonet  pojlut  uittnqai 
iii^reffô,tniMtate,efytriiJlriatù.Mjtf.  Lttk.p.^f. 
«».  17». 

Carahta  glmitr,\jv.  SyJl.nat,tJii.if.p.  ig^. 

n  Te  [fonve  en  Europe. 

lo.  Cababb  fat-foaei. 

Camamum  vindtat. 

Caraif ,  «Tanvcril  Doi^nei  tntcimci  ft  pattes 
fiwvct  ;  éljvei  (liiéci .  ftriei  Ûgèiemcnt  poia- 
dUéc*. 

Carëit  itigro^infttiu  ;  tlytrit  firiMii  ,  rugit 
Imfitni  puMBMit  plaM ,  ûMUntùt  ptdiiufqut  ri^. 
Muf.  Utk.  p.  40.  «'.  «74. 

Ctirahu  virijMi.  Lin.  5^jf.  ««.  t^.  i|. 
/■  »99^' 

Il  fc  uouve  CD  Eutopc. 

It-  f.ànu  tnultifotor. 
Cjfjtvi    miUiitotar, 

itnki  Mit)  au  11  CMCiWt  vtrai  4l)rirci  4'«s 


CA  R 

▼en  UevStrt,  conrcnes  4*110  dimtîaiiakrc; 
chc,  bafc  dct  antenaet ,  A:  pana  ùmet. 

Carahut  Miger,  capirt  tkormfequt  viridiiiu 
tri*  vindi-ctrttltfctntiiat ,  villit  luufttnfitm 
lit,  ort  oiueiiHanaK  iûfi  ptdiiufyut  rufis. 
Ltsk.  p.  40.  H'.  tj€. 

Caraiuj  muUicoior.  LtH.  Syjl,  mat.  'tdit 
p.   1990. 

U  fc  noue  en  Europe. 
t%.  Cakabi  difcoloi. 
CjuAMUt  Sfiolor, 

Canie  amn  corcetet  Rontnié  ponéricurei 
avec  une  ligne  au  inilica ,  &:  des  points  de  cl 
côxt ,  enfonces  ;  /Ijrtres  ilriéct ,  avec  le  bot, 
tjrieur  TcrdâtiCi  antennes  fcrrugineufci. 

Câraiut  lùgrr  ,  tkoraet  roftict  iru-tcato  , 
dotfaU  ,  punS'Jqn*  lUriaqui  impitUit  ;  e.'yt-ii 
lit,  margiiu  virtfitmt ,  anltiait  ferrugiiti. 
nju.    Muf.   Lttk.  p.  4».   n*.   SSt. 

C^raius  afcoior.  L 1  m,  Syfl.  nat.  edit 
p.   1990. 

U  Te  nouTc  en  Europe. 

■  ).  Cababb  eoup^.- 

CAtiAMtti  txcifut. 

Carûkt  (êrragineuB,  glabre  ;  coredct  tn 
aat^rieoTement ,  conp^  pod^iicarcmcni  ;  < 
ftr^fct. 

Canin  fimgimtut  g/aier,  tkarace  aiuic'e 
cato,  poflici  txeifi;  tlytrit  firimit,  Muf. 
p.   40.  «•.  114. 

Carahu  1 
p.  1991. 

Il  Te  trooTC  en  Enropo. 

84.  Cababb  finné. 
CjtiAtvt  finmatmt. 

Carahi  aoin  (\jtttt  ftri^et,  lînuJes  à  I' 
foii^i  aoicnncs  fauves   à  leur  bafe. 

Ciinimt  nigtr  ,  eKint  firimit  ,  apict  fini 
atttiMMÙ  iafiniju.  Muf   Lttk.  p.  40.  u'.  I8 

Ctniut  fitmatus,     L  t  n.     Syfi,    nat.  idi 
Il  Te  iTouTc  en  Europe. 

tf.  Cahaib  pallidicome. 
CAtdtvt  palliditotait, 
Carait  noir  {  corcelet   tronqnj  polUiiciitei 
boid  d«  cMcelet*  mwct  m  put»  fttei. 


ceifiu.    L  t  K.     SyJI.    nat. 


CAR 

XMfàhts  mgtr  ,  tkoraet  pofiîc 
flaiius  extimis  ,  mateitaù  ftdibufque  palUditi  tfy- 
ttii  firiat'ij.  Mitf.  Lak.  p,  40.  n".  891. 

Carabut  ptUUdicomit,  Lin.  Syfi.  luu.  tdit.  ij, 
f.  19,1. 

11  Te  uouTc  CQ  Eniope. 

ti.  Caeabb  rouilU. 
CAM.ÂMVS  ftnvginofus. 

Carabe  fcnngin  eux  ;   cor(;elet  actondi  ;    flyties 
flciécs,  ancciincs  &  paitei  livides. 

Car^hut  femtgintat ,  tkoraet  rotuiulaio  ,  elytrit 
friatif ,   aiUennit  ptdibafque  lividit,    Muf.   Ltik. 


C  AK 
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p.  41.  n".  J04. 

Carabus  firruginofus.  LlH.  Syjt.  nat,  eàit,  i). 
f-  IJS*. 

Il  Te  UOQTC  en  Europç. 

17.  Cakabe  dénigré. 

CA^Atu»  deitigratits. 

Carabe  noir  ;  corcelet  arrondi  ;  élytrct  ftriées  ; 
u  tCDDcs  Sl  panes  ferrugincufes  ;  ciiiflct  conprîni^es , 
«oitcs  ea-delTui. 

Carahtts  mger,  thorace  rotundato ,  eiytris  jlria- 
lît  ,  anteittth  ptdîbufque  ferrugineit  ,  fintorihut 
eomprtjfu  ,  fuprà  aigrit.  Maf.  Leik.  p.  41. 
«'.  90S- 

Carabiu  ^nignaut.  LiK.  Syjl,  aat.  e£t.  ij, 
f.  1991. 

H  (c  irouTC  en  Earopc    . 

4t.  Carabc  géaîcalé. 
CAA.tMni  gtnieiilatuf. 

Cjrabe  noir;  couelet prefgne  »Tondt{  HyattU 
patccs  icftac'écs  ;  aidculation  des  patres  noires. 

Ct'tii'Jt  n-ger^  ikoraee  fiiioriteulato  ,  elyirij 
fmfco-ttfiaeeit^  pedîbus  uliactis  ,  genkitÙ*  fi^cis. 

ifcy;  Uik.p.  41.  a*.  911,  ^ 

Cara&Bi  genieulaxas.  Lin.  Syfi^  nat,  tdit.  13. 
f.  1991. 

n  &  aomc  en  Europe, 

ty.  Caxabe  «quadrille. 
£At.à%at  guttulauu. 
Cimbt  noir;  corcelet  arrondi;  élytres  d*Hn  noir 


k  tknàtrc  ,    dvec  <) 
_  «ftacéct. 


:  -taches    tcftacécs  ;    panes 


d'^Siu  nigtr.   ih^et  orbieulalo,  tlytrit  fufeo- 
^nltù,  ^ûs  quatuor ttfi(KÙi ,  étainu ui ba^m , 


&  duahtu  venus  apîçtm ,  ptdiiat  ufiaetis,  Muf, 
Lesk.  p.^i.  n**  9x6, 

Carabut  quadrigiatatttt.'Ltït.Syft.  nai.  tdit,  13, 
p.  199t. 

Il  Ce  trauve  en  Europe 

90.  Caxabs  trîponâDé. 
CjtLA»oi  tripunaatu*. 

Carabe,  d'un  noii  bconzj  ;  corcdct  ar^iidi; 
élytres  flrîées,  avccirotspotnuenfôocèsidc chaque 
coté  de  la  futute. 

Carabut  nigm-aittus  ,  timrate  rotundato ,  elytrit 
firiatit ,  punûit  ad  fiuuraai  impnffit  ttaeit  triiM, 
parium,  Muf.   Ltsk.  ^.41.    n".   917. 

Carabus  ftxpunBatUM.  LiH*  Syfi,  «ai.  edit.  tj, 
p.  1991. 

Il  £e  troiiTe    en  Europe. 

91.  Cakabi  fufcicome. 
CAXdaot  fufcicomls. 

Cartf je  noir  en-dellbtn  ,  bronza  en-defliis;  tm- 
celec  arrondi,  ponâué  ;  ^lyeres,  atcc  des  ftrics 
cr^elëes }  antennes  neirâtres;  pattes  iauTes. 

Carabus  nigtr,  fuprk  êntus ,  tkoraet  rotmulmo 
puitBato ,  eiytris  erenato'ftriatis  ,  anttnnisfifeis, 
pedibus  nifis,  Muf.  Lttk.  p.  41.    n".  js-i. 

Carabus  fiifeieomis.  Lin,  Syfi.  nat.  tdit.  ij- 
p.  i99t- 

n  fc  Ctoave  en  Europe. 

91,  Cabaib  atre. 

CAt.ABOt  atratui. 

Carabe  noir  ;  corcelei  arrondi  ;  âytrcs  pâlef-, 
mélangées  de  noii;  antennes  &  patres  d'un  hruB 
fctmgineux. 

Ca'abus  nigtr,  thoraet  oriitmlaio,  tlytrîi  paU 
lidis  ,  nigro-variegatit ,  anttuftts  pedihujque  fàfeg- 
ftnugiiteis,  M.iif.  ùsk.  p.  4t.  «<•.  yi*. 

Carabus  atratas.    LiM.    Sy^.    nat.  4dit.  i|. 

n  fe  trouve  en  Europe. 
9).  Carabb  triépinevx. 
Cakamus  tri/piaofas. 

Carabe  nott;  tite  Se  corcelet  bronzés;  él^^cs 
fénugineures ,  bronzées  i  }anibei  «niiriaireB  ar- 
mées* de  nois  épines. 

Carabus  nigtr,  ^apiu  tkarateque  Aiitis  ,  tho~ 
1  rats  otbiailato  i  tlytrit  Jtmgiat^-aBtis  ,  Jlnatt- 
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.fiKvâ^rîj,  fidlhas  rufs  ^  fthiorîiAs  crûjls  ^  tiUis 
j}tzij  in^:^    ^rmi.tis.  Muf.  Ltsk,  /"..  4J.  #*^.  3>xj. 

Cjmh^  tnfpinofus.  hvH.^Syfl.  nat.  edit.    13. 

Le  corcclct  c(l  orHcuW  :  les  clytrcf  onc  des  Jlrics 
po.nnitcts;  ics  pA(tcs  font  fauves;  les  cuiilcs  font 
on  peu  rcLiBtcs.    ^ 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

94^  Carabe   languiffant. 

CitiAB'JS  mœlfus. 

Carahc  ferrugineux;  ccrcdet  arrondi  ;  cl/tres 
ftticcs;  tccc  oblcure;  antennes  3:  pattes  tcftacces. 

Carahus  ferruglneus  ^  thorace  rotundûCi  ;  eiytris 
fitiaits ,  cjpitc  fujco,  antennis  ptdtkufqiu  tefta-, 
€€U.   Muf.    Lesk.  p   41.  n^.  916. 

CardBus  mœfius,     L  i  M.     Syfi.    nat.  edit.    13. 

U  fe  trouve  en  Europe. 

9t.  Carabb  longicome.  ^ 

CitLABOS  longicormis. 

Cwhe  noir;  élytres  légèrement  (Iriées;  anten- 
nes  obfcurcSy  une  fots  pus  longues  que  le  cor- 

celet. 

Carahus  ater^  ilytrîsvîxftriatîs  ^antennisfufcis^ 
ikorace  dMph  longioribus. 

Bt^nfiîs  longîcomis  tfrrr,  tiytro  finguio ,  Jlriis 
03o  tâvihus  vix  imprelps ,  pedilus  mgris  ,  anten- 
nis  fiifcis^  thoTûce  duplo  longiorihfu.  FoUAc.  Ent, 
par.    1.  p.  4*«  ^^*  '• 

n  a  environ  dix  lignes  de  long.  Chaque  élytre 
%  huit  ftnes  lifles  «  peu  marquées. 

Il  fe  trouve   aux  environs  de  Paris. 

y€.  Cababb  fcapulaire. 

Cababus  fcapularis. 

CaraU  teftacé»  tête  noi'e  ;  étytres  ftriées«  noi- 
res ,  avec  «ne  tache  fauve  à  leur  bafe. 

Carakus  tefiacciu  ,  capite  nîgro  ,  eiytris  ftriatis 
BÎgris  9   êttrinqmè  mactUâ  fulvà. 

Bupnftis  fcapuiarU.  Fouac,  Ent.  par.  i.  p.  jo. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris. 

97.  Carabe  rouget. 

i.tii.4»rs  rofaceus.  • 

ht  noir ,  lilfe  \  corcdet ,  antennes  9c  pattes 


CAR 

Çarakui  niger,  Uvis  ^  ikanuê,  éUUimus  p§£* 

kujque  ntkn's. 

Buprefiis  rofaceus.  foute.  Ent.  par.  u  p.  i€. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris ,  At  il  a  à* 
peu-piès  trois  lignes  de  long. 

9%.  Carafe  bruner. 

C^BASUS  rufiîcus. 

Cw^akt  Tioit 9  pointillés  tête,  corcelet,  aocennes 
&  patres  obfcures. 

Carakus  niger  punBatus^  thorace^  capite,  aa* 
tennis  pedièufyye  fufcis. 

Biipreftis  rufticus.  FouRC.  Ent.  par.  i.  p.  ^é. 
«••  59- 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris ,  5c  il  a  près 
de   trois  iîgnes   de  long. 

99.  Carabe  humerai. 
Cababvs  kumeralis. 

Carabe  noir;  pattes  piles;  clytres  flct^es,  avec 
une  tache  jaune  à  la  bafe. 

Carakus  niger^  eiytris  ftriatis  ,  kap  macula  fa* 
va  »  pcdikus  paiiidis. 

Bupreftis  kumeralis.  FoURC.  Ent. par.  i.p.  57, 
il*,  ^o. 

Il  a  trois  lignes  de  long ,  &  fe  trouve  aux  en* 
virons  de  Paris. 

100.  Carabe  teuton. 
Cababus  teutonus» 

Carake  noir;  corceler,  antennes,  pacfes  &  bafe 
des  clytrcs  ferrugineux. 

Carakus  niger^  thorace  »  pedikus ,  antennis ,  r^« 
trorumqui  kafi  ferrugineis.  Schranc  Enum.  inf. 
auftr.  n.  404. 

Il  reiTembte  au  earakt  germain.  Les  dyties  ont 
chacune   neuf  ftries  liH'es. 
Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

101.  CARABE  quadriftrié. 

Cababus  quadriflriatus . 

Carake  noir;  corcelet  &  élytres  bruns;  Clytrcs 
ftriJcs   vers   le  bord  mtérieur. 

Ca^-akus  nlger ,  thorace  ^  elytrifque  fufcis  ^  pone 
marginem  inttriorem  ,  tantùm  ftriatis.  Schaanx* 
Enum,    inj.  auft.  n*.    410. 

Il  a  une  ligne  &  demie  de  long.  Les  élytres 
fo'^t  d'un  brun  marron;  c'.lcs  ont  quatre  ikics  vers 
le  bord  interne,  le  relie  mt  luFe. 


U  fe  uouve  en  Allemagne. 


C  AiUSINALE  • 
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^  CARDINALE ,  PrtiocHROA.  Genre  d'infcac 
ccabli  par  M.  GeofFtoy  »  qui  ne  comprend  qu^uuc 
Icuîc  efpèce. 

Le  nom  de  Cardinale  ne  convenant  point  à  un 
genre  ,  nous  ne  l'avons  confervé  que  pour  défigncr 
i'eipccc  9  &  nous  avons  donné  au  gcurc  le  nom  de 
Pyrochrc.  F'oyej^  PrROcHRE. 

CASSIDE,  Casstda.  Genre  d'infedes  de  la  troi- 
fièmc  Icclion  de  l'ordre  des  Coléoptères. 

Les  Ciijpdcs  ,  vulgairement  nommées  Tortues  , 
Scar*bés-Tortuc« ,   (ont  des  infcdcs  plats  cn-dcf- 
Ibus ,  convexes  en-dcffus  ,  dont  le  contour  du  corps 
cit  prcfque  circulaire,  fouvent  ovale,  &  quelque- 
fois -ipprocl-*ant  de  la  figure  triangulaire.  Cependant 
leur   coips,  proprement  dit,  efl  alongé  ,  &  beau- 
coup plus  petit  5c  plus  étroit  qu'il  ne  paroit  :  le 
corcclct  &  les  <  cuis  dans  lefquels  il  ed  comme  en- 
cadré ,  le  débordent  confidérablement  par  les  côtés , 
&  lui  ont  fait  donner  par  1  illuftrc  naturalifle  fuc-  | 
dois,  le  nom  de  Cajjfida^  qui  (ignific  calque. 
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les  Cajjpd:s  font  très-aifées  à  reconnoître ,  &  ne 
peuvent  être  confondues  avec  aucun  autre  genre 
(iinfcâe.  Ceux  à  qui  elles  reflemblent  le  plus  pour 
la  forme  du  corps,  (ont  les  Bouclieis  &  les  Coc- 
cinelles y  mais  les  Cajfidts  n'ont  que  quatre  pièces 
aux  rarfe^  ,  candis  que  les  Boucliers  en  ont  cinq , 
&  les  Coccinelles  trois  feulement.  Les  Erotyles  ont 
beaucoup  plus  de  rapports  avec  les  Caffidts  :  cepen- 
dant ,  outre  que  le  corcelet  &  les  élytres  des  Ero- 
tvlcs  n:  debord;:nt  pas  le  corps  autant  que  ceux  des 
Caffidfs ,  leurs  antennes  préfcntent  encore  des  dif- 
fét:nces  afTcz  remarquables  :  celles  des  Erotyles 
ont  leurs  trois  ou  quatre  derniei  s  articles  en  maife 
on  peu  comprimée  ,  tandis  que  celles  des  Cajpdes 
vont  en  grodilTant  infenfîblemcnt. 

Les  antennes  des  Cafftdts ,  "^uèrc  plus  longues  que 
k  corcelet,  font  filiformes  ,  ou  vont  un  peu  plus  en 
giofCllànt  vers  la  pointe  :  elles  font  compofées  de 
ooze  articles  «  dont  la  forme  varie  un  peu  dans  les 
différences  efpèces.  Les  premiers  articles  font  courts 
&  grenus  dans  les  unes,  tandis  qu'ils  font  plus  alon- 
és  daos  les  autres  :  mais  dans  toutes ,  les  antennes 
ont  trés-rapprochécs  à  leur  bafe  ,  &  elles  ont  leur 
ioiertion  lui  le  front ,  à  la  partie  latérale  interne 
des  yeux. 

La  céce  eft  petite  &  enchaffée  dans  le  corcelet. 
Les  yeux  font  petits  ,  ovales  &  peu  faillans.  La 
bouche eft  compofée  d'une  lèvre  fupérieure  ^  d;:  deux 
mandibules ,  de  deux  mâchoires  ,  d'une  lèvre  infé- 
licure  ,  &  de  quatre  antennules. 

La  lèvre  fupérieure  eft  courte ,  affez  lar^c ,  un 
peu  échao'crée ,  &  ciliée  antérieurement. 

Les  mandibules  font  courtes ,  larges  ^  creufées 
en  eucîUer  intérieurement,  &  terminées  par  trois  dcn- 
Aiarcs. 

Hift.  Nai.  InfcSUs.  Tom.  V. 


Let  mâchoires  font  petites  ,  prcfque  membra- 
neufes  5c  entières. 

La  lèvre  inférieure  eft  étroite ,  alongée  &  entièie. 
Les  antennules  antérieures ,  un  peu  plus  longues 

3ue  les  poitcricurcs,  font  filiformes  &  compofées 
e  quatre  articles ,  dont  le  premier  cft  très-court  ; 
le  fécond  cfl  le  plus  long ,  6c  le  dernier  eft  alongé 
&  terminé  en  pointe.  Les  poftérieurcs  ont  trois 
articles^  dont  le  premier  eft  uès-couit,  &  le  der- 
nier, un  peu  plus  rcnHé  que  les  autres,  a  une  figure 
ovale  alongée. 

Le  corcelet  rcncmblc  à  une  large  plaque  trcs- 
m'nce.  Il  eft  très-grand  ,  plat  en-deffus ,  dtbor* 
dant'  la  té.c  de  tous  les  cotis.  Il  eft  quelquefois 
cchancré  antérieurement,  pour  laifler  paroître  au 
peu  la  tête^  d'autrefois  il  la  cadie  entièrement;  de 
forte  que  ,  pour  l'appercevoit ,  on  eft  obligé  de  re« 
tourner  l'infeâc. 

L*écuilbn  eft  petit  5c  triangulaire. 

Les  élytres  font  grandes  5c  convexes  en-de/Tus  ; 
elles  débordent,  ainfi  que  le  corcelet,  le  corps  par 
les  côté«.  On  appcrçoit  en-deiTous  une  arrête  lon- 
gitudinale trcs-laillante  ,  qui  fe  trouve  tout  le  long 
du  corps  de  l'infeâe.  On  trouve  dans  toutes  les 
efpèces  connues  ,  des  ailes  cachées  fous  les  élytres. 

Les  pattes  font  courtes,  5c  n'excèdent guères Is 
rebord  des  élytres.  Les  tarfes  font  courts,  affez 
larges  ,  5c  compofcs  de  quatre  articles,  donc  le  pre- 
mier eft  coure ,  applati  5c  triangulaire  ;  le  fécond 
eft  large  5c  applati  \  le  troificmc  eft  bifide  ,  5c  il 
reçoit  le  dernier  ,  qui  eft  allez  court  ^  rond  ,  un 
peu  en  maffe  ,  5c  terminé  par  deux  petits  croche: s. 
Les  trois  premiers  articles  font  garnis  en-deffous 
de  poils  fins  5c  très- ferrés  ,  qui  fervent  à  l'infedte 
pour  fe  cramponer. 


s 


Les  CaJJides  vivent  fur  les  plantes  dont  elles 
font  leur  nourriture,  5c  rarement  les  voit-on  courir, 
plus  rarement  encore  font-elles  ufage  de  leurs  ailes. 
Elles  compofent  un  gense  bien  digne  d'attirer  les 
regards  des  amateurs.  La  plupart  des  efpèces  fout  cq- 
ricnics  de  belles  couleurs  dorées  ou  argentées ,  qui  . 
difparoiflent^  il  eft  vrai,  lorlque  l'infcde  eft  mort 
5c  confervé  dans  les  cabinets  ;  mais  que  l'on  peut 
faire  reparoitre  par  le  moyen  de  l'eau  chaude,  dans 
laquelle  on  met  a  ramollir  la  Caffidt  pendant  environ 
un  quart-d'heure.  A  côté  de  l'iiifeâe  parfait ,  fur  \ei 
mêmes  plantes  ,  on  trouve  fouvent  la  larve ,  qui 
mérite  ae  fixer  l'attention  particulière  des  natura« 
liftes.  Ces  larves  ont  été  oblervées,  d 'entes  5c.figu- 
rées  par  Reaumur  ,  Gocdard  ,  Roefcl ,  Geoffroy., 
de  Geer  >  5c  nous  allons  rail'embler  les  détails  incé- 
reifans  que  nous  avons  puifés  dans  ces  différeos 
auteurs. 

Les  larves  des  Cajftdes  ont  (\z  pattes  écaillcnfl:s  ^ 

5c  leur  corps  eft  mol ,  large  ,  court ,  ap:lari ,  bordé 

^  fur  les  côtés  d'appendices  branchues  5c  ëpineufes. 

I  Ces  épines  fe  trouvent  fur  des  émincnces  en  foriBC 
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de  mamelons  chjunus  y  &  leur  poficîon  eft  horîfbn- 
tale  avec  le  pLn  fur  Ic^url  U  la;ve  itlarche.  Loit- 
i|n'el!e  ell  ea  lepos  »  U  tête  &  les  pactes  font  en- 
tière ment  cachées  fous  le  corps.  La  tête  eft  petite 
êc  CLaillcufe  ,  garnie  tic  dents ,  6c  de  chaque  co:c 
de  iri  i\  pcci:s  tubciculcs  noii«,  avec  un  point  bUnc 
an  mitie*] ,  places  ddiw  une  li^nc  oblique  ,  que  de 
G^cr  a  ccj^ardis  comme  d.s  )cux,  quoiqu'il  fcit 
prouve  que  les  larves  des  CoK-optcrcs  en  l'ont  dr- 
yf.  ur.UwS  j  y' us  pus  dj  hiut  de  !a:ètc  ,  oo  remarque 
er.corc  de  chaone  coté  quatre  p»>ii  ts  noirs»  placés 
Cl»  ligne  ,  ijUi  lie  lont  pas  plus  des  ycui  que  les  p:e- 
Ki  rrs ,  quoique  le  mtmc  auteur  le  me::e  en  doure. 
Les  lix  l'Attcs  lonc  g  oifcs  6c  ccniques ,  tenni- 
ries  {.ir  un  petit  crochet  brun.  Ce  e^u;  doi:  lur- 
tout  nous  arrêter  ,  cMl  la  i'omuc  iingulitie  de 
Ja  rueue  ,  qui  fe  recourbe  er-dcfTiis  du  ccrp^  y  U  Ce 
termine  en  une  el'pwce  de  tcurciu,  encre  les  deux 
fourchons  de  laquelle  le  ::ou\î  'up.ls.  Cct:e  queue 
fourchue  tft  Ln\:ion  di:  la  lo.  gueur  de  la  moitié  du 
corps,  1  e>  dv:  I  b-«:-».les  cii  fourchons  dont  e  le 
c*t  cjoTof.e  l'ont  en  hitts  ccr.ioi'es,  qui  le  :cr- 
2i.ir.wn:  en  pointe  adcx  lire  j  el  es  ont  des  c.pi:- 
c;.s  d'cpnjs  courtes  «  dcpujs  leur  origine  julqu'à 
tiu^  ccrc.inr  dillancc  de  leur  étendue ,  mais  leuU- 
ment  du  côté  ezt.rieur.  F.itre  ks  deux  fourchons , 
à  1  extrémité  d'un  rramelon  rlus  ou  moins  re- 
courbé &  élevé  au  gré  de  l'inlede,  on  voit  l'anus 
oui  a  la  forme  d'un  tuyau  cylindrique ,  S:  qui  ell 
placé  de  manière  que  les  cxcrimens  qui  en  lortent 
glillent  i'ur  la  fourche  inclinée  6c  difpofée  pour  les 
recevoir.  Quan  1  il  s'en  a^ioncele  trop  près  de  l'o- 
rigine de  ces  petits  foutiihons ,  le  niamelou  ou 
ell  I  anus  peut  les  pouller  6c  les  faite  aller  plus 
loin  :  peut-être  que  les  anneaux  Si  les  épines  qui  les 
bo.dtnt,  aident  encoie  à  faire  aller  les  excrémer.5 
rius  avant.  Pcu-à  p:u  ils  s'accumulent,  fc  collent 
2c^  uns  contre  les  autres ,  6c  alors  poulL'S  infenii- 
bLmcnt  par  -  delà  les  pointes  des  fourchons  ,  ils 
forment  une  matl'e  ou  un  toit  capable  de  couvrir 
tout  rinfctlc.  Tels  font  lef  moyens  aulli  (impies 
que  dignes  de*  remarque»,  ménagés  par  la  natiie 
pour  mettre  le  corps  mol  de  ces  larves  à  l'abri  des 
imprelV.ons  qui  puurroient  leur  nuire.  Le  plus  fou- 
lent ce  toit  c(l  immédiatement  au-dellus  du  corps  ; 
il  le  touche  fan<  le  charger  ^  quelquefois  il  c(ï  pref- 
que  perpendiculaire  au  plan  du  corps;  fouvent  il 
^i\  place  un  peu  au-dciIus  ,  6c  prefquc  paralK-lc. 
Toutes  les  dirtérentcs  polirions  de  cette  efpece  de 
larafol  font  variées,  comme  le  font  celL-s  de  laqueue 
'oiî'C'.ue  qui  le  fouti'rnr.  Cette  couverture,  quoi- 
qu'aflez  hien  cimentée  par  e!!c-înênK* ,  e'r  encore 
fortifiée  par  la  â<^Poa  Ile  de  1  infecte  qui  lui  fert 
quelquefois  de  baie.  Oe  chaque  côté  de  la  moitié 
polîériturc  du  coips  Cai  la  f-ce  lupéneure,  proche 
Je  la  racir.e  des  ipinc*  .  on  remarque  fept  points 
blancs  places  cka.jn  fur  un  anneau  dilHnch  C  c  ne 
f»irî  pas  iiinplcnisUt  des  points^  le  miwrofcope  fait 
«m:  qu'ils  ont  du  :c!u5,  qu'ils  lont  en  lorme  de  pe- 
ats  layaai  tus  cok;:is  3c  iyhudrk^ucs  ^  uoaqiiés  au 
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bout.  Ces  quatorze  petits  tubercules  font  fans  (fonte 
les  ftigmatcs ,  ou  des  ouvertures  propics  à  la  rcl- 
pi;«:i*;n. 

Avant  de  fc  métamorphofcr,  les  laryes  doÎTent 
clungcr  plufieuis  fois  de  peau.  La  dépouille  que 
riniccte  abandonne  eft  comj Ictie  ;  les  fourchons 
même  doivent  fe  dépouiller.  Si  le  temps  cii  oo 
oS;*e:vc  la  couverture  n'eft  pas  trop  éloij;nc  de 
crlui  ou  le  fait  le  changeaient  de  prau,  les  deux 
f  .i.chons  ont  cnccre  leurs  pointes  en«;a.:ces  dai  s 
les  !-.ir>  de  î'envelcpje  dwS  deux  ûwux  fourche  .s. 
Lcrl^juc  la  la've  fe  défait  de  îa  peiu  qui  !e  icr- 
r^:t  uop  ,  a;'rcs  l'avoir  obligcc  de  fc  ten're  lur  a 
|.i:ic  ar.tcri'eure  ,.  eiU  la  poulie  pcu-à-pcu  \v:s 
Li\  Jerricie;  quand  elle  y  eft  rendue,  il  rcfle  à 
ti:er  les  fourchons  de  leurs  étuis  ,  qui  ticnrcr:  a 
la  vieille  env<.l»pie  du  corps.  Cette  vieille  enve- 
loppe eft  a'ors  rtduitc  en  un  paquet  qui  dci:  ct;c 
ra-î.ené  du  côté  de  la  têrc  par  les  mouvcmcns  ôc 
froi:cmens  dc^  anneaux,  pc  ur  que  les  fourchor*  loi-,  nt 
eiîx-aiêmcs  eniièrcmcnt  dépouiHvIs  i  Ce  c'ell  ce  ou  il 
y  a  de  pîu^  long,  6c  reut-etie  de  plus  diAciie  d^LS 
:ow::e  l'opération  du  dépouillement. 

C'eft  fur  la  feuille  même  où  ces  larves  ont  v.'cu , 
qu'elUs  doivent  fubir  leur  métamorphotc  ,  lan-  ter- 
mer  ni  coque,  ni  enveloppe  d'aucune  elp.ce.  Pot: 
s'y  préparer  ,  elles  ccllent  de  tenir  la  queue  r^lcv  e  ; 
elles  la  portent  alors  étendue  en  ariieie  ,  6c  d^ni 
une  même  ligne  an^c  le  corps.  Par  le  froneir:L: 
contre  la  feuille  ,  elles  quittent  avec  la  peau  îci 
fourchons,  6c  fo  t  tomber  cette  couvciiurc,  don: 
ci  les  ne  doivent  plus  avoir  bcfoin  »  elles  fe  h^en:  .n- 
fmte  contre  la  feuille,  ma'S  non  point  par  leu,  s  f  a*:c«. 
C'eft  par  Içs  deux  anneaux  du  co.ps  qui  Ulc-.: 
celui  ou  eft  attachée  la  dernière  paire  de  p.»::c'. 
qu'elles  ticnnncnt  ferrement  a  la  teutllc;  5c  ccv  ..-.- 
r..ài!i  y  fontli  bien  col!  s,  qu'on  a  bc'.oin  de  î-.-t 
iMi  tîiort  pour  les  en  d-racher  ,  6c  touv  i  t  e:*  -c 
pt».:  y  parvenir  fans  bxlTer  1  infwde.  11  fit  -P'^- 
lemmcn:  lortir  du  corps  une  1  qucir  l'J'jar.re  ,  *|  , 
ci  î*e  frclu:  t ,  dev:c:.t  propre  à  le  coiivr  -i:  îi  «.^  :.:c 
la  lui  face  de  I.:  f:ur  le.  Les  pattes  font  a'o:s  cv  r.  -  c 
CDutraclie*,  ^  appli  juécs  contre  le  deli^-u^  lîu  ^vr-  , 
luns  toucher  a  l.i  tcaiîle.  Ap  es  que  l.i  !-:\v  ;c 
nouvc  aîili  lix'e.  c'îe  refte  tranquille  pci*.dar*  J.i 
t*u  rr'.M*  jours  ,  U  qtiir:c  enfuitc  fa  peau  ,  p  \;-  ■.  -- 
r  ître  fcjs  la  forme  Je  nynplic,  qui  doi:  :c*  c  '::- 
j;a.:«e  f^i  le  dcni.re  dans  la  peau  ,  alors  rr^*  ::  :n 
peloton,  feul  loutien  qu'elle  puillc  avo.r,  Cfc  *^-"'/  c 
doit  aurtî  c<infer\cr.  En  voul.mt  U  déi;-"j;e:  :v  l.à  :  ..: 
de  ccr.c  p;.aa  ,  on  tire  en  nu:ne*tcinp*  de  !a  .*•".:- 
cherté  de  la  larve,  deux  longs  tilets  d  li  ^  i.  ::*:....»- 
ren*,  unis  ilanymphe,  ÔcquiiitoientcrtctaKs  1-:  ...î 
fjuiclior.s,  comme  dans  des  étuis.  I  a  t  vrphc  a  j  r^ 
ailh  une  queue  fourchue  ;  6c  c'eft  au  move:i  .-c  v^ric 
queue  engagée  dans  la  dépouille  de  la  fou'.hc:::  , 
qu'elle  fe  trouve  d'autant  mieux  a:ta.i.ve  a  '.^  peau 
qu'elle  vient  de  quittet  ^  mais  les  hlets  de  la  que  ce 
e  la  nymphe  font  plus  déhés  ;  6c  moins  lougs  q<- 
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■Az  de  la  Une  »  &  iU  n'oi 


,i(pi« 


li  poili  , 
nymplie  «in(ï  Bxie  ,  on  la  voit  louvcnc  foulever  le 
corps,  lebaadei,  IcbaifTcralternanvcmciic;  cnforie 
qnc  quelquefois  cite  Ce  tcJreflc  prefque  pcrpecdicu- 
laircRCDi  ,  &  c'cfï  le  Ccul  moaTcmciii  qu  elle  peut  fc 
donner  dans  fa  poCriou. 

CetK  nympiie ,  moios  labguc  <]uc  la  larve,  cil  de 
figure  ovale  &  appla'ic:  elle  a  uaamplccotcelet,  à- 
pcn-prïs  de  forme  femi-Iunaite  ,  au-dcflaus  duqnel 
la  léce  cil  placée ,  &  cDàèrcmcnc  cachée  ;  le  contoar 
de  cccotcclctcllbordé  d'unrangd'épincs  coihxcj  te 
fiinples,ou  fans  poils.  Le  vcnire  cA  bordé  des  deux 
côtéi  d'appendices  ou  de  lames  planes ,  en  forme 
de  feuillet,  poincucs  au  bout  ,  garnies  d'épines  ou 
f  efpèccs  de  poils.  De  chaque  coté  du  dos  on  Toit 
quatre  petits  tuyaux  ,  dont  les  deux  premiers  on 
Ut  plat  ptochct  du  corcelct  font  fort  coiun  ,  &  les 
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deux  aatrei  bcaacoH^  plut  longi ,  flmt  fcBiblab'cf 

â  des  pointes  :  ces,  tuyaux  font  les  ftigmatei.  E« 
regardant  la  nymphe    en  -  defTous ,_  on  y  appet- 

Sit  prcfqae  tontes  les  parties  de  l'infcâe  par- 
t,  la  tête,  tes  antennes,  les  panes  j  tes  ailes; 
mais  les  lames  pointues  des  côtés  du  ventre,  &  le 
corcelct  terminé  en  arc  de  cercle  ,  chargé  de  poin- 
tes ,  femUable ,  en  qvelouc  fafon ,  à  un  écullba 
d'armoiric  couionné ,  prcrcntent  une  ferme  aicv 
fingultère  pour  faire  douter  fl  elle  peut  appartenu 
à  un  aninal.  Au  bout  de  qninze  jours  on  voit 
fonir  de  cène  nymphe  rinrcâe  parfait ,  par  la 
rupture  qui  fe  fait  ■  ta  patrie  antérieure  de  I4 
peau  de  ddTus,  L'infeûc  pariait  dépcfc  far  letf 
feuilles  Tes  ccufs  qui  font  rangés  les  uns  auprîs  des 
auttcs,  &  fomeot  dct  flaqoct  ToBTCat  C9livcm^ 
d'ciciémens. 
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Suite  Jt  riniroiLBioi  à  rHiJlolrt  SuiureUe  du  înfeclei'. 
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C    A    S    S    I   D    E. 

C  A  s  s  l  D  Ji.    L  I  s.    c  E  o  r  r.    F  a  a, 

CARACTÈRES      GÉNÉRIQUES. 

ANTeNMift  preTque  ËlîlôniKi»  ï  peine  plus  groiïes  vers  reurémitéf  ttès- 
rappiuchces  i  leur  bifc. 

Bouche  compose  iTuitc  lévrerupiiieure  ,  de  dein  mandibulfs  large»,  itanchamei, 
tiidontcesîde  d«us  mâvtioucs  Tiinples,  d'une  Icvre  infineme ,  âc  de  quatre  aiii£Q- 
nulei  prcfque  fîHformeî. 

Corcelct  Al-  élytres  débordant  conltdérablement  le  corpt. 

QuauV Aiiicle* aux  tarfei j Ici <leux premiers couni,  en cœar  ^leiroiâèmebilubé. 


ESPECES. 


1.  C  Al  i  1  DE  vene. 

Vint  m  dtfus  ;  corpt  noir  ;  poittt  dua 
jaunt  pâle. 

1.  Cass  iDi  ^quellre. 

Vtrti  tn  itfat  ;  b^ft  du  itytrtt  argaitéti 
oMonua  noir  y  iord/  dt  jaunt  pdle. 

3,  C AssiDi  tîgt^e. 

Vertt  trt-dtfas  ;  Ûytrts  pointiHétt  dt  noir  ; 
coretht  avtc  dtux  pttitti  taekti  bLutcÂtt. 

4.  C  A  s  s  1  D  ï*  pnadice. 

Vtrit  i  éiytrtt  avte  dtt  poiKtt  nwn ,  ptas 
ftrrii  vm  Ufuturt. 

).  Ca  ssioi  maculée. 

Koin  ;  corctltl   rougtàtrt  1    élytns  d'un 
nmgt  faagiùa ,  Mvr  qutlqatt  po/nn  noin. 


6.  Cass  101  pointiJlce. 

Ehtru  grtfâ/rtf ,  pointUiiti  dt  noir  ;  cor- 
ctUt  imnàirt  ,Jîuii  taehti. 

7.  Cassi  Di  marquée. 

Vtrdâtrt  i  étytrts  avtc  tafaturt  ion  roujt 

8.  Cassidi  nébuleufe. 

Ctnirit    ohfcart  i  Hytrt»  OHcda  pointt 
noirâtrti. 

9.  C  A  5  S I  D  E  atre. 

DVn  nuirjoncé;  hùrdt  lUitMturt  du  cor- 
ctUt  J an  rougt  fitgvin. 

10.  C  Asti  0  t  fcrrugîneufe. 

Noirt;   eorctUt  tt  /lytret  ftrrugîntux  , 
fans  tjckts. 


Suite  de  t'IntroduSton  à  PHîfioire  Nâtufette  des  InfeSts, 
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C  AS  S  I  D  ES.    (Infeâes.) 


II.  Cassidb  brune. 

D*un   brun  firrugiatux ,    tuifant  ;  bords 
du  corctUt  &  des  élytrcs  ciliés. 

II.  Casside  bordée. 

Titt  &  corcikt  bronzés  y  ob/curs,  pubtf- 
ccns ,  avec  Us  bords  rougtâtrts* 

13.  Cassidb  obfcure. 

Noire  ;  corcckt  &  élytres  obfcurs  >  fans 
tachts. 

1^.  Cassidb  changeante. 

Dorée ,  brillante  »  fans  taches. 

ij*.  Casside  marginelte. 

Verte;  bords  du  corcelet  &  des  élytres 
jiunes. 

1 5.  Casside  ceinte. 

Tête  &  corcelet  obfcurs  9  bordés  de  jau- 
nâtre ;  élytres  avec  une  tache  tranfparente 
vers  le  bord. 


»-• 


1 7-  C A  S  S  i  D  B  hébraïque. 

D^un  /aune  pile  ;  milieu  des  élytres  avec  un 
réfeau  noir. 

18»  Cassidb  judaïque. 

Ferrugineufe  ;  difque  des  élytres  avec  des 
points  enfoncés  (f  beaucoup  de  petites  taches 
nùires. 

19.  C  AS  siDs'anneau. 

Jaunâtre  \  difqae  des  élytres  noirâtre  , 
iPfec  un  anneau  jaune. 


10.  Casside  purpurine. 

Jaune  ;  élytres  avec  une  tache  commune 
pourprée. 

11.  Casside  immaculée. 

Jaunâtre  endejfus;  corps  noir  ^  bordé  de 
jaune. 

21.  Casside  fix  points. 

Jaunâtres  difque  des  élytres  ferrugineux  ^ 
avec  Jix  points  noirs  ,  un  peu  enfoncés. 

23.  Cassidb  bifafcifc. 

Pâle  ;  élytres  avec  deux  bandes  obfbures. 

24.  Cassidb  interrompue. 

Jaunâtre;  corcelet  pins  taches  ;  élytres  avec 
une  tache  circulaire  vers  le  bord  fr  des  points 
noirs. 

15.  Casside  huit* taches. 

Vauye  ;  corcelet  avec  deux  points  ;  élytres 
avec  quatre  taches  iun  noir  violet. 

i(>.  Casside  brûlée. 

"Bauve  \  corcelet  avec  deux  paints  ;  élytres 
avec  plufieurs  taches  d'un  noir  bleuâtre  \  cor- 
celet arrondi  antérieurement» 

27*  Casside  criblée* 

Fauve  ;  corcelet  avec  quatrepoints  ;  élytres 
avec  plufieurs  petites  taches  noires  y  corcelet 
échancré. 

iS.  Cassidb   noble. 

D*un  gris  pâle  >  élytres  avic  une  raie  vers 
ta  future  d'un  bleu  doté. 


î 
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Suîii  de  tlnlfodkSton  à  VHfftàn  Naunllt  ia  Tn/eSes. 
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C  A  s  s  I  D  E  s.    (Infcâes.) 


&9.  Casside  perlée. 

Virdâtn  ;  élytrcs  d'un  vert  argenté^  bril- 
lant \  tétc  Cr  poitrine  notns. 

)o.  Casside  en  croix. 

Pâle  ;  difqut  des  élytrts  obfcur ,  tn  croix 

ji.Cassidb  mouchetée. 

Ja  unStrt  ;  difque  des  élytns   noir  ,  avec 
quatre  taches  jaunes. 

\i.  Casside  porte  croix, 

# 
Jaune  \  corcelet  avec  une  ligne  ferrugineufe; 

élytres  av:c  le  difque  ferrugineux  &  quatre 

tachesjaunes. 

3j.  Cassidi  ome-poimt. 

JaunSire  \  corcelet  avec  un  point  au  mi" 
lieu  ;  élytres  avec  onje  points  noirs. 

34.  C  a  S  s  I  D  E  nigrîpéde,  • 

Ferrugineufe  \  écujfon ,  pattes   ff  dejfous 
du  corps  noirs. 

)f.  Cassidb  tuberculée. 

ffun  brun  ferrugineux  \  bords  du  corcelet 
fir  iis  élytres  dun  jaune  fauve. 

16.  Cassidb  tnulciponâuce» 

Noire  ;  corcelet  ferrugineux  ,  avec  deux 
pxnts  noits  ;  é.ytns  tefljcées^  avec  beaucoup 
de  points  noirs. 

}7.  Casside  viridlce. 

Ftrr  ugineufe  ;  /j>  très  fauves  ,  avec  beau- 
coup  de  points  noits. 


38.  Cassidi  futurtle. 

Brune  \  élytres  jaunes  »  avec  la  future  6 
la  bafe  brunes. 

}^.  Cassidi  bimouchetée. 

Corcelet  jaune  ;  élytres  fautes  »  avec  le 
bord  noir  &  deux  taches  jaunes. 

40.  Cassidb  miliAire. 

Jaune  \  corcelet  fans  taches  ;  élytres  avec 
des  points  noirs  6r  des  taches  tranfverfales 
vers  les  bords, 

41*  Cassidb   ponâaée. 

Noire  \  corcelet  brun;  élytres  jaamSf  avec 
des  points  noirs. 


41.  C  A  s  s  i  D I  marginée. 

Elytres  tejlacéès  »  bordées  de  noir  ;  corcelet 
d'un  vert  bron{é. 

4).  Cassidi  bicuberculée» 

Brune  f  bordée  de  blanc  \  élytres  avec  des 
taches  noires ,  un  tubercule  à  la  bafe. 

44*  Cassidb  quadripuftulée. 

Corcelet  obfcur  \  élytres  eTun  rouge  fin- 
guin  ,  avec  le  bord  extérieur  bleUf  marque 
de  deux  taches  rouges. 

45.  Cassidi  dorfale. 

Corcelet  fr  élytres  cbfcurs;  élytres  avec 
une  épine  futuraie  6r  les  bords  dun  blanc 
pâle. 


• 
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C  A  S  S  I  D  E  S.  (Infeûes.) 
4<.  C  A  s  SI  D  B  dé  U  Jamaïque. 


élytrcs  vertes  y  avec  h  bord  tf  une  ligne  au 
milieu ,  ferrugineux. 

55.  C  A  s  s  i^D  E  cuivreufe* 

Cuivnufe  en  dejfus;  tord  du  corcelet  rour 
geâtre  \  élytres  avec  deux  taches  marginales^ 
rougeâtres. 

^6.  C  AS  s  I D  E    bofTue. 

Noire  ;  corcelet  avec  deux  grandes  taches 
dorées  j  élytres  avec  un  réfeau  verdâtre ,  &  une 
élévation  futur  aie. 

57.  Cassidb  tronquée. 

Rougeâtre  ;  élytres  pre/que  réticulées  , 
avec  des  taches  noires ^&  une  élévation  fu- 
tur aie.  '  >     - 

58.  Casside  jaune. 

] aune ^  fans  taches;  corps  tefiacés  élytres 
avec  un  point  noir  ,  futural^  vers  Fécuffon. 

jç.  Cassii>e  leucophée. 
Noire  ;  corcelet  avec  deux  grandes  taches 
jaunes  i  élytres  jaunes  1  avec  des  taches  réti-  \       Tejlacée  ;  corcelet  b  élytres  avec  des  points 

&  les  bords  jaunes. 

60.  C  A  s  s  I  DE  récicuVe. 

Jaunes  élytres  mélangées  de  bleUf  avec 
les  bords  unifafciés. 

^i.^Cassidi  variée. 

Rougeâtre  ;  élytres  mélangées  de  bleu^  avec 
les  côtés  bifafciés, 

^1.  Cassidb  trifafciéi^. 

Rougeâtre  \  bord  des  élytres  avec  trois  bandes 
noires. 


D^ un  jaune  bronzé;    élytres  fans   taches  y 
avec  des  points  enfoncés. 

47.  C  a  S  s  I  D  E  perforée. 

Teftacées   élytres   avec   F  angle    antérieur 
épineux ,  6"  la  bafe  perforée. 

48.  Cassidb  bicorne. 

D'un  vert  bleuijre  ;    angle  antérieur  des 
élytres  avic  une  longue  épine  tronquée. 

49.  Cas  si  DE  Taureau. 

* 

*  Noire  ;  angle  antérieur  des  élytres  avec 
une  épine  tronquée. 

50.  C  AS  SI  DE  bleue. 

D^un  bltu   bronzé;  élytres  fans   taches^ 
avec  des  points  enfoncés. 

51.  C  A  s  s  I D  B  réciforme. 


culées^  noires. 

52.  C  A  s  5  I  D  E  porte-épine* 

Verruglfteufe  ;  angle  antérieur  des  élytres 
avec  une  épine  avancée;  corcelet  terminé  en 
pointe  de  chaque  coté. 

5).  Cassi  db  bident. 

Noire  ;  angle  antérieur  des  élytres  un  peu 
avancé;  épine  élevée  ,  longue  ,  fur  la  future. 

^4*  C  A  s  s  I  d  E  en  naanceau. 

.  Noire  ;  corcelet  léglrement  velu  ,  verdâtre  \ 


I 
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C  A  5S1  D  E  S.  (Infeûe».) 

tfj.  Caiiidi   aonalaÎM. 

72.  Cas  SI  01  Uténlb 

Bhat;  corctUt  avtc  étax  tacha;  Hytrti 

Bronzée:  Hytrttavtc  oattadf  /mokJ 

avec  Jix  tachit  ànnalains  ,  roagtâtrtt. 

le  bord  latéral. 

6^.  Casside  gioOê. 

7}.   Cassios    difcoïde. 

D'un   rougi  faaguin  ;  éi/jut  ét%    éïyirti 

D'an  virt  bnmf/  ;  /lylres  arte  oiM  doa 

milingi    dt  noir    btttiâirt  ;  tord)  laUraux 

tackt  /ttane ,  au  miliat  de  chaqmt. 

bUuâirti ,  avtc  du  bandtt  rouget. 

6j.  Cassidc  piia]lèle. 

74.  C  A  s  s  I  D  1   bipuftuléff. 

/aaiie  :  itytnt  avec  trois  lignes  longitu- 

Vtrte i  ilytrts  avec  deux  tachis  latéral 

dinales  noirâtret  \  etlks  du  milita  repr(fia- 

Sua  rouge  fanguin. 

tant  tin  poiat  d'txtlamation. 

7  J-.  C  A  s  S  1  0  B  (ix  poftult'e. 

66,  C  ASsiDi  tteillée. 

D'un  vert  blta;  élytris  avec  trois  tac 

Firragintufi;  élytres  avec  tous  ta  bords. 

rottgafur  chaque. 

uni  ligne  longitudinale  tr  une  mtrt  eoortt , 

tran/vtr/tf  noirs. 

7$.  Casside  fcitc^ucliet. 

6y.  C  A  s  s  I  D 1  rettéde. 

Noire  ;  eorctUt  avtc  deux  tacha  ;  éfyt 

avec  ftpt  taches  fur  chaque  ,  rougis. 

pofliritartmtnt. 

77.  Cassidi   en  fauioir. 

6%.  Cassidi   lîiiioléc. 

D'an  noir  bleuHtrt  ;  ély  fres  avec  des  lat 

Ctnirit  i  thftrts  avtc  quatre  lignes  Uait- 

jaunes,  rétictileis  ,  au  mtluu,  i fix  oa  j 

châtrts. 

difiinSts  ,  fur  les  bords. 

6^.  Cktiitt  inégale. 

78.  Cassidb   (inuce. 

BnmjAi  ilytrts  tmc  wu  tache   ovale, 
au  milieu  dt  cha^e. 

fauve  ;   corcelet  fnué    pofiéritttremii 
éfytreî  avec  cinij  tachts   n  otrts  fur  cha, 

70.  C  AS  SI  Di  bronzée. 

7<).  Casside  biponftuée. 

Broniéti  ifytrts   avtc   tint   tache  /aane , 

in/gale,  au  milieu. 

JaunAirt  ;  étytrts  avec  deux  points    n- 

fur  eha^e. 

71.   CaISIOB    fiippoftt. 

80.  Casside   rept-moucticnires< 

Elytrts  ttvrm,  aittatlairtt  aat&ieurtmtai , 

avec  un  point  faavt  au  milieu. 

Noire  ;  éfytrts  avtc  ftpt  taches    Uam 

Sidttit  VUiToiaSion  Jt  PStftoireVaturtUedes  tn/iSe*. 
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C  A  s  s  I  D  E  s.    (  Inreâes.  ) 


%i.  C  A  s  s  I D  B  encftdiée. 

D'an  jaune  pâlt  y  tranfpartnt  ;  Jtjjat  dti 
ilytTCi  obfcur  ^  bordé  de  noir. 

Sz.  Cassidi  uqaée. 

Teflacii  i  éfytrti  d'an  /aune  doré,  mmc 
ftpt  tiickts  noires  ,  dont  'une  commune  & 
quatre  arquétt. 


S].  Cassidb  Ûnicotne. 

Noire  s  antennes  jaunes  ;  eorcekt  tr  ifytres 
mélangés  de  noir  (/  dt  jaant, 

84.  Ch.  s  1 1 D  a  dooze-tachn. 

If  un  vert  bleuâtre  m  •  degus  ,  nmèrt  tih 
d*Jp)us  ;  éfyties  avec  fitt  laelus  rtugts  far 
chaque. 
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CAS 


..1.  Câuiot  Tertc, 

Cjsstv.4  vîr'.M, 

€ajpdavind's,  eorport  nlgro ^  pemus  fmîlidis . 
CûffidMviridis.  Li N. -Syjl.  nât.  f.   574    «•.  j. 

C^JpiU  xifUis ,  corport  Mf,ro.  F^ft.  '«%^*  ^^^* 
/.  88.  Ji\  I.  —  5f.  z.?/.  nçii.  i.  p.  107.  i*.  !• 
•*•  Mant.  inf.   tom.    i.  /.  €1,  n*.  i. 

'^CujfiJa  vendis  ^Uffpûft  Mêgto.  ClOTr.  îif/!  !•  !• 
/•  )Xi.  n\   I. 
^La  fj|ib/f  vcnc.   GiO^f •  >U. 

ftnftfctntibus,    Peg.  Afim.  i/r/  tom.  5.  p.  174. 

Xajfidt  du  Chardon  ▼erte>  à  corps  noir  &  1  pattes 
)«mlcrcs.  D£G.  i^. 

Bcara^ÂMs  anunnls  davûtis^  ciavîj  in  annu.'os 
dhffa.  Raj.  Inf.  p.  107.  «•,   j. 

Tijiudû  viridis.  GoiD*  /ii/I  rom,  !•  p.  ^4. 
/^.  43- 

^llST.    GOFD.      Ittf.  p.    18^.    /.    11^. 

«Blans.  1/if,  89.  r.  II.  )^«  Du  £.  F. 
"MiKXAN.  i.ty;  furop.    P/.  iij, 
■ItlAUM.  Al/m*  fii/I  roni.  ).  tai.  18. 
Rots.  in/,  tom.  1.  c/<ij^  }.  Scarak,  urr.  t.  6* 
^F&ISCH.   InJ.  tom.  ^    tah.    ij« 

ScMAEfr.  EUm.  inf.  tah.  }f •  —  Icon.  m/  /.  17. 

VOLK.    Hf/^.  I,  p,    i64.  fg.  4. 

^Caffida  vifidu.  Scôf.  Em,  cam.  n^,    117. 

*  Ce  fpda  viridis.  Schrank.  Enum,  inf,4stijlr.n9,^x. 
CaJiida  viridis.  Laichart.  inf  tom,  1.  p,  m. 
»•.  3. 

Cûffidn  viridis.    FOUAC.  Ent.  par.    i.  p.   140. 
«*•    1. 

Capda  viridis.  Y  x  L  L,  £ju«  /om.  i .  p.  $0. 
«••   I. 

Cette  CûfflU  Tarte  on  peo  pour  la  grandeur  ; 
eVc  a  ordinairement  de  trois  a  quatre  lignes  de 
l^g ,  &  deux  ou  trois  de  large.  Elle  eft  ovale  , 
plate  cn-deflous,  &  convexe  eh-dcfTus.  Les  an- 
MMocs  font  jaunes  à  leur  bafe  »  &  noirâtres  ï  leur 
eatrémit^.  Le  corcclct  &  les  élvtrcs  font  d'un  beau 
vttt»  fans  aucune  tacbe  ;  ils  débordent  beaucoup 
le  corps ,  de  la  couleur  verte  du  delTus  fe  montre 
de  mcme  cn-deflbu<.  La  tête  5c  le  coips  font 
Dsits.  L'abdomen  eft  un  peu  borde  de  iaune«  Les 
panes  Ton:  d  *un  jaune  d'ocre  :  quelquefois  les  cuidcs 
font  noires. 


CdsttDA  iquejlds. 

CafiJa  virids ,  efyironm  i^  arpntii^  M^ 
mire  atio  ,  mcrgine  paiùdo.  Fai.  Mnm.  tmf.  t.  U 

p.  6%.    /•*.  1. 

Elle  rcffcmWc  cniièremcnc  a  h  C^fiii  wtc  , 
dont  elle  n'eft  peot.*trequ*unc  Mgèrc  ¥jrîM.  Twu 
le  décrus  du  corps  eft  d'un  bcaa  ven  .  avec  la  wfc 

dcsélyttcs,  dune  belle  coolenrargenoée,  «1  dil- 
paroît  a  la  mort  de  llnfeûe.  Le  délions  dit  corpt 
eft  noir,  &  l'abdomen  eft  bordé  de  )a«nc  palc^ 
Les  patres  font  d%n  jaanc  pale. 

Elle  fc  trouve  à  Halle  ,  fnr  la  .Meoic  aqua- 
tique. 

j.  Cassjdb  tigrée. 
Cassidà  tigrina. 

Caffida  viridis  nigropunBata  ^  thorace  mécm'iâ 
dttahus  alkis. 

Caftda  tigrina  viridis ,  funOis  nigris  ,  tcrpmrê, 
fuhtds  nigfO^  thorace  macuiis  Unis  aiiis.  De«» 
Inf.  (cm.  \.p.  U8.  «•.  i.  PL  5.  ^.  1 J  &  i<. 

Cajpde  tigrée  ,  d'an  vert  clair  en-deffns,  tachetât 
de  noir  ,  &  noire  en-dcflbus ,  avec  dcna  caches 
blanches  fur  le  corcelet.   Dio.  U. 

EUe  ralTemble,  pour  b  grandeur,  à  la  Cafdê 
^erce.  Les  antennes  font  jaunâtres ,  avec  feiné- 
miirw«rc.»Lccorcclec  eft  vert.  &  marqué  de  de» 
cadiet'bbmchcs,  un  peu  élevées  en  boflc  ,  prêt 
du  bord  poftérieir.  Les  élytres  font  v.rtes.  avec 
Ube  infinité  de  points  &  de  petites  taches  noires  ; 
clUs  ont  des  Ories  longitud.nalcs ,  un  peu  irrrgu- 
i:èrc$  ,  formées  par  des  points  cnfoncé^.^  Le  corps 
eft  noir.  Les  pattes  font  d'un  jaune  verdâtre ,  avec 
les  cuiflcs  noires. 

Elle  fe  trouve  en  Suéde  ,  fur  le  Ckenopodimm 
Hyèridum. 

4.  Cassioc  panachcc, 
Câassïda  maculata. 

Cajpda  viridis  .  eiytris  rûriùs  ,  fttturâ  dcrfaH  ^ 
confertiiis  nigro  macu/atis.   Lin.  Sjffi»  nat.p.  575. 

Caffida  maculata.  Fab.  Syjt,  ent.  p.  88.  «••  1. 
—  Spec.  inf.  tom.  l.  p.  107.  «••  i«  —  f^^^* 
inf.  tom.   I.  p.  éx.  n^.  j. 


Caffida  viridis ,  macuiis  nigris  variegatj.  GtOf T. 

Inf  tom.   I.  p.  Ji4-    '*'*•    y»  W"  î- Af«  ^» 
La  Caffide  panachée.  Gioff.  /^. 

Elle  fe   trouve  dans  toute  TEuropc  5  elle  eft         CaffidA  fnprh  viridis ,  fuhtus  nigra  ;  ify^^^^ 
-    — — —  ^--  • 1,^^  f,t.?l-.  ^^_  .    I  ^^  ^^  macMUiis,  peéiui  nigris.  Dio.  ÈUm. 


««««ff'fc 


CAS 

Caffiiê  panachée ,  verte  en-dcAus  &  noire  cn- 
deflbas ,  à  quelques  caches  noires  fur  les  ofcuis ,  & 
àpicces  noires.  Dec.  U. 

Caffida  variegata.  FOURC.  Ent,  par.  i.  /.  141. 
a^.   y. 

Elle  ne  diffère  des  précédentes  que  par  les  cou- 
leurs. Les  antennes ,  les  pactes ,  &:  tout  le  dcllbus 
du  corps  font  d*uu  noir  luifanc.  Le  corcclcc  cil: 
Tcrc  Se  fans  caches.  Les  élycres  font  vcrces  ,  avec 
^cs  taches  noires,  irrëgulièrcs^  placées  principa- 
lemenr  veis  la  fucure. 

Elle  £e  trouve    en  Europe  >  fur  l'Âunét. 

5.  Casside    niaculéoi 

Cas  s  IDA  murrda, 

Caffida  nig'a ,  clypco  rubro ,  elytrîs  fangulneis  ; 
punâis  tdgris  /parfis.  Lin.  5yjf.  nut.  p.  575. 
«•.   1. 

Cûffida  murria.  Pas.  Syft.  ent,  p,  jo.  nP.  10. 
—  Spec,  inf.  tom.  i.  p.  108.  n^.  é.  —  Mant. 
inf,  tam.    i.  p.  61.  n^.  S. 

Cûfida  mira ,  macu/îs  ru  gris  varîegata^  Geoff. 
inf,  tom.   I.  /•   J14.   «*.  ;. 

Ca^da  mun-Aa,  FuESi.  Arckiv.  inf.  4.. p.  50. 
n*.  5.  taè.  ^^'  fis*  ^'« 

Elle  reflcmble  à  la  Caffide  verte.  Le  corcelec  eft 
^un  rouge  plus  ou  moins  obfcur.  Les  élycrcs  font 
ftri^eSy  rougeâtrcs  ,  avec  quelques  points  noir«. 
Le  deiTout  du  corps  ,  les  antennes  &  les  pattes 
Ibot  noirs. 

M.  Geoffroy  regarde  cet  infeâe  comme  une 
Tuiété  de  \\CajJide  panachée.  «  Les  larves,  dk 
cet  auteur  diflingué,  relfemblcnt  à  celles  de  la 
C^^ie  Tene  \  elles  font  applaties  ,  érineiifes, 
for-toac  fur  les  côtés,  &  ont  une  queue  four- 
diue,  avec  laquelle  elles  foucicrnent  leurs  excré 
fflcns:  elles  rongent  les  feuilles  de  l'Aunée.  J'en 
ai  nouni  pluficurs  ,  qui  m'ont  toujours  donné  des 
Lafides  Vertes  panachées  ;  ce  qui  m'a  fait  foup- 
(onncr  que  les  rouges  &  les  vert  s  ne  ditfcroient 
qoe  par  i^ge*  les  dernières  éunt  les  plus  jeunes, 
&  les  autres  les  plus  vici'lcs.  Pour  m'en  atTurer 
encore  «  j'ai  nourri  des  Caffides  de  couleur  verte. 
Le  vert  Az  leurs  écuis  a  pris  peu-à-peu  une  ceince 
é'aboid  jaune,  puis  de  plus  en  plus  rou\;e  ;  ce 
<|ui  prouve  que  la  d  ffcrence  de  couleur  ne  vient 
^œ  de  rage  plus  ou  moins  avancé  ». 

Elle  fc  trouve  en  Europe. 

4.  Cassidb  po!ntilléc» 
Cassida    affiais, 

Cajjtda  eiyuis  grftis ,    nigro  purxiatis  ,  thorace 
pnfafuatc  imma€ulato.  Fm^  S)ift.  tiu.  />,  &^  n:.  3. 


CAS 
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—  Sp,  inf  tom,  I.  /?,   ioS%  «*.  5.  —  Mant,  inf. 
tom.  I.  p»  61,  n^,  4. 

Cu'ffidd  ûfinis.  LaJchaRT.  Inf  tom.  I.  p.  iio. 

Cûffida  affinis,  FUESL.   Arckiv.  inf.   4.   p.    5^. 

Elle  relTemble  aux  précédentes  pour  la  forme  & 
la  grandeur.  Le  corps  c(l  noir.  Les  antennes  font 
pâks  à  leur  bafe  ^  noirâtres  à  l'extrémité.  Le  cor- 
cchc  eft  jaunâtre,  fans  caches.  Les  <lyuc$  ont 
des  ftries  formées  par  des  points  enfoncés  ;  eJlc^ 
font  d'un  giis  verdâcre,  parfcmécs  de  points  ir- 
tégulieis  noirs:  le  bord  cft  fans  taches  depuis  la 
bafe  jufqu'au-delà  du  milieu,  le  rcfte  a  qflatrc 
ou  cinq  poiuts  noirs.  Les  pattes  font  d'un  jaune 
pâ!e. 

Elle  fe  trouve  aux  environs  de  Paris,  en  411^* 
magne* 

7.  Casside  marqu^e^ 

Cassida  vi:ex. 

Ccjpda  virens^  futura  dorfali  fanguinolentâ,  LlN. 
Syfi,  nat,  p.  siS-   «*"•  5-  • 

Caffida  vibex,  Fab.  Syft.  ent,  p.  S9.  «*♦.  4.  — 
Sp.  inf,  tom,  i.  p,  loS.n^.  4.  —  Mant.  inf. 
tom,  I.  p.    61.   n  .    j, 

Cajfiia  vibex.     S  c  H  R  a  N  K.     Enum.  inf.  aufi. 

Elle  rcllèmble,  pour  la  ferme  ^  la  grandeur  & 
les  couleurs,  à  la  Caffide  verte  \  mais  elle  en  dif- 
fère ,  en  ce  que  le  milieu  des  ély très  cft  Boirairc  « 
&  la  future  cft  d'un  roii^e  de  fang. 

Elle  fc  trouve  en  AUemagAC. 

8.  Casside  oébuleufe, 

Cassida  nehu!ofa. 

Cajfida  pa-lido-nthutofa ,  fufco  ^punëata.  Fab. 
Syft.  ent.  p»  89.  «®.  5.  -—  Sp.  inf,  tom.  i,  p.  io8« 
/j".  5.   —  Mant.    inf.  tom.  i.  p.    6t.  n^,  6, 

Cajpda  nebulofa ,  paliido  -  nebulofa.  Lin.  Syfi. 
nat,  p,  57 j.  /i^.  ). 

Ca$da  r.chuloCsi  pallida.,  corpore  nigro.  GEOff* 
inf,  tom,   I.  /».  3iv  '**•   ^* 

La  Caffde  brune.  Geoff.  Ih. 

ScurahiMS  min  or  ^  forai  de  fulvus  ,  pun&is  &ma^ 
culis  aitquot^gris ,  temere  fparfis  notatus.  Rai, 
inf,  p.  88.   no,    ^3. 

Go  ED.  Inf  1.   p.  9^'  ^^^'  44* 
List.  Goed,  Pag,  187.  tab,  117. 
Schaeff*  hon.  inf  tab*  17.  fg.   4*  a.  iu 
Cajfida  tuiuiofa^  ScjiJUNlt.   Enum.   inf.   aufi^ 

Bbbi 


3«# 
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CtJUé  neiuf^fa.  FouEc.  Mnt.  pér.  t.  p.  14«. 
il*.  1. 

Cijpda  miuiofi.   TiLi.   Em.  tom.  i,  p.  $i. 

Elle  eft  prefque  de  la  grandeur  de  la  Cijftde 
verte.  Les  antennes  fonc  noires.  Le  corcelec  eft 
d'un  jaune  obrcur,  fans  taches,  arrondi  antcrieu- 
remcnt.  Les  ^lytres  ont  des  (Iries  formées  par  des 
poincs  enfoncés  »  elles  font  d'un  jaune  obfcur  ,  & 
parfcmées  de  points  noirs  ,  irrcguUers ,  qui  le^  fonc 
parotcre  nébuleufes.  l!t  corps  e(l  noir.  Les  pattes 
font  d'un  jaune  obfcur,  avec  une  tache  noire  fur 
les  cui/fcs. 

Elle  fe  trouTe  en  Europe  fur  les  chardons. 

f.  Casside  atre. 

Cifsiiy.i  atrata, 

Cajftdd  dtra  ^clyfeo  antiit  fanguineo,  Fab.  Mant, 
inf,  wm.   1,  p,  01.  n\  7. 

Ei!e  rclfcmble  à  la  pricrdcnte,  mais  elle  e(l  plus 
petite  3l  route  noue.  La  pla]uc  du  corcelec  eA 
arrondie ,  entière ,  klle  ,  noire  ,  avec  une  grande 
t«che  couleur  de  fang,  au  bord  antérieur.  Les 
élytres  font  un  peu  laboteufes,  noires,  9l  fans 
taches. 

£lle  fe  trouve  en  Allemagne. 

ao.  Cassidi  fermgîncufe, 

Cahida  ferrugtnea. 

Cafida  ntgra^  tkoract  ^  tlytrifque  fenugineîs  im'- 
maeuiatis.  Fab.  Sp,  inf.  tom»  i.  p.  108.  n^.  7. 
»—   Maat.  inf  tom  i.  p»  éi.  n*.  y. 

Caffida  Jtihftrrugimta.  Schbank.  Enum,  inf,  éiuft, 
«•.  ^o. 

Cjffidajerruginea.  Fvesl.  Archàv.  inf  4,  p,  50. 
»*.  é.  tal.  11./^.  29* 

Elle>(l  prefque  une  fois  plus  petite  que  la  Cajj^idt 
verte.  Les  antennes  font  fcrrugineules  ,  un  peu 
obfcures  à  leur  citrémité.  Tout  le  deffus  du  corps 
ti\  d  une  couleur  ferrugineufe ,  brune  >  fans  taches. 
Les  élyues  ont  quatre  lignes  longitudinales ,  élevées, 
peu  marquées.  Le  deilous  du  corps  eft  noir.  Les 
pattes  font  ferrugineufes. 

Elle  fe  trouve  dans  prefque  toute  l'Europe. 

II.  Cassidi  brune. 

Cassida  hrumnea. 

Cujjidj  fufo  '  ftrruginea  immacnlata  ^  ihûrjce 
tlytnfqui   punSatii,  marginiàus  ciliatis. 

CajUida  ftnrugineéi ,  thoract  tlyfifque  fufcis  punc- 
tatis  ^  margint^s  txtirnis  ciliéUiê.  MufUsk,pûr. 
«a/.  /•  !!•  «^  a5tft 
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Cmffida  ruUginofa.  Lin.  Syfi.  mm.  iHi.  ty 
p.  U4Î. 

Elle  eft  prefque  de  la  grandeur  de  la  C^dt 
verte  :  elle  eft  plus  arrondie  9c  plus  conveie.  Tour 
le  deflus  du  corps  eft  d'un  brun- ferrugineux,  lui* 
faut;  le  defTous  eft  brun.  Lesé'jrtrcs  (ont  f.rte- 
ment  pointillées.  Les  bords  du  corcelet  &  des  élytrei 
fonr  garnis  de  poils  fins  aflcz  luogi* 

Elle  fe  trouve  en  Europe. 

II.  Casside  bordée. 

Cassid.4  itmiata. 

Cajjida  capitc  thoractqui  pulefcintihus  ,  cbfure 
Aneis  ^  ma'-gine  ruftfcente.  Fab.  Mant.  inf  r.  i. 
p.  ^5.  «•.    10. 

Elle  reHemble  aux  précéi^entes  pour  la  forme  5c 
la  grandeur.  Le  corcelet  eft  bronze- ,  avec  le  bord 
d'un  rouge  obfcur.  Les  éiytres  font  poincillccs, 
d'un  vert  obfcur,  bordées  de  rouge  obfcur.  Le 
corps  eft  fauve. 

Elle  fe  trouve  en  Allemagne,  fur  une  e(pcca 
de  Diantku4, 

I).  Casside  obfcure. 

Cassida  fujca. 

Cajpda  nigra  ^  fupA  fufca.  LaichaUt.  Inf  1. 1. 
p.  1 1 1.  H*.  4« 

Caffidû  fufca.  FuiSL.    Archivm  inf  4.  p.    51» 


«' 


Cajjida  (\iCcz  Jpadicea ,  elytris  finis  dnahus  elt* 
vatis.  Lin.  Syfi,  nat.  edit.    13.  f.    1659  «*».  j;. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Cafjide  ferrup- 
neufc.  Le  deffus  â\x  corps  cd  noirâie,  fant  ta* 
ches.  Les  élytres  fonc  pointillées ,  prcfi]ue  linêcs , 
avec  deux  lignes  élevées  vers  la  future.  Le  dcHuut 
du  corps  eft  noir. 

Elle  fe  trouve  en  Allemagne. 

14.  Casside  changeante* 

Cassida  mutahUlSm 

Ca^ida  aurata  nitida,  ViiL.  Ent.  tom,  I.  ft  9). 
A*'.   1 1.  tdh,   I.  fig.    II. 

Elle  eft  plus  pente  que  la  Cafdt  noble  :  elle 
eft  d'une  couleur  dorée  »  brilfance  \  mais  elle  dcvlhu 
pâle  aptes  fa  mort. 

Elle  fc   trouve  aux  environs  de  Lyos. 

ly.  Casside  margtnclle. 
Cassitia   margincila. 

Cajpda  VI  ri  dis  ,  tftorak.is  clytrorumqae  margiaiim 
Javis,  Fab.  Syft.  eas.  p.  8^,   m^.  é.  —  Sp.  imf 
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tvm.   I.  p.  fel.  jt*.  g.  —  Mattt.  iaf.  tom.  i. 

f.    <J.    U".    II. 

Elle  rclTemble  beaucoup  ,  [>aur  fa  forme  ,  la 
gtjndeuT  &  let  couleurs ,  >  la  Ca^dt  verte.  Les 
anicnnes,  la  tfce,  tout  le  dcUbus  du  corps  &  les 
pan»  font  jaunes.  Le  corcckc  cH  vert,  arrondi 
aniJiicDremcni ,  avec  les  bords  pUes.  Léeuiloueft 
ttiangulaireSc  verdâtrc.  Lesélycrcs  fonipoincillées, 
Tcnct,  avec  les  bords  extérieurs  piles. 

Elle  Te  trouve  au'  Bréfîl. 

Kota.  J*aî  vu,  dans  le  cabinec  de  M.  Banks,  un 
bdividu ,  dont  coui  te  dediis  du  corps  cft  d'un 
jauDC    pâle* 

t(.  Casiide  ceinte, 

CÂftiDA  einSa, 

Cafftda  thoraet ,  tlytnfqut  olfcurU  ,  margine 
fmtfceiut ,  tfyirii  anie  murgintm  ,  maeali  alio- 
tyiiinâ.  Fai.  Sp.  inf.  tom.  i.  p.  loj-  n".  J.  — 
lÊMu.  inf.  tom.   I.  p.  <).  n".  IX. 

£llc  lellcmble  i  la  Ca^de  interrompue ,  mais 
dk  cH  fouvent  un  peu  plus  petite.  Les  antennes 
font  jaunes  ,  &  la  ifte  ell  j^oite  Se  cachée,  l.c 
cotcelet  cit  d'un  jaune  tefla™,  avec  tes  bords 
jaimcs  iàuves  ;  l«  botd  antéricut  cft  arrondi  : 
réculTon  efl  triangulaire  &  tellacé.  Les  flytres  Tout 
jaunes  leftac^cs ,  avec  les  bords  latéraut  j^uues 
fauves  ;  elles  ont  Couvent  une  tache  obfcure  à 
Tangle  ant^tieuc ,  &  une  autre  au  bord  eii^rieut , 
vêts  l'ciirémité  :  entre  le  cotps  Se.  te  bord  txit- 
rieui,  on  apper^oic  une  cache  ovale,  obtongue  , 
blanchâtte.  uanfpjrcite.  Le  dcfTous  du  corps  eft 
tellacc,  avec  le  milieu,  de  la  poitrine  noir.  Se  un 
peu  de  noit  à  la  bafe  de  l'abdomen.  Les  pattes  font 
ielUc£es. 

Elle  fc  trouve  dans  rAfri<]ue  équinoxiale. 

liota»  Les  individus  que  nous  avons  dit  avoir 
4cux  taches  obfcurcs  à  chaque  étyttc  ,  ont  les 
Bèmes  taches  cn-dclTous  ,  mais  noitâcres. 

17.  Cassise  hébraïque. 
C Alt  19^  htirta. 

Cagida  pallida ,  toleoplrit  h'ncûlh  ttttmtrt>jî0mh 
Sformitus  nigrîi.  Fas.  Sp^  inf.  tom.  i.  p.  loj.  a". 
le.  —lâam.inf.tom.i. p.  é}.  b*.   Ij. 

Ca^tda  ptUaàda  allo-ûavtfctnt  ,  tlytmrum  dlfco 
Mtpv  retUuiato.  Dic.  Mém.inf.tom,  j.  pag.  Iti, 
«'.  i^.pi.  iS-fig-  17' 

Ca^Je  à  ^«u  tranfparente,  dun  bîanc  jaunâtre  , 
iaox  le  milieu  des  étuis  eft  veiné  de  noir.  Dic.  Ji. 

Elle  eft  Ma  peu  plus  petite  &  un  peu  plus  at- 
fsadie^uc  UC«JW(v«te,  Lcsw«ciiii«roûtjaiuies 
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iti 


an-  pea  obrcutet  vers  l'extrémité.  Le  corcelet  eft 
jaune  ,  Tans  tacbcs  ,  Se  arrondi  antérieurement  , 
vcind  de  noir  au  "milieu.'  Les  élytrcs  font  jaunes  , 
avec  un  réfcau  noir  ,  an  peu  enfoncé  ,  au  milico  % 
les  bCrds  font  jaunâtres,  fans  taches.  Les  yeux 
Tcnc  notri.  Le  corps  &  les  paites  font  d'un  jaune 
pâte ,  Tans  taches, 

Elle  fe  trouve  dans  fAmérit^uC  méridionale  ,  i 
Caycnne,  à  Surinam. 

18.  Casside  judaïque. 

Cassid.i  judea. 

Cajfdiifirrugjaea  coltoptroram  d'ifo  punHit  itit' 
prejjis  macalifqiie  aigris.  Fab.  Sp,  inf.  tom.  i .  p. 
10?.  no.  11.  — Mant.  mf.  tom.  i.p.6^.  n".  14. 

EUe  eft  un  peu  plus  petite  H  un  peu  plus  ovale 
que  la  Cajpdt  hébraïque.  Les  antennes  font  fér- 
tugineufes.  Le  corcelet  eft  d'un  brun  ferrugineux^ 
un  peu  plus  pâle  fur  les  bords.  Les  élytres  font 
d'un  jaune  obfcur,  avec  beaucoup  de  points  nous,' 
au  milieu  deCqucts  il  y  a  un  petit  enfoncement.  Lct 
bords  r*nt  (ans  taches.  Le  coipi  cfl  noit.  Les  pana 
&  la  cëte  font  brunes. 

Elle  fe  trouve  à  Cayenne. 

ip.  Cassidb  anneau. 

Casiida  annulas. 

Caiiida  Ûavtfceiu  ,  eoUopcrorvm  iifco  fitfco  , 
annula  fiavtfte ait.  Fab.  Sp,  inf.  tom.  i.  p.  loy. 
n".  it.  — Munt,  inf.  tom.  t.p.i^.n*.  i  j. 

Elle  reffemblc  un  peu  aux  précédentes.  Les  an- 
tennes font  jaunes,  avec  f extrémité  nu  peu  obf- 
cure. Le  corcelet  eft  jaune  «aie,  arrondi  antérieur» 
ment ,  avec  une  pente  tache  obCcure ,  au  miljeia 
de  ta  partie  pofténeure.  Les  élytres  font  finement 
pointillées  ,  obfcures  >  avec  une  tache  circulaire  « 
jaune ,  commune  aux  deux  élytrcs  ;  les  bords  font 
jaunes  pâles.  Le  delTous  du  corps  Bt  les  pattes  fout 
d'un  jaune  fauve  :  il  y  a  un  peu  de  noir  de  cbaqM 
côté  ,  à  la  partie  des  élyties  qui  touche  à  la  pfli' 


EUe  fe  t 


ï  Cayenne. 


1.0.  Cassidb  purpurine. 

Caîsida  purpurta. 

Cafida  fiavt ,  tlytris  macufa  temmini  purpurg», 

Ca0da  putpurea  fiava ,  ftpra  (orptu  purpurtM. 
Lin.  Syfi.  nai.  p.  j-jS.  n°,  la. 

Ca0ia  &avo-ciirea,  tlytrorum  dtfeo  macula  re- 
tuada  dorja/iruin-purpurta.  Dio.  Mém.  iaf,  tom.  $, 
p.  1)0.  «'.  it.pi.ij.fy.  19- 

Caffidt  i  dtfque  rougi  d'un  jaune  citron  ,  avec 
une  grande  ucbe  ronde  d'un  lougc  coolcur  et 
pourpre  au  mtlwn  des  étuis,  Di«.  Ht 


5S2  C  A  5 

EUc  cft  de  la  ^^nuidear  it  la  Cafk  aoncaa.  Les 
aaccuiics  fooc  d*ua  faime  £ivtc,  aTcc  rezirémtct 
obicvre.  Le  corcdec  dl  d'un  jaanc  ctrron  ,  fans 
cadi.s.  Lc5  cItocs  ibac  dTjii  jaime  dcroo  ,  ft  ont 
au  ouUctt  ace  grande  taebe  pourpre  ,  commirae  anz 
Je  «s  élycres.  Le  dcAbos  da  corps  6e  les  panes  font 
d'rfn  jaune  fauTc« 

£IIc  fe  ::ouTe  à  Surlaam. 
II.  Cassidi  imxaratie. 


C-^JÇxx  fupra  fl*ivtfcins  immacuI^M  ,  corjore  ni- 

VoET.  CcUopt,  p^rs  1.  rji.  4|.i^/.  iS. 

Elle  eft  un  nea  plus  pe:i:e  qu:  la  précéienee.  Les 
anccaacs  ibac  pJ^cs  a  leur  b^fe ,  ol>;cures  a  lear 
•uieinicc.  Le  corcdec  cft  anondi  ancérteurcment.  Le 
eacps  cà  bcaiifpiicnx]ae.  Tout  le  ddlos  eft  Ixfc, jaune, 
Ûbs  udics.  Le  detibus  du  corps  e^  noir ,  af<ec  la  rète 
9l  les  bocds  de  TJ^domea  jaunes.  Les  yens  Chic  nous , 
&  les  pactes  font  jaunes. 

Elle  fe  croure  à  Cayenac. 

SI.  Cas  s  IDE  (tZ'potncs4 

Cassida  f€X'pu.zcL:ta, 

C^fiuLpÊKtfGmM  ,  eole9pcronam  é^fio  firrmfimeo , 

E!lc  cfl  prcC^-e  de  la  ^inJettr  de  la  C:,^Je  rcrrc, 
fOoxs  cl!c  ct^plus  arroodlc.  Les  ancerjics  un:  ;4  :r.cs 
à  leur  bafe ,  noirâcrcs  à  leur  czcrcmi:-^.  La  r^:z:z 
anc^neure  da  corcdec  cik  arrondie.  Le  c.llas  du 
corps  eft  h^Vft ,  avec  les  bords  plus  pîl.s.  Les 
cly.rcs  ton:  finemen:  pctn:iU:cs  ,  Jc  ce:  c'...:Cui;e 
iroLYpctirts  caches  noires  ,  dozz  une  vcs  le  lutlica  , 
&  écjï  Tcrs  Ics'borJs  Cl  terres.  Le  dc;iaus  ia  crr-M 
eft  PO'r  ,  avec  les  b«>cds  de  l'ibàouien  j^^^o.  Les 

crtrs  tbiit  jauccs  ,  .L%ccla  liÂncIic  noue. 

E"z  f:  trouve  a  C^vcnne, 
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dedbos  de  ciiaqac  éni ,  le  à  Tcocrc  CKkcic  de 
Dec.  iô. 

Elle  reflemble  à  la  précëdcncc  pour  U  fora 
la  grandeur.  Les  antennes  font  james.  Les 
fooc  noir?.  Le  corcckt  eft  arrondi  antéhenra 
Le  dctTus  du  corps  eft  jaune  fiUTC ,  avec  les  I 
pâles.  Les  cly très  ont  deux  bandes  noires,  < 
qucfbis  interrompues  à  la  future  ,  qni  ne  von 
jufqu'au  bord  extérieur.  Le  deÂ>ut  du  corp 
jaune  ,  taché  de  noir.  Les  paeccs  font  jaase!. 

Elle  fe  trouve  dans  TAmérique  mcoii^na!' 
Surinam* 

14.  Cassxde  inccrroflipue. 

Cas  s:  DU  Liztmipea. 

Cajpd*z  fiiixifctfis  ,  thûrace  immdcmlj,:o  ,  e 
tfjsre  murgincm  pu.!tdifqui  mi  fris,  f  ab.  àyji. 
pm  %f.a<i,  7.  — Sp.  imf.  tçm.  1.  f,  109.  «t 
^'^Manz.  iaj.  tcm.  i.p.  éj.  a*.  17. 

Elle  ccfTenible  on  peu  à  la  CaJ^dt  de  la  Jaou 
Les  antennes  font  jaunes^  avec  rextréxn:cê  ui 
obfcure.  La  téce  eft  jauBC  &  cœbée.  Le  co 
eft  jaune,  fans  taches  «  arrondi  antérieure 
L*éculIon  eft  triang;alaue  &  jaune  fauve.  Les  é 
font  jaunes  fauves  ,  ^OHlieu  ,  avec  quelques  c 
irrcgulicres  ,  noires  ,  &  le  tour  du  corps  ncii 
terrompu  de  chaque  cocé.  Le*  bord  excérîex 
jaune  «  avec  une  cache  noire  à  l'ange  anxér 
5:  une  autre  vers  rextrémicé.  Les  ta^es  noin 
bords  extérieurs  font  auA  marquées  en  -  d 
qu'en -defliis. 

Elle  fe  trouve  dans  la  No«ivcUe*HoIlande. 

if.  C\ss(DB  huit-taches. 

Cassida  oSopiuuijLta, 

CjJttLt  ruftfcens  thor^ci  pmnâis  d^o3Ai ,  4 
<{-u%:tuor  t.-yaruj  n:^ris,  K\B.  -.VaAT.  inf,  ro-e. 


•  1  • 


Cassids  biraûicc 

Ctjf.D.t  5 . •*.•  \ îj r j , 

L'tfixM    p^lroa  ,    corpo^   /\**^'^^    dadi^s  f^/.  s. 


C- 


1    ■  «■. 


E!îe  eft  un  peu  p!ns  grande  que  fa  C^JI^e  i 
les  ^nienrtcs  font  fauves,  avec  un  peu  de 
rci::--fr.u^.  la  :c:c  eU  fauve.  Le  coreele:  c\\  rei 
inccruurcmcac:  il  eft  fâUve ,  avec  de;.x 
po  r.:s  rcus  L'ecullba  cil  fauve  &  man^ulau 
cîvT.s  ûa:  ;  oiii:i!l.'es  ,  fauves  ,  a^ee  qjatrc 
d'un  ncir  w^lcz  fur  chaque  «  difpotéo  • 
;,rr-çç  rÀrîfvrii'alcs.  Tout  k  detlocs  du  ce:r 
î  pa:-c"5  ûr:  tiuvcs.  On  %oit  une  tache  noue  b 
i  fu:  :c  jori  lies  ti)  :re5  ,  en-  dtCbus. 

'  l       Ei!c  û*   creuvc  a  S:a.Ti. 


■^w.-  .i.*  ri'.^  Mtm. 


«  • 


t    f.    -: 


Il      r.-î    y.   f 


-V    :?*.   I 


•«  ?3^:7t  igz-es  -Te.  '  /  ,  î:  ipfjjt  r-.-.T  ,  d  Jn 
bUfrw  ;aaaàs(c«  a  deux  ^».ïjcs  ta<.ncs  nom  i\u  le 


1^.   Cas-sîde  bniîce. 
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r  cyanio^nigrls ,  <(yP^o  intcgro^  Fab.  S^ft. 
9.  «•.  8.  — Sp.  înj.  tom.  i,p»  109.  «^,  15. 
.  ifif,  tom,  X.  p.  63.  «**.  i^^ 

la  ferme  de  Iol  Cajjlde  ycrte  5  mais  elle  eft 
ide.  Les  antennes  font  jaunes  faaves , 
à  leur  extréix^ué.  La  têce  clï  jaune  fauve  » 
:.  Les  yeux  font  noirs.  Le  corcelec  eft  ar- 
lériettremenc  s  il  eft  janne  fauve  ,  avec  deux 
tchcs  noires  ^à  la  partie  fupcneurc.  L  ecof- 
riangulaire  &  jaune  fauve.  Les  ély très  font 
tuves  y  avec  pUiiieuis  taches  d'un  ncir  un 
âtre  :  on  j  voie  une  tache  de  la  mcuie  cou- 
ngic  de  la  bife  latérale,  une  autre  fur  le 
i-^deià  du  nâlieu  ,  ^  une  troiûcnv.*  à  l'ex- 
Le  dcflbus  du  corps  &  les  partes  font  d'un 
ive.  Le  bord  des  eîycrcs  en-  'eilous ,  a  les 
hes  noires  que  nous  avons  remarquées  en- 

trouve  dans  la  Nouvelle  Hollande* 

ikSsiDE  criblée. 

D.4  cribraria^ 

i  rufifcens ^  ikoracé punSîs  quatuor^  elytris 
r  n^£ris  f  cfypeo  emarginato.  Fab,  Syft. 
o.  n  .  9,  — Sp,  ïnf,  tom,  I.  p.  1 10.  «'.  16. 
'.inf.tom,  i.  p,  6^,11^,10, 

\  un  peu  plus  grande  que  la  Cajfîdf  verre, 
mes  (on:  noirct ,  fcrrugincufcs  à  leur  bafe. 
et  eft  ferrugineux,  avec  quatre  petits  points 
une  ligne  cranfverfale  ;  il  eft  bordé ,  échaa- 
rieuremcct,  &  il  dépa/lè  peu  le  corps.  La 
fcrrugincufc  ,  avec  la  bouche  &  les  yeux 
écudon  eft  noir  ,  petit  &  triangulaire.  Les 
ont  convexes,  pointillécs^  avec  plufîeurs 
3irs  ,  qui  varient  pour  le  nombre  &  la 
Les  pattes  &  tout  le  deflbus  du  corps 
rs. 

trou\e  en  Amérique. 

ASSiDE  noble. 

DA  nohiiis, 

i  grifia^  elytris  linea  CiTulea  nitidijpma. 
.  nat.  p.  575,  /i®.  4. — Fa-un.  fuec.  n",  4^9. 
t  noîn^-is.  Fab.  Syfi,  ent,  pjg,  90.  ;z*,   1 1, 

r.  iom.  I ./?.  1 10,  /i®.  17.  — Munt,  inf.  fm, 
/i\  II. 

I  paliida  ,  linta  duplici  Icngitudinali  ,  \i- 
rtita.   Geoff.  Inf,  tom,    i , /?.  313.  /i**.  3. 
l^dt  à  bandes  d*or.  Geoff.  ih,  . 

iLUS   antennis  clavatis  ,  clavîs  in  annu/os 

Laj.  Inf.  p.  107.  n^,  7, 

FF.  Icon,  inf,  tab,  96,fig.  6, 

nobilié.  FOURC,  Eat.  pa^",  i,  pag,   140. 
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Cajida  noInVs,  Vitt.  Ent,  tom.  i,p»  91.  «•.  4. 

Elle  eft  un  peu  plus  petite  que  la  Cd£id€  verte. 
Le  corps  eft  ovale  oblon^  ,  d'un  vert  pâle  cn^ 
deflus,  avec  une4igne  longitudinale  «  de  ehaque  côté 
c^e  la  (arurc  ,  d'une  belle  couleur  bleuâtre  dorée ,  qui 
d  rp..roîtà  lamortde linfeâc.  Lccorcelet eftarrondi^ 
fans  ta.  hes.  Les  ély  très  ont  des  points  enfoncés  » 
rangés  en  ftries.  Le  deflus  du  corps  eft  noir.  Les 
pattes  font  d*ua  vert  jaunâtre.  Les  antennes  font 
jauiiârrcs  à  leur  bafc  «  un  peu  obCcures  à  leur  ex- 
trémité. 

£l!e  fc  trouve  en  Europe ,  fur  les  Chardons  fid 
fur  les  plantes  chicoracées. 

19.  Casside  perlée. 
Cassid  a  margaritacta. 

Cajji^j  virens  ,  elytris  vindî-argitttezs  nîtidis  ^ 
cafice  pecloreque  nigtis,  Fab.  Mont,  inf,  tom,  i. 
/?.  ^3.  n^,  11, 

Ca'Jida  margaritacea,  ScHAli.  AB,  hall,  p.  15^. 

Elle  TcfTemble  beaucoup ,  pour  la  forme  &  la 
grandeur ,  à  la  Caf^e  ntbuleufe.  Le  corcelet  eft 
verdâire.  Les  élytrcs  font  d'un  vert  argenté  bril- 
lant ,  qui  dfparoît  à  la  more  de  TinfcdU  La  céte 
&  la  poitrine  font  noires. 

Elle  fc  trouve  en  Allemagne. 

;o.  Casside  en  rroix. 

Cas  s  IDA  crucîata. 

CjJJîda  paliida  ^elytris  difcofufto  cntciato,  LiN. 
Syft,  nat,  p,  57^. /i«.  9. 

CaJJida  hyalina  palUde  jlava  ,  elytris  difco  ma» 
eu  la  magna  fufca  cruciata,  Dec.  mém.  inf,  tom,  j« 
p,  187.  n^,  ii,p,  iS'fig,  15. 

Cajîde  en  croix  ,  tranfparente ,  d*un  jaune  blan- 
châtre ,  avec  une  grande  tache  brune ,  à  quatre 
branches  cr^ifées  fur  le  milieu  des  étuis.  Dec.  ib» 

Volt.  Co!eopt,  pars  2.  tab,  44.  fig.  i€. 

File  eft  à- peu-près  de  la  grandeur  de  la  CaJJide 
verte.  Tout  le  corps  eft  d*un  jaune  pale.  Le  cor- 
ccîet  a  une  petite  ligne  longitudinale  au  milieu. 
Le  milieu  des  ély  très  eft  élevé  &  marqué  d'une 
grande  tache  inégale ,  d*un  brun  noirâtre  ^  qui 
s'étend  de  chaque  côté  ,  à  l'angle  extérieur  &  vers 
l'exc rémité  ,  formant  une  efpèce  de  croix.  Les  an- 
tennes ibnt  d'un  J24ine  pâle  ,  avec  les  trois  demiçrs 
articles  noirâtres. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale  «  à 
Surinam. 

31.  Casside  mouchetée. 
Cassida  guttata, 

CdJIidaflavefcens ,  coleoptris  £fco  nigro  :  macu* 
lis  quatuor  fiaycfcentibus. 


3*4 
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Cajjida   cnuîata.  Fa  t.  Syfl,  mt.  p,  f  ii*.   ti.  * 
'^^pec.imf,  tom.  i.  ^•Ito«  Ji<^.  it. —- Af«iiM'/i/. 
tem.  i.p.  ^4*  A®.  i|. 

Elle  eft  de  la  grandear  de  la  Cajpdi  nébaleafe* 
Les  antennes  font  |aunes.  La  céce  eft  jaune  8c  cachée. 
Le*  corcelcc  eft  grand ,  arrondi  antérieurement , 
jaune  ,  avec  une  tache  noire  au  milien  »  on  plus 
fouvent  avec  trois  petites  lignes  courter.  Les  élytres 
ibnt  noires  au  milieu  ,  avec  auacre  taches  jaunes  : 
tout  le  bord  eft  jaune.  L'écudon  eft  noir  i  trian- 

i^ulaire.  Les  pattes  èi  tout  le  deflbus  du  corps  font 
aunes  pâles. 

Elle   fe  trouve  dans  l'Amérique   feptentrionale. 

Nous  croyons  cet  infeâe  très-difFérent  du  Cajpia 
trucîaza  de  Linné  ,  comme  on  peut  le  voir  par 
la  delcriptiou  qu'il  en  donne. 

)1.  Cassidi  porte-croix. 

Casmîda  crux, 

CûjJUafiava^  thoracfS  linea  dorfali  femtgtnea  ^ 
eoleoptris  dj'co  ferruginto  macuiis  quatuor  fiavis, 
Fab.  Sp,  inf,  tom.  i.  p.  iio.  n\  ly.— i^itr.  inf. 
tom,   I.  p.  4^,  «**•  24. 

Elle  reiTemblc  beaucoup  à  la  précédente.  Le  cor- 
celet  eft  jaune,  avec  une  ligne  au  milieu,  ferru- 
gîneufe.  Le  milieu  des  élytres  eft  ferrugineux  ,  ^ 
cette  couleur  s'étend  à  l'angle  antérieur  &  vers 
l'citrcmité  »  en  forme  de  croix  :  on  apperçoit  au 
inilicu  de  chaque  élyrre  deux  taches  jaunes ,  dont 
l'une  antérieure  plus  grande  »  &  l'autre  touche  au 
bord. 

Elle  Te  trouve  à  Cayenne. 

}}•  Caisidx  onze-points. 

Cahïva  undecimpunâata, 

CdJJida  ftûvcfctns^  tkoracis  pttnHo  medîo,  eo- 
leoptns  ur.decim  nigtis.  Fab.  Spu.  inf,  tom^  1. 
p.  110.    a?,  KO.  ^  M.int,  inf,    tom,  1.    p^   ^4. 

VOfT.   CoUopt,  fars  i,  tah.  45.  pg.  \é, 

Eîlc  eft  prcfijiic  de  la  j;ran-'!c  »r  de  la  CaJJîde 
inf*iJt'C.  Les  an'erncs  feu  f-Aiirr^.  l  a  irtc  eft 
f.uvc  3c  cacli'-c.  î  c  cosc-rîct  cl^^t.vjnc-fjuve  ,  ar- 
roudf  a<^t'*ri:urcm;nc ,  avct.  tin  poiiu  norr  a<i  mi* 
lieu.  Lccul'oa  tU  ûuvc  ,  îriinr/j'aire.  1rs  ^lytrc^ 
fi[>nc  jaiirct  au  mi!  eu  ,  û'ivcs  lur  les  bords,  avec 
or?"  poirrs  noir^,  cinq  fur  clu  *uc  éiyrrc,  &  un 
fur  I4  lucurc  »  commun  :  il  y  en  a  detii  vrrs  U 
bi<"f  ,  polr-s  ra  pru  oMujucnicnt  ,  un  plus 
gi4si.1  Cet:  !ci  «j:  j^  ,  ver.  k  nn.ie-i  ,  ft  J*.ui  \\\\ 
j-i  I  au  .irlj  ,  poics  l'bîi  ]i: 'nicàit.  lou:  le  dwlFous 
dM  co:ps  &  les   pattes  fuiit  ûuves. 

£U:  (ç.  uouve  daus  l'Amcrique  sctUionale. 


CA  s 

)4«  C  ABSIDE  nigrîpèdc* 

Cas t IDA  nigripes. 

Cûj^a  femigitua,  torport  fuhStJ ,  fi 
nigrU, 

Elle  n'eft  guère  plus  grande  gue  la  C*ï^ 
Les  antennes  font  paies  ,  avec  les  quatn 
articles  noirs.  Le  corcelct  eft  ferrugincu 
le  bord  antérieur  arrondi ,  pâle.  L'écufTon 
gulaire ,  d'un  brun  noir.  Les  élytres  font 
neufcs ,  8c  ont  des  points  enfoncés ,  rangés 
Le  deftbus    du  corps  &  les  pattes  font  c 

Elle  fe  trouve  dans  l'Amérique  fepten 
&  m'a  été  envoyée  par  M.  John  FrancL 

)f.  Casside   tuberculéc. 

Cassida  tiiber€ttldta, 

Cajfida  ftrntginea  ^  margtne  tkoracis  t 
que  fia\*o, 

Cajfida   marginata    tefiacta  ,   margint 
elytrorumque  pavo.     Lin.     Syft,    nat, 
«•.  14. 

CaJJIda  tubercuhta  uftacea  ,  margin 
elytrorumque  fijvo ,  eoleoptris  hafi  tfi:ut 
Fab.  Syfi,  ent.  p,  90.  n^,  ij, — ;  Sp.  » 
p.  no.    «•.  11.   —  Mant.  infi  tom.   : 

Cajfida  cinéla  firruginea^  thorace  âne 
qLi  punSatis^  margtne  f*:vo,  Dec.  J 
e,  f.  p.  iS6.  n®.   II.  pL   1$.  fig  14. 

'dure  roide,  à    corccle:   \ 
bordés  tout  autour  • 


ICéiJfidt  à  hordur 
à  rtuis  ponéhiés  , 


I 


Drc.  h^ 


Elle  eft  un  peu  plus  grande  que  la  Ca^ 
Le  corps  eft  ovale  ,  très  -  convexe.  Le^ 
font  fcrrugtneufes  »  avec  les  quatre  dcrr 
des  noirâtres.  Le  corcelet  &  le<  élytres 
tcment  pointillés  ,  d'un  brun  ferrugine 
les  bords  d'un  jaune  fauve.  Le  corcelet  ( 
/'chancre  antérieurement.  Le  dcâous  du 
les   pattes   font  ferrugineux. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Amérique  méni 
Cayenne»  %,  Suitnam. 

;^.  Casside  muhiponéhiée» 

Cissin.i  muUipunHdta, 

C^tjîdj  ri^ra ,  ihorjce  ferrugineo  kipum 
tiis  ujiucfis  ,  pmr.dis    innurreris  nigris. 


Elle  eft  un  peu  plus  oblongoe  que  la  | 
r  Lc^    an  rennes    font  noires  ,    ferrupneu 
baie.   Le  corcelet  cil  d'un  brun  ierrug 
l'^rcmcnt  l'cliancri:   aot.'rieurement,   un 
poltccicurcnicoc,  avec  deux  tàckti  ooii 


CAS 

mrqato.  Vieuffon  cft  noir,  petit,  tnanppïlairc. 
U$  élytrcs^font  pointiliécs  &  parfcmécs  de  petits 
points  notis.  Le  deilous  du  corps  &  les  pattes  font 
Boirs. 

Le  corcelet  &    les  ^lytrcs  de  cette  efpcce  &  de 
Il  précédente  dcpafTcnc  fort  peu  le    corps. 

Elle  fe  trouve  à  la  Guadeloupe ,  &  m'a  étl  donnée 
par  feu  M.  de  Badier.  ^ 

17.  CASiiDfc  variolée. 

Ca98IDa  variolofa. 

Cajjjida  fcrruginea ,  elytris  rujis  ,  punStîs  înnu-' 
merit  nigris. 

Elle  cft  moini  alongt^e  que  les  deux  précédentes. 
hcs  antennes  font  noires,  avec  les  quatre  premicts 
articles  ferrugineux.  Le  corcelet  e(i  d'un  rouge 
ferrugineux,  avec  le  rebord,  Se  deux  points  à  la  partie 
fapéneure,  peu  marqués,  nous;  il  eft  échancré 
antérieurement  ,  &  .un  peu  lobé  poA^neurement. 
L'écoâbn  cd  noir«  P^tît^  prefque  triancrulaire.  Les 
élytres  (ont  d'un  rouge  ferrugineux  ,  avec  beaucoup 
dépeints  noirs,  pointillés,  légèrement  enfoncés.  Le 
rebord  eft  noir.  Le  dcffous  du  corps  &  les  pattes 
(bnt  d'an  brun  ferrug  ncux. 

Elle  fe  crouTe  dans  l'Amérique  méridionale* 

« 
58.  Cassibi   futHralc. 

CjtMSiDjt  fiuuralis. 

CaJJida  brunnea^  elytris  flavis  ^  futuris  bmnneîs, 
Fab.  Gen.  inf,  mant.  p.  Iif  —  S/?,  inf,  r.  ir 
p.  III.  n9.  ZK  ««-«  Mant,  inf.  tom,  i.  p,  ^4. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Caffide  marginée. 
Les  antennes  font  noires,  filiformes  ,  légèrement 
comprimées ,  un  peu  plus  longues  que  le  corcelet 
La  tête  eft  noire  &  cachée.    Le  corcelet  eft  ar- 


CAS 


f^S 


rondi  antv^rieurement,  plus  lar^e  q«e  lone .  aneu-      ,  j         •  • 

kax  de  chaque  eôti  ,    prefsue  l^ué  poftéricurc-     lî«««'o»P  J«  P<»°»  «<?>»• 


à  la  CûjfUe  porte-croix.  Le  corcelet  eft  arrobdi , 
jaune  ,  fans  tach  s.  l.es  élycrcs  fonr  d'un  fauve 
obfcur,avec  deux  grandes  taches  jaunes ,  oblpnguet 
vers  le  bord  extérieur  :  Tantéricure  eft  beaucoup  plus 
grande  que  l'autre.  Le  dedous  du  corps  âc  les  pattes 
lont  d'un  jaune  fauve. 

Elle  fe  trouve  à  Cayenne« 

40.  Cas  s  IDE  miliaîrc. 

Cas  s  IDA  miliaris, 

Cajfidajla^a,  thorace  immaculat9\  etytrls  nigr^ 
pundatis  ^  margine  bifjf.iato,  Fab  Syft,  etu  ^.91. 
/i*.  15.  —  Sp»  inf,  tom.  i.  p.  m,  ii^*  14.  — • 
Mant.  inf  tom.   i.  p,  64.  «®.  1^. 

Elle  reflcmblc  à  la  Cajpde  marginée.  Les  anten- 
nes font  jaunes,  de  noires  à  l'extrémité.  La  tére 
eft  jaune,  cachÂ,  avec  les  yeux  bruns.  Le  cor- 
celet eft  grand  ,  arrondi  antér  euremtnt ,  jaune 
pâle,  fans  uches.  L*écu:fon  eft  jaune  »  petit  Se 
triangulaire  Les  élytres  font  jaunes  pâtes,  avec 
plufîeùrs  petits  points  noirs ,  un  peu  bleuâtres  ,  & 
deux  petites  caches  tranfvcrfales  fur  le  bord  cx« 
téricur  de  chaque  élyrrc  ,  une  vers*  la  bafe  ,  5c 
l'autre  au-delà  du  milieu.  Le  corps  en  dciVous  eft 
noir*  &  bordé  de  jaune.  L'extrémité  de  l'abdomen 
eft  jaune.  Les  pattes  font  d'un  jaune  teftacé ,  fans 
taches. 

Elle  fe  trouve  dans  Tifle  $te.-Hélène 

41.  Cas  s  IDE  ponâuée« 

Cas  s  IDA  punâdta, 

Caffidd  nrgra  ,  ciypio  èrunneo ,  eiytris  flavis  , 
nigro^punÛatis,  Fab.  Mant,  inf  tom,  l,  p,  ^4. 
«*.  jo. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Cajpde  miliaire. 
Le  corps  eft  noir.  Le  corcelet  eft  arrondi ,  biun  , 
fans  taches.   Les  élytres  font  liilcs,  jaunes,  avec 


ment  ^  légèrement  en  pointe  vers  l'écullon,  jaune  , 
fans  taches  L'écuflbn  eft  noir,  &  à  peine  appa- 
rent. Les  élytres  font  jaunes,  avec  la  future  & 
toute  la  bjfe  d'un  rouge  de  laque  brun  ;  elles 
font  on  peu  relevées  à  la  future ,  un  peu  au-delTous . 
de  l'écuifon.  Le  corps  en-defTous  &  les  pattes  font 
noirs. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne-Efpérancci 

)f.  Cas  s  IDE  bimouchetée. 

Cas  SIDA  higuttata, 

Cafpda  ,  thorace  fiavo  ,     elytris  rufefcentifus  , 
mdrgine  nigro,   maeul/s  duabus   ûavis,  Fab.   Syft, 

1 11. 

Elle   rcffcmble ,  pour  la  forme  &  la  grandeur  , 
Hijt.  Nat,  In/ecits,  Tom,  V. 


ent.  p.  ^î,  /x".  14.  —  Sp.  inj.  tom,    i.  p 
«•.  ij.  —  Mant,    inf  tom.  i.  p.  6^.  n°. 


Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne -Efpérance. 

41.  Cas  SI  DE  marginée. 

Cas  s  IDA  marginata, 

CaJJida  elytris  teftaceis  ,  côrpore  elytrorumfue 
margi-ie  nigro ,  thorace  étneo.  Lin.  Syft.  nat.p,  ^78, 
/»*».  13. 

Cdfida  marginata,  cyaneo-aigra ,  elytris    tefia^ 
ceis ,  margine  nigrq. /iA^,  Syft.  cnt,  p,  i)i.n^,  \6m 
, —  Sp.   inf  tom.  I.  p.  m.   n^.    15.   —   Mant» 
inf  tom.  I.  p,   64.  no,  ji. 

CajJida^  thorace  vio-aceo  nîgro^  elytris  teftaceis, 
mafgme  punHifque  duobus  nigris,  Dec.  Mcm.  inf 
tom»  5.  p,  185.  n**.   10. 

C^ifide  margink  y  â  corcelet  tiotr- violer  «  à  était 

C  c  c 


iig 
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/■nja-jne  Fauve  ,  tkiiléi  de  noir,  av;c  deax  polocs 
nom.    Dïc.  ii. 

VotT.   Co.'topt.  pas  1,  fdi.  41,  JÎ^,  y. 

CcJliJj  mar?ini'a.  Katurf.  9.   ftf.  1. 

Lïi  amenn:*  f.m:  ncires.  Le  rorcelet'  eft  d'un 
Tcrtbionit,  'aps  lachcs  ,  pr^l.iuc  anonJi  ar:i- 
ri.ufrmcnt.  Les  tlytrcs  fotii  g  a.idct,  avec  la  fu 
lit  c  ,  le  bord  cicôcieur ,  Se  ud  point  à  la  bafe  , 
d'un  n.'ir  bronze.  Le  dcffous  du  corps  &  Ici  panes 
/oni  d'un  noir    nn  peu   broazé. 

tl!e  fc  it«ave  dans  rAmcriqie  n^iidioDalCi  à 
Caycoce,  à  Surinam. 

4).  C«tiioi  bitubcicui^c^ 

Ca£tJa  iniTt-ttj,  mlio  margUiU,  ttytns  nigro- 
maeu.'jiii  i  tjfi  Kiuijj<  nJMÎt.  f  ab.  Ma»t.  iaf 
M.n.  i.  ApF.  p.  i7?. 

£lle  cA  jim  pctice  ^ue  ta  C»fiÀt  tahttnUt-  les 
«atconn  loct  é\m  iat>nc  !Ùlc  ,  aoiin  à  levr  tnn- 
WÙX-.  Le  coréc'R  cftiaaokrc,  a*cG  k  bord  pâk. 
Ict  jl)(m  font  bcuKi.  avec  èm  pouitx  noin: 
l'antiricvr  ci>  phn  paai  <^    l'aatfc;   k  boii  cft 

K'ie.  Lec^i.'v^  ducoifs  cft  aott,  hocàé  de  falc 
s  pactes  (001  pÀks. 

tllc  f;  cotise  *  CayoK. 


44.  Ci'iiri  ^eai-if«ftsWe. 


.   ïàB.  Sr. 


CAS 

lien,  &  d'un  jaune  pile,  prefqM  trurpatt 
lei  boïds  ,  avec  une  tache  d'un  jaune  fonc^ 
gic  eitéiîeur  de  la  bafe  1  on  Toït,  on  peu  a 
dci'écuiron,  une  cl^Tadon  pointue.  Le  defli 
corps  Bi  Ici  paie»  foai  jaunes.  La  -tache  d 
des  ^lytrcs  y  ell  d'un  jaune  bmn. 
EJle  Te  nouve  à  Siam. 

4«.  Cassidi  de  h  Jamaïque. 

Cassida  Jaiuiatmft, 

Ca/ida  latto-énta,  tlylrit  immacuhcis , 
xan>-pua3jtli.   LiN.  Syfi.  luu.  p.  J77.  n*.  ; 

Cajîiàa  JamtScttfis.  f  au  Syfi.  etit.  p.fi. 
—  Sft(.  iaf.  tom,  i,  p.n  I.  «•.  17.  ^  Mai 
t  m.  p.  64.  n".  34. 

Scuraiâiu  /uaiiffhtneiu ,  totmt  tmieiu  awr\ 
ffitaéeiu  ,  it^mAmii  f»rmM,  Skoan.  Ait.  d 
p.  20I.  i*.k.  xyi.ff.  17.  aS. 

£Ue  rdTemUe  à  la  Cojjîdt  ceinte  ;  mais  c 
plus  Riude.  Les  antennes  Toni  jaunes ,  ai 
pcn  de  rcnrcrDité  rMÎrc.  La  titc  c(l  jauni 
cbce  font  le  corcclet.  Les  yeux  font  brun 
cotnlet  e{î  anooJi  aoicticaicBtent ,  d'un  gan 
acé,  DQ  peu  pl«s  E>-ncé  fut  le  milicn.  L'fci:i 
tnac^nlaiic ,  ffim  )atiae  tcftacé,  Ln  élyttc 
poûnlleci,  nn  pcC  nkaicufei.  ^Ie*^ci  a  le 
i.:re  demÏTc  l'écutlÔB  ;  Ici  bocjs  Tonc  grands 
files  qnc  le  milicn ,.  aTcc  nae  tackc  jan» 
racée  â  la  ha:(Â  ntêhcare ,  Sr  nne  autre  ver 
iiimùi  ,  ^aî  Tiamcni  du  milien.  Lca  pactes 
dcdbas  im  etxft  Toot  tcl>ac^  Le  bord  rai 
ia  ârtrcs  dt  mar^ac,  de  cbaq^ae  côté ,  di 
:>cses  MHO. 

Elk  le  Doare  dans  rAsiéri^c  mÉiidioaa 


47.  Oassina  pcitarec. 

C^tt»A   ^Pjfa  M  I. 


Il ,-  «iti   -x   TS.I— ;<  cîa^'-ie*^-    Le  ctecàct  cft 

J'u- î-~.»  À-i^îr-;  ■  ..».  ù:"-i*iAcs.  les  eivtîtsjîaBi 

c,-  j*.;i  ;.*  J  !•  ^*.*w  ro^^ikrws.  La  ji=-r;  ce  j  C^f^  irf^ttj,  dy^ii  a*gsla  MitiL) 
v<-  ^.  1<  ac>«a  «la  vw*«  &  ks  |iaa3  ioK  Cr  à^ifttp*jirtât.lA».G€»,imf.  ««rr.  p. 
fc»  ;>,  —  i--  i^ '.-*■-    I.  p.   lit.   a".   .8.   —  . 


i.:ra  MT.^^ 


4,;;^,   *.-»iv. 


,  m^g^  *  **   .À..«-a.x  ,    :-i»  a^-j 


;    ••>.-   >»k^   r»*- 


C4tfi»t  pr-^intM.  P»LU  Spii^  Z*^.   /, 


Jlk  I  fimlii  ,  pool  la  fecae  &  la  graa 
»  ^ù»i  4  îa  C^^iù  rocte-rfvc.  Tc«:  le  cor^  et  tt 
L   Fu.      :«.v:  et:  A^»c«s.  ii^-f«a  laisa-.t- en-ieds' 

::s9c  ^u-cateceae.  mrvlevi  de  ikaoct 
_^  ^^  le  c.T=a  -ii^  P*-««  iiMBînlaies.  aiai 
'^  '  ;  t  mSimt  vfste*'a  a  Itk  bai  'at^rak  a 
*  ^'^  ^  ic:<-ac  ««=s  «  ïiK^  ^K  pctirc  a:^  «eak  , 


.  .M-.  fck  AM^  «a  ^i-  I      ISc  À  : 


CAS 

4S.  CâisiDE  bicorne* 

Cas  s  IDA  bUornis^ 

Ca£ida  cyanea  ,  elytrîs  angulo  antîco  f  ma, 
truncata.  Lin.  Syft,  nat,  /».  576.  «®.  8.  —  Amœniti 
acdd,  tonu    6,   p^  393.    /i°.   9. 

Cajida  Bicornis.  Fab.  Syft.  ent,  p,  9 T.  n*,  18. 
—  5/?.  i/ï/I  tom,  1.  p,  m,  72°,  ip. — Mant.  inf. 
iom.   I.  p,  64.,   /f^.  3^, 

VOET.  CoUopt.  pars  i,  ra^,  ^h  fii*  ^9*    • 

Elle  cft  grande.  Les  antcûncs  font  noires ,  pref- 
qae  filiformes.  La  téce  cd  bleue ,  &  un  peu  ap- 
parente*. Le  corcelcc  eft  d  un  vert  bleuâtre  ,  écbancrc 
antfricurcracnt,  arrondi  fur  les  côtés  ,  un  peu  an- 
guleux de  chaque  côté  poilcrieurement ,  avec  quel- 
ques petites  irapredîons  au-deiîus.  L'écuilon  c(i 
bleu,  petit,  arrondi  podérieurcment.  Les  éJytres 
font  d'un  bleu  verdâtre  ,  pointiliécs ,  arrondies 
poftcricurement, convexes  en-defTus ,  avec  une  épine 
longue,  tronquée  de  chaque  côté,  à  l'angle  de 
b  oafc.  Le  deifous  du  corps  &  les  pattes  font 
bleus. 


CAS 


JS? 


Elle  fe  trouve  daas  rAmérique  méridionale. 


49.  Casside  Tavrcau, 

Cassida  Tdurus» 

Cajp.da  atra ,  tlytrls  angulo  antlco  fpinâ  trun- 
cata, Fab.  Mant,  inf.  app^  tom»  1. /?.    380. 

Elle  rcffemble  beaucoup  •  à  la  Cafjide  bicorne  ; 
mais  cUe  e(l  un  peu  plus  petite.  La  tète,  le  cor- 
celet  &  le  deilbus  du  corps  font  d'un  noir  bronzé, 
on  peu  luifant.  Les  élytres  font  noires;  elles  «ut 
des  points  enfoncés  ,  réticulés  ^  &  une  épine  de 
chaque  côté,  vers  la  bafe  extérieure. 

a 

Elle  fe  trouve   a  Cayenne. 

50.  Casside  bleue. 

Cassida  cyanta, 

CaJJîda  cyaneO'dLnea  y  elytrîs  îmm  acu^atls  ^  exca- 
VdtO'punHaùs,  Lin.  Sy^.  nat.  p^  577.  ««>,  ix.  — 
Muf.  Lud.   Ulr.  p.  3^. 

Ca^ida  cyanea.  Fab-  Syft.  ent,  ;>.  9i.«^.  ip,— 
Sp.  înf,  tom.  1.  p»  m.  a**.  30.  .—  Mant»  inf, 
tom,  1.  /.  6$.  n^m   37. 

Cajfida  cyanea.  Dec.  Mém.  inf.  tom.  5.  />,  181. 

Cc'^lde  apurée ^  d*un  vert  bleuâtre,  luifant,  à 
étuis   raboteux  ,   fans  taches.    Dec.   I&, 

Voit.   Coleopt.  pars  1.   tab.  41.  fig.    ij. 
^TIT.  Gaioph,    tab.  57.  fig.  6. 

Elle  eft  prcfque  hémifphériquc.  Tout  le  dcflus 
du  corps  elt  d'un  vert  bleuâtre.  Le  dcflbus  &  les 
pattes    font  noirs.   Le  corcclet  cft  liffe,  échancré 


antér.'earemeac  ,  un  peu  avance  poft^rieurcmenc 
vers  réaiftMu  Les  élyucs  on.  des  .nfonc  meus 
réticulés. 

Lllc  fc  trouve  au   Bréâl. 

;i.  Casside  rétifor.ne. 

Cas  s  î  D  A    retiformism 

CûJJtdanigra  ,  thora:e  himaculato ,  eljtris  flavis 
nïgro  reticulatis.  ï  k'b*  Msnt.  inf.  app.  tom.  r. 
p.  380. 

Les  antennes  font  noires*  Le  corceict  cft  noîr  , 
avec  deux  grandes  taches  jaunârres.  Les  élytres  font 
jaunâtres  ,  avec  tout  le  bord  noir  ,  &  quelques 
lignes  interrompues,  prcfque  réticulées,  noires.  Le 
deHbus  du  corps  &  les  pattes  fiinc  noirs. 

Elle  fc  trouve  à  Cayenne. 

% 

51.  Casside  porte-épine. 

I       Cassida  fp  in  if  ex. 

Cajfida  ferruginea  ,  elytrîs  angulo  antîco  fpinâ 
porreBâ ,  tkorace  utrinque  fpinâ  tranfvctfd.  LiN. 
Syftm  nat.  p^  576.  /z®,  7.  —  Amœnît.  acud.  t.  6. 
p.l9^.n''.'j.  ^ 

Cajjpda  fpintfex.  Fab.  Syft.  ent.  p.  91.  «•.  lô. 
—  Sp.  inf  tom.  i.  ;?.  m.  ;ï*.  31.  —  Mant.  inf 
tom.  I.  p.  65,  n^,  38. 

Voit,  CoUopt.  pars   i,  tah.  45.  fig,  ir. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Cafsidt  futuraîci 
Les  antennes  font  filiformes ,  plus  longues  que  le 
corceict,  &  brunes.  La,  tête  cft  fcrrugincufe  & 
cachée.  La  partie  antérieure  du^corctlet  eft  comme 
coupée  ;  les  côtis  font  anguleux  &  avancés  laté- 
raîcmenc  en  forme  d'épizic  :  il  eft  lilTc  &  ferru- 
gineux, fans  taches.  Les  élytres  font  fcrrugincu- 
les,  fans  taches,  avec  une  clévaton  un  peu  au- 
delà  de  récudbn,  qui  les  fait  paroître  tronquées 
antérieurement ,  avec  une  ligne  faillante  ,  qui  va 
fe  terminer* à  l'angle  extérieur.  L*ang!e  extéiicur 
eft  très  -  avancé  en  avant  en  forme  d'épine. 
L'extrémité  des  élytres  n'eft  point  réunie  â  la  fu- 
ture. Le  deffous  du  corps  &  les  pattes  font  ferru- 
gineux. 

L'autre  fcxc  n*apas  les  angles  du  corcelet  fi  avan- 
cés, &  les  élytres  ne  font  pas  avancées  en  av^ir 
à  leur  baCc  extérieure. 


Elle  fe  trouve  dans  /'Amérique  méridionale, 

53.  Cassidb  bident. 

Cassida  bidens. 

Cafjida  atra  y  elytrîs  antice  porrecîîs  ^  fpinâ  fu'^ 
turali  ereââ.  Fab.  Sp,  înf.  tom.  1.  j3.  m,  n^,  ^t, 
^^Mant,  inf  tom.  t.  p.  65.  n'*.  59. 

Elle  refkmblc  à  la  Cajjtie  tronquée.  Lçs  antcnno« 

Ceci 


588 


CAS 


for*:    r.  i-ct  ,  p'î:<!   à  Icnr  lufc.  La  tîrc  cft  noire 

&  cjilirc.  le  /.:..!.:  tlk  I  ui'juc  c.luncrc  anté- 
r'c-i:ciiK-nr;  :I  clt  r^  :r  &  un  yca  cjrciîc  ,  L'^trc- 
Ww*:.'  ar.e'ilï."x  fwr  !tç  cô:.-s  :  i!  y  a  deux  pciitcs 
UJ  ;;«•  o^!o::t:us,  t"crriiï;i!'.ciirts  ,  très- peu  mur- 
ru\s.  Lojjî.on  irt  noir,  rctic  &  ciian'nil.trL'.  Ltf 
t!-i::«.s  'onr  n,.M- :ç  ,  poi-ri  I-t<,  avec  u.^c  lorj»ac 
t,i:ii:  '^oîrc,  icl.v.'c  liir  cl.a  jiic  clyfc  ,  q::i  j\irc 
i\-:  ]j  !iru!C,  o»:  !'c  :i'iin  t  a  i'  pire  d.-  laiiiic  l'I.- 
trc.  Les  aPj;I.<i  lu:  -j.:x  .IwS  ■  lyrr>s  lor.:  a- t-/  ûi'- 
L'is  ;  &  on  rL'ir^ri^uc  une  liront  i.'I.\i;r,  r.i!.!arc, 
(;ui  (c  rcriïiiii-  a  s.iu(]uc  ^rf^l*.  Le  delLus  liki  co:[>s 
&   Ic\  paiccs  (bnr  no:rs,  luifar.s. 

L!!c  le  trouve  dans  ic  BrJlîl. 
54.  Casside  en  manteau. 

C.4 .'  Ç  /  7>  .4    fAilidia. 

CjpJj  nig''J  ^iMrjce  \u!i>fo  xirefcer.te  ^  tlytris 
n  '/•  !d:us  ^  fiu  rgi  -:  t  ii  •;  là^iu^-  mt  diù  ferrugmc  il.  F  a  B  • 
Mjn  .    /  j\  iipy.   ton.   1.   y.  3|  »c. 

E!!o  cft  d'uni"  l'randcir  moyenne.  Les  tn'cnncs 
font  nuircs,  de  Ij  longucin  du  (O'p^.  Le  corccicc 
cil  Irgcrcmcni  vcîu  ,  vcrdaTc,  fans  taches,  point 
du  tk'ut  luifanr.  Les  clyrns  f.nt  Vw-rtws,  avec  le 
bord  extérieur ,  la  muiitr  t'c  la  furuic ,  &  une  ligne 
loni*itudina!c  au  milieu  »  d'un  ronge  fangmo.  Le 
ikiTbus  du  coips  &  les  pattes  fort  noirs. 

LUe  fc  trouve  à  Cayennc. 

f  f.  Cassint  cuivrcufe. 

Cas  SI  DM  cupna, 

Ciiffida  fupra  çuprea  ,  tkoracU  margine  elytrifqut 
mjiu.'is  d^aBus  ma^ginAtihus  rufis,  Fab.  Maae,  tnj^ 
éipp.  tom,  i.p.  i%o. 

Elle  cfl  d'une  grandeur  moyenne.  Les  antennes  font 
no:i-:s.  le  corcclet  c(l  un  peu  cuivreux  ,  avec  les 
boids  rou^càtrcs.  Les  ély:rcs  font  pointil'ées  ,  pfcf- 
c)uc  lui. s  vers  l'cxtrcmué  .  d'un  vert  cuivrcuz , 
a\cc  d4:jz  laclics  nur^i:ialc&  rougcâcres. 

Llîc  fc  trouve  à  Cayenne. 

\é.  Cassidi  boffue, 

C itMiDA  gibùofa, 

Cjj^ida  atra  ,  tfiorace  maculh  daahiu  vîiiêfo  aU" 
rtis  ,  f /y  tris  v  'ef,tn:i   retUuhtis  ^   fp^^à,  Jarur^li  * 
0O:uj'i.  Fab.  Sf.  i  j.to'n,  1.  p.  1 11.  a*.  )j.— itftfn/. 
inf.  :om.  1.  .  a' m  *c«  n".  40. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  CaJjfJe  grofTc.  T  es  1 
antennes  loni  noires,  la  tête  ci\  noire  j  cachée  »  ^ 
avec  li-«  ycnx  ja  mes  bruns.  Le  corcclet  eil  échancré  . 
ans'ricurcincm  :  iî  ell  noir,  avec  deux  j^rande^  taches 
roui'c^,  dor<  es  ,  forméespaK  des  poi!scouris  ,  ferres.  ' 
L''«:jd>m  cl\  noir,  tiiangulaire.  Les  élytr.s  font  1 
Buiacs  s  avec  un  i4lcaa  foimc  par  dci  pvili  ccmucs  ^  | 


t 


I 


d'un  r:>\ii    verdâîre  ;  le  lu...- 

pointue.  Les  pactes  &  coac  le  dclious  ou  «^  ^ 

noirs  ,  iuifans. 

Elle  fc  trouve  dans  le  Lrclîl. 

f7.  C'ssiDE   tionc^uée. 

C.4%sTDA   truncaZd, 

Cufs:  :^  rufj  .  e'.cris  fiihnnculdtis  fslgro  n 

34. — M.^.ir..':J   tOT..  \,p.  6j./i".  41. 

Elle  n  efl  fTii.ie  p!us  cran  de  c^iie  la  Ca'^dtV^ 
Les  anrcni  es  font  noirci.  La  iccecfl  no'rc  &  ca 
Le  corcelec  liI  rojgc  foncé,  avec  deux  u 
noires  ,  peu  marqui'rs  \  la  partie  antt'ricurc  ctl 
rond  e  ,  piet'i]uc  ichancrJc.  L'éeutlon  cfl  r 
ol»ÙM!r ,  prcfv]'.c  arr  ndi.  L  s  r-ytrcs  Lont  d.v 
pr«.fcue  co'jp  es  a-tcricurcniett ,  ce  qui  hunre 
li<'nefai!Lnîe  de  clu<.;iie  co'r  :  elles  fonc  pointfl 
!c.;'rtincnc  raVctcuî'js,  d'un  ruir^e  foncé,  a^j 
ta.hcsd'un  noir  b  euàcre:  les  hoîdsiaiéraux  loi 
peu  nous  bUu.nire^.  Lv  s  pattes  &  tout  le  dcllou 
corps  l'ont  iioi.s  ,  Iuifans. 


Elle  le  trouve 


;8.   Casside  jaune* 

Cassida  jîava, 

Cnjfdj  fitiva  immACulata  ^cofpore  tefla:to^  pi 
fcuttuari  nig:Q  Lin.  ^yfi.  nat.  p,  y  7^..  n*.  11. 

Cëffidafiavû,  Fab.  5ijf.  *«:.  ^.  91,  «•.  ii. - 
m/ fciii.  I  •  f .  II).  «•.  35.  — Afâi/ir,  inf,  iiy 
p.  ^5.  n^.  41. 

Cajjida  pa'lîie  fiavi  tmmacu/jra  ,  corpou 
pedihufqui  rujis.  Dec.  Mem»  inf.  ton,  5.  p 
tdb,  \%>fig    ij. 

Cdjpde  jauni ,   d'un   jaune   pâle    grisâtr 
taches,  donc  le  dcAbus  du  co*-ps  &  les  pat 
rouffcs,  Dic.  1^. 

Volt.  CoUopt, pars .  1.  tah.^A'fô*^^' 

Les  antennes  foncFliformes  ,  un  peu  cor 
noires ,    avec   'cur  bafe   ferrugineufe     b 
tète  elî  d*uu  brun  feiiugincux  ,  prciOM'e 
cachée.  Le  co'celet   cil  d'un  jaune    tri 
ta  bes  .   avec  une  lit'nc  loncitudinaie  tr^ 
quée  ,    au  milieu.  Lc^  fl)ires   (ont    'a 
un  P' int  noir  fur  la  future,    un  peu 
léculion.  le   bord  de  la  baie  cil  i:i 
poir.  LV  eu  lion  clt  noit  &  ti«'«-rt:ri-. 
le  dcflbus  du  corps  font  d'un  biun  K: 

Elle  fe  trouve  dans  l'Améti^uc  inéri 

5n    Cas  II  DE   leiicophéc. 

CA5StDA  ieucophéd, 

C»^Jiiid  tcfidctd  margine  punàlf^ 


CAS 

iyP.  Mai.  p.  J7^.«°.  ij. — Amœnit.acad.  tom.  €.p. 

Cjtjjida  Icucophàa*  Fab.  Syfi.  ent,  p.  ji.  n®.   12. 
'^Spec.  inf,  têm,  i ,  pag,  x  1 3 .  «  .36.  — Mant.  inf, 
tmm,  i,/7.  ^5.  «*.  43. 

Elle  efl  beaucoup  plus  petite  que  les  prk^denrcs. 
Le  corcelec  &  les  élycrcs  font  ceiucés  ,  bordés  de 
jaune  ,  avec  quelcjuci  poiiics  élevés  »  jaunes  dans 
IcmiUwg.  Les  élycres  ont  aufll  des  points  enfoncés  » 
peu  marqués  ,  rangés  en  fines.  Le  dcllbus  du  corps 
9l  les  pattes  (ont  teftacés. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

éo.  Cas  s  IDE  réticulée. 

Cas  s  IDA  reticularis, 

Cajrdj  fiavj  ,  elytris  CéLfideo  Vënigatis  :  Airr- 
rihus  uiifjj'ciatis.  Lin.  Syft^  nat,  p.   jj6,  n',  15. 

Cdjjtia  reiicu/iiris.  Fab.  Syft.  ent,  p,  92. «•.  13. 
— 5/>.  inf,  tom,  i.p,  1 1 3.  /i*.  37.  ^^Nlant.  inf,  tom. 
1./»,  65,i2«.  44. 

Cdjpda'^xxnù.Aiz fiavQ-teftacea  rufa^  maculis  ind- 
quaîiùus  niiidis  vriai-Aiieis ,  corpurt  fuhtus  ni^ro, 
Dec.  Mim,  inf   tom.   ;.  p,   i8o«  /i*«  4^  //.    i;. 

Cjffidt  pon^i'ée  ,  d'un  jaune  fauve  rouTsâtre ,  à 
taches  irreg-jlières  ^  luifantes,  d'un  vert  oolcur, 
fc  dont  le  delfous  du  corps  eft  noir.  Deo.  ih, 

y OET.  Cuieopt,  pars  1,  tah,  ^i.fig.J^. 

CdJJida  ornata,  Fuesl  Inf  4./».  50.  a*.  8.  tab,  %%. 

Elle  eftaflez  grande.  Les  antennes  font  noires.  La 
tète  elt  noire&  picfque  entièrement  cachée.  Lecor- 
celct  eft  échanc ré  antérieurement  ;  il  elt  jaane  ,  avec 
les  bords  extérieurs  &  le  mtJicn  bleu  verdàtrc  »  foncé. 
L'écuiTon  eil  petit  y  noi'.  Les  élycres  font  jianes, 
avec  la  future  »  le  bord  extérieur  ,  &  plufieurs  taches 
ixrégulières  ,  d'un  bleu  verdâ:rc  foncé  ;  on  voit  une 
uche  tranfverfale  vers  le  milieu  de  Tély tre ,  a  côté 
du  bord  extérieur.  Le  deflbus  du  corps  &  les  pattes 
fent  noirs. 

Elle  (êuonve  dans  l'Amérique  méridionale. 

Nota.  La  Caffidg  i.  réfeau  de  de  Gtci ,  tom.  5 , 
Pg*  188  »  pL  If  «fie.  17»  citée  par  M.  Fabridus  » 
apparùent  à  la  Cûfflde  hébraïque. 

éi.  Ca s siDt  variée. 

Cjssida  variegata. 

Cajfidd  rufa  ,  elytris  CàfuUo  VMritgatis  iMUrUmt 
lifajciaùs.  Lin.  Syfi^  nat.p.  576.  n\  16. 

Cajpda  vjriigata,  Fab.  SyjK  tnt.p.  91.  «•.  14. 
h-*5^.  inf  tom.  I .  /•  1 1 }.  ;i<>.  ) 8.  ^^lAuni.  inf.  tom. 
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Cûjpda  fufco-ruhra  ^  elytris  fcabris  nigro  variega^ 
tis  :  Ijteribus  bifdfciatis  ,  thorcce  angulato  ,  anttn^ 
niù  ni^ris.  Df  c.  Mém,  inf  tom^  j.  />.  17g.  «»,  2. 
pL  \S.fig,6. 

C  jjldc  variée^  d'un  rouge  obfcur,  à  étuis  raboteux, 
varii-s  de  r.oir  ,  avec  dci:x  bandes  tranfvcrfcs ,  noires 
au  bord  ,  à  corcclet  angulaire  ^  &  à  antennes  noires. 
Deg./^. 

VOET.  Colcopt.pars  i.  tah.  ^i>fig'  8. 

Elle  cdprefque  de  la  grandeur  de  la  Cafpde  groffe. 
Les  anrenncs  lent  noires,  tiliformcs.  Le  corceleteft 
mélangé  de  brun  &.  de  noir  ^  il  cfl  terminé  de  chaque 
coté  en  poinrc  aicué.  Les  élytrcs  fant  prcfqiie  an- 
gul.'ufes  de  chaque  côté  ,  vers  leur  ba(e  ;  elles  font 
Fortement  ponduécs,  rouçres  ^  mélangées  de  noir 
ble'jatrc  ,  avec  le  bord  extérieur  &  deux  lignes  tranf- 
verfaics  vers  ce  bor.{,  d'un  noir  bleuâtre.  Le  dcifous 
du  corps  &  les  pactes  font  d'un  noir  un  peu  brun. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale,  à 
Caycnne. 

61.  Casside  trifafciée. 

Cassîda  trifafciata. 

Cajpda  rufa  ,  elytronim  laterihus  trifafciatis .  FaBs 
Mant,  inf  tom.   1   p.  <j.  il*.  46. 

Elle  eft  de  grandeur  moyenne.  Le  corcelet  efl 
arrondi  ,  d'un  rouge  obfcur  ,{ans  taches.  les  élycres 
font  lilVcs  ,  glabres  ,  avec  le  bord  extérieur  dilaté  , 
fur  lequel  on  remarijue  trois  bandes  noires  :  le  rebord 
ell  noir.  L'abdomen  eft  jaunitre. 

Elle  fe  trouve  aux  Indes  orientales, 

6].  Casside  annulaire. 
Cassida  annulata. 

Cajfida  cerulea  ,  thorace  maculm  duabus  ,  elytris 
amtuil*  rufis.  Fab.  Sp.  inf.  tom.  i.p,  113.  «0.  35. 
'-^Maat.  inf  tom.  i.p.  ^y.»».  47, 

Caffida  annulata,  Jfaturf.  f^  tab.  &.  fig.  6. 

Elle  eft  de  la  gi:indeur  de  la  Cajpde  réticulée. 
Le  corcelet  eft  noirâtre,  pobt  du  toutluifant,  avec 
deux  gran.lestach.s,  d'un  ronge  obfcur.  Les  élytres 
fontooffucs  ,  d'un  bleu  obfcur,  avec  fix taches  an- 
nulaires ,  rougcâtres ,  dont  queiqucs-gnes  finuks. 
Le  deflbus  du  corps  eft  noir.  Les  anneaux  de  l'ab- 
domen ont  an  point  rongcatre ,  de  chaque  côté. 

Elle  fc  ttouvc  aux  Indes  orientales. 

^4,  Cassidb  groflè. 

Cassida  groffa. 

Caffida  fanguinea  ,  elytris  difcopunSis  nigrhjpar» 
fis ,  marginc  liaels  rumofis  m  gris.  Lin.  Syft,  nat^ 
p.  $71' no.  17. 

Caffida  groffa.  Fab.  Syfi,  eut.  p.  pz.  b^.   15. -^ 
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;  à  deux  taches  jaunes  ,  bronife  cn-Jefliis 
ven  luiTant  cn-dcflbus,  avec  une  grande 
inc  ati  milieu  de  chaque  éiat.  Dec.  M. 
a  laura!is.  Suiz.  H  '      ' 

{,  9-tab    t.^.    5. 
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nf.  tai.  J.  fg.  X. 


Pttrop.  pag,   éjo.   M<n   IJO. 
.    Coleopt.  pars   t.  tab.  41.  fi^.  *■■ 
fl  de  la  grandeur  de  la  Caffidt  trcillife.  tel 
font   noires    Le  coccclet  eft  btonii,  un 
ugincux  &  luifaiit.    Les  élyires  font  bron- 
0  peu  fctrugintufcf,  légïremcnt  raboteu- 
c  une  grande  tache  ovale  jaune ,    vers  le 
e  cha<]ue  élytrc.  .Le  dcllous  du  corps  & 
i    font  d'un  vert  bronzé. 
;  trouve  dans  t'Amétique  m^tidionalc. 
ASSiDE  bronzÉc. 


tnta  ,    tlytm  macula  ^ 


intquali 


0  pItT';  petite  qu  !  la  pr^c^dcme ,  à  Iar]ue]1e 
imble  d'ailleurs  un  peu.  tes  antennes  lont 
Le  corcclct  c(l  broEziS ,  cchancr^  antf rieu- 
u'npeu  tlfvé  à  fa  partie  fupérieiirc,  avec 
cnfontcmcnt  de  chaque  côté.  Les  élytres 
lïéei.légcremtnt  terminées  en  point»;,  avec 
le  jaune  ,  iircgidière  ,  poîntillée  ,  placée  vers 
i  de  chaque  élyire.  Le  delTbus  du  corps 
Ktes  font  bronzés. 

:  uouvc  dans  l'Améiique  méridionale,  au 


ASSiDE  fiippoféc. 
DA  fuppefita. 


a,  clytris   aigris   ant'ice  annulatis ,  puttSo 
fuU.  Lin.  Sj-A  na,.  p.  i-,t.  n".  aj; 
tMULL.       Mlcrcfcop.    tai.    1%.  fg.    F.     8. 
K-  fg-  b.  c.  A. 
(1  de  la  grandeur  des  f  r=cc'dentes.  Le  corps 

Les  élyitcï  font  annulaires  antérieurement, 
un  point  fauve  au  m-lieo. 
c  trouve  dais  l'Amérique  méridionale-,  fur 
ce  de  Raqu  rrc  ,  ('aaui  CochtmlLifer.   Elle 

iHérer  de  la  Coccinelle,  ^ui  vit  furies 
;Iantts. 

:asside  latérale. 

D.<  Ustralls,  ' 

af.;f;o-u\ea,  elytris  macu.'dfiavd  ijttraii. 
ft.  nat    p.   578.  n^.   iS. 

rf  fdciruiit.  Fab.  Syfi.  tnt.  p.  çj,  n',  ij. 
i-f.  tom.  1,  p.  114.  n".  41.  —  Mont. 
I.    X.p.  6i.  n".   ji. 


CaJJJja  fttfco'diita  ,  ahdomrnt  nigro  liitida ,  tly- 
troTKm  margirtt  txierlart  macula  .ma gnâ  flav-i. 
DtG.  Mcm.  inf.  tom.  j.  p.  184.,  «"..S,  pi.  tf.. 
JÎ/.  12. 

Cfffidt  latiràlt  bronzé?,  à  ventre  noir  ,  liuTant, 
avec  unegrande  tache  jaune  au  boid  cxcéncur  ic> 
chaque  étui.    Dte.  Ih.   ■ 

VoïT.  CoUopt.  fars  x.  tai.  43.  fig.  14. 

Elle  eft  unie  fois  p!us  petite  que  la  Cjffidr  ini~' 
gale.  Lç»  antennes  font  d'un  noir  bronzé.  Le  «r- 
cclct  eli  bronzé,  légèrement  éciiancré  antérieure-' 
ment,  un  peu  élevé  Bc  marqué  d'une  petite  lîgne- 
Inngitudinate  ,  enfoncée  ,  à  fa  partie  fupéiieure.  Les 
ély[rcs  font  bronzées,  avec  une  tache  jaune  iHcx 
grande,  fui  le  bord  Utétal.  Le  deirous.  du  corps 
m  les  pattes  font  bronzés,  hiilÂot. 

Elle  fe  'trouve   à  Cayenuc ,  à  Surinam^ 

Nota.  La  Caplda  lattralis  de  Sultcr  eft  h  m&ne 
■nfcâe  que  la  Caffida  int^uatis  de  Linaé. 

7].  Casside  difcoiide. 

Cassida  d'fioUts, 

Cajid^  virJi-inea ,  tlyirtt  maatla  ildyma  Eava 
difci.  LiM.  Syfi.  nat.  p.  f  7S.    «?.  t'-j. 

Cajjida  difcoidts.  Fai.  Syfi.  lat,,  p.  ^i.  s",  to. 
Sp,  ittf.  tom.  i.  p.  114  «°.  44,  —  Maiti.  inf, 
tom.  i,  p.   66,  n".  jj. 

Td^i/ii  quidtimacu'ata  ,  viridi-tuta  lùtîda  ,  ah- 
dominen'gro,  chiroiutn'iifcO  nracalis  Unit  rrtagnis 
fiavis.  Dec.  fiÙm.  inf.  tom.  j.  ;..  i8j.  té".  7. 
//.    IJ.>f.   II..   :  . 

CaJJtde  à  qvatrt  tacket  Jaunes,  d'an  vcrt^té* 
luifant ,  à  ventie  noit ,  avec  deux  grandes  taches 
jaunes  au  milieu  de  chaque   étui.  Dec.   Ji. 

Voit.  CoUopt.  part  1,   tai.  41.  fig.   n. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  l»;CaJfi:i't  bipuftaUc. 
Les  antennes  fcnt  noires.  Le  corcclct  etlVcbaDci& 
antCrieuiement,  d'un  VC[C  t^ronzé,  un  feit  bleui- 
trc,  f.^$  tachas.  la  tête'  t(t  noire.  L'ioflha  ,<{k 
vert,  petit  ,  arrondi  poliérieurcment.  Les  ^lytres 
font  vertes,  pninrtllécs,  un  p.:uie1evéei,  avec  une 
grande  tacbc  double,  jaune  ,  fur  chaque  élytre.  l,ç 
dclTous  du  crrps  St  les  pattes  font  noiri.  Le  rebatj 
des  élytres  en-deflbus  eft  bleu  .  avec  uuç  grand* 
tache  fauve,   femblable  à  celte  du  itSiis.  .^ 

Elle  fc  trouve  dans  l'Amérique- méridiaoale ,  1 
Caycnne ,  ik  Surinam. 

74.  Casside  bipuftulée, 

Caisida  kipiifiulata. 
•     Cajfida   vir'idit ,  tlytrîs  maeulit    dujhas  lattr^ 
lihut  fangvrneit.  Lui.  Syfi.  mit.  p.  J7!.  n°.  je— • 
jimttnii.  acad,  tout.  6,  p.  j^i.  n",    8.  '  > 
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Cdjlida  hîpufiuiata.  Tab  Syft.  ent,p.  9j.  n*.  f  i. 
-^  6/?.  //»yl  /tfw.  !•  f.  1 14«  «**.  45,  —  Mu.it,  inj\ 
iom.  I.  p,  66.  /!''•  f4. 

Cnlj'.da    hip.fiulj.a.  Ndîurf..   4.  tah,  4*  fg»  ^. 
Vu  ET.  CoUof,t.  pars  x.  tab.  41.  fig,  6. 

Elle  cft  un  peu  plus  petite  cjuc  U  Caffide  in^- 
gnlc.  Les  antennes  font  noire*.  Le  corcelcc  eil 
vert,  un  peu  écli4ncré  antérieurement.  Les  clyircs 
font  r^joceufes,  vertes,  avec  deux  petite^  uchcs 
rouges  vers  1:  bord  eitciicur:  la  partie  intérieure 
dcsélytres,  qui  dJbordc,  cft  bleue,  avec  deux  ta- 
ches rouges.  Le  dclFous  du  corps  5:  les  pattes  font 
noirs. 

Elle  fe  troove  dans  l'Amérique  méridionale  ^  à 
Cayenne«  à  Surioam. 

75.  Casside  (îxpuQulée. 

CAistD.i  fixpuj^i-ijca. 

Cujsida  cyanta  ,  etytn's  mdcu/is  trîhu*  ruBris, 
r*n.  Sp,  irf.  tom.  I.  p.  114.  n^.  4^.  —  Mant. 
gitf.  tom,   I.  p.  àé,  n**.  55. 

£'lc  cft  d<  la  grandeur  de  la  Cafsidc  bipuftulce. 
Les  antennes  font  noires.  Le  corcelct  ell  bleu  «  fans 
i.clics,  un  peu  cchan^ré  ant-rieurennent.  L'ccufTon 
%{ï  noir, 'petit,  arrondi  poft^rieu  emcnt.  Les  cly- 
tres  font  bleues,  avec  trots  tacHes  rouges,  petites, 
fur  cluquc  s  une  a  la  bat'e ,  la  féconde  vers  le  bord 
cxtciieuf  >  la  troifienie  au-dcla  du  milieu:  elles  font 
lîncfncnt  pôinullccs.  Le  dedous  du  corps  &  les  pattes 
font  noiis  luifans. 

Elle  fe  trouve  dans  l'A  mer  iquc  méridionale,   au 

76.  Cas  SI  DE  fcize- taches. 
Cas  IDA  jexdicimpufiiALxta, 

C.ifs:da  n'gra^'thor^ce  punHis  duobus  ^  tht'is 
ftpwmruhih.  Fab-  Sp,  inj\  tom,  \.p,  iij./i*.  47, 
i^Mant.  if   tom.   i.  /•.   66,    n^,    $6. 

Voit.  Coicopr.  pars  2.   tah,  45.  fig,  10, 

Elle  cft  ovaîc  &  ct>nvcxe.  Les  antennes  font 
noiics ,  prefvjUc  flIifoiURs,  a  peine  p!u$  t;ro<îes 
vers  leur  extrénntc ,  de  la  longueur  du  corcelct. 
Le  corcekt  cft  anor.di,  noir,  avec  deux  taches 
rougp,  fur  te  bord  aniciitur;  il  eft  un  peu  à^- 
priiué  de  chaque  côci; ,  a  l'cndroic  des  ta:hcs.  L'é- 
cufTon  eft  noir  £v  triarî*ii  jîrc  Les  cl.rres  font 
r.oircs  ,  pointillés,  .ivjc  Upr  rathcs  rcui;cs  ,  fur 
chaijue,  dont  une  a  Ij  ba'.'e ,  a  cote  de  l'ccuilon  ; 
deux  iraiifvcrfaLs  un  peu  obl*i]ucs,  au-delà  du 
milieu;  trois  fur  une  li;;nc  tranfverfa'.e ,  coitibc  , 
ton  peu  au  delà,  la  dcruitrc  ell  piacre  ver>  l'citrcmité. 
Le  corps  cn-deiTous  &  les  paucs  font  x;oitî. 

Elle  fc  uouTc  dauft  1  Amérique  nic'rtiiooalc» 
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77.  CassiDE  en-fautoir. 

C .us  IDA  decujfdta, 

CafsiJa  nigro»câ,rulefcetu ,  tfytris  fUvo  macuU* 
tis  ^  maculis  dorfitibus  rcticidatis^  iatertiiîbus  d  f- 
dnciis.  Fab.  Syfi  Oit.  P*  91*  «*.  )*•  —  ^?-  "iT- 
tom.    I.   p,    115,   «•,  41t.  —  Mane,   imf.    lom.   :. 

p.   66.  n*».  57. 

Elle  eft  plus  grande  que  les  précédentes.  Le  cor- 
celet  eft  écnancri,  b'euâcre  ,  avec  une  grande  cache 
jaune  de  ciiavjue  côté.  Les  éiycres  font  d'un  iu4^ 
bleuâtre,  avec  des  taches  jaunes  réticulées  au  mi  ^ 
lieu,  &  f\x  ou  fept  taches  jaunes  «  diftinûes»  fi^^- 
les  bords  latéraux. 

Elle  fe  trouve  à  la  Jamaïque* 

78.  Cas  s  IDE  fînure. 

Cassida  finuatj. 

CjJJida  rufo'tefljcta  ,  rkùrace  poftUtJinuûto ,  ely 
tris    macuiis  quin^ut   nigris, 

El'c  cft  un  peu  f  lus  grande  que  la  Cajple  vcnc. 
Les  auccnr.es  font  fauves  &  filiformes.  La  tétc  cîl 
fauve.  Le  corcelct  eft  tcftacé ,  fauve,  échancré  in- 
térieurement j  (înué  poftérietirement.  L'écullbn  c!l 
tcftacé  ^  fauve  ,  petit ,  triangulaire ,  un  peu  aloii(;c. 
Les  élytres  font  teftacées ,  fauves ,  avec  cinq  petites 
taches  noires  fur  chaque ,  prcfque  alternes.  Tout  le 
dclfous  du  corps  &  les  pattes  font  fiiuves.  On  voti 
au  bord  infirieur  des  élytres  une  uche  noire. 

EQe  fe  trouve  dans  TAmériquc  fcpccntrionalc» 
7f.  Cassioe  bipon^aée. 

m 

Cassida  bipunâata, 

Cajftda  fiavefcens  t  elytris  punSis  duohus  MÎ^ris, 
LxN.  Syft.  nat,  p,  578.   ««.   x^. 

Caffida  hipunSata,  Fab.  Syfi.  tnt.  p,  9t.  «'.  p. 
—  Sp.  inf.  tom.  i,  p.  115.  «**.  49«  —  M^nt,  i->. 
tom,  I.  p,  66,  n®.  j8. 

Elle  reircmble  un  peu  ,  po«r  la  ferme  U  la  grar- 
dcur ,  à  la  Coffidt  nébuieufe.  Tout  le  corps  elt)ij- 
nâtre.  Les  élytres  ont  chacune  deux  ou  trois  pcutci 
taches  noires. 

Elle  fe  trouve  aux  Indes  orientales* 

%z,  Cassids  fept-mouchecures» 

Cassida  feptemguttata, 

Caffïda  ngta^  coltoptris  mttculis  ftpttm  é!i  t. 
Lin.  Syji.  nat,  p,   577.  n*.  19- 

Elle  cft  noire.  Chaque  élytre  a  trois  taches  han- 
ches, arrondies,  difpofées  fur  «oc  liene  kwiii:  * 
dinale  :   on  voit   une  autre  tache  vers  le  milutt  di 

,  la  future^  commune  aux  4cax  clytrcs, 

EBc 
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:  trouve  aux  Indes  orientales, 
issiDE  encadrée» 


CAR 
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JA  quairdta. 

i  pellucida  ,  albo  flavefcens ,  elytronim 
eo'fufco ,  marginc  nigro.  Dec.  Mém,  inf, 
p,    i88.   /ï^.  ij.  pL    1$'  fig-   l^m 

encadrée  tranfparcntc,  d'un  blanc  jauni- 
c  le  milieu  des  étuis  cft  d'un  brun  gri- 
>rdé  de  noir.  Dec.  Ib» 

'cft  guère  plus  grande  que  la  Cafjide  hé- 
Les  antennes  ix)nt  pâles.  Le  corcelct  cft 
le  pâle,  fans  taches,  arrondi  antérieure- 
:  milieu  des  clytres  eft  cendré ,  bordé  de 
s  bords  font  grands ,  tranfparens  ,  d  un 
le.  Le  deûbu)  du  corps  âc  les  pattes  font 

:  trouve  à  Surinam. 

ASSiDE  arquée. 

DA    arcuatû, 

2   teftacea ,    elytrîs  maculîs  fcptem  nîgris  , 

muni  ,    quatuor  arcuatif, 

ft  de  la  grandeur  de  la  Cafjide  mîliah-e  5 
:  eft  plus  convexe.  Les  antennes  font  jau- 
peu  obfcures  à  leur  extrémité.  Tout  le 
:  d'un  jaune  teftacé.  Le  corcelct  eft  ar- 
ans  raches ,  ou  avec  quelques  points  noirs, 
rcs  font  d'un  jaune  doré  au  milieu,  avec 
les  noires,  dont  une  arquée  vers  labafc, 
e  vers  rcxtrcmitc ,  une  autre  fîmple  vers 
1 ,  &  la  feptièind  un  peu  en-deçà  du  nii- 
acéw  fur  la  future,  &  commune  aux  deux 

:  trouve  dans   l'Amérique  méridionale. 

ASSIDE   âavicornc. 

DA  fiavicornis, 

a    nigra^[thorace eiyt/Ifque   flavo  nigroque 

ft  un  peu  p!us  grande  que  la  Caffide  mul- 
ic.  Les  antennes  font  jaunes.  Le  coicelet 
,  avec  le  bord  jaune  ,  arrondi ,  &  plusieurs 
luncs  au-dellus.  Les  clytres  font  mélangées 
&  de  jaune.  Le  corps  cft  noir.  Les  patics 
mes. 

c  trouve  dans   TAmcriquc  méridionale. 

ASSIDE   douze-taches. 

DA  duodecimpuflulaca , 

ia  viridi  -  cdrulea  ,     elyc/is    maeulis   fex 

ft  plus  petite  que  la  Ciiffide  bipuftuléc.  Les 
f.  Nat,  des  Infe^ts^  Tonu  V, 


antennes  font  noires.  Le  corcelet  cft  vert  ,  fans 
taches*  Les  élytrcs  font  d'un  vert  bleuâtre,  avec 
quatre  taches  rouges  »  fur  chaque  ,  vers  la  future  , 
&  deux  autres  vers  le  bord  extérieur.  Le  dcûbus 
du   corps  &  les  pattes    font  noirs. 

Elle  fc  trouve  à  Cayctme. 


de 


Efpeces  moins  connues^ 

I.  Cas  s  IDE  ^ftucufe. 
Cassida  fajluofa, 

Cajpde  noire  5  clytres  d'un  rouge  cuivreux ,  tachées 
noir. 


Cajjîda  atrdy  elytris  ruhro-àneis  nigro  maculatis^ 
Lin.  Syfi.  nat.  edit.  15./?.  1 65^. 

Schaller  Abh.  der  hall,  naturf.  gef.  i.  p.  if^*. 

Elle  eft  à  peine  plus  grande  que  la  Cajfide  noblç , 
&  elle  perd  les  couleurs  en  mourant. 

Elle  fe  trouve  en  Saxe ,  fur  le  peuplier  bl^nc. 

».  Cas  S]  DE  brillante* 
Cassida  nitens, 

CaJJîde  noire,  corcelct  &  clytres  gris,  avec  Uft 
reâec  doré  brillant,  pattes  livides. 

CaJJida  nigra ,  thorace  efytrifque  grifeis  aureo  nieen- 
tibus  ,  peaibus  lividis,  Muf.  lesk.  pars  tat.pag.  lu 
no,  XJ7. 

Caflida  nitens.  Lin.  Sj^ft.  nat.  edie,  15.  />.  1^44» 
Elle  fc  trouve.  .  . . 

3.  Casside  fupeibe. 

Cassida  fuperba. 

CaJJide  noire  ;  corcelct  &  élytrcs  d'un  vert  doré} 
antennes  ,  abdomen  &  pattes  verdâtres. 

CaJJïda  nigra,  thorace  elytnfque  virldl^aureis ^ 
abdomine  amenais  pedibufque  virefcentibus. 

CaJJida  capite  peBoreque  nigro ,  clypeo  viridi^au^ 
reo ,  antennis  viridibus ,  elytris  punciatis  ,  viridi- 
aureis  ,  abdomine  fedihufque  viridibus .  Muf,  l,sk. 
pars  ent^pag.  15.  /i^.  238, 

Cafpda  fuperba.  Lin.  Syfi.  nat,  edit.  ij.  pag. 
1^44. 

La  couleur  d'un  verc  brillant  difparoît  à  la  more 
de  Tinfedle. 

Elle  (c  trouve  en  Europe. 

4.  Casside  fanguinolente. 
Cassida  fanguinolenta, 

Cafjide  d'u9  jaune  doré  5    élytrcs    avc<;  on  an* 
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femelles.  Semblables  aux  Cantaridcs,  elles  onc  la  r^te  ! 
inclinée ,  les  clycrcs  molles ,  cinq  articles  aax  carfcs 
dei  quatre  pacces  antérieures  ,  &  quatre  aui  i^rfcs 
poflerieurs ,  les  uns  &  les  autres  terminés  par  deux 
paires  de  crochets.  j 

Ce  genre  efl  peu  nombreux.  Linné  n*avoit  connu 
qu'une  efpèce  ,    &  l'avoir  placée   parmi    les   Mé-  | 
locs.  M,  Geoffroy  cft  le  premier  qui  en  ait  éra-  | 
b!i  un   genre    fous   le    nom  de    Cerocotta  ,    mot  , 
cumpofe ,  qui  expiime  la  forme  des  antennes.  Ces  ! 
inlccles  ont  quelques  rapports  avec  les  Myl  bres  ; 
mais  ils  en    diftièrent  par  les  antennes  «  compofces  J 
de  neuf  articles  dans  les  femelles  des  Cérocomes  ,  & 
de  onze  dans  les  M  y  labres.  La  forme  (îngulière  des  ! 
antennes  des  Cérocomes  mâles  ne  permet  pas  de  les 
confondre  avec  aucun  autre  genre  d'infedtes. 

Les  antennes  des  Cérocomes  ,  ainfi  que  nous  ve- 
nons de  le  dire  ^  diffèrent  dans  les  deux  fexes.  Celles 
des  mâles ,  prefque  de  la  longueur  du  corcelet ,  onc 
une  forme  bifurr:  &  impofnble  à  décrire  ;  elKs  font 
compofées  d  articles  inégaux  ,  irréguliers  ^  plus  ou 
moins  dilatés.  Le  premier  &  le  dernier  font  beau- 
coup plus  gros  que  les  autres.  Celles,  de  la  femelle 
font  plus  courtes  ,  &  compofées  de  neuf  articles , 
donc  le  premier  e(l  le  plus  long  de  tous  ;  les  autres 
font  grenus ,  &  vont  un  peu  en  groffiil'ant  ;  le  der- 
nier e(l  alTcz  gros,  &  a  prefque  une  figure, ovale. 
Elles  font  inférées  au-defius  de  la  bouche ,  à  quel- 
que diftance  des  yeux. 

La  bouche  efl  compofée  d'une  lèvre  fupérieflre , 
de  deux  mandibules,  de  deux  mâchoires,  d'une 
lèvre  inférieure  ^  &  de  quatre  ancennales. 

ta  lèvre  fupéricure  eft  coriacée^  très -courte  ,  à 
peine  apparente. 

Les  mandibules  font  courtes ,  petites ,  cornées , 
arquées ,  fimples ,  pointues  ,  un  peu  dilatées  &  mem* 
braocufes  à  leur  bafc. 

Les  mâchoires  font  longues ,  membranenfes ,  cy« 
lindriqaes ,  linéaires  y  pointues ,  &  un  peu  velues  à 
kur  extrémité. 

La  Uvre  inférieure  eft  alongée,  membranenfc^ 
bifide  à  l'extrémité  5  un  peu  récréde  an  nilieu^à 
riofercioa  des  untconules. 
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Les  antennules  antérieures  diffèrent  dans  tes  deux 
fcxes.  Celles  du  mâle  font  de  la  longueur  des  mâ- 
choires, &  compofées  de  quatre  articles,  dont  le 
premier  eft  très  petit  ;  le  fcconJ  &  le  troilième  font 
très  -  renfles ,  allez  courts;  le  dernier  eft  mince, 
alongé  «  prcfqi;C  cylindrique.  Celles  de  la  femelle 
font  filiformes  ,  5c  compofces  de  quatre  articles , 
dont  le  premier  eft  trcs-pctit ,  &  les  autres  font 
cylindriques ,  prefque  égaux  entr'eux  >  le  dernier 
eft  tronqué  à  fon  extrémité  :  elles  font  inférées  au 
dos  des  mâchoires.  Les  antennules  poftérieures,  dans 
les  deux  fexes  ,  font  fil. formes ,  un  peu  plus  courtes 
que  les  aut  es,  &  compofées  de  trois  articles  cy- 
lindriques ,  prefque  égaux  entr'eux.  Elles  font  in- 
férées vers  le  milieu  de  la  partie  latérale  de  la  lèvre 
inférieure. 


I 


La  tête  cft  inclinée  â-p:a-pxès  de  la  largeur  du 
corcelet ,  dont  elle  eft  fcparée  par  un  étranglement  y 
les  yeux  font  arrondis ,  peu  (aillans. 

Le  corcelet  eft  fans  rebord. 

L'écufTon  eft  â  peine  apparent. 

Les  élytres  font  flexibles,  quoique  coi'acées  ^ 
elles  recouvrent  deux  ailes  membraoeufes  j  repliées. 

Le  corps  eft  alongé,  &  à- peu-près  fcmblable  à 
celui  des  Cantharides. 

Les  pattes  fint  de  longueur  moyenne.  Les  taries 
font  filiformes.  Les  quatre  antérieurs  font  compo* 
(i%  de  cinq  articles,  &  les  poftérieurs  de  quatre. 
Ils  font  tous  terminés  par  quatre  crochets  «  doue 
deux,  beaucoup  plus  forts  que  les  autres. 

Ces  îofeâes  préfentert  des  couleurs  très-brillanfet 
&  propres  à  les  faire  difting;uer.  Ils  fréqueutent  tes 
fleurs,  fur  lefquelleson  les  trouve  pendant  un^  grande 
partie  de  Tété.  Ils  volent  avec  beaucoup  d'aeilité  s 
mais  on  les  faific  facilement,  lorfqn'ib  onc  U  tête 
enfoncée  dans  le  calice  des  fleurs ,  pour  en  extraire 
le  fttc  mielleux.  Les  habitudes  des  brves  nous  (onc 
eucore  entièrement  inconnues  :  cependant  nous  pré« 
fumons  qu*elles  vivent  dans  la  terre, 'comme  les  larves 
des  Canoiatides ,  de  qu'elles  fe  nourriflènt  des  r«« 
dues  des  plantes. 


\/ 
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).  Cbrocome  de  SchaefFer. 

Cemoco^a  Schaefferi. 

Cerocoma  viridis ,  ancennis  pedihufque  luuis,  Pab. 
Syft,  ent.  p,  %6%,  n®.  I.  —  Sp.  inf,  f.  i.  p,  331. 
«».  I.  — Mant,  inf,  t.  i,  p,  iij.  n^,  i. 

McL'è  Schâcffcn  aiatus  vîridis ,  pedibus  lutcls  y 
ûntennis  mari  abbrcviatis  clavatis  brevihus  irregu- 
Lribus,  Lin.  Syji,  nat»  pjg,  68 i,  n?,  ii. 

Cerocoma,   GeCFF.    Jnf,  tom,    i.  p,    358.  /i®.  i. 
;/.  S.fig.,  9. 
La  Cérocomc.  Geoff.  Ib» 

Cerocoma.  Schaeff.  E/cm,  inf,  tab.  37.  —  Icon, 
inftaâ.  U-fig-  ^-9* 

Meloç  Cerocoma,  Sulz.  Hift,  inf.  tab,  7.  fig,  13 

Cerocoma  vindis,Io\JKC,  Ent.  par,  t,  pag,  16}. 
n\  I, 

Cerocoma  S  chat  feri.  Eues!,  arckiv,  inf  pag»  148. 
0 

A  .  I. 

Les  antennes  font  d'un  jaune  fauve.  Tout  le  corps 
cft  pubcfcent ,  d  un  vert, brillant ,  fans  taches.  Les 
^lytrcs  font  chagrinées.  Les  pattes  font  d'un  jaune 
.fauve ,  avec  les  rarfcs  obfcurs. 

Elle  fe  trouve  fjr  les  fleurs ^  en  France,  au  midi 
de  l'Allemagne ,  cTi  Italie. 

2.  CÊROCOME  de  Wahl. 

Cerocoma  Wnklii, 

Cerocoma  viridis ,  antennis  pedibufque  nigris, 
Fab.  Mant  inf  t,  i,  p.  117.  n^,  1. 

Flic  rciTcmble  entièrement  ,  pour  la  forme  &  la 
grandeur  ,  à  la  précédente  :  elle  n'en  diirère  qu'en 
ce  que  les  Antennes  &  les  pattes  font  tout-à  fuit 
Boires. 

Elle  fe  trouve  fur  la  côte  de  Barbarie,  fur  les  fleurs 
des  OmbcUiferes. 

^.  CÉROCOME  de  Schrebcr. 

Cerocoma  Schreberi, 

.  Ctrocoma  viridis  ,  antennis  pedibus  abdominifque 
fegmentis  tribus  fiavii.  înB-fp»  inftom,  \ ,  p.  J31. 
II*.  1.  —  Mant.  inf  tom.i.pag.  117.  n^.  5. 

Melcé  Schreberi,   Vill.  Ent,  tom,    i.  pag,  404. 

Elle  reflcmblc  entièrement  à  la  Cérocome  de 
Schacffcr.  Les  antennes  font  jaunes.  Le  curps  cft 
vert  biilîant ,  couvert  de  poils  cendres.  L'abdomen 
cft  jaune  ^  avec  l'extr'^micé  d  un  vert  bleuâtre.  Les 
pattes  font  jaunes,  avec  les  tarics  poflérieurs  noirs. 

.  Elle  fe  trouve  dansics  Provinces  méridionales  de 
la  France  ,  en  Itahe. 
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4.  CÉROCOMB  oculée* 
Cerocoma  ocellata. 


Cerocoma  fufca  cinereo-pube/cens ,  etytrîs  maculii 
plurimis  fiavis  nigro  cîn^is. 

Elle  eft  prcfquc  de  la  grandeur  des  précédentes. 
L:S  antennes  font  fauves.  Tout  le  corps  eft  noirâ-» 
tre,  &  couvert  d'un  léger  duvet  cendré,  La  tête  Sc 
le  corcelet  font  fans  taches.  Les  élytresont  chacune 
huit  ou  neuf  taches  jaunes,  entourées  d'un  cercle 
noir  :  une  de  ces  taches  eft  placée  à  l'extrémité  de 
chaque  élytre.  Les  pattes  font  fauves. 

Les  antennes  de  cette  efpèce  ,  dons  neuf  ou  dix 
individus  que  j'ai  vus,  étoicnt  (impies,  &  compp^ 
fées  de  neuf  articles^ 

Elle  fc  trouve  fur  les  fleurs ,  au  Sénégal ,  d*ou  elle 
a  été  apportée  par  M.  Geoffroy  de  Villeneuve. 

CERF-VOLaNT,  On  a  donné  en  François  le  nom 
de  Cerf -volant  à  des  infedes  de  T  Ordre  des  Co.'éopr 
donc  la  bouche  eft  munie  de  deux  maudibules  dca-r, 
té«s,  très  longues.   Voyei  Lucane. 

CÉTOINE  ,  Cetokia.  Genre  d'infcdc  de  laprc-* 
mière  Sedliori  de  TOidre  des  Coléoptères. 

Les  Cétoines  ont  les  antennes  courtes,  en  maffe 
triphylle  ;  h  tête  inclinée,  étroite ,  rebordéc  ;  le  corps 
un  peu  déprmié,  les  jambes  dentées,  &  cinq  artidcf 
aux  tarfcs  de  toutes  les  pattes. 

Ces  in(edlcs  confondus  avec  lesScarabésparLioné^* 
M.  Geoffroy, &  prefque  tous  lesentomologiftes,çuonf 
été  fé-parés  parM.Fabricius^qui  ca  a  établi  un  gcnr< 
fous  le  nom  de  Cétonia  ,  du  mot  grec  Kîrtuu^  em- 
ployé, félon  lui,  par  Héfychiusj  mais  dont  l'éiymo* 
iogic  nous  eft  entièrement  inconnue.  Vote  &  de 
Gcer  avoicnt  déjà  diftingué  cesinfcdles,  ^  en  avoicnt 
^formé  une  divifion  fous  le  nom  de  Sca>abés  des  fleurs^ 
Les  Cétoines  en  eifet  fréquentent  les  fleurs,  ôc  fe 
nourriilcnt  de  leurnedar,  &  de  la^potiffièrc  des  éta- 
mines. 

« 

Le  principal  caradère  qui  diftingué  \ts  Cétoines 
des  Scarabés  confiftc  dans  la  forme  du  chaperon  ,  & 
dans  l'abfence  des  mandibules.  Nous  observerons , 
en  parlant  des  Scarabés ,  que  ceux  de  la  première  6c 
de  la  féconde  famille  ont  des  mandibules  très-appa*» 
rentes,  &  que  ceux  de  la  troifîèiLe  n'ont  ni  mandi^ 
bulcs,  ni  lèvre  fupérienrc,  mais  un  chaperon  large, 
arrondi  ou  denté.  Les  Cétoines  èxtÇcrtnx^àonc  des  pre- 
miers ,  en  ce  qu'elles  n'ont  point  de  mandibules  ap- 
parentes ;  &  elles  diflèrent  des  féconds ,  en  ce  qu'ellesT 
ont  la  tête  étroite ,  avancée  ,  &  le  chaperon  échan- 
cré  ou  rebordé  ,  très-étroit.  Elles  (différent  des  Han-* 
netons ,  en  ce  que  ceux-ci  ont  une  lèvre  fupérieurc  » 
des  mandibules  fortes  ,  cornées  ^  dentées 

M.  Fabricius  a  auflî  établi  un  genre  d'infèâe  i 
fous  le  non  de  Trichius  ,  du  mot  TpfJ ,  capillâs ^ 
cheveu  >  Yr^ûfcm^iablemcnc  parce  que  quelques  e^ 
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ptcct  Je  ce  ^enre  font  rvlnn.  En  ezaminant  Mteati- 
Ycmcat  Cfs  inr«î«  ,  nooi  n'avam  trouvé  eutr'eux 
ti  les  Çé.oiies  ,  .-jiie  «iiiclcjuci  l-'_;i:L-s  diftc- 
tencM  dans  la  ^imcdii  corps  ;maK  Icî  amcntiM 
&  Il'I  pallies  de  la  bouche  ne  nous  en  ont  pr^t'cntd 
aucune.  Nous  avons  cm,  par  cette  tailon  ,  dcvoit 
Ict  [iluikir  avec  tes  Céiûi'its  ;  nnas  en  fuinicrons 
iVulemenc  une  diviliun,  dins  la<)iiclte  rous  ferons 
cn[t;i  les  cl'pÙMs,  ta  i^éespat'M.  Fabricius,  parmi 
les  Ci:oia<i ,  tjui  rous  ont  paru  avoir  (juclquu  analo- 
gie avec  celle;  cjue  ccteiitomolo}>iflc  avoit  namim'es 
TrUlùui  1  telles  font ,  pat  dcmple ,  la  Cétoine  Hct- 
mite,  la  Cc/o.Vk  noble ,  la  Ceioint  vatuble  ,  &*. 
Le  catidirc  de  c.'tie  divifiun  conlîDera  dins  l'ab- 
littce  des  martdibules  &  de  la  pièce  uiangulaîrc  de 
la  bal^  des  élyires. 

Nous  formerons  une  troiflèmc  dîvifîon  des  Ci- 
ioir.es  ,  <\a\  nous  parctlfcnt  tenir  le  milicn  entre  ce 
genre  &  celui  de  Hanneton  ,  A:  appartenit  plutôt  à 
ce  detniet  qu'à  celui  Je  Cétoine.  Ces  in(e<5ies  ont, 
comme  les  Hannetons  ,  une  lèvre  Aipérieure  &:  des 
mandibules  cornto  ,  dentées  :  ils  n'ont  point  la  piùce 
ttianeulaire  t)ui  l'e  trouve  à  la  bafc  lauraU  dcsély- 
(Tcs  des  Ciiointi  j  cependant  ils  ont  les  j>aitcs  Se 
les  antennes  rembtabtes  à  celles  des  Ciiointi  ;  ils 
ont  le  f^ernum  avancé  ,  te.  la  pièce  écaillcufe  de 
la  bafc  de  l'abdomen  aulTi  grande  (]ue  celte  des  Cé- 
loi.its.  L  e  caTaflïre  de  cette  divifion  conlIActa  dans 
\ii  mandibdtet  cornées ,  &  dat)i  l'abrencc  de  la  pièce 
uiangulaue  de  la  baie  des  clytrcs. 

tes  antennes  font  courtes  ,  Se  compofées  de  dix 
«iticks  ,  dont  le  premier  efl  allez  long  Se.  airez  gros 
fa  l'un  eirrémité  ;  le  fécond  cft  plut  petit  <]ue  le  prc 
muT  ,  mais  un  peu  plus  alongé  eue  les  fuivans; 
ceux-ci  font  grenus -,  le  fiiième  «c  le  feptttme  font 
un  peu  applaùs  par  tes  bour);  tes  trois  derniers  for- 
ment une  malle  ovale -obloogbc ,  compofée  de  trois 
f.  utile  it. 

La  bouche  cil  compofée  de  deux  mâchoires ,  d'une 
livie  inféiiciirc,  K  de  <]'J3-.tc  anrcnnulci.  La  l^vtr 
fupfiicurc  man<^uc  eniicrt.-(neni.  Les  mandibules  font 
mi.'rnbraneurcs,  pctires  ,  a, aplati  es  ,  (]ueli|ucruis  ïm- 
pcrcepiiblcs  ;  elles  funt  oidînaiicinçnr  ciliées  tout 
■UTour. 

Les  mâcboites  font  pet'tcs ,  cornues  à  leur  bafe  , 
cuvettes  de  puits  ferrera  leur  eittémité  ,&:  ciliées 
à  Icut  boid  inieine  :  elles  ont  une  petite  dent  oppo- 
Cce  àl'infeinon  des  aniennutes. 

La  Icvte  inférieure  cil  avancée,  cornée,  dure, 
jcbanctce  te  velue. 

Les  anTcnnules  antérieures  fonr  courtes,  fîlifbi- 
nes.  Si  compofées  de  oiiatrc  articles ,  dont  le  pre- 
■lier  «Il  tres-pcrii  j  le  fécond  U  le  iroiliemc  font 
coniques  Se  égaux  enit'cui  ;  te  dernier  ell  un  peu 
plus  gros  que  ccui-ci ,  &  allongé  :  elles  font  infé- 
ites  au  dos  des  mâchitci. 


Le*  anteiuiulct  poQ'Jriciiret  font  trci-c 
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formes,  &comporéuderroisarticlcf,  ^tleprcinjcr 
elt  très. petit,  le  fécond  ell  conique,  te  k  ^in».( 
ell  unpeu  plus  gtos  3c  alongé  :  elles  font  bleiées 
à  la  bafe  latérale  <!c  la  Itvtc  inféneure. 

Le  corps  des  Cétoines  ell  ordinairement  un  pea 
plus  arplaii  tjue  celui  des  Hannetons  &  des  S  cara- 
bes. I.a  tète  e(l  penchée,  alTcz  éttoitc.   Les  yeoc 
font  arrondis ,  peu  faitlant.  Le  chaperon  cft  avancé  ..^ 
^diancré  ,  un  peu  rebordé,  rarement  arrondi.  L^^ 
corcclct  a  un  tiè^-peiit  icbotd  de  chaque  côté  :  i!  ^^ 
ui'.c  l--gère  échinciure  poflétieuremeat  à  l'iafertiov-^ 
de  rtciiÉfon  ;  il  ell  quelquefois  lobé  ,  ft  alott  Pc  ^ 
iiiC.on  manque,  ou  il  cil  trés-pctii. 

Les  élytrci  préfentent  une  forme  prefijoc  quar- 
rée  :  elles  font  ordin^rement  un  peu  plus  coancv 
que  l'abdomen.  Se  cllei  cachent  deux  ailes  mcmEri. 
neufes ,  repliées ,  dont  l'infeâc  fait  fouvcai  afajct. 
A  ta  bafe  laiétale  des  étytres  delà  plupart  dei  (é< 
t oints  ,  on  remarque  une  pièce  fumuméraire ,  qd 
fe  trouve  cnchallée  entre  les  élytrct  Se  le  corcdtt: 
cette  pièce  nous  fcri  pour  la  divilîon  de  ce  cenre. 
le  llernum  d'un  grand  nombre  d'cfpccci  eft  pin 
ou  moins  avancé  en  avant  j  cet  avancement  cft  com- 
mun avec  quelques  H.innetons  qui  partTiireot  fc  lap- 
procher  <lcs  Cétoines  par  la  forme  des  pattes  &  des 
antennes ,  par  te  poli  Se  le  bnllaoi  des  élf  ncsl 

Les  pattes  fonr  de  longueur  midioctc.  Les  {»• 
bes  antftieures  ont  quelques  dents  moim  fôtt», 
moins  matquées  que  dans  les  Scarabés  ;  les  autres 
funt  fouvent  ciliées  intéricuremcnr.  Les  ratfcs  font 
Hliformcs .  le  compofés  de  cinq  articles ,  «lont  les 
quatre  preniieri  font  égaux  cntr'cnx  ;  le  dciua , 
un  peu  plus  long  que  les  autres ,  cft  anné  de  dent 
ongles  allez  grands,  crochus,  fouvcni  réunit;  ce 
qui  a  fait  croire  à  ptulîeurs  eotomologiftct  qoc  omÏ- 
ques  effèces  D'à voienr  qu'un  onglet  aui  tartes. 

L'abdomen  cH  comp ofc  de  lîx  aDiicani  lûen  dif- 
tinélt.  A  la  bafe  latérale  du  piemier  ,  à  côté  lierie- 
feiiion  det  cuillrs  polléricurcs  ,  on  remarque  aie 
grande  pièce  ccaillcufc  qui  fe  relève  ,  &  ferme  are 
dent  de  chaque  côté  .'  les  éîyirct  font  an  piu 
finuées  à  l'endroit  de  cette  pièce. 

Nout  avons  dit  que  quelques  elpècn  difiïrciert 
det  vétitables  Cétoines  ,  Be  qu'elles  noi»  puoifitiCBC 
appartenir  plutôt  au  genre  Hanneraii  qu'à  celn  4e 
Cétoint  :  telles  font  la  Cérwor  Chryfit ,  £i  CérotM 
lincole  ,  ta  Cétoirt  Iplendide ,  Sec.  Le  corps  cft  fiia 
convexe  que  celui  des  autres  Cétoiius,  Le  chapcrua 
efl  moins  avancé  ,  Se  ordinaremeni  arreadi,  La 
lèvre  fupétieurc  ell  arrottdie  8c  ciEéc.  Lct  ouad»- 
butes  font  courtes ,  coméei,  adèz  gio&s  â  leur  bilé. 
Les  mâchoires  font  ctjméc*  ,  dcntéet,  ceavcneidc 
poils.  La  lèvre  inférieure  cft  cora^  ,  fès*éR, 
éc  ban  crée.  Les  anteonulcs  américuieifeèt  caafoAci 
de  ouarrc  articles,  doiu  k  froaicr  cft  nb  fCPi; 
les  deux  fuîvant  (ont  conîqna,  A  le  JtnMT  cft 
t>vaic ,  aioiigc.  Le*  pottÛMini  toat  ■■  fca  |la 
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MMrtct  ^ue  Ict  aniâicurcs  ,  tt  compof^ci  de  croîs 
inkics,  dout  lu  deux  pretciets  Tonc  igeux.  Se  le 
dtniici  cfl  ov4le  ,  alorigj. 

Od  trouve  les  Cétomis  pendant  Vite  fot  les  fleurs 
en  ombelle  ,^r  Icsflcucs  compofées ,  fur  les  Saules, 
les  Peuplicis  ,  les  built'ons  âcuris_,  fur  les  haies  ,  Bec. 
Od  ne  doit  pasies  confbndic  avec  les  Hannetons,  les 
plos  malfaifani  de  tous  les  infcâes ,  dcdruâeurs  des 
raeioes  de  cous  les  végétam  ,  &  des  feuilles  de  tous 
letarbtei.  \.tt  Ciioînes  ,  au  contraiic,  ne  fontpref- 
^uc  aucun  tott  aux  plantes ,  dans  leut  '^tai  de  Urve , 
&  elles  (té^uinteni  les  fleur;  .  fous  leur  dernière 
forme  ,  fans  leur  nuîte  :  elles  fe  contentent  uuioue' 
ment  de  la  liqueur  mtelUe  répandue  au  fond  de 
k  corolle ,  &  n'attatjuenc  jamais  ni  les  fleurs  ,  ni 
ks  feuille*. 

Les  larves  des  Citoinet  vivent  dans  la  terre  grafTe 
ft. humide,  dans  le  terreau,  dans  les  terres  aigil- 
leafcs,  dans  celles  i^ui  fe  trouvent  au  voilînage 
d'une  livittc ,  d'un  lac  ,  d'un  étang  :  elles  fe  nout- 
liâcnt  de  terre  gralTe  ,  d'argile  ,  i^  débris  de  vé- 
gétaux ,  &  <]uelquefbis  aulli  de  racines.  Elles  re{tcnt 
ordinairement  trois  ou  quatre  années  dans  cet  état 
de  larve  :  femblabics  il  celles  des  Hannetons ,  elles 
t'enfboccnc  ,  à  la  fin  de  l'automne ,  à  la  profon- 
deur de  deux  ou  trois  pieds ,  pour  fc  mettre  à  l'a- 
bii  dn  iroid ,  fe  pratiquent  une  loge  dans  laquelle 
elles  paflent  l'hiver,  fins  prendre  aucune  nourri- 
lire  ,  ft  elles  n'en  fortent  qu'au  retour  de  la  belle 
Cu.'on. 

Le  corps  de  ces  larves  eft  mol ,  alTez  gros ,  un  peu 
renfle;  il  eft  compofé  de  douze  anneaux  peu  dif- 
tmâs ,  \  caufe  des  plis  qui  fe  trouvent  fur  te  dos. 
Elles  ont  neuf  IHgmatcs  de  chaqnc  côté  ;  Se  au- 
^cflous  des  lligmaies  ,  on  remarque  un  rebord  ou 
cfpèce de  bourrelet  un  peu  ridé,  [a  tête  cflpeiite  , 
pins  large  que  longue,  alfez  dure,  munie  de  deux 
antennes  courtes,  filiformes,  articulées  ,  compoféct 
et  cinq  articles  aflez  dilHnâs.  ]_»■  bouche  eft  pour 
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vue  de  deux  mandibules  cornées,  dures,  arquées, 
mulcideniées  ,  de  deux  mâchoires  mcmbraneufes . 
d'cne  lèvre  fupéricurc  ,  d'une  lèvce  inférieure ,  4C 
de  quatre  barbillons  articul's.  Ces  larves  ont  fix 
pattes  afTcz  courtes  ,  écailleufes,  plac^-es  lut  les  trois 
premiers  anneaux  du  corps.  Leurs  yeux  font  cachés 
fous  les  enveloppes  d;  Ijtvc  ic  de  nymphe.  Elles 
muent  ou  changent  de  peau  une  fois  chaque  anitée. 

On  peut  facilement  élever  ces  larves  dans  un« 
terre  grafTc  ,  un  peu  humide  ,  fansleut  donner  mfma 
aucune  forte  de  nourriture,  pourvu  toutefois  qu'on 
entretienne  avec  foin  l'humidité  de  la  terre  ;  elles 
fe  plaifeni  davantage  dans  le  terreau,  djns  una 
tenc  chargée  de  débris  de  végétaux,  iorfqu'ellcf 
ont  prit  toutleui  acuoilfement  à  la  lin  de  la  troifièmc 
ou  de  la  quatrième  année  ,  elles  conUruifeiit  une 
coque  ovale  avec  des  grains  de  fable ,  de  tefre  dé- 
layée ,  de  débris  de  v^éraux  ,  &  iiuelqucfbis  'uS 
avec  Icnrs  eicrémens  ;  cette  coq ue  eil  très-(olidc, 
quoiqu'aficz  mince;  l'exrérieur  cft  inégal  ât  raboteux, 
mate  les  parois  intetnei  font  liflcs  tt  très-untcs  Dès 
que  la  coque  c(l  conflruite ,  la  tatve  fê  raccourcii 
peu-à-ceu.  Ion  corps  fc  gonfle  ,  Se  elle  quitte  fa 
peau  de  larve  pour  fe  changer  en  une  nymphe* 
dont  on  dillingue  bien  touits  les  paitlcs  qiie,d<Ht 
avoir  l'infedle  parfait.  Le  temps  de  fa  dernière  m^ 
tamoT^iofe  étant  vetra  ,  l'infeclc  quitte  fa  peau  de 
nymphe,  perce  la  coque,  fort  peu-à-pcu  déterre^ 
U  prend  fon  cltot  fur  les  fleurs. 

Les  larves  des  efpèces  que  nous  avons  placées 
dans  la  féconde  diviflon  ne  diflcrent  de  celles-ci  que 

Kt  leur  manière  de  vivre.  On  les  trouve  dans  le 
is  mort,  dans  .la  racine  des  arbres  ,  qa'cllcs  pcp- 
cent  S£  rongent.  Leurs  mandibules  feulement  fout 
plus  fortes  U  plus  ttanchantes  <)uc  (clleides  autre* 
Citoints. 

Nous  ne  eotmoiftons  pas  la  larve  des  efpèces  qut 
nous  avons  placées  dans  la  troilîème  diviGon  ;  mait 
nous  ne  doutons  pas  qu'elles  ne  vivent  dans  la  terre, 
I  3c  qu'elles  dc  rcffcniMcpc  à  CcUe  des  Hannetons. 
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C     É     T     O    I    N    E. 

CETONIA.    Fab.  * 

SCARABJEUS.    Lin.     G  e  o  r  r. 

CARACTÈRES     GÉNÉRIQUES. 

Antennes  courtes ,  en  mafle ,  cooiporées  de  dix  articles  :  le  premier  longdc  reo 

tes  autres  grenus  *,  les  trois  derniers  enmaiïe  oblongue ,  triphylle. 

Point  de  lèvre  fupérieure. 

Mandibules  membraneufes  >  à  peine  apparentes. 

Quatre  antennules  inégales,  prefque  filiformes;  les  antérieures  un  peu  pluslongiw 
quadriarciculces  :  premier  article  très  petit;  le  dernier  un  peu  plus  gtos  &   ~'~ 
Les  poftérieures  triarticulées  :  dernier  article  un  peu  plus  gtos  6c  alongé. 
1      Cinq  articles  aux  t^rfes. 


ESPÈCES. 


*  ManJibuUs  membramufts  i  piicc  triangU" 
lairc  à  ia  baft  latérale  des  élytrts. 

I.  Cétoine  Goliath. 

Corcelct  brun ,  rayé  de  blanc  \  chaperon 
avancé  ^  bi four  chu. 

1.  C  É  To  1 H  B  Cacique. 

Cor  ce  Ut  jaunâtre ,  rayé  de  noir  ;  élytres 
blanchis  ;  chapcrcn  bicorau  ;  cornes  arquées. 

3 .  Cétoine  Polyphcme. 

Verdâtre^  avec  des  taches  jaunâtres;  tête 
avec  trots  cornes  ,  U antérieure  longue ,  avan- 
cée t  bifide. 

4.  Cétoine  éclatante. 

Verte  «  brillante  ;  chaperon  cornu  \  corne 
intermédiaire  t  avancée^  bifide  ;  jambes  an- 
térieutes  enfcie. 


5.  CiToiNE  chinoife. 

D'un  vert  foncé  brUlant  ;  chaperon 
corcelct  lobé  pofiérieurement^, 

6.  Cétoine  nègre. 

Hoire  ♦   liffe  ♦    luifante  ,    avec   un    refa 
brun  ;  corcelct  lobé  pojlérieurement. 

7.  Cétoine  dorée. 

D*un  vert  doré\  élytres  avec  des  lignes  traïf 
verfalcs ,  courtes  ,  blanches. 

8.  Cétoine  corcicine. 

Noire  \  chaperon  avancé  »  échançré  ;  for- 
celet  b  élytres  rougeâtres  ,  avec  le  miliem 
râtre.  ^ 

9.  Cétoine  bimacolée. 

Bruru  \  élytres  dan  brun  marron 9 
grande  tache  jaune ,  fiauée  »  bordât    de 
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C     É     T     O    I    N    E. 

CETONIA.    Fab.  * 

SCARABJEUS.    Lin.     G  e  o  r  t. 

CARACTÈRES     GÉNÉRIQUES. 

Antennes  courtes  ^n  mafTe  ^  compofées  de  dix  articles  :  le  premier  long  fie 
les  autres  grenus  ;  les  trois  derniers  enmaiïe  oblongue,  triphytle. 

Point  de  lèvre  fupérieure. 

Mandibules  membraneufes  >  à  peine  apparentes. 

Quatre  antennules  inégales ,  prefque  filiformes;  les  antérieures  un  peu  plus  longi^  e 
quadriarciculces  :  premier  article  très  petit  ;  le  dernier  un  peu  plus  gros  fie   alon 
Les  poftérieures  rrîarticulées  :  dernier  article  un  peu  plus  gros  fie  alongé. 

Cinq  articles  aux  t^rfes. 


ESPÈCES. 


*  ManJibuUs  membramufts  i  piicc  triangU" 
lairc  à  la  baft  laUrah  des  élytrts. 

I.  Cétoine  Goliath. 

CorctUt  brun ,  rayé  de  blanc  ;  chaperon 
avancé  t  bi fourchu. 

1.  C  É  T  o  1 H  B  Cacique. 

CorctUt  jaunâtre ,  rayé  de  noir  ;  élytrti 
blanches  ;  chaperon  bicorau  ;  cornes  arquées. 

j.   Cétoine  Polyphcme. 

Verdâtrt^  avec  des  taches  jaunâtrts;  têtt 
avec  trois  cornes  ;  U antérieure  longue  ,  avan- 
cée  ,  bifide. 

4.  Cétoine  cclacante. 

Verte  ,  brillante  ;  chaperon  cornu  \  corne 
intermédiaire  ^  avancée^  bifide  ;  jambes  an- 
ter  i  eut  es  enfcie. 


5.  CÉTOINE  chinoife. 

D*un  vert  foncé  brillant  ;  chaperon  bident^^-^ 
corcetct  lobé  pofiérieurement. 

6.  Cétoine  nègre. 

Noire  «   Ufe ,    luifante  ,    avec   un    r 
brun  ;  corcclet  lobé  pofiérieurement. 

7.  Cétoine  dorce. 

D*un  vert  doré\  élytres  avec  des  lignes  tro-if^ 
verfales ,  courtes  ,  ùlanches. 

8.  Cétoine  corticine.  j 

Noire  \  chaperon  avancé  ,  échancré  ;  cor-  fj 
celet  6*  élytres  rougeâtres  ,  avec  le  milieu  not- 
râtre. 


9*  C 
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bimaculce. 


Brune  \  él)  très  d  an  brun  marron ,  avu  tute 
grande  tache  jaune ,  fi  nuée  ,  bordée    de  noir. 


lAi^i^ 


!•• 


<o' 


-.   lobée.  \      ^  .       y,ïue  *'»-*j''"i^&, ,  «"««  ^ -^ 

'^-  r«W  toW  -,  cA^P*^""  \  iorJ/  de  blanc  ;éhj< 

.      ^r  v.r41"' •  «"   »  JM>«  '«»"  \       ...Cil»"" 

CkTO'"'°f^  toi. \ //,.«. -'"'• 


V/):^^  "-^  l  ,f     #,  •     cor» 
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C  fc  T  O  I  N  E  S.  (  Infeûes.  ) 


~ 


TOI  NE  futurale. 

ircelet  noir  ,  avec  Us  bords  bruns  ; 
5  ,  avtc  la  future  noire • 

T  01  NE  reluifance. 

cuivreux^  très-brillant  ;  abdomen 
rangées  de  taches  blanches. 

T  o  I  N  E  bandée. 

orcelet  5<  élytres  tejlacés  ;  élytres 
re  &  une  bande  dentée  ,  noires. 

T  o  I  N  E   thoraciquc, 

orcelet  ferrugineux  ;  élytres  noires^ 
:t  pourpre. 

i  T  o  1  N  E  cinq-lignes. 

;  c  orcelet  avec  cinq  lignes  Ion- 
,  blanchâtres  ;  élytres  avec  des 
châtres  \  chaperon  rebordé. 

i  T  o  I  N  E  philippine. 

ri  liante;  corcelet  avec  le  bord  & 
>  blancs\  élytres  mucronées,  tachées 


55.  Ci  TOI  NE  olivâtre. 


:to  I  NE  herbacée. 

rt  d'herbe  ,  mat  en-dejfiis ,  luifant 
chaperon  prcfque  échancré. 

É  T  o  1  N  E  fillonée. 

brillante  *,  chaperon  bifide  ;  élytres 

£  T  01  N  E  maculée. 

,  brillante;  corcelet  avec  une  grande 
che  de  chjquc  c6té\  élytres  avec 
ichis  irrégulurzs  ,  blanches. 


Corcelet  jaunâtre^  avec  deux  larges  raies 
longitudinales  ^  deux  points  noirs  ;  {lytres 
noires ,  avec  le  bord  extérieur  &  des  taches 
tranfvtrfales  y  jaunes. 

)&.  CÉTOINE  interrompue* 

Uoirt  \  corcelet  avec  deux  larges  raies  & 
deux  points  noirs  ;  élytres  avec  des  bandes 
fauves ,  interrompues. 

57.  CÉTOINE  peinte. 

Noire  ;  corcelet  avec  cinq  lignes  blanches; 
élytres  aiguës ,  tachées  de  blanc. 

58.  CÉTOINE  bordée. 

Noire  \  bords  du  corcelet  ferrugineux; 
élytres  avec  une  ligne  pourprée  vers  la  fur 
ture. 

59*  CÉTOINE  bifide* 

Noire  ;  chaperon  bifide  y  élytres  bordées  de 
jaune. 

60.  Cétoine  florale. 

Glabre  y  noire  \  bords  du  corcelit^  des  élytres 
ù  de  r abdomen  »  blancs. 

61.  Cétoine  porte-croix. 

Noire  ;  bords  du  corceUt  gris  ;  élytres 
avec  une  petite  tache  grife ,  en  croix. 

61.  CÉTOINE  enfoncée. 

Noirâtre  •,  corcelet  blanc  ,  avec  deux  larges 
raies  noirâtres^  élytres  avec  des  taches  blanches 
enfoncées. 


Suite dtVJ^iroduSHon  i tBi/bIri Nâtmtlk  iisInfeSfti 
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C  É  T  O  I  N  ES.  (  Infeâes.) 


C  i  T  o  I N  B  ftidlqae. 

rc  ,  parfemée  de  points  blancs  ;  atdo' 
'cc  quatre  points  blancs. 

Cétoine  poinrillée. 

^rée;  élytrcs  ftriées ,  parfemies  de  points 

CiroiNE  hémocrhoïdale» 

•e  ;  élytrcs  vertes  ;    bords   du  corcelet 
mité  de  f  abdomen  iun  rouge  brun» 

C  É  T  o  I  N  B  niiiduie. 

etct  noir ,  avec  Us  côtés  bruns  \  ilytres 
avic  plufieurs  points  blancs. 

C  É  T  o  I  M  E  hotcencote. 

gée,  noire  y    luifante;  extrémité  des 
avec  quatre  points  blancs» 

Cétoine   enfanglantée* 

e  y  alongée  \  corcelet  avec  deux  taches 
ires  ;  élytres  avec  une  ligne  longitu 


rouges. 


liibules  membraneufes.  Point  de  pièce 
guLiire  à  la  bafe  latérale  des  élytres.     ' 

Cétoine  pulvérulente. 

vert  foncé \  chaperon  coupé  ^  rebordé  ; 
6*    élytres  couverts    d*un€  poujjiire 


Ci  T  o  I N  1  hermice. 

noir  brun;  corcelet  inégal\  écuffan 


pi.  CéxoxNi  variable* 

Noire\  corçeUt  avec  dium  points  \  éfytres 
avec  quatre  points  blancs. 

92.  CiToiNi  fafcîée. 

Noire ,  couverte  iun  duvet  fauve  ;  élytres 
jaunes  »  avec  trois  bandes  inttfrompues  >  noires 

93.  C  i.T  o  I  N  B  cordonnée. 

Noire ,  couverte  iun  duvet  cendré  \  Hytns 
noires ,  avec  deux  bandes  Jaunes. 

94*  CET  CI  MI  bideoc 

Vêtue ,  d'un  noir  cuivremu  \  éfytra  iun 
vert  tepacé  f  irillant. 

95.  Cétoinb  terdelette* 

Verte ,  pubefcetùe  ;  anus  avec  deme  taches 
blanches. 

« 

96.  CÉT0INB  lunule 

Bleue  \  élytres  courtes ,  avec  deux  petites 
taches  blanches ,  latérales. 

9j.  C  £  TOI  M  B  parefleàfe. 

Noire  ;  tite  8r  corcelet  bronzés ,  pubefcens  ; 
élytres  teftacées^  brunes  »  avec  des  taches 
blanches. 

98.  Cix  01  HB  delta; 


Corcelet  noir  ^  avec  une  ligne  tri  angulaire  f 
jaunâtre  i  élytres  tefiacées^  avec  un  point 
noir. 

CÉTOINE  noble*  1  ^ .  .  #    .    x  • 

I      99^  ^BToiNB  hémiptere. 

cufi  ;  élytres  rabotei{fes  »  iun    vert  | 

itrémité  de  Fabdomen  avec  da  tacha  1      Noire  ;  élytres  courtes  \  corcelet  avec  deux 

I  lignes  élevées. 


ly 


40^ 


Suite  de  i'IntroduSion  à  l^Hifloirt  NatunlU  des  InfeBa. 


C  É  T  O  I  N  E  S.  (  Infeaci.) 


100.  CÉTOINE  rayée. 

Puie/cente;  eorceUt  noir,  avec  les  bords 
&  deux  lignes  jaunes  \  élytres  tefiacées  >  avec 
la  future  jaune. 

loi.  Cétoine  nigripède. 

Noire  \  élytrts  tefiacées  ^avec  le  bord  pofié' 
rieur  fir  l'anus  jaunes. 

101.  C  É  T  o  I  N  E  craflîpède. 

Noire  en-dejfus  ,  avec  des  taches  cendrées  \ 
abdomen  jaune, 

loj.  Cétoine  cannelée. 

Brunes  corcelctavec  un  large  ftllon  ;  élytres  ' 
courtes ,  prefque  firiées. 

*  *  *    Mandibules    corn/es.    Point   de  pièce 
triangulaire  à  la  bafe  latérale  des  élytres. 

1 04.  C  É  T  o  i  N  B  fulminancc. 

Dorée ^  tris  brillante  ;  abdomenvelu\  élytres 
prefque  flriées. 

105.  CÉTOINE  glabre. 

D'un  jaune  teftacé ,  brillant  en-deJTus  \  cor- 
celet  avec  deux  grandes  taches  &  deux  points 
d'un  noir  verdJtre. 

io<».  Cétoine  bicolor. 

D^un  vert  bronzé ^  brillant  ;  élytres  brunes ^ 
priées  ;  chaperon  arrondi. 

107,  Ce  t  o  I  n  e  cmcrice. 


Verte  ^  un  peu  cuivreufe  endejfus  \  élytres 
fîriéess  Hernum  avancé. 


io8,  C  é  t  CI  N  E  malTue. 

L^un  vert  cuivreux  ;  élytres  tefiacées  \  fier- 

Hum  très-avancé  »  en  majfe. 

109.  Cétoine  convexe. 

Verte  f  lijfe^  convexe;  chaperon  arrondi  ; 
corcelet  grand  &  triangulaire. 

II o.  Cétoine  éméraude. 

D'un  Jaune  teftacé  \    éfytra    verd£tres% 
firiées. 

1 1 1  •  Cétoine   quadrirajrce» 

Noire  \  corcelet  bordé  de  jaune  ;  élytres 
avec  quatre  raies  longitudinales  ^  jaunes. 

112.  Cétoine  cécradaâyle. 

Noire ,  luifante  \    écujfbn  de  la   longueur 
de  la  moitié  des  élytres., 

113.  Cétoine  luifante. 

D'un    vert  foncé  brillant  \   écuffon   trb- 
grand  ;  élytres  lijfes. 

114*  Cétoine  fplendide. 

Verte ,  brillante  \  élytres  tt  bord  du  cor- 
celet  tefldcés. 

115.  Cétoine  CSryfis. 

Verte^    liffe y   brillantes   écuffon    grande 
triangulaire  ;  pattes  cuivreufes. 

\\6.   Cétoine  branipcde. 

Noire  ,  luifante;  antennes^  pattes  tf  bords 

du  corcelet  d*un  brun  fauve. 


Suite  de  l'Introduclion  à  tllijloîre  Naturelle  des  Infères. 


CÉTOINES.    C.Weâes.) 


17.  CETOINE   lin^olc. 

^oire  ;   bords  du  corctltt  &  ligne   de  la 

à  l'é^ujfon  ,  Jaunis. 

18.  Cétoine  fiirinamoire. 

hire ,  Utifante  ;  bords  du  corctltt  &  an- 
IX  dt  Vabdomtn  jaunes. 

19.  Cétoine  ftrire. 

'orcilct  noir ,    avec  les    bords    latéraux 
es  &  un  point  noir;  ilytres  brunes  ,Jlriées. 


iio.  CÉTOINE  quadtiponâuéet 

Noire  t  lai/ante;  antennes  ff  pattti  rou- 
geârres;  extrémité  de  tabdomen  avec  dtuK 
points  gris, 

III.  CéroiNE  latérale. 

D'itn  vert  herbacé,  luifant  ;  corctltt  avec 
dmxtachts  fauves  ;  écufon  trb'grand ,  trian- 
gulaire. 

121.  CéToiNE  puAuUe. 

Noire,  luijante;  élytres  courtes ,  avec  des 
tac  kes  jaunes. 
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CAS 


*  Manitbules  memhraneufts.  Pièce  triangulain  k  la, 
haft  lattraU  des  iiytres^ 

I.  CiTOiNB  Goliath. 

C^toniuy  tkorace  hrunneoy  albo  iîneatê,  capitîs 
elypeo  hifurco,  Ent.  ou  A//I.  nat,  des  imf.  Cétoine. 

S^araîfAus  Goliaxkus  fcutellatus  ,  tkoraee  inermî  « 
ctp.te  roftro  hijurcû,  LfN.  S^fi.  nat.  mant.p^  530* 

Scaraèdus  Goliathus  fcutellatus  «  tkorace  inermi  » 
elypeo  kifurco,ïK%.  Sp.  inf.tom,  i.  />.  14«/|0.  51. 
^^Mant.  inf,  tom,   i.  p,  7.  /!••  54. 

Scarahâus  Goliathus  »  Dru^iy.  lllufl,  of  inf.  r.  |. 
tah,   5 1 .  &  rom.  3 .  tab.  40. 

Scjrabéus  Goliathus.  Jablonsk.  Cofeopt,  i . 
/tf^.    lo,  fi^.  4. 

Elle  eft  beaicoup  pla^  grande  cjac  la  Cétoine  Po- 
lyphèmc.  Les  antennes  font   noires  ,  &:   terminées 

tar  une  mafle  aloagée  ,  conipofée  de  trois  fcuilletr. 
a  tète  ellno:rc,  &  couverte  d'une  pouilicrc  ét«il- 
kiife  »  ferrée ,  d'en  blanc  fale  ;  elle  elt  armée  à  f  j 
partie  antérieure  de  deux  cornes  divergentes»  un 
peu  recourbées ,  réuni  s  à  leur  bafc.  De  chaque 
côté  de  la  tète,  au-delFus  de  l'infcr:ion  des  anten- 
nes »  sMève  une  corne  large  ,  courte  «  en  forme 
^orciile.  Le  corcclet  e(l  d'un  brun  noirâtre ,  avec 
les  bords  latéraMx«  &  cinq  raies  longicudin  .les  , 
d*un  blanc  fale;  les  deux  latcrales  vont  le  joindre 
à  la  couleur  du  bord  »  un  peu  au-delà*  du  milieu  ; 
la  boidure  du  corcclet  e(l  noire.  L'écuAoB  eflaHcx 

§rand,  tii  ngulaire,  binn,  avec  une  raie  longitu- 
inate ,  d'un  blanc  Talc  »  atVcz  large.  Les  c'Iytres 
ibr.t  brunes  ,  avec  «n  peu  de  blanc  falc  à  leur 
bafe  \  la  pièce  triangulaire  de  la  bafe  latérale  e(l 
d'un  vert  foncé.  Le  dcllous  de  rinfedc  &  les  cuifl'cs 
font  d'un  vert  foncé*  lu'iant.  Les  jambes  font  d'un 
vert  noir,  &  les  tarfcs  font  noîrs.  Les  quatre 
jan.Hes  pollcricurcs  ont  des  poils  roux  trîs-lcrrcs. 
Le '.tcri:u:n  eft  un  peu  avancé,  &c  il  a  une  ligne 
longi:iiJin Je  «   enfoncée. 

0:i  trouve  quelqueftis  une  variété  qui  diffère  de 
ra:i:re,  en  ce  quç  le  corcclet  ell  blanc,  avec  des 
ra-cs  noires;  &  les  é!ytrcs  font  noires,  avec  le 
dii  (Ue   3c   le   bord  eztcn.ur  bUtics, 

Elle  fe  trouve  à  Sicira-Lcoa. 

».  CÏTOiNS  Cacique. 

Cmtosia  Cac'uus. 

C*  ton  h ,  (l^peo  po'^f  lu  hlcorritto  ,  thorgee  lutto 
ns^ro  linejto,  tlvtris  alhis  ni^ro  mjr^inatis.  Er,t. 
•u  hijî.nat.   ces  inf,   CÎTOiNt.  PI,  4  jC<.  i:. 

Scarabiut   Goliathus.  jAil.ONfX.  Coleoft.  i . 


CAS 

r 

Scarahàus  eâcicMs  i'tgens.  Voir.  CoietfC.  t»%u 

SULZ.    Hifi.  inf.  tai.    i.  fig.  %. 

Elleefl  un  peu  plus  petite  que  la  Céeaime  Goliaik. 
Les  antennes  font  noires  ;  &  la  maffe ,  qui  le*  m* 
mine ,  ef>  oblongue  &  iriphylle.  La  tète  cft  coi- 
vcrce  d'an  duvet  jaunâtre  :  elle  a  de  chaque  côsé 
une  dent  aigub' ,  noire.  Le  chipcron  eft  avancé  flc 
terminé  par  deux  cornes  noires ,  latéralement  ar- 
quées. Le  corcelet  c(l  jaunàire,  &  marqué  de  Sx 
raies  noires.  L'écuilon  eft  jaunâtre  6c  criangnlaire. 
Les  élytres  font  d*un  blanc  argenté  ,,  avec  rous  les 
bords  noirs.  Le  deffous  du  corps  eft  couTcn  de 
poils  rouHâtrec.  Les  pattes  font  noires ,  avec  le 
bord  întetoa  des  jambes,  couvert  de  poils  fenà^ 
rouffât:es. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

j.  Cbtoinb  Polyphéme* 

Cet  os  1.4   Polyfhcmus^ 

Cetonia ,  capite  tricorni ,  antico  porreSo  bifido  l 
tlytris  viridibus  luteo  mjculutis,  Ent.  ou  hifi,  tm:. 
des  inf  CÉTOiNR.    PI.   8.  )ii^.  <r, 

Scar^bsiis  Polyphemus/li^rr/Azriix,  thorjce  irer^ 
mi  ^  capite  tricorni  ^  antico  forrtdo  ^tfiao.  Fa  s.  5p. 
inf.  tom,  i.  p.  I4.  «**.  50.  ^-  Àîunt.  tuf.  r,  !• 
p,  7.  «^    53. 

Elle  eft  un  peu  plus  grande  que  fa  Cétoine  éc'a* 
tante.  La  tête  eft  applatle  ,  couverte  d'un  duvet 
court  «  d'uo  gris  verdâtre ,  &  armée  de  trois  cor* 
nés,  dont  ane  antérieure ,  lonpue ,  ncourbée  ,  noire 
&  bifide  à  l'extrémiié  ,  àscc  les  dividons  aiqu^es  ; 
deux  latérales  plus  courtes  ,  (impies,  noires,  pref' 
que  droites,  ou  Icg^rcmcnt  arquées,  &  terminées 
en  pointe.  Le  corcclet  eft  d'un  vert  mat,  un  pca 
foncé,  avec  cinq  ra'cs  longitudinales  ,  jaunâtres, 
dont  une  au  milieu  ,  plus  courte  que  les  autres. 
L'é:uiron  eft  grand  5c  triangulaire.  Les  élytres  font 
d'un  vert  mat,  un  peu  foncf  ,  avec  trots  rargées 
longitudir-alcs  de  taches  irrégulières  ,  d  un  Muoe 
fale.  L'ex:rcmité  des  élytres  eft  armée  d'une  peti:e 
cpine  co'rte,  placée  à  coté  de  la  future.  La  pièce 
triangulaire  de  la  |>afe  citerne  des  clytrC^  eft  gri- 
fà:re.  Le  de  f  fous  de  l'infecle  eft  d'un  beau  vert 
liiifant,  &  les  côtes  font  gri lattes.  Lefternum  eft 
vert  &  avancé  ,  avec  une  ligne  peu  enfoncée  au 
mi'ien.  L'extrémité  de  i'abdomen  eft  marquée  de 
deux  grandes  taches  giifâttcs.  Les  patres  fontd'ua 
beau  vert  luiiant ,  avec  un  peu  de  gris  aux  cuiifei, 
5c  des  poils  fauves  a  la  partie  int:rn;  des  |ambei 
portéitcurcs.  Les  «ambes  antrncurct  font  armées  da 
piulîeurs  t'ptnes   de   chaque  côté. 

Elle  fe    trouve  dans  l'Afrique  équioozialc. 


4.  CrTOiNE   éclatante. 


Cetê^ 


CET 

Cêtonia  vlridis  nitens^  dypes  porreBo  reeurv^ 
lifdo  9  tibiis  anticis^firrêttis,  Ent,  ou  A//f.  nat. 
dts  inf.  PL  I.  fig.  X.  a.  b. 

Cetonia  mlcsni,  Fab.  Syft.  ent,  p.  4U  n*.  I* 
—  5p,  inf,  tom^  1.  p.  jo  «®.  1.  — •  Mant,  inf, 
totfi*    !•  P*  x6.  nÙ,    I. 

Scarahdus  mîcans^  Drury.  lUufi,  tf  înf.  toninX* 

Elle  eft  en  peu  plus  petite  que  la  Cétaîne  Po- 
Irphème.  Les  antennes  font  noires.  Tout  le  corps 
w  d'un  Yert  très-brillant.    La   tête   a    une  L'gne 
{aillante,  qui  fe  termine    ant  ricuremcnt    en    une 
corne  avancée ,  recourbée»  bifide,   avec  les  divi- 
fions. divergentes  :  elle  a,   de  chaque  côté,  deux 
dents  fatllantes,  pointues,   deux  petite^  dente'urcs 
antérieurement,  &  une  autre  au-devant  des  yeux. 
Le  corcelet  eft  Hffc,   trcs-finement  pointillé  «   re- 
bordé de  chaque  côté.    L*é<  uifon  e(l  liffe  &  trian- 
gulaire.  Les  élyt  es  font  lifTes  ,  terminées  par  une 
petite  épine ,  un  peu   plus   courte  que  l'abdomen. 
Le  ftemum  eft  avancé ,   affez   large  ,  obtus  ,  mar- 
qué d'une  ligne  loncritudinalc ,  çrès- petite,  fèrru- 
gioeufe.     Les  pattes  font  verres  ,   avec   les   tarfcs 
noirs  :    les  jambes  antérieures  font  allez  longues , 
6c    munies  intérieurement   de  plufîeurs   dents   ai- 
guës. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Afrique  équinoziale, 

5,  Cbtoine   chinoife. 

Cet  os  I A  chinenfis. 

Cctonia  ànea^  clypco  emarglnato  fubfpînofo  ^  thoT 
race  pofice  tobato  ,  elytris  acuminatis,  Ent,  ou  hift, 
nut,  des  inf.  Cétoine.  P/.    i.  fig,   5,  a,  b. 

Cetonia  chinenfis.  Fab.  Syft.  ent,  p.  41.  /lo.  x. 
'^'^Sp.  inf,  tom.  I. p.  50*  no.  X.  —  Mant»  inf, 
t9m.  I.  p.  16.  n^.  1. 

Scarmbâué  ciiinenfîs  fcutellatus  miticus ,  vîtidi- 
feriçeus  ^  glaker  ^  Jubtus  vindi-inauratus^  elytris 
ckmfis  jfkbmucronatU,  Forst.  Cent,  inf,  i,  p.  x. 

Voit.  Coieopt,  tab,  ^,fig,  40.  I 

Elle  eft  prefque  de  la  grandeur  de  la  Cétoine 
brillante.  Les  antennes  font  brunes.  Le  chaperon 
eft  largement  échancré  ,  prefque  bidenté.  Tout 
Icdcffns  du  corps  eft  d'un  vert  foncé,  brillant, 
quelquefois  un  peu  bleuâtre.  La  tête  eft  liffe ,  fans 
cornes.  Le' corcelet  eft  liffe ,  lobé  poftérieurement. 
L'éco/Ton  eft  petite  triangulaire,  très-pointuv»  Les 
élytrcs  font  liffes  ,  &  terminées  par  une  .petite 
épine.  Le  dcflous  du  corps  eft  d'un  brun  châtain , 
avec  quelques  taches  noires.  Le  ftemum  eft  avancé 
8c  obtus.  Les  pattes  font  brunes^  avec  les  tarfes 
noirs. 

Elle  (è  trouTC  à  la  Chine ,  à  Ccylaa^ 
Hift.  Nift.  Infiau.  Tout.  V, 


CET 


^9 


€,  CÉTOINE  n^gre. 

Cetonia  nigrita, 

Cctonia  glabra  atra^  clypeo  emarginato  fuhfpi- 
nofo  ^  thorace  pofiicc  lobato.  Ent,  ou  hift.  nat,  des 
inf,  CÉTOINE.    PI,   le.  fig.  ^x'. 

Cetonia  nigrita,  Fab.  Syft,  ent,  p,  45.  n®.  5. 
—  Sp,  inf  tom.  I.  p,  50.  «°.  3.  —  Miin:,  inf 
tom,    I.  p,  16,  n°,  5. 

Hermann.  Muf  p,  17.  «**.  »57. 
Petjv.    Ga^oph,  tab.  18.  pg,   3- 

Elle  reffcmbic  ,   pour  la  forme  &  la  grandeur  , 
à  la  Cétoine  chinoife.  La  tête  eft  prefque  quarréc 
antérieurement.  Le  chaperon  eft  échancré,  &  ter- 
miné par  deux  pointes  aiguës.  Les  antennes  font 
d'un  brun  noirâtre.  Tout  le  deffus  du   corps    eft 
lifle,  luifant  &  noir  Le  corcelet  a  un  peu  de  brun 
foncé  de  chaque  côté;  il  eft  lobé  ou  avancé  pofté- 
rieurement. L'écuflbn  eft  petit,  triangulaire  ,alongé. 
Lts  élytres  ont  une  pointe  très-courte  ,  à  côté  de  la 
future.   Le  delTous  du  corps  eft  d'un  noir  brun ,  lui  - 
fant.  Le  fternum  eft  peu  avancé.  Les  pattes  font 
brunes  ,  &  les  cuiflcs  font  d'un  brun  un  pcli  plus  clair. 
La  pièce  triangulaire  qui  fe  trouve  àlabafc  laté.ajc 
des  élytres  eft  brune. 

Elle  n'eft  peut-être  qu'une  v»iétc  de  la  Cétoine 
chinoife. 

Elle  fe  trouve  à  Ccylan. 

7.  Cétoine  dorée. 
Cetonia  aurata, 

Cctonia  aurata  y  fcgmento  abdominis  primo  Az/m- 
bus  unidentdtii ,  elytris  albo  maculatis,  Ent,  ou 
hift,  nat.  des  inf  Cétoine.  PL  i»  ftg-  l*  a,  b,  c, 
d,  e,  f  g.  h,  I. 

Cetonia  aurata,  Fab.  Syft.  entom,  p,  4).  n^.  4. 

—  Spec.  inf  tom,  \,  pag,  50.  «**.    1.  —  Mant. 
inf  tom,  I.  pag.  x6,  «**.  4. 

Scaràbeus  auratus  fcutellatus  muti^us  auratus , 
fegmento  abdominis  primo  lateribus  unidentato ,  cly- 
peo plafùufculo,  LiN.  Syft.  nat,  pag,  f  57.  n".  7Î. 

—  Faun.  fucc.  n^,  400. 

Scarabéus  viridi^dneus  ,  thoracis  parte  pronâ  an  * 
tice  prominente,  Gioff.  Inf,  t,  i,  p.  yy  n^,  5. 
L'Emerauditie.  Geopf.  Ib, 

Scarabâus  major  ^  copore  breviore  »  alantm  cly^ 
tris  &  thoracis  tegmine  cruftaao ,  colore  viridi  Je-' 
rici  inftar  fplcndentibus.  Rai.   inf  p,  76,  12°.  7. 

Scarabdus  arhoreus  viridis  feu  Scarabdus  aura* 
tus  diâus,  Frisch. //i/i  ix.  p,  x;.  tab,  l^g.  i. 
X.  ^.  / 

*ScarabdUs  auratus.  ROEs.  Inf  tom,  %,clajf,\n 
Scar,  terrcfi,  tab,  x.  fig*  i.  —  9* 

Fff 


/ 


570 


CAS 


t 


*  MandîMcs  memSraneufes.  Pièce  triangulain  k  U 
haft  LattrdU  des  ilytns^ 

I.  CiTOiNi  Goliath* 

Cet  OKI  A  Golidthuf^ 

Cttoiia^  tkorace  hmnneo^  alho  iîntato,  capitîs 
dypto  àif^rco.  Enr,  ou  hift,  nat,  des  imf.  Cétoine. 

S^ardheus  GoUaihus  fcuttltatus  ,  thorjct  inermi , 
cep*  te  rofiro  hifikrc9,  LiN.  Syftm  nat.  mant^p,  5)0. 

Scaraèdus  GoHathus  fcutelUtus  ,  tkorace  ittermi\ 
ê.'ypeo  htfurccf.KM.  Sp.  inf.iom,  i.  p.  i^^n^,  51. 
■       Mant,  inf,  tout,   i»  p.  y,  «••  54. 

Scar^bâus  Goiiathus.  DRUflY.  lUuJI.  of  înf,  r.  i. 
tah.   51.  &  iom,  5.  tab.  40. 

Scjraèéus  Goii^thus,  Jablonsk.  Coleopt.  i. 
t^b,    \  o.  )i^'.  4. 

Elle  c{l  bca«coup  p!a<  grands  que  la  Cétoine  Po- 
lyphtmc.  Les  antennes  fonc  noires  ,  &:  terminées 
par  une  mafle  aloagce  ,  conipofée  de  rr.ûs  feuillet?. 

a  tcte  ellno:re,  8:  couvei te  «l'une  pouilicrc  éc«il* 
IcKfe  y  ferrée ,  d'an  blanc  Taie  ;  elle  clt  armée  a  la 
partie  antcricure  de  deux  cornes  divergentes»  un 
peu  recourbées  »  réuni  s  à  leur  bafe.  De  chaque 
côté  de  la  tète  y  au-dellus  de  l'infcrion  des  aa:cn- 
ses,  sMive  une  corne  large,  courte  «  en  forme 
^oreille.  Le  corcelet  efl  d'un  brun  noirntrc  ,  avec 
ks  bords  latéra-ix ,  5c  cinq  raies  longuudm  .les  , 
^un  blanc  falc;  les  deux  latw'rales  vont  le  joindre 
à  la  couleur  du  bord ,  un  peu  au-delà  du  milieu  ; 
la  boKlure  du  corccUt  e(l  noire.  L'écurïoa  cil  adez 

Srand  »  tri  ngulcure,  brun,  avec  une  raie  longitu* 
inale,  d'un  bbnc  falc,  alUx  large.  Les  clyrres 
loRt  brunes  ,  avec  «n  peu  de  blanc  fal:  a  leur 
balej  la  pièce  truneu-airc  de  la  bafe  latérale  ed 
d'un  vert  foncé.  Le  dellous  de  rinfedc  &  les  cuiflcs 
font  d'un  vert  foncé  >  lufanc.  Les  jambes  font  d'un 
vert  n«.ir,  3e  les  tarfcs  font  noirs  Les  quatre 
Jan  Se^  pollcricurcs  ont  des  poils  roux  trîs-lcrrés. 
Le  lte::.u:n  eft  un  peu  avancé,  &  il  a  une  ligne 
lor^iMàm  Je  «   enfoncée. 

i>:i  trouve  quelquefois  une  variété  qui  diffère  de 
ra'.i::e,  en  ce  quç  le  corccle:  ell  blanc,  avec  des 
rics  noires^  5c  les  é!ytrcs  font  noires  «  avec  le 
dif  jue   &:   le   bord  eztcri.ur  blancs. 

Elle  fe  trouve  â  Sicira>Lcoa. 
».  CiTOiNE  Carique. 

CSTOSIA    CticitMS, 

Cétorij  ,  ilyp eo  po^i*  lu  bl: c r- :.' :>  ^  tborgce  tu tto 
ni^ro  lineato^  el\:ris  aibis  ni^ro  rnjrfinarij.  Eit. 
•u  hîfl,  nas.   et  s  ii]\   C  i  t  o  i  N  t .  PI.  4  fi^,  1 1 . 

Scarabiitt   GoiiatkMS, JaBLOMIK.  Cc/foee,  1 . 


CAS 

Searaiâus  eeteicMs  ingens.  Voir.  Mtcge.  r.  tt; 

SULZ.    Hift.  inf.  tab.    i.  fg.  t. 

Elleefl  un  peu  plus  petite  que  la  Céiorme  GeliaiL 
Les  antennes  funt  noires  ;  5e  la  mafTe ,  qui  Ict  cet* 
mine ,  eO  oblongite  &  criphylle.  La  céce  cft  com- 
verte  d'on  duvet  jaunâtre  :  elle  a  de  chaque  cô:é 
une  dent  aiguë ,  noire.  Le  chipcron  cft  avancé  de 
terminé  par  deux  cornes  noires ,  latérafemcnr  ar- 


bords  noirs.  Le  deHbus  du  corps  cft  coutcr  de 
poils  rouflàcrei.  Les  pattes  fonc  noires ,  avec  le 
bord  interne  des  jambes,  couvert  de  poils  forés^ 
rouffâc:cs. 

■ 

Elle  fc  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

^.  CÉTOiNB  Polyphéme. 

Cetonia  Polyfhcmus. 

Cttonîa ,  capîte  tricomt ,  antico  porrfOo  Ufdo  J 
ifytris  viridlbus  luteo  mj^ula:is,  Ent.  ou  kijt.me:. 
des  inf,  CiTOiNR.    Pi.    ^,fi^\   <r. 

Scarjbius  V oXy^htmx^^  f.uteiUtus  ^  thjrjce  irer^ 
mi  ^  cap  i:  e  tri  corn  i  ^  a  ntU  o  rorrido  .'■  j'îa .  • .  F  a  1 .  Sp^ 
inf,  tom.  i.  p,  I4.  «**•  jo.  ^—  ÂLint,  tuf.  r,  i, 
p.  7.  /l^    5J. 

Elle  eft  un  peu  plus  grande  que  fa  Cétoine  (c'a- 
tante.  La  tète  eft  appîatle  ,  couverte  d'un  duvet 
court  «  d'an  gris  verdâtre,  &  armée  de  trois  cor- 
nes j  donc  ane  antérieure  ^  loneue ,  rvcourbée ,  noire 
Sl  bifide  à  rextrémiié  ,  Jvec  les  diviiîons  aiqu^cs  ; 
deux  latérales  plus  courtes  ,  f:m?lcs ,  noires  ,  pres- 
que droites,  ou  iCi;èrcmcnt  arquées,  &  tcrmiaccs 
en  pointe.  Le  corcelet  eil  d'un  ven  nat,  un  p:a 
foncé  9  avec  cinq  ra-es  lonijitadinales ,  jaur.actes, 
donc  une  au  milieu  ,  plus  courte  que  les  autres. 
L'é.'ulfon  ell  grandie  triantiulairr.  Les  êU très  font 
d'un  vert  mat ,  un  peu  foncé  ,  avec  trois  rargces 
longitudir.ales  de  taches  irrégulières  ,  d  un  uuoe 
fale.  L'exirânîté  des  étytres  eft  armée  d'une  petre 
cpine  courte,  placée  à  côté  de  la  future.  La  pièce 
Triangulaire  de  la  ]^afe  externe  des  clyrrc^  cft  gn- 
fi:re.  Le  dclfous  de  l'infecle  cft  d'un  beau  vert 
liiifant,  &  les  côtci  fonc  grit aires.  Leftcmum  cft 
vert  &  avancé  »  avec  une  ligne  peu  enfoncre  au 
nii'ieu.  L'extrémité  de  i'abdomen  cft  marquée  de 
deux  grandes  taches  giifàtres.  Les  pattes  fontd'ua 
beau  vert  luiûnt ,  avec  un  peu  degns  aux  cuiifeia 
5c  des  poils  fauves  a  la  partie  interne  des  rambct 
poftéiicurcs.  Les  «ambcs  antcricurcfl  font  armccs  dt 
piuiicurs  i'pities  de   chaque  coté. 

E'ie  fe    trouve  dans  TAfiriquc  équinozialc, 
4.  CrTOiNF    éclatante. 

Ce. 
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Cetonîd  virldls  niunsy  clypea  pomBo  recurvà 
0,  tibiis  anticis^firréitis,    Ent.  ou  A//f.  nat. 
des  inf.  PL  l.  fig.  x.  a.  h.  , 

Cetonia  mtcsns.  Fab.  Syft.  ent.  p.  4U  n*.  l* 
—  Sp,  inf,  tom^  1.  p.  50  /i®.  i,  — —  Mant,  inf, 
tot^.   I.  p,  x6,  n?.    I. 

Scarahéus  micans^  Dru&y.  lUuft.  rfinf^  tom.  1. 

• 

Elle  eft  on  peu  plus  petite  (]iie  la  Cétatne  Po- 
Ijrphétne.   Les  antennes  font  noires.  Tout  le  corps 
«ft  d'un  verr  très-brillant.    La    tête    a    une  ligne 
{aillante,  qui  Te  termine    ant  rieurement    en    une 
corne  avancée,  recourbée,   bifide,   avec  les  divi- 
£ons . divergentes  :  elle  a,   de  chaque  côté,  deux 
dents  Taillantes,  pointues,   deux  petite^  dente'urcs 
ancérieurementt ,  6c  une  autre  au-devant  des  yeux. 
Le  corcelet  eft  liffc,    trcs-finement   pointillé,    rc- 
bordë  de  chaque  côté.    L'évUtfon  eft  li/fe  &  tiian- 
gulatre.   Les  élyt  es  font  lifTes  ,  terminées  par  une 
petite  épine ,  un  peu   plus   courte  que  J'abdomen. 
Le  fternum  eft  avancé ,   alTez   large  ,  obtus  ,  mar- 
qué d'une  ligne  longitudinale ,  çrès  -  petite ,  fcrru- 
gioeufe.     Les  pattes  font  venes  ,   avec   les   tarfes 
noirs  :    les  jambes  antérieures  font  allez  longues , 
&    munies  intérieurement   de   plufieurs   dents  ai- 
guës. 

Elle  fc  trouve  dans  TAfrique  équinoziale. 

5.  CÉTOINE   chinoife. 

Cetosia  chintnfis. 

Cetonia  énea^  clypeo  emarginato  fuhfpinofo  ^  thcT 
race  pofiice  lobato  ,  elytris  acuminatis,  Ent,  ou  hiji, 
nttt.  des   inf.  Cetoine«  P/.    !•  fig.   5.  a.  h. 

Cetonia  chinenfis,  Fab.  Syft*  ent.  p,  41.  no.  i. 
^"^Sp.  inf.  tom,  i,  p,  50.  no,  1.  — —  Mant,  inf. 
twn.  1.  p.  16,  )»®.  1. 

Scaraiéuis  chinenfis  fcutelUtus  miticus ,  viridi- 
ftriceus  ^  glaher^  Juhtus  virîdi'ïnauratus\  elytris 
ohtmfis  fabînucronatis.  Forst,  Cent.  inf.  i,  p.  1. 
a*.  &. 

VOET.  CoUopt.  tah.  s.fig.  40.  I 

Elle  eft  prefque  de  la  grandeur  de  la  Cétoine 
brillante.  Les  antennes  font  brunes.  Le  chaperon 
eft  largement  échancré  ,  prefque  bidenté.  Tout 
ledclTus  du  corps  eft  d*un  vert  foncé,  brillant, 
qaclqaefeis  un  peu  bleuâtre.  La  tête  eft  lifle ,  fans 
cornes.  Le'corcelet  eft  lilTe ,  lobé  poftérieurement. 
L'éca^Ton  eft  petite  triangulaire,  très-pointu;»  Les 
élycrcs  (ont  liffes  ,  &  terminées  par  une  .petite 
qnne.  Le  deftous  du  corps  eft  d'un  brun  châtain , 
avec  quelques  taches  noires.  Le  fternum  eft  avancé 
ic  obtus.  Les  pattes  font  brunes^  avec  les  tarfes 
noirs. 

£l!e  fe  trouve  à  la  Chine,  à  Ceylat^ 
Hift.  Ni^t.  Infeaes.  Tcm.  r. 


CET  4ap 

é,  CÉTOINE  n^gre, 

CsTONiji  nigrita. 

Cetonia  glabra  atra^  clypto  emarginato  fuhfpi- 
nofn  ^  thorace  poftict  lobato,  Ent,  ou  hift.  nat.  des 
inf.  Cétoine,    PL  ic.  fig.  ^i, 

Cetonia  nigrita.  Fab.  Syft.  ent.  />.  45.  n°,  5. 
—  Sp.  inf  tom,  i.  />.  50,  «**.  5.  — Mon:,  inf. 
tom.    I.  p,  16,  n°.  5. 

Hermann.  Muf.  p.  17.  «°.  157. 
pETiV.    Ga[oph.  tab.  18.  fig,    3. 

Elle  refTcmble  ,   pour  la  forme  &  la  grandeur  , 
à  la  Cétoine  chinoife.  La  tête  eft  prefque  quarréc 
antérieurement.  Le  chaperon  eft  échancré,  &  ter- 
miné par  deux  pointes  aiguës.  Les  antennes  font 
d*un  brun  noirâtre.  Tout  le  deflus  du  corps    eft 
lifle,  luifant  &  noir  Le  corcelet  a  un  peu  de  brun 
foncé  de  chaque  côté;  il  eft  lobé  ou  avancé  pofté- 
rieurement. L'écuflbn  eft  petit,  triangulaire ,  alongé. 
Les  élytres  ont  une  pointe  très-courte  ,  à  côté  de  la 
future.   Le  delTous  du  corps  eft  d'un  noir  brun ,  lui  - 
fant.  Le  fternum  eft  peu  avancé.  Les  pattes  font 
brunes ,  &  les  cuifles  font  d'un  brun  un  pcli  plus  clair. 
La  pièce  triangulaire  qui  fe  trouve  àlabafc  laté.ajc 
des  élytres  eft  brune. 

Elle  n'eft  peut-être  qu'une  variété  de  la   Cétoine 
chinoife. 

Elle  fe  trouve  à  Ccylan. 


7.  CÉTOINE  dorée. 
Cetonia  aurata. 

Cetonia  aurata ,  fegmento  abdominis  primo  lateri- 
bus  unidentdtis ,  e/ytris  albo  maculatis.  Ent,  ou 
hift,  nat,  des  inf  Cétoine.  P/,  i.  fig,  l.  a.  b,  c, 
d.  e.  f  g.  h.  I. 

Cetonia  aurata,  Fab.  Syft.  cntom.  p.  4).  n^.  4. 
— -  Spec.  inf.  tom,  i.  pag.  50.  rt®.  i.  —  Mant. 
inf  tom.  i.  pag.  x€,  n^.  4. 

Scaràbâus  auratus  fcutellatus  muti^us  auratus , 
fegmento  abdominis  primo  lateribus  unidentato  ^  cly" 
peo plaftiufculo,  Ljn.  Syft,  nat.  pag.  f  57.  n"*.  ^Z• 
—  Eaun.  fuec.  n^.  400. 

Scarabâus  viridi-âneus  ,  thoracis  parte  pronâ  an  «^ 
tice  prominente,  Gioff,  Inf  t,  i.  p\  73.  n^ .  j. 
L'Emeraudide.  Geoff.  îb, 

ScarabiMS  major  ^  copore  breviore  ^  alantm  ely^ 
tris  &  thoracis  tegmine  cruftaao ,  colore  viridi  je- 
rici  inftar  fplendentibus ,  Raj.   inf  p,  yC,  n^.  7. 

Scarabâus  arbore  us  viridis  feu  Scarabdus  aura^ 
tus  diàus,  Fkisch. //z/i  ix,  p.  1;.  tab.  3^^.  i« 
1.  3.  / 

*Scarabi.us  auratus.  RoEs.  Inf  tom,  i.  claff,  x, 
Scar.  terre ft.  tab.  x.  fig,  i.  —  9^ 
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Stmmkéuu  mtrëtus.  Scor.  Emt.  iom,  h^.  17. 

Scamiâiu  auratus.  Schrank  Enum.  imf.  ûuf. 
99  14. 

SoHAEFf.  Icom,  inf,  tah.  l€.  fg.  t.  |.^  f.  €.  7, 
—  Id,  tai.   yo  fig*  t.  9. 

Voit.  Co.'eop,  tai.  i.  /^.  x.  x  |. 

Drukt.  ///o/f.  of  inf.  tom.  i.  ftfi  %%.  /f.  !•  4. 
.  BcRGST.Npmrffc/.  i.  14.  5.  ^.  7.  ftf^«  x,/^.  5. 
^.  7- 

Buprefîs.  Bauh.  Ballon,  pag.  %it*jSg.  |. 
HOEFN.  /n/  )•  rtf^«  ^«Z^*  I- 

Scaraiàus  cklmrochryfas.  VORU.  Mitf-  ^«   )4t. 
SmaragdiUus  vei  viridalus,  MiRR.  Piif*  p.  10  f« 

Cetomia  aaraia.  PiTA6»f.  5^«r.  iii/1  f«Aii.  jr;  é. 

Cetonia  aurata.  Laichart.  in/  !•  p.  48.  «*.  i. 

Scaraiâus  auratas,  Foujic.  Eniom,  par.  pars,  !• 
pag.  S.  mo.  5. 

ViLL.  fil/ont.  iom.  î.pag.  ))•  n*«  54. 

Elle  Tarie  bcaacoap  pour  la  ^randcar  ft  poar  les 
couleurs.  Les  astennes  fooc  noires.  Le  cluperoa  eft 
'  échancré.  La  tête  eft  Terte.  Le  corcelec  eft  rert 
doté  y  fioejoenc  pointillé ,  échancré  à  rbrerrioo  de 
récQWNf.  Celui-€Î  efl  ^en  doré^  triangola«re.  Les 
élytres  (bot  Tert^ ,  arec  quelcjaes  lignes  tranTrer* 
faJes  y  ondées ,  blanches  :  on  appercoic  aaffi  deai 
ou  trois  éléfations  loneitodtnaKS.  Le  deflbas  du 
corps  eft  cuivreux ,  très- orillahc  Le  ftemum  eft  un 
peu  avancé.  Les  panes  font  d'un  vert  cuivreux  «  avec 
des  pods  xoudlttes  fur  les  cuiflês.  La  poitrine  6c  les 
côtés  de  Tabomen  ont  auffi  des  poils  rouflatres.  Elle 
Tarie  beaucoup  :  elle  eft  quelquefois  (ans  taches,  ou 
entièrement  cuivreufe  ,  (ans  taches,  ou  avec  des 
lignes  tranfverfables  ^  ondées ,  blanches. 

Elle  Te  trouve  dans  toute  FEurope  fur  les  fleun. 

8.  CsTOiNi  corridne. 
CaTontA  corticima, 

Citonia  efypeo  pomMo  emargiaatê ^  ^P^»  '^' 
racu  eiytrorumqut  éfco  migro.  Em,  cm  kijt.  mat. 
du  inf.  CsTOiNi.  Pi.  i.  fg.  II.  a,  b.  c. 

Elle  efl  plus  grande  que  la  Cétoine  dorée.  Les  an- 
tennes (ont  noires.  La  céce  eft  noire  «  6c  le  chape- 
son  eft  avancé ,  un  peu  échancré.  Le  corcelet  eft 
sougeirre ,  avec  le  milieu  noirâtre.  L'éculTon  eft 
sioir  6c  triangulairr.  Le^  dytres  font  rougeâtres , 
avec  le  milieu  noir  :  elles  ont  chacune  trots  lignes 
longitudinales  élevées.  Le  dc(K>us  du  corps  6c  les 
pattes  font  d'un  noir  luifant.  Les  jambes  ont  des  cils 
rouflâcres  à  leur  parrie  bteine.  Le  fternum  efl  trés- 
pCH  avancé. 

Cet  infe^  varie  pour  les  couleurs.  Le  noir  àt  la 

Ia;tie  ruptricnrc  du  corps  eft  plus  ou  moins  grand  ; 
n'en  lefte  quelquefois  prcique  rico« 
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U  fe  cronvc  an  Sénégal  »  fur  les  fonaalrtf  Ia 
larve  hk  fa  coque  dans  te  (ablc  »  finvanc  fubCuv*' 
tion  de  M.  Adanfon. 

5.  CiTOiNE  bimacnlée. 

Cmtoxia  Umacalaia» 

Citonia  irunuia  ^  efytris  taianeis ,  maatta  mafêa 
iateruii  finuata  fiava  nigro  ctnBa.  Em.  cm  hiÊ.  mai. 
des  inf.  CiroiMi.  PL  1.  //«  '6.  &  pL  J.  fg*  ft* 

Searatétts  hvaucnhvu  fcnteitatms  rmfo  eafiamems 
nitens  ^  elytris  fingulis  macula  mag^  irrepdanJUi^^^ 
Deo.  Mm.  tom.  -j.pag.  é\$.  m.  57.  pi.  47  ^.  if  • 


Elle  eft  un  peu  plus  grande  oue  la  Céeoima  trifle. 
Les  antennes  lont  d'un  brun  cUcain.  Le  cli^eroo 
eft  avancé  6c  échancré.  La  tête  eft  d'un  hnm  châtain , 
fans  taches.  Le  corcelet  eft  brun  chkain  «  avec  quatre 
taches  noires ,  dont  deux  antérieures ,  plus  petites. 
L'écuflbn  eft  brun ,  obfcur ,  ou  d'un  bnm  mamw  , 
avec  deux  points  noirs.  Les  élytres  (bot  d'os  bran 
marron ,  avec  une  grande  tache  latérale  fur  chaque  » 
finuée ,  jaune  ,  bordée  de  noir.  Le  dedoos  da  corps 
efl  brun  ^  6c  les  pattes  font  d'un  brun  marxoa.  Le 
fternum  eft  avancé  ^  6c  un  peu  pointu* 

Elle  fe  trouve  au  cap  de  Bonne  •£(pérancc. 


10.  CiTOiMB  mouchetée* 

CtToittA  gnttata. 

Cetonia  viridis  nitens  ^  tkoraeis  nt^gîiUms  fer^ 
rugintis  ,  elytris  alho  macnlatis.  Eni,  om  ki/f.  nst. 
des  inf.  CÉTOiNi.  PL  x.  fig.  7.  a. 

Elle  eft  un  peu  plus  grande  que  la  Ckaima  dorée. 
Les  antennes  lont  noirâtres.  Le  chaperon  eft  échaa* 
cré  y  ferrugifieui.  Le  corps  eft  d'un  ven  briUam.  Le 
corcelet  eft  lilfe ,  avec  tous  les  bords  fcrnuçioeuju 
L'éculTon  eft  triangulaire  ,  avec  l'extrémité  ferrugi- 
neufe.  Les  élytresTont  lilTes ,  avec  plu(îeofs  petites 
taches  blanches  ,  arrondies  •  un  peu  enfoncées  ,  6t 
la  future  fcrrugineufe.  Les  pattes  (ont  cuîvreufcs  , 
brillantes. 

Elle  fe  trouve  dans  TAmérique  méridionale, 

11.  CÎTOINE  aulique. 

CMTOtriA  aulica. 

Cetonia  viridis  nitida ,  thoraeis  margime  efytro» 
rwnfue  maculis  albîs.  Ent.  on  kijÊ.  mat.  des  inf 
CtTOiNs.  PL  t.fig.  67.  &  pL  X.  jig,  7.  é. 

Cetonia  aulica,  ¥am.  Spec.  inf  tom.  1.  pag.  14. 
il*.  17.  —  Mami.  inf  tom.  i.  pag,  il.  m^.  ij. 

Elle  reflemble  ,  pour  la  forme  6c  la  grandeur ,  i 
la  Cétorne  (afctculee.  Le  chaperon  eft  Chancre*  ta 
ré  te  eft  «'ene  ,  avec  deui  points  blancs  ,  très> petits. 
Le  corcelet  eft  vert  ,  avec  une  ligne  blanche ,  ptcs 
du  bord  latéraL   L'écuflon  ëft  vcxt»  liTex  gnad» 
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RÛoguhire.  Les  (lytrtt  Coai  vertes ,  &  elles  oot  ane 
Ggne  blaocbe ,  loDntudinale ,  courte  ,  pris  du  bord 
extérieur  de  U  bide,  6t  qiiel<]ucs  taches  blanches, 

Î'acées  ptindpaleineDt  vers  le  bord  exi^rieur.  Le  dcf- 
Duj  du  corps  eft  vert,  itcc  quatre  rangées  de  ta- 
ches blanchâtres  fut  l'abdomen  ,  de  grandes  taches 
de  la  mèoK  couleur  fur  la  poitrine,  &  deni  autres 
taches  au-de/Tous  du  corcclet.  Le  Sernuin  eft  un  peu 
avancé.  Les  pa:ies  font  tckcs  ,  un  peu  velues  ,  avec 
une  petite  tache  blanchâtre  à  la  partie  externe  des 
(uiDes  poftéricuces. 

file  fc  trouve  au  cap  de  Boonc-Erpétance. 

11.  CiTOiNE  fafcicuHe. 

Cmtovja  fafgieularis. 

Cetonid  thoract  iineh  quatuor  alUt,  tfyfris  vi- 
riMimj  ,  aidoitinîs  incifuris  iarbaïU.  Ent.  ou  kifi. 
*«.  du  iuj,  CiroiNï.  Pi.  lï.fig.  108. 

Ctrwa  fafiicu/arh.ÏAt.Syfl.tia.p.  4.^.  h",  ij. 

—  Sp€C.  inf.  tom,  t.  pag.  6j  ,  «".  K.  Maïu.iiif, 
I.  t.  p.  \%,  n".  24. 

StAraétMs  fiCàcn\atafiuteltaius  nuaieus  ^  t/ofau 
lintolû  quatuor  aiiit ,  tlytrit  viriditits ,  uidominit 
iacifuris  iaiiacit.   LiN.iyJÏ.    nal,  p.  JI7,«".7f. 

—  Muf.  Ud.  Vlr.pog.  18.  ««.  .tf. 

VoïT.  Coltopt.tab.  i.fig.   17. 
Scarabtut  fafi^cularit.    Dauav.  lilup.  ofînf. 
tout.  [.  tah,  ij.  fig,  1. 
VoLr.  In}.  Captta,  p,  \x.  tai.  1.  fg,  a.  6. 

Elle  eft  on  pen  plus  grande  que  la  Cétoine  dorée. 
Les  antennes  &  U  tète  font  noires.  Le  chaperon  eft 
^chancre.  Le  corcclet  eft  lifTe,  noir,  avec  quatre 
^goc«  lowitudinales ,  enfoncées ,  blanches.  L'écnf- 
fMi  eft  iMit  &  liâc.  Les  élytrcs  font  d'un  ven  foncé , 
pmnt  dn  cont  luifant.  Le  deflbus  du  corps  eft  noir, 
mais  conven  de  pois  ferrés  ,  aflez  longs  Se  fauves  : 
ces  poils  paroifleni  difpofés  par  bifceaui  de  chaque 
côté  de  l'abdomen.  Les  pattes  font  noires  ;  les  cuifles 
&  !e  bord  intérieur  des  jambes  font  couverts  de 
pcnis  Ëiuvcs. 

Elle   fe  trouve  an  cap  de  Bonne- Efpérance. 

>].  CÎTOiNB  marbtée. 

Cmtokia  marmorta 

Cetoiiia  tkorace  hhato  ,  nlgra  ,  tho' 
tiîfque  fiavo  nigroqut  varih.  Ent.  ou  hifi. 
'"if.  CÎTOINE  PL    II,  fig.  110. 

Elle  reflcmblc  un  pea  ,  pour  la  forme  K  la  gran-^ 
leur,  à  la  Cétoine  EriFfame.  Les  antennes  font  noi- 
ns.  Le  chaperon  eft  avancé  ,  un  peu  rebordt ,  lé~ 
^remenc  écbancré.  Le  de'lus  de  la  ifte  eft  jaune, 
«vec  une  tache  noire.  Le  corcelet  eft  avancé  pof- 
tnienrement  ;  il  eft  mélange  de  jaune  &  de  noii, 
Point  d'écnAoi).  Les  éljrues  font  lÙles  K  oiélangécs 
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ie  jaune  te  de  noir.  Le  delTons  du  corps  k  les  pattet 
font  d'un  noir  tris  foncé  ^  hiifant.  Le  ftcrnum.  eft 

Elle  fe  trouve  i  l'île  de  Tabago, 

14,  CîioiHE  brillante. 

Cetokia  nitida. 

Ceionia  thoract  pafliet  lobato ,  capitt  fpiint  n- 
mmieate,  fiemo  torauto.  Ent  ou  kifi.  nu.  Jes  inf, 
CÎTOiNE  PL  ).  fg.  16.  &  pL  T.  fig.  %t.  a.  t.  e. 

Cttonia  nitida,  Fab.  Syfi.  ent.  pag.  44.  ff°.  7. 
^  Spec.  inj.  lom.  i.  pag.  ^t-n*.  9.  — Mont,  inf» 
lom.  I.  pag.  kS.  n*.   13. 

Scarahtus  nitidus  fiuiellatut  maticut ,  thoraee 
pofiiee  ioiato,  eapitefpiim  reaanhente  ^  fitrno  por- 
rtBo.hiH,  Syfi.  nat.p,  5J1.  n".  ji, ^Muf.  Lud, 
Virit.  pag.  i.6. 

GaoNOV,  Zooph.  p.  4(f. 

Ross.  Iff.  lom.  i.  Searai.'i,Jai.  B.  fif(.  4. 

VOET.  Coleopt.  tab.  3.  fig.  i). 

Searai£us  nitidus.  Dkukt  lUup.'of  inf.  tom,  I, 
'"*■    n-fig-  î-  <• 

Scaraiàiu  ftuteUo  mininto ,  viridls  ohfturus  ,  tho- 
ract angutato  etytrifqut  ftavo  nurgiitatit ,  tapito 
fpiaa  incumbentt,  Deo>  Mtm,  t,  ^p,  |ii.  n'.  i<* 
fl.  19.  fig-  ».  9. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Cétoine  dotée.  le 
corps  eft  d'une  couleur  verte  ,  point  du  tout  lui- 
fàntecn-detTus,  &  d'une  couleur  verte ,  untieacêC-  * 
tacéc  ,  brillante  en-dclTous.  Le  chaperon  eft  relevi 
en  forme  de  petite  corne  plate.  Au  milieu  de  la  lètc 
ou  voit  une  épine  trïs-cour'c  ,  couchée  fur  la  tJte  , 
le  avancée.  Le  corcclet  eft  lifle ,  bordé  de  jaune 
obfcur  î  il  eft  proloneé  en-aniire  en  forme  d'ccuf- 
fon.  L'écufibn  eft  peut ,  à  veine  vifible.  Les  élytres 
font  bordées  de  jaune  obfcur  ,  Se  quelquefois 
avec  un  peu  de  jaune  obfcur  à  la  partie  pofterieure 
qui  s'avance  fur  l'élytrc.  Le  Aeinum  eft  un  peu 
avancé. 

Elle  fe  trouve  dans  TAmérique  reptentrionale ,  à 
la  Caroline ,  la  Nouvelle- York ,  le  Maryland  ,  la  Fl»- 
tidc ,  la  Vi^inie ,  te  même  à  la  Jamaïque. 

If.  CiTOiNE  carmélite, 

Cmtomia  eaunelita. 

Ce!onia  nigro-vïridit ,  thoract  tlytrifqme  tefiactit^ 
ano  albo  bipunSato.  Fab.  Maftf.  inj,  t.  i.  p.  it, 
n».  14- 

Elle  refiemUc  à  la  Cétoine  brillante.  La  tite  eft 
noire ,  avec  le  chaperon  <cluncré.  Le  cotclet  eft  ar- 
rondi ,  teftflcé ,  obfcur  au  milieo.  Les  élytres  font 
teftacées ,  fans  taches.  Le  corps  eft  d'un  noir  vei- 
dàtre.  L>e  bord  des  anneaux  de  l'abdomen  eft  blanc 
de  chaque  côté.  L'anus  eft  avancé ,  &  marqua  de 

rtfi 


4«* 


CE  T 


Jeux  pcrincs  Uaiics»  Les  jambes  poftciieorcs  ont  une 
dcnc  an  milieu. 

Elle  fe  croove  en  Afrique. 

If.  CiTOiNE  capucine. 

Cmtosia  cûpucina* 

Cetotdd  piciJ  9  thoracis  marpnt  fiavifcente ,  fitmo 
p^mâo.  Fab.  Mant,  inf,  i.  i.  p.  %%.  n?,  i6. 

Elle  renfemblc  beaucoup  à  la  Cêtoin€CïizjC\%\  mais 
elle  c(l  cntièrcmcuc  d'un  orun  noirâtre.  Le  d-^Hus  du 
corps  efl  glabre.  Les  bords  du  corcclcc  font  jaunâ- 
tre;. Le  dcHous  du  corps  e(l  ve-u ,  brillant.  Le  flcr- 
nutn  efl  avancé  &  recourbé.  Lcscuiires  pofténcures 
{bnc  très -comprimées. 

Elle  Te  trouve  aux  Indes  orientales* 

Kota.  N'ayant  pas  vu.  cet  infcâe  «  je  ne  (aïs  s'il 
•3oir  î'trc  placé  dans  la  première  ou  dans  la  troifième 
division. 

.  X-.  CiTOiNS  Boucher. 

Cktokia  Lanius. 

Cetonia  tkorate  lobaio  ^  fufco^cimna  ,  efytns  ne^ 
-iulofis ,  lltmo  antice  cornues.  Eàt.  ou  Jufi,  nat»  des 
^ItJ.  CiTOiNE.  PL  ^.  fig.  4* 

Cetonia  latiius  exfcuteHata  lividd  nîgro  macu" 
iata  ,  fier  o  antèct  conturo»  Fab.  ^y0,  ent.  pag.  44. 
""     »•.  9.  —  SptC'  »nf,tom,   I.  pag.  jx.    n*.    11.  — 
•  •Mant.  inj,  tom.  i.  p^g^  ^8.  ii*.  17. 

Scaraiâus  è  ruhro  clfurtus  mînar,  macuiis  nigris 

notjtui.  SlOani.  Jtfm.  1.  tûk.  1)7.  fig.  7.  8. 

* 

ScaraUms  Lanius.  ï>9iJi%T.  lUufi.  of  inf.  tom. 
j.taS,  35.  fig,  8. 

Voit.  cSUopt,  tab.  f*/^*  44* 

Elle  rclTcmble  à  la  Cétoine  brilante  ;  mais  elle  eft 
.oïdina.reracnt  un  peu  plus  groflc.  Les  antennes  font 
d'un  noir  cendré.  Le  chaperon  ef^  arrondi.  La'tète 
cii  cendrée,  fans  taches.  Le  corceler  efl  lide»  lobé 
poIktiiLurcmcnc,  cendre,  avec  quatre  points  noi- 
l'urcs.  Point  d\cul1on  apparent.  Les  ilytres  font 
Illico ,  mcUngccs  de  noir  6c  de  cendré  Le  défions 
du  coips  &  les  pattes  fout  cendrés^  obfcurs.  Le 
ftcrnuin  cfl  crcs-avan.c, 

MM.  Fabriiius  &  Drury  cirent  mal-à-propos 
Linné.  Ijc  Scjrakéis  La-iius  de  cet  au: eurclt  dînè- 
rent de  celui-ci,  c  ellla  Ceio- sj  carmfex  de  M.  Fa- 
bricius 

Elle  ^c  tfojve  dans  le  Maryland  ,  la  Caroline  , 
la  j^m^i^c'c. 

18.  CtToiNi  Bourreau. 
CïïTQUtA  Ca/mifex^ 
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CetfiiUa  fcuiettatû  rubra ,  elfiris  ntgro^métaktSs. 
Emt.ou  kifi.  mat.  du  inf.  CiTOiM  P/.  <•  /t*  4^ 

Cetonia  Çamiftx,  Fab.  Sptc.  imf  tom.t.p*  5|* 
«•.  11.—  Mant.  inf.  tom.  1.  pa^,  2I.  «•.  %%• 

Scarabâus  Lanius  exfcuteUatms  mmieus  fmbtf 
adfperfuê  pun&is  nigris.    Lin.  Syfi.  ««r.  f.  fS7* 

mo.  77. 

•  

ROES.  inf.  tom,  i*  Scar,  tirefi.  eiéÊff.  !•  tsb.  B. 

fg*   ^ 

Voit.  CoUop.  tab.  %.  fg.  \€. 

Elle  efl  de  la  grandeur  de  la  Cétoine  dorée.  Les 
antennes  font  noires.  Le  chaperon  eft  échancré.  La 
tétt  eft  rouge ,  fans  taches,  le  corcelec  eft  rouge , 
avec  quelques  points  noirs.  Les  él^trcs  font  Ufles  , 
ronges,  avec  pluiieurs  'points  noirs.  L*éc«flbn  eft 
noir  9c  triangulaire.  Le  deflbus  du  corps  eft  d^oii 
rouge  brun,  avec  plufieurs  poins  noiis.  Le  fter* 
num  eft  peu  avance.  Les  pactes  antérieures  (bnc 
noires.  Les  quatre  cuifTes  poftcriewesronc  rougcSues» 
bordées  de  noir.  Les  jambes  font  noires^  avec  Fci* 
crémicé  rougeitre. 

Elle  fe  croave  dans  rAméxiqae  miiîdioQak« 

19.  CiroiNE  ondée. 

CxTotrtjt  undata. 

Cetonia  thorace  lobaio  ^  nirra  ,  etytris  tttéUMUs 
firigifque  piurimis  undatis  rufr^cimereis. 

Elle  reffemUe  à  la  Citoine  boocber.  Les  antennes 
font  noires  La  céce  eft  noiricre.  Le  corcelec  eft 
lobé  poftérienremenc,  noirâtre,  avec  qnelqaet  caches 
noires^  neu  flMrquées.  L'écuflon  eft  crès  pecit.  Les 
élycres  umc  d'un  noir  fuligineux,  avec  queqnes 
taches  irrégulières  le  des  lignes  cranfvcrfalcs  en 
zig-zag ,  d'un  roux  cmdré.  Le*  deflbns  du  corps 
eft  d'un  noir  un  peu  bronzé  «  avec  les  côcés  d'nn 
noir  cendré.  Les  pattes  font  d'un  noir  cendré  ,  avec 
les  carfcs  noirs.  Le  fternum  eft  avancé. 

Elle  fe  trouve  à  Cayenne. 

Du  Cabinet  de  M.  Millin. 

20.  CiTOiNE  fulgineufe. 

Cmtosia  fuHj^inea, 

Ceto-.ia  nîgro^h'unnea  ^  cfypeo  fitbemétrginsto , 
eéytris  'âvtbus.  Ent,  oukift.  nat,  des  /a/ICitoxmi. 
pi  i.fig.  II. 

Elle  rciïcmble^  pour  la  ferme  &  b  grandeur» 
à  la  Cétuiae  dorée.  Les  antennes  foiit  btuncs.  Le 
chaperon  ell  rrcfque  éch^c  4.  Tout  le  corps  eft 
d'un  l»run  roir  ,  point  àw  tout  lutfant.  Le  coccckc 
&  les  clytres  font  po  ncillé^.  L'éculfon  eft  ctiangn* 
laire.  Le  fternum  n'cft  point  avancé.  Les  puBO 
(ont  noires. 

fUe  fc  croufc 
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Citonia  nigrû  oijèura  ,  tfytris  ohfoUtt  rufo  ma- 
eitlatis.  Fab.  5;».  irf,  app.  pag.  49*.  — Maat.  inf- 
lotit,  i.p.  s8.  «".i^. 

Elle  rcITcmble  aux  précédentes.  Le  corps  efl  d'un 
Doir  obfcur.  Le  corcdei  ell  ariondt,  lille,  fans 
tacbej.  Les  él^tres  ont  plufieun  laebes  rougeâcrcs  , 
à  peine  marquées.  Le  nernum   n'efl  point  avaccé. 

Elle  Te  tiouve  au  Cap  de  Bonne -Efpécance. 

2t.  CÎTOiNE  coniue. 

CiTosi^  cornuia. 

Cttonia  nSgra  obfcura  immaeulata  ,  tkoracit  mar- 
grnt  aruico  fuUorauto.  Fab.  Sp.  inf.  app,  p.  4y«. 
•^Maal.  tuf.  tom.  1 ,  p.  18.  n",  10. 

Elle  refTitmble  à  la  Cétoine  dorée.  Le  corpsed  n*ir, 
obfut,  glabre  en-dclTus,  couvert  de  poils  loursâctcs 
m-deflous.  Le  corcelet  eft  arrondi ,  avec  le  milieu 
du  bord  ancéiieur  élevé  ,  prefque  cornu.  Les  élytrei 
fout  à  peine  {Ihécs.  Les  cuiflet  poftérieutcs  (bai 
tenflées. 

Elle  fe  ttouTc  xa  Cap  de  Bonne -Efpïmice. 

tj.  CÎTOiNL  pubefccntc, 

Cetokia  puhtfcent. 

Cttonia  fafco-ànta  puhefeetts ,  abdomtnts  apitt 
msaiiit  diuiu*  aliii.  Ear.  ou  hifi.  nat.  lUs  inf. 
CiTOiHE.  PL  11.  ^.  100, 

Elle  rciTcmble ,  poui  la  ferme  Se  la  grandeur , 
à  la  Céioint  dorée.  Tou:  le  corps  eft  bronzé ,  pu- 
befcent.  Le  chaperon  ell  arrondi  ,  Se  muni  anté- 
licnremenc  de  deux  dentelures  rapprochées.  La  técc 
Se  le  corcelet  font  poiniillés.  L'écullon  ell  iriangu- 
laite  ,  pointu  ,  8c  il  a  deux  enfoncemens  vers  l'ex- 
irémité.  les  é ytres font  léeirement  raboteufes.  La 
poitrine  cft  couvert^d'irn  duvet  cendré-  L'abdomen 
a  deux  taches  blanches  à  fon  eitrémiié.  3n  voit 
<]aeI(]ucfois  une  tache  brune  à  la  bafe  externe  de 
chaque  élytre. 

EUcfcu^uni  vaCip  de  Bonne- Efpéraacci 

24-  CÉTOrKE  hépatique, 
Cetosia   kepatica. 

Cfton'.a  nipra  ,  thoraet  tlytrifque  ohfairifaapir- 
Htif,  ikora^c  fulcjto.  Enl.  ou  hifi.  nat,  dtt  inf. 
CtTOINE.   tl.   tl.fig.99. 

Elle  relTcmblc  ,  pour  la  fbimc  Se  la  grandeur  ,  à 
la  Citoint  dotée.  Les  antennes  font  noires.  Le 
ch^ron  ell  rchancré.  La  tête  cft  d'un  louge  de 
lang  oblcur  en-dellus ,  noire  en-delToBS.  Le  cor- 
(du  cft  4'ua  lougc  de  £u>2  obfcui ,  Bt  marqué 
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d'un  fillon  longitudinal ,  peu  enfencé  :  la  partie 
poftérieuie  eft  écbanciéc  -pour  recevoir  la  bafe 
de  l'écullon.  Celui-ci  cft  de  la  couleur  du  corcelet. 
Les  élytres  font  d'un  rouge  de  fang  obfcur  ,  avec 
deux  ou  trois  élévations  lonj^itudin^iles  fut  chaque. 
Le  dcIFous  du  corps  &  les  pattes  lou:  noirt  Se  p u- 
befccns.  Le  ftctnum  n'eftpas  avancé. 

Elle  fe  uouve  x  Saini-Domingue. 

1;.   CÎTOiNB  unirafciée. 
Cmtohia  uBtfafciata. 
Ci'onia  inea ,  'tlytri*  fafcia  pofilca  fiava. 
■VOET.  Cotiopt.  tab.  x.fig.y. 

Elle  relfembie  entièrement ,  pour  la  forme  Se  Ix 
grandeur  ,  à  la  Citoint  dorée.  Tout  le  corps  ell 
bronzé,  très  brillant.  Les  étytics  ont  une  bande 
d'un  jaune  doré,  placée  un  peu  au- delà  du  milieu* 

Elle  fe  trouve  2ux  Indes  orientales. 

16.  CÉTOINE  Ibyeufe. 

CsToiTiA  holoftrieta. 

Cttonia  tkorace  tohato  ,  ntgra  fericea ,  tlytrit 
maeuiis  triiut  fiavii. 

Scarabtus  Ao/o/ërieetu.  YOet.  Celtopt.  part  t, 
toi.  i.fig.  IQ. 

Elle  rcircmblc  beaucoup  \  la  Citoint  irifte ,  dont 

An'ell  peut-tcte  qu'une  variété.  Le  chaperon  eS 
idé  ,  échaocré.  Tout  le  ciKps  ell  iTun  noir 
foncé  ,  un  peu  velouté.  La  tête  Se.  le  corccicr  font 
fans  taches.  Lu  élyircs  ont  chacune  trois  taches 
tranfverfales  jaunes  ,  dont  deux  placées  au  bord  ex- 
térieur, Se  l'autreà  l'extrémité.  Le  corcelet  ell  lobé 
pollérieu rement.  Le  dclTous  du  corps  Se  les  pactes 
font  d'un  noli  luifant. 
Elle  fe  trouve  aux  Indes  otkntalei. 

17.  CÉTOINE  trille. 
CSTONIA  irifiiM. 

Cttonia  thoraet  hbato  ,  fupra  nlgro-cémlta  flavv 
macutata  ,  fuhtus  ntgra  immaculata.  Eat.  ou  hifi, 
nat.  dts  iaf.CiTOmt.  PI,  10.  fig.  91. 

Cttonia  tiiftis  prêta  ,  abdominis  ftgmentit  mar~ 
gint  albU  ,  efypto  tmargitktto ,fientif  eomuto.ÏAtt 
Syji.tnt.  p.  ^iS.n*.  10. — Spec  inf.  tom.  1.  f.  jj. 

Cttonia  trifUs  njgro  maculata ,  abdominis  ftg~ 
mtnzif  margint  albit  ,  ffypeo  tmarginaco ,  fitma 
COiuito.   t A^.  Mant.  inf.  tom,  l.p.  iS,  n*.  xi, 

Ell^  rcffemble  un  peu  ,  pour  la  ferme  Se  la  gran- 
deur ,  à  la  Citoint  brillance.  Les  antennes  font  noires^ 
Le  chaperon  ell  échancié.  L«  ttte  eft  noite ,  mé- 
langée de  jaune.  Le  coicdct  eft  Me ,  lobé  polb^ 
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riearemcnt ,  Jiin  noir  bicuânc,  avec  les  bords 
cstérieiut  ac  «jaclqaci  raehei  irréguIiirM  ,  jaaiiei , 
Tcn  la  bords.  Point  dVcu/Ton,  Lei  dytrei  font  duo 
nou  bleuâtre  ,  avec  queU]aes  taches  irr^KuIims  , 
jaunes ,  »crt  les  bords  «nrriears  &  à  l'citriiTiti. 
le  dcdàos  du  corps  8c  Ici  paitci  font  aoin.  te 
ftcnium  cfl  avance  Se  poinin. 

Elle  Te  cton>edam  l'Am.'tiqae  reptcottionalc ,  à 
la  Caroline  ,  U  Flo  idc. 

il.  ClTOIMI  lob^. 

Ciroirt^  letMa. 

Cttomia  oiVtf  iiitîJ* ,  t^oraft  loiMl» ,cljpto  tmtf' 

?'mato  fact''U«.  Eu.  ou  h  à.  mmi.  éts  inf.  Cii  oihi. 
t4.jft.i.. 

Voit.  Co'topt.  tai.f.fy.  lo. 

Elle  efl  un  pen  plus  alone^e  c|ae  la  Citoïiu  bril- 
laotc.  Tout  le  corps  cft  Doit  te  lu  font.  Le  chaperon 
cft  profijnd^iii  nt  ^hancté  ,  prcr<)uc  fendj.  La  têcc 
efl  pointillée.  Le  cotcelet  efl  poiaiiUc,  lobj  poflé* 
rien  emcnt.  Les  ^lyirct  fonc  poincillécs  ,  tu  ont  cba- 
cuiK  dcui  on  trois  lignes  li^ngitudia^t ,  dcvëcf. 
L'^adbn  cft  trls-pctit  &  triangulaire.  Le  âcrnum 
cil  avance.  Les  gnatte  ïambes  pofléticniei  font  ci* 
Uiéet  a  leur  panic  iotcrne. 

Elle  fc  trouve  dan*  rAm^ri^ne  mëiidionalc. 

Xf.  C 1 T  O I N  a  faupoiidr^ 

Cmtojtia  îmrtta.  ^ 

CaoHÏa  fnligiiuifa  puivtrt  fiavtfitmtt  tifftrf*  , 
ti^nue  pofUt  Miuo.  Eni.  m  Aijl.  mat,  dtt.  if. 
Ciroinufi.  ii.fg.  lof. 

Voit.  CaUopt.  lai.  }.  fig,  xi. 

Elle  efl  an  peu  plus  petite  <}ue  la  Ciioiiu  dor/e. 
Lcsaaicnneiroot  noires.  Le  cbapetoaediecoatbJSc 
un  peu  ëchanctj.  Tont^  corps  cH  d'un  roir  de  luie , 
&courertd'tinepoafCftc(ruB  jaune  loursâtre.  Le 
cotcclct  efllobj  poftcneurcment.  L'^cuâon  eft  irian- 

ElaireAc  tris- petit.  Le  ftcnium  efl  tris-peu  avance. 
I  pièce  triangulaire  de  la  bafe  extérieure  des  élytm 
BC  oifflic  pas  au  icile  ducoipi  poui  les  coulcnts. 

Elle  Ce  trouve  dans  l'AWriqtie  méridionale, 
)0.  CsTOiNi  alongée. 

CïïTOKIA    ttoMgMa. 

Ctconid  Mra  ,  tapitt  tuiercuHi  Unit  pofUeit  tp' 
pnximjth,  auumnartim  gnitu/o  primo  magao  triam- 
gu/ari.  Eni.  on  kift,  mat.  àtt  iaf.  Citoini.  Pi.  t. 

Le  corps  de  cet  infeâe  cft  itcs<iuni 
premier  article  des  antenoei  eflgroc. 
prime ,  triangniaitc.   Le   clupcroa  i 
ooidi ,  S  prerque  bîdcnt^  la  r 
nbctcold  rapftocUa,  à  là 
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corcelet  eft  liiTe ,  «c  ptefque  roni.  l'fnil 
alorgé  4c   tiés-potncu.    Le»  élytres  font  lifl 
jambes  out  chacune  dciu  petites  ^piaei  laiii 
Elle  fc  trouve..., 

)i.  Cbtoini  lÎDuéc, 

CtTOHi^  finuata. 

Cetonfafi^'to.viriMS  ,  thorati  elytrifgm*  i 
pamaifyut  droias  iavît.  Emt.  ou  hifi.  mat. 
CSTOINC.  Pi.  S.  fig.  78. 

Cttonia finuata.  tAt. Syfi,  tut.  app.  p.  Bi; 
inf.  lom.  t. p.  ïJ.»*.  x^.  -~Mamt.  inf.  tom. 

Searahtut  punâato-roar|Cinatns  ftattilatmi 
tkoract  f^fcia  mtargiaaù  Juvo'fulva  ;  pmtâm 
tfytris  maenlit  quataor  ma'gintqat  fijvo-faivi 
Mim.tom.-f.p.  6^9. m".  fl.pL  47.  fg.  10. 

Elle  rcflemble  ,  pour  la  ferme  &  la  grandei 
Cttoiae  iotéc.  Le  chaperon  cA  écbancré.  La 
d'iui  noit  verdâtre.  Le  corcelet  eft  d'un  ne 
ditrc  ,  avec  une  grande  par  le  du  boid  ci 
Jaune, -un  point  noir  fur  ce  bord ,  >c  deui 
jaunes  vers  la  partie  poftéreure.  L'écuflon  cP 
gulaire,  d'un  noir  vetdâtie ,  avec  un  poini 
de  chaque  côté  de  ta  bafe.  Les  élyires  Ton 
noir  verditre  ,  avec  le  bord  eiiérieur  (g 
fintié ,  fur  lequel  on  remarque  une  tache  n 
laire  ii  ta  bafe,  8c  une  autre ,  pins  petite  , 
que  ronde,  à  l'citrémiti.  Au  milieu  dis  t 
on  voit  quatre  tactcr  jaunes  ,  difpoCi^es  en 
long.  Tout  le  dcllbas  du  corpt  cft  itoit  & 
Le  Itcmnm  eft  un  peu  avancé  U  anondi. 

Elle  Te  trouve  an  Cap  de  Bonne  Efp.'tar 
)i.  CîroiMi  jayei. 
CiTOHin  gjgattt,   ~ 

Cttomia  atra  mîciia  ,  c!ypto  trumeaio  r 
fitmo  o^tufi.  Eut.  ou  liifi.  nji.  itf  iaf.  Ci 
Pi-  A- fit-  ">.  &  fi.  1 1.  fig.  10.  6. 

Cttomia  gagatts.  Fai.  Syfl.  tmi.p.  49.  x 
-~Spe<.  inf  lom.  1.;.  57.  u'.^o.^Miiat.iK 
t.  p.  JO.»'.  ÏJ. 

ScaraitMs  catbonarias  fcutt.'ijius  lotut  «i 
f/rfj*  ,  torport  dtfrtfo  ,  t  yirit  gUttrrimh 
txtavatU.  Dta,  Mém.tam.  ^.  p.  \x\.  m'.    1 

Scarakaiu  K^tti  fiaitUatmt .  tmatUat  , 
itrrr.  giaàtr,  miuv ^aiit/ifii.  Foair.  d 
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^d^ci  âfvatîoDS  tiès>peu  nurqaéct.  Le  fieianiB 
ctl  tfts- avance. 

£lle  vatie  pont  la  conleut  :  elle  c(l  <]ucl(]uefbis 
ndcicmeiii  d'une  coulcui  biUDe  ,  plus  ou  luoios 

(oocie. 

Elle  Te  trouve  à  Sietra-L^on ,  au  Sénégal. 
)j.  Cétoine  opaque, 

Cetonia  obfcun  ■vitîdls ,   opaça ,  tapttîs  clypto 
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Hfixo.  Fai.  Mail.  inf.  lom.  i 
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Elle  Tcflemb'e ,  pour  la  forme  Se  la  grandeur, 
à  U  Cétoine  dorée.  Le  chaperon  cA  tebordé.  Tout 
k  dclTus  du  corps  eu  d'un  vcrr  fonc^  ,  point  du  tout 
loirant ,  fins  taches.  Le  deflbus  eft  noir  Se  luifaui. 

Elle  fc  trouTC  dans  l'Aftiquc  ,  fur  les  icuti: 

]4.  Cétoine  margin^e. 

Cmtosia  mar^inata. 

Cetonia  n'-gra ,  tkoracis  e/ytrommque  margfnihus 
rjju.  Emt.  ou  hifi.  nat.  dtt  inf.  Cétoine.  PI.  5. 
fg-  Î4. 

Cetonia  marginal".  Fab.  Syjt.  ent.  pag.  ^6.  n*. 
i(. — Sptc.  iaj.iom.  t. p.  Jj.n*.  10.— Mani.  inf. 


Searai*iis  marginatus  fcuttlUtui  nigtr ,  thoraei 
t'ytrifqiit  fdjcia  marginali  fiavo-fulva.  DiO.  Mtm. 
«■n.4 />.  j14.n0.    \T.pl.    ly.fig.io. 

Scaraiàiu  margiaatui.DKVhY.  Ulufi.ofinf.  tom, 
1-  ub.  it.fg.  1, 

VoEr.  CoUopt.  tai.  I,  jî_,'.  4  ,  j  ,  S. 

Elle  varie  beaucoup  pour  la  grandeur  &'  pour 
In  couleurs.  Les  antennes  font  noires.  Le  chaperon 
tfi  cchancté.  La  lète  cA  lifl'c  ,  noire,  fans  tac  h  s. 
Le  eoreelet  efl  noir  ;  avec,  |ct  bords  fa»ivcs.  L'é- 
cudbacilnotiSE  triangulaire.  Lcs^élytres  font  noires, 
iTec  les  bords  latérauiEaUTcs.  Le  dcIToits  du  corps  elt 
Mit.  L  e  IVernum  efl  peu  avancé.  Dans  l'un  des  deux 
faes,  OD  appcrfoit  fur  l'abdomen  un  lîNon  lon- 
,  Les  pattes-rODi  noires. 


Elle  cfl  <]uel(]uctt)is  d'un  brun  plus  ou  moins 
bod  ,  &  rarement  d'un  brun  fauve  avec  les  boids 
Al  eorcelet  &  des  élycics  fauves. 


Sénégal. 


'port  fubttts  nltidiort. 


Ent.  on  hifi.Àat.  dtt  inf.  Ciromt,  PL  t.fy.  j. 
a.  i.  c. 

Cetonia  monp.  F«s.  Spte.  inf.  tom,  i.p,  fi.  n*, 
;.  — Mant.  inf,  tom,   1.  p.  17.  n*.  6. 

Cetonia  4  pnnflata  nigra  ,  tkorett  funSit  qua- 
tuor a:bii.  Fab.  Sptc.  inf.  tom.  i.p.  ji.  n".  8. 

Scarabtui  fulig^nofus  feuttllatut  ,  inermh  ,  «^ 
gtr,  fupemi  opacus  ,  fuitùs  nittns  ,  Jigmtato  fi- 
moraii  in  denltm  txtuntt,  Scop.  Faua.  infui.  t. 
lab.  U.fig.  D. 

VOET,  Ca.'topt.  tab.  i.fig.  14. 

Ciconia  morio,  Petagn.  Spte,  inf.  c*lab.  pag.  (. 

Hic  eft  prcfauc  de  la  grandeur  de  la  Citoint 
dorée.  Tout  le  dclTus  du  corps  ell  noir,  point  Aa 
tout  luifant,  fant  taches,  ou  avec  quelques  points 
blanchâtres.  Le  ch.ipcron  eft  à  peine  échancté.  Le 
cotcelet  cil  lifTe.  L'écuflon  clt  triangulaire,  Let 
élyttes  ont  une  pC'iie  gibbolîté  vers  leur  eitté- 
micé.  Le  delToUs  du  corps  eft  noir  Se  luifani.  Le 
Iternum  eft  peu  avancé.  Les  pattes  font  noires  , 
avec  des  poils  roufsâtres  fur  les  cuidés  8c  fui  la 
panie  interne  des  quatre  jambes  poftétieures. 

Elle  fe  trouve  dans  les  provinces  méridionales  de 
la  France ,  fut  les  fleurs ,  ù  plus  fouvent  fur  le  etodc 
des  Saules  cariés. 

jfi,  CÉTOINE  du  Cap. 
CtTOKiA  capenfit. 

Citonia  hirta  nfa  aibo-panSata.  Ent.  ou  hifi,  '. 
nat.   des  ittf  CiTOIHE,    VI.    6.  fig.' j9.  a.  b. 

Cttoaia  captnfit,  Fab,  Syfl.  tni.  p.  ^6.  n".  14. 
—  :>pec.  inf.  tom.  i.  f.  54.  n*.  18.  —  Mant. 
inf.  tom.  1.  p.   t8.    B".  x6, 

Scarabtus  capenfis  ,  femttlatu^  muticut  rufia  ' 
kirtui  aafperfui  fUr.Sit  gibis,  LlN.  Syfi.  itai,  p.  fj6, 
n*.  7j.  —  Maf.Lud.  Vlric.  p.  jo. 

Searabiuj  aibo  -  punAatus  ,  fautUjitu  ehfcuri 
nibro-purpuftut ,  capite  nigro ^  ikoraet  tinta  albâ 
margina/i,  elytrifqut puuBii  a/bis.  Dec  Mtm.  i,y. 
p.  640.  a'.  40.  pi.  48.  ^g.  1. 

I  Scarabtus  capenfis  pilofus ,  vaginii  rubrii  plu- 
rimii  punHulis  ^tbis  adfffrfui.  Petit.  Gajoph. 
tab,  t.Jig.f.  '      ^ 

RoES.  Jtf,  tom,  %.  dajf.  i.  Scantb.  ttrrtfi. 
tab,  B,  fig.  6. 

Votr.   CoUàpt.  tab.  x.fig.  m. 

Scurjbtus  tVFt"^''    DRURr,  Ulufi.  of  inf.  1. 1. 

$efirab»us  capinfi.  .Vil.  Inf.  tap.  p.  U.  t.  1. 
fig.    1.   a.   b. 
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Elle  rcflcfliblc ,  ppor  la  ferme  le  la  gnodeor  > 
à  ta  Citolmt  dorée.  Les  antennes  font  noircf»  Le 
chaperon  eft  à  peine  échancré.  La  tête  eft  noi- 
râtre, on  peu  Teloe.  Le  corcelec  eft  Tela,  d*on 
rouge  foncé  ,  avec  quelques  potnti  blancs ,  ft  une 
ligne  longitodiiiale^  pea  enroocée.  L'écuibn  eft 
noir  le  triangulaire.  Les  éljtres  (ont  d'un  ^Jffi 
foncé,  aTec  oeaucoup  de  points  blancs ,  le  la  lu- 
tore  noire.  Le  dcfToos  du  corps  le  les  pattes  font 
noirs  le  cooTcrts  de  poils  roofllltres.  Le  ftemum 
eft  peu  avancé.  Les  jambes  antérieures  ont  trois 
petites  dents  latérales. 

Elle  (c  trouve  fréquemment  ^  fur  les  fleurs ,  au 
Csp-dc*Bonnc-£fpérafM», 

)7.  CÎTOiNi  notée. 

tUTostA  fipuua, 

Cetonia  thoract  migrû  ,  mmrgittt  ëUo  «  ttytru  tef 
iâceis ,  futurà  margiruque  nigris.  Ent.  ou  kiji»  mat. 
ékt  injfl  CÎTOiMB.  PL  S*  fg*  )5« 

Cetonid fynata.  Iab.  Syfi^ent.  ^p.  p.  tit.^^ 
5p.  inf,  tom.  i.p.  f 4.  «*.  i^,  — *  Mau»  Uf.  tom^  i* 
£.  if.  «•,  17. 

Voir.  Caieopt.  iéi.  1.  fig.  i$. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Citoine  du  Cap. 
La  tête  eft  lide ,  noire ,  le  le  chaperon  eft  un  peu 
échancré.  Le  corcelct  eft*noir  ,  avec  une  lîèiie 
lougeatre  au  milieu,  plus  large  à  la  partie  poité- 
rieures  lescâcés  font  bordés  de  blanc.  L'écudbn 
eft  noir  le  irianniaire.  Les  éhrtccs  fonttcftacées, 
avec  la  future  >  Te  tour  de  r&nflbn ,  un  peu  du 
bord  eitérieur»  mhty:  on  voit  auffi  quelquefois 
une  ligne  loosttudinale ,  noire ,  qui  va  de  la  bafe 
juf^ues  près  du  milieu  de  félytre,  le  il  7  a  une 
petite  ucfae  notre  vers  reitrémitë.  Le  deflbus  du 
corps  eft  noir  |  mais  le  deflbus  du  corcelet  le  la 
poitrine  font  couverts  de  poils  roux.  L'abdomen 
a  une  fuite  de  points  blancs  de  chaque  côté  ^  le 
quatre  taches  Manches  à  la  partie  poftérieure.  Les 
patces  font  noires ,  avec  des  poils  roux*  Le  ftcnium 
eft  peu  avancé* 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne-Efpéranee. 

)8.  CÎTOiNE  élégante. 

CàTOHiA  eùgaiîs» 

Otomia  viridis  mtH^mâ  ,  tiytrormn  fmtwrA^ 
punHoqut  ^i<^  atris.  Ent,  ou  kifi  /Mr.  éts  inf, 
CCTOINI.  PL  4.  fg.  tf, 

Cetonia  eltÊûMS.  Fab.  Sp*  imf  tom*  l,p,  $4.  «•  )  s. 
—  MjfU.inj.  tom.  i.p.  |o.  a*.  41. 

Elle  reflemble  beaucoup  à  la  Citoiiu  quaddma* 
culée.  Les  antennes  foot  noires.  Le  chaperon  eft 
avancé,  coupé,   un  peu  idevé»  le  on  voit  une 
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eorae  ataueée»  tiis-courfir  à  la  paitie  fopérieMtt 
de  la  tête.  Tout  le  corps'  eft  d'un  vcit  nèt-bril- 
hnt.  Les  ëlytres  feules  ont  leur  famrc  ,  It  ooe 
tache  noire  »  très-brillante,  verr  leur  exuémicé.  11 
y  a  aufli  quelquefois  une  tache  noire  à  Tanj^lc  ex- 
térieur de  la  bafe.  L'écuflbn  eft  trianeulaire.  Le 
corcelet  le  les  élytres  foot  trés-Uifes.  Le  deftntt 
du  corps  le  les  pattes  font  d'un  vert  foncé  ,  très- 
brillant.  Le  fternum  eft  avancé  le  un  peu  re- 
courbé. 

Elle  fe  trouve  Cur  la  côte  de  CoromandeU 

1$.  CiTOiNE  quadrimaculée. 

Cmtokea  quadrimaculatam 

CttOHta  viridis^  fuho  mLans,  eiyens  matuits 
duabus  ni^ris  »  fiemo  vbtufo  Ent.  ou  kifi.  nmt.  dit 
inf.  CiTOlNi.  PL  %.  pg>  7J. 

Ceton:a  quadrîmaculâta.  Fab.  Sp.  inf.  tom.  i. 
pag.  5^.  n^.  ))•  —  Mamt.  inf.  tom.  i.  pag^  jo. 
n9.  4^ 

Elle  reflèmble ,  pour  la  forme  le  h  grandeur  , 
à  la  Cétoine  élégante.  Le  chaperon  ell  un  peu 
éclnncré.  La  trte  eft  d'un  vert  ferrugineux  dorf. 
Le  corcelet  eft  un  peu  applaci,  finement  poin- 
dllé,  dun  vett  doré,  rrés-brilUnt.  L*écuflr/i  eft 
triangulaire  ,  le  d'un  vert  doré  »  brillant.  Les  ély* 
très  font  d'un  ven  rougeatre,  trèsluifant  ,    avee 

3uatre  uches  noires;  une  vers  la  bafe  extérieure 
e  chaque  élytre  \  le  l'autre  vers  rextrémicé.  Le 
bord  extérieur  le  h  future  font  très  -  légèrement 
noirs.  Le  deflbus  du  corps  eft  d*un  vert  très-btil* 
lant.  Les  pattes  font  vertes,  avec  un  peu  de  for- 
rugmeux  aux  cuifles.  Les  tarfes  feuls  font  noirs. 
La  parrie  poftérieure  de  l'abdomen  eft  foirugineufe. 
Le  ftemum  eft  un  peu  avancé. 

Elle  fe  trouve  dans  ..l'Afrique  équinoxiale. 

40*  Cbtoxmi  margineUe, 

Cetohia  murgituUa. 

Cetonia  piriéis^thoneis,  efytrontmqme  margàê 
firrugineo.  Fat.  àyfi»  Ent,  p.  4e.  a*.  lé.  —  5f, 
inf.  tom.  t.  p.  J5.  ji^.  ai.  —  Mont.  imf.  t.  i» 
p.  19.  a*.  19. 

Roxs.  Inf.  tom,  X.  Scarmi.  itmfi.  cist.  %. 
tab.  Bm  fig.   4. 


Elle    rcflêmble  k  la  Cétoine 

tenues  font  d'un  noir  verdàtre.  La  tête  eft  verte, 
brillante  ,  rebordée ,  avec  le  chaoeroo  prefqm 
échancré.  Le  deffus  du  corps  eft  d'un  beau  vert, 
point  du  tout  brillant ,  avec  les  bords  du  corcelec 
le  des  élytres  fauves.  Le  deflbus  du  corps  le  les 
pattes  foot  d'un  vert  un  peu  doré ,  très  •  brillant. 
La  poitrine  a  une  tache  blanchâtre  de  cbaqne 
côcc)  le  Tabdomco ,  quatre  rangées  de  caches  blâft* 

-  chkicsi 
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dâcrts  :  reitrdmité  a  deaz  taches  blanches ,  9c 
dcoz  aocrcs  ua  peu  plus  grandes,  fauves ,  prcfque 
câac^es. 

Elle  (e  i^ve  au  S^né^al. 

41.  CiTOiNE  africaine. 

CsTOSiA  afiicana, 

Cttonla  enta  nitens  ^  capitts  fpinâ  incumbtnte  , 
fiemo  portiQo,  Ent.  o\i  h:fi,aat.  des  inf.  Cétoine. 
Pi'  8  Jfe.  70. 

Cetozia  a f ricana.  Fab.  ^^JÎ.  tnt,  p.  48.  n®,  zj, 
—  Sp.  inf  tom.  I.  p.  57.  n*.  ^j.-^^ Mont,  inf. 
tom.  i.  p.   30.  rt^,  45. 

Scarahâus  africanus,  Drury.  lilujl.  ofinft.x. 
uh.  30.  fig.    4. 

Elle  rcdemble^  pour  la  forme  &  la  grandeur , 
à  la  Cétoine  élégante.  Tout  le  corps  cft  d*une 
couleur  verte»  très-brillance,  tant  en-delfus  qu'en 
^iToas.  Le  chaperon  eft  un  peu  relevé.  La  tête  a 
une  ligne  longitudinale  ,  faiilante  ,  qui  fe  termine 
en  pointe  avancée.  Le  corcelec  eft  lilTe,  très-fine- 
mcDt  pointillé  s  l'éculfon  cd  triangulaire.  Les  ély- 
ucs  ont  plufieurs  rangées  longitudinales  de  points 
très-rappiocfaés ,  petits  ,  peu  enfoncés ,  oblcurs  : 
on  voit  rers  l'extrémité  beaucoup  de  petits  points 
ciifbocés,  obfcurSy  très- rapprochés  ,  &  irrégulière- 
ment placés.  Le  dcifous  du  corps  eft  nnement 
pointillé.  Le  fternum  ed  alTez  avancé,  &  on  y 
leoiarqae  une  ligne  longitudinale,  rougeâtre.  Les 
pattes  font  vertes^  aii^les  tarfes  noirs. 

£.le  fe  trouve  à  Sierra-Léon. 

41.  CÉTOINE  cuivreufe. 
C^ro^rj^  cuprca. 

Cetonia  cuprea  nitida^  thorace  fcutello ,  elytrif- 
^  viridiàus.  Fab.  Syft,  ent.  p.  48.  n*».  ij{. — 
Sp»  inf  tom,  i.p.  57.  «®.  54.  —  Mont,  inf  r.  i. 

p.  }0.    /!•.  44. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Cétoine  dorée.  La 
tète  eft  cuivreuCe.  Le  chaperon  eft  tronqué  ,  re- 
k)rdé ,  entier.  Le  coicclct  eft  vert ,  brillant  , 
échancré  poftérieurement.  L'écuffon  eft  triangu- 
laire. Les  élvtfes  font  venes ,  liffes ,  fans  uches. 
Tout  le  deflous  du  corps  eft  d'une  couleur  cui- 
vreufe, tzcs-brillante.  Le  fternum  eft  obtus  ^  peu 
avancé. 

£lle  fe  trouve  à  Surinam. 

41  •  CÉTOiNB  iris. 

Cetonijê  iris, 

CetonÎM  viridis  nitidijfima  ^  fufco -micans  ^  im- 
mamiata,    Ent.  ou  hijt.  nat,  des  inf  Cétoine. 

Hîf,  Nat.  Infeëcs.  Tom.  V. 
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Cetonia  iris,  Fab.  Sp.inf  tom.  T.  p.  57.  n^,  \$ 

^-^Mant.  inf  tom*  i,  p.  jo.  /i*.  45. 

y  OIT.. Coleopt.   tijf.  4.  fg.  if. 

Elle  reflcmble  beaucoup  à  la  Cétoine  africaine; 
mais  le  chaperon  eft  écbancré^  point  du  tout  re^ 
levé,  &  la  tcre  eft  fans  épine.  Tout  le  corps  eft 
d'une  ircs-belle  couleur  verte,  avec  un  reflet  d'un 
vert  noirâtre ,  où ,  à  la  loupe ,  il  parcît  narfcmé 
de  très-f  ctits  points  noirâtres.  Les  pattes  (ont  ver- 
tes ,  avec  un  peu  de  couleur  ferrugineufe.  Les 
tarfes  feuls  font  noirs.  Le  fternum  eft  on  peu 
avancé  U  arrondi. 

Elle  fe  trouve   à  Sunnam. 

^4.  CÉTOINE  trois-lignes. 
Cetonia  trilineata. 

Cetonia  nigra,  thorace  lineis  tribus  ^  elytnsfaf^ 
cia  fiexuofa^  fcutelloque  albis.  F/b.  Cen.  inf 
Mant.  p.  III.  — Sp.  inf  tom.  i.  p.  56.  /z®.  i8, 
—  Mant.   inf  tom.  i.  p.  1^.  n*.  J7. 

Elle  eft  de  g'^andeur  moyenne.  La  tête  \Çk 
noire  ,  avec  une  ligne  longitudinale ,  jaune.  Le 
chaperon  eft  échancré.  Le  corcelet  eft  noir ,  avee 
une  ligne  au  milieu»  &  une  de  chaque  côté, 
jaunes  :  on  remarque  un  point  noir  ,  de  chaque 
côté,  vers  le  bord.  L'éculTon  eft  jaune  &  trian- 
gulaire. Les  élytres  font  légèrement  ftciées,  noi« 
res,  avec  une  bande  finuée ,  courte  ,  jaune.  L*ab* 
domen  eft  noir ,  &  l'anus  eft  marqué  d'une  bande 
(îuuée ,  jaune.  Les  pattes  font  noires  ,  mélangées 
de  jaune. 

Elle  fe  trouve  au  Câp-dc-Boime-Erpérance. 

45.  CÉTOINE  femi-ponâuée. 
CtrroviA  femipun^ata. 

Cetonia  viridis  nitlda  ,  thorace  quadriUneato  l 
elytris  hafi  lineatis ,  apicepunàatis.  Fab.  Mant.  inf 
tom.  i.  p.  x^.  «•.  38. 

VOET.   Coleopt.  tah.  ti.  fig.    \^x. 

Elle  eft  un  peu  plus  alongée  que  la  Cttoine 
dorée.  La  tête  eft  verte,  avec  des  lignes  longi- 
tudinales ,  courtes  ,  blanchâtres.'  Le  chaperon  eft 
rebordé  ,  légèrement  'échancré.  Le  corcelet  eft 
ven-brillant ,  avec  dcui  lignes  longitudinales, «blan- 
ches ,  de  chaque  côté.  L'écuflbn  eft  vert ,  trian- 
gulaire ,  fans  taches.  Les  élytres  ont  chacune  deux 
Bgnes  blanches ,  de  la  bafe  au  milieu  ,  &  plufieurs 
taches  blanches,  du  milieu*  à  rcxtrémité.  Le  def- 
fous  du  corps  eft  couvert  d'un  duvc»  blanchâtre , 
avec  une  ligne  au  milieu ,  glabre ,  bronzée.  Les 
pattes  font  vcness  les  coifies  font  couvertes  d'un 
duvet  blanchâtre. 


Elle  fe  troBYC 
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^  (.  Ctroivi  fucuralc. 
4rsToxtji  Juttu-aiis, 

CiToith  thorace  aîgro  ,    wargint  ruf9 ,    elytris 
tûtidii ,  frturâ  nigrâ.    Ent.  ou  hifi.  nat.  des 
Àsif.  Cétoine.  PL  S.  fig-  74* 

Ceton  a  futuralts.  Fab,  Syft,  ent.  p.  48.  «•  »^^- 
—  St,  inf,  tom,  I.  p.  57.  n®.  56,  —  Âfû/if.  inf, 
e^m.    I.  /».   30.  H®.  4^. 

Elle  rcffcmbic ,  poiir  la  forme  le  la  grandcar, 
k  U  Céeoine  iiis.  La  tête  cft  noire ,  avec  le  cha- 
peron un  peu  rcbordc  ,  &  une  ligne  faitljnte  ,  ccr- 
mtcée  en  pointe  avancée*  Le  corcelet  ift  noir  , 
arec  le  bord  cxtï'tieur  brun,  obfcur.  L*écuff;n  eft 
noir,  luifant  &  triangulaire.  Les  clyiret  font  d'un 
vert  ào  é  ,  avec  une  tache  à  !a  bafc  j  rcxtrémité 
&  la  future  font  noires.  Le  rebord  eitéricur  cft 
ooir.  On  appcr^o-t  de  légères  ftries  formées  par 
une  fuite  de  petits  points  enfoncés.  Le  dcïïous  du 
co:ps  &  les  pat  es  font  d'un  brua  ooir,  ic  les 
t;r:ç$  fculs  font  noiis.  Le  fteinum  cft  un  peu 
avancé. 

Elle  fc  trouve   dans  l'Aftique  équînoziale  »  au 
Sénégal. 

4y.  CiTOiNE   rcluifante, 

Crrox/.i  fuiglda. 

Citonia.  dnea  nit  d  ffima  ,  ahdorrrnts  ultime  feg^ 
muni0  prominente  quadripu:Hat0,  /  nt.  ou  kijt.  nat. 
de*  inj.  CiTOiNi.  PL   t.  fig.   ié. 

Cetonia  fulglda,  Fab.  Syft,  ent.  p,  48.  ««.  17. 
—  6p.  inf.  tom,  I.  p.  57.  /x**.  j8.  —  Aiant.  in/, 
(jm.  I.  p.  \o.   «•  48. 

Voit.  Coleopt.  idb.  5.  fig.  14. 

Elle  tefTcmbie  à  la  Cétoine  dorée;  mais  elle  eft 
un  peu  plus  petite,  la  tcte  cft  verre,  lilfe,  &  le 
ch'ipcron  eft  coupé.  Le  corcelet  cft  d'un  vert  cui 
vrcuz,  très-briilant ,  avec  le  bord  plus  cuivreux. 
L'écuflon  cft  vert-iui'ant ,  triangulaire.  Les  éUtrcs 
font  d'un  vert  cuivreux ,  brillant.  Le  dcllous  du 
corps  ciï  vert,  cuivreux,  très  brillant,  avec  deux 
rargifc^  de  tâches  blanches,  qui  fc  croifent  de  cha- 
que côcc,  &  une  ligne  longitudinale^  lougc ,  fur 
le  ftcrnum.  La  partie  poftéricure  de  labdomen  a 
quatre  taches  blanches,  &  l'anus  eft  un  peu  fer- 
rugtjjfcux.  Le  fternum  eft  peu  avancé.  Les  pattes 
font  cuivreufcs,  5c  les  tarfcs  font  noirs. 
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Elle  fe  trouve 


48.  CtTOiNE  bandfe. 

Cëtonijê  ctnâa. 

Cetonia  nlgra  ^  tkoréth^  f^.J'j 
tJiiis ,    elytris  ,  futara  fâ^ 
)Af.  Syft.  tnt  a®. 


elytrifque  tef- 
ttd    nigrts. 


toi 


1. 


p.   fÇ.    a*.    14« 
ao.   n- 

Le  corps   eft  noir.  Le  corccîrt  ^  r> 
le  bord  antérieur  &  le  bord  iaznal    «^ 

élyrrcs  font  teftacées,  avec  la  ftairc  tL  usa. 
poftériçurc,   dentées,  noire». 
Efle   fe  trouve  à  Alexandrie. 

49.  CETOINE   thoracîque. 
Cmtonïa  thoracica, 

Cetonia  nlgra^  thorace  ferrmgineo^  efyZ-îs  r.^i 
fuh/urpuref.entiàus.  Fab.  Syft.  ezi.  /.  4T.  «^*.  »f; 
—  Sp.  inf.  tom.  I.  p.  jy./s*.  !$•  —  ACitr  ;•;. 
tom,  1.  p.  2^.   »*.  34. 

Elle  eft  un  peu  plus  grande  qac  la  Cêt.-îv 
dor  e.  Le  corps  eft  noir.  Le  corcelet  ef:  k:zz- 
gineux  ,  noir  à  fa  bafc.  Les  tlyires  Icm  ooiiircf, 
avec  un  refler  pourpre  ,  un  pco  micax  WèêS^^it 
vers  les  bords  extérieurs. 

Elle  fe  uouve  à  Alexandrie. 

50.    Cétoinb]  cinq-ligpei. 
CMToiriji  quinqtulineata^  * 

Cetonia  nigra  ,  thorace  quînq'^ti'neatù  ,  e'yt 
aUfO-mjLu/atts  ,  ciypco  fejtexo\f^indque  ir^i^^u  :.. 
Ent.  ou  hift.  nat.  '  des  inf.  C  i  T  O  i  H  i-  i**  *• 
fig*  76. 

Cetonia  quinqueiineata,  Fab.  Sp.  U/T  icm.  1. 
p.   $6.    a«.    19.  —  Mat0^  inf    tom,  i.   7.    je. 

Elle  cft  de  la  longueur  de  la  Cétoire  é::'t\ 
mais  elle  eft  moins  large  La  tctc  eft  rc-c  .  *: 
munie,  au  milieu,  d'une  ligne  lo'gitcJir.aie,  1- - 
lai'.tc,  qui  (e  termine  un  peu  en  pointe  *\*  <  '- 
Le  chaperon  cft  rebordé.  Le  corcelet  cft  d  ui  r.x.x 
m-it,  avec  cinq  lignes  longitudinales»  léî;crc:i:=t 
enfoncées,  &  couvertes  d'un  duvet  court,  te::?, 
d'un  jaune  Wanchârrc,  un  peu  doré.  Lécutvc  cit 
triangulaire ,  pointu ,  avec  les  bords  latéraus  d  ^n 
jaune  doré.  Les  élytrcs  font  noirâr  es ,  avec  p  •- 
lieurs  taches  irrégulières  ,  d'un  jaune  dore  :  Ia  :«»- 
lure   eft  relevée  6C  brune.  On  voit    aufti  dcui  !h 

fnes  faillantes  ,  brunes,  dont  Tune  afîci  et  urhe. 
.e  deffbut  du  corp<  cft  noir  ,  avec  quatre  ra»  ç  « 
de  taches  iaunàtrcs  fur  l'abdomen  ,  fie  ure  p  lH  f  fC 
jëunâtie  fur  la  poitrine.  Le  fternum  d\  aiics 
avancé. 

Elle  fe  trouve  .... 

51.    CiTOiNE   Philippine. 

Ce  rosi  A  Pi:  s  Ipp  c  nfis . 

Cttonid  Anca  riiidd  ,  thorace,  ma^ineptnâifftt 
duohkt  tiiis  ,  elyt'fS  maculatis  a;,u-rtnat  t.  irf« 
ou  /..;.■,  na:.  dit  inf  Clioine,  PI.  ic. /|.  $7. 
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CxTOjriAPhiiippinJis.^At.  Syft.entom.  pag,  49* 
«®.  )  ? .  —  Spec.  inf.  r.  i.  p.  58.  /i**.  44.  — —  Mant. 
inf,  tom.  i,pag,  50.  n®.  54. 

Petit.  Ga^opk,  tab.  %6.  fig.  7. 

Elle  rcfTcmble  exaâcmenc  poar  la  forme  &  la 
grandeur  à  la  Cétoine àotéc.  Le  chaperon  e(l  ëchan- 
cré.  La  ce  ce  efl  brillance  ,  fans  taches.  Le  corce- 
lec  eft  verc  brillant ,  avec  les  bords  latéraux  & 
quatre  points,  au  milieu,  blancs,  donc  deux  pof- 
lîrieu.s  ,  trés-pecits  ,  à  peine  diftinds.  La  partie 
pollcrieure  du  corceitt  eft  échancrée  à  l'infertion 
de  r^culfon.  L'ëcufTon  eft  triangulaire ,  émouffé  à 
fon  extrémité.  Les  dytrcs  font  vertes,  brillances, 
avec  plufîeurs  taches  &  pl4purs  points  blancs  : 
rcxtrémjté  eft  terminée  en  poincc  à  la  future.  La 
pièce  triangulaire  de  la  baie  des  élyc  es  eft  verte 
brillance^  oordée  poftérieûremenc  de  blanc.  Touc 
le  deflbus  du  corps  ed  cuivreux  ,  avec  de  grandes 
taches  bJanchâcres  ,  cranfverCales.  Le  (lernum  eft  un 
peu  avancé.  La  parcic  poftérieure  de  l'abdomen  ^ 
marquée  de  quacre  caches  blanches.  Les  pactes  font 

veacs ,  brillantes. 

• 

Elle  fe  trouve  aux  ides  Philippines. 
$U  CÉTOINE  herbacée. 

Cëtosia  hêrbacea, 

Cetonia  kerhacea  immaculata  fubtîis  nitida ,  ely^ 
fto  fabemarginato.  Ent,  ou  hift,  nat,  des  inf,  Ci- 

TOINE.  P/.  ll.fig.  ICI. 

Elle  eft  un  peu  plus  petite  que  la  Cùoiae  ioréc. 
Les  antennes  (ont  noires.  Tout  le  corps  eft  d*UQ 
vert  heibacé  ,  mac  en-dcfTus,  luifanc  en-dclTous. 
Le  chaperon  eft  échancré.  Le  corcclct  eft  légère- 
m:nc  poincillé.  L'écufTon  eft  criangularc.  Lcsély- 
tics  fonc  lilTes  &  marquées  d'une  petite  bolTe  vers 
leur  extrémité.  La  poitrine  eft  un  peu  pubefcente , 
&  le  ftexnum  eft  à  peine  avancé.  Les  pattes  font  de 
la  couleur  du  corps. 

£!ie  fe  trouve  dans  l'Amérique  feptentrionale. 
53,  CÉTOiNi  fillonéc. 

CsTovriA  fulcata, 

Ceto/fia  viridis  nrtida,  immaculata  /  clyplo  bifido  , 
ijytrijfulcatis,  Entj^ou  kifi.  nat»  des  inf,  CÉTOINE. 

Elle  eft  de  la  gtandcurdela  Cétoine  chry  fis.  Les  anten- 
nes font  fcrrugineufcs,  brunes.  Le  chaperon  eft  avan- 
d^  bifi  îc.  La  tète  &  le  corcclct  fonclillcs.  L'écullbn  eft 
triangulaire.  Les  élytres  fonc  (illonnces.  Les  jambes 
antérieures  ont  trois  dcnteliirci  peu  (aillantes.  Tout 
le  corps  eft  vert  ,  brillant  ,  (ans  taches. 

£Uc  fc  trouve  à  1  iilc  de  Bourbon. 
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54*  CÉTOiNi  maculée. 

Cet  OKI  A  maculât  a,         # 

Cetonia  Anea  nitida  ,  thorace  utnnque  macula, 
elytris  plurimis  albis ,  fterno  obtufo.  Ent.  ou  hift. 
nau  des  inf  Cétoine.  Pi,  7.  fig.  66. 

Cetonia  maculata.  Fab.  Sp.  inf  tom.  i.  p.  ;8. 
/x«.46. — Mant.inJ.  r.  i.  p.  3 1.  /i-».    ^6. 

VOET.   Coleopt.  tab.  l.  fig.  Z, 

Elle  reffemble  à  la  Cétoine  aiguë.  Les  antennct 
font  bronzées.  La  tête  eft  bronzée  ,  fans  taches  , 
avec  le  chaperon  coupé ,  rebordé.  Le  corcelet  eft 
bronzé ,  brillant  ,  avec  une  grande  tache  irrégu- 
Hère  ,  blanche,  de  chaque  côté.  L'écuflbii  eft  ujan- 
gulaire  ,  bfonzé ,  fans  taches.  Les  élytres  font  Iron- 
zécs  ,  brillantes  ,  avec  plufîeurs  taches  irrégulicres  , 
blanches ,  dont  une  plus  grande ,  dans  le  milieu  * 
forme  prefque  une  bande.  Lextrémitc  deTélytrectt 
terminée  par  une  petite  pointe  de  chaque  côté  de  ia 
future.  Le  dcffous  du  corps  eft  bronze  ou  cuivreux 
crès-brillant ,  avec  une  grande  tache  de  chaque  côté 
de  ia  poitrine,  &  quitrc  rangées  de  taches  blanches 
fur  l'abdomen.  Le  fternum  eft  un  peu  avance  Se 
obtus.  Les  pattes  font  bronzées,  brillantes,  avec 
quelques  poils  roufTàtrcs  fur  le  bord  interne  des 
quatre  jambes  poftcrieurcs. 

Elle  fc  trouve  aux  Indes  oncntalcs ,  à  la  côte  de 
Goromandcl. 

S  S'  Cétoine  olivâtre. 
Cm  t'oit  TA  olivacea, 

Cetonia  teftacea^  thorace  linels  punUifque  duobus  ^ 
elytris  maculis  quatuor  tranfverfis  nigris.  Ent.  ou 
hift.  nat.  des  infCitoiVE.  Pi.  %.fig,  Ci^.  a. 

Cttonia  olîvacea.  Fab.  Syft.  tntom.p.  47;  «o,  ^o. 
—  Spec,  inf  tom.  i  />.  5;.  ii».  ^6.  — .  Mant.  inf 
tom.  I.  p.  1^,  /i*.   3j. 

ScarahéLUs  cordatus.  Drurt  Illuft.  ofinf  tom.  Xi 
tab.   3:. 

VOBT.  Coleopt.  tab.  i.  fig.  7, 

Elle  reffemble  pour  la  forme  &  la  grandeur ,  à  la 
Cétoine  dorée.  La  tête  eft  noire  ,  avec  une  tache 
oblongue  d'un  jaune  fouci.  Le  chaperon  eft  échan- 
cré.  Le  corcelet  eft  d'un  jaune  fouci,  avec  deux 
larges  raies  longitudinales,  noires,  &  un  point  noir 
dc  chaque  côcé  vers  le  bord.  L'écuflbn  eft  triangu- 
laire ,  noir ,  avec  une  tache  prune-fouci ,  en  forme 
de  T.  Les  élytres  font  noires  ,  avec  Je  bord  extc- 
richr  jaune  fouci,  &  plu/ieurs  taches  tranfverfalcs , 
irrégulicres ,  jaunes.  Le  rebord  latéral  eft  noir.  Tout 
le  deiTous  de  Tinfede  eft  d'un  jaune  plus  pâle  que 
le  defTus  ,  avec  une  ligne  longiudmale ,  noire ,  fur 
le  fternum ,  &  le  bord  des  anneaux  de  Tabdomca 
noir.  Les  pactes  font  jaunes  j  les  jambes  font  fcrru- 
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gineurctftln  urfci  font  noîrltm.  LeAcitmaieft 
ua  peu  avance. 

Elle  Ce  [tourc  à  Sicira-L^. 

Ou  cabinet  de  M.  Baaks. 

(6,  CsTOiMi  intcttonpuc. 

Cmtohia  iaumif:û.  • 

Citonia  nig-a  ,  ihoraee  nifo  ,  viitis  punHtfiUt 
JuAms  nigrit  ,  tlytiit  nigrii  ,  fjfciit  intirruplis 
rvfs.  Eitt.   otthiji.  nat,  4ts  iiif.  CiiOiNt.   Pi-  t. 

yîy.  <».  *.  f. 

Elle  efl  nnc  ou  deui  fois  pluipcEitcqiicIa  Cicoint 
olivitre.  Leiaarennes  font  noirct.  La  tète  cfl  noire , 
&  Ischapeion  eft  à  peine  échancic.  Le  ceicelet 
cd  d'an  jauae  fauve  ,  avec  deui  larges  rai»  lon- 
eitudinaln  ,  noires ,  qui  ne  vont  pu  jurqu'au 
bord  antérieur,  &  un  point  noir  de  cbarjue  côté. 
LVcuflon  c(l  jaune  fauve  &  triangulaire.  Lctéiytrei 
font  noirci ,  avec  coût  le  boid  eit^rieur  ,  une  tache 
à  la  bafe,  une  autre  cranrverfalc  ,  vers  lcmiii:u, 
&  une  bande  d'un  jaune  fauve  vcri  i'eittéinité.  Le 
del|pnf  du  corpi  &  les  Patici  fooi  noirs ,  luifant. 
Le  ftcmum  cil  avan^  U  ol>Eiu. 

Elle  fe  uouve  au  Sénégal. 

jy.CiTOiNE  peinte. 
CtToniA  piSa.     ' 

Cttoitia  nlgrj,  thoract  qaînqut  lintato ,  tlytriialho 
macalatu  acuminatit.  fai.  Syfi.rni.p.  47.  ijf,  ij- 
Sp.inf.t9m.  it.p.  jiî.  n*.  i-j.^Maïu.inf.  tout.  1. 

Elle  tcucmblc,  pour  la  forme  Ac  la  grandeur  ,  a 
la  Céiviae  linéolc,  La  (été  ell  noire,  avec  dcui 
li^nci  3c  une  tache  de  chatfuc  côié  ,   autour   dc« 

Î'cux ,  blanches.   Le  cnrceict  cil    noir,  avec  einq 
tgnet  blaDcbei.    L'cculTon  cfl    tiîan|>ulairc  ,  noir , 
avec    une  licne  blanche  qui   ne  va  point  guliju'a  la 
bafc.  Le»  ëlytre»   font  poîniuci,  avec   des    lignes 
côortei  à  la  bafc ,  le  des  tach.i    blanches  poflé- 
tieures.  Le  dernier  anneau  de  t'abdomcn  cil  avancé  . 
blanc  ,  avec   une  ligne  noire.  Le  dclfous  du  corps 
dl  blanc .  avec  une  ligne  au  milieu  ooirt. 
Elle  fe  trouve  dans  l'Oiient. 
5I.  CiTOiNi  bordée. 
CtTostA  limittj, 

Cttonia  nigra ,  therach  ir.jrg'ne  fir^ginee.  F.\b. 
Syfl.  tmt.  p.  47.  o".  11, — Sp.  inf.  lom.  1.  ;•.  j6. 
If".')*.  —  M^nt.   inf,  t^m.    \.  p.   ly.  n°.  ji(. 

Elle  icircmbte  aux  prvccd>,n;ct.  Elle  cl)  d'un  noir 
obfcut ,  point  du  tout  btillanr.  Les  boidt  antérieur 
&  latïial  du  coicclec ,  font  feitui*ineux.  Lci  clyires 
<Ni:  une  peine  ligne  pjurprcc,  vus  la  future. 

f  i!e  le  trouve    co  Egypic. 
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$$.  CifoiNi  bifide. 
CtToxtA  biJiJa. 

Cttonia  nigra,  ctypto  HfJo.tfytnê  mar^HtNtt». 
Eut.  ou  hift.  nat,  dtt  iaf.  CÎTOIHI.  PI.   2.  f$.  f- 

Elle  cft  de  la  grandeur  de  la  Cttoint  dotée.  L« 
anrenncs  fcnt  ooircs.  Le  chaperon  cft  avancé  tt 
bilîde.  Tour  le  corps  cil  noir ,  excepté  le  boid  ci- 
térieut  des  élyiret  ,  uuî  elt  jaune  ,  pointillé  de 
noir.  Le  curcclei  cA  fortement  poioultc.  L'écuiroa 
cft  triangulaire.  Les  pattes  font  de  la  cooleui  da 
corps.  Les  jambes  aniéricuies  ont  trois  dcun  l^ 
létales. 

Elle  fe  trouve  alPtades  orîeii»Ict« 

(o.  CiTOiNi  florale. 

CtTOHiAfioratit, 

Ctionia  glaira  nigra  ,  thora'it  e'ytromm  »U»- 
nmnif^ue  irtiirgine  alto  Fas>  Mam,'  inf,  t^m.  1. 
pag.  ji.  no.  *j. 

Ehe  ell  grande.  La  rète  eft  noire  ,  avec  deux 
points  blincs  corie  les  yeux.  Le  chaperon  cil  le- 
gircmcnt  cchaneré.  Le  corcclct  ell  lufe  ,  noir  ,  avec 
le  bord  latéral  Si  le  bord  podéiieur  bbucs.  Les 
élyires  font  lilfes  ,  luilautci  .  avec  le  bord  taché 
de  blanc,  &  qucl>^ues  petites  taches  blanches ,  ré- 
pandues afTcz  fouvent  veit  le  milieu  des  clyuev 
Le  dernier  anneju-dc  l'abdomen  ell  blanc  &  avai.c^' 
L'abdomen  ell  noir ,  tuifjnt ,  avec  des  taches  blaa- 
ches  fur  tes  bords.  Les  pattes  font  noires. 

Elle  fe  nouvc  en  Afrique  fut  les  Acuit  coai- 
poftes. 

Ct.CtTOiNs  porte-croix. 

Caonianig'it^  ikora:is  ma'gint grifto,  tlytrism- 
CUU  Cfuduta  giiflJ.  Fnl.  UK  hiâ.  «Jf.  d^t  irf 
CiTOtNl.Pi.f.jig.i.f. 

tlle  cil  de  ta  grandeur  de  la  Ciioint  morio.  \.t\ 
antennes  font  noire  ,  le  chaperon  ell  ai-on- 
di  .  la  tête  e(l  miitc  avec  un  peu  de  gris  a  la 
partie  pollérieure.  Le  cotcelct  ell  lille  ,  avec  Ici 
bo:ds  lat.'rauK  gris.  L'ccuilon  cil  noir,  avec  titui 
points  blancs.  Les  élynct  font  noires  ,  prti'ijue 
taboicufes  ,  avec   les  buidi  te  l'extrémité  mélao- 

§ts  de  giis  i  on  voit  itrc  (ciite  tache  en  tome 
:  cioix  vers  les  boid^  ciiéiicurt  de  chaijue. 
Le  dcITous  du  corps  ell  noir  ,  avec  un  peu  de  gni 
fur  les  c(>iés.  Le  flernum  cfl  peu  avancé.  Us 
jambct    antcrieutcs  oi>i  trois  petites  dents  bténlo. 

Elle    (c  trouve  aux  îndes  oiicatala  J'm  dk  a 
été   apportée  par  M.  Soiuiciat. 
tt.  CÉTOiNl  enfoncée. 
CstoKiAÎH^nga. 
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C*tMÙa  ntgricans .  tkoraee  alto ,  lîneït  duttus 
f'fiit  !  tfytrit  punSis  alhii  imprejfîj,  Ent.  ou'kift, 
uat.des  inf.  CiioiHB.  Pi.  ^.fig.  71. 

Elle  cft  prefque  de  la  grandeur  de  la  Cé- 
toine hiftrion.  Les  antennes  foar  noires.  La  tête  cft 
noire  ,  &:  le  chapcion  cft  arrondi.  Le  coicclet  cfl 
ooiràEtc .  avec  les  boids  Iat<iiiui ,  &  une  raie  lon- 
gitudinale ,  au  milieu,  blancs.  L'éculTon  cft  trian- 
gulaire, cendré.  Les  clytrcs  font  noirâtres,  avc( 
flnlieiirs  petites  taches  enfoncées,  blanches.  Les 
pattes  font  d'un  brun  fênugineui. 

Elle   fe  trouve  ans  mdcs  oriental», 

£).  CÉTOINE  indienne. 

CtTOKi^  iitda. 

Ceconia  fufca  thorace  kirfuto ,  tljtrîs  li^dis 
fiifco punaatû.Eiu.  ou  hI8,  nai.des  inf,  Cîtoine. 
FI.  i.ji^.40. 

SearaidUt  indus  femetiacas  muticus  ,  tkoract  hir- 
fito  :  tlyirh  lividis  fuÇco  punSatis.  LiN.  Syfi,  nat. 
jag,  fjÉ.  «'■  71.  —  Mai  Lud.  Vlr.  pag.  17. 

Pau'.  Inf.fibir.  tai.  B.fig.  x%.  A. 

TricAius  indus  tkoract  kirfuto  ,  elytris  lividii 
fifeo  ntacu/atis.  f  AK.  Syfi.  entom,  pag.  40.  n".  1. 
^~Spec.  inf.  tom.  i,  pag.  48.  n°  i,  —  Mant.  in. 
t^m.  i.pog.  *■$•  a",  j. 

Elle  varie  pour  la  grandeur  :  elle  eft  qutl^Qcfbis 
aulTi  eiandc  <\ac  la  Cétoine  maculée  àlaijueïlccllc 
icllèmbic  beaucoup  pour  la  &rmc  du  corps.  La  tète 
le  le  corceict  font  bruns  &  couverts  de  poils  £ns  , 
ferrés  .  alTcz  courts ,  d'un  gris  roufsâtrc.  Les  antennes 
font  brunes,  8c  le  chaperon  ed  arrondi  Se  rcbordé. 
L'éculTon  eft  iiiangulairc  ,  &  le  derrière  du  car- 
celet  eft  échancré  pour  fan  infercion.  Les  élytres 
fani  teftacées,  un  peu  livides,  avec  beaucoup  de 
points  &  de  petites  taches  irrégulières  ,  brunes. 
La  poitrine  eu  noirâtre  &  couverte  de  poils  d'un 
pn  rouflàtre.  L'abdomen  ell  brun  Se  trcs-pcu  velu. 
Os  Toit  à  ta  bafc  des  élytres  la  pièce  triangulaire 
Jont  tonte  cette  divifion  cft  pourvue.  Le  ftcmum 
cil  iiè»fcu  avancé. 

Ole  fe  ttouTC  anx  indes  orientales* 

<4  CiTOiHi  indigo. 

CtTOKiA  eyaiua. 

CetMÎa  c/ypto  tmargînato  càrulta  ,  ttytrit  pune- 
àtalhit,  Ettt.ouktfi,  nat.  dts  inf  CÉTOiHt,  Pl.  $. 

Elle  teflèmble ,  ponr  la  forme  &  la  grandeur ,  à 
la  Ciioint  ûgai  ;  tout  le  corps  eft  d'une  coaleui 
Uenc  foncée ,  luilânce.  Les  antenoct   font  noires. 

la  létt  cft  liJlë.   Le  c"- r"-  ^otanf-   ait 

àhncrti  Le  oofcdeE  d 
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tchznett  p^fténeniemeai  à  rinfbrtion  de  l'^culToa; 

L'éculTon  eft  triangulaire,  émoulTé  poftérieurcmenl. 
Les  élytres  ont  trois  lignes  longitudnalcs,  élevées, 
&  i]uclques  points  blancs ,  depuis  le  milieu  jufqu'à 
l'cxciémité.  Le' deflbus  eft  bleu  luifant.  L'abdumen 
a  quatre  rangées  longitudinales  de  points  blancs. 
L'cinréniité    du  •— - —    -'^  u_.—  £.»     r  — 


s  font  d'un   bleu 


cft  brune  lougcâtte.    Les 


6^.  CÉrotNE  aiguë. 
C^rowr^  acuminaïa. 

Ce/Ditia  oifcure  tnta  ,  pallido  macu'ata  ,  elytris 
acuminaiis,  Ent.  ou.  hift.  nat,  des  inf.  Cétoine. 
Pl.%.fig.71. 

Ceionia acuminaïa.tAt. Syfi.  entom. p.  jo.  n'.  34. 
—  Spec.  inf  tom.  i.pag.  jB.«?.  47.  —  JManr,  mf. 
corT,.  i.pag.   ,1,  «".57, 

VoET.  Caleopt.  tai.  ^.fig,  57. 

mic  cft  de  la  grandeur  de  la  Cétoine  maculée  , 
mais  elle  a  une  forme  plus  alongée.  Le  chaperon 
cft  coupé  ,  la  tête  cft  ItlTe  &  Irgcrement  rebord'  e. 
Le  corcelet  eft  échancré  poftericurcment  à  rin- 
fcrtloii  de  l'écufTon,  Les  élytres  ont  une  ligne  nn 
peu  élevée  au  milieu;  leur  future  eft  élevée, 
&  e[le  fe  termine  en  pointes- trcs-aiguts.  Tout  le 
dfll>ius  du  corps  cft  d'une  couleur  bronzée  ,  un 
peu  cuivrcufe  .couvert d'une poulTière  blanchàtrefut 
k  corcelet  &  fur  les  élyrrcs,  qui  y  forment  des  taches 
i.]L-!;i)lières.  Le  deffous  du  corps  cft  J'unc  couleur 
cuivtcufe  luifante,  avec  les  côtés  de  la  poiriiiic  5c 
des  uches  fut  l'abdomen  blanchâtres.  Le  ftcmum 
cft  un  peu  avancé. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Bonae-Efpéraucc. 

£<;. Cétoine  auripcau. 
Cetosia  aurkkaUea, 

Cctoniannea  nitent,  elytris  acuminatis  alio  macu 
Imis.Ent.ou kifl.nat.  disinf.CÛTOïKi.Pl.  p.A^.78- 

Cctonia  aurichaicca  tnta  ,  opaca ,  elytris  acu~ 
minaiis  alio  macuhlis.  Fab,  Syfi.  entom.  pag.  4^. 
n° .  31.  ■ —  Spec.  inf,  tom.  i .  pag,  j 8.  n".  4J .  — 
Mani.  inftom,  i.pag.jo.  n>,  5J. 

Elle  reflemble  beaucoup  à  la  Cétoine  maculée  : 
tout  le  corps  cft  très-brillanr,  cuivreui ,  prcfquc 
btonzi  en-dcITuS,  &  d'un  rouge  cuivreui  en-deiTous. 
Le  chaperon  eft  arrondi.  La  rere  eft  lilTc.  Le  corcelet 
eft  ïide  ,  avec  une  grande  tache  irrégulière  de  cha- 
que  côté,  grisàye,  qui  fembic  n'cite  produite  que 
parce  que  l'épiderme  brillant  cft  enlevé  :  la  paTiie 
poftérieurc  eft  un  peu  échancrée  à  l'infertion  de 
i'éculfon.  L'écufibn  cft  triangulaire,  émoulTc  poRc- 
ricuiemcnu  Lci  élytres  font  terminées  par  une  pointe 
icôtidélaliiniK:  eUet  ont  quelques  petits  points 


4»! 


CET 


irrtgulîers^  êc  ane  rachc  grande,  tiès •  irrcguliirc 
Tcrs  les  bords  ezccricurs. 

Cet  infc^e  écoit  couvert  de  terre  »  ce  qui  le  ren- 
doit  peu  brillant  ^  nétoyé  ,  il  eft  devenu  tel  que  je 
viens  de  le  décrice. 

Il  Ce  trouve  aux  indcs  orientales  ,  à  Surate. 

67»  Cétoine  luriJe. 
Cmtosia  lirida. 

Cetonia  ttgro-éiea  ,  tlytris  lineis  duahus  e'ivatis 
rnlhoqui  mjcu/jiit,  Ent,  ou  kifi.  nat.  des  inf.  Ce* 
TOINI.  F/,  f.fig.  %X. 

Cetonia  luridd.  Fab.  Syfi.  entom,  pag.  49*  "*•  )<>• 
•^Spec/inf.  tom,  i«  pag.  58.  n?»  41.  ~^Mant.  inf, 
tom,  i.pag.  jo.n*.  51. 

Elle  reiremble  entièrement ,  pour  la  ferme  U  la 
grandeur  ,  â  la  Cétoine  il\ùu\uc.  Le  chaperon  eft 
arro.  di.  Le  corcclcc  c(l  finement  pointillé  ^  prcfque 
échancre  poftérieurement  à  rinfercion  de  Técuflon. 
L'écudon  efl  tiiangubire  &  pointu.  Les  élytres  ont 
deux  ftrîes  élevées  ,  réunies  poftérieurcment  vers 
l'extrémité.  Tout  le  deilus  du  corps  e(l  d'une  couleur 
de  bronze  foncée ,  luifante  ,  avec  quelques  taches 
tranfverfà.'es,  ondées,  fur  les  élytres.  Le  delTous  du 
corps  e(l  d'une  couleur  bronzée ^  foncée,  ttès- 
bridante.  Le  (lernum  t(i  peu  avancé. 

Elle  fe  trouve  au  Bré£I. 

6t.  CiTOiNg  eftoléc. 

Cetoitia  Jloiata, 

Cetonia  viridi'fufca,  thorace^  marg'nepunHîfque, 
ttytris  fafcîd  média  macuiifque  niveis  pojlice  acumi" 
njtis,  Ent,  ou  hifi.  nai,  dts  inf.  Cétoine.  Pt.  7. 

Cetonia  ftoiatû.  Y AB.Spec.  i-f.  tom.  i.pag.  58. 
n**.  45,  —  Mant.  inf  tom.  i.p.  ji.  n®.  55. 

Cetonia  fa  feinta,    Fab.    Sjfi.    entom.  pag,    50. 

£î!c  rc tremble  un  peu ,  pour  la  forme  6c  la  gran- 
de ur,  a  la  Cétoine  llidiquc.  Le  cha,'«ron  cil  cciun- 
crc.  1  a  tê:c  cil  bioixjc  ,  avec  deux  pe:i:cs  lignes 
lun^Uiidru!c»  bl^iKhc^  ;  le  corcclcc  cil  bmi.^if, 
avec  1  s  boTiis  larcraux  esc  qucli|uc<i  points  blancs  : 
la  partie  poAéncurc  cil  i  peine  iclunin  c  à  1  inici- 
lion  de  Tcculfon  Celui-ci  cil  ti.ari;jUirv\  Les  cly- 
cics  fiot  broiwécs,  avec  deux  taciics  iirc^u.ièics, 
Cùi  vcrfalcs,  q  11  fuimei  t  une  ba.«de  incc:romj>MC , 
&  (les  p  )in:s  irit-guliers  ,  plus  ou  moins  iioinbrewX. 
Le  Jcllojs  flucotps  cil  mélangé  de  Manc  &  dcbtun: 
la  puin.nc  clt  prclque  tuutc  blanche.  Le  (Icinum  cil 
peu  a\a'K  .  L.s  pattes  font  etuierement  brunes, 
L  cxtrrnKrc  lies  e!):r<.s  cil  armée  de  (ha^aCCWédc 
la  futUiC  d'une  pc:i:c  puîMic  aigiic* 
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Elle  fe  trouve  dans  la  Nouvelle-Hollande  :  cB« 
eft  très-commune  au  Sénég^  fur  ks  ficurs. 

69.  Cétoine  lugubre. 
CMTOHtA  luguhris. 

Cetonia  glahra  ,  atra^  efytris  macula  Uttraii  tf-o- 
que  alkis.  Ent.  ou  kifi.  nat.  des  inf.  CÉTOJNI.P/7. 

Jig.  60. 

Cetonia  lugubris.  Fab.  5v/f.  entom.  app.pag  S!  9* 

—  Spec.  inj.  tom,  i.  pug.  60.  «••  5J.  —  Aijfl/. 
inf,  tom,  i,  p.  31.  «**.  é$. 

Eîlle  eft  un  peu  plus  grande  que  la  Cetoint  verîî- 
color.  Le  chaperon  eft  coupé.  Le  corcelet  eft  cchan- 
cré  poftéricurement  à  Tinft rtion  de  l'écuffon.  Celui- 
ci  eft  triangulaire  Ôc  ilVez  large,  les  élytres  ont  des 
points  enfoncés.  Tout  le  cor»  s  eft  nc*ir  6c  lui  ant  , 
U  on  voit  une  tache  irréguli^re  ,  blanche  ,  vers  îe 
bord  eitéricur  de  chaque  élyrre ,  une  autre  de  cha- 
que côté  de  la  poitrine ,  une  fure  de  taches  con- 
tijgucs  ^  fur  les  côtés  de  1  abdomen  ,  enfi  1  une  ta- 
che de  la  même  couleur  à  la  partie  poftcricure  de 
labdomer.  Le  fternum  u'eft    prefque  pas  avancé. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne-Efptrance. 

70.  Cétoine  hiftrion* 

Cmtosia  kifi  ho. 

Cetonia  tefiacea ,  capitt ,  tkoracis  lineis  duahhi , 
tîytrorum  futura  macuiifque  tribus  nig*is.  E.tt.  tu 
htft.  nat' des  inf.  Cétoine.  P/.  10./^.  94* 

Cetonia  hiflào,  Fab.  Syfi.  ^mtom.pag.  5 1.  «•  ?  j. 

—  bpec.  inf.  tom,  1.  pug.   4o.  «*'.    54.  ^^  Mszt. 
irf.  tom.  i.  pag.  }%.  n^*  66. 

E!lc  r.iTcmbîe  beaucoup  à  la  OVo/if  verfico'cr  , 
nuis   clîccllun  peu  plus   jurande.  La  tt t.  ett  ici  r. 
Le  ciiapiroa  ell  un  peu  écluncré.  Lesantcnne^  i'  n 
noires.  Le  corcelet*  eft  lillc  ,  rougeâtrc  ,  avccdwux 
petites  taches  d'un  noir  verdatie  ,  diftinClcs.  L'écul- 
ibn  eft   triangulaire ,    rou^'câtrc.    Les  clytrcs  ion: 
rou*'âtres^  avec  la  Cuturc  d'un  noir  verdatie,  A.  !c 
bord  extérieur   noirâtre  ,    coupe   par    trois    tavh:s 
blanchâtres  :  il  y  a  une  qudtrième  ta«.hc  a  l'ex  r  ir.,:f. 
Le  licllous  du    corps   ell   noii  uii  fcu   vcIj  ,   avcj     ^ 
quatic  ranj^éiS  loni»itudinaIes  de  pom:s  blanchàn^»     ^ 
lur  rabdomen  ,  ôc  quatre   petites    taches  bla  imJ     ' 
a  la  paîti.:  poflcrieurc  de  l'av^domcn.  Les  parrrv  .0  :      ' 
no  rcs   Le  ilernum    cil   peu  avanc*.  Lape  c::-* 
guLiic  de  la   bafc  extérieure  des  clytxcs  eft  no-'f. 

Elle  fe  trouve  en  Ej^ypte. 

7î.CrTOiNE  verlîiol  r. 
C*rrox'.<  vttficolv  • 

Cetonia    ni^^ra  ,    thorace   rufo    nigro  mccuUtê^ 
t'-'fis  lugnt  aiào  pun*,:atis  ^  dofo  *ufo.  Ealt,  ^ 

^teoiMl.  tL  \.fig.  2|* 
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Cetoala  Vttftcotor.  Fab.  Syfi.  tntom.  pag.  (T- 
m".  1%,—fp.irtf.to/n.  i.p.f^.n".  51. — Mme.  î"f- 
tom.  i.pag.  ji.n".  £4. 

Scarahttu  CToentus  pkytophapu  dtpnffo-eigala- 
tiu  ,  niger  ,•  thrrtice  fttpm  tlytrifqat  dijco  niifis  , 
panait  tfytnnim  ai'ominifque crtirit  aliis.  Pall. 
inf.fthir.  pag.  11.  tab.  B.jig.  14.  A. 

Scaraidiit  thtbanui.  A3a  fo.ttt.  Berol.  Fhyf,  4. 
toi.  I.fig.  t. 

Cetantaverfcolor.  Fuhslï.  Anhiv.coleopt.p.  18. 
m\6.ial,.  19.  i  fg.  18. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Citoine  velue.  Les 
«Dicnnes  foni  noires,  la  tête  eft"  noire  ,  H.  !e  (ha- 
peron  eft  écban'ccé.  Le  corcekt  eft  tan  rouge  fon- 
ce ,  l^girement  bordj  de  noir  ,  avec  deux  tacbcs 
noires ,  &  une  ligne  blanchâtre  le  long  des  bords 
)ai^:aui.  L'^^uHon  cil  noir  U  triangulaire.  Les  jly- 
cres  Conc  noires  ,  avec  une  large  raie  longitudinale  , 
courte  ,  d'un  ronge  ionct ,  3c  ^ufieurs  points  blanc<. 
Le  dellous  du  corps  elt  noii ,  avec  deux  taches 
bUnches  de  chaque  câté  de  la  poitrine.  Se  quatre 
rang-es  de  points  blancs  (ur  l'abdomen.  Les  paires 
font  noires.  Se  !cs  cuiflcs  font  velues.  Le  fternum 
cil  un  peu  avance  * 

Elle  fc  trouve  aux  indes  oMentales,  en  Egypte. 

71.  CÉTOINE  bleuâtre. 
CcToitfA  ctniUa. 

Ct  oiij  eAnt.'ed  ckorjce  ioBaco  immacti'ato ,  e'.y- 
tr't  alho  ^unSidt.  Eat.  ou  kifi.  nat.  lUs  inf.  CÉ- 
TOINE. PI.  ^-fig.  (I.  a. 

Ctionîa  CÉfuteu.  Fuesl.  Ârckiv,  Coltopt.pag,  19. 
■'.  «.  tah.    ij.  i.  fig.  }0. 

Elle  tcficnble  à  la  Cétoine  variée.  Les  antennes 
font  noires.  Le  chaperon  eft échancrf,  prefijuc  bi- 
dei-tÉ?  La  tête  eft  bieuc.  Le  corcclct  eft  bleu  ,  plut 
ou  moins  bronzé,  fans  tacbcs,  lilfc,  lobé  pofté- 
lieur^meni.  L'écufTon  eft  pcnt  5c  triangulaire.  Les 
élyctes  font  bleues ,  avec  pluftcuts  pouts  blancs. 
Le  dcffous  du  orps  le  les  pattes  font  bleus ,  & 
Tabdonico  a  pluGcurs  poîais  blancs. 

Elle  fe  trouve  aux  indes  oticncalcs. 
7(.  Cétoine  variée- 
Ce  roir/^  varitgat'. 

Citonia  alra ,  thorace  ,  margiiu  elytrif<pu  mafUlii 
ff*'fif  aliis.  Em.   ou   Ai/(.   nat.  des  inf,   CÉTOINE. 

Cttoitia  varitgata.  Fai.  Syfi.  tntom,  pag.  ji. 
'-40,  — 5pe«.  inf.  tom.  \,  pag.  éo.  ■',  jj. — 
iiwW;  inf,  t.  i  p.  j  1 .  n".  6j. 

IStanèdUS  albellus  pknophagus  ,  dtprtjfo-angula- 
Pt^tiar.,  thormtii  luteralibus  ,  maculifqut  tlyiro- 
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mm  aHÎqat  alkaiis .  Pailaï.  /«r,  i.p- 4*1.  «".  17. 
—  Icoix,  ir.f.fthit.  1 ,  pag.  17.  tab.  A.fig,  1  i. 

Cttonia  varitgata.  fvtii.  Arck.Co^ropt.pag.  18. 
n",  7.  tab.  ij.  b.fig.  i.9. 

Elle  refrcmble  entîircment ,  pour  la  forme  te  la 
grandeur,  à  la  Céioint  verGcolor.  "^m  le  corps 
«ft  trèi  noir ,  avec  des  taches  blanche.  Le  chaperon 
ell  écliancté.  l  e  corcclet  eft  liffe ,  avec  les  bords 
eit^rieurs  blancs  L'éculTon  eft  irianptjlaire  ,  fan» 
taches,  ou  avec  un  point  blanc  à  i  Cïtr^mité.  Le* 
Vlycres  ont  pliilîcurs  taches  bLnches.  La  pièce  ttîan- 
gulai-e  de  labafc  latérale  des  élyrrcs  a  une  petit» 
tache  blanche.  La  ooiiiinc  adcui  taches  blanches  de 
chaijuc  côté.  On  voit  auHî  deux  rangées  de  lachct 
blanches  de  chaque  côté  de  l'abdomen  ,  &  deux 
taches  plus  grandes  à  I  ext.-émiré.  Le  fternum  eft 
tris-peu  avancé.  Les  pattes  fo.nt  noirci. 

ur  noire  de  cer  infeâe  eft  quelquefois 


La  coiJci 
D  peu  blKii 


La  variété,  fig.  10,  ne  dilTîrc  qu'en  ce  ce 
que  tout  le  corps  eft  ^rrugineux,  avec  des  tacbei 
blanches. 

Elle  fc  trouve  aux  indei  orientales  ,  à  Tranquc 
bar,  à  Poodichery. 

74.  CiTOiNï  biponâuéc. 
CcTOSiA  bipunSaca. 

Ctlonia  nigratkoracislmargîne  ,  elyttit putiSis  duo- 
bus ruiris.  Enc.oii  hifi.  nat .  des  iirf  Ci.JOiiit,Pi.  6, 
h-  41- 

Elle  relfcmble  beaucoup  à  la  Céio'mt  intcrtompuc. 
Le  chaperon  eft  échancré.  La  létc  eft  noire  &  le  cor- 
cclet eft  noir,  lifle ,  luifant,  avec  le  rebord  loU- 
gcâtrc,L'écull"on  eft  noir ,  tiiapgulaire  J  alTei  largC 
i  fa  bafe.  Les  élytres  font  noires ,  avec  deux  point* 
rougeitres,  un  de  chaque  côté  de  la  future,  ver* 
l'eitrémiré  i  elles  ont  des  rangées  de  points  enfoncés- 
Le  delTous  du  corps&  les  pattes  fontnoîis,  lulfans' 
Le  fternum  eft  à  peine  avancé. 

Elle  fe  trouve  au  Sénégal. 

7f .  CÉTOINE  difcoïde. 

CsTOHiAOreata. 

Citonia  nigra  pabefetnt  tlytris  difco  rufo.  Ent. 
ou  kifi.  nat.  d,t  i^.  Cétoimi."  PL, .fig.  8*. 

Cttonia  artata.  \t,t.Syfi.  tntom.  pag.  jo,  a",  jj. 
—  Spte.  tnftùm.  i.pag.  jj-n".  4j.  —  Mant.infj 
wm.i.^-ag.j.^'.jj. 

Elle  rclTcmble,  pour  la  forme  3c  la  grandeur,  à 
la  Cftoini  vcrfieolor.  La  tête  eft  noire  ,  pubefcenie. 
Le  chaperon  eft  arrondi,  entier,  un  peu  rébordé." 
Lecorceleteftnoir&  pubefccnt.  L'écutîon  eft  tiian-' 
gulaire,   affez  alongé  &  pointu.  Les  élytres  font 
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:é  ,    tchancré,  jrcriiuc  bideni^. 
cdcc  ic  léculTun  foni  noics  ,    fani 


noîtcs ,  a*cc  nnc  j;tande  lachc  aloogjc  far  chaque 
iîytie  :  elle»  l'ont  (jacUiucfois  rouget ,  avec  an  peu 
de  noù  à  U  Szfe  ,  ta  funire  acl'cxM^mîtéDoirct.  Le 
dilloui  du  eoipi  tt  letpvies  Càat  noin  3c  pubefccni, 
La  pièce  cuDf^uUirc  de  U  bafe  citciieute  d«  élyttci 
(It  noire  &  pubcrccnie.  L'éciUloD  n'cl^  p»  avance. 

Elle  fc  uiArc  d4as  la  Virginie. 

7$.  CÉTOiïtt  ranguinolcntc. 
Circ.Tr.t  ftaguinoUnu. 

Ct  onia  atra,  tiytrii  utiinqat  macula  mag»a  tnt- 
gutjri  fjiîguiata-  Eat,  OU  hifl,  tiat,  dts  taf.  CE- 
TOINE. PL6.fg.  41. 

Elle  ell  de  la  grandeur  de  la  Cétoine  hiArion.  Le 

la  (cti 

ta  11.*.  Lti  iijtrcj  font  noire*,  avec  ur.e  grande 
lachc  ul)!o  <i;uc  ,  cros  iricuulicr.: ,  d'ui^iouge  de 
faTi^fuiLlia.jie.LVuiU"*!  ■>""<; .  ^t  mtrî-miii; , 
àco-.L-  dc!a  liiiurc  ,  cil  un  peu  mutroncc.  La  pitcc 
Buni;'i!jire  de  la  bile  eiti^n^ure  des  éljires  cil  d'un 
rou^i:  d;  fang  Le  deirou»  du  CJrps  de  les  panes  font 
fjci't,  Lt  llcrnum  n  eil  pai  avancé .  Si.  le»  jambes 
aurvneurct  ont  trois  dcn:il4t^  a.'cs. 

Elle  fc  Trouve  au  Scni'gal  ,  d'où  d!e  a  éti  ap- 
poitcc  par  M;  Gioffroy  de  Villeneuve. 

77.  CÉTOINE  Lquinoxialc. 
Cttoeia  àqu'utoHi^lit. 

Cetani-i  utrj^  iko^aiit  ma'glnihttt  alh'iS ,  tlytr'ii 
rJÔ'is  ,  hijcuIj  f.uit/ljri  tipUc^ut  aig-it.  Eut,  ou 
kij.n^l.d.iinf.  CÉroiNE.  P/.  «.JÎ;4t. 

Elle  rcircm'iie  beaucoup  à  la  Crtoint  fanguino- 
lenrc  i  do:>t  die  n'el^  peui-êtrc  c]u'uRc  variété.  Les 
an;vn!>ei  f,>nt  noue».  Le  cliipcroncfl  éthancté.  La 
t.-::cll>ioirc.fanita:h«.  Le  coteeletefl  noir,  avec 
Iti  bjiiii  Lïéraui  blancs.  L'tLuiron  eft  noir  S;  ttiin- 
guîarc.  I  et  élyircs  foin  rouges ,  avec  une  tache  au- 
toiir  de  IVcuiIon  ,  noire.  S:  l'exticinicé  noire  avec  un 
p.i;it  bUic.  Le  d^ilout  Jii  corps  Scies  pattes  font 
ri.irs.  I.;  itîrnjmeil  peuavanc-'.  La  pièce  triancu- 
Liiic  de  la  bafc  des  Jlytres  cit  roi.ge. 

Elit  fe  trouve  i<i  Sénc;;4l .  doii  elle  a  été  apportée 
par  M  ficoittoy  Je  Vtlicncuvc. 

78.  Ci^TOiHi  argentilc. 


Ct:on:-i  aigrj ,  g'ifio  vtrij  ^ 
ifjw  a'gtnttis  niieittiimi.l 
i-J.  Ct  roiNi.  Pi.  t.  fy.4f.  ». 

Elle  teilîmile  cncijr 
gra*)  leur ,  â  la  Ci.oîtu 
■uitti.  Le  chapeion  cA 


Cï  T 

Lat«tc  eft  noire,  itec  deoi ligowlongim^aalet.' 
d'un  griitouflâirc,  le  cotcelet  ellnoir,  faBttacfcet 
au  milieu ,  ou  avec  quelques  tathe»  ,  ft  tow  le 
bord  d'un  gris  rouflitrc.  L'éenfion  eft  thangoUire, 
pointu,  noir  ,  avec  les  bords  griiânes.  Lesél^tre»  font 
mélangées  de  noir  Se  de  gris  roufiâtre.  U  pièce  nianj 
gulaite  qui  fe  trouve  à  Ta  bafe  latérale  dotiyuc»eft 
gtitàtrc.  Tout  le  deflbns  du  corp*  eft  noir,  mai» 
couvcrtd'nnc  ponrtniie  argentée,  biil!anic.  Les  panel 
font  noires  ,  avec  les  cuilfcs  aigemccs. 

Elle  fe  trouve  à  Madagafcar ,   d'où    cLe  a  i:é 
envoyée  par  M.  Comcrroo, 
'79.  Cétoine  irréguliire. 

CtTOMiA  irrtgulaiis. 

Crronia  iruithta  ,  '  horjct  mataUs  duains  oihngii, 
elytris  maeulit  trîiui  inigularibiu  r.igrit.  Eni.  oj 
kifi.nat.dttinf.  Cil Ol»l.  Pi.  6  fis-i9- 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Cétaint  verfieo'or. 
Les  antennes  font  noires.  Le  chaperon  ell  atronii. 
La  lête  eft  brune ,  fans  cachci.  Le  corcclei  ell  liile  , 
brun  ,  avec  deux  («clies  obtoogucs  ,  irès-noirei. 
L'éculfon  eft  brun  Ac  iiianguUite.  1  es  élyire*  font 
lillcs  ,  brunes,  avec  u  ois  lache»  irrégulières,  tiis- 
ncircs  fut  chaquf,  dont  lesdeHx  polléiieutcs  f  c: 
fouveni  coniiguËs.  Le  dclloui  du  eorps  eft  brun, 
avec  le  jbord  des  anneaux  de  l'abdomen  ceodrc. 
Les  patres  font  noires. 

Tout  le  brun  de  cette  Cétoiat  approche  un  pcc 
du  rouge  de  la^uc. 

EilcfeirouTe.... 

>o.  CÉTOtHi  funefte. 

C,o»,^  fin,/!.,. 

Citonia  g.'iha  r.igra .  thorace  tlyirifqMt  aifo 
panHjtit.fAK.  Sp.  iij.  iipp.  pag.^f-j.-^Mam.  f.j- 
tom.  i.pag.  il,n'.  il. 

Elle  eft  de  grandeur  moyenne,  la  tèie  eft 
noire,  fans  raches.  Le  chaperon  eft  échancré.  le 
corcclet  eft  glabre,  lille  ,  obl'cut,  avec  cinq  poioti 
bUocs  de  cluque  côté.  L'éculfon  eft  noii ,  fioi 
taches.  Le»  élytrei  font  obfcures  ,  duo  ooU  obfciu  . 
a     :  quelques  points  blancs.  IcdcHoua  du  corps  ell 
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Scaraitttshiite\\iK,f<:uctllj(us,  mi:ticas  kirtustef- 
taceo  aigricaiu,  elytritpaUiâ.rmdculatis.  Lin.  Syfi. 
9at.pag.  Jjfi.n».  6y. 

Searai*iis  villofas  albo  ,  tttgro ,  fiavoqat  irrtgula- 
riur  variegatus.  GïOri.  Inf.  tom.M-  fg,  8i. 
n\  17. 

L'Arlequin  veiu.GtOTi.  Hid. 

Scaraiâiis  hlrtui.  Scop.  Entom.  cam.  k».  8. 

Scarahtuskirtuf.  Poda.  JAuf.  grtf.  p.  11. 

ScarahAUt  hirttlliJ.  ScHKkVK- Enum,  inf.  aufi. 
»'.  Ij. 

CeConia  flirta.  Laichart.  Inf.  i.  p.   ;i.   s*.  3. 

Scmraiéus  kîntilut.  Vill.  Entam.  corn.  t.  f>.  )I. 
n'.  ,0. 

S^arahéus  villofut.  VOVKC.  Entom.  par.pars  i. 
p.  9.  n".  17. 

VOET.  Co/topt.  tab.  4.jt^.  )4. 

Sraraiéus  {aaaiidusfeuuliiuus  muticus  nigtr  fùr- 
tiu  ,  tharatt  jubearintio.  Lis.  Syfi.  itat.  p.  ij6, 
a*.  6t. 

Searalittts  f^ualidus.  Scop.  Emom.  cam.  it^.  ij? 

Voit.  Coàopt,  lad.  4.  fig.  j  j. 

Elle  ell  un  peu  plus  grande  <]uc  la  Cétoine  iïï&l- 
que.  Les  aniennes  fouc  noires.  Le  chaperon  efi 
éehaneté.  La  ic.e  cft  noire  &  couverte  poftérieiire- 
m^nt  <lc  poils  roufsâcrcs.  Le  corcclci  efl  noiràcrc  , 
marqué  d'une  I  gne  loogiiudinale  ,  ilcvie  Si  cou- 
verte de  poils  ioulsâcrcs.  L'éculTon  cd  noirâtre  & 
iriaugulaire.  Les  élytres  font  noirâtres  ,  couvertcj 
de  poils  Toufsâcrcs ,  ivcc  c|uclques  petites  taches 
tranfverfaks ,  blanchâtres.  Le  delTous  du  corps  fie 
les  pattes  font  tioitîiitcs,  couverts  de   poils   rouf- 

[âtrcs. 
Vc  Siarahtui  fqaatiéu  de  Linné  ne   dliïère  de 

iciiii-ci  qu'en  ce  que  ks  clytrcs  Toiit  iani  taches. 

Elle  fc  trouve  dans  pterquc  toute  l'Europe,  fui 
Its  Scurs. 

II.  CÉTOINE  ftiiflique. 
CtTosufiiSico' 

Cuvai.*  e'ypto  emarginato  ,   nigra  alho  maculaia , 
»hiMiiKe  faow  pundit  alliii,  Eni.  ou  hifi.  nat.  des 
L  «l/.CiTOI«£.  i'I.  7.  ^g.    57. 

tpiOica.  Fab.  Syfi.  tnt.  p.  51.  n°.  37- 

.  tom.    I.  p.  fj.  no.  ji,  ^  Mjnc, 

Jl.  n».*!. 

n]       lUttts  muticus  nigerglabtr 

«  fuitiis  puttHls  qua- 

'-^.    i  nat.  >.    jj».   n<*.    Î4. 

Srjj         tensjmàculitMliitfpar. 
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7Ï»  ,  ori'ine  macufurum  abdomiaalium  longitudinal, 
GtQtt.hf.  tom.  I.  p.  if.  BI.-14, 

Le  Drap-monuain,  Gsoir.  /i. 

Scarabàas  albo  ^anûztas  fciue  Ihtus  nigtr  ^  e»'-' 
pore  itpiejfo.  Dto,  Mrâ.  M»(.  4.  f«f.  joi.  «".  ij. 

p/.  lO.jfj.  11. 

Searabtut  funefius.  ScQt.  Entom,  eani.  n".  7: 

Scarabtus  funefius,  Poda.  MuJ.  gtéc,  pag.  2», 

Scarabéus  funcllus  muticus  nîger  ;  thorace  pune- 

torum  alhorum  paribus  tribus.  Schrani:.  Enum,  inf. 

Cttonia  fiiSica.  Laichakt.  Entom,  I,  pag.  js.- 

Scarabtas JiiHicus. y iLi..  Entom.tomt  t. pag,  Xft 
""■  i9. 

Searai*us  funtrarius.VovtiC,  Entom. par,  i.p.S, 
n".  14. 

Cetonia  fiiâiea-  Fueslt.  Archiv.  Coltopt,  p,  i8> 
n».  j.  Mi.  Ij.  b,jig.  17. 

Voit.  Co/ettpt.taé.^.fig.  ji, 

Ellecfl  un  peu  plus  petite  que  la  fôoiiif  velue. Les 
anteones  font  noires.  La  térc  elc  noire,  fans  tachcs>|Sc  ie 
chapcroncd  légèrement  échanc  lé.Le.eoiccIei  efl  noir, 
avec  deux  &  quelquefois  quatre  rangées  longitudi- 
nales de  points  blancs  ,  tris-peti»  :  on  voit ,  au  mi- 
lieu ,  une  ligne  longitudisale  ,  peu  élevée.  L'écuf- 
fon  e(i  noir  &  triangulaire.  Les  éiyctcs  font  noires 
&:  parfemécs  de  points  blancs.  Le  dcflous  du  corps 
cft  noir ,  légèrement  velu  j  avec  quatre  points  blancs 
au  milieu  de  l'abdomen  ,  une  fuite  de  points  iiès- 
pctits  de  chaque  cuti,  Si  l'anus  tachd  de  blanc. 
On  ne  voit  point  dans  l'un  des  deux  fexcs .  les 
quatre  points  du  milieu  de  l'abdomen.  Lts   patici 

On  la  trouve  dans  prefquc  toute  l'Europe  fuf 
les  fleurs,  de  fur-tout  fui  celle  des Chaidoni. 

Sj.  CÉTOINE  pointill^c. 

Cetqsia  punStttata, 

Ceronia  cinerta ,  elytrit  flriatît  albo  ■  punSatît^ 
Ent.  ouhifi.  nat.des  înf.CtTOlvi.  PL  6.fig,\T, 

Elle  reffemble  pour  la  fbime  Scia  grandeur  à  la 
Cctoir.e  (liâique.  Les  antennes  font  noires.  La  tète 
cft  cendrée.  S;  le  chaperon  eft  noir,  prcfijueécban- 
cri.Lecorcelct  eftlifle,  cendré,  pointillé  de  blanc. 
L'icuffon  eft  cendré  ,  tiiangulaire.  Les  élytres  fon: 
firiéesj  cendrées,  pointiîlees  de  blanc.  Le  d^ous 
du  corps  eft  cendré.  Le  fternum  eft  (,cu  avancé. 
Les  pattes  font  noires ,  ttcs-légèren-.ent  couveicet 
de  poils  cendrés. 


*>« 
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£lle  fi:  ttooTC  roi  tes  flcon  an  Sfo^^ ,  d'où  cUc 
a  ivi  apponée  pai  M.  Gcofiroy  4e  ViUcncOTe. 

S4.  CiroiME  bfmorrboïilale. 

CiTOKi^  hâmonhoidalis, 

Oto^i»  nïgrt ,  tlytrit  viriiliut ,  Hindi* ,  tAff- 
rû^it  mûrgia*  MHitqut  n^,   Eni.  au  hifi.  >>#'•  <^* 

imf.    CÉTOINI.  Pi.  4.  Jig.  14.    SLfi.ll.fg.    1+.  i. 

Cti»iùa  htmorrluidalii,  Fab.  Syft.  eniom.  app, 
p.  8t>.  —  Spec.  itf.  lom.  t.  p.  59.  n*.  4S.  — 
—   Mamf.    inf,  lam.   j.  p.    ]i,  a".  5I. 

ScarahAUs  raficollit  fcatt-lmut  nitïdus ,  tkoraet 
pojittqiu  rufi>-fttjàt ,  tlytrit  viridi-auratii  :  apict 
piinOo  albo,  Dio.  Mim.  tom.  T-p.t^x.  a"»  4]- 

Cttotia  hÀtiorrkoiJaiis.JvitLj.  Coltopt.p,  ij6. 
«'.  II. /a*.  4*-fig-  8. 

Elle  efl  prer<)ae  de  la  grandcncdela  Citoint  ftiâi- 
^ue  ,  nuis  cite  a  une  forme  un  peu  plus  alongjc ,  & 
la  paitic  jttlléricuie  du  corps  eu  un  peu  pini  étroite. 
la  léic  elt  noire  ,  tt  le  chapetoa  efl  an  peu  icban- 
cri.  Le  cotcclei  c(l  d'un  rouge  brun  &  noirîttrc  au 
milieu.  L'^cnflôn  e(l  doit,  pc;ic,  triangulaire,  & 
nèi-pointu.  Lei  élytrci  foot  d'un  veri  tt»-biillani , 
avec  qiieI<|UM  ftrici  cr.Fonc'eSi  d'un  ronge  brun. 
La  pi^ce  Etianeulairc  de  la  bafe  latérale  du  ély- 
tret  ctt  roi  c.  Le  de{rous  du  corps  eft  noir  ,  nais 
rcxnémitj  de  l'abdomen  efl  roufre-  binn.  Les 
paitet  font  noires.  Le  (tcraum  eft  itis-peu  sTancé. 

Les  ^lytres  de  cet  ioTeâc  loai  quelquefois  d'un 
lougc  cuiTrctti. 
£Uc  fc  trouve  au  Cap  deBoaoc-Erp^tancC' 

If  CETOINE  nîtidule. 

Cbtosia  lûtiduia. 

Ceiania  ihoraei  nigro ,  Luiribut  hninntis  ,tlyirit 
viridUiu  albo-picitSatit.  Eat.  ou  hifi.  nat.dtt  inf. 
CttniHi.  Pi  6.  jig.4i. 

Elle  rciTcnible  beaucoup  à  la  Citoïne  hJmonhoï- 
dale  ,  mail  elle  efl  un  peu  plus  petite.  Les  antconei 
font  noires.  La  tète  cft  noire,  poincilléc  ,  ic  le 
cbapcron  ell  à  peine  ^chancre.  Le  curccict  ed  fine- 
ment pointillé ,  noir ,  luifant ,  avec  les  côtes  bruni. 
L'^cufibn  cil  noit,  triangulaire  ,  pointu,  lesé'r- 
trcs  Toit  verces  ,  brillantes  ,  patreméet  de  pou 


blai: 


elles 


L  des  llrics   diCpoCifes  par  } 
iicés.    Le    o 


ic   feintéci   par  des  poinn  enfoii 
du  corps  ft  les  pattes  font  d'un  noit  brun, 
r^bdomcn  eS  brun  ,  avec  une  rangée    de  | 
Kanci,  ntt^petits,  de  chaque  e6U. 

Elle  Te  trouve  au  SriiÀ[al 
clic  a  ^t^  appoti^  pv  M.  t 

%6  CiTomi  b) 

C^TOUtA   kotU 

Cumia  € 
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*iih.  Eut.  M  Aijr.  «tf.  det  inf,  C^TOMi.  PL  7. 
fie-  S  S.  * 

Cetoaia  kotttntota.SAA.Syfi.iMt^  p.  ft.  a*.  4t. 
—  Spec.  inf.  tout,  i,  p,  io.  >*.  J6.^  Mamt,  iaf, 
tom,  I.  p,  )i,  no.  «9. 


E'ie  eft  beaucoup  pins  petite  &  bcancoop  ^at 
étroite  que  la  Céioiiu  a^monbo'idale.  Le  cupcroa 
efl  no  peu  avance ,  prefque  recourbé.  Le  corcelct 
e(l  arrondi.  L'écuflbn  cil  petit,  triangulaire,  pointu. 
Les  élyctcs  t>ni  quelques  lignes  tongitndinucs  én- 
oncées. Tout  le  coipi  ell  iics-noii  Se  luifant  i  on 
appercott  feulcnicnt  auatrc  pcdu  poinis  blancs , 
deux  a  l'eitrémicé  de  cnaque  élytre.  Se  deai  petites 
taches  rouges  ,  biancs  à  la  partie  pofléticocc  de 
l'abdomen.  Le  flcmum  o'cft   pas  avancé. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  fionne-Efpéraiice. 

87.  CiTOiNt  cnfanglantéc. 
CtTottiA  cnttiua. 

Citonia  atra  giaira  ,  tkoréct  pofiice  matmiis 
duaiut  tlytrif^  vittû  fanguiniit.  Eut,  on  hif. 
nat.  dtf  tmf.CitOtvi,  Pi.  ù,  fig.  j?.  tt  pi  7.  fg. 
S*- 

Cttenia  crutntt.  Fai.  Mant.  inf.  tmm.  i.  pag. 
Ji.  «v.  «s. 

Elle  tclTemble  beaucoup  i  la  précédmic ,  mau 
elle  ell  un  peu  plus  grande.  Le  chaperon  efl  ar- 
rondi, prelque  rccouroé.  la  tête  cil  noire  :  c"c 
a  ime  élévation  a  la  paiâc  poftétieure  ,  au  dcvic; 
de  laquelle  on  remarque  nn  enfoncement.  Le  coi- 
cclet  ed  arrondi,  noir,  avec  deux  tachci  d'un  .'ou^c 
de  fang  ,  fur  le  bord  pollJneur.  L'ccullon  cil  nou- , 
petit ,  ttiangulairc.  Les  tlytrcs  ont  des  lignes  lor- 
gitudinales  ,  enfoncées  ;  cllci  font  noitcs  ,  inzi.  ane 
large  raie  tuiige  fur  chaque  élyirc  ,  &  pLs  lou- 
vent  elles  font  ronges  ,  avec  la  Euiute  noire  :  vt;t 
l'eitrémicé  on  ap perçoit  quatre  petits  points  bUii.<. 
Le  dcllbui  du  corps  elt  nau  ,  avec  reiticmiié  Je 
l'abdomen  d'un  tou^  biun.  Le  ilemum  n'cll  va 
avan;  l-  . 
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cootcrJc  pctin  poinn  jaanei.  Le  dcfToai  dfl  eorfi  & 
Ici  pacccs  ioaz  d'un  veic  foncj  ^  un  peu  luifanc  , 
■Tcc  dci  poilï  coûtes,  d'un  roux  brun.  Les  anten- 
DCf  foDi  [cltac^es.  Le  chaperon  cil  coupé  ant^- 
licutcmuni  &  un  peu  rcbordé.  Le  corcelcc  eft  pref- 
quc  arrondi  K  uo  peu  crénelé  fur  les  côié;.  L'é- 
euiron  c(l  triangulaire.  Les  élyires  fouc  lilfn.  Les 
jambes  aniéricuics  ont  (lois  dents  tatéialet ,  &  ks 
autics,  quelques  pcttics  épines  trct  -  comics. 
EUc  Te  trouve  .  .  . 

tf.  CiToiHE  Hermite, 

Cmtomia   Enimta, 

Caoïûa  ttteo-atra,  tkoract  inMqual!,fiutelto  fiUco 
t»igUuJirtali.  Eni,  ou  kifi.nat,  des  inf.  CtiOiMe 

fi.  ).  fe-  '7. 

CetQoia  Eremîta,  Fab.  Syfi.  Etuom.  pag,  4f. 
"•-  u  — Sp.tnf.  tom.x.p,  jj.  «■.  if.  —  Munt. 
in/,  lom.  i.pag.  iS.  n".  i}. 

SearahAiit  Va^ttàxn  fcurallatut  mutUut  utn-attr, 
tharjct  iaàquali ,  fçuteLo  fulco  iwgitudiiuiii.  Lin. 
Syfi.iuu.pag.   îj6.  n".   7+. 

Sfuraiéiu  Coriarius  fcutellatus ,  tnto-nigtr  iùti~ 
dot,  corpore  plaaiuj'c^io  gUhiv  ^  thoraee  fucurif 
Hais  totiJtmque  tubcrculis.  Dec.  Mim.  tom.  4, 
pag.  300.  B*.  1».  pi.   10.  jîf.  II, 

Rois.  Inf.  tom,  1.  tUjf.  i.  Searài,  untf.  toi. 

Seanhtus  Erimita.  Scop.  Eatom.  cam.n".  t%. 
Sctirabtas  Ertmita.  Schkank.  Ettum.  inf.  aufi. 

VOET.  CoUopt.  lai.  j.  fig.  II. 

ScHAirr.   Icoa-  inf.  cai.   i6.  Jig,  i. 

ScaraitMs  Eremita.  Vill.  Entom.  tom,  I.  pag. 
ji.   n*.   j,. 

Elle  cfl  u^c  ou  deux  fois  plus  f^raode  <fac  la 
CJtoiac  noble.  L.-  chapcton  clî  quané  ,  rcbordé. 
»_  j  j-^^j  noirârres.   La   tê'C   a  une  petite 

:ion  des  antennes.  Le 
ne  élévation  traufTcr- 
Sc  dirui  élévations  lon- 
'ciidon  efl  t'iangnlairc. 
■ment  raboteufes  ,  fur- 
:    corps   eft   d"! 
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■4>7, 


ku   au-dcITus 

coitclct  cit   inégal  ;  'i!  a   ( 

û!c  i  la  parti; aniér cure, 

EJiiuJct  Cui  le   dos.    I' 
Hjan  font  nÈs  l'gir 
^  s  la  (U( 


r!«s  e 

^    dents  Utétalcs 


Lt!  jambes   antérieures  ont 
i    ks  aitres    ont    quelques 


«,  fe  tToave  dan    prefquc  tonte  l'Europe  ,  fur 
•ç  d'arbres   caries.  La  larve  vit  dam  les 
~'~'Va  d     Poidcn,  &  de  qadqucs 


90.  CîToiHi  noble. 
CtTottiA  noiiiitt 

Cttonia  aurata,  aidomîm  pojlîeo,  al6o  punUaro^ 
efyirit rugojh.  Ent.ou  /ùfi,  nat.ées  inf.  CsroiNi. 
PI.  i.fig.  I.  a.  b.c., 

Caonia  iîoHUs.  FaI.  Syfi.  Entom,  pag,  4].  ip.  j, 
—  Sp.  Inf.  tom,  i.  pag,  ji.b",  6. 

Scarabtus  nobilis  fcuttUatus  mutieiu  Itvit  au- 
ratus ,  aidomint  fofiice  dlho  punSato.  LiN.  Syfi. 
Nal.  pag.  jj8.  «**.   m.  — Faut,  fiue,  n<.  401, 

SearabAus  viridis  niiens  ,  thoraee  infrà  <t^/i, 
non  promiiuace.  Gtoii.  inf.  tom.  1.  p^.  7). 
«".  6. 

Le  verdei.  Geotï.  Ibid, 

Scarattus  vîridulus  fatellaïus  aarto-viridîf  ni- 
lidus ,  e-'ytris  rugofis  ,  aidomint  poftice  atitdiiu  ma~ 
euiato ,  ptBore  mut.co.  Dto.  Mem.  tom,  4.  pag, 
1J7.  n".  xS. 

Searaheus  viridi-dneut ,  thoract  fuleau ,  efytris 
rugifu,  Vddm,  Diff.  t. 

RoEt.  Inf,  tom.  1.  tlajf.  i.  Searah,  ttntft.  toi.  ), 
fig-   '•— 5-' 

Voit.  Coltopt.  tab.  4.  fig.  18  ? 

5cHAEFF.  /co».  iaf.tab.  Si.fig.j.  tab.  lOs.jff.^.' 

SearakAus  nobitis.   Scop.    Entom.  Cam. 
n'.  II. 

Scarabeus  nobilis.  Schkame,  Enum.  inf,  aufi. 
n".  tj. 

Scaraitus  hobilis.  Vill.  Entom.  l.  pag,  ]4, 
n".  56. 

Scarabdui  nobilis,  Foitkc.  Entom.  par.  i.  |>.  ^. 
n».  î. 

Elle  e(i  an  peu  plus  petite  <]ue  la  Cétoine  va- 
riable. Les  antennes  font  noires.  Le  chaperon  eft 
avancé,  rebotdé  ,  Icgèrcincni  échan  ré.  Tout  le 
dcfTus  du  corps  eft  d'une  couleur  verte  CDtvrcufe  , 
brillante.  Le  cotcclet  cft  finement  point'llé  &  mar- 
qué d'uxe  ligne  longitudinale  enfoncée.  L'éculloa 
eft  en  cccur.  Les  élycrcslôm  un  peu  rabutteufcs, 
pîus  courtes  que  l'abdomen,  fouvcni  Tans  tacbcs, 
ic  quelqu<.fbis -avec  des  lignes  tran(vei,(ilGS,ci>urftt 
Uanchâtics.  Le  delTous  du  corps  ell  cuivreux  , 
mail  la  poitrine  ScledelTousdo  corcelct  font  couverts 
de  poils  courts',  fins  ,  roursàrres.  1  a  pa'tie  Topé- 
ricure  de  rextr^miié  de  l'abdotncn  a  ploReurcs 
petites  ucbes  blancbâctcs.  JLcs  Ifutoi  J*tif-,  ciii- 
vreufes. 

Elle  Te  irouve  en  Europe  fur  les  flcius.  Xa  lanc 


^sc-^ 


^^  "  .,  •*  =*• 

l..^tf'«kk_a;W.   LlK.   ^^jt.  Nat. 

^-  *  *  t.,"—  l^hA  ;«<•  *•  40»- 

i  ■       .j«M"'»'  »  *  ^■""'•*  ooUe  pont  la  for- 

"T*-/.  .fcjNk»..   -'.■  t*J|W«»cft  un  peu  ^(han- 

"*   ^  »*;'"'«  ''■■^P'  <'*  "^  '    "'^*    ""    *rP"îO'f 

Ijq-^Sii.  M  •«  *M  poin«   bUoe»  ^e  chaque 

"Si  Jfc  •^*<*«  .    *  '»"*'"  '"'  chaqge  dytre. 

L     xs-^v^i  •    "^  •'B'*  longitudinale ,  i  peine 

.-!i*^v.vs  L>»«J»Hi  eii  r*™  *  "■>  ""»■  ï-«  ^ly- 

r  "v^  ^  «M  plM  foiuies  qoc  rabjom».  Le 
j^!S)>«t  i«  «o«f«  K  k*  ftt^  »o(  Doîn  j  on  voit 
,_^w^,v«  Jci  MNun  MJnci  de  chaque  côté  ilc 
^     •  "1  Mmu  du  -   .  -  -  ^    - 

, _     ail  quelquefi 

s4«^  k^  4*  l'^bdoincii, 

kit«    tt    iiottvc  en  Allciiugne,  en  SuMe,  ftir 

l«  tiuihMi  ck  LinDJ  ,  &  U  ploputdc  ceUet  Je 
lit,  («hiiciiu  &»(  faulci. 

9i.  CiroiMi  &rcicc. 
-tiit    ("A"    t'f"'  ÎMtmiptU,  £iu.  Ml  Aijf.    R". 

a«    w/    CilOIKl.  P/.    J.  fg.   84- 

£.'jivi*«i  6rdanityr»/*tf.t«*  mutitus  ttigerto- 
mtnifij'olltviu  .  tlytni  fifiUf  iliiuiui  lut,h  coa- 
A,*4(M.  Liit.  Syfi.  KM.f^g.  ,  î<.  «".  7»-  —  i^-""». 
/«*.«••)>(■ 

TWcénu  fifeiaiM  «ifWi 
•  KiMit  trii<u  mrù  miiftviMU. 

^'HmMf.  hf.  10m.  -  ---'^- 


___         coroi  ac  Jet  pane*   font 

,>«  ««il  quetque(ô<>  oci  poîou  blanc*  de 


CET 

>     ^mÊlàJU  }àf(Mtta.  DjtVRT.  £11^1.  «/ 1 

•■Uâi*.  |«.JÏ;.   1. 

I      Voxr.  Celtopt.tti.  %.  fg.  4). 

I      ScRAirr,  IwH.  tab.  jig.  14. 

Startiêiu  ftfiiatiu.  Scop.  Entwn.  tarit. 

PODA.   M«/  C/-«.  /df .  10. 

SCHXANK.       ffluin.  inf.  aujl.  n*.   i4. 
Vitttxs.  Entom.  tom,  i.  p4g,   ji.  n* 

FOVKC.   EfffOm.  /JiW.    I.    p.  j,    «o.    K. 

Lci  aniennci  ibnt  d'un  brun  noir.  Le  t 
eft  rebordé ,  ptcfque  fchaneré,  La  lèic  & 
celct  Ibot  noiit ,  te  couver»  de  poils  (cttéi 
I3D«.  L'^culTon  cfl  noir  triangulaire,  lés 
couvert  de  poils  rouCiâitcs.  Les  élyircs  u 
faune  pWe,  itcc  les  rebords  notre  ,  t 
taches  fur  chaque ,  noires  ,  dont  l'une  â  I 
l'aorre  à  l'ciitéinité  ,  &.  la  iroilième ,  pi 
mi  lien  ,  forme  une  bande  inicrrcmpue.  Lt 
da  corps  eft  noir,  mais  ta  poitrine  fit  le 
da  corcclet  font  couverts  de  poils  rtfiifsàtrc 
Eréiniié  de  rabdomen  eft  jaune ,  avec  unt 
uehc  noiic.  L«  pattes  font  noires  Icgiicxt 
Incf, 

Elle  fc  trouve  dans-  prefquc  route  lEi 
Ici  £euts. 

5).  CoiiiMB  coidonn^c. 


Cnotùa  nigra  eintno-tomiiuofa 
nigrii  faftiit  Juaiui  fiavh. 


■iyui, 

Trithiusfueditaui.  Fab,  Mant.  inf.  lam. 

SfOfahéiu  CacâBQa.t  phyiopkagut  ,  rff/r/j 
lagiitatui ,  fiavo-lanuginofiu  ,  tlytr:t  nu 
fio-iifafiiatis.  Pal!,  inf.  ftk.  lai.  A.  fg.  1 

Elle  lefTemble  beaucoup  à  la   prcccdcnti 

e  eft  ufi  peu  plus  petite.  La  tète   eft  noi 

le  chaperon  arrondi.  Le  irotcel  i  eft  noie  & 

duvei  cendré,  Lei  cl)tiei  loni  y}i.hn\ . 

deux  ba.des  jaunci.   L'abdomen  cil 

d'un  duvcc  ccndrr. 

fc  trouve   en  Allemagne  &  dans    la 


fmdi-aïuu  fibf 
"'"  .  Eat.' 

«7. 
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piloft  t  elytrit  tefiaeeU  viridî-nitentHaj.  Fab.  Syfi. 
Eniom.  pag.  40.  n'.    %.~Sp,inf.  lom.   1.  pag. 

48.  n*.  î Maat.ia/.:.  i.;,i«,  n",  f. 

Elle  reflcmble  caiIiTcment ,  poui  h  forme  &  la 
grandeur ,  à  la  Cétoine  verdelette.  La  lêre  ,  le  cor- 
cclct  &  le  corps  cn-JclTous  font  d'une  belle 
couleur  ïctiCj  un  peu  cuivreul'c,  &  coiivciti  de  poils 
très-fins.  Le  chaperon  efi  échancré,  La  lèie  Se  le 
corcclcc  Ton',  liflès ,  poincitlés,  âncmeiic  chagrinas. 
L'éculTon  cft  Yen  &  triangulaire.  Les  élyires  font 
glabres,  ceflacées,?:  elles  brillent  d'une  couleur 
Terte  ;  elles  font  plus  courtes  que  l'abdomen  ,  Bc. 
cUcs  ont  quelques  élévations  longitudinales.  Il  y 
a  de  chaque  coté  de  la  partie  poltcrieure  de  l'ab- 
domcn  ,  une  petite  tache  oblongue  blanchâcre.  Les 
pattes  loDi  Tcties  cuivreufcs  ,  un  peu  velues. 

Elle  fc  trouve  en  Amérique, 

95.  CÎTOiHS  verdelette, 

CtTOSCA  viridula. 

'CttonU  viridit ,  pukcfiens  ,  ano  alho  bimacuUio, 
Eat,  ou  hifi.   nul.  des  inf.    Cétoine.  PI.    9.  fig. 

Trickuu  viridulus  vïiidis  pulefient ,  anoalbo  bî- 
macul^f.fKt.Syfi.  Eni.  tipp.pag. Sio. — Sp.  inf. 
tom  1  pag.  4j.  n".  6.^—Mjnt.  iaf.  cam.  1.  pag. 
Xi.  no.   8. 

Elle  rertemble  à  la  Cétoine  fafci^e  ,  mais  elle  efl 
on  peu  plus  petite.  Tout  le  corps  eft  vett ,  couven 
d'un  léger  duvet  grifàtre.;  Le  chaperon  eft  échan- 
cré.  Les  antennes  &  les  antennules  font  d'un  brun 
ferrugineux.  La  tète  U  le  corcelet  font  pointillés. 
'  L'écuiroD  e(l  petit  3c  ttiangulaiie.  Les  élytrcs  font 

f'ius  courtes  que  l'abdomen  :  elles  ont  quelques 
igncï  élevées  .&  deux  points  blancs  vers  le  bord 
extérieur,  ti  une  autre  fur  la  future.  La  poitnnc 
eft  couverte  de  poils  grisâtres.  L'abomen  e{e  blanc, 
avec  une  raie  formée  de  poils  blancs  ,  de  chaque 
càiL'.  L'eitiémité  a  deux  taches  blaDciics  ,  oblon- 
guej. 

Elle  fe  tiouTe  aux  Indes  orientales. 

y6.    CÉT9IHE  lunulée. 
CtTOKiA  luaulata. 

Citon'j  gl^ibra  cyanta  ,  efytrit  lanulit  éuahus  /tf- 
ttralUia  aii>:$.  Ent.  ou  kift.  Hat.  des  inf.  CiroiNB 
fi.  ic.  fig.  Si. 

Trickiut  lunulatus  glaher  cyaneus  efytrit  lunu- 
ttdaaiius  aiiif.  Fab.  Syjl.  Entom.  pag.  41.  «".  j, 
^Sp.  inf.  tom.   I.  pag.   4?.  n".   j.  —  Maitt.  inf 
.    »m.  i.  pag.   ïÉ.   n".  7. 

El!e  teffmblc  eBiièrcment  à  la  Cétoine  verdc- 
•  ItiK.  Les  antennes  font  noires.  Le  chaperon  eft 
l'Ahacié.  Tout  le   cQrps'eft  d'une  couIchi  bleue 
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lutfante  ;  les  élyices  feules  ont  deux  petites  tachci 
blanches,  en  cioilTaui,  fur  leur»  bords  eitéiieurs. 
Les  yeux  font  bruns.  Le  corcelet  eft  pointillé.  Les 

élyirts  font  courtes  ,  Se  ont  quelques  lignes  lon- 
diuJinales,  peu  élevées.  Le  dulibus  du  corps  eft 
bleu.  La  poitLinc  Se  le  dclfous  du  cotcclei  out 
quelques  poils  roufsàcics  :  on  voit  deux  taches 
oblongues  ,  blanches  à  l'cxiiémité  de  l'abdoineii- 
Les  pattes  font  bleues. 

Elle   fe  trouve  daus  la  Caroline. 

57  CÉTOINE  parelTeufe. 

CsTottiA  pigra. 

Cetonia  eapitt  tkontctque  tneit  vilhfi'  ,  tlyti\t 
tefiactis  at^o  maeulati},  Ent.  oit  kiji.  itat.  des  inf, 
CÉTOINE.  P/.  7- fig.   î4. 

TrickîiK  pigtr  tapite  thoraceque  nuis  vîUefis  , 
elytris  tejiactis  alto  maculatii.  ïa>.  Syfi,  Etant, 
pag.  41.  n".  S.  —  Sp.  inf.  lom.  i.  pag,  4».  n«. 
■j.  —  Mant,  inf.  tom,  pag,  16.  n".  j. 

Elle  reiTcmblc  i  la  Cétoine  fafciée  ,  maïs  eUe 
eft  un  peu  plus  petite.  La  tète  eft  bronzée  ,  poîo- 
tillée  Se  couverte  de  poils  courts  ,  toufsâirei.  Le 
chaperon  eft  échancré.  Le  corcelet  eft  bronzé  , 
pointillé  ,  couvetc  de  poils  courts ,  roufsâtrcs  ,  fie 
prefque  bordé  de  gris.  L'écufTon  eft  petit ,  iriaogu- 
taire  ,  noir  3c  couvert  de  poils  roufsàtres.  Les 
élytrcs  font  d'un  brun  clair  ,  avec  deux  taches 
tranfvcffales  blanches  ,  placées  vers  le  bord  ex- 
térieur. L'abdomen  a  deux  taches  blanches  oblon- 
gues ,  à  Ton  ciiiémité.  Les  pactes  fout  d'un  noîi 
un  peu  bronzé, 

EUe  fc  trouve  dans  l'Amérique  Tcptcfitrionale , 
dans   la  Caroline  ,  le    MaiyUnd. 

9I.  CÉTOINE  delta. 

CETOvi.t  delta. 

Cttonia  nlgra  ,  tkorace  trianguïo  fif^'O  ,  elytriâ 
tefiaceis  fufeo  punSatis  Ent.  oit  hifi,  nat.  dts 
inf  C^ToinE  pi.    II.  fig.  107- 

Trickius  Délia  t/ierace  nlgra,  trianguïo  alio, 
tlytris  tefiaceis,  punSo  fufco.  Fab.  Sy^.  Entom. 
pag.  41 .  n"  7.  — '  Spte.  inf  tom.  i .  pag.  ^9.  «°.  8. 
—  M.iac.   inf.  tom.   i.  pag.  i(.   n".    10. 

'Scarabtut  Delta  fcuttllatut ,  macicus,  fiavut  , 
thoraetutro,  trianguïo  fiavo ,  elytris  ttflaeiorufist 
nigro  crimaculatis.   FonsT.Cent.  inf.  pig.  7 

Scarabtus  Delta  Drvut.  JUafi.  of  inf  tom.  ^. 
tai.    jo.  fig.  II. 

Elle  eft  de  h  grandeur  de  la  Cétoine  pare^ 
,  fe  ife.  Les  antennes  font  brunes.  Le  chaperon  eft 
échancré,  noir,  avec  le  bord  brun.  La  tôte  eft 
uoiic.  Le  corcelet  eft  doù  ,  avec,  un  p^u  dubonl 
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9c  crnc  Wçnt  criatigulaire  au  mîlicii .  iaunltrct.  L'é« 
culTon  €iï  noir.  Les  clytrcs  font  d'un  jaune  tcf- 
r4cé  *  arec  deux  ou  trois  points  noirs.  Le  defTous 
du  corps  ctt  noir  &  couvert  d'une  poudtcte  écail- 
leufe  ,  gd^e.  Les  cuillcs  font  d'un  brun  ferrugi- 
neux ,  avec  les  jambes  de  les  tarfes  noirs. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Amérique  feptencrioiialc  »  la 
Virginie  ,  le  Maryland. 

f$,  CÎTOiNB  hcmiptire. 

Cktosia  himipura, 

CttonÎA  nigra  ,  tlytris  ahhnvlatîs ,  thorace  fquét- 
mofo  rugis  duahus  loagitudinaabus ,  Ent,  ou  hift, 
nut.  des  inf.  Cmtoikm.PL  9»  fig'  '3«  &  P^*  ^1* 
fg,   lo).  a. 

Scarahâus  hemiptenis  fcttzeUatU4  mutîcus  ,  tho^ 
race  tonuntofo  rugis  duabus  longitudinalibus  mar- 
ginato ,    clytris  abbrcvi^tis.    LtK»  Syfi.    Nat.  p. 
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Trickius  kemipeeruj.  Jab»  Stst.  Entonu  p>  41. 
«•.  4.— 5f«c.  inf,  tom.  i.  pag.  48,  /i®.  4.  —  Mant* 
inf,  tom,  !•  pag.  x6,  n*.  6. 

Scarahéus  attr  depreffks  &  fquamofus  ,  maculis 
éibis  varicgatus  ,  elytris  abdomint  brcviofib-s  j/2r- 
mina  acuUo  aai.  Geoff.  inf  tom.  Kftf^.78.  n^. 
11. 

Le  Scarabé  à  tarière.  Gxoff.  Ibid. 

SearahiMS     hemiptenis.    Se  OP.     Eniom,    eam. 

ScdrahiMs  kemipterus.  Se  H  a  ans.  Enum,  inf  auft, 
«•.   11. 

SctrabéLus  kemiptenu.  Laichart,  Inf  tom,  i. 
pifg.  4^.  1*.  1. 

Bemcstsl^  NomencL  i.  tab,  11.  fig,  7. 

ScuABFF,  Icon.  inf  tab,   4^.  fg,    10.  il, 

VoMT.  CoUopt,   tab.   10.   Hg.  8J.    8>.  90. 

Scarabaus  kemipterus'.  FouRC.  Entom.  par.  1. 
pag.  8.  «**.   11. 

Scarabaus  hemipterus.yiLL,  En:om.  l.pag.  2p. 
m\  45. 

Les  antennes  font  d'un  brun  noir.  La  tête*  efl 
chagrinée ,  5c  le  chaperon  légèrement  échancrc. 
Le  cofcelet  e(l  chagriné,  rcbordé,  marqué  de  deux  li- 
gnes longitudinales^  élevées.  L'écuHbn  ciï  petit,  trian- 
gulaire ,  alongé  «  pointu.  Les  élyrrcs  font  beau- 
coup plus  counes  que  l'abdomen.  Tout  le  corps 
cft  noir ,  rarement  brun  ,  plus  on  moins  cou- 
ircrt  de  petites  écailles  imbriquées  ,  gn fes.  L'ab- 
^mca  de  la  femelie  eft  terminé  par  une  lanère 
ilcx  lo^nc  y  poimuc  ^  ioi)>lciiicitf  dcocée  à  (a 
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partie  ropérteure.  Les  jambes  aoréricotct  oot  daq 
dentelures  latérales. 

On  la  trouve  dans  une  grande  partie  de  l'Eu* 
rope  ^  fur  les  âeur<.  La  femelle  fréqucatc  les  bou 
cariés  pour  y  dépofer  Tes  auh.  Ccft  dans  ca 
bois  que  vit  la  larte. 

loo.  CÉTOINE  rayée* 

Cmtohia  lineata. 

CïïTOHiÂ  puhtfcens ,  tkorace  nîgrm  »  margine 
Unio/ifque  dnabus  fiavis  >  elytris  tefiaceis  ,  fninra 
piva.    Ent.    ou   hift.    des  inf   Citosme.   PU  7. 

Trckius  lineatus  puhefcens  ,  tkorace  faho  ni^ 
gro  iineaio  ,  elytris  teftaceis  ,  ftura  faiva.  F  Al. 
Syft.  Entom.  app,  pag.  8iO.  —  Spec,  inf  tom.  ?. 
^**'#«  49-  '»*•  9*  —  Mant.  inf  tom,  i.  pag.  \é. 
«  .   II. 

Scarabéus  quadratus  fcuteUatus  hirfntus ,  tko* 
race  nigrofiavo  margiaato  ,  efytris  abbrevtatis  fahis 
intàs  margine  favo  ,  corpore  fubtks  viLis  alùais  : 
Dec.  Mem,  inj.  tom,  7.  pag.  44$»  «*•  48  pL 
48-  fij.  10.  II. 

VOET.  Coleopt.  tab.  10.  ftg.  8). 

Elle  re^emble  un  peu  à  la  Cétoine  Delca.  La 
tè{c  efl  noire  «  couverte  de  poils  rooflâtres.  Le 
chaperon  e(l  arrondi ,  rebordé.  Le  corcelet  tû 
preique  quarré  »  un  peu  conveic,  noir  ,  avec  le 
bord  tout  autour  &  deux  li^es  an  milieu  «  jau- 
nes formées  par  des  poils  très  courts.  L'éaidoQ 
c(l  noir  &  couvert  d'une  pouflîére  jaune.  Les  ély» 
tres^  font  te(^acées  avec  la  future  &  le  bord  poftériev 
jaunes.  Les  pattes  font  brunes.  Le  delTous  du  cor* 
ccict  Se  la  poitrine  font  couverts  de  poi's  cendres . 
aficz  ferrés.  L'abdomen  cd  couvert  d'un  darrt 
gris-jaune.  La  partie  poflérieure  de  l'abdonen  cà 
jaune. 

Elle  fc  trouve  au  Cap  de   Bonne*Efpérance« 

loi.  CÉTOINE  nigr  pcde. 

Cmtohia  ntgripes. 

Cetonia  nigra,  elytris  teftaceis,  api  ce  abdomint^ 
poftice  ftavis.  Ent.  ou  hift.  nat.  des  inf  CirOiNi. 
PL  9.  fig,  85. 

Trichius  nigripes  hirtus  fufcus  ,  elytris  fa^:tf- 
taceis.  Fab.  Spec.  inf.  tom.  1.  fag,  49.  «•.  i^ 
'-^  Mant.   inf,  tom.  1.  pag,  i(    n®.    11. 
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Scarabaus  fligma  fcuteUatus  kirfu/ijfîmus  »  eepitt 
thorace  que  nig-is ,  elyiris  ab^reviatis  obUe^ 
teftaceis  :  apice  macula  ftava  ,  podice  ftavo  vtUuf^ 
Dtc.   Mem.  inf.  tom.    i.pag.  6^^.  «**  47.  //•  4^ 

Elle  reflcmble  enticrtment  à  la  C'^toînc  rajée 
donc  die  n'cft  pcni-èuc  qu'ooc  rahéU.  La  it* 
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&  le  chaperon  cft  arrondi  Se  rebord^. 
:t  cft  prcfquc  quarré  ,  tout  noir  &  gla- 
iffon  ck  noir.  Les  ëlytrcs  font  icfta- 
c  le  bord  poft^ricur  jaune.  La  poitrine 
&  couverte  de  poils  cendrés.  L'abdomen 
«nt ,  jaunâtre  ,  avec  la  partie  poftéricure 

pattes  diffèrent  de  celles  de  la  précé- 
cc    quelles   font  noires    ou  d*uQ  brun 

trouve  au  Cap   de  Bonne-Efpérance, 

ÉTOiNB  craiTipcde. 

r-<  crajjipes, 

fupra  gldbra  cincreo  ma  culata  ,  caphe 
'.  nigris  ,  elytns  pictis.  En:,  ou  hift.  nat, 

CÉTOINE.    P/,    7.   Jig,    6l, 

S  maculatus  fuprà  glaber  cinereo  macu- 
ite  thorcceque  nigris  ,  elytris  pictis.  Fab. 
'om.  i,  p.  4  .  «**.  II. —  Mant,  inf.  t.  i, 
.    13. 

obfcurc  purpureus  fcutellatus  villef^s  , 
•gro  e'ytrifq.tC  obfcute  purpurtis  :  maculis 
''fis  ,  aodominc  Jubtiis  albo,  Dec.  Mem, 
ag.   6^6,  n^.    49.    tab.   48.  fig.  H. 

(Tcmble  un  peu  à  la  Cétoine  rayée.  La 
oire  &  légèrement  couverte  de  poils  rouf- 
chaperon  eft  un  peu  échancré.  Le  cor- 
noir,  légèrement  velu  ,  avec  une  très- 
dure  &  deux  petits  points  gris  ,  formés 
poils  courts.  L'éculfon  e(l  petite  trian- 
ilongé  ,  noir  &  couvert  d  une  poulTière 
s  élytres  font  brunes ,  avec  quelques 
:hcs  formées  par  une  poulfière  grife.  Le 
1  corcelet  &  l'abdomen  fout  noirs  &  cou- 
:oiIs  cendrés.  L'abdomen  e(l  entièrement 
'une  poufTière  jaune.  Les  pattes  font  d'un 
•  :  les  poftéricures  font  allez  groflcs  ,  fur- 
ambcs  qui  paroident    comme  tronquées 
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:crcmité. 


trouve  au  Cap  de  Bonne-. Efpérancc. 

3ÉTOINF,   cannelée, 

lA    canaliculata. 

i  brun  ne  a  tkorace  cânaliculato  ,  elytris 
\s  fubflriatis.  Ent,  ou  hift.  nat^  des  inj, 
.   PL  10.  fig,  %^,  a,   b, 

(Tcmblc  beaucoup  à  la  Cétoine  hémiptère. 

corps  ci\  d'un  brun  marron  ,  plus  ou 
)uverc  de  petites  écailles  ferrugineufes  , 
:s.    La    tête   eft  penchée.     Le   corcelc;  à 

large,  longtudinal  ,  au  milieu.  L'ccuf- 
riangulaire.  Les  élytres  font  beaucoup  plus 
ue  l'abdomen  &  prefv|iie  ftriées.  L'abdo- 
couvert    d'ccaiiles  ferrugineufes^   imbri- 


quées.   Les  jambes    antérieures  ont  crois    épines 
latérales»  aflez  diftantes. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

*  *  *   Mandibules  cornées.  Point  de  piice  triéa* 
gulaire  à   la  haft  latérale  des  élytrzs. 

104.  CsTOiNB  fulminante. 

Cet  ON I A  ignita^ 

Cetonia  aurata  nitidijjima\  abdomine  villojo  ;  ely» 
tris  fubflriatis .  Ent.  ou  kift.  nat,  des  ÎJif,  Cet  OiHt. 
PL  10.  fig,  ^6. 

Scarabi.us  Chamdeon,   Voet.  CoUopt,  tab.  xu 

Scarabdus  Ckâmileon,  Jablonsk.  Coleopt.  i. 
tab,   17.  fig.  1, 

Elle  eft  une  fois  plus  grande  que  la  Cétoine 
aoble.  Le  delîus  du  corps  eft  glabre  &  d'une 
couleur  de  cuivre  doré  »  trés-brillante  :  le  deflbus 
brille  de  la  même  couleur  »  mais  il  eft  couvert  de 
poils  roux.  Le  chaperon  eft  arrondi.  La  tête  eft 
poincillée.  Le  corcelet  eft  liâe,  très-finement  poin- 
tillé. L'ccuffoa  eft  arrondi  poftérieurement.  Les 
élytres  ont  des  ftries  pointillées.  Les  cuiflcs  font 
cuivreufes  ,  un  peu  teftacées  }  les  jambes  font  cui- 
vreufes  ,  un  peu  verdâtres ,  &  les  tarfes  font  blcuâ* 
très.  Les  pattes  poftérieures  fout  aiTcz  grodes.  Le 
fternum  eft  très-peu  avancé  ,  &  il  a  une  ligne 
longitudinale  enfoncée  ,  au  milieu* 

Elle  fe  trouve  dans  TAmérique  méridionale,  à 
Cayenne  ,  à  Surinam. 

105*  CÉTOINE  glabre. 

Cetonia  glubrata, 

Cetonia  teftacea  nitida  ,  thorace  maculis  duabus  /k/« 
grO'àneis  ,  ftemo  porreHo  obtufo,  Ent,  ou  hifi,  nat. 
des  inf.  Cétoine.  PL  9,  fig.  %o, 

Melolontha  gtabrata  tefiacea  nitida  ,  ftemo  an-- 
tice  porreBo  ^  obtufo,  Fab.  Spec,  inf,  tom,  i,  pag^ 
34.  /i*.  9.   »—  Mant,  inf  tom.    1.  pag,   lo.  ««• 

17- 

Elle  refemble  pour  la  forme*  &  la  grandeur  , 
au  Hanneton  laineux.  Le  chaperon  eft  échancré, 
La  tête  eft  jaunâtre  ,  avec  deux  taches  d'un  vert 
noirâtre.  Le  corcelet  eft  jamâtie,  avec  deux  grandes 
taches  prefque  quarrces  ,  d  un  vert  noirâtre  ,  flc 
un  point  de  la  même  couleur,  de  chaque  côté.  L'é- 
cuffon  eft  jaunâtre ,  triangulaire ,  avec  un  peu  de 
vert  noirâtre  fur  les  bords  laréraux.  Les  élytret 
font  jaunâtres ,  liffes ,  fans  points'&  fans  ftries.  Le 
deffous  du  corps  eft  d'une  ouletir  verte  foncée, 
un  peu  bronzée  &  brillante  ,  avec  un  peu  de  jau- 
nâtre  vers   l'origine    des   pattes.  Le  fternum  eft 
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Mjzncé  »  obtus  »  avec  on  peu  de  jaunâtre  a  foa 
CI t:. -mité.  Les  pattes  font  bronzées  ,  brillantes  ^ 
av'.c  un  peu  de  jaune  teflacé  aux  cuiffcs. 

£Ue  fo  trouve  aux  Indes  orieotalcs, 

lo^.  CÉTOINE,  bicolor. 

Cmtohia   bicolor,    • 

Cctonia  ctypeo  rotundato ,  vindt-Anea  nitJdd  , 
tlytris  brunruis  fulcatis,  Ent.  ou  hift,  nat.  dts  inj, 

CiTOXNE.    PI.   XI.  fig.    109. 

Elle  c(l  de  la  grandeur  de  la  Cétoine  dorce. 
Les  antennes  l'ont  brunes.  Le  chaperon  cil  ar- 
rondi. La  téce  ,  le  corcelet  &  l'écuilbn  l'ont  d'un 
vert  foncé  trcs-luifant.  Les  élytres  font  lillonnées 
&  brunes.  Le  dclfous  du  corps  6c  les  pactes  font 
d'un  Vert  fonce ,  tiès-luifant.  Le  (lernum  cft  très- 
avancé.  Lc^  jan:ibcs  autézicurcs  ont  trois  dents 
latcralcs. 

Elle  fe  trouve  dans  l* Amérique  méridionale, 

107.  Cétoine  cm 'rite. 

trTo.v/A  €m€riia.\ 

Cetonia  viridis  nitens  fupra  vîrîdi'Cuprea ,  ely- 
trts  Jlriatis  ,  fterr  o  porrecio.  Ent,  ou  kft.  nat,  des 
inj\  CtTOiNi.  Pi,    IX.  fio,  9S. 

Elle  ed  un  peu  plus  erande  que  la  Cétoine 
Chrylis.  Les  antennes  font  d'un  noir  un  peu  bronzé. 
Le  chaperon  ed  arrondi ,  L'gcrement  échancrc.  Tout 
Je  corps  ell  glabre  ,  brillant,  d'un  vert  cuivreux 
en  delfus  ,  8c  d'un  beau  vert  en  delTous.  La  tête 
&  le  corcelet  font  fortement  poinâllcs^L'ccunon 
cft  petit  &  en  ccrur.  Les  élyrrcs  font  pointillécs , 
ilrices ,  &  chaque  Orie  a  une  fuite  de  points 
enfoncés.  Le  ftciuum  elV  avancé  !":  pointu.  Les 
jambes  antérieures  ont  trois  dçiKs  latérales  à  peine 
marquées. 

Elle  fc  trouve  dans  l'Amérique  m/riJionale. 
io8  CiTOiNE  nufluc. 

Cetonia  v.-rjdi-cuprcd*,  e/%tris  :efi^c:':s  y  flerno 
porT€Îio  elev:ito.  Lnt,  ou  /j./ï.  nj;.  des  i'ij,  CtToiNE. 
PL  i.fi^.  O'. 


Elle  rcflembic  beaucoup  à  la  Cétoine  ^plcndidc, 
iQais  elle  e(l  un  peu  plus  gronde.  Le  chaperon  cfl 
arrondi.  La  tête  eU  lille  &  d'un  vert  plus  eu 
rooins  cuivreux.  Le  corccle;  efl  convexe ,  uii  peu 
l'cl.aucié  pottciicuicmcnt  à  l'infcrtion  de  l'éculfon  , 
d'un  ver:  plus  cj  moins  cuivreux.  L  Ocu'lon  elî 
prcii;"C  dj  U  longueur  de  la  moiric  des  élytres  ; 
il  çSi  ;ru:)gu!..:ie  »  &  de  la  couleiir  de  la  tête  & 
du  corcelet.  Les  élytres  font  lilles  ,  convexes  & 
ccllacces.  Tout  le  dcllum  du  corps  cft  d'une  belle 
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couleur  de  cuivre.  Le  fternum  cft  très- avancé  i  J 
cil  obtu^  &  prefqu'ea  malle  à  fon  extrémité. 

Elle  fe  trouve  dans  TAménquc  méridionale* 

lOf.  CÉTOINE  convexe, 

Cetosia    convexa, 

Cetonia  corport  viridi-glabro ,  cfypeo  ronutdâio  ; 
fcuteUo  magno  triangulo.  Ent.  ou  A//f,  mai.  ùs 
ir.f.  CÉTOINE,  PL  G.jig,  48# 

VoET.  Coleop.  tab,  8.  fig.  €6^ 

Elle  reflemble  beaucoup  à  la  Cétoine  ëmérandc. 
Les  antennes  font  obfcuies.  Le  chaperon  cil  a:** 
roiidi.  Tout  le  corps  ert  verr3t  luifant ,  convexe  & 
lilfc  en  deflus.  L'éculfon  eft  grand  ,  triangulaire,  un 
peu  plus  court  que  la  moitié  des  élytres.  Les  ély- 
tres lont  un  peu  plus  couttes  que  l'adomcii.  Le 
(lernum  eft  avancé  &  recourbé.  Les  panes  font  de 
la  couleur  du  corps. 

Elle  fe  trouve  dans  la  nouvelle  Yorck  »  en  Pca* 
fyivanie,  à  Saint-Domingue,^ 

iio.  CÉTOINE  éméraude. 

Cbtosia  fmaragdula. 

Cetonia  ferrugïnco  fiavefcens  ,  eiytris  vire/îe^::» 
bus  ftemo  comuto.  Ent.  ou  kift.  nat.  des  inj.  Ci«» 
TOI  NE.   PI.  10.  fig.  90. 

Cetonia  fmaragdula  Fab.  Syft.  Eniom.  pag.  4^. 
«**.  IX. — Spec.  inf.tom.  i.  pag.  5)./i^.  I4«  — 
Manz.  inf.  tom.  x.  pag.   x8.  «**.  ix. 

Scardbtus  virens.  Drury.  1/iuft.  of  inf,  rot:^ 
1.  tab.   5.  fig.  5. 

Elle  relTcmblc  beaucoup  à  la  Cétoine  convexe. 
Le  clupcron  clb  arrondi.  La  tête  &:  le  corcelet  font 
d'un  jaune  obfcHr  ,  prefquc  teliacé.  Lécuilon  eit 
grand  ,  triangulaire ,  de  \d  couleur  du  corce!c:« 
Les  élytres  font  d'un  vert  pale  :  elles  ont  des  ltnc< 
régulières,  peu  marquées.  Le  dcllus  du  corps  c:t 
jaunâtre  oblcur.  L'abdomen  eft  obfcur  ,  avec  ur^c 
petite  lachc  teftaccc  au  mlllieu  dccliaqiic  annciL'. 
Lcç  pattes  tout  teftacées ,  avec  les  tartes  noirâtre^. 
Les  jambes  ont  quelques  petits  points  cnfonews  , 
noirs.  Le  llernum  eft  avancé  de    un  pcj  iccouibc» 

Elle  fc  trouve  dans  l'Amérique  méridionale* 

XIX.  Cltoine  quaJrirayéc. 

CiTosjA  quadriviitata. 

Cctor.id  nigra  tkoxace  undiquefiavo  marglnato^  efyt*is 
vittis  quatuor  fiavis.  Ent.  ou  kift.  nar  dis  inf. 
ClTOlNE.   P/. '7  fig.  6j. 

Scarabéus  cinctus.   Drury.   lllust.  of  inf.  i^'fU 
j.rd^.44.  fig.^. 

Elle  reifçinblc ,  pour  la  forme  ac  la  graadesr  • 

âU 
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ft  II  Cicoîne  rplendidc.  Elle  eft  noire  Bc  laifantt. 
Le  cKapcron  ch  arrondi.  La  tête  e(l  lilTc.  Le  cor- 
cdet  eft  convexe ,  noir ,  avec  un  large  bord  j  aune 
c«ac  autour  ,  fat  lequel  on  remarque  de  chaque 
coté  un  perîc  point  noir.  L*écu(ron  eft  triangulaire, 
prefque  de  la  longueur  de  la  moitié  des  élyt'cs.  Les 
^lytres  sont  convexes ,  &  on  y  i  emarque  ,  fur  cha- 
que  deux  raies  longitudinales  ,  jaunes ,  qui  fe  réu- 
niiTent  fur  le  bord  pofVérieur.  L'extrémité  de  Tabdo- 
xnea  eft  quelquefois  d'un  brun  noir.  Le  fternum  eft 
<res-avancë^  un  peu  recourbé»  obtus  &  prefque 
en  maiTe. 

Elle  fc  trouve  dans  l'Amérique  méiidionalle ,  le 
BréfiL 

XIX  CiroxNE  tétradaôyle. 

CxTOMid  tetradaâi/a, 

Cetonia  atra  ^  fcutello  elytrîs  dîm]dîo  brevlorc ^ 
peMusenunguicuiaciSy  pollicc  fixe,  Enc.  ou  hift.  nat* 
éuinf.  CiTOXNE.  P/.  X.  fig.  8.  &  jpL  j.fig.  jj. 

Cetonia  tetradaBîla.  Fab.  Syft.  Entom.  pag,  49. 
«•.  x^.  — Spec.  i»»/!  tom.  x.  pag.  58.  /f"*.  41. — 
Mam.  inf,  tom,  i.  pag,    30.  n\  51. 

Scaralaus  tcnzisiéhlus  fiuteliatus  muticus  niger , 
pedibus  triunguiculatis  ,  pollice  fixo*  Lin.  Syfi, 
ffat.  Mant,  p.  j)0. 

ScarabàtLs  major  tiiger,  Sloani.  Jam»  tom,  x. 
pag,  XJ7.  fig.  ». 

Scarabâtts  tetradaSilus,  Drury.  Uluft,  of  inf, 
tom,    I.   tab.    II»  fig»   7. 

Elle  eft  plus  grande  que  la  Cétoine  fplendidc. 
Tout  le  corps  eft  noir,  luifant,  très-convexe.  Le 
chaperon  eft  arrondi  ,  ia  tête  ,  le  corcclct  &  les 
élytrcs  font  liflcs.  L'écufTon  eft  grand ,  prefque 
de  la  longueur  de  la  moitié  des  élytres.  Le  fter- 
num eit  avancé  &  recourbé.  Les  pattes  font  noires  : 
le  dernier  article  des  tarfes  eft  grand  &  terminé 
par  quatre  crochets. 

Elle  fe  trouve  dans  F  Amérique  méridionale ,  à 
la  Jamaïque. 

I  ^ }  •  Cétoine  luifante. 

Cetosia  lucida. 

Cetonia  viridis  nhîda  ^fcutello  magno  triangulo   , 
elytris  Uvibus,  Ent,  ou  hifi*  nat,  des  inf.  Cxtoine 

P/.  7^fig*  ^4. 

Elle  rcâemble ,  pour  la  forme  &  la  grandeur ,  à 
la  Cétoine  fplcndide.  Les  antennes  font  noires. 
Tout  le  corps  eft  d'un  vert  un  peu  foncé,  brillant. 
Le  chaperon  eft  arrondi.  Le  corcelet  &  les  élytc es 
foatlifles,  fans  points  &  fans  ftries.  L'écu/fon  eft  très- 
grand  &  triangulaire.  Le  fternum  eft  avancé  ,  ob- 
ans  &  recourbe.   Les  pattes  font  de  la  couleur  du 

Uifi,  nat.  Infectes,  Tome  V. 
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corps.  Les  jambes  antérieures  ont  trois  petites  den^ 
latérales. 

Eie  fe  trouve  à  la  Guadeloupe  ,  &  m*a  été 
donnée  par   M.  de  Badier. 

114.  CÉTOINE  fplendidc. 

Ce  TON!  a  fplendida, 

Cetonia  viridis  nitiia ,  thoracis  margine  elytrifqièe 
teftaceis.  Ent.  oxl  hifi.  nat,  dis  inf  CiroiNi.  PI, 
4-  fig'  II. 

Cetonia  fplendida  cyanea,  thoraeis  margine  elytrif 
que  teftaceis  Fab.  Syjh,  Entom,  pag.  47.  n^.  ijv. 
^-^Sp,  inf  tom,  I.  pag,  56.  n®.  jl.  —  Mant. 
inf  tom,    i.  p,    30.  n".  41. 

VOET.  Coleopt.  tab.  8.  fig.  61. 

Elle  eft  un  peu  plus  grande ,  plus  ovale  &  plus 
convexe  que  fa  (Jétoine  Chryns.  Les  antennes 
font  noires.  La  tête  eft  verte  &  le  chaperon  eft 
arrondi.  Le  corcelet  eft  liffc,  vcrr&  brillant,  avec 
les  bords  latéraux  teftacés.  L'écuflbn  eft  triangu* 
laire  ,  prefque  de  la  longueur  de  la  moitié  des  ely« 
très.  Les  élytres  font  liiTcs  ,  tcftacécs  ,  avec  un 
léger  reflet  vert.  Le  dcflbus  du  corps  &  les  pattes 
font  glabres ,  verts ,  brillants.  Le  fternum  eft  avancé 
&   recourbé. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale,  à 
Caycnne,  à  Surinam. 

II f.  Cetoinb  Chryûs. 
Cmtonia,  Chryfis, 

Cetonia  feu  te  I/o  elytris  dimidio  breviore  Jlern^ 
porreSo ,  corport  viridi,  Ent,  ou  hift,  nat,  des  inf 
CÉTOINE.  PL  4.  Jig.  i^.  a.  b.  c. 

Cetonia  Chryfis,  Fab.  Syft,  Entom,  pag,  44.  ««. 
8. — Spec,  inf  tom.  i.  pag,  ^x,  n;  10,^^ Mant. 
inf,  tom,  i,  pag.  x3.  n^.  If. 

Scaraldus  ChryCs  fcutellatus  muticus  ,  Jlern^ 
po^-recio^fcutelio  elytris  dimidio  breviore»  Litf,  Syfi. 
Ndt,pag.  551.  n^,  ^^.^^mmMtis,  Lud.  Vlricp^gm 

XI. 

ScarabAUs  fcutello  longijfimo  ,  corpore  ovato 
convexo  :  fuprà  viridi  nitente  ,  infrk  viridi^ dneo  >' 
pecBore  porreBo  Dec.  Mem.  spm»  4.  pag.  ji^. 
n^,  IX.  pL  1$,  fig.  4. 

Gronov.  'Zoopk,  /'•4x8.  tab   i$*fig*  %• 

SuLZ.  Hift,  inf  tab.  i,  fig.  10. 

VO£T.  Coleopt.  tab.  ^»  fig*  ^l*  é^ 

Elle  eft  un  peu  plus  petite  &  plus  étroite  que 
la  Cétoine  luifante.  Les  antennes  font  d*un  noir 
bronzé.  Le  chaperon  eft  arrondi.  Tout  le  deflus 
du  corps  eft  liue  ,  vert ,  brillant ,  Cins  taches.  L'é** 

lil 


4H 


CET 


cuifon  cfl  triangulaire  &  prcfauc  dt  la  îopgtiftir 
de  U  moKic  (lc<;  clytrcs.  C:llcs-ci  (ont  un  peu 
pîiîs  courtes  que  l'abdomen.  Le  dtflv>us  du  cor^s 
c.b  vert  cuivreux  ,  très-brillanc.  lc<  pattes  (ont 
cuivrcufes.   Le  ftcnuira  cit  très-avancé. 

Flic  Te  trouve  dans  T Amérique  méridionale  ,  à 
Civcnnc.  à  Surinam. 

11^.  Cétoine  brunipède. 

Cet  os  1.4  brunnipcs^ 

Cctonia  ni  ara  nitlda ,  tlio'Jcîs  /averti  us  ,  anten- 
ni  s  f€aihusqu€  piceis,  £nc,  OU  hijL  nat,  dtt  inf. 
Cétoine  iV.  6.  fig.  jo. 

Elle  reilemble  un  peu  pour  la  forme  &  la 
grandeur  a  la  Cétoine  Chryus.  La  tête  e(l  noire, 
avec  la  bouche  &  les  antennes  d*un  brun  ferru- 
gineux. Le  corcclet  cil  liile ,  échancrc  antérieure- 
ment ,  noir ,  avec  les  bords  latJraux  d'un  brun 
ferrugineux.  L'ccullon  e(l  noir ,  grand  &  trîan- 
gulaiie.  Les  élytres  font  nôtres  ,  h  lies  »  luifantes, 
t*n  peu  plus  courtes  que  l'abdomen.  Le  dcifous  du 
corps  eit  brun.  Les  pattes  font  d'un  brun  ferru- 
gineux y  avec  les  tartes  noirs.  Le  ftcrnum  c(l 
avance   &  obtus. 


£llc  fe  trouve 


117  CÉTOINE  linéole. 

CtTosiA  lincola, 
Cetonia  nigra  UneoU  ûava  ,  a   capite  adfcutel- 
lum    ducîa,  Ènt,  ou  h'ft.  ndt.    des  inf.  Cetoinl. 
PL  S'  fig*  *••  *•  ^* 

Ceionia  iintola»  Fab.  Syft.  Entom,  pag,  ^é.  n^, 
17. — Spec,  inf,  tom,  t,  pag.  55./!^.  it  —  Mant. 
inf  tom.    I,  pag.  1^.   n^,  jo. 

Scarahâus  lineola  muticus  niger ,  iintola  flava  ù 
Cdpiu  dd  fcutdlum  duâj»  Lin.  Syft,  nat,  pag,  551. 

n\  n. 

Scarûbéus  futtUntus  n'-ger  nitiJus  flùvo  macw 
Utus  ,  capite  tkoraceque  lir.ta  flava  ,  thorac  s  mar- 
gine  fidvo,  Dlc.  Mém.  tom.  4.  pag,  310. /i*.  13. 
pi.    l9'fig^   5. 

Rois.  Inf.  tom,  1,  c/ajf.  1,  Scarah,  tcrrtfl.  tah 

B.  flg.  7. 

Voit.   Colcopt,  tah.  B.  fig.  81. 

Cetonia  ephlpplum.  Pi.    M.  fig.    \c6. 

Cetona  eplûppium  n:gra  rho'jjs  mjrgiie  iineaque 
do* fait  ,  eiytrts  mutula  dljjjrmi  fcrrugineis.  Fab. 
Mant.  inf.   tom,   i.  p*2g^  x$.  n*.    )i. 

Scjrahêus  Hefpera.  DkvkT.  lliuf,  of  inf  tom, 
|.  tah.  44,  fig.  j. 

Les  antennes  font  noires.  Le  chjperon  efl  ar- 
<oadi«  La   tète  cft  qouc«  avec   une  ligne  lorgi- 
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tudtnaV,  jaune  le  corcclet  eft  Ufle  •  noir ,  Inifaiir  . 

avec  une  ligne  lj!tgi:uiinale  &  les  bords  Utérus  1 

jaunes    :  il  y  a    un  point   noir  «  oblong»  far    le 

jaune  des  bords.  L'cculfon  efl   noir,  lillc  »  ni.c- 

que    d'une    petite    tache   jaune.  Les  élytrei  fcKBt 

hilcs ,  noires  ,  luifuntes  ,  nn  reu  [plus  couices  iji-x.  c 

l'abdomen ,  rarement  (ans  cacnes  ,  &  fouvcoc  av^  c 

deux    pomts  jaunes,  plus  ou   moins   grands  »  qm-ai 

formcn:  quelquefois,  par  leur  réunion  ,  une  graoc^  c 

tache  jaune.  Le  de/Tous  du  corps  eft  Riélan^é  «2  < 

noir  &  de  jaune.  LVodomcn  ell  noir  avec  le  bor  «i 

des  anneaux  jaine,    &  quatre  points    de  la  mêir?  c 

couleur  à  l'cxirémité.  Les  pat'es  font  noires;  nu.&s 

les  caiffes  font  mëUogées  de  jaune  &  de  noir.  Le 

flernum  eft  avancé  ,  obtus  &    jaune. 

£l!e  fe  trouve  à  Cayenne ,  à  Surinam  ,  au  Bréiî/. 

Il 8.  CÉTOINE  furinamoife, 

Cetosia  funnama* 

Cetotia  nigra  thorads  iaterihut  ûidomimifqMe  ftf» 
mentis  flavis  ^  ano  macuiis  feptem  fiavis,  £cr.oa 
hift.   nat,  des  inf,  C1TOIN&.  Pi.   ll.fi.    104. 

Scarahâus  furinamus  muticus  niger ,  tkoracis  m- 
cifurarumque  marginihus  fia\is  ,/Unio  pofrgâo.  LiV» 
Syft,  nat,  pag.  ^5 1.  n**,  50,  «-  Amœnit.  acad.  tom. 

VOET.  Coieopt,  tah.   10.  fig.  8f. 

Elle  rcHcmble  beaucoup  à  la  Cétoine  linéole  , 
dont  elle  n'eft  peut-être  qu'une  variété.  Les  an* 
tenncs  foiT  noires.  La  tête  eft  noire  ,  quelquefois 
marquée  d'une  ligne  longitudinale  ,  jaune.  Le  cha- 
peron eft  arrondi.  Le  corcelcc  eft  noir  ,  hllc ,  lui* 
fant ,  avec  les  rebords  latéraux  jaunes.  LVcui^on 
eft  noir  ,  litre  &  triangulaire.  Les  élytres  iont  Iulc<  » 
noires  ,  fans  taches.  Le  delTous  du  cotps  eft  nri:  , 
&  mélange  de  jaune.  L'abdomen  eft  noir  « 
avec  le  bord  &  les  artreaux  jaunes  &  quatre  ta* 
ches  jaunes  lur  le  dernier  anneau,  en  delFus ,  &  tr^^is 
cii-dciious,  Les  patres  font  jaunes  ^  avec  les  cuiH^cs 
mciang;-es  de  j^unc  &:  de  noir. 

£l!c  fe  trouve  à  Cayenne  »  à  Surinam. 

1 1^.  CfTOiNE   llrive. 

CsTosl.i  flriata, 

Cetoild  tkorace  nigro ,  marginihus  favis  p^nSo  \ 
nig'O  ,  eiytris  hun-.eis  ,  firiatis.  Ent,  ou  kiJI.  z,u  j 
des    inf   Cetoi.ne.  FI,  n.  fig-    loi.  ' 


Elle  rcrtcmMe  er.tiÈrcment  ,  pour  la  forme  &  U 
grandeur  ,  a  la  Céiome  linçole.  Les  antennes  lor.: 
d'un  brun  roue.eâtie.  Le  chaperon  eft  un  peu  cchan- 
cr'-.  La  tête  eft  lille  ^  noire  ,  avec  une  Itf^c  Ion* 
<;i(ud:p4!e  »  ia.src.  Le  corcclet  eft  lidie ,  ooir  » 
avec  les  bor*is  latéraux  jaunes  ,  5e  un  pmnt 
wux  le  jaune.  L'èculTon  cil  ooir  &  usanggUiic.  Ltt 
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éljmt  (bnc  brunes .  ftriécs ,  un  peu  plus  courtes 

3ue  l'abdomeD.  Le  dellous  du  corps  c(l  mclangé 
e  brun  &  de  btun  lougeàirc.  Le  (lernutncn  avance. 
Les  panes  roiic  brunes  &  les  cuiiïcs  fonc  d'un 
biuD  rougeâtre. 

Elle  Te  ctouve  i  la  Guadeloupe  ,  Se  m'a  éti  doll- 
ar par  M.  de  Badici. 

uo.  CÎTOiNE  qtiadripoiiâaëe. 
CsTosi^  quadripuactata. 

Ctiottia  nigru  ano  iipuiHJta  ,  pedibus  rafii  :  tlb'iii 
fojiich  fpiws  artrtulatis.  Ent.  ou  hifi.  nal.  des 
iâf.  CiTOiNt,  PI.   10.  jig.    ?J. 

Cttoaia  giiadripuitâara  Fab.  Mant.  înf.  tom.  i. 

m-  *7-  ""•  '1- 

Elle  c(l  un  peu  plus  épaiflc  que  la  Cétoine  Airina- 
moifc.  Le  chaperon  cft  arrondi,  lu  peu  rebordé.  Les 
aoKoacs  fonc  fauves.  La  i^ie  &  le  coicclct  font 
noirs,  lîlTes ,  poioiillés.  Le  corccler  cit  i^chau- 
cté  polléneuremenc  à  l'infection  de  l'écuirun-  Celui- 
ci  cit  noir  5c  triangulaire.  Les  élytrcs  fout  noires  , 
su  peu  flriécs.  Le  dcflbus  du  corps  e(l  d'un  noir 
veniâtre  ,  couvert  d'un  duvet  giis.  L'eïirétniié  de 
fabdomeu  e(l  un  peu  brune  ,  îi.  maniuéc  de  deuK 
taches  giifes  placées  à  la  partie  polténeute.  Le 
ftetnuna  cfl  avancé  &  un  peu  recourbé.  Les  pattes 
font  tellacées.  Les  carfes  Ride  btuiis. 

Elle  Te  trouve  aux  Indes  orientales. 

Du  cabinet  de  feu  M.  Hunier. 

m.  CÎTOiNE  laiécalc. 
CazosiA  lactralii. 

Cetoidu  virldis  nitens  ,  îhoraee  macuHs  duabas 
ttfiactis  ,  fcuuLo  magno  triangulu.  Ent,  oa  hifi, 
mat.  des   inf.  Cétoine,  Pi.  j.  fg,  i}. 

Elle  reflemble  à  la  Cétoine  Chtyfîs  ,  mais  elle 
cfl  anc  fois  plus  petite.  Les  antennes  font  btonzées 
Le  chaperon eft  arrondi.  Tout  k  corps  cit  d'un  vert 
herbacé  ,  luifant.  Le  corcclct  feul  a  de  chaque  côté 
une  tache  fauve  ,  poftéiieure  .  aficz  grande.  L'écuf- 
fon  eft  triangulaire  8t  de  la  longueur  de  la  moitié 
des  élyties.  Xes  élytres  font  lides  Bt  un  neu  plus 
court»  que  l'abdomen.  Les  pattes  (ont  d'un  vctt 
hnbacé, 

£Ilc  fe  ttouTC  dans  l'Amérique   méridionale. 

111.  CiTOïKE  puAulée. 

Cetohia  pujiulata. 

Cttomia  nigra  niiida  ,  tlytrït  aibreviaiit  fiavo 
mtaJma.  Ent.  ou  kiji.  nut.  dis  inf.  Citoine. 
ILf.fg.   .,. 

Elle  Tcnemble  un  pc:u  pour  la  forme  Se  pour 
b  mmJTfJ  ïu  Haanctoo  flqial.  Les  antennes  font 
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Doirci.  Le  chaperon  elt  légèrcmentbidenté.Latêtc  Se 
le  carcelet  font  noits,  lans  taches.  Le  coicelet  efl 
échancré  poftéticurement,  à  J'infcrtion  de  réeulTon 
L'éculloD  elf  noir.  Les  élyircs  fonc  courtes ,  noires  , 
taehvci  de  j<iune  fâuvc.  Le  dei'ous  du  corps  &  les 
pactes  font  noirs.  Les  jambes  fonc  atTcz  grollès  & 
comprimées. 

Elle  fe  trouve  à  la  Guadeloupe ,  &  m'a  été  doa- 
uée  par  M.  de  Bjdier. 

CHALCIS,  Chalci!  ,  genre  d'infeét es  de  la  pre- 
mière feélion  de  l'Ordre  des  hyménoptères. 

Ces  infeélcs  ont  deux  antennes  coudées  vers 
leur  bafe  ;  quatrcs  ailes  mcmbrancufes  ,  inégales; 
labdomen  armé  d'un  aiguillon;  les  cuilTes  poflé- 
rieures  oiilinairemcnt  grolfei,  munies  de  dentelures 
à  leur  partie  interne. 

Les  Chalcis  oni  beaucoup  de  rapports  avec  les 
Cynips.  Ils  en  diiFércni  par  les  ancennulcs prcfque 
en  malTc  ;  pac  les  antennes  un  peu  plus  renflées  ^ 
par  l'aiguillon  cjché  dans  l'abdomen  ;  par  le  pé- 
dicule qui  joint  I  abdomen  au  corcclee ,  beaucoup 
plus  alongé  j  enfin  par  les  cuilTes  renflées. 

Linné  a  placé  ces  infeûes  parmi  les  Sphex&  parmi 
les  Guêpes;  M.  Geoffroy,  parmi  les  Guêpes  :  M.Fa- 
brtcius  les  avoit  placés  parmi  les  Spbex  ,  dans  fcs 
premiers  ouvrages ,  &  leur  ayanr  enfuiie  reconnu 
des  caraétères  propres  Se  didlnéts  ,  il  en  a  établi 
un  genre  fous  le  nom  de  CkalcU, 

Les  antennes  font  filiformes ,  beaucoup  plus 
courtes  que  le  corcetet,  &  compofées  de  dis  ou 
onze  aiciclei  p4l  diftinâs.  Le  premiet  ell  alongé 
&  ptefque  cylindrique  i  le  fécond  cil  très-petit;  les 
autres  font  prefque  égaux  entr'eux.  Elks  font  très- 
rapprochées  a  leur  bafe  ,  inférées  au  devant  de  la 
tête,  &  coudées  à  la  jouétion  du  premiet  avec  le 
fécond  articles. 

La  bouche  cil  compofée  d'une  lévre  fupérieurc  , 

de  deux  mandibules ,  Se  d'une  trompe  courte,  im- 
perccpcible ,  munie    de  quatre  antconulcs. 

La  lèvre  fupérieute  eft  cornée,  arrondie  ,   ciliée. 

Les  mandibu'es  font  petites  ,  arquées  ,  (impies  , 
pointues. 

La  trompe  c(l  plus  courte  que  les  mandibules  ,' 
Se  compofée  de  trois  pièces  ,  dont  deux  latérales, 
fcmbl^bles  à  des  mâchoires.  Se  une  en  defTous  fem- 
blable  à  tmc  lèvre  tnfr  ri  cure.  Ces  pièces  dillinâesà 
leur  lommct ,  font  réunies  à  leur  bafe. 

Les  antenul-'S  font  filiformes.  Les  ancérie nies  ua 
peu  plus  longues  que  les  poftéiieuies ,  (ont  com- 
pofées de  cinq  articles  ,  dont  le  premier  cit  très-pc- 
lic.  Se  les  autres  font  p[cf>|ue  égaux  enir'eux  ,  le 
dernier  cil  tronqué  obltquemenc  ;  elles  ont  leut 
infection  aux  pièces  latérales  de    la    trompe.    Les 
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ponéficUTM  (Ont  rampoKei  i^  rroi*  wriclet  pnCi{at 
^aux  1  cUa  ont  leur  infcitioa  k  U  fuât  latérale 
«c  la  pièce  inféricnie. 

latice  eft  foioce  au  coicdct  par  un  fé£eatc  txit- 

b  panie  latérale  de  U  lêie.  On  apper^t  à  k 
suùe  Tupétieuic  ttoii  petits  yeux  lifléi ,  difpoféi  en 
bgoe  courbe. 

Le  corcclet  cft  an  peu  titii ,  allez  grand.  L'ab- 
domen cA  ova1e&  r^uniaucorccktpai  uu  pédicale 
mince.  L'anui  ell  umé  d'un  aigulfos,  oïdinairc- 
BCDt  cacbé  dus  lereuic. 
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Let  pittet  font  de  longocnr  noyenae.Lcmtfi* 
pefléticures  ,  daos  toutes  les  crptcei  eonnncs,  bt€ 
teafl^,  un  peu  compitm Jcs ,  dantdécs  à  loM 
partie  ioffrieure.  Les  janbcs  de  cet  panes  Ctnt  «-' 
t^aiei ,  creulïes  en  couttitre  à  leur  partie  inftticwm. 
Aiofi ,  lotfijuc  l'inlâlc  replie  fes  patte*  >  lc«  dénie— 
luret  det  cuilTcf  entrent  dans  la  caaoclarc  de  la 
jambe.  Ces  cuiflct  l<mi  unies  an  corps  pat  hoc  H* mht 
aès-grande. 

On  nooTc  l'infeâc  pu&it  foi  diff  jtentn  fleon: 
foB  tel  eft  tit*-agile.  L«  Utve  a'cft  point  cocos* 


•    ^    _ 


Smu  dî  PlntroiuSion  à  fHyiâbr  Kaimfi01tê»Ji^fii^ii 
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C  H  A  L   C  I  s.    F  ^  M^ 
SPHEX,  LiH.   Pas. 

9 

V  E  S  P  A.    L  I  H.     G  E  o  w  Ti 
CARACTÈRES      GÉNÉRIQUES. 

Antennes  coudées  prefquç  en  fufeta,  eoartes^  rapprochées  i  Imc  bife. 

Bouche  compofée  d'une  lèvre  fupérieare ,  de  deux  mandibules  cornées  l  d^one 
Tompe  courte  imperceptible ,  formée  de  trois  pièces  &  de  quatre  ancennules  fili- 
formes y  obliquement  tronquées  :  les  antérieures  compofées  de  cinq ,  &  les  pofté- 
rieures^  de  trois  articles. 

ff 

Abdomen  joint  au  corcelet  par  un  pédicule* 
Aiguillon  caché  dans  le  ventre» 


ESPECES. 


I.  Châlcis  velu. 

Noir;  bords  des  anneaux  de  t abdomen  vetus^ 
fauves  \  cuiffes  poflérieures  renflées ,  avec  une 
haches  Jaune  à  la  partie  fupérieure^ 

1.  Chalcis  fifpès. 

Noir  ;  pédicule  de  V abdomen  jaune  ;  cuifes 
poflérieures  renflées  ^  jaunes ,  avec  une  grande 
tache  noire. 

j.  Chalcis  clavipcde.. 

Noir\cuiJ[es  poflérieures  renflées  ^  fauves. 

4.  Chalcis  prolongé, 

Noir\  abdomen  prolongé  pointu 'y  cuifles 
pofiérieiA-es  renfléis  ,  avec  une  petite  tache 
oblongue  blanchâtre. 

5*   Chalcis   nain. 

Noir  ;  cuijfis  poflérieures  rcnflé:s ,  noires , 
avec  V extrémité  jaune. 


6.  Chalcis  pondue. 

Jaune  ,  avec  des  points  noirs  ;  adomen 
conique  ;  cuijfes  poflérieures  renflées ,  nêires 
à  la  bafe  fir  à  t extrémité. 

7»  Chalcis  podagre. 

Noir  y  cuifles  poflérieures  renflées  ,  ferra- 
gineufes  >  avec  une  tache  àt extrémité  blanche. 

8*  Chalcis  dmide. 

Noir  y  luifant  ;  cuijfes  poflérieures  ren- 
flées, noires  >  avec  un  point  blanc  à  F  extrémité. 

9*  Chalcis  fafcié. 

Jaune;  corcelet  avec  trois  lignes  ;  abdomen 
avec  trois  ou  quatre  bandes  nores\  cuijfes  pof- 
térieures  renflées ,  tachées  de  noir». 

10.  Chalcis  maculé. 

Jaune  >  taché  de  noir  ;  bord  des  anneaux  de 
Fabdomen  ferrugineux;  cuijfes  poflérieures 
renflées  f  fans  taches. 

11,  Chalcis   rufipcde. 
Noir ,  luifant  ;  jambes  &  tarfes  fauves. 


Jl 


*■.« 


CH  A 


I,  Chalcii  vcla. 
CHàLcii  viUofa. 

Chalcit  nigra,  abdomlnli  ftgmtntis  margint  v'il- 
Iqfii  ful\it  ftntoriiui   pofiîeit    inerajfatis  ,  fuprk 

Il  eft  preftjue  une  fois  plus  «rand  que  le  Chal- 
CI1  fifpèï.  Lt%  aniennes  font  noires,  »vec  le  pre- 
mier uticle  jaune.  La  tvtc  e&  noire  &  couveiçe 
de  r]ucl<^uet  poiU  fauvct.  Le  cotcelct  cft  noir,  bi- 
dcnié  poil  cric  urtmc  DE  ,  couvert  de  (]uclqu»  [wils 
fauvei  ,  avec  un  point  d'un  jaune  fauve  ,  à  la 
baie  dc<  ailei  Tupcrieur».  L'aDdumcn  cft  ovale, 
noii  ,  aTcc  le  bord  des  anneaux  couvert  de  poits 
longi  ,  fauTct.  Let  ailes  font  un  peu  tâuvcs.  Les 

auarrcs  paries  antérieures  font  noirci ,  avec  un  peu 
e  jaune  aux  jambes  &  à  rexcréinirj  des  cuilTc!. 
les  panes  poOéricures  font  beaucoup  plus  grandes. 
Les  cuillcs  font  renflces.un  peu  comprimées,  dcn- 
tcU'cs  à  leur  bafe  &  leur  partie  inférieure  , 
a>cc  un  peu  de  jaune  à  leur  partie  fupéiicure.  Les 
jambes  fonr  aiquées ,  jaunes ,  avec  le  delTout  noir. 

Il  fe  rrouvc  dint  l'Amérique  méridionale  ,  à 
l'tAc  de  la  Trtcùtc. 

1.  Chaicii  fifpèt. 

C^iC.  fu,h. 

Chaltit  nigra,  ahdomtnis  pitiolo  ftmonlusqiufof' 


ùeis  iacrjffaih  jlavà.tAM,Ma9t.iaf,tom.  l.  pag. 
»7i.   «'.    I. 

Sphi*  firpcs  atra ,  aUmnÎM  pttiolato  irtvif- 
f-no,  tibiis  pofUis  cUvatii  denticuUiis  nift.  LiJi. 
iiyfl.  ttiu.p.f^j,  «•.  I}.— F4i«n.  fute.n'.   lifj. 

Chryps  (\(fe»  aira  aiJommt  ircvijpmo ,  ptdïhus 
f0jlit:4  cliivatii  dtatituliitit  nifis.  Itkt.Hyfi.  tut. 
pag.  jîj.  «•.   ij. 

SpAtx  fifptt..  Fab.  Sp,  inf.  tom,  i.  pag.  44^- 
«".  »i. 

Vtfpa  ftmorihui  pofiïcU  erd/ps  ,  giohjit .  ftrm- 
tis  ,  Mniteulo  aonjt.t  ,  abJomtni*  globuji  prtiolo 
tf:uî hngo, GtOff.  inf.  tom.  ».  piig.  %%0.  n".   l«. 

Ld  Guipe  digingutndit,  Cioir.  Ib. 

S-btx  ■nyrifr:^.  Sviz.  H:fl.    inf.  léi.   Ij,  fig.   I. 
i'haUit  fifpis.  tiaiurf.  i^.pag.  14.  n*.  iK.  tab. 
».  >y.   11. 

Spkt*  ffp**-    Viii.    Ent.   tom.   i.  pag.    ix\. 


Vtfpa   dianUuUta.    F0UJi< 
IH    4)7.  ""■   '6. 

I  guèic  plut  di 


tnt.  par,  tom.  ' 


lignes  de  Iniie.  Les 


antcnaci  ibni  noirci,  pt.lijuc  £iiEutmcs,  La  letc  cft 
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noire  arec  dcax  points  jaunes  à  la  partie  aaterienrc. 
Le  corcclet  cft  noii ,  pttfquc  bidcnté  poltïticnrc- 
ment ,  avec  un  petit  point  jaune  à  rotigine  des 
ailes  fupérieures.  Le  pédicule  qni  unit  l'abdomca 
au  corcclet  cft  jaune,  alTcz  long,  &  cylindnqoc 
L'abdomen  eft  court  ,  aitondi  ,  cDctètoneai 
noii.  Les  quatre  paitet  antérieures  font  noires  . 
avec  la  bafe  des  jambes  Se  l'extrémité  des  cniSa 
jaunes.  Les  paitet  poftcricuics  font  rtoirct,  zrtc 
une  grande  tache  jaune  à  la  paiâe  infcricarc  ft 
pofténcute  des  cuilTcs.  Tons  les  laifes  font  £iutm, 
avec  l'cxirémité*  noirâtre.  Les  cuillès  poftérieaiM 
font  lenflJcs  Se  dentelées  i  leur  partie  iôftiievc. 

Il  (c  trouve  au  midi  de  l'Euiopc,  &  ntcmcnt 
aux  environs  de  Paris. 

j.  Chilcii,  clavipidc. 

Chalcis  claviptt, 

CkaUit  ûtra  ,  ftmoribiu  pofiicit  intragiuis  ^fs. 
Fab'  Mam.  inf.  tom,  i.  pag.  17a.  m',  t. 

Ckaieit  clavipit.  Ntuurf.  14.  pag.  $4.  «•.  Ij. 
tab.  1.  fig.  »3. 

n  refTcmblc  au  précédent  pour  la  forme  &  la 
grandeur.  H  eft  noir  &  luifant.  Les  quatre  jambes 
antérieures  font  noires,  avec  l'citréraité  àx%  cuif- 
fcs  fcimgineurvs.  Les  cuifics  pollérieurcs  font  tco- 
fl^ei  ,  lÂuYes ,  fans  taches ,  dentelées  à  leur  partie 
icfétietuc.  Les  jambes  fot;t  noires  &  arquées. 

Il  fe  trouve  en   Allemagne, 

4.  Chalcis  prolongé. 
Ckalds  produBa, 

Chalcis  nigra  ,  aiJoatint  preJuBo  aeni0 ,  ftmori- 
bui  pofiidt  macula  oblonga  alba. 

Il  tft  un  peu  plus  pcrit  que  les  précédeos.  Let 
antennes  font  noires.  La  tète  &  le  cotcelct  font 
noirs  ,  cfaafrrincs.  L'abdomen  cft  aloncc  &  ter- 
miné en  pointe.  Les  pattes  fom  noires,  avec 
l'articulation  des  quatre  pattes  antérieures  blan- 
châtre. Les  pattes  poftérieures  font  noires,  avec 
un  peu  de  blanc  à  la  partie  fupâicure  des  cuillcs 
&  do  jambei.  Tous  le;  tarfcs  l'ont  blancbâtici , 
avec  le  crochet  qui  Icî  termine  noir.  Les  cuiflcs 
poil  rieurei  font  renfler! ,  un  peu  comprimées,  den- 
tdtics  a  leur  patrie  inf^iicute. 

Il  fe  trouve   .... 

Il  m'a  été  donné  pat  M.  Geoffroy  de  Ville- 
Neuve.  Je  le  crois  de  Caycimc  oi  des  In^swicB* 
talcs. 
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f.  Chalcis'  nain. 
CnAicïïs  minuta. 

Chalckîs  atra  f&motibus  poftîcîs  încrajfatîs  apîc 
^favis.     Fab.     Mant.   inf.    tom.    i.      pag,   xyi, 

Fejpa  minuta  atra  geniculis  pedum  luuis  femo^ 
jrHus  pofticis  ovatis  fubtus  muricatis.  LiN.  Syft. 
Nat.pag,  ^5Z.  «•.   iS. 

Ve/pa  nigra  femoribus  ,  pofticis  globojis  ftrratîs 
tibiîs  arcuatisy  alarumbafi gcnubufquefiavis.  Geoïf, 
Inf.  tom.  1.  pa^.  380.  «<>,  15. 

La  Guêpe  noire  à  cuifis  pofiérieures  fort  grojfes, 
Geoff.  Ib. 

Vefpafemoralis.  FouRc.  Ent.par.  i,p*  4^7.  n^.i$. 

It  a  environ  deux  lignes  &  demie  de  long.  Les 
antennes  font  noires,  cou Jées ,  un  peu  en  fufeau. 
Tout  le  corps  e(l  noir.  Le  corcelet  eft  chagriné  , 
.  pre(qae  bidenré  podérieurement ,  avec  un  point 
jaune  à  la  hafe  des  ailes  fupérieiires.  L'abdomen 
cft  ovale  &  luifantr  Les  quatre  pattes  antérieures  font 
noires ,  avec  les  genoux  &  les  tarfcs  jaunâtres.  Les 
pattes  pofiérieures  font  noires ,  avec  une  tache 
jaune  a  l'extrémité  des  cuiHcs ,  à  la  bafe  fz  à 
rextrémîcc  des  j  mbes.  Les  cuilFes  font  renflées 
6r  dentées  inférieurement. 

Il  fc  trouve  dans  toute  la  France  ^  en  Allema- 
gne. 

é.  Chalcis  pondue. 
Chalcis  punBata. 

Chalcis  flava  nigro  punêlata  ,  femoribus  poftids 
clavatis  dentatis  abdomine  conico,  Fab.  Mant,  inf 
tom.  I.  pag,  171.  «•.  4. 

Sphex  puniiata.TAB.  Spec,  inf  tom,  i.  pag*  44^. 
«•.il. 

Le  corcelet  cfl  jaune,  avec  des  taches  &  des  points 
noirs.  L^abdomen  eft  conique,  jaune,  noir  à  l'extré- 
mité ,  réparé  du  corcelet  par  un  léger  pédicule. 
Les  pattes  font  jaunes.  Les  cuiiTes  pofl^neures 
font  renflées ,  dentées  à  leur  partie  inférieure  , 
jaunes  ,  avec  un  point  à  la  bafe  &  une  autre  à 
f  extrémité  ,  noirs.  Les  ailes  font  tranfparcnrcs  « 
fans  taches. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

7.  Chalcis  podagre. 
Chalcis  podagrica. 
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rugineis  ,    macula    apicis   alba.  F  ai.   Mant.  inf^ 
tom.  I.  pag.  lyi,  «<».  j.  ^ 

Chalcis  podagrica.  Naturf  24.  pag.  J7.  n®.  tOt^ 
tab,   t  fig,  14. 

Il  e(l  de  la  grandeur  du  Chalcis  nain.  Les 
antennes  font  courtes  ,  alTex  groifes ,  filiformes  , 
noires.  La  técc  &  le  corcelet  font  noirs  «  avec  ua 
pcm^  punâcre  à  la  bafe  des  ailes  fnpérieures.  L'ab- 
domcth  ù{k.  court  ,  un  peu  comprimé  ,  noir  ^  fans 
taches  ,  joint  au  corcelet  par  un  pédicule  très-court. 
Les  pattes  font  blanchâtres  avec  les  cuilTes  noires. 
Les  pofiérieures  font  allongées  &  onc  les  cuiiTcs 
renflées  ,  dentelées  à  leur  partie  inférieure  ^  ferru* 
gineufes ,  avec  une  tache  blanchâtre  ,  au-deffus. 
&  à  l'extrémité.  Les  jambes  font  arquées ,  blan«. 
ches  y  avec  le  milieu  noir.  , 

Il  fc  trouve  à  Tranquebar. 

8.  Chalcis  timide. 
Chalcis  pufilla, 

Chalcis  atra  nitîda  ,  femoribus  pofticis  incraf 
fatis  punSlo  apicis  albo^  Fab.  Mant»  inf  tom.  !♦ 
^pag.  172.  n^.  6. 

Chalcis  puflla.  Naturf  24,  pag,  ^7.  ««.  il.* 
tab,   2.  fig,  15. 

Il  efl  un  peu  plus  petit  que  les  précédens.  Tout 
le  corps  efl  noir^  fans  taches.  Les  patres  font  noires, 
avec  les  tarfes  blanchâtres  ,  noirs  à  leur  extrémité» 
Les  cuiffes  pofiérieures  font  renflées  ,  dentelées  ^ 
avec  un  point  blanc  vers  l'extrémité. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne* 

p.  Chalcis  fafcié. 

Chalcis  fafciata. 

Chalcis  fiava  ,  thorace  lineis  tribus ,  abdomîne 
fafciis  quatuor  nigris  ,  femoribus  pofticis  clavatis 
nigro  maculatis. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Chalcis  nain ,  mais  il 
a  une  forme  plus  allongée.  les  antennes  font 
noires  fitifbtmes,  avec  le  premier  arricle  jaune  » 
cylindrique.  La  tête  efl  jaune ,  fans  taches.  Les 
trois  petits  yeux  liffes  placés  au  fommet ,  font 
noirâtres.  Le  corcelet  efl  jaune  ^  point  lié  ,  avec 
trois  raies  longitudinales  courtes  ,  une  autre  petite 
tranfverfalc  &  un  point  à  la  partie  poilérieurc 
noirs.  L'abdomen  efl  aîongé ,  jaune ,  avec  trois  oa 
quatre  bandes  noires.  Il  cft  féparé  du  corcelet  par 
un  pédicule  long ,  jaune.  Les  quatre  pattes  anté- 
rieures font  jaunes ,  fans  taches.  Les  poftér  eures 
font  jaunes,  avec  les  articulations  noires  ,   &  un 


Chalcis  nigra  ^femoribus  incrajfatis  ^frratis  fer-  |  point  noir  au  milieu  des  cuilTcs.  Les  cuilTcs  font 
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ytoflet,  n»9ttt ,  dentées  à  leur  pinie  iofcricore. 

Te  trouve  Atnt  l'Ain^tiquc  m^rHionale ,  à  l'ifle 
i  Triaiti.  Je  l'ai  icfu  de  M.  de  Badier* 


lire 


10.  Ghalcii  maculf. 


Ckalcit  fmiii    nîgro  maeititta ,  abdominU  Jeg- 
h^  (enugintU  ,  fimoritut  pofiich  elavatit 


Fab.  Mant.   inf,  ton.  t.  p^g.  17]. 


immaculati 
«».  7. 

Il  eft  petit.  Lci  antennes  font  couttes,  qrlin- 
driquet ,  noirci ,  avec  le  premier  aiitcle  long  ,ter- 
taee.  XJ  (cte  dî  jaune  ,  avec  une  ligne  au  milieu, 
Ie  <]uaite  pointt  à  la  paiiie  fupéhcute  ,  noin.  Le 
cotcclct  e(t  jatine>  avec  un  point  anténeuicnicnt , 
Mnc  ligne  longitudinale  fur  le  io%  ,  Si  un  point 
ie  chaque  côtt  ,  noits.  L'abdomen  cil  jaune  ,  avec 
le  bord  dci  anneaux  ferrugineux.  Les  pattes  font 

i 'aunes.  Le»  cuines  poflérieures  iont  renflée»  '  ova- 
es  ,  dentelces  en-dcITou»,  jaunes,  fani  tache», 
avec  la  bafc  rculcmcnc  tackéc  de  ooii. 


11  le  trouve  k  Cayenne. 
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II.  CHAtcii  rufiptde. 

CuALCii  rufipes, 

Ckahû  aigrj  nitîdé  ,  tUlîs  ptûntijqut  nifis. 

Il  ed  un  peu  plui  petit  que  te  Chalcis  nain.  Tout 
le  corps  cil  nuir ,  luifant,  fant  tacbci  La  tête  & 
le  cotcekt  font  poïniiU^s ,  moinl  luifan»  que  te 
refle  du  cocps.  Le  coicelei  cfl  termina  polléricu- 
rcmciii  par  deux  pointe»  alTci  avancirct.  Lci  quatic 
pa(ti:s  puld-rieuiei  (but  d'un  brun  fauve,  avec  la 
pji'.ic  lenflce  dei  cuillc»  noire.  Les  patcei  poll^- 
licucct  font  noires  ,  avec  les  tarfcs  8c  l'extrémii^ 
des  jambes  d'un  brun  fauve.  Le»  cuilTet  polléiicutct 
ibni  lenBccs. 

Il  fe  trouve  en  France,  dans  le  Limoulîn,  Soà 
il  m'a  ^t£  envoya  par  M,  l'Abbé  Latieille. 

Chafikom  ,  CLTftVê.  Linnfe&M.  Fabricius 
•nt  dsiinj  le  nom  de  Clyptut  à  la  partie  aiué. 
neure  tt.  fupcrieuie  de  la  rcie  des  Scatibct ,  des 
Hannetons  ,  des  Cétoines,  A:c.  à  eaufe  de  la  tonne. 
Dan»  ptefque  tou»  les  amtcs  infcitet ,  M.  Fubruius 
défigne  pli  ce  mot  la  partie  qui  icrmiiic  le  front 
Il  qui  le  trouve  au  dcllut  de  la  boucbc.  On  ne 
duii  pas  cependant  coul'ondie  ,  comme  t  fait  cet 
aurcut.  le  dypti^  ou  cliapcton  avec  U  levtc  lo- 
pi'ieure  qui  elt  une  pii;e  mobile  Ac  plus  avancce, 
lundis  que  le  cbapcion  pcoprctr.cni  dit ,  cit  fixe  6f 
iMX  paiiiC  de  la  [c:c.  Prcrque  tout  les  auicuii  x 
atiili  déliené  pjr  ce  m  >t ,  la  partie  fup.'rû 
•uicdct  du  Eouclitii,  de»  Cawdct  «       . 


CHA 

q«e  daiM  cet  infcâet ,  cette  m^e  l'arancc  fat  h 
bouche  .  déborde  Touvent  de  ton»  les  cô«ét,  k 
foimc  une  cfpccc  de  chapeau  ou  de  bonclkr. 

Chakamion.  CviLcaiio.  Geare  d'ipreûc*  it 
la  iioilïiine   StCTiOM  de  I'Okmi  dci  COLlot* 

TEKI», 

Lei  Cfaaranlôni  font  ttès-reconooil&blct  par  Icv 
ttic  plu»  ou  moini  allongée  en  forme  de  bec  os 
de  trompe  )  par  leurs  aniennci  coodéei ,  iciminéct 
en  malle  )  par  leur  corps  oblong  ;  enfin  par  Icnn 
larfei  compofés  de  quauci  articles  ,  dont  le  noi- 
£cme  efl  bitobé. 

Ce»  iufeâc»  om  beanAup  de  rapports  avec  Ict 
Atielabes,  les  Brcntes.  le»  Macrocéplialcs ,  les  Rtntf 
macc:s  6i  les  Biacbyccies.  Mais  les  aaienncs  coudées 
doivent  les  fjire  diflinguer  au  premier  coup  Jccil 
des  dilTéiens inûflcs  que  nou»  venons  de  délîgnei, 
qui  ont  loai  Ici  antennes  dioitcs.  De  ^ul  Ict 
larfci  des  Bracliycercs  l'ont  lîmples ,  le  ceux  des 
MacTocépbales  ont  leur  t roi (iè me  article  itès-court 
à  peine  apparent.  Les  anteoncs  (impies  ,  filiforme* 
&  prcfnue  téiac^es  des  Khmomaccrs  ,  cm^'iciic;.:  de 
confoudre  ce  geoie  avec  celui  des  Chat  an  .u.;^. 

Les  anteimcs    (ont    ordinairement  plus    .    .[■■a 
que  le  corcekt.  Elles  fonr  coinr.'ÛLS   .k  *•:..■. 
,ticlcs  ,   dont  le  premier  cil  ri.u.^i:  ,  ji.i.i;  . 
rtnCé  à  foa  eitrémitéi  les  j.r:cs  iun:  jrci  :. 
trois  derniers  forment  une  i-aiiL    ij^..'c.  >;'. 


l'u 


jer  &  du   lc(i>iid  ri  ■.H- 
partie  latérale  de  i.i  : 


La  i*(c    eft  ordinaitc ;.■;  -U      . 

foncée   dans    le  ci-i.r.t'.    t    i-   i-    '.■■!  :    a-;i- 

lieatemcnt.  Se  fo:nn  ■.■  ^.\-  ..  o  ii^iiiPC  y'n-l 
uu  moins  1oi:;tii(.'  ,  ;■  •.■  t.  'i  il  >'i,i<  iy^  il;  ,  iule  ou 
raboiciiic,  l)!!!- J:.^  ^  .'  ..-anii'.-lée  a  rexiicauté^ 
laquïUc  I4  bo.:  l-c  \a  i^liUc. 

La  bouci.c  cil  cumpol'rc  de  deux  mandibules, 
de  deux  nufhoircs  ,  i!'ii;ie  Icvre  inf-rieuic  Je 
d. qu.iircatitcnnules  La  Ivv^e  fufcHcnre  manque, 
&lc  chaperon  elt  écluncé  ,  fortement  cilié. 

Lei  mandibuU-s  font  c 
tiaocbanies. 

les  michoirei  font  couirci  ,  prcfque  coriMcf , 
foitcmenc  cilit!es  a  leur  partie  ioie  ne. 

la  levrc  inférieure  cH  coin^,  coortE,  fRffM 
fignréc  CD  caeur. 


,  grolles  ,  in/galct^ 


4e  mb  article*  ^ 
1^.  AntaKU    I 
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it  iorcnCblemcnt  de  grçfleur.  Elles  foat  in' 
'Céiéts  à  la  paicicfupfiicure  Jn  mâchoiics.  Les 
animales  font  plus  cources  &  compoL^es  de  crois 
aitides  ,  qui  diminucni  audi  infcnliblcinetic  de  grof- 
feiu.  Elies  Cuat  lapprochées  i  leur  biCc  ,  Se  in- 
titia  k  la  partie  antérieure  interne  de  la  lèvre 
infciteuic' 

Les  yeux  font  arrondis  Se  raîllans ,  dans  le 
Tins  grand  nombre  des  efpèces  ;  ils  fonr  ovales 
ft  applaiis  dans  les  aunes.  Ils  fonr  placés  au  bas 
de  U  [rompe  ,  à  la  parcic  latérale  de  la  rfte. 

La  forme  du  co'celer  diftirc  beaucoup  dans  les 
divétfes  efpèces.  Il  cil  arrondi  ou  cylindrique, 
liflc  ou  poiniîllé  ,  fimplc  ou  tubercule  ,  caréné  , 
épioeux. 

Les  flytres  onr  une  forme  ovale  plus  ou  moins 
oblonguc.  Elles  font  lilTcs  ou  flri'ies  ,  poinrillées, 
fimples  ou  rubereulées ,  épineulcs.  Elles  font  très- 
dures ,  &  cnibralTenr  une  partie  de  l'abdomen.  Elles 
tccoavrcnr  deux  atlcs  membianeufes  ,  repliées 
dans  la  plupart  des  cTpèccSi  elles  font  réunies  dans 
d'aurres  ,  Se  alors  l'iufcille   n'a  point  d'aîlcs. 

Les  pattes  font  Je  grandeur  moyenne.  Les  an- 
térieures font  queli]uctois  plus  groiTcs  &  beaucoup 
plus  longues  que  ks  autres.  Les  cuiiTcs  font  plus 

pljs  ou  moins  forte.  Lsî  jambes  font  rarement 
denrics  ,  nia'S  elles  font  fouvenc  crochues  &  poin- 
cuci  à  leoT  eittémité.  Les  tarfes  font  compoféi 
de  quatre  articles.  Les  deux  premiers    font  rrian' 
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gulaires  ,  garnis  de    brolTes    e 
Sème  eft  large,  bilobé   te  ga 

i-dcffous  ;  le   troi- 

ni    de    broffes  cn- 

dedous;  le    quatrième  e&  min 

e  t    arqué  Se  ter- 

rninf  par  deux  crocheis. 

Les  Cbaranfons  font  des  infcâes  G  répandus  Se 
fi  coonns  par  les  dégâts  qu'ils  occafionnenr  ,  que 
leur  hiftoirc  doit  mériter  une  'attention  particu- 
lière ,  &  ils  coiDpofent  une  famille  lï  non^reufe  que 
poar  ne  pat  les  confondre ,  Se  pour  en  faciliter 
la  coonoîflancc ,  lent  dUVributioa  cxigeoit  un  oi- 
die  paiûcutierSc  des  divillons  pioprcs  ii  cooHinicr 
cet  otdre.  A  l'exemple  des  ditFéreas  auteurs ,  nous 
avons  établi  nos  divifiocs  d'après  ta  forme  de  la 
trompe  8c  des    cuilTes* 

Les  cIiatanfoDt,  dans  toutes  les  dimenfions  d* 
leur  Jcbdjc,  embtaflent  une  latitude  allez  étendue 
Se  l'élfcveat  Si  luc  grandeur  alfez  remarquable  ; 
ouïs  ai  gén&^  ce  font  des  infeâes  petits  , 
fm^-tooi  duc  le  nord  de  l'Europe ,  &  c'ed  vers 
le  mUi,  daai  les  Indes,  qu'on  trouve  les  plus 
grandes  efpèces  :  ce  qui  eft  alTez  général  dans  les 
infectes.  Ils  peuplent  pluCeurs  climats  dilTércns  Se 
TÎTcni  fur  UQ  grand  nombre  de  différentes  plantes; 
e  font  plus  paràculièremenr  les  climats  chauds 
labiteoi ,  Se  cï  font  là  les  plantes  les  plus 
qni  font  le   pi  ■  otpofées  à  leurs  ravages. 


Semblables  auï  autres  infcfles  ,  ceft  dans  leur  prc- 
mier  état  de  larve  quils  font  véritablement  re- 
doutables i  &  c  eft  dans  cet  état  qu'ils  doivent 
exciter  l'attention  des  économises ,  pour  cfacrchcc 
aies  dciruirc.  Le  naturalifte  ne  trouve  dans  rinfeûc 
parfait ,  qu'un  animal  qui  exige  trop  peu  de  pour- 
riture pour  être  nuilîble  ,  Se  dont  le  premier  bcfoin  , 
&  le  plus  fouvent  le  feul ,  cft  de  perpétuer  fa  race. 
La  plupart  des  charanfons  préfcntent  avec  une  forme 
agréable  ,  des  couleurs  très-variées, dont  les  nuan- 
ces font  dautaut  plus  vives  Se  .brillantes  ,  qu'elles 
font  ducs  à  de  petites  écailles  imbriquées  ,  comme 
celles  qui  couvrent  les  aîlcs  des  Lépidoptères  j 
quelques  efpèces  n'ont  que  des  poils  au  lieu  d'é- 
cailles  ;  d'autres  ont  la  peau  toute  rafe.  Ils 
font  en  genérit  timides  ,  Se  fuient  la  lumière  au- 
tant que  le  bruit  :  pour  peu  qu'on  les  trouble  ou 
2u'on  les  tODcke ,  ils  manifcftcnt  bientôt  par  leur 
va{îon,au  par  leur  chute  8c  leur  mott  apparente, 
combien  ils  font  peu  faits  pour  braver  H  dan- 
ger qui  les  menace.  Ils  redoutent  encore  plus  Je 
Froid  que  la  lumière  ,  te  dès  que  l'hiver  s'annonce , 
ils  abandonnent  les  lieux  trop  à  découverts  , 
pour  chercher  des  retraites  plus  chaudes.  Les  cha- 
ranfons aiment  naturellemeai  le  repos,  ils  ont 
toujours  de  la  peine  à  marcher,  Ttès-rarcment 
quelques  efpèces  font  ufage  de  leurs  aîles  ,  la  plu- 
part font  aptères.  U  y  en  a  quelques-uns  ,  ordi- 
nairement très-petits  ,  qui  ont  le  don  de  fauter  alfet 
loin  Se  prompiemcnt,  ce  qu'ils  exécutent  par  le 
débandement  de  leurs  pattes  poAérieurcs,  dont  les 
cuifTcs  font  renflées  Se  très-grollcs. 

Les  larves  ont  ordinairement  des  habitudes  plut 
particulières  .  plus  variées  Se  plus  dignes  des  regards 
de  l'obfeivateur ,  que  les  infeftes  parfaits  ,  donc 
les  habitudes  font  prefquc  toujours  les  mêmes. 
Les  larves  des  Charanfons  prélcntent  auttî  bien 
des  variétés  remarquables  dans  le  genre  de  leur 
nourriture  Se  dans  leur  maniète  de  vivre  ,  toujours 
analogue  à  leur  organtfation.  Lei  femelles  qfii  coc- 
noilfent  les  grains  ou  les  plantes  propres  à  la  fublîf- 
tance  de  leurs  familles,  ont  foin  de  dcpofcr  leurs 
Œufs  de  manière  que  [a  larve  qui  en  fort,  foit  à  por- 
tée des  alimens  qui  lui  conviennent.  Ces  larves  ne 
diffèrent  pas  beaucoup  entr' elles  Se  ont  une  têtcécail- 
leufe  garnie  de  dents,  m.îis  point  de  pattes  ;  cclJts 
oui  vivent  fuf  les  feuilles  des  plantes,  font  couvettcr 
d'une  matiète  vtfqucufc,  au  moyen  de  laquelle  elles 
peuvent  s*y  tenir  £xées>  d*autres  ont  tout  au  plus  au- 
dellôus  du  corps,  des  mamelons  charnus  garnis  de 
glo,  qui  leur  fervent  comme  de  pattes  pour  marcher. 
Parmi  les  larves  des  Charanfons.  les  unes  virent  dans 
riut^rienrdu  blé  dont  elles  confumcnt  toute  lafubf- 
tance  farineufe.  d'autres  trouvent  leur  fubllflancc 
dans  d'autres  efpèces  de  graines ,  telles  que  les  Pois , 
les  Lentilles  ,  les  Noifcttcs  ,  les  Fèves,  Se  autres  lé- 
gumes. Elles  percent  Si  rongent  encore  les  tiges,  les 
branches,  les  boutons  Se  mmcnt  les  feuilles  des  ar- 
bres. Pour  fe  transformer ,  les  unes  fc  coaftruifeut 
Kkk 
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des  conucs  faites  d'une  matière  gomeufe  ;  8c  d'astres 
filent  des  coques  de  foie.  Il  y  en  a  aulC  qui  entrent 
fimplcmcnt  dans  la  terre  pour  y  changer  de  forme. 
Comme  la  plupart  des  ces  larves  lont  très-connues»  5c 
ont  ctc  très-bien  oblcrvécs  ,  nous  renvoyons  à  Par- 
ti de  particulier  des  Cbaranfons  auxQuels  elles  ap- 
fartiennent  ^  tous  les  détails  audi  intéreflans  que 
varif's,  que  îeur  bifloire  fournit»  foitfpar  rapport  à 
leur  haoitatioa  ,  foit  par  rapport  à  leur  métamor- 
pbofc. 

De  tous  les  Cbaranfons  »  celui  qui  doit  le  plus 
nous  occuper ,  c*c(l  le  plus  commun  &  le  plus  re- 
d  >utal>Ic  pour  nous  •  puifqu*il  attaque  la  principale 
b^fe  de  notre  nouiriturc  :  c*eft  dans  les  grains  de 
blé  ,  que  cette  efpèce  établit  fon  domicile  pour 
en  roargcr  la  fubftance  Eirincufe.  Ces  inCeâcs  font 
quelquefois  en  fi  grand  nombre  dans  un  monceau 
de  blé  ,  qu'ils  gâuent  tout ,  &  ne  laiflent  cxaâe- 
mcnt  que  le  fon ,  c*efl-à-dire  Tenveloppe  du  grain. 
Une  larve  ell  toujours  feule  dans  un  grain  de  blé  » 
c*e(l  dans  cette  loge  qu'elle  prend  fon  accroiflcment 
aux  dépens  de  la  farine  dont  elle  Ce  nourrit  ;  à 
mefure  quelle  mange»  elle  agrandit  fon  logement» 
SL&n  qu'il  foit  aflcz  (pacicux  pour  U  contenir  fous  la 
forme  de  nymphe.  Cette  petite  larve  fort  blanche  » 
a  la  forme  d'un  versalongc  &  mol ,  dont  le. corps 
cù  compofé  de  neuf  anneaux  faillans  6c  arrondis  s 
die  efl  longue  à-peu-près  d'une  ligne  »  a  une  tcte 
arrondie  »  jaune»  ccailleufe  &  munie    des  organes 

Î>roprcs  à  ronger  la  fubftance  du  grain.  Lorfque  la 
arvc  a  mangé  toute  la  farine ,  5c  qu'elle  e(t  par- 
venue à  fa  groflxur  ,  elle  rede  dans  l'enveloppe  du 
frain  »  où  elle  fe  métamorphofe  en  nymphe  » 
*un  blanc  clair  &  tranfparent.  On  diflingue  fous 
fon  enveloppe  »  la  trompe  »  les  antennes  qui  font 
ramenées  en  avant»  5:  le  rcile  de  l'infcde.  Dans 
cet  état  y  le  Cha»'anfon  ne  prend  point  de  nour- 
riture» il  ne  donne  aucun  figne  de  vie  que  par  la 
partie  inférieure  de  la  nym^lie  »  capable  de  quel- 
ques mouvemens  quand  on  l'aeitc*  Huit  ou  dix 
jours  apr^s  cette  première  mctamorphofc  ,  l'in- 
fccle  rompt  Tcnvcloppc  qui  le  tenoit  emmailloté  » 
i\  peter  la  peau  du  grain,  pour  fe  pratiquer  une 
ouverture  ,  &  fjrtir  de  fa  prifon  ;  le  Cliaranfon 
pjroit  alois  (ous  Ci  dcmirc  ferme.  En  gênerai  ce 

3.11  l'crt  dw*  nourriture  aux  inf.d^es  dans  leur  état 
c  larve  ou  de  chenille,  ne  leur  convient  plus  dans 
leur  état  parfait.  11  n'en  eil  pas  ainfi  du  Charanfon  : 
s'il  faut  eu  cro'ie  quelque^  naturalisées  qui  prétendent 
q-.'â  prir.c  i!  cit  forti  de  fon  état  de  nymphe  , 
ri  il  perce  c-.corr  i*''nvc!oppc  des  graine  pour  s'y  loger 
lie  nouveau  ,  &:  fe  nourrir  de  leur  farine.  Nous 
devons  pcnfcr  que  le  Charanfon  dans  fon  état 
d-.nr.^'lc  p4'f.iit ,  ne  fe  nourit  de  la  farine  du 
b!i  ,  que  quant  il  ne  trouve  pas  mieux,  &  que 
sM  fa:  m:  rr.licrL'Iict  les  tas  de  b!é  ,  c'eft  pour 
y  d|o.'.v  î^^  (i  if-,  I.c<  premières  confîdéraricns 
j«cuveii:  i/ue  pàs  [-.j^/arvl-v*  ;  car  en  vilicar.t  des 
monceaux  de  Ué  ou  de  Kgumes  attaqués  par  des 
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Cbaranfons»  on  trouve  fouvent  rinfcAelogf  Jini 
térieur  du  grain  :  fa  couleur  noire  n'annonce  pas  q» 
Charanfon,fort  feulement  de  fon  enveloppe  de  ny 
phe ,  puifqu'il  eft  couleur  de  paille  des  qu'il  irttn*^   ^ 
quitter  fon  fourreau.  Cependant  il  faut  ctotre  »  C^ 
doute ,  qu'il  occaGoone  bien  moins  de  dég&c  iênm  çg 
dernier  état,  que  duns  celui  de  larve. 

Pendant  long- temps  ,  on  a  cru  qu'on  monctM 
de  blé  échaufté  ,  ou  des  grains  germes  par  rjiii- 
midité  ,    engendroient  des  Cbaranfons.  Qvelqocs 
natura  ifbes  qui  ,  fans  doute  »   s'étoient  peu  appli- 
qués a  obfcrver  cette  efpèce  d'infeâes  ^  ont  auuré 
que  le  Charanfon  pondoit  /es  ucoifs  fur  les  épis  , 
lorfque  le  grain  éioit  encore  en  lait ,  &  qu'il  étok 
tranlporté  avec  le  blé   dans  les  greniers.  Des  ob« 
fervaiions  plus  exades  ont  ditruit  ces  erreurs  que 
l'ignorance  a  voit  accréditées.  Le  Charanfon  n*eA  pas 
plutôt   forti    de    fon  enveloppe   de  nymphe ,  qu'il 
efl  en  état  de  s'accoupler,  comme  la  plupart  des 
infcdcs  ,  i>our  reproduire  fon   efpcce.  Son  accoo- 
lement  eft  toujours  relatif  à  uncert^  de^ré  de  cha- 
eur ,  quand  elle  va  au  dixième  ou  douii:nie  degré  , 
elle    fuffit  pour  donner   aux   Cbaranfons  raâivi:e 
néceffaire    pour  cet  aûe  reprodudif  des  individus 
de  kur  efpèce  :  quand  la  chaleur  eft   au-deffots 
de    huit  ou   neuf  degrés  ,  ces  infeâes  n'ont  pas 
affez  de  vigueur  pour  chercher  à  s'accoupler  ;  ik 
vivent  dans  un   eut  de  repos  5c  mAne  d'engour- 
diffcment ,  s'il  fait  froid»  ils  font  alors  incapables  de 
nuire.  Suivant  la  faifoniftr  le  pays  ,  la  ponte  com- 
mence plutôt  ou  plus  téfa.  On  peut  affigner  le  com- 
mencement  de  leur    accouplement  au   retour  do 
Î printemps  ,  fur-rout  dans  les  pays  od  cette  fai* 
on   eft  affez  favorable  pour  que  la  chaleur  aille 
jufqu'au  dixième  degré.  Le  mots  d'Avril  fen   <f é- 
poque  à  la  ponte  pour  nos  provinces  méhdioiules  » 
5c  elle  s'y  propage  foovent  jufqu'à  la  6n  d'Août  : 
ainfi  le  dégât  des   grains    eft  beaucoup  plus  coa* 
fidérable  dans    ces    provinces  que  dans  celles  da 
Nord.   Tant  qu'il    fait  chaud ,  ces    fofcdes  s'ac- 
couplent très-fouvent»ils  reftent  unis  longtemps  dans 
cet  adle,  on  peut  les  balayer  ,  les  trmofporter  fans 
qu'ils   fe   défunilTent.  La  fiemelle  fait   par  coofé- 
quent  fa  ponte  dans  tous  les  mois  où  la  chaleur 
eft  à  un  déçré  convenable  i  dès  qu'il  commence 
à  faire  froid  le  matin  ,  elle  cefle  de  pondre.  De- 
puis le  moment  de   l'accouplement  »  jufqu'a  ce!ui 
où  l'infeâe  paroit  fous  la  tôt  me  de  Charanfon  « 
il  s'écoule  environ  quarante  ou  qnarante-cina  jours . 
on  voit  par- là  qu'il  y  a  dans  une  année  ,    pluticQrs 
générations  de  ces  infedles»  qui  multiplient  encore 
davantage  dans  les  pays  fort  chauds.  D'aptes  une 
table  trcs-curieufe  ,    établie    fur   la   mulnplicatioa 
des  Cbaranfons,  il    réfulte  qu'en  ajoutant  enfcm- 
blc  le  nombre  de  chaque  génération  ,  on  a  la  fem- 
me  totale    de   fix-mille  quarante- cinq   Cbaranfons 
prover.ans  d'une  feule  paire  pendant  un  été  »  c'eft- 
à-dire  »  pendant  cinq    mois  ;    à  dater  do   qoicse 
^  Avril  au  qumzc  Septembre, où  lati«iùetts  fe  te* 
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tkac   dans  le  Thermomètre   au-deiïus  de  quinze  ' 
dégr^,  &  De  defcend  jamais  guère  plus  bas  dans 
&0S  provinces  méridionales.  On  ne  doit  plus  être 
étonné  G.  des   monceaux    énormes  de  blé  font  fl 
promptemcnt  dévorés.  Dés  que  la  femelle  du  Cha  - 
lanfon  a   été  fécondée  ,    elle  s'enfonce  dans  des 
tas  de  blé,  pour  dépoier  &  cacher  fes  œufs  immé- 
diatement   ibus  la  peau    des    grains  :   elle  y  fait 
sne    piqûre    qui  la  tient  un   peu  foulevée   en  cet 
endroit ,  &  y  forme  une  petite  élévation  peu  fen- 
£ble  à  la  vérité.    Ces    trous  ne   font  pas  perpen* 
diculaires  à  la  furface  des  grains  ^  mais  obliques 
ou  même   parallèles  ,  &  bouchés  d'une  efpèce  de 
gluteu  delà  couleur  du  blé.  Il  paroît,  d'après  des 
obfervations  fuivies,  que  ces  infcôcs  commencent 
à  enfoncer  ,  entre  la  peau  &  la  fubfbancc  du  grain , 
le  petit  dard  caché  u>us  la   partie  inférieure  de  la 
trompe  :   i<».  parce  que  1  orifice  du  trou  cft  vifi- 
blement  plus   droit  que  ne  feroit  celui  d'un  pareil 
trou  fait  avec  la  trompe,  plus  grofTe  que  le  trou  ^ 
2^-  parce  que  l'extrémité  de  la  trompe  eft  mouile 
&  arrondie.  La  femelle  ne  met  jamais  qu'un  œuf 
à  chaque  grain.  Cet  œuf  ne  tarde  pas  à  éclore  :au 
bout  de  quelques  jours,  il  en  fort  une  petite  larve 
qui    fc  -loge    dans   l'intérieur    du  grain  ^   pour  y 
prendre  fon  accroiilement ,  en  rongeant  la  fubdance 
brineufe.  Une  larve  logée  dans  un  groin ,  cft  par- 
faitement à  l'abri  des  injures  de  l'air,  parce  .que 
les  excrémens  qu'elle  fait   fervent  à  fermer    l'ou- 
verture par  ou  elle  eft  entrée   dans  le  grain  :  de 
forte  qu*on  a  beau  remuer  le  blé,  elle  n'eft  point 
iacommodéc      des     diffcrentcs      fecoudes    qu'elle 
éprouve. 
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Oft  dans  les  tas  de  blé  qu'on  trouve  ordinai- 
rement les  Charanfons  ,  à  quelques  pouces  de  pro- 
fondeur^ Se  non  pas  à  la  furface,  à  moins  qu'on 
ne  les  ait  troublés  dans  leur  retraite  ,  &  ^qu'ils 
cherchent  à  s'enfuir  :  c'eft-li  qu'ils  vivent ,  qu'ils 
s'accou^nc  affez  communément,  &  que  les  femelles 
font  leur  ponte.  £n  obfervant  un  monceau  de  blé, 
•o  ne  peu  guère  connoître ,  en  voyant  les  grains, 
quels  font  ceux  qui  font  attaqués  par  ces  infedles, 
parée  qu'ils  rongent  toujours  au  milieu  du  grain  en 
épargnant  l'enveloppe  -y  de  forte  que  les  grains  dans 
Icfquels  ils  font  logés,  ont  la  même  forme,  la  même 
apparence ,  ils  paroifTcnt  enfin  aufO  gros,  aufli  fer- 
mes que  ceux  qui  ne  font  point  attaqués.  On 
peut  connoitre  au  poids  ,  les  grains  dont  Tinté- 
rieur  a  été  rongé  par  les  Charanfons.  La  marque 
la  moins  équivoque ,  c'eft  loifqu'on  jette  plufieurcs 
poignées  de  grains  dans  l'eau  ,  ceux  qui  paroif- 
ient  beaux  &  qui  furnagent ,  annoncent  qu'ils  ont 
perdu  une  partie  de  leur  fubftance  ferincufc  par 
ks  dégâts  des  Charanfons.  Tant  qu'il  fait  chaud  , 
les  Charanfons  ne  quittent  point  les  tas  de  blé  dont 
ils  (ê  font  emparés  ,  à  moins  qu'on  ne  les  oblige 
à  en  déloger  ic  à  l'abandqfiner ,  en  le  remuant  avec 
des  pclies  ,  ou  en  le  paftant  au  crible.  Dès  que  les 
matinées   commencent  à  devenir   froiches  ,  touts 


les  Charanfons,  jetmes  &  vieux  ,  abandonnent  les 
monceaux  de  blé  qui  ne  fçnt  plus  une  retraite  affez 
chaude  pour  eux  :  ils  fe  retirent  dans  les  fentes 
des  murs ,  dans  les  gerçures  des  bois  ,  des  planchers} 
on  en  trouve  quelquefois  derrière  les  tapifferies  ^ 
fous  les  cheminées  ,  enfin  par-tout  oii  ils  peuvent 
trouver   une  retraite  allûrée  qui  les  garaniifle  du 
froid   qui   les   fait  fuir  des  greniers.   C'eft  à  tore 
cependant  qu'on  a  pcnfé  que  les  Charanfons  ref- 
tent  dans  l'cngourdifFement  pendant  tout  l'hiver  , 
pour  regagner  au  retour  du   printemps ,  les  tas  de 
blc  qu'ils  onr  abandonné,    &  y  Recommencer  leur 
ponte.- Une  règle  générale  &  conftante  parmi   les 
infedes  ,  c'eft  que  ceux  q  i  fe  font  accouplés  pé- 
rillent   bientôt  après  ,    &  qu'ils  ne  palfcnt  l'hiver 
que  dans    l'œuf,  &:  dans  l'étac  de  larve.  Il  cft  fans 
doute  rare   que  ceux   mêmes  qui  ne  font  pas  épui- 
fés  en  remplillarit    le  vœu  de  la  nature,  pdifenc 
braver    la  rigueur  de  la  faifon  ,    &     ne    périflent 
avant  que  le  piintemps  arrive.  Les* Charanfons  pa- 
roiffent  aimer  les  ténèbres  &  la  tranquillité  :   dhs 
qu'ils  font  au  ^rand  jour ,  ils  fuyent  pour  fe'cachcr  j  fi 
on  en  met  lous  des  verres ,   ils  courent   de   tous 
côtés  pour  s'échapper ,  quand  on  y  a    mis  quel- 
ques poignées    de   grains  ,    ils  cherchent  tout  8c 
luite   à  s'y  enfonvci.    Quand  on  remue  les  mon-» 
ccaux    de  blé  où   ils  fe  font  retiras  ,    ils  les  aban- 
donnent pour  cherchet  une  retraite  dans  les  fentes 
des  murs,  dans  les  gerçures  des  bois,  oii  ils  ne  foicnt 
point  inquiétés. 

On  a  du  s'occuper,  fans  doute,  à  trouver  des 
moyens  propres  à  détruire  les  Charanfons  5  mais 
tous  ces  moyens  ont  eu  jufqu'à  préfent  fi  peu  de 
fuccès  ,  qu'on  peur  les  regarder  à-pcu-près  comme 
inutiles.  La  plupart  confiftent  dans  des  fumigations 
de  décodions  compofécs  d'herbes  d'une  odeur  f^rtc 
&  dcfagréable.  Le  réfultat  de  tous  ces  procédés  a 
été  de  communiquer  au  blé  une  odeur  fétide  U 
dégoûtante,  fans  nuire  aux  Charanfons ,  qui  en- 
foncés dans  les  tas  de  grains ,  ne  pou  voient  point 
en  être  incommodés.  L'expérience  a  prouvé  d'ail- 
leuis  que  les  odeurs  qui  nous  paroiilent  les  plus 
défagréablcs  ,  n'occafionncnt  fur  les  Charanfons  au- 
cun effet  nu^fibie.  Et  quand  même  elles  pourroicnt 
leur  nuTe,  î1  eft  difficile  qu'elles  parviennent  jnf- 
qu  à  eux ,  lorfqu'ils  font  enfoncés  dans  un  mon- 
ceau de  blé  :  ceux  qui  fc  trouvcroient  à  la  furfucc, 
s'eufonccroienr  tout  de  fuite  ,  ou  abandonncroient 
le  grenier,  pour  revenir  quand  la  mauvaifc  odeur 
feroit  difiipéc.  L'odeur  de  ^l'huile  eflentiellc  de  té- 
rébenthine ne  paroSt  leur  caufer  aucune  fonfirance. 
La  fumce  du  loulFrc,  fi  adive  pour  romj«rc  l'ciaf- 
ticité  de  lair ,  eft  fans  fuccès  pour  fuflocjuer  Se 
faire  mourir  les  Charanfons ,  qui  n'ont  pas  bcfoia 
pour  refpii;er  d'une  aufti  grande  quantité  d'air  que 
les  grands  animaux.  Toutes  ces  fumigations  {ont 
encore  plus  infrudueufes  pour  détruire  les  larves 
de  CCS  infedes.  Ce  font  elles  cependant  qui  font 
les  plus  grands   dégâts  j  renfermées  dans  le  grain 
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dont   ettn    tonj^enf   la   fuSnance   farineafe  ,  tel 

oilk'ii»  ni  ta  fixmit  n'airivenr  /ornait  jurtja'i  eltci. 
Qucicjucs  fc'conomiltei  ont  pcRfé  i^uc  pour  ^aian- 
III  le  bl^  des  Cliaraiifoni ,  il  furiiroii  de  le  metcre 
dam  dei  cavci  boifées  ,  ou  de  le  ci.tilcr  et)  lii*er. 
Mais  ea  menant  fe  blù  dans  dn  caves  ,  il  fetuit 
difficile  de  le  piL-fcrver  de  l'humidité  •jui  k-  feroit 
vermet  &  puuiiir  ;  d'iiltcurs  tes  Charatilbiis  n'y 
letoient  <j(ic  plus  Kanc|uiî!emcnt  Bc  [-ius  luccment 
pour  commettre  leurs  ravages.  Le  cnblage  cil 
très  -  inutile  en  hi\er  ,  p:iu-.-  (]  te  dkS  (jit'il 
fat;  froid,  les  Cliardnfon^  <; 'ittenc  Iïs  tas  de 
blé;  ce  moyen  elt  iiis  -  infiuduCMi  pour  dtta- 
clier  les  oruls  (jui  Ibiit  li  bien  colîcs  ,  &  il  aJiu;- 
nns  au  griin ,  qu'il  kH  impulliblc  du  les  en  i.pa- 
icr  en  le  ciiblanr ,  on  en  lcicmu-i>t  i  la  fclk.  Pcs 
«patiences  ont  conlUié  qu'une  chaliut  lii'j;te  d.- 
dix-neuf  dcgtés  eft  futliiiHKc  fi>u[  faiii:  pcni  Ii^ 
Cl^araitrons  ùm  ks  huiler  i  niuis  ccr.e  liitï'adinn 
Cubite  de  l'air  ,  ne  rjiriàt  fiiHv<;jLr  ii-»  inîèJts 
loir.]u'ih  font  cnloriL^s  de:.*  un  m-^Kïau  de  b!é. 
On  a  oblcivi  qu'il  f Jloii  li-;c  clu'eu:  de  fjiiantc  a 
foiKj-)te  du  degrés,  pour  fjttc  mourir  Its  (  luiantims 
dans  r^iuve  ;  niais  ce:ic  ciulejt  c\«:1i\c  qui  a 
auiti  l'a>ancage  de  driiui:e  les  iiut's  A:  les  Urvcs 
rer.fctmées  dam  le  prain  ,  cft  capable  de  tt.ip  d^f- 
té(her  le  bic ,  mèinc  de  le  calciner.  Se  ne  pté- 
J-tve  pas  des  iiifec'K.'s  qui  li»nt  telles  d»ns  les  gre- 
n<ets  ,  ft  qui  vont  l'aita-juct  s'ils  n'en  ont  pas 
d'autre.  Comme  ks  Cluraiitbns  lont  incapables  de 
Duite  pendant  le  froid  ,  qu'ils  cetleni  aluis  d^ 
iv:atu;et  tt  de  muliipltct  ,  on  a  aufli  penlé  do 
f:i'.)lfiti:ït  le  frod  a  la  cbaleut.  On  a  ptopofé  en 
eonk-qucnce  un  vennlaicui  ,  dont  l'effet  feioit  d'en 
reicntr  dans  un  g:i.'niei,  un  ait  aRc2  fioid ,  pwur 
(jje  CCS  infedcs  luirent  rcduiii  ■  ne  faite  aucunes 
«CI  fon^jons  néccllairct  pour  conictver  leut  ciif- 
tct^cc  St  multtplict.  En  continuant  l'aflion  de  ce 
T.'iiiilatcui  pendant  tout  Viti  ,  on  pourroit  obli- 
ger les  Charanfons  à  déloger .  ou  en  les  engout- 
diffani  ,  on  les  reuJioii  incapables  de  nuire.  Cette 
DiLibiidc  paroit  d'auiart  plus  iHicacc,  qu'elle  cil 
rJativeàia  nianitie  de  viv;e  de  ces  inlectes.  Nous 
n'indiquercrs  pas  ptulicurs  autres  I1lo^e^,s  fordi:s 
lu:  des  Iu~p  Iitlons  grjtuit.s  St  laiil'cs ,  mais  nous 
f.ioiis  cni:nic  meniiuii  d  un  procédé  aufli  (impie 
q-ic  f:u  diIpL-L'ibem  li  qui  iniiiie  l'aiccniion  de 
i;ui  qui  )''iiié'>.iTeni  à  la  confcrvaiion  d.s  Ruins. 


L-'ir..iu'oB  s'appetfaii  au  teu-itr  du  prinien 
qye  te»  Charan  on<  font  rcra'idit»  dins  Iti  i 
cea.ii  de  blé  qui  ont  pille  l'hivci  da.:s  les  grcn 
il  faut  en  former  un  petit  tas  de  cinq  ou  Ai 
fuitt  qu'on  place  à  une  diflancc  convcrable  di 
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•  Signer  tes  murs  pour  fe  fauver  ,  ce  qui  cft  nre, 
'm  pctfonnes  qui  veillent  à  leur  fuite  ,  ont  foin  de 
les  talfembler  avec  un  balai  qu'elles  doivent  avoir 
3  'a  fflmn  ,  vers  le  tas  oii  les  autres  le  ictiicnt  , 
ou  de  les  écrafcr  avec  te  pied  :  cela  cfl  d'auiaot 
plus  facile  qje  ce:  inieae  ne  bouge  plus  ,  il  refle 
immobile  ,  comme  s'il  était  mott  ,  dis  qu'on  le 
toutiic.  Si  on  l'a  ramené  près  du  petit  monceau  de 
blé  mtî  en  félcrve  ,  il  cbeii:b.ra  tout  de  fuite  à 
y  encrer  ,  &  à  s'y  enfoncer ,  dès  qu'on  ne  l'inquié- 
tera plus  avec  le  balai.  Le:fque  tous  les  Cbatao. 
fons  ie  irouveni  la'iembks  ,  on  aoporte  de  l'eaj 
bouillante  dans   un  chaudron  ,  on  la  verfc  fut   le 


blé 


e  temps  avec  i 


fcllc 


pur. 


fini  ét^ti!) 
qni    atmcnl    tinguhi(cinet:t 


lianquiltitj,  étant  itcubli 
cl.cnt  a  s'enfuir,  a  i':  >;tupp.t ,  &  voyant  un  autre 
Ut  d.-  blé  a  côté  de  celui  d  ou  on  les  force  de 
k'ïMM^r.cr  ,  lis  coûtent  s'y  tcft^ici.  S'ils  cbacbcu 


Tou«  ces  infVâcs  meurent  brûlés  Se  étouifés  dans 
le  moment.  On  Jtcnd  eiifuite  le  blé  poui  qu'il  puiilé 
ù  ftcher,  après  quoi  il  elt  facile  ,  en  le  ciibla-it. 
d'en  féparer  les  Chjrjnfors  mort«.  Il  faut  oblerver 
qu'il  elt  cflentiel  de  faire  cette  opération  au  com- 
mencement du  printemps  ,  alin  de  ptévenii  la  ponte 
de  ces  infeclei  ,  lion  la  faifoit  trop  laiJ  ,  ce  mot  en 
leroit  infruclutui ,  parce  que  les  crufs  dépol'M  le 
collés  au  grain  dont  ils  ne  L'c  l'éparcnt  point  quoi- 
qu'on l'agite  avec  violence,  dgimcroient  une  gé- 
nération de  Cbaranfons  ,  qui  détruiroieni  tiiut 
le  blé  qu'on  veut  conlerver.  La  génération  qui 
exitlc  n'cft  dangereufe  qu'en  donnant  naillancc  a 
'  celle  qui  lui  fuccide  :  c'ell  donc  celles  -  cl  qu'il 
faut  prévenir  ,  en  dctrmrani  celle  qui  lui  don- 
neroit  }'catltencc.  Ce  moyen  peut  éttc  ciévuté  en 
grand  comme  en  petit,  fans  occalionier  tinc  dc- 
peuic  conlîJcrablc  ,  qui  tCi  l'ouvent  la  caufc  que 
les  Dicilleuis  proicis  tcDcnt  fans  eiécuiioo. 

Linné  a  formé  cinq  divtlîon  de  ce  gcnic  noci< 
btcui, 

I.  Trompe  longue  :  cuitfès  fimpics. 

1.  Trompe  kngue  :  cuiiTcs  dentées. 

),  Trompe  longue  :  cuiifes  pofVéïieurct  tes* 
llJes. 

4    Trompe  courte  :  euitTci  fimples. 

j.  Tnnnpe  courte  ;  cuiiles  dentées. 

M.    Gcoifroy   n'a    divifé  ce  genre   qa'n    di 
faiT.illes  : 

Fain;ile  piemièie  :  cuiffei  (impltt. 
Famille  féconde  i  coiffa  dcnteUet, 


DcCeer*' 


-  -  ■  '^ 


'Q 


C  H  A     . 

en  ftpt  £nBillet.#ipiit  la  %ate  At  kB^tteWfM, 
iK  IcDct  anttaoet  tt  de  Ican  cuilTcs. 

Famille  première,  à  lonfruc  trompe .   à  aotcn- 
net  coudées  &  à  cuilTes  lîmples. 

Famille  féconde ,  i   coqccc  trompe  ,  ik  aoiennct 
coudéei,  fc  à  cuifTès  dencelécs. 

Famille  troiGtme,  à  longue  trompe ,  i  antenaa 
•ouddes ,  à  cuillcs  £mplcs ,  ou  ùxa  acatelurcs. 


CHA  «s 

Eain.4^4M«t*(roa[ife(â  MiiiMaft « ji jéat ,  Iç 

à  «affes  fimplei. 

FWb  f .  4  longne  trompe,  à  anteimet  droites 
articles  égaux  en  longueur. 

Faili.  6.  à  comte  trompe,  &  à  anteunes  droite  j 
à  articles  égaux. 

Fam.  7.  à  cuiflcs  poftéricnrct  groflès. 


^ 
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CHARArNSON-  (Infe<a€s.) 


9.  Charanson   rafcié. 

Longiroftrt ,  noir  \  élytrts  firiéts ,  avec 
uic  bande  rouge  ^  interrompue, 

10.  Charanson   Indien. 

Longirofîre ,  noir  \  corcelet  prefquc  ovale  , 
ivcc  d.'s  points  enfoncés;  élytres  Jillonnées^ 
'abotiufcs  \  jambes  épineufes» 

11.  Charanson  villageois, 

LongiroJIre  igrifâtre  9  obfcur  fur  le  dos  ^ 
avec  quatre  taciies  arquj^esy  cendrées;  trompe 
avec  deux  plions. 

1 1.  Charanson  Éléphant, 

Longirojîre  obfcur  ;  corcelet  &  élytres  va- 
rioles j  élytres  poftérieurement  épi  neuf  es. 

13.  Charanson  morbilleux. 

Longirojîre  y  cendré  \  élytres  avec  des  tu- 
bercules   élevés  3  noirs ,  rangés    en  Pries. 

14.  Charanson  hémiptère. 

Longirojîre  y  d'un  brun  ferrugineux  i  élytres 
courtes ,  ftriées^  tachées  de  noir. 

ly.  Charanson  bariole. 

tongiroflre ,  mélangé  de  noir  &  de  rougcâ- 
tre  ;  trompe  noire  à  l'extrémité. 


•      A 


i(>.  Charanson  noirâtre. 

Longirojîre  ,  noir ,  glabre  ;  corcelet  cvalcj 
déprimé;  élytres  prefque  Jlriées  y  plus  courtes 
que  f  abdomen. 

17.  Charanson  cafre. 

Lorgirojlre  ,  noir  \  élytres  Jlriées ,  plus 
courtes  que  l'abdomen  ;  jarribes  ciliées. 


18.  Charanson  méJAnocardet 

Longirojîre  y  cendré  ;  élytres  avec  tint  ta- 
'JrAe  commune  y  obfcure. 

19.  Charanson  porce-croix. 

Longiroflrey  noir;  corcelet prefque  épineux^ 
avec  des  lignes  blanches  ;  élytres  avec  une 
croix  blanche  pojlcrieurement. 

20.  Charanson  .ftciôlé. 

Longiroflre ,  noir  j  élytres  foyeuf es  ^firiies^ 
iun  brun  noirâtre  ;  pattes  brurus. 

II.  Charanson  rubécra. 

Longiroflre ,  noir  y  lifftj/ans  taches  f  cuijfes 

cannelées* 

22.  Charanson  du  Pin. 

Longirojîre;  élytres  J*  un  brun  ferrugineux  ^ 
avec  des  bandes  interrompues  blanchâtres. 

23.  Charanson  de  rOnoporde^ 

Longirojîre  y  noir,  avec  un  duvet  cendré; 
trompe  très -noire  y  avec  un  Ji  lion  courte  de 
chaque-côté  Je  la  baft. 

24.  Charanson  cannelé. 

Longiroflre ,  d*un  brun  ferrugineux  »  rayé 
de  blanc  \  trompe  noire^  cannelée  de  chaque 
côté  de  fa  bafe. 

1 5 .  Charanson  de  la  Jacée. 

Longirojîre ,  noir,  couvert  (Tun  léger  duvet 
<endré;  élytres  avec  un  point  Blanc  à  la  bafe. 

m 

i6.  Charanson  pointillé. 

Longirojîre ,  mélangé  de  jaune  &  de  noirS^ 
tre  ;  abdomen  cendré,  pointillé  de  noir. 

'    ■  '"■  il         "m 


Sabe  de  VïntroèO^m  À  tBifiaireKtiunllt  iu  InfeBal 


CHARANSON.  (  Infcâes. } 


27.  Craranson  de  rArricluat* 

Longiroflrt  *  nff/>,  couvert  itm  Juvit  vtr- 
JJtrt  i  trompt  noin ,  prefjue  cartnétt 

iS.Charansoh  colon. 

Longiroflrt ,  grifStn  ;  corctttt  avec  une 
tignt  blanchi  éi  thaifut  côU  ;  /fytra  avec 
un  point  HéUic  au  milieu. 

19.  Charanson  bitnaculc. 

Longinfirt,  oèjcun  /lytres  avec  un  point 
cendre  \   trompe  6  pattes  noires. 

jo.  Charahson  bimouchctc. 

LongiroSrtf  noir  ;  ilytrti  avec  un  point 
e'itvi ,  jbdomtn  fi  paltei  poflirieures  jaunti. 

ji.Ckaranson  bilincc. 

Longirojlre,  oi/cur  ;  éfylrtt  avec  dtax 
rangées  de  pointa  Maacs. 

}i.  Craramson  échiqaîer. 

Longiroprt ,  ceairt  ;  ilytret  avec  cinq 
lignti  blanchti  à  rextr/mtt/f  pointitUetdt 
noir, 

3).  Charansok  boOti. 

Longirofirt ,  OvaU  %  noir  ;  étytrts  tutv- 
cuUttt  ctttdr/tt  pojlérieuremeni. 

)4.  Charaksom  de  li  Piîle. 

Longirofirt  ;  ffytrts  murifoéts  f  moires , 
avec  deux  points  à  (extrémité  btanet, 

j^.  Charansok  ncotud. 

Longirofirt  «  maJr  ;  eoretUt  un  pta  applati^ 
pointillé,  élytres cottrtei ,  firiétt  b poiniilUet. 


^G.  Charansok  méUnacéplule. 

Longiroflre,  prc/que  globuleux  y  noirâtre, 
tête  flf  trompe  noires. 

j7.  Charanson  Cnpaud. 

Longirofirt,  obf-'ur  en- de  fus,  bhn:  en 
dejfous  i  élytrts  avec  une  iandc  HjncA:. 

}8.  Cuaranson  couleur- de- poix. 

longirojlre,  noir,  laîfant  ;  ilytrts  avii 
des  Jlries  poinlilléis. 

j(].  Cuaranson  i^yct. 

Longirofirt  ovale ,  noir,  lui/jnt ,  /jnt 
tackii  i  élytrts  avec  des  firies  pointilUel , 
peu  marquées. 

40.  Charanson  mendianr. 

Longirofirt  t  etvate,  cendré  ^  fans  têeha  ; 
éfytres  firiéis. 

41.  Charansok  bicolor. 

Langirofirey  noir\  corceletl/éfytres/'.unet. 

41.  Charansos  miparri. 

Longinfiretnoir  i  êlytres  firiées^  rougis. 

4}.  Charanson  attiroftre. 

Longirofiret  cendré;  trompe  mrqoêe^  noire. 

44.  Charamsov  [cie- bleue. 

Longirofirt ,  vioUl ,  lui/aai  ;  corttkt  é 
élytres  tefijcés. 

4j.  Charanson  cuîvreaz.  ^ 

longirofirt,  tromtt  olfcmr  tn-é^MÊ,  fl»^ 
eéj  arta-Jtfoau 


SuUt  de  tlntroiuRion  h  flTijioife  NaturtUt  des  InfiBif, 
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G  H  A  R  A  N  S 
4$.  Charanson  du  Tragia. 

Longirojirc  ,  bron\é  ;  trompe  &  patus 
itùins, 

^7.  CHAaANSON  bronzé. 

Longirojire ,  noir  ;  tlytris  bronzées. 

^S.  Charanson  carviroftre. 

Longirojire^  noir^  luifant;  trompe  arquée; 
éfytrts  firiiti  »  d'un  brun  noirStrt. 

^9.  Charanson  du  Prunier. 

Longirojirc ,  noir  ;  anUrmes/irragineufis  ; 
corcdet  bitubercuU. 

jo,  Cdaranson  qaadricuberculé. 

Longirojlrej  coretlei  noir,  quairitaberculéi 
élytrts  ftriécs,  mélangea  de  noirâtre  6  dt 
cendré. 

51.  Charanson  de  U  Campanule. 

Longiroflrt ,  noir,  ovale  i  tiytrts firifa , 
avec  dti  lignu  cendrées. 

51. Charanson  fufciroftre. 

Longirofire  gris ,  pattes  fauvts  i  trompe  d 
bafe  des  cuijfes  noîrei, 

5).  Charanson  du  Rome. 

Longirofirt  ;  trompe  &  corcelet  faavis  . 
éfytra  violettes. 


54.  Charanson  cupritoftie; 


Loagiroftre ,  oii 
iti   /lytrti  firi 


t  bronjé,  bril- 
cttivrtufe. 


O  N.finfeftes.) 

55.  Charanson  nîgtiroflre, 

■  Loagirojlre  ,  vert  \  trompe  iris-ntire. 

jiî,  Charanson  variable. 

Longirojire  ,  teft.icé  pâlt  ;  corcelet  avec 
trois  lignes  vertes  i  extrémité  de  la  trompe 
noirâtre. 

57-  Charanson  rufîroflre. 

Longirojire ,  noir ,-  moitié  de  là  trompe  & 
pattes  jauvis. 

S  8.  Charanson  picîroftre. 

Longirofire ,  oblong ,  noir  ;  couvert  dun 
duvet  argenté;  moitié  de  la  trompe  (i  pattes 
brunes, 

59.  Charanson  de  USalicaîre. 

Longirofire  y  noir  ;  bafe  des  antennes  , 
difque  des  élytrts  Sipattes  teftacés,  pâles, 

éo.  Charanson  péricarpe. 

Longirofire ,  prefque  globuleux^  nébuleuM; 
élytrei  avec  une  tache  blanche ,  en  caur. 

61.  Charanson  du  Sifjmbriam. 

Longirofire^  mélangé  de  blanc  &  d'obfcari 
élylres  avec  un  point  élevé  à  la  bafe;  trompe 
noire, 

6i.  Charanson  câprier. 

Longirofire ,  noir  i  ély  très  avet  deux  ban- 
des courtes ,  ondées ,  blanches. 

1Ï5.  Charanson  Grenouille. 

Longirofire  ;  corcelet  obfcar,avec  le  bord 
tefiacé  !  élytrei  tefiacées ,  avec  trois  bandes 
oadétt,  cendrées. 


Suite  di  l" Intfolucîlo!^  à  l'UiJioire  Naturelle  des  Infectes. 
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C  H  A  R  A  N  S 
Si.  Charanson  piraplecli<]ue. 

Longiroflrt ,  CylinJri^uz ,  andré;  tiytru 

83.  Charanson  Serpeir. 

Lungiroflre,  cylindrique ,  blanckStre  ^rayi 

de  noir;  élytrts  mucron:(s, 

84.  Charanson  huit-lignes. 

Longirofïre ,  noir  ;  Hytns  macroifées  , 
at-ic  -^uain  liants  longitùdinaUi   blanches. 

85.  Charanson  fcmipoiiâué. 

LongiroJIrct  cylindrique  ^  noirStre  ;  c.or- 
celtf  avec  dus  lignes,  êlytres  avec  d:s  points 

blancs. 

Si.  Charanson  des  Ombelles. 

Longiropre  ;  corcelet  noir,  rayé  de  gris  i 
élytres  gri/is,  mucronécs, 

87.  Charanson  filiforme. 

tongirodre ,  cylindrique ,  cendré  \  Corce- 
let avec  trois  ligms  objcuns. 

88.  Charanson  cylindiique. 

Longiroflre ,  cylindrique  t  noirâtre  en-dtffiis; 
élytrts  pointues ,  avec  une  bande  cendrée. 

89.  Charanson  noté. 

Longirojtre  ;  coralet  obfcnr  avec  quatre 
points  blancs  ;  élytres  obj'cures ,  avec  deux 
lignes  tifitcées. 


ANSON  mucfoiic. 


t  cylindrique  obfcur;  corcelet 
les  cendrées  ;  élytres  mucrom's. 


O  N.    (  Inf^aes.  ) 

91.  Charanson  hiibiroilra. 

Longiropre,  noir;  trompe  velu f y  jambes 
antérieures  trident/es. 

*fi.  Charanson  cctr^ci. 

Longirojire,  cylindrique,  noir,  couvert  d'un 
léger  duvet  ceudré;  élytres  obtufis  ,poiatiUées. 

5)3.CHAii,ANsoN(]3Ufiacdane. 

Longirojlre ,   cylindrique  ,    couvert    dun 
duvet  gris  i  pattes  antérieures  alongées, 

<)4.  Charanson  d'Âfcanius. 

Longirnfln ,  cylindrique  ,  noirâtre  ;  côtés 
du  corcelet  &  des  élytres  dun  blanc  ajuré,' 

«ly.  Charanson  lincole. 

Longir.tjîre ,  cylindrique  ,  noir  ;  élytres 
avec  une  raie  tcffjcée. 

<)iï.  Charanson  linéaire. 

tongiroflre  ,   alongé  ,    noir  ;    antennes  & 
pattes  brunes  ;   trompe  amincit  à  la  Stife, 

^7.  Charanson  crafltpèdc. 

Longirojlre,  noir,  fans   taches  ;   cuijfes 
antérieures  un  peu  renflées* 

()3.  CuARANsON  de  l'Atriplex. 

Longirofirtt  alongé,  nair;  corceUt  luifant; 
élytres  flriées  ,,o^tufes, 

<)i).  Charanson  Âlgcncti* 

Longiroflre,  prefqut  cylindrique,  obfcur, 
couvert  dt  petits  points  élevés. 
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&àu  ie  tlmmimSiom  à  VB^In  tfynrdle  da  Im/iStt, 


CH  A  R  A  N 

lOo.CnARARtOKquadripofhiIé. 

iMOgiroJIrtt  aoir\  cuijii  pmpUi  i  ifytm 
avtc  éûax  tûcktt  firrugitituja, 

tai.CHAiLANtON  muroo. 

Longirofift,  oilotig,  noir  ea-JtJouSf  mar- 
na m-dt^ia  i  ttytrtt  avic  uae  ptùtt  giiio- 
fiti  &  du  firia  pointiUéa. 

lot.  Charansoh  bii. 

Longira/lft ,  noir  ;  pjitet  brmaa. 

ioj.Chabansom  fcabre. 

tongiroflrt ,  ctnirf;  patta  favMi  ;  Oytru 
r^auufti. 

104.  Chahahsok  T  blaoc. 

L*MgirùJhc,  atyir;  e&Ut  it  tûhdaw^i  b 
aUrÙMU  ilatui. 

10 {.  Charaniok  ruâcolle. 

Loagir^rt  Jirniginaix  ;  ttytra  tt  h*f€ 
<U  ta  tilt  iua  noir  Htuàtru 

loti.  CuAuiMtoH  da  Lâchais. 

tongiroflrt  frtftjiu  arrondi ,  etairi;  cor- 
ctUt  tt  éfytrts  d'un  vtrt  etadri, 

ID7.  Cbailamioh  aoiponâuj. 

Longirofln  ,  cvtdré  ;  thftrts  trtc  une 
tackt  noirty  Jamittyatinétra, 

iot.CHARANS3H  ciaq-tuhti, 

Loagirofin  gris  i  ifytm  fte  chf  i 
ilaacAtt. 


S  O  N.    [  Infe<a«.  ) 

109.  Charahsok  de  l'Ajonc 

Lôngiroflrtf  etadri\  aidomtn  avaU,  an- 
ttnna  ,  tarfts ,  janths  tr  çaifit  amt&itara 
Jaaru. 

I  la.  Chakahsom  cendré. 

Longirojtre ,  cendré  ;  coreiUt  tt  ifytfts  S9ee 
dti  ligna  longitadimla  plat  elaira. 

1 1 1.  CiiARANSOM  mubri. 

tongiroflrt,  noir\  éfytrtt  ttflaeUi%  avte 

du  bfnda  obUfoti ,  oijkura. 

1 1 1.  Charahsoh  rpiniiêft. 

tongiroflrt ,  oifcur  ;  comttt  *  ifytm 
mitriqu/tt, 

itj,  Cbarakiov  denticalé. 

tongiroflrt  noir  ;  /eafon  SUttMtn  i 
éfytra  svee  da  flriti  dtattUt*. 

1 14.  Ckakarson  Souris. 

tongiroflrt ,  coiatrt  flaa   dtatà   çtttdrt; 

ieajfon  ilâachitrc. 

t  ij.Chabanion  floial. 

tongiroflrt,  noir  tn-dtflaSf  etndH  at- 
dtfloat  i  ilyirti  flriiti. 

it£.  ChaKamion  bandé. 

tongiroflrt ,  glohaUux ,fmvt;  ttftru  amc 
troit  àandu  ilaaelui. 


Suite  de  riiurodaSîon  ittSiftolnKatureUetUs  InfeBes. 
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CHARANSON.    (  Infedlet.  ) 
lit.  Chahakson  pfgtnée. 


Ltagirojire ,  prefqtu  arrondi ,  noir  ;  car- 
etht  épintux  de  chaque  côté,  avec  trois 
lignts  loagitudinaUi  blanchis. 

1 1 9.  Chararsom  laige. 

tongirofîre,  noir ,  déprimé,  couvert  d'une 
pouffiire  jaunâtre  ;  corceltt  granulé, 

1 10.  Charanson  cjranocépbile, 

Longiroftre ,  noir,  velu  ;  tîu  iUue  i  çorcc^ 
Ut  rouge  ;  étytrts  d'un  brun  marron, 

1 11.  Ckaranson  ftlîé. 

Longiroftre  couvert  Sun  duvet  cendré  ; 
corcttet  rayé  dt  blanc  i  élytret  rayiu  dt 
aoir. 

131.  Cha&ansoh  gm-bUac. 

Longiroftre ,  pre/ifue  glokuUux  «  couvert 
d'an  duvet  grijatre  ;  tlytres  courtes. 

1 1  j.  Chaxanson  pone-croix. 

Longirofire,  tris-noir;  hafe  des  anlenna  ft 
tarfe»  obfcurs  :  élytrtsftriéei ,  courtes ,  ta- 
chées dt  blanc, 

1 14.  Charanson  Alouete* 

Longiroftre ,  cendré ,  prefque  gtobideux  \ 
corceltt  tf  élytrts ,  avec  des  taches  tranfver- 
falet  noires. 

'  ti5.CHARANsoKurtîciite. 

Longiroftre  ,  obfcur ,  avec  des  bandes 
velues  ,  blanchâtres ,  ondées  ;  pattes  fauves. 

ii^.Charanson  point-blanc 

Longiroftre  ,  très-noir  en-dtjjus,  avec   les 


côtés  tf  le  dejfous  jaunâtres  ;  antennes  fauves  , 
point-blanc  au  milieu  de  la  future. 

*  *  Trompe  mince ,  alongét.  Cuifes  dentées. 

127.  Cmarahson  bifJent. 

Longirojîre  \  cuijfes  poflérieuret  dentées  ,' 
noir;  élytres  avec  une  épine  élevée. 

ixS.  Charansom   jamaïquoîs. 

Longiroftre,  tiSfcur^  raboteux;  corceltt 
avec  un  tubercule  fafci  eulé  dt  chaque  côté , 
élytres  ftriéts. 

ri^.  Charamsoh  miliaiie. 

Longiroftre,  cuifes  dentées,  obfcur \  cor- 
celtt b  élytres  ,  couverts  de  tubercules  arron 
dis  t  noirs  ,  ùufans. 

130.  CuASANSOH  cyanicolie. 

Longiroftre ,  cuiffts  dentées  ;  corcelet  Heu , 
latéralement  raboteux  ;  élytres  rabottufes , 
ftriées. 

I  j  1 .  Charahson  vilide. 

Longiroftre ,  cuiftes  &  Us  quatre  jambu 
antérieures  dentées  \  corcelet  &  élytres  ra- 
boteuK. 

iji.  CharansoK  couronna. 

Longiroftre,  cuiftis  dentées,  noir;  corcelet 

I   arrondi ,  muni   antérieurement  de  plujieurs 

épines  arquées. 

I  j  j.  Char.ansoh  TaureaD. 

Longiroftre  j  cuifes  dentées  ;  corctUt  (f  ély- 
tres ^  avec  des  tubercules  élevés;  trompe  avec 
deux  cornes  arquées. 
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foncé,  bords  latiraux  du  corcilm  &  du  é^ira 
/il  une  s. 

1  ;o.  Charanson  rylindriroftce. 

longiioflre,  ctiifis  dtnu'a  ;  carce/it  raSo- 
teux  ;  é!^  tns  av:c  deux  tubercules  pofiirUurs. 

I  S  i.  ChabaNson  ftigmate. 

L'irjgiroJlre,caiJfis dcnt/es^ctrzdré i  ilytrts 
avec  une  tache  grande ,  latiraU,f'errugineuft. 

iji,  CnARANSON  hcbccé. 

Lonp'rpJIre  ,  cuijfa  Ugcremenl  dentées  \ 
corcelet  raèoteux  ;  élytres  jillonn/is ,  tuier- 
culées  i  ioucht  barbue. 

1  j }.  ChAranson  deno'pède. 

Longirojlre  ,  cuijfes  &  jciinhes  antérieures 
dentées,  couvert  dan  duvet  blanchâtre  ;  ély- 
tres flriées ,  noires ,  avec  deux  raies  rappro- 
chées blanc  lies. 

ij^.  Charanson  annulé. 

Long.'rojlre ,  cuijfes  dentées  i  corcelet  & 
'lytres  avec  des  bandes  linéaires  i  noires. 

155.  Charanson  à-zones. 

Long'.rojlre ,  cuiff'es  âtntéei ,  noir  ,  Inifant  ; 
•orcelet  avec  une  grande  tache  de  chaque 
•ôié  ;  élytres  avec  trois  bandes  blanchâtres. 

1 5a.  CiiARANsoN  caligineux. 

Longirojîre  ,  cuijfes  dentées  ,  ohlong  ;  ély- 
Tes  avce  des  Jiries  poinCillées ,  rapprochées. 

157.CHARANSON  douteux. 

Langirnjire ,  cuijfes  dentées ,  noir  \  cor- 
:tlet  lijfe-y  élytres  Jlriées  ,raèoleu/es. 


CHARANSON.  { Infères.) 

ijS.  Ckaransom  pulvérulent. 


Longiroflr; ,  cuijfes  légèremmt  dentées-, 
obloag ,  méhngé  d'abfcur  (i  de  cendré;  élytres 
avec  des  Jiries  point/liées. 

Î5P-  Charamson  patferfié, 

Longirojîre  ,  cuifes  dentées  ,  par/èmé  de 
points  f'auvts  ;  pattes  antérieures  clongécs. 

l6a,  Charanson   lanipcJfî 

Longiroflre,  euifes  dentées  ^  no-'r;  élytres 
avec  des  Jiries  crénéléit  \  pattes  antérieures 
longues,  velues  à  I extrémité. 

j6i.  Charanson  Panthère. 

Longirojîre  ,  cuijfes  dentées  ,  brun  ;  trnmpt 
noirâtre  ;  corcelet  &  élytres  avec  des  points  (/ 
des  taches  Jaunâtres. 

iSi.  Charanson  brun. 

Longirojîre,  cuijfes  dentées  ,  d'un  brun  fer- 
rugineux; trompe  noirâtre  i  élytres  avec  dis 
firies  poinCillées. 

iS}.  Charanson  Hibou. 

Longiroflre  ,  cuises  dentées  ,  noirâtre; 
élytres  parftmées  dune  poujfière  fauve;  ab- 
domen coupé  ,  avec  deux  grandes  taches 
acculées ,  atres. 

16^.  CharaNson  du  Sapin. 

Longiroflre ,  cuiffes  dentées  \  élytres  noirâ- 
tres 1  avec  des  bandes  linéaires ,  interrom- 
pues ,  grifâtres, 

I  (ï  5 .  Charanson  lé.iculc. 

Longirojîre,  caijfes  dentées, oblong,  d'un 
brun  noirâtre  ;  élytres  réticaUes ,  avec  des 
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CHARANSON    (lafeâes.) 


tanda  obliques  pâks  9  jambes  antériatns  épi- 
mufts. 

166.  Ch-arahson  chinois. 

Longiroftre ,  cuijfts  dentées  1  noir ,  rabo- 
teux  ;  corceUt^  bafe  &  extrémité  des  éfytres  9 
tachés  de  ferrugineux  &  de  cendré, 

i6j.  Charanson  convexe. 

Longiroftre  »  cuijis  dentéa  9  noir  »  éUyé\ 
éfytres  avec  des  points  enfoncés  &  une  bande 
linéaire  po/lérieure,  interrompue  ^  grife. 

i6i.  Charanson  latéral. 

Longiroftre ,  cuijfes  dentées  %  noir  ;  eorce- 
let  &  éfytres  un  peu  raboteux ,  cendrés  >  obf 
cursi  éfytres  avec  une  tache  latérale  noire. 

f<9.  Charanson  muiti- moucheté. 

Longiroftre ,  cuîjes  dentées  >  noir  ;  corcelet 
(t  éfytres  avec  des  points  jaunis. 

170.  Charanson  popillaire. 

Longiroftre  ,  cuijfes  dentées ,  obfcur  ;  cor- 
celet  &  éfytres  tubercules'^  éfytres  avec  une 
tache  latérale  cendrée  ^  marquée  iun  point 
noir. 

171.  Charanson  de  la  Patience. 

Longiroftre  ,  cuifa  bidentées ,  mélangé  de 
noir  6r  de  blanc  \  corcelet  &  éfytres  munqués. 

17a.  Charanson  irroré. 

Longiroftre,  cuijfes  dentées^  blanc  en- 
dejfous ,  obfcur  &  tacheté  de  blanc  endejfus  ; 
cuiftes  avec  un  anneau  obfcur. 

17).  Charanson  (ix-moocheté. 

Longiroftre ,  cuijfes  dentéa ,  noir;  élLtres 
avec  trois  taches  blanches  fur  chaque» 


174,  Charançon  laridt. 

Longiroftre ,  cuijfes  dentées  9  ovale  »  eTun 
noir  obfcur;  éfytres  avec  desftries  pointiltées, 

177.  Charanson  ftolide. 

Longiroftre t  cuijfes  dentées,  obfcur ^  jam^ 
bes  poftérieures  arquées  ^  dentées. 

17^.  Charanson  ^gtde. 

Longiroftre ,  cuiftis  dentées ,  obfcur;  étytres 
ftriées ,  prefque  tuberculées ,  mélangées  dtfe 
rugineux. 

177.  Charanson  méditatif. 


Longirojlre  >  cuijfes  dentées\ 
trb'pointua  à  leur  extrémité. 


178.  Charanson  (lupide. 

Longiroftre^  cuijfes  dentées^  noir\  cSiés  dm 
corcelet  arrondis;  éfytres  prefque  épineufes. 

2  79*  Charanson  du  Manglier. 

Longiroftre  ,  cuises  dentées ,  grifatre  ;  cor- 
celet avec  uni  ligue  &  deux  points  blancs. 

i8o.  Charanson  folâcre. 

Longiroftre  «  cuifes  dentées  |  grifâtre  ; 
élytres  avec  une  tac  h:  c  mmune^  en  croiffant^ 
cendrée  ;  trompe  tr^s-noirz. 

i8i.  Charanson  oculé. 

Longiroftre,  cuijfes d.ntées ,  noir;  éfytres 
avec  une  tache  oculec,  atre ,  veloutée. 

\%i.  Charanson  fqualide. 

Longiroftre ,  cuiftes  denté- ^^  couvertes  d^MM 
duvet  grifâtre  ;  trompe  tf 
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CHARANSON.  (Infeûes.) 


183.  Charanson  germain. 

Longirojlre  ^  cu^fis  dentées^  noir  y  lui- 
Oint;  corctlct  avec  deux  points  tejlacés  de 
:kaque  côté. 

184.  CnAkANSON  charbonîer. 

Longirojlre  y  cuijfes  dentées ,  oblong^ 
loir;  élycres  firiées. 

185.  Charanson  de  la  Scrophulaire. 

Longirojlre  ,  prefqut  globuleux  ;  élytres 
ivec  deux  taches  dorfaUs  noires. 

i8(>.  Charanson  du  Verbafcum. 

Longirojlre^  cuijfes  dentées ,  noir;  côtés 
iu  corcelet  jaunâires  ,  élytres  avec  des 
''angécs  de  points  alternes  blancs  &  noirs. 

187. Charanson  gravCé 

Longirojlre  y  cuijfes  dentées  ,  noir;  ély- 
'Tes  mélangées  de  ferrugineux  ;  cuijfes  ca- 
lelées. 

i88.  Chaka>ison  cinq-points. 

Longirojlre  ,  cujfes  d:ntées  ;  élytres 
ixec  I2  future  &  deux  taches  blanches  fur 
:haque. 

189.  Charanson  gouttelette. 

Longirojlre  ,  cuijfes  dentées  ^  corceîet 
\uberculé y  noir  ;  élytres  Jlriées  ^  avec  un 
?oint  blanc  pojîérieur^ 

190.  Charanson  didyme. 

Longirojlre  y  cuijfes  dentées  y  noirâtre 
*n-dejjus  ;  élytres  Jlriccï  ^  avec  une  tache 
atérule  ,  tranfverjale^  blanche. 


191.  Charanson  hémorrhoïdal. 

Longirojlre  ,  cuijfes  dentées  ;  corcétet 
ohfcur ,  avec  le^  .  côtés  cendrés  ;  élytres 
avec  la  future  pojlérieurement  &  Pextré* 
mité  ferrugineufes. 

ipi.  Charanson  tcimaculé. 

Longirojlre  ,  cuijfes  dentées  ;  élytres 
noires  y  avec  trois  taches  cendrées ,  lapojlé- 
rieure  commune  en  croijfant. 

19}.  Charanson  pecice-ligne. 

Longirojlre ,  cuijfes  dentées ,  mélangé  de 
noir  &  de  blanc;  trompe  très- noire. 

194.  Charanson  velu. 

Longirojlre  j  cuijfes  dentées ,  velu ,  gri- 
fàtrc  ;  écujfon  &  bande  pojléruure  fur  les 
élytres ,  blancs. 

19).  Charanson  du  Beccabunga. 

Longirojlre ,  cuijfes  dentées  ^  obfcur;  ély- 
tres rougeàires  ,  avec  le  bord  &  F  anus 
obfcurs. 

1^6.  Charanson  croglodice. 


Longirojlre  ,  cuijfcs  dentées  ,  obfcur  ; 
corceîet  avec  une  ligne  dorfale  cendrée; 
élytres  &  pattes  tejlacées. 

ic^j.  Charanson  crcs-acre. 

Longirojlre  y  cuijfes  dentées  ^  atre  ;  ély- 
tres luifantes ,  avec  des  Jlries  pointilléts. 

198.  Charanson  du  Cerifier. 

Longirojlre  y  cuijfes  dentées  y  trfs^nêifj 
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otloRg;  conelet  avec  une  épine  avancée , 
de  chaque  coié. 

199.  ClIARAMtON  violet. 

Loitgirojhe  ,  cuijjes  dentées ,  violet  ; 
trompe  noire  ,de  ta  longueur  da  corcelti, 

leo.  Charansok  varié. 

Longirojire ,  cttijfes  dentées  ^  dan  brun 
ferrugineux  ,  parjemé  de  poincs  cendrés  ; 
trompe  Sf  piites  Jerrugineu/is  ;  cuijfes  avec 
ufie  tache  noire. 

lOt.CHARAHSON  dcS  NoircICCt. 

Longirojtre  ,  cuijfes  denrées ,  d'un  gris 
faave;  tiompe  pre/que  de  la  longueur  du 
corps, 

201.  Charahion  phalingifte* 

Longirojîre ,  cuijfet  dentées ,  ferrugineux , 
puiefcent  ;  pattes  antérieures  longues. 

ioj.Charanson  aifiUard. 

lt>ngiroJlre  »   cuijfes   dentées  ;    tlytres 

cendrées  ,  fauves    à  Cextrémiié  ;    trompe 
irune  t  de  la  longueur  du  corps. 

304.  Cmaranson  longue-ttompff. 

Lcngirojire  ,  euijfes  dentées ,  gnfàtre  ; 
tramée  milice ,  plus  longue  que  le  corps. 

33j.CiiARAHtON  trompent. 

tjfngifffl't  y  cuiffcs  dentées  ,  marron  ; 
iî\ltes  Jlnces  ;  trompe  m:ncetdiux  fois 
plus  /»";/«(  que  le  corps. 


CHARANSON.  (Infcdes.) 

io6.  Charamson  agréable. 


Longirojire  ,  euijfes  dentées  ,  noir  i  eor- 
celet  avec  deux,  eiytres  avec  cinq  points 
blancs, 

107.  Charanso!!  des  Cetifes. 

Longirojire  ,  cuijfes  dentées  ,  ohfcur  ; 
écujfoné  bande  fur  les  ély  ires  peu  marqués, 
cendrés. 

20%.  CharA!)son  bicorne. 

Longirojire  t  cutjfes  fortement  dentées  i 
tête  bideniée. 

lop,  Cmaranson  tcnuiroftre. 

Longirojire  ,  cuijfi  dentées  j  noir;  ély- 
tres  avec  des  bandi.s  peu  marquées ,  blan- 
ches j  antennes  fauves. 

210.  Charanson  des  Baies. 

Longirojire  »  cuijfes  dentées  ;  trompe 
rouge,  élytret  tejlacées  ^  atec  des  bandes 
peu   marquées, 

llt.CHARANSON  du  FlÈllC. 

Longirojire ,  cuijfes  dentées  ,  ferrugi 
neufes ,  objeur;  tête  &  dos  noirs. 

1 1  j .  Charanson  dcpitmé. 

Longirojire  ,  cuijfes  dentées  ;  torcelet 
déprimé ,  avec  les  iôies  prefque  anguleux. 

215.  Ciiaranson  des  Vergers. 

Lcngircfire ,  cuiffès  anté'ieures  dentées  ; 
corps  d'un  giii  iendré ,  ntbuieux. 
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C  H  A  R  A  N  S 

z  14.  Charansok  louleur.  | 

Longirojire ,  cuijfes  dentées  ;  corps  tejla- 
;e-  poitrine  noirâtre* 

21 5.  Charansom  du  Tremble. 

Long'iroJIre ,  cuîjfes  dentées  y  noirâtre; 
éîytres  Jlriées ,  couvertes  de  poils  grifâtres. 

116.  Charanson  rubané. 

Longirojlre ,  cuijjes  déniées  ;  corcelei 
toir^  avec  les  bords  antérieurs  fi*  pofté- 
rieurs  fauves '-^  èlytres  pâles,  tachetées  de 
lOir, 

iiy.  Chah  anson  alongé. 

Longirojlre  j  cuijfes  dentées  ;  corcelet 
tlongé  ;  jambes  antérieures  bidentées, 

iiS.Charakson  del'Orme. 

Longirojlre,  cuijfes  dentées,  (tun  hrun 
^ateve  ;  trompe  noire  ;  élytres  avec  une 
'mcht  noirâtre, 

1 1  tf.  Ckaramsok  de  Focfter. 

Longir-jjlre  j  cuijfes  dentéis ,  pattes  anté- 
'ieures  longues;  corps  brun  ,  couvert  d'un 
duvet  cendré, 

aicCHARANSON  hifpide. 

Longirojlre ,  cuijfes  dentées;  élytrtsfil- 
'onaèeSy  couvertes  de  poils  hérijfés. 

2.11.  Charamson  pédiculaicc. 

Longirojlre,  cuijfes  dentées;  corps rou- 
jeârre  ;  élytres  avec  des  bandes  blanches 
W(  marquées. 


O  N.    (  Infeftes.  ) 

hi.Cbabanson  poudreux. 

Longirojlre  ,  cuijfes  dentées  _;  élytres 
applaties  y  courtes;  abdomen  &  bord  des 
élytres ,  couverts  d'une  poujjière  cendrée, 

ti}.  CuARANsoN  écu(Toné. 

Longirojlre ,  cuijfes  dentées,  obfcur  ; 
écu^ôn  blanc;  élytres  avec  une  tache  fauve. 

114.  Charanson  vierge. 

longirojlre  ,  cuiffet .  dentées  j  oblong  , 
obfcur,  couvert  d'un  duvet  grijatre. 

115.  Charanson  du  Chardon. 

Longiroflre ,  cuijfes  dentées  ,  cendré  ohf- 
eur;  corcelet  tubercule  ;  écujfon  ,  ligne  fur 
les  élytres ,  &  points  jaunes. 

*  *  *    Trompe  alongie  ;  cuijfes  pefiétieares 
renflées. 

lié. Charanson  deTAulae. 

Longirojlre ,  cuiffes  renflées  ;  élytres 
tefiacies ,  avec  deux  taches  obfcures, 

ai7.CHARANSOH  poîlcux. 

Longiroflre  ,  cuiffes  renflées  ,  noir^  mé~ 
langé  de  cendré, 

iz8. Charanson  éperoné. 

Longiroflre ,  cuifjes  renflées ,  unidentées, 
noir  ;  antennes  &  tarfes  tefiacés. 

3Z(}. Charanson  du  Saule. 

Longirejlre  ,  cuiffes  dentées  ;  ilytrtt 
noires,   avec  deux  bandes  blanches. 
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CHARANSON.     rlnfcûes.) 


230.  Chaeakson  de  lOfiei; 

Longirojlre ,  cuiffes  renflées  ;  corps  tef- 
tacé  ^Jans  taches. 

"iji-CMARANSONderTeufe. 

Longiroftre  ^  cuijfes  renflées^  noir  aire  i 
étytres*  ftr'ues  >  mélangées  de  cendré. 

2  ji.Charanson  ïora. 

Longiroflrep  cuijfes  renflées  ^  noir\  ély- 
tresfiriées ,  future  blanche  à  la  bafe. 

ijj.Charansom  du  Hêtre. 

Longiroftre^  cuijfes  renjUts^  corps  noir; 
cuijfes  pâles. 

154.  Charanson  céréal. 

Lonoiroflre ,  cuijfes  renflées  ^  corps  brun  ; 
élytres  oblongues.  \ 

♦  ♦  *  *  Trompe  courte  ;  cuijfes  fimples. 

2)5.  Charahson  faftueux. 

Bréviroflre  ^  à* un  vert  foncé  ;  élytres 
avec  des  points  enfoncés  brillans  ^  enftries , 
&  des  taches  dorées. 

2}^.  Charanson  impérial. 

Bréviroftrey  d*un  vert  noirâtre  j  élytres 
avec  des Jlrics  élevées  &  des  points  enfoncés , 
enflries ,  d'un  vert  doré. 

2  j  7.  Char  anson  noble. 

Brévirojfre^  dun  vert  doré  ;  élytres  avec 
des  flries  élevées  »  crénelées ,  d*un  vert  noi* 
râtre. 


ij  8. Charanson  (bmpmeux. 

Brévirofire  ;  élytres  grifâtres ,  ave 
coup  de  points  élevés ,  éCun  noir  ver 

2)9.  Charanson  chryds. 

Bréviroftre ,  blanchâtre  ;  élytres 
deux  bandes  &  quatre  points  dorés 

2  40.  Charanson  argyrien. 

Brévirofire  j  corps  d'un  vert  at 
avec  des  tachas  dorées. 

241. Charanson  royiL 

Brévirofire^  corps  d'un  vert  br 
élytres  avec  des  bandes  0  ndées ,  d'uj 
d:ré. 

242.  Charanson  marginé. 

Briviroftre^  obfcur  ;  future  des  ély 
bords  de  fabdomen  d'un  vert  doré. 

24).  Charanson  dix-neuf-poioc 

Brévirofire  ^  d'un  blanc  ai^uré ;  a 
avec  quatre^  élytres  avec  dix  neuf  ^ 
noirs. 

244.  Charanson  feize-poinr$« 

Brévirofire^  bleuâtre  ;  corcelet  avec 
tre  ^  élytres  avec  dowie  poirus  noirs, 

245.  Charanson  décoré. 

Brévirofire  y  ohfcur  endejfus  ;  co 
6  élytres  avec  deux  raies  tCun  vert 

245.  Charanson  nicidule. 
Brévirofire,  entier emt  ru  couvert  £éc 
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CH  ARANSON.  {  lnfed«.  ) 


i(>}.CuARAHSO]<rpIen<li(lute. 

Bréviroftte  t  £un  verc  hrUlant  ;  £f<}ue 
des  ilyUes  Xim  pis  cuivreux ,  avet  une 
bande  noire. 

1^4.  Ch  iHANsoH  cutvipède. 

Brétirojlre  noirâtre ,  couvert  de  que/ques 
tcatllej  argtntéts  ;  jambes  poJltrieuTei  ar- 
ifue'es ,  dentées  £*  ciliées. 

t£5.CHABANsoN  nébuleux. 

Brévirojlrey  ohlong ,  grifàtre  ;  éfycrtt 
avtc  du  bandes  obliques  noires, 

166.  Cbarahson  fulciroAre. 

Brévirojlre  ,  ohlong  ,  etndré,  un  peu 
nèhuleux  ;  trompe  fiUonnëe. 

2é7.CMAII.ANSOM  ttgTC. 

Brévirojlrt,  etndré;  tlytrts  avtc  quatre 
bandes  fourtts ,  blanches  ;  uompe  irica- 
rcnée. 

i6%.  CharaHson  ptifTc. 

Brévirojlre ,  cendré  ;  corcelet  avec  dts 
rides  longitudinales  ;  élytres  avec  deux  ban- 
des cndccs  ,  cendrées ,  peu  marquées. 

aff^.CiiARANsoNifcKancré. 

Brévir>--J}rt ,  cilong ,  objcur  ;  dos  des 
élytns  cendré,  avec  deux  lignes  de  pointi 
noirs  enfoncés. 

170.  Charanson  pctii.  i 


17 1 .  Charanson  glauqae; 

Bréviroftre  ;    corcelet  ine'gal , 
élytres    glauques  ,    avec    un   poil 
térieur,  élevé -^    trempe  carénée, 

172. Charanson  blanchârre. 

Bréviroftre  ,  oblong,  ohjcur  ; 
blanchâtres ,  avec  une  bande  au 
une  peiiie  ligne  à  la  bafe  &  à  l'cxt 
ob/cures. 

17  j.  Charanson  portugaii. 

Brévirofire ,  ohlong  ,  obfcur  en- 
élytres  avec  une  tache  obfcure  à  la  bc 
bords  latéraux  blanchâtres. 

ij^.  Charanson  crénelé. 

Bréviroftre  ,  cendré  ;  élytres  gvt 
ligpes  élevées  ,    crénelées,  noires. 

17J.  Charanson  ponâulé. 

Bréviroftre ,  noir^  élytres  avec  de. 
noirs  ,  blancs ,  /oyeux ,  alternes  j  ra 
flries. 

if6.  Charanson  caréné. 

Brévirojlre ,  objcur  ;  corcelet  t 
élyirts  avtc  des  lignes  élevées^  , 
tuherculées. 

a77.CnARAKsoN  à~cûrcs. 

Bréviroftre  ,  cendre';  corcelet  noii 
quatre  lignet  longitudinales  cendrées 

17S.CHAHAMSON  biihaiefque. 


Bréviroftre,  noir  ;  abdomen  blanc,  avec  |  Bréviroftre ,  obfcur ,  couvert  d'u 
des  potrits  élevés  glabres  ^  noirs}  trompe  Iftère  ferrugineuj'e  i  yeux  noin  ,  ■ 
Jithnie.  I  dun  cerde  blanc. 
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CHARANSON.    (  Infeftes.  ) 


.7j.ChARANSON  ophtalmique. 

hévirojlre  ,  d'un  gris  obfcur  j  élytres 
:  Jix  points  gris. 

tSo.CHARANsoN  cabide. 

Ircvirojlre  y  obfcur^  parfemé  de  ferru- 
*.ux  ;  corcelet  avec  deux  lignes ,  élytres 
:  le  tord  &  deux  points  cendres^ 

.81.  Charanson  grammique. 

Brévirojlre  ,  offfcur  ;  corcelet  avec  une 
re  de  chaque  côté  y  élytres  avec  un  point 
i  bafe  j  cendrés. 

iti.  Charanson  de  BonfdociS. 

9réviroJlre  ,  blanchâtre  ;  corcelet  avec  le 
,  élytres  avec  trois  taches  tranfyerfales, 
s. 

S  3  .Charanson  interrompu. 

réviroftre  ,  obfcur  ;  élytres  avec  une 
T-c  interrompue  blanche. 

8 ^.Charanson  fcutellalce. 

'révirofircy  noir;  élytres  avec  desjlries 
clées  ;  pattes  antérieures  alongées. 

8  5. Charanson  longîmane. 

^révirojlre ,  obfcur  ;  corcelet  avec  le 
'  Cr  deux  points  ferrugineux  \  pattes  an- 
'Ures  alongées. 

8 (j.  Charanson  rauque. 

irévirojlre ,  noirâtre  ;  élytres  grijis  , 
•    des  points  cendrés. 


187.  Charanson  cotoneuz. 

Brévirojlre j  obfcur;  corceltt  avec  une 
tache  latérale  blanche  \  élytr.s  tuber culées 
blanches  ^  avec  une  tache  obfcure  de  cha^ 
que  côté. 


288.  Charanson  porte-épine. 

Brévirojlre  y  cendré  ^  parfcmé  de  points 
obfcurs  \  corcelet  avec  une  épine  aigwi  de 
chaque  côté. 

189.  Charanson  du  Polygonum. 

Brévirojlre  ,  cendré  \  corcelet  rayé  de 
tlanc  ;  future  des  élytres  blanche  ,  avec 
des  points  noirs. 

290.  Charanson  gris. 

Brévirojlre  j  d*un  gris  obfcur  en^dejfus , 
cendré  en-dejfous  ;  trompe  cannelée. 

19  t.  Charaîcson  crimouchecé. 

Brévirojlre  ,  noirâtre  ;  élytres  grifes  j 
avec  deux  taches  blanches ,  la  pojlérieure 
plus  grande  &  commune. 

Z91.  Charanson  géminé. 

Brévirojlre  cendré;  corcelet  rayé;  élytres 
avec  des  Jlries  nombreujis  y  obfcures,  dif 
pofées  par  paires. 

'  ^^J^Charanson  diadème. 


'#:' 


mâm 


Brévirojlre ,  couvert  £un  duvet  jaune  ; 
trompe  coupée  ^  noire  à  t  extrémité. 

19^.  Charanson  du  Coudrier. 

Brévirojlre  ,  mélangé  de  ceniré&  dobf 
cur  ;  future  noire  ,  de  la  bafe  au  miCieu. 
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CH  ARANSON.    (Infcâes.) 


2^  5 .  Charanson  Hnéé. 

Brévirojirc  ^gns  ;  corcdct  avec  trois  lignes 
lo  ngitudinalcs  pâ  Us. 

29(>.ClIARAKSON  lunulc. 

BréviroJIre  ;  e/yeres  avec  desjlries  éle- 
vées^ une  bande  fémi  ùrculaire  ,  une  tache 
pojlérieure blanche y&  une  autre  encroijfant, 
noire. 

197. Charanson  fulvipcde. 

Brévi^ofire ,  couvert  i^n  duvet  verda^ 
tre  s  fdttes  tejlacces. 

29S. Charanson  ruBcoIle. 

Bu'xircfire,  tejlacé  ;  tête  &  élytresjirie'es, 
Sun  g'is  obfcur. 

299.  Charanson  onde. 

BréviroJIre  ^  o^Jcur  ;  extrémité  des  é'y  très 
pa/e ,  avec  une  li'^ne  tranjyerfjle  ondée  > 
objcure. 

joo.  Charanson  hifpidule. 

BréviroJIre  ,  ohfcur  ;  corcelet  avec  des 
raies  cendrées  ;  elytres  hériJJéeSy  avec  des 
rangées  de  points  obfiurs. 

3 CI. Charanson  rcabricu^e. 

BréviroJIre  cendré;  élytrei  p^efqjfi  glo^ 
huleues^  hérijjees. 


301.  Charanson  cervine. 

BréviroJIre^  grifâtre;  hafe  des  antennes 
fauve. 

■   ■  ■     / ■  - 


30  j. Charanson  hcridc. 

BréviroJIre  y  ferrugineux  ^  abdomen  glo- 
buleux ;  élyves  avec  des  poils  roiàu^ 
hérijfcs. 

}04.  Charanson  (Irié. 

BréviroJIre ,  obfcur  ;  élytres  avec  des 
firiis  cendrées  ,  poMÙllées  de  noir. 

30 5.  Charanson  Lczird. 

BrévirnJ!rej  grijàtre  ;  élytres  fi riées  l 
extrémité  des  antennes  noire. 

305.  Charanson  ccailleux. 

Btéviroftre  ^  grifàtre  ;  élyttes  avec  des 
fines  pointUlées. 

307.  Charanson  fombrc. 

Brévirofire ,  mélangé  d* obfcur  &  dt 
cendré;  élytres  avec  desfiries  poinêillécs. 

308.  Charanson  agile. 

Brévirofire ,  velu  ,  noir  ;  élytres  avec  le 
bo'd  ^  un  point  à  la  bafe ,  une  bande  inter- 
rompue &  un  point  à  l  extrémité ,   blan.s. 

3C9.  Charanson  ruficcrne. 

Brévirofire ,  noir  ;  antennes  rouges  ; 
corctUt  avec  deux  tubercules  de  cr.j^ue  côte^ 

3 10.  Charanson  chloropcde. 

Brévirofire  ,  noir  ;  antennes  &  pattes 
faux  es, 

3I X.  Charanson atre. 

Brcvirofire  ,  oblong^  très •  noir  i  anten* 
nés  fauves. 


SU. 
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CHARANSO  N.flnfcûes.) 
i  1 2.  Charanson  trifte.  320.  Charanson  margtnelle. 


Brévirojlre  ,  noir;  élytres  cendrées  , 
ftriéts. 

3 1  5*Charanson  faupoudré. 

Bréviroftre ,  irh^noir;  élytres  tachtucs 
de  olanc  pojléricurcmene. 

i  1 4.  Char ANSON  pondue, 

Brévirojlre,  ohfeur ;  élytres  avec  des 
points  foyeux  ,  élevés  ,  noirs,  &  le  bord 
Idteral ,  Jaune. 

315.  Charanson  obfcur. 

Brévirojlre,  ovale, d'unirun  ferrugineux^ 
IMS  taches.  . 

31^.  Charanson  noir. 

Brévirojlre  ,  ova/c  ,  raboteux  s  noir; 
pattes  fauves. 

3 17- Charanson  variole. 

Brévirojlre ,  noir;  corcelet  caréné  ,  va- 
"iolé }  élyrrt  s  Jlriées. 

318.  Charanson  ftiftique. 


Brévirojlre \  corctlet  &  élytres  varioles, 
loirs  j  pointillés  de  blanc. 

3 1 9.  Charanson  cagneax, 

Brtvirojlrt  y  noir  y  luifant  ;  élytres  avec 
fej  Jlrits  pointillées  ;  cuiffes  avec  un  an- 
leau  cendré. 


Brévirojlre f  noir;  tord  du  corcelet  & 
des  élytres  blanc  ;  elytrts  avec  une  ligne 
longitudinale  ,  interrompue  ^  blanche. 

32;.  Charanson  à  bandelettes. 

Brévirojlre ,  noir  ;  élytres  avec  des  raies 
courtes  ,  blanches  &  rouges. 

311.  Charanson  de  Spengler. 

Brévirojlre;  élytres  itun  blanc  jaunâtre  > 
avec  des  lignes  élevées  j  courtes ,  noires , 
lijjes. 

313.  Charanson  birayé. 

Brévirojlre ,  noir  ;  élytres  avec  desjlries 
pointillées  ,  une  raie  marginale  &  une  au- 
tre  i,,j.^^^f^<rrompue,  jaunâtres, 

3 M»  Charanson  livide. 

Brévirojlre ,  gris  ;  corcelet  &  élytres 
avec  des  taches  cendré<s  &  noires» 


3 15. Charanson  fuperbe. 

Brévirojlre  ;  élytres  itbires  ,  avec  Jix 
raies  longitudinales  ^  courtes  j  rapprochées , 
blanches. 

3 16.  Charanson  Caméléon. 

Brévirojlre ,  bron7[é\  élytres  avec  lafu 
turc  &  une  bande  courtes ,  a  un  vert  doré, 

317.  Charanson  hiflrionique. 
Brévirojlre ,  gris  j  corcelet  avec  des  lignei 
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latérales  &  fauves  ;  élytres  blanches  avec 
des  tâches  noires  (r  fauves. 

I  tS.GHA&AHSON  de  Rohr. 

Brcvirofire  ;  élytres  pointues ,  grifes  , 
avec  le  bord  extérieur  jasinâtre  î  la  bafe. 

jij.Crahamsom  fiunéliqae. 

Bréviroftre  ^  noirâtre;  élytres  pointues  j 
avec  des  Jlries  poitttilléis. 

})O.CHAitAMSON  imprimé* 

Brévirojlre  noir;  corcelet  &  élytres  avec 
des  points  enfoncés  ,  blancs. 

351.  Chahaiison  tibipède. 

Brévifûjtt^  marâtre  i  corceJee  anguleux  ; 
élytres  tuberculées  ,  cendrées  à  la  bafe  & 
à  têxtrémité  ;  jambts  grifes. 


CHARANSON.  (InfeAcs.) 

555.  Charansom  do  Cap. 


}3iXha&anson  riverain. 

Brévtfojtre  »  noirâtre  ;  coreelet  avec  tate 
ftgne  enfoncée  &  des  taches  d'un  gris  rou- 
geâtrei  élytres  finies  ,  avec  trois  raies  en-^ 
foncées^  cendrées. 

3  )  ). Charanson  verraqaeu. 

Bréviroftre,  d^un  noir  bronzé,  avec 
des  points  élevés  ;  extrémité  des  élytres 
verruquemfe. 

)  )  4;  Charamson  fix  rajé. 

Brévinflre,  moin  cêrc^l^t  &  élytres  axu 
Jix  raia  hljnches. 


Brévirojlre,  noir  j  coreelet  élevé, 
tilldy  élytres  avec  des  finies  créneiee^ 

}}6.  Charanson  Veaa« 


Brévirnjlre  noir  ;  front  bidenté  ;  é 
raboteufes,  avec  une  épine  vers  ti 
mité. 

3  )7.  Charanson  inégal. 

Brévirqflre  gris  ;  coreelet  inégal ,  1 
antérieurement;  élytres  JUlonnees  »  J 
tées  poJlérieJhment '^  trompe  a%ec 
filions. 

3  3 1.  Char  AVsoN  aîgo. 

Bréviroftre,  cylindrique,  objcar ;  e 
mité  des  élytres  pointue. 

339.  Charansok  emmufelé. 

Bréviroftre,  obfcur ;  élytres  poinà 
avec  desftrics  crtnelées  ;  ::ompefiUo 

340.  Charanson  émérice. 

Bréviroftre,  noir;  corcela  &  él 
épineux  j  tête  avec  deux  petits  enfonça^ 

341.  Charanson  crifpé. 

Bréviroftre;  coreelet  rabouux  ;  él) 
avec  trois  lignes  élevées ,  dentées. 

341.Charah5on  ttanchim. 

Bréviroftre;  coreelet  avec  demx  a 
cules  comprimés  ;  élytres  tubercule 
cendrées  à  leur  partie poftérieure. 
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CH  ARANSO  N.    (Infeacs-) 


243 .  CraramsoK  cribuie. 

Brévirofire^  cendre;  corceltt raboteux ^ 
tmfoncé  antirieurement  ;  él^tres  épineufes. 

^44.  Charanson  quadrident. 

Brévlroftre,  cendré  ;  corcelet  raboteux; 
éfytres  cpineufis  ;  épines  pojlérieures  Ion- 
gués. 

)45.Chaiianson  quadriépineux, 

Brévirojlre  ,  blanchâtre  ;  trompe  noirâ- 
tre ;  élytres  avec  quatre  épines  élevées. 

34^.  Cu  ARANSON  davellé. 

Brévirojlre^  blanehâtre ;  corcelet  can- 
nelé ;  élytres  épineufes  ,  avec  trois  petites 
Ugaes  àïm  bafe  rouges. 

347.  Charanson  Roduleux. 

Brévirojlre  ;  corcelet  avecjix  lignes  no- 
duleufes  ;  tlytres  épineufes. 

34s.  Charanson  rubifère* 

Brévirojlre  ^  cendré  ;  corcelet  raboteux  ; 
éfytres  avec  des  tubercules  prefque  épineux, 
ïïûMgeûtres. 

349.  Charanson  globalifèie. 

Brévirojlre  \  corcelet  raboteux  ;  élytres 
épineufes^  pointues  à  V extrémité. 

3  50.  Charanson  pillulaire. 

Brévirojlre;  corcelet  épineux ^  tubercule; 
éfytres  pointues ,  avec  plujieurs  rangées  de 
tubercules. 


351.  Charanson  frôncaK 

Brévirojlre  ^  noir  ;  front  rétus\  corcelet 
&  élytres  ^  avec  plujieurs  rangées  de  tu- 
berculcs.  ' 

351.  Charanson  coan. 

Brévirojlre^  obfcur ;  élytres  grifitresj 
avec  des  Jlnts  courtes  ^noires,  glabres, 
élevées. 

3  5  ).  Charanson  îndérien. 

Brévirojlre  j  grîfâtre  ;  corcelet  épineux 
de  chaque  côté  ;  élytres  avec  des  firïts 
poiniillées. 

354.  Charanson  nomade* 

Brévirojlre  ^  blanchâtre  ;  corcelet  rabo* 
teux  ;  élytres  avec  des  lignes  obliques 
obfcures» 

3  55*  Ctf  ARANsON  candidat. 

Brévirojlre ,  mélangé  de  blanc  &  d*obJ^ 
cur  ;  dos  du  corcelet  cendré,  avec  une  ligne 
&  deux  points  blancs. 

35^.  Charanson  arrofé. 

Brévirojlre  j  blanchâtre  ;  dejfus  du  corps 
avec  des  Kgnes  &  des  points  élevés  j  noirs  y 
trompe  avec  une  ligne  élevée. 

357.  Charanson  Cenchrus. 

Brévhrojlre^  blanchâtre  ;  corcelet  &  ély- 
tres avec  des  lignes  confluentes ,  cendrées , 
pointillées  de  noir  ;  trompe  avec  une  ligne 
élevée. 
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CHARANSON     (  Infeaes.) 


corctUt  chagriné  \  élytrcs  avec  des  poinu 
itun  vert  blnnchâtrc. 

3  S9.  Charanson  picipède» 

Breviroftre ,  cuijjcs  dentées ,  gris  ;  ély* 
très  nébuUufes  \  cuises  pojlérieurts  famés. 

jjaCHARANSOM  moiio. 

Breviroftre ,  cmjfa  dentées  j  noir  lui- 
fant  \  élytres  glabres ,  Tiffes. 

)9 1 .  Charanson  biCllooé. 

Breviroftre ,  cuiffes  dentées ,  noir  j  bord 
des  élytres  cendré i  trompe  avec  deuxfilloru. 

)9i.  Charanson  arenaire. 

Breviroftre  j  cuïjfes  dentées ,  n^ir  glabcc  \ 
élytres  avec  des  ftries  fomtUUes  \  bafe  des 
antennes  brune.  ^ 

39).  Charanson  du  Poirier. 

Breviroftre ,  cu^es  dentées  \  corps  bro^\é'y 
élytres  ftricesm 

)94.  Charanson  argenté. 

Breviroftre  ,  cuijfes  dentées  j  corps  d'un 
vert  argenté» 

395.  Charanson  du  Pommier. 

Breviroftre  ^  cutjjts  dentées ,  un  peu  pu-- 
befcent ,  obfcur\  antennes  &  pattes  teftacées. 

)  9(9.  Charanson  des  arbriffeaux. 


corps  cendré 'y  élytres  avec  des  ftries  poug' 

tillées. 

i  97*  Charanson  verdelec. 


Breviroftre^  cuijfes  dentées ,  verr;  hoth 
che  &  antennes  noires  \yeux  très^noirs. 

398.  Charanson  oblong* 

Breviroftre^  cuijfes  dentées  loblong^  noir, 
antennes ,  élytres  &  pattes  ferruginetifa. 

j€j9.  Charanson  prafe. 

Breviroftre  ,  cuijfes  fortement  dentées  i 
corps  vert  j  antennes  &  pattes  noirâtres» 

400.  Charanson  ovale» 

Breviroftre ,  atijfes  dentées  ^  noif\  mb^  * 
domtn  ^vale  j  antennes  &  patres  fatnreê. 

401.  Charanson  rouillé. 

Breviroftre  ,  oblong,  vert'^  cuijfes  ferrie 
gineufcs  ;  antennes  longues. 

401.  Charanson  duPadus. 

Breviroftre^  cuijfes  dentées^  ovale  oblong, 
£un  vert  grifatre  \  antennes  &  pattes  fer- 
rugineufes. 

40 ).  Charanson  crjthrope. 


Breviroftre^  cuijfes  dentées^  ovale  oHong^ 
ncr\    anunnes  ù'  pattes  fauves  ;  antennes 
Breviroftre  ,  cuijfes  antérieures  dentées  ;     pn^ues. 
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CHAR  AN  SON     (Inreaes.) 


.04.CHARANSON  iu<le. 

3révirq/ire ,  cuîjfes  itnttesy  cendré  ;  ah- 
wff  ovale  \  élytres  avec  des  poils  élevés  , 
rts  ^  rouies, 

to5.CHAR.AHsoN  nuiqueti. 

Irévirojlre ,    euijfes    dentéef  >   oyait , 


noirâire\  élytres  finies  ^  avec  des  rangées 
atltmes  de  taches  noitesSrtlanches. 

40^.  Charansom  sttdaboïde. 

Brévirofire ,  cuijfes  dentées  >  cendré  ; 
trompe  b  élytres  ^  avei  tut  tuiereuie  gros  , 
otlong. 


«72  C  H  A 

*  TVompe  mikct  «  ûloMgiij  Cëijfis  fimptai 

I.  CharansOn  g^anc. 

CuAcutio  gigas, 

Curcmlio  longirofins  ,  tkoraa  ifytrifyme  fcahris , 
sntenms  apUt  al^Sn  Emt.  au  hifi  nat.  des  inf.  Cha- 

AANSON,  PL    IX   fg.    146. 

Cunulio  gîgas.  F  ai.  Syft,  ent,  p,  117.  iio.  i* 
^^  Sp.inf  i,  i,p.  161,  no.  1.—  mant.  inf.tom. 
1.  /.  57.  «0.   I. 

Il  n*eft  pas  auffi  grand  que  le  Charanfon  pal- 
Biîfte  y  fie  fon  corps  cft  plus  arrondi.  La  trompe 
cft  preCaoc  de  la  longneor  du  corcclcc  Elle  cft 
nébttleu(e  à  la  bafc ,  &  noirc-luifance  depuis  l'in- 
fcrtion  des  ancenocs.  La  tête  eft  arrondie  «  nébu- 
leufe  9  &  les  yeux  font  noirs,  &  point  -  du  -  tout 
faiDans.  Le  corcclet  cft  arrondi ,  nébuleux ,  uès- 
raboteux  ,  tubercule  à  la  Partie  latérale.  L'écuilon 
cft  arrondi ,  petit  &  griuitre.  Les  élyttes  ont  des 
rangées  de  points  enfoncés ,  &  des  ftrics  de  petits 
points  élevés.  Elles  font  mélangées  de  gris  cendré 
&  d'obfcur.  Le  corps  en-deflbus  cft  obfcur.  Les 
pactes  font  d'un  gris  ob{cur  6e  chagrinées.  Les 
cniflcs  font  (impies  »  fans  épines  le  uns  dentelu- 
res. Les  jambes  font  terminées  par  on  ongle  tris- 
fi>:t. 

Il  fe  trouTC  dans  le  Japon. 

X.  Char  ANS  ON  coloflê, 

Cuticuno  colo^us.  ■■ 

Cutcuiio  i'ongirofiris  ntgricsAS ,  peéLhis  iongis  , 
rofiro  tubirci^Uto.  Lnt,  oujtifi,  nat.UiS  inf.  c5iia- 
^ANSON.  FI.  ).  fig.    )Z.   a.    i. 

Cunulio iomgfpes.  DtiVKY.IiLofinf.t,  \,tab,  }3. 

Voit.    CoUopt.  pars  1.   tab,   5^./^.  9. 

Il  clt  prcr]LC  une  fois  plûs  grand  que  le  TAj- 
rar.jon  pJnuftc.  Touc  le  corps  cft  ài^iw  brun  noir, 
cou-crc  d'un  velouté  d'un  brun  ccnJié.  La  trompe 
cft  lorg.c,  ^imnc'c  «  cylindrique  «  ccuvcrcc  dans 
l'un  des  àzixx  iczcs,  depuis  la  ba(l  juUjU'ar.  mi- 
l:c!,  de  rn'.c.iulcs  ::iiVauz  ,  luij.i,ns  Le  coicclec 
cft  r'iiid  ,    un    pcj  app!a:i.    Les   '-iytrcs    ûin   Ic- 

§c:c.iicn:  ftri'.cs,   un  peu   plus  cou::cs   cjul    1  ab- 
u.ne.i,  âc  d'un  i^brun  plus  clai.    ouc    le  rcflc  du 
corps.    Les  panes  func    noires,  alicz    longues. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  oricnralcs. 

A'o.'j.  Ccc  infcdw"  diffère  du  Curculio  ioniipes 
de  M.  (abric.uSy  €]uo:v]ue  cet  auteur  eue  la  figure 
de   D:uiv. 

5.  Char  ANS  ON  palmiftc. 

CvhCi'LK'  Pdimarum, 

CunuUo  iofigirojlris  aar,  thoraa  çvato  planluf- 


CH  A 

cufo ,  iiytns  aUnVtûtis  Êrimtis.  Esu.  mt  ki0. 
des  inf.  Cmaeanson.  PL   i.  /;.  i<*  '•  '• 

Curculio  Palmarum»  LxN.  Sy/i.  nas.  p*6oé,  «'x, 
—  Muf,  lud.  ulr.  p.  41. 

Curculio  Palmanim  ,  longirofiris  mter ,  tkarmi 
fuprà  piano  ^  efytris  abbrtviatis  firiatis.  FAi.  Syf. 
eni.p.  128.  «**.  1.  —  Sp*  injlui.p*  l^U  «*•  «►•— 
Mant,  inf.  r.  i.  p,  97.  no.  a. 

Curculio  longirofiris  ^  antsnnisfiraSis  .ciavdtnU' 

catâ  ,  femoribus  muticis  ,   corport  migro  deprtfê , 

tkoract  ovato  plûniufculo  ^  tlytris  ûhkrevimùs  pis^ 

lis.  Dec.    Mem.  inf.  t.  5.  p.  1^9*  m.  4.  pL  i|. 

fig.    lé. 


Charanfon  à  longue  trompe ,  k  antennes 
à  bouton  tronqué  &  à  cuiffes  fimples  ,  à  corps  af> 
plati ,  noir  ;  à  corcelet  ovale ,  plat ,  6e  à  ëcnis  ca* 
nelés,  pius  court  que  le  Tentrc.  Dio.  U* 

Cojfus  fdguarius.  Rumph.  And%  i.  p.  79*^'  17* 
fg'  9- 

Gronov.  Zoopk.  m.  578.  tab.  lé,  fg.  4* 

MeRian.  Inf  furim.  tab.  4S.  fg.  }• 

Curculio  Palmarum.  Scop.  ëmn.  5.  A//f.  msi.  p.  t^ 
«•.40. 

Pbtiv.    Ga\oph.  tab.  )f.)^«  $• 

SOLZ.  Inf.  tab*  ).  fg*  xo. 

Voit.  Coltvpt.  pars  x.  tàb.  )7«  fg*  sj* 

lia  enviroii  dîx-boit  lignes  de  looi;,  dépôt Ji 
tète  jufqu*à  rextrjmité  du  corps,  êe  la  cronpc  a 
environ  (îx  lignes.  Tcnt  le  corps  eft  uès  -  noir  » 
velouté  à  fa  partie  fupérieure.  La  uompe  cft  cy- 
Undrii]uc  ,  mince»  couverte  d'un  duvet  altcz  long» 
(lès-ierrc  dans  Tun  des  deux  fcxes.  Le  corcelet  câ 
un  peu  appla:i.  L  écu^on  eft  triangolaire  »  cerBiaé 
en  poincc  plongée.  Les  élytrcs  font  ftrîécs ,  pics 
courtes  que  labdomen.  Les  jambes  (otit  terminées 
en  un  crochet  très- fort.  Le  dernier  article  des  an- 
tennes elt  grand  ,  tronqué  &  cendré  à  (ba  cf 
tréuiité. 

La  larve  vit  dans  le  tronc  des  PalmiciSt 
où  clic  fc  nourrit  de  la  fubllance  qui  s'y  tiM 
ve  ,  comme  M<.4ian  nous  rapprend  dans  foa 
hiftoire  rcs  inùctcs  de  Surinam.  Elle  donne  h 
fÎQiuc  de  cette  larve  ,  qu'elle  dit  être  blancbaoc 
Elle  ajoute  encore  que  les  naturels  du  pa)S  la  ffi>> 
tiilcnt  &  U  manprnt  comme  une  chofc  dcUcicafc 
C'eft  aulli  ce  qui  cft  confîiué  par  M.  Fcimin  dasi 
fi  defcxiption  de  Surinam. 

II  fe    trouve  dans    T Amérique  méridionale  ^  à 

Caycnnc ,  A  Surinam. 


4.  Char  AN  s  o. s  enfangianté. 
CusiCVLio  çrucntatus. 


Cmnm5Ê 
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nebulofis.  Ent.  ou  fuft,  nat.  des  inf.  CharansON 

CurcuUo  Pini,  Fab.  Syfl,  ent,  pag,  119.»*.  lo. 
— 5/>.  inf.  tom,  i.  pag.  163.  n^.  ij, — Mant,  inf. 
tom.  I.  pag.  98.  «•.  14. 

Curcuiio  Pini.  LiN.  Sy/?.  Wtfr.  pj|^.  ^o8,  «®.  19. 

Curcuiio  tonùrofiris  ,  antennis  fraêfis  ^  femori- 
bus  muticis  ,  corpore  ob'ongo  tefiaceo  ^  macuUs  li- 
neifque  tranfverps  fiavis  ,  elytris  gibbofis.  Deg. 
Mem.  inf.  tom.  y.  pag.  112.  /ï°.   15. 

Charanfon  du  Pin,  à  longue  ciompe  ,  à  anten- 
nes cpndces  &  à  cuiilcs  (impies  ,  à  corps  oblong 
d'un  brun  de  marron  ,  avec  des  taches  &  raifs 
tranfverfes  jaunes  *  ,&  à  deux  bofles  for  les  étuis. 
Dec.  Ib. 

Curcuiio   Pini.  Schrank.  Enum»  inf.    auft.  /ï«, 

Curculié  Abietis.  Laïc  H  ART.  inf  tom,  l»pag.  1 1  )• 
«**.  10. 

Tkisch.  inf.  II.  tab.    ^l*  fig»    f. 

Il  varie  pour  la  grandeur.  Il  a  depuis  quatre 
jufqu'à  fix  lignes  de  long ,  de  la  tête  à  l'anus.  Tout 
Je  corps  ed  d'un  brun  marron  «  plus  ou  moins  ob- 
'  fcar ,  &  couvert  quelquefois  de  petites  écailles  cen- 
drées. La  trompe  e(l  brune  cylindtique  ,  de  la  lon- 
gueur du  corcclet.  Les  antennes  font  brunes.  Le 
corcclet  a  quelques    taches    roufsâtres,     formées 

Îar  de  petites  écailles.  L^écuflbn  eft  roufsâtre. 
.es  éiytres  ont  des  flries  formées  par  des  points 
enfoncés  alTez  gros  ,  &  quelques  lignes  cranrverfales 
d*an  gris  roufsâtre  ^  formées  par  de  petites  écailles. 
Les  cuiffes  n*OQC  ni  épines  ni    dentelures. 

Il   fe   trouve  en  Europe    fétt  le  Pin    silveflre. 

13.  Charansom   de  TOnopordc. 

CuRCULio  Onopordii, 

Curcuiio  longiroftris  niger  cinereo  villofus ,  rojiro 
ûtro  :  utrinque  fulco  abbreviato  bafeos.  Fab,  Mant. 
inf  tom.  i*pag.  98.  n®.  15. 

Il  reflemble  au  Charanfon  rayé ,  mais  il  eft  plus 
grand.  La  trompe  p'eft  pas  aum  longue  c]ue  celle 
des  autres  efpèces  'de  cette  divifîon  ;  elle  éft  noire 
&  marquée  de  chaque  côté  »  à  fa  bafe ,  d'un  léger 
filloD.  Le  corcelet  efl  raboteux  y  hoir  ^  &  couvert 
ainfî  que  les  élyrres ,  de  petites  écailles  cendrées. 
Les  cuifles-  font  (impies. 

Il  fc  trouve  en  Afrique  fur  TOnoporde. 

14.  Charanson  cannelé. 
CtTKCtTLto  canalicuiatus. 

^     CunsUi^ ^yittûtju    longirofiris  fcrruglneo^fufcus 
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albo  Uneatus ,  roJlro  nigro  utrinque  fulco  abbreviato 
bafeos,  Fab.  Sp,  inf  tom.  r.  pag.  1^4.  n**.  14.— 
Mant.  inf  tom.  i.  pag,  98.  no.  16. 

II  eft  afTez  grand.  La  trompe  eft  cylindrique  , 
noire,  marquée  de  deux  petites  can dures  cour- 
tes ,  entre  les  yeux.  Le  corcelet  eft  d'un  brun 
ferrugineux ,  avec  cinq  lignes  longitudinales  blan- 
ches. Les  éiytres  font  lides ,  avec  le  bord  exté- 
rieur &  une  ligne  au  milieu  ,  blancs*  Les  cui(rcs 
(ont  fuTiplcs. 

Il  fe  trouve  en  Italie. 

t^.  Charanson  de  la  Jacéc. 

CuRCULio  Jacee, 

Curcuiio  longirofiris  niger  cinereo  irroratus ,  elytris 
pun^o  bafeos  diftinBo.  Fab.  ^yfi*  ent.  pag.  119* 
rt**.  II. — S/>.  inf.  tom.  i.  pag.  164.  n9.  15,— 
Mant,  inf  tom.  \.  pag.   98.  n°.   17. 

Il  rc(remble  au  Charanfon  du  Pin.  Les  antennes 
font  noires.  La  trompe  eft  noire,  cylindrique,  a(^ 
fez  gro(re.  Le  corcclet  eft  ovale  ,  noir  ,  couvert 
d'une  pou(ficre  cendrée.  Les  éiytres  font  noires  5c 
couvertes  d'uti  léger  duvet  court ,  cendré,  &  mar- 
quées d'un  point  diftind,  cendré  ,  vers  récuiFou. 

Le  duvet  cendré  dont  cet  infedic  eft  couvert  , 
difparoît  à  mefure  qu'il  vieillit. 

Il  fe  trouve  en  Europe  ,  far  la  CENTAURiéi- 
Jacée. 

16.  Charanson  pointillé. 

,CuRcuLio  punBulatus. 

Curcuiio  longiroftris  fiavo  fufcoque  varius  ,  tf^- 
domine  cinereo  nigro  punSato.  Fab.  Mant.  inf 
tom.  i*  pag.  98.  n^.  18. 

Il  re(remble  beaucoup  au  Charanfon  de  la  Jacée/ 
mais  il  eft  un  peu  plus  petit.  Tout  le  corps  eft 
velu ,  mélangé  de  jaune  &  d'obfcur.  Les  antennes 
font  noires.  Le  corcelet  eft  inégal.  L'abdomen  eft 
'  cendré  ,  couvert  de  plu(ieurs  points  élevés  noirs 
luifans.  Les  pattes  font  cendrées.  Les  cuiiFes  lonc 
(Impies. 

II  fc  trouve  en  Amérique. 

17.  Charanson  de  l'Artichaut, 
Cukculio   CynarA. 

Curcuiio  longirofiris  niger  virefcenti  irroratus  ^  . 
rofiro  nigro  fubcarihato.  Fab.  Mant.  inf  tom.  \% 
pag.    98.  /î°.  19. 

Curcuiio  niger ,  ftriatus  ,  maculis  villpfo^fufcis 
nebulofus,  Geoff.  iitf  tom.  1.  pag.  i%i.  n^.  8. 

Le    Charanfon    tacheté    de   tête  de    Chardon 
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corps  cendre 'y  élytrts  avec  des  firUs pouf 

tilUes. 

)  97*  Chabanson  verdeleCi 


corcelet  chagriné  \  éfytrcs  avec  des  poinrs 
d'un  vert  btnnchâtre. 

3  S9.  Charanson  picipède. 

Brévirojlre ,  cuijjes  dentées ,  gris  ;  ély* 
très  nébuUufes  \  cuises  pqflérieurts  famés» 

jjaCHARANSOM  œorio. 

Brévirojlre ,  cmjfa  dentées  j  noir  lui- 
fant  j  élytres  glabres ,  Tiffes. 

)9 1 .  Charanson  biCllooé. 

Brévirojhe ,  cuijfes  dentées ,  ndr  ;  bord 
des  élytres  cendré  i  trompe  avec  deux  filions. 

)9i.  Charanson  arenaire. 

Brévirojlre  ,  cuijfes  dentées ,  noir  glabre  \ 
élytres  avec  des  firies  foiruillces  \  bafe  des 
antennes  brune.  ^ 

39).  Charanson  du  Poirier. 

Brévirojlre ,  cukjles  dentées  \  corps  bronzé 'y 
élytres  firiees  m 

)94.  Charanson  argenté. 

Brévirojlre  ,  cuijfes  dentées  j  corps  éCun 
vert  argenté. 

395.  Charanson  du  Pommier. 

Brévirojlre  ^  cuijjts  dentées  ,  un  peu  pu'- 
befcent ,  objcur;  antennes  &  pattes  tejlacees. 

j  9(1.  Charanson  des  arbrilFeaux.  Brévirofire^  cui(fes  dentées,  ovale  oblang^ 

nri''\    antennes  Cf  pattes Jauves  ;  antennes 
Brévirojlre  ,  cuijfes  antérieures  dentées  ;     pn:^ues. 


Brévirojlre^  cuijfes  dentées ,  v«/r;  hom^ 
che  &  antennes  noires  \yeux  très^moirs. 

398.  Charanson  oblong» 

Bréviroftre^  cuijfes  dentées  ^oblong^  noir, 
antennes ,  élytres  &  pattes  ferrugincuja. 

i99.  Charanson  prafe. 

Brévirofire ,  cuijfes  fortement  deneéesi 
corps  vert  j  antennes  &  pattes  noirâtres. 

400.  Charanson  ovale» 

Brévirofire ,  atijfes  dentées  ^  noif\  ai^ 
domtn  wale  ;  antennes  &  patres  fatt^u^ 

401.  Charanson  rouillé. 

Brévirofire  ,  ohlong,  vert  y  cuijfes  femt- 
gineufes  ;  antennes  longues. 

401.  Charanson  duPadus. 

Brévirofire^  cuijfts  dentées^  ovale  oblong, 
£un  vert  grijatrt  ;  antennes  &  pattes  fer^ 
rugineufes. 

40 ).  Charanson  ctjthrope. 


=. 


Sûtc  de  tlntroduHian  â  /'Ht/loife  Naturelle  dtSsIaftSes. 
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404.  Chakanson  rude. 

hrévirojlretoâjjts  dentées  t  cendre',  lé- 
nen  wale  ;  élytret  avec  des  poils  élevés  , 
tns  »  roides, 

40  j.Charansom  mxiquetj. 

Brévirojlre ,  ciùjfes    dentées  ,  ovaU , 


noirâtre  i  élytres  Jîriées  ^  avec  des  rangUs 
alternes  de  taches  tiooesSf  blanches. 

40^.  Charansoh  «teltboïde. 

Brévirofire ,  cuiffes  dentées  «  cendré  ; 
trompe  (fély  très  t  avei  an  tubercule  gros  ^ 
oblong. 
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*  Trompt  mi  lut  «  ûIoMgiej  CMtfis  fimplesi 

I.  CharansOn  géant. 
CuKcutio  gigas* 

Curcmlio  iongiroftris  ,  tkoract  tfytrifque  fcahris , 
snunms  apict  albis.  Ent.  ou  hifi  nat,  dis  inf.  Cha- 
AANSON,  PL  IX  fig*   146. 

CunuHo  gigas.  F  ai.  Syjf.  cAr.  ^.  117.  no.  i* 
»-  Sp.  inf,  t,  \,p.  1  tf I.  ne.  i.  —  mant^  inf.  tom, 
!•  p.  57.  no.  I. 

Il  n'eft  pas  anfl!  grand  qac  le  Charanfon  pal- 
Biîfte  »  fie  fon  corps  eft  plus  arrondi.  La  trompe 
cft  prefaac  de  la  longueor  du  corcelct.  Elle  cft 
nébiileu(c  à  la  bafe,  &  noire-luifante  depuis  l'in- 
fertion  des  antennes.  La  tête  eft  arrondie^  nébu- 
leufe  9  le  les  yeux  font  noirs,  &  point  -  du  -  tout 
faiDans.  Le  corcelet  eft  arrondi ,  nébuleux ,  très- 
raboteux  ,  tubercule  à  la  Partie  latérale.  L'écuilon 
cft  arrondi  ^  petit  &  griutre.  Les  élytres  ont  des 
rangées  de  points  enfoncés ,  &  des  ftrics  de  petits 
points  élevés.  Elles  font  mélangées  de  gris  cendré 
&  d'obfcur.  Le  corps  en-deflbus  eft  obfcur.  Les 
partes  font  d'un  gris  obkur  6e  chagrinées.  Les 
cniflcs  font  (impies  »  fans  épines  le  Uns  dentelu- 
res. Les  jambes  font  terminées  par  as  ongle  tris- 
fcrt. 

Il  fe  trouve  dans  le  Japon. 

X,  Char  ANS  ON  coloflê, 

CuMLCULiO  €oJo£uJ. 

Cufculio  iongiro/tris  nigricéiu ,  ptdikus  iotips  , 
FpJIroiuôtrCLidio.  Lne.  oujitfi,  noi.  Mes  inf  Ctia- 
Hanson.  Fi.  ).  fig,    )Z.   û,   h. 

Cunuiio  {ongtpes,  D&u&t.///.  o/i/i/I  r.  i,cab,  }3. 

fi'   ^ 

Voit.    CoUopt.  pars  1.   tab.   5'^. /^.  9. 

Il  clt  prc^juc  une  fois  plus  graad  que  le  Cha- 
rur/o.t  paliiafTc.  Tout  le  corps  cft  d'an  brun  noir, 
coii'-crc  d'un  velouté  d'un  brun  ctnJié.  La  tiompc 
cft  long:c,  ^ininc'c  «  cylindii^ue^  ccuvcrcc  dans 
l'un  des  dcLi  iczc^,  depuis  !a  bal*.  juU^u'ar.  mi- 
Lc:,  de  rir.c;iu!cs  i:i(Vaui  ,  Uiiians  Le  coicclec 
clt  iViud  ,    jn    pcj  appl^ri.    Les   ''iytrcs    uni  Ic- 

§c.c.ucn:  fcri'.'cs^  un  peu  plus  cou::cs   cju;.    1  iib- 
u.ncn^  à:  d'un  «^brun  plus  clai.    f>uc    le  rcftc  du 
corps.    Les  partes  fjnt    noires,  alicz    longues. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orienralcs. 

Kotd.  Cet  infcckj  dift*èrc  du  Curcul'to  /onypes 
de  .M.  lali:ic«us,  quoique  cet  auteur  cite  la  ligure 
de   D:uiv. 

)•  Cm  A  a  ANS  ON  palmifte. 

Ci'ACi'LK'  Paimarum, 

CuniàUo  tûngiftfjlfis  aur,  thoract  çvato  pUnitif 


CM  A 

cufo ,  elytris  aUnviéuis  Êriatis.  Emt.  mt  UJI,  9Êtm 
4€i  inf  Cma&anson.  Pl   t.  fg.  !<•  «•  i» 

Curculio  Palmarum»  LxN.  Sy/i.  mat*  /«éoé.  s'i. 
—  Muf  tud.  ulr,  p.  41. 

Curcul'to  Palmamm  ,  iongirofiris  ater ,  ikamu 
fupra  piano  ^  elytris  aUrtvtatis  firiatis.  FAi.  Syf. 
ent. p.  128.  «**.  1.  —  Sp.  inf  t.  i.p*  Kl.  «*•  *>•— 
Mant.  inf  t,  i.  p.  97.  no.   a. 

Curculio  iongiroftris ,  antsnnisfraSis.ciavÂtn9>- 

catâ  ,  femoribus  muticis  ,   corport  migro  dipnjfm , 

thoract  ovato  vlaniufculo  ,  tlytris  ûhbrevidtis  Jttisr 

tis.  Dec.    mtm.  inf.  t.  5.  p.  K5.  «.  4*  f^*  *!• 

fig.    16. 


Charanfon  à  longue  trompe ,  k  antennes 
à  bouton  tronqué  le  à  cui(les  (impies  ,  à  corps  af> 
plati ,  noir  ;  à  corcelet  ovale ,  plat ,  le  à  ëcnis  ca* 
nelés,  plus  court  que   le  ventre.  Dio.  U* 

Cojfus  f^guarius.  RuMPH.  Ambé  X.  p,yf.t.  17. 
fg'  9- 

GaoNOV.  Zooph.  n.  578.  tab.  16,  fg.  4* 

Merian.  Inf  furin.  tab.  48.  fg.  }• 

Curculio  Palmamm.  Scop,  ann.  5.  A//f.  mat.  p.  8^ 
n«.40. 

PlTiv.    Gaiopk.  tab.  \^.  fg.  J. 

Sr^hZ.  Inf.  tab.  )•  fg.  xo. 

Voit.  Coltoft.  pars  x.  tah.  \i.  fg.  %$• 

lia  environ  dix-boit  lignes  de  looi;»  dépôt Ji 

tète  jufqu*à  Teitr^mité  du  corps,  le  la  trompe  a 
environ  fix  lignes.  Te  ut  le  corps  eft  très  -  noir  p 
velouté  a  fa  partie  fupérieure.  La  trompe  cft  cy» 
Undrique  ,  mince,  couverte  d'un  duvet  aiFcx  long, 
(ios-icrrc  dans  l'un  des  deux  fexes.  Le  corcelet  cft 
un  peu  applaii.  L  ccufTon  eft  triangulaire  ,  temipé 
en  pointe  «longf^e.  Les  élytres  font  ftriécs  »  pies 
courtes  que  l  abdomen.  I.cs  jambes  (ont  terminées 
en  MU  crochet  trcs-furt.  Le  derricr  article  des  an* 
tcnncs  clt  grand  ,  tronqué  &  cendré  à  (on  ci- 
tréuiité. 

La  larve  vit  dans  le  tronc  des  Pa!miets« 
où  elle  fc  nounit  de  la  fubllance  qui  s'y  uea 
ve  ,  comme  M*5r:an  nous  l'apprend  dans  fM 
hiftoire  ries  iniccks  de  Surinam.  Elle  donne  h 
(îguic  de  cette  Uive  ,  qu*elle  dit  être  blanchâtre. 
Elle  ajoute  encore  que  les  naturels  du  pa\s  la  K^ 
tiilent  &  U  manf:rnt  comn'.c  une  chofc  aclicicafc. 
C'eft  aulli  ce  oui  eft  conti:mc  par  M.  Fcimin  daat 
fi  dcfcxiptiun  de  Sutinam. 

Il  fe  trouve  da:is  rAmcriquc  méridionale  ,  à 
Caycnnc ,  A  Suntum. 


4.  Charanson  enfang!anté. 
CuKcvnQ  crutntatkSf 


Ctntdb 
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Cun-i/ij  loitg'ircjlni  aur  ,  thoi\iiC  lineis  ,  tl" 
rnJ^M  punllh  iiuatus  j'ai^u'iKtli.  E;l.  oa  klj. 
K^t.     des    inf.  ChARANSON.    Pi.    H.  fg-    U7- 

CitrctiUo  craentatus.  Fab.    Syfl.    tnt.  pag,  ii6 

n'>.   ).  —  Sp.  i,ij.  tom.  1.  F'ig-    »*i-  "'■  l- 

Mju  inf.  i^m.    ,.  /ag.  j*;.  n'.    j. 

][  rci'.tmble  beaucoup   au   Charanfoo  palmOe 


il   cft  i 


roui.'es 
de    bn 


i-iueu.  . 


^tc  Lft  ariond.e.  Le  corcckt  clt  a!lt.z  long.,  Mlle  . 
.Tcliiutr  ,  trts-iii>ir  ,  avec  dt^i  i.i'i;ts  rjics  Ion- 
gicudinaks,  lijiu^cs,-<j'uii  rou;cdcrjng.  L'^cullui. 
elt  uiATf^u.iiie ,  iiî-s  |>o>i):ii  ,  air<.£  loue  £c  iioii. 
Les  tlyircs  font  noiics  ,  veloutées ,  lliiels  ,  avec 
dcmpciircs[acliC5al!oni.;i:cs,  dm.  rouge  it  fjngj  Tm 
^ïuue.ElItt  iuiitun  peu  ,~lu4  câurrcsijuc  l'abJo.iKi). 
Le  aeiTous  du  corps  cit  unir  luifjtir,  lavec  <:[url<)<icS' 
tacites  hfU!i*s  pcH  n.arqii^-<.'s.  L»  pjttes  font  noiicsj 
Ici  cuiUcs  font  li-nplcs ,  fans  ifpinc!  &  (ans  izn~ 
teintes.  Les  jambts  lonc  tgrminr'vs  par  un  ongle 
'fort.  Les  jnicrieiiresoiit  des  poils  coutis  ,,  ferrés 
à  leur  partie  interne. 

II  fc  trouve  dans  la  Caroline* 

j.  Chakanson  -longipede. 

CuKCULiO     lûlgipCt. 

Canulio  longirùflris ,  nigr:çins\  tlytns  ftrrugl- 
ntii ,  rufirxt  eau  giitato ,  l't li-'tut  ant'.ch  laig'.o-ibus. 
•Ï-M.  o-j.  hfi.-nat.dts  irf.   Chakanson.>/.    ij. 

Curcnt'o  langipts.  Fab.  Syfl.  tnt.  a'pp,  i.  p,ig. 
'Sll.^Sp.  itj.  ton.  l.pag.  i6i.  n*.  4, — Mâni. 
inf.  tvm.  i.pjg.  s-i.  n".  ^. 


V.O«T.   CoUopt.  pan    ; 


,  ^6.^g. 


J)  fA  prcfciue  une  fois  plus  peiii  <^ik  le  Cha- 
tanfon*  palciiiAc.  La  trompe  cit  noire ,  l;>nj>uc  ,  prel- 
jue  ^nadiangijUiie  ,  un  peu  pius  ^lo^z  &  cehancr'^e 
a  fon  titrrfmit*.  Les  a:iti:nin.s  (ont  noires  ,  cou- 
jjcï  ,'troiiqaikï  à  liur  citrrniiié  ,  inl'c.ées  prefcjuc 
là  la  bafc  de  latronipc,  La  téie  dt  no:re  &  ar- 
rondie ,  Bc  les  yeui  ne  font  pas  faii '^ns.  Le  corcdet 
cftKTc,  btun  ,  un  peu  plus  coineie  c]ue  celui 
ia  ClnraafDn  palitiifte.  L'écuiroii  <:i\  (Hdngulairc 
ilongé ,  noirâtre.  Les  él^tres  fci'.t  'l'un  t^riin  tVrru- 

f'ceu»  ,  lUiÉcs,  un  peu  pluscoiirreï<]ue  laMcmen. 
out  le  dclfous  du  coi|'S  eil  noir  brun.  Les  pattes 
Ibni  d'un  non  biun.  Les  antéricuri.;  font  un  peu 
'plot  longues  (^ue  les  aatics.  Lei  ja  bes  font  un  peu 
atquées  ,  &  fortement  ciiiées  tni:.'neurcmenc  ;  le^ 
.  aiurei  ~(]uatte  font  ttés-peti  a. ires  ;  e  les  font  toutes 
Kimiaées  pat  un  ong'e  crocnu  alii-z  fort. 
Il  fc  trouve  au  C^p  de  Boime-Ef^Li^ncc. 
Du  cabinet  de  M.  .  ec. 

UlJI.Nat,  InfuU,.  Tvm.  y. 
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Le  Carcutlo  long'ipcs  de  Drurv,  inf,  .ro-1.1..  luit. 
13.  fig,  }  ,  diAirc  de  celui-a,  U  cft  le  uteHK 
ijue  le   Ciiacanfon  colollc. 

6.  Charanson  fcrnigineui. 

Cti'Ciilio  longiroffirli  ,  thor<ice  piano  Uvi  nJgro~ 
maciiliito  ,   elyiris  ftriath.    Ent.  ou   hJ^.   nfi.   da 

m/ICHARANSON     Fi.    l.fig.     16.    d. 

Curjutio    kemipttrus,    Sutz.    hifi,  inf.    cu'i.  ^. 

II  eft  un  peu  plus  petit  cjue  le  Charanfon  pal- 
mille.  Tout  le  corps  eii  d'un  brun  fetrugioeur, 
;<lus  ou  moini  clair.  La  trompe  eft  longue  Se  inince. 
L:s  aritemics  font  noires  ;  k  dernier  article  e'I  fè*- 
r:i^>in:ii=  ,  cou^é  &  ee-idré  à  fon  eitréniiré.  Le 
^oicclei  elt  Itffe,  un  peu  ::plati ,  prefquc  ovale, 
avec  pluiiciirs  taches  noires.  Les  ^lytre»  (ont  ftti  ef, 
plus  courtes  que  l'abdomen.  L'éciiffon  c(t  triangu- 
laire, tctoiinéen  pointe  along.e.  I  cdellbus  du  corps 
eft    d'un    brun    noir.  Les   pittei  font  quclt|uefais 

Il   fe  trouve  aux  Indes  orientales. 

7.  Charansom  bordé. 

Carculio  t.'miiitut. 

Ciinu.iu  /o.Tgiroj}t!j  ,  rtif^tr ,  tkoraet  tlytrifqiu 
r^rruninta  murf.i/iaiii.  Ent.  ou  hifl.  n.:t.  ati  inf. 
Charanson.    Pi.    ).  ^g.  it. 

Il  eft  plus  petit  cjiie  le  Cbaranfon  palmiftcv  Les 
jntcnnes  font  noires,  avec  la  maïle  ovale  prefijue 
arrondie.  La  trompe  elt  noire ,  cylinJrii^ue  ,  un  peu 
]'his  longue  nue  le  ccircelct.  Tout  le  corps  eft 
iioit.  Le  coreelet  eft  lilfc ,  un  peu  applaii ,  avec 
les  bords  latéraux  couverts  d'une  poulTière  écail- 
leiifc  ,  ferruffincufe.  Les  éKitcs  ont  des  ftries  poin- 
lillécs ,  les  bords  laiéraui  5c  l'cxtréinité  couverts 
Junc  pouditrc  i!cail!curc,  fccrLigineurc.  Les  cuitfes 
l'ont  fans  épines  &  fans  dentelures.  Les  jambes 
Tont  terminées  par  un  crochet,  &  leur  partie  m- 
lernc  eft  ciliée. 

Il   fe  rtouve  à  l'iflc  de  Bourbon. 

S.  Charanson  fanguinolenc. 
CurtuUo  fa:igunelcntus. 

Cureu'io  long  ro^ris  ater  ,  tiytrit  firialis  ,  iaji 
t'.ifcij  fanguiata.  tira,  ou  k'rfl.  nat.  des  inf.  Cha- 
iiANSON.    Pi.  la.  fig.    116. 

Il  eft  picfque  une  fois  plus  petit  <]ue  le  Cha- 
-anfon  cnfaiiglanté  ,  auquel  il  relTcmble  pour  la 
'orme  du  corps.  Tout  le  corps  eft  d'un  noir  de 
velours.  Les  aeienacs  foiii  coudéiis.  La  irompc  eft 
o-irjtc,  cylindticuic,  prcfiiue  plus  longue  cjuc  le 
eorcclet.  Le  coiccl:;t  cil  aitondî.  LcLufoii  -cfi 
Ooo 
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noir  Se  pctir.  Ici  clytrcs  ont  une  binde  d'un  rou{;c 
de  ûng«  à  leur  bafe  ,  elles  onc  des  flrics  c^ui  pa- 
toiilcnc  fore  peu  à  caufc  du  veloucé  de  linlcdc. 
Le  iiellbus  du  ccrps  ciï  noir  &  luifinc  >  les  pa.tes 
l'ont  noires ,  les  cui/Tes  fv^n:  (impies  ,  A:  les  jam- 
bes font  termioces  par  un  ongle  ailcz  fort. 

11  fe  trouve  en  Amérique  «  dans  TiiIe  de  Tabago. 

9.    Ch^ranson  fkrcié. 

CiHtci'Lio  fjf^iatus, 

Curculio  longiioflris  njgfr ,  tlytris  ftrîatis  yfafcia 
rufa    interrUfZd.  Ent,  ou  hijjt.  nat.  des  inj,  Cha- 

EANSON.    PL    II. /g.    M^. 

Il  reflcmblc  beaucoup  au  CharanfoB  palmifte  s 
mais  il  ed  deux  fois  plus  petit.  Tout  le  corps  cft 
d'un  noir  de  velours  en-dellus  &  d'un  noir  luifant 
cn-dc(Tôus.  Les  élytres  feules  ont  une  bande  rou- 
ge Jtre  au  milieu,  mterrompue  à  la  future.  La  trompe 
ell  mince,  courbtfe  ,  égale ,  de  la  longueur  du  cor- 
cclet.  I  a  te  te  ell  a  rondie  ,  3c  les  y  eux  ne  font 
point  dj  :out  faillans.  Les  antennes  (ont  coudées, 
&:  elles  ont  leur  infertion  pies  de  la  bafe  de  la 
tiompe.  Le  corcelet  eli  lifle  &  velouté.  L'écuilbn 
el^  petit  ô:  trianguliire.  Les  élytres  font  ftriées  & 
U'i  peu  plus  courtes  cjue  l'abdomen.  Les  cuidès 
de  toutes  les  pattes,  iorc  (impies,  (ans  dents  & 
fans  épines.  Les  jambes  font  terminées  par  un  on- 
gle fort ,  crochu ,  fembhblc  à  ccl»i  da  Charanfoo 
palmifte. 

Il  fe  trouve  .... 

10.  Char  ANS  ON  indien. 

C:-KcvLto  indus  m 

CurcuJio  longirofirls  attr  ,  thorace  fuiovato  ex- 
cavuio  puncliito ,  tlytris  ntgofo-fiUcatis  ,  tU'tis  fpi^ 
nofis,  liN.  Syfi.  ttttt,  pcg.  éo^.  t**.  i.  ^^^Mus, 
Lad,   Ui'.  p^.g,    43. 

Curculio  indus,  Y AM.  Syft,  ent.  pag.  iiS.  z:*».  4. 
—5^.  inf.  tom,  1.  pag.  162.  n^  5. — Mant,  inf, 
lom,  i.  pag,  ^7.  n<».   j. 

Ciir:ul:o  lor.girofi'ts  ,  antcniis  frjiiis  ^  femcribus 
dent  an  s  ,  liiTo'r  niaro  aeprejj  ,  tkoracis  L  ter:  Sus 
tuhenulo  vil/^Jj  eiytris  rugofoJuUatis.  Dec.  3f^"7. 
inf,  tom,  5.  pag.  165.  /î^.  i,pL  15.  fi^.  12. 

Ckaranfun  des  Indes  ,  à  longue  trompe  ,  à  an- 
te  mes  coudées  &  à  cuifles  dentcllées ,  à  corps  noir 
applati^  a  tubercule  velu  aux  côtés  du  corceîc:  , 
à  ctuis   chagrines  5:  canclcs.  Dig.  Ij. 

11  eft  un  peu  plus  court  &  un  peu  p*us  gros 
que  le  cbaranfon  palmiile.  La  tror.pw  cil  :ui:ue  , 
cylindrique  &  un  peu  courbce.  Tout  le  corps  cil 
noir.  La  tête  eîl  arrondie.  Le  corcelet  ell  gros  , 
app!i:i  ,  avec  un  e,îr'on:em:nt  jux  imiicu  ;  il  efl 
<Ju^îi:îé  &:  garni  àz  chaque  côte  ,  d'un  tabcrculc 
allez  ^ros  ,  couver:  de  poils  loidcs,  courts  «  très- 
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ferres,  d'un  brun  fauve.  Les  élytres,  font  ifi 
peu  aj'p  arics  ,  clugnnécs  ,  3c  ont  chacune  neuf 
Unes  ci.neUvS.  Le  dcilous  du  Corps  3c   les  pattes 

font   un  peu  chagrinés. 

Di  Geer  p^ace  cet  infcâe  dans  la  divifioo  des 

CfiJranfons  dont   les   cuiHes  font  dentées. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales. 

II.  Charanson  villageois. 

Ce  a  c  VI 10  pûganuj» 

Curculio  /ongirojlris  grifeut ,  thoracis  dorfo/ufco^ 
arcuLus  cinereis ,  rojlro  hifiUcato.  Fab.  Syfi.  inf, 
pag,  118.  n*.  é.'-^Spec,  inf,  tom,  i.  pag,  léi. 
/i*.   <. — Mant,  inf  tom,   i.  pag,  yy.  n^,6. 

Il  reifemble  au  Charanfoa  du  Pin  ,  mats  il  eft 
une  fois  plus  grand.  La  trompe  ell  aflcx  pcêc, 
deux  fois  pius  longue  que  la  tête ,  notrâcrc ,  avec 
deux  cannelures.  Les  antennes  font  grisâtres,  noues 
à  leur  bafe.  Le  corcelec  eA  grisâtre  fur  les  côtés, 
noirâtre  fur  le  dos ,  avec  quatre  taches  arqoées  & 
une  petite  tache  au  milieu  ,  cendrée.  Les  dyacs 
font  obtufes ,  grisâtres ,  fans  taches. 

Il  fe  trouve  aux  Indes. 

II.  Charanson  Eléphant* 

CvncwLio  EJepkas, 

Curculio ,  longiroftris  jufcns  ,  thoract  tlytnffM 
variolofis ,  elyiris  pofiice  fpinofis,  Fab.  Sf .  inf 
tom,  X.  pag,  i^x.  «^.  7.  —  Mmnt.  inf  wm,  i. 
pag.  97.  fl».  7. 

Il  eft  aifez  grand.  La  trompe  eft  notrâcte ,  cr- 
lindrique.  La  tête  eft  noire  a  fa  bafe.  Le  corcem 
eft  un  peu  applati ,  très-variolé .  noirâtre  ,  avec  des 
taches  plus  obfcures.  Les  élytres  font  Tarioléa  , 
noirâtres ,  avec  des  taches  dIus  obfcarcs  |  clks  00: 
vers  l'extrémité  pludeurs  épines  élevées ,  cooiccf, 
aiguës.  Les  pattes  font  noirâtres,  (ans  épines  ft 
fans   dentelures. 

Il  varie  pour  les  couleurs.  Il  eft  noirâtre  ,  ^ 
couvert  d'une  poulTière  d'un  gris  rouûâtrc. 

Nous  croyons  que  cet  infede  n*eft  qu*iioc  rààai 
d'i  Charanfon    géant. 


Il  fe  trouve  dans  l'A^ique  Àjuinoxiak. 

I5.  Charanson  morbilleax. 

Ccnci/iio   morhiilofus. 

Curculio  l^ngirofiris  cinenui  ,  tiytns  iatàab\ 
fcijtis   €  levât  is   migris. 

Curculio  morhiUofus.  O&VET,  UL  ^is^. 

tj!>,^0'pg'   f. 

Il  eft|un  peu  plos  petit  que  le 
Sa  uompc  cft  longue»  milice  «  m  fcm 
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i*un  noir  luifant.  Les  antennes  font  coudt^es  »  «l'un 
noir  cendré.  Tout  le  corps  cil  cendré  ,  obfcur.  Le 
corcelet  e(l  arrondi,  couvert  de  petits  tubercules 
noirs,  liflcs.  Les  élytres  ont  pluficurs  rangées  de 
tubercules  élevés ^  noirs,  liifes  ,  laifans.  Les  pactes 
font  noires ,   les  cuifles  font  iiai^4es. 

II  fe  trouve  à  Cayenne, 

14.  Charanson  hémiptère. 

CuRCULio  kcmipterus» 

Curculio  longirojiris  olfcure  purpurafcens  ,  elytrîs 
ahbrcviatls  firiatis  nigrù-maculatis.  Ent.  ouhift.  nat. 
des  inf.  Charanson.  PL  l»  fig*  4-  &  pL  1  ^• 
fg'  4.   ^• 

Curculio  kemipterus.  Lin.  Syft.nat.  p.  606,  n,  j. 

—  Muf.  lui.  uir.p.  44. 

Curculio  hemipterus ,  longtrofiris  obfcur^  purpu- 
rafcens ,  elytris  abbrtviatis  maculatis.  Fab.  Syft, 
eht,  p.  ii8.   12.  5,  —  Sp,  inf^  r.  i.  f.  163,  n.  8. 

—  Mont,   inf,  tom,   I,  p.  5>7.  «<>.  8. 

Curculio  rufo-fafciatus  longîrofirîs^  antennes  frac- 
tis ,  femoribus  muticis  ,  corpore  oblongo  ,  rufo  ,  tho- 
race  magrjOj  fafciis  longîtudinalibus  nigris,  Dec. 
Mém,  inf.  t,  5.  p,  171.  n,   5.   pi,   i;.  fig.  1;. 

Ckaranfon  roux-rayé ,  à  longue  trompe ,  à  an- 
tennes coudées  &  à  cuifTes  (impies  j  à  corps  alongé , 
xouz^  &  à  grand  corcclet^  avec  des  raies  longitu- 
dinales, noires.   Dec.  Ib, 

VOET.  CoUopt.  pats  1,  tab.   37.  fig,  24, 

Il  a  environ  fîz  lignes  de  long ,  depuis  la  tête 
lufqu'à  rcxtrémitc  de  Tabdomen.  La  trompe  efl 
longue,  mince,  courbée.  Tout  le  corps  eft  d'un 
brun  ferrugineux.  Le  corcclct/  ed  lifle  ^  avec  trois 
taches  longitudinales,  noires.   L'écuffon  efl  trian- 

Fulaîre ,  aîongé.  Les  élytres  font  plus  courtes  que 
abdomen,  flriées,  avec  quelques  taches  noires. 
Le  deflous  du  corps  a  quelques  taches  noires. 
Les  jambes  font  terminées  en  un  crochet  allez 
fort. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale  ,  à 
Cayenne,    à  Surinam. 

15.  Charanson  bariolé. 
Curculio  varugatusm 

Curculio  longirofiris ,  rufo  nigroque  varius ,  roftro 
apice  nigro,  Ent.  ou  hift.nat,  des  inf  Charanson. 

Curculio  varius,  Fab.   Gen,   inf  mant,  p,  21 }. 

—  Sp.  inf  t»  i.p.  163.  «*.  5.  '^^Mant,  inf,  t*  i, 
p'  57»  ^'  9> 

Il  cft  un  peu  plus  grand  que  le  Charanfon  du 
Fia,  Les  antennes  font  brtmes  ^  noixcsjt^  coudées  ^ 
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un  peu  tronquées  à  leur  extrémité.  La  trompe  efl: 
mince,  cyhndricjuc,  de  la  longueur  du  corcelet, 
fcrrugineufe,  avec  unpcu  de  Tcxtrémité  noire.  La 
tête  elt  arrondie ,  brune  ,  fcrrugincufc,  avec  les  yeux 
noirs,  point-du-tout  faillans.  Le  corceict  a  des  raies 
rouges,  brunes,  &  d'autres  noires.  L'écurton  eft 
|)etit,  triangulaire,  noir.  Les  élytres  font  ftriées^ 
a  peine  plus  courtes  que  l'abtlomcn,  noires,  avec 
quelques  lignes  'ongitudinales ,  ferrugincufes ,  plus 
ou  moins  longues.  Le  delTous  du  corps  cft  mélangé 
de  noir  &  de  rouge  brun.  Les  patres  font  noire? , 
avec  les  trois  quarts  des  cuillcs  rouges.  Lcscuiilcs 
font  fans  épines  &  fans  dentelures. 

J*en  ai  vu  une  variété  dans  le  cabinet  de  M.  Lee, 
dont  la  bafe  des  élytres  étoit  d'un  rouge  brun. 

Il  fe  trouve   au  Cap  de  Bonne-Efpérancc. 

i^.  Charanson   noirâtre. 
Curculio  piceus, 

Curculio  longirofiris ,  ater  glaber,  thorace  ovjto 
deprejfo ,   el^  tris  abdomine  brevîoriù us  Ju bfiriai  is . 

Curculio  piceus,  Pall.  Inffibir,  /?.  13.  r.  B.fig,  j. 
—  Itin,  I,  app.p.  464.  n,   34. 

Il  cft  un  peu  plus  grand  que  le  précédent.  La 
trompe  efl:  mince,  de  la  longueur  du  corceict  , 
courbée.  Tout  le  corps  efl:  d'un  brun  noir.  La 
malTe  des  antennes  elt  globuleufe  ,  d'un  brun  tef- 
tacé.  Le  corcelet  eft  ovaîe  ^  un  peu  déprimé  , 
couvert  de  très-petits  points  enfoncés.  Les  ilytres 
font  un  peu  déprimées ,  plus  courtes  que  l'abdo- 
men ,  obtufes  ,  légèrement  flriées  ,  avec  de  très- 
petits  points  enfoncés  entre  les  ftries.  Les  pattes 
antérieures  font  un  peu  plus  grofles  que  les  autres. 
Toutes  les  jambes  font  légèrement  raboteufes  flc 
ciliées  intérieurement. 

Il  fe  trouve  dans  les  déferts  de  la  Tar tarie; 

17.  Charanson  cafre. 
Curculio  cafcr, 

Curculio  longirofiris  ater  ,  eljtrls  firlatîs  abdo- 
mine brevioribus ,  tibiis  ciliatis,  Ent,  ou  hifi,  nat^ 
des  inf  Charanson.  PL  i6,  fig.  154, 

Il  rtffemble  entièrement  au  Charanfon  palmiftc, 
maïs  il  efl  deux  fois  plus  petit.  Tout  le  corps  efl 
très- noir,  un  peu  velouté.  Les  antennes  font  tron- 
quées à  leur  extrémité.  La  trompe  efl  mince,  courbée , 
un  peu  plus  longue  que  ïc  corcelet.  Le  corcelec 
efl  lifTc ,  légèrement  lobé  poflérieuremcnt.  Lécuflbn 
efl  triangulaire ,  pointu  poflérieuremcnt.  Les  élytres 
font  flriées ,  un  peu  plus  courtes  que  le  corps.  Les 
cuifFes  n'ont  ni  épines  ni  dentelures.  Toutes  les  jam- 
bes fout  ciliées  a  leur  partie  interne. 

U  fe  troare  ga  Cap  de  Bonne-Efpérance* 

Ooo  % 
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Le  Cha'anfon    portc-cocur    de   la  Scrofulaire. 
Geoff.  /i. 

Curculio  ptricarpius,  Schramk.  Enum,  inj\  aufi, 
ti*.  109. 

Curculio  pertcarpius.  Laichart.  inf,  tom.  i,pag. 
115.  n®.   17. 

Curculio  pcricûrpius.  FocRC.  Ent.  par,  i.  pug. 
I5«.  /!?.  49. 

Cunutio  pcricarpius,  Vill.  Ent»  tom*  l^^pag. 
X8i.  n*.   17, 

Il  reflcmble  au  Cbaranfon  de  la  Scrofulaire  , 
mais  il  cfl  plus  petit.  Tout  le  corps  cil  noirâtre , 
l^g^rement  couvert  d'un  duvet  grisâtre.  La  trompe 
clt  Boire  »  mince  «  longue.  Les  ëly  très  font  ftnccs 
&  ont  une  tache  blanche  >  prcfi]u'cn  coeur  »  placée 
fur  la  future  ,  un  peu  au  -  ddlous  de  récuïïbn. 
Les  pattes  font  noirâtres.  Les  cullfcs  foat  fans  épi- 
nes ,  ou  quelquefois  munies  d'une  (cule  petite 
épine. 

U  fe  trouve  en  Europe ,  fur  la  Scrofulaire. 

61.  Char  ANS  ON  du  Sifymbtium. 

CuMCULro  Sifymhrii. 

Curculio  longirojfris  albo  fufcaque  varius  ,  tlytris 
punâo  hûjeos  cievato  atro  ,  rofi'o  nigro,  Fab.  Cr/r. 
inf.  Mant,  pjg,  114.  —  Sp,  inf,  tom,  i.  pag,  \Ct. 
no,  }8.  —  Mant.  inf.  tom,  1.  pag,   loi.   «•.    JO. 

Il  ed  petit.  La  uompe  cfl  alongée  »  noire.  Les 
Antennes  font  noirârrcs ,  le  corcclet  eil  blanc  >  avec 
une  tache  au  milieu  noire  »  dans  laquelle  on  re- 
marque une  li^nc  longicudinalc  blanche.  Les  ély- 
trcs  font  mélangées  de  blanc  &  de  noirâtre ,  avec 
un  petit  point  noir  oblong.  Le  délions  du  corps 
cH   blanchâtre. 

Il  fe  trouve  à  Kiell ,  &  aux  environs  de  Paris  » 
fur  la  plante  nommée  Sijymbrium  amphihitàm, 

6i,  Charanson  câprier. 

Cuticvno  Câpre  A, 

Cii'^Cé^iio  longircjlris  ,  coUoptris  fâfciis  duahus 
Ahhrivtatis  unàjtts  alhis,  Fab.  Sp,  inf.  tom,  !• 
pM^.    16  8,  /x?.  ^^.'^  Mant.  inf  tom.    \,  pjg.  101. 

Il  cfl  très-petit.  Les  antennes  font  noires  & 
couiécs.  La  trompe  c(l  noi:c  6c  de  la  lonjucjr  du 
corcclet.  La  tJic  crt  noire,  prc{i]ue  arioaJîc.  Les 
ycjx  font  noirs  j  allez  grands  &  poi:  c  C^iiluits.  le 
corrcUt  cft  noir  ,  a\cw  urc  ligne  lciii*i:uJ:iia!c 
plus  eu  inoir.s  niari]Ute  ,  formée  pi:  des  pc  i!$ 
courts,  d  ui:  pris  rou:îl:rc.  L'ccullon  ci:  pc:ir  5c 
toi.vcrt  des  nirmcs  y^nU.  Les  élytrcs  f^n:  rriivS 
iît.  L^  ,  iâvc:  deux  ba!)ics  l  Ijîichâric^  ,  o  .Ir.s  , 
iC'».:  r.tiu-iicuîc  touche  {U'iViic  aux  Icîxis  Lu*- 
xaui ,  5:  dcn:  la   fccundc  cil  plus  cou:c«  U,  j  lus 
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petite.  Tout  le  dèllous  du  corps  cft  noir.  Lct  ftr« 
tes  fout  noires ,  &  les  cuifles  font  fimpks  »  Gm 
épiues  &  fans  dentelures.  Il  y  a  à  l'cicréiBifié  des 
élytres  une  petite  impreflioa.  Les  ftrics  (boc  poôe 

tillées. 

Il  fe  trouve  en  Angleterre  ,  fur  k  Saule  caffier, 
Salix  Capreà, 

61,  Charanson  Greaouille* 

CuKcuLio  Riina, 

Curculio  longîroflris  tkorace  fufco  :  Bmè^  tef-^ 
tacco ,  tlytris  teftaceis  ,  fafciis  tribus  umdatis  ci- 
nenis.    Fab.    Mant,   inf.  tom,   i.  pag.   10 1.  a*. 

Il  e(l  petit,  bolTu.  La  ttte  efl  noirârre.  La  ttoaipe 
efl  longue ,  tedacée  à  fon  extrémité.  Le  corcckc 
efl  noirâtr:  >  avec  tout  le  bord  tcdacé.  Les  élytres 
font  (Iriées  ^  teftacées ,  avec  trois  bandes  cendrées» 
Le  corps  cft  cendré.  Les  pattes  fout  ceftacécs. 

Il  fe  trouve  à  Kiell. 

^4.  Charanson  du  Yélar. 

Ctruci/Lto  Eryfimî. 

Curculio  longirofiris  niger ,  tkotace  hitultrcuUto 
vinfcente  f  tlytris  cyanas,  Fai.  Mant.  inf,  r.  1. 
p.  101.  n»,  f4. 

Il  reffemble  à  rAttelabc  bleuet  ;  mais  0  efl  pî« 
arrondi.  La  trompe  eflalong'e,  courbée^  ooirc. 
Le  corcclet  e(l  d'un  vert  foncé,  aveclio  rabercolc 
élevé  de  chac]ue  côté.  Les  élytres  font  ftriccf , 
bleues.  Les  pattes  (bot  noires. 

II  fe  trouve  à  Kiell ,  aux  environs  de  Paris. 

6$,  Charanson  quadrimaculé. 

Curculio   quadrimaculatus^ 

Curculio  longirofiris  nigricans ,  coUoptris  mjc^  Vi 
quatuor  ahidis.  Lin.  Syft,  nat,  p.  60^.  ji*».  i«.— 
Faun,    u  ec,  n^.  éoo. 

Curculio  quadrimaculatus,  Fab.  Syft.tnt.  p.iix. 
n«.3i.  —  Sp,  inf  tom.  i.p.  I6y.  «•.'44.  — .  Mj:;. 
inf,  tom.  \,pdg.  101.  no.  58. 

Curculio  cinereus ,  clyt^orum  punâo  quadrap.':,i 
alùo^  pru-ofJdt  thoract  lungiwe.GlOff.  Inf  to-n.  i. 
f.  287.  n®.  II, 

Le  Charanfun (niaihillc  à  longue  uompe.  Gioif. 

Curculio  quitique  maculutus.  Fou&c.  Ent.  par.  i. 
p.  iii.  r.^.  li. 

Curcu.io   tjujdrimjculjtus,   VlLL.   Ent.    ro-».   1. 

pj^.  iSi.   ;i^.  15. 

U  a  environ  deux  lignes  de  long  ,  de  !a  tè:e^4 
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l'aBOS.  la  trompe  cft  noire  ,  mince  l  plus  longue 
^ue  le  corcclet.  Les  antennes  font  noires.  Le  cor- 
ceict  efi  noirâtre.  Les  élycres  font  (triées ,  &  ont  un 
pomt  blanc  commun  à  l'écufToB»  un  autre  à  l'extré- 
mité y  &  un  de  ciia(}ue  côté  vers  le  bord  extérieur. 

Il  fe  trouve  en  Europe* 

^^.  Charanson  bifafcié. 

CuKCULio  bifafciatus, 

Curculio  longlroftris  nrger  ^  elytns  fafciis  duahus 
clncreis  ^  bafeos  majore  unaata.  ,Fai.  Gen*  inf, 
mjnt.  pag,  zi5.  —  ^p.  inf  corn.  i.  p,  1^9.  n^.  45. 
—  Mani,  inf,  tom,  1.  p,  101.  n^,  éo, 

11  cft  petit.  La  trompe  eft  longue  ,  cylindrique  , 
noire.  Les  antennes  font  noires  ^  avec  la  maHc  qui 
les  termine  ,  ccnjrée.  Le  corcclet  cft  arrondi ,  noir, 
avec  une  ligne  longitudinale  au  milieu,  ub  peu 
plus  pâle.  L'écufTon  eft  cendré.  Les  élyrres  font  ftriées 
avec  deux  bandes  ondées,  cendrées,  qui  vont  à 
feincjufqu'aux  bords  extérieurs  :  U  première  placée 
vers  la  future  ,  eft  afTez  grande  ;  l'aurre  placée  vers 
lelmilieu ,  eft  beaucoup  plus  étroite.  Les  pattes  font 
xioires  s    les  cuifies  font  iimpics. 

H  fe  trouve  à  Kiell. 

47.  Charanson  unifafcié. 
Curculio  unifafcintus^ 

Curculio  longiroflrîs  fupra  fufcus  :  fjfcia  média 
siturea.  Fab.  Mant,  inf  tom.  i,p.  xoi.  n^.  59. 


n  eft  de  grandeur  moyenne.  La  tête  eft  noirâtre , 
avec  la  trompe  alongée ,  arquée ,  noire.  Le  cor- 
celcceft  noirâtre  en -de/Tus  ,  cendrée  en-deiïbus.  Les 
élytres  font  prefque  ftriées ,  noirâtres ,  avec  une 
large  bande  au  milieu ,  cendrée  ,  &  une  petite  ligne 
de  la  même  couleur,  vers  Textrémitë.  Le  deflbusdu 
corps  eft  cendré.  Les  pattes  font  noires  ^  avec  les 
cuilTes  blanchâtres. 

U  Ce  trouve  en  Saxe. 

62.  Charanson  du  Lythrum« 

Curculio  Lythri: 

Curculio  longiroftrîs  ater  ,  elytris  fafcia  média 
chhreviata  punâoque  poftico  aliis  ,  pfdibus  flavis. 
Iam,  fiSant,  inf.  tom,  i.p.  \o%.n^.6i. 

Il  eft  petit.  La  tête  &  le  corcelet  font  noirs , 
liiifans,  fans  taches.  Les  élytres  font  ftriées,  noires, 
ave:  une  bande  au  milieu,  blanche  ,  qui  ne  touche 
point  au  bord  extérieur;  derrière  la  bande,  on  ap- 
per^ oit  un  point  blanc,  petit,  oblong.  Lc^  pattes 
font  jaunes ,  avec  les  articulations  noires. 

Il  fi:  trouve  au  nord  de  l'Europe ,  fur  les  fleurs 
du  L}  thrum. 
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€9.  Charanson  actidule. 
CVRCunQ  acridulus. 


48; 


Curculio  longiroftri^ piceus  ^  ahdomine  ovato,  LiN, 
Syft.  nat.  pa^.  607,  n^.  ij,  —  Faun.  fuec. 
n<>.  584. 

Curculio  acridulus,  Fab.  Syft,  ent»  pag.  ijj, 
n^.  J -•  — •  Sp.  inf  tom  l,  p,  1^9. «**.  46.  —  Mant. 
inf  tom,  ï,p.  101.  «o.  6i. 

Curculio  pyriformis  nigro-Cétrulcfcens  ahdomine 
ovato. Gï.ovr,  Ifftjm.  i./hï^.  z^o.  «*.  31, 

Le  Charanfon  pyriforme.  GEOFf .  Ib. 

Curculio    longiroftris  arcuatus  ,   antennis  fraBis 

fufcis  ^femoribus  muticis  ,  cor  pan  ovato  nigro-fufcé, 

tibiis  pallidist  Dts.   Mém.  inf  tom»   $•  p.    155. 

Charanfon  acridule  à  longue  trempe  courbée ,  à 
antennes  ceudées  d'un  brun  clair  &  à  cuifTesfîmpIes, 
à  corps  ovale,  d'un  brun  noirâtre,  &  à  jambet 
d'un  brun  clair.  De«./5. 

Curculio  acridulus,  ïo\s%c.  Ent. par.  i«  p.  ii^* 
«°«  31. 

Curculio  acridulus,  Yiu..  Er.t,  tom.  l^pag,  17^» 
10. 


n 


12' 


Curculio  acridulus.  Fuesl.  Archiv.  inf  ^pag.  71» 
.  14.  tab.  t^.Jig»    II. 

Il  a  environ  deux  lignes  de  long.  Son  corps  a  une 
figure pvale alon^e.  La  trompe  eft  mince,  courbée, 
plus  longue  que  le  corcelet ,  d*un  noir  luifant.  Le 
corcclet  eft  arrondi  ,  pointillé  ,  d'un  brun  noirâtre 
luifant.  Les  él/tres  font  ftriées^  d'un  brun  noi'âtre 
luifant.  Les  antennes  font  noires,  coudées.  Let 
cuiffes  n*ont  ni  épines  ni  dentelures. 

Il  fe  trouve  en  Europe ,  fur  les  plantes  cmcifircfc 

7:  Charanson  dorfaL 

Curculio  dorfalis, 

Curculië  longiroftris ,  elytris  rubris  futura  nigra. 
Ent.  ou  hift,  nat.  des  inf  Chara2^s0II.  PI.  14* 
fig.    lé^.  a.  b. 

Curculio  dprfalis.  LiN.  Syft,  nat,  pag.  60I.  /i*. 
17. -^  Faon.  fuec.  r^.  588. 


Curculio  'dorfalis.  Fab.  Syft.  ent.  pag,  i;}. 
/ï®.  }ç.  —  Sp,  inf  tom,  I,  pag.  170.  «°.  50. 
''^Mant.  inf  tom.  1.  pag,  lox.  /z*.    66, 


Il  cft  petit.  Les  antenn:s  font  coudées  ,  noires , 
avec  le  premier  article  long  &  ferrugineux.  La 
trompe  eft  noire  ,  cylindrique,  courb.e  &  plus 
longue  que  le  corcelet.  La  tctc  cft  arrondie  ,  6c 
les  yeux  ne  font  pas  faillans.  Le  corcclet  eft  ar- 
]  rondi ,  noir ,.  pointillé.  L'écuflon  cft  noir  &  petit. 
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I  es  ^Ivtrr î  fonrflrîee?,  &  Ici  fl  :c<  ont  ane  fif-rr 
de  j')«n:«  crifoncési  cl'ct  futi:  ro'j-^%:^^  avec  la  fu 
iii;e  iioirc  depuis  U  bafc  jufju'au  de- la  da  milieu 
le  d:l:au^  di  corps  dt  nuir  ,    les  partes  font  eii 
i;r:cincr.c  tvjiïf.s  dans   Ic^  individus  auc  j'ai  vus   . 
6.  !c^  cuiiles  fonc  ians   épine*^  5c  fans   denrclure* 

Il  le  trouve  au  nord  Hc  l'Europe,  fur  une  c' 
f  c:  de  Kznorxulc , I(un;.n.u.uj Jimna, 

'l'i.  Chaeanson  du  Chêne. 

Cuniàlio  /ongiro^.rh  cînereus  tkoracis  dcfo  fufco  y 
gixtns  tejluciij  iiiereo  undjtij,  Fai.  Muni,  inj. 
tum,  |.  fj^.   ICI*  «••  67. 

i'urculio  i^MtxcM%.  iongifoftris  pailiae  flavus ,  ocu» 
i'it  ni^yis,  LiN.  i>;?.  nac,  pag,  (,0$.  n?,  »i«— 
Faut,  Juec.   «•.  5  y  6. 

Il  c(l  petit.  Le  coips  eft  cendré.  La  trompe  eR 
noire.  Le  coicclct  cil  obfcur.avcc  une  lii^nc  lon- 
piiudinjlc  au  milieu  ,  plus  p.ilc.  Les  rlycres  i^ni 
itni-c\  p  te  ((acres  ,  paies  avec  (]iiatic  ou  cinc]  bari- 
dc)  ondccs.   ccndtics.  L^s  pattes   font   tcltac  es. 

Il  fe  trouve  en  Sue  Je  »  fur  les  âcciUcs  de 
Clicne, 

7X.  Charanson  lutural. 

L'rncvLïo  futural's» 

CurmUo  iongîfofir.s  ovdius  fufius  ,  Une  a  lon^ 
gituainali  d/6j.  J-AB.  Syji.  €nr.  par,  i^\,  n*.  ^6. 
-^Sp.  inj.  lom,  l»  p>Jg,  i-O.  «*•  S  l .  "^ Munt,  in/] 
tom,   1.  fil/.-,    loi.  A**.  *8« 

Il  dl  petit.  La  tronipe  cil  alongcc  ,  arquée  » 
roire.    le    corccîcr    cft  noi:at!e  ,   avec    une  ligne 

II  i<K  .J'iulc  bLiunc.  Les  Iwtcs  font  flii.'cs  ,  clc- 
v.ws  n>  iii:u^  ,  avwC  la  luiuic  blanche.  Le  dcf- 
lo.is   du  ctipk  cfl  cendré. 

Il  le    tiouve  en  AÎIcniigne  fur  le  Saule. 

"{.  CtiARANsoN  en-croix. 

ti'tiCi'ito  eux, 

t'ur^Ut.o   L^rgiroflris   aur   ,  tho^dce  punHis  duO' 
lus  tJfiOS  ^   (/y: ris  Juru'j  pu -uitj^u e  J'p j rfis  n/i / j . 
F  A  II.    C€i.   inj.  Mjnt,   /-j^v   11  (.^  6/.   i^if.  :or:. 
I.  /■•:/:.    i""«.  ■'**.    Jî.  —  Mj^.t.  inj\  to^n,  i    pjg 
Is'l.    ■•:•.    ^y. 

Cu'.^Iio  .-iv.  IviM,  A'^hiw  inf.  4.  pag,  70. 
n**.   14.   rj^.    14.  .'i^-     c». 

t.. •....;.'  .--x.  V:iL.  t. T.*.  :.:■?:.  l.  pjf,  iSS..  /:*, 
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'et  eft  arrcnii  ,  noir,  arsc  as  point  blmc  it 
iuquc  côté  a  la  bafe.  L'écofToa  cit  bUac  Les 
'vtres  foin  ftri  es,  noires  ,  avec  la  furare  vcr« 
a  bafe  &  quelques  points  blancs.  Les  panes  fort 
oireç.  Le  dcHous  du  corps  eft  conTcn  d'an  tfgcr 
'uvec  blanchâtre. 

Il  fe  trouve  en  Eu: ope. 

74.  Charanson  exclamation; 

Ct/RCULjo  exclamationis, 

Curculio  loig'roflns  attr  ^  efytrîs  pmnSm  //««#• 
tque    api  as    a.bis,    £nt,    #«    hîj,  HMt,  des  imf. 
haranson.  PL  J).  fig.  16$.  a.  b. 

Curculio  exctamationis.  Fab.  Sjfi,  tmu  pmg.  i|). 
•  3  7.«^— S/?,   inf.  ton.  i.  pag»  170.  «•.    }j« 
—  Mant.  in/l  tom.    !•  pag.  loz.  «•.  70- 

II  eft   trè^-petit    La  trompe  eft  d'an  noir  bma 

'c  de  !a   l.ngueur    du  corcelct.  Les  antennes  ft 

>uic  le   coips    font    noirs   lui  (ans.  La  te  te  &  k 

•jr.clct  iont  pointillés.  L'ccufibn  eft  trcs-pccit.  Les 

.\'.ic^  funr  (tri<.*cs,  &  elles  ont  chacune  on  poiac 

:*!ai:w*  vcts  le  milieu  ,  5c   une  Igné  longîtnoicaîe 

n  a::^hc  derrière  le  point  vers  rcxtrémikc.  Les  cmdcs 

(jt.c  (impies  ,  fans  épines. 

Il  le  trouve  dans  la  nouvclle-HoUaiide. 

75.  Charanson  gracieux. 

CuticuLto  vtnufius. 

Curculio  longirofiris  fifcus^  îhamei  tljtnfym 
diho  limaùs ,  ptdibus  tefiaiceis^  Fab*  Sp.  Mmf,  tamu 
I*  P**g'    170.  AO,  j^-^Mti^t.   mf.  19m.  1* /^* 

ICI.  «®.  71. 

I!  ell  tri<-pctît  un  peu  a!ongé.  Les  «nc-nnes  font 
biunes,  un  peu  teftacvcs.  La  uompe  dl  prcf-;uc 
auflî  longue  que  le  corcelet,  elle  eft  noirâse  , 
avec  une  ligne  long'.tudmale  fermée  car  des  pods 
d'un  gris  ruufsâtrc.  Le  corcclet  eft  brun  ,  pou* 
tillc  ,  avec  trois  i^ncs  longitudinales  î'unnccs  par 
(k's  poils  d'un  gris  roufsâtrc.  L'tcufTon  et*  irès-pkr.t 
5c  couvert  de  poils  gris  rouT<Jtres.  Les  clytrcs  foii: 
Si  unes,  avec  deux  lignes  longitudinales  fo  mecs 
de  poils  giis  roullàtrcs  ,  dont  l'u-e  interne  ua 
peu  oblique  ,  âc  l'autre  externe  fur  le  bord  cxk- 
ricur.  LwS  ciy:rcs  ont  des  ftr  es  fcrmrcs  par  des 
pjii.ts  C' fo:u;!s.  Le  dcl!ous  du  corps  elt  brvj. 
i.cs  pattes  fout  d'un  brun  tcAacé.  Les  cuiilcs  font 
.i.n.  les  ,  fai;s  chines  &  fans  dents. 

li   fe  trouve  en  Angleterre. 
"<.  Charanson  du  Tlantain. 

L\  .iilio  /.if.'o'l'ts  ,    e'ytris  c:nert:S   ,  mé%9ld 
•.im..:  '^j.d.  \az.   Muit,   tnj»  lom,    1.  pûg>  iC}« 

:  .  Tx. 
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Dic.  M.-a,   t'.j.  :3m.    j.  ;j^-.   ij?.  n\  ï*.  ;■-.  -. 
fii.   l-.ùiS. 

Chara,n;on  i-^  r.'jT.*^:'!  à  !ciri;ne  trompe  ,  à  an- 
tenr.cf  ccui^iï  S;  a  fuiiTu  lïm^Ls ,  i  torps  cour: 
&  cvi'c  i  UT  z;'%  CÎiT  ,  »  bândci  brares  fjr  le 
co  fc'c: ,  a  roî:::!  &:  une  grÀadi:  tajhc  biunc  lu 
les    ::j;i.   D^g.  73. 

Il  cft  F«ri: ,  caurt  S  oralt ,  d'un  gns  cîaic.  La 
tfs.TîK  tit  (v.ir.iri.'oc  ,  co.rliïr.de  la  lonsurur 
éï  eorît'ei  Les  a:i:;aucs  fon:  coiii^Jcî  /dut» 
brur.  oj.";ur.  Le  coree  et  cft  brun  ,  ave;  ttoiï  raies 
Iord:-ii"a^«  grileî.  Les  èlyires  l"  n;  d'un  f-ris 
f;cfa::c  leftacc  ,  ave;  une  f;:aiidi:  ra<:lie  obfciirc 
lue  cliaciue  ,  &  c]ucl^.i»  pûin:s  obiongs ,  de  la 
inËrrie  c:M'i:ur,  Les  facces  font  fauves,  avec  Ici 
ta:  les  noirs. 

La  U:vc  eft  petite  ,  d'itn  vert  cla'r  ,  avec  une 
raie  blanche  bien  marquée  tout  le  long  du  dov. 
Le  corps  eft  divile  en  anncaiii  ,  mais  <]ui  ne  Todc 
pas  bien  diibncls  ,  à  ca'j!c  d'un  grand  iiombrc  <lc 
riiks  ;ra'.~.frei:~.!c;  dorit  h  peau  clt  garnie  ;  <:n-d> 
libus  on  voie  fLr  cluque  atinvau  ,  une  paire  de 
mammclont  ,  ivcc  le/queli  la  larve  marche  eii  s'ai- 
tachan  aur  tvui!!ej  par  uL'.c  liqueur  i^luanre  qu'elle 
en  fan  forttr.  La  loupe  fjit  découvrir  fut  la  peau , 
de  tréî-pctits  points  noirs  ar:an;;cs  en  lignes  iraiif- 
Teifaics  ,  de  chacun  dcfqucis  fort  un  petit  poil  ttci- 
toutt.  Elle  vit  fur  le  Plantain  ,  &:  (île  fa  coqut 
vers  le  mois  de  juil.ei ,  fur  les  fleurs  ou  les  rpis 
de  ce::ep;anie.  Cette  coque,  d  un  vert  jaanàcre, 
a  la  figure  d  une  boule  along^e,  3c  l'cs  parais  minées 
U  clalti.jues  ,  bilfcnt  paroîtrc  l'infede  au  travers 
&  v'.s-a-vis  du  grand  jour,  C'cft  vers  la  fin  du 
même  luais ,  que  le  Charanlbn  Lort  de  la  coque 
où  il  a  fubi  fa  méramorphofc. 

II    fe  trouve  en  Europe. 

77.  Charanson  de  l'OfcilIe. 

CiincuLio  RumUh. 

CjrzuVa  lonp,i'ofirU  gnfeus  nigro  nehaiofas  ,an- 
ttnsis  f'-fcu.  t«B.  i'y/î,  tut.  pai-  1)4.  n".  j8.— 
Sp.  inj'.  tcm.  I.  pdg.  170  n°.  jf. — AJant.  imf. 
tsm.  i.pig.   luj.  n".  7j, 

Carca/io  Rumicis  loagi'-ofins  grifcus  alg-a  neiu- 
hfus  olljigM  ,  paik.^  atmac.i  ,  amenaU  fui- 
j-j-i',  Li.-J.  6iji.  aai.  pag.  «14.  n*.  6Q.—Fauit, 
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i.iv  .—•i-'ujii^i  ,  u'ti^nnit  fr*S':s  t  ftmori- 

■t:is  ,  toryorc  obion^o gnfeo  fufio-ntbulofo   , 

inorji.e  f  J^::i    i>i  :li    r.'gricantibut  ,  ptùibas  fi.Jiil. 

Pto,  M<.m.  ir.f.  tom.  j.  pag.   2J1.  (lo.  to.  pi.  7. 
fie.  1=  &  U. 


OiatiT.iVn  eV  /j  fr.-v-s.v  à  î.-pcse   trompe  ,  à 
arresses  ccaiie*  ,    à   cei.'es  îïnrr'.î»  ,  i  .vî.s  o 
!-'n^  ,  gHj  :i;i:c;;  Je  b:;3  ob.'.»:  ,  a  ie-ï  Si:^i^- 
r~;:j:rcs    fur    le    corcelct ,    S:    à  p-:;c»    btsa-f 
Dec.  li. 

jls.  Rai.  i-j:  /ji     V*.  ''.  jS. 

(Ti-r.-a.'/j  K::-ia.-.'i.  Vllt.  £r.t.  t„"R.   I.  ptg.  Ij-, 
•■•  94- 
11    a    environ    tti-îs  lignes  de  îciij;    fut  rat  it 

de  U  loniiueur  du  corcclc;.  les  an:;.^^.cï  l'oat 
obicutes  Le  coru'et  cft  cendre  ,  a'-ec  deui  raiet 
lcngiti:dinalcs  noirâtres  flsi  o-j  moi^s  ma;>.v.:ee<. 
Le{  ^lynes  font  ftiiècs  ,  cendrées .  ave:  une  f^racde 
sache  auarrèc  ,  obfcure  à  la  barc  ,  S:  (jueViuet  vê- 
tîtes tacites  noiritres.  Le  deirous  du  corps  clt  ccitir^. 
Les  panes  font  biunei. 

La  larve  vit  en  nombrcofe  compas^iic,  fur  Uf  lanR 
nommée  Patience,  en  îarin  L--r_'f^um  00  Rantix, 
dont  elle  ronge  les  f.aii'es  K  même  les  ftcurt  : 
on  l'y  trouve  aus  mois  de  iiiia  8:  de  )ni!!et.  Elle 
a  trois  lignes  de  l"nr,;!f!r  î  crviroi  ime  de  lar- 
gcuf.  La  tète  ,  d'un  noir  IuilU')t ,  cil  icaiUcufe 
Bl.  fembUSIc  en  crnctal  ^  ccrc  des  thcnillci,  ayant 
des  dents ,  des  livres  &  des  batbîlîons  :  oik  vrac 
aullï  une  lîlicie  à  la  lèvre  infilriciire.  Le  coc^ 
divi{^  eu  douze  anneaux  ,  eft  garni  de  tiJcs  tnaf- 
vctfales  ,  &  vers  Ici  câtiîs ,  de  deux  pUa  ^nî 
s'étendent  dJ^^  tniite  fa  longiKur.  Lw^  ' 
mieti  anneaux  font  entièrement  naiTi 
&  vers  les  côil-s  ,  iiui^cn-dctlôus  .ilt  font  d'ui>  timc 
clair  Si  vetdàiie,  Se  cette  dcioihc  cnnleoi  cft  attlE 
celle  du  délions  &  dci  tàitt  ilct  knoxt  inunui. 
Tout  le  long  du  dot ,  on  volt  r^^gttcc  une  Kgtw 
du  même  jaune,  &  chaque  anneau  ,  excepta  let 
trois  nrcmieis  ,  a^cn-dclTus  une  raie  ir.uifvvtfÂle  /)«- 
vcc  ne  la  mime  couletir^  garnie  4c  lubcrvulet 
hcmifphjtiques  ,  noirs  &  loilaiu  i  on  voit  audi 
des'  lubcicules  femblablcs  dans  daines  endtu» 
du  corps  ,  81.  en  particulier  fur  les  plis  liir>f;iiuilinaa« 
qui  s'eiendcnt  le  Wg  des  câ:és.  Chan^ie  niber- 
culc  cft  garni  d'un  pciic  poil  naît.  Chacun  in 
troif  picmieti  anneaux  porte  cn^delfout  dcui  (na- 
mcloni  ckatnut  ,  ferabrables  en  cnctr^i'c  tnintjte 
aux  patici  membrane ufcs  di-.  '    >.'  '  t .  k 

<^m   tiennent  lïcu  de  part»  '..  mit  a 

anneani  on:  anAI  chacun  m  .  : -<ii 

ou  d'e'minencus  chamuei ,  i'>  .'.    ijue 

les  précédentes,  qui  fenei'i  •     ^te   , 

la  larve  les  pofani  rfcipro^''  -<    '-.ilic* 

&  les  tiges,  comme  Ict^tiii.  .:;.,[,.nt 

leurs  pattes  mcrobrancnfes  . 
roit  ttts-bien  regarder  t,., 

des  cfplcGf    de  f^:-.:-  .  .-.    5.^1  i(c  ^ 

ctocbcti .,  à  ^aoi  1  ~ .:-.:  ,  ]-.>< 
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*w:crjrT?  minicrc,  le  dvlTous  Jj  corfs  <lcccs!aT-  ^      Luwenh,  Utt.   6.   augnfi.    16Z7.  paj.    74.   fj. 


vw>  ttanc  coi)purs  couvert  &  comme  cndu:c 
jni:icie   Lunudc   Se    vif  lucule  ,   qui  les   mai 


d'UDC 

qui  les   maincicnc 
fil. es  fur  !cs  rij;cs  &  !  ?  feuilles ,  &  les  empêche  de 
lu.nhcr.    i^uur   fe   transformer  en   nvmphes  .  elles 
fiiciu  des  coques  fur  les  iîl;:*  icèincs  de  la  plante , 
ou   bien  cntie    les  fleurs  &   la  graine  au  fommet 
de  la  tige.  Ces  coques  (cnt  fort  jolies ,  &  environ 
de    la    gruuiieur    d'un    pois  otdinaiie  3  elles  font 
prcfquc  parfaitement  fphériq.ies  ,  fai:es  d'une  foye 
)aune  ou  blanche  ,  que  les  larves  filent  à  grandes 
mailles  U,  a  ccjwhe    lii;ple,   de  façon   que    l'in- 
fecte paruîc  allez  dtflinâemenc  à  travers  les  pa- 
rois :  le  tiilu  des  coques   cf^   comme  celui    d  un 
hiet  ou    plutôt    d'une   grolle  gaze.   £n  iilant  la 
coque,  la  larve  dc!ic  toujours  1^ corps  courbé  en 
demi   ccrdc  ,  ic  c'eil  de   cette  pofit.on  que  dé- 
pend la  rondeur  de  la  coque  ,  le  corps  de  la  larve 
fervant  de  moule  pour  lia  donner  cette  forme.  Les 
fils  donc  elle  eil  compolee  ;  font  allez  gros ,   ils 
ont  de  i'élallicité  ,  de  fi^oa   qu'étant  preifcs  du 
doigt ,  ils  fe  remcrtcnt  dans  le«r  première  (ituarion 
dès  qu'on    Tôte.  Peu   de  jours  après  ,  les  larves 
prennent  la  forme   de    nymphes  toutes  Owires  & 
plus  courtes  ,  dont  la  tête  Se  le  denière  font  gar- 
nis  de  longs  poils  noi  s.  On  leur  voit  toutes  les 
parties  de  l'inicde  ailé  ,   comme    emmaillottées  , 
4c  la  trompe  eit   couchie  fur  le  dcifjus  dj  corps 
entre  les  pattes.  Au  bout  de  quelques  jours ,  dans 
le  mois  de  juillet  ,  les    Charaifoiis  paroiflenc  au 
)our  ,  en  perçant  la   coque  d'une  ouveciurc  avec 
les  dents. 

78.  CHAtANSOMda  Blé. 

CuACVLïo  grananus, 

Cunuiio  longiroflris  piceus  ohlongus  ,  tkorace 
fundato  iof:^itudine  dytrorum.  Eut,  ou  hifi,  nat, 
dis   i:}\  CMAKANiON.  l^i   i^.  fig.  196.  a.  b. 

Curculii}  g'jnariiéS,    I.IN.   Syfi,    nat,  pag,   ^08. 


fié' 

ScurabjLUs  parvus  corport  bnvîore ,  forÀize  fem 
okjcure  fulvus  ,  prohofcîd€  lof*ga  éeorjum  ^raai^^ 
Rai.  injl  pag.  18. 

Curculio   grananus.  ScOP*   Enr,   ccm,  «®.    I^ 
Carculio  granûrius,  SchraNC.  Enum,  /</I  ««?. 
«•.  107.' 

Curculio  g ranarius.  L aich art.  inf.  toTt.  i .  pag. 

2o8.«^  14. 

Curculio  grananus.  FOURC.  £«/.  par^    i.  p^. 


m.  n 


il. 


/i' 


Cur^uio   grana'',us,   F  Al.   Syft.  ent.  pag. 


ïv. 


—  Sp,  tnf,  to.rt,     I.  pag,    171 


M4' 
5^' 


^-Munr.  inf,    lom,    i.  pag.   103 


•o 
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Curculio  rufo'tc^^ucevs  oS'ofgus  ,  thorace  elytro- 
rum  ftrc  /0.1g  tuJJru,  GioPf.  inf,  :om,  i.  pag,  1$^. 


»«.  18. 


Le  Ciuranfon  brun  do  D!ed.  Gioff.  IB. 


Cu/cu/io  /otg.'rojlr.'s  ,  an:tnn':s  fruiiis  ,  fcmorlhas 
mu:  i/J^  i'orp^tti  oi/.'T/.o  jajio-^  jl^r.co  ,  tkorace 
A*  ii.rua:  te  fi,tfo'um.  Utti.  M^t:.  inf,  fm,  $.fjg. 


I 


Curculio  granariusm  ViLL.  £«/.  tom.  l»p^.  177- 

JOBLOT.    obf.  mUrofc,   X7J4.    tai.    7.  fg.    i. 

Voit.  CoUopt.  pars  x.  tah,  37.  jig.  17. 

Il  a  une  forme  alongéc>»  &  a  à  peine  me  Kroe 
&  demie  de  long.  Toac  le  corps  eft  brun.  La  trompe 
ed  cylindrique  ,  un  peu  courbée  ,  prefquc  de  la 
longueur  du  coicelet.  La  tête  eft  arrondie.  L« 
corcelcc  eft  prefque  de  la  longueur  des  élycrcs  & 
fortement  pointihé.  Les  élytrcs  font  lliiécs,  5c  ks 
furies  font  polntillces.  Les  cuid'es  n'ont  point  d'é* 
pines.  Les  jambes  font  tcimmccs  par  lu  crocikec 
allez  fort. 

Ce  petit  infede  ,    connu  aoflî  fous  le  000  de 

Calandre  ,  fe  multiplie  conftdérabUment  é^%  les 
greniers  &  les  nagazins  de  blé  de  toute  clpèce  » 
dans  Icfquels  il  fait  de  terribles  dégâts,  fut-to^t 
dans  fon  érat  de  larve ,  en  confommani  toute  la 

fubllance  f^rincufc  du  grain  ,  Se  n'en  uAiant  que 
IJcorcc.  Lecuwenhok  a  fait  plu  lie  urs  obfervjtiuns 
fur  ces  infcdcs  pcrni.icux ,  &  il  a  trouve  que  pccr 
fc  multiplier  ,  le  Cbaraafon  ,  aptes  avoir  eu  U 
comj-agp.ie  du  mâle  .  fai:  avec  U  trompe  un  trca 
au  g;a:n  de  froment  ,  &  dJpofe  un  ccuf  dars  ce 
trou  ,  d'où  naît  un  pct^  ver  ou  une  pente  larv. 
qui  mange  en  le  dcvcîoppaiu  rourc  îa  fi:!î'-j  wc 
i.itcricare  du  grain  ,  U  qui  cnfuirc  fe  trau^îo.TLc 
en  nymphe  dans  le  griin  vuiJc  ,  Se  y  prend  ^t.- 
fn  la  forme  de  Charuiifon,  qu;  fc  f^it  jdut  en 
perçant  Ic'corce.  La  larve  eft  blanche  Se  girric 
dune  greffe  tè»c  ^caillcwfc  ,  :i\cc  des  den  s,  aa 
moyen  dcfquclles  il'e  ronge  la  fublUnce  du  cra*!». 
On  ne  trouve  jamâs  qu'un  feu!  de  ce^  în.ivî.i 
dan^  chaque  grain,  parce  que  vhjc,ue  C  ha:n  ûa 
dcnuiiic  un  gain  entier  pour  parvccii  à  û  '•;aû- 
dcur  comp!c:re. 


M*; 


n 


ir 


(  haranfon  Jif  h!ii  a  îongnc  trompe  ,  i  anren- 
rr\  (OU  'ri«  â  t.ui(!ci  fmiple^  ,  À  corps  aiongc  d  un 
|*it«o  sU'  inaiMMi  ohCcur,  À:  à  corcelcc  de  la  Ion- 


79.  Charanson  duRiz« 

Ci  KCVLIO    Ory^^^ 

Curculio    longiroflris     olUngas    piceus  ,   eêytfiâ 
\  crenj!0'j1riat:s  ,  maiulàS    duaUa  Jwrm^éuù,  £■«• 


a  ^ 


* 

L 
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M    hifi^  tuit.  des  inft  Çhaka^sOH.  F/-  ?•   fig.» 
Si.  a.  t)« 

Çarcuih  longiroftris  obiongus  ntger  ^  elytris  ma^ 
guiis  quatuor  ferruginels  y  fcmoribus  muiicis.Lis, 
Amoih',  Mcad.  tom.  6.  pag.   395.  n^.  19. 

Curçulio  Oryzx  Içngïrofiris  pjic€us  j  thoracc  punc' 
t^q  Ipngitudmc  efycrorumt   efytrh^piincii^  diLphuj 

nj£r.  Fa*.   Syfi.  ent^   pag.  1 34.  n^.  ^o.  :  Sp. 

inf,'  tO(nj  I.  pag.  171.  ii«.  fy,—l\flaat,  inf,  tom,  I, 

Curçulio  frugilcgus  longiroftris^  antennls  fraBis  ^ 

ftmoribas  muficis ,   corpore  oblongo  caftaneo  y  co^ 

iioptris   maculis  quatuor  rufis  ,  thoracc  longitudine 

elytrorum.   Dec.    Mtm,    inf.  tom.    5.    />tf^.    17}. 

»*».    7. 

Cfaardn&n  <£fx  grains ,  à  longue  trompe ,  à  an- 
tennes, coujçes  &  a  cuilTcs  (Impies  ',  à  corps  alongé 
^an  brmi  (h;  mnron  obfcur.  »  à  qu«icrc  taches 
rpu.flcs  Cur  les  éuiics  &  à  corcelec  de  la  longueur 
des  é(uis.  Dec,  IL 

II  rciTemblc  beaucoup  au  précèdent  pour  la 
forme  &  la  grandeur.  Les  anrennes  font  d*un  brun 
fèrru^oeux.  Tout  le  corps  eft  dun  brun  noirâtre. 
Le  corcelct  ed  chagriné.  Les  élycres  ont  des  points 
enfoncés  aflcz  gros ,  rangés  en  ftrics  ,  &  deux 
acbes  ferrugiueufcs ,  l'une  à  la  bafe  y  &  Tautre 
i  rcxtréçiite. 

\.^  IVYC  attaque  le  Riz.II  n'cd  pas  rare  de  trouver 
(ioftâç  mort  dans  Iç  £liz  qui  cous  vient  d^  pays 
4cfiU)gr£$.  Je  l'ai  reçu  de  M.  Geoffroy  de  Ville- 
Nciiyc  qui  l'ayoit  trouvé  au  Sinjgal  co  crès-grandc 
fil^iuité  fur  les  grains  de  Mil. 

ifi.  ÇH^RAtfsOH  aool. 

CuKcono  analis. 

Curçulio  loagirofiris  ohlongns  nifCf. ,  elytris  flria* 
%\^  apice  fcrrugincis,  Ent,  ou  hift.  nat,  des  inf, 
ChaR^msom.  F/.    16.  fy,   197.  a.  b.   ' 

U  cft  à  peine  plus  grand  que  le  Charanfon  du 
Blé  ,  auquel  il  rellemble  beaucoup.  Tout  le  corps 
cft  noir.  La  trompe  eft  cylindrique  ,  un  peu  cour- 
bée. Le  corcclet  eft  finement  poin  iîlé  ,  un  peu 
Hioi-^s  alongé  que  dans  le  Charanfon  du  BL*.  Les 
Autres  font  ftriées.  On  apperçoit  entre  chaque 
ftrie  ,  une  rangée  de  points  à  peine  marqués.  L'ex- 
tféinité  des  «^lytres  eft  d'un  brun  f-rru^^incux.  Les 
«libres  n'ont  point  de  dentelures.  Les  jambes  font 
terminées  par  un  crochet  allez  fbtt. 

J'ai   trouvé  cet  infcâe  en  Provence. 

II.  CiiAiLANSON   bicupcrculé. 

Curçulio  bitubcrculatus. 

Curçulio  longiroftris  fcrrugineus  ,  thoracc  Iot,- 
WÊ  dftrorum  punîiifqiie  duobus  dorfalious  clc- 
U^.Nas.  Infcacs.  Tom.  K.    ' 
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vatis,  Ene,  ou  hjji,  nat,  des  inf»  Çharanson.  P/. 
ij.  fig.   i6y,  a    b.       ^ 

Curçulio  bituberçulatus.  Fab.  Sp.  inf.  t.  1.  p.  iji, 
«•.  j^.'—Mant.    inf   tom.   i.  pag',  105.  n^*  76. 

Il  reflTemble  entièrement   pour   la    forme  &  la 
grandeur ,  au  Charanfon    du  Blé.    Tout  le  corps 
eit  d'une  couleur  ferrugineufe  brure  ,  (ans  taches.' 
La  trpmpe  &  la.  tête  prifcs  enfemble   ,    font  dt 
la  longueur  du  corcelct*   Les  yeux  font  noirs.  Le 
corcclet  eft  forcement  pointillé  ,  Se  prcfque  de  la 
longueur  des   élytrcs.    L'écullon  eft  trcs-petit  ,  à 
pieinp  apparent.  i#es  çlyttcs    ont  des  ftrics  régu- 
lières y  trcs-rapprochées  ,    formées  par  djcs  pomts 
.  aflSbz  grandi  ,  enfoncés.  Les    cuiijTcs    fon;  fimplcs. 
'.  Les  jamacs  font,  terniinées  par    uq  ongle  crochu  » 
«  trèsrfort  ^  femblablc  à  celui  du  Cl-aranfon   pal- 
miftç. 

L'individu  que  j*ai  vu  dans  le  Mûfenin  de  M. 
i  Banks ,  n'avoir  point  de  tubercules  élevés  fur  le 
i  corcelet ,   ainû   que  l'a    remarqué    M.  Fabricitts. 

Il  fe  trouve  dans  la  nouvelle- Zélande. 

Si  Chahanson  parapleélique. 

CujLCvno  paraplcBicus, 

Cu'cullo  longiroftris  cylindrées  fuhcinereus  ,  ely-^ 
tris  mucronatis.  Ent.  ou  hift,  nat.  des  inf,  Cha« 

KAHSOll.  P/.   9*  ^g*   106, 

CurcuUo  parflpieâicus ,  Lin.  Syft_,  nat.  pag^ 
6io,  n^.  }4  — t  Saun»  fuee,  «<>.  ^04. 

CurcuHe  fufcus  obiongus  elytris  reSis  acuminatis, 
LîN.  tqun.  fuec.  Ji*.  445.  —  h.  fcah.  pag,  i8^« 

Curçulio  parapleclicus.  Fa^.  Syft.,  ent,  pag,  13  c, 
n**-  44.-7-5^.  inf.  tom,  i.  pag.  xjx.  n\  60t.  — - 
MaAt.   inf.  tom.  î.pag,   lOj.  /j^*.   77. 

Curçulio  obiongus  ,  elytris  villofo  cinereis  ^fûtutm 
nigra.'ijEÔiil   inf,  lon^:   i,  pag,*  179. 'h^.^* 

Le  Charanfon  à  future  noire.  Ceofv.  Ib. 

Carculio  phellandrii  longiroftris  ,  antennis  fraBis  ^ 
femorihus  muticis  ,  corpore  oblongo  cyiindrich  gri^ 
fio'viridi-ftàyefcente  ,  elytris  àciiminatis  remotis, 
Dec  Mim.,   K^f,  tom,  5.  pa£.  114.  n^,  iS.   PU 

Charanfon  <(e  la  Pkilandrie  à  longue  trompe  , 
à  antennes  coudées  &  à  cuiflls  fi  m  pi  es  ,  à  corps 
cylindrique  alongé  d'un  vert  gris  6c  jaunâtre  ,  à 
étuis  pointus  &  béants.   Dec.   Ib 

ScHAEfPé  Jcon,  inf,   tab.  44,  fig.    K 

Curçulio  farapleilicus,   Sclz.    Ai/?,   inf.   tab,  4* 

ff^.  7.  '  '  "  * 

VOET.  Coleopt,  pars  i.  tab,  ^J.fig.  xi- 
Sc^HàS.  Sammlung,   11.    53^.  tab,  ^ 
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auffi  les  rangées  de  courtes  cpincs  du  dos  ,  lui 
domienc  un  point  d'appui  contre  les  parois  dé  la 
tige  ,  &  l'aident  à  fe  poufler  en  haut  ou  en  bas. 
.11  eft  donc  certain  qu'elle  peut  changer  de  place 
dans  la  tige  ,  de  Tone  que  la  larve  n'a  pas  befoin 
avant  de  te  transformer  en  nymphe  ,  de  fe  rendre 
à  l'extrémité  de  la  tige  qui  fe  trouve  hors  de  l'eau  > 
€ar  la  nymphe  ,  &  à  plus  forte  raifon  l'infeâe  ailé, 
peut  fe  rendre  dans  cette  portion  de  la  tige ,  lorf- 
qu'elle  le  veut  ou  qu'elle  en  a  befoin.  On  peut 
infifter  U-deflus  ,  parce  que  Fermander,  qui,  le 
premier  a  obferve  cet  infede ,  a  dit^  que  la  larve 
le  rend  en  haut  de  la  tige  quand  elle  doit  fe  trans- 
former «  afin  qu'après  la  fansformation  l'infcde 
lie  fe  noyé  pas  en  forunt  de  la  cige.  Avant  la 
fin  du  mois  de  juillet  »  ces  nymphes  ont  pris  la 
forme  de  ChaTanfon  s  &  elles  ne  Torrent  point  de 
la  tige  pour  fe  transformer^  mais  Tinfcâe  parfait 
fe  &i  lui-même  jour  par  une  grande  ouverture 
ovale  qu'il  pratique  en  rongeant  avec  fes  dents 
un  certain  endroit  de  la  tige,  qui  fe  trouve  ex- 
céder la  fur£ice  de  l'eau  >  par  ou  il  fort.  Les  Cha- 
ranfons  ne  reftent  donc  pomc  pendant  l'hiver  dans 
les  t^es  de  la  Philandrie ,  comme  Linné  l'a  pré- 
tendu ;  &  fuivant  l'obfervation  de  De  Geer  »  fi  les 
chevaux  font  attaqués  de  la  maladie  dont  nous 
avons  parlé ,  après  avoir  mangé  de  la  Philandrie 
sèche  qui  a  pu  fe  trouver  mêlée  dans  le  foin  ,  on 
ne  fauroit  alors  l'attribuer  immédiatement  à  ces 
Charanfons  ^  puifque  dans  ce  temps- là,  ils  ne 
^Tont  catainement  plus  dans  ces  mêmes  plantes. 

Il  fc  trouve  dans  toute  L'Europe. 

S5.  Charanson  Serpent. 
CuKCULio  anguinus. 

Curculio  longirofiris  cylîndricus  canus  fufco  li^ 
Tuatus,  Enu  ou  hîfi.  nat.  des  inf^  Charansom. 
P/.   I4v/^.   168. 

Curculio   éinguinus.    Lin.   SyJI.   nat.  pag.  610, 

Il  reflemble  entièrement  pour  la  forme  9c  la 
grandeur  ,  au  Charanfon  parapleâique.  Les  an- 
tennes font  coudées  «  avec  la  maiTc  alongée  pointue. 
La  trompe  eft  cylindrique  ,  courbée,  de  la  1oq4 
gueur  du  corcclct  ,  noire  ,  avec  deux  raies  longi* 
fudinales  blanches.  Le  corcelet  eft  noir  ,  prefque 
cylindrique >  avec  quatre  raies  blanches.  L'écufTon  eft 
petit,  arrondi  ^  noirâtre.  Les  ély  très  font  noires  , 
avec  le  bord  extérieur  blanc  &  quelques  lignes 
longitudinales  blanchâtres  ;  elles  ont  des  ftries  de 
points  enfoncés  ,  difpofcs  par  paires.  On  voit  de 
chaque  côcé  de  la  future  ,  une  fuite  de  points  en- 
foncés >  l'extrémité  eft  terminée  en  pointe  aflcz 
avan'cée.  Le  de/Tous  du  coros  eft'*  blanchâtre  & 
pointillé  de  noir.  Les  pattes  ibnt  blanchâtres  ,  & 
les  cuiflcs  font  fimplcs  j  fani  épines  U  fans  dcn- 
adaict. 


•       CHA  i9/ 

Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

84.  Charanson  huit-lignes. 

CuKCULio  oâolineatus. 

Curculio  longirofiris  ^  femorihus  muticis  ,  nigtr, 
elytris  acuminatis  albo  lineatis,  Em.  ou  kifi,  net* 
des  inf.  Charançon.  Pi.  8.  fig,  8^. 

Il  reflemble  pour  la  forme  &  la  grandeur ,  aa 
Charanfon  parapledique.  Lçs  antennes  font  no^ 
râtres.  La  trompe  elt  noire ,  cylindrique  •  un  peu 
plus  longue  que  le  corcelet.  Le  corcelet  eft  noir  » 
avec  quatre  lignes  longitudinales  blanches.  Les 
élytres  font  pointues  à  leur  extrémité  ,  noires  » 
avec  quatre  lignes  longitudinales ,  blanches ,  pla* 
cées ,'  l'une  vers  le  bord  extérieur ,  une  autre  vers 
la  future ,  &  deux  un  peu  plus  courtes ,  au  mi- 
lieu. Le  deflbus  du  corps  eft  noirâtre  &  Tabdo* 
mcn  eft  cendré.  Les  pattes  font  noires  &  les  cuifliu 
n'ont  ni  épines  ni  dentelures. 

Il  fe   trouve  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

8j.  Charanson  fémipondué. 

Curculio  femipun&atus, 

CurcuHo  iongirofifls  ,  cylîndricus ,  thorace  Uneit 
elytris  punBis  albis.  Ent.  ou  Aift.  nat.  des  inf. 
Charanson.  PI.  11.  fig.   141. 

Curculio  femipun&atus.  Fab.  Syfi.  ent.  pag.  i  j  j . 
«•.   4^ — ^P*  **«/•  tom,  I.  pag.    Î71.  ««.  ^i. 

Brentus  femipunâatus  cylîndricus  ,  tkorace  lineij^ 
elytris  pundis  albis.  Fab.  Mant.  inj.  tom.  i .  pag. 
^6.  «'.  4. 

Il  refiemble  entièrement,  pour  la  forme  &  la 
grandeur  ,  au  Charanfon  paraplégique.  Les  an- 
tennes font  brunes  ,  noirâtres  à  leur  bafe.  La 
trompe  eft  noire  ,  cvlindrique  ,  un  peu  arquée , 
un  peu  plus  longue  que  le  corcelet.  La  tête  eft 
noire  ,  les  yeux  font  noiris ,  un  peu  faillans  «  bor- 
dés fupérieureoient  de  blanc.  Le  corcelet  eft  noir 
un  peu  chagriné,  avec  trois  lignes  longitudinales 
blanchâtres.  Les  élytres  fo^jt  noires  ,  fortement 
pointillécs*,  avec  deux  ou  trois  lignes  longitudi- 
nales un  peu  élevées  5  elles  (ont  terminées  en 
pointe  aigu*  ,  &  elleà  font  parfcmécs  de  petits 
points  gris  roufsâtres.  Le  dcfibus  du  corps  eft 
olanchâtre.  Les  pattes  font  noires ,  les  cuifTes  font 
firoples  :  les  antérieures  font  plus  groiTcs  &  un 
peu  plus  longues  que  les  autres. 

Il  fe   trouve  dans  la  Nouvelle-Hollando, 

t6,  Charanson  des  Ombelles. 

Curculio    Umbeilatarum. 

Curculio  longirofiris ,  thorace  nîgro  cinereo  H- 
neatOy  elytris  mucronatis  grijeis.  Fab.  Mant.  io/l 
tom.   I,  pag,   103.  n**.  78. 

Qqqa 
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i:  ij.rcnSîc  beaucoup  a;i  Chàranfon  paraprcc- 
t.-wC  «  mais  il  cù  prclVjue  une  (bis  plus  pecir.  La 
i:o.r.?c  cil  cvliiiiii'Muc  .  no'.rc  luiùntc.  Le  corceicc 
c  :  r.o::âtie  ,  obtciir  ,  a\cc  ouaiie  lignes  longi- 
T  .*.:*utcs  CCI J:-.  es  ,  doa:  les  iUm  incerincdiaires 
l'or.:  jourrc^.  Les  ^lyrrcs  fonr  p;ri*s;rcs  eu  mj  angccs 
»:.    «:cr.j:>:   dc    dot>ûur4   Je  cccinuiccs  en  poinrc. 

I!  fc  trouve  cil  L«iiL>ario  ,  i'ur  les  iP.curs  en  Oin- 

S-.  Charanson  filiforme. 

Curculio  /or^irojlris  cylindrlcus  fubcimreus  ,  thth 
rJLct  lin f  •  J  tr. qhs  fuf^ is,  Ent.ou  hift»  nai,  des  inj\ 
Ch^siaksok.  PL    16.  fig,    i^S. 

Ci*.CLLo  filijjrrjs,  Fab.  5;».  inf,  tom.  i.  pag, 
1-1.   n\   ^'j«  ""  2dd:i:.    i.\j\   toni,  1.  /J^'- .  IC5. 

Il  cil  de .IX  ou  trois  fois  plus  pcti:  que  le  Cliara  ifon 
ra.  aoiccli  y:»:.  :a  cio.iipc  eît  ii^i.c  .  aîioii 'ce.  Les  aii- 
ici^îcs  îonc  brunes  ,  avec  la  iiuMi:  a.loR^cre  ,  d'un 
n.i:  cc.idic.  Le  corccIcc  eft  obf:ur  ,  avec  quatre 
1i:;;îcs  l'j:îgicu^l;nalcs  «.cidrccs.  Les  tl)'ires  lout 
couvertes  i:'ua  lci*cr  duvcc  cendré  roufsâcic  ;  leur 
cx::v.:iucu  cil  obt  .fc  ^  &  vue^  a  la  loupe,  on  ap> 
|c.iy'uic  des  Uri^-s  Foiinécs  par  des  poiuis  cnfouccs. 
Les  paît  es  fo/.t  nu  ir  acte  s. 

lî  le  trouve  en  Iia'ic  ,  dans  les  provinces  nic- 
sidu>àules  de   la  l::au:e. 

S8.  Ch\Ranson  cyîindnjuc, 

C^^^ui-o  /or  -î-oji/is  cy/indrûus  fdfà  ^*9cr  , 
el,i  .J  u.uniii.cs  ,  f..li  ^  r^..:LJ.  t:u.  ou  h  Je. 
nu  .    di i  i  J,  Cl  1  A iv  .^ N > ON.   l'L    I c .  fii,'.  113. 

Cu'CiJ'o  i\!ln.:rùu^.  F  ah.  6".  h?f',  ij^r.  i.  ;?«.y. 
171  .    .-1*.   ('4     —   iWu  .;.   .17.    rif?!,  I.  pj^,    105. 

#«  .  ■  ■   ■ 

r.  r  ^  Jt  lîï  1  »!  e  a  .1  Ch.jr^  r.foîi  p  .u  j  r  I  c  à  10  ue  ,  nu  :  s 
i!  Lit  c"..'  oii  deux  toï''  l'ius  l'cîi:.  les  anttr.nev 
{'.(,'  b.kiii  '. ,  u^^c  la  M.  II'*.*  i  *.■.">  J:lc  obfjuî'j.  La 
l....ii,*c  tîl  n».r!:,  i  *  ..t!.!:i.^uc  ,  liî  peu  ai-acc^ 
iic  la  •  '!iv'  î-  >'  *•"  ».'),vt.v:.  i_a  tv*;e  cîV  iio:iC.  Le 
t.irxij;  Lii  n  r  ,  \  r.u:'.:::  |»o:..:!i.i;  ,  ave:  les 
^,,  .  i  •■!  ;••  ,.  l.'iw.j..  il  i.'l  t:î  <^-:  v::i:.  Lti  1.:;»:$ 
l'i..'  lu..  .;•.  ,  .1  «"-  'l.^  i::..  u.r-'.s,  f^>iiu5^s  p:ir 
,;  .  •  iiiKs  eu.  :.tv.'  ;  !'''i  i\'i'.:nii.'  c;t  c;*rni!nJe 
tu    »...;    :   ..■. '.J  .   i  II    N  >'■:  il:».'  î  4»..  !j  j;;.ia;:w*  ,  uu 


%f.  Ckàkaksôm  noté. 

Cl/lculio  notât  us. 

Cur::.lio  làng^rofirîs  thmroti  fitfio  :  pàiHh'faâ* 
tuor  a  ibis  ,  e/ytris  fifcîs ,  f^ij'.tj  fcj^utjlterj  ttf* 
ucca.  Fab.  Munt»  inf.   tàm.  l.ptfg,   lOXm  rr*.  $ï. 

lia  !a  hirnic  cylindrique de^prccci^^ns.  La  tête  :S 
oblVurc.  La  tioinpe  cit  alci.i;:e  ,  courbcc  «  nci.'c. 
I  c  ccrceiec  cil  obfcur  ,  avec  qua:re  pcciis  pomis 
blancs,  places  fur  une  li:îne  tranl'\crfa!c.  L'e:L::.7i 
cft  b'ap.c.  I  es  clvties  ibnc  llriccf ,  av(.c  deux  b«r.aci 
icllaci.'es,  donc  lanccLieurc  cil  cou::c  ,  &:  ia  pu*:f- 
ricute  eic  rermincc  a  la  Tutuic  par  une  lacbc  biab- 
che  :  on  voit  cnco  e  une  pcruc  <i;^nc  blaocLc  :oui 
le  lorç;  de  la  l'utuic. 

I      II  fc  trouVe  en  Barbarie  ,  fur  fîffçrctitcf  p?i 


^c.  CiiARÀt:soN  mucroné. 

t^  rcui  in  mut  ivnatus, 

C.nuiio  longirojins  ,  thorace  fjf:o  !}ne:s  tri^u 
ctn^rd-A  ,  i'ytr'.%  apLe  m;^t:rc'zj:s,  Eir.  ou  *:/• 
/:  jr ,  djs  ihj.  C  H  a  R  a  N  son  .  P/.    16.  fij.    1 9  !> . 
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/.  11.  i"  ,  ii.:wmi;i'."».'^  .:  ;a 
l.,-.i  L.  I '.  -  i  •  •  •!■.  t.'à|  .  il*,  i.'.ivti:  de  po'l»: 
i:  :.;  •  ,    i..:.lt..    ..    K   n!li».i:   de    ra!..wO:r.:n 

c<:  :.     ..    I. .  1*.:  .^  lo:iL  ii.i  es  ,  OC  les  cuiller  Ki:C 

Jl  «c  ::juvl  d^i.s  la  bibôrie. 


Il  rtircmbîc'  au   C/is^jnJon  parapîcfHquc  , 
:î  cil  une  ou  dwux  fuis  pîus   petit.     Ijl  rroii'C  cî: 
:  10 ire  ,  cy!ind:i«rue  »  un   peu  cou  1  bée.  Les  anrcrers 
*   bu  fauves,  av.c  la  maîc   a!onî!tc  ,   ccndirc.  Te 
wcrceîv::  e.loblVur  ,  avtc  trois  l:j;-v.*long"radTati , 
'CiidrecN.    Le^    clvtîcs     font  n:oinît:e$  ,     èi   cot»     I 
vt!:cs    d'un  K-'tr  duvet  cc:îirj  fa::ve  \   !cur  exr::-     ^ 
1:1: t-  cil  tcr:r.>.K'ï  m  poinrc  avriic  :  nir^  .t  'a  î.".jrc,     i 
:!Il«;  rjroii'tiir  avoir   des   f.i.CN  .  t..iri  es   ra:  dt     ! 
.•o:i;is  ei.toiiJts.     Les    patres  l^nt  nor. arr*.s 

Il  !c   tioiivc  e')P;ovcnce  ,  lut  les  Clrardo:^s. 

91.  ChaRakso::  b-roirollrc. 

Cl  ::i\J  :o  :  u'^l  ir\t^  Iris, 

Cur.u/ »  lo-r-'/roiris  nÎ£;er  ^  rojf-*0  t>j*hj:o^  nr.  i 
.i'.t\:i  /r.jV  .r-r;j.  Ln:.  ou  hi(\,.  nut^  dià  i- , 
L  Haransc::. /^.  4.  ji).\   37.  a.  b. 

tu  .-  10  hji.  y*rofi'l s.  Y At.  5\,i.  Enron. p^i  l:'. 
M....:.  ;•/.   Zen.  I.  pjic,    104.  .■;-'.  Sx. 

V():T.   Cj,\o:U^pdrs  t,  tiii.   \^.  ft^.    X.  ?. 

I  ■  ^ 

I  I!  v.vl:  bràt'.r^un  po-ir  lar,-^r.ie'r  I  c*  ^••rn*.'»c* 
Il.!îr  lAMrcs  ,  uL';  Lr.î»ac.s.  La  t:onipe  ctt  csltk- 
dfiw]!::  ,  |-.u*  l  f!^;ue  ou-  L*  cotccicc  ,  rcirc ,  ac 
ce*.:..  :«.  tviur  .lu  Mur  de  po^ls  roviSatrcs-  To..r  f 
'c«ftii>-i  eit  r.ii  .  le  Curcelec  eU  ai:uii.!i  .  tVl4 
poin:;M  .  Icié.yt-es  font  llriccs ,  &  lc>  iini%  fc«» 
jiëiuiû^êes.   Lws  païus  anciiwiucs   iaai  fl 


cm  k 

flfSM  loneues  -^ue  lesaotrcs  ,  ^  les  jambes  font* 
armées  de  crois  petites  éf  iaes.  Les  cuiil'cs  a'onc  ni 
épines  ni  dentelures. 

La  femelle  a  la  trompe  plus  courte  que  celle  du 
«aie  «  &  entièrement  lille. 

Il  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

ft,  Charamson  rétréci. 

CuRCULio   anguftatus. 

Curculio  longiroftris   Cylindricus     nîger , .  elytris 
m^tufis  puftâuùs.'Ent.  ou  hifi^  nat.  des  inf.  Cha- 

^aAliSON.  P/.    lé.fig.lQO. 

Curculio  aogudatus  longirojlris  cylindricus  attr^ 

' tlytrls   obtafis  punSatis,  Fab.   Syft.  ent,pag,    15  y. 

*«•.  4^.  —  Sptc,  inf.  tom.   i.  pag,    171.  «**.   66, 

—  Mant.  inf.  tvm,  i,  pag.    104.  >2^  83,  ; 
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Curculio- angnftams;  Fo es l,  Arckiv,  inf  4.  />.  71 .; 
«•.  t8.  tab»  i\*fig.  7.  1 

Il  rcffembleau  Ckaranfon  -parapIcAiqÉe.  Toutï 
le  eorps  eft  «oirâcre ,  plus  ou  moins  couvert  d'unej 
pouAière  d'un  jaune  ceadr^fv  Les  antennes  font  d'uni 
brun  fanvc  à  leur  bafc  ^  d'un  iioir  cendré  à  Icui* 
extrémité.  La  trompe  ell  noire,  cylindri<^ue ,.  un! 
peu  plus  longue  que  le  coicelct.  Les  ycuxibnç 
noirs  ,  point  du  tout  faillans.  Le  corcclct  cil  un 
peu  raboteux.  Les  élytros  foncprcftjue  raboccufcsy 
dlcrcmc  des  points  enfoncés  ,  à  peine  marques  , 
faogés  en-  ftrics,  leur  extrémité  cfl  arroudic. 

Il  fe  trouve  dans  toute  la  France ,  en  Angleterre , 
fur  les  Chardons. 

93.  Charanson  delà  Bardane. 

Curculio  Bardant, 

Curculio  long'rojiris  cylindricus   grifto  tomenco^ 
fus ,  pedièus   ar.tiàs  e  ongatis,   Yii^,  Mant,    inf 
tom,   I.  pag.  104.  n^.  84. 

Il  refTemble  pour  la  forme  &  la  grandeur ,-  au 
Chiranfm  parapicdtiquc.  Nouvel  le  mcnc  forci  de  fa 
«yoiptic^-^out  fon  corps  efi  couvert   d'un  duvct 

{ri(atre  s  en   vieiiliOant   il  devient  glabre  &  noir, 
.es  élytrcs  font-  arrondies,  obiufcs.  Les  pactes  an- 
téhcwres  font  U9  peu  plus  longues  que  les  autres. 

U  fe  trouve  à  Drefde ,  fur  la  Uardane. 

^4.  CHARANsoH'd'Afv-anius. 

'  Curculio  Aftanii. 

^  Owul'o  longiroftris  cyl'ndricus  attr  latcrihns 
^^iUraUfcimihiiS.  '  Ent.  ou  h^ft.  na:,  dis  .  inf 
^ClIAVAifiOH.  F/.  16.  fil,   8j.  c.   &  pi.  7.  fig,  »3i 

:y irijwfî<a<ifay 'V ■M»* J^^Â* ^^*  ^«v.-^i*.  .  j 


Curculio. Afcanii^ÏAB. Syfi.  ^nt.p^g.. l|j.  n9.  47. 
—  Sp,  mf  tom.  i,  pagt  17 j,/»''.  ^7.  •-■  Mant.  inf 
tom,i^pag.  104.  n,  %.$. 

Curculio  j4fcanir,fvESl,  Archiv,  inf  4.  pag,  71, 
«°.  19.  tab,  t^-fig.  8. 

Curculio  Afcanii,  Vill.  Ent,  tom.  i*  pag.  1%^ 
«^  31. 

Il  eft  un  peu  plus,  petit  que  \z.  Ckaranfon  yzxz^ 
picdique.  La  trompe  cfl  noire  ^  lui  fan  te,  cylindri- 
que, prcfque  de  la  longueur  du  corcelct.  Les  an- 
tennes font  noirâtres  ,  avec  le  premier  articlcbrun. 
Le  tour  des  yeux  eft  blanc.  Tout  le  corjis  eft  noir, 
plus  ou  moins  couvert  dun  léger. .duvet blanchâ- 
tre. Le  bord  extérieur  du  corcclct  eft  couverc  d'ua 
duvet  blancbâtxe  ,  quelquefois  d'un  .  blanc  azuré. 
Les  élytrcs  ont  des  ftries  formées  par  des  points 
enfoncés  5  leur  extrémité  eft  un  peu  pointue. 

Il  fe  trouve  en  France ,  en  Italie ,  fur  les  Chardons*" 

5j.  Charamson  lincole. 

Curculio  Umola. 

Curculio  longirojlris  ,  cylindricus  rJgfr ,  elytris 
vitta  tejlûcea,  Y.kb:  Syft.  ^nt,  pag.  156.  n"-,  4J?.  — 
Sp,  inf  tom.  1 .  pag.  1 73 .  ;î°.  éi.'^-^Mant.  inf  t.  i. 
p.  1041  n^i  86. 

Il  reffcmble  beaucoup ,  pour  la  forme  &  la 
grandeur  ,  au  Ckaranfon  du  Blc.  Tout  le  corps  eil 
brun.  Les  antennes  ont  leur  mifTe  ovale  ,  d'un  brun 
tcftacét  La  trompe  eft  à> peu- près  de  la  longueur 
du.  corcclct.  [.es  yeux  font  faillans  &c  obfcuis.  Le 
corcclet  eft  couvert  de  quelques  pcils  courts  ,  d*uu 
gris  roulîâtre.  Lccuffbn  eit  triangulaire  Ôc  noirâcrc. 
j  es  élytrcs  (ont  noiiâcrcs,  avec  une  raie  longicu« 
dinale  ferriigiocufc  >  elles  ^japt  forcement  ftnécs, 
&  les  Hrics  ont  des  f  oiucs  enfoncée.  Les  pattes  font 
brunes  ferriigincafes.  Les  ctiiflcs  font  (impies  ,  âc 
les  jambes  font  terminées  par  un  ongle. 

11  fe  trouve  dans  la  Nouvelle- Hollaade. 

96.  Cuaransom  linéaire. 

Curculio  lincaûs. 

Curculio  IbngiroJIrJs  el  ngatus  niger,  antennis  pi-» 
dibiijque  pieds  ,  rcft'O  itaji  atLe.uato,  Fab.  ^^y^- 
ent.p,  156.  n\  4«^. — Sp.inf  tom.  i.p,  173.  /i*».  ^;f, 
''^  Mant.  inf  tom.  \.p.  104.  n^.  S7. 

Il  eft  un  peu  }'his  petit  que  le  Charcrfon  d  A(ca- 
nias,  &  il  a  une  forme  nr.ncc  ficaloigce.  La  tron.pc 
cil  d'une  longueur  moyenne,  très-mince  à  la  baie, 
un  peu  pliis  groile  à  1  cxtrcmicé.  Les  antennes  Ivint 
fcrruÉ^incufcs.  Le  corcclct  eft  oblcng ,  noir,  pom- 
cillé.  Les  élyircs.lbnt  ilriécs.  Les  prîtes  foiiS  d'aa 
brun  fcrrugmsux.^  '  ... 


isi 
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On  t-on»e  une  vaiiéti  Je  cet  infcAc  ,   iont  tout 
le  cotpi  td  favtogfaeai. 
Il  Ce  trouve  à  Siratbotirg. 

97.  Chxkansoh  craHïpèdc. 

CoMcVLio   cr<,Jfip,t. 

Curcalio    tottgirofir'ts ,  femoriius  antitis  /uiela- 
vjtis ,  (orporc  atnt.  Fab.  Syfi.  tnr, 
■     -  Sp.  inf.    t.    I    pag.   17J,  n',  70.'  —  Mant. 
infc.  i./.  104.  »•.»«. 

Il  a  la  fenne  alongée  A<a  Charanfon  d'Afcanius. 
Les  anienoet  foai  coudécf ,  noicrt,  obrcurcsàlcui 
citrémité.  Le  corcclet  eft  noir,  âlonj^j  ,  prefque 
de  la  longueur  des  élytret,  arroadi  poftéric u renient ■ 
Les  ^lytrci  font  un  peu  plus  courtei  que  l'abdomen  > 
lilTct ,  noires.  Le  delTous  du  corpi  Se  les  paites 
font  noirs.  LescuiïTei  ancétieutes  font  tin  peu  plus 
'  groflcs  que  les  autres.  • 

Il  fc  trouve  à  Strasbourg. 

jiS.Chaiiaksoii  de  l'AtripIez. 
CuKoiio  AtriplUU, 

CurcuHo  langlrojtrii  tlongatui  attr ,  tkoratt  , 
nitido  ,  tljcris  firiatit  obtufis .  F*  i.  Gtn.  inf.  maïu. 
p.ixS.  —  Sp.inf.t.  i.pag.  17J,  «".jL—Mant. 
ii/.iom.  I.  p.  104.  n".  ly. 

Il  teltemblc  beaucoup ,  pour  b  ferme  te  la  gran- 
deur, au  Char,infon  linéaire;  il  en  diftîie  par  les 
onienncs  noirts  ,  par  la  trompe  mince  ,  cylindri- 
que ,  point  du  tout  amincie  à  la  bafe.  Le  corcclet 
cil  luilant .  moins  pointillé. 

Il  Te  trouve  fur  l'AtiipIes  Utiotal ,  à  Eiell  Se  en 
Norvège. 

9f.CMAKAHS0H  aTgérien. 
Clucvliù  aigiriu. 

Ciircuiio  longirofirii  fuicy/indncus  Uvii  fufcus , 
punilit  promiaulis  adfpc'jut.  Lis.  i>yfi.  nat. 
,.«11.«".Î7- 

Curiuio  j4.'giii.f,\in..  £/ir. /OTi.  t.  pag.  1S4. 
»'.  Jt. 

11  a  la  forme  <lu  CAuranfon  paraplégique.  Le  corps 
cil  prcf(]iie  cylindrique,  ubicut  ,  couvert  de  pctirs 
points  L-lek<.'s   Les  dyiia  ibiit  piclquc  attouiici  à 


Cet  inftdc   n'cd  peut-être  que  le  C^rcu/iu  angi-f- 
Mtji  de  M.  labiicius. 

II  h  trouve  au  midi  de  l'Eiuof e  ,  Tut  U  côte  ic 
B«ibarie. 
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100.  Chakanson  quailnpnftaUi 
Cuncvito  quadnpufiuiatu*. 

-  Curculio  longirofirii  femmhu  muleU  .  «W^, 
elytrii  ma:uih  duaiiu  firmgÎMU.  Em.  »■  «/• 
nat.iie*  irf.  Chakamsod.  PI  lO.Jit..  M7* 

Cu'ddio  qnadripultulatut  iongirofHt  ftmanUi 
dtntaùs  nigtr,  tlytrit  tiueuUs  Juaita  ftrnpMU. 
lA»,Syfi.*nc.p4ig.  144 ■»•■«'•  — 5p-«/  '•*-  '• 
pag.  iSj.n».  iii.  — Mont.  inf.  tom.  t.pag.iot. 
«".  145. 

II  eft  un  pen  plu)  pedtquc  le  CkaranfoH  Rubctw. 
Les  antennes  font  coudées,  noires  ,  avec  la  naie 
petite,  aiiondic.ccndrie  à  fon cxtrimiti.  Latroo^ 
eft  mince  >  coutbic  ,  de  la  longueur  da  corcctci> 
noire,  at  luifan  te.  La  tête  eft  noire ,  petite  at  arronie. 
Les  yeui  ne  font  -pas  du  tout  faillans.  Le  coecda 
eft  affcx  long,  plat  en-delTus ,  noir,  ^tcwitilU, 
avec  les  côtés  cendres  obCcurt  ,  dans  Tindivida  q«c 
j'ai  TU.  L'écuffon  eft  noir  &  petit.  Les  Wyttes  fooi 
ftriées,  avec  des  points  dans  chaque  ftiie  ;  elles  font 
noires,  avec  deux  ucbes  d'un  rouge  bran  far 
chaque,  donc  Fant^rieutc  placée  vers  la  baie, 
eft  un  pen  plus  IgroIIc  que  l'autre,  pUc^  m 
peu  au  -  delà  du  milieu.  Les  panes  Se  le  ddltMi 
du  corps  Tont  noirs.  Les  cuilles  font  laM 
épines  8c  fans  dentelures  dans  les  efpiccs  que  jri 
vues.  Les  jainbef  font  terminées  par  un  ongle. 

Cetinfeâcala  fbime  du  Charanfon  fJm^t. 

Il  fe  trouve  au  C^  de  Bonne-Efpénitcc. 

101,  Chakaxsom  matron. 
CuncVLio  cafianeus. 

Curtulio  longirofirit  oblongus  fuhcus  ntg»T,fi.fê 
tafiantus  :  tlytris  firijio-pmitQatit  giiiii. 

Curtulio  calVaneus  longîrofiris  ,  anttanù  frtâii, 
ftinorihui  miuicls  ,  corpott  ai/oago  fifco  rjy(*«j 
fuhtui  nigro  ,  tlytrit  firiatt-punSatit  phiofit.  Dia. 
Mém.  inf.  lom.j.p.  ï^Ln".  ij. 

Charanfon  coutturdt  marron  à  toneue  trompe ,  i 
antennes  cou<l<.-ci&  àcoifTet  lîmptcs,  acorps  a'or.cc 
d'un  brun  matron  cn-dcllus  Bi  noir  en-dcllbui,  ) 
cannctuics  ponAuéei  &  dcua  belles  fur  les  étuîi, 
Dio.  Ji. 

Cu'cjI.o  caflaatut.  Lin.  Syfi.  nat.  tMi.  is. 
p.  ijii. 

Il  a  rnviron  iroii  ligtici  &  demie  de  loiif>  Si  une 
ligne  Je  lavL;c  La  iiompc  elt  nu-ce,  arguée,  ga 
pcLi  pla^  k'Ugiic  que  le  {oicclcr.  Les  arteunes  lotf 
coudcct ,  de  la  longueur  ilc  a  trompe.  Le  cotccls 
cil  cliJLTiné  ,  A:  d'un  brun  mvron.  Les  âyties 
font  d'un  brun  niacton  ;  tUcs  ont  des  ftrics  fararts 
pat  des  poiau  cofuncés,  tt  une  gibbofiBc  TcnfO: 
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Le  dcfloas  du   corps  eft  noir.  Les  cdiTcs 
)Ic$. 

TOUYC  au  nord  de  rEuropc« 

2HARANS0H  bai. 

trzro  badtnfis. 

Vto  longiroftns  nigtr ,  pediiui  piciis.  L  i  N. 

it.  p.  607.  r^*  8. 

!io  badenfis.yii.L.Ene.  tom.  J.  pag.   175- 

de  la  grandeur  du  Charanfon  du  Cénficr. 
rnncs  font  de  la  longueur  de  la  moitié  du 
c  corceict  cft  liffe ,  ovale.  Les  élytrcs  font 
cnt  ftriccsTTout  le  corps  eft  noir.  Les  pattes 
n  brun  ferrugineux  ,  avec  les  tarfes  noirs. 
(Tes  font  fimples,  un  peu  reuflées. 

trouve  en  Allemagne. 

Char  AN  s  ON  fcabre. 
:ULio  fcaber. 

tiîo  longiroftris  cinenus  ,  pediius  rufis  , 
fcjhris.  Lin.  Syft,  nat.  p.  609.  n°.  12.  — 
Suce,  n®.  551. 

dio  fcabcr.  Vill.  Ent,  t.  i,p.  179.  n<^.  !«• 

k  petit.  La  trompe  eft  longue.  Le  corps  cft 
Les  élytrcs  font  parfemées  de   poils  courts 
,  blanchâtres.  Les   pattes  font  tauves.  Les 
ont  lîmples. 

trouve  en  Europe  fur  les  Orties. 

Charanson  T  blanc, 
ctTLio    T  album, 

ulio  longirofiris  ater,  ahdomînis  lateralibus 
que  laHeis.  L  i  N.  Syfi.  nat.  )?.  ^09.  n^.  1}. 
lun.  Suce.  n?.  594. 

ulio  T  album,  WiLL.  Ent.  tom,  l.pag.  17^. 

l  de  la  grandeur  du  précédent.  La  trompe  eft 
.  Le  corps  eft  noir ,  avec  une  uche  blanche, 
ntant  un  T ,  de  chaque  côté  de  rabdomen» 

:  trouve  au  nord  de  l'Europe. 

,  Charauson  ruficoUc. 

» 

[CUL ta  ruficoilis» 

:ulîo  longtrojiris  ftrrugtneus  ,  tlytris  capiiîfque 
ro -cirule h.  Liii,  Syftm  nat.  pag.  609,  n^.  24. 
un.  Suec,  n?,  $9^, 

:ulîo  rv{icollls.yii.i.£nt.  tom,   i,  pag,  17^. 
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CurcuUlo  ruficolUs,  Schrank.  Enum,  înf.  aufir* 

»^.  144. 

Il  n*a  pas  deux  lignes  de  long.  La  trompe  eft 
teftacée,  aloogée.  La  bafe  de  Ta  tête  eft  noire. 
Le  corcelet  eft  leftacé.  Les  élytres  font  d'un  noie 
bleuâtre  ,  luifant,  finement  ftrié. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

10^.  CHARANiON  du  Lychnîs. 

CuKcULio    ViCcariê,. 

Curculio  longiroftris  pibroiundus  cinenus  ,  tko-^ 
race  elytrifque  cinereo-virentibus,  LiN.  Syft,  nat. 
pag,  609»  n^,  17. — Fdun,  fuec,  «T.   5^8. 

Curculio  VifcartA.  Vill.  Ent.  tom.  i.pag,  iSi; 

Il  eft  de  la  grandeur  des  précédens.  Le  corps  eft 
prefque  o\  aie» 'velu»  d* un  vert  cendré  en-deiïus^  6c 
cendré  en-delfous.  La  tête  &  les  pattes  font  noirs« 
Les  cuifles  font  (Impies. 

Il  fe  trouve  en  Europe,  fur  la  fruâificatiom 
du  Lychnis  gluant,  Lychnis vifcariâ. 

107.  Charanson  uni-pondué. 

Curculio  unipunBatus. 

Curculio  longiroftris  cinereus  ,  elytris  macula 
nigrâ  ,  tibiis  Jlave/centibus, 

Curculio  bipunâatus.  Lin.  Syft,  nat.  pag.  €09 i 
«®.  28.—  Faun,  fuec,  «%  $99. 

Curculio  bipunélatus,  Vill.  Ent.  tom.  1.  pag. 
i«l.   n°.  14. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  les  précédens.  L< 
tête  &  la  trompe  font  noires ,  glabres.  Le  corcelcc 
eft  noir  ,  couvert  de  poils  cendrés.  Les  élytrcs 
'  font  ftr^ées  ,  noires  &  couvertes  de  poils  cendrés  , 
avec  une  tache  noire  au  milieu  de  chaque.  Les 
cuifTes  font  noires  /  (impies.  Les  jambes  &  les 
tarfes  font  d'un  jaune  pâle.  Les  antennes  foRC 
jaunesJ 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

108.  Charanson  cinq-uches. 

CtmcuLio  quinquemaculatus. 

Curculio  longiroftris  grifeus  ,  coleoptris  maiuiit 
quinque  albidis.  LiN.  Syft.  nat.  pag.  619.  n^.^o, 
— Faun.  fuec.  n*.  ^01. 

Curculio  quinquemaculatus.  Vill.  Ent.  tom.  i, 
pag.   181.  «®.  ^6. 

Nous  foupçonnons  que  cet  infcde  n'eft  qu*une  va- 
riété  du  Charanfon  cinq- points.  Le  corps  eft  d'une 
couleur  ceridrce ,  noirâtre.  L'cxrrcmicé  de  la  trompe 
cft   fcrrugineufe.    Le  corceict  cft  d'un   brun  fer* 
I  rugineuz,  avec  une  tache  blanche  à  la  partie  pof- 


4^ 
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t-riênrt.  Les  ^lytrcs  font  d'^m  bnm  ftrmf^nea», 
avec  U  fitrurc  blanche ,  une  tacfarc  blaDcbe  à 
)a  bafc  «  &  une  autre  à  rcxcrénucç  dt  chaque  élj- 
tre.  Les  pactes  font  (impies. 

Il  fe  trouve  CQ  Europe. 

le^.  Charanson  de  l'Ajonc. 

Cunc'jLto    Vlicis, 

Curcullo  lOtproftns  femoribas  fimpliclhus  ,  ctne- 
reus  ,  abdomine  ovjto  ,  antennis  ,  f  jr^w  r/^//i  om- 
nhus&ftfmon'èus  prif/ti  paris  rufu.  FoJtCT*  IVov.  5p. 
i/i^I  tf «r.  I .  p«i^.  31 .  rt?^  3  r. 

II  efl  trci'petîc.  Le  corps  eft  ovale ,  noirâtre  , 
earièrcincnt  couvert  do  p:tic6  poils  cenér^s»  Les 
antennes  font  fauves.  La  trompe  cft  noire  »  -  ItiTo. 
J.e  corcwlct  cil  globuleux ,  les  élytres  fonD  (îiiées, 
fjjis  cdches.  Les  cuiifes  font  (impies- ,  cendrées  ; 
les  cuiiTcs  antérieures  4c  toutes  les  ^mbcs  font 
fauves. 

Il  fe  trouve  en  Angleterre ,  fur  les  fleurs  de  la 
pfaute  nom  nue  Ulex  Europdus, 

iio.  Charanson  cendré. 

Cukc'JLio   cinerius. 

Curculio  l&nciroflns  cîne^eus ,  lituls  iongitudina- 
abus  dilution  bus. 

Curculio  cincreus  ^  fifciis  longîiudînaiîbus  di'u-- 
tîo'^ibus.  Lin.  Faun,  J'ucc,  edit,  i.  n^,  471  U  edit. 
1.  «o.  1174,  , 

Cti-culro  fafciatQS  long'roftns  ^  antennis  fraiîis  ^ 
fcmofibus  mu.'icis  ,  corpo'e  oblongo  nigro-fufco  : 
fafùis  long! tudina'-i bus  g^ij^is.  DkQ,  Mém.  inf. 
rom,  5.  pjg,  IJ4.    n?.  II. 

Chtranfon  rayé  à  longue  trompe  ,  à  antennes 
coud.es  5c  à  cuilles  finiplcs  ,  à  corps  ovale  d  un 
bran  noi  âtre  avec  des  raies  iongirudinalcs  griles. 

II  a  environ  deux  lignes  flc  demie  dt  long  &  une 
de  Ur^e.  La  trompe  Ci\  mince  »  arqufe  ,  de  la 
longueur  du  corcetct.  La  coulenr  du  corps  eft  d'un 
bîiin  obicar  ,  avL*c  des  lip^nes  longitudinales  for- 
m<fcs  par  de  trcs-pctirs  poîls  :  on  voit  une  ligne 
iur  la  trompe  &  fur  la  ttte,  trois  fur  \z  corcelct 
&  pluGcurs  fur  les  clyrrjs  ,  moin^  marquées.  Le 
dclljus  du  corps  c(l  d'un  brun  gnsikre. 

11  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe 

i;i.  Charanson  marbré. 

C   f^CL'Lïo  mamoratus. 

Cur*.  m 'io  lo  i ,  irojir.'s  «^  er ,  etytris  ujiauis  /af- 
$iis  ohliq-éis  /**J  Is, 

Çnr^'uti^  livi^us  ,  coleoptrfs  fjfci'.s  pfurhnis  obf^ 
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teCbaranfoB  miihci.  ik  bandes.  GiQfV^  Ik 

Curculio  marmoratus.  FoVRC.  Ent,  pm.  upag^ 
115.  «•.  ^3. 

Il  a  à  peine  une  ligne  de  long.  La  técc  eft  ooire. 
La  trompe  e(l  mince  ,  noire- ,  dé  la-  longueur  in 
corcelct.  Le  corcelet  eft  noir.  L'épuAbo  eii  bbtt- 
châtre.  Les  élytres  font  Criées  ,  d*un  rooge  bmo, 
avec  plufieur»  bandes- oUi^u^s ,  obfcares,  ai  aoc 
raie  iongitudirale  de  la  même  couleur,  près  dcU 
future.  Les  cuilTcs  (bnt  noires»  fimples.  Lcajaiobcs 
font   fauves. 

Il  fc  trouve  aux  environs  de  Paris  ,  far  la  S^ 
litairc, 

m.  Charanson  (pinifarr. 

CuMfULio  fpinfftf. 

Curculio  longirojhis^  fufcttt ,  thoract  ^fytnfjm 
muricatis, 

Curculio  totus  fufcus  fpînofus  ,  eiytrîs  Jhiis  elt" 
vatis  villofo'fpinofis.  GlOi^.  rom.  I.  pmg.  \^ 
a®.  30. 

Le  Charanfon  à  côces  épioeufcs.  Giori.  Ih. 
CuKulio  fpinifer.  FoURC.  £/ir.  par.  Up^»  iif* 


n**.  30. 


II  a  environ  une  ]ifpc  &  demie  de  toag|.  Tant 
le  corps  eft  d'un  brun  obfcur.  La  tronirc  eU  aiTri 
grofic  »  d':  la  longueur  du  corcelct.  Les  élyttcs 
ont  chacune  ne  ut  ftries  longitudinales  entre  kf« 
quelles  font  placés  des  poi  s  cotuts  ,  roidcs  »  (oq* 
blables  à  des  épines.  Le  corcelet  a  anfli  «jadqiics 
poils  fcmblables  à  ceux  des  élytres. 

II  fc  trouve  aux  environs  de  Pans. 

113.  Charanson  dcntkulé. 

Ci'RC^'iro  dcnciculdtus, 

Curculio    longiroffrij  m.'gir  ,  f:utel/o    albicJJUi 
efy:r:s  ftriis  dcnticuldtis, 

Curculio  niger  ^  fcutello  albicaate  ,  elytrorumfiil  i 
utrinque  dcnticuldtis.  G  lof  F.  inf.  tom,  i.  ^|. 
t^o.    n^.   31. 

Le  Charanfon  noir«  à  côtes.  Geotf.  Ib. 

Curculio  dcntîculdius,  FouRC.  Ent.  par.  i.pof. 


lis 


I. 


Curculio  deiticuldtus,  ScRanx.  Enum,  inf.  oi^fi. 
«•.    lOÎ. 

Il  a  environ  une  ligne  de  l'>ng.  Il  eft  noir  , 
lilfe  ,  luifjiit.  La  trompe  c\\  n^iiice  ,  pIu)  long -te 
cjiic  le  foicclct.  Les  aiitcnr.es  fon:  coude* c'. ,  r>.  iî:*- 
Lc  coicckt  cft  c^ajninc.  l.cstlvtres  ont  des  Itnrs 
bien  niar  ;.itcs  :  vues  à  la  loupe,  ces  ftiics  pa- 
roiflent  dm  tek' es. 

Il  fc  trouve  aux  environs  de  Patit. 


1 
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114.  Charanson  Sourb. 

CoRCVLio    mûri  nus . 

Curcuiio  iongirojlris  fuivijiofus  cincreus  ,fcutelio 
ali>icante, 

Curcuiio  fuhviUofo.murinus  ,  fcattllo  a&icante. 
Geoff.  inf,   tom,    1,  pag,  i^o.  n9*  25- 

Le  Cbaranfçn  Souris.  Geoff.  /S. 

Curcuiio  mûri  nus.  FoURC.  Ent.  tom,  i.  pag.il^. 
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rcxtr^iitël  Ces  bahdes  font  f(>mi jes  par  de  petits 
poils  blancs.  Les  pattes  font  de-  la  cbdiear  da 
corps  te  les  cuii^  (ont  fimples.  ;^ 

Il  fe  trouve  aux  enviroos  de  Paris. 


i»"*.  1^, 


è  '* 


Il  a  environ  une  ligne  de  Ions;.  Tout  le  corps 
de  cet  infcâc  cft  ncjir-,  mais  légèrement  couvert 
de  poils  courts  d'un  gris  cendré.  La  croiOipe  :  :efl 
mince,  de  U  longueur  du  corcelet.  La  partie. pof« 
céricure  du  corcelet  &  l'écuiTon  font  blanchâtres. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris. 

115.  Charanson  floral* 
CuRCuno  floralis, 

-  ) 

Curcuiio  longiroftris  niger,  fubtus  ciner^us  ,  tly- 
tris  ftriatis,  ^ 

Curcuiio  fuh^lobofus ,  dntrto-atcr  ^natus  ,  pro* 
ifofcidt  thoracis  longitudine.   Geoff.  inf^  tom.  l. 

Le  Charanfon  noir  ftrié.  Geoff.  Ih.       '    '   ' 

CmtuUo  foriger,  FouRC.  Ent,par.  x:bàg.  lix. 
«•.  16.  .  i 

Il  a  nae  ligne  de  long.  Tpot  le  deiïjus  du  corps 
«ft  noir  ;  le  dellbus  eu,  couveu  de  petites  écailles 
cendrées.  La  trompe  zd  mmce  »  longue  «  courbée. 
La  té  te  &  le  corcelet  font  pointillés.  Les  élytfes 
ont  des  ftries  ferrées.  ,-...,». 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  l^aris  Air  )es 
icnrs.  .) 

11^.  Charanson- bandé. 

CutLCULio    tricinBus,  .  -      . 

Curcuiio  Iongirx>firis  globpfus  rufits  ^  tlytris.fmj^ 
dâ  albâ. 


Curcuiio  ^ohêfus^  rufus ,  elytrîs  Jtriatis  ^  fdftia 
tranfverfa   alba.  GEOFf..//z/.  tom^    i«   ptg,  28^'/ 

a*.   X7.  ,  .    •  i     Ji 

Le  Charanfon  roux  à  bande  tranfverfale  blânébe. 
Gfgff.  là, 

Curcuiio  cinâus,  FoÙRC.  Ént,  par.  l.pag,  1x4. 

.27.  -       : 

U  a  une  ligne  de  long.  Tout  k  ^rps.  cft^de 
couleur  fauve  roufsatre.  Les  élytres  lont  ftrtées  ; 
U  ont  une  bande  blanche  au  milieu  K  deiu  aunes 
peu  apparentes ,  l'une  vers  ia  bafe  6c  l'autre  vers 

Hift^nne.lnfc&es,  Tome  K. 


a« 


117.  CHARAifsON  tranfverfaî. 

CuRcvLio   tranfvetjusm 

Curcuiio  longiroftris  gloi>ojus  niger  ,  tly  tris  ftria^ 
tisyfafciâ  albâ. 

Curcuiio  glohofus  niger  ,  tly  tris  ftriatis  ,  fa/ciâ 
tranfvtrfâ    aihâ.    Geoff.    inj,    tom,  i.  pag.  ^8^^ 

• 

I^e  pbaranfpf  npir.  à  ban^^  traolyer^if  bl^uf^^^ 

GioFF.^fA.  *  '    '  ^  \    :^^  ;    ,,^, 

.  Curcuiio  ^ittatuA^JiQVKfii,  Ent,  par.  i^ag^l^i» 

n«.  i8.  i  .■    *  .        . 

•.  ^    .  •   •  •  •  .  •  - 

Il  rcfleifb^e  end^cenient  ponrUfoixneÀlajgran^ 
deur  .au  précédent^  Le  |<omjçfb  i^oir ,  Wftfqf^c  glo* 
buleux.  La  ^pmpÇ'  eft  ^aflez  Ipi^ue^  tLe.jX^cc||çi; 

précédente.  Les  éiytres   font  Itriées  ^    &   ctui  une, 

bande  blanche. 

. .  •  •         •■■-•• 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris  ',  fur  le  Saulc^ 
La  larve  fe   nourrit  des  feuilles  de  cet  arl>re. 

118-  Charanson  pygmee. 

CutLCULio  pygmtus.  •  '  •.  •  :     i 

Curèaiio  iha^girofirtsk/kirotùniiys  nigtr^  thérûct 
utriaqueJpinojQiMntrfqugJtnèiMS,  aHis,   ".  <        >^' 


Curcuiio  fubrotundus  niger  ,  fquan^ofus  ,  tfytnf 
ftriutrs;  9\tbprAce  utrinqu^  acultato  »  Uttrihus  iiwtâ" 
que  mtdid  aliis.   Ghojt., inf»   tom»  .1,  pàg.   iSk- 

Ix  ehanmfon  à  Mandes  Uancfacs.  Gsoff.  Mm    ■ 
-  Cutcklio  pultiaris.   Fourc  Emt.  par.  i.  /tf^; 


iM 


*5 


II  eft  très-petit ,  ovale  ,  prclgue  rond ,  noîr  Bi 
I  couvert  de  petites  écailles..  La  trompe. 'eft  loagie. 
Le  corcelet  e(l  un  peu  épir^cux  de  chaaue  coté  , 
&  il  a  trois  lignes  .ionaitadiBaies;,  blaachite ,' dAnc 
une  au  milieu  &  une  de  chaque. çpté.  Le$  élytfcs 
font  ftriées. 

•  ■ 

Ù  fe  trouve  ao^  esvirons  de  Parisv 


.4% 


.  ?i. 


T  ■•   « 


r:t.'>   li*^-,;'".  * 


11^.  Charanson  large. 

Curcuiio  longiroftris  attr  dtprtjfus  flavo  îrrers^ 
tuf,  thshme  gr^çatlato' :  Au^.  meAâ:gkwttà  triiifm 
fàfâ.  tfytris'  fulcatisi.  -Lm.^iSyfti  itat.':€dit.  i|« 

Rr  r  , 


4çS 
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Curtulio  lûtvj.  FuESL.  Jnh.  inf.  4  pag.  71 .  «*.  ;| 

II   reffcmble   un   tieti  an  Charanfon    afcanias. 
Tout   le  corps  cft  noir ,  l^éremenc  couYcrc  d'une 
pou^ièrc /aaoe.  Le  corcclec  efl  giar.ulé  ,  5c  il  a  une  1 
pccicc  ttgne  élevée  &  cran f ver fi^ie^  Les  «iyures  (bnc 
ftrices.  Les  cuifles  font   simples. 

Il  fe  trouve  dans  la  Hongrie* 

110.  Char  ANS  ON  cyanocéphale. 

CattcvLto  cyanocephalus. 

Curcuito  longirofiris  niger  vltloftu  ,  capift  ch^^ 
fybeo  ,  thorace  ru^o  »  elytrU  fuhfpddietU  punâato- 
ftriinis  ^  femcfribas  vitepentûtu.  Lin.  Sy^.  nat, 
tdit.    I}.  pag.  1754. 

•   tkreuûo  eyanècephibn.  Fm^.  Arckh.  inf,  4. 
pag,   71.  «  .  23.  tab.  14. /l".  II. 

II  a  o^ron  deux  lignes  de  Ibog.  Il  eft  noir 
6e  tel^'  La,  té  ce  eft  d*aii  bleu  d'aacr.  L^  corcclec 
eft  riMige.  Lca  Ancres  (bnc  d*ùn  bmn  ttiarron  êc 
ont  des  ftriet  pointittéts;  Les  cuiflès  (boc  fimples , 
Tecdâtre!i. 

Il  fe  crooTC  en  France  «  en  AUenugnc  fur  le 
Bouleau. 

iiu  Charanson  ftrié* 

CuMcuLto  JÊriatus, 

Curtulio  Ungiro/êris  tÎMéno  puiefceitr  ,  thofocU 
finis  trUus  aiUdU  ,  ttytronum  totidtm  migris.  Lin. 
Syfi.  Hét,  idie.   13.  pag.  1754- 

Curculio  firiatus.  Fuisl.  Arck.  inf.  4.  pag.  71, 
Ji^«  %\,  tah.   14.  Jig»   i)*- 

Il  a  cpvîron  trois  lignes  de  long  &  refTcmble 
un  pru.au  Ckaraoibo  da  Polygonimu  To«  le  corps 
eft  couvert  d'un  l^ger  duvec  cendré.  Le  corcelet 
a  iiois  lignes  longitudinatei  blaocfaes ,  6c  les  ëly- 
très  ont  trois  lignes  longitudinales  noires,  Lescuif- 
fcs  font  fimples. 

Il  fc  crouTC  à  Berlin. 

%%%  CHAftANsoti  gm-blaïK. 
CvtLCvtto  camu. 

Curcuiio  longirofiris  fuhilobofus  ,  cinereo'puhif- 
r#aj  •  tlytris  aliftvtatis.  Liu,  Syfi,  nat.edit.i^, 

Cunulîo  canuê,  FuisL.  Arcfu  i'^^yp^g*  75  •. 
a\   i6.  i*»h.   &4.  fig.   14.  e. 

Il  a  tnviion-Jvui  li||act  de  long.  Tom  le  corps 
fft  couvert  é*iia  léger  davoc  ghs  blanclukre.  La 
Ifoinpc  eft  nunce  ,  de  la  longueur  du  corodct.  Le 
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corcclec  eft  arrondi.  Les  élytres  bmi  tni  poi  plos 
courtes  que  l  abdomen. 

n  fe  trouve  à  Berlin. 

II).  Charanson  porce-crotx. 

CuRCOLio  cmciger. 

Curculifl  longirofiris  nigerrimus  ,  mmunnanm 
bafi  t'irfifque  fufcis  »  ttytris  ahèrtviaiîs  firiatis 
albo-maçu.atis.  LiN.   Sy^i.  nos.    edit.     13.  pt^, 

1754. 

Curcnlio   eruciger.    FuasL.   ArtA.  imf    5.  yng, 

7).  n**.   xy.  tab.   t^.  fig.   ii. 

Il  a  environ  deux  bgnes  de  long.  H  eft  crèi« 
noir.  La  ba(e  des  ancennes  6c  les  carfet  foocooi- 
dUres.  Les  élycres  (bac  counes ,  ftriées  »  cachetées 
de  blanc. 

Il  fe  crouve  à  Berlin. 

114.  Charanson  Alouecte. 

Curculio  Alauda. 

CùrcuTio  longiyfiris  cinereus ,  fuigioiofms  ,  tho* 
racis  dorfj  fafc  à  tranfvcrja  maculijqiu  migris  ,  fr- 
dièus  fufcis.    LiH.  Syfi.   nat.  tdit,  ly  pag.  175 f. 

Cnrculio  Alauda.  Fuesl.  Arck.  inf  f.  pag.  74 
If®.  19.  tab.  1^  fig.  16.  f. 

U  a.  environ  deux  lignes  de  long.  Le  corps  eft 
prefque  globuleux  ^  couverc  d*un  duvec  cendré. 
Les  ancennes  8c  les  pattes  (ont  obfcures.  La  troflBfe 
eft  mince  nn  peu  plus  longue  que  le  corcelet.  Le 
corcelet  a  une  cache  cranfverfale  notre.  Les  élytrcs 
fonc  ftriées  6c  onc  plufieurs  caches  noires. 

U  fe  crouve  dans  la  Poméranie. 

■ 

iiy.  Charanson  cuticaire. 
CuSLCULio  urticarius. 

Curculio  longirofiris  fufcus  ,  fafciis  viUafis  a.'àia,  t 
unduUtis ,  ftdihus  fuivis.  Lin.  Syfi.  nat,  tait.  i| 
P^g'    I75Ç. 

Curculio  urticarius.  FURSL.  Arck.  inf  j./i^. 
74.   n®.   jo. 

I  II  eft  tr^f^ctic  6c  noirâtre  ,  arec  des  bandes 
velues  ,  ondées  4  bUncbcs.  Les  pactes  font  fauves , 
6c  les  cuiAcs  font  (impies. 

Il  fc  trouve  dans    la  Poméranie. 

12^.  Chaxanson  point-blanc. 
CuxcULïo punQum^  album. 

Curculio  lorgiroftris  nigerrimus  »  fuktms  0  ad 
laitra  cckroUuco  irrorarus  ,  antennis  fuhis  ,  tly 
crorum  futura  punHo  nudio  alào.  Lin.' Syfi.  Uét. 
idit.  i^.pug.  1755. 
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CitrcMËo  punBum  '  aièum,  Fuesl,  Arc  A.  ^/I  f  • 
paf.  74.  «•.  ^i.  laL   14.  fig.  17. 

Il  rcflèmble  pour  la  ferme  &  la  grandear ,  au 
Ckaranfon  de  la  >cropkalairc.  Il  e(l  crcs  noir.  Le 
dcflbus  du  corps  &  les  côc^s  fonc  couverts  d'une 
pouAlère  jaunâtre.  Les  antennes  font  fauves.  Les 
elycres  ont  au  milieu  de  leur  future  ^  un  point  blaac. 
Les  cuifles  font  fimples. 

Il  fe  trouve  en  Europe  fur  les  fleurs  du  Né* 
oophar  jaune  ^  nymphéa,  Utea. 

**  Trompe  mince,  alongée.  Ctûjfes  dentées^ 

117.  Charanson  bidenL 

CuRcuLio  hitiins^ 

Ciircu/io  longirofirts  j'fimorihus  pcfiieit  deniétis  , 
niger  , .  tlytrU  unifpinojis ,  EfU,  ou  hifi.  nai*  des 
inji  Charanson.  PL  10.  fig.  ii). 

Curculio  hidens.  Fab. 5)^.  encpag.  1^4.  n^»  $1, 
— Sp,  inf  com.  i.  pag,  173,  /i*.  71 — Mont,  inf, 
tom.  I.  pag.   104.  11°.  >o. 

Il  eft  de  grandetr  moypoae.  Tout  Ii:  corps  eft 
noir  êc  Inifant.  Les  antennes  font  coudées ,  &  le 
premier  article  eft  auffi  long  que  tous  les  autres 
pris  enfemble.  La  trompe  eft  un  peu  plus  longue 
que  le  corcelet.  La  té  te  eft  mince  ,  pointil(ée  , 
avec  les  yeux  peu  faillans.  Le  corcelet  eft  ridé, 
cylindrique  ,  aUcz  étroit.  L'écu/Ton  eft  ovale  ,  petit 
on  pca  élevé.  Les  élytres  ont  des  ftries  ré^- 
lières,  dans  Itfqu'elles  il  y  a  une  fuite  de  pomts 
cofeocés  \  on  voit  s'élever  au  milieu  de  chaque , 
uie  épine  droite  ,  afTex  large  à  la  bafc  ,  pointue  à 
rexcrémicé  :  les  deux  épines  divergent  un  peu  latéra- 
lement. Les  pattes  font  noites  ;  les  cuilles  des 
quatre  antérieures  font  fimples  «  celles  des  pofté- 
rieores  ont  une  dent  aûcz   fone. 

Il  fe  trouve  dans  la  Nouvelle-Zélande. 

IX S.  Charanson  jamaïquois. 

CuJLCULiojamaïcenfis, 

Curculxo  lotigîrofirls  ohfcurus  fcaber  ,  thorace 
mirinque  fafcUuiato  tuberculato  ,  elytris  priâtes» 
hnt.   ou  hifi.    nac.   dis  inf,  Charanson  F/.  4. 

h'  44. 

Curcitâo  jamaictnfis,  Iab.  Sp.  inf,  tom.  i.  pag. 
17).  «*•  73.  —  Marte,   inf,  tom,  l.  pag.   104.  n  . 

Il  eft  grand ,  on  peu  déprioié  &  d'une  conlcui 
obfcnre.  Les  antennes  font  noirâtres ,  coudées*  La 
trompe  eft  cylindrique  ,  courbée ,  de  la  longueur 
éa  corcelet.  La  tête  eft  noire  ,  arrondie  ^  les  yeux 
(ont  noirs ,  poinc  du  tout  faillans.  Le  corcelet 
eft  chagciné  ,  déprimé ,  avec  un  ongle  de  cbaauc 
cAcé  ,  an  bouc  duquel ,  il  y  a  des  poils  ferrés , 
cwttts  »  voox.  L'écoflbn  eft  petit ,  élevé ,  arrouài* 
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Les  élytres  font  eh^inées»  8c  elle»  ont  chacune 
des  ftries  élevéies.  Les  pattes   font    de  la   couleur 
du   corps  &   chagrinée^  coi^mc  .  lui^  Lcr.  cuises 
font   munies  d'une  dent.   Les  t^rfcs  font  bruns*  ^^ 
rouGsatres. 

Il  fe  trouve  dans  la  Jamaïque. 

i>9.  Charanson  mîliaire, 

CytLcbLio  miiiaris. 

Curcùlio  longirofifis ,  funorihus  dtntatis  ^fitfcisy 
thoract  elftnfque  tuBereuUs  innumeris  nigrjs.  Ent. 
ou  hifi»  aat.   des  inf.  Charanson.    ¥t    f.  fig. 
3}- 

U  eft' Jk  la  grap^eur  laÇharwifon  jamaïquois» 
Lès  antenne^  I^t  npïfts ,  avec,  la  malfe,  ova|J|e  cca- 
drée.  La  trompé  e'ft  noire ,  cylindrique  ,  courbée  , 
j  un  peu  plifs  Jpnguc  auc  le  corcelet.  L^  $êce  «ft 
I  arrondie'  noire  ,  avec  le  tour  des  yeux  cendré.  Le 
(corcelet  eft  cendré  ^  tout  couvert  de  ^perits  tu- 
bercules arrondis ,  noirs  ,  luiGuis.  Les  élytres  font 
cendrées  ^  arrondies  à  leur  extrémité,  entièremetit 
cot;vertes.dp  tubercules  arrondis»  noiif  »  laUm. 
JL'e  deflbàs  du  corps  eft  couvert  d*ane  pooffilre-. 
ferrugmeufe.  Les  pattes  font  noirâtres ,  gJSf^  loo- 
giies  ^  &  les  cuifles  font  armées  d'une  dent; 
!ïl  fe  trouve  à  Cayenne. 

.1)0.  Charanson  cyanicoUc. 

CutLCULio  cyanicoUis,    , 

Curcùlio  longirofris  ^  femoribus ^^ntatis  ,  /4ir 
'face  cyaneo  Lueribus  fcabris  ,  clytris  fiakrif  fiHitt§s^^ 
Ent.  ou  hifi.  nat.  des  inf.  CBA&AMSOMf   P/.  :|.a*- 
fig*  ixi.  '  : 

n    eft    prefque  de  la    erandeor  du  Çharaitfom 
Jamaïquois.  Les  antennes  lont  cendrées  ,  noirâtres  » 
coudées  ,  kYec  la  premi^  pièce  Uien^u^  ob(ci|re;;, 
■  La  trompe  eft  cylindrique  ,  un  pen  courbée ,  d'itti  • 
•noir  i>leu  ,    de  la  longueur  du  corcelet.    La  tête 
!eft  arrondie  ,  bleuâtre  »   6c  les  yeux  font  noirt  fie 
rpoinc  faillans.    Le  corcelet  eft  arrondi  ,    on  pea 
applari  en-delTus  ,  légèrement    pointillé  an  mineu 
&  chagriné  fur  les   oords  latéraux.  L'éci^ipyi  cA 
arrondi  poftérieurement.  Les  élytres  foo(  voiries  « 
ch^^rinees  ,  &  elles  on(  dés  (liicsir^U^ces/^Ju- j 
grinécs ,  peu  marquées.  Les  pjKtes  Toni .  nj^îi^i^  £ 
un  peu  bleuâtres ,  chagrinées  «    avec  une  dent  à 
chaque  cHÎfic  U  une  dent  iRUX  imiM  ancéncurçs 
Iculcn^pit. 

Il  fe  trouve  . .  •  •  ' 

i|i»  Charanson  yaliJc, 

»    • 
CuRCUjàJo  validas.  »        -   .  j 

Curcùlio  longirofiris  ^femoribus  iikiif^u^^  fi^^ff  '. 
anticis  dentatis   ,  thorace  elytrifqne  fcabris.   Ear. 

R  r  r  X 
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n  rdTemMf  endÈfnnfni  m  ChiraifoH  «yicï- 
«bl  ï  ,  iBirt  r  efl  f^g;  ^rar.j.'  Lci  ancennei  tônt 
Cf'ià:»,  douâcr».  avec  le  picmi^i  article  lonfr 
fit  n  »'.  La  troaipc  cil  dqÎic  ,  cyiindritiue  ,  un  peu 
c^jf^iï  ,  d:  !a  io^^ucur  dj  coicdci.  La  tèie  cft 
(.a::c  ,  arroaiie  ,  k  Icf  ycuS  ne  TonE  point  failiaQJ. 
L:  £07S:  et  ï!;ptelqu:()uar(é,  nci:,  ctiaeriiiJ,  un  dcu 
app'f:i  cri-ijï:!ui.  L'cCuTon'Cli  urundi  pofljiie'u- 
rcaciu.  Le»  clyttït  ftwi  lïliçi.tci  Bc  chagrina  i 
('.;»  font  niiiâ,  tel ,  avec  de  peùtei  cacbei  ecsiltécs  ( 
lïiu  cifréaiitc  cA  un  peu  lermiaée  ta  pointe. 
Le*  cuiJÎ^i  Tune  dcntfcf  ,  Se  ];i  ponérieutcf  font 
ciliits.  Let  (]uïtrc  paires  jnt^ileutet  ont  une  dcpt 
îaxrne  &  Ici  quatre  paiict  polVérienrn  ddi  dcï  cib 
j-imt,  fctf^i  a  leur  i%'.t(m\ti  eu^ri^uce. 


e  ixnt  l'AiTicrique  méridionale. 


Il  re-t 

i}t.  Charamon 

CvÊ,cui.to  loroaatui. 

Ctremiia  tàngiro^ris ,  femorihai  drnt^ttt,  n'gtr, 
tko'at*  tolundato  antic/ Jpinii  flaimii  anuaiit, 
Hhk  «V  Ayf.  agr.  dti  m\  ChakaHsom.    fL  t. 

11  rfl  He  l;i  gnndcur  du  Ckn'anfon  baibiroftre. 
Tout  le  cutpi  en  noir.  La  irompecll  cyliodriqiiG  , 
M  la  longtjeiir  d«  cotccTL-t.  La  tê:c  elt  anoiidie. 
Le  cAirclii  cil  an  pi:u  plus  liq;i:  que  les  ^lyttes  , 
atcoiidi ,  lille  à  fa  paiiie  rupéneure  ,  artnj  de  pc- 
vnt%  tfptnet  avance»,  on  peu  atijoéci  ,  tout  au- 
tour M  fa  pamc  ant^Tieute.  Les  ^[ytrei  ont  dei 
ptHiin  eiifoflirf ,  afTex  f^iandi  Ac  alTcz  ferrifï ,  ran- 
g't  en  llnciLci  patict  fuii:  noires ,  Ici  aniëticurcs 
loni  un  peu  plui  f'rolfet  (juc  Ict  aunes.  Toucci  les 
clilTct  font  muniei  d'une   dent, 

Jl    Te    ttoHvc   Aixa   TAmi-rique  méridionale  ,    i 
ÇaycoBC. 

\\\.    ChahansOm  Taaceaa. 

Cflicu*(o    T^ur^'. 

Curtalia  hnpro^ris  ,  ftmor'.b-Ji  itntMh  ,  tho- 
lAit  tiytrifuite  iaktnulis  tlevittit ,  rofira  iomuiut 
dutimi  driMatit,  Ent.  oa  Jiijt.  nai.  an  in/.  Cha- 
JIANIOII.   W.    «.    fig.   eo.  tt  pi.    ^.fig.  4(. 

Cimtt/ii»  ihynehoeeroi  loHtiroflrit  ,  ftmcntua 
JtilJtii  ,  tlt:'i-t  iannaih  lu^rr^uitiiit  mueronaih 
t..f-^  tjfi  b'i.x'fnu  Pau.  Aju.  m/.  SU.  pag.    »(, 

H'.    1.     ui.    Il     Jig.     l. 

Il  ell  pttlijuc  Ai  U  pandcur  du  Chara-.fon  -m- 
p^'lMl.  le»  an;cni)cs  l'ont  noirct,  arquées,  un  peu 
flus  UiKguts  <\»t  le  coticlei.  La  iio.-npc  c(l  noire, 
(«Uibt  c,  «llci  loa^tic,  elle  a  dcni  pciicci  i  tiàiima 
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3ui;t..iu  des  anienn:x  A  deux  comettlln  gm- 
idc«  aj-4)>ir'-.s  ,  poiutaes  ,  cu-dcfi.  Le  eorce'e:  câ 
ngir,  l.<^è:e!K'^c')°^>^''  d'ucc  poalTitic  ccodiée  . 
Biup.i  de  — ^'^ur^  p-ôtl  tubercule»  arrtinJ»,  Le» 
c'I}-[ri.$  >>Di  i^c^  fcinfc  enfoQccs  &.  ^ucli^uci  isbcr- 
cu.'el  tlcvïi  ,  ariundït  ^  ei'Ici  font  noirci .  p.4S 
ou  mu-n;  e.juvcr:c«  d*unc  pouinire  cenilréc.  ft  Icu 
exitinâtt  cft  torniin  'ê  en  pointe.  Les  pa  iw  fo««t 
noic^i.  Toutes  les  cuiOcï  font  mucici  aooc  ptuic 
dem.    ' 

lafemcllc  ne  diflïre  du  ma'e  qu*en  et  qit'el: 
cil  un  peu  plus  pc:i(e  ,  &  cju'dle  a'a  que  le  rudi- 
ncnt  des  dcui  cornet. 

U  fe  trouve  duis  rAmitiqae  ^étidioiule. 

j}4.  ChaIahsom  contii. 
CoKcutio  tontutut. 

Curcalia  iongirojf.is  ./tm^ribut  dttlatis  ,  tktrjtt 
ritunlaio  lubercuUio ,  rofiro  utrintjut  Jfir.d  acai. 
Ent.  ou  kifi.  nat.  des  inf.  Chakamsok.  i*.*  >(• 

II  reflemble  pour  la  forme  U  U  gran^ni  » 
CharMfoit  Tanreair.  Tout  le  corps  cd  no:t.  la 
trompe  eil  courbie,  de  h  longueur  du  cor.c'c:, 
mUDX  de  chaque  cdtii ,  ren  fj  baie  ,  iI'udc  ce;r: 
droite  pointue.  Le  coicclet  eft  arrondi ,  tout  cou- 
Tert  de  periu  tubercules  arrondis.  Les  ^lyrei  U.-:: 
fillon^S  :  les  lîllons  ont  des  ooints  enfoncrt ,  &  .'a 
voit  cncr'cui  des  tubercules  élevés ,  potatut.  Tin. 
(cs  les  cuiffes  font  munies  d'une  4cDt, 

.  U  fç  iiouve  à  Cayennc, 
I}).  Charahsoh  meifi. 

Cu'iuHo  loagiroftris  ,  fimorîbus  qmaaior  *î.'#- 
tioribus  diiti^tis  c/ytrh  pollint  fiavefetnrUi  ji.- 
fra  api.-err  giboifit  LiH.  Syfi.  nat.  pag,  tu,  t.'. 
45.  — ^a/;  Lud.  ulr.  pdg.  ïj. 

Curcu.'io  mucortui,  Fab.  Syji,  ett.  pag.  itfi.  e*. 
^l.—Sp.  inf.  rom.  j.  ;j;  .7).  «•.  74.— 
Mant.  inf.  la-n.   i.  fug.    104.  n*.  91. 

GaOtiOv.  Muf  pag.   j8>. 

Il  c(t  altez  );iand.  La  trompe  ell  C)lindricjBe  , 
courWe,  liire,  cioiri:.  Le  cot-ckt  cil  liifc  ,  coJven 
deelia]ue  cnt.'  d'uitc  puuiTiitc  d  un  jaune  f.uTC. 
Les  élMte*  font  nciti-<  ,  luSrimem  (ouvertes  donc  , 
paulTihe  jaunâir  .  l'Ilcs  (ont  It rires  ,  anoi-.diet  le 
labotcurei  ]  leur  b^'e  ,  niun.et  d'une  ^ibliolt:e  ai- 
fci  gtar.dc  ver»  "cxtrOtn  f;.  [  c»  pattes  Ion:  noiits. 
Ict  quatre  cuiilci  aiiEriicMri:s  (oui  ir.uuin  d'uM 
d:nt,  tt  les  pollérieuies  funi  (i^iifles. 


U  fe  trouve  daai  r.^mcii<^ 


:  méiûlioDale* 
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tff.  CttÂjiAtttOH  page. 

Curcuiio  hnghofins ,  fimoriiiu  quatuor  pofttr'o- 
nltLi  dtntiiit ,  tlytiit  nig/U  firi.itis  ,  littcâ  rcpaitdâ 
Çrftâ.  LlH.  Syft.  nat.  fag.&ii..n''.  iO.  —  Muf. 
(ud.  ulr.  pa^.  4», 

Ciirculrù  piifio.  Fab.  Syfi.  «w.  p'g.  I  )  6.  «"-  f  )- 
— Jy».  inf,  tom.  I.  ^df.  1)4.  b".  7J.  ^  Mdnt. 
inf.   tom.  I.  pag'.  104.,»^.  93. 

Il  cil  prcr^uc  lie  I2  grandeur  des  prïcédeiis.  Tout 
le  corps  cft  noifâiie  oblcur  La  trompe  eft  cylin- 
drique ,  couiU'e  ,  ^hhie  ,  1  ifide  à  l-extrtmitt.  Li: 
coiccleccd  ovale  noir ,  avec  une  ligne  fcirugineufe 
fur  Ls  eôiéî.  Les  éljnrcs  ont  des  fttjes  &cm<!ts 
par  des  points  oblongs  ,  [rÈ$-cn£onccs  :  on  voi: 
une  ligne  fcrrugineulc  ,  finurc,  (]ui  s'^iend  de  U 
bafc  a  t'eitrfmicé  de  chjque  ilyttc.  Les  <|uatrc 
cuiires  pofïérieurei  foni  muni»  d'une  forte  dcDC. 
On  vuic  une  pointe  fur  la  poiirine  à  k  nûITaacc 
éct  cuilTes  antérieures.  , 

Il  fc  trouve  aux  Indes  oiienulct. 

I  ]7.  CuAtANSOM   fpinipèdc. 
Caticotio  fpinipet, 

CurcttHo  loagiro^ris  ,  femoribut  dttttat'n  nigtr, 
tkoT-ict  iintii  duaiut  ,  tlytrii  firigii  quatuor  aliU, 
tîitit  aaticii  Jpiao/ù.  Fai.  Sptc.  inf.  corn,  i.  pag. 
174.  «'■  ^6. -^ Manu iaf.  tom.  i.  /«/.  104.  «'■ 

II  c(l  allez  grand.  Tout  le  corpf  ell  noir,  mais 
TU  à  la  loupe ,  il  paroîc  IJettcmenc  couTcri  de 
poiU  blanchâtres,  rares  &  très-courts,  les  anieo- 
ocs  font  noires,  [ctmîntcs  en  malle  ovale  i  elles 
Tom  coudées  ,  Se  le  premier  article  cil  aulÊ  long 
4jue  tous  les  autres  pris  cnfcmble  ,  la  trompe  eu 
cylindrioue  ,  arquée,  plus  longue  que  le  corcelci. 
La  tète  cil  arrondie  &  les  yeux  font  nés  peu  faillans. 
LecoTcclei  cft  légèrement  chagriné,  ilaune  ligne 
longitudinale  blanche,  un  peu  ftnuéc,  vers  les  co- 
tés extérieurs  ,  fc  une  ligne  blanche  itanrvcrfale 
fur  les  côtés.  L'éculTun  cfl  périt ,  noir ,  arrondi 
poftéricarement.  Les  élytres  Tode  chagrinées  \  elles 
ont  des  rangées  régulières  de  points  élevés  :  on  y 
teinatt]ue  trois  lignes  tranCverfales  blanches  ,  dont 
nne  arguée  vers  ta  bafc ,  qui  vient  fe  réunir  à  la 
féconde  fur  le  bord  cxtiricut ,  les  deux  autres  font 
Jroiics  :  il  7  a  aufli  an  peu  de  blanc  \  t'eicié- 
wùi:.  les  éuifTes  f»nt  armées  d'une  dent.  Les  jambes 
«ntéiieures  fcuicmcni  ont  une  petite  dent  au  mi- 
liica  de  leu:  partie  interoe. 

U  fe  trouve  danf  rAmén>)uc  «étidionalc  ■  «nx 
AatUlct. 

i{8.  CHAKANtOM  bombinc. 
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CuixuUo  loneirofiris ,  fimoriias  tUnttais ,  fi-tu- 
gineo  fu/.ut ,  tïjtrit  Jlrmiii  ;  lubereulit  e.'evat^t  ei 
ris,  Ent.ifu  kfi7nat.àei  iitf.    CHABANsoti.   PI. 

Carculio  bomiina.  Ykz.  Mont.  îaf.  tom.  i. 
'.   104.   n".  jc 

II  ell  un  peu  plus  gros  que  hCAarjrtfvn  Tâu- 

corcelcc.  Le 
noir  ,  avce  des  taches  d'un 
roux  cendré,  plus  ou  moins  marquées.  Les  élytrcs 
ont  noires  ,  avec  des  taches  d'un  roui  cendré  ; 
::lles  ont  des  flries  formées  par  des  points  cnfbn- 
:''s  ,  &  quelques  tubercules  élevés  ,  noîn  ,  Iilles 
lont  quelques-uns  pofictieuts  fom  prefque  épii-.cui. 
Les  partes  font  noirci  £c  Ict  cuilk»  font  'pi- 
iieufcs. 

Il  fc  trouve  i  Cayenne. 

IJ9.  CiiAR*KiOH  vaginal. 

CuAcuito  vugiaaiis. 

OircuUo  longinfirit  ,  femoriiux  dtntatit ,  tlytrh 
firiiuis  :  taitraiiii  fparfisjuxlk  apicem  mueron^iit, 
LiM.  Syfi.  Mt.  pag.  du.  a.".  ^L-^-Muf.  tuJ; 
air.  pag.  47. 

Curtulio  longimfifît ,  atattuût  fraSh  ,  ftmorthiu 
icntazis  ,  corporc  nîgro  ,  elvirii  fulcatit  :  tuber^^ 
iulh  fparfu  JHxià  mpictm  mueronati].  De«.  Mém. 
Inf.  tom.  f.  pag.   i.66.  n'.  t.  pltif.  fig.ti. 

Cliaranfon  i  ituï  ,  à  longue  trompe  ,  à  aDtennù. 
coudées  .  le  à  cuidês  dentelées  ,  i  corps  noie  , 
à  étuis  cannelés  terminés  en  épine  &  gâtais  de  tu.' 
hercules  élevés,  Deo.  Ib. 

Gkoh.   Zoopk.  n*'.  jtt.  m(,   14.  ^,  6. 

Il  a  enviton  nu  ponce  de  long  8c  lïi  lignes  de. 
!a^.  Il  eft  d'un  noirluifant.  La  itompe  clfnoire, 
lougne  ,  large  ,    alTez    grolfe  ,  tris- -courbée.    La 


tèic  cft  lifte  jf  arrondie.    Le    corccict  eft 


gros  , 


un  peu  convexe  ,  garni  de    trais  tubercules  c 

ques,  élevés,  allez  gros,  8c  de  i^uelqucs  autres 
plus  petits.  Les  élytrcs  ont  des  ftrics  bien  marquées 
dans  IcfqucUes  fc  trouvent  des  points  enfoncés  :  elles 
ont  pluueun  tubercules  coniques ,  dont  les  pofté- 
rieurs  font  prefque  épineux  i  leur  eirrfm  té  cft 
tciminée  en  pointe.  Toutes  les  cuiHes  ont  uoe  for- 
te dent. 

Il  fe  trouve  dans   l' Amérique  raéiUionale,    à 
Cayeime ,  à  Surinam. 

140.  CkaRahsoii  Tiriqnnz. 
•  CirK.cui.lo  varicofut, 

Curculio  longirofiris  ,  fimoritus  dtnteth  ,  Jtiger' 
fuprà  cintrtiut  tlytrh  nmcroaatU  Jlriato-puMSatis. 
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tmkercêJoqtiÊ  rotundaiû,  Etu.  ou  hifi.  nat.  dts  inf.  1 
Chaaamson.  PL  i.fg.  14. 

Curculio  varicofus  iongiroflris  ,  femonhus  den^ 
téuîs^  tfytris  connatis  fulcatis  fitprà  ftxtuherculatis  , 
pofiici  himucronatU.  Pall,  l*f.  fik.  pag.  12.  /i*. 
I.  taK  B.  fg.  I. 

n  eft  prefque  de  la  grandeor  da  Ckarmnfon 
împêiial.  Les  antennes  font  noires.  La  trompe  cft 
noire  »  cylindrique  »  courbée  »  de  la  longueur  du 
corcclcc  La  tête  cft  noire ,  ar  ondie.  Le  corcekt 
eft  liiTc  9  muni  fupéneurcment  de  deux  petits 
rubercnles  arrondis  »  noir  ,  Icgirement  cou- 
vert de  poi:s  cendrés  »  depuis  le  milieu  iufqu'à  la 
Îartie  poftéricure.  L'écuffon  eft  arrondi^  cendré. 
éCS  élytres  font  cendrées  à  leur  parac  fapérieure  » 
les  bords  latéraux  font  noirs  ^  &  le  noir  avance 
un  peu  vers  le  milieu  de  chaque  élycre.  L'extrémité 
cfl  muaonée  ;  on  y  remarque  des  points  enfoncés  , 
afl'cz  groSj  rangés  en  ilrics  ,  quelques  petits  tu- 
bercules y  flt  un  autre  plus  gros  ,  plus  élevé ,  ar- 
rondi 3  placé  vers  U  bafe  de  chaque  élytre«  Le 
delTous  du  corps  &  les  pattes  font  noirs.  Les  coilTcs 
font  munies  d*mie  petite  dent. 

Le  corps  de  cet  infcâe  cft  quelquefois  entière- 
ment noit* 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

141  Chaaaiison  Scorpion. 

CuKCULio  Storpiû, 

Curcitlio  longirofiris  fimorihus  éântûtts  mter  ^ 
tkoraci  plMMé  éttfi  c'iiurÊO ,  eoieoptiis  tÊAtrcmiaiis 
ûctÊmituuifyu  wudio  citurtii,  Fab.  MéMi.  inf.  tcm. 

Il  ed  de  la  grandeur  du  précédent.  Le  eorcelet 
cft  liAe ,  anguleux  de  chaque  c6té  ^  noir ,  avec 
la  putic  poflérivare  cendrée.  Les  clycres  ont  des  ftries 
pointillés  &  des  tubercules  prcfque  épineux  ;  elles 
font  cendrées ,  avec  les  bords  noirs.  Cette  couleur 
s'avance  vers  le  milieu  de  Télytre  &  y  ferme  «ne 
large  bande.  La  tête  eft  noire  »  &  la  trompe  eft 
longue,  avancée.  Les  pattes  (bot  noires  >  coatcs 
les  cuiffi»   font  dentées. 

Il  fe  trouve  à  Cayenne. 

141.  Charanson  raboteux. 

CaacuLïo  fcaher. 

Curctdio  longiroftris  ^  ftmorikus  dtntûùt  ,  thù^ 
Tûct  Uvi  carinmto  ^  téytris  macronatù  jtriatis 
tubtrcuUtis. 

Curculio  fcaber  iongirofiris  ,  femonhus  dentath  , 
thorau  carimato ,  elytris  fidcMu  tuhircuUtofpino- 
fs.  Fab.  5yjf.  enu  pag,  157.  n®.  54,  — S/),  inf. 
tom.  i.  pug.  174.  il*.  'jj.^^Msmt.  imf  iom.  i. 
Pég.  loj.  «•.  ^7,  J 
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n  reflembfc  an  CkéÊnmfou  Tanças.  Toot  U 
corps  eft  noir.  La  trompe  eft  Utt^  coaibéc,  de 
la  loneueur  du  eorcelet.^  Le  condci  eft  Uic»  tt 
muni  d'une  élévaâon  loôgîtodioalc  à  U  ptrdc  fs- 
périeure.  Les  élytres  font  poinraes  à  kôr  citré- 
mité  s  elles  font  ftriées  :  les  ftries  fenc  pdadllécs, 
&  entr*elles  ou  voit  des  tubercules  éfevéi  »  ano»* 
dis.  Tojtes  les  cuilTes  £001  OHWtcs  d'mc  dcac 
aîgué. 

Il  fe  trouve  à  Cayenne. 

14).  Charanson  moucheté. 

ConcuLio  guctatus, 

Curculio  lougiroftris^  ftmoribus  fuhdiuuuh  ^  uiger, 
tkoracc  idvi  mucûlis  duujuJLpofiicis  fiave/ctusiàus , 
tlytris  tubcrcuidds  ûavo  pundatis.  Eut,  om  à//. 
noi,  des  iuf  Charanson.  P/.  5.  /^.  4<. 

Il  eft  à  peu  près  de  la  grandeur  diuCA^na/bv 
£ifciculé.  Les  antennes  font  noires.  La  crooipe  cft 
noire ,  cylindrique  ,  on  peu  plus  courte  que  le 
eorcelet.  La  tète  eft  noire ,  arrondie*  Le  corcekt 
eft;arrondi ,  liflc  ,  noir ,  avec  deux  tacke»  jaottkcits, 
placées  à  la  partie  poftérieure.  Les  élytres  fou 
noires  ,  avec  quelques  points  jaunâtres  placés  de- 
puis le  milieu  |nfqu'à  Textrémité  %  cOes  ooc  des 
points  enfoncés  ,  rangés  en  ftries  «  &  des  cuberca- 
les  arrondis  «  dont  les  poftérieurs  font  prefque  épi- 
neux. Le  dedbus  du  corps  &  les  panes  (bnc  nci* 
noirs.  Les  cuilTes  ont  une  dent  peu  marquée. 

n  fe  trouve  à  Cayenne. 

144.  Charanson  £ifciculé. 

CoucuLio  fafcicularis. 

Curculio  Iongiroflris ,  femorihus  deniatis  ^  niger , 
elytris  fcahris  fafciculmto^pilofis  »  ptdikms  nigm 
cinereoque  vurits,   Ens.  ou  hifi.  nut.  du  imf  Cha- 

RANSON.    PL    i.  fig»    9. 

Les  antennes  (ont  noires.  La  trompe  efi  ooirc, 
courbée ,  cylindrique  «  de  la  longueur  du  corcek:. 
La  tête  eft  noire  ,  arrondie.  Le  eorcelet  eft  ar- 
rondi ,  fortement  pomtillé  »  noir  »  avec  des  poib 
cendrés  5c  quelques- uus  grisâtres.  Les  élytres  foat 
rabotcufes  ,  noires^  couvertes  de  fûiceaux  de  poib 
noirs  dont  quelques-uns  font  gris.  Les  panes  fons 
mélangées  de  noir  &  de  cencuc.  Les  cuiiTct  font 
munies  d'une  dent. 

Il  fe   nouve  .... 

14^.  Charanson  fix-iaches. 

CuMCULio  fexmaculutms. 

Curculio  longirofiris  feWÊOrihui  demmeêê  ,  tâgiÊe 
tkorace  rotundatofcahro  ^  elytris  fiimto^f^ 
WÊâ€ulis  fex  fuivis. 
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Les  aotenoes  font  noirâtres.  La  trompe  eft  noire , 
loifance,  cylindrique,  eouil>ée«  an  peu  plus  longue 
que  le  corcclet.  La  céteefl  noire,  arrondie.  Le  cor- 
cclec  efl  noir  en-deiTus,  couvert  d'une  pouffière  rouil- 
lée  en-dedfous,  prefque  arrondi,  avec  de  petits  tu- 
bercules peu  élevés.  Les  éiyrres  ont  des  points  en- 
foncés «  aidez  gros ,  rangés  en  flrics ,  &  trois  uches 
rooiilées ,  dont  une  à  la  bafe ,  l'autre  un  peu  au- 
delà  du  milieu  &  la  troifièinc  plus  petite  vers  Tcx- 
trémité.  Le  de/Tous  du  corps  cft  couvert  d'une  pouf- 
fxère  rouillée.  Les  pattes  font  noires  >  les  anté- 
rieures font  un  peu  plus  grandes.  Les  caiHes  (ont 
armées  d'une  petite  dent. 

Il  fe  crouTe  à  Cayenne. 

14^.  Char  ANS  ON  muriqué. 

CutLCULia  murlcatus. 

Curcul'o  /ongiroêris  ftmorihus  dtniatis  fufcù-ci- 
minus  ,  thftris  firiatis  verrucofis. 

Curcuiio  muricatus,  Dru&t.  i//.  of  inf.  tom, 
1.  tak.  54.  fg.  4. 

Curcuiio  muricatos  ex  fufco  nlgrtcans  ,  ilytris 
Vtrrucofo^Jtnads  ^fcmonbus  uni-dcntatis.  Lm.  oyjf. 
nui.  iditm  I).  pug.  1761. 

Il  a  près  de  huit  lignes  de  long  «  depuis  la  tète 
{ii(qu*à  Veztrémité  du  corps.  La  trompe  ti\  noire  , 
de  la  loagueur  du  corcelet.  Les  yeux  fenc  noirs  , 
grands  «  oblongs.  Le  corcclet  efl  obfcur  &  couvert 
de  petits  tubercules  noirs.  Les  élytres  font  obfcures 
ftriées  6e  couvertes  de  tubercules  affez  grands ,  ar- 
rondis ,  Régulièrement  placés ,  d'inégale  groffeur.  Les 
Jambes  font  de  la  couleur  du  corps.  Les  cuiiTes 
font  denrées. 

U  fe  trouve  à  la  baie  de  Honduras  en  Améri- 
que. 

I47«  Charanson  hiftriz. 

CutLCULio   hiftrix. 

Currulio  longiroftns  ^femorîbus  dental f s  ,  niger, 
€hiris  crènato-firiatis  ,  macuiis  quatuor  grifeis, 
EtUm  ou  hifi.nat,  des  inf.  Charanson.  PL  15. 
fg.  181. 

Il  eft  noir.  Les  antennes  font  noires  ^  avec  l'ez- 
irémité  cendrée.  La  trompe  e(l  noire  ,  cylindri- 
que, un  peu  plus  longue  que  le  corcelet.  La  têce 
eft  arrondie.  Le  corcelet  e(l  légèrement  chagriné 
à  (à  partie  fupérieure ,  couvert  de  chaque  coté 
de  petits  points  élevés  ,  arrondis.  Les^  rlytres  ont 
des  ftrîes  créaelées,  une  petite  gibbo(îté  vers 
i'eztréiittcé  ,  de  deux  points  grîQtrcs ,  formés 
par  une  pouffière  écailleufe.  Les  jambes  anté- 
tkuses  Mat  un  peu  plus  grandes  que  les  autres , 
L      le  «Met  ks  Cttifles  font  munies  d'une  dent. 

I       k^lt  «Me  1^  Ciyame 
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14s.  Charanson  trifafcié. 
CutLCOLto  trifufcÈatus. 

Curcuiio  longirofifis  femoribus  dentatis  ^  thorace 
linea  ia^erali ,  elytris  albo  punRatis  maculifqut 
duabus  brunneis» 

Curcuiio  trifafciatus.  Fab.  Mans,  inf.  tom.  r. 
pag.  loj.  «?.  j8. 

Il  eft  un  peu  plus  fçrand  que  le  Charànfon  du 
Sapin.  Tout  le  corps  eft  d'une  couleur  rouge  brune. 
La  trompe  eft  de  la  longueur  du  corcelet ,  rouge 
brune  ,  noirâtre  à  l'extraite  feulement.  Les  yeux 
font  noirs  ^  ttès-peu  faillans.  Les  antennes  font 
brunes ,  coudées  ,  êc  le  premier  article  eft  âStz 
long.  La  tète  &  le  cotcelet  font  pointillés ,  &  dans 
le  point  enfoncé  on  voit  avec  la  loupe  un  poil 
blanc  ,  court  ,  affez  gros,  diftmél.  L'écuflbn  eft 
petit.  Les  élytres  ont  des  ftries  régulières  de  points 
enfoncés,  &  dans  chaque  point  il  y  a  plufîeurs 
poils  blancs  réunis ,  formant  des  points  blancs.  t>e 
chaque  côté  du  corcelet ,  il  y  a  une  uche  oblonguc, 
ferrugineufe  «  &  fur  chaque  élytre  il  y  en  a  ^sux 
de  la  même  couleur  «  po(ees  tranfverfalem?nt.  Les 
pattes  font  de  la  couleur  du  corps.  Les  cuiiTes  ont 
une  petite  épine. 

Il  fe  trouve  à  Cayenne. 

149.  Charanson  urbain. 

CvM.cui.io  urbanus, 

Curcuiio  iongiro/lris  ,  femoribus  dentals  ^  fuf^o^ 
viridis  ,  thorace    ^Ijtrifque  fav&  marginaiis. 

Curcuiio  cinBus.  Drùrt.  lU.  of  inf  to/H.  3^ 
pian.  48.  fig.  s. 

Il  a  de  huit  à  neuf  lignes  de  long,  depuis  la 
tète  jufqu'à  l'extrémité  du  corps.  La  trompe  eft 
mince  ,  noire  ,  arquée  ,  un  peu  plus  longue  que  le 
corcelet.  Les  antennes  font  noires  Se  coudées.  Le- 
corcelet  eft  d'un  vert  obfcur ,  avec  une  raie  lon<- 
gîtudinale  jaune ,  de  chaque  côté.  Les  élytres  fonc 
ftriécs ,  raboteufes ,  d'un  vert  obfcur ,  avec  le» 
bords  extérieurs  jaunes  I  e  deHbus  du  corps  eft 
jaune.  Les  pattes  font  d'un  vert  noirâtre  j  Ac  les 
cuiiTes  font  dent J  es. 

Il  fe  trouve  fur  la  côte  des  Moskites  ,  près  la 
baie  de  Honduras,  en  Amérique. 

ijo. Charanson  cylindriroftre. 

CuKCULio   cylindrirofiris. 

Curcuiio  iongiroftris  ,  femoribits  dentatis ,  thorace 
fcahro ,  elytris  poflice  bitubercuiatis,  Ent,  ou  hift, 
nat.  des  inf.  Charanson.  Pi.  n.  fig*   118. 

Curcuiio  cylindrirofiris.  Fab.  Syft,  ent.  pag,  1 37. 
«®.  sf.'^Sp.  inf  tom,  i.p.  l74#/i*.  yS.r- Al^/zf. 
inf  iom,  I.  p,  10;.  n.  99, 


J 
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Il  cl  aHèz  graniL    Tout  le  corpi    efl  arÀt  te 
plus  ou    moins  couvert    d'une    poulltèic 
pciitei   ^cailkï    ceidrû.!,    un  peu  roursâcr.'s.  Les 
anienocs   font   coidi»  ,  &  le  prc.nisr  ariiclc  eft 
plus  long  que  tous  les  Autres  piis  cnfcni'jl. 
in>mpe  clt  cfroite  ,  cylindriiyje  ,  un  peu  p!ut  longue 
-^ne  le  corccici,     La  iù:c  eil  arroiiJie  ,  &  Us  y:» 
tout  nuiis  Jk  point  r^illAns.  Le  cotcelct  ef!  artonc 
Si  tout    couvert  de  [ubercii!e«  élevés.  L'éculFon  cil 
tris-petit.  Les  élytrcs  ont   dci  lignes  lon^i:iiJinales 
élevées,  ct^nelées,  eutie  lefquellei  il  y  a  Jjs  points 
élcTLS  :  on  y  ictnar<.]ue  un  tubercule  beaucoup  pli 
t'Ievé .  au-ilcU  du   milieu ,  8:  un  autre  vers  l'ci 
tTcnuti!.   Les  pattes   fimi  noirt;s  ,   plus   ou  m^ii 
couvertes  d'une    poulViire    écailleufe.    Toutes    les 
cuiiTes  fbtit  aiméci  d'une  dent  aiguë  alTez  fom 

Il  Te  irouTC  datit  U  Nouvelle -Hollande. 

ifi.  Chakansoh  (ligmate. 

CancaLio  fiigma, 

Curcu'io  long'rnflni  ,fimùij:iS  ùiU-uh  ,   ttytrU 
mazutjftrrugiatj.   LlN.   i^/.  nat.p,  t 
~~~Muf.   Lud  ulr.p.  4S. 

Curcafiapigma.fAB.Syll.  tnt.  pag.  I 
—  Sp.  in/.  fo-B.  1.  F^g.  "/4-  ""■  7?- 
iaj.   tom.   l.p'g.   13J.   a",    loo. 

Curcutio   Duv.fil.  SwiD.  Nov.  «5.  Stoekk.  8. 
1787.  j.n".  j.  ij.Mi.  t./.  j. 

11  eft  de  la  erandeut  du  Ckaranfai  du  Pii 
La  ic:c  cft  arrondie  ,  couverte  d'une  poiiflIv;re  du 
roux  cendre.  Les  ycui  foni  noits -,  rvitriinitû  de 
la  trompe   eft    noire.   Les    antennes   font  brunes 


la 


Ule, 


fctrugineiii  ,  ]  tus  ou  nioms 
couveii  d'iine  puuHièreccailleuled'un  roui  cendré. 
Les  L'Iytics  font  couveries  d'une  pomllite  d'un  ruui 
cendre  ,  avec  une  grande  tache  l^rrugineul'c  ,  au 
milieu  de  chai]iie  ,  vers  te  bord  ci-i-ricur  ;  el  es 
•nt  des  points  enfoncés,  ranf>és  en  Ihies,  &  une 
gibbjlïté  à  peine  martiuée  ,  vtrs  l'citrémité.  Let 
pa!:rs  font  cO'i'crtes  d'une  poiiffière  d  un  rouï 
eendré.  Les  cutlPrs  ont  une  dent  à  peine  inar<]uje. 
le  delFous  du  c>)rcelct  a  ttr.  eiifoncctncnt  allez 
r:ofond  ,  djos  Icrjucl  la  trompe  s'cncliaiic. 
U  fe  trouve  à  Cayenne. 

nx.  CnKKAXiOH  hébété. 

O'orc/rr.  htiu. 

Car.u.'io  fongi'O^TÎt  fcmoribut  fiUtntath ^tkc 
rj:t  Jl^~ri>  ,  i.'ytril  fu/tJlù  luitrcuLlIU  ,  »•»  in 
/-■i',  kri.  oakij.r.j:.  dtt  ti-f.CHK*..  ,1 


.  —  ,lijr,( 
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tl  e!l  caarc,  afTez  large,  d'aae  (ônae  pTcfl^ue 
ovjle,  II  ell  entt&reme.n  trés-noir.  La  criKBpe  eft 
plus  coune  ouel.:  curcelet  j  elle  eft  chagrinée,  le 
tcr.ntn.-é  pjt  des  p^its  d'un  tirun  fcini^ineuz.  La  irtc 
aï  chagrinée,  3c  les  yeut  font  petits,  p>iint  dn 
tout  laillaiis  Se  bruns.  Le  corcelet  eft  arrondi,  re- 
levé, rattc;n:nt  clia»ttnJ,  L'écuU'on  eft  tris  petit. 
Les  élytret  ont  des  Uriss ,  dans  lefujudlcs  il  y  a 
une  fuite  de  points  i-tcvét  :  on  voit  fut  chaque 
élycte  lix  tubercules  alTez  élevés,  très-noirt ,  coa- 
vcrLs  de  poils  tiis-c3ucts  ,  d.fpofés  fut  deux  ligacs 
longitudinales:  à  la  bafe  latérale  il  y  a  une  éleva* 
tion  airez  grande.  Oj  reinari{ue  fur  fhatiae  élytic 
-.Icui  taches  d'un  gris  roulfâtre  ,  nnc  vers  le  bo;d 
cxtcrieui ,  3c  l'auitc  vers  rezirémit^  La  panes 
font  couvertes  de  poUs  noirs,  très  -  courts.  Les 
cuitfes  ont  une  dentelure  iits-  peu  marquce.Ln 
jambes  antérieures   font  un  peu  comprîmiccs. 

Il  fe  trouve  au  Betigalc. 

I  j}.  CiiAKANsoN  deatipMe. 

Cvncviio  dintipei,      \ 

Curculio  Uttg.'rofirh  fimoriijs  dtatatiâ  alio-:^ 
mtiaoftts ,  elytrit  Jlriatit  nigiis  ,  viitit  duAiui  «/• 
proximatit  atbit.   Eal.    aa  iifl.  n,it,  dtt imf.Ctts- 

RANSON    PI.    7.  fy.     )0.    41,   i. 

tl  a  environ  de  cin^  i  fia  lignes  de  long  ,  de- 
puis la  tcre  juf^u'à  l'eitremiié  du  corps.  Les  an- 
tennes fon%  noirâtres..  La  trompe  eâ  aoite  ,  cv- 
lindri(|ue  ,  un  peu  raboteufe  ,  delà  lonennir^ 
corcelet.  Les  yeux  font  noirs  ft  point  du  tout 
Taillant.  Le  corcelet  kA  couvert  d'un  Juvei  Uao- 
chàtrc  i  il  elt  lobe  poftétieutement ,  &  on  y  rc- 
iiiari]ue  c]uelijues  petits  points  noirs  élevés.  Les 
élyties  font  noires,  lillounéci  ,  avec  deux  ra^n 
loii);:tuduialcs  blanches  ,  rapprochées  ,  dont  l'eitr- 
rieiir:  ell  un  peu  plus  courte.  Le  dcITous  du  corri 
tll  bijiic  ,  avecdcui  rangées  de  pciiis  points  nota 
fur  l'.ibJomen.  Les  patici  font  noires  ,  avec  ure 
pouilière  éca.ileufc,  bla.ichâ::e  fur  les  cuiiît,. 
n  cu;ilts  aiiiciieurcs  font  muniis  d'une  p*:i:e 
mt  ,  m  les  jimhes  ont  une  dent  allez  lotte 
ers  le  milieu  de  leur  pariie  interne. 
U  fe  trouve  au  SCnégal ,  fur  difittetitci  Êec;' 
i}4.  Cmaxansok  annulé. 

CUKCVttO    MIKklatlU. 

Ctnui'io  htgtrp/lrii  ,  fcmarittis  Jltntûtit ,  tjbracr 
tiytnfyM4  Mtiu  linttntiu  nigttt.  Eu.  «■  Atjf. 
mat,Àê»ù>f.CHhT-' „.    ,    ,      . 
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/.  iTj.n".  8i. — Miint.ittf.tom.  \.p.  loj.n*.  lot. 

Le  delluï  du  corpî  cft  d'un  blanc  fjle  j  Je  dclfous 
cft  ccndrj.  La  crorapc  cft  noiic  ^  mince ,  cylindri- 
que:, couibëc.  Les  yeux  fonc  noies  ,  cntuuri.'s  d'im 
annuu  blanc.  Lo  cùccelct  a  un;  bande  ai^uée  , 
noire,  L«  clyires  fyin  Iéf;èrement  llritc;  ,  i^  ont 
deux  baudcs  éiroiics  ,  noiit-s.  LespaEics  font  noires. 

Les  cuirlcs  for.t   dcrtéc-. 

Il  fe  icouve  dacs  l'Améri^jnc  méiidiona'c. 

i$f.  Charansuh  à  zones. 

Curculii)  ioigirojlrh  fcmoriéat  àtmatis  nigtr , 
thorjce  ma-U-it  dnii-Js  ,  c!-^trit  fjjciis  irîpuf  iiii~. 
tJnti'-ui.  Em.  ou  kl,1.  ajt.d<s  inf.  Charansoj*. 
¥1.  6.jig.  6i.  a.b. 

CuTiulio  [onatus,  SvrDFB.  AW.  ail.  Stochk,  8. 
I787.  j./i".  ,.  ij.wi.  g./y.  j. 

II  rfiïcmbic  beaucoup  au  prJci'deni.  Les  anicnne^ 
font  Doircs,  eoudJ<s,  luincis,  allez  longues,  la 
trompe  cft  noire  ,  luifan:;  ,  courbée ,  mince  ,  plus 
ioDgue  que  le  corcelei.  La  ti;;e  cft  arrondie  ,  noire , 
luiunte.  Le  corcelv  eft  noir,  luiCiiit,  de  la  largeur 
dej  élytrcs  ,  avec  dcui  crandcs  tselics ,  R.rni  es 
pai     une    poudière    blaiichà:re ,    une   de    chaque 


C  H  A 


yor 
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bande.  L-^culTon 


en    dcllbus  ,     &     for- 
■   .petit 


Les  élyiics  Coni  noirci  ,  luifanrcs,  avec  4i:s  poincs 
cofônctfs,  ranges  en  ftrîcs  î  &  trois  bandes  qucl- 
qucfeis  interrompues ,  formées  par  une  pouflititc 
ecaillcufe  ,  blandi.îtrc.  Le  dtflaus  du  corps  cft  noir, 
avec  une  grande  cache  blanchâtre  de  chaque  côté  de 
la  poitrine  ,  &  onc  bande  Air  l'abdomen.  Le?  paucs 
font  ODires;  les  anc<îrieurcs  Tont  un  peu  plus  lon- 
gues <]ue  les  autres.  Les  ouilles  font  armées  d'une 
»tte  dent. 

11  fc  trouve  à  la  Guadeloupe  ,  &:  m'a  écé  doané 
pat  feu  M.  de  Badicr. 

156.  CHiiXAnsON  caligineui. 
Cat.cvt.iO  calîgînofas. 

Cunulio  ioigirofirii ,  femorihus  étitaits ,  oblon~ 
g*s  ,  iiyirorum  fttHi  punît jtis  arprûxi.-na:is,  FaB. 
Svf.  tnt.p.  M7-  "".  i^.  —  Sp.  ir.f  t.  1.  p.  17J, 
a'.  82.  —  Afji/.  Uj.  t.  i.f.  10 1.  rt.  i»j. 

■"       Il  eft  on  peu  plus  petit  c]ue  le  C/urar-foi  du  Pin. 
Les  Mcennes  font  brunes  &  coudîes.  Tout  !e  ccrps 
I     tft  noir,    point  du    tout  luilanc,  fans  :achts,  La 
I'     ttempe  ift  de  la  longueur  iJu    corceict  ,   î:  fine- 
Mu  labotcuft.  Lu  rftc  eil  .irrondie  ,  Se  les  yeux 
int   point  •l'Un  .     Le    corceict    eit    arrondi, 
lient  ponituc  ,  jvcc  un'.:  ligne   clevci; ,  alkz 
" .  rom  i:  1"-."     de  la  paras  rupci.eiue.  Lus 


t'Iytrcs  ont  Jes  flrics'  difpofvcs  par  pa>es  ,  Se  for- 
mées par  des  points  rap,  roche! ,  irLS  -  cnfoncîs  : 
entre  chaque  paire  de  llticî  cil  une  li_enc  un  peu 
faiilance.  Les  cuiitci  font  armûes  d'une "cpinu  aiUï 
forte. 

Il  fe  trouve   en  Angleterre. 

IJ7.  Chahanson  douteux. 

CuKcucio  d.bius, 
.  Curti.lio  hngiroprit ,  fkrnoribtts   dintath ,  nigtr 
tkorj,ctUvi,tlytnipiatisfiabrii.  ïht.Mant.  tn}, 
t.  i.  pig.    icS.   n".   104. 

Il  cil  grand.  La  trompe  eft  along^e  ,  noire, 
unie  à  rcxtrémitc.  Le  corcclec  eft  anondi,  lîiiê, 
noii  ,  obfcur.  Les  élytics  font  obrures,  Utiles  ■ 
avec  dïS  points  élcvjs  ,  noirs.,  luif-iiis  ,  ^ui  les 
font  parcîirc  rabnteufes.  Les  pattss  antérieures  Iohe  . 
un   peu  plus  lonjrucs  que  les  au  ci  es. 

Il   le  trouve 


ijB.  Chaxanson  pulvérulent. , 
CuRCVttn   puherulentuf, 

CurcuUo  loitgiro^'irit  femorilius  fuhdmtatis  ,  oHon- 
gus  /a/-j  ciitiitoq.e  ntiuofus  ,  t'yint  fin'aro-punc- 
latii.  Enc.  oa  /iijl.  nat.  dtt  iuf.  Charanson  Pi.  (, 
Jig.  y!. 

CurcuHo  pulverulentus  /onntrrfirzs  ,  a-:ttnnis  frae- 
[is,  fcmorihus  dentutts,  corpun  oblongo  :ig'û,  tlyiri» 
cintreo  macuiatii.  Dec.  Mém. inf, tom.  j.p.  itS. 
"*•   J.  K   If-  ^i-  14- 

Charan{bn  /oua'rf  ,  à  longue  trompe,  à  anten- 
nes coudées  &  à  cuifles  dentelées  ,  à  corps  cb- 
lonp  ,  noir  ,  atec  des  caches  cendrées  fur  les  étuis. 
Dio.  U. 

Curcttiio    pnlvcrulentus  obhngus  nigir  ,  tfytris 
'  cintrta    macuUiis.    L  i  N.  Syft.    A'«r.    edic.     ij. 
pjg.   1771. 

Voit.   Co'topt.  par.  1.  tah.  )l.  ^.  \6. 

Il  cfl  un  f)ea  plus  grand  que  les  précédcns, 
La  trompe  efl  noire,  courbée  un  peu  plus  longue 
i]ue  le  corceict.  Les  antennes  font  noires  ,  avec 
les  trois  derniers  articles  cendrés.  Le  ccrcilet  cH 
un  peu  inéf;al,  mélangé  de  tendu-  &  de  noiiitrc, 
un  peu  lînQé  poUérieuiemcnt.  Lt;  élytres  foni  noi- 
ràtte<  mélangées  de  cendré  ;  elies  ont  des  ftriej 
lôrmées  par  des  points  enfoncés  ,  &  une  gibbo- 
lît'^  peu  mafqucc  vers  l'extrémité.  Le  dcHbus  du 
corps  Se  les  pactes  font  ooirâcrcs.  Les  cuillcs  font 
a  peine  dentées. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale,  à  Cayea. 

ne ,  à  liucinam. 


SoS 
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1(7.  OiAP.  i.X!f>N   pa:fi::ni5. 

l;t'(^iio  Ij'^'ior'is  ftm.TÏîus  itnt^tis fu'vo ir- 
fij-LS,  ft.v'iti  .iniiiis  t!-.^r^:ii.  H-.:.  0:1  hijl. 
d-i.  ers  ù'J'.  Chmias^om.  /'/,   14   jî.-.   17s- 

Cb'^u.'.o  L.j.i^::j\i,.  ÏAB,  Mjnt.  hf.  lott.  i. 
F-  '-"■*•  »'■   '"<■ 

II  rïl'.in-Ic  pour  U  forme  8;  la  guadcur,  au 
CÀ.r-!  )•>■:  Un  pèic.  J.«  antiiitrc^  luiit  couJccs  , 
iioiics,  «ce  la'*ind!lc  ovilc ,  obl'curc.  La  trompe 
cfl  cyhudii^ue,  coutbéc ,  pîui  loiigae  <]ucle  cor- 
ccIcT,  noire  ,  &  luiliinte.  La  tcic  ett  noire  it  ai- 
r&nJic. Le  corcclctcil  noir  .chagriné  &  Icpiircment 
touvcrc  d'une  poulTiric  jaune  blancliâiii:.  L'^culfon 
cil  noir  ,  artoadi.  L'es  cIveik  ont  lic^  flrict  un 
p^-ii  cr  rdiei  ;  cllci  l'or^t  noirci  &  pjifcmccs  de 
poin«  i^iiri*,  M«ncliJ(rcs.  Le  d.'lîoui  du  corps  eft 
(lo'f,  paHVmO  d.-  roi;»n  iannei  Wancliârr^;!.  Les  pattes 
lin:    r.oiics.  ;i.;[jntt»',  f;    les   cjilTci  l'ont  toutes 

Ils  iVr.t  un  p.:»  plus  loitgucs  que  les  aucres, 

NVvs  avor.^  clwr!;é  le  non»  de  aàfptrfus  patcc- 
(j'.'e  M.  (ab;tciut  i'uvoit  déjà  donné  â  une  autic 
elpice. 

Il  le  tiojvc  dans  !'AmLrique  tnéridicnale  à 
Cajenae. 

[«o   CHAr.AS'sos  laiiipcde. 

Çttrculio  langi-mfir'i  ntgtr ,  th:rii  ertnatii  aiio 
irro'Jti*  ,  /-«jiAuf  iniîcii  h  fii,fîinii.  Ent.  eu  hifi. 
na:.   j.t   in}'.  Charinson.   PI.  1 1   //.   Ijo. 

Il  c(l  un  p;u  plut  grjnd  i]Uc  le  Charanfifa  an- 
nult'.  1  cï  antriinLi  ^1:1;  li^iriS  4:  coudées.  L4  trompe 

it  li  lonpULUi  du  torci'ict.  la  ttte  clt  noire  , 
l"a"S  ta^hts ,  itron.lic  ,  avec  les  ycui  point  du  tout 
iïiiilan».  le  eorcelet  efl  riboteci  ,  iici-noir,  avec 
lu  [■.■:d  arr  rieur,  une  lii;nc  locipio-îmak  iii;cr- 
t'T.:-i-<  a.  diu»  iti.uj  p,>i!i;ii>;an  ,  d  un  blanc 
j.iur;ii:e,  I.-.tuilon  ctl  pcin  ,  .1  :..  .Il  ,  '..Une  )au- 
K-tu".  UyU.ics  fo:-.:  Ibl-^L^  &  cunel^cs.  noirci 
&  païkmécs  d."  poinîsj'un  bla:-..;  jaunà:rc.  l.c  m:['- 
e-i-dellous  eft  miit .  avec  i^n  p^-'u  d,:  Wcu  ;juriâ:ic 
âu-dtllbusdu  toicclc: .  aui  t.'.-:-.  .le  la  poiciine  ,  à 


>    lo.lT 


.  !t^ 


1   l-i: 


i:.]!j:vsa:   Ici    ta:fcs    Lu. 

,  Ioi)i;<   i;    fïnt.  Touu'S  les  cukilci    loti; 


s  d  »::, 


Il  û    tiOLvc  i!j('(  Iifle  de  Sainte  Lucie. 

ml  C  HA»AStn\  l'jccliàc. 
ClXUi^lo  funlhtriRUi. 
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Cu'CttVia  tongîrofiris  ftmorihiu  itntat!s^h'vnntt$ , 
'■■■^'■o  aigriian:t ,  c/iurjce  tlyirif^at  fijvo  pmii- 
tuiii  cf  m^cuimii  Eut.  i>a  kifi.  nui,  tût  inf.  Cha- 
RANSON.  l'I.   1}  fs-lii- 

Il  iifkmbic  pour  la  forme  Ac  la  (;ran<lcuT  ai 
Chjr.:r.ùn  pjrfinié.  Les  antennes  font  noires  ,  avec 
la  ni£lle  crndtée.  La  trompe  cil  mince,  bruv , 
:":ù^ite  ,  de  la  longueur  du  corcclcr.  La  ttte 
lit  arrondie  ,  co'uvcitc  d'une  pouHièrc  cciultée  , 
rojl'âire.  Les  ycui  font  noiti.  Le  curcelct  c.t 
jrr.inli ,  brun  ,  avec  plalieurs  tacites  roufsàrrci. 
Lc<  tly:r«  ont  des  points  ranges ,  en  itiiet ,  elles 
font  brunes  ,  avec  des  points  fie  des  laclics  d'ua 
toux  cendré.  Le  dcll'ous  du  corps  c{l  cendic.  Les 
patios  fo  t  brunes ,  lé^irrcment  couvertes  d'un 
duvet  cendri^  :  les  anrj'ieurci  font  uu  peu  piut 
grandes  <]ue  les  amies.  Les  cuilTes  font  aimées  d'ai:: 
(le  m. 

II  fe  trouve  à  Cayenre. 

tél.  Charansok  brun. 

CvncvL  1  o   brunneui. 

Curcutio  lor.girofiris  firr.oribui  tUittatls .  inmnets 
loflro  fiifco  ,  ttyfrss  itjlaith  punêijto  Jirialis.  £n;, 
ou  kip   njt.  kts  hj.  Cmarahsom'.  Pi,    10.  ff. 


F»>.  Sptc.iaf.  tom.  !,/■«/. 
17t.  a'.  8).  —  Mjnt.  inf.  lott.  I.  pag.  \Zi. 
n".   icé. 

Il  cfï  <fc  la  grandear  du  Chjranfon  patferaé. 
Les  antennes  lonc  noirâtres,  avec  la  malTc  ceo- 
drée  cbrcute.  La  trompe  efl  de  la  longucui  ds 
eorcelet;  elle  ell  bruiK  obfcutc ,  avec  deux  al- 
lons de  du^uc  côté,  depuis  fa  ba.'.  )ufc]ii'a  l'io- 
fcrùon  des  antennes.  L a  tête  eft  v^.  i^rilJéc.  btu- 
nc.  Les  jeux  font  noirs  ,  ade?  .  .tnds  ic  point 
fjîllans.  Le  cjrcelet  cil  bru-  \  fortement  poin- 
li":.  LVciilti-m  ell  brun  -•-  :,e*f.iit.  Les  elyrret 
font  d'un  brun  cUir  fen  jçiiictii  ,  avec  de»  Jlrits 
ic'iîu'ivTcs  ,  form'-'cs  pji  des  points  enfoncés,  <E 
11,^  pt:i:c  ^!cva:ion  vers  Ui(rémiré.  Le  dclloji 
du  c'iips  c'X  d'un  btu:i  cLt.  Les  partes  Ion:  à%i 
br'.in   h:rHj;incux  ou  ffUc;  ,   avec   une  dent  aff:! 

Il  f;;  trouve    au  Cip  de  Ronne  -  Efpétance. 
\H.  CiiabaKso;;  Hibou, 


11  a  cinq  'ii^^rs  de  lunç:  depuis  la  tête  iult^n'à 
!'e»irimité  'lu  corps.  Les  a;it<.nne#(bat  mi-urt  , 
cor,:.ii's  ,  d'un  biun  i.oirâde.  Le  tioilirme  tt  le 
qutiicmc  uiiclei  fuai  aloitgcs.  La  uoiapccll  mue*. 
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^urquje,  d*an  brun  noirâtre»  nn  peu  plui  longue 
()ue  le  corcelet  ,  Se  appliquée  contre  le  de/Tous  du 
corps,  La  tête  cft  arrondi'^  ,  couverte  d'un  duvet 
reursâtre.  Les  yeux  font  noirs,  grands  ,  presque 
réunis  à  leur  partie  fupériciirc.  Le  corcelet  cil  noir , 
avec  quelques  lignes  irrégulicrcs  fauves.  Les  clytics 
font  noires  &  paifcmccs  de  points  fauves.  Le  dcf- 
fous  du  corps  ell  d'une  couleur  cendrée  un  peu 
£iuve ,  avec  quelques  radies  latérales  noires*  L*ab- 
domeQ  cft  court ,  prefque  tronque  &  marqué  pof- 
térieurement  de  deux  grandes  taches  oblongues 
trcs-noires ,  entourées  d'un  anneau  grisâtre  ,  les 
pattes  font  obfcures  6c  les  cuiiibs  font  dentées. 

^    Il  fe  trouve  à  Cayenne. 

16^.  Charanson  du  Sapin. 
CuRcvLio    Abiei'ts, 

Curcuiio  longirofiris  ,  èlytris  fjfàs  :  ftjfclis  daU' 
hus  linearibus  inurruptis  grifcis  ,  femorihus  dén- 
iât is.  Eut.  ou  h':ft.  nut>  des  inj\  ChaRansoN. 
PL  7.  fig,  78.  a.  b. 

Curculîo  Abietis.  LiN.  Syft,  nat,  pag,  ^13. 
«••  57.  —  Fdun,fuec.  «?.    615. 

Curcuiio  fubfufcus.  Lin.  h,  OcL  fag.   26. 

Curcuiio  Ahicds,  Fab.  Sy^.  ent.  pag.  i  jg.  n^,  59. 
^^Spcc.  inf,  tom,  i.  pag.  175.  /2°.  84. — Mant. 
inf.  tom,  I.  pag»    \o6.    rt''.    107. 

Curcuiio  longiroflris  ,  antennis  fracîis  ^fcmo'tbus 
dentJtis  ,  corpore  oblongo  Migro  maculis  g'ijlofitz- 
vis,  Dic.Mcm.  inf.  tom.  $.  pag.  104.  /2°.  I.//.  6, 

Charanfon  du  Sapin ,  à  longue  trompe  ,  à  an- 
tennes coudées  3c  à  cuilTcs  dentelées  ,  a  corps  ob- 
long  noir,  avec  des  moucliccuics  d'un  jaune  gri- 
sâtre. Dec.  Ib. 

Curcuiio  nifcr  ^  maculis  villofo  -flavis  ,  tlytns 
fuirugops.   Geopf.  irf.  tom.   \.pdg.    i^z  n^.  35. 

Le  Charanfon  tigré.  Geoïf.  Ib. 

Curcuiio  norwegicus  nigcr  ,  jîgnaturis  jlavefcen- 
tibus  adfptrfus.  Ptx.   C-^.    14.  tab,  8.  jig,  é, 

ScH^FF.  Icon.  :nj\tab.  15.  fig.  1. 

ÇurcuHo    Abietis.    Schrank.    Enum,   inf.    aufi, 

n^.  m. 

Curcuiio  ^  Abietis .  L  a  i  c  H  a  R  T .  Inf  i,  pag.  113. 
wP.  jo. 

Curcuiio  tigrinus.  FooRC.  Ent.  par.  1.  pag,  ii€. 
«•.    ^6. 

Cftrcuiio  Abietis,  Vill.   Ent,  tom.    i.  pag.  i^j. 
B  xcflcflDibk  beaucoup  au  Charanfon  du  Plu.  It 
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cft  un  peu  plus  grand ,  U  fes  cuiffcs  font  dcntc'^^ 
Tout  le  corps  eft  d'un  brun  noirâtre.  I  a  trompe 
eft  prefque  de  la  longueur  du  corcelet.  La  tctc 
&  le  corcelet  font  arrondis  ,  finement  chagrinés  , 
légèrement  couverts  de  quelques  poils-  fauves.  Les 
élytres  font  chagrinées ,  avec  des  ooints  peu  en- 
foncés, prefque  quarrés,  rangés  enfuies;  elles  onc 
des  points  fauves  ,  difpofcs  en  lignes  tranfverfales. 
Les  pattes  font  de  la  couleur  du  corps. 

II  fé  trouve  au  nord  de  l'Europe. 

i^^,  Charanson  réticule. 

Curculîo  retlculatus.  ^ 

Curcuiio  longiroftris  oblongus  piceus  ,  fcmoribus 
dentatis  ,  elyiris  reticulatis  ;  fafciis  obliquis  pal^ 
luis  ,  tibiis  anti  isfpinofis.  Fab.  Syft.  ent.  p.  138. 
n.  60.  —  Sp.  inf  t.  i.  p.  176.  «,  85. —  Mauc. 
inf  tom,   I.  p.  106.  «o.    108. 

Il  reffemble  au  Charanfn  du  Sapin ^  mais  il 
eft  un  peu  plusalongé.  La  trompe  eft  très-noire.  Les 
élytres  font  finement  réticulées  ,  avec  quelques 
lignes  obliques  pâles.  Tout  le  corps  eft  d'un  brun 
noirâtre.  Les  cuidès  font  dentées.  Les  jambes  an- 
térieures font  terminées  par  un  crochet  fort. 

Il  fe  trouve  à  Tranquebar. 

166.  Charanson  chinois. 

Curculîo  chiienfis. 

Curcuiio  longiroftris  fcmoribus  dentatis ,  ni^er 
fcaber  ^^  thorace  elytris  hafi  apiceque  ftrrugineo 
cinereoque  maculaiis.  Ent.  ou  hift.  nat.  des  inf  Ch  A- 
R  an  SON.  PL   8.  fig-  ^7.  a.  b. 

Les  antennes  font  noires,  La  trompe  eft  noire ^ 
cylindri.]ue  ^  mince  ,  de  la  longueur  du  corcelet. 
Le  corcelet  eft  raboteux  ,  noir  &  couvert  d'une 
pouflîère  grifc  &  fcrrugincufe.  Les  élytres  font  ra- 
botciifes  ,  anguleufes  a  leur  ba(e  extérieure  ,  noires^ 
avec  la  bafc  &  l'extrémité  d'un  gris  fefrrugineux.  Le 
deflous  du  corps  eft  no'u*  >  avec  des  points  d'ud 
gris  ferrugineux.  Les  pat:es  font  noires  ,  &  les 
cuiffes  font  dentées  &  ont  quelques  petites  uchet 
ferrujîineafes. 

II  fe  trouve  à  la  Chine, 

16-].  Charansow  convexe. 
Curculîo  convexus. 

Curcuiio  longiroftris  femoribus  dentatis,  niger ^ 
elytris  excdVJtO'punclacis  ftriga  poftica  interrupta 
grifea.  Ent.  ou  hijt.  nat.  des  inf  ChaRANSON. 
PL   8.  fi^.  88.  . 

Le  corps  de  cet  infcAe  eft  très-élevé  ,  noir.  La 
trompe  eft  cylindrique  ,  a-peu-prè?  de  la  longueur 
du   corcelet.  Le    corcelet    cft  arrondi,    chagiin^ 

Sss  X 


fo« 
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Les  élytrei  ont  d«  poiiKî  ecroneiï  aflcc  ?fO'i 
riefoue  rarsiKS  en  ftilcs  ,  S:  une  !i<ne  trji-ùcr- 
îjle.au-d.U  <lu  n.ilicu.  ii;fc(tcii.;-.;e ,  fotmJc 
{-41  un:  fO'jilièr:  ci::iilku!l-,  i;iirv.  Le  dcllo:is<l" 
c^rfi  e(i  ccuvctt  d'une  puuiKtre  ^laillcure,  fcrru- 
j^nfiifc.  Toutes  les  cui:'ci  &  les  <judire  j^iibcs  u) 
téricuics  font  munies  d'une  d.'nt  |  uincuc^ 

Il  le  ctouve  à  rifle  de  Bourbon. 

'  ■«!.  CiuRANSON  ImtaL 

d^t'KcuLio  lattralis. 


i'urcu/ia  longiroâris  femoribas  dtnt-itU  , 


...  :,f4,<,t,„„i,,,l3,r„ 

tr.MuU  atrj  ijttrjù.    Enl.  oj    k'fi.   nat.    lUt   inf. 
ChAanson.   VI.  f,  fig.  49- 

It  cH  de  Ià  j>iaDdeut  dj  Ckaranfon  colon.  L« 
sn:>~nncs  fui  c  DO.ics.  Lj  tiompc  cil  noire,  cylin- 
dii^ue,  de  1j  lon^^eur  du  tir.tlct.  L*  itie  cft 
noiic,  arrondie.  Le  ui.-ceIcE  cil  arrondi,  uopcu 
raboccus  ,  noir ,  t;|;i.cmcnt  couvert  d'une  pouHièrc 
cendrfe.  L'cculTon  dl  icndij.  Les  ^lyiies  lonc 
noirct,  un  peu  tiboreuici,  couverte!  d'un  duTCt 
cendré  ,  avec  une  ^lande  uchc  irréguliètc  Itis- 
mire  ,  de  chaque  côii.  Le  dclluus  du  corps  &  les 
facics  font  a<-Ui.  Toutes  ks  cuillei  fbai  armées 
à  une  foi  ce  dent. 


dans  l'Ammnue   m^tidionale , 


Il    fe   I 
Caycune. 

ttfy,  CHARANtON  multimoudicté. 
CtfH-CVLio  malti^iutatuf. 

Curcj.'io  hngiro^rit  ftmorihui  dtiltJtlt  ,  n'gir  , 
tkor.iC*  el\tiij<i't  punéiit  Uitis.  E-:t.  ou  kijl.iu.c. 
âu  inf.  CkaransC-J.   pi.   ij.  fig.  iSj. 

11  eft  de  la  (;raii<;c.:t  du  CharjUjIn  du  SJpin.  1  es 
antcr:nc(  font  o'jfLU:i.s  Si  riiid-ii.  La  troilij'-c  cft 
«Tlindn<quc  ,  un  (eu  co.irb>;c,  di-  b  l»i-.i;ucu[  du 
côfcekr.  La  tète  eil  anon^ic  .  nciritrc  .  Cl.i  taches. 
Le  ci't;e!cicll  arondi,  i  oi  jtis,  aT.;c  dcuï  po:n!i 
de  chj-;ue  côte,  d'un  jaum:  Mai:c  ,  ilont  le  fluï 
ba*  cit  le  p^us  (;ias.  Lc^  t.;,::o^  un t' des  fines 
peu  inai\]ii.!»,  foiiiitcs  par  d^i  points  cufbncci; 
elles  foui  noirâtres  ,  avec  |>luli<:urs  points  d'un 
j.iunc  bUni.lù:rc  Li^i  paiict  fur.r  L'b.cuicl  ,  &  les 
eu  l!cs  ont  chÂ^Jnc  une  dcoiciiuc, 

II  C:  trouve 

170.  CMMi\Hins  fupilUirc. 

Ci  ICULIO  pitpUljtui. 

Cm',Uij  :or.£trol}n,,f,~c'-hul  d.tlJ!ii ,  fi-f.Ui. 
thpr^Lt  riu'ijiuc  tiittr..^l.:iit  ,  e.'yt'it  WJ(../j  U- 
ic'Mi  liiirta    nl^'<t  pui.d.i:a,    hni.  ou  k  ;i,    nar. 


C  H  A 

n  rdranUe  pwit  U  fbime  ft  U  ganécK  ai 
Ckarenf^a  coloc.  La  trompe  eft  brune  cyltndnqac, 
.oucb/i:,  un  peu  plus  longue  4]uc  le  corcdct.  !.« 
jiieimes  i^at  brunes,  avec  U  ma£c  o«^,  m 
■,<\i  cindrée.  Le  corcelet  cft  obfcur  ,  anoait ,  toac 
ouvert  de  petits  tubercules.  L'ccuûbn  cft  cea4té. 
i.cs  ilytrcï  font  tubcrcu-léci  .  obfcutcï  ,  avec  bh 
^rjn.le  tjthc  condrée  .  de  chaîne  «ôts  .  mar^Mc 
■  le  tiois  points  notis ,  dont  l'un  aa  aiMioi  ,  piaf 
.;fji;i  Hi  oblong.  Le  d;flout  du  corp*  cft  oblenr. 
les  pat:ei  ioat  b.ucet ,  &:  ks  euûTci  taax  auks 
d'une  deiit  poiticue. 

It  fc  trouve  àCayennc. 

171.  Cn.MtMisoN  de  U  Patience. 

CvRcrL  :a  Lupa-ki. 

dr^aUo  '.orglrojVii  fimorihus  t.'JettJ-h  «'m 
itigrvqae  var-us  ,  thoSit  tlytnfqet  mu-KJi:!. 
K'u.    oa    hij.  nac.  Ott  mf.  Charanson.  f /.  <• 

ar(-//uLa:athi.  FAi.5vyî.  M(.^fl|.  1(8.  »•■*!. 
—  S_p.  inf.  tom.  \.  pag.  176,  «•.  %6.—  M^a, 
inf.  lom.   |.  p^g.   10*.  «*■  10». 

Or.W  o  Lapa:hi  (on-Ar^rit  aiUd»  mgn^t  t*- 
ri'w  muricjtu,.  LiN.   S)Jl.  mit.  yug.   C.c8.  m".  i«. 

Cur:uiio  albicaudis /oRfirpjfr.V  ,  ûnrtnw  frmSh , 
fcmo-iiiu  muticii ,  co-port  tvjfo  aigro  :  f-ifi^fi-t 
rilof",  €/y!rij  r^jlice  a/iit.  Dia.  Mêm.  ui*.  t.  t. 
p.  iM.  n.   U.yLj.fg.t.ftx. 

Cliaranf.in  noir,  a  di'riire  ilan: ,  à  Songea 
trompe  d.'live  ,  à  întenncs  coudées  H  à  cuii'.ci 
iJmplci,  a  cirps  ol'ln~ç  noir  ,  à  petites  bri'lîet 
;.;v:ci ,   K  a  étuis  Kaiics  pat  derrière.    D(g.  /». 

Curcti'io  lara-.lii.    Schrakk.  Erjtm.  inf.    ti-f. 

1'.    Hi. 

fart;i/.'a  Lap~tlii.  Lmchakt.  tom.  1.  p^g.  xi^ 
n".  n. 

VoïT.  CoUopi.  paît  ».  uk,   j9.  fg.  4a. 

Cu'^ulro  Ljpathi.  FiISL.  Arckiv.  ir.f.  4-f«f.*î. 


C'u-iJio  L.ipathi.  V:ll.  Eni.  t 


l.ptg.    ITl. 


II  a  environ  quatre  U^ie<  ic  tonp ,  dc~o- 
ti-:c  luftju'j  l'anus.  La  t:o.::pc  clt  nliic  ,  imi 
lourb  c  ,  d:  U  loni;acur  du   co'-  e'-t.  Les  a   i  t 


cil    I 


.c.-  U 


.  r.e 


c:t    I 


.    .i.,u... 

.M<c  ii;ii:  iJ.lic  c.:i-Jt.'e.  d;  chj]uc  côté  ,  un  pca 
cn-def'nus.  Ltî  ilwicv  f.''i!  nuiiei ,  avec  des  potnii 
eiL^n^f^  ,  iji:g  M-n  I:  i.;.,  fiuclquciiubcrvulis^i.!.- 
veitt  do  poik  a>urrs,  lért.t,  trn-iii.'tts  ;  K  towc 


— -■"'■""^'■"' 
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h  parde  poftirieore  blanchâtre.  Le  deflbus  ia 
coipt  cA  noir.  Les  paitej  font  m;'la^(;t«  de  noir 
8t  de  ceadif.  Lc)  ctiil[»  oik  une  dent  à  pciac 
JBircju^e, 

Il  fc  trouve  en  Europe,  iut  U  Patience. 
17»- Chaxanïon  itrori. 
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S09 


CurtKiio  longirojlris  femoribas  denratls  alb-u  fu- 
frafufcus  alko  macM.'arui  ,  fimoribut  fujco  aanL- 
iMtiM.iKa.  Mant.   inf.  tom,    1.  pag.  iQ6.no,  iio. 

Il  refTemble  au  priîc^dcnt ,  four  la  forme  &  la 
erandcur.  La  tête  cft  mélangée  de  blaiic  &  de  noir. 
La  (rompe  eft  noire  le  coreclct  i:  les  clyires 
font  lilTcs  ,  Doits  ,  parfemés  de  petits  points  blancs. 
Le  corps  e{\  blanc.  Les  pactes  font  blanches. 
Les  cuilTes  font  d.ncées  Se  marquées  de  deux  points 
fclaacf.' 


Il  Te  t 


e  àCayet 


i7)-CHAiiAHsaNlïxinonchct^, 

CoM.cut.io  ftx^uttatuf. 

Curcullo  lo-iglrofiris  feT.orllas   dtt-jath  ,  n-ger  , 
e'.yirii  matulU  iribus  a:ih.  En,,   ou  hijî.   nji.  i* 


*■■•/.  Char  A 


.N.  P/.  |+.   J7V.    ,yo. 


Curcidio  ftxgattatui.  Fas.  Syfl.  tnt.  pag.  13E. 
K".  fil.  —  Sp.ir.f.  tom.  1.  p.,g.  i-fi.  n".  87.  — 
Miiiu,  inf,  tom.  i  pas.   106.  n".    11;, 

Otrtulio  ovalh.  DiuRt.  JLuft.  of  inf.  tom.x. 

pi.  ii-fig-  1.  ». 

Il  eft  plus  petit  (juc  le  Chafanfon  de  U  Patience. 
Les  antennes  funi  noires  U.  cou  ces.  La  trompe  cit 
cjrlindriqne ,  courbée,  de  la  longueur  du  corceki, 
nuire  ,  avec  ua  pen  de  blanc  à  la  pariic  rupérieitte. 
Le  corcelet  cfl  airondi  ,  noir  ,  aiec  une  grande 
tache  blanche  de  chaqiie  côrc,  L'cculfon  elt  noir 
*  petit.  Lei  élytres  font  noires  avec  trois  grandes 
taches  bl  ncbes  fur  chaque.  Le  delious  du  corps  e(^ 
Eoiï  ,  avec  les  côtés  de  la  poitrine  &  les  bords  de 
fabdetncn  blancs.  Les  panes  fane  noires,  avec  un 
pca  de  blanc  fur  les  cniirei.  Toutes  les  cuilles  font 
années  d'une  deotelnre  on  ifine. 

II  Te  trouve  dans  l'Am^iiquc  méridionale,  à  la 
iainaï^uc. 

174.  Ckaranson  luridc. 
CvtcDLio  lar'.dus, 

Cttrculio  longinfiiis  fimonnui  dentath  ,  ovMUi 
«^feurt  njgtr^  tlytni  piuiBjIo-firiatii.  Lnt  ou  kijt. 
Mï.   dtl  U[.  CHARANSON.Fi'.  14.;î^,    17;. 

Curei,:io  luridiu.  Fab.  i>jfi.  tnt.  pag.  i  j!.  ««,  fij. 


=  Sp.  inf.  tom.  I.  pag.  176.  n'.  88,  —  Manc.  infi 
tom.    Il  pag.  io$>  no.    Kl. 

Il  lenêmble  pour  la  forme  &  la  grandeur ,  aa 
Ck.iran.fort  de  la  Patience,  Toat  te  corps  eft  d'un 
noir  obfcur  rrès-fonc'.  L'eitiëimté  des  antennes 
cft  cendrée  noirâtre.  La  trompe  cil  ^\e.<:.Yi^  de  la 
longueur  du  coreclct ,  &  l'infede  la  porte  collcc 
contre  la  poitrtrie.  La  tice  eft  petite  ,  arrondie , 
chagrinée  ,  avec  une  petite  ligne  élevée  ,  longitu- 
dinale. Les  yeux  ne  font  point  failUns.  Lecuice- 
let  eft  arrondi ,  chagriné  ,  avec  une  ligne  !on^- 
tudinale  ilevéc  ,  peu  marquée.  L'écuffon  eli  à  peine 
apparent.  Les  élytres  ont  des  rangées  de  points 
oblongs,  enfoncés,  (jui  forment  des  ftriei  qui  (e 
joignent  deux  à  deux,  à  leur  pattiepoftéricute.  Les 
ïambes  font  fortement  pointillées.  Les  cniiret  lont 
armées  d'un:  dent  alFez   courte. 

Il  fc    trouve  dans  la  oouvcUe-Hollaadc. 

I7f.  CHARANSONftolide. 

Cnt.cvi.io  fiolidus, 

Curcuiio  longirofirii  ,ftmoribus  deiitJtit  ,fufut, 

.iiiiii  pofiicii  incurvit  dtniatis.  Ent.  ou  kifi.  ituc. 
dit  inf.  Chahanion.P/.  ii.;ït'.  irj. 

CiirciilioJioiiJai.\AV.  Sp.  inf.  tom.  i.  pag.  176, 
«".89.  —  Mu/if,   inf.    iP-71.    1,   p.'g.   10^.  n".   li)t 

U  cft  de  grandcurnioyennc.  Les  antennes  for.t 
noiics.  Tout  le  corj's  cft  obfcur,  E:  plus  ou  mcinï 
couvert  de  pcftc!  écaillei  d'un  gris  rouilâ're.  La 
tro.-npc  eft  noire,  piefque  de  la  longuc-r  du  corec- 
lct. La  tète  cft  couvcrîc  d'écoi'Us  rou.'B.trcs  obf- 
cures.  Les  yeux  font  bruns  ,  petits ,  fc  point  f-il- 
lans.  Le  corcelet  eit  airondiâc  chagriné.  L'cculTon 
eft  petit ,  à  peine  «ipatcnt,  couvert  de  poils  touf- 
(âtrcs  ,  ttès-ccurrs.  Les  élyircs  ont  des  ftries  régu- 
lières, dans  lefqudlcs  il  y  a  quelques  points  en- 
foncés. Ledcdousdoeorpseft  tou'  couvert  d'écaillé» 
ccndiccs  roullârtcs.  Les  pat;es  l'ont  couvertes  des 
mêmes  écaillas.  Les  cuilTes  font  armées  d'une  dent. 
Les  jambes  poftéiicurc s  fontcounes,  un  peu  cour- 
bées ,  &  armées  d'une  dent  à  la  partie  interne  S 
d'une  autteàla  partie  citerne,  vers  IVirténMti.    ' 

Il  fe  trouve  au  cap  de  Bonnc-Efpéiance. 

I7fi.  CHARANSONfiî^e. 

CvRCULto  frigidus,  • 

Careulia  lanpfafiris ,  femorilat  dentaits  fifcuj^ 
ctytris  flria-.is  JubtubcniUatitferntgiHeo  variit.  Fa8. 
Mamt.  inf.  app. pag.  )!i. 

Il  eft  de  grandeur  moyenne  ,  &  il  refTeinble 
un  peu  au  précédent.  La  tctc  cft  noirâtre,  avee 
un  point  ferrugineux ,  à  la  bafe  de  la  trompe  ,  Se 
unelgneblancnatreàlapattie  fupéricure.  Le  corcelet 
eft  arrondi ,  noir,  avec  un  ou  deux  points  ferrugineux 
X  uTte ligne longiiudiMlc  de  ia  m^roc  couleur,  àla 
partie  lupcricuic^.  Les  élyctcs  on'  des  ftitcs  poin-' 


l 


y  II) 
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uM'ccs  ;  cîU"?  ùîit  iu\  po'.i  tul'crcul-c*  ,  noires, 
n).!a:î\;-  ç<  lî^  rVrrmxi"^^"»  :  cci:c  dctnkro  couleur 
K>rmc  prcûi'ic  rioU  ba'idcs.  Les  pa:us  lont  pilts 
&  les  cuitlvS  ibnc    iicn:ccs. 

Il  le  trouve  à  Anîbuu.e. 
I--.  Ch  iRVNsosmtJiuàf. 

i-:/'.  V.  -i  vKANSON.    /*/.    11.  fi^,   Ijl. 


V  , 


I*  cil  a-p^'jrri's  Je  \jl  v:r.i  rdcjr  viu  C/urj-rJ^^': 
ù.*  !a  Paver w-e.  I:  c  :  '.>..:  luir  ,  &  pom:  lia  toa: 
K:i.a:*.;.  Le^  a::e:':uN  .o.-:  cw^uê^es.  Li  :rv':îi;"c  cil 
jîmue  ,  c\!r.J.u:ee,  r:e^;i:e  de  la  Ionique  a  r  du 
coretàvr  La  :J:e  e:k  ^-:.>:i-*ic ,  Ck  les  yeux  ne  îo:i: 
pu^  i.*i.  r.\<.  le  e  -v-...:  ei:  ei:-.::::?  &  un  peu  lii:uc 
f^'itc:  eerciTur.:.  1  cci:;i.  r  ei:  a:r^.^p.diii:  trcs-pc:ir. 
les  .!\:-ef  lor:  (Lri.e'î  ,  ^ll^s  o:K  d;<  roi:i:s  en- 
to:e.si.vii  !^>  î*:.ves  ;  'x'i:  ex?:Jm::e  cil  :c:m:n''.c 
eu  iv;*:v  ::.^  .■  »  :e.  les  eaiiies  Loi^:  •ir:nï»:s  d'une 
t,':::e.  ..■;■:■:.*,■<  lot  î*-i  p^a  ir»|uee< ,  •&:  t.rnsi- 
r.es  va.  _:.  o  .,'e  a:L-;  :"o::.  \.\  1  'i  loupe  .  :oj: 
le  eor'"«    .'a;o:;  eeu.eiC  Je  re:i:es  cea!  ts  noires. 

Il    ù   :;cuvc  dÀts  îa  neuvcIc-HolIaiiie. 


c  H  A 

1  rcrci ,  très  -  courts,  l.cs  cuiiTcs  font  armTéi  f  tae 
;  épipc  ,  à:  les  jambes  pwKcrieurcs  fo&l  pius  locgiKS 
I  eue  les  auircs  &  un  peu  arc^uccs. 

Il  le  trouve  dans  U  nouvelle- Hollaoïic* 

179*  Charanson  du  Manglier. 

Ci  R r:-  ;  ; o  Mutt, ife.'d. 

C:*'Cu.':j>  -orz^ir^^yis  ,  f^mcfîhus  dcfiî'jzis  ,  g^fe^r^ 

t.ri:.   ou  Ljl.    na:.   a.s  :.:J\  ChaRasson.  P/.  ii. 

L\rju.'îj    Mj-z^:/\ré.     Fab.    S\;?.    rir.  p,   i:f. 
Mil/::,  /ly!   ^o-^.   X.  fJ».    lor.    R».    né. 

I  reiUin'  îe  i:.t  peu  pour  !a  R^rrre  &  îa  c^-'dcj'^ 
au  t/i-'^-vt/-:  de  :a  i'an.uec.  Tou:  .e  ecrzi  eî:  ;-:- 
ûrre  ,  cbùur.  la  trompe  eu  cvîir*dr:cue  ,  c.ire:, 
courL);c,  rrcûjLe  de  îaIo.:^-ueurdu  corel*:-:  ;  c.^c  ci: 
ï::il'e,  avec  I'ex:réaii-c  noire.  Le5  anrccces  Îùzz 
r.oîres,  ccodeCi.  La  :«:e  et:  orrcndic  ,  i5c  !cs  y:;^ 
ibn:  noirs,  poir.:  û-lla:i5.  Le  coree.'e:  a  u-<  [  ^zjt 
iorçituJ:na!e,  au  nilicu  ,  gri.e  :  î:s  rcir.:*  b:*:..! 
nunv^uer.c  dms  les  ciVcces  <jje  j \i;  vues.  L  iesLa 
cit  b'ai.eh^jre ,  arrondi,  trrs  -  pen-.  Les  êl.trcs 
l'on:  rt:iee«  ,  &  dar.s  cha-q^e  t:r  e  \L  v  a  ics  pgins 
cr.ro-îees  Oiîei  grands.  Les  couici  Loti:  Icjcrcaicir 
dec:res. 


•  -  .  •     - 

i. --.-*.*.'   .',.-; :-.i.  F^'   "î^v*-  ^'•- .^.  îî-î    "' 


I     le    fouvc  a-zr  Indes  Crie::: a" es.  La  Lar»e  v.: 
iar.s  :js  r.j\  ^jx  ucs  r:;i.:s  ij  M-tJ^c^ier. 
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' y Otr ; CoUopt.  pars  i.  tai.^t.fig.  if. 

Il  a  environ  cinq  lignes  de  loDg  ,  depuis  la  tare 
fufqu'à  rczrrémicë  du  Corps.  Lcsanrcnncs  lonc  noires, 
coudces.  La  trompe  cft  noire  ,  luifanre  ,  de  h  lon- 
gueur du  corcclet.  Tout  le  corps  eft  d'un  noir 
obfcur.  Lcsélytrcs  ont  ciucune  vers  le  milieu,  une 
cache  trè$-!i«ire,  veloutée,  eniource  d*un  cercle  d'un 
fjuve  obf.ur.  Les  pattes  font  de  la  couleur  du 
corps  &  les  cuides  font  dentées. 

Il  fe  trouve  dans  rAméLiv]ue  méndionale. 

#8i«  Charanson  fqualide. 

CvsiCULio  fquatidus,  ^ 

Curculio  longiroftris  ^femorihus  dentads  ,  vîlUfo' 
gr'ij'ius ,  roftro  teftaceo,  Ent.  ou  h.ft,  nat,  des  inf, 
Cuaranson.  pi.   ij.  fig.  184.  a.  b. 

CurcuUo  fqualidus,  Fab.  Sp,  inf,  tom,  i.  pag. 
177.   no.    93. —  Mdfit.    inf.    tom,     i»  pag,    107. 

n  reflcmble  entièrement  pour  la  forme  &  la 
g;randeur  au  Charanfon  du  Yerbafcum.  Les  anten- 
nes font  fcrrugincufcs  &  coudées.  La  trompe  eft 
fêmigineufc  ,  cylindrique  ,  un  peu  courbée  ,  mince, 
plus  longue  que  le  corcelet.  Lia  tête  eft  obfcure 
arrondie  3  avec  une  très-petite  ligne  longitudinale 
élevée.  Les  yeux  font  noirs  &  point  faillans.  Le 
corcelet  eft  obfcur ,  avec  trois  lignes  longitudi- 
nales grifes  ,  pAî  marquées.  L'écuilbn  eft  bian- 
châcre  ,  aîongé ,  petit.  Les  élytres  font  ftriées  5 
elles  font  d'un  gris  brun  ,  fans  taches.  Le  deffous 
^u  corps  eft  grilatrc.  Les  pattes  font  ferrugineufes 
foncées ,  avec  des  poils  courts  ,  gris.  Tout  le 
corps  eft  couvert  de  petites  écailles  imbriquées. 

Il  fe  trouve  â  Surinao^ 

185.  Charanson  germain* 

CuKcuLio  germanus. 

CurcuUo  longiroftris  fcmoribus  dentatîs  attr  , 
tltoract  utrinque  puniiis  duohus  teftaceis,  Ent,  ou 
fùfi.  nat,  des  irif.  Charanson.  PL  4-  fig*  4J' 
a.  b. 

CurcuUo  gtrmanus.  Fab.  Syft,  ent.  pag,  15^. 
«•.  é-y.  —  Sp,  inj,tom.  l'P^g-  I77.  n^»  M» — ^'^'^^» 
injl  tom»   I.  pag»   107.   «**.  115. 

CurcuUo  longiroftris  femorihns  fubdentatis ,  cor- 
vore  ovato  nigro  punciis  teftaceis  adfperfo^  LiN, 
Syft,  nat.  pag  ^i).  n°.  58. 

CurcuUo  niger  apterus ,  thorace  utrinque  pun&o 
dupUci  fulvo^  h  a  fi  piUs  fulvis  coronata,  GeOFI. 
inf.  tom,  I.  pag,   25 1.  n^.  34. 

Le  Charanfon  à  corcelet  couronné.  Goxff.    H, 
Fricu.  InJ,  I}.  pag,  28.  tah,  1^. 
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^CurcuUo  gennjnus,  Scop,  ann,  ;.  AIft,  nat,  p,  ^t, 
H^.  44. 

CurcuUo  germanus,  Sulz.  Hift,  inf,  t€b,  4./J.  S. 

SCHAEFF. /c<>/{.  inf,  tab.   ^S  fig»  2.  ? 

CurcuUo  germanus.  Schranc.  Enum,  inf  ûujf, 
rto,  iio. 

CutcuUo  germanus,  Lkichkkx.  Tcin,  \,p,  104, 
n®.  I. 

CurcuUo  coronatus.  FouRC.  Ent,  par,  l.pag,  11^ 

CurcuUo  germanus,  Vill.  Ent,  tom,  l,pag,  19 f. 
n^,  91. 

Il  a  environ  cinq  à  fiz  lignes  de  long ,  depuis  la 
tête  jufqu'à  l'extrémité  du  corps.  La  trompe  eft 
aflez  groile^  prclque  de  la  longueur  du  corceler. 
Tout  le  corps  eft  noir ,  luifant.  Le  corcclet  eft 
arrondi  ,  finement  chagriné  ,  avec  deux  petits 
points  cendrés  ,  de  chaque  côté  ;  le  bord  pofté- 
ricur  eft  quelquefois  cendré.  Les  élytres  font  cha- 
grinées ,  ordinairement  fans  taches.  Le  deifous  du 
corps  a  quelques  taches  cendrées.  Les  pattes  fonc 
noires  >  luiuntes ,  faus  tacBes.  Les  cuifles  foac 
dentées.  ( 

Il  fe  trouve  dans  toute  TEurope. 

184.  Charanson  charbonier. 

CuRcuLio  carbonarius» 

CurcuUo  longiroftris  ^femoribus  omnibus  dentatîs  , 
corpore  nigro  obiongo  ,  elytris  ftri^is,  LlN.  Syft. 
nat.  pag.  6\  i.  «**.  48,  —  Faun.  fuec.  n^.  61 4. 

CurcuUo  carbonarius,  IviSL^ArcJkiv.inf  §,p.if* 
n®.  47.  tab,    17.  fig.  2,1. 

Curcuiio  carbonarius.  Scop.  Ent,  cam.  n^,  75. 

Il  eft  prefque  de  la  grandeur  du  Charanfon  Sapfa  ; 
fout  le  corps  eft  noir.  La  trompe  eft  alongée.  Les 
antennes  font  coudées ,  légèrement  velues  à  leuc 
extre'mité.  Le  corcclet  a  des  points  enfoncés ,  irré- 
guliers. Les  élytres  ont  des  ftries  pointillées,  Los 
cuiflcs  font  dentées. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

1 8 f.  Charanson  de  la  Scropliulairo^ 

CurcuUo  ScrophulariA. 

CurcuUo  iongiro/iris  fubglobofas  ,  "  coleOptrîs  ma^ 
cuhs  duabus.  atris  dorfaUbus. 

CurcuUo  Scrophularié.  Lin.  Syft.  nat.  pag,  ^14; 
«o.   il.  —  Fuun,  fuec,  n^,  io). 

* 

CurcuUo  pun&is  duobus  nigris  thorace  txalbidom 
Lin.  Faun,  fuec,  éd.  i  •  /*<>.  4<»* 
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points  tris  noirs  ,  élevés  ,  un  point  tiès- 
s  la  bafc,  au  milieu  de  la  Iiiiurc  ,  un 
diâcfe  dcrriàe  le  point  noir ,  &  un  au- 
matqué  vers  l'eittémité. 
rouve  en  France  ,  à  Kiell ,  fur  le  Vet- 
!  eit  coounun  en  Provence  fur  la  Scio- 
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HARANSON  gravc. 

■o  longiroliris  ^  ftmor'ibui  dtntatlt ,  nigtr, 
rraginco  varirgatis ,  ftmoriliui  canalhula- 
.  ou  k'fi.  nat.  des  inf.  CharansON. 
fis-    >77-  a.  b. 

ia  gravis.  Fab,  SyJI.  eitt.  p.  140,  a".  6g. 
nf.  com.  I,  p.  1-8.  a*.  j)i Munt.  inf. 


de  la  grandeur  du  Cha'anfon  des  Noiï. 
pc  cil  n^irc ,  raboteufe  ,  de  la  longueur 
:let.  Les  antennes  font  noires  &  coudées. 
•Xl  petite,  arrondie,  noirâire ,  raboteufe. 
:  font  noiis  &  point  faillans.  ie  corcclet 
,  raboteur  ,  avec  trois  lignes  longitudi- 
acées ,  ferrugiaeufes,  L'ÉculfoQ  eft  petit  & 
rc.  Les  élycrcs  font  raboteufes,  iliiécs, 
i  points  enfoncés  dans  les  ftries  •■  elles  font 
avec  quelques  taches  irréguliètes  feitu' 

;  cette  couleur  eA  due  à  de  petites  égailles 
;cî.  Le  di!lious  du  corps  eft  obfcur ,  avec 
i  écailles  d'un  gris  rouffatre.  Les  pattes  font 
;,  avec  quelques  poils  grifâttes.  Les  cuiffes 
lillon  longitudinal  i  leur  partie  inférieure , 

loni   armées   d'une  dent. 

rouve  au  Cap  de  Bonne-Efpéranec. 

Charanson  cinq-points. 
ULio  quinqUi-piinSatus . 

Mo  liiigiroflrîs ,  fcmarihjs  dtntetîs  ,tiytris 
alJa  n:acu!lf.jut  duabus,  LiN.  Sy/Î-  noi, 
n.°  64,  —  Faun.  Suie,  n".  É18. 

l'io  nitmqucJinciatits  hngirojiris  ,  femo- 
Itntatis  ,  elytr  s  fururu  punHifque  duobus 
AB.  i>yfi-  e/;r.  pjg.  140.  n",  70. —  Sp. 
■.  i.pag.  17S.  n'.  ^7. —Mjnt.iif.tom,  1. 


ui:o    quinqutpanHatus.  FuEtt.  ÂrchtV.  inf. 

7Î.  n".  40,  rdA.14.^^.  iH.f. 

en\iron  dcuï  lignes  de  long,  depuis  la  tête 
,  &    il    a    une   forme  alongée.    La 


eft    mince  ,  d--   la  „  . 

:ennes  font  brunes.  Tout  le  corps  eft  OBn 
ijl.  hidt,  des  Infeiits.  Tom.  K. 


tiun.  Imfanr,  quelquefois  bronzé.  Le  corcelet  a 
une  ligne  longitudinale  blanche,  à  fa  partie  fupé- 
tjcute.  Lesélj'ires  font  finement  ftriées  ;  elles  ent 
la  future  blanche  &  deux  points  bUocs  oblongs, 
fur  chaque  élyite.  le  deflbus  du  corps  cil  cendii. 
Les  cuilîes  font  armées  d  une  folle  dent. 

Il  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe  .  aux  envitoM 
d^  Paris. 

189.  CHARANSONgOUltelctC, 

CvRcuLio  gutiula, 

Curcuho  longiropfis  ,  femoritiu  dtntatis  ,  tAorace 
iiiiticlJio  nigir.  elytiii  firiatis  :  punSo  pofiico 
aiio.  Fab.   Manc.  inf.  lom.     I.  pag.  107-  1".  11+. 

Curcullofuhglohofus  ,  fquamofut .  clnereo-fufiat . 
tlytroram  mûculis  tritus  Ù  apice  albis.  GEOEf.  /"/• 
tant,  t-.pag.  199-  n'.+7' 

Le  CAdrun/ôn  brun  it  points  blancs,  Geoff.Z^. 

Curtu/lo  Urtict.  Scop.  £nr.  e'arn.  n".  8j. 
Curculio  Vrthé.  Schrank.  Eniatt.  inf.  auft. 
n".  11  fi. 

CureuliotnpunSatut.Yovt.c.Eni,par.  ï.p.  IJ9. 

Il  eft  deux  fois  plus  petit  <iuc  \t  C/iaranfon'ic 
la  Seiophu^aire,  La  trompe  elt  mince,  courbée, 
un  peu  plus  longue  que  le  corcclet.  Lct.autennes 
font  brunes ,  avec  la  maiTc  qui  les  termine ,  noi- 
râtre. Le  eorcelct  eft  noir  .  avec  les  côtés  Si  le 
deflbus  cendré  ;  il  a  une  ligne  longitudinale  un  peu 
enfoncée ,  au  milieu ,  fit  un  tubercule  prefque 
ép-ncuï  de  chaque  côté.  Les  élytrcs  font  (Wées, 
noires,  avec  quelques  écailles  blanches.  Se  un 
point  blanehâtre  plus  ou  moins  marqués  ,  vers  l'ex- 
trémité .  &  i-extrémité  quelquefois  blanchâtre.  Les 
pactes  font  brunes  ,  &  les  cuilTes  font  dentées. Bc 
couvertes  de  quelques  écailles  cendrées. 

II  fc  trouve  en  Europe ,  fur  l'Ortie, 

ijo.  ChaR^nson  didyme. 

CuncVLio  didymut. 

Curculio  longirofirts  ,  ftmorihus  àeaiatis  ,  fupra 
fufcus  .  tlytris  finatis  ,  macula  Uttralt  tranfvirfa 
aiia.f/.a.Sp.inftom.  i.  p.  17%.  if.^i.— Mant. 
inf.   tom.  i.  pag.  108.  n".  HJ. 

Il  eft  petit.  Le  dLlTus  du  corps  eft  noirâtre  &  le 
dellous  eft  gris.  La  trompe  eft  alongée  ,  noire.  Les 
élytres  font  obfcures  ,  fortemcRi  ftriées,  avec 
une  lâche  tranfverfale  blanche  ,  formée  de  croi« 
puincs.  Les  cuilks  font  fortement  dentées. 

Il  fe  trouve  en  AtlemaeDC. 

T  tt 
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If  t.CHA&AiiiOM  hémonhoïdal* 

C{rM,caZio  kâmûrrkaUalis. 

ùtnmUo  tonprpflris  ,  fgmoriitu  dentétts^  thorace 
fufco  :  taterièms  cirurajciittHus  ,  giytrontm  fiuura 
apice  fkrrmjfinea.  F  ai.  Syfi.  ent»  pag.  140.  a^.  71* 

inf.  tom.  I .  p.  io8«  nP.  1 16. 

Il  eft  de  b  gnmdeur  du  Ckamafon  de  U  Sera* 
phulaire*  Les  ancenaet  fonc  bruaesy  noiritret  U 
coadées,  La  troonpe  eft  noire  «  tm  pea  chagrinée, 
prelqne  de  la  longaenr  da  corcelcu  La  tête  eft 
anondie  »  noire ,  cnagrinée.  Les  yeux  font  noirs 
U  point  Ciiilanf  •  Le  corcelet  eft  charmé  ;  il  eft 
noir ,  avec  les  côtés  couTcrts  d'une  poufliire  d'nn 
gris  fJBmiginettx,  L'écuflôn  eft  obloi^  >  arrondi 
poftérieurcment  U  noir.  Les  élytres  ont  des  ftries 
régulières  »  dans  lefauelles  il  y  a  une  fuite  de  gros 
points  enfoncés  ;  elles  font  d'un  brun  noir ,  avec 
la  future  poftéricttrement  &  l'extréniité ,  couvertes 
d*ttne  poudièie  écatUeuCe ,  forragineufe.  Le  deflbus 
du  corps  eft  noir  ,  8c  couvert  de  petites  écailles 
grifes  ou  fermgineafcs.  Les  pattes  font  brunes , 
soirltres  »  avec  des  écailles  griAtret,  Les  cuiflès 
funt  armées  d'une  épine. 

n  fc  trouve  dans  la  nouvelle- Hollande. 

tf\.  Crakamsûn  trimaculé. 

CfftiCVLto  trimacuiatMs. 

Cunulio  longirofiris  ,  ftmonhus  ientatis  «  coUop- 
tris  migris  ,  maculis  tnius  citunis ,  pofiica  corn'- 
muni  ùinata.  ïam.  Syfi.  ent.  pag.  141.  ji\  71.  — 
Sp.  inf.  tom.  i.pa^.  178.  «••  100.  —  Mant. 
inf.  tom.  l,p.  io8.a«.ii7« 

La  tète  eft  noire  ,  fans  taches.  Le  corcelet  eft 
nouâtre  en-deflus ,  avec  une  tache  de  chaque  coté  , 
cendrée  »  vers  le  bord  antérieur ,  fie  une  ligne  lon- 
gitudinale brune  ,  fur  le  dos.  Les  ëlytres  font 
noiritres,  avec  la  future  brune  ,  à  la  bafe,  un 
petit  point  blanc  »  une  grande  tache  blanche ,  au 
milieu  du  bord  extérieur  »  fie  une  autre  en  croi(bnt» 
Tcn  Textrémité.  La  poitrine  fie  Tabdomcn  font 
cendrés.  Les  cniflês  font  dentées ,  noirâtres ,  avec 
un  cercle  cendré. 

M.  Fabricîns  dit  avoir  reçu  un  individu  de  Suède  « 

?ui  avoir  une  pandc  'tache  commune  aux  deux 
lycres»  placée  vers  le  milieu  ,   indépendamment 
de  celles  dont  nous  venons  de  parler. 

Il  fe  trouve  dans  TAlface* 

]9).CHAaANS0N  peûtc-llgne. 
CiM^ZTLto  iziura. 

OstaHù  lotgiroftris  ^  fimùrihu  diUmU  ^  Mo 
n^^gm  rmrims ^  rajhê  étro^tt^m.  SyJl^eMi. p.  i^i. 
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no.  75.— .5^.  inf.  tom,  I.  fëg,  178.  «••  101«'— « 
MûHt.  inf.  tom.  l.pag.  lot.  JS^,  lat. 

U  reflemble  au  Ckaranfom  crimacolé.  La  «mm 
eft  très-noire.  Le  corcelet  a  une  lk;oc  los^jffodinifr 
au  milieu ,  noire,  une  petite  l^ne  biancbc  antfrifr 
rement ,  fie  un  point  Uanc  poftédeiicciiicaK* 

U  fe  trouve  en  Europe. 

J94.  Chaxanson  velu. 

CuKCULto  villofns, 

Curcuiio  longirofiris^  fcmoriku  dimtmiis  «  W/te* 
fus  griftus  ,  fcuttUo  f^fciaquÊ  gfytromm  pofitn, 
ûUis,  iAM.Sp,  inf.  tom.  t.  pûg.  17t.  «P.  icu 
«-  Méùu.  inf.  tom.  i.  p.  ift.  n*.  txf. 

Cureuiiovillofus.'Evïïtu  ArMv.  inf.  §.  PH^IS* 
no.  41.  tab.  %^fg.  19. 


n  eft  de  la  erandeur  du  précédent.  La 
eft  avancée  4  cyundrique  ,  noire.   Le  corcelet  eft 

?ris,  avec  une  ligne  longitudinale  bJaofhShic.  Us 
lytres  font  grifes»  avec  une  bande  Manche  ott- 
que ,  vers  la  partie  poftérieure  »  qui  oe  toocbe  ~^ 
au  bord  extérieur.  Les  pattes  (me  grifis,  êL,  ' 
les  cuiflies  font  dentées. 

U  fe  trouve  en  Allemagne. 

195.  Chaiumsom  du  BeccaboDga* 

CvRcuLio  Biccûhtngû. 

Curcuiio  longirofrîs  fufems  êfytris  fstfu 
margint  anoque  fitjcis.  ÎM.SyJh   mms.  p4^.  êiu 

««.  ^i.'-^Faun.fuee.  a®,  éoy. 

Curcuiio  Beccabungat  longtrofris  fttmonhs  itr 
tatis  niger,  efytris  rifs  :  margime  ornai  migro.Jà3% 
Mont,  inf  t,  i.  p,  loS.  ao,   17^ 


Il  eft  pedt  ,tnoir.  La  trompe  eft  aloi^ée 
noire.  Le  corcelet  eft  ob(cur.  Les  élycrcs  ùm 
rougâtres  ^  avec  la  future  U  le  bord  extérieur 
Les  pattes  font  noires  »  Ae  les  cailles  (bot  ' 


«  • 


Il  fe  trouve  en  Europe ,  ûir  la  Vétoniqat^aa 

Vtronica  Beccahunga, 

1^6,  Charanson  troglodyte* 

CutLCULïo  troglodytes. 

Curcuiio  longirofins  ^JemorUms  dnstmiis  ,  Jufm^ 
thorace  linea  dorfali  ctnerui,  tiytris  »  fMJiisfpÊ 
tefidceis,  ÏAE.  Mant.inftomu  i.p.  lot.  «*.i}U 


II  eft  petit.  La  tète  eft  obfinue.  Les 
font  un  peu  tefijipées.  Le  corcelet  eft  oUm» 
une  ligne  loneitudinale  blanch&tie^  aa  oiSc&Itf 
élytrcs  font  itriécs ,  prefi^ue  teflbKees .  avec  Isii* 
ture  noire.  Les  pattes  font 

I      II  fc  trouve  i  CetU 


/ 
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1^7.  Chàramson  tcès-sitre. 
CuRcuLio  atcrrimus. 
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1^9.  Charanson  violet. 
CuKcuLio  vioiaceus. 


Jif 


CurcuUo  iongiroftris  ,  fcmorîbus  dentatls  ,  ater , 
tfytris  nitidis,  lAB^Syft,  cnt,  pag,  141.  n  .  74. 
—  5>.  i/z/.  rom.  i.f.  179.  «<>.  103,  — Mant,  inf, 
tom,  j,  ptf|r.  108.  n^.  1)1. 

CurcuUo  aterrimus  Iongiroftris  ater,  elytris  ni- 
tidis. Lin.  Syft.nat.p,  607.  n.  10.  —  Faun.  fuec. 
12^.  581. 

Il  cft  trcs'pctit.  Tout  le  corps  ett  très-noir.  Les 
ëlytres  font  ovales  ,  avec  des  ftrics  pointillccs.  Les 
cuifTes  foac  dentées. 

Il  fc  trouve  en  Europe. 

1^8.  Charanson  du  Ccrifler. 

CuKCULio  Cerafi» 

CurcuUo  Iongiroftris  ,  femoribus  dentatis ,  ater , 
thorace  utrinquefpina  porreHa  ,  tlytris  firiato-punc 
tatis, 

CurcuUo  Cerap  Iongiroftris ,  ater ,  elytris  opacis 
chloniis.  Lin.  Syft,  nat,  pag.  607.  n^,  il.  —  Faun. 
fuccn"^.  $S^, —  It.fcan,    }$$, 

-CurcuUo  Cerap,  1: ab. Syft,  ent.  pag.  I4T,  n^.  75. 
^-5/>.  inf.  t,  i.  p.  17^.  n,  104.— Ma/ir.  inf.  t.  i. 
pag.   108.  /!*».   133. 

CurcuUo  niger ,  thorace  utrinque  dentato,  Geoff* 
inf.  tom.   I.  pag.  159.  n°,  4S. 

Le  Charanfon  noir  à  corcelet  armé.  Gbof;  .  Ib. 

Ikïsch.  Inf  tom,  11» p,  ^i.tab.t^.fig»  1.3. 

CurcuUo  Cerap.  Scop.  Ent,  cam.  «',  84. 

CurcuUo  Cerap,  Vill.  Ent,  tom,  i.  p^^.  175. 
n*.  8. 

CurcuUo  armiger.ToVKC,  Ent,par,  l^pag.  ijo. 
«?.  51. 

CurcuUo  Cerap*  Fubsl.  Archiv.  inf  5,  /^tfgr,  75, 
a^  41. 

Il  varie  pour  la  grandeur.  Il  a  depuis  une  ligne'& 
demie  jufqu'adcux  lignes  &  demie  de  long ,  depuis  la 
tctc  jufqu  a  rèxtrémité  du  corps.  Il  cft  entière- 
ment noir  ,  fans  taches.  Le  corccîçt  cft  pointillé  & 
armé  d'une  dent  de  chaque  côté  antérieurement. 
Les  élytres  font  fortement  ftriées  ,  &  les  ftries 
'font  pointillccs.  Les  cuiiles  font  dentées. 

Le  corccîçt  de  l'un  des  deux  fexcs  cft  arrondi , 
fans  dents  ,  &  les  cuilTcs  font  fîmples. 

U  fc  trouve  en  Europe ,  fur  les  feuilles  du  Ce- 
rificr  j  du  Poirier.  Je  Tai  trouvé  très-commuo  au 
|>rintcms^  dans  les  chantiers  de  Paris. 


CurcuUo  Iongiroftris  violaceus  ,  femoribus  denta^ 
tis  ,  probofcide  tkoracis  longitudinc.  LxN.  Syft,  nat» 
pag,  ^14.  n°.  6},^^Faun.Jucc.  n^,  575. 

CurcuUo  violaceus  iongiroftris  ,  femoribus  denta-* 
tis  violaceus  totus.  F  a  B.  Syft,  ent,  pag,  }^u 
n^.  76. —  Sp.  inf.  tom.  i.  pag,  175,  12^.  i®j.— 
Mant.   inf.  tom.  i.pag.  108. n®.  134. 

CurcuUo  violaceus  Iongiroftris  ,  antennis  fraBis  , 
femoribus  dentatis  ,  corpore  oblongo  nigro-CAru^ 
lefcente  nitido  ,  elytris  ftriatis,  Dec.  Mim.  inf  r,  5. 
pag,  iij,  n^,  y. 

Charanfon  noir  ^  bleuâtre  »  à  longue  trompe  ,  à 
antennes  coudées  &  à  cuiffes  dentelées,  à  corps 
oblong ,  d'un  noir  bleuâtre  ^  luifant  &  à  étuis  ca- 
nelés.  Dec.  Ib. 

CurcuUo  icofandriâ.Scov,  Ent.  cam,  «®.  8f» 

CurcuUo  violaceus,  Laichart.  Inf,  tom^  z« 
pag,   207.  n^.  14. 

Bergftr.  nomcncl.  i.pag.16.  n9, 13.  tab.  %.fig*  1 3. 

Il  a  environ  deux  lignes  Se  demie  de  long.  La 
trompe  cft  noire ,  mince ,  de  .  la  longueur  du  cor- 
celet. Les  antennes  font  noires.  Tout  le  corps 
cft  d'un  bleu  noirâtre  ,  luifant.  Le  corcelet  cft  d'un 
bleu  violet ,  chagriné.  Les  élytres  ont  desftries  , 
dans  lefqucllcs  on  appcr^oit  des   points  enfoncés* 

Il  fe   trouve  en  Europe ,  fur  les  fleurs. 

200.  Charanson  varié» 

CuKCULio  varius, 

CurcuUo  iongiroftris  ,  femoribus  dentatis  y  fufco* 
ferrugineus  cinereo  irroratuSy  roftro  ped  bufquc  ferru» 
gineis  femoribus  macula  nigra.  Ent,  ou  hift,  nat,  des 
inf  Charamsoh.  PL  15.  pg,  i8r, 

CurcuUo  varius  iongiroftris  femoribus  omniius\dem» 
tatis  ,  grifeus  nigroque  varius  roftro  pedibufque  rups^ 
Fab.  Syft,  ent. pag.  i^i.n^.-jt^.  —  Sp.  inf  tom.  i, 
p,  180.   «•.  108.  —  Mant,  inf  tom,  j.  pag,  10^, 
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Wo^r.'Coieopt.  pars  1.  tab,   3;.  pg,  6. 

Il  cft  un  peu  plus  grand  que  le  Charanfon  àçs  Noi- 
fettes.  La  trempe  eu  fcrrugineufe  ,  mince  ,  cylin- 
drique ,  à-peu-prc$  de  la  longueur  du  corps.  Le 
corcelet  cft  d*UQ  brun  ferrueineux  ,  légèrement 
couvert  de  poils  courts  »  cendres  ,  avec  une  ligne 
longitudinale  «  au  milieu  ^  cendrée.  L'écuflbn  eft 
cendré.  (Les  élytres  font  ftriées ,  d'une  couleur  fcr- 
rugineufe, brune,  fie  couvertes  de  poils  courts, 
cendrés ,  qui  les  font  paroître  nébuleufes.  Les 
pattes  font  fcrrugineufes.  Les  cuifles  ont  une  tache 
obfcurc  ,  fie  font  manies  d'ane  dent. 

n  fe  trouve  à  Cayenne. 

Ttt  % 


T«<î 
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i'M    CtURANSON    des  NoifcCtCS, 

Cuf%uiio  iongitûfifis  /(morihus  dentatîs  ,  corport 
g^ijti»  iortfiitudint  roflri.  Ent.  ou  hiJI,  nat.  des  tnf. 
1:maiian$c)n.    /'/.    j.  fig,  47.  a.  b. 

Cuu'u/lo  hlucum.  Lin.  Syfi,nat,p^6\i,  n^.  $9. 
••  F«/ttf«  /î/rc.  «♦»,   616. 

Cunuilo  Nucum,  Fab.  5yyf.  ent.pag,  141,  n^,  77. 
— S/>.  injl  tom.  \.p*ig*  179,  n^.  106. — Manu  in f, 
tom.    I.  pj^.  108.  /!**.    13J. 

Curtu/io  rufo-marmoratus  ^  fcuttllo  cordato  û/ôo, 
prohofcide  /uiuiatd  io.tgi/fimd.  Cï.off.  Inf,  eom.i. 
p^g,  195.  *••.  4i. 

Le  Charanfon   trompette.  Geoff.  Ih, 

Curculio  longtroft*is  ,    anunnis  fraûis  ^femoribus 

dentdtis    rufis  ,  coryore  ohlongo    nigro  pilis  \iridi 

fi^ivU.  Dec.  Mem,  inf,  tom,    j.  pag,   105. «•.  1. 

CharanfoQ  dc^  nolfetres  ^  à  trè$-ldtaguc  trompe, 
à  antennes  coudces  &  à  cuilTes  dcntcJëes  rouUâ- 
tics ,  à  corps  ovale  noir  »  avec  des  poils  d*uo  jaune 
VwTdàcrc.  Dec.  i^. 

Curcu  -io  avatus  grifeus ,  rofiro  fUifoimi  longi^ 
tudxttt  corporis,    Uddm.  dijfert,  24. 

RcsEL.    Inf,  iom,    5.   Scaf,    terr,   clajf,  4.  tah, 

SoHAEFF,  Icon.  inf,   tab.  jo.  fig,  4. 
SuLZ.  inf,  tah  j.  fig.  ii» 
Curculio  Nucum.  Se  op.  Ent.  cam,  n*.  105. 
POPD.  A/i;/  |;rir.  /7j^.  1^. 

Curculio    Nucum,    Schranjc.    ErMm.    inf.  aujl. 

12^.   113. 

Curculio  Nucum,  FouRc.  £•:/.  par.  i.  /^jr,  n^. 

ISO.  45. 

Curcu/io  Nuturn,   Vill.   Enc,  tom.  i.  pag,   196. 

Il  varie  an  peu  pour  la  grandeur.  II  a  depuis 
trois  jufqu'à  trois  lignes  &:  demie  de  Iodc^  ,  àr 
la  tctc  à  lexrr;'m::c  du  ccrps.  La  trompe  e.t  mince, 
courbée  ,  brune  ,  luifa.uc  ,  de  la  longueur  de  la 
moitié  du  corp5.  Les  anrcnnes  fonc  minces  ,  a*lcz 
looguct  ,  brunes  ,  avec  les  tr^is  dernier?  articles 
ccaSrés.  Tout  le  corps  cft  couvert  d'un  I  i;cr  du- 
▼ci  cendré,  un  peu  plus  clair  dans  rucî«^uc$  en- 
.  Lesélytrcs  font  (hi^cs.  Lécuilon  cit  périt, 
r  ,  bien  didindl.  Les  pattes  font  de  U 
ia  corps.  Toutes  les    cuillcs   font   ara.t'es 


ic  ce  Charanfon  vit  dans  les  Xoiictres 

j:*  U  fabdancc  intërieure  ou  le  noyau. 

li  ^  coijc ,  blanclie   i:   dj  li  «^iin- 

*ir^  Elle  aie  corc>  trrs-jirni 

«a  d'inégaiités  ^  qui  f  jrmea: 


en  K 

rers  les  côtés  ^  coimne  des  mamelons  m  cdxr* 
cales  élevés ,  de  forte  que  la  pcaa  cft  crés-ÎDégaîc* 
Quant  elle  c(l  en  repos  »  elle  a  le  corps  courbé 
en  arc  &  fouvent  plié  en  double,  de  nçon  que 
la  têtjt  touche  au  derrière.  La  tète  qui  ert  écail- 
Icufc  &  d*un  brun  jaunâtre  ,  lutfanre  ,  cft  renie 
fie  garnie  de  deux  grofles  denrs ,  ayant  cn-dcffouf 
une  lèvre  charnue  ,  à  laquelle  font  attachés  vers 
les  côtés  ,  deux  efpèces  de  barbillons  arplons, 
mobiles  ,  &  en-devant  ,  une  petite  pointe  fine  , 
qui  paroît  écrc  une  filière.  La  larve  eft  abfoîc- 
ment  dépourvue  de  pattes»  elle  n'en  a  (aucunes  , 
quoiqu  en  dtfe  M.  Rœfel ,  qui  a  prétendu  quVle 
avoir  au  devant  du  corps  »  des  pattes  à  crochets» 
quoiqu*à  la  vérité  très-petites  ,  fit  à  pciac  viiibleî, 
comme  s'exprime  l'auteur  ;  l'examen  le  plus  fcru- 
puleux  ne  peut  y  en  découvrir  la  moindre  appa- 
rence. Néanmoins  la  larve  mife  far  un  plan  uni  , 
comme  par  exemple  fur  une  uble  »  peut  chang:( 
de  place  «  fie  marcher  en  quelque  manière  \  nu  s 
cette  démarche  qui  s*cxécute  uniquement  par  le 
mouvement  vermiculaire  des  anneaux  da  corrs  It 
de  leurs  mamelons  ,  fe  fait  trcs-lentcmen  c,  dcioiir 
que  la  larve  ne  fait  que  gtiiTcr  fur  le  plan  de  po- 
ution.  Parvenue  à  tonte  (a  grandeur  ,  elle  perce  b 
co^ue  de  la  Noifettc  »  d*un  trco  rond  «  &  en  foR 
pour  fe  retirtr  dans  la  tçrre  «  où  elle  fubit  (es 
translormaiions. 

11  fe  trouve  dans  toare  l'Eatopc 

101.  Charansom  phalangtftc 

CuKcuLim  pkalangium^ 

Curcu!: 0  longirofris  jcmorihas  dt^t^uis  firrwf- 
nc^  pubffceKS  ,  piàlhus  amticis  /ongiorihus. 

\ OIT,  Colcopt,  par.   1.    fdA.    55.  fig.   4. 

Il  eft  plus  grand  que  le  Ckaranfon  longue  trosîpî. 
Les  auiennes  font  noirâu^cs  »  coudées  ,  oifcz  le:- 
gucs.  La  trompe  cft  brune ,  lui  fan  te  ,  miccc,  prti- 
que  de  la  longueur  da  corps.  Le  corcdet  eft  «r* 
ronii.  Tout  le  corp^  cft  pubcfccn:  fie  d'un  b:^ 
fc:rugincux.  Les  partes  font  aifcz  lv»ngucs  ,  \c%  a- 
rc:icu;e^  ie  font  un  pea  plus  que  les  autres*  Us 
cu:flcs  font  dcnic'es. 

Il  fe  trouve  .... 

lo;.  Châransoïi  nafilarJ. 

Curcuisj  h^.p'Xijiris  femofioas  dentjtis  ,  dfrk 
cl  ne -fis  jpL'f  r^îs  ^  rcjtro  bmaneo  iongi:iij.i*t  c?-- 

70^:s.    £t:.    0-'   h'},    bm.    ces     î-zf,    ChâRaNSO:*. 

*  •  • 

I:  ivî^crriblc  hcaccoop  an  Ckaranfon  des  Not- 
fortes ,  m. A  il  cl  un  peu  plus  grand.  Les  anxa- 
ocs  fo.-^r  :>nfre- ,  a-Tcz  locgucs.  fie  Icriujitccvî  .3- 
La  tio.iipc  cft  c)Iiairiqaei   mince,  prcl^uc  de 4 
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Iwigncnr  du  corps  8i  btimclluifante.  La  tétc 
eft  brune ,  arrondie ,  &  les  yeux  ne-  font  pas 
laillans.  Le  corcdcc  cft  cendré  ,  un  peu  obfcur. 
l.  écuHon  eft  peut ,  arrondi  poDéncurcraeni ,  «n 
peu  relevé,  cendré.  Les  élytrcs  foni  cendrées,  &: 
leur  eitrémité  tft  dua  brun  roufsâire  (  l'angle 
latéral  antcrieur  eft  alTei  faillant.  On  y  remarque 
quatre  lignes  longiiudinales  élevées  entre  Jefquelles 
Il  y  a  dem  rangées  peu  marquées  de  points  en- 
foncés. Le  delTous  du  corps  ell  brun.  Les  pattes 
Coat  dun  brun  roufsàtre,  un  peu  cendré,  avec 
les  cuilTci  armées  dune  étinc  alFcz  fbrre.  Lespatics 
aatérieurci  fout  un  peu  plus  longues  que  les  au- 

II  fc  trouve  . .  ■ , 

»o4.  Charanson  longue  trompe, 
Cvtci/Lio  proiofiidtas. 

Cunullo  /ongimjln's  ftmorliiu  dtntath  grifias, 
rojtr»  eorpoie  liapla  iongiort.  Ent.  oa  kifi.  nat. 
des  £n/,  Charanson.  VL  ii.fig.  I17. 

J^^'i'O  prgiofc!d,-iit.  Faa.  SyJI.  tfU.pag.j4x. 
"''■  7°-  —  Sp.  inf.  tom.  t.' pag,  tto.  k^.  107 
—Mant.    inf.   ,om.    t.  pag.    108.  n".    I,C 

Il  rclTemble  beaucoup  au  Ckaranfon  des  Noi- 
Jettes  ,  mais  i!  eft  un  peu  plus  long.  Les  antennw 
font  minces,  coudées,  noires,  brunes  à  leur  bafe. 
Xa^  trompe  eft  mince  ,  droire  ,  un  peu  courbée 
a  l'ciirémité  ,  brune  noirâiie  H.  plus  longue  que 
le  corps.  La  tcie  eft  arrondie  ,  gtifiâtre  ,  avec 
les  ycUi  noirs.  Tout  le  corps  eft  couvert  de  poils 
courts,  d-un  gris  roufsâfe.  L'écuffbn  efi  très-petit 
&  de  ù  couleur  du  corps.  Les  élytrcs  ont  des  (tries 
régulières.    Les  cuillcs  font  armées   d'une  dent. 

Il  fc  trouve  dans  l'Amérique  fcpteotnonalc. 

toj.  Chiranson  trompette. 

Cfactfiio  kaafitlUtiLt. 

CurcuUo  longirojiris  ,  fimoriht  dir.îatis ,  cdf- 
tant^,  ,  clytrh  firiaih  ,  rofl'o  co'porc  quadrupla 
longioTt.  Ént.  oahl}.  nat.  <&^  *',■,;;  Charansox. 
Pi-   14.//.  171. 

II  rclTcmblc  au  Ckar^itfon  dcsN'oifcttes,  maisil 
eft  uti  peu  plus  étroit.  La  trompe  eft  mince  , 
eourbce,  trois  fois  plus  longue  que  le  corps.  Les 
antennes  font  coudées  &  inférées  vers  la  bafe 
de  la  ttompc.  Tout  le  corps  eft  d'une  couleur  de 
marron  .  les  yeux  feuls  font  noirs  ,  arrondis  un 
pcti  faiiUns.  Le  corcclet  eft  arrondi.  L'écullbncft 
peti:  S:  arronilj  poftéiicuremcnt.  Les  élytres  font 
flriccî.  Les  cuiffcs  font  très- légèrement  denté.s. 


Îï7 


Il  fc  I 


:  au  Cap  de  BoDn:-£ff  érancc. 
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ia£.  Charahsoh   agréable. 

Ci/RcuLio  ameenus. 

Curcetio  langiroflris  femoribus  dencatis  «ttr  , 
ckorace  punUls  duoius  ,  eoUoptrit  qUinque  nivtis. 
Ent.  ou  kift.  nat.  dts  inf,  ChaRamïON.  Tl.  u. 
h-   "4J-  a,  b. 

Curcuiio  amce.iut.  Ixi.Syfi.  tm.  pag.  I4I.  n*. 
81.  —  5p.  inf.  tom.  I .  pag.  1 80.  n",  1 1  o.—M<itu. 
inf.  tom.  I,  pag.  loj».  n'.  1)9, 

Il  refTcmble  beaucoup  pour  la  forme  du  corps,  an 
Ckaranfon  des  Noifctics ,  mais  il  eft  deux  ou  trois  (bis 
plus  petit.  Les  antennes  font  noires  &  coudées.  Tout 
le  corps  eft  très-noir,  La  trompe  eft  mince  ,  cy- 
lindrique ,  un  peu  courbée  ,  de  la  longueur  da 
corps.  La  tète  eft  arrondie,  noire,  avec  im  peu 
de  blanc  fut  le  front  ,  entre  les  yeux.  Le  corce- 
let  eft  noir ,  avec  tin  peu  d^:  blanc  fur  le  bord 
larétal  antérieur  &  deux  points  fur  le  bord  pof- 
lérieur.  L'écufTon  eft  noir  ,  petit  &  arrondi.  Les 
élyttes  font  ftiiées  ;  elles  font  noires  ,  avec  une 
ligne  courte,  longitudinale  de  chaque  côté  de  la 
future  ,  &  deui  peints  blancs  vers  la  partie  porté- 
rieure  >  l'un  vers  le  bord  extérieur  ,  un  peu  au- 
delà  du  milieu,  &  l'autre  vers  l'eiirémité.  Lcdcf- 
fous  du  corps  zCt  noir,  fit  couvert  de  poils  courts 
très  -  blancs.  Les  pattes  font  ttoircs  ,  aftez  longues. 
Toutes  les  cuilfes  font  minces  à  leur  bafe  ,  ren- 
flées vers  leur  extrémité  ,  &  années  d'qnc  épine, 
ou  dent  allez  forte. 

Il  fe  trouve  dans  la  Nouvelle -Hollande. 

107.  Charanson  desCciifci. 
CoRCOLio  Cerafontm. 

Ciircjllo  longirofiiis  femorihusacute  dentatiSjfuf- 
cut ,  fcutello  elylroramque  fafciii  obfotetis  cinereis. 
Fab,  Syji.tat.pag.  14».  «'.  80,— 5'^.  inj.com.  i, 
pag.  180.  n",  loj.  — Jlfunt.  i^f.  ton.  i.  p.  log, 
*".   IjB. 

Il  reflcmble  au  Ckaranfon  des  Noifcties,  mais 
il  eft  deux  fois  plus  petit..  La  trompe  eft  cylin- 
drique ,  glabre ,  noire.  Le  corcelet  eft  noirâtre  . 
avec  une  ligne  lonptudinale  au  milieu,  cendrée  , 
peir  marquée.  L'éculion  eft  cendré.  Les  élytrcs  font 
ftriées.  Se  ont  deux  bandes  cendrées  ,  peu  marquées. 

II    fc  trouve  en  Angleterre, 


Cai 


8.  Charanson  bicotne, 

iicomis. 


Curcuiio  /origirojlris  f<mùrihus  acuii  dentati» 
capiic  btdtntjto.  Fab.  Sp.  inf  tom,  t.  pag.  lE», 
.n'.m.  —  Mont,  inf   tom.' i.  pag.  10^.  a".  140. 

I!  eft  à  peine  de  la  S'andcur  du  Ckaranfon  de 
l'Aulne.  Tcut  le  corps  eft  dun  gris  Toufsâtre  , 
plus  ou  moius  obfcur.  Les  antennes  font  brune» 
Se  coudées.  La  uomf  c  eft  obfcuic  «  de  la  looeuciy 


yi8 


CH  A 


da  corcclet.  Les  yeux  iboc  noirs.  La  ttce  e(l 
obfcure  ,  munie  à  fa  partie  rupéricurc  de  deux  tu- 
bercules couverts  de  poils  courts.  Le  corcelet  cft 
fîmple  fie  pref^ue  cylindrinue.  L'éculfon  e(l  noi- 
râtre. Les  élytres  (ont  ilriécs ,  fie  elles  ont  quel- 
Ques  pents  faifccaux  de  poils  courts.  Les  pattes 
iont  brunes  ^  fie  les  cuiilcs  font  armées  d'une 
denc« 

Il  fe  trouve  dans  la  Nouvelle-Zélande, 

iO^.  Cha&anson    tcnuirodre. 

CuKCULio  tenuirojlris , 

CurcuUo  longirojlns  ftmonhus  dentath  nîger^  tly^ 
tris  alko  Jubfàjciatis  ,  an  tennis  ru  fis.  Fab.  Sp.  inf. 
tom.  I.  pag*  l8o.  n*.  m,  —  Manc.  inf, 
tom.  I.  pag,    10^.  /i^.   141. 

Il  eft  plus  petit  <juc  le  Ckaranfon  àç%  Cerifcr. 
Les  antennes  font  d'un  brun  ferrugineux  ,  cou- 
dées «  avec  la  mide  oblongue  »  d*un  noir  cendre. 
La  trompe  eil  cylindriv]ue  ^  courbée  ,  noire,  de  la 
longueur  de  la  moitié  du  corps.  La  tête  efî  noire 
arrondie.  Les  yeux  (ont  noirs.  Le  corcclet  elt  noi- 
râtre fie  légèremer.t  couvert  de  poils  cendrés  ,  très- 
courts.  L'écufTon  ed  petit ,  arrondi  ^i  blanchâtre. 
Les  élyrrcs  font  (triées ,  obfcures  »  couTcrtes  de 
poils  gritatres  ,  très-courts ,  avec  quelcjucs  bandes 
irrcgulièrcs  peu  marquées ,  formées  par  des  poils 
courts,  gris.  Tout  le  dc(rous  du  corrs  c(^ couvert 
de  poils  très-courts ,  gris*  Les  pattes  ibnt  noirâtres , 
fie  légèrement  couvertes  de  poils  gris  trcs-courrs. 
Les  cuilles  font  armées  d'une  épine. 

Il  fe  trouve  en  Angleterre. 

210.  Char  AN  SON  des  Baies. 

CutiCULto  Drap  arum» 

CurcuUo  longiroftris  ftmorihus  dentatis  ^  roftro 
rubro  ,  tlytris  teftjccis  ohfoUte fafàatis ,  LiN.  5y/?, 
nat.p.61^»  n^.  6x,  —  Faun.fjec.n*^.Gij, 

Otrcuilo  redirofirts.  Lin.  Syfi,  nat.  edit,  1  o. />.  j  8  3 , 
«^    54- 

CurcuUo  Drupamm,  Fab.  Syft.  ent,  pag,  143. 
a».  «1.  —  Sp.  inf,  tom.  i*  pag.  181. /i«.  113, 
-^  Mant,inf,  tom.  1.  p,  IC9./1*.  141. 

CurcuUo  fiavcf cens  ,  elytris  luteo  &  rufo  teffdatls. 
Giorr.  /«/.*  tom,  i.pjg»  196.  /i®.  45. 

Le  Charanfon  damier.  Geoff.  //. 

CurcuUo  longirofiris  ,  antennis  fraciis  ,  femoribus 
dtntatls  corpore  oblongo^  rufo'fufco^  elytris  obfo^ 
Ute-fafûaxis,  DiG.  Mcm,  inf,    tOm,  j.  pag,  114. 
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brun  rooflatre  »  à   uchct  obfcorci    fur    ici  étais. 
Dec.  Ib. 

CurcuUo  Dmparum.  Si/LZ.  Inf.  tai.  %*fig.  2t. 

ScAEFF.  Icon.  tnf.  tab»  !•  fig.  |l«  «•£• 

CurcuUo  tejfeldtus.  ïovKC.  Ent ^  par.  l.p.iif. 

n^.^é. 

CurcuUo Druparum,  Vill.  Ent.  tom.  t.pag.  15t. 

Il  efl  une  ou  deux  fois  plus  petit  que  le  CkmrMnfj^ 
des  Noifeucf .  La  trompe  e(l  noire»  adczmince,  ao poi 
plus  longue  que  le  corcelet.  Les  antennes  Unt 
d*un  brun  fauve  ,  avec  la  maiTe  noirâtre.  La  tète 
e(l  arrondie  ^  fie  les  }  eux  font  un  peu  (aillant.  Tooc 
le  corps  cdt  b!un  fi:  couvert  de  poils  coures,  lé- 
gèrement rouHatres,  ce  qui  le  fait  paroîtrc  ploscHi 
moins  nébuleux.  L'écullbn  eil  petit ,  arrondi  «  gii- 
fatre.  Les  élytres  ont  quelqoeîbb  one  bande  plus 
claire ,  peu  marqure.  Les  pattes  font  d'un  bmnfc  m- 
gineux.  Les  cuilfes  font  dentées.  Dans  Tnn  do 
deux  fexcs ,  les  cuilfes  antérieures  (ont  aimées  d'one 
dent  forte  fie  aifcz  grande. 

Il  fe  trouve  en  Europe* 

m.  Charanson  du  Frêne. 

CuticuLio  Fraxini. 

CurcuUo  longiroftris  femoribus  dentatis  fitrragmm 
fufcus^  capite  dorfoque  nigris.  Fab*  Mémt,  inf, 
tom.  I.  pag,   109.  n®.  143. 

CurcuUo    Fraxmi  longiroftris  antennis  Jr4_ 

femoribus  dentatis  ,  corpore  fubgle^bofo  gr^Jto , 
Uoptris  macula  magna  fufca  dorfali.  Dec.  * 
inf  tom.  ^'Pag.  lit.  «**.  4. 


r*       - 


d£s  baies  à  longue  trompe,  à  antenne 
Je  a  caifles  denulées^  à  corps  obloogj  d'un 


Ch^TSLnCon  du  Frcfne  à  longue  trompera 
ncs  coudées  fie  à  cuiilês  dentelées  ,  à    corps 
gris  y  avec  une  grande  tache   brune   fur  les  étià. 
Dec.  Ib. 

Il  cfl  de  la  grandeur  du  Charanfon  des  Bares.  La 
tcte  eft  noire  fie  la  trompe  eft  courbée.  Le  vj?- 
celet  cft  mélangé  de  no;râtre  6c  de  fèrrugjiciix , 
avec  la  partie  napéricure  noire.  Les  éjy**ci  :Vi: 
légèrement  velues,  brunes,  avec  la  parte  f.;:- 
ricurc  noire.  Le  deilous  du  corps  cft  d'an  b.u 
fcirugincux. 

La  Urve  de  ce  Charanfon  vit  ftr  les  feuiTet  h 
Frêne,  dont  elle  ne  ronge  que  la  fubitaoce cka:- 
nuc  ,  fie  cite  rclfemblc  beaucoup  a  ceL'e  de  la  Sro» 
phulaire  :  ayant  comme  elle  le  corDS  c«uTcn  d'ee 
m^rièie  iiumi  Îj  ic  j;Iuantc  :  elle  cît  d'un  blanc  ùk 
fie  jaunâtre  ,  nuis  la  iè:c  c(i  noire  fie  ccaiHcxc. 
Elle  n'a  roîtit  Je  pattes  ,  marchaDt  uniqeersc: 
par  le  mouvcmcn:  Jcs. anneaux.  Pour  fc  rracsfnr- 
mer ,  eilc  fc  conihuit  une  coque  prefqac  fpfcco- 
que  ,  d'un  jaune  brun  ,  ^  coinpofcc 
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!c  la  larve  déjà  citée  :  cette  coque  rcflcmble  à 
ine  petite  vedie  ,  &  la  larve  la  place  fur  les  feuilles 
ie  Frêne  oii  elle  a  vécu.  Pour  en  fortir ,  le  Cha- 
'anfon  détache  une  grande  pièce  en  forme  de  ca- 
lotte ou  de  fegment  de  fphère ,  &  il  ae  refte  fous  la 
forme  de  nymphe  que  peu  de  jours ,  ta  transfor- 
lution  s'acncvanc  dans  un  tems  aflcz  court. 

Il  fe  trouve  en  Suède  «  fur  le  Frêne. 

21 X.  Charanson  déprimé. 

CuKcuLio  deprejfus. 

CurcuUo  longiroftris ,  femorîbus  dentatls^  thorace 
dcprejfo  lateribus  obcufe  anguUto,  LiN.  Syft,  nat. 
pag.   6ii. /!**.  53.  —  Muf.  lud.  ulr.f.  4^. 

CurcuUo dcpr ejfus. Y k^.  Syfi.ent.p.  14J.«*.  8j. 
—  Sp*  inf.  tom,  1.  pag.  i8i.  n?.  114^  — Mtf«r. 
inf.  tjm,  i.pag.  109.  «**.  144. 

Le  mâle ,  félon  Linné  »  difFère  de  la  femelle. 
Voici  la  dcfcription  qu'il  donne  du  premier.  Tout  le 
corps  eft  gris  &  couvert  de  points  élevés ,  noirs  , 

f labres.  La  trompe  eft  cylindrique ,  glabre ,  noire , 
e  la  longueur  du  corcciet.  Les  antennes  font  en 
maflfe.  La  têce  ed  arrondie.  Le  corcelet  elt  dé- 
primé ,  prefque  rhomboïque  ou  avec  un  angle  de 
chaque  côté ,  couvert  de  poils  gris.  Les  élytres  font 
déprimées  ,  un  peu  ciénelées  ,  avec  des  (liies  entre 
les  crénclures  ^  fermées  par  des  points  élevés.  Les 
cuiâcs  font  dentées  ,  mais  la  dent  ;des  poftérieures 
cft    un  peu  moins  marquée. 

Le  corps  de  la  femelle  eft  gris  ,  couvert  de  points 
élevés ,  noirs ,  glabres.  La  trompe  eft  cylindrique , 
courbée ,  de  la  longueur  du  corcciet.  Les  antennes 
font  en  mafTe.  La  tête  ed  prefque  arrondie.  Le 
corcelet  eft  large  prefque  arrondi.  Les  élytres  font 
un  peu  déprimées  ,  (Iriées  ;  les  (Iries  font  élevées 
&  formées  par  une  fuite 
lacérai  de  la  bafc  des  él)  , 
avancé,  &  terminé  par  des  poils  gris.  Les  cuiffes  lonc 
dentées. 
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Il  eft  petit.  Tout  le  corps  cft  nébuleux,  ou  d'un 
gris  cendré.  Les  antennes  (ont  «bfcnres.  Les  élytres 
ont  deux  bandes  tranfverfales  ,  dont  Tantérieure 
forme  un  angle  vers  la  future  &  dont  la  poftérieure 
eft  droite.  Les  cuiffes  anrérieures  font  munies  d'une 
forte  dent. 

Il  fe  trouve  en  Europe  fur  les  fleurs  de  qnelqaer 
arbres  fruitiers.  ^ 

214.  Charanson  routeur. 

CuRCVLio  tortrîx^ 

CurcuUo  longirofirîs  ^  femoribus  dentatis  ,  ccrpore 
teflaceo,  pérore  fufco.  Lin.  Syft.  nat.  pag.  6\^. 
n^.  6j. — Faun.fuec,  «•.  ^12. 

CurcuUo  tortrzx,  ^AB.Syfi,  int.pag,  I4i.«*.  Sf* 
-—5/?.  inf.  tom.  i.  pag,  181.  n®.  iid.  —  Mant. 
inf,  tom.  î.pag.  io^«  n?.   14^. 

CurcuUo  ferrugineus  ,  elytris  flriatis  ,  ocuUs 
nigris.G^ÔTSC^inf  tom.   i.  pag»  ^00.  )t^.   51* 

Le  Ckaranfon  couleur  de  rouille.  Geoff.  Ib^ 

CurcuUo  fulvus  longiroftris  »  antennis  fraBis  ^ 
femoribus  dentatis  ^  corpore  obiongo  flavo  teftaceo  » 
ocuUs  nigris,  D£g.   Mém.  inf  tom.    5.  pag,  2 14. 

Charanfon  fauve  ,  à  longue  trompe ,  à  antennes 
coudées ,  &  à  cuiifeS  dentelées  ,  à  corps  oblong  , 
d'un  jaune  fauye  &  à  yeux  noirs.  Dec.  Ib, 

CurcuUo  rubigincus,  FOURC.  Ent.  par,  i.  p.  131. 

CurcuUo  tortrix.  Vill.  Ent.  tom.  i.  pag.  1^5. 
II®.  loi. 


Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

;i^.  Charanson  des  Vergers. 

CuRcuLio  Pomomm, 

Curcu.ïo  longiroftris  ,  femorîbus  anticis  dentatis , 
corpce  grifeo  nebulofo.  LiN.  Syft.  nat.  pag.  611. 
n*.  46. —  Faun.  fuec.  n^.  6i%. 


Il  a  ordinairement    deux    lignes  &  demie    de 
nées  ;  les  Unes  lont  élevées      ^         l^  ^^^^^^  ^ft  ^^i^^^  ^  ^^  ^e  ,  cylindrique  , 

ite  de  pomts  noirs.  L'angle  1  courbée ,  plus  longue  que  le  corcelet.  Tout  le  corps 
élytres,    eft  droit,  un  peu     ^ç^^  jaune  fauve.  Les   yeux  font  noirs.  &  on 

voit  une  tache  oblcure  entre  les  cuiiles  pofténcurcs* 
Les  antennes  font  minces  ^  avec  la  made  obfcure. 
Les  élytres  ont  des  ftries  pointillées  ,  peu  marquées. 
Les  cuilIês  font  dentées.  Les  jambes  antérieures 
font  quelquefois  plus  grandes  que  les  autres. 

7*ai  une  variété  de  cet  infede  »  qui-  me  vient  de 
Hongrie  «  dont  tout  le  corps  jeft  obfcur.  Les  aan 
tenues  &  les  jambes  font  d'un  brun  ferrugineux. 

Il  fe  trouve  dans  toute  l'Europe,  fur  les  Peuplicn  » 
dont  il  tord  &  roule  les   feuilles. 


CurcuUo  Pomorum,  Fab.  Syft.  ent»  p,  145.  n^.  $4* 
—  Sp,  inf.  tom,  I.  pûg.  1  81.  n^.  115.  —  Mant. 
inf  tom,  i.pag.  10p.  n^,  14 y. 

CurcuUo  infloribus  arborum.  i*V/y^A,  inf.  i,  p.  j2. 
eab.  8. 

CurcuUo  Pomorum.  Vill.  Ent,  tom»  l.pag,  194. 
»•.  88. 


I 


II y.  Charanson  du  Tremble. 

CuRcuLio  TremuU. 

CurcuUo  longiroftris  femoribus  dentatis  nigricans  ^ 
elytris  ftriatis  grifeo  irroratis,  Fab.  Mant»  inf^ 
t^^m,  l.pag,  loy.  «**•   147.  * 

Il  reilèmble  \poQr  la  forme  de  h  grandeur  »  as 
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"^ifon  roulcur.  la  riornpc-  «  fl  avanc'c  3c  noire. 

--:».c!\.t  cjI    non  ,   iii^- ,   luil'a'it  ,    il'ini    loi.*:;. 
-*".:  a   fa    patci'j  |  im1i'i;i.u:  ■.     Lts   rlurcs    !•  .  ; 


lîiic-;  :  ."hti.iii  s. 


_  -    ::o.!\\:  ui  .Sui  k,  Iji    W\\i:i\\\Ac.  Populus 


vu  v^^oN  inl'a!\J. 
-'  u  ::j;.«.f. 

. .* -  ;*•  ;»  l'ix  *\  «r I . '.'/t./ f  »/.  ntJtis  ,  tho^a^c 
\.  •  ■:«  »: ■; .':*  i»  ;  i'  »,  i  i»^'i. r  ;i./i .1  ,  r/^  /'.  J  /'ii/- 

■c«;.\. '..:.».  I  \^.Sf'.  i^:f.  n"rt.  i.  r*  ***'• 
-  .V..-:..  ."  ./■  ;4.'r;.    i./'..i,-.    I    y.. -s'.!  48. 

.--i  :„*:<  pîii^  pc;::  lUK'    le  t "/;.;•'-•  •?/*»■:  u^»- 

.  ;  .    L'.ùun'.o  .  lie  la  Ivm^'ucui  au  io:- 

•-  .*   >;  c  *  &  ù  un  Imuh  noiià;:c.lv  i».>r- 

::.  -    ^    iJ  nM!î»:ii  ,    jvcc  k  ïnyid  Jin:c- 

-.-    •*■  ;*.  vil.   kVvix  Imuu  tenu»;  «eux. 

■*    ■    X    :•.*'...':.!*.     Lc\    ilytics   lont 

:-?       *.::  ;»,*j\ei:c<  Je   poiU   J'un    5i:i> 

«  ^  .-  .••:    ^•Uvîoucn    ucIk's    oSlcuics 

-    ,*  '  *^x  ^a  'cvMColvt    cil    lin   peu 

'    _      *■   X    .  ixioincn   lont  n.M'.'i.    Le* 

-^    .,/»"*.   o:ui*.cs  »  &    !c*  cuil!c> 

. -•!     -    ■  ii*,c  »  ça  •^l>^2•e^:::c. 
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tcIcM ,  i  corps  oMonj»  d'an  brun  roufla:rc ,  à  tache 

iiuiKuic  lui-  icsauis.  Dm,  16. 


-•'       M.       -M     ■••     •«%      ^«a 
•    %*«      >*•'.       •       -■ 

--  v.  •; — es. 


II  c(l  pciic ,  d*unc:rorirc  ovale  alongtc.  Latrorirs 
cîl  noiic ,  iAMCc  ,  'allez  longue,  les  amen-- c  on: 
toudce^.  1  ouc  le  coip<  ell  d'un  brun  io-l.a::c.  La 
iicc  U  le  torc.'Ict  ont  une  îi;r.c  bnc^ituiiSAC 
l  lanJ-.iri- ,  .1  leur  partie  ùipcncurc.  Ite- h^-:  et 
li^ut  ,  blandiâ'rc.  les  élyrrcs  i  nt  ^'•*^''^^'  ^^ 
j.MaiKle  t.;<i\*.  noire,  veis  le  m.l^eu  ,  &  ^'^^  *•;"" 
blai  iliaiie  îianl'vcirale,  vers  Icxrrciniu.  Lci  cku»i 
i\  ne  Jentccs. 

Vers  la  fin  du  mois  de  mai  ,  lorfciuc  FOrcî  a 
déjà  poulie  d  allez  grandes  feuilles,  en  F^^  ^'* 
mari]uci  li:r  h'S  branches  plulîeurs  bourcr*,  -.- 
ù>î:t  j^u>s  &  enfles,  niecic  allez  \ers,  &^  ''-^e:  -a 
Iciuiles  ccailLufcs  ont  commence  a  ^tf-  «-•  • 
ma:s  i]ui  iionc  pa<i  encore  pof.Tc  Ci  ^i:."--^ 
tvu:l!«.s  ,  :.M;Jis  cxic  le  rertc  des  brasciic^  -"  -• 
tout  ciaisit.  Ni  \enant  à  ibupconner  c-s  »:i=  ^-- 
i  uecle  a  cîïîv'  1  orviin-.ation  de  ces  t>j-:c~s  :•:—  ■• 
vni  veut  les  oumii  .  on  irou\c  dan»  cta:»—  — ^ 
petite  larve  fans  pa;ic  Se  à  ûrc  tc-i.I--.c  .  ^--a 
ne  peut  mJeonn..i:re  peur  Ci.'.'.e  d'-r.  t"--'-"-^ 
Fil*:  a  ronj;c  les  tcni.es  r=- llrs  c^r.:cr-cî  i-r^ 
le  ^u:on  X  détruit  leur  dcielf  rc:r.  =  ".  --  ---■? 
de  cette  I^Mceit  rros  &  de^Jn,  c  ^r.  r  a:;  i= -=- 
plein  de  iidesSc  d  i-u*s;a!i:c$ ,  ^  c:i---*irc-r-:  r^-; 
en  cee'c  :  dans  lo:'.  i  :e;ic^:  or.  ^  J  :  -  ?"-^-  "■^' 
.\c  de  pcf.TLS  nra'îes  coiirr.î  ce  -Z'» —  r-ii— '. 
0..Î  p:::oiile"5  au  :r*v^:i  de  la  ^««.-  :  -"  "-="= 
Vc:%  la  rln  ce- un  c!.=  ic  T:--«rc:~:  z'  :"  --^■- 
uns   i"  inrda  be»-::c3  <:-:i  '-:  .zn  z^  ..rr.-:. 


l.b<i:e. 


l. 


:  :  C.  Ci-"  %  >>  •  N  * .'  s    -  -    -  •  ■  -  '■ 
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ipçonne  que  cet  infeâe  efi  le  même  que 
Ho   TremuU   de  M.  Fabricias. 

Charanson  bifpide. 

ULio  kifpidus, 

Uo  longiroftris  ,  femorihus  dentatis ,  cor- 
ato  aafperfo  fquanmls  ereSis.  Lin.  Syfi, 
g.  614.  «o.  GS'  —  Faun.  fuec,  n°,   619 

petit ,  grisâtre.  La  trompe  cft  rouge  ,  affci 
Le  corcelct  e(l  un  peu  obfeur  à  fa  partie 
re.  tes  élytres  font  fortement  fillonées  , 
'S  de  petits  poils  hérliVés  ,  avec  une  bande 
:re  ,  linéaire  ,  ondée.  Les  cuifTes  fon:  den- 
oiVci  y  afîcz  longues. 

trouve  en  Europe  «    fur  difFcrentes  plan- 

Charanson  pédiculaire. 

'ffLTo  pedicularius. 

Ho  longiroftris  ^fcmonbus  dentatis ,  corpore 
tfytris  a/^ido'fuifafciatis.  LiN.  Syft,  nat. 
y.  n^.  Ce.^'-^Faun.  fuec,  n^,  610, 

ï  un  peu  plus  grand  que  le  précédent.  La 
eft  rouge  ,  droite  ,  prcfque  de  la  longueur 
>s.  Les  élytrcs  font  griUs  ,  avec  des  ban- 
nches  peu  marquées,  les  cuiifes  font  den- 

trouve  en  Europe  ,  dans  les  bois. 

Char  ANS  ON  poudreux. 

7i;^x/o  poiiinarius. 

uiio  longiroftris ,  femoribus  dentatis ,  eiytrîs 
ibbreviatis ^    abdomine  elytrorumque  margine 
cinereo  ajjperfis. 

^lio  poUinarius  iongiroftri s  femoribus  omnibus 
s  ,  elytris  depreffls  planis  abbreviatis  ,  ven- 
ytrorum  margine  &  pedibus  polUne  afperp^, 
.  Nov.  fpec,  inf.  pag.  3  3 .  «•.  3  3 . 

ulio  poUinarius.   Lin.  Syft.  nat.  edit»  13. 

corps  de  ce  pîtit  infede  eft  applatt  , 
en  -  deffus  ,  renflé  &  couvert  d'une 
re  écailicufe  grisâtre  en-defTous.  La  trompe 
re ,  mince  ,  longue  ,  appliquée  contre  le  de- 
lu  corps.  Les  antennes  font  coudées ,  fauves. 
culet  a  une  ligne  longitudinale  au  milieu  ,  & 
►oints  clcvts  ,  prefquc  épineux  ^  fur  les  côtes, 
^tres  font  un  peu  angulcufcs  à  leur  bafe  la- 
un  peu  plus  courtes  que  l'abdomen  ,  & 
s  a  leur  extrémité  5  elles  ibnt  obfcures  ,  avec 
i  extérieur  couvert  d'une  poudlère  grisâtre, 
ttes  fon:  couvertes  dune  pouflUèrc  écailicufe^ 
z.  Le 5  cuillcs  font  dcntcts. 
iift.  Nat,  dis  In/ecUs,  Tom,  V. 
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Lotfqu*on  touche  cet  infedle  ,  il  applique  ks 
pattes  At  la  trompe  contre  le  corps  &  préfente  la 
figure  (fane  petite  boule  de  terre. 

Il  fe  trouve  en  Europe  ,  fifr  difFéretites  plantes, 
mais  plus  ordinairement  iur  TOitie  dioïque. 

r 

1x3.   Charanson  écudonné» 
CuKCULio  fcutellatus, 

Curculio  longiroftris ,  femoribus  dentatis  ^fufcus  , 
fêutello  albo  ,  elytris  macula  rufefcente. 

Curculio  fufcus ,  fcutello  pun^o  albo  ,  elytris 
macula  rubejcerut,  Geoff.  inf,  tom.  i.  pag,  300» 
«<*.  50. 

Le   Cbaranfon  bruQ  à  écuflbn  blanc.  Geoff. /£• 

Curculio  fcutellatus. Fou Rc.  Ent, par.  i,p,  i j i . 
«^  Si- 

Il  a  environ  une  lijgne  &  demie  de  long.  La  trompe 
eft  mince,  un  peu  plus  longue  que  le  corcelet.  Tout 
le  corps  eft  obfcur.  Le  corcelet  eft  finement 
chagriné.  L'écuffon  eft  petit  Se  blanchâtre.  Les 
élytres  font  ftriées  ,  &  ont  une  tache  d'un  brun 
tougeâtre  ,  un  peu  au-delà  du  milieu  ,  qui  forme 
preique  une  bande.  Les  Dattes  font  de  la  couleur 
du  corps ,  &  les  cuiffes  (ont  dentées. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris. 

114.  Charanson  vierge* 

Curculio  virgo, 

Curculio  longiroftris  ,  femoribus  dentatis  ,  oblon^ 
gus  fufcus^  villo  cinereo  afperfks. 

Curculio  oèlongus ,  vi/^w  cinereis  afperfus  ,  roftro 
tho'-aci    Aquali.  Geoff.    inf.  tom.    i.  pag.    301. 

Le  Charanfon  vierge.  Geoff.  Ib. 

Curculio  virgo.  FouRC.  Ent.  par.  i.  pag.  1324 

Il  a  une  ligne  de  long.  La  trompe  eft  mince,  brune, 
de  la  longueur  du  corcelet.  Les  yeux  font  noirs. 
Tout  le  corps  eft  d*un  brun  fonce ,  noirâtre  ,  mais 
légèrement  couvert  d*un  duvet  gris  blanchâtie. 
Les  élytres  font  ftriées.  Les  pattes  font  brunes 
&  les  cuifTes  font  dentées. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris  ,   fur    les 

fleurs. 

115.  Charanson  du  Chardon. 

Curculio  Cardui, 

Curculio  longiroftris  ,  femoribus  dentatis ,  fufco- 
cintreus  ,    ihoract  tubcrculato  ,  fcutello  ,  elycrorum 
I  lineola  punâoque  ftavîs, 
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Curcullo  CarJul  gîbbus  ex  flavicante  cinereus  , 
thoracc  tuhtrculato  ,  elytris  convexis  abbnviatis  : 
lineola  ,  punUo  fcuttîloque  flavU.  LiN.  Syft»  nat. 
êdit.  ij.   pag,  1771. 

Curcuiio  Curdui.  Fuesl.  Arckiv,  inf.  5.  pag.  79. 
n^.  54.  tah.  XA'fië'  ^'^'  *• 

Il  a  un  peu  plus  d'une  lij;nc  &  demie  de  long.  la 
trompe  elt mince.  Je  la  longueur  du  corcclet. Tout  le 
corps  cfl:  d'une  couîeur  cendrée  obfcute  ,  un  peu 
roulsâtie.  Le  corcclet  eft  tubercule.  Les  clytres 
foat  gîobulcufes  ,  ftriées,  avec  une  ligne  longitu- 
dinale jaune  ,  fur  la  future  ,  un  peu  au-dcla  du 
milieu  ,  &  un  point  de  la  même  couleur  à  la  bafc 
latcrdle.  L'ccuflbn  efl  jaune.  Les  pattes  font  de  la 
couleur  du  corps.  Les  cuides   font  dentées. 

Il  fc  trouve  à  Berlin  ,  fur  les  Chardons. 
♦  *♦  Trompe  alongée.  Cuijfes  poftérieures  renflées. 

1x6.  Charamson  de  lAube. 

CuacuLto  A/ni, 

Curcuiio  pedihus  faltatorîis  niger  ^  coleopzrîs 
teftaceis  «  mjculis  duabus  obfcuris,  Fab.  Syft.  ent, 
pag,  144.  n\  ^o.  — Sp.  inf,  tom,  i.  pag,  18), 
«*»,  II}.—  Mont.  inf.  tom,[i .  pag.  1 1  o.  «®.  151. 

Curcuiio  Alni  longirofiris ,  elytris  lividis ,  maéU' 
lis  duabus  obfcuris,  LiN.  Syfi.nat,  p.  611,  n^.  42. 
—  Faun.  fuec,  n?.  60%, 

Curcuiio  rufus  ,  fe  mon  bus  poflicis  craffioribus  , 
elytrs  maculis  quj:uornigris,ClOft,  inf,  tom ^  i, 
pag.    ifft.  «<=*.   10. 

Le  Cr.aranfon  fau'eur  à  taches  noires.  G^OFF.  Ib, 

Curc:il:o  faltator  atni  ,  fxltator  longirofiris  ,  c#r- 
pct  ovato  zeftaceo  ,  elytris  macul:s  binis  fufcis  , 
czpi'e  ?:igro,  Dio,.  Mem.   inf,  tom,    5.  pag.  161, 

IX*.  49. 

Charanfon  fauteur  de  tAùne.  Sauteur  à  longue 
trompe ,  a  corps  ovale  ,  d'un  jaune  à'octc ,  avec 
deux  tiches  brunes  fur  les  ctuis  &  à   tcte    noire. 

DlG.  /j. 

C'arcuUo  Alni,  Founc.  Ent.  par.  i.  pjg.  m, 
1''.  10. 

Curcuiio  Alni.    Vill.  Ent,    tom,    1,    pag,  i^i. 

Il  a  on^  hgnff  &  demie  de  lonjj ,  depuis  la  r^te 
vif.u'à  rcxtrvmicé  du  corps.  La  tr:3mpc  cil  noire, 
d;  fa  longueur  du  corcclet.  Les  anrcnnes  font  tcf- 
t.i.-cs.  La  tJte  eft  noire.  Le  corcelet  eft  tcftacr  , 
/a'is  taches  ,  ou  xvcc  un  peu  de  noir  a  fa  partie  fu- 
p  .i-.iirc.  Les  tiytrcs  font  teftacccs  avec  U!:e  la- 
c  .e  noi:c  a  !a  hji(Q  ,  de  chaque  côttf  de  la  fu- 
ture. Le  dcllus  du   corps  cû  uoir  ,  avec  Icxcrc- 
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mité  de  l'abdomen  teftacéc.  Les  pattct  (bot  wkei 
avec  les  rarfcs  cefVacéi.  Let  ciuiTcs  poftériewts 
font  renflées  denrées  ,  un  peu  crénelées  la-dcf- 
fous  de  la  deitelures«  Ce  Charanfoo  «  âtnfi  <|ae 
tous  ceux  de  cette  dtvinon ,  fautent  comine  la 
Puce ,  en  appliquant  les  jambes  de  derrière  contre 
les  groflcs  cuiifes  &  les  débandant  cnfuite  avec 
force.  Tout  le  corps  eft  velu. 

La  larve  vit  dans  les  feuilles  de  l'AoTne  <pi*c!Ie 
mine  »  &  où  elle  produit  un  renBemenc  formé 
par  les  deux  membranes  de  la  feuille  ,  qui  cnfuke 
fc  déflechent  &  deviennent  brunes. 

Il  fe  trouve  dans  prefque  toute  1  Europe* 

117.  Charanson  poileuz. 

CuticULio  pi  lof  us. 

CuKCULio  longirofiris  pedibus  faltatorîis  ,  «/^«f 
cinereo  variegatus,  f  ab,  Sp,  inf  tom,  i.  pa^,  ilj. 
«®.  114. — Mant,  inj.  tom.  i.pag,  iio.  0^.151. 

Il  eft  d;  la  grandeur  du  Charanfon  de  TAclac. 
Les  antennes  (ont  coudées  ^  teftacécs.  La  rrocipc 
eft  noire  ,  de  la  longueur  du  corcclet.  Ti  et  te 
corps  eft  noir,  couvert  de  quelqnes  poil^  obûun, 
&  mélanjgé  d'un  duvet  cendré  ,  qui  fbr*]»<  des  ta- 
ches irregulières.  La  tête  eft  arrondie,  &  Us  vea 
font  un  peu  faillans.  L'écuilbn  eft  peut  ,  ixua* 
gulaire  ,  cendré.  Les  élytres  font  ftriécs.  Les  pat» 
font  noirâtres  ,  avec  les  tarfes  teftacés.  Les  cmf- 
fes  fout  fans  épines»  les  poftérieures  font  rtai*ts» 
un  peu  crénelées ,  &  elles  fenrent  à  rinfedc  po« 
fauter. 

Il  fe  trouve  en  Franee  ,  en  Aogicrre  ;  it  B*cft 
pas  rare  aux  environs  de  Paris  »  fur  diffexess 
arbres. 

1x8.  Charansom  éperoimé* 

CuKcULio  calcar, 

Curcuiio  longirofiris  femorihus  faltatonis  ik- 
dentatis  niger  ^  an  tennis  plant ifqu€  tefia^is,  Fu, 
Mant,  inf  t,  i./.  iio. /x*^.  155. 

II  reffcmble  aux  pr^ctdens.  Le  corps  eft  nrir.  Les 
antennes  font  teftacées.  Les  élytres  font  1  pcre 
llrices.  Les  pattes  font  noires,  avec  les  rirfc*  ?e.'- 
taccs.  Les  cuilfcs    poftérieures  fom  rcoâ^cs ,  u.« 

dentées. 

Il  fe  trouve  à  Kiell. 

119.  Charanson   du  Saule^ 

CuncvLio  S  alibis. 

Curcu.'io  lonfirofiris  pedibus  falta:»^ 
dtris  :  fdj^iis  duabus  a 'bis,  LiN.  Syji,  s 
n^.  4J.  —  Faun.  6W.  «**.  610. 
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Curculio  falicis.'EAB.  Syft.  ent.  pag.  144.  n^9^' 
i—  Sp.  inf.  t.  i.pag.  183.  l^^l^5.  — -Wtf/ir. 
wf.  rom..i./?fl|f.  iio.  «9. 154. 

Curcuiîo  faltator  falicis  faltator  longiroftris ,  cor- 
t>ore  fubglobofo  atro  ,  elytris  fafciis  duabus  tranf- 
verfis  al'jis  macuiaquefulva.  DEG.Mim.  inj.  tom.  5. 
pag,    164.  «**.  51. 

CharanfoD  /atfr^ttr  ^  fauU  ,  fauteur  à  longue 
trompe  ,  à  corps  court  ^  arrondi ,  noir  ,  à  deux 
bandes  tranfvcrfales  ,  blanches ,  &  une  tache 
roullc  fur  les  étuis.  Dec.  Ib. 

Il  e(î  de  la  grandeur  du  précédent.  Le  corps 
cft  noir.  La  trompe  cft  mince  ,  déliée  ,  de  la  lon- 
gueur du  corcclct.  Les  élytres  ont  deux  bandes 
tranfvcrfales  ,  ondées  ,  un  peu  inégales  :  à  la  bafe 
on  voit  une  tache  fauve  ,  commune  aux  deux 
élytres.  L'écuflon   eft  blanchâtre. 

Il  fe  trouve  fur  le  Saule  ,  dans  prcfquc  toute 
l'Ettropc. 

2J0,  CHARAKSONde  TOfiet. 
CuKCUno  Viminalis, 

Curculio  longirofiris  ,  ptdîbus  faltatoriis ,  cor- 
porc  tefiaceo.  Fab.  Syfi.  enc.  pag.  I45-  «**•  ^^-."7 
Sp.  inf.  r.  I.  pag.  184.  «**•  II6. -^Manc.  inf. 
r.  I.  p.  110.  n"*.  i5f. 

C«r<:(i//o  Qucrcus  longiroftris  pallidi fiavus  ^  ocu- 
lis  nigris.  LiN.  Syfl.  nat.  pag.  609.  n9.  15.  — 
Faun.  Suec.  n"*.  596. 

Curculio  rufus  ^  femoribus  pofticis  craj^ioribus\ 
miytrisrufis.  Geoff.  inf.  tom.  i.pag.  i8^.  ««•  19. 

Le  Charanfon  fauteur  brun.  Geoff.  Ib. 

Curculio  faltator  Ulmi  ,  faltator  longiroftris , 
corpore  ovato  flavo-teflaceo ,  oculis  nigris.  Dec. 
Mcm.  inf  tom.  ^.  pag.  i6o.  n*».  4S.  PL  «•  fig-  5. 

Charanfon  fauteur  de  tOrme>  fauteur  à  longue 
trompe ,  à  corps  ovale  d'un  jaune  d'ocre  foncé^  & 
à   yeux  noirs.   Dec.    Ib. 

Reaum.  Mim.  inf  tom.  3.  pag.  31.  P/.  3- 
fg.  17.  18. 

Curculio  faltator.  FOURC   Ent.  par^  I.  p.  lH. 

Curculio    rufus.    ScHRAN»»    Enum.    inf.    aujl: 

Curculio  Qucrcus.  Vill.  Ent.tdm.  i.  pag.  180. 

»•.  II. 

Tout  le  corps  cft  tcftacé.  Les  yeux  font  noirs , 
&  les  clycrcs  font  ftriécs.  Cet  inlcac ,  aux  envi- 
rons de  Paris,  a  ordinairement  la  tête  noire,  Tab- 
ionien  noir  ,  avec  l'extrémité  tcftacéc  ,  les  pattes 
tcftacccs ,  avec  le  genou  noir. 
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La  larve  de  ce  Charanfon  vit  dans   les  feuilles 
de  rOrme  ,  qu  elle  mine  en  grand  ,  fc  nourriifant 
de  la  fubftance  intéricuie  de  la  feuille  quelle  ronge 
en  ménageant    adroitement    les  deux    membranes. 
L'endroit  ou  el.'c   fe    trouve  placée  ,   (e  préfcntc 
comme  une   tache  circulaire ,  renflée  dans  le  mi- 
lieu des  deux  côtés  de  la  feuille ,  en  forme  de  pe- 
tite vefHe  :  ces  plaques  font  compofées  des  deux 
membranes  de  la  feuille  qui  fe   font  dcHcchécs  ,  la 
fubftance  qui  fe  trouvoit  entre  deux  ,  ayant  été  con- 
fomméc  par  Iji  larve  s  c'eft  pourquoi  leur  couleur  c^ 
brune  ou  feuille  -  morte ,  comme  une  feuille  fcche. 
L'élévation  du  milieu  de  l'endroit  miné  n  eft  pas 
feulement    produite    par    la   larve   qui  s'y  trouve 
placée  &    qui  par  fa  groffcur  excède  déjà  l'épaif- 
fcur  de  la  feuille ,  mais  elle  cft  encore  augmentée 
par    une  coque  que  la  larve    file    dans  «1  endroit 
m/né  de  la  feu 'lie ,  avant  que  les  membranes   de 
cette   feuille     foient   entièrement    deffechces  ,    8c 
lorfqu'elles   font    encore    fufceptibles  de  quelque 
extenfion.  Ces  vedîes   font  -ordinairement  placées 
près  des  bords  de  la  feuille  ,  parce  que  les  ner- 
vures y  font  plus  tendres  &  par  conléquent  plus 
faciles  à  ronger  j  c'eft  vers  le  mois  de  mai  &  de 
juin  que  l'on  découvre  cette  larve  &  le  nid  qui 
la  recelé.  £lle  eft  très-petite  ,  de  couleur  blan- 
che jaunâtre  ,  avec  quelques  points   obfcurs    La 
tête   &   le  premier    anneau  du    corps    font    d'un 
brun   obfcur.  Le  corps    eft   divifé  en   douze  an- 
neaux y  (dont  les    féparations    ou   incifîons    font 
profondes  &    bien  marquées  ;  les  côtés  font    un 
peu  ridés  &  le  derrière  eft  [conique.  On  voit  tout  le 
long  du  dos  à  travers  la  peau  ,  le  grand  canal  des 
alimens  ,  qui  paroît    noir  quand  la    larve  a  bien 
mangé.  Elle  a'  la   tête  écaillcufe  ,  aflèz  femblable 
à  celle  des  chenilles.  Elle  cft  fans  pattes.  Parvenue 
au   dernier  degré    d'accroiifement  ,    elle  file  une 
petite  coque  très-mince   dans  la  feuille  même ,  de 
prend  en  fui  te  la  forme  de  nymphe  ,  qui  cft   d'un 
beau  jaune  ,  avec  les   yeux  d'un,  brun  clair  ,  Se 
fur  laquelle  on  voit  toutes  les  parles  de  Tinfci^c 
parfait  ai  rangées  avec    ordre.  Vers  la  fin  de  juin 
le  Charanfon  quitte  la  peau  de  nymphe ,  &  perce 
la  feuille  pour   en  fortir.   Il  continue  encore  de 
manger  les  feuilles  de   l'Orme,  &  furvit  l'hiver  ; 
car  on  le  trouve  fouvent  en  hiver  ,  fous  la  vieille 
ëcorce  à  demie  détachée  des  arbres ,  où  il  féjourue 
pbur    fe    mettre  à    l'abri  du  froid.  Se  c'eft    au- 
printems  fuivant  qu'il  fe  multiplie  de  nouveau. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

131.  Charanson  de  rYeufe. 
Curculio  Ilicis. 

Curculio  longiroftris  femoribus  faltatoris  nigri^ 
mus  y  elytris  Jlriatis  cinereo-variis»  Fab.  Mant^ 
inf  tom.    I.  pag.   410.  n^.    156. 

Il  rciremblc  au  précédent.  Le  corps  cft  noir.  Le 
corcclct  a  une  tache  trilobée ,  cendrée  ,   à  fa  par- 
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lie  {vfiiiente.  Lci  tlytrn  tout  mélangéci  de  cen- 
dré. 

Il  fe  trouve  en  Suide,  fur  le  Cliénc, 

t%i,  Charansom  ioM, 

Cttriùi:-»  l0^!gîio''ns  fintoritui  filurroriis  aUr  , 
tfjtrù  phtts   Jutuid    k<fi  jUki.   i'AB.    Mur.c    inj. 

II  v(l  plut  (<c[K<]uc  le  Cfuirjnfonit  l'Aulne.  La 
iioitipe  cil  noiic  ,  courbJc,  un  peu  plus  longue 
()iic  k  cuteeîet.  Tout  le  corp^  cit  nuit.  Leî  tl>- 
tut  l'ont  llnijçs  ,  avec  la  I'ikutc  blanche  à  b 
hiù.  Les  cuillct  poltéiieurei  Toni  tcnitces. 

Il  C<  iiouvc  c'n  SutJc  ,  aai  eaviious  de  Tarit, 
fur  ditVfrcns'àibies, 


tJJ.    tHAâAl 


I  du  Hiae. 


Curtulio  longiiofiiii  piiiiiat  fallatoriis,  corpore 
cno  iftmvribus  p,iLidis.  Lim.  Syft.  nat.pag,  6ti. 
r.*.  44.  —  Fitua.  fiiti.  »»■,  6*%  —  It.  fcan. 
III- 

s,u,.uiio  Fjgi.  Ta»,  SyJI.  tnt.pag,  i^t.  n".  j| — 

Sp.  iif.  lom.  t.pa,7.  114.  a*.   117 Mmi.  iaf. 

i."!».   1.  /_f.   113.  n".  ijl. 

Ci.';uîio    Fjji.  Scor.  £Kf.  «ni.  n".  7). 

(iva.Vj  fj^f.  ViiL.  £rt.  fom.  l.  pag.  ijj. 
n".  »4. 

ToiK  le  corps  e(t  nolt.  La  tèie  &  le  corcclei 
fou:  p.'iii:t!lL'<,  Les  clyitcs  font  ftiijes,  fans  ca- 
chet. 1  es  faites  l'ont  noires  ,  avec  les  jambet  d'un 
iauiic  pale.    Les  cuilles  polléiieuies  font  renftéci. 

11  le  trouve  en  Europe  ,  lut  les  feuilles  du 
Hêtre. 

1)4.  Ch^kakson  eiiiil. 

IV,.,  „„  /■,(„■,. 

Ci-\i.i':i>  ioifin^fi'U  ,  pidltui  fii/uionii  ,  tor- 
po^r  piito,  tfyirh  i>.-A>T:(i>.  Lin.  iyjl.  n^i.  pjg. 
*ix.  n'.   41 — f.;«n.  Jltc.   -•,    6II. 

l'tritl:.-     ûluEot   leaetii  fiiiuiifr  !orprpJI-if   , 

,i.;--  <i-.  ,--^.,;.  11",  V...V.  -;.  ;  v'.  ••■  ï-  f  ■  i*4-  -:"■  ï*»- 

Cl;A'ar.iVr.  ''ji.:t~'  .:./  !-!cs  fauteur  à  longue 
ir.-.-rrr  ,  a  ..i.(>s  ova!.-  ,  roir  .  nuancé  de  prj^  , 
.  ar.'ennci  ,^  a  p:,.Js  Jun  ^:^;n  elaj.-.  Dig.   h. 

t".  .-.  .■'.',.■-.■.  Vth.   fr;.r.  i.  r.  ifl:.3-.5!î. 

Il  >'.   ::t(-reM:.  Le  00:7-  eft  oval ,   iita  lrv:< 

:  ■..  .-,;>   ..     .■i;t:.V<  poll.iiciucs  ."i.r: 
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I!  le  ireuvc  en   Europe  fur  lei  épît  de 
»  *  *  •    Trûmpt  toura  ,  wffit  fiepU 
i;f.  ChaKamiom  &(liieuK. 

i'urcul'iO  btvirofirh  ,  nlgro-vtridis  ^  ehrri 
tito-fi'iiuii  ,  bffi  lU'inqiu  giiiit  au-to  ma: 
Eu,  ou  hfi.  na-.  des  /a/ Chaxaksok. 
.ï.     ï'. 

Il  rcTembk  entièrement  pour  la  f>J:nM 
grandeur ,  au  Charanj'on  impérial.  Les  «ntcnc 
noiiûtres.  La  trompe  ell  grollê  ,  plui  cou: 
le  coicelct ,  ûUouéc,  d'un  noie  vcrdàtre.  1 
cclei  cit  beaucoup  plus  étroit  (]ue  In  c! 
il    ell  d'un  noii  vetdâirc  fjpcneurcfnent  i 

3ué  d'un  fillou  luiigitudttial  doté  :  les  côi 
orés  &  couvciis  de  petits  po;r.r^  élevés 
làticit.  Les  élytrei  font  anguîciifcs  Je  ciu; 
.le  leur  bafc  ,  pcef>^uc  mucroiii-cs  à  Uur  ci: 
<.lks  font  d'un  noir  vctdatrc  ,  avec  dn 
enfoncés  ,  rangés  en  (Itiei ,  dotés  ,  t;èf-b:il. 
(jueloues  taches  dorées.  Les  païu-s  l'ont  a 
fit  pubcfcenies. 

Il  fe  trouve  au  Brédl. 

i\i.  Charahsom  impécial. 

CettcuLio  imptrhlis, 

CuniUio  ircvirofiih  ,  clytrls  S'ih  iltva 
fUcifjut  punUati»  viridi-a^'O-t  aLtruit  ,  : 
hit  ap'ut  acuminalh.  Eut.  ou  h '/l.  «j.-.  . 
Ch.\hansdn.  Pi.    I.  fig.   1.  n.  è.  £. 

Curcul'.o  i-rptrij'h.  F*B.  Sp.  iff.  .v-. 
184..  n",  113. — Manl.  ir.J.  .v-r.  i.  -, 
n".   \éo. 

Curculio  impetiatis  brtviroJlrU  mttr ,  'e 
muii.if  ,  tKoraca  lir.eà  t•f^g:tl.di^^^£i  ,  « 
^ut  puitSii  jir  jlriiis  Âij'po,'icif  \trit.  -  :i 
ioniT.  Ktn:  Sfce.  irf.  Cent.   i.f-:^.  i*. 

Ch-clI-o  hnpcrUIii  Dxu&y.  Ht.  c/::,'. 

fj^-  u-  fie-  '■ 

.V-fi'/'.  10.  "».  1.  fg-  I. 

Ce  fufctbe  Ck^r^nfjit    a    ordînait^a^ 

{   lignes  c.-   Ic::^   depuis    le  bout    de   U  3C.a 

I  qu'a  l'cirtiiniré  d4  corps.   Les    anrccco  .^ 

I  tarrei.   La  trompe   eft   crolTe    ,    d'us  »er: 

I  avec  une  ligne  Wipiudinale  au  oaùca,  S: 

cbaoue  ;6:c  ,  noires.  La  litc  cfi  d'n  ver 

avec    dei.ï  lignes   rapprochées  ,  nobtv  le 

!  ton:  ro':s ,  a^.-ocdis  ,  un  peu  faiSaei.  Lt  ■ 

'  c::  l-i-au.cu}-  f.m  cn-oit  qac  la  ttr^B.  î 

.  y...c.a  lor.^r.::iinal ,  d'tin  vert  aTg:=:e  .  n 

gct    raicï    uo;:cs,    luifantes  .  ptetç«  as 

j  e^iit  font  d  un  Ycn  daté ,  iiîi  hiiTjr.  a** 
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fieurt  petits  tubercules  arrondis ,  noirt.  Lei  élftres 
(ont  angulcufcs  à  leur  bafc  «  elles  ont  des  (Irîes 
élevées,  noires  ,  luifances,  &  entre  ces  ftries  an- 
cant  de  rangées  de  points  enfoncés  ,  adbz  gros  , 
*  'i*un  ven  doré  ,  très-brillant  :  au  milieuj  de  coaque 
enfoncement  ,  on  apper^oit  un  peiic  point  noir. 
Le  defTous  du  corps  &  les  pattes  font  couverts  de 
petites  écailles  dorées  &  de  quelques  poils  cen- 
sés. Les  cuifl'es  n*ont  ni  épines ,  ni  dentelures. 

Il  fe  trouve  au  BréHl.  Il  e(l  très-coxnmaa  dans 
les  coileccions  de  Paris. 

1)7.  Cha&anson  noble. 
CuRCULio  nobilis. 

CurcuHo  breviroftris  viriS-aureus  ,  elycrls  ftriis 
eievatis  crenatis  nigris  bafi  acute  anguiatis.  Eut, 
ou  hift,  ni:,    des    inf,   Charamsoh.  PL  j.   fig- 

57. 

Il  reflemble  beaucoup  au  Charanfon  impérial  , 
anais  il  e(l  un  peu  plus  petit.  Les  antennes  font 
noires.  La  trompe  eit  grone ,  d'un  vert  doré ,  avec 
ODC  liene  longitudinale  noire ,  &  un  (îllon  longi- 
tudinafau  milieu.  Les  yeux  font  noirs.  Le  corcelet 
cft  beaucoup  plus  étroit  que  les  élytres  ,  d'un  vert 
doré  brillant ,  couvert  de  tubercules  noirs  luifans  , 
arec  un  iillon  longitudinal  au  milieu  »  doré.  L'é- 
-  cuflbn  e(l  grisâtre.  Les  élytres  ont  un  angle  faillant , 
aigu  de  chaque  côté  ,  à  leur  bafc  >  elles  font  d'un 
vcât  doré  tres-brillant ,  fie  ont  des  ftries  élevées  , 
crénei.  es  ,  d'un  noir  luifant.  On  apperçoit  entre  les 
-.  fttics  de  très— petits  points  noirs  ,  enfoncés.  Le  de(- 
Cous  duj  corps  &  les  pattes  font  couverts  d*écailles 
iTao  vert  doré.  Les  pattes  font  quelquefois  très- velues. 

Il  fe  trouve  au  Bréill. 

238.  Charanson  fomptueux. 

CuKcuLiofumptuofus. 

Curculîo  breviroftris ,  tlytris  grifeis  punBis  innu" 
"^  wnetis    cievaiis    nigro-virefccntibus ,    bafi  utrinque 
".  gibbis.   Ent.   ou  hift.  nac,  des  injl  Charanson. 
'  P/.  i»  fig<   15. 

♦ 

Il  rcfTemble   entièrement ,  pour    U  forme  U  la 

grandeur  «  au    Charanfon  impérial.  Les  antennes 

iont  noirâtres.   La  trompe  e(l  groife,  pins  courte 

->  que  le  corcelet ,  fillonnée  ,  d'un  noir  bleuâtre.  Les 

',' .  jCQX  font  noirs  »  arrondis ,  un  peu  (aiilans.  Le  cor- 

'cclet  eft  raboteux  y  beaucoup  plus  étroit  que  les 

_^  élytres ,  d'uu  noir  bleuâtre ,  avec  un  iîllon  longi- 

'tudinal^  couvert  d'une  pouffière  cendrée.  Les  ély- 

"^^  très  font  cendrées  ,  légèrement  ftriées  ,  couvertes 

'^  ^  petits  tubercules  élevés»  luifans  ,  d'un  noir  ver- 

^'  idltre.Les  pattes  font  d'un  noir  bleuâtre ,  légèrement 

JÎ  .  couvertes  d'un  bleu  cendré.  Les  cuifles  n'ontni  épines 

""  *  iit   dentelâtes. 

1         II  fe  trouve  dans  TAmérique  méridionile» 
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%lf.  Chahauson  chryfif. 

CiTKCULio  chryfis. 

CurcuHo  breviroftris  ,  femorlbus  mutlcls .  elytrts 
albis  fafclls  duabus  punârfque  quatuor  aurels,  Ent . 
ou  htft.  nat.  des  Inf,  ChaRawscn.  F/.    l.  fig,  6. 

Il  cft  un  peu  plus  grand  que  le  Charanfon  lai- 
teux. Les  antennes  lonc  noires.  La  trompe  eft 
courte  ,  aflex  jgrofle  ,  noire  ,  &  couverte  d'une 
pouITicre  blanchâtre  :  on  y  remarque  une  ligne 
longitudinale  noire.  Les  yeux  font  noirs.  Le  cor- 
cclet  eft  raboteux  ,  couvert  d'une  pouflîèrc  blan- 
che ,  avec  une  tache  aîong-^c ,  enfoncée  ,  dorée. 
Les  élytres  font  couvertes  aune  poi*.ffière  blanche , 
eiîes  ont  des  points  enfoncés  ,  noirs ,  deux  bandes 
vers  le  milieu  ,  une  petite  uche  à  la  bafe  ,  Zc 
une  autre  vers  l'extrémité ,  de  couleur  d'orj  Tcx- 
tréniité  de  chaque  élytre  eft  terminée  en  poinre 
aiguë.  Le  dciFous  du  corps  cft  cendré  &  marqué 
de  quatre  petites  taches  dorées.  Les  pattes  font 
cendrées.  Les  cuiffcs  font  fans  épines  &  fans  den- 
telures. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales* 

140.   Charanson  argyrien. 
Curculîo  êrgyreus. 

Curculîo  brevircftrïs  ,  femorlbus  fuhmutlds  ,  cor- 
pore  toto  vlridl-argenteo  aureoque  maculato.  Lin. 
iyfi.  nat.  pag.  61 J.  «'.    7^ '—Mus.  Lud^  VU. 

Curcuiio àrgyreus.  Fab.  Syft.  ent,  pag.  14^.  «••  94. 
— Sp.  inf.  tom.  I.  pag.  184.  Js^.  \'l%.^^)dantj^f. 
t,  i.pag.  iio,  Ji®.  iS9' 

La  couleur  de  cetinfeâe,  eft  celle  d'uo  blanc 
d'argent  mat ,  &  il  reifemble  un  peu  pour  la  forme 
du   corps  au^  Charanfon  argenté.  La  trompe  eft 
"  ;Uiue  bifide  à  fon   extrenité* 


courte  ,  groflê  ,  prefqu< 
Les  antennes  font  coudées ,  en  maflx  «  de  U  cou- 
leur du  corps.  Les  yeux  font  noirs.  Le  corcckt  elt 
arrondi.  Les  élytres  font  ovales  .  avec  des  ftries 
pointillées  ;  parfemées  de  uches  d'un  vert  doré 
brillant.  L'abdomen  eft  argenté.  Les  pattes  font 
verdâtres.  Les  cûiflès  font  (impies  ,  les  premièrec 
ont  feulement  une  dent  obcale  «  très -peu  mar- 
quée. 

Il  fe  trouve  aux  Indes. 

14t.  Charanson  royaL 

Curculîo  regalis. 

Curculîo  breviroftris  femorlbus  mtulcls  ,  corpore 
vlridi  fericeo  :  fafclls  rubro-aureis  répandis.,  £iir. 
ou  hlft.  nat.  des  Inf.  Charanson.  PL  i.fig.  «.«.  A, 

Curculîo  regaiis.  Lin.  Syft.  nat,  p.  616.  «•.  7J. 

Curcuiio  regalis  breviroftris  ,  corport  vlridi  fe^ 


5^^ 
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:--.  ir',  f.^.  —  Sf.  irf.Tcn,  I.  f^^-  185.  n*.  i;o. 
— Mcn:,  ic/.  .'pt:.  I.  pjg.    lii.    n*.    161. 

i:  a  cLviroa  fcp:  lignes  àz  brg.  Les  antenne» 
;:i:"  Dnr.îi.  La  rroairc"  cft  rn'rc  /  aJci  groilc  & 
r:'--Lr:  j:  -  >t::i:r^  *=::.::i;;*  b'cjcs  Sc  vcîics,  bril - 
l;.:-m.  iiî  "i:-!  :'-•:.:  r.wi:?  ,  arrondi»  ,  fkillans. 
1.1  ::.:rt.::  c:i  r.c::  ,  co-vcr:  i'écaiîics.  bleues  »V 
:-:::■«.  irc:  '-;-  cr.for.ceTicr.r  af.cz  s^ramî  à  fa  partie 
:::t-.:L::.  Les  t.yt.cs  :on:  d'un  vert  dort ,  avec 
^'  ik'z  U  :ro:5  bàr.ics  oniccs  ,  d'un  rou;^--  dore, 
:.::£.  1  s  c  une  liyZr.e  noiic.  Le  dclTous  du  corps 
1 ':  c:*.-i  v-r:  dliv!  t::;:- b:il!a'.:.  Les  pattes  ("ont 
ri  ::s  ,  i-^cc   Lr.  a^Lcau  dore  fin^  les  cuilus.  Les 

1;  ft  ::o-vc  2'jx  Lrdes  oriencaîes  ,  à  Pondi- 
cÏLtr.-.  Llr.:--  d;:  r-^'.î   ic  trouve  d-ins  le   Brélil. 

i  *  1 .  C >■:  '  -i  A V 5  C K  n.aTgi né. 

C'.'i.i.  ytio  m^r^iiaïus, 

CuriuLo  9re\irojlris  fiifzus  clytronim  futura  ab- 
c^^ÎKifqut  Tr.arginiàus  aureis,  Enr.,  ou  hift,  nat*  des 

irj,   C  H  A  A  A  N  s  ON.   P/.   ^ .  fig.    8 1.    </. 

CarcuLo  marginatus.  Fab.  Syfi,  ent,  pag»  14^. 
r".  v<;.  —  Sf.  /i/.  /yw.  I.  pag,  185.  «°.  iji. 
-^Mant,  inf.  lom,   i.  p,   1 1 1.  ix®.   162.. 

Vi  k  er'iron  huit  Tj^nes  de  long.  Les  antennes 
fv.M  Lo::cs  La  trompe  ell  noire  ,  ail'ez  grolfe  , 
5.V. :  dtjx  Ir^c.'s  filions  couverts  d'une  poulllèrc 
«:.>!\ufc  dc:cc.  Le  corcelec  e(l  noir,  un  peu 
7a:iv::-jz  ,  avec  les  enfoncemens  couverts  de  petites 
tzi,'  ti  d  .1  vert  do:c  :  on  apperçoit  de  cluque 
<■'■:,  j'*  peu  t:î  -  -îcllou?.  ,  une  large  raie  for- 
r-.'.î;  par  ces  'cailics,  tantôt  d'un  vert  argenté, 
ti.'.''\:  d'jn  M.:t  dore.  Les  tiytrcs  font  noires , 
S"::  iTc  r.z'-^  lorpiiuimale  ,  de  chaque  côte 
t.:  'a  'uTJ't,  ^*  l;ic  aiiîre  fur  le  bord  cxtc- 
r*;::  ,  îo:rTî-.'c',  pa:  de  peines  écailles  d'un  blanc 
i'prr:.  o.j  i  jn  %r::  do:-:  :  on  a,  perçoit  aulli  des 
j '.  •  ••-  î:  î'f.ri.cs  ,  i-r  i^ïS  en  Unes.  Le  dcllbus  du 
c'j*.   '.'i   f.   r  ,   a*. ce   dv.ux  rangées  de  taclus    ar- 

'  .j  i:   •■>.•,  ,  fur  !a  poitrine  &  fur  l'abdomen. 

i"   p"^^   '    •:   r.riirts  ,    avec    les    taifes  cendres. 

.' -;  ■  %.i-  •  ':  c::  inftae  ,  dont  le  corps 
f/'  ■  ■    •.  ,  ..  i    !:l.i    :■:.'.  noir. 

!^'i*  i  Ame:. que  meiidionale  ,  aux 


r 


.  •  '.  * 


i  ,i  ■     ^  .' ..p  a:;'.os   diT-ncuî"*-poin:$. 

/  /     fi^t.    y<j    ;   /.    LilAllAN&ON.    Pi,     5.  Z^*.    I5. 
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CufcuKo  novemJecîmpunSatus,  Fab*  Syf.inu 
F^g*  '4W  '!°-  97.'-^Spec.  inf,  tom.  i.  p.  1I5. 
z:^.  131.  —  Mjnr,  inf.  tom,  t.  p^g,  1 1 1.  ■*.  i6s« 

Il  efl  de  la  grandeur  da  Charantom  royal.  La 
antennes  funt  noires.  La  trompe  cA  grollc  ,  courte  . 
Meuàrre.  Les  yeux  font  ooirs  »  arrondis  ,  uo  pca 
laillans.  Le  corcclet  cft  d'un  blanc  azuré  ,  smc 
quatre  points  Doirs  à  fa  partie  fupcricure.  L'écniLa 
câ  rotr.  Les  élytres  font  d'un  bUnc  aTurc  ,  avec 
hcit  points  noits  fur  chaque,  un  autre  plus  petit  corn- 
niun  aux  deux  dytrcs,  placé  vers  rcxtrêmîté.  Les 
pattes  font  bleuâtres.  Lt%  cuillcs   font  hmplcs* 

Il  fc  trouve  dans  l' Amérique  mciidionalc, 

144.  Charamsom  feize-points* 

Cuticuuo  ftxdicimpitndaïuSm 

Curculio  èrevirofiris  CAidefcens ,  thorace  ptau» 
tls  nigris  quatuor ,  coleoptris  duoàecim,  Lnt,  « 
hifi.  nat,  des  i,if  Cha&ahsgii.  PU  a.  fig^  X7-  ^^* 

Curculio  fexdecimpunBûtus,  Lin.  Syfi.  nat.p.iiU 
no.  ^ ft.  •*—  Mus.  Lud.  Ulr.  pag.  5  8. 

Curculio fexdecimpunSatus.  Fab.  Syfl.  ent, p.  L|^ 
ijo.  98. — Sp.  inf  tom.  i.  pag.  i8y.  ii*.  MJ-— 
Mant,  inf  tonu  1.  pag.   11 1«   ix^.    164. 

Curculio  ftxdeàmpunBatus.  Drubt.  llLi.  tf 
inf  tom,   3.  tdb.  49.  fig.  4. 

Il  cft  deux  ou  trois  fois  plus  grand  que  le  f;N> 
dent.  Les  antennes  font  noires.  La  crompe  cil  cosr;, 
groife ,  bleue ,  marquée  a  la  partie  fupérienrc^  Ist, 
ligne  longitudinale  enfoncée.  Les  Tcux  foc:  c«cf. 
arrondis ,  falUans.  Le  corcelet  eft  bleu  ,  ca  ;n 
enfoncé  fupéricurcmcnt  ,  avec  cinq  tacl.cs  carr. 
une  au  milieu  &  deux  de  chaque  cô:r.  Ln 
é!ytr>s  font  bleues,  terminées  en  poinic  .  et:  "-: 
anguleufes  à  leur  bafc  extérieure  ,  avec  fn  ii-ia 
noires  fur  chaque  «  dont  deux  rapprochées  k  !&:- 
gle  de  la  baie  ,  &  deux  prefque  réunies  ,  f^rTi^: 
une  llnuofité ,  un  peu  au- delà  du  mrieu ,  éz.:ui- 
que  côté  de  la  future;  les  deux  au:: es  1. r:  .* 
peu  plus  grandes  5c  ifolées.  Le  d^lTcus  cj  z:r^ 
cil  bleu  ,  avec  quelques  taches  nôtres.  Le»  îi"-' 
font  bleues^  (impies,  avec  dccx  taches  :'l:  ^ 
cuilTes. 

On  voit  dans  la  collection  de  M.  Fi-V? ,  ;=€ 
variéré  fort  remarquable  de  ce:  :ric/:e.  !  '.z  zln 
\i  nu-nic  grandeur;  mais  icer  !c  c^rts  :i:  f-:s 
couleur  verte  claire,  K'gèTCr.uct  bc.  itrc  i^  i,:.  :. 
un  peu  plus  bleue  fur  les  clyire?.  Le^  :-..-:i  ;.t 
élytres  lont  noires  &  féparccs.  l  c  c.r:c'c:e.:  .ai* 
taches  ,  avec  un  filîon  lorgititôiral  cr :•■-».,..  L^ 
yeux  fjnt  noirs  &  faillans.  Les  ir.rcrnc^  :ci:r;-3 
&  coud-. es.  les  pattes  &  tout  le  de:'c-«  .:.:  •crts 
fvnit  d'un  \crt  très-clair  Jl^ic  ,  bnl.ai:.  le  cc- 
fous    des  t.'.;. es  (eul  eft   roux. 

Il  ù  tiujvc  dans  l'Ame. iv|uc  Bcrifi.o^aL:  «  «3 
Aniilics,  a  Caycuuc, 
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S4f.  CHARANiON  d^coré. 

CVKCVLio  decoruJ. 

Curciilio  bfcvinfirii  ficprk  fufcus ,  thoraee  co- 
Ifopirifquc  viitU  duabui  viridi'durtis,  Eni.  ou  kifi. 
Mtit.  dts  inf.  Charanson.  pi.  U.  fg.  ijt. 

Curcu/io  dicoras.  Fab.  Syfi.  tnt.  pag.  146.  n". 
99-  —  Spec.  inf.  lom.  i.pig.  l8j.  «?.  1J4-— 
JUjni.  ir.f.  tom.   i.p.  m.  n''.    i6j. 

Il  cd  plus  pfcic  3:  il  a  une  figure  plus  alongéc 
que  le  Charcmfjn  royal.  Les  anieniies  font  nciie^, 
coudées  ,  brunes  à  leur  bafe.  La  trompe  cCl  courte 
&  afl'cz  groile.  Tout  le  corps  en-dellus  eft  noi- 
râtre ,  mais  couvert  de  petites  écailles  d'un  yen 
très-clait  dort'.  Les  yeui  (but  noirs  ,  arrondis  , 
laillans.  Le  corcelet  eft  arrondi ,  &  il  a  deux 
lignes  longitudinales  d'un  vert  clair  dor^.  L'éculTon 
eu  petit,  arrondi  poftéticurement .  doré.  Les  ély- 
Rcsont  des  ftries,  &  chaque  fttie  a  une  fuite  de 
poiats  enfoncés  :  on  voit  fur  chacjuc  élycrc ,  une 
ligne  longitudinale  ,  d'un  vert  clair  doré  ,  fuite 
de  celles  du  corcelet.  Tout  le  dcfTous  du  corps 
biille  d'une  belle  couleur  dotée.  Les  pattes  font 
noirâtres  ,  ta  les  ciiilTes  font  faos  dents  K  fans 
opines. 

II  fe  trouve  dars  le   BréGI. 

x^é.  Charakson  nicidulc. 

Co».cvLio  nuiduius, 

Curcttlio  irevlrajlris  fcmoribuf  muticls  vtndi  to- 
txtntofus  ,  etjtris  punUaiù.  Eut.  ou  kift,  nat.  dtsinf. 
Chakanson.  fi,  4.  fig.  jg.a.  b. 

CurcuHo  nîtidiilut,  f  ab,  Syfi,  eut,  pag.  146. 
«".  lOa.  —  Sp.inftom.i.p,  iSf,  n°.  Ij  j,^^ 
tâant,  inf,  tom.    i.pag.    iii,r°,  \C6. 

Il  telTemble  au  Charanfon  argenté  ,  mais  il  cft 
un  peu  plus  grand.  Les  antennes  foat  noires.  La 
trompe  cH  courte ,  afTez  grolTe.  Tout  le  corps  cil 
couvert  d'une  poufUëte  écadleufc  d*Uo  v«c[  doré 
btillant. 

Il  fc  trouve  à  Cayenne. 

147.  ChaRansom  candide, 

CvBcvtio  candidas. 

Curculio  breviroflris  ,  elytris  fpinofis  albU  ,  ma- 
tuld  ia-troli  f.fcà.  Fab.  Syfi.  ent,  pag.  14*.  n\ 
lOI, — Sptc.inJ.iom.  i.pag.  li^-n".  i}6,^MajU. 
inf.   tom.    I.  pag,   iil.    «?.   167. 

Il  eft  à-peii-près  de  la  grandeur  du  précédent. 
La  tèie  eft  dorée  brillante.  Le  corcelet  eft  obfcur 
à  la  partie  fupérieure  &  blanc  de  chacjue  côté. 
Lesélytrcs  font  blanchâtict ,  avec  une  gtande  tache 
latérale  oblcure  ,  de  chaque  côté  vers  l'eitrémité  ; 
elles  ont  ciuclques  liibcrcules  élevés  ,  prcique  épi- 
neuT.  Les  pattes  funr  obfcuies  Si  les  jambes  font 

Il  fe  trouve  à  Cayenne, 
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HS.  Chahakson   bUac-de-neîge. 

Ctructrtto  nivcus. 

Curculio  trtvirofirit  nlveus ,  tkordcts  dorfo  rof. 
troque  fufch,  elytris  fpinofis  acuminatifqut.  Eut. 
ou  kifi.njt,dts  /«/CharansON.  P/.  14./^.  I7J. 

Curculio  nivtus.  Fab.  Mdtit.  iaf.  tom.  i.p,  11 1, 
«o.  168. 

Il  eft  unjpeu  plus  grand  que  le  C/iamnJon  dix-neuf 
points.  Les  antennes  font  condées  ,  rouilàrres,  avec 
l'extrémité  noire.  La  trompe  eft  courre,  greffe,  roulU- 
tre  cn-dcffiis,  blanche  en  dciTbus.Les  yeux  font  noirsi 
arrondis ,  faillans,  La  tête  eft  blanche  ,  avec  la  partie 
fupérieure  tou)!à;te.  Le  corcelet  eft  blanc,  avec  une 
large  raie  longitudinale  rouHàcre  ,  à  fa  partie  Ca- 
périeure.  L'écuffon  eft  petit  &  roultaire.  Les  lilyrres 
font  blanches,  avec  philîeurs  lignes  élevées,  cré- 
nelles: celle  qui  fe  trouve  à  côté  de  la  future  eft 
terminée  par  une  épiue.  L'extrémité  des  élytres  eft 
terminée  en  pointe  aficx  longue  ,  dont  les  deux 
divergent  un  peu  :  on  voit  une  ligne  longitudinale 
courte,  fur  la  future,  qui  eft  une  fuite  de  ccllt 
de  la  tête  &  dii  corcelet.  Tout  le  dellous  du  corps 
6c  les  pattes  font  blancs.  Les  cuiffes  font  Citu 
dentelures  &  fans  épines. 

Il  fc  trouve  dans  le  Brélll ,  à  Caycn&C(. 

14?.  Chakamson  blanc-dc-Uit, 

CuBcvLio  iaSeus. 

Curculio  hrevirofiris  albus  auro  nitidulas ,  elytris 
fulcatit  acuminatis,  Ent.  ou  hifi,  nat,  des  inf, 
Charansoh.  Pi.  14.  fig.    171. 

Curculio  laStui.  Fab.  Sp.  inf.  tom.  1,  p.  iSj. 
no.    137.  —  Maitt.  inf,  tom,  i.pag.  1 1 1 .  n",  1É9. 

Il  cft  un  peu  plus  petit  que  le  Charanfon  blanc- 
de-neigc.  Les  antennes  font  coudées,  cendtées, 
avec  le  premier  article  obfcur.  La  ttompe  cft  courte  , 
groflc,  blanche,  avec  l'extrémité  obfcurc.  Latetc 
eft  blanche  ,  avec  une  raie  un  peu  obfcure  , 
dorée ,  de  chaque  côté.  Les  yeux  font  noirs , 
arrondis  ,  faillans.  Le  corcelet  elt  arrondi ,  pointillé, 
blanc,  légèrement  brillant  d'or,  avec  imc  raie  lon- 
gitudinale un  peu  obfcure  &  brillante  d'or.  L'écuffon 
eft  petit  Se  prefquc  tridcnté.  Les  élytres  ont  cha- 
cune trois  lignes  longitudinales  élevées  ,  Se  deux 
rangées  de  points  enfoncés  entre  chaque  ligne  : 
l'extrémité  de  chaque  élytre  cft  termi.iée  eu  pointe , 
dont  les  deux  divergent  un  peu.  Le  dellous  du 
corp}  eft  blanc,  avec  un  tcBet  un  peu  doré.  Les 
pattes  fonr  blanches,  avec  le  bouc  des  cuiffes  &  les 
jambes  azurés.  Les  cuiffes  n'ont  ni  épines  ni  dcn- 
tetures. 

Il  fc  trouve  dans  la  Jamaïque  ,  AU  BréfiL 

150.  Charanson  éméraude. 
CtiKCVLto  fmaragdaliu. 


r28 
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O^.-a/.-..  i-wirv/H)  vinfitr-S  .  tlytris  fuMaJÙM  ," 
ffitj  4i::ïj  fv.L.^tju  €r*3^  v^;ài.  Fa*.  M«tn 
il/;  .%^'K.  i.  f^.  m.  ■•-  170- 

i: rdTcntKC  cBàcroKat,  pour  U  fomcft  U^aa- 
^ui.  «.itS^'vajjiKcaDdkk.  La  cminfc  cft  cetine  . 
^i-'i«.'i—'^  .  »ïiÀk:«;  '.<s  x:ixaex%  loatBBpcn  cea- 
drMf^  le  v-ocw;*;  etli»lTAi'^-a«,  »wilae,»»«c  une 
Lf -e  :  ~  .'■c:."i«  -^  ri-s(.Jf.a;i«.  Ldclnict  fou 
k  bat*  ,  «en  le 


:^  fÎÊÊB  paaJe ,  n  peu 


«'4ci>MJâ  j  <ïs^a  <p«ia  JVC  sa'fMa ,  ^û  fauncu 


»«wmfrM   j.-w«r    «ÎMiùiipo  1 


•k^  tzuasins.  tïE  ^ 


sjnp:^>  ic  .«hm  &  c  jttiKxc  ^  «la  •me  «im  fitt- 


■  ■!■-    ■»■■■    --'^-«V    --nw     4-HÏ0 


■;  :ti.i  .  »r-     »i.r..-.in;  jt 
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erandcDt ,  as  Channfom  oârnubemiK.  Les 
font  roud  Jd  ,  Doirltrei ,  mwet  h  prcmre 
long,  fcrM^incux.  Li  I^K  eftferrâ^Dcq 
un  point  noir  catrc  Ici  yeux.  La  noaipc  d 
coupcc  j  lezirteM.  Le  corcdet  eft  tttnt 
'^im,  ticha.  Les  iljxns  onr  desfbin  peîi 
tliî)  (oLit  obfcurcs.  IcnugineuriS  à  Ten 
jTfc  dn  rachcs  &  des  poiiiti  bUaCi.  Le  c 

1!  le  E/omc  ii  Caycnnc. 
i<4.  Charamsoii  modcftc. 

C.'i-.l.o  trtvinSrit  eimittaj  ,  iktr^te  ti 
■l/vd   iK^.i!Mit.  En,    oM    Bfi.  a^tt  dts  imi 

Ci^TtJismoJeJlMt.  fM,Sptt.i'Êf.  t.  I. 
■*.  >^l.  —  MjHt,  iitf  19m.  I.  7*f.    11*.  «• 

II  e-\  pcct.  Les  aaieaiics  foni  oocùon 
lett^  Il  annpc  &  tout  k  caipt  fost  • 
i  ti:^-"M  cniJtècs  ,  ftnin  ,  iaibncocn  ; 
c-:;=uc=r  «{Ber^jo  ncfan  fiai  oîtic^im 
XX.-:  r;  i;  is  ehca,  La  Eranpc  cft  courte. 
::^  ^T^ic-^^  &  Ifs  Tcax  ce  lôat  pu  TaiJ. 
xir.-jirr   zlx  toA  i»^  «JBC  la  ëÏTCM  :  <« 


a  »in&àc3,  Ibn^-cs  par  èe 
(  putes  l'js:  b.-«a«  ,  au  c< 
iEk  La  cxies  Ëaae  ÂKpies  ,  ù= 


uii:r*ini«   "■  ~  "r- 1 


-t 
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Xurculio  vîtîdis   bnviroftris  ,  fimoriius  muticîs  cdçt  a  trois  éléyations  longitudinales ,  pca  faillantcs. 

ïorpore  viridi  fuprk  obfcuro  ,fubtusflavidion.U\^>  rëciiffon  cft  petit.  Les   élytrcs    font   comme  ra- 

Syfi.  nat.  pag.  6\6.  n^.  y6.—Saun.  fuec.  «<>.  6x9-  botcufes  ,  elles  ont  des  points  enfoncés  rangés  en 

^-f  *>  Itrics^   &  quelques  lignes  longitudinales  clcvccs  : 

Otrculio  flavo  cindbus  breviroft-is  ^  antcnnis  /ifc-  j|   y  ^  ^  \^  jj^fc  latérale  ,  une  élévation  horizon- 


tis  ,    corpore  oblongo  virUi  :  fdfcia  lattrati  fiava 
Dec,  iVf^m,  inf,  tom,  5.  f  j^.   i;6.  «**.  4^, 

Charanfon  f  ^rr  ^  bande  jaune  y  à  courte  trompe , 
6c  à  antennes  droites  ,  à  corps  oblong  d'un  vert 
luifant  à  bande  jaune  fur   les  côtés.  Dec.  Ib. 

SuLZ,  Inf,  tab,  3.  fig.  14. 

VO£T.  Coleopt^pqrs  %,  eab,  /^o,  fig.  50. 

Rhinomacer.  ScHifFF.  £/fm,  //z/I  rj^.  loS.  & 
/co/i.   //i/]  /tf^.   53.  )î^.  é.  ^tf^.  7^' fig'  ï«  î-  3» 

Curculio    viridis.    Schrank    Enum.   inf.    aufi. 

Cerambyx  viridis,    Pod.  Af*//,  ^r^c.  fû^.  )0. 
Cunullo  virldîj.  Laïchakt.  Inf  tom,  x.  /.  ij^. 

Curculio    viridis,  ViLL,    £nr.  row,  i.  ;?.  107. 

«••  145. 

U  a  environ  cinq  lignes  de  long.  Les  antennes 
font  noirâtres  ,  avec  le  premier  article  un  peu 
f  lus  court  que  dans  les  autres  efpèces.  La  trompe 
cft  courte  ^  adez  grofTe  &  couverte  de  quel<pes 
écailles  vertes  ,  &  marquée  d'une  ligne  longitu- 
dinale élevée.  Le  corcelet  e(l  arrondi  »  verdàtre  ^ 
avec  les  côtés  d'un  vert  jaunâtre  doré.  Les  élytres 
ibnt  verdâtres  ,  Hriées  ,  terminées  en  'pointe  ,  avec 
les  côtés  d'un  jaune  vert  doré.  Le  deflbus  du  corps 
cft  jaunâtre.  Les  pattes  font  noirâtres  &  couvertes 
éc  quelques  écailles  dorées. 

Il  fe  trouve  dans  prcfque  toute  l'Europe  ,  fur 
differens  arbres. 

4.J7.  Charanson  porte-bofle. 

CuticvLio  gibber. 

Curculio   breviroftris  virefcenti-albus ,  tlytris  bafi 

mnidentaiis  poftice  gibbofis,  Ent,  ou  kift,  nat,  des 

inf  ChaRanson.  ri,    ly.  fig,  289.  ^        r  «rr         r/i*.  « 

j  ^}»  j6     ^y  Curculio  aunfer,  Fab.  Syft.  ent,  p.  147.  ««,  103. 

Curculio  gibker,TAJi.  Mant,  inf  tom,  i,  p.  ili.  j  — Sp»  if^f  ^om.   i.pag,   186,  n°.  i^o.^^Mant,  inf 
R®.    176.  I  tom,  .1.  pag,   113*  n^,   17^. 

Curculio  gibber  breviroftris  ,  ta  tus  .  ckrulefcènti^ 
*€andidus  ,  tlytris  nerxofis  ,  gibbere  poftico  cofnmuni. 
Pal.  Icon.  inf  fib,  pag*  ^i.  tab,  B,  fig,  14.   • 


raie  déprimée  ,  &  la  partie  fupéricure  un  peu  pof- 
térieure  eft  relevée  en  boflc ,  au  milieu  des  deux 
élytrcs  fur  la  future.  Les  pattes  font  de  la  couleur 
du  corps.  Les  cuifles  n'ont  ni  épines  ni  dcncclures. 

Il    fe    trouve  à  Çayenne.^ 

158.  Charanson  fauve, 

Curculio  fuïvus, 

Curculio  breviroftris  fulvus  ^  c  api  tis  bafi  pedwif- 
que  fufcis  ^  roftro  emarginato,  Fab.  Mant^  inf  tom. 
im  p.    113.  n^,  177. 

Il  efl  petit.  La  tête  eft  fauve  ,  obfcure  à  fa 
bafc.  La  trompe  c(l  courte  ,  échancrée  à  fon  ex- 
trémité. Le  corcelet  ellbofl'u^  liffe  J  fauve,  fans 
taches»  Les  élytrcs  foncobfcures  ,  à  peine  ûriées. 
Les  pattes  font  noirâtres. 

Il  fe  trouve  en  Saxe. 

1^5.  Charavson.  mantelé* 

CuÂ€ULio  palliatus. 

Curculio  breviroftris  fufcus  ^  thoracis  elytrorumqut 
margine  cinereo.  Fab*  Mant,  inf  tom.  i,  p^  113. 
/t°#  178. 

U  reifemble  beaucoup  au  Charanfon  vert ,  mais 
il  eft  un  peu  plus  petit.  Le  deflus  du  corps  eft 
obfcuc  y  le  dcffous  eit-  cendré.  Ceue  dernière  couleur 
s'étend  un  peu  fur  le  bord  extérieur  des  élytres  6c 
du  côrceiêt. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

1^0.  Charanson  aurifère. 

CuMiCULio  aunfer. 

Curculio  i^reviroftris  ,  corpore  ferrugineo  ,  aureo 
macula to.  Ent,  où  kift,  nat.  des  inf,  Charanson. 
PL  10.  fig.  n-4- 


Il  c(l  de  la  grandeur  du  Charanfon  blanc-de- 
aieige.  Les  antennes  font  coudées ,  cendrées,  avec 
l'extrémité  noire.  La  trompe  efl:  courte  ,  groJfe  , 
^vec  une  ligne  longitudinale  enfoncée.  Tout  le 
Korps  eft  blanc  ,  avec  une  légère  teinte  d'un  vert 
bleuâtre.  Les  yeux  font  noirs ^  arrondis,  faillans. 


Curculio' curifer,  Drury.  W«/î.  of  inf.  tom,  i. 
tab  '^^.  fig'  I* 

Il  reffemble  un  peu ,  pour  la  forme  &  la  grandeur  » 
au  Charanfon  nébuleux.  Les  antennes  font  coudées  , 
noires  ,  prefquc  brunes  à  leur  bafe.  La  trompe 
efl  courte,  noire ,  avec  un  peu  de  vert  doré  à  la 
bafe,  La  tcte  eft  d'un  noir  un  peu  brun  ,  avec 
un  peu  de  vert  doré.  Le  corcelet  eft  brun  ^  avec 
les  côtés  &  quatre  .raies   longitudinales  dorées  : 


la  tête  a  une  ligne  longitudinale  enfouccc.  Le  cor-  1  ces  ^«^^^  ne  vont  pas  jufqu'au  bord  poftérieur^ôc 
Hift,  Nat.  ici  InfeHes.  Tom.  F.  '  X  x  x 
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longitudinali  ,    tlytrif    dupl'ici   tranfvtrÇa  ciatrta. 
Ckoif.  inf.  totn.  i,  pag.  iSo.  /t°.  7, 

Le  Charanfon  à  deux  bindcs  tranCvctUdcs. 
<Goxrr.  Ih, 

Curculio cziinMUS  treviroftris  carinataSy  antennit 
fraQis  femorihui  muiidt  ,  corpon  obloago  nigro 
matulis  fafeiifque  alhidis  ,  tlyirii  giièofis.  DtG. 
Mim.inf.tom,  $■  pag.  i^i.  n",  17. 

Charanfon  à  trompe  ,  à  arrête  ,  à  coDitc  & 
erolTe  rrompe ,  à  arrfic  ,  à  antennes  coudées  8c 
a  cuifles  limples  ,  à  corps  oblong  noir  ,  avec  des 
Taehn  &  nuances  blanches  ,  fc  a  boHes  fui  les 
émis.  Dec,  U. 

Curcullo  nebulofus  ,  brevirofiris  ,  oiloitgui ,  alto 
»igro  rufoque  varias  ,  rofiro  carinato.  iomv.  Hijl. 
Cur£.fu,c.pjg.io.a<:  i.iab.fig.^, 

TmscH.Jff/.  II. pag.  fi.tai.  i\.fig.  $• 
ScHAïï.  Icon.  inf.  lab.  ij.  fig.  j. 
.Voit.  CoUopt.  pan  ».  tab.  i^.fig-  Î7. 
Cureidio  iaerf.    Scop.  Eat.  eam.  n*.  t>. 
CurcuUo  nebulofus.  SchkIane,  Enum.  inf.   aufi. 
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CMreuIio  nebulofus.  ViLt.  £j>t.  (ont. 


fof.  ito. 


n  s  environ  cinq  lignes  de  long  te  deos  de  large. 
X<a  trompe  ell  grolTe ,  prcfaue  auflî  longue  que 
le-coicelec,  noire  fur  les  coi^s^  grife  co-dclTus  , 
jirec  une  ligne  longitudinate  ,  noire ,  ^lev^e  ,  au 
Biliea.  Les  anreoncs  font  coudées ,  d'un  noir  un 
pca  cendré.  La  couleur  de  cet  infcâc  cft  noitej 
■loi  elle  paraît  nébulcufc  par  les  poils  courts  , 
^um  gris  cendre ,  qui  le  couvrcnc  entièrement.  Les 
^jrtres  ont  deux  bandes  tianfverfales  obliques  , 
■giies.  Les  cnilTcs  font  £mpks. 


n  fc  trouTe  dans  ptefque  tou 
la  chcaiins  fie  dans  les  champs. 


;  l'Europe^  fur 


iM.  Ckakahson  fulciroflre, 
CitrCMlio  fulciroflrii. 

>  brtviroftrit  àblongus    tlnertus  fubtubu- 


rofiro  trifuUaCo.   Ent.  • 
ÊftftAMSON.  PI.  3.  ^g.    14. 


:  kifi,  nat.  4tl   inf. 


LiK.  Syfi,    Hat.  pag.   «17. 


falclroflrii.  Fab.    Spee.    inf.    tom,    i. 
.^^Maatiinf.tom.i.pag,  I14. 


vaput,  probofàdc  gia^ 


niufcala  carinata  ,    thoracis  /ongiiudine,  GlOfi 

inf.   tom.    I.  pag.   178.  n".  1. 

Le  Charanfon  k  trompe  £Uoniiéc.  GiOfF.  Ib, 
CurcuUo  brevirofiris  ,  antennis  fraâis  femorîbus 
uticit  f  corpere  obloHgo  cintrto ,   tbftris  maculit. 

fafciifque  obliquit  aigris.  Dtc.  Mém,  inf.  tom,  j, 

p.  140.  n".  16. 

Charanfon  à  trompe  pllonnie  à  courte  &  grolTc 
trompe  ,  à  antennes  coudées  &  à  cuiiïes  HrapUs  ,  à 
corps  oblong  ceudré,  avec  des  taches  Se  nuances 
noires  obliques  fur  les  étuis.  Dec.  Ib, 

Curculio  fulciroQris  ,  brtvirojlris  ,  oblongus ,  ea- 
ntfcens  j  fafciis  obliquis  nigris  ,  rojlro  trifuUato, 
^oasD.H'fi.  Cure.  fuec. pag.  11.  a",  ^.tab.fig.  j. 

Curculio  fulciroflris.  Schramk,  Enum.  inf. 
aufir.  a".   11!. 

Curculio  fulciroflris,  Laichart.  tom.  i .  pag.  i  j  j . 
n'.  14, 

VOET.  Coleopt.  pars  t.  tab.   )j.  fig.  j>, 

Curculio  nebulofus.  FoURc.  Ent.par.  i.  p.  11^ 
a*.    I. 

CarctUiofuUiroflris.  y  11.1.. Ent.  tom.  i.pag.iio. 
a*.  IJÎ, 

Cet  mfeAc  dîfiirc  da  précédeot  en  ce  qu'il  eft 
beaucoup  plus  grand  ,  que  la  rrompe  à  trois  fîlloni  ^ 
au  licD  que  celle  du  précèdent  2*  une  ligne  loa- 
eitudinale  élevée.  Les  antennes  font  courtes,  noitec, 
légèrement  cendrées.  La  trompe  eS  groÂc ,  plus 
courte  quelecorcetct.  Les  yeux  font  nous,  oblongs, 
point  du  tout  faillans,  entourés  d'un  duvet /ou ^ 
lâtre.  Tonc  le  corps  efl  noir  ,  mais  couvert  de  poilt 
gtis  Se  cendrés,  coûtes,  quilcCbnipaielirenébufcux. 
On  remarque  fur  Je  corcelct  quelques  lignes  longi- 
tudinales plus  claires.  Se  trois  bandes  obliques, 
peu  marquées,  fur  les  élyctes.  Les  pattes  fout 
de  la  couleur  du  corps.  Les  cuifles  font  fimptcs. 

Il  fc  trouve  dans  prefquc  toute  l'Europe.  Il  cft 
très-commun  aux  environs  de  Paris, 

167.  Chasanson  tigré, 

CuRcvs.10  tigrinus. 

Curculio  brtviroftris  einereus^  tlytris  fafeiis  qua^ 
tuor  abireviatis  iliis  ,  roflro  triearinato. 

Curculio  tigrinus  .■  brevireflris  oblongai  nigtr, 
ttytrit  fafeiis  cinereo-vi/lofls  dtcujfatis ,  abdoming 
pedibttfijue  punâis  glabris  atris.  Nafurf,  i^,  p,  11, 
a*.  19.  rai.  i-fig-  ij. 


fept  lignes  de  loneSc  deox  de  large.  Lei 
anicunes  font  d'un  noir  cendré.  La  trompe  cft 
grolfc.plits  courte  que  le  corceict ,  couverte  d'un 
duvéi  rouHatre  ,  avec  une  élévation  longitudinate 
vx  miliea  »  Se  une  autre  de  chaque  côté,  Les  jev^ 
Xxx  1 


J3a 
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font  noirs,  à  peine  faillans.  Le  corcelet  efl cendré, 
couvert  de  petits  tubercules  noirs  ^  liffes  ^  avec 
une  ligne  longitudinale  blanchâtre  ,  au  milieu .  & 
une  autre  de  cha  ]ue  côté  ,  ^ui  s*cUrgic  au  milieu. 
Les  clytres  font  cendrées  ,  un  peu  nébulcufes  , 
couvertes  de  petits  tubercules  noirs  .élèves  ,  arec 
quatre  bandes  blanchâtres ,  courtes  ,  obliques  ^ 
interrornpucs  à  la  future.  Le  dcflous  du  corps  & 
les  pattes  font  cendrés.  Se  marqués  de  petits  points 
noirs.   Les  cuidcs  font  lîmples. 

Il  fe  trouve  à  Lyon  d'où  il  m'a  été  envoyé  » 
à  Nuremberg. 

1^8.  ChaRavsom  plUTé, 

CURCVLIO  plient  US, 

Curculio  breviroflris  cinereus  ,  thorace  plicdto  , 
elytris  fufciis  duj^us  undatis  c'niereis,  Ent,  ou 
hifi,nat.âts  inf,  CharansOn.   PL  6.  fig.  6^, 

Curculio  fufcO'Tiehuhfus  ,  thorace  fuUato  ;  ely- 
tris  ftriatis.  GEOif.Injfl  tom,  i.pag.  xyS.    /i*.    3. 

• 

Le  Ckaranfon  à  corcelct  Hllonné.  Gioff.'I^.' 

• 

Il  a  environ  (îz  lignes  de  long.  Les  antennes 
font  coudées ,  cendrées ,  avec  la  made  obfcure. 
Tout  le  corps  eft  cendré.  La  trompe  cil  grofTe , 
un  peu  plus  courte  que  le  corcelet  ^  fîHonnéc.  Le 
corceiet  a  huit  ou  dix  plis  longitudinaux.  Les 
élytres  font  raboteuics  :  on  y  remarque  des  points 
enfoncés,  rangés  en  llries,  quelques  poils  courts, 
&  deux  bandes  ondées  ,  grifcs.  Le  deflbus  du  corps 
cft  gris ,  avec  deux  taches  noires  ,  rapprochées  , 
fur  Tabdonicn.  Les  pattes  font  cendrées,  avec 
Un  anneau  gris,  fur  les   cuiflcs. 

Il  fc  trouve  dans  les  provinces  méridionales  de 
L  l:a:.ce ,  &  ï..rcmcn:  aux  environs  de  Paris. 

169.  CHARAN50N  échancré. 
Ct'Ac-i  /  I  (y  inargir.at::s, 

Cu'i,::.'io  /»/v'»'.V, /?•/";  o^lotffus  fujlus ^  co/coptro^ 
rwn  do'fo  ciicren  .-  linfis  ,^udt>us  func/o'um  imprif- 
J'xirum  zifjr^'n.  ï \2.  Muni.  inf.    tom,    l.pJ^,   IJ^. 

11  reflcmble  beaucoup  au  CfiJ^û'iCon  nJbihcux. 
J^a  trompe  clk  courte,  j',roiIc ,  noirâtre,  mùr^jucc 
de  dciîx  rilîo.'.s.  Lc<  antennes  font  ojùurcs  ,  ccn- 
df^'cs  A  leur  extrémité.  Le  c-Hcelct  eft  obfcur,  avec 
ip  /  li-^t.c  loi.iiiîiidiniilc  b'anch.itic  ,  de  cl»a  juc 
<  *'u'.  Les  clyîîcs  ont  des  points  ticv'.'s,  rrts-pctits  , 
yrTv]  ie  ratn»vs  en  fliici  ;  elles  font  noirâtres  , 
cri-  :r.^'«i  ve:s  \.\  future  ,  avec  une  llrie  de  points 
lidM.  L'cxrfcmitc  des  élyircs  paroît  échancréc. 

Il  fc  trouve  en  Saic. 


CH  A       : 

170.  Char AMSOM  perlé. 

Cu&cuLTO  perla  tus, 

Curculio  brevirofiris  nigtr ,  ahdomtne  alSo  :  piti.'» 
fis  elevdtis  glabn'i  atris  ^  rojlrofuIcato,fA9,  Mur,:, 
inf,  tom.  1.  pag,  114.  /i®.    187. 

Il  reffemble ,  pour  la  forme  &  la  grandeur ,  an 
Charar.fçn  fulciroHre.  La  trompe  eft  gtolfe  ,  noire, 
(îllonnée.  Le  corcelet  eft  noir ,  avec  une  ligne 
blanche  ,  de  chaque  coté  ;  il  a  des  points  élevés 
qui  le  2 codent  raboteux.  Les  élyues  font  légère- 
ment velues ,  pointillées  ,  noirâtres ,  avec  un  pcac 
point  blanchâtre,  à  la  bafe.  L'abdomen  eft  vcla, 
blanc  ,  avec  des  points  élevés  ,  noirs  ^  glabres. 

Il  fe  trouve  dans  la  Chine. 

171.  Charanson  glauque. 

CutiCULto  glaucus, 

Curculio  breviroftris  rofiro  carinato  tAoréceqae 
inAquali  ohfcuris  ,  elytris  glaucis  :  punào  pofiit 
elevato,  Fab.  Mani.inf.tom.  \,pag,  114.  n*.  itt. 

Curculio  glaucus^  Nuturf,  Z4.  pag,  11.  aS,  }&. 
ta9.  i.fig   30. 

U  eit  un  peu  plus  petit  que  le  Charanfon  né- 
buleux. La  trompe  eit  Cv>uf  te  ,  grofle  ,  ooirkrc, 
ferrugincufe  à  fa  partie  fupt'iieure,  avec  une  ligne 
longitudinale  élevée,  un  peu  tianchanre.  Les  an- 
tennes font  obfcurcs ,  avec  la  mailè  cendrée.  Le 
corcelet  eft  inégal  ,  mcUnge  àc  noir  Ar  decenir. 
Les  élytres  font  lifl'cs ,  glauques ,  avec  on  poÏK 
élevé  poû .'rieur  ,  un  peu  cintre  ,  noir.  Le  ddKus 
du  corps  &  les  pactes  font  hvidcs  &  faos  tacher 

Il  fe    trouve  à  Kiell. 

171.  Char  ANS  ON  blanchâtre. 
CuRCi/iio  albidus, 

Curcul'o  b^rvirojhis  oblongus  fufcus  ^elytris  alhi* 
dis  :  faf  id  rjudi.i  fiturjqut  ^j/cjj  dpicijque  fm^^iS^ 
i'AB.  Munt,  inj]  ivm,   l,p.-g.   Il  4.  n**.  189. 

Curculio  cdnd:dus.YvïiL»  Ankiw  i'i]\  f.  f,  \\* 
n^ .  -ç.  tdh,    14.  p^.    ;  I. 

Il  cil  un  p'us  fctit  que  îe  Lhdrdifon  nébulcii. 
la  ictc  cil  noiîùtrc.  I,c  coucict  c:l  i:ci*â::c, 
avec  une  ;K'ri:e  Iifir.c  Je  cIm^TvIC    cô:é  ,    ar.t-.'riCU*? » 

*  *  •  *  •  •  • 

blanciic,  poiiuiilcc  de  noir.  Lcî  c!)  tics  lo:u  blmai- 
tic<;  ,  avec  uns  petite  Ii:;nc  a  U  ba  e  ,  une  ba;iir  îob- 
vjnt  courte ,  au  milieu  ,  &  une  petite  ligne  a  I  ciue- 
"nif^,  noirci.  La  trompe  eft  caiericc.  L  abdoa::n  cal 
blaoc,  avec  piuiîcors  lignes  depomts  cletét  »  fit 

Il  le   trouve   en  Allemagne. 

173.  Charanson  p^rtagais.  .  .- 

CuKCULio  lufitanicuf, 

Ckrcttli0  kmm^ris  m     igvff  fiifm  M^i 
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tris   mdCvJa  bafeos  atha,  Ent.  ou  hîft,  rtat,  des  inf, 
Charanson.  pi,  i6,  fig,  lox, 

Curculio lufitanUus,  Fab.  Sp,  inf.  tom,  i.p.  187. 
«*.  144.  — Ma/zf.  inf.  tom»  i^p,   1x5.  n*.  I^o. 

Il  rclTcmblc  pour  la  forme  k  la  grandeur  ,  au 
Ckaranfon  incanc.  Le  corcclcc  cfl:  un  peu  con- 
Tcxc  ,  arrondi ,  pointillé  ,  noirâtre  cn-dclliis  ,  avec 
de  petites  écailles  dorées  en-defïbus.  Les  élytrcs 
font  pointillées  ,  noirâtres  ,  avec  les  bords  latéraux 
&  un  point  à  la  bafc  ,  argentés.  L'abdomen  efl: 
noir,  &  couvert  fur  les  côtes  ,  de  petites  écail'es 
argentées.  Les  pattes  font  (impies  ,  noires  ,  &  cou- 
ycrtes  de  très-petites  écailles  argentécst 

Il  fe  trouve  dans  le  Portugal» 

174,  Charanson  crénelé.  ' 

CvKCULio   crenuiatus. 

Curculio  breviroftris  cinereus  ,  elytris  lineis  tribus 
elevatis  ,  crenulatis  atris^  Ent,  ou  ht  fi,  nat,  des 
inf,  ChaAanson.  P/.   ii*fig.  119 > 

Curculio  crenuiatus,  Fab.  Syft.  ent.  pag.  147. 
n^»  »0f. — Sp,  inf  tom  1.  pag.  187.  /x°.  I4y« — 
Jdant,  inf,  tom.  i»  f^g-    l'S  'ï*.   i^I- 

Il  cft  un  peu  plus  grand  <]uc  le  Ckaranfon  du 
Troënc.  Les  antennes  (ont  coudces  ,  cendrées  ,  avec 
les  derniers  articles  en   ma(Ie  obfcure.  La  trompe 
eft  courte  ,  alTez  gro(re  ,  un  peu  (lllonuée  ,  gri- 
sâtre. Lçs  yeux  font-  noirs.  La    tête  t(ï  grisâtre , 
aTCc   la  partie   fupérieure  noirâtre.   L'écuilbn  c(^ 
noir  &  à  peine  apparent.  Les  élytres  ont  chacune 
Yrois  lignes  longitudinales  élevées  »   noires  ,  entre 
leCquelles  il  y  a  des  (illons  pointillés  grisâtres.  Tout 
le  deiTous  du  corps  cù.  grisâtre  :  toute  cette  cou- 
leur grisâtre  ^  efl  due  ,  tant  ea-defTus  qu'en-de(rous  , 
à  de   petites  écailles  imbriquées.  Les   pattes  font 
noires  &  les  cuilTes   font  (impies  ,  fans  épines  & 
fans   dentelures. 

Il  fe  trouve  dans  la  Nouvelle-Hollande. 


i7^.  Charanson  pon(5lulé. 

CvRCULio  punBatulus, 

Curculio  breviroftris  niger  ,  elytris  punélis  ni- 
gris  albifque  alternis  holofericeis  fttiatis,  Ent.  ou 
hift.  nat,  des  inf.  Charanson.  PI,  10,  fig.    119. 

Curculio punHatulus, Fab.  Sp,  inf  tom,  i,  p,  187. 
«©,   l^4.-^Mant,  inf,  tom,  1.  pag.   115.  «**.  191. 

11  efl  à  peine  plus  grand  que  le  Charanfên 
lu  Troène.  La  trompe  eft  fillonnéc  ,  un  peu  plus 
conrtc  que  le  corcelet.  Tout  i'infcâe  eu*  noir  ^ 
mai»  couTert  de  poils  gris  roufsâtres,  couches  fur 
k  corps.  La  tare  e(l  arrondie ,  &  les  yeux  ne  font 
^as  iaillaos.  Le  corcelet  eft  arrondi  6c  il 
|t|iç  longicudinalc  peu  élevée.  L'écufTon  eft 
""  'iiiKi     it.  Les  élytrcs  ont  des  ftrics" 
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régulières  formées  pi^f  des  points  enfoncés  d'un 
noir  de  velours  ;  entre  ces  points,  il  y  a  beaucoup 
plus  de  poils  gris.  L^s  pattes  font  noires  &  cou- 
vertes ainli  que  le  corps,  de  poils  gris  roufsâtrcs. 
Les  cuiffes  font  (impies  ,  fans  épines  &  fans  den- 
telures. 


Il  fe  trouve  dans  l'Amcrique  fcptcntrionalc ,  à 
Tetre-Ncuve. 


i-jC,  Charanson   incane, 

Curculio  incanus, 

Curculio  breviroftris  cinereus  ohlongus  ,  elytris 
ohtuftufculis.  Lin.  Syft*  nat, p,  616,  n^.  Si.  —  faun^ 
fuec,  n^,  611, 

Curculio  incanus  breviroftris  ob'ongus  fufcus  tho^ 
racis  dorfo  piano,  Fab.  Syft,  ent,  p,  147.  «**.  10^. 
— Sp,   inf  tom^   \,p,  187.  n^m  147. — Mant,  inf 


t,  i,  p.  115. 


91 


Curculio  cinereus  ,  fquamofus ,  alis  carens  ,  elytris 
ftriatis^   Geoff.    inf  tom»    i,  pag.   i8i.    n^,   10, 

Le  Charanfon  gris^ftrié  Se  (ans  aîles.  Geoff. /^. 

Curculio  grifco-aptcrus  breiiroflris,  antennis  fruC' 
tis  longîjftmis  rufis  ,  femoribus  mutlcîs ,  corpore 
oblongo  nigrofufco  :  pilis  nitidis  grijeis,  D^c.  Mém. 
inf  tom,    5,  pag.  141.   ;za.  iB.   • 

.    Cluranfon  gris  non  ailé ,  non  ailé  à  courte    Se 
groffe    trompe ,  à  antennes    coudées  rouffe»  très* 
longues  ,  &  à  cuiflTes  (impies  ,  à  corps  oblong  d'un 
brun    noirâtre  ,    couvert    de    poils    gris    lui  fans.  ' 
Dec.  Ib, 

ScarabAUS'fifcus  ,  lanuginc  incanus,  List.  Scar. 
ang,  pag,  ^5^4.  tit.    30. 

Curculio   incanus,  Boim>,  Hifl,  Cure,  fuec,  pag, 
41.  «'*.   }^.  t^b,  fig,    37. 


t<». 


La  trompe  cft  courte  ,  très-grofîc.  Les  antennes 
font  minces,  longues,  d'un  brun  ferrugineux,  avec 
la  mafle  cendrée.  Tout  le  corps  >  cft  noir  ,  mais 
légèrement  couvert  d'un  duvet  cendré.  Les  yeux 
font  arrondis ,  failîans.  Le  corcelet  eft  un  peu  cha- 
griné. Les  élytics  font  ovales,  légèrement  ftriées  ^ 
ôc  les  ftrics  font  pointillées.  Les  élytres  embraf- 
fcnt  une  partie  de  l'abdomen  ,  &  cllvs  font  réu- 
nies à  leur  future  5  au-deffous  ,  il  n'y  a  point 
d'ailes.  Les  cuilTcs  font  (impies.  Les  pattes  font 
de  la  couleur  du  corps. 

Il  fe  trouve  dans  prcfque  toute  l'Europe* 

177.  Charanson  caréné. 
Ci^cuLJo  carinatus, 

Curculio  breviroftris  fufcus  ;  thorace  carinat0  f 
elytris  angulatis  tubcrcutatis,    Ent.    ou   hifl.  natm 

des  inf  Charanson.  PL  6.  fig.  73, 


JÎ4 
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Curculro  carinatas  fuhbrcviroftrîs  niger ,  thordce 
fahcarinato  ,  tlytris  angulaiis  tuhercuiatis.  Lin. 
Syfi.  nat.  add.  pag.  io56. 

Curculto  totusfufcits  rugofus.  Gsorr.  inf^tom  x. 

Le  Charanfon  lidc.  Geoff*  A. 

CurcuUo  rugofus.  FoURC.  Ent.  par.  i,  pag»  1 17, 

Il  a  de  quatre  à  cinci  lignes  de  long.  Tout  le 
corps  cil  d'un  noir  cendré  obfcur.  La  trompe  eft 
groffe ,  un  peu  plus  courte  que  le  corcelec.  Lt% 
antcuncs  font  coudées ,  de  la  longueur  de  L  tcte. 
le  corcelet  ed  raboteux  ,  marqué  d'une  ligne  Ion- 
gicudimle  tlcvte  au  milieu.  Les  élytres  lonc  ra- 
*bu:curcs  ,  réunies  \  elles  ont  trois  ou  quatre  li- 
gnes longitudinales  ,  peu  élevées  ,  prelque  cré- 
nelées. Le  dclTous  du  corps  &  les  pactes  font 
noirâtres.  • 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris  ,  dans  les 
provinces  méridionales  de  la  Jrance  ^  en  Por- 
tugal. 

278.  Charanson  à  côtes. 

Cl'rcvljo  cojldtuj. 

CurcuUo  hrcvirofiris  cinereus ,  thorace  ntgro  ; 
ëntis  quatuor  tintreis,  Fab.  Mont.  inf.  tom,  1. 
pag.   115.   no.    194. 

11  eft  de  fa  grandeur  du  Charanfon  incane.  Les 
antennes  font  coudées  ,  ferrugineufes  à  leur  bafe. 
La  trompe  e(l  courte  un  peu  renflée  à  fon  cx- 
trûnlté  ,  uoirc  «  avec  la  partie  fupcricure  cendrée. 
Le  corcelet  ell  arrondi  ,  noir ,  avec  une  ligne 
Jongiiudinaic  à  la  partie  lupéricure ,  un  peu  de- 
vcv.*  ,  plus  noire.  Les  élyttcs  &  les  pactes  font 
cendrées. 

Il  fc  trouve  dans  les  provinces  méridionales  Je 
la  France. 

i-j.  CHAn\NSON  barbarcfque. 
CiRi-'iLto  b^rbarus, 

Cwcu/io  breviroftris  fufcus  ftrruginco  îrroratus  , 
orbitd  ocuLrum   ulbâ. 

Il  cfl  un  peu  p!us  grand  que  le  Charanfm  ful- 
circltcc.  Les  ..nîcnncs  font  notrâtrcs ,  avecla  ma''e 
cendrée.  La  trompe  cil  cylindrique,  un  peu  plus 
courie  que  le  corcelet  5  elle  a  a  fa  partie  fupé- 
iicuie  ,  Uî.c  l:;»nc  longitudinale  un  peu  clevcc.  Tout 
le  C'jrps  c!l  noir  ,  mais  Ivgcrcment  couvert  de 
poils  tics-co4i:ts,  fcrrugmeux.  Les  yeux  foA noirs 
6l  entouic^  d'un  cercle  blanc.  Le  corceîet  cil  ar- 
rondi U  utsk^èrcmcnc   chagrine.  L'abjorncn  a 
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quatre  petits  points  noirs.  Les  coitfes  Caoi  im* 

pies. 

Il  fe  trouve  en  Barbarie  «  8c  m'a  ëcé 
nique  par  M.  Marsham. 

180.  CharansoII  ophtalmiqaCé 
CuKCULio  ophtalmicus, 

Curculîo  hrev  iroftris  fufcê^cimrtits  ,  ehirii 
lis  fex  grifeis. 

Il  eft  un  peu  plus  grand  que  le  Ckaramfêm 
fulciroilre.  Les  antennes  lonc  courtes  ,  couiUa  9 
d'un  noir  cendré.  La  trompe  jcft  ceune^  gra&» 
tricarenée.  Tout  le  corps  eft  noir  at  couTcn  de 
poils  courts ,  cendrés.  Le  corcelet  a  deux  bgacs 
longitudinales  fmuées ,  peu  marouées ,  grisâtres  de 
cbaijue  côté.  Les  élytres  ont  chacune  crois  poiats 
grisâtres  ,  entourés  de  noir  ,  placés  fur  une  bgoe 
longitudmale  :  le  point  du  milieu  eft  un  peu  pl« 
gros  que  les  autres ,  &  ceux-ci  font  cris-petio  k 
a  peine  marqués.  Les  chiiles  font  fimples. 

Il  fe  trouve  en  Provence  ^  dans  les  ^^— p, 

i8i.  Charanson  tabide, 
CuKcuLio  tahidus. 

CurcuUo  hrtviroftris  fufems  ftrrughuù  k 
thorace  UneU  duahus  ,  tiytrU  méUpMt 
bus  einertis 

CurcuUo  lateralis  tongirofiris  eyliiutrieus  fim^ 
neus  ,  thorau  margine  flriga  oblonga  ^  ifytt^fm 
iatcribus  punais  duohus  cîntnis.  Nauuf.  %^p.  t^ 

/i*.  27.  tab.   î.  fig.  17. 

Il  a  environ  fix  lignes  de  long ,  depuis  la  tèc 
jufqu*à  l'extrémité  <k  corps.  Les  antennes  bu 
d*un  noir  cendré.  Tout  le  corps  eft  noir  .  mal 
légèrement  couvert  de  poils  courts  d'un  gris  fer- 
rugineux. La  trompe  efl  groiïe ,  plus  counc  q« 
le  corcelet  ,  carénée  à  fa  partie  fupérieure,  la 
yeux  font  entourés  d'un  cercle  blanc  Le  corcdtt 
v-ll  prefque  cylindrique,  un  peu  raboteux,  moi 
d'une  ligne  longitudinale  élevée  5e  d'une  l^ebUa- 
clie  ,  de  chaque  côté.  Les  élytres  ont  un  pomt  blax 
4  leur  bafe  extérieure  ,  &  un  autre  oblong,  ^cnie 
milieu  du  bord  extérieur  :  on  remarque  ,  an  nova 
de  la  loupe,  des  points  enfoncés»  rangés  en  Axia. 
Les  cuiiTes  font  hmplcs. 

Il  fc    trouve    dans  les   provinces  méridiouics 
de  la  France  ,  en  Italie. 

28i,  Charanson  grammique« 

Ci! R Cl' Lio  grammuus. 

CurcuUo  breviroftris  fufcus  ,  tkorau  m\i9§^  S» 
ncoU ,   elytris  bajcos  pundo  ciatrm. 
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_  CarcuB»  gratnimei»  irtvirofirit ,  thoraet  mar~ 
put  lintùU ,  ttyirifyut  iafios  punSo  cintrto.  Naiurf. 
M.  F^g.  II.  n".  tS.  tai.   i.  fig,  18. 

fl  eft  no  peu  plus  petit  qae  le  pt^cJdent.  Tout 
le  coq>s  eft  noir ,  tris-Icgcrement_  couveti  de  Poîli 
gris  ,  comu.  Les  anceones  font  noires ,  avec  Ici- 
tt^mité  cendrée.  La  trompe  eft  courte ,  avec  Dce 
ligne  longitudinale  peu  élev*c  à  fa  partie  fuprfrieure. 
tes  yeux  font  entouras  d'un  cercle  blancbàtre.  Le 
'cotcçlet  eft  légitement  raboteux  ;  il'  s  une  ligne 
loDgiindmale  ilcT^e  ,  à  peine  marquée ,  qui  ne  va 
pas  iaTqu'au  bord  podéticur.  De  chaque  côt^  on 
voit  une  ligne  longitudinale  blanche.  Les  flycrcs 
ont  UQ  point  blanc ,  à  leur  bafc.  Lei  cuifles  font 
fimptct. 

It  fe  tronvt  dans  les  proTÎnces  néiidionales  de 
U  France,  en  Italie. 

iS}.  Chakanson  de  Bonfdoiff. 

Cvttcvtio  Boitfiiorffii. 

Curculio  trevinftris  canefetas  ,  tkoracis  dorfo  , 
etyuit  maatlU  tribus  iraitfvtrJU  aigrir. 

Cunalio  niveus.  BOusd.  Hift.Curc.  fiitc.p.  11. 
«t.  j.  toK  fig.  6, 

Cireulio  candiius.  FwESi,  Arck.  inf.  j,  p.  S). 
«•.  7j.  tah,  14.  fig,  ji. 

n  rcâemblc  ponr  la  forme  ft  ta  grandeur  au 
CkaraxfoR  nébuleux.  Les  antcnocs  iTont  noires.  La 
nompc  eft  noire,  courte',  alTcz  gtolTe,  inégale. 
Les  ycox  font  noirs,  prefq n'entourés  d'un  cercle 
blanc.  Le  corcelet  eft  un  peu  raboteux  en-dclTous 
2C  fur  les  côtés;  il  eft  noir  à  fà  partie  fupéricure. 
IiO  élyttet  font  blanchâtres  ,  avec  tue  tache  it- 
^^aHire  i  U  bafe  ,  une  autre  tranfvcrCàlc  au 
aulicii ,  8e  une  plus  petite  ,  vers  l'extrémitë,  noiiet. 
Vk  deflbat  du  corps  5e  les  pattes  foot  blanchitict. 
I«*  cniJIc*  fboi  fimples, 

La  eouleu  blanche  de  cet  infeâe  eft  due  à 
det  poils  courts,  ferrés. 

Il  £è  trouTc  dans  les  pcoTincet  miiidiooalci  de 
la   France. 

114.  CHAitaKsoN  intcnompa. 
CvacvLto  iatartiplut. 

Curtulio  irevirofirit  obfeurus,  coUoptrorvm  faf- 
àa  inierrupta  aiia.  Ent.  ou  kifi.  nat,  dts  inf.  Cka- 

lANSON.  PL    JO.fig.    111. 
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Careaiio  inttrnptiu,  Fab.  Sp. 
ttS,   n".   148.— JtfiiRr.    inf.  tM. 


nf.  tom.  t.pag. 
I.  pag,    iij. 


H  eft  à  peu  près  de  la  grandeur  du  Ckareitfm 
àm  PolfgofuinL  Les  aawaacs  ibat  ccadiéct,  «bf> 


enrcs  ,  coudées.  Tout  le  corps  eft  couvert  de  pe- 
tites.  écailles  imbriquées  ,  £crrécs  ,  cendrées.  La 
trompe  eft  aflcz  groffe  &  plus  courtc'que  le  cor- 
celet. La  tête  elt  un  peu  arrondie  ,  ft  les  yeux 
font  noirs  ,  arrondis  ,  an  peu  Ctittans.  Le  corcelet 
eft  arrondi,  avec  quelques  lignes  longitudinales  peu 
marquées ,  d'un  gris  plus  clair.  L*écufTon  eft  petit , 
coupé  poftérieutemcnr ,  d'un  gris  blanchâtre.  Les 
élytrcs  font  régulièrement  fttiécs  ,  Bc  dans  chaque 
ftne  il  y  a  des  points  enfoncés.  Les  côtés  Et  toute 
leur  partie  poltérieure  ,  font  d'un  gris  plus  clair. 
Le  dedbus  du  corps  k  les  pattes  font  cendrés. 
Les  cuiUcs  font  liraples ,  fans  épines  &  fans  dctw 
telures. 


Il  fc  1 


:  dans  la  Nouvelle-Hollande. 


tS;,   CHAit^moN    fcmcllûc, 

Curcuiio  fciue/!arit. 

CLrcuUo  irevirofirit  aier,  tljtris  ertitato-firiatii  , 
pedihut  amicis  elongatis.  Ent,  ou  hifi.  nat.  dtt 
inf.  Chakansok.  i*/.  a-,  fig.  141. 

Curcuiio  fiuttllaris.  Fai.  Muni.  inf.  lom.  1. 
p.  nj.  n".  196. 

Il  eft  grand.  Tout  le  cerps  eft  ncir ,  glabre  , 
fans  caches.  Les  antennes  foat  coudées.  La  trompe 
eft  gtolTe,  alTcz  conrcc ,  Gllonnée.  Lci  yeux  lont 
peiics  ,  arrondis  y  faïUans.  La  tête  eft  hUc.  Le 
corcelet  eft  arrondi ,  ir régulièrement  pointillé.  L'é- 
cuflbp  eft  petit ,  arrondi ,  relevé.  Les  élytrcs  ont 
des  fttics  ferrées  ,  dans  lefqucllet  il  y  a  des  points 
enfoncés,  tri  s -rapproché  s  :  an  voit  une  élévation 
vers  la  partie  poitétieute  de  chaque.  Les  cuifles 
font  Umples,  Uns  épines  &  fans  dentelâtes  ;  les 
antérieures  font  alTex  grolTei,  ic  un  peu  plus  loa-. 
gués  que  les  autres. 

U  fe  trouve  dans  la  terre  de  Diémcn. 

t8(.  Crasaksoh  long^ane, 

Ct/xctfLio  lottgimaïuu, 

CureuUo  imirofirîs  fufcus  ,  tkoracis  margint 
funSifqut  duabus  ftrrugintit  ,  pedibus  antieii  t'.on- 
gatis.  Ent.  on  kifi,  nat.  des  inf.  Chaeansom. 
PL    10.  fig.    114. 

Curtulio  Ungimaaus.  Fa».  Syfi.  eut.  pag.  147. 
a".  107.  ^  Sp.  inf.  tom.  1.  pag.  i88.  »  .  14s. 
^Mant,  inf.  tom  t.pag,  iij.  <i*.  157, 

II  eft  de  U  mndcur  du  Ckaranfon  bcane.  Les 
antennes  fonr  Rrrugineufcs  oblcures  ,  légèremen' 
poîleufes  ,  coudées.  La  réte  eft  noîiâtte  ,  cou- 
verte de  quelques  écailles  vctdâtres  dorées.  La 
tiompe  eft  courte.  Les  yeux  font  noirs  ,  arrondis  , 
faillans.  Le  corcelet  eft  arrondi,  noirâtre,  couvert 
de  piques  écullet  rctd&tnc  ,  ave^^uz  tadtec 
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i  la  panic  pon^iicure  ,  le  bord  antéiicar  8c  let 
cÔTcs  ici'iuE;ineui  dûtes.  L'^culTon  cA  vc»  Se  criàR' 
gtihite.  Les  iflynes  Toat  obfeures,  couvcr»  d'é - 
cai!lci  veines  dormes;  cllct  ont  dci  (liies  régu- 
liitci  ,  dam  lcû]ucllcs  il  y  a  des  poinit  enfoncés 
Iran  fvu  la  le  m  Eni  ,  nés  -  lerrés.  Les  pactes  anté- 
ticiires  font  obfcures  ,  un  peu  plus  longues  que  les 
auttel,  avec  les  cuillet  renflées  ,  fans  épines,  &  les 
jambes  earnies  intétieuiemenc  de  plulieuis  cpinci 
courtes.  Xcs  aucrcs  paites  font  feirugincuTcs  obf- 
curcs,   fans  épines  Si.   fans  demelurcs. 

La  couleur  du  eotcclet  varie.  Il  cil  (joclqnc- 
fôis  prcfque  tout  fcrfugineui ,  avec  une  ligne  lon- 
gitudinale obrcure  au  oulieu ,  ainfi  «^uc  le  bord  ex- 
térieur des  élytres. 

II  it  uouvc  dans  le  Brélîl. 

187.  CHAitANSot4  rauque. 

CuncvLio   raucut. 

Curcu/lo  treviro/lris  nigricitHS ,  tlytrii  griftit  ci- 
ntno  punSaiit.  Fab.  Geit.  inf.  app.  pag,  tt5.— 
Jip.  inf.  tant.  1.  pag.  18S.  n".  ifx.^Maïu. 
inf.tom.  i.p.  iij.  A  igg. 

Cunulio  rauctts.  Naturf.  14.  pdg,  rj.  «»,  ji. 
toi.i.fig.ii. 

Curcutio  rjucui.  Fuesl.  Jrch.  inf,  p.  Si.  n".  64. 
fj*.  U.  fg.  ij. 

II  ett  plus  petit  que  1c  Ckjranfon  du  Troène. 
Les  anîetinci  toni  nuiràiies  ,  un  peu  poilctircs  , 
coudée!.  La  iiompe  cit  courte ,  couvctic  d'écaillcs 
cendtccs.  Tout  le  corps  c(t  ceuvcrt  de  patciil» 
écailles,  les  yeux  ne  (ont  pas  faillint.  Le  corcelet 
cl)  aiiondi.  LccufTott  c(ï  tiès-pciit.  Les  élytrctont 
des  lUics  ti'[;ulictes  ;  celles  que  j'ai  vues  éroicnt 
cendtLCS  obl'ciires  ,  &  plus  ou  mnini  catfemées  de 
points  irtéguliers  i^tis.  Les  pattes  font  brunes ,  avec 
iIls  écai.les  &  des  puils  cendrés.  Les  cuillcs  font 
Hmplcs  ,  uns  épines  &  fans  dentelures. 

Il  fe  CTOuvc  CD  Allemagne. 

iG3.  Cii.'.KANsoN  coiorncui. 
Crrcfiio  tot-cntofui . 

Cur.uliii  irtvi'ojlrh  /i./tj  ,  ihor^et  iru.-u.'J  /j- 
tirjli  .i/.nj  ,  tly.iii  tuin^uLtU  M.-t  utiinqut  mj- 
euiu  fuf.^.  Ett.  ou  k-fi.  »jt.  dii  ir.j:  Chail^n- 
fOX.   PI.    IJ.  A'.   ISi-   1.   *. 

Il  cft  de  la  pranJcur  du  a^Jifir,  du  Polygo- 
num.  Les  antennes  font  brunes.  La  trompe  ell 
çiollc  ,  ccuttc  ,  oblcuic.  La  tite  eft  obrcurc,  avec 
let  yc:ix  noirs  ,  arrondis  .  un  peu  faillans.  Le  cor- 
■  ck(  iMI  ujlcut ,  avec  une  }>tande  tadie  blanclic 
dt  chaque  côté.  L'écuifKn  cU  obfcur.  Les  clytrcs 
(ont  tduveries  d  un  duvet  cuior.ncux  blancliâirc 
avec  UDC  iichc  obrcuic  jlc  chaque  c«(é ,  te  pla- 
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/leurs  tubercules  âevéi  prefqae  jpinenx  ; 
dos.  Les  pattci  Otat  obfcuics  ,  &  let  caU 
Cmples. 

Il    Te    trouTe  dans  l'Amérique  m^tidii 

189,  Chakansoh  pottc-épine. 

Ct.«ct7i.,o  fpinifix. 

Curtulio     brtviroflrit    dittreia  fufco    irr 


ikorett  Mute  fpincfo.lA».  Atant.  inf. 
«".  I9J. 

11  eft  de  grandeur  moyenne  ,  &  fon  et 
très-couvcxe.  La  trompe  eft  courte  ,  gro'fe  , 
la  partie  Tupétieuie.  Le  corcelet  a  une  épine 
de  chaque  côté.  Il  efl  cendré  &  tf  arlemi:  d 
points  Doiràtrei.  Les  ^Ivtres  rontltriîcs,  ce 
parremées  de  points  noirâtres,  l'abdomen  cfl 
tte ,  avec  trois  tangécsdc  points  blancs. 

11  fe  trouve 

190.  ChakahsOn  du Polygoaum. 

CvRcutio  Polygoiti. 
^  Carculio  hrevirofiris  ,    tkorace   lintato  , 
cintnis  t    lintolii  fufcit  futurdqut  nigro  p. 
Ent.  ott  kifi.    nat.  dti  inf  Charansoh. 

j:u'cu!ioPolygom.  Tab.  Sp.' inf.  lom.  1. 
n  .  ijt.  — Milite,  inf.  tom,  l.  pag,  116.  n 

Curculio  Polygoni  brrvirofirit  tefiattui , 
trorumfutura  nigra  rcpanda.  LiN.  Syfl.  nat. 
n".  iS-  — Faun.  fuec.  n°.  5^7. 

Curculio  Polygoni.  Vitt,  Ent.  tom.    t.  p^ 

11  efl  de  grandeur  moyenne.  L.i  itor 
afTei  mince  ,  plus  courte  que  le  corcelet ,  ci 
avec  un  peu    de   pris   à   fa     pa.tie     lupc-..-. 

c'.itcelct  elt  cendti'  ,  avec  trois  l»i;ncs  Idii^  t. 
blanchcs.  Les  é^yttts  font  ccrdtéts  '"!;*, 
li,;nc  a  la  bafc  .  &  deut  a-jrics  vers  le  1 
bijuchâtrcs  ;  la  future  eft  lilancl.jirc  .  j 
petits  points  noirâi.-is.  Le  bord  cviJr'ei. 
quel.)....  cfpCccs  cÛ  blandntre.  Ui  f^,: 
ccnJr.'e-.L>:i  cuUics  (oin  limplts. 

II  fc  trouve  en  Euro-e  ,  fur  la  Renoucc 

gjitum  av.iu/u't. 

CifhCuiio  gnjtut. 

Curetilio  irt\irof.-ii   Jupra    gtlfto- 
atifreui  ,   ropro  i^n^Htmiato.    tA"/-- 
peg.  14I.  -•'  —"  ■"      '  ~ 
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n  reffembic  tu  Ckaranfoa  Vxaii  ,  mais  il  eft 
Dn  peu  plus  long,  La  crompe  eCt  cyliadrioue  , 
«vtc  un  fillon  longicudiaal  alTez  profond.  Tout 
le  deflùs  du  corps  cft  d'un  gns  obfcur ,  fans  taches. 
Le  de  irous  eft  cendré.  Lci     cuiffes  Coai  £mflcs. 

Il   fc  inMive  en  Angleterre. 

ipi.  Chakansoh  trimouclieté. 
CvxcvLio  trigattatus, 

CurcuUo  hrevirojlris  nigrhaits  ,  elytris  grîfih  , 
macuiit  duahus  alhis  ,  pojleriori  mafori  communi. 
Pab.  Syfi,  eut.  pag.  14S.  0°.  109.  —  Sp.  inf. 
nm.  I.  pag.  (88.  n".  ijj,  —  Mant,  ùif.  tom,  1. 
fog.iii.a'.ioi. 

Curtttlio  coniiger.SjiLZ,  Hifi.iaf.  lai.  i-fig.  ri. 

Il  rclTemble  pour  la  forme  Se  la  grandeur  ,  au 
Charanfon  tiifte,  La  trompe  eft  courte  ,  caonclée. 
Le  corcclet  efl  obfcur ,  faas  taches.  Les  élycrcs  font 
prefque  ftti^cs,  griiarrcs ,  avec  un  point  blanc, 
T«s  le  railieu  ,  te  une  cache  plus  grande  ,  com- 
aiUDC  aux  deux  élytres,  vers  rcicrémité. 

II  fc  trouve  en  Angleterre,  daos  les  endroits  ià- 
bloaeuz ,  prés  Richmond. 

29j.  Chakansoh  ^inaaé, 

CatLcezio  gtminatut. 

Otrtulio  hrrviroftrii  cintnut  ^  thoraet  trilineato, 
€Îytris  firiis  numerofit  fufe'is  ptr paria  approximatit, 
I AS- Mant.  inf,  tom.  i.pag.  Il6,  n°.zo$. 

Il  eft  de  grandeur  moyenne ,  prefqoe  glo- 
buleux. Les  antennes  font  coudées ,  terminées 
en  ma/Te  férrogineure.  La  trompe  eft  courte  , 
groflc ,  cendrée,  te  .corcclet  eft  arrondi  ,  cendré  , 
ATCc  nois  larges  lignes  longtudjnales  j  obf- 
curcs.  Les  élyires  fom  globuleufes ,  cendrées, 
•Tec  des  ftrics  longitudinales  obfcures,  difpofées 
par  paires.  Les  pattes  font  cendrées. 

Il  fe  trouve  à  Kiell, 

294,.  Charanson  diadème, 

CvjtcfXro  tHadenut. 
■    CmrtaSo  hrevirofirit  fiavifctnti  vitiafut  ,.roJin> 
tfiu  rtlitfo  atro.  Fa».  Mant.  inf.  tom.  i-p-  \^6. 
în.  aa^. 

HU  rcITcmble  au  Ckaranfon  du  Coadrier  ,  mais  il 
^^kl  peu  plus  grand.  Les  lennes  fout  coudées  , 
^^Bfci.  La  uompe  eft  i  e.  obfcnrc  ,  tronquée 
H^^«  a  ft»  extrémiti  ,  ^ç  1  Ict  te  les  élytres 
■tot  csuvetts  de  poils  1  O.  Les  pûtes 
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Sf  5.  ChaRansoh  du  Coudrier. 

CORCVLioCoryii, 

Curcutio  brevirofirii  cînereo  fvfeoqut  varias  , 
ilycrorunt  futu'a  dimidiaia  otrj.  F*n.  SyJI.  tnt. 
/i.I^S.ji».  116.  —  Sp.  inf.t.i.p.  13y.R0.154. 
•^fdant,  inf,  com,  i.  pag.   116.  n'*.    loj. 

CurcuUo  capiiaius  hnvirvjlris  antinms  fritSls 
fafciî  ,  femorïbus  mucicis  ,  capitc  iato  ,  corpore 
fubgloboj'o  grifiu  -  cinerco  ,  pediiut  fufeit,  Dsc. 
Mim.   inf.  tom.    5.  pag.    »4j.   n».    ji. 

Charanfon  giii .  à  targt  liit ,  à  courte  trompe, 
à  antennes  coudées  le  à  cuiflcs  lim^'lcs ,  a  corps 
court  J^  (ivalc ,  d'un  gris  cendré, 'a  partes 6i  antennes 
brunes.  Dic.  Ib, 

CÙrcuUo  capitatus  irevirojlns ,  fufco  -  cinereiis  , 
futurs ,  elyforum  baft  nîgra,  rofiro  brtvîjlimo  ,  lato  , 
a'rdomine  fubgloiofo.BonsD.HiJl.  (Urc.futc.p.  }j. 
n".!].  tab.fig.  14. 

Il  refTemble  an  Ckaranfon  cervinc.  La  (rompe 
eft  courte,  noire  à  Ton  cittémiié.  Le  corcekt, 
les  élytrcs  font  glabres  ,  méJaneûs  de  cenJré  fi: 
d'obfcur.  La  future  .de  "  '  ^  ^  ^  ■ 
lieu  ,  eft  noire ,  glabre. 

Il  fe   trouve  en  Angleterre,  fur  le  Coudrier, 

19a.  Charanson  lioéé. 
Curtulio  lintatut, 

Curealio  trevirojlns  griftiu  ,  tharaet^rii*  tribut 
paitidioribuM,  LiH,  Syfi,  nat,  p.  .616,  n".  lo.— 
Faun.fute.  *».  «jo, 

Curculio  lintatus.ViB-  Syfit  ent.  p.  148,11'.  itl. 

—  Sp.inf,  tam,  l.pag.  iSj.n".  if},  —  Mant.  inf^ 
tom.  I.  pag.  116.  a".  1,06. 

Curtulio  rofirt^  tkoracis  longitudînt  ,  thorate  tri- 
bus firiis  paiiidioribus.  Geoff,  inf.  tom.i.p.  ï8}. 

Le  Charanfon  à  corcelet  rayé,  Geoif.  Ib. 

Curealio  brtvirofirit  ,  anteimis  fra&is  ,  ftmori~ 
but  muiicll  ,  coTport  ob/ongo  grifio ,  fko'aCt  fir'i* 
tr.but  paltidioribut.  Otc.  Mim,  inf.  tom.  j.p.  147. 
BO-  35- 

Charanfon  ni)>^  jï  ctfVfM  rrom;w.  A  courte  nompc, 
à  antcn'nei  coudées^,  ik  curlfes  lïmples  ,  'à  corps  ovale 
gris,  avec  trois  banles  plus  pâles  fur  le  corcclet. 
Dec.  U. 

Curculio  fineatut.'BoKSD.  Hifi.  eurcfute.  p.tif, 
B».  16.  tab.fig.  16.  17. 

Curculi*  Uneatut.  ScHKAHK,  £nim.  inf.  aufi, 
n\  »4». 

-  ScHAiir.  /cm.  iff.  tai.  loj.jiir.  S. 


T»« 
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CurtuEtt  faftioUiui.    Fovkc.    Entom,  par.  i. 
f^.  ixo.  «•.  ij.  î 

Cunmiio  Htuattts,  Vul.  Eut,  nm,  i.pag.ioi. 
m".  I4I. 

Il  a  environ  deux  lignes  Bc  demie  de  long  S: 
une  de  Iv^.  La  troutpe  cH  courte ,  grolTe  ,  à  peine 

Elus  longue  que  U  li^c,  Lei  aatennes  (ont  cuuJées  , 
cuDCi,  affcz  lQagun,Tout  le  corpi  cft  criAcre. 
Le  coicdct  a  trois  lîguet  lungitudinalei  iFub  griï 
plut  clair  que  le  icfle  du  corps.  Les  ^lyties  qdc 
des  Utics  fbtmécs  par  des  poinn  eofencf s.  Les  pattes 
fooi  d'un  btun  loulHitie.  Les  ciûncs  font  fimples. 

Il  Te  tronvc  dans  prefque  toute  l'Ewope ,  fur 
les  arbres  8c  Au  les  buifibos, 

tfy,  Chaeimsoh  lunulJ. 
CoRCttLio  lunatus, 

Cunu/io  hrevirofiris ,  coleopirls  tlevato-finalît , 
fijcia  femicircaUri  ihaeiUaqmt  pcjlica  atiis,  iuimta 
it'gra,  FaB.  Syfi.tiu.p.  14t.  k".  lit,  ^~ Sp.  iitf. 
tem.  I,  p^g.  iSy.  s**,  ijf,  ^Maat.  inf.  t.  t. 
pag.  X 1  $.  h'.  107. 

Il  eft  petit  fie  il  leAcmble  an    Ckaranfoa  Waii. 

La   trompe   e(l  coartc  ,    grolTe  ,    cendrée  ,  avec 

NO  point  enfoncé,    fur  le  ffont.    Les    éirtrcs  ont 

trois  ou  quatre  Jignet  élevées ,  un  peu  tranchaoïes , 

qui  ne  vont   pas   iufqu'à  l'eicréinité  de  l'élytre  , 

die*  font  cendrées  ,  avec  une  bande  blanche  .  Ct- 

Bii-ciiraUirc  ,  qnj  pan  de  l'angle  extérieur  de  la 

ba(c  ,    ft  defecod  ioTqn'au  mucn   4c(    élytics  : 

on  voit  poftérienremcoi  nne  grande  tache  blanche  , 

commune  aux  deux  élytres ,  i£ins  laquelle  fc  trouve 

une  autre  tache  plus  peiice ,  en  croifTant,  noire. 

Les  pactes  font  cendrces,  avccdei  baudet obfciirei. 

Il  Te  trouve  en  Angleterre. 

t;8.  ChakansOm  fùlviplde, 

C-jKcui.iofMivipu, 

Curtulio  ircviroflrit  tùmtmofo  vînftens  ,  pt^ 
diiin  ufijftit.fA»,  Mv%t.  ÎMf,  tom.  i.pag-  l\6. 
m*,  aot. 

Il  a  la  ferme  du  Charaifon  iinéé.  La  trompe  c(V 
courte  ,  unie  à  Ta  partie  Tupéiicure.  Le  corps  ell 
pubefcCnt ,  vcrdlrre.  L'abdmncn  cil  argenté.  Les 
nnteonet  font  coudées,  i)br<ures.  Les  pattes  &ni 
lellacécs. 
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Il  cft  petit.  La  t*tc  eft  obfcn«.  Les  i 
font  coudées,  faa«ei,  avec  la  nulTc  o 
Lecorceleteft  JifTe ,  tcftaeé.  Les  élym 
(Inées,  d'une  couleur  cendrée,  obrcuce. 

Il  Te  iiouTC  en  Sue. 

joo.  Chakanson  onde: 

CoKCaLio  anditiu. 

Otrculio  bnvinfirù  fufeus  ,  ttytrU  apitt  pt 
JlrigM Midaia fMfia.  Vxt.Sp  inf.  tom.  1.  p»i 
-'.   lil.^Mant.Iaf.  t.  i.p.ny.  k".  ho. 

n  eft  petit,  &  reffemble  beaucoup  au  Cki 
Innulé.  La  trompe  eft  courre.  Tout  le  co 
obfcur.  Les  élytres  font  pâles  à  rextrémi 
elles  ont  une  ligne  cranfverfalc  ,  ondie  ,  o 
Les  cuiâès  font  limflcs. 

II  Te  trouve  en  Allemagne. 

)oi,  Chabanson  hifpidule. 

CviLtoLio  hifpiduiiu. 

Curtuîio  irevirofirU  fifius  ,  tkorae*  ttat. 
itotn  ytlytrif  hifpidis,  fUnSit  okfim-ioiHtaf 
Fam.  Ctn.  inf.  maru. p.  rt 6.  — Sr.  Uf  t.  i.f 
n".   ijt.—.Mant.  inf  tom.   l.  p.  Ii7,n",i 

Il  cft  petit  8c  relTemble  au  Ckaranfvit 
Les  uccnnei  font  coudées }  le  premier  arc» 
long.  Le  corcelcc  eft  poiniillé  ,  obfcur  ,  ave 


Ignés  langtcudinales  cendrées  .-  l'ir 
lus  étroite  que  les  aaiies  :  on  voit  de  cbaq» 
idré.    Let  élytres  loa 


que 
la  corcelet  un  point 
:urcs.  avec  des  poils  ^Ic 


.   toidci,  &   des 

„  .    .1  :  le;   poili   loot   iol 

entre  les  points,  ce  qui  forme  des  lignes  intc 

pues  ,  blancfaci  &  noirci.  Les  paiicsCoat  noti 

Il  Te  trouve  \  Kiell,  fur  les  plantes  «qaan 

)0S.  Cmakahsoh  fcabticnic. 

Cvt-cVLio  fcahricului. 

Citrculio  trtviro/Ins ,  eorport  eîntrto  AZ/Ji  V*. 

Syfi.  tnt.pag.nf.n".  nj Sp.  iitf.  t.i.  p. 

M-'.iff.  —  Mani.   inf.   tom.    1.  p.    117.  «■■, 

Curculio  fcabriufcului  brevïrojlris ,  frmo>ik^ 
licir  cintrtus  ,  ilyirit  htfpidii.  Lin.  Mjni.  p. 

Curculio    fcjbticultlt    irtvirugrit  ,    fuiglmp* 


JI  fc  trouve  en  Saxe,  8c  aux  environs  de  Paris, 

s^V'CkaKjnioh  ruficoUe. 

CoAcuLto  nficolijt, 

CuraiHo  bmirofirii  tt/laetus  .  r  j;>(>e  elytrif^ui 
prUf.t  tUtm  fiifdt.  fa»,  Mtat,  ii^  tom.  l. 
pag.  ii«.  M*,  a«p. 


iflro  cJnaliiaUt» ,  corporc  cincrta\  hijpido.  Bo: 
Wfi.çwx.fuK.pJS.ji..  r.".  la.uà.Jig.ti. 

la  trompe  eH  rabotcutc  ,  lillonnéc-  Les  yeui 
acrondis  ,  peu  fjilUns.  Les  antennes  font  coud 
d  une  couleur  fauv;  ,  un  peu  cendiée.  Le  t 
cetet  ed  raboteux,  8c  muni  d'un  tubetCB.'e  1 
grand  ,  de  chaque  cô:é.  Les  illytres  font  «itoad 
presque  globuleufci ,  fouvenc  n-ur.ies  ,  taboccul 
lluéei,  couvertes  de  foUi   coprp^  ^ter^t,  n 
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''c  itûous  du  corps  &  les  pattes  font  d'ane  coa- 
eur  cendrée  obfcure.  Les  cuiflcs  font  fioiples^ 

Il  fe  trouve  dans  les  endroits  fabloneux  de  la 
Suède  ,  au  commencement  du  priatcms. 

5C).  Charanson  cervine. 

Ct/RC¥Lio  cervinus, 

'  Carculto  ireviroflrls  grifeus,  Tontennts  bafi  ru- 
fefcend&us.VAB,  Syfi,  ent,  pag.  149.  n^.  114.— 
Sp.  inf,  tom,  i»pa^»  190,  /x*.  i6o,— itffl«r.  inf, 
tom.  i.p.  117.  /i°.  215. 

Curculio  cerrinus  brevtrofirîs  ,femoribus  deataeh  , 
antennîs  bafi rufcfcenùbus,  Lim.  Syft,  nàt.  pag.6l§» 
«•.  70. — Faun.  fuec^  «%  6ij. 

Curculio  grifeo  -  atncus  ,  breviroftrîs  ,  antennîs 
frûBis  rufis  ,  femoribus  dentatis  ,  corpore  oblongo 
grifiO'4Lneo  nitido.DhG^  Mem.inf.tom,  5.  p.  \xo, 
«•.  1 5. 

CbaranfoB  gris^bron^i  à  courte  trompe  ,  à  an- 
tennes coudées  rouffcs  ^  à  cuiiles  dentelées,  à 
coips  oblong  y  d'un  gris  bronzé  ,  luifant.  Dec.  Ib, 

CurcuUo  cervinus    brevîroftris    oblongo   ovatus  ^ 
sinereus  ,  nîgro  irroratus^  antennîs  bufi rufis.  Bohsd. 
Itjt.  curc.fuee.  pag,  ij.n*.  15.  tab.  fig,  15. 
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Curculio  cervinus, y ïLL»  Ent,  tom,  i.  pag,  103. 
mP.  1x4. 

Il  a  environ  deux  lignes  8c  demie  de  long  8c 
wnt  de  large.  La  trompe  efl  courte ,  grofle,  de  la 
longueur  de  la  tête.  Les  antennes  (ont  coudées  , 
aflez  longues  ,  fauves ,  avec  la  maife  qui  les  ter- 
mina ,  noirâtre.  Tout  le  corps  ci\  couvert  de  petites 
écailles  cendrées.  LécuiToa  efl  petit  8c  blanchâtre. 
les  élytres  ont  neuf  ftries ,  formées  par  des  points 
enfoncés.  Les  pattes  font  obfcures.  I^es  cuiflcs^  fui- 
lantLmné  8c  de  Gcer  ^  ont  une  petite  épine. 

Il  fe  trouve  au  nord  de  TEuiope. 

304.  Charanson  hériflé. 

Curculio  echinatus. 

Curculio  brevîroftris  ,  ferrugineus",  abdomint  glo- 
iofo  ,  elytrÎA  fetis  créais  denfe  echinatis.  Bomsd. 
Hift.  curcfuec.pag.  )).«**.  xi.tab.fig,  21. 

Curculio  fcaber.  Mull.  ZooL  Ban.  Z6,  ^47. 

Il  eft  un  peu  plus  ovale  que  le  Charanfon  cer- 
TÎne.  La  trompe  cft  courte ,  anguleufe  à  fon  exrré- 
nîté.  Les  antennes  font  fcrrugineufes.  Les  yeux 
fimt  arrondis ,  à  peine  faillans.  Le  corcelet  cfV  cy- 
findrique^  étroit,  hériflé.  Les  élytres  font  réunies , 
ittflccs  ^  fernigin«ufcs     f  rcc  huit  ftries  poincillécs , 


8c  des  poils  élevés ,  rotdes  ^  qui  les  font  paroîtrc 
hériflées.  La  poitrine  &  Tabdomen  font  noirâtres  « 
&rai:us  eA  fauve.  Les  paues  font  d*un  jaune ier* 
rugineux.  Les  cuiffes  font  (impies. 

Il  fe  trouve  au  nord  de  TEurope. 

50;.  Charanson  ftrié. 

Curculio  ftrîatus. 

Curculio  brevîroftris  fujcus  ,  elytrîs  ftriîs  cinercis 
nlgro  punUatis.  Iab»  Mont,  inf,  s,  i.  pagm  iiy* 
rt°.  214. 

Il  eft  petit.  La  tête  eft  noirâtre.  Le  corcelet  eft 
noirâtre  »  avec  une  ligne  longitudinal  ecendrée ,  à  la 
partie  fupérieure.  Les  élytres  font  noirâtres  ,  avec 
trois  ftries  longitudinales  &  la  future  oendrées^  velou- 
tées ,  ponâu^s  de  noir.      • 

Il  fe  trouve  en  Afrique. 

|o^.  Charanson  Lézard» 

Curculio  Lacerta. 

CurcuUo  brevîroftris  grifeus  ,  elytrîs  ftriatis  ,  an» 
tennis  apice  nigris,  Ént,  ou  hrft,  nat.  des  inf 
Charanson.  ri.  6.  fig,  ^8.  &  pi,  12.  fig^  148. 

Curculio  Lacerta,  Fab.  5p,  inf,  r.  t.  pag.  i$o. 
n^.  idi.  — Jftfiir.  inf  tom,  i.  p.  217.  ««.  21  j. 

Il  eft  un  peu  plus  gros  que  le  Charanfon  du 
Troëne.  Les  antennes  (ont  coudées ,  grifes ,  avec 
l'extrémité  noirâtre.  La  trompe  cft  gro(re  &  courte» 
Tout  le  corps  eft  gri(àtre,  un  peu  plus  ob(cur 
en-de(rus  qu'en  detfous.  Les  yeux  font  petits, 
arrondis  «  noirs  &  faillans.  Le  corcelet  a  une  ligne 
longitudinale  peu  enfoncée,  au  milieu.  Les  élytres 
font  ovales  ;  elles  ont  des  ftries  régulières  crénelées , 
8c  vers  leur  milieu- ,  une  bande  moins  obfcute. 
L'éculTon  eft  imperceptible.  Les  cui(rcs  font  finoples» 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales. 

^07.  Charanson  écaillcux. 
Curculio  fquamofiis. 

Curculio  brevîroftris  ,  femoribus  mutîcîs  ,  g^f"^  » 
elytrîs  pun&ato^ ftriatis*  Ent,  Pu  hijl.  nat.  des  inf. 

Charanson.  Pi.  8.  fig*  96. 

» 

Il  reffemble beaucoup  au  Charanfon  Lézard.  Tout 
le  corps  eft  couvert  aune  pouflière  écailleufc  gri* 
fâtre.  I  a  trompe  eft  courte.  Les  yeux  font  noirs  , 
arrondis,  un  peu  (àillans.  Le  corcelet  eft  arrondi. 
I.es  élytres  ont  des  ftries  formées  par  des  points 
enfoncés ,  8:  une  uche  tranfverfale  obfcure  ,  très* 
c*i  marquée.  Les  paues  n'ont  ni  épines  ni  dea* 
telurcs. 


Il  f«  ttonve  à  Maiagafcar. 


Yyy* 
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)oS.  Charanson  fumbre. 

CVKCULIO  fufcuS. 

Curculio  hreviroftris^  femoiihus^  muticis ,  fufco 
cinertoqat  varias  ^  efyrris  punàato-Jinaiis,  Ent. 
CL  h.ft.  njt,  desinf,  Charanson.  r/.  8.)S^'.  93. 

11  cft  un  peu  plu^  pcrit  qnc  le  Ckaranfon  nébu- 
leux. Tn:ic  le  corps  cil  mi'Jan4;é  d'obùur  9C  Àc 
cenJrd.  Les  antennes  foni  obfcurcs.  La  trompe  eft 
gtoifc .  cource  ,  marO|Uje  «l'une  ligne  longitudinale 
élevée.  Les  élyrrcs  ont  des  Itrics  formées  par  des 
points  enfonces.  Toutes  les  cuiflcs  font  fans  épi 
de  r^ns  dentelures. 

Il  fe  trouve  au  Sénégal* 


mes 


309.  Charanson  a^ilc. 

Curculio  ve/ox. 

Cu'cuHo  hrcviro/frii  p'iofus  nîgtr ,  tlytris  mar» 
gint  punclo  hcifeos  fdfcja  inurrurta  puniioqut  apicis 
ai9is.  Fab.  Muac.  i'if.  t.  i,p.  117.  a**.  ii6. 

II  eft  petit.  Les  antennes  font  coudées,  noires.  I  a 
tète  <.  Il  carcnée^ nuire,  fansuchcs.  Le  corceict  ti\  zt- 
rond',  noir  ,  ^vcc  une  ligne  blanche,  de  chaque  côté. 
Lc^c  ytfcs  lontpoitcufcs,  flfiécs,noires,  avec  le  bord 
ext.'iieur  ,  un  grand  point ,  a  la  bafc,  une  bande  au 
nûheu,  interrompue  ^  6c  un  point  à  rcnrémit^^ 
blancs.  Les   pattes  foot  noires. 

Il  fe  trouve  à  Cayenoe. 

)io.  Charanson  ruficosnc. 

CuKCULto  ruficornis. 

Curculio  hrevîroftris  attr ,  dnttnnls  ruhris  ,  tho* 
race  urrinq-ue  hitujtrcu/jto.  Fai.  SyJI,  enc,p,  149. 
«■>.  iî<.  —  Sp.  inf.  tom.  i.  pag.  iço.  n^,  idx.— 
Mant.  inf,  tom,   i .  pag,    ix-j.  n9.  11 7. 

Curculio  ruficornis  hrevirofris  ^  ftmorihus  muti- 
€ts  ,  corport  mtro ,  thprace  ^itubircuiatm  ,  an  tennis 
ru!>r:s.  Lin.   Syft.  nat.  pag,  6ié.  « '.  78. — Faun. 

CurcuJio  r  jficornis  brtviroftris  ohfongo  ovjtas , 
ihn-a^e  cyli-ia'.to  utrifique  buubercuUto  ^  anttnnis 
pUizujlut  n.fis,  BoNso.  Hifi.  cure.  fuec.  p.  17. 
;;  *,    M.  rj>.  fig.  I  j. 

I!  a  e:i\iron  d  ux  lignes  de  long.  Le  corps  eft 
o'a!:  ,  oMoti»,  noirâtre.  Les  antcnn:s  font  rou- 
l,tj:  :.,  coiiJics.  La  trompe  e't  courte  ,  aflcz  grollc, 
.iv.c  11:1  \\.\i'A  un  p».u  plus  cr foncé  vers  rcxticnutc. 
Lcs\ct.x  îi  Mt  r.oir?  ,  arron  J:s ,  f^iiJans.  Le  corcc  et 
C\  tyl  :î  1::  l'u:  ,  m  un:  de  deux  (ubciculcs  de  cha- 
«;'ic  Cl  V  .  \.  \  •  'vTcs  Ion:  Itiiccs  ,  cendrccs  j^avcc 
iiios  l?ai.lcs  rr'i^arrcs  ,  la  première  peu  marquée» 
a  !a  baû- ,  la  ucou.!c  droite  ,  au  milieu,  la  troi- 
iiciuc  und.c  ^  vers  iciuémité.  L'anus  eft  fauve. 
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Les  pattes  font  tougeâtrcs.  iM  coUTct  (bot  fm^ 

pies. 

Il  fe  trouve  au  nord  de  rEuropc 

311.  Charanson  chloropède. 

Curculio  cloropus, 

Curculio  brcviroftris  nigerantennts  pedihufpu  rufsm 
Fai.  Syfi.  ent  p,  149.  «*.  né.— S/",  inf,  tom,  i. 
p,  190.  «•.  léj.'^Mant.inf,  tom,  i.  f^»  117» 
II".    118. 

Curculio  cloropus,  L  I  n.  5y)f.  Nat.  pag,  617* 
«**.  ^x,^^  Faun,  fuec.  n*'.  6}^» 

Curculio  cloropus  Brevirofiris  ,  tlongatms  imu 
'^'g^r  »  antenris  pedi^ufque  fufefcentihus,  EoMSO« 
titft.  Cure,  fuic,  pag,  31.  a^.  18.  lah,  fg.   19. 

Il  a  à  peine  deux  lignes  de  lone.  Toac  k  corpi 
eft  noir.  Les  antennes  font  rougeatres.  La  tmape 
cft  courte ,  à  peine  ûllonnée.  Les  yeux  font  noiri, 
arrondis  «  très- faillans.  Le  cortelct  eft  lidc  «  Irgè* 
remeut  pomtillé.  Les  ély très  font  cbloneucs  ,  avec 
des  ftrics  pointillèes.  La  poitrine  &  Tabcramca  fans 
noirs ,  légèrement  couverts  d'écaillcs  cendrées.  Lei 
cuilfes  font  fimples ,  noires  «  fcrrugineafcs  à  lc« 
bafe.  \,th  jambes  fie  les  urfes  font  rougcâcrcL 

11  fe  trouve   dans  le  nord  de  TEaropc  ibc  éf; 

(trentes  plantes. 

311.  Charansom  ntre. 

Cv^cvLio  attr, 

Curculio  hriviroftns  ohlongus  Mier^  mmumusnÊfii 
Lis,  Syfi.  nacpag.  ^17.  n*.  Si.  <— AaM.yStfc.B*» 

637. 


Curculio  ater  hrevirêftris  ,  llnemris  mur^  ii 
longijjimo ,    anttnnîs    ptdiMqut   fieeism    BOKtIk 
Hifi,  cure.  fuec.  pag,  3t.  n.   19.  taêm  fgm  s«. 


Le  corps  eft  noir ,  alongë ,  linéaire  »  u  pa 
plus  petit  que  celui  du  précédent.  La  cronpe  d 
courte.  Les  antennes  font  coadées  »  d'un  bras  MÏ* 
râtre  «  avec  le  premier  arade  fèrrngiocai.  Lci 
yeux  font  noirs ,  arrondis  »  un  pen  faiOaos.  U 
corceict  cft  long,  prefque  auffi  Uige  Mc  IcsAv* 
très ,  fortement  pointill'^  Les  clytrcs  (oac  ghbccs 
obtules^avec  huit  ftries  pointillèes.  Les  pattes Cwc 
courtes ,  d'un  brun  noirâtre.  Les  cuiflcs  (bot  tt^ 
pies,  un  peu  tcnâécs. 

M.  Fabricius  a  regarde  cet  infcâc  j 
variété  du  précédent. 

il  fe  trouve  au  nord  de  I  Europe, 

31;.  Charanson  trifte. 
Ci'Ac  i  X.10    tnfiis, 
^      CvKcuLto  brcvirofiris  nigir ^  if^t  jKflfr^j 
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MTti*.  Pai.  Syfi.  tnt.  pag.  149.  n".  I17. — Sp. 
inf,  tom,  i.  paj.  190,/]°.  16^.  — Manc.  inf.tom. 
I.  pig.  117.  n".    II).. 

Cur^ulio  crillis  érevirojlris ,  ovatus  ,  ntger ,  ely- 
trit  eintnh  profua.i  JIrUtis.  Boni»,  Hift.  cun. 
fatc.   pug.    \6.  n".    17,    tub.  fig.  18. 

Il  reifcmble  au  Charanfon  du  Troène  ,  mais 
il  cil  deui  ou  trois  tbis  p  us  petit.  Ln  anicnoci  font 
aaiics  &  coudL-..s.  La  trompe  cA  noire  ,  couiie  , 
un  peu  plus  étioi:c  au  m. lieu.  La  1ère  «il  noiic  Se 
anondie.  Les  yeux  ae  fooi  pas  taillai)!.  Le  cor- 
celer  cft  arrondi,  finement  ch.igriné.  L^culTon  eft 
noir  Se  ttis-pciit,  à  peine  yiJîble.  Les  élytres  font 
ov^s ,  (Iriées ,  avec  des  points  enfoncés  ,  bien 
marqués  dans  ch  que  fine;  elles  foiii  d'une  cou- 
ieur  cendrée  roufsattc  ,  un  peu  obfcute.  Le  def- 
fous  du  corps  ell  nuir.  Les  cuiiles  foni  noires  , 
amples ,  (ans  épin«.   Les  jambes  font  brunes. 

U  i^  trouve  en  Angleterre. 

314.  Chakansom.  faDpoudtdk 

CvticoLio  «djpffus, 

CuxiUi«  brfvirofirh  attr  ,  tlytris  pofiici  alho 
maeuU-ii.  Eni.  ou  hifl.  nat.  det  inf.  Chaaanson. 
Pi.  i  i.  fig.  iff..  ^.  é. 

Cmrailio  adfftrfus.  Fab.  Sy^l  tm.  ptg.  149. 
■o.  lit. ~-Sp.  inf,  tom.  I.  pag,  ijo.  n".  i€^, 
^Mam.  tuf,  cjia.  1,  pag.  117,  a*,    iio. 

Il  idTembIc  m  peu  au  Charanfon  irifte ,  mais 
il  eft  une  fbii  plus  petit.  Les  anicnnt»  fonc  cou- 
rte .  noires  ,  afiez  longues.  Tout  le  eorps  eft 
A'aa  nair  tris  -  foncé  &.  couvert  eu  quelques 
cndioia  d'écaillés  blanches.  La  trompe  eft  courte. 
Les  yens  font  anoadis  ,  peu  faillans.  Le  corcelei 
cfi  ansn^  &  pointillé.  L'i^euHbn  n'cft  pas  appâ- 
tent. Les  élytres  font  ovales ,  avec  des  ftries  de 
~  points  enfoncés  alTez  grands  }  elles  ont  quelques 
icaillei  blanches  ,  fur-tout  vers  leur  partie  pofté- 
neoie.    Les  pattes  font  noires ,  avec  des    écailles 

Enombrcufcs  ,  blanches.  Les  cuiHes  font  fimples 
^ùet  9t  iaxi  dentelures. 

.^JX  Is  noBTC  daas  la  No  a  vclle- Hollande. 

|!f.  Charansoh  ponâaé. 

CaiLCOLto  pundatas, 

Cureulio  hnviro^nt  fafeus  ,   tlytris  punBis  ko- 

r    tltvuih  margtruqiitfiavo.T\t.  Sjrfi.    tiu. 

'.   iiy.  —  Sp.  inf.  tom.  J.pag.  190. 

i<«.  —  Muni,  atf,  tom.  i.pag.  117.  m.  iti. 


puna.itut.l.uCHAJI.T.lnf.t.    l,p. 


Uiu  ,  efytrii  firiaiis  , 
r.GBOii,  inf,tom.i. 
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Le  Charanfon  i  côtes  tachetées,  Geoii.  U. 

Il  eft  plus  grand  que  le  ptécédeni.  Le  corps  dl< 
ovale,  obfcur  La  trompe  e(l  courte.  Le  corcelet- 
elt  gUbre  ,  élevé,  les  élyire»  onr  des  ftries  poin~ 
liliées  ,  6c  des  points  élevés  noirs ,  foyeui ,  parmi 
lefqueU  fe  trouvent  des  points  blanctncret.  Lu 
pattes  font  Ilmples. 

Il  le  trouve  en  Suéde. 

}itf.  Charanson  obfcQt. 
CuxcDLio  oifiurat. 

Curcuiio  brevirojlrit  ovatus  ferritgîiieo-fufcJt  2 
Fab.  Syfi.  tnt.pan.  150.  n".  ixo,  ^  Sp.  inf.  tom. 
i.  pag.  iyi.it'>.itj, — Maat.  inf.  tom,  i. p.  itS. 
«•■  »"•  . 

T«uc  le  corps  de  cet  infcfle  eft  d'une  couleaf 
fi:rrngineu''e  obfcure.  Les  ilytrd  ont  quelques  li- 
gnes élevées,  peu  nutquées. 

Il  fe  trouve  en  Suède. 

J17.  Charansom  noir. 

CuRCui.10  niger. 

Curcuiio  brcvirofirit  ovatUs  fcaier  niger",  ptdt- 
bus  rujîr.  Fab.  Syfl.  tnt,  pag.  i  f o.  '<"'.  III.— 
5p.  rnf.  tom.  1.  pag.  i  ji.  n".  i6t.—MttiU.  inf. 
tom.   1.  pag,  118  o".  113. 

Il  relTemble  pour  la  forme  Se  la  grandeur ,  au 
Charanfon  triftc.  Tout  le  corps  eft  noir,  obfcur, 
couvert  de  petits  points  élevés ,  qui  le  rendent  un 
peu  raboteux.  Les  antennes  font  noiies.  Les  pattes 
font  fauves ,  avec  les  genoux  &  les  taifcs  noin. 

11  fe  trouve  en  Allemagne. 

}i8.  Crakanson  vatiolé.        >^- 

CuRcuiio  variolôfus.  ' 

CurtuUo  irtvirofiris  nigtr ,  tkorace  carînato  vt^ 
rio'ofo  ,  tlytrit  Jtriaiit.  Fab.  Syfl.  tfit.  p,  I  f  •.< 
ne,  tli.—~Sp.  inf.  tom,  l.  pag.  iji.n".  iSj.— » 
Maat.  inf.  tom.  1.  pag.  118.  n".  114. 

Il  rcifembi  e  ati  CAtirnnyôn  ponéhié.  Tout  leeorpt 
eft  noir.  La  ito:::pe  cft  courte.  Le  corcelei  eft  caréné, 
couvert  de  points  enfoncés  ,  irréguliers.  Les  ély- 
tres font  réunies  pointues  à  leur  extrémité.  Les 
cuifTcs  font  lîmple! 

Il    fe   1 

)I9*  Ckaxansom  ftiOiquc. 
CvRctizto  fiiSicus. 


:   ea  Saxe ,  dans  les  champs. 


Curcuiio  breviroflrit  theraet  tlyirifqae  variolofis 
xig'is  aibo  punâatif.tA».  Gen.  inf  mjni.  p.  né^ 
-^■Spet.  inf.  tom.  i.  pag,  1^1,  n".  170.  —  Mant. 


J4' 
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11  e(l  pciic.  I-i  >ite  cfi  noiic  ,  fami  tachet.  La 
liompc  cit  courre.  Le  Eorcelcc  ed  variole ,  noir , 
poinnlM  ée  blanc.  Les  élyuei  font  vaiioUei ,  noirct , 
avec  aoe  bande  n«îre  ,  vcn  l'citrémité.  hc  dcllôui 
iu  corps  &  les  patiei  font  noin. 

11  Te  tioi)TC  au  cap  de  Bonne- Erpirancc, 

}io.  Charanion  c^cux, 
C^tLCutio  valgus, 

Curculio  trtvirofint  eur ,  niteiu  ,  tfytris  punc- 
tJto  firiaiis  .  ftmorlbus  aniudo  ciatrto,  Fai.  Syjt. 
««.  p.  Ijo-  n".  ix\.—  Sp.  iaf.  tom.  i.  p.  lyi. 
n°.  iji. ^^Mant.  înf.tom.   t.  p.  ilS.  n°.  ix6. 

11  cA  de  grandeur  moyenne  ,  &  il  rcfTemble 
un  peu  au  Charaifon  du  Poirier,  Touc  le  corps  cil 
noir ,  luifaoï.  Les  rlycies  on[  aes  ftiies  pointill^ci. 
I,cs  pdtces  font  noires.  Les  tui/Tcs  font  fimpics, 
&  elles  onc  vers  lear  cxcr^mité ,  un  anneau  cendré  , 
peu  marqué, 

11  Te  trouve  dans  l'Amérique  méridionale. 

311.  Chaiakson  margjinelle.  * 

CvMicoLio    margiitelùu, 

Curculio    trtviro^rÎM   nigtr ,    tkorace   tfytrîjqut 


margiiùiut  altU 
rvpta  alba. 

ri.„.fg. 


:iyirit  linta  loafiiudinali  iatir- 
Tvpta  alia.  Ent.ou  kîfi.  mu.  dttinf.  Charansom. 


Î4- 

Curculio  fuccinâus  invirojliîi  attr  ,  tfytrit  nui- 
giitt   liaeolifyut  duabut  aliis.  Fab.  Gim.  inf.  mant. 

pjg.  1.16.  —  i>.  inf.  lom.  i.  p.    iji.  «•.  17» 

Mjitt.  inf.tom.i.  pag.  11  S.   n°.  117. 

CunuHo  mar^oellus  imirofiris  nigtr ,  thorjcis 
tlylrorumjut  margine  aiiis.  VAi.Sp.iitf.  lom.l. 
p.  ijj.a  .  ili.—  Mant.  inf.  tout,  1.  pag.  119. 
•'.  140- 

CweuUo  albator  eraffîroflris  oilongtu  olalut  ntger, 
tlylrii  ititidii  punHatii  ,  pofii^e  comprtfis  puttf- 
ttntiiul  ,  fiifciis  hitralibui  nivtit.  Poil,  iaf. 
fb.   pag.   j«.    lab.  B.fii-  11. 

Il  eft    plus  éiroit  Se  un    peu  plus  long   <\ae  le 
Charanfon  n  bukui.  Les    antennes   font    noir»   & 
coadées.   La  irom^e  ell  noire  ,  un  peu  pluslonguc 
que  la  rêcc  ,  avec  quelques  impiLltloni  longitudi- 
nales.  I  a   tècc  e(l  noire  ,    avec  un  peu  de  blanc 
de  chaque  côté.   Le  corcclet  eft  prciquc  cylindri- 
que ,  noir  ,  cbaf;[inc  ,  avec  une  ligne  long'tui 
tue  tes  bor's  ciicriciirs'.  L'éculloa  cil  nuir.  p< 
&  arrondi.    Les  l'Iyirn    font    un  peu  comp 
par  les  côirs,  elles  ont  des  Unes  régulières, 
racct  pat  des   points   enfoncés  :  on  y  t       t 
boid  cTiriicur  blanc  ,  une  laie  loagm 
pstt   oblii.]'Knient  de    ce  bord  ,    une 
dina'e  dri'itc  depuis  la    baCe  iufqu'i 
faimaiu  «  CCI  cndioÎE  fla  uglc  M 
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ligne  irrésulitre  au-deU  dd  milieu.  Le  oom  tft 
noir  c]i-£0bus  ,  8c  mélangé  de  blanc.  L'abJoBCo 
de  cluque  câté  a  une  raie  longitudinale  Uancbc 
Les  patres  Tonc  uoîrci .  Se  les  cuifict  lôot  iaat 
épine*  tt  fans  deniclnics. 

-  Il  Te  tioti?e 

)il.  Charansom  à'bandelenet. 

CvRcinio  vittattts. 

Curculio  ireviroflrii  attr  y  ffytrji  firiU  oliis 
rviri/qut  aiireviaiis.  Eni.  au  kifi.  tuu.  4a  i'.f. 
Charansom.  P/,  ij.jîf-  iji. 

Cureulioviiratut.lAa.  Syft.  titt.p.  i  jo.  ■•.  114, 

—  Sp.  iuf.  Moi.  I.  pag.  191.  «•.  lyj. —  M*ut, 
itf.  tom.  i.pag.  ti8.  n°.,  aiS. 

Curculio  vinatul  longirofiris  tlycris  Unis  a&it 
Imtifqut.  Lii*.  Syfi.  ititt.pag,  610.  «*.  jj. 

Starabtus  Curculio  probofcidt  long»  ,  do'fim 
arcuatum ,  tlytris  fafiiii  albis  &  tiutit  vMritgom, 
Sloait.  hfi.  ofjanf.  tom.  1.  pag.  110. 

Il  rellcmble  beaucoup  pour  la  forme  &  la  gra» 
deur ,   an  Charanfon  fupcrbe.    Les  ^tcnttet  fatt 
cendr:ci ,  noirâttci,  it  noire*    à   Icnc  bafe.    La 
trompe   cfl  grolle,  plus  courte    que  le    Esceeict, 
noire.  Les  yeux  fon:  faîllans.  La  téie  a  on  peu  de 
blanc  ou  de  vert  au  tour  des  yeuii  elle  ef)  nOire. 
Le  coTcelct  eft    noir  ,    finement  chagriné  ,  avec 
quelques  taches  vencs  on  blanches  a  lenr  ponK 
laiétale.  L'écuflon  ell  vert  ou  blanchâtre  ,  ànomé 
pollen  eu  te  ment.  Les  élyties  font  noires  ,   avec  de 
iégîtcsflries  de  points  e;)foncés  :    on  y   tematoK 
une  raie  fur    la    fuiurc  blanche  ou  verdârref  q« 
dcfccnd  de   la  bafe  jufqu'au-delà^  du  milieu,   goe 
autre  raie  de  h  même  longueur '(ougcâtrc,  pef- 
que  couleur  de  lofe,  un  peu  enfoncce,  alTcz  larve, 
une    autre  vciic  ou    bljntii.V...  ...  ,      is», 

uneautte  d'un  louf,;  Iïuvî  vu'-.  le  ior  i  cit.r.iut: 
l'extrémité  eft  criiTitrc.  Le  dcllom  do  corps  cA  m«, 
avec  les  cotés  l^lincs  ou  vcrdâires.  Les  panea  (m 
noires.  Les  cuilics  font   fimplcs  ,  un  peu  f     " 

Cet  infede  -varie.  Tout  le  noir  eft  IbuTcai 

Il  Te   ttoavc   daai  l'AméQqnc 
la  Jamaïque. 

)a).  Chap  'NIOM  dcSpcnglt 


< 
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Cartutlo  rpcngleri  lonprofirîi  fufius ,  efytrîs 
ptvit  :  linels  atm  glaktrrimis  aSirfviatif  iatqua- 
iiifit  ptdikut  frrrugintit.  Lin,  Syfi.  nai,  p.  tfoç. 

CurtulioSptngltri.A^.  Soe.Berol.phyf.^.t^b  7. 

fie-  7. 

Voit.    CoUopt.  pars  1.   toi.  i9,  fg-  +1. 

Il  a  de  huit  à  neuf  lignes  de  long.  Les  antennes  font 
noirei ,  un  peu  cendrées.  La  crampe  eft  alTcz  greffe 
plus  courte  que  le  corcelei ,  Doire  ^  couvcrce  d'uoc 
poufScre  verte  ,  dorée  eu-dclTus  ,  bUnclie  fur  les 
côtis  ;  la  partie  fupiiie'uce  eft  prcfoue  carence.  l,cs 
veux  font  Doits,  arrondis,  peu  faitlans.  Le  eorce- 
Jet  cAnoir,  un  peu  raboteux  à  Tapartic  fupërïeure, 
avec  sue  pouffiire  ^c aille ufe,vcrdâtrc  &  blanche  dans 
les  enfbnccmens,  &  une  large  taie  blanchâtre  de  cha~ 

Î|Dc  càté.  Les  élytccs  ont  dcfftrics  poincillées  ;  clle$ 
ont  couvertes  de  petites  écailles  ,  tantôt  blanches, 
tantôt  jaunâtres,  avec  quelques  lignes  lôngitudi- 
tialei  élevëei ,  lilTes,  tjui  partent  de  la  bafe,  Scfc 
texiniiieni  un  peu  en-delà  du  milieu.  Le  deffbus  du 
coips  cA  blanchitrc ,  avec  le  milieu  de  la  poitrine 
&  de  l'abdomca ,  d'un  brun  noirâtre.  Les  pattes 
fi>nc  taa  brun  noiiâtre.  Les  cutffes  font  fîmples. 

n  Te  nonve  aux  Antilles.  Il  eft  très-conunun  à 
la  Guadeloupe,  Lur  les  fleuts  des otAngcis. 

ja^  Cha^ansok  birayé. 

Coa.cat.to  iivîttatia, 

CurcuUo  trtvimjlrls  nigtr ,  elytris  punSato-fiiia- 
•  tit  :  villa  mjrginali  dorfaliqut  iaterrupta  Ûavit. 
Eut,  ou  lûfi.aat.  des  inj".  Charamsom.  PI,  }. 
^.  M- 

CurcuËff  iivittatus.  Fab.  Maat,  laf.  tom,  i. 
fag.  it8.  a°.  1)0. 

n  rellêmblc  an  peu  ,  pour  Ta  forme  &  la  grao- 
éati ,  an  précédent.  Les  antennes  font  coûtées  , 
Umeh&crcs  au  milieu ,  arec  le  premier  Se  le  der- 
nier  articles  tiés-noit!.  La  trompe  eft  unie,  poin- 
nlléc.  Tout  le  corps  eft  irès-noir.  Le  cercelet  a 
quelfjucs  petit!  points  blancs.  Les  ilytres  font  for- 
tement pointiilécs  ,  &  ont  cliacune  deux  raies  fon- 
gitudinales,  dont  l'une  placée  vcts  la  future,  in- 
leuompuc  en-dc^à  du  milieu,  H.  l'autre  entière, 
vei»  le  bord  poiléricur  ;  h  future  eft  blanche. 
Le  deJfous  du  corps  eft  noir ,  avec  quelques  ta- 
(lics  Ulanchcs.  Les  pattes  font  naircs.  Les  suiflcs 

B6ot  Cmp 

^^B  (t.  •   dans  l'Amérique  ménd^onalç  «   à 

ll/tri/fut 
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ttnerto  atroqat  macaUtts,   Eut.  ou  kifi.  nat,  des 
'if,  Charanion.  pi.  j.  jff.  jç. 

Curculh  lividat.  Fab.  Spte.  inf.  tom.  i.p.  i  ji. 
"*.  17Î. — Maiti.  inf.  tom.  1.  fflg.  il!,  n".  tji.  , 

Curcutio  lividus,  bxovn.  lUafl.  pag,  1  ly.  tai. 
fg-  8. 

H  telTcmMe  au  Charanfon  rétréci  ;  mais  il  eft 
beaucoup  plus  grand.  Les  antennes  font  gtifes  Se 
coudées.  La  trompe  eft  affèz  groife ,  plus  courte 
crue  le  corcclet ,  A:  couverte  dune  pouITière  rouf- 
Qtrc.  La  tète  eft  couverte  de  la  même  poullïère. 
Les  yeux  font  noirs,  oblongs,  point  du  tout  fail- 
lans.  Le  corcelet  eft  grisâtre  ,  avec  quatre  raies 
longitudinales  rouflcs  ic.  quelques  points  noirs.  L'é- 
cullon  eft  à  peine  apparent.  Les  élyitcs  font  va- 
riées de  gris  &  de  cendré  rouftâtre  ,  avec  plu- 
fïeurs  points  U  taches  noirs.  Le  dclTous  du  cocpt 
&  les  pattes  font  cendrés  rouflâtrcs.  Les  cuillei 
font  lïmples. 

Il  fc  trouve  dans  l'Amérique  méridionale- 

^x6.  Chaeahson  fupnbc. 

CtiK.cuLio  pulcker. 

CurcuUo  irtvirofiris  ,  eo/ttptrîs  atns  ,  firiîsft» 
dorjàiièus  approximaitis  atbreviatii  atiis.  Eut,  OK 
klft.  nat.  des  inf.  Cbakakson.  PU  it.  fig.  1  fO. 

Cnrcu(io  puUfttr.  Fa».  Sp.  inf.  tçm.  l.p.  Iju 
R*'.  i-ji.  —  fiittat.  inf,  tom.  i.  pag.  ii%.n^.  ni. 

Curcutio pulthtr.  ^Kowit.  lUufi,  pag.  lit.  tai, 
4».  >/.  t. 

11  varie  beanconp  poui  la  grandeur,  il  eft  or^ 
JinairemcDt  suffi  granilque  le  Charanfçn  à  bande- 
'Cties,  La  trompe  eft  noire  ,  alTez  greffe  ,  une  fbif 
plus  courte  que  le  corcelet,  La  t£te  eft  à  peitie  plus 
grolTe  que  la  trompe.  Lei  yeux  font  arrondis  un 
peu  fiùllans.  Les  antennes  font  noirâtres  ,  cou- 
Jécs.  Le  corcelet  eft  tris- finement  chagriné  j  ij 
a  au  milieu  une  ligne  tr^-perîte  &pcu  marquée. 
Les  élytres  font  noires ,  avec  Icpt  hllons  larges  , 
peu  enfonces,  itès-blancs  ,  couverts  d'une  pouf- 
Hère  ou  de  petites  écailles  blanches ,  imbriquées  , 
ttis-feriéos  :  la  taie  du  milieu  eft  commune  ^  plus 
large  que  les  aDÙes  ;  on  Tc4t  quelquefois  des 
commeneemens  d'une  ^utre  raie  fitr  les  côtés  ;  à 
la  bafe  eiiéiieute  de  chaque  élytre  ,  il  y  a  une 
tache  allongée  ,  rougeâtre.  Les  élytres  ont  de* 
ftrics  formées  par  des  points  fur  les  côtés  ex* 
térienn.  te  deffbus  du  corps  eft  noir,  avec  un  peu  de 
gris  fut  les  cptds.Les  pattes  font  noires.  Les  cuiflec 
Font  lîmptct.  Lci  utKt  font  d'un  noii  eendlé, 

|l  fe  trouve  à  U  ïamaîiquc. 

fij.  CfiAKAHfON  CunéléDOt 
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Il  vjric  pour  fa  grandeur.  II  cfl  plus  grand  que 
le  ikirafr/oijàcchu^.  Les  ^^nccnncs  font  noires  & 
coiidces.  Tour  le  corps  eft  uoir  »  poinc  du  tout 
luifant ,  Cuis  raches.  La  trompe  e(l  g^oile^  fiUonnée  , 
prcfijue  quarrëe  »  à  peine  plus  courte  que  le  cor- 
cclct,  avec  un  crranglcmcnt  bien  marqué,  à  fa 
bafe  La  tête  rfl  lilfc  &  arrondie.  Les  yeux  ne  font 
pas  faillans.  Le  corcelet  eft  arrondi  &  enrièremait 
chagriné.  LécuHbn  tfl  imperceptible.  Les  élytres 
ont  des  (Iries  ,  dam  lefquelles  il  y  a  des  points 
enfoncés  :  les  lignes  élevées  entre  chaque  itiie  (ont 
crénelées.  Les  pattes  font  noires ,  Bc  la  cuifles  font 
fimplcs. 

Il  fe  trouve  au  cap  de  Bonne-EfpéraQce* 

3  p.  Chakanson  Veau. 

CuRcuLTo  Vitulus, 

Curculio  hreviroftris  nîçrer ,  front e  hidcntato  , 
ifytris  urjfpinofis,  Fab.  Syft,  ent,  p.  iji.  «•.  i^i. 
*^Sp.  inf.  tom,  I.  pag.  193.  «'\  l8|.  — Aftf/ir. 
inj\  tom   i.p.  Il 9.  /f**.  143. 

II  c(l  plus  alongé  que  le  Chjranson  du  Cap.  Les 
antennes  font  noires  5c  coudées.  Tout  le  corps  eft 
noir,  fans  taches*  La  trompe  eft  alfez  groife  & 
fillonnée.  La  tête  eft  armée  de  deux  petites  cornes 
courtes  y  à  la  partie  antérieure  ,  qui  fcmblent  dé- 
fendre Ic^  yeux.  Les  yeux  (ont  arrondis ,  faillaus , 
diftinch  Le  corcelet  eft  raboteux  &  a  deux  petites 
élévations  à  fa  partie  antcrieurc  L'écuifon  eft  très- 
petit.  Les  élytres  font  rabotcufes;  elles  ont  àts 
points  aHcz  gros  ,  irréguliers ,  enfoncés  :  entre  le 
milieu  &  l'extrémité  de  chaque  élytre»  il  y  a  une 
élévation  arrondie ,  alTez  grande.  Les  pattes  font 
Boires ,  &  les  cuifles  fom  umples. 

Il  fe  trouve  à  la  Terre  de  Feu. 

)3S.  Charansom  inJgaU 

CvKcuï.to  irtâqualis . 

Curculio  hrev'rofiris  grifeus  ,  tkorace  inàqua/i 
antice  prominulo  ,  elytris  fulcatis  poftia  Sidetita- 
tis  ,  rofiro  trifii.'co.  Ent.  ou  kift,  mat,  dts  inf, 
Chajianson.  Pi,  K.  fig.  i€^ 

Curcuiiê  iiiAqualis,  FaB.  Sp,  inf,  tom.  i,p,  19 j. 
ij\    l8é.  — M<i«f.  inf,  tom.  l.pag.   119,  /i®.i44. 

II  eft  de  grandeur  moyenne.  Les  antenaes  font 
roudvfs  ,  fcrrugineufes  ,  brunes  ,  avec  le  prcoiicr 
arnc'e  noir.  Tour  le  c<îr,^<  eft  d'un  gris  oblcur.  La 
trompe  elt  courte,  adez  grolfc,  avec  trois  iillons 
lorgUiiilioaux ,  a  fa  partie  fupcrieure.  Le  corcelet 
eft  très* rabote ux  ;  il  a  un  (illon  mégal,  au  milieu, 
&  il  avance  un  peu  antérieurement  fur  la  rcte.  Les 
éiy:rcs  (oni  ra^occulcs  ;  elles  ont  chacune  trois 
lignes  lonj;irudinalc<  élevées,  crénelée',  preHiuc 
épincuds  ,  5c  au-delà  du  milieu  ,  on  \oit  fur  la 
Ijjiuc  uiccjoc ,  une  élévation  aOcz  grolfc.  ht%  pattes 
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font  chagrinées,  cendrées,  obrcvref,  ft  eflcf  tor 
I  quelques  poils  gris  »   courts  ^  alfez  gros.  Les  imân 
font  fans  épines  5c  fans  dentelures. 

Il  fe  trouve  au  cap  de  Bonae-E(pérance. 

3  39-  Char ANSON  aigu. 

Curculio  acuminatus. 

Curculio  brtviroflit  eylindricus  fufe%s  ^  tfytrîi 
apice     acuminMtis,    Ent.     ou    hifl.   mat,    éês    i-f 

CHaRANSON.  pi.     II.  fig,    1J9. 

Curculio  acuminatus.  fAM.SyJI,  ene,  pag,  iji. 
n",!]!. —  Sp.inf  t.  i.  p,  154.11.  it^.^^MâMî. 
inf  tom.  i.fog.  119.  «**.  147, 

Ce  Charanson  eft  étroit  &  afongc.  I  es  antmres 
font  noirâtres  5c  coudées.  Tout  le  corps  eft  d'un 
brun  plus  ou  mouis  foncé.  La  trompe  eft  courte. 
La  tète  eft  cylindrique  5c  ircs  -  longue.  Les  yeui 
font  noirs,  anondis  ,  peu  faillans.  Le  corcelet  cil 
mince ,  long  5c  cylindrique.  L'écudbn  cî)  très- 
petit.  Les  élytres  font  régulièrement  ftriées  ,  &  dans 
chaque  ftrie  il  y  a  des  poinu  enfonces  >  elles  foat 
terminées  chacune  par  une  pointe  aigae  aflci 
longue.  Les  patres  font  ferrugineufes,  broucs»  le 
les  cuiflcs  font  fîmples. 

Il  fe  trouve  dans  la  Nouvelle-Zélande. 

J40.  Charanson  emmufclé» 

CuKCULto  capifiratus, 

Curculio  hreviroftris  fufcus  ,  tlytris  acMmîuétis 
crtnato  ftriatis  ,  rojito  fuicato,  Fab.  Mtnt.  itf. 
iom.   I,  pag.    110.  /!**.   14g. 

Il  eft  plus  grand  que  le  Chara^fon  du  Cap.  La 
trompe  eft  courte,  groife  .  noire,  marquie  de  p!u- 
iieurs  (liions.  Les  antennes  font  coudées,  d'unbr.z 
noirâtre.  Le  corcelet  a  plulieurs  petits  tuberciLcs 
élevés.  Les  élytres  font  pointues  5c  marquées  it 
plulîeurs  hgnes  fortement  crénelées.  Le  dcUbus  da 
corps5c  les  pattes  font  noirs. 

Il  it  trouve  au  cap  de  Bonne- Efpérance. 

341.  Charanson  émérite. 

Curculio  emeritus, 

Curculio  breviroflris  niger  ,  tho'aci  eiytrifftu  f^i^ 
nofis  ^  front  €  txcavata.  Lin.  Syft.  nat,  /jj.  éii. 
«•.  87.  — Muf  iud.  ulr.  «^  56. 

Curculio  tmtritus.  Fab.  Syft.  tnt.  p.  i  f  i.  «**.  f  %  ;. 
—  Sp,  inf    tom.   I.  pag.    iy4.  «•.   150.  «^ 
inf.  tom.   I.  peg.    lie.  n**,   14^. 


I!  eft   afTcK  grand,  d'tin  noir  obfcor.  La 
efl   courte  raboteufe.  La  partie  fupérieure  de  la »è3 
a  deux  petits  ciifonccmens.  Les  antciwetfoMi 
,  en  malle.  Au  ddius  des  yeux  on  nu( 
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Vler^cLc  coicdei  ell  prcri:]ue  atromli ,  muni  d'onc 
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^Dc    de  cha; 
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Ik  partie  ruperieure.  l.es  élytrcs  fonc  couvcrcci 
de  lubcreu!»  vcrtuqneui  ,  poilcui  ;  elles  onc  un 
avanccraeiit  conicjuc  ,  poincu  ,  avancé  de  cha<}ue 
côt^   de  la  bafe.  Les  cuilTes  foat  lîoiplet. 

Il  Te  CTOuvc  aux  Indes  oiiemales. 

J41.  CHAKANSONCnfpJ. 

CuMcviiacnfpûiHt. 

Curculio  brrvirofirit  ,  ckoract  mutUo  fcahro  , 
€l\tris  lintii  trièui  ettvath  dtntatii.  Knt.  ou 
kift.   nal.  étt  inf.  ChaRAMïON.   Pi   Ij.  fig.    lio. 

Car^ulio  crifpatus.  Fab.  Sp.  inf,  t.  i.  pag.  194. 
n".  i^t.  —  Mani.  inf.  tom.i,  pag.  110,  n",  ij». 

II  eft  plas  grand  que  le  Charantoit  du  Cap.  Tout 
le  corps  efl  Roiràrre  ,  fans  laches.  Les  anieanci 
font  noires  ft  coudées.  La  trompe  cft  gtofTc,  plus 
courte  f\at  le  corcelet,  fillonn^e,  un  peu  raboteufe  , 
La  tète  cil  un  peu  raboteufe,  &  elle  a  un  léger 
ititoD  à  fa  partie  Aipéncure.  Les  yeux  fout  petits  & 
point  Taillans.  Le  corcelet  ell  raboteux,  couven 
«le  points  élevés ,  avec  un  (îllon  longitudinal ,  au 
-milieu.  L'écuiTou  efl  petit,  triangulaire  ac  gtiCliire. 
Les  élytrei  (ont  raboieufcs  ;  elles  ont  chacune  Ui 
lignes  élevées ,  foimées  par  de»  tubercules  diftinSs  : 
troii  Toni  plus  élevées  ,  U  elles  font  placées  alternati- 
vement. Les  pattes  font  noirâtres.  Les  ciiiiTcs  font 
£mple?. 

11  fc  trouve  au  cap  de  Bonne-Efférancc. 

j4).Chakahson  tranchant. 

CoKct/iio  cuiiratttt. 

Curcjlio  irevirojlris ,  ihorace  taiercu/ts  duohut 
tompre^ii  ,  tlytril  tuitrtulaiis  vofiict  eine- 
reis.  £nc.  eu  kifl.  luu.  des  inf.  CmakaNSÔn. 
Pt.  tj.  fig.  1J7. 

Carculiocu'irjtut.YAt.Syfi.ent.p.  lîJ.n".  \%6. 
-.  -^  Hp.  iaf.  tom.  i.  pag.  isj.  a",  jf6.  —  Mani, 
inf.tom.  i.p.  ito.ff".  15«. 

Il  cd  de  la  grandeur  du  Ckaranfoa  de  la  Pa- 
tience. Les  anicnnes  font  noires  Sc  coudées.  La 
tiODipc  cft  courte ,  aflêx.  grolTe  U  noire.  La  tête 
cft  arrondie  &  couvcrre  d'une  ponlliérc  ranflâcre. 
Le  corcelet  cft  chagriné ,  avec  deux  tubercules 
élevés,  la'cralentcni  comprimés  ,  placés  l'un  à  côté 
de  l'auirc  ,  à  ta  partie  anténcure  ;  il  cft  noit  avec 
un  peu  de  pouflicre  roiillà:rc,  fur  le  bord  anté- 
lîeur.  L'écufTon  eft  petit,  arrondi  &  iclevé.  Les 
étytres  ont  des  Iliies  crénelées  &  lîx  tubercules 
âcvét  ;  nnatrc  à  la  partie  antérieure  ,  lur  une  ligne 
tranfTcrfalc ,  &  un  au-delà  du  milieu  de  chaque 
.  côté  de  la  futorc  j  elles  font  noires,  avec  la  partie 
,  féêàâtvu  fouAâac.  Le  dcllout  dit  corps  fc  ks 


pattet  font  noirs  St  couverts  d'une  peudîèrc  roulIV 
ttcLes   cuilfcs  font  limplesi 

Il  fc  trouve  dans  la  Nouvellc>ZéIand«. 

)44.  Ckahanioh  iribule, 
CiJK.cvi.io  iribuliit. 

Curculioireviroflrii  cintreus ,  tho'cet  fcatra  ai^ 
iUt  imprtjfo  ,  elytris  fp'tnojis,  Ent.  ou  hifi.  nat.dti 
inf.  CUaKaksOK.  Pi.    il./ff.    161. 

Cuniiiio  tri&u^ut.  Fab.  Syfi.ent.p.  i^^.n*.  ijS. 
Sp,  inf,  tom.  I.  pag,  19<.  n°.  lyS.  —  Mani, 
inf  tom.  i.p.  no.B».  IJB. 

Il  n'cft  gucrcs  plus  grand  que  le  Ckaranfon  du 
Troëne.  Lk:s  antennes  font  cendrées ,  coudées .-  le 
premier  arLidc  eft  long,  &  les  autres  font  UQ  peu 
poilcux,  La  trompe  elt  noire  ,  llUonnée  ,  plus  grolfe 
à  fou  exi[émi[é  U  gueies  plus  courte  que  le  cor- 
celet. La  tcte  eft  arrundie.  Les  yeux  font  oblongs  , 
point  faillans  ,  entourés  d'une  ligne  blanchâtre.  Le 
corcelet  eft  arrondi  Se  taboccui.  Les  élytres  font 
raboteufes.  Se  ont  chacune  trois  rangées  d'épines 
allez  grolles  &  courtes  ;  il  y  en  a  une  de  chaque 
côté  de  la  future,  vers  la  partie  polléiieure,  uqc 
Ibis  plus  longue  que  les  autres.  Tout  le  dellui 
du  corps  eft  cendré  ,  obfcur  i  le  delTous  cft  cendré, 
un  peu  plus  clair  que  le  delljs.  Les  patte»  fout 
cendrées  ,  Se  let  cuiUes  font  fimpics. 

Il  fc  trouve  à  la  Nouvelle -Hollande. 

]4r.CHAKANSOM  quadrideni. 

CuRCoLio  quadriJent. 

Cureullo  krevirofirii  cinereiu  ,  tkoracefcaBra ,  tly- 
Irit  fpinofis  fpinii  quatuor  pofiicis  longioritus,  Li.i. 
ouhifi.  itat,  du  inf,  Charanson.  Pi.  ij.fig.  187. 

Curtulio  quadridtns.  Fab.  Syfi.  eni,  pag.  15}, 
a".  1)9.  —  Sp.  inf,  tom,  i.  pag,  ly*,  t.',  iqo. 
—  Mont.  inf.  tom.  i.pag.  110.  n*.  x6o. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Charatfoit  tribulc;  Le( 
anicnnci  font  coudées  Se  cendrées.  Tout  le  corpi 
cft  cendré.  La  trompe  efl  fillonnéc  ,  un  peu  pluf 
courte  que  le  corccict.  La  tête  cft  arrondie  ,  Se  les 
yeui  ne  font  pas  failUns.  Le  corcelet  efl  arrondi , 
raboteux.  L'écufTon  eft  arrondi,  à  peine  appâtent. 
Les  élytres  font  raboteufes;  elles  ont  chacune  trois 
rangées  de  mbercoles  pciits  tt  élevés,  SE  veit  la 
partie  poftéiieurc ,  ces  rangées  fonr  [crminécs  pai 
deux  tubercules  plus  gros,  plus  élevés  fur  chaque 
élycre.  Le  dcâbus  du  corps  Se  les  pattes  font  giu. 
Les  cuUTes  fout  fimpics. 

Il  fe  trouve  dans  la  Nouvclle-Hollaodc. 

)4£.  Chakansom  quadrîépineux. 

Cancuito  qtktdrifpinofuf, 

CuTfuiéa  krtvirofiris  aiiidits  ,  tlyiris  qtudrijpi- 
Zzz   1 
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11  eî:  plL;s  fc;i:  ijuc  I;  Ch-:rur.j'o,t  (juaJiidcn:. 
li  t^oi.ipc  ci'c  cjiinc  ,  tanahcalt'e  ,  obrcuie.  Le 
cornet:  (Il  jiroi:4<.  !<:j:::1uii.:  ,  IJiis  [«li.i  j  la 
p-riie  lup'i.uurc  t.ï  ui:k.  Les  tlycfcs  ibnt  blan- 
il:i;[cs,  iK  on:  <;-.?i:n:  tpinis  cIcvl-cs  iriii-forics  , 
ii:ic  ]  '.1  1>j:'c  ,  ûciii  au  milieu,  &  la  iiuauilnic 
vert  reiir.'i'.m;.  La  pa[t:(  Ibac  blaacharrcs  .  Se 
ki  cuiiic»  tbiic  limplcs. 

11  fe  trouve  au  df  de  Bonnc-Erpérancc. 

}47.  Chara.vson  cUvelIé. 

CvKCVllO  cl^ivut. 

Ci.uu!:j  h'tvi'ofirii  alhiciti  ,  thorai:c  canj-'Uii- 
hi^  ;  cuU..r:n4  jpnojis  ,  lir.io:h  triÔM  bujtot 
r^-ris.  Eli.  eu  hiji.  nji.  dti  inf.  Charançon. 
JV..i./;.,..r*i. 

Cl-vj(u  cL'v-^i.  Yak.SvJI.  tni.pag.  1^4.  n°.  14.0. 
—  à  p.' inf.  tcm.  I.  fog,  196.  b".  10t.  —  Maïu. 
i-f.  to^n.   I.  f.   lii.  n".   161. 

Il  rc!Icr.-.I>!c  au  Chiranfon  tribule  ,  mais  il  eft 
im  pî'.i  ]'!ut  j;!4.J.  Tout  It  corps  eft  d'une  cou- 
leur ç  ne  Uaiiclûtrc,  di;e  à  une  poufîîtrc  écail- 
hyft'iinbiiquJc,  Lîs  intïnitei  H>nt  toiidJci  &  ccn- 
drécî.   La   (rompe  eft  all,z  Rrollc  ,  plus  courte  t;ue 

dicalc  iiiivrc.  la  léti:  ell  arrondie  ,  3c  lés  yeui  ["ont 
ruirs.puii-.tdu  rotiC  faili^ns.  Le  corcelct  clt  auoiidi  , 
vil  peu  r-!>0(cux;  il  a  i;ii  i:iloii  aliti  profond,  couvert 
d'uuc  foufliète  eciilleuie  rougcâtre  ,  le  Ion;;  Je 
ix  p-tii,-  l'uptrieuic.  Les  élytrei  ont  dct  ftriis  de 
poin:t  er.lonc.'s,  avec  ttuis  rjni<t.-cs  cli<icur.c  d^' 
pentes rpiries:  Ijpicmitic  tpinc  de  U  rjiipéc  eiTi-tnc 
&!j  J;::ii;:c  d^-  Ij  tar;;éc  inierne  lon(  plm  [jrolLs  i 

«j'.-hc  ob."oni;Le  rouçcâ:re ,  do  (lu-juc  eût;  ,  Si  une 
«^;t:c  tomti>':re  fui'U  future,  à  la  baie  des  .'ly. 
(rcs.  Le  di.l'.ous  du  corps  K  -les  pattes  l'xnr  blau- 
cbitrcs.  Les  cuiikt  l'ont  limples. 

Il  U   «rouvc  dans  la  NjuveHc-Hollandc. 

}4t.  CitAKANsoN  nodu!cux. 

ftr.L.'rn  b'tvirt'firu ,  tkorJU  liith  fex  nodul-^^lj , 
tLfU jpnoji^.  l.-:i.ouhijï.n^t.d.,  if.  C.iA- 
r'aNSOS.  /'/.   1(.  f..^.  1S8. 

Cur.>!iio  r.oiMf^s.  JaB.  Sy(l.  fr.t.  p-ig-  1*4. 
f.:^\.  —  :>}:  i-f.  (ip-B.  i.fJf.  I9fi.  nK  îo). — 
M^-.f.   i-f   cm    1.  p.,g.    ii[.   n-.    i6f. 

li  leiU-nîb:^  un  ptu  r<.Jr  U  f>i:v.c  K  U  t;ran- 
dcir  ,  au  l'iJ'j^lu'i  tr.l>i.!e.  1  i.ut  le  corps  tli 
d'un;  coulfi-  iui.-K^  aWjrc.  I.ei  xr:,-tw%  Cjv.z 
toudv^.  La  iiomiceit  îvlonr.-.o  lu:  lev  c.Ws  ;  elle 
CU  giuilc  Se  4c  là  loogucui  du  coicdci.  Le  coi-  . 
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criée  efl  arrondi,  Si  a  Sx  rangfc»  lonpiuiir'i'ît 
dvijva:i.!ns  arioiidi^s ,  noirci,  de  fembubles  i  iî 
fc:i:!  l'o.itiins.  L'écullbn  ell  1>crii ,  ininga!a;rî  Œ 
piisÂ:rc,  i.cs  tlytrei  ont  plulicuti  ran);L«  de  tt- 
bcr:u;L(  i-lcvrs  ,  dont  les  polléiieun  font  é^nneci  : 
a  '.1  bu'.-:  de  chaijue  i!lytrc  ,  on  remarque  use  i.:- 
T^;ion  plus  ^tulf  ,  plus  arrondie  que  les  autres  j 
lei;i^r,:t:  des  l'iyttcs  ert  un  peu  pointue,  le^pat- 
(cs  &:  le  dcilbiis  du  corps  ibat  obùun.  Let  cu!.:- 
Ics  tout  iimples. 

Il  l'<i  rouvi;  au  Cap  de  Bonac—Erpcruicc, 

;4<».  Charanson  lubifîie, 

CvKcciio  fuiifir. 

Cl'i^cim.io  Èrcvirojlrii  tineriut ,  thoraee  fiiiin^ 
tlylris  fi-ir.is  tUvjcii  fjn^uineis.Eitt.Qu  kifi.  ajt. 
àci  1(7/ Char ANSON.  Vt.  ij  fg.  ij,. 

Curculia  rulifer.  Fab.  5j^.  m/,  apptnJ.  p.  Ils. 
—  i>.  /Il/  lom.  i.  pug.  ij6.  fl'.  104. — M,i:, 
i-f.  tom.  I.  j?J^.    121.  a'.  i<(. 

Il  cH  prerque  une  (bii  plui  grand  que  le  {>j- 
ranfoa  du  Cap.  Le  detrus  du  corps  e(l  d*Dne  cm- 
leur  cendrée  obture,  &:  le  dcll'ous  cil  d'un  gris  bUo- 
châirc.  Les  antennes  font  noirâtres  Si  coudcn.  La 
trompe  cft  grolVc  ,  de  la  longueur  du  corccict ,  aiec 
une  ligne  lungitudinjle  peu  élevée  ,  peu  nutquif, 
à  fa  partie  fupéricure.  La  lètc  cil  arrondie  ,  Il 
les  yeux  Tout  noiii  fie  point  faîllxiu.  Le  carccle: 
ell  couvert  de  points  élcvcs  arrondis  ,  d'un  roa^c 
de  ;:rcnat  ;  le  milieu  a  un  large  Allon  couver:  d  nu 
poullicrc  ceaillcufc  grtle,  L'éculToo  cA  pctic ,  t;tai^ 
i;u'ai[e,  gris.  Les  élyiics  fout  couvertes  de  tuber- 
cules arrondis  ,  un  peu  cpincui  polténeurcmen:  , 
d'un  rouge  de  grenat  1  1  extrémité  dj  chaque  eli- 
trc  ert  terminée  en  poinie  aiguë".  Les  boiJs  ia::- 
ijux  du  Lor^cict  &  des  tiytrcs  font  plis.  Lci  fU- 
ie<    fiMt  ^nl'es  ,  fie    les    cuilUs   Ibni  li.npict. 

11  fe  trouve  au   Cap  de  Bonne-Elpér^occ. 

îjr.  Chabanson  glo'julifere. 

€...cj:i.!;h--,:ftr. 

Cur^Jio  èrCi:rojtr.-'  .     -jr.Vf  fi^iro  ,  flytrUfr.- 

.n/.'t'H^.K.'H^O».".'  .     ;  :    ji..  ,V(.'" 

Ci.:jiii>  tr'.o'i-       .\t.  il    .a:,  epptrj.p.  ti\. 

i--.f  tum.  i.p.  m.       .  ifj. 

Vorr.  Co.'crpt.  r  ^.-i  t.  u.'-.   jS.   i^,  •-. 

11  re'.remblc  au  ( .-..irjrf-.  verr...ine:ii ,  ro;.i  il  «;t 
plus  ;!-.in.l.  Lcwn:c:.nLS  lo:-.(  r.o;iJtfcs  A:  c^ud.e., 
I  a  r;  ^-^  rit  ,.,>i;e  .  proJie  .  p:eU,i:e  ^-J:"*  , 
pluMC:;!:  esiaL-.;!,-.  un  (vu  plus.:,>uilc.l>.e  'c  cJi- 
ec!et.  U  v-w  dt  _:ronJ;e  ,  uo:re  ,  couverte  de 
poils  uuH;.;ms.  Ir  c.rtilu  eii  j:ro!idi  fie  cou- 
vtit  lie  [■..'''.■;,,ii!t4  c.cvis ,  jtioi:.!ii  ,  Doirs  :  dam 
liiiuu  iunj;i:uùiiMl  >  au  uùiicu,  giùàuc  ,  &  au  mp 
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licti  du  fillon ,  on  appcrçoic  une  peiite  ligne  fail- 
lance.  Les  clycres  font  couvertes  de  tubercules  éle-' 
vés  arrondis^  dont  quelques  ans  plus  élcvcSyran- 
gis  en  Arics  longitudinales  5  elles  font  cendrées  obf- 
cures  ,  avec  la  future ,  une  ou  deux  raies  longi- 
tudinale^ Se  les  bords  extérieurs  ,  d  un  gris  blan- 
châtre j  Textrémié  de  chaque  élycre  elc  avancée 
ôc  prerv]uc  vemiqucufe.  Le  defflis  du  corps  eft  cou- 
vert d'une  poulTière  écailleufe  blanchâtrel  Les  pat- 
tes ont  quelques  écailles  à  poils  courts  cendrés. 
Les   culflcs   font  (impies. 

Il  fe  trouve  au  Cap  de  Bonnc-£(péraûce, 

3|l.  Charanson  pillulaire. 

CuRCULio  piliularius, 

Curculio  brcviroftris  ,  thorace  utrinque  fpinofo 
nodulofo ,  elytris  tuberculato  -  ftriatis  apice  acumi- 
natis.  Fab.  Matit,  inf.  tom.  i-pag,  m,  n^.  x6$» 

II  reffemble  beaucoup  au  Charanfon  globulifère. 
La  trompe  e(l  unie  en-delFiis  &  renflée  à  Ton  ex- 
trémité. Le  corccTet  eft  épineux  de  chaque  côté  , 
noir  ,  couvert  de  petits  tubercules  arrondis  ,  très- 
élevés,  liffes.  Les  élytres  font  noires,  terminées 
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vertes  d'une  pouHîcre  écailleufe  griGtrc  ,  avcc 
1^  future  ,  le  rebord  &  quelques  lignes  Ion. 
Çitudinalcs  élevées ,  courtes  ,  noires.  Les  patccr 
lont  fèrrugineufcs.  Les   cuiiîcs  font  iîuiples. 

11  fc  trouve  dans  TAmérique  méridionale. 

3^4^  Charai«on  indéricn. 
CvKcutio  ifidericnfii^ 

Curculio  brevirofiris  grifius ,  thorace  utrinque  ma» 
cronato ,    elytris  punciato^firiaiis, 

Curculio  inderienfîs  brevirofiris ,  apterus  ovatus , 
opa/irfoalbus  ,  thorace  utrinque  mu:ronato  ,  elytris 
excavato  punâatis,  Pall.  inj\fib.pag.x6,  «*'.  j. 
tab.  8 .  fig,  ;. 

Curculio  inderienfis,  Pall.  Itin.  i.  app.pag.  4^4, 

Curculio  albicans,  Lepech.  Itin,  rujf,  i.pag,  $0%. 
tab.  i6.fig.  5. 

Curculio  inderienfis.  Lin,  Syfi.  nat.  edit,  ij, 
p.  1796.  •   , 

Il  a   environ  fept    lignes    de   long   &  trois  de 


en  pointe,  couvertes  Se  petits  tubercules  ttès-<5le-     '"S«-  La  trompe  eft  courte    gtofle ,  prclquc  quar- 

:ux.  Le  dertbus  du  corps  &  les     '^':  Les  antennes  font   coudées     mais  le  prern.cc 


Tés  ,  prefque  épineux.  Le  deiious   du  corps 
pattes  font  noirs  ^  les  cuifTes   font  Hmples. 

Il  fc  trouve  aa  Cap  de  Bonne-Efpérance* 

351.  Charanson  frontal* 

Curculio  frontalis, 

Curculio  brevirofiris  ater,  fronte  retufa  ,  thorace 
elytrifque  tubenuLto-feriatis.  LiN.  Syfi,  nat»  edit. 

Sparm.  nov.  a^,Stockh,  1785.  i.  n®.  4,  p.  43. 
«^  14. 

Il  reflemble  aux  précédcns.  Le  corcclet  a  qua- 
tre rangées  de  tubercules  élevées.  Les  élytres  ont 
chacune  trois  rangées  de  tubercules  coniques. 

Il  fe  trouve  au  Cap  de  Bonnc-'Efpérance, 

353.  Charanson  court. 

Curculio  brevis» 

Curculio    brcvirrfiris   fuhfufcus  ,  elytris  grlfels  : 
firiis  atris  gldbris  eUvatis   abbreviatis, 

Curculio  abbrcviatus.  Lin,  Syft.  nat,  pag,  61% » 
«•.  94.  —  Muf.  Lud.  Ulr,  p.  61. 

Groh.  Zooph.  597. 

Il  eft  de  la  grandeur  du  Charanfon  du  Pin.  La 
trompe  eft  courte  ,  déprimée,  cendrée  ,  prefque  de  la 
loGgueordo  corcclet.  Le  corcclet  eft  prefqueovale  , 
noir  ,  avec  des  points  enfoncés  ,  grisâtres  y  le  dcf- 
ibus  eft  grisâtre.   Les  élytres  font  convexes  ,  cou- 


article  eft  court.  Tout  le  corps  ert  d'un  gris  blan- 
châtre. Le  corcclet  eft  couvert  de  petits  points 
élevés  ,  il  eft  armé  de  chaque  côté  d'une  /pinc 
aigub' ,  un  peu  courbée  poftéricurement.j  Les  ély- 
tres font  réunies  ,  &  elles  ont  des  points  enfoncés  , 
affez  grands,'  rangés  en  ftries.  Les  ailes  manquen  t. 
L'abiomen  a  deux  jugées  de  points  noirs.  Lei 
pattes  font  de  la  couleur  du  corps ,  &  les  cuiffet 
font  (impies. 

Il  fe  trouve  dans  la  Sibérie  j  près  le  Lac  indér 
rien. 

555.   Charanson  nomade* 

Curculio  nomas, 

Curculio  brevirofiris  alhicans  ,  thorace  fcabro  p. 
elytris  lituris  obliquis  fufc:s , 

Curculio  comas  crajfirofi  îs  ^  dealhatus  ^  rofiro 
biporcaio  ,  thorace  fcaberrlmo  ,  elytris  fufco  oblqut 
lituratis.  Pax^l.  Inf,  fib.  pag,  17.  n®.  6,  tab.  B.  /.  ^. 


^^ 


Curculio  nomas,  Pall.  Itin,  i.  app.  pag.  4^3, 
31.  . 

Curculio  nomas.  Lin.  Syfi.  nat,  edit.  13. 
pal.    17^^. 

Il  relfemblc  beaucoup  au  Charanfon  nébuleux 
&  fulciroftre ,  mais  il  eft  un  peu  plus  grand.  La 
trompe  eft  grolTe  ,  prefque  de  la  longueur  du  cor- 
celct ,  avec  deux  élévations  longitudinales  à  la  par- 
tic  fupéiieurc.  Tout  le  corps  eft  blanchâtre.  Le 
corcclet  eft  raboteux ,  pceiquc  ouciqué  ,  ooirâcc 


f 
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au  milifa ,  itcc  les  côcés  blanchâtres  s  il  cft  en- 
foncé &  on  peu  avance  pofttrieurcmenc.  Les  tly- 
très  ont  deux  bandes  oblh]ucs  ,  obCcurcs  ,  quel- 
ques peines  clevcs  vers  la  baie,  le  des  ftries  formées 
par  des  points  enfoncés.  Les  ailes  font  jaunâties. 
i. 'abdomen  a  quacrc  rangt^es  de  points  noirs  ,  lui- 
fans.  Les  pattes  font  blaucbâcres.  Les  cuiijres  font 
fiinplcs. 

Il  fc  trouve  dans  les  déferts  aridet  de  U  Ru(- 
fie  méiidionaîc ,  p:ès  de  la  mer  Cafpieane* 

3f^.  Charanson  candidat. 

Cu acviio  car aida:us , 

Curcuiio  bnviroftris  ,  albo  fufcoque  ntbulojus  , 
tkoricis  do'fo  cincreo  ,  iinea  punilifque  duoùus 
nivi'.j, 

Curcuiio  canJilatus  cra^roftns  albato  nehulofus  , 
roflro  flria  crijurca  ,  thofacis  djrfo  tinereù  ,  tinta 
p"U/:ciiJt}ue  duobus  nixeis,  Pall.  Inf,  fib%  pag.  18. 
ix«.  7.  cjb,  B.fig,  7» 

Curcuiio  candidat  us.  Tall.  Itin.  i.app»  p.  465. 
«*.  31. 

Curcuiio  candiéatus.  LiN.    Syfi.   nat,  edit.  l). 

U  eft  un  peu  p!us  épais  que  le  Charanfon  ful- 
cirotlrc.  Tout  le  dcifus  du  corps  c(l  riiélangé  de 
bianc  &  de  cendré ,  le  dcflous  cil  d'un  blanc  fans 
taches.  La  trompe  ell  courte  ,  marquée  de  trois 
lil^ncs  élevées  ,  qui  fe  réunident  fur  le  front.  Le 
corccicc  a  une  ligne  blanc/ie  ,  au  milieu ,  une  ta- 
che de  chaque  c6:é  ,  poftériefcre  ,  une  petite  ligne 
mjins  diitnde,  5:  un  point  latéral  blanc.  Lct  cly- 
tres  font  llriées.  Les  patres  font  de  la  couleur  du 
corps  de  les  cuilles  fout  fimples. 

Il  fe  trouve  dans  les  défcrts  de  la  Ru/Hc  mé- 
fidionale  ,  prcs  de  la  mer  Cafpiennc. 

5Î7.  €haranson  ar;ofé. 

CutLCL'Lto   rorlduS. 

Cu^cu!  o  hrcxirofirls  aibicûns  ,  fupra  iituris  punc 
vf{Ut    eiiVatis  nijris  ,  rojro  porcJto, 

Curcuiio  roriilus  crj\jin^llrts  ,  arunif  ,  ruftCcente 
aibus  ,  fuprd  iituris  punci'f^uefuDVirruço^s  ni^ris  , 
porco  rojiri  lon^'tuiina.i,  V ML.  Inf,  fih.  pug,  28. 
«t.  8.  tab*  B.  pg.  8. 

Curcuiio  ro'idus,  L  I  n.  Syft.  nat,  edit.  13. 
pag.    1796' 

Il  reflcmble  au  Cha^'anfon  fulcirodre.  La  rrompe 
eft  j»rolfe  ,  courte  ,  blanchâtre  ,  marquée  à  U  par- 
tie i;ipiricurc  ,  d'une  ligne  longitudinale,  élevée, 
noftc.  Les  antennes  l'ont  coudées,  obfcurcs  ,  blan- 
châtres a  leur  extrémité.  La  tête  eft  obfcure  ,  b!an- 
chkrt  à  fa  partie  pollcrieure.  Tout  le  deifus  du 
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corps  eft  blanchitre  ,  avec  des  racbei  îrtrguKlm 
obfcure?.  le  corcetet  a  des  points  noirs  ,  anoodis, 
élevt's.  Les  élytres  ont  des  points  fembUbîcs^  de- 
puis la  bafe  jufqu'au  milieai  elles  Iboc  rëunîet  le 
ont  des  flrics  peu  marquées.  Le  delluu»  du  corps 
&  les  pattes  font  blanchâtres  U  parfcmécs  de  points 
obfcurs.  Les  cuiiTes  font  limples. 

Il  fe  trouve  dans  la  Ruflic  mâriifionalc  ,  vas  k 
Volga. 

)5t.  Charanson  Cmchrus. 

Curcuiio  Cenchrus» 

Curcu'.io  brtviroflris  aibicans  ,  tkoract  eiyt'if:^t 
iituris  conflue  nté  bus  cinereis  ^  nigro  pu.idatu  ^  njro 
porcato, 

Curcuiio  Ccnchrus  crajjîrojlris  deaibatui  ^  tho'azt 
eiytrifque  iituris  lo.tfuentibus  çincnis  ,  n.groq^t 
punàatis  ,  roftro  uni  porcato.  Pall.  Inf.  Jiy.  p.  i>. 
H®,  o.  tab,  B.fig,  9. 

Curcuiio  Ctnciuiu.  L  i  N.  Sv/?.  nat.  tdit,  15, 
pag.  1796. 

Il  rcfTcmble  pour  la  forme  &  la  grandeor  n 
Charanfon  fulcirodre.  La  trompe  elk  groflTe,  prcf- 
que  de  la  longueur  du  corceler ,  blancbàrrc ,  avec 
une  ligne  longitudmale  élevée  »  neire  »  a  la  pirne 
fupéiieure.  Les  anrcnnes  font  blanches  ,  coudées. 
Le  corcetet  a  quatre  lignes  longitudinales  clevéa, 
d'un  bianc  obfcur.  Les  élytres  ont  des  \ip 
drccs  ,  inégales ,  conHuentcs ,  pointillées  de 
&  des  A  tics  à  peine  vilibles  ,  fous  le  duvet  q« 
couvre  les  éiytres  :  on  af  perçoit  quelques  poidO 
élevés  noiis.  Le  dcflous  du  corps  le  les  parus  foc 
noiis. 

Il  fe  tiouve  dans  la  Ruflic  méridionale  ,  prcsêi 
Volga. 

359.  Charanson   quadrilinée. 

CuRCriio  tetragrammus. 

Curcuiio  brevi*ofir.'S  cineuus ,  t/iorace  fufco  Lniii 
quatuor  aijis  ,  t  ytris  iituris  quatuor  nigriS. 

Curcuiio  tetragrammus  crjjfirojiris  \  aprc-ij , 
cinerafcens  ,  thorace  fufco  ,  lintts  quatuor  i^àtiî  , 
tiytroium  iituris  quati^or  nigris.  Pall.  ItJ.  ^.s» 
pag.  19.  tab. B.fig,  ic. 

Curcuiio  brevirofiris  ,  thorace  fca^to  ^    eSt^s  w- 
bu/ofif ,  punciis  duobus  prope  apicrm  nigns  ^  niti^s. 
LtFfcCH.  iiin.    rujf,  t.    app.   pag.    yif.  taà.    1:. 
fig.  18. 

Cu'Lulio  tetragrammus.  LiN.  Syfi.  nat.  edit.  if* 

F*^g    n97' 

Il  ell  âc  h  grandeur  du  Charanfon  f»cb«lc«& 
La  trompe  eft  groifc  ,  prefque  de  la  iongneaf  dl 
corceict ,  d'un  gris  loufsâtre  ,  avec  une  ligne  Ion* 
gituduialc  tlevec  noire.  Le  cotcdcc  cfk  oMm» 
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■»*rqa<  de  points  enfoncés  &  de  quatre  lignes  Ion-' 
gitudinalcs  blanches.  Les  élytres  font  réunies ,  un 
peu  pointues  à  leur  extrémité  ,  cendrées  ,  avec  des 
points  enfoncés ,  rangés  eu  ftries  ,  une  petite  ta- 
che noire ,  vers  la  bafe ,  &  une  ligne  prefque  lon- 
Etudinale,  de  la  même  couleur,  vers  l'extrémité. 
c  deffbus  du  corps  efi  d'un  blanc  rou'sâtre.  Les 
1>*ttes  font  blanchâtres.  Les  cuifTcs  font  fimplcs  ; 
es  içjuacrcpofljrieures  ont  extérieurement  deux  points 
•b'curs. 

11  fe  trouve  dans  les  déferts  arides  de  la  Ruflîc 
méridionale  ,  près  du  Volga. 

jtfo.  Charanson  rayure-noire. 
CuKcuLio  nigrivictîs, 

Cu'culîo  brtvirofiris  àlbtcans  ,  thoface  utrlnque 
vitta  nigra  ^  roftro  carinato. 

Curcul'o  nigrivîttis  hrtviroftrts  cylîndrdctus  ,  ical- 
batus  ,  capitc  thoractqut  fuhcarinatis  ,  fafcia  utrin- 
que  longitudinali  fufca.  Fall.  InJ.  fib.  pag.  jx. 
tab.  B.  fig.  11. 

Curculio  nigrivittis,    LiN.   Syft.  nat.   edu.  ij. 

II  cft  de  la  grandeur  du  Charanfon  fulciroflrc, 
aaais  on  peu  plus  étroit.  La  trompe  eft  courte  , 
groflè^  un  peu  plus  mince  vers  l'extrémité ,  blanche, 
carénée ,  noirâtre  de  chaque  coU.  Le  corcelec  eft 
b}«nc  f  prefquc  cylindrique ,  avec  une  ligne  lon- 

g'tudinale ,  noire  de  chaciue  côté ,  &  une  autre 
cvëe,  noire,  à  la  partie  fupéricure.  Les  élytres 
font  blanchâtres  &  marquées  de  ftries ,  dans  lef- 
quelles  on  apperçoit  de  petits  points  enfoncés  , 
obfcurs.  Le  deilous  du  corps  6c  les  pattes  font 
blanchâtres.  Les  cuifics  font  Amples. 

11  fe  trouve  dans  les  déferts  arides  de  la  Ruffie 
méridionale. 

3^1.  Charansom  marqué. 
CuKcuLio  vîhex, 

Curculio  breviroftris  cylîndrîcus  albus  tkorace 
flytrifque  utrinque  vitta  nigra. 

Curculio  sribex  breviroftris  cylindraceus  albijji' 
mus ,  firiga  utrinque  nigra  per  thoracem  elyt raque 
iongitudinali.  P  a  L  L.  Inf,  Jib,  pag,    j  i,  tab.   B, 

Curculio  vibex.  Lin.  Syfi, nat,  edit,  \^.  p.  1 7^7. 

Il  a  environ  quatre-  lignes  de  long ,  &  il  eft  pref- 
que  d^une  forme  cylind.ique.  La  trompe  eft  grofle, 
prefque  de  la  longueur  du  corcclet.  Tout  le  corps 
eft  blanchâtre,  avec  Mne  ligne  longitudinale  noire, 
Je  chaque  côté  du  corcelct  Se  des  élytres.  Les 
élytres  font  un  peu  poimues  à  leur  extrémité  ,  & 
d^  fines  pointiilées.   Les  pattes  font  (impies. 

Il  6  oouTç  à  ^nga ,  dans  la  Tartarie  rolCenoe* 


c  H  A  y;, 

)^i.   Charansx>m  feneftré. 

CuKcuLïO  feneftratus. 

Curculio  hrevirofiris  albus  ^  elytris  mcculis  fcK 
rhombeis  fufc  s . 

Curculio  foncftratns  craffiroftris  apterus  albatus  ' 
tlytromm  maculis  ftx  rhombeis  fujcis.  Pall.  Iif. 
fi>*pag.  j  j.  tab.  H, fig.  B.  16. 

Curculio  feneftratus.  LiN.  Syft,  nat.  pag.  1797* 

Il  eft  un  peu  plus  périt  que  le  Charanfon  nébu- 
leux. La  trompe  eft  courte ,  blanchâtre ,  anguleufc, 
carénée  à  faparrie  fupéricure.  Le  corcelet  eft  bleu 
en-deffous  ,  &  fur#les  côtés  ,  à  la  part'c  fupérieurc  , 
avec  une  tache  obfcure  ^  de  chaque  côté  de  la  partie 
poftérieure ,  &  quelques  points  noirs  enfoncés.  Les 
élytres  font  réunies  ,  ftriées,  d'un  blanc  pâle,  gri- 
sâtres à  leur  bafe  ,  avec  deux  taches  quarrées  obli* 
quemenc  parallèles  ,  noirâtres  ,  &  une  petite  ligne 
prefque  longitudinale  ~ vers  l'exfrémité..  Le  defîous 
du  corps  &  les  pattes  font  blanchâtres  ,  poinriliées 
de  noir.  ^  Les  côtés  de  la  poitrine  &  les  bords 
des  anneaux  de  l'abdomen  font  un  peu  roufsâtres. 
Les  pattes  &  fur-tout  les  poftérieures  font  aflcx 
grolTes. 

Il  fe  trouve  â  Sélinga  ,  dans  la  Tartarie  ruf* 
fienne. 

5^5.  Charanson  téte-jaune* 

CuKcuLio  ftavictps. 

Curculio  breviroftris  alhicans  capite  flavefcente , 
tkorace  elytrifque  alho  lineatis  fUjCo  interrupâs. 

Curculio  fiaviceps  cnjjiroftris ^  apterus  albatus  ,'* 
capite  ftave fente  lateribus  rufo  ,  tkorace  elytrifque 
aiho-Uneatis  ,  fufco  interrupâs,  P  a  L  L.  irf  Jib. 
pag.  ^^.tab.  B.fig.  17. 

Curculio  breviroftris  corporeeano,  elytris  fuicatis  y 
nigro  maculatis,  Ltv icH.  Itin,  1,  app:  pag.  317. 
tab.  II. fig,  17. 

Curculio  fiaviceps.  Lin.  Syft.  nat.  edit.  ij. 
pag.   i7«?7. 

Il  a  près  de  fix  lignes  de  long.  Là  trompe  eft 
courte ,  blanchâtre ,  marquée  de  deux  filions  U. 
d'une  ligne  élevée ,  noire  ,  au  milieu.  La  tête  eft 
jaunâtre  en-deflu$  ,  4c  fauve  fur  les  côtés.  Le  cor- 
celet  eft  marqué  de  fix  lignes  b'anches ,  &  de  (îx 
lignes  obfcures ,  alternes.  Les  élytres  font  réunies  » 
blanches  ^  fillonnées  »  avec  la  (uture  &  Tintervallc 
dvS  filons,  élevés*:  on  apperçoit  quelques  points 
obfcurs ,  dans  les  filions.  L'abdomen  çft  blanchâ* 
tre  ,  avec  une  raie  longitudinale  obfcure.  Les 
pactes  font  blanches,  poinriliées;  les  pôftéxiearçf 
font  un  peu  plus  grandes  que  les  autres. 

Il  fe  trouve  dans  la  Rufiie  méridionale ,  près 
Sélinga,  &  rarement  dans  les  défères  4c  laTanaric» 


\ 
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■Il  milirB ,  itcc  les  côtes  blancfaâirci  ;  ti  cft  en- 
foF.ci  &  on  peu  avance  poAcrieurc [Tient.  L«  tly- 
ires  ont  dcui  bandes  oblii.iuci  ,  obfcurcs  ,  t)utl~ 
(j-jcs  poinii  ricvéi  vers  U'barc,lc  des  nrici  formées 
far  des  points  cnloiicrs.  Lcf  ailes  font  |auDàiics. 
L'abdninen  a  quatre  ran^Jef  de  points  tioirs ,  lui- 
Tans.  Les  paiies  font  blo&cbâues.  Les  eiûifa  Cuoi 
fimplei. 

Il  Ce  trouve  dant  Ie(  iiCtnt  aride*    it  U  Ru(- 
lic  m Jiidionak .  p;è$  Je  U  met  Carpicnoc. 

)ji.  Chahanson  candidat. 

Cutcoiio  cardidiitttt, 

Cureulio   irivirofirit  ,   dibo  fufcoqat   ntbulofut 


tkoriiit  do-fo 


linea    puaitifque    daoèm 


Cartulio  can.U'la;us  crajirofini  alijio  iitbulofai , 
fo/îrd  firtii  irijurta  ,  i/tora^îi  dirfo  tintrn  ,  i'tma 
fUf.ciij^ue  daobas  niviii.  Pall.  Inf.  fib.  pag.  18. 
n".  7.  tiib,  B.fig.  7. 

Curculio  ejadi^acas.  Tau,  Itin.  i.app-  p.  4^3. 
»•■  ;».. 

Curculio  oindtéatut.  LiN.  Syfi.  nat.  tdU,  tj- 
p.  i7ï<. 

Il  eft  un  peu  plus  ^pais  que  le  C^jrarrfon  ful- 
ciioOrc.  Tout  le  dciïui  du  corps  eft  ihcUng^  de 
blanc  &  de  cendié ,  te  dcllous  cil  H'un  blanc  fans 
tatbes.  La  trompe  ell  courte  ,  marijucc  de  trois 
It;4nGS  cicvi'cs  ,  qui  fe  ijunill'cnt  fut  le  front.  Le 
cotcclet  a  une  ligne  bljnclie  ,  au  milieu  1  une  ta- 
elle  de  chaque  tàté  ,  polljijebte  ,  une  petite  ligne 
muinsdillinCle,  Se  un  point  Uicral  blanc.  Les  dar- 
tres l'ont  llrtées.  Les  panes  font  de  la  couleur  du 
corps  St  les  cuillcs  font  (impies, 

II  fe  trouve  dans  les  dÉferts  .le  la  RuIKc  mé- 
lidionale  ,  prCs  de  la  mer  CafpieoDc. 

jf7,  €haiianson  ar^ofé. 


f U'ta.'.  o  Arc 


rojlrii  alèi.ani ,  fupra  liturrs  pan,- 


Curculia  tori^lus  crjffm'^lrit ,  artenit  ,  rufifienti 
alittt ,  fapra  litaris  pur.ci'f^.ief^.imirruco'îi  nigrii  , 
po'CO  rafiri  hn^'fu-tina.i.  P\LL,  Inf,  fit.  p^g.  18. 
«T,  8.   lai.  a.   'f.g.   g. 


C^nu/ip 


o'idiis,    L  I  N.    Syfi,    nai. 


II  relTemble  au  Cha'nnfon  fulcirodre.  La  trompe 
eft  !;totIe  ,  courte  ,  blanchâtre  .  marquée  à  fa  par- 
tie inpi'iieurc  ,  d'une  h^nc  lonpiudinalc  ,  ^Icvtc , 
noftc.  Les  jcicnncs  lont  couJcei,  obfcuiet,  blan- 
châtres a  leur  eiitémité.  La  tête  cA  obl'tnre  ,  b!an- 
cli*u«  à  fa  pactic  pollciicuic.  Tout  le  dcfliit  du 
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corps  eft  blancliitie  ,  avec  des  tacbci  titq;iilitTei 

obicuref.  te  eorcelei  a  des  poiats  noi»  ,  anoo^iti 
^Icv.'s,  Les  ^lytrcs  ont  des  points  fcmbUblei.  de- 
puis la  bafe  jufqu'au  milieu}  elles  font  tjuiûet  Ic 
ont  des  flries  peu  marqua».  Le  dclloui  du  cocpt 
in  les  pattes  font  blanchlirc*  tt  parfcm^o  de  poiatt 
obfcuts.  Les  cuilTct  font  Amples. 

II  fe  tiouvc  dans  la  Kulfic  i&éhdîoiule  ^  Tcn  k 
Volga. 

1(1.  Chakanson  C*K(knu. 
Curculio  Cenchntt, 

Ctinu'io  brtvrrojlns  albitans  ,  tkorjet  tlyfif:.t 
/fiu'is  co.-ifiutrti.bus  dnertit ,  aigro  pu.iHjCÛ ,  n^i'« 
pofcato. 

Curculio  CcneUrus  crajjiroflns  dtalhiia ,  tho'sct 
tlytiifiue  liturit  to.tfueaiiiiu  dntrtii  ,  n.giM-t 
punàiitii  ,  roâro  unipttrcttto.  Pall.  laf,  Ji'j.  p,  if, 

^'.«.„i,.ë.ft.y. 

Curculio  Ctnchru*.  L  i  K.  S;^-  nat.  tdii,  I}. 
pag.   i7j(S. 

U  rcffcmble  pour  la  ferme  &  la  grandcat  m 
Crtarar.fon  fulcitoUrc.  La  trompe  ell  grofle ,  pref* 
ijuc  de  la  longueur  du  cotcclet ,  blanchàirc,  attc 
une  ligne  longitudinale  clcvi'e  ,  naiic  ,  a  la  parae 
fupv-Hcure.  Les  antennes  fout  bUnchn  ,  coudés. 
Le  coicelec  a  quatre  lignes  longitudinales  clevétt, 
d'un  blanc  obfcur.  Les  élytics  ont  des  liï;nctCG»- 
dtilcs  ,  inégales  ,  conlluentes  ,  pointillircs  de  aam , 
Si  des  lliics  à  peine  viliblcs  .  fous  le  duvet  ^m 
couvre  les  élyires  :  on  a,-perfai[  quelques  pouct 
ëlevcs  iioiis.  Le  delToui  du  corps  tt  les  pacics  fbs: 

U  fe  ttouvc  dans  U  RuQîe  métidionale  ,  ptèiù 

Volga. 

^f$.  Charanson  quadtilinéc. 

Ci/KCi'i.10  tciragrummiit. 

Curculio  b'tvvofir'fi  einertiu ,  tkoraa  f^fi»  Haiis 
quatuor  aljis  ,  t  yirit  liiuris  qujiuoi  nigril. 

Curculio  tetragrammus  caS^ro^ris  \  mptt-v , 
cint'ofctns  ,  iko'uct  fuj'co ,  iiatti  fualuor  laJui  , 
tly:ru'ttm  liiwit  qujiuor  r.igris.  Pail,  li}.  J. 
pag.  19.  cai. B.fig.  iG. 

Curculio  brtvirojlrit  ,  ihoriice  fabio  ,  tht'ii  «/- 
bu'ofit ,  putHis  d'Jobtts  propt  apictm  nig'ii ,  aiiii'i. 
LlHtM,   itin.    ruf.   i.    app.    pug.    jiy.   w».    i;. 

h-  '»■ 

Cu'iulio  itiragrammiu.  LiN.  Sjfi.  nat.tdlt.  II. 
ff    17V7- 

Il  elt  ie  la  gratfdcur  du  CAjrauJ'on  nrbsicn. 
La  trompe  cfl  grolfc  ,  prefque  de  la  lonj^ew  é» 
corcclct ,  d'un  gril  loufsàire  ,  avec  une  ligac  1m- 
Kitudinalc  clcvcc  aoiic.  Le  cetcdct  cft  Mat, 
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■laraaé  de  points  enfoncés  &  de  quatre  lignes  Ion-' 
gituditialcs  blanches.  Les  élytres  font  réunies ,  un 
peu  pointues  à  leur  extrémité  ,  cendrées  ,  avec  des 
points  enfoncés ,  rangés  eu  ftries  ,  une  petite  ta- 
che noire ,  vers  la  bafe ,  &  une  ligne  prefque  lon- 
Etudinale,  de  la  même  couleur,  vers  l'extrémité. 
c  deffbus  du  corps  efi  d'un  blanc  rou/sâtre.  Les 
|>attcs  font  blanchâtres.  Les  cuifTcs  foUt  fimplcs  5 
es  quatre  poflirieurcs  ont  extérieurement  deux  points 
•b'curs. 

H  fe  trouve  dans  les  déferts  arides  de  la  Ruflîc 
méridionale  ,  près  du  Volga. 

$60,  Charanson  rayure-noire. 
CuKCULio  nigrivictis, 

Curculio  brevirofiris  albtcans  ,  thorace  utrlnque 
vitta  nigra  ^  rofiro  carinato. 

Curculio  nigrivîttis  brtviroflris  cylîndrdctus  ,  ical- 
hatus  ,  tapiu  thoraccqut  fubcarinatis  ,  fafcia  utrin- 
que  long'nudinali  fufca.  Fall.  InJ,  fib.  pag.  jx. 
tab.  B.  fig.  11. 

Curculio  mgrivittis.  Lin.  Syft,  nat.  edu.  ij. 
pog'  L757- 

II  eft  de  la  grandeur  du  Ckaranfon  fulciroflrc, 
nais  on  peu  plus  étroit.  La  trompe  eft  courte  , 
groflè^  un  peu  plus  mince  vers  l'extrémité ,  blanche, 
carénée ,  noirâtre  de  chaque  côté.  Le  corceiet  eft 
blanc ,  prefque  cylindrique ,  avec  une  ligne  lon- 

g'tudinale^  noire  de  chaque  côté,  &  une  autre 
cvëc,  noire,  à  la  partie  fupéricurc.  Les  élytrcs 
font  blanchâtres  &  marquées  de  ftries ,  dans  lef- 
quelles  on  appcrçoit  de  petits  points  enfoncés  , 
obfcurs.  Le  dellous  du  corps  âc  les  pattes  font 
blanchâtres.  Les  cuiflès  font  Amples. 

11  fe  trouve  dans  \e&  déferts  arides  de  la  Ruffie 
méridionale. 

3^1.  Charansom  marqué. 

CuKcuLiovihex. 

Curculio  breviroftris  cylîndricus  albus  thorace 
elytrifque  ucrinque  vitta  nigra. 

Curculio  .vibex  breviroftris  cylindraceus  albijfi- 
mus ,  ftnga  utrin/jut  nigra  per  thoracem  ely traque 
ioagitudinali.  P  a  L  L.  Inf,  Jib,  pag^    j  1,  tab.   B. 

Cfrculio vibex.  Lm.Syfi.nat,  edit.  1  j.  ^.  17^7. 

Il  a  environ  quatre-  lignes  de  long ,  &  il  eft  pref- 
que d*une  forme  cylindrique.  La  trompe  eft  grofle, 
prefque  de  la  longueur  du  corcelet.  Tout  le  corps 
eft  blanchâtre,  avec  Mne  ligne  longitudinale  noire, 
de  chaque  côté  du  corcelet  &  des  élytres.  Les 
ëlytres  font  un  peu  poimues  à  leur  extrémité  ,  & 
<mc  des  âries  pointiilées.   Les  pattes  font  fimplcs. 

Il  &  trouve  à  ^élinga ,  dans  la  Tartaric  rolCcnnc* 
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)^i.   Charansx>m  feneftré. 
CuKcuLïo  feneftratus. 


su 


Curculio    breviroftris   albus  ^  ely  tris  mcculisfeK 
rhombeis  fufcs. 

m 

Curculio  feneftratus  craftiroftris   apterus  albatus  ' 
elytrorum  maculis  fex  rhombeis  fujcis,  Pall.   Iif. 

Curculio  feneftratus.  Lin.  Syft,  nat.  pag.  1797* 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  le  Charanfon  nébu- 
leux. La  trompe  eft  courte ,  blanchâtre  ,  anguicufe, 
carénée  à  fa  partie  fupérieure.  Le  corcelet  eft  bien 
en-deffous  ,  &  fur^les  côtés  ,  à  la  part'e  fupérieure  , 
avec  une  tache  obfcure  ^  de  chaque  côté  de  la  partie 
poftérieure ,  &  quelques  points  noirs  enfoncés.  Les 
élytres  font  rc  uni  es  ,  ftriées,  d*un  blanc  pâle,  gri- 
sâtres à  leur  bafe  ,  avec  deux  taches  quarrées  obli- 
quement parallèles  ,  noirâtres  ,  &  une  petite  ligne 
prefque  longitudinale^ vers  rexrrémité..  Le  defîous 
du  corps  U  les  pattes  font  blanchâtres  ,  pointiliccs 
de  noir.  ^  Les  côtés  de  la  poitrine  &  les  bords 
des  anncfaux  de  l'abdomen  font  un  peu  roufsâtres. 
Les  pattes  &  fur-tout  les  pofté  rieur  es  font  aHcx 
grolTes. 

II  fe  trouve  â  Sélinga  ,  dans  la  Tartane  ruf* 
fienne. 

5^3.  Charanson  téte-jaune* 

CuKcuLto  fiaviceps. 

Curculio  breviroftris  alhicans  capite  flavefcente , 
thorace  elytrifque  aiho  lineatis  fujco  interruptis. 

Curculio  fia vi ceps  cr.ijjîroftris ^  apterus  albatus  •" 
capite  ftavefente  lateribus  rufo  ,  thorace  elytrifque 
alho-Iineatis  ,  fufco  interruptis,  P  a  L  L.  irf,  fib. 
pag.  ^4.tab.B.fig.  17. 

Curculio  breviroftris  corportcano,  elytris  fu/catis  ^ 
nigro  maculatis,  LiTicH.  Itin,  i,  ^PP»  p^g»  ^^7* 
tab.  II. fig.  17. 

Curculio  fiaviceps.  Lin.  Syft.  nat.  tdit.  ij. 
P^g'   ^197' 

Il  a  près  de  (ix  lignes  de  long.  Là  trompe  eft 
courte ,  blanchârre,  marquée  de  deux  filions  <c 
d'une  ligne  élevée ,  noire  ,  au  milieu.  La  tête  eft 
jaunâtre  cn-dcfTus  .  4c  fouve  fur  les  côtés.  Le  cor- 
celet eft  marqué  de  fix  lignes  b 'anches ,  &  de  fix 
lignes  obfcures ,  alternes.  Les  élytres  font  réunies , 
blanches ,  fillonnées  ,  avec  la  (uture  &  rintervallç 
dvS  filons,  élevés':  on  apperçoit  quelques  points 
obfcurs ,  dans  les  filions.  L'abdomen  çft  blanchâ* 
tre  ,  avec  une  raie  longitudinale  obfcure.  Les 
pactes  (ont  blanches,  pointiilées;  les  pôftéxiettrçt 
font  un  peu  plus  grandes  que  les  autres. 

Il  fe  trouve  dans  la  Rufile  méridionale ,  près 
$éiinga,  &  rarement  dans  les  défères  4c  laTanaric» 
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Curculto  tenehrioUes.  Lin.    Syfi.  nat.  tilt,  l^ 
pag,  179S. 

Il  a  Iriir  li^^ncs  A^  1oii|î  ,  'dcpnis  la  icîî  jufij  1 
rcxtrômiic  «jii  corp?:.  La  tiomp?  cil  jiro!\' ,  u.i  jc  i 
plus  ciîurrc  (]uc  le  corccl.r.  Tojc  le  cc.p*  c:i  i:c»- 
iii^ir,  un  peu  luiùnt.  Les  yeux  tb'*c  ovuIjs  ,  po  r: 
t!u  tour  iall^':s.  I^c  corcclct  cik  fir.j iwa:  p-'i"::*.-.. 
Les  tlytics  loiit  ovales,  liHcs.  Les  p-:ui  1.:.: 
liinpLs 

11  fc  trouve  Jjns  la  RiiiTic  lucrîJionaîc  ,  cnAl'c- 
mài^r.e  ^  via.is    les   piovinccs    nviniioaAlcs   «ic   la 

liàUCC. 
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luviroftris  niger  einereo  vii/ojks  ^  iho" 
to  rugofo  ^  elyins  pun&atO'firiatis, 

7  major  niger  albido  villofus  ,  tkorace 
ugofo  roftrum  àquantc ,  tlytris  punBato- 
fN.    Syft.  nat.edic,  i^.pag,  ijç^^, 

major.  Fu  E  s  L .  Arckiv.  inf,  $  •  pag .  8 1 . 
>.r\'fig.l9' 

5  de  neuf  lignes  de  long.  Tout  le  corps 
:  couvert  a  Un  léger  duvet  cendré.  La 
grofî'e  ,  prcfquc  de  la  longueur  du  cor- 
anrcnncs  (bot  coudées.  Le  corcelct  ctt 
raboteux.  Les  élytres  ont  des  ftries  poin- 

uve  en  Allemagne. 

ARANSOM  globuleux. 

ro  globatus, 

hrevîroftris.fufcus ,  tlytris  glohûps ,  vhtis 
iculifque  ôbfotttis  aliis. 

globatus.  IVLSL.  Archiv.  inf,  5.  p.  8). 

globatus  capice  thoraceque  fufcefcentibus 
tnoracis  marginc  arcubufque  duobus  me- 
udinalibus  cinereis  ,  abdomine  fubglo^ 
'is  connat'ts  punâato-ftriatîs  :  interftitils 
mis  cinereis  b  fufcefcentibus  maculifque 
'bidis.  Lin.  Syfi,  nat,  edit,  i  ^.pag,  17^5* 

ron  trois  lignes  de  long.  La  trompe  ift 
fcure.  Le  corcelet  cft  obfcur ,  un  peu 
fcc  deux  lignes  longitudiniales  arquées , 
i  la  partie  uipérieure,  &  les  bords  ex* 
idrés.  Les  élytres  font  globuleufes  ,réu- 
ires ,  avec  des  ftries  pointillées ,  des  lignes 
les  cendrées ,  &  quelques  taches  blan- 
i  marquées. 

)uvc  à  Berlin. 

A  R  AN  s  ON  fingulicr. 

fmgularis, 

fubhrcviroftns  cinereus  elytrisjlriis  punc- 
iciis  excavatis  centra   eminentibus.  LiN. 
add,  pag,  1066. 

de  grandeur  moyenne.  Le  corps  cft 
trompe  cft  un  peu  plus  courte  que  le 

es  élytres  (ont  légèrement  ftriées.   Les 

formées  par  des  points  enfoncés ,  &  cha- 
poinrs  en   porte  un  autre  petit  élevé. 

font  un  peu  renflées, 

>uvc  en  Portugal. 

ARANSON   américain. 

TO  noveboracenfis . 

Sat,  des  Infectes.  Tom.  V. 


c  H  A 


su 


s       Cureulio  breviroflris  canus ,  efytrîs  ftriis  quinquc 
albidis  nigro  punSatis  ,  fcutello  fiavicante. 

Cureulio  noveboracenfis  breviroflris  muticus ,  ctf- 
nus  ,  elytris  fubfafligiatis ,Jlriis  quinque  albtdis  nigro 
punBatis  y  fcutello  flavicante.  Forst.  Nov.  fpec. 
inf  pag,  3;.  fï^   35. 

Cureulio  noveboracenfis.  Lin.  Syfl,  nat.  edit.  i  j. 
p.   I7j8. 

Il  a  environ  fcpt  lignes  de  long.  Tout  le  corps 
èft  couvert  d'écaillés  blanchâtres.  La  trompe  eft 
grofîe,  marquée  d*une  ligne  longitudinale  noire  ^ 
au  milieu  de  fa  partie  fupérieure.  Les  yeux  font 
noirâtres  ,  entourés  de  poils  roufTatres.  Le  corcelec 
cft  arrondi.  L'écufTon  efx  jaunâtre.  Les  élytres  font 
convexes,  oblongues,  avec  des  ftries  pointillées  U 
dix  lignes  longitudinales  de  petits  points  noirs. 

Il  fe  trouve  dans  l'Amérique  feptcntrionale. 

57}.  Charanson  grifcttc. 
CuRcuLto  humilis. 

Cureulio  breviroflris  rufus,  capitt  nigricante  ^ 
elytris  punHato-flriatis. 

« 

Cureulio  rufus  ,  fubvillofus  ,  capite  nigricante  , 
roflro   tkorace  breviore.  Gboff.  Inf  t.  \,  p.  x^^ 

Le  Charanfon  grifctte.  Geoif.  Ib. 

Cureulio  mode ft us.  FOURC.  Ent.par.  i»  pag,  tio« 


n«. 


n\  I  y. 


Cureulio  nitidulus,  Schrank.  Enum.  inf  aufi. 
no,  10$, 

Il  a  environ  une  l-'gne  &  demie  de  long.  La 
trompe  eft  grofTe  ,  courte.  La  tête  eft  noirâtre.  Le 
corcelet  eft  irrégulièrement  pointillé  ,  rouiïatre.  Les 
élytres  font  rouiïatre  s ,  &  ont  chacune  dix  ftries 
formées  par  des  points  enfoncés*  Tout  le  corps ,  vu 
à  la  loupe  ,  paroît  couvert  de  poils  clair- femés. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris. 

174.  Charamsûm  téréticolle. 
CuRcuLio  tereticolUs. 

Cureulio  breviroflris  oblongo  -  ovatus  y  capite 
thoraceque  cylindricis  ,  elytris  cinereis  nigro  li^ 
turatis, 

Cureulio  tereticoUis  brevircfiris ,  antennis  fraHis 
pedibufque  rufis  ,  femoribus  muticis  ,  capite  cylin^ 
drico  ,  corpore  oblongo  grifeo  •  cinereo,  Dec,  Mém. 
inf  t.  s.pag,  zj^6.  n°:  3}. 

Charanfon  gris  à  tête  cylindrique ,  a  courte  trom- 
pe ]  à  antennes  coudées ,  roufles  &  à  cuiflès  Am- 
ples ,  à  corps  oblong  ,  d'un  gris  cendré  ^  à  pattes 
roufles  &  à  tête  cylmdriquc.  Deg.  Ib, 

Cureulio  tereticoUis^  LiN,  Syft.  nat.  edit.  ij* 

Aaaa 
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Curcalîo  UuiLoi/ij,   BoNSO.    HiJ. 
pag.  18. /lo,  14.  caù,  fig,  i4. 


cttrc,  fuu» 


II  a  environ  trois  lignes  de  lorg.  La  trompe  cft 
courte,  mince,  ccndrJe.  Les  ycui  font  noirs, 
rjobiilcux  ,  peu  faillans.  I.cs  antennes  font  fauves  , 
coudées ,  une  f  jis  plus  longues  c|uc  U  icte.  Le 
cvî      '        


CH  A 

La  trompe  eft  courte ,  mince  «  croiiqQée*  L^* 
antennes  font  fauves,  un  peu  plus  lonj;iies  ijuc  x 
corps.  Les  yeux  font  arrondis,  trcs-ûillans,  noi- 
râues.  Le  corccjet  eft  globuleux ,  beaucoup  plus 
étroit  que  les  clytres ,  couvert  de  points  cnfonc«  ft 


illes  viricn:  beaucoup  pour  les  couîcar^  :  tantôt  e'.lcs 
font  ccn Jiccs  ,  avec  un  point  poftérieur ,  &  une 
bande  peu  marouie  ,  oblcurs  ;  tantôt  eiies  font 
f  lus  oi>l*cures  a  la  parue  fupcrieure ,  avec  des 
points  5c  des  lignes  divergentes,  ini'galeS,  noires: 
ti!cs  (ov.i  ccncrccs  fur  les  cô;i*s  fi:  pales  polléricu- 
rcracnt,  avec  une  bande  obfcure  ,  ondce,  peu  mar- 
<]i:cc.  1  a  poiiriue  5:  i'.ibdomen  font  bUncs.  L  es 
parces  Ton:  d'an  jaune  paie  ,  &  les  cuifles  font 
iimplcs. 

I!  fe  trouve  en  Sucd.'. 

3-5.  Cïi\RANSON  linJeile. 
Cv RCi/Lio  Ur.cellus . 

Curculio  brev'iroftris  ^  ohlongus ^  cintreo  -  fufcus  , 
thontct  firiis  vibus  paiiijio'ibus  ,  ei'/tris  utrinque 
iined  lo'^gitudindli  alhîda,  Bonsd.  Mifi,  ctirc,  fuec, 
pag,   30.    n^,  ij.tab.fig,  iS. 

Curculîo  cinereus  fafc'tis  tongitud'.naliûus  dt'utio» 
n6uj,Lin,  Fdun*fucc, edit.  i.  n?.  ^yz,cdit,  i. p.  546. 
n^.  1174. 

Curculîo  linuUus.    Lin.  Syfi.    nat.    edit,    i^« 

Il  Q*a  gucres  plus  d'une  ligne  de  long.  La  trompe 
cfl  courte  «  largement  Hllonnée.  Les  yeux  font 
globuleux,  d'un  brun  noirâtre.  Les  antennes  font 
fauves,  coud'jcs,  de  la  longueur  de  la  tête.  Le 
corccîet  eft  cylindrique ,  obfcur  en-defTus  ,  avec 
txois  lignes  longitudinales  pâles,  dont  une  au  mi- 
lieu ,  une  de  chaque  côté.  Les  éiytres  font  d'une 
couleur  cendrée  >  obfcure,  avec  une  ligne  longitu- 
dinale blar.Lhâtrc  «  au  milieu ,  qui  va  fe  joindre  à 
)a  ligne  latérale  du  corccle:  :  on  appcr^oit  fur 
clia'|ue  clytre  dix  ftries  pointillées.  La  poitrine  & 
1  abdomen  lont  cendrés.  Les  cuiifes  font  lîmpics  , 
<i*un  brun  noirâtre.  Les  jambes  font  fauves  ^  &  les 
toffes  bruns* 

II  fe  trouve  au  nord  de  l'Europo* 

j7^.  CnARANsoN    tronçonné. 

Ci'PcrLto  rruncu.'us. 

Cu'.uliv  hrcv'rofl'is  ,  arer  ,  ahdorrfîne  fuhfjohofo  , 
rx'llro  ùrtviMiio  ,  anunrJs  pedibujqut  rufij.  BON  SD. 
fjijl.  curc.Jlti^.pag.  jj.  n^.  11.  zab,  fig.  23. 


poinrillees*  i  a  poitrii 
curs.  Les  pattes    font   fauves,  &  les  caiiTcs  ib-i 
lîniples.  ' 

11  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe. 

377.  Charanson  clavipèdc. 

Curculîo  cJavipes. 

Curculio  brcvirojtris ,  ohtongo-ovjtus  ^  f'^^-^'t 
totus  ater ^  antennis  nigris  ^  ptJtbus  /i.::^.:i  ri^ij, 
femoribus  clavatis  crajjis.  BoN^D.  H/jl,  c^rc.  jir.. 
pag,  40.  r»®,  35.  tiib.fig,  3^. 

Curculio  clavîpes,  LiN.  Syfl.  njt.  edit.  1 3.^.  i-ç». 

Il  a  un  peu  plus  de  quatre  lignes  de  Iccg;, 
depuis  la  tête  )u(qu'à  l'rx.rémtté  dic  corps.  U 
trompe  eft  mince,  obtufe,  raboteufc,  6i  un  pci 
plus  courre  que  le  corcelet.  Les  yeux  font  arrondis, 
faillans ,  d*un  brun  noirâtre.  Les  antennes  l'jc: 
coudées  ,  afl'ez  longues,  noirâtres.  Le  *orcele:  c^ 
arrondi,  relevé  ,  raboteux,  glabre  ,  plus  ctro:i  <;.: 
les  tlytres.  Les  élytres  font  oblongues,  un  pra 
renflées,  plus  étroites  poftérieurcmenc ,  glabres, 
luifantes ,  avec  des  ftries  pointillées.  Tout  le  co:fi 
cil  noir.  Les  pattes  font  fauves  ,  aHcz  loot^act. 
Les  tarfes  font  obfcurs.  Les  cuilTcs  font  fiàfjcs 
&  renflées. 

Il  fe  trouve  en  Suéde* 

378.  Charansom  obtus. 

Curculio  obiufus, 

Cwculio  breviroftris ,  ovatus,  poflici  oitjff^ix^ 
thoract   carinulato  ^  obfcurus  ,    antennis  &  /r.;-^J 
fujcis.   BoNSD.  Hift,  curc.fucc,  pag.    57.   «\  ij. 
tab  fig.^o. 

Curculio  fuecicus,  LiM.  Syfi,  ma:,  tii:*  tf. 
pag,  \-j^6. 

Il  a  environ  trois  lignes  de  long  depuis  la  rttc 
jufqu'à  l'extrémité  du  corps.  La  trompe  eft  i:a 
gris  obfcur ,  noire  6c  mince  à  l'extrémité  ,  ic  4 
longueur  du  corcelet.  Les  yeux  font  noirs ,  r^r: 
du  tout  faillans.  Les  antennes  font  coudées,  ce.'- 
cures  >  une  fois  plus  longues  que  la  tromp:.  L: 
corcelet  eft  cylindrique  ,  une  fois  plus  étroi:  c^ 
Tab  iomen  ,  raboteux  ,  avec  une  ligne  loos;t:uii2ac 
au  milieu.  Les  élytres  (ont  prcfque  coupées  ^^'ir- 
iicurcment ,  avec  la  future  un  peu  élevée  >  eJlet  îxz 
écaillcufes,  tachetées  de  noirâtre  &  de  gns  ;  dus 
ont  dcsUiics  pointillées,  &  les  coicés  ion:  un  pci 
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ftnguleux.  La  poitrine  &  l'abdomcQ  font  noirâtres. 
Les  pattes  font  obfcurcs.  Les  cuiflcs  font  fiœplcs. 

Il  fc  trouve  en  Suède. 

37P.  Charansou  entrecoupé. 
CuJLCuno  InterfcHus. 

Curculiobreviroftrisfufcus^tkorace  elytrîfque  vittîs 
dneis. 

CurcuUo  roftro  thorace  hreviore ,  fquamis  nîtenti- 
bus  ,  zhoracis  elytrorumque  fafciis  longuudinaahus, 
GxOFF.  inf  tom,  i./?j^.  184.  /i°.   14. 

* 

Le  Cliaranfon  écaillcux  à  bandes.  Gboff,  U. 

CurcuUo  inttrjeBus.JovKc.  Ent.par.  l,p.  iio. 
n?.  14. 

Il  a  environ  deux  lignes  de  long.  La  trompe 
cflgrofTe,  courte.  Tout  le  corps  cft  brun  &  cou- 
vert d'écaillés  cuivreufcs,  qui  forment  trois  lignes 
loogitudmales  fur  le  corcclet ,  dont  une  au  milieu 
Se  une  de  chaque  côté.  Les  élytrcs  ont  des  ftrics 
pointillécs  ,  formées  par  des  points  enfoncés ,  ^ 
quatre  lignes  longitudinales  cuivreufes,  moins  mar- 
quées que  fur  le  corcelet. 

Il  fc  trouve  aux  environs  de  Paris ,  fur  les  fleurs. 

380.  Charanson  quadrille. 
CuRcuLio  quadrilis. 

CurcuUo   brtvhofiris   sinereus  ,   elytrîs  punBls 
quatuor  nigrls, 

Curculio  cinereus ,  clytrorum  puniio  quadruplici 
mgricantt^  probofcide  thorace  brcviore,  Geoff.  inf, 
tom.   I.  pag,  187.  «°.  II. 

Charanfon  quadrille  à  courte  trompe.  Geoff.  73. 
Curculio  quadrilis.  FouRC.  Ent.par.  i.  ;>.  m. 
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Il  a  environ  une  ligne  &  demie  de  long.  Il  cft 
alonge,  d'un  gris  cendré.  La  trompe  eft  p^us  courte 
que  le  corcelet.  La  tête  eft  obfcure.Lc  corcclet  à 
deux  lignes  longitudinales  ,  obfcures  ,  terminées 
poftérieurcment  par  une  tache  noire.  Les  élytres 
font  ftriées,  &  ont  chacune  deux  points  noirs,  fé- 
pares  par  un  point  blanc. 

II  fe  trouve  aux  environs  de  Paris. 

*****   Trompe  courte  ^  cuifes  dentées. 

381.  Charanson  admirable. 

Curculio  fpeHabilis, 

Curculio  brevirofiris  ftmoribuss  dentatts ,  corpore 
viri4i  nigroque  variegato,  Ent,  ou  hijl^  jiat,  des 
inj.  Charanson.  PI,  14,  fg.  180. 


CurcuUo  fpeSiabiUs.  Fab.  Syfl.  ent.  pag.  15  j 
n^  144.— 5/7. //ï/:  tom.  I.  p.  197. /i*,io8.— JJfû«/. 
inJ.  tom.    i.pag.   m.  n^,  1C9. 

Il  n'eft  guère  plus  grand  que  le  Charanfon  nébuleux. 
Les  antennes  font  coudées  ,  noires  ,  avec  Textrémitë 
un  peu  roufsâtre.  La  trompe  eft  grollè,  plus  courte 
que  le  corcelet,  noire,  &   plus  ou  moins  couverte 
d'une  pouflière  écailleufc  verte  brillante.  Le  cor- 
celet elt  arrondi ,  raboteux  ,  avec  trois  raies  lon- 
gitudinales &  les  côtés  verts.  L'écuflbn  eft  vert  & 
arrondi  poftéricurement.  Les  élytrcs  ont  des  ftries 
très-fcrrécs  de  points  enfoncés  allez  gros  ;  elles  font 
mélangées  de  noir  &  de  vert  brillant.  Le  dcflbus 
du  corps  &  les  pattes  font  mélangées  de  noir  ôc 
de  vert  brillant.  Les  cuill'es  font  ar^nées  d'une  dent 
ou  épine  courte. 

Il  fe  trouve  dans  la  Nouvelle  -  Hollande. 

X 

381.   CHARAitsON  renflé. 
Curculio  pinguis. 

CurcuUo  breviroftris  femortbus  antîcis  dentatis  , 
gibbus  nigricans  ,  thorace  Uneis  elytris  firigïs  dua- 
bus  Uneaque  apicis  flavefcentibus.  F  A3.  Mant.  inf. 
tom,     1.  pag.    12.1.  /i®.    170. 


Il  eft  grand.  La  trompe  eft  courte,  grofle  ,  cy- 
lindrique, noire,  fans  taches.  Le  corcelet. cft  noir, 
avec  un  reflet  vert  ,  &  deux  lignes  longitudinales 
jaunes,  courtes,  de  chaque  côté.  Les  élytres  ont 
Aqs  ftries  pointillées  ,  elles  font  de  la  couleur  du 
corcelet  ;  elles  ont*  deux  lignes  obliques ,  jaunes  , 
&  une  autre  petite  vers  lextrémité  :  on  voit  en- 
core une  raie  longitudinale  jaune  prefque  margi- 
nale, qui  s'étend  depuis  la  ligne  antérieure  jufqu  a 
l'extrémité  ^  à  la  bafe  de  chaque  élytre  il  y  a  une 
épine  courte  ,  obtufe.  Les  pactes  font  noires  ,  Se 
les  cuilfcs  antérieures  font  dente  es. 

II  fe  trouve  à  Cayenne. 

385.  Charamson  trident. 

Curculio  tridens., 

CurcuUo  hrevîroftns  femoribus  dentatis  ^  cinercu^j 
elytris  dentihus  tribus  apiceque  emarginatis.  Ent. 
ou  hifi.  nat,  des  inf,  Charanson.  Pi.  13.  fig.  1  f4« 

CurcuUo  tridens,  Y  Ali,  Mant.  inf  t.  i.  p,  liz. 
HO.  171. 

Il  eft  de  lagtandcur  du  Charanfon  nébufcux.  Les 
premiers  articles  des  antennes  font  alongvs  pres- 
que cylindriques  ;  le  premier  eft  un  peu  renflé  à  fon 
extrémité  ;  elles  font  cendrées  &  brunes  à  leur 
bafe.  Tout  le  corps  eft  gris  cendré.  La  trompe  eft 
courte ,  noire  à  fon  extrémité.  Les  yeux  font  noirs, 
petits ,  arrondis  ,  trcs-faillans.  La  tête  eft  prefque  - 
cylindrique.  Le  corcclet  eft  très-légèrement  rabo- 
teux. Les  élytrcs  oat  chacune  trois  élévations  aC- 

Aaaa  2. 


I5« 
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fci  gtolTes  ,  un  peu  oblonguw,  clle(  fonï  terminée* 
en  pointe  aguc  ,  dont  les  Jeux  formeot  comme 
une  échincturc.  Les  pattes  font  de  U  couleur  du 
corps.  Les  cuiflei  font  légèrement  renflées  fc  at- 
méca  d'un  tits-pctùe  dent. 

11  fe  trouve  dans  U  Nouvelle-Zélande. 

)84>  CHAKAII50H  tache -ot>C:uic. 
CoMcetto  fufconuculaiiu. 

Curculio  bnvirofiris  fimorHui  fuBdtntatis  attr  , 
thomct  tlytrifqut  Uvihut  fufco  maculait.  F*l. 
Maitt.  imf.  tom.  i.  pag.    m.  r'.  2t&' 

11  eft  grand  ,  lifle ,  gUbre ,  ttci-noit.  Le  cor- 
celet  a  des  taches  latérales  obfcutei.  Les  élytrcs  font 
lides  ,  te  ont  pluficurs  taches  obfcurcs.  Les  pat- 
tes  lou  noiies ,  &  les  cuillcs  font  un  peu  dentées. 

11  Ce  trouve  en  Allemagne. 

}3;.  CKARAHiOMdelalivechc. 

CviLCOLio  Ligujlifi. 

Ctnalio  èrrvirùJlrU  fiiBoriius  dimatis ,  corpore 
oifiuro.  En;,  ou  kifi.  nat.  dts  inf.  ChaIlavsoh. 
Pi-   7-  k-  77- 

CuKuiio  Ljgufiiei.  Eab.  Sy/I.  tut, p.  If  f .  K".  14;. 
—  Sp.  iaf.  tom.  i.  pfg-  197.»'.  tOf.^Mant. 
iitf.  tom.  i.pag.  iti.  M".  17). 

CumUio  Lîgultici  irtviroflris  ,  fcmorîbus  fui- 
dtmtatU  aidomiiu  fuhovjto  murino.  Lin.  Syfi.  itat. 
p.  Cij.  n".  6t.  —  Fau».Suec,n'',«ii. 


CuKulio 
rugofii.  Gei 


fquamifiu ,  aiii  eartns  ,  elytrii 
if.  tom.  i.pag.    iji,  n".  )(î. 


Le  ChaïufoD  grït  î  étuis  réunis  9c  chitine). 
Geoft>  li. 

Curculio  apttntt  irtviroflris  ^  enltnnh  fraSii  , 
fciKonhui  dtatmis  ,  corport  otlongo  nigra-fuf-o  ; 
fquwnuUt  griftit  nitidù,  Dia.  Mém.  inf.  tom.  j. 
pjg.  118.  «"■  ic. 

Charanfoti  du  Ligaflicum  non-ailî-,  à  courte  trompe 
à  antennes  coudées  ,  &  à  cuiflcs  dencelccc  ,  à  corps 
oblong  d'un  brun  n»ir  ,  couvert  d'écaiUes  griles 
luifanics.  Dec.    Ji. 

ScHaefî.   Lot.  inf.   tih.  X.  fig.  IX. 
Cu'caHomonopurut,  fovKC-  Eni. par.  i.p,  117. 
«•.  jl. 

Carcjtio  Lig!^ui.  Vill.  Ent.  tom,  i.pag.iox. 
r'.  Iti, 

Cufcdiu  Liguftici  brev-rojirh  ,  ovatat ,  »'gtr, 
ti-:e'io  f.]-j^mdtut ,  toflro  tarinato  ,  c'.ytrii  fcjkrii. 
ho:i'.-..H,il.<urc.f^tc.p.  jl.  n».  ji.  (j4./;.    ,)■ 

Il  a  environ  Ai  lignes  de  long.  Tout  le  corps 
eft  cendre ,  ua  peu  nouitit.  L»  trompe  cft  coone 


CH  A      • 

adéx  nolTe  Se  manjoéc  à  £1  eanic  fupétieafc  «  tmt 
ligne  Ton^tudinale  élnée.  Lei  jeax  fooc  aain , 
arrondis ,  un  peu  CûUaas.  Le  corcelct  cft  aimadi  , 
chagriné.  Les  élytrcs  font  ovales ,  finemcw  cka. 
grinces  ,  fans  aucune  (faie.  Les  pattes  font  aottâim. 
Les  cuifTcs  font  légèrancot  dentées. 

II  fc  trouve  dans  prcf<]ac  tonte  l'Enrapc  ,  au 
la  Livèchc  ,  Ligufiieum  iniiJUcam. 

iif,  Chiiiakion  nubile. 

CvM.etrt.io  itubitiu. 

Cartullo  irtviroftris  ftmoriiat  dtniatit  grifat, 
tfytr.f  panSif  oi/curioriiu  numtrçfii.  ?.«■■  Ci-:, 
inf.  mant.  pag.  iiS.  —  Sp.  inf,  tom.  i.  pag,  i»*. 
n",  xio. —Mant.  iaf,  tom,  l.p^g.  m.  ■*■  i~4- 

Careulio  murinui.  BOXtP.  Hifi.  tUït.fatz.  p.  ]-. 
«".  ÎO.  tah.fig.  il. 

II  tcRemblc  pour  la  forme  &  la  grandent ,  u 
Charanfon  de  la  Liviche.  Les  antennes  Ion;  ne.;» 
terminées  en  mafTc  aigujf.  a  Ltête  &  !e  corcre: 
font  gris  .  fans  taches.  Les  élyaes  ont  Ai%  icr.z\ 
pointiTices  \  c^les  font  gtifsâtics  ,  avec  ptuficnrs  pcca 
obfcun ,  difUoâs.  Tout  le  corps  eft  gnfâttc.  Les  ci^ 
fes  font  dentées  ;  les  poftérienres  ont  un  asous 
blanc. 

Il  fe  itonve    à  Hambourg. 

%%S.  Ckakansom  nègre. 

CutcuLîo  nigrita. 

CurcidiQ  hrtvirofini  ftmoribus  dtntatituiftrorf. 
curus ,  tkérac*  fcabro  ,  eljiris  cnniitoJtriaÙJ.tKt, 
Spte.inf.t.  t. p.  1^.  n\  iti.'—MtiAt.  iitf.um.i- 
pag.   111.    n».   17J. 

Il  rcilcmblc  ,  pour  la  forme  &  U  grandcar,  u 
Ckjrunfon  lîlloné  ;  il  en  di^rc  feulement  o  ce  <:■■ 
les  élytres  font  fans  taches. 

Il  le  trouve  en  Italie. 


)SS.  Chai 
a-Rci-no 


ANSON  fiUonnf. 
fii!cat»j. 

Curtulio  brtvirojl'i'  ,  ftiloriiut  dtmttuit  ,  aÊlt^ 
tlytrit  Sriufit  ftrngi.tro  maes/jlii.t^m.  Sj0.mU 
pjg.  ijj.  n'.  H<,  —  5p.  inf  t.  I.  fH-  II»- 
B*.  il».  —  Jtfjnr.  inf.   t«m,    l,  pag.  ttx.f.xjt, 

CunJio  gtifco  pundaics  btxirpfttU  ,  >— — *■ 
tongii  fijàit ,  ftm<iri!>iu  dtntuii  ,  tartan  tiUnf 
nigi»  :  piinâ:s  fiMif-intiim  fpé/fit.  DtB.  JCk 
inf    tom.  j.  pug.  117.  «".  j. 

Clurinlon  no-r  ,  à  point*  grit  \  comte  nosf* 
à  antennes  coudées  ttingucs  &  à  cailts  ^enttlRi, 
à  corps  oblong ,  noir .  avec  des  foÎDO  tma  cm 
jiunâtrc.  Dt«.   /i. 

t'u-jji.'i»  fulcatus  bnvùwpûf 
t!y:ris  prjfundt  friatis 
irrorati,.   loHI 
téi.  fi.   If. 


C  H  A 

Il  rcflemble  cmièrcmenc ,  pour  Uforme&la  graii< 
dear  au  Charanfoa  gemmifere.  Les  anccDocs  Toni 
coa<Ucs  ,  ïfTcz  longues  &  noires.  La  trompe  eft 
noire  ,  courte  Se  leeèrcmenc  £lloDfe.Lc  corcelec 
cft  arrondi  &  chagrine  ;  il  eft  tout  couvert  èe  points 
aitondii .  élèves.  Les  élytres  font  ovales  aoircs  , 
avec  quelques  points  teftacés ,  fbrm^  par  des  poili 
courts  ;  eues  ont  des  llries  crénelées.  Le  dellbns 
du  corps  Bl  les  pactes  font  noiis.  Les  cuiiTcs  font 
années  d'uue  deut  ou  petite  épine. 

Il  fe  trouve  en  France  ,   en  San  ,  dans  les 


jSy.  Ckakahson  geuunifirc. 

Cos.cvi.io  gemmatiu. 

Curcalio  éreviroflrii  femortius  dentatis  ater,  cly- 
iris  puttclis  vindiboi.  Eut.  ou  kifi.  nat,  du  inf, 
Charanson.  P/,  6.fig.  74. 

Cureulio  gemmât  ut.  t  ht.  Gtn,  tnf.mant,  p.  119. 
■  ■  Spti..  inf.  tom,  1.  p.  if-j.n*,  xi}.^  Maai. 
tuf.  tom.  1.  pag.  m.  n".   177. 

'        CunuUo  gtmmatus.  Scop,  Ent,    tant.   «".  90, 

CuTculio  gemmatui .  Naturf.   6.  tai.  A- fig- 6- 

Curcalio  fuLo.   Se  H  B.  A  NE.  Enum.  inf.   aufi. 

Cureulio  gemmatui.  Lai  chah  T.  Inf,  tom.  i. 
p.  loj.  n'.  X. 

Il  a  cinq  lignes  de  Ions ,  &  il  relîcmble  beau- 
coup au  Ckaranfon  de  la  L  ivèche.  Les  antennes  font 
Doiritres,  coudées,  atTez  longues.  La  trompe  ell 
courte,  alTez  gioUc  ,  inégale.  Les  yeui  font  ar- 
rondis ,  (aillans.  Tout  le  corps  cfl  très-noir.  Le 
corcclet  eft  arrondi ,  chagriné  ,  fans  uchcs.  Les  i\y. 
trcs  font  cbagrinée; ,  marquées  de  plufîeurs  poinis 
d'un  blanc  veidâuc  ,  formées  par  de  petites  écail- 
les. Les  panes  font  de  la  couleur  du  corps.  Les  cuiircs 
font  munies  d'une  dent. 

Il  fe  itouve  en  Allemagne ,  dacM  la  Hongrie. 

J90,  Charanson  picipide. 

Cm-cuiiù  pulpes. 

CurcUlio  hrevirofi/ii  ftmoribus  dtntatïs  grifeus  , 
etytHfntlttlofii,femoribuspofiicisrufis.  Fai.  Gert. 
inf,  mant,  pag.  itf.  —  Sp.  inf,  tom.  i.  pag.  igj, 
MO.  %i^—Manc,iiif.tam.i.  pag.  m,  a".  178. 

Curcidia  notaïus  hnvirojlris  ,  ovatus ,  grifeo 
fiJaUf  tfytrù  fuleaiis  ^  punSii  &  fifîgis  tranfverjû 
fett'UU»nMt  nvtwi.iovm,  Hifi.am.fiue.  p.  j^, 

U  cd  plu*  petit  aae  le  Ckaranfon  tiébuleiu.  Les 

«Cbnt  coudées.  Tour  le  corps  eft  grit&ttc. 
^p90e.çi»ii(te,obiufe,noi'eàroocitré- 
HHJil^  élevés. 


C  H  A  f , 

points  relevé» ,  rangées  en  (Irics.  Les  pattes  f© 
grisâtres .  avec  les  cuiffes  dentées ,  rougeàtrei, 
U  fe  tieuve  \  Kicll. 

]9l-  Chakanson  morio. 

CutcULiet  morio, 

Curcalio  brevirofirîs  finoribiu  dentatis  ater  ni' 
tens  ,  tlytrii  glabrit.  Eut.  ou  kifi,  nat.  des  inf. 
Charanson.  PI.  i-Jig.  16, 

CureiUio  mono.  Fab.  Sp.  inf.  tom.  i.  paj^.  ijS. 
it*.    iij.  —  Mant.  inf.  tom,  i.  p.  m.  n".  »79. 

Cureuiio  atro-apteras  apttrus  brevirofliit ,  ai- 
ttunis  fraHi* ,  ftmoribus  muiicii  ^  corport  obloitgo 
nigro  nitido  Uvi.  Dec.  laf.  lom.j,  pag.  14). n".  19. 
Pi.  l.-fis-  li- 

Charanfon  non-aiié  noir ,  non-ailé  à  eoutie  Se 
grollê  trompe,  à  antennes  coudées  &  i  cuîllcs  fim- 
ples ,  il  coips  oblong  noir  ,  luïfani  tt  noi.  Dec.  Ib, 

CurcuUo  morio  breviroftris  ,  ovatus  ,  attr  ,  tlytris 
giabris  nitidis  ,  anteanis  pediéufjue piceis.  Bovsd, 
Hifi.  uirc.fute.pag.  jé.  n*.  %Z.  tab.fg.  19. 

IsHASD.  Obf  fur  les  inf  dt  tOliv.  PI.  it 
fig.  le. 

Il  e(l  un  peu  plus  petit  que  le  Charanfon  gem- 
mifêre.  Tout  le  corps  efl  noir  ,  luifant.  Les  an- 
tennes font  coudées ,  allez  longues  ,  d'un  nbir  cen- 
dré à  reicrémité.  La  trompe  efl  courte ,  atfcz  gralTe, 
avec  trois  lignes  longitudmales ,  peu  élevées  ,  a  fa 
partie  fupérieure.  Les  yeux  font  arrrondis  ,  peu 
lâillans.  Le  corcelct  cil  arrondi ,  chagriné.  Lcsély- 
rres  lotit  légèrement  chagrinées  ,  &  ont  des  llrtes 
pointillées,  a  peine  marquéiES.  Les  patres  font  noires. 
Les  cuilTcs  font  renflées ,  rarement  dentées. 

Il  fe  trouve  dans  prefque  toute  l'Eitropc  ^ar  le 
tronc  des  atb.-cs. 

;9t.  ChaI^sON  bifilloné. 
CvtcuLio  bifulcatus. 

Cureuiio  brevirofiris  femaribus  dtntatis  niger , 
eo.'eoptroium  timbo  einereo 
Sp.  inf.   tcm.    1.  pag.    19; 
inf.  tom.  i.  p.  m.  a',  xio. 

Il  tefTemble  au  Ckaranfon  ftllooné.  La  trompe 
efl  courte ,  un  peu  rendéc  à  fon  extrémité  ,  mar- 
quée de  deux  lillous  à  fa  pacùc  fuj-éricurc.  Le  cor- 
cclet eft  noir  à  fa  fartie  fupérieure,  ccndié  de  chaque 
côté.  Les  élyttcs  font  légèri-'m^'nt  ftriécs,  avec  la 
bafc  &  Ies  bords  lacéraui  cendrés.  Les  pattes  lont 
noires  At  les  cuilTes  font  dei:técs. 

Il  fc  uouvc  CD  Italie 


'«^ÏT' 


Ssi  C  H  A 

|95.CHAmAMSON  arénaiic« 

CuMctfLto  arenarÎMs. 

Curcaiio    invirofins  femoriius  diHtaeis ,  niger 
glabtr^  etytnspun&ato'flrimtis  ^  dntennis  èafi  piceis. 

Il  a  ane  ferme  plas  aloag^e  que  celle  des  précè- 
dent. Les  antennes  font  <le  la  longueur  Je  la  tète , 
noires  »  avec  le  premier  article  brun.  Tout  le  corps 
cft  noir  »  glabre  lui£uit.  La  trompe  eft  un  peu  plus 
courte  que  le  corcelct.  les  yeux  font  oblongs ,  point 
du  tout  fâillans.  Le  corcelct  eft  un  peu  raboteux* 
Les  ëlytres  ont  des  points  enfoncés  »  aflèz  gros.  Le 
dedbus  du  corps  eft  noir ,  avec  quelques  poils  ecaii- 
icux  blanchâtres,  à  la  partie  inférieure  du  corcclet, 
fur  la  poitrine  &  à  la  'partie  interne  des  cuilTcs.  Les 
cuiflcs  améhcures  ont  une  dent  tris-petite. 

Il  fe  trouve  aux  Indes  orientales. 

594.  CH4RANSON  du  PoiricT. 

CvKCVLio  Pyri, 

Curculio  brtviroftns  ,  femorHus  ientmis ,  éiuo-- 
fufctts.  Ent.  ou   hifi.  nat.  des  inf.  Chaeanson. 
J'I  l*  fig'  }o.  a.  à. 

CuraUio  PyrL  Lm.  SyJI*  naupag.  ^15.  a©.  7*.— 
Fiiun,fuic.  n?,  6i\, 

'Curculio  vîfidîs  opûCMS,  pedUus  antenniffu  magis 
fufcis,  LiM.  Ir.fcdtt.  Pm^sS* 

Curculio  Pyri.  Fab.  Sjfi.  ent.  p.  i  f  j.  n®.  147.  — 
Sp.  inf.  tom.  t.  p.  ifS.  ii9*  117.  —*  Mont,  inf. 

T.  I.  p^  m.  «^  181. 

Curculio  fquamcfo  -  viriJis ,  roftro  ikorace  hre- 
viore ,  ptdilus  rufis.  GEOf  F.  inf.  tom.  1.  /.  x8i. 
«•.   II. 

Le  Cbaranfon  à  écailes  vertes  3c  à  pattes  fau- 
Yes.  GiOFP.  Ib. 

C'*rculio  hnvirofirls  ^  aneentis  fiûHU  rufis  ,  fe- 
woriitus  muiicii  ^  coyori  oh/ongo  dneo-nitido  ^  fc^ 
dihiis  rufis,  Dec.    Mém,  inf.  tom.   5.  pag,   14^. 

*»«  54. 

Cliaranfon  hroit{t  du  Poirier ,  à^Kirte  trompe, 

à  antennes  coudées  rouflcs  &  à  cimes  ïimples ,  à 
corps  oblong ,  couleur  de  bronze  luifant  6c  à  pac- 
tes rondes.  Dlg.  Ih, 

Scarahêus  majufculus  è  nigro  mfefcens,  L  i  st. 

Curculio  moHis^  grifto  auratus  nitens  ^  femori^ 
lus  muticis  ,   clytris  moUibus,  AcT.  hlidr,  tom.  4. 

Curculio  dcuminarus  oUongiufcului  éncofuf^us.  aâ. 
Tf'   I7Î^«  P-  16.  9/*.  U 

Cunulio  Pyri  hrevlrofris  ,  ohlonjgo-ovatus  ^fufco- 
swatus ,  jrzre-.ntj  hrevibus pcdihufqùe  rufit,  BuNSO. 
Mift^  cure  f^CL,  /j^.  *4.  ««».  g.  tab,  fig.  >• 


C  H  A 

SoLZ.  Inf.  tah.  ).  fig.  a|. 

ùsrculio argent Atus»  Fou&c.  HnUfér.  l.p.  iifl 
«•.  1%. 

Cur^o  Pyri.  Vill.  Em.  iom.  i.  pag.  ao4. 
ii^  1x6. 

.  Il  a  environ  quatre  lignes  de  long.  Toac  le  corps 
eft  noirâtre  &  recouvert  aécailles  brgaxécs  00  cii'- 
vreufes ,  qui  le  fentparoitrc  plus  ou  moins  brillât. 
Les  antennes  font  rauves.  La  trompe  eft  coonc , 
unie  â  fa  partie  fupér  ieure.  Les  yeux  jUboit  noirs , 
arrondis  ,  fâillans.  Le  corcelec  eft  pedc ,  arrondi. 


Les  élytrcs  ont  chacune  neuf  oa  dix  ftûes  pobtS- 
lées.  Les  pattes  font  Suives  »  de  Itt  cuiflcs  Ibnc 

dentées. 

Il  fe  trouve  dans  tome  rEucoPc»*fuc  ksfcoillcs 
de  Poirier  «  de  Pommier»  a^Aunépine. 

I^j'.  Charanson  argenté. 

Cusicuno  argtntatus. 

Curculio  hc\irollf.s  fimorUms  dernssiis,  corfort 
viridi-argenteo.  Ent»   ou   hifi.  nat.  du  imf.  Cua* 

RAMSOM.    PL    ^•fig^  S^'  ^•^' 

Curculio  argenteus.  Lin.  Syfi.  nat»  p.  tf  ij,  •o.y;. 
-^  Faun,  fuec.  «•.   ^14. 

Curculio  femofikus  omnibus   densiculo    mceatis^ 
corfore  viridi   oUongo.   LiN.  FauM.Jmtc»  tdis.  I. 


n 


45? 


Curculio  argentaeus.  Fab.  Syfi»  ent.  pag,  iff. 
»».  .I4S.  —  Sp.  inf.  t.  I.  pag.  y 8.  «•.  iil.«* 
Mont,  inf.  tom.  i.  pag.  iz).  n*.  XS4. 

Curculio  fquamofus  ;  viridi^auratus.  GcoFF.  iej\ 
tom,    1.  pdg,    X9J.  n**.  }8. 

LeCharanfoii  à  écailles  vertes.  Gcoti.  M. 

Curculio  Unie X  b'xviroftris  ^  antennis  fraâîs  fi" 
monbus  dentatis  ^  corpore  oblongo  viciai  niti^o  , 
pedibus  viridi  bus,  Dlc.  Mém,  inf  tom,  $.  p,%.f. 
n*.  12. 

Cbaranfon  vert- doré  de  P  Ortie  ,  à  co'.itte  trontpCt 
à  antennes  coudées  &  à  cuiffes  dcutelccs  »  à  corps 
oblong  d'un  :vert  luifant  &  à  pattes  vertes.  Oi«.  ii» 

VOET.  Coleopt,  pars  i.  tab,  jj.  //.  44. 

Cunulio  argcntdtus,  Sulz.  lr,f,  tab,  4.//.  y. 

Curculio  argcntatus  brevirofiris  ,  ohlongo  ot^ini, 
corpore  viridi  nitente  ,  anannis  tibiis  pîtimtijiéi 
fiavis,  BONSD.  Hifi,  curc.fuic,  p,  17.  nK  ix.  léb, 

fig.  IX. 

Curculio  argcntatus.  Scop.  Ent.  cam.  m^,  fU 

Von,  Muf  grâ,c.  pag.  50. 

Curculio  argcntatus.  ScMaANj^,  Enstm.  inf.  êufU 
nr.  iij. 
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'CuraLÎio  arpntatus.  Laïc  ma  x  t.  Inf,  tôm,  i. 
p,  %09'  «®.  ^• 

CurciUio  aurattis,  FouRc.  Entm  pan   l.  p.  ity. 

Curculio  argentatus,  Vxll.  £/xt.  r.  !•  /?df^,  104, 
«°.  117. 

II  eft  plus  petit  &  plus  étroit  que  le  précédent. 
Les  anccuncs  font  d'un  jaune  fauve  ^  avec  la  mafTe 
obfcurc.  Tout  le  corps  eft  couvert  d'écaillés  d'un 
vert  clair  argenté  brillant.  Le  corcelet  eft  arrondi , 
beaucoup  plus  étroit  que  les  élytres.  Les  élytxcs 
ont  chacune  neuf  (Iries  bien  marquées,  danslerqucl- 
Ics  on  apperçoit  une  fuite  de  points  enfoncés.  Les 
pattes  font  d'un  jaune  fauve.  Les  cuiJTcs  font  den- 
tées dans  l'un  des  deux  fcxes.  La  trompe  efl  courte 
£c  les  yeux  font  noirs  ,  arrondis ,  ud  peu  failians. 

Il  fe  trouve  dans  prefquc  toute  l'Europe  ,  fur 
difFérens  arbres.  -« 

^96,  Char  ANS  ON  du  Pommier. 

Cu&cvLio  Mail. 

Curculio  brcviroflrîs  femoribus  acute  dentatls , 
fubpubefccns  fufcus  antennis  ped  bufque  tefi4:ceîs. 
Fa».  Sp,  inf.  app,  p,  49^.  — Mant,  inj\  lom,  1. 
p,    \xz,  «*.  181. 

TI  rencmbic  beaucoup  au  Charanfon  du  Poirier , 
dont  il  n'cft  peut-être  qu'une  variété.  Il  en  difrcrc 
en  ce  que  tout  le  corps  cft  obfcur  noirâtre ,  &  que 
les  antennes  &  les  pattes  font  tcdacées. 

Il  fe  trouve  à  Leipdck. 

397.  Char  ANS  ON  des  arbri/feaux, 

C^ACtrtio  arboreti, 

Curculio  breviroftrts  femoribus  an  tic  i  s  dentatisci^ 
titreus  •  elytris  punciato  -  ftriatis,  pAB.  Mant,  inf, 
tom.  I.  pag,  izi,  n?.  18}, 

Il  reffemble,  pour  la  forme  &  la  grandeur,  au  Cha- 
ranfon  argenté.  Les  antennes  font  cendrées  ,  avec 
la  inaffe  obfcure.  Tout  le  corps  eft  cendré ,  avec 
tin  re6et  verdâtrc.^Les  élytres  ont  des  ftries  formées 
par  des  points  enfoncés ,  ad'ez  gros.  Les  cuifFes  inté- 
rieures font  dentées  ;  les  autres  font  (impies, 

Il  fe  trouve  à  Cayenne. 

398.  Char  ANS  ON  verdelet. 

Curculio  viridanus, 

Curculio  breviroftrls  femoribus  dentatls  viridis, 
orc  antennijque  nigris  ,  oculis  atris,  F  a  B.  Syft, 
ent.pag»  iç  j.  /i".  149.  —  Sp,  inf  tom,  i,  p.  198. 
n^,    119.— Afanr.  inf,  tom,  J, pag.  11^, no.  ijj. 

Il  reffemble  beaucoup  ,  pour  Ja  forme  &  la  gran- 
deur y  au  Charanfon  argenté.  Tout  le  corps  cft  d'un 
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I  trert brillant ,  qui  devient  infcnfîblcmcnt  plus  obfcur* 
Textrémité  de  la  trompe  &  les  anteimes  font  noires* 
Les  yeux   font  grands ,   très-noirs. 

II   fe  trouve  à  Tranqucbar. 

399.  Charanson  oblong. 

Curculio  oblorgus, 

Curculio  hreviroftris  oblongus  femoribus  den* 
tatis  ,  antennis  elytris  ped'thufqueferrugineis.  Lin. 
Syft.  nat.p,  61^,  n^.  71.  — Faun.  fuec,  /z®.  6ty. 

Curculio  oblongus.  F  a  B.  Syfl*  tnt,  pag.  1^6, 
n^,  150.  —  Sp.  inf  tom.  i.  p,  199,  n^,  210.—- 
Mant.iaf  tom,  i ,  p.  X15.  /i**.  i8^, 

Curculio  oblongus  ,  niger  ^  elytris  pedibufque  tef^ 
tactis,  Geoff.    inf  tom.   i.  pag,  19^,   n?,    ^9. 

Le  Charanfon  à  étuis  fjuves.  Geoff.  Ib. 
CurcuHo  Pruni,    ScoP,  Ent.   carn,  n^.    95. 

Curculio  oblongus,  Schrank.  Enum.  inf  aujl. 
n^,  114. 

Cwculio  oblongus  breviroflrîs  ,  oblongus  ,  ianugi^ 
nofus  ,  capite  0  thoface  nigris ,  elytris  ferruglneis  , 
linea  marginali  nigra,  BONSD.  Hi[l,  Cure,  fuec, 
pag,  15.  /i".  s. 

Cure jUo  oblongus.  y iLL,    Ent.  tom,   l-pdg,to]» 

Curculio  querneus.  loURC,  Ent,  par,  i.  pag,  118; 
n^.  41. 

Il  eft  un  peu  plus  petit  que  le  Charanfon  argenté. 
Les  antennes  font  fauves  3  un  peu  plus  longues  que 
le  corcelet.  La  trompe  eft  noire  ,  courte.  Les  yeux 
font  noirs,  arrondis  ,  faiHans.  Le  corcelet  eft  noir,- 
arrondi ,  beaucoup  plus  étroit  que  les  élytres.  L'é* 
cuffon  eft  noir  ,  petit ,  triangulaire.  Les  élytres  font 
teffacées  ,  avec  des  ftries  formées  par  des  points 
enfoncés.  Le  defTous  du  corps  eft  noir.  Les  patte» 
font  fauves.  Les  cuiflcs  font  dentées.  Tout  Iç  corps 
de  cet  infère  eft  un  peu  pubcfccnt. 

U  fe  trouve  en  Europe  fur  les  ^brcs.  Il  eft  tràr 
conunuja  aux  environs  de  Paris. 

400.  Charanson  prafe. 

Curculio  prafinus. 

Curculio  breviroftrts  femoribm  aeute  dcntatis  i 
viridis  ,  antennis  fufcis* 

Il  eft  un  peu  plus  grand  que  le  Charanfon  ar- 
genté. Tout  le  corps  eft  noir  ,  mais  entièrement 
couvert  d^écailles  vertes  brillantes.  Les  antennes  fonc 
poirâtres.  La  trompe  eft  courte  ;  les  yeux  font 
noirs  ,  arrondis  ,  failians.  Le  corcelet  eft  arrondi. 
Les  élytres  ont  des  ftries  peu  marquées  ,  formcjas 
par  de  pcti  ts  points  enfoncés.  Les  p  actes  foiu  noir^ 
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éïhcmîiK   couvertes     tf^taiiict  Teiîci.  Lm  cuifles 
l'imt  fottcmcM  dentées. 

II  fi:  trouve  en  Ptovcnce ,  fui  dificreos  aibtes  ;  & 
\f.ut  puticulirremcnt  fur_lc  Chêne, 

401.  Charanson  OTalc. 

CvKcuito  ovatiis. 

Carcui.'a  brtvimfiris  ,  fimoniiu  dentatu  ,  ahdo- 
m'mt  cvjto  aigro ,  pedlius  anttnnifque  rufit.  Lin. 
Syfi.  ni2t.  p.  *  I  j.  n".  (f.  —  F-iun.  J'uet.  n".  <l<. 

Curculio  ovaCUS  irtvrrojlrit ,  ftittortiiu  dtatatis  , 
(orpore  nigro  ,  pidibus  tnte^nifqai  rujls.  Fa».  Syfi. 
ent.  pjg.  ijé.  n*.  IJl. — -Sp.  '«/.  tom.  i.p.  ifp. 
ji",  111.  ^^  Mjal.  ir.f.iom.  I.  pjg.    lij.  «".  187. 

Cunuliii  Rofc  apttnit  brcviro^rU ,  pidHiii  ait- 
lenaifyut  fraSU  rufii  ,ftmorii,us  denliiiis  ,  corpore 
vith'.go  ni^ro  fufco.  Dec.  Mem,  iitf,  tom.  j.  p.  loj. 
r.".    II. 

CharanfoQ  de  l'Eglantier  noa-aîlé,  à  cQDite 
trompe  ,  à  pattes  &:  antennes  coudées  rouflcs  ,  i 
c.iilbs  dentelées,  à  corps  ob long  d'un  biun  noiriite, 
Dto.  Ib. 

Curcu.'h  rufipts.  ScOP.  £nf.  Cdr«.  Jt".  98. 

Canullu  obhr.gut.  Schrank.  Enum,  inf,  aujl. 
a'.  116. 

Cur.-uHo  ovaius  trtvirofirît ,  nigir  ftu  piceut , 
a''Jomir.t  ovuto  ,  FtJii:ii  &  «attnnit piceii ,  ftmo- 
nius  ut  pluntKuia  deatiicit.  tOHiX».  H  fi,  cun.furt. 
f-'S-  îf-n"-  ii'ai.fig.  U. 

Ci.r^u!iit  ovjtiu.  Vi  Li.  Ent,  tom.  t.pag.  10;. 
n'.  II). 

Il  a  environ  deux  lignes  de  lonj;  H  une  ligne 
d;  large.  Les  antennes  font  d'un  brun  fauve  ,  cou- 
iv.'is  ,  un  peu  plus  longues  que  le  corcelct,  La  trompe 
c  t  (ouit.-.  Tout  le  corps  cil  d'it-i  noir  luifant.  Le 
1.  )r^i.lct  cft  un  peu  rabotcuï.  l  es  t'iytrcs  fontova- 
kî,  nianio.-.:*  de  diï  llrics  pointilltes.  Les  paltes 
Ivn:  d'uit  b:uii  fauvj.  Les  ctiilTiis   l'ont  dentées. 

I!  û  :ro;ive    en  Europe,   Tut  d.jTéEcnsaibulles. 
40:.  CHAR.tNsos  rouillé. 

fa'ia.JJ  irtxirall-it ,  ol.'otigaf  ,  cotai  xiridii  ft- 
r-ii;,ni  dir.t.tif  Jcrrscir.tis  ,  iti:;nr.ii  /ongioriiuf. 
iomi'.  nil.<.!^.:  fi.<:.pag.  i,.  f.".?.  rji.jf^.  (. 

lî  ii:il;mWe  beaucoup  a<i  ikJ-.-ifonitx  Poiiicr, 


;  fjtni 


i.i|-i.ii  :aK'[.ii(ê,  \:':c.  Le*  i\.i';-;  i/nt  br 
b.:lc.:.  .  i'.  ;.■•  -■!  tnlfi  lîc  ''.:  ;;or,pe.  I 
cil  Lo.iu,  cuuvctt  de  pc:i(s  [ointicicT 
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ires  font  oblongues,  canvexcs  ,  obrntcS  ,  conTcttU 
de  petites  écailles  vcttct',  avec  des  Ibiei  poinùlléeii 
Les  ailes  Tom  obfcuies  ,  arec  lebofd  cxiéiiew  fef 
tugtucux.  Les  cuilTcs  TonE  renfléei  «en  rcsirém-ié, 
un  peu  comprimées  ,  armées  d'une  forte  deai  ;  clkl 
font  ftctugincufcs.  Les  jambes  font  Tcidâtres. 
Il  fc  uouvc  au  nord  de  PEuiope. 

40).  Chakanson  du  Padoi. 
CtrKtutio  Padi. 

Cunulio  hmimfirit  ,  oilongo  -  tlBpticiu  ,  gr'ft» 
virtfcens,  antennis  ptdibufqu*  /kmtgîittU.  Soks». 
Mifi.  cure.fuee.pag.  té',  n'.  tt.t^fy.   11. 

Lesantcnnes  font  de  ta  longueur  de  U  atmâiti 
corps ,  fcrrugineufcs ,  avec  la  ttufle  cendrée.  La  tctr 
ell  cylindritjue  ,  finement  pointillée.  La  trompe  dl 
courte  ,  velue  à  Ton  citrémité.  Le  firent  a  une  large 
cannelure.  Les  yem  font  noirs,  arrondis  ,  failUni. 
Le  corcelct  elï  pointillé  cylindrioue  ,  guère  plut 
étroit  t)uc  les  clyitcs.  L'écuflba  eu  tris-petit,  »• 
ronJi,  pâle.  Les  élytics  fom  oblongues  ,  couvâtes 
avec  des  (tries  poiniillécs.  Tout  le  corps  cil  d*un  ven 
cendré.  Les  cuill'es font  dcutécs.  fcrrugineufcsàlcai 
bafe,  renflées,  glauques  &  luifantci  vers  Icai  «• 
trémiié.  Les  jambes  &  les  taiLcs  font  fcrrugineu. 

II  fc  trouve  en  Suède ,  fur  une  cfpice  de  Pn- 
niet ,  Pruiuu  Padus, 

404.  Chakamson  érytbrofe. 

Cv^eauo  t'ytkropui, 

Cureulio  krn-irofiris  ,  oilongo-ovatms  ,    nitr, 

ibiu  ptjibufijue  mfit.  BoNSS.  iLi, 

f.nS.   ic.rai.^f.  I». 

S^n.    nat.  tdi:.  i;. 


t  lont.- 


Cureuiio  erytfcvpiu.   L  t 
pag.  17  7V. 

Citrcidio  f-iluisifimontas  àtntatii  (/  dt.b:tu  ftt*' 
ritttt  muciiii, S-iftO>*,  AU.  Âfad.J.iini.  Ujfs.t.  t 
p.  Î7.  a".  iS.&  ij. 

La  trompe  eft  courre ,  un  peu  raboteufe.  Les  »:ai 
font  globuleux ,  roirs  ,  atruniis.  Les  anmnet  làet 
fauves  ,  coudées  ,  une  t'ois  plus  !cngu:s  que  h  té::. 
Le  corcelct  eft  convexe,  un  pi.u  taboteui,  twao- 
coup  plus  ('t!oit  qi.c  Us  é'ivtres.  Les  tî>trct  fom 
trts-ltçJ.-.-ntni  lOUvcites  de  pcti^  poiJ 
courts ,  qui  l~;  il.iacbcnc  au  mowite  tio- 
elles  ont  àa  iliics  poioti'dcc 
font  ûuvcs.  les  jambes  foni  un  peu  plus  cbCutt^  J 
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ertâ's.  hrt9i$mit  exaffuratî t.  iontn. 
'iuc.pag,  14.  n».  14.  tab.fig.  ij. 
nigtr ,  ovaius  ,  firiattu  ,  lotus  vUlofo- 
loract    iaermi.   GtOtl-   "/■  "«■    '■ 

nfon  fada-grû.  GkOfr.   /i. 
on  dcui  ligncî  de  long.  La  trompe  eft 
a  longueur'  du  corcclet  ;  elle  cft  angu- 
ette  (TicaiUcî  cendrées  ,  avec  i'eitrëinité 

partie  fupcrieure  unie.  Les  yeux  font 
Taillans.  Les  antennes  font  coudées  don 
é,  de  la  loQgneuc  du  corcclet.  Le  cur- 
ndtii^ue,  raboteux ,  beaucoup  plus  éuoit 
res,  iranfv«falcm:n[  boflu  ,  teiminé  de 
:  par  un  tubercule  fouvcnt  bi£dc<  Lei 
:  couvettcs  d'une  poufllccc  cendiée ,  & 
urtî  ,  ékvJJ,  difpofés  en  rangées  ton- 

ellcs  ont  chacune  dix  ftries  Boiniillécs. 

&  l'abdomen  font  cendrés.  Les  pauei 

Les  cuillcs    font  aimées   d'une  pcàtc 

vc  au  commencement  du  printemps,  faut 
èchcs  des  arbuAcs, 

(ARANSON  marqactf. 

hreviroflrU  ,  ovacus  niger  f<^  olfcun 
iirh  firiatis  firiar^m  inttrvaliit  a/io 
Ctritaûm  mjCuUtis.  BoulD.  H'ifi.  «««. 
g.  n".  ii.lal>.  fig.  il. 

■e  eft  prefquc  de  la  longueur  du  eorcelet 
,  un  peu  raboteufe  ,  couverte  de  peûici 
idices.  Les  yeux  font  biuns ,  arrondis, 
i  antennes  Tout  d'un  brun  fauve  ,  cou- 
a  longueur  du  corceict.  Le  eorcelet  eft 
,  beaucoup  plus  étroit  tjuc  les  élytrci, 
avec  les  bords  relevés.  Les  élyires  ont 
X  ftrics  finciBCiit  pointillée»  ,  entre  lef- 
f  a  alternaiivcincnt  des  taches  <]uatrécs 
aies.  La  poitrine  St.  l'abdomen  font  noi- 
pancs  font  noirâtres ,  &  les  cailles  font 

>nTC  au  nord  de  l'Europe. 

lAX&NSOH  actétaboïdc. 

10  atttlaioïd<s. 

WUvirvJlris   fcmoriisu   itntatis  ,   rofiro 

aûtuitrculaiif.    Er.c.    ou    klfi.    nat.   àt* 

UISOH.  P/.    14.  k-  '74-  «■  *■ 

dfoiiia     Fab.  Syfi.  ent.  pag.  ijS. 

^f' loin.    1.    ptig.    I9J.  a",  m. 

.  i-P^g-   i»j  «•^iS8. 

t  dai\ ,  i  un  Attelabe.  Il 
coolcoi  ccndcéc 
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ronrsâtre.  Les  intennes  font  coad^es  ,  le  premier 
l' ticle  efl  long,  ferrugineux.  La  trompe  cft  etmrte  , 
Se  munie  à  fa  partie  fuptrieure,  d'un' tubercule  élev^ 
□blong,  caréné.  Les  yeux  font  noiti,  arrondis,  un 
peu  faillans.  La  tète  a  deux  tubercules  élevés,  4  fa 
partie  fupérieurc  ;  elle  efl  dilHnâe  ,  nn  peu  plu 
étroite  à  fa  jonâion  avec  le  eorcelec.  Le  corcclet 
eft  étroit ,  Se  il  a  ijuelquei  tubercules  élevés.  L'écsf- 
fuD  ell  arrondi  k  relevé  i  fa  finU  poftérieare. 
Les  élytres  ont  qiiel(]ucs  tubercules  élevés ,  8c 
un  plu;  grand ,  plus  Ékv4  ,  oblong ,  de  chatiuc  cAtJ 
de  la  future  ,  vers  le  milieu.  Lcscuïires  font  minces 
à-  leur  baie  ,  rcn6éof  vers  leur  eictcmué  ,  Se  arméta 
d'noe  dent  ou  épine  alTcz  grande. 

U  fc  trouve  dans  le  BréHI. 
ESPECES   MOIKS   CONNUES, 
♦  Longirofin;  cai£it  fiatfUs. 

.  I.  Chakaksom  eioiiqtie. 

Cift-CULio  txotieiu, 

Ckaraafon  grifàtre  ;  bafe  du  eorcelet  enfoncée  % 
élytres  boflues  poftéricurement ,  av;.-c  dix  rangées 
alternes  de  points  blancs  fie  de  points  noirs  en- 
foncés. 

Curcitlio  griftiu  ,  tkoraee  ia]!  imprtffo  ,  tfytris 
gihiis  ,  punSis  feratls  athit  &  nigrii, 

CuTculio  /ongirofirit  gnfiut ,  tkorace  laji  împrtffà^ 
dorfo  ruga  abbrtviata  ,  tfytrh  grift'tt  albo  punSatit 
Jtftm  ordlaiiai,  imtrflitits  profundt  nifi'o  punâa- 
tit ,  iafi  ai  futuram  impri^ ,  pofiite  giiiis,  Muf. 
Lt4k.  part  eni.  pag,  18.  fl*.    )<l. 

CurcttUo  txoticiu,  LiM.  Syfi.  nat,  tdjt.  ij; 
p.  1741. 

Tout  le  corps  eft  gnfatre.  Le  corcclet  a  un 
enfoncement  à  fa  bafe  ,  une  ride  ,  contie  à  fa 
partie  fupcrieure.  Les  élytres  ont  une  gibboCté 
vcEsIcur  extrémité,  te  dix  rangées  de  points bUnct, 
entre  Icfqucls  il  7  a  des  points  noiis  enfoscis. 

U  fe  trouve  aux  Indes. 

a.  Chaxahson  btachypclce. 

CvxcoLio  braehyptenu. 

Chatanfon  noir  ;  eorcelet  uni ,  pointillé  ;  élytrct 
courtes  ,  ftriées  ,  pointillées  entre  les  ftries. 

CurcuUo  attr  ,  thoraee  piano  punSato  ,  tlytrU 
abbrtvitttU  firiatit ,  iititrfiitiis  punSatU. 

Citrciiliohngirofiris,ater,tkorjc*  planai  puiiSatOj 
tinta  Tntiia  pa'um  eltvata  ,  eiytrit  aihwîath  , 
fiiiflriaiii  y  inur^itUf punSath .  Mat.  Ltti.p.it, 
»«.   Î74- 

Cunulia  bnchypiiras.  LtH,  Syfi.nat.  tdit.  !}• 

ftf^.    1741.  „,     LL 
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î  trifariis  apice  pcrtufis  ,  elytrîfque  nigrlcantlbus 
iôo^ùncatis,  Sfak&m.    Nov.   aU.  flockh,    178  f. 
pag.  j^.  «^  3. 

Curculîo  port  fer»    Lin,    Syfi.   nat,   edit,    i}. 

Le  deflus  du  corps  cft  aoirâtre,  le  deflbas  'eft 
couvert  d  un  duyec  cendre.  La  trompe  eft  alongée. 
Le  corcelct  ed  prcfque globuleux^  &  armé  de  crois 

Erdces  ëpines  ,  councs  y  percées  à  leur  extrémité, 
es  éjytres   font  rayées  de  blanc. 

Il  fe  trouve  au  Cap   de  bonne -Efpérance. 

9*  Char  AN  SON  anneau-gris. 

CuKcuLio  armitidtus. 

Charanfoa  d'un  gris  obfcur  ,  corcelet  prefque 
£pineuz  ,  cuifl*es  avec  un  anneau  gris  ,  jambes  dcn- 
ttcs* 

Carculio  thorace  utrinque  fuhfpinofo ,  femoribus  ad 
^îctm  cingulo  grtfeo  notatis  ^  dbiis  fere  omnibus 
dentatis.  Sparrm.  Nov.  aâ.  ftockh.  178/*  p.  40. 
*••  10. 

Curculîo   armillatus.   Lin.   Syjt.  nat.  edit.  15. 

Il  varie  un  peu  pour  les  couleurs.  Le  corps  eft 
d'une  couleur  cendrée  obfcuie  ,  fans  taches  »  & 
quelquefois  les  élycres  font  nébulcufes ,  avec  quel* 
qjcs  taches  de  chaque  côté,  oblongucs,  obliques^ 
cendrées*  La  trompe  cfï  alongée.  Le  corcelet  cfl 
prcfque  épineux  de  chaque  coté.  Les  cuitfes  ont 
un  anneau  grisâtre ,  vers  leur  extrémité.  Les  jambes 
font  pref^ue  toutes  dentées. 

11  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

Io«  Charanson  Grue. 

*  CuMctrzio  Grus, 

Charanfbu  noir  ^  cendré  en-deilbus  ^  corcelet  & 
iytres  raboteux  ,  cuilfes  renflées. 
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Curculîo  nîger^  fuhtus  cinereus ,  thorace  tlytrif- 
punBatO'ftrîatis  f cabris  ,  femoribus  clavatis. 
M.  Syfi.   nat.  eait.     i}.  pag.   1755. 


c 

Cmrculio  Gruf  Fuesl.  Jrchiv.  inf  5.  P^g*  7\* 
»••  tg. 

11  a  à  peine  une  ligne  &  demie  de  long.  Tout 

je  deifus  du  corps  efl  noir  ^  le  dcffous  eA  cendré. 

Ue  coicelet  efl  raboteux.  Les  éiy très  font  raboteufes 

fc  elles  ont  des  ftries  pointillé  es.  Les  cuifles  font 

«enflées. 

■•■'■■' 
H  fe  trouve  dans  la  Poméranie. 


'H.Chajiamsqk  étfaiopiqnc, 
"^tvkvvzto  ttkiopiiits. 


Charanfon  noir  \  corcelet  raboteux  $  antennes 
avec  une  cicatrice  de  chaque  côté  ;  élytres  avec 
des  (tries  pointillées. 

Curculîo  ater^  thorace  fcabro  j  antênnis  utrinque 
cicatrice  notatç  ^  efjftrîs  pun^ato  firiatis» 

Curculîo  caffer.  SfA%KU.  Novm  aS.  ftockk,  17^5* 
pag.  35.  /|0.  5.  , 

Curculîo  cafer.  Lin.  .Sift.  nélt.  êdir.i^.p.  i-fj^. 

Le  defTus  du  corps  eftnoir  ;  le  deflbus  eft  couvert 
d'un  léeer  duvet  gns.  Les  antennes  (ont  noires ,  avec 
la  mafle  couverte  d*un  léger  duvet  argenté.  Le  cor* 
ceîet  efl  raboteux.  Les  ây très.  4>nc^^ftrics  pain* 
tillées. 

Il  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne- Efpérance.  . 

II.  Charanson  verficolor 

CcrzcuLio  verficolor, 

Charanfon  d'un  bran'  noirâtre ,  couvert  d*un  du* 
vet  blanchâtre  ;  trompe  noire. 

>. . 
Curculîo  piceus  albido-pubefcens  ^  roftro  nîgro^ 

Curculîo  verficolor.  Fvxsl.  Artkiv.  inf  $.  P*  75* 

no.  34.  .      :         -  . 

Curculîo  verjiçolor.  Lllî*  Syê.  nat^  ^edît.  xj,* 
pag.  1755. 

■  '  ■ 

Il  reflemble  pour  la  forme  &  la  grandeur  au 
Charanfon  du  blé.  La. trompe  çft, noire  ,  ak>ûgée. 
Tout  le  corps  efl  d'un  brun  noirâtre ,  mais  légè- 
rement couvert  d'un  duvet  blanchâtre. 


Il  fe  a<onve  en  Allemagne. 
15.  Charanson  quadrille.. 


4 1> 


Curculîo  quadrîllîsm 

Charanfon  grisâtre  ;  corcelet  ^vec  deux  lignes  , 
élytres  avec  quatre  points  blancs. 

Curculîo  grifeus  ,    thorace  lintîs  duabus ,  elytrts^ 
pun^s  quatuor  albîs. 

LBPC€M/J^  %.  pag.  104.'  tài.ii.fg.  13. 

•      •  ■  ■ 

Curculîo  quadrîpunBatus.  LiN.  S^ft.  nat.  edit,  1 5  • 

pag^'^JSS'       '  ' 

La  trompe  efl  alongée.  Tout  le  corps  eft  gris.  Le 
corcelet  a  deu^  lignes  longÎEadînales  blanches  «  & 
les  élytres  bot  chaciMije  dcU§x  points  blancs^? 

H  fc  «ioiivc  àgfà  FAmériqire  méridionale. 


#      ■       A   •  é 


14.  Charanson  variant. 


y      CuRCUiJO  vanans. 


Bbbbi 


S^é 


C  H  A 


Charanfon  niclangé  de  blanc  5c  de  noir*  eitr^ 
mxté  dt%  clytrcs  aiguë. 

Curcuiio  aiho  nigroque  variits  :  elytris  apieegcu* 

LsficM.  It.  1.  pag.  104.  tai.   II.  fy.  3|. 

Ouxutio  varifu.  Lin.  5y/,  mat,  idti,  i^^p.  175^* 

La  trompe  efl  alooe^e.  Tout  le  corps  eft  mé- 
lange de  noir  èL  de  hTaoC.  Les  éJjrtres  font  ttr- 
Bunécs  en  pointe  aiguë. 

Il  (c  trouTe  dans  la  Ruffie  m/ridionale« 

ir  Charinsom  incifiL 
CsRCUkto  imcifus. 

Ck^'-jtfon  oblong  noir  5  corcelet  pointillé»  ilj^ 
très  lîUonnëcs. 

Curcuiio  oilougMs  ftus  mîger  »  tkora€e  punSato 
elytris fèLUatu.  GtOîf .  ie/  tom  l^pug.  181.  a*.  1 1 . 

Cu^^mMq  incijms,  F6u&c.  tint.  pur.  l»  p^g*  1I9« 
«•.  U. 

La  couleur  de  cette  petite  efpcce  cft  noire  par* 
tout  ,  à  rezccpdon  des  pattes ,  qni  font  un  peu  1 
£iUTe<.  Le  corcelet  cft  pooâué  ^  &  les  élytrcs  ont 
êm  faUoQS  profonds  (otmtt  par  des  points. 

U  fe  trooTe  aux  cnTirons  de  Paris, 

1^.  CHAftANSOii  pocdrccz. 
CracriJo  ^Wi^rrax. 

CKaratiioo  obfcur; corcelet  grannlé  sârtrcs  tranf- 
^etûkmcn:  ndccs, 

C^rriHi^  f-fzi^  »  rkp^jce  gyvmmjMtû  ,  efytris  tranf- 
rx-*a^>  juJvmJUiuia.  Se  or.  Zsr. 


CH  A 

17.  Chaaamscn  de  laCentaofée* 
CuRcuLto  Cemtûunu. 

Charanfon  orale ,  noirâtre  ,  couvert  (Ton  imwt 
fiinvc;  trompe  avec  une  ligue  longitudinale  éinée» 

Cuicuilp   avatus  fujcus  rufo  ^  pmitftCÊS  ^  fufm 
mûrginof ,  Uuta  ad  apicem  titvmta, 

Curcuiio  Centaure  A.  LiM.  Sy0.  mat.  edit.  i^ 

Curcuiio  Centaures.  Scof.  Eut.  earm.  «•.  7U 

Le  corps  cft  orale ,  noirâtre  Bt  l^^rement  cowm 
d*un  duTct  fin,  roufsitxe.  La  trompe  eft  loognc  , 
courbée  ,  anguleufe  ,  nurquée  d*une  l^e  longi- 
tudinale éXvfSt  vers  Textiéaûé.  Les  tcux  £bac 
Les  élytres  ont  chacone  dût  fizies. 


II  fe  trouve  dans  la  Cacaiok  »  (iir  les  icna  dt 
la  Centaurée  fcabieufe. 

t8.  Charanson  oiif^ 
Cu%çvLio  auriftr. 

Charanfon  <f un  vert  doré  ,  anteanct  fit  enrf- 
mité  de  la  trompe ,  dilatées ,  noires. 

r«rt«  '/o  totus  viridi  amratus  ,  mmtemmlt  f^fn^ 
apice  diUtazo  aigris.  Scor.  Eut.  C4Êrm.    «*•  77. 


i;. 


Curcuiio    amratus.  Lia.  5^/. 
P^^   ^757. 

Il  n'a  gucres  plus  de  trois  li^cs  àc  lonj;.  Ta* 
le  corps  cft  (Tua  rcn  donc.  Les  anscoars  (ont  ootra. 


«  .  7  r 


i.a  x:n»rr:  ci»L«Trr  de  îa  fouÙhrc  6c%  rramsacs.  Les 
i-:mî«c*  iar-  tLCiiti.  Le  crcccr:  eé  cocrcrr  de 
rttT.Tt  z^iiicT.uuj  iiSTOiêétL.  Les  eA-xics  £pm  icnoes 


£  je 


noire ,  aloogéc  ,  an  pco 
extrémité.  Les  yeux  lont  noirs.  La  rète  ,  le  cjc- 
celct  &  les  élytres   font  l^reaaeat  ratosenx. 

H  fe  t:oQTe  dans  la  Canâole  ,  far  éSèaxR 
plantes. 

ly.  Charaksom  cryilixopc. 
Cracrxjo  erytkrmpus. 

Charanfon  gris ,  élytres  ftriées  ;  troope  &  p* 
tes  ixnrcs  y  jambes  rooges  ,  on  peu  cotuiicts  a  jcs 
extrémité. 

CurciiJi»  L'rtfiro^rls  grfizis ,  elytris  frtéàs » 
rof^o  ptÂlh^fchi  uîg^s  tibiis  api^  i^eu^s ,  *»- 
kris  ^  7.^2JU;^'^^AX.   Af^^  LuLp.  it.  s*.  |Sf, 


Le  cc^^p<  cf:  grî».  La  i   cape  eft 
Les  cJvrcs  ûc:  itnccs.  Les 


eé:.  !{• 


CJI  A 

ïambes  9c  les  tarfes  font  rouges  :  f ectrémul  des 
jambes  efl  un  peu  arquée. 

U  fe  trouve  en  Europe. 

±:  Charanson  verdoyant. 
Ctr  jt  cuLïo  virtns, 

Ckaranfon  oblong  «  cylindriaue ,  d'un  vert  bril- 
lant, trompe  &  pattes  cuivreulcs. 

^  Curcuiiolongîroflrîs  ,  ohtongxis  ,  cylindrîcus  ,  vi- 
fîdu  »  nittns ,  rofiro  ptdi bu/que  capno^nitentibus . 
Muf,  Lesk,  pag,  i^.  «•.    391. 

CureutÎQ   virens.    Lin.   Sy)!.   n^r.    idit.    ij. 

Il  eft  oblong  ,  cylindrique  ,  d'un  vert  brillantl 
La  trompe  e(l  alongée  ,  cuivreufe.  Les  pattes  font 
cuivrcufes. 

Il  Ce  trouve  en  Europe* 

XI.  Charanson  de  Rhédi« 
Cuxcuno  Rkedi. 

Charanfon  noir  ,  corcelet  avec  des  points  élevés  ; 
élytres  flriées ,  verdatres. 

Curcuiio  tongîroftns  femorîbus  fimpUcîbus  niger  ; 
thorace  punBis  ilevatis  fcabro  ^  eiytrisftriatis^vi- 
Hdefcentibiis.  Schrank.  Enum.  inf.   aufi.m^,.  103. 

RAedi,  epufc,  tom.   î.  tab,  ij.  ? 

Les  antennes  font  courtes.  La  trompe  efl  alcngée, 
mince.  Le  corps  cft  noir.  Le  corcelet  eft  couvert 
de  petits  points  élevés.  Les  élytres  font  verdatres 
9l  ont  chacune  fept  ftries  iifles. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne  ,  fur  les  fleurs  d'une 
clpèce  d'Omirhogale. 

IX.  Charanson   crafficome, 
CuRcvLjo  crajjicomis. 

Charanfon  noir  ,  trompe  comprimée  ,  antennes 
renflées,  à  l'extrémité;  corcelet  &  élytres  légèrement 
pointillés. 

Curcuiio  longîroftris  ,  nîger ,  rfffiro  comprejfo  , 
mutennis  non  fraàis ,  apiu  craffiotibus ,  thorace 
êiytrifque  Uvijime  pun&atis.  Muf.  Lesk,  pag.  15, 

Curcuiio  crajjicomif.  LiN.  Syjt.  nat.  tdlt.  ij. 
f^g'  ^759' 

.  Il  eft  noir.  La  trompe  eft  alongée  $c  comprimée. 
les  antennes  font  très-renflées  a  leur  extrémité. 
Le  corcelet  &  les  élytres  font  légèrçment  poin- 

.  il  fc  croRvo  çn  Europe, 


C  H  A  ffs 

x|.  Chaiansoh  liflc. 

CuRcuLio  glabrattts^ 

Ckaranfon  noir  glabre  ;  él  jtres  ftriées ,  d'un  noir 
bronxé. 

Curcuiio  longîrofiris  .  nîger,  glaher  elytrisfiria^ 
th  y   nigro-sneis,  Muf,  Lesk.  pag.  19.  «®.  j^8. 

CurcuHo  gUbratus.  L  i  N.  5y/f.   nat.   tdit.  x). 
P^e*  1759- 

La  trompe  eft  longue ,  noire.  Tout  le  corps  eft 
noir^  lifle.  L^  élytres  font  ftriées  Se  d'un  nok 
bronzé. 

U  fe  trouve  en  £urope« 

14.  Charanson  à-poiL 
CuACVLio  crinituSm 

Charanfon  noir  ^  globuleux  ,  couverts  de  poils 
grisâtres  i  trompe  liiTe,  courbée  5  élytres  ftriées. 

Curcuiio  niger  ,  giobofus  ^  piiis  grifeis  adfpeffusl 
rofiro  giabro  incurvo  ,  eiytris  ftriatis.  Muf  Lesk, 
pars  ent.  pag.   1 9.  ifo.  407. 

Curcuiio  crinitus,  LiN.  Syft.  nat.  edtc,  13; 
pag^  1760. 

La  trompe  eft  alongée  ^  lifle,  courbée-.  Le  corps 
eft  globuleux  ,  noir  ôc  couvert  de  poils  gris.  Les 
élytres  font  ftriées. 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

♦  *  Longirofires  ,  Cuiffes  demies* 

xf.  Charanson  byrrhoïde« 

CuRCULio  byrrhinus. 

Charanfon  noir ,  ovale  ;  corcelet  &  élytres  noirs , 
bordés  de  ferrugmeux  ;  poitrine  blanche  de  chaque 
côcé. 

Curcuiio  thorace  eiftrîfque  nigrîs  margine  ferru^ 
gineis  peBore  utrinque  niveo.  Lin.  Syft.  nat» 
editm  2).  pag.     1770. 

Sparrm.  Nov.  aS.ftockh,  17S5.  i«  «^,  4.  p,  19. 
n^.  4. 

Le  corps  eft  noir  ,  ov^le,  La  trprapç  eft  alon- 
gée. Le  corcelet  6c  les  élytres  font  bordés  de  fer- 
rugineux. La  poitrine  <ft  4'^  blanc  de  neige  do 
chaque  côté* 

U  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

.1^,  Charançon  firigiroftrc. 
CuJLCuLiQ  Jirigirofiris. 

Charanfon  noirkrc  3  eorcslet  grenq,  élytres  «vct 
des  ftries  pointilléts  ,  trompe  fiUooéc. 


S6»  C  H  A 

•  ♦  •  Brivinfirt  ;  (uJj/it  fimp/tt, 

)•  Chaxanioh  nyâhilmcrc 

CtrKcDiit)  nyBhtmtnu. 
■      Cbaranfon  blaoc  (    coccclct    Se    t^^m  ncùri   , 
latfraleaienc  rayc'i  de  blanc  j   abdomen  noii ,  xtcc 
A:s  racket  Iu^mIci  b'ancbci. 

CuftttGo  Mas  ,  thoract  ttytnfipu  »'gnt ,  vitiù 
iittraliius  aiiit^  aidantim  atn ,  utna^ue  niit.' 
mjtulûto. 

Curittiio  alhiu  ,  tkoratt  ttytrif^mt  M  parte  fumma 
Mtris ,  fiifci  I  loTtgititdinaliiiu  aiiis  mgrîfyut  ittrin- 
f  uc  ai'.trnantiius ,  abdomint  airo ,  ad  lattra  nivto 
matitUto,  Lin.  >yfi.  nat.  edii.   tj.pag.  i7jj. 

SrAKKM.  Nov,  aS.  fiock/t.  1785.  1.  m".  41. 
pag.  41.  n".  11. 

La  trompe  cfl  coarte.  Le  corps  ell  hianc.  La  pai- 
lie  ruptrieure  du  corcelct  tt  dn  ilytiM  eft  tris- 
ooirc.  Lci  côtci  ont  des  raies  longitudinales  altct- 
Bcs  ,  blanciics  &  noires.  L'jbdomcn  cft  nit-  noii , 
avec  tes  côt^t  tachés  de  blanc. 


I  Cap  de  Booac-Erp^ra 


Iffe  I 

if.  Charanson  i*yi  de  bUnc. 

CvtCULIO    Htvofut. 

Cb)ranfonnoir  cn-defTiis,  blanchStrecD-dclToui  ; 
corcc!ct  3c  élytrcs ,  avec  dei  langéet  de  nibcrcales 
&   des  raies  blanches. 

Cu'fHo  thorate  tlylrifqu*  feriatim  tuttrculatit 
MiviO  iiatjtii.  Lin.  Syfi.  nai.tdît.  tf.pag,  1791. 

SrAHKU.  Nov.aS.  fioclih.  1715.  i.  r°.  4.  /.  41. 
a".   11. 

La  trompe  efl  courte.  Le  dcAous  du  curps  ed 
convett  de  petites  ^cail|c^  d'un  blanc  )aiinàtte.  Le 
corcetet  S:  les  élyices  funt  cayct  d'un  bbnc  de 
neige  ,   Se  ont  des  tubercules  rangés  en  Rues. 

U   fc  trouve  au  Cap  de  Bonnc-Erpérance, 

40,  Chakakson  Argus. 

CuMCftio  Argus. 

Cbaranfon  coionneai .  l(te ,  bord  antérieur  du 
«nrcclet  pain:il  es  de  b'anc  te  de  etis  }  élytrcs  ,  avec 
iet   ftiic*    cicvcM  ,  tacliéct  de  bianc   &  de    cen- 


Cureuli»  tomt/nofat  ,  capitt  thoraùfyat  margint 
ar.tiriort  gri/co  alboqut  piinSmij ,  t/yirii  fiiiit  ilt- 
va:is  .ttio  iintrtoqat  macuijtit punSanJ^ut.  Lin. 
SyJI,  lut.  tdit.  1  j.  ;«;.  I7JÎ. 

SrAKUM-Nov.  «ff.ylMU,  t78j.i.ao.4./^,4}. 
■•-  15. 


C  H  A 

La  tronpc  cfl  eonnc.  Le  corps  eft  caanrt  tm 
duTct  cotcuicux.  Latétc  8c  it  borJ  anéhcBdi 
corcelct  font  poùiiillét  de  blane  ft  àc  gris.  Iti 
élytrcs  ont  des  fines  élevées ,  cacbéei  ft  jonAéa 
de  blanc  &  de  cendré. 

Il  Te  trouve  au  Cap  de  Boooc-Elp&aacc. 

41.   Chakanson  Pooiccan. 

Caa.cuLio  Pona/us. 

Chaianfon  cendré  obrcor,  tcIq.  eorcclet.  avec 
cinq  lignes  ;  élyses,  avec  dcu  uchcs  poftéiicaici 
blanches. 

Cureaiio  t 


\0-fufeus  pilofus  ,  thoract  Bâtit 
iitque ,  tlyins  psfptriut  maeulit  daahmi  aliit. 
;k.  Syfi.  nat,  «iit.  li-pag.  179]. 

Sparkm.  Ncv.aa.fioeiK  Ul{.  j>*.4.  f4.4f- 


La  trompe  e9  courte.  Le  corps  eft  ve'a  S:  d'ine 
cou'cur  cendrée  obfcuie.  Le  coicelec  a  cini)  bgaa 
Ioni;i:udii)a1cs  blaiKhes.  Les  élycres  ont  deux  cacLcs 
b!jD,:hes  à  leui  paiiie  poAéricuce. 

Il  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne- Erpéraoce. 

4t.  Chakansoh  noii-briltant. 

CvMCatto  atraiat, 

Cbaranfon  glabre,  d'an  noir  luifânt  ;  élyas 
llriées,  poiucillées  enttc  les   fliies. 

Cu/eutio  g/ainufealiu  nign-ntteas  ,  tfycris  fris- 
tU  fiiutrfiiciorum  punSit  imprtffis.  Lm.  SyP.aat. 
tdit,  ti.ptg-  179J. 

SPAani».  Wtfv.  «3,  jl«iA.  I7IJ.   i.n*.4./.4<. 

Le  corps  eft  glabre ,  Jua  noir  luifant.  Les  cIt- 
tres  font  (triées  ,  fc  elles  ont  des  points  cnlbucéi 
ciittc  les  flties. 

Il  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne -Erpéraocc. 

4}.  Chakanson  poite-cocur, 

CvKCVLio  tord:gir. 

Charanfon  brériroRre  ;  cotcrfrt  ea  ccrur  poisn 
de  chat^uc  côte  ,  élytrcs  avec  div  tbtcs  pomiUKi. 

Curcit/!o  ihorutt  futdjdymo  tordato ,  airim^m^ 
Itaio,  tiytrii  Jlrijtit  pu»3aiit.  LiN.  Syf.astttit 
li-Pig-  I7>î. 

Sr\%%it.Ni>v.a3.f«ekh,  17!}.  t.  a».  4.  ^,4! 
«".  ij. 

La  trompe  cfl  courte.  Le  orccfn  cA  ftt£{* 
didyme  ,  en  cteur  ,  éptr—»  de  chaque  tâic.  iM 
élytrcs  ont  de*   ftrict  |       tillécs. 

Il  fc  tMBif  m  i,  iwMK-ZCfiswa. 


CH  A 

44.  OHAXAHfOH  pctit-Taiircaa. 

CatcwLio    Taurlculus, 

CkannfoD  nmt ,  iront  arrondi ,  pointillé  i  cor* 
ctlet  bicarené  ;  ^lyic»  avec  quatre  rangs  de  tu- 
tcrcnles  doat  tes  derniers  plas  courts. 

CttreuUo  ttiger  ,  fiv-ue  ntaitdaia  punQata  ,  tko- 
r^ce  ihaHaato  punSato  fuierijpato  fiairo  ,  tiytrii 
ttniit  quatuor  tubtrtuiofit ,  iafimii  abbnviutit.  LiN. 
Syft.  uat.  tdit.  ij.  pag.  17? j. 

Spakiiu.  Nov.  aii.  fioehk.  178;.  i.  a".  4- 
r*'B-  47-   »o-  lï- 

Le  corps  eft  noir.  La  trompe  cft  courte.  La  téic 
airundic  pointilUe.  Le  corcelet  c(l  raboteux  ,  poin- 
tillé .  bicarené.  Les  i-'IycTcs  ont  quatre  rangées  lon- 
gitudinales de  tubercules  dont  les  derniers  font  plus 
courts  que  les  autres. 

Il  fc  trouve  au  cap  de  Bonne-Erpéiancc. 

4f.  Char'amson  Bou\îllôn. 

CffKçULiQ  Juvtacus, 

Cbaianfon  brivitoftrc  ;  front  rérus  ;  corcclei 
Zaboicui  ,  Uiiidcmé  ;  i\yue%  avec  iroii  rangées 
toarces  de  tubercules. 

Curculio  ponte  txcavMo-retufa  ,  thorace  fcjhro 
turinqut  urtiUtr.tato  ,  elytrii  utrinqut  lubtrculorum 
jerit  ebh'tviata  triplici.  L  i  N.  Syfi.  nat,  edit.  Ij. 
f^^.  I7SJ. 

Sth^tiu.  Nov.aa.  fioM.  17IÎ.  I.B*.  4./'.  47. 

Il  rcfTcmtiIe  au  précèdent ,  mais  il  cl^  trois  fois 
plus  petit.  La  trompe  cit  courte.  Le  front  cft  tê- 
tus, un  peu  enfoncé.  Le  cor^clti  e(l  raboteux  , 
muni  d'un«  dent  de  chaque  côté.  Les  él^'ttcs  ont 
chacune  trois  rangées  comtes  de  tubcrcuîcs. 

Il  fc  trouve  au  Cap  de  Bonnc-Efpéiance. 

45.    ChaRansom  harnaché. 

t'wacoiio  epkipptatus, 

Charanfoo  btéviroftte;  coreclet  ridé  Se  raboteux; 
tiyctcs ,  avec  des  rangées  de  tubercules  épineux  , 
Ittiiue  avec  des  épines  conuiventts, 

Cureali»  tfmract  tuhtrcuUs  rugifqut  fcjbro ,  e/y- 
ttiâ  Mtfinqut  ftrit  fifquttt'ùa  Jpiaalarum  :  fiuura 
Jfinalis  conitiventibuJ.  Lin.  Syjt.   itji.  edit,    tj. 

5paXkh.  Niov.  aS.fiockkt  1785.  ],n".  4.  ;>.  47. 

la  trompe  eft  courte,, Le  corçcJct  a  des  tubcT' 
ciiln  Si  des  riJcs  «jui  )c  îpta  1  o!uc  tabotcux  ; 
'  E  étjrtruoni  chacune   ^  ]       g  ttaai^u  de 
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petites  épines ,  &  la  futuri  a  dei  épines  qui  fc  joi- 
gnent. 

11  fe  trouve  au  Cap  d«  Bonac-ËlVéïaDcc, 

47,  CnARANSOii  cucullé. 

CoK.eaiiQ  eiicuUaiut, 

Charanfon  brévirolbe  ,  grti  ;  front  déprinc  V 
raboteux  ;  corcelei  avancé  }  élyties  biinbcrculéec 

poftéttcurement. 

Curculio  frontt  dtprtjfa  fcjbra ,  thorace  anteriiit 
porrtSo  roftroqut  bifaliato  caitaliculatij  ,  ttytii* 
potft  bitubtnulinit,  Li  m.  Syffl.  nat,  tdit.  ij. 
pag.  1794. 

Spakrm.AW.  aâ.fiockk,  178}.  I.  a'.^.p.  48, 

Le  corps  cd  grif.  Les  antennes  8c  les  yeux  fou 
noirs.  La  irOmpe  eft  courte  ^  cannelée.  Le  front 
e(l  déprimé  ,  raboteux.  Le  coicelet  eft  avancé  an- 
térieurement Se  cannelé.  Les  élytres  ont  deux  tu- 
bercules i  leur  partie  poftéiieurc. 

Il    fc   trouve  au  Cap  de  Bonne  -  Erpétance. 

48.  Chakanson   uvif^re. 
^a-ncuL,o    Uva. 

Charanfon  noir,  corceler  avec  unt  rache  de  cha- 
que côté  de  la  bafe  ;  élytres  avec  des  tubcrculis 
noduleui,  prefque  globuleux,  glabres. 

Curculio  at<r  thorace  utrinqut  macula  baftos 
ferruginea  ,  elyiris  nodulii  Juiglobofis  ^confinit 
g.'airis. 

Curculio  aier  ,  e^pîte  tmarginato  ,  thoraca  ante~ 
riui  fbv.o  laio  ,  elytrit  nodulis  Ju'-globofs  coijtr- 
tis  g/abiif  :  rnacuU  baftot  tkoracis  utrinqut  Jupra 
6"  fubius  fetttoiwnque  ferruginta.  LlM.  Syfl,  aat, 
tdit.   1},   pag.    1794. 

SFakhm,  Nov.  aÛ.  Jloekh.  178 j.  t.  a*.  4.  ;>.  49. 
n".    19. 

Il  eft. noir.  La  tête  eft  échancréc.  Le  corccleta 
une  follette  à  fa  partie  aniéricure  ,  &  une  tache 
fcrrugioeufc  de  chaque  côté,  à  la  bafe.  Les  ély- 
tres ont  des  tubercules  nodulcux,  prefque  globuleux; 
glabres. 

Il  fe  trouve  au  Cap  de  Bcnnc-Efpérance. 

4g.  Charanson  biglubulcux. 

CiiKcriio  biglobnfuj. 

Charanfon  noir  ,  trompe  cannelée  ;  corceler  glo- 
buleux ,  raboteux  ;  élytres  avec  deux  rangs  de 
tubercules. 

Curculio  niftr  rofiro  eamliculato  ,  thorace  glo- 
bofv  punSato  fiabtrrimo ,  tlytris  punUuto-fcabris  : 
lubcrculorura  utrinqae  ordiaibui  du»ius.  Lin.  Syfi. 
uat.  edif.   13.  pigtj)^., 

Cccc 
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tHUtinis  rt^'is  ,    tkorace  elyirifqai  Jpinul(J!s .  Lts. 

S^fi.nat.taic.  i}.pas-  1795- 

■  SïARXM.Jtfov.  aa.fioùkh.  178;.  i.n'>.4.p.  ;i. 

B«.  40. 

r  II  reffcml're  au  Macroc^plialè  albinos  ,  mais  il 
ëfV  pluï  petit,  tes  antennes  ne  font  point  coudécï. 
le  corp  L-'t  iioitjtrc  en  Jell'us  ,  d'un  gris  touf- 
sâtre  ii-V'(lcius.  La  t.ompc  cil  courte.  Le  cor- 
CclcE  &  les  éiytrcs  Tont  légèrement  épineux. 

Les  aDtcnnes  droites  de  cet  irfeile  annoncent 
^a'il  D'apparrient  point  à  ce  genre. 

Il  Ce   trouve  au  Cap  de  Bonne -Eipérance, 

jtf.CHAiiANsON  autridiien, 

CuKCULto  aufl'iacus. 

Charanfon  brévitoftre  ,  aptère  ,  noirâtre  ;  bord 
da  cotcclei  &L  des  élyties  .  friuve. 

Curcullahriviroftrisfemoribiu  muiicis,  apttnttfuf- 
au,  tkoracij  t.yt'irumquelauriiuirufii,  Schkank, 
£nam,  inf  aufi.  n".  IJ4. 

Cureulio    Lin^enff.    L  i  h.  Syfi.  nat.  edit,  ij. 

Toat  le   corps  ed  légèrement    cotonneux  noî- 

jlne ,  avec  les  bords  du  corccict  &  des  cîytres  , 

,    ^Tcs,  La  trompe  eft  grofle  ,  courte    Les  élyires 

oncdet  llriespoiatiIlécs,&  au-dcilotu  on  ne  trouve 

.'point  d'aîlcs. 

II  fc  trouve    eu  Allemagne. 

J7.  Charansok  chcyfoptère. 
CuM.cWLio  ckryfoptms. 

C&ianfon  br^virodre  noir;  élyrrcsmélang^esdc 
Utuic ,  avec  le  bord  interne  doré. 

Cureulio  brtvlroflrU  fimoriius  maticis  ,  nîger  , 
mfytiis  caro  variegatii ,  margtnt  inieriorc  aureo. 
^HKauc.  £Aum,  m/,  aujl,  n°.  i;?. 

,  Il  cil  alongé,  noir,  un  peu  mélangé  de  cendré. 
Ia  trwnpe  e(i  courte.  Le  corcelei  a  des  cnfôi^- 
^cmeos  enferme  de  cicaciice.  Les  elytrer  ont  del 
Aiics  pointiliées  ,  S:  une  pouHicre  tcitugioeufc  , 
Vtincipâlement  vers  la  Tuiure  ,  qui  éioic  dans  l'in- 
îeac  vivant,  d'une  belle  couleur  dorée  ;  l-eitrémUé 
^c    l'abdomen  cit  couverte  de  poils  fauvesi 

H  Ce  ttouTC  à  Vienne  en  Autriche. 

'5S.  Chaxanson  aranéiièiine, 

CvRCViJo  araneiformis, 

•  Charanfon  btéviroftre  ,  Ovale,  <fiia  longe  ièl- 
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Cureulio  hrevirojlris  muiicus  ,  ovatus  ex  rabello 
ferruglntus ,  tlycris  firiails.  ScaK jln c.  Enum.  inf. 

11  cft  de  grandeur  moyenne ,  U  reflemble  un  peo 
iune  Araignée.  Tour  le  corps  eft  d'un  rouge  fcr- 
lugineux.  La  trompe  efl  trcs-courre.  Le  corccict 
eW  coure ,  parfemé  de  points  enfbucés.  L'abdouwa 
cft  ovale,  prcfquc  globuleux. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

j9.  Charaksoh  rrivial. 

Ci/ncutio  trivialis. 

Charanfon  cendré  ;  coneelet  avec  trois  lignes  peit 
marquées,  blancbes  ;  élytres  avec  des  taclics  Uu- 


CurcuUo  cintreas  tkorace  line'ii  tribus  ohfolitis 
albis ,  elytrit  maculis  fufcis.  L  i  N,  Syfi.  nut, 
idic.  ij,  pag.  lys 9' 
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llrcITembleau  CAara.T/iflduPolygoniim  ,  &  il  a 
environ  trois  lignes  delong.  Le  corps  cft  cendré  La 
trompe  eft  courte.  Le  corccict  a  trois  lignes  longitu- 
dinales peu  marquées  ,  blanches.  Les  élytres  ontdcs 
caches   noirât'es. 

Il  fe  trouve   à  fietlin. 

60.  Chakanson  Vlvtrra. 
■Ciit.cvLio  Vivtrra. 

Charanfon  d'un  gris  fale  }  trompe  large  ;  coi- 
cclet  laboccuz ,  fillormé  ;  élytics  raboieufes  ftiiécs. 

Cunulio  fordidtc'nertus  rojlro  Uio  ,  tkoraci  fea- 
hro  ,  anttrius  turgido  ,  ptr  nttàiam  longitudinem 
fulcato  tlyiris  finatis  :  imerflitiis  Jeabris.  Li», 
Syfi.  nat.  edit.  1  ) ,  pag.  1 J99- 

f\3t.%i..  Arckiv.  pif.   i.  pog.   8j.  n".   77. 

•  Il  a  environ  wie  ligne  &  demie  de  long.  Il  eft  d'une 
couUur  cendrée  oblcute.  La  irompe  eft  courte  , 
large.  Le  torcelec  ell  raboteux  ,  ma'qné  d'une 
ligne  longitudinale  enfoncée  j  à  fa  partie  ftipérieute, 
un  peu  renflée  aniérjeuremeni.  Les  élycres  funi 
fttiées  Se  rabotcufes  cntie  les  ftties.  Les  antcsoe» 
font  noiiàtces. 

il    fc    trouve  dans  la  Poméranic. 

61,  Charanson  de  Herbftf 
CtJS.cui.io  Herbfiii, 

Charanfon  cendré  ,  corccict  grannlé  ,  prcfqar 
globuleux  ,  élytres  ariondics  ,  liriées  ,  avec  dct 
taches  oculées,  d'un  rouge  doré. 

Cunulit}  (intnutt  thoraci  fitbglohofo  graaulaUg 
Cccc  %r 
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eiytris  rotundatls  Jf riais  :  ocufis  rutro^aureis,  LiN» 
Syfi»  nat.  idit.  15.  pag.   iSaa. 

FuESL.  Archiv*   inf,  5»  pag.    84,  /i°.   78. 

Le  corps  e(l  cendre.  La  trompe  cdcovrcc.  Le 
corcclec  eil  prefque  globuleux  >  graoulé.  Les  ély- 
tres  foncftriées  ,  tiroadiesy  o;qccs  de  caches  ocu- 
lées  y  d'un  rouge  doré. 

U  fe  trouve  à  Berlin. 

6z,  Charanson  pyrîcole. 

Cuticuno  py  ri  cola. 

Charanfon  aminci  ,  noir  s  antennes  &  deflbus 
du  corps  de  couleur  baie ,  corcelcc  granulé  ,  éiy- 
ccet  fiUonnées. 

Curculio  angufius  ater  ^  fubtus  antcnn'/que  Jpa- 
dtceus  ,  ihoract  granulafo  ,  tlytris  fulcaiis.  Lin. 
Syf,   nat.  edit,  ij.  pag^  1800. 

FuESL.  Archiv,  inf.   j.  pag,  84.  ix*.   79. 

Il  a  à  peine  deux  lignes  de  long.  La  trompe  n'ed 
pas  auffi  courte  que  dans  les  autres  cfpcces.  Le 
corps  efl  étroit,  noir  en  deflîis,  d'une  couleur  baie 
cn-deffbus.  Le  corcelet  eft  graaulé.  Les  clytres  font 
fiilonnées. 

U  fe  trouve  en  Poméranic« 

^3.  Charanson  granulé. 
CuKCULjo  granulatus, 

Charanfon  ovale  gris,  granulé  en-deflus,  avec 
quelques  gratielures  rouges ,  luifantes  ;  élycres  réu- 
nies. 

Citrculio  ovatus  grifius  ^  fupra  granulatus  :  gra* 
nyi/s  hinc  inde  rubris  pcilucidis  »  êlytris  connatis» 
hifi.Syft.  nat,  edit.  15.  pag,  1800. 

FuESL.  Archiv,  inf.  ^,  pag,  84.   n®.  80.  tab,  14. 

Il  a  environ  trois  lignes  de  long.  La  trompe  eft 
courte,  le  corps  cil  ovale  gris,  granulé  à  fa  par- 
tie fupéricure  s  en  voit  par-ci,  rar-là,  quelques 
granclurcs  rouges  ,  luiiantes.  Les  clytrcs  font  rcu- 
«es.      . 

Il  fe  trouve  en  Allcmairne, 

^4.  Charanson  piniperde, 

C'j  Rcrito  piniperda» 

Charanfon  bat  s  corcelet  allongé  pointillé  ;  tly- 
irct  avec  des  (Iries  poincillées. 

CurcuHo  fpadlcejs  ^  thoracc  elongato  runciato  , 
ilytrls  punciJtO'Jiriatis  ,  fimontus  fuidentatis, 
Lin.  SyJI,  nat.   edit.   ij,  pag.  i8oo« 


CHA 

FtTESL.  Archiv,  inf,  5.  pag.  84.  «*.  II. 

Il  a  la  ferme  du  Scolite  piniperde  ,  Ac  tl  a  a 
ligne  &  demie  de  long.  Le  corps  eft  d'une  coi 
leur  baie.  Le  corcelet  eft  allongé  ,  pointillé.  1 
trompe  eft  courte  ,  les  élytres  ont  des  (Iries  poi 
tillées.    Les  cuidcs  font  prefque  dentées* 

Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

^5.  Charanson  future-blanche. 

Curculio  futur*  aiba, 

Charanfon  allongé  cendré  ,  mélangé  de  noiran 
deflfous  du  corps  ,  côtés  &  future  blancs  ,  adtt 
nés  &  yeux  noirs* 

Curculio  elongatus  cinereus  frfco  fuhvarias  ,  / 
tus ,  lateribus  Juturaque  alèus  ,  antennis  ocil  if 
nigris.  Lin.   Syfi.  nat,  tdit.  13.  pag.    !&<>•• 

FuESL.  Archiv,  inf,  5.  pag.  84.  «•.   81.  tab. 

Il  a  cnviroR  trois  lignes  de  long.  Le  corps 
étroit  ,  allongé  ,  cendré  un  peu  mélangé  de  n 
râtre  »  avec  le  deObus  »  les  côtés  &  la  future  ,  blai 
Les  antennes  &  les  yeux  font  noirs* 

Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

6i.  Charanson  Hcrmite. 

CutLcuLio  Eremita. 

Charanfon  courert  de  poiH  jaunâtres  en-de€ 
trompe  &  corcelet  noirs ,  éiytres  noiràucs  ,  a 
des  (tries   pointillces. 

Curcuio  fupra  fiavefc^nte  pilofus  ^   roflro   ri 
thoraceque  fubpunùato    ni  gris  ^  antennis    eiy:nj 
punâato-fttiatis  fufcis,  L  x  N.    Syfi.  nat,  eai:. 
pag.  \%o; 

FUESi  Archiv,   inf.   j.   pag.  85.   «•.   85. 

Il  a  environ  deux  lignes  de  long.  Le  cz 
du  corps  eft  couvert  de  poils  jaunâ:rcs.  La  rro: 
eft  mince ,  courte  ,  n(,ire.  Le  corcelet  c!t  ce 
légèrement  pointillé.  Les  élytr:$  font  ooiraticî 
ont  des  ftries  poincillées.  Les  antennes  font  i 
râtres. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

67.  Charançon  bruchoide. 

CvKcvLio  bruchoïdes, 

Cluranfon  prefque  cylindrique  ,  élytres cooR 
noires,  granulées  i  rtriécs. 

Curculio  thorace  elytrifque  abbreviatis  nigns  ^ 
nulétis  iifiriatis,  LiN.  Syft.nat.  tdii.  15.  p.  18 

FuiSL.  Archiv.  inf,  ;,  pag.  85*  «*•  t|. 
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Il  idremblc  ît  uae  Bri^clie.   Il  ell  gros  ,  prcf- 

Îuc  cylindri<)ue,  K  a  à  peine  one  ligne  de  long, 
â  trompe  eft  penchée  ,  coucce.  Le  coceclet 
dl  noir.  Les  élycies  font  noires  ,  grenues  ic 
fciécs. 

21  fe  traoTe  en  Allemgne. 

€t.  Charahsom  triangulaire.' 

CfKCVLtQ  tTÎttitgiilarit, 

Charanfon  bréviroflre,  ^'un  jause  obfcui,  bafc 
à\x  corcelet  triangulaire  ,  élytres  avec  des  llries 
poiniilléei, 

CunuVto  irevirofiris  oifiitnis  fiavieant ,  thoracis 
hafi  triangularl  ,  elyiris  firiato-pur.datit.  PiTAC. 
5^.   inft  cal.  pag.  14.    a*.  71. 

Cureullo  trlanguUrit.  Lin.  Syfl.  nat.  td'it.  ij. 
pag.   iSofi. 

Il  eft  ovale  ,  aflêz  grand.  Tout  le  corps  ell 
d'cse  codeur  fetrugincufe  cendrée ,  couvcic  d'une 
ponflîère  jaune.  Le  delTous  du  corps  cH  couvert 
d'un  léget  duvet  d'an  blanc  jaunâtre.  La  trompe  eft 
courte  ,  noire ,  avec  une  ligne  longitudioale  élevée 
au  milieu.  Le  corcelet  a  qucl(]ues  points  varioles} 
il  eft  terminé  pofléticurcmeni  par  trois  angles  dont 
l'iDtcrraédiaitc  occupe  la  place  de  l'écnflbn.Lcs  clyires 
ont  des  llrvcs  poincilîées,  de  des  taches  velues  jaunes. 

II  Te  trouve  dans  la  Calabre,  fur  Ie«  fleurs  du 
Cliardon  commua. 

69.  CHAiLAttsOH  C  blan». 
CwKCVLio   C  album. 

Charanfon  m'iangé  de  noir  3c  de  cuivreux ,  an- 

f|le    extéiicur    de  la  bafc  des  élytres    avec     une 
ignc  arquée,  blancbc. 

Curcii'ÀQ  cuprto  nigroque  varias  ,  aitgulo  exûnto 
haftos  tlytri  linta  arcuata  alha, 

Carcttlio   C  album:  ScoP.  Ent,  carn.   «'.   j>. 
Curculio  C  album.    Lin.    Syfi.  nat.   edii.    i}. 
pag.    I  loi. 

Le  corps  ell  mélangé  de  noir  de  de  cuivreux  , 
un  peu  raboreui  H  couvert  de  quelques  poils.  Les 
élyrres  font  réunies  ,  avec  fept  llties  poimillées ,  fur 
chaque  ,  &  une  tache  blanche  reptéfentant  un  C  à 
l'angle  extérieur  de  la  bafc.  Les  cuilTes  font  ar- 
niées  d'une  petite  dent. 

II  le  trouve  dans  la  Carniole ,  la  Grèce. 

70.  Cmakanson  fenfitif. 
C^tc^Lio  finfitivu*. 

CbaranfoQ  ooir ,  cuillcs  fânves  ,  avec  l'eiaë- 
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Cunulio  niger  ,  ftmonias  futv'ti  aptet  lùgrit, 
L  1  N.    Syyl-  nai.   edit,    ij,  pag.  iSo2. 

Curculio  finjîtivus.  Scop.    Ent,    eara.  ni.  lo». 

La  trompe  cP'  courte.  Le  corps  eft  noir.  Les 
élytres  font  ftriées,  réunies.  Les  cuilTes  font  fau- 
ves,  avec    l'extrémit;  noire. 

Il  fe  trouve  dans  les  iorêti  de  la  ORniioIe. 

7r,CHARAHS0N  némotal 

Curculio  lumoreus. 

Charanfon  apcire,  noir  ,  opaque  ,  trompe  U- 

fidc. 

Curculio  aptenu  ni^ ,  opacas  ,  m^ro  iifido  , 
thorjct  tlytnjqut  fcahris  atuminatls, 

Curculio  ntmortut,  ScOP.  Ent,  carn.  n'.  i«i. 

Curcalia  ntmoreut.  L  r  n.  Syfi.  nat.  idit.  ij. 
pag.   iSoi. 

Les  antennes  font  longues.  Le  corps  etï  noir 
opaque.  La  trompe  eft  bifide.  La  ttie  eft  glabre. 
Le  corcelet  eft  raboteux.  Les  élytres  font  tabo- 
tcufcs  ,  ftriées,  tetmiaé»  en  pointe.  Les  cuiirk« 
font  tcnfiécs. 

Il  fc  trouve  dans  la  Carniole  ,  fur  le  Safi*. 

71.  Ckakanson  Irlomus. 

Cmcutro  Momus. 

Charanfon  oblcur  ,  trompe  avec  deux  filions  ; 
abdomen  couvert  de  poils  fauves  ,  cuilTcs  antérieu- 
res renflées. 

Curculio  raflro  fupra  h'fuUaiO  ,  alidomint pofit- 
rius  fulvo  vi/hfo  ,  femoribus  aaterioribus  cra^o- 
ribus.  Lin.   Syfi-  nat.  idit.  i}.;i.  180t. 

Cur;uHo  M»muj.  Scop.  Ent,  cant    n',  loi. 

Tout  le  corps  eft  noirâtre  ,  mais  entièrement 
couvert  de  poils  cendrés  ,  un  peu  ronfsâttes.  La 
trompe  eft  courte  ,  marquée  de  deux  filions  à  fa 
partie  aaiértcure.  Les  antennes  font  de  la  longueur 
du  corcelet.  Le  cotcelct  a  antérieurement  une  pe- 
tite ligne  en  croifTani  de  chaque  côté  &  deux  pointf 
piles  poftéricurcmeni.  Les  élytres  ont  une  tache 
arrondie  au  milieu  ,  &  lAi  point ,  pâles ,  vers  l'ex-  , 
tr^mité.  On  ne  ttoire  point  d'ailes  au-dcflôus. 
L'abdoireo  eft  couvert  de  poils  fauves,  entre  les 
pattes  poftéiieurcs.  Les  cuiflcs  antérieures  Ibnt 
renflées. 


Il  fe  II 


:  dans  la  Catntole  méridionale. 


Tj.  Chakanson  Zoïle. 
CatcuLto  Zoïtut, 
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Charinfon  vcId  ,  trompe  courbée,  jlytrcs  (Iri^i, 
m^-îangcct  de  poinii  nom  ,  avec  une  cache  com- 
muiic  ,  iiOtFc  ,  TC.(  rcxttcmicé. 

Cu'culio  yiHofai  roftro  Jefiixo  ,  tlytris  ftriatU 
ttigio  va'itgalU  ,  puniio  m  ijori  communî  a^  apùem, 

CurcuIioZotlus.  5cOP.  Eitt.  cam.  a°.  103. 
Curtulia  Zvi'W.  Lin.  Stfi,  nat.edit.  ■{.  p.  1801, 
Touc  le  corps  cfl  velu ,  d'one  couleuF  lerrcufe 
en-dclTus  ,  avec  les  côtés  &  iioett)ues  lignes  plus 
faits  fiiTlesélycres  La  trompe  cil  couibée,  courre. 
1.1  i-lycrcs  funi  réunies  ,  Criées  tL  m-lanejes  de 
p'>incs  iioiis  :  on  voit  uu  point  plus  grand,  com- 
mun vers  l'eiiTémit^. 

11  ff  trouve  dans  la  Carniolc. 

74.CKAXAHION  précoce. 

CL-tcviio  pn~ox, 

Charaiiron  ferrugineux  ,  flyties  ftriécs ,  un  pen 
tHiic'. 

Cuni-lio  firrugintiit  ,  tlytris  ftriatU  fubvillojis. 
llN.    Hyfi.    mat.    tdit,    \\,pag.  i8oi- 
CureuUo  I-'t,;ox.  ScOP.  £11.  carn-a".  loy- 

Tout  le  corps  elt  ferrugineux  ,  mais  la  trompe  & 
ta  tête  funt  d'une  couleur  p  us  obfcure.  Le  cor- 
ccici  eft  puiutillé.  Les  élyttes  font  ftri^et ,  un  peu 
velues. 

11  fe  trouve  dans  la  Catniolc  ,  fut  le  Saule. 
*  ♦  »  #  B:ivirofit*  j  ciàgts  itniitt. 

7f.  Chakansoh  Aoriciile. 

CtiticoLto  Jloricola, 

Charanfon  noit;  élytrei  blanckes  ,  antennes  fai' 


Curculio  nigtr,  tfytrisincipth  , 
lulii  miaiis  JfuàJctU.   L  1  ».   Syfi.  nat.  tait,   ij. 
l^g-   '777- 

EuiSL.   Archlv,   inf.  j.pug.  I*.   «•,  jj. 

Il  a  environ  ir»:»  lignes  de  long  ,  &  il  iclTcmble 
«n  peu  au  cAifiin/i»)  du  Poirier  Le  corps  cU  noir. 
La  iroinpe  clt  cuitttc.  Les  anienacs  for.i  noires  , 
avec  les  ainclcs  du  milieu  fauve;.  Les  clytrct  font 
(lanchâites.  Les  cuill»  l'ont  dcncéesi 

Il  fc  trouve .... 

7e.  Charanson  amhtacinc, 
dr-'cviio  aathradniu. 

Charanfon  noir,  un  peu  raboteux,  clyticf  aicc 
èa  lihu  ^iauliccf  >  tuîHct  uoiduNcct. 
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CanuVio  nîger ,  efytiis  punUatîm  firitU^fi» 
riiut  uniiUniath.  Vxv.Syfi.  nat,  tdit.  t^.p.t-; 

Canuiio  ainAraânui.  ScOP.  Ent.  cvx.  a".  91 
Tout  le  corps  ell  noir.  La  trompe  cft  coom 
mun.e  de  quelques  poi!»  a  fon  extrémité.  Leei 
cjkt  cf^  uu  peu  raboteux  ;  les  élyitei  font  lure 
&  ont  chacune  neuf  ILrtcs.  Les  antciutcs  ùttu  S 
gètcmcnt  velues. 

11  fc  trouve  dans  la  Cainiolc 

77.  ChaKansom  [tidc 

CVKCVLIO   trifih. 

Charanfon  noirâtre  ,  ^lyircs  labotcafci ,  lég 
tcmeni  ftrices  ,  un  peu  velocs. 

Curculio  fttfcut ,  tlytrit  pimBit  fcatrit  fu3fin± 
vilofiilis  coadunatii. 

Cjrculiotrifiit.  Scop.  Ent,  tant.  «".  jj. 

Cana'io  lugitbris.  L I  N.  Syfi.  nat.  tait.  \ 
pag.  1777. 

Il  relîemble  an  pi^ccdent.  Il  ed  aptère  ,  Doûâc 
La  trompe  elt  courte.  Le  corcelet  ell  rabetei 
Les  élyties  font  taboieufes  ,  Icgèicmcot  Ihic 
Toutes  les  cuilTes  font  dentées. 

Il  fe  trouve  dans  la  Caintolc. 

78.  Chailanson  iofidellc. 

Cviie-.Lto  infdut. 

Charanfon  un  peu  cuivreux  ,  Ugêrcncot  co 
vert  de  poils  blcuâires, 

Curculio  oi/oUct  cupreai ,  ctrukfetmt  viilaj, 
Lm.  Syfi.  nar.  tdit.    ly  p.    1777. 

Cunulio  infidut.  Scop.  Eut.  cam.  n*.  94, 

Le  corps  paroît  un  peu  cuivreux  .  légètcnt 
couv.;rt  de  poils  courts  ,  bleuâtres  ,  luilans  L 
ycui  fort  noirs.  La  trompe  ell  courte.  Les  ar.îr 
nci  font  fauves  ,  avec  la  mjltc  noiiàtrc.  Les  pj 
ics  font  fauves  ;  toutes  les  cuUlcs  loot  dcnicch 

Il  fe  trouve    dans  la  Carniole. 

79.  Charanson  ci.'le(lin. 
CvitcuLio  cnUJliniit. 

Charanfon   bleu  y   antennes   8e    pattn    (eta^ 

ncufcs. 

Curctt  io  total  Cérulrfitns  ,  aHttHUit  rtéiiaff 
ffrruginûi.  Scop.  Ent.  carm.  n".  s<h 


Curculio  cetUfiiiutt,  LlH.  Syf, 
/.  »777' 
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ToBt  le  corps  eft  bleu ,  avec  let  antennes  8c 
les  pactes  fcrrugineufes.  La  trompe  cft  courte.  Ce 
les  cuificî  font  a  peine  dentées. 

Il  fe  trouve  dans  la  Catniolc. 

io.  Chakahsoh  earnioli<juc. 

CtiicuLiQ   cam'oli.u; 

Charanfon  noirâtre',  légèrctnent  couvert  de  poils 
glautiues ,  élyircï  avec  des  ftrîeî  pointilkcs. 

Curcu'to  fufçm  ,  giaucifcenti  viltofui  ,  elytrii 
funàjto  -firimis . 

Carcutio  glau'.us.  SCOP.  Ent.  carn.   it".   57. 

Cunulio  caritJoticuf.  L  1  N.  Syfi,  nai.  cdlt.  i  j. 
F''ë-  '777- 

Il  rclTcmble  an  Char.mfon  argenté.  Tout  le  corps 
«ft  noirâtre  ,  légèrement  couvert  Ai  poils  coutts  , 
gUu.]uc5.  Lcsélytrcs  ont  des  ftries  pointii;écs  , 
&  font  un  peu  angukiifcs  a  leur  bafc  latérale. 
Le  deflous  du  corps  cft  no >,  Les  cuilles  font 
gro/Tes,  luifiQtes,  armées  dune  forte  dent. 

Il  fe  trouve  dans  la  Carniole  ,  fur  Ici  feuilles 
des  aibies. 

81.  CH\RAt4sOii  de  Scopoli. 

Cut.ciii.io  Scopotii, 

Charanfon  noi'âtrc  ,  un  peu  plus  velu  ,  an- 
tennes &  pactes  fauves. 

Carculio  fufcui  ,  villofalus  ,  anctnnls  ptdlbuf- 
qut   rufii.Lltu.Syft.   nat.  edii,  n.pag.  \-jjj. 

Cttrcttlh  rufipes.  Scop,  Ent.  eam.    n",  jg. 

Tout  le  corps  eft  noirâtre  ,  Wgirement  velu  , 
un  peu  luififiit.    Les  antennes    &  les  pattes  font 
fauvLS.  La  tête  &  le   corcclec  font  un  peu  ra'jo- 
ftrics  pointill  ' 
t  dentées. 

Il  fe  trouve  dans  la  CaiDÎolc, 
8^.  Charanson  de  Rœfel. 

CURCVLIO    Rtrfilii. 

Charanfon  bréviioflre  j  corcclet  d'un  vert  obf- 
cur  ,  a*ec  une  ligne  lonuicudinale  blanche,  ély- 
très  obfcurcsj  avec  des  lignes  élevées. 

Cureu/io  tkorace  ohfcure  viridî  :  linea  longiiudiriaii 
aiia ,  tfycrJt  fii/co-fuMs  :  iintii  tlevatit  fuleatis. 
VlK.Syfi.nat.  idit.  ij.pag.  I777. 

K«S.  laf.  i.pag.iyt.tai.  (7,  jig.  A.  B.C.  D. 

La  trompe  eft  groffe  ,  courte  ,  noirâtre.  Le  cor- 
celet  cft  d'un  vert  obfcur ,  avec  une  ligne  longi- 
HWB^aiclilaatbcaainilicudt  (ïpanicfupencDic.£n 
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^lyrres  font  obfcures ,  avec  des  lignes  Htyéa ,  uo 
peu  raboceufcr. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne. 
8}.  Charanson  religieux. 

CuRCOtlO    Ttl'igîofll*. 

Cliaranfon  noir,  luifant,  clytrcs  avec  d:  pe- 
tites uches  blanches. 

Curcalio  irevîrojlrû  ,femorltus  omniius  dentatis: 
aitr  nitens  ;  etyfii  ado  maculatU.  SchkANK> 
Enum.inf.  auji.   n°.  i2J. 

Il  relTemble  au  Charanfon  germain,  pour  la  forme 
&  la  grandeur  ,  mais  il  eft  pbs  ooir  Si  plus  lui- 
fant. La  trompe  eft  grode ,  le  eorcdct  eft  iéeè- 
tcmtnt  couvert  de  petits  points  élevés  Les  cly- 
trcs ont  de  petit!  points  élevés  ,  &  des  pointe 
blancs,  fotinés  par  de  petits  poils  coûtes.  Toutes 
les  cuiiïei  font  dentées. 

Il  fe  trouve  en  Allemagne. 

CHENILLE,  Ekuca,  mot  qui  défignç  la  Iar»e 
fortie  de  l'ccuf  d'un  panilon  ,  3c  <]ui  par  ici  mues  K 
des  crans  for  marions  rucceflives.  doit  parvenir  an 
même  éiai  qiie  l'infcâe  qui  lui  a  donné  le  jour. 
Ce  mot  déligne  en  même  •  temps  l'aniinal  peut- 
être  U  plus  deftruâeur  &  le  plus  induftrieui,  le 
plus  digne  à  la  fois  de  la  haine  de  l'économiftei 
agriculteur  8c  de  robfervation  du  naturalifte  phi- 
lofophcSi  notre  devoir  eft  de  conlîgner  dam  ce 
.répertoire  univerfcl  des  fciences  ,  touti:s  les  con- 
noillancesacquifes,  tebtivcmencà  l'objet  (]ue  nout 
^vons  à  traiter;  nous  ne  pouvons  <]uc  nous  louer 
fans  doute  ,  de  ce  que  pour  remplir  un  dcvoii 
auill  doux  Se  pout  ttaitct  un  objet  auITi  imérelTanc 
{]ue  celui  qui  va  nous  occuper ,  nous  avons  à 
puifci  dans  les  fources  les  plus  pures,  à  fouillet 
dans  les  mines  les  plus  riches  ;  iwus  devons  enfin 
rrouver  les  interprètes  les  plus  profonds  &  les 
plus  exafls  que  la  nacure  ait  formé  jufqu'à  Pté- 
fent  pour  la  contemplation  de  fcs  ouvrages.  Citer 
Réaumur  Se  Lyorec ,  c'eft  attacher  la  recotuioif- 
lance  &  la  vrnération  à  des  travaux  dont  on  ne 
peut  trop  apprécier  le  mérite.  L'un,  en  cherchant 
a  diftribuer  dans  un  tableau  fyftémacique ,  les 
efpiccs  lî  prMigteufemeni  variées  des  chenilles,  Se 
en  nous  rraçant  l'hiftoire  de  leurs  mtxurs,  a  tra- 
vaillé autant  pour  avancer  les  progrès  de  la  feience^ 
que  pour  reculer  les  bornes  de  l'admiration.  L'au- 
tre plus  étonnant  peut-être  ,  en  nous  donnant  l'ana- 
romie  de  l'individu ,  a  confondu ,  pour  ainfi  dire  , 
l'admiration  elle  -  même  Se  ne  lui  a  laîlTé  aucunis 
bornes.  Avec  le  premier  on  fe  dit  ,  comment  la 
nature  peut-elle  préfentcr  une  forme  aulTi  fimplc 
fous  tant  d'appatcnccs  différentes  ,  &  fuftïtc  à  tant 
de  foins  pour  maniféfter  une  induftric  aufll  com- 
binée ftoet  nuxuisaollî  divcifetî  Avec  le  fécond. 


Sl^ 
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•n  Bc  peic  que  (c  tair«»  en  confîdrrant  tant  de  milliers 
^c  paitiesqui  tieivent  toutes  concourir  fans  ccife  à  *a 
confcrvaciond^un  être  Ç\  tbibic»  (î  nul  à  nos  ycux^pour 
(c  rcproJuire  d..ns  le  mtme  ccrc'fous  des  formes 
cnricremcnt  changées  V  Ajourer  à  ces  deux  grinds 
hommes  les  Roms  de  Malpbigi ,  Su^ammcriam  , 
Geir,  Bonnet,  &c.  c*cl^  ajouter  à  Tintétct  &  à 
Timporrance  du  fujet ,  l'obligation  de  mettre  à 
prvhc  ics  grandes  lefTourccs  <}ui  nous  font  offertes , 
.^  dulci  des  plus  précieux  matériaux  que  Ton 
puidc  recueillir.  ExccDté  de  confacrer  ablolumcnt 
Tes  veilles  à  Tctudc  (cule  des  Chenilles,  i!  cil  bien 
difficile  de  fournir  de  nouvel  es  connoilTanccs  \ 
aulli  ne  us  ne  devons  afpircr  qu*a  prétenter  dans 
un  ordre  mcrhodi.^ue  &  clair,  les  cunnoifTan  ce  s  ré- 
pan  Jucs  dans  Us  dlfTéi'cns  ajtcurs  que  nous  vc- 
Kon^  de  cite:/  Mais  fcrccs  de  nous  drconfjrire , 
&:  de  rcHencr  aos  id-'cs ,  nous  ne  pouvons  que 
renvoyer ,  trop  fouvcnt,  avec  regret  ,  a  ces  mêiîîcs 
kUîcuis  ,  pour  les  dcvclopp^iiicrs  plusé:endu$,  ou 
aux  arricLs  par;iciiîicrs  des  LJpidi»ptèrcs  auxquels 
li.s  CiKnilles  ap^aitienrcn:. 


Cjt'witions  ^înû*i!(s  f^r   Us   C-urAJes   relative- 
me*i:  aux  ^,vtrs    ciraUcris    d:fti\3ifs    que  leur 
f. "T.e    e x:l  .\ iirt  /-.' éjcnce. 

Un  corps  aîongé ,  cvr.ndi:c»/.îc  ,  compofé  de  douze 
pj!iics  ni;*on  UiMimc  jnnuîux  j  une  ictc  tciillcufc 
gà*::ic  de  dcUx  dtnrs  5  icizc  pattes  au  plus,  & 
jaiiiais  nioiis  de  hui:  ,  dont  les  iix  picmieres  ou 
at::crieure<,  font  écai'lcufes  5c  incapal>lcs  de  s'aîon^ 
*:i.r  ou  de  Ce  raccourcir  d'une  manière  icnliblc ,  quoi- 
q:;"i!IvS  pu  lîcr.t  pîu>  lU  moins  Te  rccoj'.ibwr  ,  & 
cic!»:  les  autres  ,  que  rui(c«flc  peut  aîorgcr  ou 
lacourcir  ,  j^onfier  ou  applatir  à  Ion  gré,  5:  qui 
valant  par  l.ur  nombre  ,  relativement  aux  diftc- 
r^i;:cs  ilpcccs,  (on:  membraneufes  :  tcîs  font  les 
ca:«s::c:cs  gi'ncraux  K  les  plus  appaicns  ,  qui 
«ifi-.c:::  f*ai;e  dut  mgu'.r  au  premier  coup  d'ail  îes 
C  lâ.rL'cs.  T'utes  ont  i»tnéralenîcni  Iix  paucs  tcii!- 
j.uic«5,  qii«  fort  r'attCs  par  paires  aux  trois  pic- 
i:\:.t<  ai.:!tuiix  «-c  leur  »:,-:ps.  LIîcs  n'ont  pas  rentes 
ie  n-.iuie  i  o.iijfc  i^c  pjrrc.s  n"icinbrantur.$  ;  il 
y  en  a  qui  n'in  on:  «^i.e  dcî'X,  placées  au  dcr- 
jvrr  arrirau  du  ci>r  s  ,  da.ties  en  Q'.,t  quatre, 
iix,  i:..it  ,  ilix.    Le  i!a  le    ds  Clicnjllcs  :e:.fenre 

»' »   r:c:i.lre  pr'AU/.i.ix    d  t'\'c:cs    cui    font    tuuîts 

Il  I 

4  Mr».r.icn.ci.t  vur:.\s  ,  '.:::  ^out  îa  |;;-ji:iîcur  ,  la  cou- 

\i:'.  Où  la  fil!  :re.  Toaicî   e$  (.i.ti.îl  cj  c.i.i  mi:  deruis 

1.1.1:   ;UiOi.  4  fti/c  pjiits  ,     luliiUit  ui.<  i.i  t«ir.or- 

J  .'.o  e  ori    ics  tl  ar..-c  en  L»  ;'i(^.0|  lùcsi    c.i.'es   c-ji 

i   .1   J  41*  Je   Iti/e   pj  tc^   le  ili^  4  :.r  lu  I  ;nri  ..^.<  : 

♦    '•  .«.^  a'.vî.'c  fJtéfjc'    LhenLits.     '.>ji»s    1.  a\iuij    a 

p--'-:    !■..»;  :  n..;.:  i.^uc  des  picir.iîiv^. 

Vn  wl  ^:   an:  rinpiijplu's  parî'cL.!  î.cm.*r.t  ,tious 
i!v^-.cu>  rue  I.s  a:iueaL:L  i^ijt  k  cvr^'s  cwUCùe- 
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fiîlte  eft  compcfé ,  &  qui  en  fe  ncoorcUUnr  «l 
en  s*éloignant  les  uns  des  antres  ,  ferrent  à  b 
marche  ,  font  allez  femblables ,  à  Texccption  hk 
dernier  fous  lequel  eft  l'anus  s  leur  cûconfcccoce 
e(l  allez  fouvent  circulaire  ou  ovale»  leur  partie 
inférieure  eft  néanmoins  ,  pour  l*ord^aire  ^  plos 
applatic  que  la  fupérieure.  Il  y  a  des  Chenilles  Joci 
le  milieu  du  demis  de  chaque  anneau ,  ferme  ont 
efpèce  de  languette  ,  qui  va  recouvrir  ranneaa 
qui  le  précède  \  dans  d'autres  les  anneaux  (bot 
comme  entaillés  dans  cet  endroit.  Enfin  «  le  contour 
fupérieur  d^  l'anneau,  dans  plulieurs  cfpèces ,  a 
diitéi entes  inflexions.  I  a  figure  ordinaire  4e  l'anus 
ell  un  efpccc  de  prifme  à  faces  inégales,  tronqué 
à  fon  extrémité ,  &  le  plus  fouvent  recouvert  d'un 
petit  chaperon  charnu.  Les  anneaux  font  tous 
membraneux  :  c'eft  même  ce  qui  diftingue  les  Che- 
nilles de  divers  autres  inledes,  qui,  comme  elles» 
ont  le  corps  alongé  &  compofé  de  douze  anneaux , 
mais  éca  lieux.  La  réte  ell  formée  par  deux  efpices 
de  calottes  fphériques  ,  dures  &  «caillcufcs ,  dant 
lelquelles  on  remar%]ue  quelques  points  noirs,  en 
forme  de  tubercules  hémifphériflues  »  qu'un  eft 
tenté  de  prendre  pour  les  yeux  ,  comme  ont  fair 
quelques  entomologiftcs ,  mais  qui  n*en  font  pu. 
Les  yeux  nue  doit  avoir  linfcûe  parfait,  font  couve  a 
dans  la  Cheniile ,  par  les  deux  calottes  de  la  rêtc. 
A  la  partie  antcncuie  de  la  tète  eft  la  bouch«» 
Cjui  eft  armée  de  deux  fortes  mâchoires»  dures, 
àii;.ies  5c  tranchantes,  avec  lefquelles  la  Checi!!c 
coupe  fa  nouiriture.  Au  defius  de  la  bouche  ,  i 
la  lèvre  inféiicurc,  on  remarque  un  petit  trou, 
par  ou  fort  la  foie  qu'elle  file ,  &  ce  trou  s'ap- 
pelle la  filière.  Il  y  a  des  Chenil!es  qui  portenr 
lur  la  partie  antérieure  de  la  tétc  ,  deux  pet  m 
vo  lîcs  ou  antennes.  Sur  les  deux  côtés  de  la  Chc- 
nilie  on  vo  t  de  petites  ouvcrrutts  oblon^ucs.ca 
forme  de  boutonnières  ,  pofées  obliqucrien:  :  cet 
trous  qu'on  appelle yZ/^/w^/rx ,  font  rcjraid^s  co;nxcc 
les  otgaocs  oui  fervent  à  la  refpiratton.  I!  y  en  a 
dix-huit  fur  la  longcur  de  la  Chenille  ,  neuf  de  cha- 
que côté.  Il  y  en  a  deux  fur  chaque  anneau,  excep-c 
le  fécond ,  le  troifième  &  le  dernier  qui  n'en  o=t 
pas.  Les  deux  premiers  trous,  placés  fur  îc  pre- 
mier anneau,  répondent  â  ceux  qui  par  b  lu.s 
fe  trouveront  fur  le  corceîçt  du  papillon  ,  5:  \\ 
feize  autres,  qri  font  drpuis  le  quatrième  jjfjTl'aa 
onzième  anneau  inclulivcment ,  doivent  dirparoirc 
lîaiîs  ce  dernier  éiar.  Les  iix  pattes  appelées  rf.j;.'- 
•'«.v/ri,  funt  dut  es  ,  fixes  5c  tcrmint'es  en  pjitf  c  : 
tlks  ler%cnt  d'enveloppe  aux  fix  pattes  que  !c  pa- 
pi  lori  .loir  avv»ir.  Quant  aux  autres  ,  appcîlc'rs 
r^^mj-aneufis  ,  qui  varient  pour  le  nombre  5^  .1 
Hi;uie  ,  le  l'on:  des  tfpèces  de  mame!o::s  larcct, 
n«:.s  ,  aiiiic  s  Je  plu  >urs  petits  crochets  du r^,  r:u 
«•'.••.r.uh.i  ^V  le  cramponner  au  beiom  ,  elles  dî: pa- 
:oi;t.:  t  du:.!»   l'itat  |  arfait. 

Tar-o/iv»  s    in.îinrcnant   les    principales  variraf 
^'^-fuLA  wL^:>;;   .Uioa  plus  l'uivie  duit  nous  prtf^nfrr 
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ftr  l'excéricttr  des  Chenilles.  Il  n'y  $  aucun  genre 
d'animal  dont  les  efpèces  Went  formées  fur  autant 
éc  modèles  «  &  fi  diffcrens  emr'cur.  Une  des  va- 
nités j  non   pas  les  plus  apparentes  ,   il  cft  vrai , 
mais  les  plus  remarquables ,  c'cft  que  parmi    les 
înicdes  auxquels  on  ne  peut  s'empêcher  de  donner 
le  même  nom  ,  il  y  en  ait  qui  ont  plus  de  pattes 
les  uns  que  les  autres  :  cette  variété  ne  fe  rap- 
porte pas  aux  pattes  écailleufes,  ou  recouvertes 
d'un  cartilage  luifant»  mais  feulement  aux   pattes 
membraneuUs ,  ou  enveloppées  d'une  peau  flexible 
fc  molle.   On  appelle  ces  pattes ,  qui  varient  par  le 
nombre.   Se   qui  font  placées  entre   les  fix  pre- 
mières écailleufês  &  lés  deux  dernières  poftérieurcs, 
pattes  intermédiaires.  Il  y  a  des  Chenilles  qui  ont 
«uîc  patres  intermédiaires ,  quatre  de  chaque  côté  » 
ce  qui  fiir  feize  pattes  en  tout.  Ces  huit  pattes 
mterinédiaires,  font  attachées  à  quatre  anneaux  con- 
lécucifs  ;  quatre  autres  anneaux  en  font  dépourvus  $ 
iàvoir  :  deux  entre  la  dernière  paire  de  pattes  écail- 
leufesy  9c  la  première  paire  d'intermédiaire ,  &deux 
entre  les  dernières  paires  de  pattes  intermédiaires 
Se  la  paire  de  pattes  poftérieures.  Oi^ouve  cette 
diftribution  fur  les  plus  grandes  e(pèces  de  Chc- 
tkiUçs  &  les  plus  communes.  D'autres  n'ont  que 
trois  pattes  intermédiaires  de  chaque  c6té  ,  &  qua- 
torze pattes  en  tour.  Elles  ont  trois  anneaux  de 
fuite  fans  pattes ,  mais  ce^  trois  anneaux  font  entre 
la  dernière  paire  des  écailleufès  &  la  première  des 
ttembraneufes,  ou  entre  la  troifième  paire  de  pattes 

Jioftérieures  &  la  dernière  des  pattes  intermédiaires. 
I  y  a  des  Chenilles  à  quatorze  pattes ,  qui  de* 
mandent  encore  une  attention  particulière.  Les  deux 
pattes  podérieures  leur  manquent  »  mais  le   der* 
îière  le  termine  fouvent  par  deux  longues  cprnes^ 
qui  ont  de  la  folidité^   qui   peuvent  s'approcher 
plus  ou  moins  ,  s'écarter  plus  ou  moins  l'une  de 
Taoue ,  Ce  diriger  en  haut  &  en  bas ,  i  droite  8c 
i  gauche ,  fans  pourtant  fe  courber  fenfiblement. 
Ces  efpéces  de  cornes  ne  font  que  les  étuis  de  vé- 
fîtables  cornes  charnues  >  qui  ont  quelque  reflem- 
blance  avec  celles  des  lima(^ons ,  &  que  la  Che- 
nille ne  fait  fortir  de  ces  étuis  que  quand  il  lui 
pkut.  On  ne  compte   dans  pludeurs   efpèces  de 
Chenilles  que  quatre  pattes  intermédiaires ,  ou  douze 
'^pattes  en  tout ,  &  dans  d'autres  que  dix  pattes  en 
tout»  deux  intermédiaires  feuleiient.  Les  unes  ont 
^quatre  &  les  autres  ont  cinq  anneaux  de  fuite  dé- 
pourvHS  de  pattes  ,  qui  font  placés  entre  les  pattes 
écailleufès  &  les  intermédiaires.  Ces  Chenilles  ont 
mine  démarche  très-différente  de  la   démarche  de 
«elles  qui  ont  huit  pattes  intermédiaires.  Ces  der- 
^ères  portent  ordinairement  leur  corps   parallele- 
sient  au  plan  fur  lequel  elles  le  font  avancer^  & 
lears  pas  font  petits.  La  diftributiondes  pattes  des 
autres   les    oblige  à  marcher  à  plus  grands  pas. 
Xntrc  les  paues  écailleufès,  &  les  intermédiaires, 
iï  j  z  une  étendue  de  quatre  ou  de  cinq  anneaux 
«>à  le  corps  n'a  point  d'appui.  Si  une  de  ces  Che- 
nilles ,    tranquille  &  alongée  ,    comme  elles  le 
Jiift.  Naf.  des  Infères.  Tom.  K 
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'  font  fouvent ,  fe  détermine  à  marcher }  elle  com« 
mence  par  fe  faire  une  forte  de  bolfe ,  en  courbana 
en  arc  la  partie  qui  n*a  point  de  pattes;    elle  ca 
élève  le  milieu  plus  que  le  rede,  elle  courbe  cette 
partie  de  plus  en  plus»  jufquàce  quelle  ait  apportd 
les  deux  pattes^  intermédiaires  contre  les  dernlèree 
écailleufès.  Alors  elle  cramponne  fes  pattes  inter« 
médiaires  êc  poûérieures  »  êc  elle  n'a  plus  qu'à  re- 
drefler,  qu'a  remettre    en  ligne   droite   les   cihcj 
anneaux  qu'elle  a  courbé  en  forme  de  boucle  ^  &c 
porter  fa  tcte  en  avant,  à  une  dîftance  égale  à  la 
longueur  des  anneaux.  VoiU  le  premier  pas  corn- 
plet  ;  pour    en    faire  un    fécond ,   clic    n'a  qu'à 
^  répéter  la  même  manœuvre ,  &  elle  l'exécute  aflez 
promptement   pour  courir  plus  vite  que  les  précé- 
dentes qui  ont  plus  de  pattes.  Cette  forte  d'allure 
a    fait  .nommer   ces  Chenilles  des  géomètres    ou 
des  arplhteufes  ;  elles  femblent  mefurer  le  che- 
min qu'cllls  parcourent  ;  elles   appliquent   fur  le 
tcrrein  la  partie  de  leur   corps  qu'elles  courbent» 
comme  un  arpenteur  y  appliqueroit  fa  chaîne.  La 
plupart  de  ces  Chenilles    ne  gonflent  point  »  ne 
contra(aent ,  n'alongent,  ne  racourciflent  point  leurt 
anneaux  :  elles  reflemblent  prefque  à  on  morceau 
de  bois  fec  ;  aufli   font-elles  appellées  des  arpen^ 
teujes  en  bâton.  Leur  corps  long ,  roide  ,    &  dans 

Îjuelques  efpèces  ^  de   couleur  de  bois  ,    les    fait 
ouvent  prendre  pour  un  petit  bâ  on.  Ce  qui  aide 
encore  à  les  faire  méconnoitre  ,  ce  font  les  atti- 
tudes dans  lefquelles  elles  fe  tiennent  immobiles , 
&  qui  fuppofent  une  force  étonnante  dans  les  mul^ 
clés.  On   en   voit  qui  embraflent  une  petite  tigo 
d'arbre ,  la  queue   d'une    feuille ,    avec  les  deux 
pattes  poflérieures  &  les  deux  intermédiaires  qui  en 
rbnt  proches  &  qu'elles  cramponnent;  le   refte  du 
corps  élevé  verticalement ,  demeure  roide   U  im-j 
mobile  pendant  des  demi.heures  &  des  heures  en<* 
tières.  D'autres    foutieaneat  pendant   aufli    long- 
temps leur  corps  dans  une  infinité   d'autres  ata- 
tudes  «  qui  demandent  incomparablement  plus  de 
force;  car  on  en  voit  qui  ont  le  cerps  en  l'air 
dans  toutes  les  portions  qui  (ont  entre  la  ferti. 
cale^  que  n6us  venons  deconfîdérer,  &  l'horizoni^ 
taie,  ou  dans  toutes  les  pofitions  inclinées  ,  depuis 
l'horizontale  jufqu'à  la  venicale  en  -  bas.  Elles  fou^ 
tiennent  de  même  leur  corps  imnfobile ,  après  lut 
avoir  fait  prendre    diverfes  courbures  tout-à-faic 
bizarres,  &  fbit  aufli  le  ventre  en -bas,  (bit  en- 
haur.  Les  mufcles  qui  ont  foutenu  les   Chenilles 
vivantes  dans  ces  attitudes  flnguliéres  ,  les  y  maiil- 
tiennent  après  leur  mort  :  on  en  trouve  de  morteg 
dans  toutes  les  poiitions  que  nous  venons  de  déH 
erire.   Viennent   enfin  les  Chenil!;:s  qui  n'ont  que 
huit  pattes  en  tout ,  les  fix  écailleu(es  &  les  deux 
pofiérieures.  Ces  dernières  (ont  les  plus  petites  de 
toutes.   La  plupart  d'entr'elles  appartiennent  aux 
Teignes  ,  qui  fe  logent  ordinairement  ou  dans  dea 
fourreaux  qu'elles  fe  forment  de  différentes   ma- 
tières, ou  dans  l'intérieur  des  feuilles,  des  fleurs 
8c  d'autres  fubftançes  fcmblables ,  &  qui  dès  >«  lo» 
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n'om  p>s  beroio  de  patiei  itKmfdialtti-  Pinnî 
l.'j  autici  larvi:!  doni  le  ncmbîe  »lt  b-aa- 
«Piip  plut  confidérable  que  dut  des  Cl.e- 
ti'-'ei  ,  it  y  en  a  une  gianJe  quaiiTitc  cui  f*- 
r.-'iircrt  avoir  huttrattt«;mi:s  lis  deoi  fo"i  eirs 
ne  Tun- c[iie  d:ux  fore-  de  miniel-Ti  lornvf  par 
larus  prol>i>gc  ,  &  q 'i  re  ("ont  pTÎ- t  I  rm-iiPt 
par  il.  piè.ei  .-irrnJeSil'ur.ghiou  àe  'rcr!.r.u,  comme 
le  r>  >  t  ceuidci  pitief  p;!'.éTeaKs  &  inrera.cdaîrcs 
<t«>Chcnill;s. 

Une  varitté  cnfuite  la  plui  ca,-a!>l:  i<  roos  frap- 
I>ci  ,  c'tfl  ccilc  QDÎ  r.-fjlt:  de  la  grandeur.  Elle 
le  prcr«ntc  Tods  bi^o  dci  Hc^rét  ditter-ni  dant  lé 
chdle  do  <hïr.ii.c<.  On  peut  cependant  let  rcduire 
«  i:oli  i  let  chenilletiiu  degré  ni^)en  ou  de  moyenne 
grandeur  ,  oiii  environ  douze  on  treize  llguct  de 
longueur,  lorfiiu*ellef  ne  t'ficnden:  <jue  OKiiiocie- 
nicni ,  fie  le  diimerTC  de  leur  corps  a  un  ^u  moins 
de  rrois  lignet.  Cellci  qui  font  fenllbletnint  plut 
gi-andcs ,  font  de   la  pr^in.èr.:  pranJenr  i  ti  cellei 

3  ni  font  renlîi>lcn)ei>t  fldt  pctiicT,  fout  du  dcriiier 
igri  de  grandeur,  ou  dt%  petiici. 
La  granJecr  de  la  chenille  cfl  prodif>>eure  par 
rapport  à  l'ceuf  fie  aui  petits,  Quinl  m  compir; 
«ne  chenille  niîlTarte  qui  n'a  qu'environ  une  ligne 
de  longueur  ,  à  une  auuc  qui  a  coût  fvn  accroif- 
fcmei'.i  fie  qui  e(l  longue  de  troii  pouces  Se  demi, 
celle  augmcntiùon  de  volurnc  ,  dans  un  même  ini- 
nil,  doit  piroître  bitn  corfî'Ijtable  :  quoic^u'ele 
l'oit  peu  de  cKof:  en  cumparai(bn  de  telle  qu'on  peut 
pbfcrvcr  dans  I»  paiflbot.  On  a  calculé  qu'il  faJloit 
3600a  ceufi  pour  fvTi  le   poiJs  d'en-;  clienillc. 

Les  chrnillct dont  lext :' rieur  clHe plu' fîinple, font 
celletdontla  peau  n'efl  point  cuuv.nep^rdespiiilsuu 
par  det  corpi  analo^cs  aux  roi's.at  qu'on  «prèle  CJrr- 
i»U.'et  rafci.  Il  j  en  a  doit  la  peau  cl)  |ï  n'încc  St  C 
t  inr-areiire  ,  qu'elle  laifTcappcrcvoir  une  partie  de 
rintrmur  de  l'ani-Tial  ;  d'iu:r:(  ont  une  peau  plus 
épjilfe  &  plus  opaque,  tnirc  cellei-ct.  Ici  unes 
J  ont  lifTe  ,  l-i  Tante  comme  fi  elle  étoit  vernie  j 
d'autres  lent  mute,  [.et  chcnllet  dont  la  peau 
eft  tcnîre,  fan  pai ente  fie  d'une  couleur  blauchâ^ 
tie  ou  rougcAtrc  ,  qui  t  re  l'ur  la  couleur  de  chair, 
r  ni  celles  qu'on  a  le  pl'it  :ouvenr  conTonduei  avec  Ut 
l^ive}.  Au  contraire  lésa-  tT<.s  lartesqui  ont  la  p. au 
pli'ioi  allie  &  jjun^  ,  vefe  nu  brunî  ,  ou  'ay'e 
dr  cis  difTir^ntci  couL'u'i  ,  om  été  nomin:cï  des 
chenille»  ,  qiioi>]u'e]i<:t  n'aient  m  irtc  cciilleurc,  ni 
pnties ,  ni  aucuns  dts  caraftèrcs  dilVnftifs  k  pru- 
pt<t  i  ces  de-nîcrrs- 

Cc  funi  fans  doute  les  couIcuts  qu*  doiveni  le 
plus  faire  remarque:  les  chenilles.  On  voit  fui  leur 
corps  loutis  cellri  qui  i.ouï  font  cornues,  &  une 
intin^ié  de   nuincet    doBi    i!   (t:ov    difficile  d     t  <  u. 

é\mt  fiule  iniil.m;  r.'iiffiiirt  toulturs  d  iKiinei, 
im  vives,  Mo-iiai.cK'ct,  r.TT.  rit  de  pini-e  »  d'au- 
UC&  T^mût  itici  /  l'ont  dillitbuéu  fai  lùdil 
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banjet  qtri  fuirent  la   longocDr  da  corpc  •  ^Ett* 

far  aies  ou  bandes  qui  Inivent  le  ceaioor  éa  k- 
rx3vx.  Tantôt  clics  ibnt  par  ondes  va  p*r  »^, 
l'c-ii  de  figure  réguiiète  ou  ittégul«(c  i  laa:»:  f:t 
pmnts,  ou  arec  dis  varicittquil  n'cA  p«  poCâïe 
de  dc:nte  en  général;  on  peut  i  peine  la  rcei^t 
;:aiis  les  drlciiptioni  pariicoiièieL 

E:)tie  les  chenilles  rifes.  Ici  anei  le  (op:  pi»  <ne  « 
aji:cs  :  ce  nom  a'd  pas  donné  !cul:mt.-t  1  .tl-rt<ï-:i 
Ibit  ent  èrcnieni  dépourvues  de  poiti  ,  f:<ait  a-iiÙ  « 
c>;:ks  dont  les  pci  s  Toot  eo  pnii  nanbre  on  pn 
r>:i'lïbîes,  &  qu'on  ne  vcït  que  quand  on  iberike 
i  L'S  voir.  La  peau  de  la  pigpan  des  cbent  luran 
eft  d^uce  au  toucher;  mais  ii  y  en  a  d'an-rc»  ée-t 
la  peau  efl  héiilTée  d'une  i.:finir^  d.-  fn-t«  tt  H 
d-.irs,  qui  font  fur  le  doi^t  qa'ci  paile  d  î'bs  ,  IJ 
mcme  irapriHïon  que  ferai:  du  chaîna  ,  8e  M  Ici 
appelle  cke.tiUes  chagrinéti.  Quand  on  nb.erre  it- 
tentivtmeni  cti  petit«  éminences  .  on  Vîir  ç»>r(» 

J  une  mjnère  odcufe  ou  de  e<it.:,  *r  en  et  e> 
fcive  à  la  loupe,  ils  paroi  ifeni  ce  p-iii  iraac*  t, 
qui  pillent  d'une  bafc  circnlairc. 

Plufieurs  chenilles C^'Bgriné«i font  «rrorr  pie*  :e- 
mjtquabl.'i par uoecsrne qu'elles po:teni  ur  raciiI:o< 
air  eau  :  elle  efloiilînaiccmeai  liiûge^  *it>  !e  de  • 
r  ('  e  &  un  peu  courbée  en  in.  La  ^arc  k  !■ 
J:icâion  de  cette  corne  ont  fat^  iifa^ner  «v'ele 
offtnfive    ou  .i.f.-r '^sr  ;   mai»  lob» 


s  rinfcûe 
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[aqucT  nu  pour  fe  défendr 
qui  n'a  de  commun  avec  fon  rom  cjie  fa  iptt 
fie  fa  poiiiion  ,  efl  de  fubllance  ciiarnoe  fit  tnf 
moMe  pour  pouvoîi  lui  donner  anc  pareille  dcft*- 
nation.  On  p;ut  croire  que  la  rature  n'a  pat  k«- 
joufs  tout  fait  pour  un  ufage  file  ;  ft  ^a'h  »  I 
fouvrot  bien  des  parties  qui  ne  l'ont  qa'a  la  lirx 
de  rofiTinifïiion  de  l'animal  ,  fars  lai  être  éii- 
cunc  l'tlité  ;  alorj  nos  lechirehet  ne  pcuvcst  crt 
quaiidî  inutiles.  Ces  cornes  font  ploi  «3 
courbées  ,  toutes  le  font  un  p:ii  vers  le  de^r^ie 
r!c  l'infcéle  ,  qui  les  tient  tantôt  pins  drtmei  1  (t^l 
plus  incl:n<cs  La  loupe  v  Uii  appetceroïc  oa  1 1- 
vaii  oiie  la  vue  limple  n'y  découvre  poini.  D-' 
on:  une  infin-té  de  petite»  ém  n;nces  épîncBfei ,  *■• 
raiii;écs  à  la  manière  des  écailles  ,  dont  ellM  cai 
quelquefois  la  forme  ;  on  tro-t  (Dême  y  affetJ-J 
To;r  des  a-titu!jtons  .  mais  s'il  y 
pis  p"ur  (eivir  aux  Aéiinns  de  tes 
U  plient  en  aucun  endroi'.  Au  leftc  loatei  le* 
miles  cliaf>iince(  n'ont  pas 
font  pas  les  feules  qui  l'ayent  i  d'autrti 
ral'ei  fie  non  chagrinées,  en  potteni  une  :* 
Cxmmurémcnt  Us  cheniUri  i  eomc  eM 
fertne  ,  il  pi  «'t  dut  Cuat  k  doigta 
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It  difVribues  r^ulièremcnt  fut  chaque  anneau  i 
les  uns  au  ili:ifus  di:s  auic.^  ;  ccax,  l'.fi  Jiftciciis  »n- 
matit  (ont  dîrpofé»  en  d<ft'cr>:ns  riiijs ,  Tur  àrs  li- 
gnes parallèl»  i  la  lont;uL.ur  du  curpi.  Pluficurs  des 
KrJir«  ef|èccs  d*  cb-nil  e  ,  &  de  celles  qui  don- 
n  >it  tel  j^lus  beaux  parlions  ,  en  funt  puiirv^cs. 
ELej  r,,nt  vériiablemcnt  ornées  par  ces  m[inL:s  lu- 
bi^iculcs.  Les  unes  ks  oni  d'un  irèj-bcau  bku  , 
qui  fait  le  plus  bel  <ff.^i  fur  une  peau  d  un  brun 
UB  peu  clair  i  il  y  a  aufTi  des  Chenilles  d'un  vin 
on  peu  jautiâirc  ,  qui  ont  et  ces  rubercults  de 
couleur  de  cuiquoir:  ;  d'au  ces  Chcnîlhs  vcices, 
pluspeiitesqueUs  précMentes  ,  mais  qui  fontpjur- 
tant  au  dellus  de  celles  de  moyenne  grandeur  ,  ont 
de  CM  tubetcu^cs  d'une  couleur  de  chair  vive  ,  qui 
bride  metvciUeurcmeiit  fu^  le  <rcri  tendre  de  leur 
peau.  Des  poils  parren-  de  chacun  de  ces  tuber- 
cules .  mais  en  petit  nombre  tt  trop  couits  po'if 
ne  pas  placer  parmi  les  Chenilles  rafcs  ,  c>-lle> 
qui  en  font  pouivucs. 

Des  Chenilles  rafcs  ou  chagrinées  nouipalTons 
i  celles  qui  font  hérilfées  de  poils  /î  gros ,  u  durs, 
6  femblablcs  à  des  ^incs,  qu'on  les  a  nonint^es 
CiuniiUt  ipiittufft.  Ces  gros  poils  ,  qui  (ont  afTei 
durs  pour  éite  piquans  ,  leiVembleat  encore  aux 
opines  des  plantes  par  leur  forme.  Les  unes  (ont 
des  opines  lîmptes  depuis  leur  ba<e  jufqu  a  leur 
fommet,  elles  vont  en  diminuant  pour  fe  tetrai- 
oer  en  pointe;  fouvcnt  cène  ^pne  ell  vne  tige 
d'ott  partent  divers  poil'  longs  Se  cc'-fîiis  ;  d'autits 
^p  nés  foat  compofées  ou  bianchues  :  h  rgc  pjîn- 
cipale  jette  en  divers  fens  plulîeun  épines,  qui 
se  font  pas  mons  corfîdéiables  que  ce.le  par  la- 
quelle elle  Te  tcimire  el  e  même.  Il  y  a  dei;  Che- 
nilles dont  lei  épines  tie  font  qu'une  fe^le  l'ge 
4ui  s'cléve  en  diminuant  de  grofi'eur.  Si  qui  le 
aivife  enfulre  pour  former  une  fourche.  Le  ini- 
ctof.opc  fa't  voit  que  toutes  les  pointes  des  épines 
biaachues  ,  ont  chacune  leur  bafe  engagée  dins 
nue  panïc  qui  forme  autour  d'elle  une  eipâce  de 
bourlet  ou  de  manche.  Les  fÎJur.s,  les  couleurs . 
Ictgramleurs,  la  quantité  des  épines  ya>ient  fuivant 
les  difiérentes  erpcces  de  Chenilles  ^pincufcs.  Il 
y  a  dcsépin.s  biunes,  noires,  jaunâtres,  violettes 
9c  de  bien  dauiies  couleuis.  Quoiqu'une  Chenille 
eu  Tôt  quelquefois  tics-chargée  ,  il  e(l  aifc  de  re- 
connoit-e  qu'.-llcs  l'on:  arrangées  avec  ordre,  t.iut 
itlon  1x  longueur  du  corps  ,  que  félon  fon  contour  { 
&  il  7  a  des  Chenilles  qui  n'en  ont  que  quatre. 
d'auttes  en  ont  c'nq  ,  fii  ,  fept  ,  huit  fur  chaque 
wnn^aa.  Tows  le*,  «nntaux  d'une  Chmllc  n'ont 
pouiiant  pîs  le  m^me  i-,oinbre  dépines  ;  les  plus 
proches  de  la  làe  &  hs  derniers  en  ont  quelque- 
f  i^piusSf  qutUiucfoïs  moins  que  lesauttcs. 

Enfin  les  Chenille*  les  plus  communes  ,  &  qui 
font  les  plus  belles  ou  les  plus  hideufes  ,  félon 
^u'on  eft  dilpofc  pour  elles  font  les  velues  La 
«laaPi'té  ,  la  longuei^t  ,  Il  di^fition  de  Icu»  poilf, 
' jtjiïtï, i  J«  idiniagueijct  unes  des 
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autres.  Il  y  en  a  qui  n«  fcnt  que  iemî'Viluti  ; 
elles  ont  quelques  paitîes  de  leur  corps  afflz  char- 
gées de  poils  même  longs  ,  tandis  que  d'autrcf 
pluies  en  fur.t  dénuées  j  &  que  leur  p<'au  ett  prell 
que  par  'Oui  aUlcurs  à  découvert.  Entre  celle»  qui 
loLt  enùtremcnt  velues  ,  c'tfl-i-dir; ,  qui  eut  au 
moios  quelques  toufFês  de  poils  fur  chacun  de  leuit 
anneau  ï  ,  il  y  en  a  de  velues  à  poils  courts  ou 
à  poils  ras.  Des  Chenilles  dont  le  corps  plus  ccturt 
pat  lapport  à  fon  diamètre  ,  SC  plus  applatti  en 
delfou) ,  leur  a  fait  donner  !•  nom  de  Cketiiiiei- 
clofonet ,  ouE  leuis  poi:s  courts ,  durs ,  rangés  les 
uns  p  et  dts  aunes.  D'aunes  Chenilles  ont  leurs 
poils  pus  doux  Ac  encore  plus  piellé^  les  uns  comte 
lesauticsi  comme  le  font  ceux  d'un  velouri  bien 
fourni  &  bien  coupé  :  ce  font  des  Cheniltis  ve~ 
loutfes.Oa  nomme  veloutées  à  poils  longs  ,  celles 
deut  la  peau  cil  cnrièremcnt  cachée  par  les  poils; 
quoiqu'ils  foicnt  de  longueur  inégale ,  pourvu  qu'ils 
patoillcnt  partir  également  de  tous  les  endroits  de 
la  peau.  Sur  quamiié  d'autre^  Chenilles  ,  les  poïli 
ou  le  gros  des  poils  paioit  difpofé  par  bouquets  * 
par  houppes ,  par  aigrettes  ;  &.  il  î'ed  réellcoient  ainfi 
lut  bien  d'autres  où  cet  arrangement  ne  le  ^ïe  ' 
pas  rema'quet  d'abord.  Pour  peu  qu'on  les  conlî- 
dere,on  reirarouc  fur  la  plupart  que  les  touffes 
de  poils  partent  de  tubercules  arrondis.  Le  nombre 
de  ces  tubercules  décide  de  celui  des  houppes  de 
poils  dont  nos  Chenilles  velues  font  couvertes  :  cba> 
cbn  de  ces  tubercules  fcmble  percé  comme  un  at' 
rofoir  ,  pour  laid^er  paTcr  !cs  poils  furies  endioitt 
ou  il  n'y  en  si  point,  on  y  voit  comme  les  trou» 
&  les  paccs  où  il  devroit  y  en  avoir.  Ces  tuber- 
cules qui  fi^rvent  de  ba''es  aux  poils,  font  allignét 
lant  fuivaitt  la  longueur  du  corps,  que  foivant  la 
couibutc  de  la  paitic  fupéiïeute  de  chaque  anneau, 
c'elt  à-dire  de  cette  partie  d'anncao  qui  fe  termine 
de  part  tt  d  autic  à  la  hiuccut  de  l'origine  des  pattes. 
Il  y  a  des  Chenilles  qui  fut  chacun  de  leurs  an- 
neaiiz  ,  ont  douze  de  ces  tubercules ,  eu  douze 
touffes  de  poils  ;  d'autres  n'en  ont  que  dix  ou  huit, 
fepc ,  lîx  ou  même  que  quatre.  Sur  ceiiaioes  Che- 
nilles l:s  poils  de  chaque  touffe  font  à  peu  piés 
également  longs,  &  font  comme  autaatde  rayons 
qui  fc  dirigent  vers  le  ccatre  de  la  fpbere  ,  dont  le 
tubercule  e(I  une  partie  ,  c'ed-à  dire  ,  que  chaaue 
poil  c(l  perpendiculaire  à  la  fuiface  du  tubercule  ; 
ils  forment  des  cfpèccs  d'aigrettes  plus  ou  mains 
foutnies  dans  diScrcntes  Chenilles,  mais  de  figure 
alTet  régullcte.  D'auttri  Chenilles  n'ont  pas  les  poils 
c.ui  forment  leurs  touffes,  pcrpcndicuIaiTCs  à  la  fut- 
tace  du  tubercule  ;  l'axe  du  tubercule  eft  inclina  ait 
corps  de  la  Chenille,  de  les  poils  fe  dirigent  toui 
vers  fa  qaeue.  Les  poils  des  houppes  ou  des  tu- 
bercules aniériïuts  ,  c'eft-â-dire  de  ceux  des  premieri 
anneaux  ,  fe  dirigent  du  câtéde  la  léte  dans  quel- 
ques Chenilles  .  ftceux  des  autres  anneaux  smclt- 
nent  vers  le  derrière.  Mais  ce  qui  ell  le  plus  à  re- 
marquer dans  la  direâion  des  poils,  c'ell  que  dans 
ccitainti  Chenilles,  une  moiilé  ou  plus  de  ceux 
ï>d-ad   i 
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viennent  du  cûté  opporé.  Une  autre 
Chcuillcs  vdats,  c'efl  que  les  poils  de  la  moitié 
d'un  des  tubcrealej  font  lon^s  ,  mi-me  ccci-Ioiij;s, 
Ie  icndenc  en  bai,  lorliine  les  poilt  de  la  moitié 
du  même  tubercule  font  lî  courts  qu*ils  n'ont  pas 
la  feptièmc  ou  huitième  partie  de  la  longueur  des 
■UTrct ,  Se  font  même  d'une  autre  couleur.  Ealin  il 
j  a  des  Chenilles  dont  les  poils  Te  dirigent  prel- 
que  tous  en  bai  ,  (]ui  pat  là  (ont  trci-vclues  au- 
tour des  pattes  St  qui  ne  te  font  point  fut  le  dos. 
Qoelquei  Chenilles  ont  des  toutfès  de  pmls  qui 
BC  partent  pas  de  lubcTcnlei  apparcns  ,  ils  tirent 
leur  origine  d'endroirj  luHî  peu  élevts  ()tie  le  relte 
dcUpcau.  Maiscequireod  ces  houppes  remarquables, 
c'ell  qu'au  lieu  que  IcsautiC)  s'épanouiircnt  en  s'c- 
loignant  de  leur  bafc ,  celles-ci  au  contraire  dimi- 
nuent de  giojrenr  à  mefure  qu'ellei  s'èlcvcnr.  Les 
poils  qui  partent  d'une  bafc  alfet  large,  mon- 
tent en  eherchlnt  à  (e réunit,  &  leur  malle  forme 
un  pinceau  ,  N'nut  avons  dii  que  les  tubciculct  l'ont 
vrondiien  portion  de  fpherc  ,  ma^s  loelques  Che- 
nilles en  ont  de  charnos  ,  faits  en  pyramide  coni- 
qut  qui  l'élève  davantage.  Des  poils  pactcai  de 
toute  la  furface  «lu  cône. 

L'atrangeineni  des  poilt  met  encore  d'autres  dil- 
tlnélions  trci-fenlibles  entre  les  Chenilles  velues. 
Il  y  en  a  oui  ont  fur  leurdos,  des  houppes  de'poils 
qui  telTembtent  paifaiiemcfir  à  des  brotfes  ,  qui 
leur  ont  fait  donner  le  nom  dt  Chtail/ts  Jirojfei.  Les 
uns  ont  trois ,  ks  autres  quarte  .  cinq  de  ces  broilcs 
ptaeces  fur  diC'rcns  anneaux.  Enfin  parmi  les  Che- 
nilles à  broiïes  ,  il  y  en  a  qui  panent  fur  leur 
premier  anneau.  Ac  qui  fcmblent  potier  fut  leur 
irte  deut  aiï>icttet  dirigées  comme  les  antennes 
de  la  plupart  des  infectes.  Ce  ne  ifont  pat  de 
fimples  po:Is  qui  forment  ces  aigre::cs  ,  ce  font  de 
«raies  plumet.  Des  t-arSe»  fort  attachées  les  nres 
•u  deiTus  des  au:tes ,  aoi  cùt.-s  oprol'és  d'une  tige 
«ommune.  Sur  la  p'u»  grande  parte  de  It  iî;e, 
les  batbes  font 'ê_i;a!eï  ,  mais  eel'es  qui  approchent 
du  bout  fupe:teui  ,  croifTèi::  3t  d«re;.rert!  en'j-te  , 
de  manière  .{u:  ce  '^OI:•  a  la  f.>rmï  i*nn  c^tan. 
Cesbaibes  l'ont  a;;i!î  de  v,':iai-'rs 'oirS;»  ,  e'eft- 
à  dire  ,  que  comme  celles  des  p'"""'*  "■"''-*''**  • 
elles  font  chacune  it-.e  pïjme  en  fzziz.  Le  n'cro'- 
<ope  fiïivoir  â  chacune  un;  f*t  te  tse  co-nrrmrî 
I  J'aurreï  pît'ifî  ba:'L»es  r-     ' 
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core  de  ces  Chenilles  qui  ont  df  oz  aotrti  a^gmet 
femblablcs  ,  qui  tirent  leur  origine  des  anncaai 
antérieurt ,  Se  dirpofèes  comme  les  bras  d'une  crmii 
dont  le  corps  de  la  Chenille  feioit  la  tige.  Il  y 
en  a  incme  d'autres  qui  de  chaque  côté  oot  de» 
de  ces  aigrettes.  Nous  devons  dire  anin  cm  les 
poils  des  Chenilles  n'ont  pas  toujours  des  fbraes 
aulli  fîmples  que  celles  fous  lefquelln  ils  panx!'- 
fent  à  nos  yeux  ;  ils  nous  fcmblent  des  corps  ob-s 
&  lillcs ,  tels  que  des  cheveux  costu  Bt  fini.  Si 
on  les  obfetve  avec  ua  mîcrjreope  qui  gtoflide 
beaucoup  *  on  a  peine  i  trouver  de  ces  ptMis  hlla. 
Ceux  qui  le  font  fc  teiminent  comme  oneépîtiglt, 
pat  une  cfpccc  de  pointe.  Les  autres  paroiJIeni  une 
tifc  arrondie  S:  applaiie  ,  c'cA-i-dirc  qni  a  plus  àt 
diamètre  dans  un  feni  que  dans  l'autre.  De  éi- 
iércns  endroits  de  cette  tige  fortent  de  petits  cops 
qui  la  tant  reffemblet  à  uns  tige  d'arbre  o«  d: 
plante.  Ces  petits  corps  oui  fe  trauvent  fut  U  lig; 
des  poils  de  diffîErenies  elpèccs  de  Chenilles ,  u* 
fêtent  fui-tout  par  les  propattiotu  de  leur  lorguea 
à  leur  gtofTeur  ,  &  par  la  manière  d<mt  ils  lîvf 
diâribucs.  Quelques-uns  font  fi  fins  que  k  si- 
CTofcope  ne  lei  fait  paroitrc  ctut-mêmcs  qse  coaat 
des  poils  i  Bc  entre  ceux  qui  parteiu  des  diAresn 
tiges ,  il  y  en  a  de  diifÉrcotcs  grefTcnts.  Dlaaiia 
plut  gros  paroiflént  de  rériiables  épines  ,  dont  U 
pointe  fc  dirige  du  même  côté  que  celle  de  la  ligt. 
11  y  a  telle  ti(c  de  chaque  côté  de  ïaqaelk  d  pm 
à  même  hauteur  use  épioe , comme  partent  I.i  fcuSs 
qui  font  rangées  par  paires  fur  les  tif^  de  <«;- 
uines  plantes.  Sur  d'swres  tiges  ,  les  épinn  ,  'a 
piquans  font  diAiibtiés  altenuirvcracat  fur  £& 
tens  cndroin  des  deux  côtes  ,  c'cd-à-dite  eut  Tai- 
gîne  d'un  de  ces  piquans  n'ci^  pas  va  a-vi|  e'Je 
de  l'autre.  Il  a  des  poils  où  ces  pi^aas  îii^t  a^a 
éloignés  1rs  Biif  du  aatics;  il  y  eu  a  ov  ùs  iVni  rr» 
piorhci.  Ces  piquans  far  d'autres  poils  ne  psfrcTev 
i^ue  comme  les  boutons  ,  ka  yeux  dsi  braccces  m 
arbres  à  fruits. 

Les  diScrentcs  cooTeuit  dn  poi!i  pcuve»  ta> 
cote  fervir  à  nous  làiic  flbogncr  ks  Cbcsbi:'. 
CeuxdequcIques-unesl«uii«H  delà  Même  coulcvi 
Ceux  des  antres  font  de  couleurs  tsà-varéci  H  aa> 
léet  tres-agtéa blasent.  Il  y  a  des  çoùs  bUan  i  ^  • 
en  a   de  noirs  ,  de  kruns ,  de  jauocs  ,   de  b!(«. 
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■e  fWt  j*erap*cher  d'admirer  U  btMti  Je  Ctf 
tainci  Chenilles,  pour  peu  qu'on  s'arrête  à  l«  con- 
fid^er. 

Sur  le  corps  de  diverlës  Chenîltcs  Teliies  ,  on 
peut  obferTer  <]uelque$  mamelons  <]ui  méiîteoc  d'èrre 
remarqués  ,  &  que  l'on  prend  pour  de  peiircs  touflèi 
de  poils  quand  on  ne  les  cherche  pas.  Ils  Cont  ce- 
pendant charnus  ,  dépourvus  de  poilj  ,  &  pofés  fut 
Icsaeuvijmc  &  diiièmc  aoneaux.  On  les  voit  s'é- 
lever tantôt  plus  tantôt  moins  fur  le  corps  de 
riflfede  ;  fouveni  ils  font  de  petits  cônes.  Quand 
la  ClieDÎile  vent  les  racourcii ,  elle  retire  leur  foro- 
met  en  dedatis  ,  ft  alors  on  voit  un  entonnoir  oii 
on  voyoit  auparavant  une  pyramide  conique.  On 
icmarque  fur  le  dos  de  direrfes  antres  Cbcoîlles, 
des  mamelons  charnus  qui  ont  une  forme  fixe  Bc 
qui  ne  rentrent  point  en  cnx-mÉmei  ,  comme  les 
prWdens.  Il  jr  a  dei  Chenilles  qui  fur  Je  même 
aoocau  ou  fur  d'autres  anneaux  ,  ont  des  mame- 
lons plus  coures  ou  plus  lon^s  ;  quelques-unes  les 
ont  relus  ,  &  d'autres  les  ont  ras  ;  ceux  de  quel- 
ques-unes lefTcmblent  à  uiie  vraie  corne  ;  enfin  il 
y  en  a  ^ui  ont  pluGcurs  de  ces  mamelons.  Entre 
celles  qui  en  ont  deux  ,  ceux  de  qaclqucs-uies  font 
places  fut  la  ligne  du  milieu  du  dos  qui  va  de  la 
iJteàla  queue,  &  ceux  de  qaelquci  autres  font 
fotts  à  coté  l'un  de  l'aurte  Tur  le  mfme  arc  du 
■ifmc  anneau.  Enfin  ils  font  diTpofés  fur  difRreas 
•nncaux  de  diOïtentes  Chenilles.  Ceruine  belle 
Chenille  rafe  a  une  cfpcce  de  corne  charnue  plus 
iin^It^re ,  qui  fort  de  la  jonâion  du  premier  an- 
Beau  arec  le  col  :  elle  a  la  forme  d'an  Y  >  deux 
branches  panent  d'une  tige  commune  :  ces  branches 
&  U  nge  même  ,  comme  les  cornes  do  limaçon, 
Centrent  an  gré  de  la  Chenille ,  de  manière  qu'on 
•e  voit  plis  aucun  veflige  de  corne.  Elle  oc  moi» 
-  «re  cette  corne  fingujiere  que  quand  il  lui  plaît, 
irïle  pallè  des  jaumées  entières  fans  la  &îre  voit 
lorfqne  le  icms  de  fe  méiamotphofer  appiochc. 

_I.cs  fermes  du  cor|^  des  Chenilles,  nous  (bnr- 
aïficK  encore  de  quoi  les  diftingnr.  Les  unes  ont 
Ja  partie  anrérieurc  plus  déliée  que  la  poftéricurci 
J*«iiTes  ont  la  partie  poftérieure  beaucoup  moins 
eroflc  que  rantericnre,  la  figure  du  cor^redem- 
;  &[e  à  celle  du  corps  d'un  poifTon.    Le  dernere  de 

2iKlqaes-nnes  fe  lerminc  par  une  efpjce  de  iburche. 
e^corps  de  diverfci  autres  plus  communes  ,  j 
Bn  dtaneue  k  peu  près  égal  dans  toute  fon  é- 
icndue. 

ÀfMnin  dt   vivrt  b   kahitudet   inéifimufa  dts 

CkiiùlUt. 

La  manière  de  vivre  des  Chenilles  cfi  prefaue 

•nflî  variée  que  les  efpèces.  Il  y  en  a  qui  aiment 

4  vivre  feules  dans  les  retraites  qu'elle»  choiûffent; 

Vautres    Te  plaifcat  enfemble  &  ferment  des  fo> 

-Ciété».    On    troive,  des    efpéces  qui  vivent  dans 

>  '  Ji  tonc  ,  d«u  tmtoau  à»  plûtci  «  dût  Jet 
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froncî d'arbres ,  dans  !«  racines;  le  plus  granJ 
nombre  fe  plaît  fut  les  feuilles .  les  arbres  ,  les 
plantesà  portée  desalimens  qni  leutfont  néceïTaites. 
elles  n'ont  d'auirci  précauiions  à  prendre  pour  fc 
garaatir  des  injures  du  mauvais  tcini,  que  de  fe«a- 
cher  fous  les  feuilles,  faus  les  branches,  jufqu'i 
ce  qu'elles  puifTent  reparoîire  faos  danger.  Quel- 
oues-unes,  pour  fc  merire  en  fiireié  ,  roulent  des 
feuilles  pour  fe  rerircr  djus  la  cavité  formée  pat 
les  plis  ;  d'autres  ,  d'une  très-petite  efpèce ,  habî- 
teiit  &  vivent  même  dans  l'intérieur  des  leutllei 
qu'elles  minent ,  &  où  elles  ne  font  point  apgec- 
çucs  des  ennemis  qu'elles  ont  i  ciamJre.  II  y  en  a 
enfin  qui  fe  forment  cxaâement  une  maifeanettc 
en- forme  de  tuyau,  qui  les  rend  invibbles  K  les 
accompagne  par  tout. 

Cherchons  ma'ntenant  dans  la  manière  de  vivre 
des  Chenilles  ,  les  difiircns  points  de  vue  fous  lef. 
quels  on  peut  les  confidércr  plus  pariicBli^rcment 
&  qui  doivent  fetvir  ï  tes  faire  diftinguer  entre 
elles.  Celles  dont  l'extérieur  cA  alTcz-  (emblable , 
Si  qui  montrent  dans  leur  genre  de  vie  des  diffif- 
rences  caraâériAjqoes  ,  doivent  erre  rangées  parmi 
des  efpèccs  différentes,  AinC  il  y  en  a  qui  font 
folitaites  pendant  tout  le  cours  de  leur  vie  ,  &  qui 
femblenr  n'avoir  aucun  commerce  les  une*  avec 
les  autre).  D'autres  pafTent  la  plus  grande  partie 
de  leur  vie  en  fociéié  ;  elles  ne  fe  réparent  que 
quand  aprjs  leur  accroiflcment  ,  elles  font  prftcg 
à  fubit  leur  première  transformation.  Enfin  d'autres 
ne  fe  quittent  point .  relient  même  les  unes  auprès 
des  autres  lorlqvUes  fc  trauffement  en  chiylà- 
lides  ,  &  ne  fc  féparcnt  qu'après  avoir  pris  la  for- 
me de  papillons.  Les  diverfcs  fubllances  qui  leur 
fervent  d'altmens  ,  doivent  aufC  nous  les  préfentcc 
fousJes  divenafpeAs  qui  leur  font  propres. 

Laf  premictc  loï  «lue  la  nature  imporc  l  tou* 
les  {irci  CD  leur  donnant  la  vie ,  c'cH  ccHe  de 
vivre.  Ils  oftt  les  moyens  de  fufiîre  à  cette  loi , 
dès  qu'ils  exident  ;  tt  ils  ont  les  mêmes  droits  it 
rciiflcncc,  dès  qu'ils  ont  les  moyens  d'caifler. 
Ccflbns  donc  de  croire  que  la  nature  n'ait  diî 
pcnfet  qu'à  nons ,  &  de  nous  plaindre  des  êtres 

?qI  (cmblcnt  vivre  k  nos  dépens,  Cdibna  de  nous 
tonner  fi  les  ChcniUec  ,  dont  la  multiplicattoii 
cft  li  prodieieufe  fit  l'acctoilTement  fi  prompt,  exer- 
cent tant  d«  ranges,  font  à  la  fois  le  fléau  dec 
vcrgets,  des  jardins,  des  forêts.  11  y  a  très -peu 
de  plantes  que  les  Chenilles  n'attaquent  &  ne  dé- 
pouillent de  leurs  feuilles ,  quand  elles  font  éa 
grand  nombre.  Elles  font  fî  communes  pendant 
ceiuines  années .  que  très-peu  de  plantes  échappent 
i  leur  dégâts.  En  rongeant  les  feuilles  des  attires 
elles  les  réduifent  dam  un  état  prelque  auHî  trifla 
que  celui  où  nous  lei  voyons  pendant  l'hyverj 
avec  cette  diATétencc  ,  que  la  pêne  de  letits  feuilles, 
dans  cette  fatfon  ,  ne  leur  caufc  aucun  dommage  . 
na  mx  poÎAI  à  J«  li^ixèsSflti  u(liei|  ^u'xu  fiin. 
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tfmfi  ,  en  ^  '  t  ilf  rouE&tnt  d'en  éttt  djpouîll^t 
Quj^d  Kl  Clicntllet  ont  d>voié  la  verlurc  d'un 
xrore,  cl  et  ne  l'abandonnent  pai  loujouri,  (]uai- 
^uil  r.niL'lc  ne  fhs  leur  oRr'.r  de  quoi  vive  ;  dlei 
■tiendcnt  la  fccondc  poulTe  pour  rcnger  Ils  bouc- 
|;eJii'.  Il  7  a  cependant  dei  efpèccs  qui  l'abandon- 
nent, pour  altr  chcichet  de  quoi  vvre  atlleun. 
Pj'mî  les  anlinaux  de  la  plus  grande  rl|.ècc,  on 
n'a  pas  d'ïtimple  d'une  voracitt  qu'on  puilfe  com- 
pjier  a  celle  dis  Ch^nUrs.  Il  n'tn  dl  aucune 
^ui  ncmingedans  l'e'pacede  vingc-quaire  beurcj, 
plus  pefant  de  feu  llfs  qu'elle;  quclquevunrs  man- 
gent au-ddi  du  double  de  leuri  poiii.  Maïs  on 
cil  11  accoutumé  à  ne  Toit  yÏvk  les  Chenilles  que 
d'herbes  8i  de  feuilles  ,  qui  quand  on  troure 
des  arbret  criblés  de  trous ,  quand  on  les  voit 
flÉcher  fur  pied  ,  &  même  rompus  &  renvetfîEi 
•at  icTTe  j  on  ne  t'avife  guère  de  pcnfer  que  ce 
lùtt-là  1  ouvrage  des  Chenilles. 

On  a  cm  &  l'on  croit  encore  alTez  orJinairc- 
mpnt  ,  que  chaque  plante  a  fon  crpccc  pariicLi- 
lière  de  Chenilles  qu'elle  nourrir>  On  pouri  oit  plutôt 
dottltr  s'il  peut  y  avoir  une  feule  elpicc  de  Cbc- 
DÏIle  i  qui  la  nature  n'ait  alTïgné  pour  aliment 
qu'une  feule  efj-ice  de  plante  ou  une  feule  fubAiDcc. 
Si  cela  eiiAe  ,  ce  n'rfl  fus  douie  que  cfans  ces 
(f)-èccs  que  leur  periirlle  déiobc  rn::èrement  à 
cos  y<ux  ,  Se  leur  permet  de  vivri:  pai-iout  oïl 
elles  fe  trouvrni.  Ncvs  voyons  une  Chenille  velue 
Aviulfe,  nommée  Chtaillt  dt  la  feigne  ^ptrct 
qu'elle  fc  nourrit  communément  de  fis  feuillu, 
nunger  encore  plus  avidemcnVdes  feuillet  du  Coq 
det  jar-lini-  tUc  tire  fa  nourriture  &  d  s  feuilles 
qur  rout  (îmblent  très  -  iBl:pidis,  ft  des  feuilles 
aromatique*-  On  en  voit  des  efpè.es  qui  rongent 
■nd  Cércmmeni  tes  feuillet  du  Cl-.émc  ,  celKs  de 
rOrmc,  celles  de  1  Epine ,  celles  det  l'oi^iers, 
dri  I  runiers,  des  Pccf  en,  ftc.  On  en  voit o'auttet 
•fpêce^  qui  mançent  éfiiement  l.s  f  uilles  lie  la 
Miuve  ,  du  Soieil  ou  niliunthus  ,  de  la  Pîmpte- 
nellc,  des  G.iolïlces  jaunes ,  des  Oieillit  d'ours, 
de  la  Lavande  ,  &  loates  les  plantes  rotaj^èrcs. 
Il  patort  ccpendani  vrai  ^u'îl  n'y  a  qu'un  certain 
nombre  de  plincctou  d'arbtet  analogues  qui  con- 
viennent 1  chaque  efpèce  de  Chenrlles.  i^vi  dc- 
Vicnlto'ent  nos  moilTont ,  fi  les  Chcnillei  qui  rava- 
gmt  les  b''it,  pouvoi^rt  de  même  fe  nourrir  de 
bl'.d  Tcrd  ?  Ainli  letplantet  fur  krquelleslet  Che- 
nilles vivent,  pcuTeniaulti  Icivir  à  les  laite  diftin- 
guer  •■  une  Chrn-Ue  de  même  futme  &  de  même 
cou'eur  ,  fur  un  Chêne  &  fur  un  Chou ,  doit  nous 
('ire  plus  que  foupfonner  qu'elle  n'«A  pat  de  la 
mJir.e  el'pcie. 

On  pourrcîi  ttonver  ^tranf^e  que  la  nature  ait 
■(Tî^né  pour  aliment  a  que<pjet  Chenilles,  non- 
{■•  liinrnt  d.s  plantes  dont  l'am.-riume  nousparoit 
inliippcnable  ,  ma  s  d>.s  plantes  remplies  d'une  It- 
^ucuf  icR&  caiiAi^ac;  fi  l'on  ne  lârgit  pu  y*  * 
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\rt  qualités  det  corpt  ne  l'cxercent  qnVa  nffiit 
de  leurs  lappoits  tefpeAlfi  8t  de  leoi  ad  on  réct« 
praque.  Ainfî  des  Chenilles  vivent  des  (imUadt 
certains  Titi maies ,  nulgré  la  qualité  coiioGvC'ft 
lan  qu'e  les  enfennent.  Les  conduis  par  où  lla- 
fc<le  fait  palFer  ce  lue ,  tout  petits  qn'ili  font  k 
quelque  déii.  ati  aM'ili  femblent  être  ,  ne  bu 
aucunement  aliétét  par  une  liqueur  qui  agiroîc 
bien  di1i!'rernmci)t  fur  noire  largue.  Il  doit  p»- 
loitre  auHi  cxtraorJinaîre  q'i'il  v  ait  des  CbentJit 
qui  vivent  fur  l'Otie.  Plafieurs  eflèces  qu'on  irMva 
(nt  cette  plante  ,  font  à  'a  vérié  arménde  'OngMi 
épines  qui  pounuiem  fembler  néceilaî'C)  poi.r  t^ 
nii  celles  des  feuillet .  éloignées  de  leur  peaa  ; 
niais  on  trouve  auflî  fur  l'Unie  plalîecn  cfpéo^ 
de  Chenilles  rafes ,  &  dont  la  peai  parait  nima 
plus  tendre  que  celle  de  quantité  d'antres  Clw- 
nillei  qui  fc  tiennent  fur  des  plantes  dont  Ict 
feuillet  font  très-douces  au  toucher.  Ces  CheniUft 
des  Oities  mangei't  des  feuilles  armées  de  pi- 
quant, qui,  dès  qu'ili  ont  atteint  narre  pmt,  j 
caufeni  des  démangeaifoni  cuifant  i.  Le  palais  le 
l'afophage  de  cri  Chenilles  ,    que    noua    devea 

rouitanc  |uger  trct- délicats,  fêroient-iU  plus  i 
épreuve  de  ces  piquant.  Peut-être  que  ces  Cl^ 
nilUs  font  entrer  let  piquins  dans  levr  boochs 
par  leur  bafe,  tt  dans  un  fcnt  où  Us  ne  pctncat 
les  piquer. 

La  plupart  des  chenilles  vivent  lîar  let  utm 
&  fur  let  plamci,  pour  manger  leurs  feuilles,  qn^- 
ques-unes  même  rongent  leurs  fleun  ,  d'auins 
n'épargnent  pas  les  fruits '<  les  ncinet  mbn  lÙ^ 
aultï  attaquées  :  mits  combien  en  eS-il  encan 
qui  vivent  dam  l'intérieur  même  des  diRernita 
parties  det  arbres  &  de»  plantes.  La  peau  de 
cet  dernières  Chenilles  rafes^  tranfparente ,  ordi- 
nairement plus  tendre  que  celle  des  autres  ,  n'A 
pal  aulTi  en  état  de  réfîHer  ï  l'aâion  de  Tairi 
»  elle  y  êtoit  expofce  ,  elle  defTêcheroii  tr^p  ; 
c'efl  da-  s  det  retra'te<  obfcuret  qu  elle^  d^iivcni 
fe  cacher.  Les  unet  fe  ticnnert  dant  rïrtérieqr 
det  branches  ,  dci  ligci  ,  ordinttrrrTKnt  rfjf 
l'aubier.  La  fciure  que  l'on  peut  voir  {«vmetk- 
ment  fortir  pat  un  trou  dont  l'ouvert-ire  c4  à  la 
furface  extcneare  de  rtcorcc  ,  avertir  qvll  y  a 
un  infeâc  qui  hâciie  le*  (ibrcf  intcfîmm.  Eaire 
les  Chenille^  qui  vivent  de  boit,  il  y  cnai^ 
let  boit  de  différent»  erpècei  d'arbre<  co^rîenMat, 
comme  entre  celles  qui  mangent  det    frante*,  3 


m  des 


niet  de  pU, 


nous  trouvotu  les  plM  lac- 
cillent  8c  les  plut  doux,  ne  nous  ont  pat  ni  K- 
cordés  a  nous  lënk  ;  la  caturc  ■  voulu  qve  ^ 
infcâei  de  dilfému  genrea  lei  pjrtaj^JlTefu  tm 
nout.  Dei  poires  ,  dei  tMHUnti  ,  d«  P'H!!!*. 
qui  font  plutôt  ktD-  -  •--  -»— 

m.  leefpèc*. 
din* ,  ••  — ' 
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S  Crfi  dans  Ictir  intérieur.  Le;  plut  important  ie 
moi  fruits,  ceux  qui  (ont  la  baFc  de  no;  alimeni, 
tie  font  pïj  encore  en  fureta  ,  après  qua  la  téco  te 
«n  a  été  hhe.  On  ne  fait  que  trop  que  nos  bicds 
(9e  toutes  elpèces ,  nns  fromen;  ,  nos  feigles  ,  not 
orges  ,  &c.  font  quelquefuïs  entièremeni  confom- 
«nesdajis  les  grenirs.  Out'c  bi  n  des  efpèces  de 
vers  &  dirifedes  de  difFérens  genres,  îl  7  a  on 
erznd  nombre  de  Cheniile^  qui  atta<^uem  les 
fruits.  Comme  entre  les  Chenilles  qui  vivent 
de  feuilles,  les  unes  rongent  celles  de  certaines 
plante^  ,  ou  de  certaînft  arbres  ,  aufirès  der^uels 
d'autres  Chenilles  mourroïent  de  faim ,  de  même 
cenaïnes  eifèci-'s  de  Chenilles  mangent  des  fruits 
qui  ne  conviennent  pas  à  celles  de  plufieurs  autres 
«{pèces.  Celles  qui  s'tlèveni  dans  le;  poires  ,'péri- 
Toîent  apparemment  dans  les  noifettes,  &  réciprocjuc- 
mCDC  celles  qui  eroiifcnt  dans  Ici  noifettes, pfrtroien' 
dans  les  poires.  Nos  diffi'renies  e''pèc:^s  de  frnits  ne 
fjnt  pas  pourtmt  auffi  g'ncralement  atta:]i'^s  par 
les  Cfienil'es,  que  le  fout  l  s  feui.Ies:  o^  ne  (bii 
pas  î"il  )■  a  des  feuii  es  de  rj^'elque  plante  qui 
(oient  'pargnre'  par  les  Cheni  les  ,  mais  il  y  a 
des  ef^ècesde  fruits  dars  lif^'  eistll'sne  s'élèvent 
po  ni  iu  tout  ,  ou  trci- rare  ment.  Il  ne  feroit  pas 
p'ii»  aifé  de  donner  la  raifcn  fourjwî  certaines 
«fpèces  ("e  fruits  font  cpargnécs ,  pendant  que  d'au- 
tres efpcces  font  maltraic  -es ,  que  de  rendre  raifon 
pourquoi  Ies  feuilles  de  Chou  fjnt  plus  attaquces 
par  les  Chenilles  que  !e<  fe  iiles  de  U  Poir^e; 
pourquoi  beaucoup  plusdinfcAes  vivent  fut  le  Chêne 
que  far  le  Tilleul.  Les  prunes  fonttrh'fu;eiies  à  être 
Verreufes  ;  une  efpèce  de  petite  Chenille  croît  dans 
leur  intérieur.  La  pèche  &  l'abricot  ne  préfentent 
m  Ver  ,  ri  Chenille  qui  s'y  élèvent.  On  fait  que 
les  Papillons  ne  jettent  pas  leurs  œufs  à  l'aventure. 
Leur  principale  ati.  ntion  efl  de  les  dépofer  dans  des 
«ndroiis  ,  tels  que  let  Chenilles  qui  en  doivent  for- 
tir,  puilTent  trouver  dèslinllan:  de  leur  naiflance  , 
des  alùnens  convenables ,  Si  tout  pr  ts.  Ain(î  le» 
Papillons  dont  les  Cherilles  doivent  fe  nourrir  de' 
Auitt ,  collent  leurs  ceufs  fur  ces  fruits  .  fouvent  fî 
jeunes  que  les  pétales  de  U  ftcut  ne  font  |'as  en- 
cote  tombées  ,  St  c'eit  quelquefois  entre  c^s  pétales 
mime,  qu'ils  les  lailTent  contre  lepifiil,  qui  eâ 
VtfBbtyon  du  fruit.  Les  Chenilles  qui  ne  lônt  pat 
long-temps  à  éclore ,  dès  leur  naiflance  fe  trouvent 
placées  lut  un  fcult  tendre  qu'elles  percent  aifë- 
jDcnt  ;  elles  s'inliofaifcnt  dans  fon  intérieur  ;  li, 
'  elles  fe  trouvent  au  milieu  des  aUinetis  qu'elles 
aiment,  &  bien  à  couvert.  L'endroit  tnijae  pat  oil 
elles  font  mirées  fe  ref^rtne  qnelqueTf:!'  ,  de  (â- 
^on  qu'il  cS  dilticile  ou  mimr  îni^.  iîLl'  dt  'o* 
trouver  le  p  tît  trou  ^BÎ  iMtr  1   '  i»-^— .« 

Chenilles  qui  vivent  4lC' 
Biunjmcnt  retïtetf^  b** 
'grandeur  mé  !ocre<^  *' 
▼ent  dans'  les  gr-* 
cacher  daOi  U  ', 
'tau  debon  ^ 
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Jet  fruits  qui  ne  f^nt  pat  renfermai  dans  de* 
goulTes,  fe  tiennent  toujours  dans  l'intéfieur  ds 
fruit.  Une  remarque  qui  ne  doit  pas  être  omife  ,  ft 
qu'on  a  fait  def  uis  long-temps ,  par  rapport  aux  vers, 
c'efl  que  danii  chaque  fruit  ,  on  ne  trouve  ja  na» 
ou  prefque  jamais,  qu'une  Chenille.  Si  l'on  trouve 
quelquefois  dans  un  fruit  deux  habltmi.  L'un  ell 
une  Chenille  Se  l'aut  e  un  ver.  U  y  a  de  petîtei 
Chenilles  qui  fe  log.nt  dans  les  grains  :  des  tat 
de  Fromeni  ou  d'Orge,  peuvent  en  être  remplis > 
fans  qu'on  s'apperçoiv^  qu'il  y  en  ait  une  feule 
qui  les  ron^  Les  grains  dans  lefquels  elles  font 
logées ,  &  dont  eLes  ont  dans  certain  temps  mangé 
toute  la  fubdance  ,  paraiflent  tels  (jiie  les  auirei, 
ils  n'en  font  aucunement  différens  il  l'extérieur, 
parce  qu'elles  en  ont  épargne'  l'écorce.  Mats  qu'on 
prefTe  entre  ("eux  doigts  différent  grains,  on  dtf- 
tingueri  aifément  ceux  qui  font  habités,  de  ceux 
qui  ne  le  fort  pas.  On  reconnoîtrj  même ,  jufqu'i 
un  certain  point  ,  l'âge  ds  Ii  Chenille  qui  ell 
dans  le  grain.  Si  le  grain  cède  de  toutes  pats 
fous  le  doigt  q.ii  le  pre'^e  ,  il  reni'Erme  une  Cbe- 
nilK  qui  a  pris  tou;  fon  ■crollferaent ,  ou  lachry- 
f  ilide  de  cette  Chenil  e.  S'î  y  a  feulement  quel- 
qu'endroit  l'u  grain  qui  fe  JaiHe  applatir,  la  Ghe- 
nille  n'a  pas  encore  mangé  toute  U  fubilanc* 
intérieure  au  grain  ,  elle  a  encore  à  croître.  Un 
grain  de_Bled,ouun  grain  d'Orge, contient  It 
jufteprûvïliond'alimens  nécelTaîres  pour  faire  tÎv« 
SicKitre  cette  Chenille  depuis  fa  naiffancc  jufqu'à 
fa  transforma' ion.  Si  l'on  cb  oi^vre  un  qui  ren- 
ferme une  de  ces  Chenillrj  prête  à  fe  métamoF- 
phofet  ,  on  voit  qu'il  n'y  a  plus  précifément  que 
i'écorce  ;  tout;  fa  fubRance  farineute  a  été  mang-e. 
Dans  la  cavité  qu'occupe  alors  la  Chenille ,  &  qui 
efl  le  p'us  grand  logem  nt  qu'elle  ait  eu  de  & 
vie  j  on  trouve  quelques  petits  grains  bruni  ou 
jaun«rBt,  qui  font  des  excrémens.  Ce  qui  ell  à 
rmarquer,  c'eS  ^ue  dans  un  grain  habité  par  une 
plus  jeune  Chenille,  &  bien  moins  confommé  , 
on  trouve  au  moins  autant  ou  peut-être  plus  d'ex- 
crémens ,  fit  d'excrémens  plut  gros  qu'on  n'en 
trouve  dans  le  grain  occupé  par  une  Chenille  plui 
avancée  en  âge.  Us  font  même  d'une  couleur  p'us 
claire,  plus  blanchâtre,  8t  ils  ont  fouvent  une 
rondeur  propre  à  les  faire  prendre  pour  de  petits 
oufs.  Si  on  le  rappelle  i  préfent  que  le  grain  n'a 
aucune  ouverture  lenlîble,  aucune  (luverture  par 
oil  la  Chenille  puîlfe  jeter  fes  excrémens  dehors, 
on  en  conclura  que  dans  le  commencement  elle  sit 
avec  peu  d'économie  .  81  que  par  h  fuire  elle  vient 
i  remanger  ce  qu'elle  avait  déjà  mangé  ,  8c  peut- 
èi-e  a  -le  remanger  plus  H'une  fois.  Il  y  a  quelques 
PBtTM  infefte!  qui  f,ifn  auffi  pafTer  plulwurs  fois 
l«  min'e'    —  ■  leur  corps.  Le  bef'ÙD  de 

biHie  I  '.Haire  aux  Chenilles.,   ott 

ipaft   (âvent  extraire  leur 
.  &  femblent  ne  fe  nourrît 
pénétrées;  les 
mangelit  beaucoup  ^  nt 
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ibot  que  des  feuilles  macérées  :  Il  femble  qu'elles 
re;ectciit  tout  ce  que  bi  feuille  a  de  folide,  5c  aue 
leui  eftomac  &  leurs  inteftins  n*âlenc  fait  qu  en 
ex{ininer  le  fuc  qui  y  ccoit  coiiteaa.  U  eft  encore 
Uîi  fait  qui  ne  doit  pas  ccrt  oublié  dans  la  nu- 
nicre  de  vivre  des  Chenilles^  quoiqu'il  les  pré- 
featc  fous  )e  jour  le  plus  odieux.  La  xnaxtmc  G 
fouveiu  citée  contre  nous  ,  qu'il  n'y  a  que  Tiioinme 
qui  fafTe  la  guerre  à  Tbomnie ,  que  les  animaux 
de  même  efpcce  s'épargnent,  a  été  avancée  par 
des  perfoones  qur  n'avoieot  pas  étudié  les  infcdes* 
Leur  hidoire  fait  voir  en  plus  d'un  endroit,  que 
ceux  qui  (ont  carnaciers  en  mangent  fort  bien 
d'autres  de  leur  efpcce ,  quand  ils  le  peuvent.  Mais 
ce  qui  cA  pire  &  particulier  à  quelques  Chenilles , 
c'efl  que ,  quoique  faites  ^  ce  femble  »  pour  vivre 
de  fejilles  •  quoiqu'elles  les  aiment  #  &  qu'elles 
en  fiiient  leur  nourriture  ordinaire  »  elles  trouvent 
la  chair  de  leurs  compagnes,  un  mets  préférable  ; 
elles  s'entremangent  quand  elles  le  peuvent* 

Le  temps  oà  les  Chenilles  prennent  leurs  ail* 
nens  ,  peut  encore  aider  à  les  diAinguer  d'avec 
d'autres  qui  font  d'ailieurs  trcs-femblables.  ;11  y  a 
des  Chenilles  qui  mangent  i  toutes  heures  du  jour  ', 
a  y  en  a  <^ui  ne  mangent  que  le  matin  fie  le  foir , 
•4c  qui  fe  tiennent  ^tranquilles  pendant  la  grande 
chaleur;  il  y  en  a  enfin  qui  ne  mangent  jamais 
que  pendant  la  nuit.  Ainu ,  parmi  les  Chenilles 
rafes  ,    qui    font   celles  où   Ton  a  le   moins   de 
pr'fe  pour  lesdéH^ner ,  le  Chou  en  nourrit  de  brunes^ 
qui  (ont  tout-à-fait  femblables  à  des  Chenilles  bru- 
nes de  plu.'îeurs  autres  plantes;  il  en  nourrit  aulll 
de  vertes  de  différences  efpèces  ,  entre  lefquelles 
on  n'apperçoit  pas  de  différences  bien  fenfîbles; 
mais  il  y  a  de  ces  Chenilles  vertes  8c  desbiunes, 
qui  ont  une  fa<^on  de  vivre  particulière  &  propre  à 
les  faire  diflingner.  Elles   abandonnent  le   Chou 
des  le  matin  >  pour  fe  cacher  dans  la  terre  8c  y 
reder    pe  dant   le  jour.  Elles  ne  foitent  de  leur 
retraite    que  le  fo  r ,  &  ne  rongent  les  feuilles  que 
pcn^'ant  la   nuit.   AufTi   le  jardinier  qui  veut    les 
éciieniiler  8c  le  nacuralifle  qui  veut  les  obferver  ^ 
ne  doivent  les  chercher  qu  à  la  chandelle.  Com- 
bien  d^aucrcs  efpcces  qui  doivent   fe  cacherdans 
cerraln  temps  de  la  nuit  ou  du  jour,  &   qu'on  ne 
peut  découvrir  qu'au  moment  de  leur  fotiie.  Il  y 
a  des  Chenilles  ,  &   le  fait  cft  moins    Singulier , 
qui  aiment  les  racines  des  plantes ,  8c  fe  tiennent 
conAamment  fous  terre.  Les  jaidiniers  connoIOent 
beaucoup  l'efpccequi  mange  les  racines  des  laitues. 

La  manière  dont  agifTent  différentes  Chenilles^ 
lorfqu'on  veut  les  prendre,  peut  encore  nous  ai- 
der a  établir  plulîeurs  nouvelles  diAinâions  entre 
plusieurs  elp^ccc.  Les  unes  fc  roulent  en  anneau 
<!cs  qu'on  les  couche  ,  8c  retient  immobiles  ,  coume 
t  illcs  étoicnt  mortes  ;  celles  qui  lotit  velues 
fe  contournent  de  cette  manière  ,  prennent  alors 
ia  foime  d'uo  hciiilbo  5   d'autici  fc  lailfcot  tomber 
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à  terre  ^  dès  Qu'on  touche  les  feuilles  Au  fcfc^KDct 
elles  font  pofecs  $  d'autres  cbcrcbcoc  i  (c  liavet 
par  la  fuite  :  parmi  celles*ci  il  y  en  a  de  remai* 
quables  par  la  vtielTe  avec  laquelle  elles  aatcfaeat; 
d'autres  plus  courageufes  femblent  Touloir  fc  dé* 
fendre;  elles  fixent  la  moitié  de  leur  corps,  9L 
agitent  l'autre  en  des  fens  contraires  ,  comme  pov 
frapper  celui  qai  les  inquietce  :  c*cft  la  pvtk  aiaé. 
rieure  de  leur  corps  que  les  unes  metteoc  alors  ci 
mouvement ,  d'autres  y  mettent  leur  partie  poft^ 
rieure.  Enfin  ^  il  y  en  a  qui  p  quand  .00  les  loa- 
che^  font  prendre  à  leur  corps  des  inflexions  fea- 
blables  à  celles  des  Serpcns  «  qui  les  changent  arec 
viteffe  8c  un  girand  nombre  de  fois  en  des  fcas 
oppofés^  cela,  non  pour  marcher j  mabcoauio 
pour  marquer  leur  impatience. 

Quoique  toutes  les  Chenilles  »  en  général ,  (bîcac 
le  fljau  des  végétaux,  il    faut  cependant    Cfouc: 
qu'elles  ne  font  pas  toutes  également  ouifibfes  aux 
arbres  8c  aux  plantes  :  il  y  en  a  des  espèces  fi  pc^ 
tites  3c  fi  peu  multipliées,  que  Ton  peut  r^gjvJet 
comme  nuls  les  dégâts  qu'elles  font  ;    d  antres  vi- 
vent fur  certaines  plantes  que  nous  fommcs  pea 
intéreffés  à  coolcrver  ;  mais  malhrureuftmcDC  il  y 
a  des  efpèces  dont  ncnis  avons  C  fort  à  immis  pUn- 
drc^fic  quicaufent  tant  de  dommages  aux  planxs 
qui  nous  intéreflênt ,  que  notre    haine  poor  ciks 
s'étend  k^  tout  ce  qui  porte  le  nom  de  Chenille.  Les 
dégits  dont  nom  avons  i  nous  plaindre ,   exciseac 
tellement  notre  vengeance  envers  ces  infcâes  de£> 
traéleurs^  que  nous  ne  dcfîrons  les  connoitre  qu*a£a 
de  les  détruire ,  pour  nous  venger  de  tout  le  nul 
qu'ils  nous  ont  fait.  Les  ravages  que  font  les  Cbc* 
nilies  »    n'ont  pas    été  le  feul  motif  «jui  nous  as 
prévenu  contre  elles  :  pendant  long-temps  00  a  crm 
que  cet  infecte  étoit  venimeux.  C'câ  une  erreur  qa 
n'a  d'autre  fondement  que  le  préjugé  fit  l'boneu: 
qu'excitent  ces  infeélcs  à  quantité  de  perfoones  qsi 
KS  craignent.  Les  volatiles  dévorent   les  CbcnLlcs; 
ils  en    font  de  crcs-bons  repas  qui  ne   leur    foc: 
pas  dangereux  :  on  a  vu  des  enfans    manger  des 
vers  à  loie ,  fans  en  être  incommodés  ;  ceux  mcsie 
qu'on  a  donné  à  la  volaille,  parce  qu'ils  font  ma* 
lades ,  ne  lui  caufent  aucun  mal.  Quoiqu'il  y  aie 
de  groffes Chenilles  dont  l'attouchement. tait naiirc 
des  boutons  fur  la  peau ,  qui  eicitenc  des  dcmae* 
geaifons*  il  n'y  a  cependant  jamais  d*ct!èn  i»:^ 
gereuz  à  craindre  ;  ces   boutons  font  dûs  â  hors 
poils ,    qui  s'implantent  dans  les  pores    de   sotrc 
peau,  fie  y  produifent  la  même  fenfation^  les  messes 
élévations  que  celles  occafionnees  par  Tattoucbc- 
ment  de  l'Ortie.  Jamais  Chenille  rafc  n*a  piodvs 
de  femblables  effets. 

Mais  lorfquc  dépouillé  de  toute  efpcce  de  préja^ 
Se  de  crainte  ,  animé  du  defir  de  coxmoitrc  U  ca* 
ture  dans  tous  les  ouvrages  »  on  porte  fes  rcgarii 
l'ur  Ic>  Chenilles,  on  examine  leurs  difércnccs  pr> 
ptiéccs ,  Icuts  habitudes  »  leur  induflritx  Icnr 
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même,  comme  on  a  bientôt  oublié  le  mal  qu'elles 
fcniblent  nous  faire  l  comme  après  le  iiibut  d*ad- 
inirarîon  qui  leur  cft  dî,  on  cft  tenté  de  les  aimer  ! 
On  ne  s*ttonr.e  pIu'»  riès-lors  qu'elles  aient  pu  atti- 
icr  &  fixer  l'attcnrion  des  obfervatcurs  les  plus 
profonds  &  les  plus  digne?  dctre  admis  au  rang  de 
phiiofophe.  Tachons  de  rafTcmbler  la  plupart  des 
traits  particuliers  qui  do  vent  compofcr  l'hiftoite 
générale  d.'S  Chenilles  ,  de  les  préfcnier  dans  un 
cidre  pr<^prc  à  les  faire  diflingucr,  &  de  jufliHer 
Tintérêtqae  nous  voulons  répandre  Cai  elles. 

L*auteur  de  la  nature  a  donné  aux  divers  ani- 
maux des  moyens  diflFérens  pour  Ce  mettre  à  l'abri 
de  la  fiiifon  rîgoureiife  qui ,  dans  les  pays  du  nord 
fur-tout ,  cft  f\  longue  &  potïrroît  être  fi  funeô/s. 
Dès  que  l'hiver  commence ,  l'Ours  fe  fait  une  de- 
meure dans  quelque  cavité  des  montagnes,  fous 
de  gros  débris  de  rochers,  fous  des  troncs  d'arbres 
abattus  ^  qu^il  couvre  de  branches  fcches,  de  moufle 
ou  d'autres  matières  (êmblables  :  dans  cette  efpèce 
de  tanière  il  brave  le  froid  ,  fins  prendre  de  nour- 
riture. Bien  d'autres  animaux  pafîènt  Thiver  en- 
gourdis dans  les  différentes  retraites  qu'ils  ont  eu 
le  fbin  de  fe  choîfîr  ou  de  fe  fabriquer.  Les  oî- 
feaux  ,  qu'on  appelle  de  p^Jftige  ,  quand  le  froid  fe 
fait  fentir ,  fàvent  le  braver  en  fe  tranfportant 
dans  des  climats  plus  chauds.  Notre  devoir  efl  de 
fiiirc  connoitre  les  moyens  employés  par  les  che- 
nilles ,  pour  fe  garantir  des  rigueurs  de  l'hîver  qui 
doit  être  pour  elles  bien  plus  redoutable.  Toutes 
!«  efpèces  de  ces  infcâes  ne  furvîvent  point  pen- 
dant cette  faifon ,  d'une  même  manière  ou  dans 
un  même  état*  la  nature  employé  à  leur  confe:va- 
tlon  d'une  année  à  l'autre  ,  quatre  moyens  très- 
iifferens  »  mais  tous  d'une  fureté  convenable.  11'  y 
;n  a  qui  paffent  l'hiver  (bus  la  forme  ou  fous  l'en- 
rdoppe  d'ceufs  ;  d'autres  fous  la  forme  de  chenilles, 
fautres  fous  celle  de  chryfalides ,  enfin  d'autres  !e 
>aflènt  dans  l'état  de  papillons.  Nous  allons  un 
»eu  étendre  le  tableau  de  ces  quatre  nouvelles  di- 
rîfions. 

Lorfque  l'hiver  a  commencé  à  dépouiller  les 
irbres  de  leurs  feuilles  ^  la  r-ature  femble  avoir 
»erdu  (es  înfcdes.  Nos  campagnes  s'en  repeuplent  , 
lès  <]ue  les  feuilles  des  arbres  commencent  à  poin- 
cr,  des  chenilles  de  toute  efpèce  les  rongent  avant 
néme  qu'elles  fe  foîcnt  développée-*  Tout  a  été 
lombiné  par  la  nature  ^  de  fa(^on  que  la  chaleur 
lécefTâire  pour  faire  croître  les  pttites  chenilles 
jans  leurs  œufs,  efl  la  même  qui  eft  néceflaire 
»oor  faire  pouffer  les  feuilles  des  plantes  &  des 
irbres  propres  à  les  nourrir.  Quand  elles  ont  ac- 
|uis  la  force  de  brifer  leur  coque ,  d'en  fortîr,  elles 
xoQvent  les  alimens  que  leurs  befoins  leur  font 
;hcrcher. 

Les  chenilles  qui  paffent  l'hiver  enfermées  dans 
'crof ,  Cous  la  forme  d'embryons,  après  avoir  qoit- 
HijK  A^^.  tics  InfcHcSt  Tom,  /^. 
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!  te  leur  enveloppe  j  vivent  (eus  la  forme  de  che- 
nilles une  partie  de  Tété  ;  enfuite  elles  fc  trans- 
forment en  chryfalides  ,  qui  ne  refient  pas  long- 
tems  dans  cet  état  ;  les  papillons  en  fôrtent  au  bout 
de  quelques  femaines,  c'cfl. à-dire,  avant  la  fin  de 
l'automne.  Ces  papillons  ne  tardent  gueres  à  s'ac- 
coupler, &  ordinairement  les  femelle«>  pondent  leurs 
œufs  tout  de  fuite.  Les  papillon^  meurent  dès  qu'ils 
fe  font  acquitté  de  tout  ce  qui  eft  nécelTaire  à 
la  confervation  de  leur  efpèce.  Mais  leurs  œufs 
font'  defîinés  à  pafTer  Thiver  &  à  réfîfler  aux  ri- 
gueurs de  celte  faifon ,  c'efl  pourquoi  ils  les  pondent 
dans  des  endroits  convenables  à  cette  fin  ,  &  la 
coque  de  ces  œufs  efl  faite  de  manière  que  le  froid 
ne  fauroit  détruire  l'embryon  qu'elle  renferme. 
Quelques  papillons  favent  couvrir  leurs  œufs  d'une 
épaiffe  couche  de  poils  ,  qui  peut  feivir  £ngvlière- 
ment  à  cet  ufage. 

Il  cft  d'autres  chenilles  qui  vivent  fous  cette 
forme,  jufques  environ  au  commencement  de  l'été; 
alors  elles  fe  difpo'ent  à  la  transformation  ,  de 
avant  la  fin  de  cette  faifon  ou  au  plus  tard  au  com- 
mencement de  l'automne,  les  papillons  (brtent  des 
chryfalides.  Ils  s'accouplent  tout  de  fuite  &  font  des 
œufs.  Peu  de  jours  après  ,  les  petites  chenilles 
s'échappent  de  ces  œufs.  Alors  les  feuilles  des  plan- 
tes ne  font  pas  encore  paflées;  ces  jeunes  chenilles 
s'en  nourrii^ent  auffi  long-tems  que  la  faifon  le 
permet,  &  il  y  en  a  des  efpèces  qui  parviennent 
de  cette  manière  avant  l'hiver  ,  environ  à  la  moi- 
tié de  leur  grandeur  complette  ;  d'autres  qui  fortent 
plus  tard  des  œufs  ,  ne  croiffent  que  fort  peu  la 
même  année;  elles  varient  en  cela  ,  félon  leurs 
différentes  efpèces.  Quand  l'hîver  commence  à  fc 
faire  fentir,  nos  jeunes  chenilles  employent  les 
moyens  qui  leur  font  propres  pour  te  mettre  à 
l'abri  du  grand  froid.  Au  printems  fuiyant,  quand 
l'air  devient  plus  tempéré  ,  quand  les  plantes  Se 
les  arbres  commencent  à  fe  couvrir  de  nouvelles 
feuilles  ,  nos  petites  chenilles  quittent  leur  afyle 
&  vont  chercher  leur  nourriture.  On  trouve  au 
commencement  de  la  belle  faifon  bien  des  efpèces 
de  chenilles  qu'on  «fl  étonné  de  voir  alors  fî  gran- 
des &  fi  avancées  s  mais  l'étonnement  celle  dès 
qu'on  fe  rappelle  que  ces  chenilles  ont  déjà  pris 
une  partie  de  leur  accroiffement  avant  l'hiver , 
qu'elles  ont  vécu  fous  cette  forme  une  partie  de 
l'automne  précédent.  Les  retraites  pour  l'hiver 
que  ces  chenilles  fe  choifîfTent  ou  fe  fabriquent 
elles-mêmes  avec  beaucoup  d'indufirle  »  font  très- 
différentes  &  très-varices.  Les  folitaires ,  ou  celles 
qui  ne  vivent  point  en  fociété  ,  fe  cachent  f?m- 
plement  fous  des  pierres  ^  entre  l'écorce  des  vieux 
troncs  d'arbres  abattus  qu'el'cs  rencontrent  ,  ou 
bien  elles  fe  retirent  dans  la  terre  ^  &  à  une  pro- 
fondeur- convenable  pour  que  le  trop  grand  froid 
ne  puiffe  les  arteindre.  Les  chenilles  qui  doivent 
p  affer  l'hiver  en  fociété  ,  fe  foHt  des  efpèces  de  nids 
très*remarquables^  conflroits  de  plufieurs  feuilles 

£cee 


;S5 


C  H  E 


qu'elles  lient  Cî;rcnil>le  avec  de  la  fo'c  &  qu'elles 
attrtclent  ?.a  Iiai'r  des  arbre:;  fur  le»  bruiches. 
I-es  jK'îi'c-  c!:ci:'iî:s  i'V.û'c  t  enl^m  1-  i' i rit <! rieur 
<e  ce  ^»ros  p;îy:tt  ôe  lcuiilc<;  ,  où  eiles  fonr  par- 
f.'.iîtM  on:  à  i\i .  i  du  froid.  Ijicii  des  chenilles  le 
Trient  de  catc  ii;..u:lrle. 

Lc<  c-!u':iilîe«;  -]i:i  p."î'N.r.t  Tî-îver  fo'js  la  forrr.e 
de  ci-.-y;"î!;Jcs  ,  î*.  j  t  Its  u!us  :  omb  cuîc"i.  Polies  vi- 
vtr.t   comr:e   c!i.ri.i'?s    liîc    pv.iido   partie    delà 

elJv»  I..i'.  :i  ;  vers  ï.\  v.ii  di  .\'r  ou  dans  l'auf-'Hine, 
le»-  unL.  plut'.t  ,    l',s  .-.lîtrcï  '«ni-    arJ  ,   f  Ion  leurs 

iît'.riii:..  ;  eluvC*:,  ciles  ccf'erit  de  manger  &.  fe 
prw^.ac  t  3  ia  niii^forivati  n.  Un  gran  i  nombre 
de  te^  cl'tniiles  eiit  e  alors  dans  i»  terre  pour  y 
P'CP.Gre  la  for.i  e  de  i  hrvflilid-s;  d'autres  cherche- 1 
des  retr.titcs  dan»;  les  t'o  :s  des  vieux  murs  ou  des 
arbres  ,  feus  lc«  pier-es  <]u'eiies  rencontrent.  Sec. 
d  autres  :e  font  des  coques  de  fjie  ou  dautris  ma- 
tières l'ir.inge  es  ,  <jui  gar.  i.ri  cnt  le^  c'îr)rài;des 
centre  le.  cancers  Je  l'hiver.  P-iifin  :1  y  en  a  q'ii 
nViu  pas  befoin  d'ctre  couvertes  ,  c*efl  à  l'air  libre 
c^uVlIts  prennent  la  forme  de  chrjfjlides  ,  &  rt- 
fil]  in  pa'fdite.renr  au  froid.  Les  papillons  de  t  utes 
ce^  chenilles  ne  fortrnt  odinaircment  qu  au  prin- 
tcnis  ou  au  mil  eu  Je  Tctc. 

Enfin  II  y  a  c'cs  chenilles  qui  furvîvent  Thîver 
fous  la  forme  de  papillons  ,  deHincs  au  prinems 
fnvant  à  perpétuer  Jtur  efi;èce.  Ces  chenil  es  après 
avuî- vccu  fous  cette  f  ^rme  un  p:.rtie  du  prinrems 
&de  l'ité^  fc  transformei.t  en  chr)fâliJts ,  8c  av:tnt 
la  fin  l'e  la  belle  f.iifon  les  palliions  p.:roi'Ien'  au 
).>ur;  on  les  voit  voler  dans  le»  jariins  c^:  d^ns  les 
Cîmpagnts ,  aulVi  long-!em<;  que  la  chaleur  de  Taîr 
le  Icurpemet.  *M.:is  ils  ne  f^nten:  fa-  cet'.e  n.c.iic 
2nii''e  le  befoin  de  fc  j  rop;î2<?r  »  ^  r.îiiprochL'  »îe 
la  rude  la:fon,  ils  vont  fe  cacher  dans  les  cavités 
des  a-br-.*^  ,  t^ans  les  tious  dis  vieilles  muraîllts  , 
dans  le  îraîîcns  nu'ne,  d.uis  les  p^rcners  ;  la  ils 
pp.lien^  riivLT  eu  fi.re:'  ,  U  le  froid  ne  les  fait 
pi'îrt  m  i.rir.  Aux  pr. n;i'. rs  bcîux  jours  de  l*ann:e 
lii  vanîe  ,  ils  înrîtnt  de  le  'r  quartier  d'hiver  & 
vont  \c!'.r  .'i  1.1  cin'p."^i:e;  ils  y  p:.roii'cnt  dvS  que 
la  r  tll  1.11  peu  ccl.iui:::-  par  les  ra\ons  du  (b'eîl. 
Alors  CCS  fii.îiîl  ns  travaillant  à  ptrpcfuer  leur 
el|'cce ,  i!''  s*iiCJo,:;)lciit  ,  ils  pondent  des  œufs  fur 
les  fe»  ii  es  !e  plantfs  ou  f^.c*^  a''i.Tts  ,  qui  doiven' 
fcrsif  t!.'  1 1 '.-r.ti»:c  .in\  p^.?!'o^  ciiTMiles,  is.  ce^ 
cl  v!;ii!-vs  :.c   t.i7den:  i^u-^ics  d-j    foiii-, 

>'cj<  d'-.  ^r<;  PM*nfe:r.nt  coi.-!f"rcT  les  l;:ibi- 
t\i\-  'v.-.rC'-'v'  '>:^  ^  !««  r\v^  'rrt'  flîwntf''  des 
ci  1 1  :''•■,  J  •'  *  .'iiis  qi.il'jucs  f-'p'vOo^.  qui  vivent 
c:    1'    i  r."  ,   ti:'Ir:c  d.ins  quelq:e»  epLwes   qui  vi- 

r.  "i  il."  "  :  ^  i:-".^-  t'^':  rnt  dite*"  ,  il  en  c."* 
j-'i''  "•»  .M'  d  ;cii;.tiî  di:  Il  ;;-d  oU  du  fait  de 
luciuii.Ci  Cl   lion  en  tout,  du  moins  en  partie. 
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Il  n'en  crt  pas  de  même  des  (bciéccs  propreaint 
di(es.  Files  ne  doivent  leur  origine  à  aucun  fait 
humain  ni  a  aucune  ti'conflance  é'ringc*'e  ;  m«is 
e  les  relèvent  iini  jnemv  lit  de  l-i  natuie.  Les  mem- 
bres qui  les  compofent  ne  font  pas  'euleme  cnni 
par  dis  befoins  o  i  des  avantages  communs^  Si  cei 
pour  un  tems  f  luvcnt  aiic^  cou  t  ;  l\\  le  fjit  cr- 
10. e  par  un  lien  plus  fort ,  &  qui  fub^tlc  ju  rw«'â 
la  U'.ort  de  1  ani.na!  ou  du  m.>ius  pendant  Lre 
grande  parti.*  d?  I'à  >ie  ;  c::  ben  cil  la  pr^^re 
confcrvation  de  1  individu  ou  de  fa  famille  L'une 
\'  l'autre  font  luveHairement  a't.i:ht*e*  à  luttât  de 
focié  c.  C  *eit  porr  ce:fe  graji  c  fin  que  les  d!f- 
f: rentes  efpècfs  d'anima.  x  f  »ciabJes  .  ont  et-  î-.;"- 
rrjits  a  travailler  en  commun  à  des  ouvrage?  S 
d!j;nes  d'être  admirés.  Les  (bci.'t's  prop-ement 
d  tes  peuver  t  être  divifces  en  deux  clalfe;  :  b 
première  comprend  les  focictés  do-t  la  6n  prin- 
cipale fe  borne  à  la  conferva  ion  des  tnd!vdj<, 
la  féconde  celles  qui  ont  peur  b'jt  &  la  ^onV- 
varion  des  indîv  dus  &  i'éJjcation  des  petits.  Pi  i- 
iieurs  efpcces  de  chenilles  &  queî]ae«i  e'pè<:es  de 
la.'ves  appartiennent  à  la  première  cl  a  (Te;  les  foa^ 
mis ,  les  guêpes  ,  les  abei  les  ,  les  nflors,  ^c.  a:- 
partiennent  k  la  fecon  'e.  La  première  clatTc  pr.l 
avoir  fous  elle  deux  genres  principaux  ;  Tun  com- 
prend les  focletcs  à  tems  j  l'autre  les  fbciccs  i 
vie. 

Les  (ocictés  que  nous  allons  parcourir  ,  ne  it* 
vroiei.t- elles  pjint  Feue  origine  à  cette  clrconuan.e 
comii^une  aux  chenilles  qui  les  compolent  .  es 
naître  d*ocufs  dêpoR's  les  uns  auprès  des  aurct! 
U  n'y  a  pas  lieu  de  le  lbup:^onner  ;  puifque  cet» 
cil  confiance  fc  renco'tr»:  dans  beaucoup  d'efpccn 
de  chenilles,  qui  cependant  ne  tr.ivailleni  pjîi! 
de  concert  aux  même»  ouvrag's  ;  &  des  inii^^irt 
de  ;uintiî'-*  d'autres  efpcces  fe  ti:fpe'fcnt  a;fîi 
k-.jr  n.iiîîance  pour  ne  le  réunir  jamais.  Ccv-î 
Ici  chenilles  n'engendrent  point  qu'elles  ne  fjirt 
parvenues  à  l'itat  de  papillon,  il  ne  s'a'::  p:^t 
dans  Icur^  focittcs  de  Tédu.Mtîon  i-'cs  pc:iî»:  iu? 
propre  ccn'irvation  eft  l'uni  jue  fin  de  leur  c* 
va'l.  Il  icgne  parmi  elles  la  plus  parfaite  èp&- 
t.-  :  nulle  dillinâi-m  de  fexes  ,  &  préface  r;;ii* 
di.tinâirn  de  grandeur.  Toutes  fe  rc.îe.T.JÎfîî, 
toutvs  ont  la  in^-'oie  pa  t  aux  travaux  ,  t^-t«  ?• 
t  nnpofcnt  prn:Kement  qu'une  feule  famille  i—t 
de   iA  n.ême  more. 

T. es  chenilles  qui  vivent  enf  mbîe  ,  T:er-f: 
to'iros  «'es  auis  d'un  mcme  paril.s^:»  ,  ^-:  '^• 
et'  (l/pcf^s  les  u:  s  auprès  des  autres  ,  ou  f.-ui::i 
ic^  uns  fur  les  auires  ,  pour  forrrcr  une  c  rrcf 
vio  '  i  ] ,  S:  col.i  d^ns  un  i  t-  va'Ie  d*:  pc  J  de  ";'•• 
ï.i         :'.•.'« '.-iKiiiiit^;  e:i  'tkTti.t  p"'"::e  c:L:f»:i^ 

>  a 

1  ..-.0   i^J"  *,  en  nti'ant  clo^    le  f'-vnt  cr* 

(•  ■    .    •      vV  t. les  c»'i:tlr.  :"î»-   d  ••     'iv--  a.:.':  ^ 
leur    :,i::inct  ic  \v^\r  prc  en:.    Le'     .vl.:  s  •  !>*^ 
>  aii>u  dire  ,  de  frc.ei  6c  de  fa-urs  >  font  ^EeiUi^ 


C  H  E 

Jreufes  pour  compofcr  quelque  fois  une  république  ' 
le  Gx  ou  fept  cens  chenilles  ,  &  communément 
U  deux  ou -de  trois  cens.  Les  unes  ne  fe  féparent 
|ue  lorsqu'elles  fortent  de  leur  deaiîère  dépou  lie 
le  chryfalide  ,  &  e'ies  forment  prefquc  des  focié- 
és  h  vie;  d*autres  ne  vivent  enfemble  que  jiif- 
|u'A  ce  qu'elles  foient  parvenues  à  une  certaine 
^fandeur.  &  elles  ne  forment  que  des  foci<îtés  ^  tems, 
-.es  dernières  chenilles  font  celles  que  nous  allons 
examiner ,  dans  quelques  efpèces  qui  font  les  p!u*i 
épanducs ,  que  nous  trouvons  prefque  par-tout  fur 
los  pas ,  8c   qui  doivent   le  plus   nous  intéreffer. 

La  chenille  nommée  commune  ,  parce  qu'elle  eft 
Il  effet  de  celles  qu'on  rencontre  le  plus  frc- 
[uemment^  e(l  trop  connue  pir  Ces  dégâts  ,  pour 
le  pas  chercher  à  la  faire  connoître  auflî  par  les 
labîtudes  qui  lui  font  propres.  Cette  chenille  ,  xie 
nrandeur  médiocre  &  velue  ,  a  feize  pattes.  A 
a  vue  (impie  ,  on  ne  diftingue  point  l'arrange- 
nent  de  (es  poils  qui  fosît  roux.  La  couleur  de 
bn  corps  eft  bnne.  On  apperçoit  de  chaque  c6té 

une  dîllance  égale  de  l'origine  de  fes  pattes  & 
lu  milieu  de  fon  dos  ,  deux  lignes  de  taches 
Janches  j  formées  par  des  poils  courts.  Sur  le 
nilieu  du  dos  ,  on  ren»arque  de  petites  taches 
ougeârres.  Sur  l'anneau  auquel  eft  attachée  la  der- 
icrc  paire  des  pattes  membraneiifes,^!^  fur  le  fuivant , 
n  obfervc  au  milieu  un  mamelon  rouge ,  ces  deux 
namelors  charnus  font  remarquables  en  ce  qu'ils 
i*ont  point  de  poils  ,  &  qu'ils  s'élèvent  fouvent  en 
yritnides  coniques  ;  le  Rombix  qui  pond  les  œuFs 
'où  naîffent  ces  chenilles  ^  cft  blanc  &  .  d'une 
randeur  moyenne.  La  femelle  fait  fa  ponte  quinze 
jurs  ou  trois  femaines  après  qu'elle  a  quitte  fa  dc- 
'ouillc  de  chryfal  de  .  parce  qu'elle  eft  fécondée  par 
e  maie  prefque  auffitôt  qu'elle  fort  de  fa  prifon, 
-lie  dépofe  fes  œufs  fur  une  feuille  vers  le  mi- 
îeu  de  l'été  ,  &  les  enveloppe  d'une  efpcce  de 
3ÎC  jaune ,  formée  de  poils  qui  CmM  à  l'extrémité 
le  fon  corps.  D-*  chacun  de  cos  œufs  ,  dont  le 
lombre  e(ï  d'environ  trois  ou  quatre  cens  ,  fort 
u  bout  de  quelques  jours  une  trcs-petire  chenille, 
oî  bientôt  e(î  fuccédce  par  d'autres.  Loin  de  fe 
ifperfer  fur  les  feuilles  vo  fines ,  toutf  s  demeurent 
iflemblécs  fur  la  même  feuille  qui  les  a  vu  naître, 

peine  fort  elles  éclofes  ,  qu'elles  fe  mettent  à 
langer  &  à  filer  de  concert.  Le  même  efprit  de 
cîété  &  de  travail  les  unit.  Elles  fe  conftruifent 
1  n?d  oii  elles  fe  retirent  pendant  la  nuit,  &  qui 
jjt  aufll  leur  fcrvir  de  retraite  pendant  le  mau- 
rîs  tems  &  fur  tout  pendant  l'hiver.  Elles  fup- 
>rtcnt  la  rigueur  de  cette  faifon  fans  périr  ,  en 
tendant  !e  p  intems  pour  forcir  &  aller  ronger 
s  feuilles  naîîîantes.  Les  détails  que  l'hiftoire 
us  particulière  le  ces  chenilles  prcfente,  ne  fau- 
ïîent  ctrs  indifférens ,  &  nous  devons  fans  doute 
s  rapporter  d'api  es  Thifloricn  le  plus  digne  de 
3  décrire. 

L  es  chesiiks   de  cette  efpècc  fortent  des  œufs 
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de  ^chaque  nîohéc  ,  environ  quinze  Jours  après 
qu'ils  ont  été  pondus.  Ceft  depuis  la  mi-juilUt 
jufqucs  vers  le  commencement  d'août  qu'elles  naillcoc 
routes.  Le  jour  où  celles  d*unc  nichée  doivent 
éclorc  étant  arrivé  ,  on  en  voit  â  chaque  inftanc 
qui ,  avec  leur  tctc  ,  fcparcnt  les  poils  dont  le  nid 
cO:  couvcff ,  &  viennent  de  l'intérieur  fc  rendre  à  la 
furfacc.  Apres  y  être  un  peu  rcftécs  en  repos , 
elles  marchent  pour  chercher  leur  nourriture.  Cha- 
que tas  d'œufs  cft  applique  fur  le  dcffus  de  la 
feuille.  Ils  font  plus  cxpofés  aux  injures  de 
l'air,  mais  ils  font  auffi  plus  expofés  aux  rayons  du 
folcil  ,  dont  la  chaleur  doit  fcrvir  à  les  faire 
édorre.  Un  autre  avantage  pour  ces  chenilles , 
c'cft  que  ne  pouvant  fe  nourrir  du  dcffous  de  la 
feuille,  elles  ont  bientôt  trouvé  la  nourritnre  qui 
leur  convient.  Elles  ne  rongent  qu'à  peu-près  la 
moitié  de  répaifTcur  de  la  feuille  ,  encore  ne  la 
rongent-elles  pas  en  entier  5  elles  ne  touchent  pas  aux 
grolfcs  nervures,  ni  même  aux  fibres  dune  groffcur 
fcufiblcala  vue  fimple:  ces  fibres  (croient  trop  dures 
pour  d*au(n  petites  dents  ,  qui  n'ont  pas  encore 
eu  le  tems  de  s  afïvrmir  ;  elles  ne  détachent  que 
le  parenchyme  ou  la  fubftance  qui  e(l  dans  les 
petites  a'res  renfermées  dans  les  fibres  fcnfibles. 

Dès  qu'une  chenille  nai(r[y^c  s'e(l  mife  à  ronger 
la  feuille ,  elle  a  bientôt  une  compagne  ;  une 
autre  qui  vient  de  fortir  du  nid  fc  place  auprès 
d'elle  côte-à-c6tc  ;  une  troi(icme  ne  tarde  pas  à 
fe  rcnçlre  auprès  de  cette  féconde,  ainfi  de  fuite 
fe  forrr,c  un  rang  de  petites  chenilles,  toutes  poféci 
parallèlement  les  unes  aux  autres  ,  ayant  toutes 
leur  tcte  fur  une  ligne  à-pcu-près  droite ,  ce  rang 
cft  aufli  long  que  le  permet  la  larcreur  de  la 
Kuillc,  dans  le  fcns  oii  elles  fc  font  difpofées.  Le 
premier  rang  étant  rempli  ,  la  chenille  qui  vient 
cnfuite  en  commence  un  fécond  ,  en  fe  mettant  à  la 
queue  d'une  des  précédentes  j  &  peu  après  le  fé- 
cond rang  eft  formé  comme  le  premier  Ta  été  ; 
un  troidèmc  fe  forme  quand  le  (ccond  eft  coo^- 
p!et;  &  ainiî  dans  peu  de  temps  une  feuille  fe  trouve 
entièrement  couverte  de  chenilles,  excepte  dans  la 
partie  que  les  premières  ont  lai/fée  devant  elles, 
A  mefurc  que  celles  du  premier  rang  avancent  pour 
ronger  ,  toutes  à-peu-prcs  également ,  celles  du 
fécond  rang,  rongent  l'endroit  que  viennent  de  quitter 
les  premières.  Par  cette  difpofition  ,  chaque*  rang 
qui  fuit  le  premier  peut  trouver  à  mander  fur  une 
bande  de  la  feuille  ,  de  la  longueur  d'une  file, 
&  qui  a  pour  largeur -la  longueur  d'une  chenille, 
ou  ce  qui  revient  au  même,  chaque  chenille  d'un 
rang  poftérieur ,  ne  peut  rongcj  qu'une  lurface 
de  la  feuille  égale  à  celle  que  fon  corps  peut  cou- 
vrir. Ceft  un  afTez'joîi  fpcdacîc  que  de  voir  une 
feuille  ainfi  couverte  de  rangs  de  chenilles  toutes 
occupées  à  manger  à-h-fois  ,'  &  avec  tant-  d'ordre. 
Elles  font  alors  fi  petites ,  qu'une  feuille  peut 
eu  contenir  un  grand  nombre,  elle  ne  fufiît  pour- 
tant pas  pour    toutes  celles   d'une   mcnic  nichée  j^ 

Ec  ce  1 
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aiilTi,  Ici  prcmi^'rct  foitiet,  voni-dlct  Te  partieicr 
Tut  (lilfc-tCDitt  feuillet  Ici  plui  Toilinci  ,  &  pour 
(î  mitrre  plut  à  leurairc,  cllei  ne  forment  qoel- 
qucfoit  (]uc  deai  ou  trois  ranzi ,  le  mfmc  cju'an 
Iciil  fur  une  ftuille  :  quelfjoeâii  Ici  têici  dci  che- 
nilles d'un  rjniç,  (ont  pUcéei  fur  une  ligne  couibe. 
A  pcifij  Ici  ptemicret  ont-ellct  eu  lu  tempi  lic 
Je  ra/Talier,  (|u'tll<:s  Te  mettent  à  filet  :  elles  tra- 
vaillent à  ti-cr  d^.')    RU  d'un   dci  bordi  de  la  f..uiile 


au  botJ< 


.fé, 


iqant  piLi  de  fa  poii 


D'autres  k  jarnnent  bientôt  a  celles-ci  pour 
eer  l'ourtagi.-.  Le  çoti  de  la  feuille  qui  a  été  rongé 
i'eft  plus  deireelii  queTaoïfei  la  feuille  eO  deve- 
nue concave  vers  ce  côti  ,  de  forte  que  les  ti's 
ijui  font  aitaeliiff  à  ces  bords  ,  fc  trouvent  élevés 
au-Jelfus  de  Ton  milieu.  Bientôt  tout  ces  fils  com- 
parent une  loi!c  qui  foimc  un  voile  étendu  fur 
tout  le  delfui  de  la  feuille;  pendant  qu'un  grand 
nombre  de  chenil'eî  tiavai'Ie  à  le  fortifier ,  à  l'épaif- 
lîi ,  d'autres  rongent  tranquillement.  Se  à  couvert 
CD  quelque  forte ,  ce  qui  peut  relier  de  noutii- 
ture  fur  cette  mcmc  feuille.  La  toile  cft  d'abord 
iièt-EranTparentc,  Se  ne  cache  pat  les  chenilles 
qui  font  delTous  ,  mais  celles  qui  font  deffut  y 
ajoutent  fucctflivemcnt  tart  de  fils  i]u'dles  la  ren- 
dent opaj-ie;  alors  elle  cft  eirrèmemcnt  bUnelie. 
Cctc  loîi:  foriiic  une  cffcci:  de  tente  ,  au-dclldus 
de  laquelle  dl  un  lo^jeinctit  ou  les  Chenilles  (ont 
à  couvert  dans  leur  temps  de  tcpo<  ;  loirqu'etlci 
n'ont  bcloin  ni  de  mang.'i  ni  de  filer,  elles  l'r. 
icnicni  f,>us  cette  rente.  Elct  eouvreni  aicfi  de 
foie  pIulicuTs  dc<  fcii.llci  doDi  le  parenchyme  lupé- 
rieut  a  iii  ma  gé.  Il  leur  fiut  p!ulï:urs  de  fc$ 
pciiis  !o^c^llcn^  j  o'ir  les  cuni:rir  routes  ;  mais  ctf 
ne  (ont  '.j-c  d;i  logenirns  .  pour  a^nfi  dire  ,  fjiis  j 
la  liAtf  ,  &  en  itl^n.lani  qu'elles  l'oient  en  c'tit  d: 
<<n  procurer  un  plus  Ip.icieui  ,  qu'elles  doivent 
tautct  l.abi.er  enremble,  Kllis  y  tr-vaillcut  a^i  bou- 
d;  tiuel.]u>:s  jo.jr;  ;  apivi  .vj  r  ronpé  lamoMi  Je  la 
lj!.<iancc  Jti  f;Hl;!>s  <1UJ  forii  pics  du  bout  de  quel- 
q-jj  )o;irie  poulli;  ou  de  quclqu:  pet^tJ  branche  , 
CiCt  coiîi.iiccc  nt  ici.r  grand  oii?iai;c.  Pour  toi  mer 
et  npu'vl  l'J.fi.e  ,  qu'on  «e  doit  a;ipcUec  pourc.mt 
qjc  leur  r.ij  ,  til:t  i3j:lT;r.t  d'une  t-'ile  de  foie 
b.'.nL-lr  ,  ut  i;  .iffct  kii-.ue  pa;ic  de  la  tif»:  où  il 
i!  '^r  rep>'ltr  ;  cl  es  nneloppent  au'li  d'ure  toile  de 
I'>;e  ui'i;  ou  dux  fvuillcj  .les  p'us  prociiei  du  bout 
d;  ce-(c  li^.-  ;  e::roi^,-  cl:.-!  l'.mt  des  toiles  plus 
(;rjtirc.,  dar.s  Ic'"|itllîs  ces  feuilles  &  ta  ri^c 
V  ir..uve'.i  ic;i.:r;n  (.-;,  &  e:i  cnûraff.int  le*  f-uiiUi 
'<■.■■.  e»''.  fie*  ,  c:lfi  .^'.  ol)l;f;int  a  le  cour'>cr  vers 
1.1  ■■■■,'€.  FUc*  iim:  prc'..uc  loues  occupées  en 
i.î  ;up;ti!;"  »  '•c  trj'-a'l,  8;  toaiM  au  moins  y 
c    1    [ar[   :uji>.l!iveniei;t. 

Or  ne  vni;  qi.cir.'p  de  cet  nid*  ,  dent  nous 
vc  '  de  poiVr  ]<.:  f.»"lri;:ein  ,  i'ur  les  ar^'its 
Cr.iii:-'-,  (.-;  .;-r-r--,  .;  t'icre  m'cJi  en  hiver  , 
1  r  i:e  l-s  a-lr.*  <\.;î  em-cr:.:ici.l  dépou-Iléi  de 
'.un  Irjiiics.  Ce  l'on:  de  gcoi  piijueis  Je  fjie  bJan* 


che  Se  de  feuillet,    dont   la  forme  exiétiesre  a't 

rien  d'agréable  ni  ie  conAant.  Les  unt  font  pu 
appUtis  ,  les  autrct  plut  renfles  >  fÎLS  a^rordit 
mais  tout  ont  à  l'e^téiieur  quelfuct  angle*.  A 
me'ure  que  les  jevines  Chenilles  pr.'rnei;t  ^t 
accToilTeinent ,  clle^  itenii^ni  leur  logeaient  par  iê 
nouvelles  coucVes  da  l-uillet  ïï:  'e  lôît.  C«i  dif- 
féri'iitei  couchci  ou  ioi!e>  foni  a'^t^i  t  de  cIo'  ont 
qui  par:agent  l'iiité:imrdu  nid  en  di.'r' reos  a;pv- 
letneni  qui  n'ont  ritn  de  léguli.r,  ma  s  Icï  ef'acn 
compris  entie  cet  cotions,  «  nt  p'oprev  ■  !  >:et 
des  Cheniil-s.  l'ojr  arrivet  à  cî  (o^eir.en- ,  elet 
om  eu  l'aiccniion  de  ailier  a  chique  t--:'.c  -i  oi 
deux  irousioni",  dont  le  Contour'  e'I  r;J.>:U  Je 
foiei  Se  qui  font  des  portes  mciia<ô<.i  a  dciTs'n, 
pour  pi'nfirerdans  l'iniL-iieur.  C'^^ajueijd  e  i.'M'C 
donc  compolé  d<^  plulîeuit  enceintes  de  ni-s, 
Sf  ehak]iie  enceinie  de  to>ie  a  fet  fores,  ami'-s 
embarraflces,  &  qui,  fans  eue  dirpa^LS  en  en- 
fiUJe  ,  p.rtiettent  toujoLiri  auiChei  ill:s  de  pt'T:r 
d'une  enceinte  à  l'autre.  Le»  toiles  qui  coinpo'îr.t 
ces  nids ,  quoique  faites  d'un;  fo.c  ex  rirmemect 
fine  I  font  fortes,  par.e  que  le-  Chcnî  les  y  ï.t- 
ploient  chacune  un  nombre  prodig'eux  de  fiis^n- 
dus  les  uns  fur  lei  aut^esi  aulli  ces  ni  i  léruïem- 
itt  à  toutes  les  a>taqu;:s  du  vent  ,  &  â  to^tn  Ici 
il  jues  de  l'a:!'  Le  temps  où  ils  pourraient  être  !e 
olus  déranges ,  ce  f^roit  au  printems  ,  fî  les  tîgn 
qu'ils  enveloppcT'it  venoieiit  à  fe  couvrir  de  noc- 
velles  feuilles,  à  croitre  elles-mlmes  ;  ma:t  Ict 
Clienillcs  en  rongeant  let  priDcipaux  ye'JX  de  li 
ti);e  ,  la  metieot  hois  d'état  de  pouiTcr.  Ces  oîii 
fo^t  des  retraites  alTurées  oj  nos  Cheniilci  œ 
manquent  pas  de  Te  rendre  dès  qu'il  vient  à  ple.- 
Vùir:  la  pluie  ne  peat  point  y  cnrr.-r  ,  parce  aa* 
toutes  les  illues  font  en  bas  ,  de  fôiie  qu'elle  ghTt 
Tint  [Lnci  e-  le  tîflîi  foyeux,  £ll:s  s'y  renVmeai 
ilfi  quand  le  fuieil  cft  trop  irJent  ;  c'ie*  y  pa^ra: 


jne  rariie  delà 

}u  ellci  l'ont  toutes  dans  le 


|u'îl  Y  a  des  heurts 
f^remcct  s'y 


en  iiouve-t-on   pas  toujours  quelque*- un  et.   EUci 
s'y  rcn  Ic.ii   po-Jt  fc  repofer ,  pour  le  mettre  à  VibA 
du  majvas  ttmps.  Se  tUs  en   fortenc  psec   alIcK 
c!.crt:1ier  de  la  nourriture.  11  leur  eS  fui-Mas  m^-m, 
Qt.-i'n  diri.    Ici  temps  où  rllrt  cr^t    a  thanfcf  ^ 
peau,  c't.l  lou  ours  dais  le   n.J  qu*el  es   i    '" 
cell»  dont  e!:e^  ont  i   Ce  diTaîre  ;  au(Ti  U 
t-on  rampli-.  de  vieilles  déjiouiUeSi  la  < 
y  l'ont   en   l^ùre^é   peniiUni   ce  ttmpa  cril  ,     . 
elles   ne    s'exp^fcni  i  l'air,  que   ^«a»4  kv  ■ 
vclle  ptau  s'eli  fuâiraAiiLeDi  al^rmaC 


Nout  ne  devons  point  ciaîf^ 
petits  détails,  pni'qu'  ' 
nouveaux  plailti»^*  tr    . 
la  nature,.'' 
cet  obfïrt  _, 

en  recor*  ^ 


^'« 
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d*aarant  plus  agréables  à  Tarif,  que  toutes  les  paitics 
ce  la  jî;uirUnd:  (ont  en  mouvement  &  vi:iert  fins 
c»^^  1-U's  alp^ds.  Quand  plufieurs  de  ces  focictcs 
•  avoifînrnt  fit  que  Ks  proce.'lions  partent  de  dilFé- 
rens  nids,  le»  guirlandes  ou  Ks  cordons  fc  mul- 
ti.ïîîcnr,  fc  diligent  t:n  (^îîî'.Tens  Ten? ,  tracent  une 
nuititu^e  Je  figures  ,  &  le '"peâ?,cîe  en  c'cvieut  plus 
atnu'ant  encore.  Eile"  s^éloif- neiit  fo.ivenr  à  d'a'iVei 
grandes  dilfances  du  nid  :   les  files   de    Chenilles 
lont   alors  foit  longues.  Tandis  qu'une  procc^fion 
imc  la  mcmeli^ne  dioicc  ,  d'autres  fo  djcournent  en 
dincrens  Icns.  Lis  unes  montant,  les  autres  défen- 
dent. Toutes  les  Cherilles  d*une  m*nic   pro:e(rion 
mirchcnt    d'un  pas    uîiifcrinc  &  prtfjue   grave  : 
aucune  ne  fe    preiTe  de  (devancer   Ks    a'-tres   au- 
cune  ne   dcme  irc  en   arrcre  dms  rint(!ricure  de 
la    fil',,    La  Ciiei'.ille    qui    eft  à   la    tête    de    ia 
proceilion  déterni -ne   les   év^oludons   de    t^ucc    la 
croupe.  Quand   ce  ti  Chenille  s'arrét:,  celle   qui 
-*1*    "U"    immédiatement    s*crré;e    auffi  ,     puis    la 
troiiiCMe  ,     la    quatrième  ,    la   cin^r.icme  ,     &c. 
&  a  la  file  eft  fort  longue  ,  on   'uge  Iven  que  les 
Chenil  es  qui  en  occupent   le  milieu  ou  laqu-ue, 
cUcminrnt  encore,   tandis  que  celles   qui  en  <  c- 
^^";  la  tête  ne   chtmînont  plus.  Il    fc  paflc  là 
prccîicmcnt  ce  qui  fe   parte  dans   les  troupes  qui 
défilent  en    bon  ordfi.  Chaque  Chenille  garde  fa 
place,   &dirigj  fa  marche (nr  celîe  de  la  Chenille 
4***   la    p  fcède   imméd  atvraent.    Elks   n'ont   pas 
proprement  un   chif:   ma"s  la  Cheni'h  qui  matclie 
«  pre.Ticrcen  tient  lieu  ,  &   toutes  les   ClieniHvs 
"'^^vin    fj    pjjj^     Lorfque    les    premières    Che- 
»iUcs    dune    procefîion     font     halte   ,    elles,  le 
wffcmhicnt     ordinarement    Ks     unes    auprès  des 
ittitre^,  &   lis  unes  fur  Ks  nutr's  en  monceau,  & 
^renferment  dans  unj  e'pc-c  de  poche    à  clares 
^^Jej,  a  'ej  fembiab  e  à  un  fil;  t  n  pr.n.^re  K-s  poi'- 
,   jon^,  s  i!  ar:ivc  q;K*  cette  poche  foit  fort  fr.*^ren.i'e, 
^Hc  devient  en  queLiu:  f  rte  un  f^ron  i  nid  ;  car  les 
^^^w/l'es  ragi^rjndilT.nr ,  &'  le  foni^cnt  de  plus  en 
P'Ot  par  de  nouveaux  fils.  Lcri-^.e  nos  proc^fll^-n- 
90res   reviennent  ?  leur  nid ,  c'eil  par  la  n-.cme 
iy*  'J^'elles  ont  fjîvîe  en  s'en  élviif^nant.  Sou^•cnt 
^£.*  ^'élo^gneiît  beaucoup  de    'e'T  domicile  &  pjr 
•fl^Tcns  détoirs;  cependant  e"les  fivcnt  touiour< 
*  rcrrci^Y„  &  s'y  rendre  au   b^f  in.  Ce   n'eft  pa« 
^^^  cjui  les  dirige  fi  iureme'  t  dans  1?  «s  marches: 
-ft    trcs-prouvé.    La  nature    leur  a  donn^  un 
J..J        '""^oyen  do  r  gagner  leur  gite.  Nous   payons 
jg     ^  *^  ^  rn'ns  ;  nos  Chenilles  tapifTent  les  leurs ,  elles 
j^      -^'"chent  jim.:i<  qur  f  r  des  tapis  He  loîe.  Tous 
^^^     ^^^nin^  qui  ab-^uiifTnt  à  K-urs  nids ,  (ont  cou- 

1»^  %!?^  ^^^  ^^  ^^'^'  ^^*  ^^'  forment  des  traces 
[5|^^^  *^'anc  lu<îrc,  qii  ont  au  fn<nns  deux  outrais 
2S*.*^    ***  la-geur.  C'^ft  en  fuivant  à  la    file  ces 
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;pi 


ce/a 


jU^    **    qii'e' es   ne  mrniuent  point  de  {^te,< 
5j^^^^ïiueux  que   Ibient   les  détours  dans  le 
^'engagent.  S:  l'on  pafle  îe  doigt  fur  )a  * 
"^^mfia  le  chemin,  8c  l'on  jettera 
^*  le  plus  grand  embarras.  On  Icf-vi 


tout-à»coup  à  cet    en(^roit ,   &  donner  toutes  les 
m.irques  de  la  crainte  &  de  la  défiance.  La  miivhe 
demeurera  lufK'nàue,   ju'.'qu'a  ce  qu'une  Clicni  le 
plus  hariie  eu  p  us  impartent^  qt:e  les  autres  j    ait 
franchi  lo  mauvais  pas.  ;.  e  fil  qu'elle  tend  ei\  le 
franclÛJlant ,  devant  po':r  un    autre  ui    pont   fur 
lequel  elie  paîîe.  Ce".l:-ci  tei'd  en  pîiî^ant  v.ti  au  re 
fil;  une  toiiîcme  en  tend  un   aurc,  &c.  &  iethe- 
min  eft  bientôt  rcp.'.nr.  Les  pro:(;dLs  in^iuftrieux  des 
înû-ftes,  &  en  <;jnwral   des    ?.niniai]X,  s*en-.parcnt 
facî-ement  do  notre  imagination.  Nous  ne  us  plai- 
Ibns  à  Kur  pr.te:  nos   raifjniKmius  &   n  s  vuc5, 
NosCh^ni!J^'5  f.ns  -outo  ne  tapîlTent  pas  leurs  che- 
mins ,    peur   ne    point  ?'i-g."rer  ;    mais    elles    ns 
s'i'garcnt  poitt  p:irce  q«i*c!l  s  tapîlTcnt  Icur^  cl^e- 
mii:s.  E  les  filent  continucil  me'  t  ,  parce  qu'el'es 
ont  conriv  uelleme:'t    befuin   d'évacuer  la  ma:îcre 
(oye-îf-  q!»e  'a  nourriture  rcpro  luit ,  &  que    leurs 
intellins  renferment.   Fn  fati-faif^nt  à  ce  befo'n  , 
e'ies   aîilircnt  leur  marche  fans  y    Ioniser  ,   &    ne 
le  f'>nt  c^nt  mieux.  La    conîtriidion   du  niJ    c'I 
encore    ice  à  ce  beîoin.  Son   arclîit.fture  l'eft  à  la 
forme  de  1  anima!  ,  à  la  (Irucl-Jre  &   au  }eu  de  fes 
orgariis,  c!f  aux  circonft.inces   partiai'icres    o'^    il 
fe  trouve.  En  obf^nvant  h  manier»:  dont  r.os  Che- 
nilles  du  Pin    tai  i'ient    leur»    chemins  ,    on    les 
voit    cleve-  &  abaij^er  al  enntîvemjut  leur  t't'. 
Qmnd  elles    l'aba  ifent  ,    la   filière    colle    le  fl 
fur  le  plan,  le  lonj;  duquel    d':file   la  proceflion  : 
quand  elles  l'élèvcnr,  la  fil  cre  'aiffo  coul-r  le  fil, 
&  il  continue  à  coutr  tandis  que  'a  Ci  rii'le  fait 
que'']'j.s  p 'S  :  la  t. 'te  sa  a  îleenfuite  He  nouve  ai, 
é:  l:  fil  ell  colic  fur  le  pin.  I  crfi' 'elles  ont  pris 
tout  leur  accroiîîement  ve''i  mars,  avril  eu   mii, 
'e!on  les  climats  j  &  que  le  t^mps  d;:   leur  nuta- 
morpho<e  approche  ,  elles   abandonne  t  leur»  n*ds, 
fe  fépareiît  &  von:  fe  conliruire  .  dans  la  rerre,  d-s 
coque'i  de  pure  foie  .  qui  ne  rrpon  U  ?it  pas  à  ce  qu'on 
attvndo  t  de  f\  grandes  fileu'es.    On  doit  fe  dcfier 
des  poils  de  ces  Clienilies.  Lorfjti'on  les  touchr  , 
on  f;nt  au  bout  de  que  ques  temos  i;ne  f  «rte  d'en- 
ro'-irdi  -ement  dans  les  doigts    puis  de^  d  Jn  a  geai  - 
f  «ns  &  des  cu:fons  affez  fortes  ,  qui  font  bientôt 
fuîvies  d'enflure. 

La  Chenille  à  livrée  {Bombyx  nrufirtd\e^  sinfi  nom- 
mée à  caufe  des  bandes  ongitud  na!es  de'diverfes  cov<- 
leurs  qui  parent  foncorp«,  &  lui  donnent  que'que  tzi- 
femblance  i  un  ruban.  Il  règne  au  mil-eu  de  (on  dos  « 
dans  toute  la  longueur  on  petit  fi!et  blanc,  accom- 
pagné de  chaque  cAtc  d'ane  bande  bleue ,  bordée 
de  part  ft  diantre  »  d'iin  cordon  t  rou^vàt-^e  ;  la 
tête  Darit-  '  fi)      olei      es-  Cette 

(  &  dans  les 

•      celles  de 
éesok 


■I. 
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*nilics  qui  font  attroupées  Tur  la  toile  y 
^  agiter  brulqucmcnt  la  paitie  anté- 
"oups   réitéras,  cllcj  écartent   le 
und  on  coucIk  du  doigt  !c  dér- 
ailles ,  tl!c  y  porte  oiuîquc- 
otdrç. 
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^  ,  ines  commencent  a 

^eur   marche    eCi 

Tje   les   prccc- 

-     "i  "«s  des  autres  : 

\         •  les  rangs 

#  de  trois  ^ 

i  ■*  at  que  d'une 

égal  &  tran- 
alternativement  à 
.  oir  une  colonie  qui  va 
dolKTement.   Souvent   la 
pue  dam  fa  marche  ,  far  des 
jurncnt  au  nid  ,  ou  par  d'autres 
Après  avoir  fait  uo  certain  chemin, 
procenion   sairéte  ,  &  Us   Chenilles 
.^cnt;  enfuite   les  unes  reconruent  au  nid 
ie  même  chemin ,  les  autres    continuent  leur 
voate*  ATn(i  une  pa't'e  de  la   proceflion   mon'e  , 
Se  Taurre  delcend  ,  fns  la   moindre    confunon  ; 
celles  qui  regagnent  le  n'd  ,  pafTcnt    imméd  ate 
stent  à  c6té  de  celles  qui   s'en  éluignenc  ,   fins 
que  la  marche  des  unes  &   des  ?ucres  en  foit  au- 
cunement troublée  >  elles  marchent  d'un  pas  aflez 
lent.  Lorfqu'elles  reprennent  le  chemin  du   nid  , 
c'eft  aufll  par  la  même  route  qu'elles  ont  fuivié 
pour  s'en  éloigner.  On  devine   aifcment   le  pro- 
cédé au  moyen  duquel  elles  retrouvent  toujours  le 
chtmin  de  leur  habitation  ;  la  Chenille  du  Pin  nous 
a   déjà    inftruît.    On   comprend  pourquoi  chaque 
Chenile  porte  la  té  e  de  droit  à  gauche  «  tand  s 
qu'elle  marche  «  manœuvre  difféiente  de  celle  dçs 
'    proceflîonnaîres  du  Pin ,   qui  éèvent  &  abaifTenc 
altetnati^ement  leur  té  e  >  mais    qui   remplît  les 
.mêmes  vues.   Pendant  qu'elle  exécute  ce  mouve- 
mtnt ,  la  filière   laifTe   fortir  le   fil   qui   ti  ace    la 
lome.  Elle  recouvre  amfi,   de  foie  ^   le  chemin 

Îu'elle  parcourt  ;  &  celles  qui  la  (tiivent. ^  exécutant 
I  même  manœuvre  ;  il  le   forme  peu-à-peu    de 
tons  les  fils  rcun*s ,  une  forte  de  ruban  ou  de  tapis 
de  foie ,  dont  le  tiflfu  fe  fortifie  de  plus  en  plus  & 
détermine  toujours  meux  la  route»    La  première 
vonfe  tracée  par  nos  nouvelles   procefiîonnaTes  , 
«fi  la  plus  fréquentée  >  mais  elles  en  tracent  d'au- 
frei  plus  ou  moins  ir régulières  ^  ou  plus  ou  moins 
obli:)ues  ,  qui  a  bout  iilèiit  toutes  au  nid.  A  voir  nos 
petites  Cben'lles  marcher  toujours  en  grande  pro- 
*    ceffion,  on  croit  d*abord  qu'elles  n'ofcnt  s'écarter 
feules  du  nid.  On  voit  cependant  bien   des  fois 
mné  de  ces  Chenilles  faire  feule   toute  la    route 
^i  a  été  tracée  par  une   proceflion.    De    pérîtes 
^  peoipagnief  de  fix  â  fept  Chenilles  ,  vont  fouvent 
'jà  la  quête  ,  à  une  grande   dift'nce  du    «id.  On 
^ent  quelquefois  prendre  plaifir  à  toucher  légèie- 
JV/.  Nat.  des  Infcâes.  Tom.  V. 


ment  du  doigt  la  Chenille  ou  leS  Chenilles  qui 
marchent  à  la  tête  d'une  procellion.  Elles  fecouenc 
audi-tôt  la  tête  à  plufieurs  reprifes  &  rebrouflenc 
avec  vitefTe  ,  fans  être  arrêtées  d^ns  leur  fuite 
par  celles  qui  fuiveit  dun  pas  tranquille  la  pie- 
micre  route.  Lor(qu'on  enlève  auffi  avec  le  doigc 
un  peu  de  la  (oie  qui  tapifle  le  chemin  de  nos 
proceflionnaires ,  on  remarque  avec  furprife  que 
quand  la  Chenille  qui  conduit  la  p>o  effion  e(l 
arrivée  à  Tendroit  ou  la  trace  a  été  jitei rompue» 
elle  rebrouffe  chemin  auflltôt ,  comme  Çx  elleétolt 
effrayée:  celle  qui  la  fuit  immédiatement  en  fait 
de  même,  &  elles  font  fuivies  de  pludcms  autres. 
Toutes  femblent  fe  hâter  de  rcgagt^er  le  nid. 
L*efiToi  ne  fe  répand  pas  cependant  dins  toute  la 
proceflion  :  elle  continue  à  défiler  en  bon  ordre  ^ 
d'un  pas  é?al  &  tranquille  >  mais  à  mefuie  que 
les  Chcnlles  qui  précèdent  arrivent  à  l'endroit  oik 
l'on  a  rompu  la  trace  ,  elles  interrompent  leur 
marche  &  paroiifent  plus  ou  moins  emoarrafl^es. 
On  voit ,  à  ne  pouvoir  s'y  méprendre  ^  qu  elles 
n  oient  hafarder  de  continuer  leur  route.  Elles  re^ 
tent  à  la  même  place,  tâtent  de  tous  côtés  avec  leui 
tére  &  héfirent  toujours  de  franchir  le  pas.  Enfin  ^ 
une  des  Chen  lies  plus  hardie  que  les  autres  »  ofe 
le  franchir.  Le  fil  qu'elle  tend  en  paflant  «  rétablie 
la  route.  D'autres  Chenilles  la  fuivent ,  qui  tendent 
de  même  de  nouveaux  fils  ^  &  au  bout  de  quel- 
ques temps  ,  on  ne  vo'tplus  d'interruption  dans  la 
trace  de  foie.  On  s^apperçoit  néanmoins  que ,  jus- 
qu'à ce  que  la  vote  ait  été  entièrement  réparée  ^ 
nos  Chenilles  montrent  toujours  quelque  inquié- 
tude eu  traverfant  l'endroit  où  elle  a  été  rompue* 
Elles  s'éloignent  quelquefois  du  md  à  de  grandes 
diilances  ;  fouvent,  par  divers  détours ,  elles  font 
plus  de  qunran'e  pieds  de  chemin.  C  efi  un  bien 
long  pélér  nage  pour  de  fi  jeunes  Chen  lies  ^  qui 
n  ont  guères  que  trois  ou  quatre  lignes  de  lon- 
gueur. On  ne  peut  vraiment  fe  laflèr  d'admirer 
leur  police  ^  dès  qu'on  a  été  tenté  de  l'obCervcr  » 
&  des  4'<^tails  même  répétés  fur  cet  objet  ^  ne  pa- 
roîtront  point  faflidieux  à  nos  leéleurs,  1}  n'y  a 
peut-être  rien  de  fi  joli  que  les  cordons  que  nos 
Chenilles  forment  par  leurs  évolutions  dive  ï^. 
Ils  paroiflent ,  à  une  certaine  difiance  ,  des  traits 
d'or  ;  mais  ces  traits  font  tous  en  mouvement ,  St 
les  uns  font  tii es  en  ligne  droite  ,  tandis  que  les 
autres  rcrpréfentent  des  courbes  à  plufieurs  inflexions» 
Ce  qui  rend  le  fprâacle  plus  agréable  encore  « 
c'eft  Que  le  cordon  d'or  ,  formé  par  le  corps  des 
Chenilles  ^  placées  immédiatement  â  la  file  les 
unes  des  autres  &  au  nombre  de  plufieurs  cen« 
taincs  j  femble  couché  (ur  un  ruban  de  foie  > 
d'un  blanc  vif  &  agenté;  &  l'on  voit  bien  que 
ce  ruban  eft  le  petit  Tentier  tapiflè  de  foie  que  les 
Chenilles  fuivent  Ci  conibmment.  Quand  les  feuil* 
les  des  environs  de  leur  habitatien  font  rongées , 
elles  vont  plus  loin  filer  xie  nouvelles  toiles  auprès 
des  feuilles  Qu'elles  fe  propofent^  de  manger  dans 
la  fuite*  C'eit  dans  ces  mêmes  toiles  qu'elles  cram- 
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fjrte^ù"inreà«, /;riui!iLl«  rarleut  v.^racitc  i  r.i  ii 
rinajOrie  d«  remellcs  lei  àéti<ht  Ibuvent  i  r.is 
^eux&  .i  iiot-rf)]v-c>.e'.  Lorr]ui':iell  curieux  d'ob- 
fen-er  ir.n  les  «m/ajncs  où  «  femelict  de*  papil- 
k'ris  dr|ijfent  !eu  s  n-u!s,  on  peut  remir^u.-r  autour 
tlfs  jeJH'sbrtRchïi  .^  ariTCc,  d  i  aitiieajx  de  cinj 
rafix  l'gneî(3e'ï'gcur,fjrm:ipar  de  petits  g  aini . 
c  i  foiii  ieî  c-j^ri-  cette  efpôce  de  Clienille  ,  ^ucU 
li-mpi'e  du  Biîm'.;i\  dip  fe  &  air.inge  in  ferme  de 
Ipira'e  ,  que'>;itc!.>i'  ?u  mmt-re  de  dcjx  ou  trois 
cmt.  i:i  [virent  aiii.l  l'iiiver ,  l.ins  (^uc  le  ftoid  fa.Tc 
r  ourif  !e  gertre  ^u'i''  co:^:ici:iitii[.  Aa  retour  du 
pr;ntnr,ï,iouïceto.ufitclofentiil  en  fort  dei  Clie- 
itillei  rui  vivîtii  en  Ciciiti  penJjnt  leur  enfar.ce; 
e  k-s  lient  «n'émule  une  loi  e  qui  leui  fcrt  de  tente , 
foui  lijurlle  tllei  o  t  f  in  de  f*irï  en  re  qne'^urs 
teiii  lei  peur  fe  nourri-.  Di-s  q  !e  la  povlion  eft 
•"nie  ,  la  f  jmi'!e  fc  tranlpone  à  un  autre  etiiroît  de 
ra-i)re,oiie  le  peu  lU'Uvei  d'aunes  pov  lions:  là, 
ilie  l'â^biit ,  en  f>riia;.t  de  nouveau  a'-ccfa  t.ii'e, 
li^  e  ten'e  (]iii  enve'opp;  le*  feuiilei  qui  Ii?nt  à  Ci  por 
i.t'.  Di-t  que  la  p.o^:lîon  eii  finie,  etlcdi'  oge.  Ce 
\wi-t  (njni'ge,  q.'i  di:re  tout  'e  terns  >^ue  les  Clienîllct 
K  (it  jeunes ,  Ci'.:  pour  dcpauil  er  un  ar'ure  cntière- 
r;ei;i ,  quanù  t.  y  a  deux  ou  troîi  de  ces  Taitiiil  s 
r.iaibreulés.  A  nie.'jreqj'ellcsp  ci-nent  leur  acc:oif- 
leme  t  ,  e  letfed  ['!;.-i;tnt  dccô  i  &ri'au!re  pour  a'- 
letlîkr  Icuico^uslo  icjiie.  Oub'ions  ni.iinie 'ant  tcï 
tant  qu'elles  (-eu^-ent  nous  cauTcr,  pour  le  rappeler 
quece  qu'e  Ui  pr  fentent  vraiment  J'îirér.'Pari' de- 
I  i;.s  leur naîDaiicejufju'aumsineotJt:  leur 'iir^cTlïon. 

C'cl  vers  le  mois  d'avril  auVn  voit  raitre  dans 
n.y  ii;n;a:i  ki  p'emitres /.vrfii.  On  p.utremaïqucr 
qur  le  jout  ic  c'nque  œuf,  qui  eil  lur  le  con'oar 
t\:i-  curdu  brjife'et  ,âoni:  fine  dep-.i  ici>uve  de. 
Qjani  la  Cîic  iile  qui  eil  re:if'crmée  Jans  l'uuT,  e(î 
dcenue  M'.vc  to  le  j  e'!e  perije  avec  une  de  fe» 
c!e::is  le  cc.veic'e;  i.ut-'s  nele  périment  pas  au  mime 
en  !r.  it ,  rrais  o:diiiai  cmen-  c'eîl  entre  le  boid  &  le 
niiilci).  I  e  l'iiu  c.l  d'>nie  g  andeu.-  ptcpo'tiijmice  à 
(i!!edc  i'irlirj  :  ert  qui  i'a  ouve  t  ,  c'e^l-i-dire , 

511  ii  laifc  .V^i.-meiit  onit  en  dclio:s  it  pointe  d  la 
ti;i  ;  nuis  dii  qu;  ce  i-ou  cH  ouvtri ,  h  pet  It-  Che- 
liiiecrt  en  ■■(.!:  de  t  availler  ave;  faoci-s  à  l'jgg-ati- 
d:.- .  fc  .1  le  Ijîie  un  paliage  par  t-à  li?ui  fon  corps 
[u;  'e  ;ii:ir.  ¥.  le  laiiîi  eiiit  'ai'ùiite  de  h  Jent  qui 
s'ïRtrUv-'eau  .l^lîui  Ju  c.n;ïc.'c  c  .  M  \a  .icnt  qui 
criieil^au-deiTous,  uic  ,.erite  p.-rtit!i  ie  ce  coit- 
(-.';<:le  ,  e  le  le  lo  ipe  ,  &  aiiili  Tucte^llvfmei't  & 
i-Miiinne]ienicnt,(lIedrraclie,  eleion^ede  petites 
p.>:ti>jiiS  r:jl!velles,  po'it  sgjranlir  l'ou'.rnure  Ciim- 
nîtiicie.  Ce  n'e.l  qu.-l[iieljii  qu'après  une  nmiaéc 
d.-  i.-avaii  q>ie  cesClKnillct  parvienn-nt  alliire  une 
o.iver.-tnc  d'^ni  le  dia'mtre  loii  cgal  à  celfi  <ie  leur 
p.-iiie  'été.  Ii  i:c.-  leur  ûut  aulli  â  d'auitct  quilq  le- 
IjÎi  qa'ui.e  c^-uplf  d'heures.  Dès  Qu'elles  ont  pu 
fjire  ja  i^r  Lur  l.-ie  .  e'le(  Toni  en  état  de  le  tirer 
aTc/.  viit  de  leur  prion  i  eies  font  foriîr  leurs  d.ui  ' 
fteoûerci  fattei  êcailUulcs*  clici  les  cidnipoDaeiit  | 
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fur  le.  b.i..h  c;  l'oaïetiuie  ,  fc  au  mt^yen  ie  te 
[•oint  d'api>ui,  i  dîJcirornfair*FOJtava-'«i. elles 
font  b  tn:oi  parohic  en  dehors  la  paitie  du  Corp»  à 
laquelle  liennen;  Ici  qu.irreauires  finies  écaillcuics  , 
&  ciltucl.evcn;  avtclciirrceour),  de  Te  rirer  de  ^a 
tonne  de  l'ccuf  ;  <ii<;s  fe  pofciii  fui  le  brslTelet  fc  y 
rident  t.ani]ui!iei  les  Hncs  auprès  des  auttes.  L'-'S 
poils  qui  !.-[<>  c,H  pitlTés  &  couiliis  pendam  qncllts 
cijie;)r  dans  l.vuf ,  (e  teJielIent,  6:  fcM  tics-^:anJt. 
O.'JinairL-meni  ,  il  fe  parte  deui  jouis  «-ant  qj» 
iou:cs  celles  d'un  même  anneau  liient  ntes.  Cei:i 
qui  font  ccoTi»  le  malin  ,  dé*  l'aj-rè  -miJ-  du  m.;  ne 
("jr ,  ou  au  plus  tari  le  jour  fuivani  , »or.i  chetciisr 
de  la  nouniiutc.  Elles  attaquent  les  ftnillet  <)ui  re 
qu  a  pointer  ,«£   fi  les  f.u.lies  ce  pi- 
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plus  aluis  q-ie  ne  tuDi  les  C'jmm:;-:!!  ,  elles  ne  sat- 
lansen:  \3i  avec  autant  d'oi.lie.  Cliacune  attaque 
la  ivuii:.*  par  un  endroit  différent  du  bord,  (lies  la 
mangent  dans  toaie  fan  JpailTcur. 

A  peine  ces  petites  Chenilles  à  /;v.'A  ont  elles  cefie 
de  mingctj  qu'elles  s'occupent  à  filer,  elles  trava;,.cor 
di:concciiàdcs  toilft  qu'elles  étendent. &  qu'eUe«aii-* 
Client  ai)i  angles  d'où  pâtre nt  les  rejetions  qui  leur  jot- 
nent  des  fcui.les.  CelQiic  ces  feuillts  alfujetties  par  lef 
toiles  qu'elles  maitf^cnt  par  piéftrcoee.  Ces  toiict  "{'à 
campofcnt  Iciii  nid  ,  font  d'abord  li  tfatifparcrtei  , 
qu'elles  ne  dérobcni  pu  aui  yeui  les  peii:c»  du- 
nillei  qui  logent  dans  l'intL<tieur.  Vue  d'un  peu  loto , 
cette  Chenille  fort  jolie  ,  fembie  doi^e  ;  mai»  quarJ 
on  laiegaidede  prè»  .  on  rccor.noit  que  la  emieu; 
«cil  qu'un  beau  jaune  tiis-vif.  Pendant  la  ns.it ,  ooi 
jeunes  Chenilles  reviennent  ordinairement  'ar.*  1  ni;- 
rieur  du  nid  ;  mais  dans  le  jour  elles  le  leiuleni  :•:! 
fi  furface  .  S£  s'y  arrangent  les  unes  au-dcilus  Jtt 
audcs  ,  coTiime  lur  une  tetrafTe  poui  y  prendre  >'j>r. 
S'il  vient  à  pleuvoir  fur  le  nid  ,  elle»  lavent  ait  b  ci 
fe  retitei  (ous  la  futfaee  oppafcc.  Ce  qu'cti>.s  ÎJCt 
voi[  de  remarquable  dans  ce  rems  de  tifOSt  -'- 
iDui  lotTqu'il  fa»  chaud  ,  Se  ce  qui  ne  .eur  cft  |at 
commun  avec  beaucoup  d'autres  Chcni  ic<  ,  ce  ;-fiI 
desclpè^tsdc  coups  de  lëic  etireineiB  ni  biuiq't^s , 
qu'ellii  donnent  en  lair,  tantôt  à  ilioi;c  ,  lanioi  a 
j;auelie  ,  (^môi  en  faaui ,  fc  tan-i'ii  en  bat  i  il  fsa» 
blc  qu'elles  ("ont  en  colCre  ,  &  qu'elles  veulent  1(1^- 
pei.  La  partie  antérieure  de  leur  cor^  ,  fc  sctai 
aioisavcc  la  téie.  lorf']>i'on  k^  ub  en--  la  oaM  ,  a 
la  .'umii-ie  J  une  btiu.;ic  ,  sîles  paioiJt 
aulliiôt  ,  plulicii-s  (;  ineiu-t  en  ttv»>v; 
menccrt  a  mariiici  ;  à  peine  a  '  "i'  ' 
ilics   eellcni  Ht:    fe  u  ou  voit  .  r 

duimii.  On  lenarquc  cncite 
drsions  un  peu  Jmn.aV.is  te 
tai.ëicri  ,&:  f  m  fi.tc  à  I( 
vih-aTi<'n^  trè-  -  p roui  tes  ,  ■ 
ctoii  ir.vi-  i.mi  c,  Loifqu' 
iafcâc  i.ùutuUc  vient  i        ,<:<  »^-< 
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toutes  les  Cbcnillcs  <\a\  font  aitroup^ct  fur  la  toile  , 
k  mettent  anllï  k  agiter  bcatquemenc  la  paitic  anti- 
ri(  me  ,  Si  par  ces  coups  liitirii ,  cllei  écartent  le 
volatil  dangereux.  Quand  on  louche  du  doiec  !e  dct- 
tirc  d'une  de  ces  Ch:«illcs ,  elle  y  paite  Diuique- 
oent  la  if  te  comae  pour  moidtc. 

Lorr^ue  nos  petites  républicaines  commencent  à 
s'éloigner  de  leur  habitation  ,  leur  marche  eH 
encore  fingulièie;  elles  voni ,  comme  les  précc' 
dentés ,  en  proceflion ,  à  la  file  les  unes  des  autres  : 
mais  leur  file  n'eQ  pas  fi  ccDiinue  ,  &  les  rangs 
De  font  pas  é^aax.  Il  y  en  a  de  quatie>  de  trois, 
de  deuK  Chenilles  j  &  ta  plupart  ne  lônc  (jne  d'une 
fetile.   Tomes  marchent  d'un    pas    égal  tt  tran- 

Îirlle  ,  en  prominant  la  lêie  al'ttnativcment  i 
roiteSt  i  gauche.  On  croit  voir  une  colonie  qui  va 
cherchei  ailleurs  un  établitfeaenc  Souvent  la 
procelGoR  eA  in'eitompuc  dans  fa  marche  ,  far  des 
Chenilles  qui  retournent  an  nid  ,  on  par  d'autiei 
qui  font  halte.  Apres  avoir  lait  un  cenam  chemin, 
lonvent  la  proceUion  s'airfie  ,  &  les  Chenilles 
s'anyoupent;  enfuite  tes  unes  teiontuent  au  n^d 
fsu  le  même  chemin ,  les  autres  continuent  leur 
FOute.  A'nlî  ure  pa't'e  de  la  procefTion  mon'c  , 
&  l'autre  delcend  ,  fns  la  raoindic  crnfiiiîon  ; 
celles  qui  regagnent  le  n'd  ,  palltnt  imméd'ate 
ment  i  cété  de  celles  qui  s'en  éiuignem  ,  fins 
^ue  la  marchrdes  unes  &  des  ?utres  en  foït  au- 
cunement troublée  ;  elles  marcl-.ent  d'un  pas  alTci 
lent.  Lorfi^u'ellei  reptennfnt  le  chemin  du  nid  , 
e'eâ  suffi  par  la  même  louie  qu'elles  ont  fuivîe 
pour  l'en  éloigner.  On  devine  aifÉmeni  le  pro- 
cédé au  moyen  duquel  elles  retrourem  toniours  le 
«hemin  de  leur  habl-ïtion  ;  la  Chenille  du  Pin  nom 
s  déjà  inftniit.  On  compiend  psurquoi  chaque 
Chenile  porte  la  té  e  de  droit  à  giuche,  tand  s 
qu'elle  marche,  manœuvre  diffeien^c  de  celle  dçs 
procellionnaites  du  Pin ,  qui  é.èveni  Bl  abailTeni 
■Itematifement  leur  lé  e  *  mais  qui  remplit  les 
mêmes  vues.  P>ndani  au'rlle  exêcuie  ce  mouve- 
ment,  la  61ière  laifle  lunir  le  fil  qui  t>a:e  la 
route.  Elle  recouvre  a>nfî,  de  foie  ,  -le  cliemin 
qu'elle  parcourt  ;  &  celles  qui  la  (îiivent ,  eiécutint 
ta  même  manauvtc  ;  il  le  foime  peu-^peu  de 
Hws  les  61s  rcun's  ,  une  Taire  de  ruban  ou  de  tapis 
de  foie  ,  dont  le  tiflu  fe  fbitifie  de  plus  en  plus  & 
détermine  toujours  meux  la  toute,  La  première 
lonte  tracée  par  nos  nouvelles  piocellionna'res  , 
«A  la  plus  fréquentée  ;  mais  elles  rn  tracent  d'au- 
»«  plus  ott  moins  iiréguhèm,ou  plus  on  moins 
^li^e^ ,  qui  aboutilîëni  toutes  an  nid-  A  voîi  nos 
petites  Chcn-lleï  maicher  toujours  en  gnnde  pio- 
'  ««&M1,  on  tttiit  d'aboid  qB'dl«  n'ottni  l'éca 
i'eules  du  nid.  On  volt  cependant  bien  des  m* 
une  de  ces  Chenilles  lare  leule  toute  la  ii  * 
qui  a  ïté  iricée  pat  une  procedîon.  De  pci 
«Dinpagnies  de  lîi  i  fepr  Chenilles  ,  v(>ni  Caat 
il.  ,«,,,5»,  r---'-  ':-'—'-  -:- 
A«u(   quelquefois  p(v 
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àent  du  doigt  la  Chenille  ou  le)  Chenilles  qui 
marchent  à  la  tête  dune  procellion.  Elles  fecouent 
aufli-iôc  la  tête  1  plulieun  reprlfes  Se  lebroulTent 
avec  vitelTc  ,  Tant  être  arrctéeî  dans  leur  fuite 
par  celles  qui  fitiveit  dun  pas  tranfiuille  la  pie- 
micre  route.  Lorfqu'on  enlève  aufli  avec  le  doigt 
un  l'eu  de  la  (oie  qui  lapifTe  le  chemin  de  nos 
proceUionnaîres ,  on  reoiaique  avec  Turpiife  que 
quand  la  Chenille  qui  conduit  la  P'O  ei&on  efl 
arrivée  à  l'endroit  ou  la  trace  a  éic  ^nteirompue, 
elle  rebroulTe  chemin  aufTuûc ,  comme  fielleêtoii 
effrayée  :  celle  qui  la  fuit  immédiatement  en  fait 
de  même  ,  3c  elles  font  fuivies  de  plufîeuis  autres. 
Toutes  femblent  fe  hâter  de  regagner  le  nid. 
L'efiroi  ne  fe  répand  pas  cependant  dam  toute  la 
proccfGon  :  elle  continue  à  défiler  en  bon  ordre  , 
d'un  pas  égal  St  tranquille  ;  maïs  â  mefuie  que 
les  Chcnlles  qui  précèdent  arrivent  à  l'endroit  oà 
l'on  s  rompu  ta  trace  ,  elles  int:rrompent  leur 
marche  &  paroiflcnt  plus  ou  moins  embairaflèei. 
On  voit  ,  à  ne  pouvoir  s'y  méprendre  ,  -  qu'elles 
n'oient  hafardcr  de  continuer  leur  toute.  Elles  res- 
tent à  la  mémeplace,  tâcenide  tous  càtéi  avec leni 
ic^e  de  hélîtent  toujours  de  franchir  le  pas.  Enfin  , 
une  des  Chen  lies  plus  baidie  que  les  autres ,  oie 
le  franchir.  Le  fil  qu'elle  tend  m  palTanc  ,  réâbliE 
la  route.  D'autres  Chenilles  la  fuivent ,  qui  tendent 
de  même  de  noureaux  fils  ,  &  au  bout  de  quel- 
ques t:  m  ps  ,  on  ne  vo'tptus  d'ïnierrupcion'dansla 
trace  de  foie.  On  s'apperfoit  néanmoins  que ,  juf^ 
qu'à  ce  que  la  voie  ait  été  entièrement  réparée  , 
nos  Chenilles  montrent  toujours  quelque  inquié- 
tude en  iraverfant  l'endroit  où  elle  a  été  rompue. 
Elles  s'éloignent  quelquefois  du  md  à  de  grandes 
diilances  i  fouvent,  par  divers  détours,  eltçt  font 
plus  de  qu-nran'e  pieds  de  chemin.  Cell  un  bien 
long  pélér  nage  pour  de  fi  jeunes  Chen  lies  ,  qui 
n'ont  gaères  que  trois  ou  quatre  l'eues  de  lon- 
gueur. On  ne  peut  vraiment  fe  lallcr  d'admîreE 
(eut  police,  des  qu'on  a  été  tenté  de  robferveri 
&  des  d-'t^ils  même  répétés  fut  cet  objet  ,  ne  pa- 
r<jiiront  point  fàftidieux  à  nos  lefleun,  l\  n'y  a 
peut-être  tien  de  fi  joli  que  tes  cordons  aue  nos 
Chenilles  forment  par  leurs  évolutions  aive  fet. 
Ils  paroiflent ,  à  une  certaine  diflance  ,  des  traits 
d'ot  ;  mais  ces  traits  font  tous  en  mouvement ,  & 
les  uni  font  tiiés  en  ligne  droite  ,  tandis  que  les 
autres  rcrpréfentetudescourbetàplufieurs  inflexions* 
Ce  qui  rend  le  fpréiicle  plus  agréable  encore  > 
c'eft  que  le  cotdoa  d'or  ,  formé  pat  le  corps  des 
Chenilles,  placées  immédiatement  i  la  file  les 
unes  des  autres  et  *<a  nombre  de  plu£eurs  cen< 
laines,  lémble  couché  fiir  un  ruban  de  (cit  ^ 
d'un  1  c  vif  fie  agenté;  0c  l'on  volt  bien  que 
et  a  eft  le  pedtTèntier  tapiflit  de  foîe  que  les 

(  (nr     ic  fi  conAanmieni.  Quand  les  feuli> 

iro      de  leur  babitatien  font  rongées  , 
-       î      de  nouvelles  toiles  auprès 
w  I       ofènt  de  maRger  dans 
tatlea  qu'cUes  cram- 
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flânent  lenrf  pieds  louiss  les  foU  qnVUet  o>t  i 
changer  de  déponhlec»  Apfès  le\àx  ièconde  roue  , 
ofdinaireneiic  ,  eiies  «WbTervcBt  fUs  la  même 
dilciplMe.  EUm  neflUueiieK  plus  en  pceociion, 
&  ne  fiiivenc  pliK  Jes  Ceociers  Ài  foie  ^i  ont  fervi 
i  les  dîr  ger  dans  Aear  eufasce.  Elles  errent  de 
côté  9c  dSutoe  fans  auciui  or^re«.EIlet  fefcparent 
en£a  les  unes  des  autrce ,  ^uel^fues  fenainet  avant 
que  deièoger  à  Caire  ieurs  coques,  an  ne  les  tieiive 
plus  9^iion  fii'iuie  à  une. 

Arrltons4iousencere  quelques  inSans  fur  IViIf- 
toire  ^une  QMoiUe  ub  peu  plus  pecice  que  la  pré- 
cédente, le  qui  donne  aufii  un  papillon  diurne; 
en  la  trouve  dans  les  pcaisiei  tecsia  fin  de  feptem- 
bre  ;  ofiais  elle  y  e&  enoope  {plus  aifée  à  «trouver 
«en  le  milieu  d*oâob»e.  Dans  le  bcftûi  ,  elle 
mange  le*  feuilles  éts  gramens  des  prés  ,  mais 
4U9  préftrf  le  piantîn ,  •&  fur-<out  celui  à  feuilles 
et  o€es.  Quand  eo  commence  i  voir  de  ces  Cbe-  ' 


AiUes ,  eVm  46m  d*«iie  couleur  de  mtrion  ;  par 
kfiMe,  «près  avoirmai  ,  elles  font  d^un  tris- 
beau  noir  ,lic  leur  elle  devient  fOMge.  Elles  forment 
une-cUflTe  moyenne  entre  le»  ijinmAs  9l  les  velues, 
^^iqoe  Uun  fodétis  ne  mmt  pas  bien  n  ^m- 
bceu&s,  &  «e  renfesment  Jpnjêi^  plus  d'une  cen- 
Cnine4e  €keniiUs  ;  les  endaoîU'Oi  elles  iè  font 
étnbUes  «  fimt  aifés  i  veconnoitre.  On  voit  dans 
les  pmiiîes  çenainm  toa&s  d  becbes ,  qui  font 
rtcouv«9tes  4e  toiles  hl^nrhes ,  qu'on  eA  d*abjrd 
tenté  ^  nrendre  feur  des  toucs  daratgnée^  ; 
mei^  qjUaM  on  les  Mprde  de  plus  près ,  en  con- 
sioit  ^reUts  ent  dt^mtes  par  d'autseï  ouvriices 
te  foor  d^utses  u&g«.  Ce  iot^  des  efpères  de 
tenus,  nu-defbns  dcTquelles  nos  CkâkliUs  man- 

E\iê  rèporentêc  ohangent  de  peau  toutes  les 
qu^elles  en  ont  befoin.  La  d^iporitton  de  ces 
^  (  M  men  de  soulier  :  il  7  en  a  de  poffet  en 
divêm  fims  ,  Â  pluneurs  les  unes  fur  les 'autres  ; 
b  figure  de  la  lenfie  d'berbe ,  la  direa  en  des 
branches  f  n*clle  jette  «  décide  de  la  difoofitlon  des 
toiles, qui ,  fiuiTcnt,  vont  depuis  les  (eulles  qui 
»*élèveif  le  plus.  ju£iu*à  celles  qui  font  les  plus 
procbcs4e  h  fimce  de  h  urre.  Le  gros  de  In  nùflê 
approche'  pcatmnt  ',  pour  iSordinaire  de  la  figuie 
pyrimidale,  L'Intérfem'eft  comme  partagé  ^ar  phi- 
t«us  dpxbnt ,  en  didrens  iogemenf  ^  qui  t'élar- 
gîlênr  «B  s'approchent  de  la  bifè.  Ce  qui  a  été 
tWùSmwi  Ibus  unç  pareille  tenu  j  ou  «  fi  ron  v^ut, 
fimi  plMuuffs  tevet  rafembUes  les  unes  ^pvès 
dci  ioifès  y  eft  deft>né  à  la  pâture  de  nos  CktmilUs. 
Qunnd  tUos  ont  rongé  ioums  ces  feuilles ,  ou  ce 
qpi'd&s  «Tosnnt  chacune  de  meilleur  le'  do  plus 
omdft  •  ^Ics  nbeflilonnent  cf  premier  camp  pour 
OR  allfr  dûblîr  on  autie  fnr  une  ccu&  d  herbe 
ffai  faiclie  ;  elles  n*y  etnâiportent  pas  leurs  t<*n- 
qpi|  fMliae  elles  irae  de  boonm  fikofes  ,  il  leur 
pen  d'en  dire  de  nouvelles,  l^oors  dMB- 
mené  Ibne  eifib  i  retiouvor  ;  ibûv«nt  on 
fk  çmf\  toofii  d'heriMi  •  ébigoées  les 
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onet  des  tuâtes  d*un  pied  ou  deux  ^  encore  coa^eiut 
de  toiles  en  affee  mauvais  état  •  Se  étendues  au- 
deflùs  de  feuilles  très- mal  traitées.  Elles  fe  con  tmî- 
fent  ainfi,  pendant  le  cours  de  raut»>m-ie  «  une 
fiiice  de  tentes  >  qui  font  des  logement  f  .ffifans 
pour  la  fiifon.  Mais  lorfqu'eUes  fe  pr-p  rent  i 
changer  de  pe.iu .  &  fur  tout  quand  elles  fencen: 
les  approches  de  1  hiver  ,  elles  1  ngent  à  f:  lo^er 
plus  chaudement  ^  clli.s  fe  font  un  logent  n  plus 
folide  dans  l'intérieur  de  la  principale  tente  Les 
toiles  de  la  tenre  font  m*nces  ,  &  fouven  affea 
tranlparences  pour  liifler  voir  lesfeuiles  audcifia 
def^uelles  elles  T^n:  t  ndurs  ;  la  to  le  qui  doit 
compofer  ce  logement  iiiccrieur  ,  eÛ  f<rte  »  épaîITe 
&  opaque.  Cette  dernière  toile  forme  une  efpece 
de  bourfe  «  c*ell  à  di;e ,  que  fa  figure  eft  a* rond  e 
6(  que  1  intérieur  de  fa  cavité  ii*eft  p-^nagé  par 
aucune  cloif  n.  L^^  Ckeniltts  fcnt  les  unes  fu?  les 
autres  d^os  cette  bourfe  ;  chacune  y  eA  r  >ulce  : 
elles  libttt  auiS  de  celles  qui  (ê  roulent  dans  bien 
d  autres  circr>nfiance«.  Dans  le  tems  oli  elles  font 
occupées  à  manger  ,  fi  on  en  veut  prendre  quel* 
qu'une,  à  peine  a  c  on  touché  les  feuilles  donrelle 
eft  proche»  qu'aulficôt  elle  fe  U:ire  tomber;  la  plu* 
parc  de  fes  voi/încs  en  font  de  même  «  elles  tom- 
bent reniées  «  U  paroi  (fent  comme  mortes.  Après 
avoir  pafTé  la  mauvaife  faifon  dans  un  état  d'eo- 
goutdilTement ,  elles  commencent  â  fottir  au  plus 
tard  vers  les  premiers  jours  de  mars,  c'eft  à-dire, 
un  mois  avam  la  fertie  des  Ckeiûlks  cmmammui 
auffi  les  premières  rrouvcnt-eUes  des  feuilles  de  Gta« 
men  ft  de  Plantain  ,  lorfoue  les  autres  ne  trouvcat 
pas  encore  des  feuilles  d'arbres.  Dès  qu'elles  font 
Cbrties  de  leur  bourfe  ou  de  leur  nid  ,  elles  fe  re- 
mettent k  filer  j  le  reprennent  leur  eenre  de  vie; 
elles  couvrent  de  toiles  les  feuilles  ckMic  elles  veu- 
lent fe  nourrir.  Elles  fc  f.^oc  de  aou telles  testes 
de  foie ,  qui  fervent  à  les  défendre  contre  la  pleie. 
Ccft  fur  tout  i  pendant  que  foleiJ  brille  ,  qu'elles 
travaillent  à  étendre  te  à  fortifier  ces  tentes.  Elles 
fe  réfervent  dans  les  toiles  ,  diverfes  ouvenures 
dirigées  obliquement ,  par  où  elles  peuvent  rcntrr? 
(bus  ieurs  tentes  ou  en  fortir.  Lorfquc  les  no-t 
font  douces  j  on  les  voit  fou  vent  hors  de  la  feere, 
attachées  les  unes  auprès  des  autres ,  te  même  les 
unes  fur  les  autres  ,  contre  une  tige  de  Gramen; 
mais  quand  les  nuits  font  froides  »  elles  ne  r-fteat 
pas  am  eipofccs  aux  inpires  de  Pair.  Ce  ne  font 
pas  feulement  les  CàcAÎlles  d'une  mcme  famîLe 
qui  font  difpofees  i  vivre  enfemblc;  pour  raffemS^t 
difte rentes  familles  en  une  même  focic't^  .  il  ne  feot 
que  des  circonftances  qui  y  foieiit  favorables  •  aofi 
voit- on  fottvent  les  CktniiUt de  dîft'éreos  nids,  le 
réunir  pour  travailler  en  commun  à  nnc 
tente.  Enfin ,  ^rès  s'être  dépouillées  ,  vers  k 
d'avril  •  elles  te  difpcr^ent  «  elles  ebaoïlotmcne  leur 
tente  fans  feogcr  à  s*en  hue  une  nouvelle  ;  chn* 
cune  va  de  fon  côté  pour  vivre  en  particulier  flt 
fe  préparer  à  la  roétamorphofe. 
Il  nous  icftc  cncoïc  a  parler  do  deus  nmiy^la  cfe 
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fictî  it  CtieniHes  qui  ne  vivent  égafement  en  Cociiti 
qQ'ooe  panie  de  leur  vie  ^  &  que  l'on  peut  reocoetrer 
«(Tex  fréqacnment  pour  ne  devoir  pas  être  •nbliées* 
^près  avoir  travaillé  à  une  Uneue  mite  d'articles  par- 
ticuliers »  &  n'avoir  eu  le  plus  louvert  ipréfcnter  ^e 
éc  pures  defcriptiens  qui  ne  peuvent  être  intéreflâa'- 
tes  que  pour  le  natoralifte  fpëcialcment  «ccopé  de 
cccte  partie  de  lliiftoire  naturelle  j  it  efl  fi  doux  d'a- 
voir a  traker  dans  un  article  généraf  ^  un  fujct  qui 
doit  intérefler  robfervatcur  philofophc  ,  &  le  plus 
fimple  amateur  de  la  nature ,  qu'on  nous  pardornera 
fans  doute  ai(2mcnt  tous  les  d<ftails  auxquels  no«s 
nous  livrons  dans  ce  moment.  Nous  pourrions  les 
abréger ,  il  cA  vrai ,  par  le  moyen  des  renvois  ; 
Biais ,  outre  que  ces  nouvelles  recherches  sont  pé- 
nibles pour  bien  des  ledcfirs  ,  on  n'auroit  pas  anfli* 
tôt  fous  Tes  yeux  cette  fuite  d^obférvationsacde  faits 
paniculten  ,  qui  peuvent  être  d'autant  plus  aifémert 
xailêmblés  ,  &  qui  font  néccflairvS  pour  former  avec 
aflcz  d'étwndue  l'hifloire  g^n^^ra'e  des  Chenilles. 
Nous  aurons  dans  1  occafion  ,  le  foin  d'éviter  ks  ré- 
pétitions en  renvoyant  à  cet  article-ci. 

Les  Chenilles  <tont  nous  avons  à  pasier  ,  par oiiTent 
an  premier  coup  d*oeil  entièremcnr  noires  ,  &  d'un 
Jioir  qui  imite  celui  de  l'encre  de  la  Chine.  Mais, 
lorfqu'onles  regarder  de  plus  pi  es,  on  leur  voit 
fur  les  côcés ,  a«  dcffus  des  ftigmates ,  une  forte 
de  bordure  très  -  fine ,  de  eonkur  blanche  >  ou 
quelquefois  jaune  cir  on ,  affez  ^mblable  à  une  den- 
telle étroite  ,  qui  s'érend  depuis  k  fecofld  anneau, 
jafqu'au  derrière.  Tout  leur  corps^eft  perfcmé  de 
Jong^  poils  roux  «  avec  deu"»  libuppés  de  poils  rou- 
ges ,  fort  courts.  Fiks  ont  fcizep»  t  r!?-:  lesxéctftikufes' 
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foie,  at''c.'tie  foie  efl  trè^blanche»  Eik  fembkin*' 
vitcr  a^ht  mettre  en  oeuvr  •.  Ces  rids  n'affeéteift  pas  de 
forme  régulère.  Ils  font  conflruis  autour  des 
figes  ou  des  branches ,  6^ font  bi< n Httsgcair Js  c|ue' 
ceux  des  Livrées  ou  des  Conimunet^  Aum»  le»  âit^ 
uill*s  qui  les  habitent  «  font  el  es  plus  grandes  & 
plusgoffifi  q^Ies  Communti.  C'efi' d^ns  le^môis 
de  oiai^^^Bfttiès  chercher.  I4t  ne  fottt'pwi^  rater 
fin-  le«r>h«ttr.  On  voir  à  la  farfitt^  dtf  nM<  qœ'qves 
«Mvêititref '  (Métigoe»  ,  d^inégale  gfan'fetl^',.&.q^n^ 
£Mt-le»p6mtdei'habitatioRi  Chuy»d<ceui^  quel- 
quefois èint  chemins  pii^lfUrMI* ,  npiflSs  è'ufie 
belle  foie  b'anche  ,  ft  Tôii  croit  voipf  les  princi- 
pales avenues  d*one  gtande^ilk.  L^un  fe  ditige  en  !i* 
gne  droite  &  en  bas ,  «t  aboutit  à  1» grande^ pbrte-du 
pid.  L'autre  df pente  fur  le  deifuk»dt  la;hik ,  s'élève» 
s'abaiffe ,  <e  relève  pour  ^abaifTct  eaeole ,  ai fe plon- 
ger enfin  (^sms  ri^aifTeur  de  la^haie,  à^vnsAontaîne  dis- 
tance du  nid.  r>*autres  chemins  moticr  rllan|ué8  >  plujs 
tortueux ,  &  qui  font  conHne  des  chemtnsde  traverfe, 
ëc  des  routes  détournées ,  viiennent  au4i  aboutir  à 
l*habi:ation  par  divers  c&tés.  On  peut  voir  nos  Ckt* 
nilitt  Ibrtir  &  lefttrec  à  cémiati  bevccr^  par  kt 


ouverturer  de  leur  oîd.^  Elk«  en  forteni  povr  aMer 
prendre  ktrr  repa^  iîir  l»r  IMIIct  des  envirotis  »  9l 
y  rentrent  apnes  ks  avoir  pris  ,  i  peu- pris  d^s  le 
mine  tems.  Lorfque  k  foieil  dtrde  fés  raycms  fur 
le  nid  y  etks  font  dans  une  grande  agitation ,  9c 
courent  fort  vhe  de  rous  câres.  Elles  augmentent 
ebaque  jour  les  dlmcnfiom  du  nid  par  de  noavonHi 
file ,  q<ii  forment  des  toiles  fuperpoféer  8c  phif  o% 
msîns  épaiffes.  Après  avoir  cHangé  cknx  0tt  troi» 
fois  de  peau  ,  cBes  coamcnceot  à  abandatmer  leut 
,  ntdl  ac  à  fe  féparer. 


LlMnVe  efpèce  de  Chenil/es  ,  dont  noas  trottt  à 
rendre  compte  ,  a  été  mieux  obfervée  ^  &c  dett  fbnr^ 
liir  plus  de  détaib.  Wcrt  ïtt^n  de  juin  »  on  peut  ap» 
percevoir  far  des  feuilles  d'Aabépine  »  éc  Pmttier 
fauvagr ,  oa  dtetica- arboAesr  de»  hat^v  on  petit 
amas  d'o?ofs ,  dignes  d'e«mer  laF  curiofité  flt  l^ttm 
tion.  Leur  ftmie  ne  refiémblé  ptyiat  à*  celle  dca  œtrff 
les  plus  connus.  Elle  eft  pyraiAidSile.  Chaque  pyra«^ 
mide  repofe  fur  fa  bafe ,  ft  tontes  font  arrangée» 
adroitement ,  les  unes  à  c^  des  autres  dans  un 
efpace  circulaire.  Elles  font  cannelées ,  5c  kor  bafe 
eft  airoadîe  en  manière  de* poire.  Ces  onift  fr  jolis  ^ 
paroiffent  plus  )olis  encore  ^  côividlrés  à-  la  lioupe. 
On  y  compte  fcpt  cannefaireiii  Le  foimnet  de  la  py- 
ramide préfeateime  far  face  plane  yOir  les  fept  cao-' 
nelures  tracent  la^flpM  vTane  petite  étoile  à  fepa 
rayons.  Ob  voit  au  rifttre  de  t'ëtoile  on  point  brus  , 
bien  marqué-  L*exné(niré  fupérkure  dès  cannrelares 
eft  de  coukur  liacchacre ,  &  le  cOtps  de  rctuf  d'u» 
beau  jtODCv  Aa'li^oiiade  quelques  jourr^on  peut  voir  cea 
eBs»fs  changer  de  coolaur ,  &  leur  bcata  jaune  s*alté« 
rér  de  plus  en  pluf  .Ce  changement  de  cMIcimt'  ,  aa^ 
Bbffce  affez-  que  les  Chtmiâtê  ne  tardelimt  para 
éelare^  firen  ttn  »  1^  plus  driigrnftf^paÉefffTaac  \ymo^ 
t6t  au  jour.  Ob  àéitf  ^  vrahfiiBinf^  y  fe  féheiter  de 
pvtfvoiît  affifter  à  leur  nMbnee.  il  parolt  dTabord 
que  l*eoveloppe  o»  la^  eequîMe  dé  l'oeuf  devient  plaa 
mince;  xm  pjattranfpafvtite  vers  le  haat de  laijp^i^ 
mide:  ba. petite  Ckeniièt  \  Hon  encore  éclofe»  ronge 
aHédeterement  la  partie  de  l'enveloppe  compiifereit^ 
rm  hrtrcannelures  ;.  6c  etkr  les  dffpoie  atnfî  r  fe  prêtée 
p!a$  ftcilemenr ,  i  fa-  f«rtk.  Le.poim  brun  plaeé'a» 
evmae  dé  U  penrt étoile,  quelaf  aànneUires  rraçene 
aamfaiHUKt  dfr  la^f)%aaildr,.  fr  rAnbrunit  du  phia 
eâ  pbis  3. 5t  devient  ertfia  d'un  nok  aflin-  9omçt^ 
Mfsm  paro!t  à  découvesti  la  tête  de  I»  Ck^yi^ 
natffimte.  I>e momeotcft  moment ,  uneptos  graïidè: 
pani#  defbn  corps  fe  ivontre.  hors  de  Terof^  Cêrte 
ÛfOhiifi  tùrdc  coakter  grifir»  deoik-vcloe* ,  à  feize 
partes.  Oà  remarque  que  les  pctitcs^Gheni/frf  reftent 
p^Apv  for  TaMas'  d*<»ufss.  eonbhe.fîielks  a'oAii'RMr 
s'en'éiofgoes.  On  obfcrve  eâccee  que  letrr  tét^  eûr 
nNnVnéé»  vers  les  premières  lambeau  Cette- attitadè: 
nt^  dMr  pas:^  étrt  jQgée  indiArearr.  0b  eft  bcan^ 
lÂt  inifhoir  que  les  petitea»'  ChiniUes  dévoreoe  U 
ctfqaille  des  cmfv  done  eUês»  vienaênt  de  forttr  f  tt 
ce  qdifirprend  davantagr^^apt^^aveir  dévoré  laai# 
piaftai^TaaDft  y^xHea  vaarscMEare  ronger  la^aaggilftr 
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éc%  çsofs  donc  les   Chenillts   oc    font  pas  éclofes» 
Oa    diroic  qu'elles  Yeuleoc  les   aider  i  éclore;& 
€lei  iiatoraliftes  amoureux  du   menreilleux  »  pour- 
roienc  bien  leur  attribuer  cette  bouni  iotentîoo.  11 
cft  bien  évident  néanmoins,  qu'elles  n'ont  que  celle 
de  fatisfaire  leur  goût.  Elles  fe  plaifenc  apparem- 
nent  à  manger  la  coquille  des  ceufs  «  5c  cette  fingu- 
lière  nourriture  peut  leur   être  alors  d'une  otfltté 
particulière  que  nous  ne  devinons  pas  »  &  qui  entre 
laos  doute  dans  les  vues  de  la  nature.  On  vote  aflèx 
que  cet  aliment  un  peu  dur ,  exerce  fort  leurs  petites 
dents  encore  tendres,  &  que  ce  n*cfl  oue  lentement  U 
avec  peine  qu'elles  parviconeni  à  le  proyer.  Quoique 
nos  CkciùlUs  nouvellement  éclofes ,  ne  Te  prc^lent 
pas  d'aider  à  leurs  compagnes  ï  venir  au  jour  ,  il  eft 
pourtant  vrai  que  celles  donc  les  ceufs  font  aiofi 
rongés  par  dehors ,  (bot  plus  facilement  éçlofes  :  elles 
ont  moins  d'ouviage  â  faire.   Il  s'écoute  quelques 
jours  avant  que  toute  la  nichée  foit  édofe.  On  ne 
voit  fins  eufîn  itir  la  feuille  ,  que  des  vefttges  des 
baTes  de  quelques-unes  dc^  py  amidcs.   La  plupart 
ont  été  dWoreesen  enrxer.  Bicncâc  nos  petites  Cfu» 
niièts  rapprochent  avec  des  fils  de  foie  ks  jeunes 
feuilles  dont  elles  ont  dévoré  le  parenchyme  «  & 
qui  fe  font  dcflechées.  Elles  Ifs  lient  comme  tant 
aaotres  efpéces  de  CluniUes  lient   les  feuilles  de 
diffiErentcs   planres  ;    ainfi  »  les  premières    feuilles 
dont  le  parenchyme  a  é:é  dévoeé  «  &  qui  font  or- 
dinairement celles  fur  Icfqudles  les  oru&  ont  été 
dcpcfcs  f  doivent  être  regardées  comme  les  fonde- 
mens  du  petit  édifice.   C'cfl  ord>r'a'r<ment  du  côté 
du  pédicule ,   que  nos  jconrs  CktnilUs  commencent 
i  ronger  le  deffus   de   la  feuille.  Elles  font  alors 
rangée  les  unes  auprès  des  autres ,  fur  une  même 
ligne    droite    ou   courbe  •    &    s*avançant  peu-i- 
peu  ^   comme    en   orJre  de   bataille  vers  l'autre 
extrémité  de  la  feuiHe  ,  elles  en  fourrassent  ainii 
toute  la  fu.'fjce.  L?s  nids  de    nos   Chenilles  font 
donc  compofés  la  plupart  d'une  feul*:  feuille  fècbc, 
pliée  en  deux.  Un  fil  de  foie  aflcz  fort  paroît  tenir 
au   pédicule  de  chaque  feuille.   Ce   fil  va  s'entor- 
tiller antour  d'un  des  boutons  de  la  branche.  Là  il 
fcmblé  plusépats;  il  i*c(lefFcélivemeni«  parceque  ks 
dil^éretis  tours  du  fil  fe  recouvrent  en  paitie  les  uns 
ks  autrvt.    Quelqucfo's  on    parvient  à  défentor- 
tilier  le  fil ,  ôc  â  faire  defcendre  le  nid  qu'il  t'ent 
iôfpendu  ;  mais  fouvenc  l.s  d:fF.'rens  tours  du  fil 
font  d  bien  collés  ks  uns  aux  aurns  ,  &  à  l'écorce 
de  la  branche  ,  qu'il  cfl   impofliblt  de  les  ftpaver 
fans  rompre  le  fil  ;  &  ces  nids  font  fi  bien  fuipen- 
dus  que  le  plus  grand  vent  ne  fauroit  ks  décacher. 
Oa  peut  remarquer  encore  que  ce  même  fil  de  foie 
qui  les  t*ent  aiofi  fufpendus  .  n'ed  pas  fimplement 
atraché    par   une    de   (es   extrémités    au  pédicule 
de  h  feuille,    comme   le  premier  coup  dœil   k 
fiit  croire,  mais  qu'il pinèrre  dins  rir.térieur  même 
du  n*d  ,  &  qu'il  n'cfl  ainfi  qu*un  prolongement  de 
la  doublure  de  foie  qui  tapill'e  les  parois  du  loge- 
roeat.  Le  niJ  que  ces  ChtniUet  fe  confhuifcnt  peu 
de  temps  après  kur  aaiflàDCf  i  a'al  pas  ctlai  «d 
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elks  paifent  I  hiver.  Desquelles  ont  dévoré t4 
les  feuilles  forties  du  m:me  bouton ,  clks  voiu 
ronger  celles  d'un  autre;  &  tel  eft  rorigioe de  cas 
d:Serens  nids  ou  elles  habitent  fucreffiveiiwic^  Le 
pa^et  de  feuilles  qu'el!es  ont  rongé  la  dernier  t 
compofe  le  dernier  nii ,  ou  cdui  dans  lequel  elles 
doivent  palTcr  la  mauvaife  faifoo.  Oa  a  ericoro 
obfcrvé  que  lorfqu'e'les  abandonnent  le  n:d  qu'elks 
ont  condruit  k  premier  .  elles  commencent  1  ft 
divifer  en  fociét^s  plus  petites  ou  moins  aombreafest 
qui  fe  foudivifcnt  elles-mêmes  dans  la  fuite  en  le- 
ciétés  moins  nombreufes  encore  ;  5r  c'ed  aiofi  a«*ii 
arrive  que  loifque  Ton  ouvre  de  ces  nids  peodtot 
l'hiver,  on  les  trouve  fi  inégalement  peuplés; 
en  fbric  que  les  uns  ne  renferment  que  deaa  C&#- 
nilits  9  tandis  que  d'autres  en  renferment  quatie , 
fiiCf  douze»  quinte  «  &c.  Mais  en  ouvrant  alors 
ces  nids .  on  efl  fingulièrcment  étonné  de  trouver 
confiamment  dans  chaque  de  très  -  petites  efpècet 
de  coques  d'une  foie  blanchâtre,  adollées  les  «nés 
contre  les  autres  ,  qui  renferment  chacune  (a  Céc- 
nillc.  Dw's  coques  plus  ou  moins  nombreufes  font 
d  (Ir  buées  par  paquets  en  diffc  eos  en  'rors  de  1  in* 
téreur  du  nid.  Ce  n'efl  apparent  ne  nt  qu*à  la  fia 
de  l'automne  que  nos  CheniiUs  filent  ces  pctitci 
coques  •  où  elles  fe  renferment  jufqu'au  raourda 
D'intemps.  Alor*  elles  ne  tardent  pas  à  furtir  de 
leur  coque  &  de  leur  nid;  on  les  voit  chaque  four 
fe  promener  fur  la  branche  &  aux  environs.  On  ob« 
ferve  quelles  t  rent  toujours  d:s  fik  fur  le  te  ram 
qu'elles  parcourent  »  &  ces  fils  les  aident  k  r.nroe- 
ver  le  chem'n  de  leur  nid  ,  lorfqu^elles  s*en  font 
un  peu-  éloignées.  Elles  fe  retirent  de  temps  ea 
temps  dans  leur  habitation ,  &  s*y  arranpnt  ks 
unes  i  côté  des  autres,  de  manière  que  U  tétede 
toutes  regarde  veis  le  même  endroit.  Quelque 
temps  après  leur  féconde  mue  •  elles  abandonnent 
k  nid  &  fe  difperfent.  On  trouve  ordinairement  dans 
C(  s  pet  ts  ni'is ,  une  (brce  de  poclie  ou  de  fac ,  ^ 
eft  en  ièremtnc  rempli  d*exc rémens  «  ce  qui  peut 
fa  re  juger  que  ces  Chenilles  ont  fo  n  d'ailer 
dépofer  leurs  excrémens  à  parc. 

Nous  devons  mainrcnmt  faire  coonoStre,  quel** 
ques  nouvelles  Chenilles ,  qui  non*feokment  vh 
vent  en  focictétant  que  dure  leur  v'e  de  Ckemillà^ 
ma's  qui  re(knt  cnco'e  routes  enfembk  foos  la 
forme  de  chrjfiUde.  De 'oute^  les  républiques  de 
Chenilles^  ks  plus  nomb'eufcs  font  celles  d'oae 
efpc  e  qui  vit  ordinairement  fur  le  Chcne,&  qui  a  été 
nommée  particulièrement  proceffionnaire  ou  rvo^ 
tionnaire.  Chaque  couvée  compofe  une  famille 
de  fept  à  huit  cents  individus ,  qui  ne  doivent  le 
fépa'er  que  fous  la  forme  de  papillons  Ceoo 
Chenille  efl  de  la  claife  de  rel'es  qui  ont  feire  pattes. 
Elle  eft  de  grandeur  médioire  :  fa  coulessr  cft 
un  brun  prévue  noir  au-delfus  du  dos  blaiickkee 
fur  les  c('tés  &  fous  le  ventre.  >lle  eft  couveite 
de  pnils  trcs-bUnrs  ,  &  fi  longs  «  quMs  égaleaa 
prefquc  la  longueur  de  leut  corps  ;  ils  a€imi| 
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perpendicula'remetit  lufqu'â  très -peu  de  diflance 
de  leur  bo Jt  y  qui  fe  te.  mine  en  crochet ,  doat 
Ift  pointe  efi  dirigée  en  arrière.  Tanc*  que  ces 
Cktnilles  font  jeunes  ,  elles  n'ont  point  d*éta- 
blifTèment  fixe  ;  les  différences  familles  campent 
tantôt  dans  un  endroit,  tmtôcdans  un  autre ^fiir 
le  même  arbre  où  elles  font  nées:  elles  filent  en- 
femb'e  pour  former  des  nids  qui  leur  fervent 
<i*a(yje.  A  mefure  qu'elles  changent  de  peau,  elles  ^ 

?[aiuent  leur  suicien  établiflement ,  pour  en  ailer  |r 
ormer  un  autre  ailleurs.  Quand  elles  (ont  parve-  | 
nues  au  terme    de   leur  accroifTement  ,  qui   n'efi 
peint  éloigné  de  celui  de  leur  raéramorphofc  en 
chryfàlide, rhabîtaion  qu'elles  choifidfent  alors  e(l 
fixe.   Les  nids  propres  a  conreoir   des  familles  fi 
nombreufes,  doivent  être  aflfez  con(îdé:ables  ;  il  y 
en  a  qui  ont  iufqu'à   dix-huit  ou  vingt  pouces  (ie 
longueur,  fiir  fix  i  fept  de  largeur  :  ils  (ont  fou- 
tent appliqués  contre  des  troncs  de  Chêne ,  quel- 
quefois proche  de  la  terre  y  quelquefois  à  (èpt  ou 
suit    pieds  de  iiaut  ;    il   y  en  a   aufli  d'attachés 
contre  qM  de/^(^incipales  brtnches  qui  partent  de 
la  cigev  Leur  ^gure  n'a  rien   de  finguler  ni  de 
bien  confiant.  Ils  forment  fur  l'en  Ird:t  du  Chêne 
ou  ils  font  appliqués  »  une  boffe  pareille  aux  nœuds 
qu'on  voit  à  ces  arbres.  Plu(ieurs  couches  de  toiles 
appliquées  les  unes  fur  les  autres  ,    ferment   les 
parois  du  nid.  Entre  le   tronc  de  l'arbre  &   ces 
parois ,  eft  la  cavité  où  les  Chenillts  vont  fe  ren- 
fermer de  temps  en  temps 3  qui  n  eft  part-ig:e  par 
aucune  cloifon;  de  forte  que  le  nid  n'eft  qu'une 
e'pèce  de  poche.  Au  haut  de  la  toile ,  frès  du 
tronc  de   Tarbrc  ,   eA  un  trou  par  où  le  Cuti  lies 
entient  où  forrenc  à  leur  gri.  Malgré  le  grand  volume 
de  ces  nids,   quoiqu'il  yen  ait  quelquefois  trois  ou 
quatre  fur  le  même  Chêne  >  quoiqu'ils  (b'entatta- 
chés  à  une  t'ge  nue  &  i  hauteur  des  yeux  »  on  ne 
les  apperçoit  que  quan  \  on  cherche  à  les  voir  ,  au- 
trement on  les  confond  avec  les  tubérofités,  les 
boflcs  de  l'arbre  même.  La  foie  qui  tes  rouvre  dc- 
TÎenc  duo  blanc  grt(actey  qui  n'zm'tc  pas  mal  Ta 
couleur  des  Lichens  »  dont  les  tiges  des   Chênes 
font  orviinairemcnt  couvertes*  UcQ  lare  d'en  trouver 
d^s  le  milieu  des  forets  ;  c'eil  ord  nairement  fut 
les  grands  Chênes  de  fur  les  lifières  qu'on  rencontre 
CCS  fortes  de  république^. 

Quand  ces  infeûes  quittent  leur  logement  pour 
aller  s'établir  ailleurs  »  leurmarche  e(l  faite  avec  un 
ordre  trop  fingulier ,  pour  n'avoir  pas  mérité  d'être 
remarqué  parleur  premier  obfcryateur  Au  moment 
qu'ils  fortcnt  de  leur  habitation  ^  uneChciulfe  va  la 
première  •&  ouvre  la  marche  »  les  autits  la  fuiventà 
la  file  9  en  formant  une  efpèce  de  cordon.  La  pre^ 
snière  efi  toujours  feule  ;  les  autres  font  ^Quelquefois 
deux  y  trois ,  quatre  de  froot.Elies  obfervencun  aligne- 
ment C\  parfait,  que  la  tête  de  l'une  ne  paife  pas  celle  de 
l'autre.  Quand  la  conduârice  s'arrcte ,  la  troupe  qui 
la  fott ,  n'avance  point  ;  elle  attend  que  celle  qiii  cA 
i  te  c^tc  >  fc  détermine  à  ûutcbcr  ppur  \^  iiitvrc« 
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C'eft  dans  cet  ordre  qu'on  les  voit  (buvent  travcrfêc 
lei  chemins  ,  oupalkr  d'un  aibre  à  l'autre, quand 
cites  ne  trouvenr  plus  de  quoi  vivre  fur  celui qu  elles 
abandonnent.  Ont* elles  trouvé  une    branche  de 
Chêne  ^  couverte  de  feuilles  fraich^rs  ;  alors  les  range 
fe  ferment  autrement ,  i's  fe  fortifient  ;  les  Che- 
nilles fe  diftribuent  fur  les  feuStes  ,  &  elles  font  fi 
contiguës  les  unes  aux  autres  ,  que  leur  corps  fe 
touche  dans  toute  fa  longueur.  Onte'les  fini  de 
ronger  les  nouvelles  feuilles  ,  &  terminé  leur  re- 
pas «  elles  regagnent  leur  nid  dans  le  même  ordre  , 
une  d'entr'elles  fe  met  en  mouvemenr ,  une  féconde 
la  (uit  en  queue ,  une  troifième  fuit  celle-ci ,  &  ainfi 
de  fuite  elles  commencent  a  défiler  ,   toujours   fi 
proches  les  unes  des  autres,  qu'il  n'y  a  pas  plus 
d'intervalle  entre  les  différens  rangs  qu'entre  les 
ChiniUes  de  chaque  rang.  Souvent  le  petit  corpf 
d'armée    fait  une    infinité  d'évolutions  tonr-à  faic 
finguiièrcs  «  il  fe  forme  fotH  une  infinité  de  figurée 
diftércntes;  mais  il  eft  toujours  conduit  par   une 
feule  Chenille  :   la  tête  du  corps  eft  toujours  aa^^ 
gulaire,  le  rcfte  eft  tantôt  plus,  tantôt  moins  dé«^ 
veloppé;   il    y  a  quelquefois  des  rangs  de  quinze 
à  vingt  ChtniUcs,  C'e(t  un  vrai  (pedaclc  poar  qui 
peut  aimer  celui  de  la  nitnre  ^  qae  de  (è  trouver 
dans  les  jours  chauds  d'été  ,   vers  le  coucher  da 
foleil ,  dans  un  bois  où  il  y   a  plufieurs  nids  de 
nos   proceflionnaires   fur   des  arbres  peu  éloignés 
les  uns  des  autres.  On  en  voit  (brtir  une  de  quel* 
que  nid  ,  par  l'ouverture  qui  eft  a  (a  partie  fupé«> 
Heure,  &  qui  fufiiroit  à  peine  pour  en  laifier  fortir 
deux  de  front.  Dés  qu'elle  eft  (ortie  ,  elle  efl  (uivie 
à  la  file  par  plufieurs  antres  ;  arrivée  environ  a  d^ux 
pied<  du  nid,  tantôt  plus  p  c-,tantôtplus  loi<i,cllc  fait, 
une  paufe  pendant  laquelle  cellesqui  fout  dans  le  nid 
continuent  d'en  fortini  elles  prennent  leur  rang  » 
le  bataillon  (c  forme;  enfin  la  conduârice  marche , 
&  toute  là    rronpe  la   fuit ,    entièrement    fubor- 
donnée  â  tous  les  mouvemens  de  fon   chef.  La 
même  fcène  fe  paife  dans  les  nids  des  environs  ( 
on  les  voit  tous  fe  vid:r   à  la   fois;    Theure  eft 
venue,  où  les  Chenilles  doiveot  aller  chercher  de 
la  nourriture  ;  ainfi ,  c'eft  pendant  la  nuit  qu'elles 
fe  promènent,  qu'elles  rongent  les  feuilles  fraiclies: 
pendant  le  jour ,  5c  fur  tout  lor(%|u'il  fait  chaud  , 
elles  fc  tiennent  en  repos  dans  leurs  nids.  On  ea 
ttouve  pourtant   quelquefois  ^  plein  midi ,  â  pea 
de  diftance  de  leur  aiylc  ,   fur  des  troncs  ou  fur 
des  branches  de  Chêne  ,    pour  prendre  le  frais  ; 
mais   alors   elles   y    font  ordinairement    plaquées 
les  unes  contre  les  autres ,  fans  fe  donner  aucun 
mouvement  ;  d'oik  il  arrive  qu'il  eft  difficile  de  les  • 
appercevoir, quoiqu'elles  y  occupent  une  afTez  grande 
furface.  Quelquefois  au  lien  d'être  fimplement  cou* 
chées  les  unes  à  côté  des   autres  ,    elles   font  les 
«nés  fur  les  autres ,  &  comme  lacées  ;  les  fupérienres 
(è  contournent  fur  les  inférieures  ,  &  elles  Forment 
ainfi  diverfes  malfes  aflcx  finguliêres.  Quand  elles 
fonc  dans  leur  nid ,  elles  y  font  auffi  arrangées  de  * 
qudqucs-iiacs  de  ces  «uoîiree.  Sllcf  %*f  vîicat 
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mm  dans  Jcs  dircûions  tocalemcnt  diffcrences.  La 
longueur.  &  Tiie  des  premiers  rouleaux,  e(l  per- 
•cndicuiairc  à  la  principale  cote  &  à  la  <]ucue  de 
la  feuille;  la  longueur  de  ceux-ci  c(l  parallèle  à 
fai  Ri^mc  c6cc  :  le  roulement  de  celles -ci  n*c(l 
quelquefois  pouffé  que  jufqu'à  la  principale  nervure  , 
le  quclq\iefois  la  largeur  entière  de  la  feuille  cfi 
roulée.  Les  axes  ou  longueurs  de  divers  autres  rou- 
féaux  font  obliques  ^  la  principale  nervure;  leurs 
obliquités  varient  fous  une  infinité  d'angles,  de 
façon  néanmoins  que  l'axe  du  rouleau  prolongé , 
rencontre  ordinairement  la  principale  nervure  du 
côté  du  bouc  de  la  feuille.  Quoique  la  fiirfacc  des 
rouleaux  foit  quelquefois  tr^s-unie,  6c  telle  que 
la  dcnne,  celle  d'une  feuille  aflèx  liflTe»  il  y  en 
a  pourtant  qui  ont  des  inégalités ,  des  enfonce- 
mens,  tels  que  les  donncroit  une  feuille  chif- 
fonnée. Quelquefois  plufieurs  feuilles  font  em- 
ployées à  faire  un  feul  ronlean  :  de  pareils  ouvrages 
ne  feroientpas  bien  difficiles  pour  nos  doiets;  mais 
les  chenilles  n'ont  aucune  partie  qui  f^mble  équi- 
valente. D'ailleurs,  en  roulant  les  feuilles,  il  faur 
encore  les  contenir  dans  un  état  d*ou  leur  reflbrt 
naturel  rend  continue' Icment  à  les  tirer» 

La  méchantque  à  laquelle  les  chenilles  ont  re- 
cours, pour  cette  féconde  partie  de  l'ouvrage,  efl 
aifée  à  obferver.  On  voit  des  paq«l:s  de  fils  atta- 
chés par  un  bout  à  la  furface  extérieure  du  rou- 
leau, le  par  Pautre^  au  plat  de  la  feuille.  Ce 
(ont  autant  de  liens,  autant  de  petites  cordes  qui 
tiennent  contre  le  reflort  de  la  feuille  :  il  ^  a 
quelquefois  plus  de  dfx  ou  douze  de  ces  liens 
rangés  à  peu  près  fur  une  même  ligne,  lorfque 
le  dernier  tour  du  ronleau  a  près  de  la  longueur , 
ou  feulement  la  largeur  entière  de  la  fcuîilc.  Chaque 
lien  rfl  un  paquet  de  fils  de  foie  blanche,  prcflés 
les  uns  contre  lesautres,  mais  qu'on  juge  pourtant  tous 
féparés.  On  imagine  alTcz  que  ces  p;;tts  cordages 
font  fuffifans  pour  conferver  à  la  feuille  la  forme 
de  rouleau;  mais  il  n'ed  psis  aulli  aifc  de  deviner 
comment  la  cbenillc  lui  donne  cette  forme,  com- 
ment &  dans  quel  temps  elle  attache  les  1  ens. 
Tout  cela  doit  dépen  Ire  de  petites  manœuvres  , 
qu'on  ne  peut  appten«ire  qu'en  les  voyant  pratiquer 
par  rînfedtc  même. 

Il  n'y  a  g-ères  d'apparence  d'y  parvenir,  en 
obfervanc  les  Chenilles  fur  les  Chênes  quelles 
habitent  ;  le  moment  où  elles  travaillent  n'cA  pas 
facile  à  faifir,  &  la  préfencc  d'un  fpcélateur  ne 
les  excite  pas  au  travail.  On  peut  faire  choix 
d'un  moyen  plus  fictlc  :  on  git^uc  dan$  un  grand 
vafc  plein  de  terre  humide ,  dt-s  branches  de  Cbéne, 
fraîchement  cafRc;  on  dif^nbue  fur  leurs  feuilles 
une  certaine  quantité  de  chenilles  que  l'on  tire 
de«  rouleaux  qu'elles  fe  font  déjà  faits  :  elles 
fruffrent  impatiemment  délie  à  découverr^  elles 
fentrnt  qu'elles  rnt  bcfoin  d'être  à  l'abri  des  im- 
pieâîons  du  grand  air,  car  routes  Xzt  rouleufès  font 
de«  chenilles  rafes;  auffi  fe  metteni-clles  blAtôt  j 
à  travailler  dans  m  cabinet  »  It   fous  vot  yeux  ,  j 


comfne  tlles  peuvent  le  fiiTre  en  pteîn  bois.  OtM^ 
nairement  c'eu  le  deilus  de  la  feuille  qu'elles  roulent 
vers  le  defTous  ;  roa*s  les  unes  commencer  t  le  rou- 
leau par  le  bout  même  d^  la  f.uille,  ft  les  autrrt 
par  une  des  dcntelutes  des  côtés.  Les  fonkanz 
commencés  de  la  première  façon,  tt  tronvcat 
perpendiculaires  à  la  principale  côte ,  le  ceux  de  la 
féconde  )  lui  (ont  ou  parallèles,  on  mil  nés.  Qoei- 
que  platte  que  paroiife  une  feuille,  lors  mène 
que  fa  furface  fupériiure  eft  concave  «  il  eft  rare 
que  le  bord ,  ou  quelque  endroit  du  bord  d'une 
de  fes  dentelures  ,  ne  foit  point  un  peu  recourbé 
en-deffous  5  quelque  petite  que  foit  l'étendue  de 
la  pairie  recourbée,  le  quelque  petite  aufR  tpis 
foit  la  courSure  ^  c'en  eu  aflfez  poor  donner  pnfê 
à  la  ChenilU  :  elle  s'y  éublit  le  commence  i  tra. 
vailler.  Alors  fa  tête  fe  donne  des  mouvemers 
a!tem:itifs  trcs-prompts  ;  elle  décrit  ai^emacivemcnt 
des  efpcces  d'arcs  en  des  fens  oppofin  ,  comme 
le  font  ceux  des  vibrations  d'un  pendule.  La  tttt 
va  s'applîauer  contre  le  dcfibus  de  la  feuille» 
tout  pi  es  du  bord  .  le  de  U ,  le  plus  loin  qn'eUe 
peut  aller ,  du  côté  de  la  principale  nerru  e.  BW 
retourne  fur  le  champ  d'où  elle  ét>*ic  panse  la 
première  fols  ,  le  revient  de  même  retoucher eo- 
Hiite  une  féconde  fois  Tendrolt  le  plus  éloigpé 
du  bord.  Ainfi  continne-t-elle  ï  (t  donner  fncfcf^ 
fivement  plus  de  deux  00  trou  cents  mouvemecs 
alterrutifs,  c'ef!-à-dire,  â  filer  autant  de  fik  :  car 
chaque  mouvement  de  eete  ,  chaque  al  ée  produit 
un  ni  ,  le  chaque  retour  en  produit  un  ^aatn , 
que  la  Chenille  attache  par  chaque  bcur  aux  en* 
droits  où  fa  tête  pu  oit  s'appliquer.  Tous  ccsfi« 
enfemble  doivent  faire  un  elpece  de  lien.  Ce 
premier  J'en  ayant  été  affer  fourni  de  fi's^  h  ayaat 
déjà  donné  une  rugmertation  fenfible  de  co«r> 
bure  à  la  feuille  vers  le  deiïous,  iaCh  nillevict 
comm  ncer  un  autre  à  deux  ou  trois  lignes  ce 
cillance  du  précédent.  Pour  former  ce  u'-:i,  el'e  fait 
une  manoeuvre  fêmbbble,  qui  a  aufTi  un eftet  parcs'; 
la  parie  qui  efi  entre  le  premier  lien  &  le  fr- 
éon J,  fe  recourbe  davantage  ,  le  ce  qui  ed  p^r  dea 
déjà  recourbé,  le  fera  eiKore  p*us  par  un  trL'^e- 
me  lien.  L'étendue  de  la  parût  qui  doit  fcrmr 
lé  premier  tour  du  rou'^u,  n'eft  pas  grande;  il 
en  eâ  ici  comme  d'un  pipier  qu'o*^  rouU .  en  ccm- 
menqant  par  un  de  fes  angles  :  auflî  trois  ou  quaiiv 
paquets  Je  fi!s  fu^fifent  pour  donner  la  cvnirbûe  s 
tout  ce  premier  tour.  C'efi  encore  an  moyen  ée 
pareils  fils,  de  pareis  liens,  que  le  f  ccnJ  tes: 
doit  fe  former*  fl  Uut  tirer  vers  le  defTous  deia 
feui'le,  une  portion  de  fa  fu:face  fupéreue,  fkf- 
fifàmme^t  dtflante  de  celle  qui  a  été  roul-'e;  il 
faut  auffi  que  chaque  nouveau  lien  foie  attache 
par  un  bout  à  une  partie  de  la  feuille  p^us  élo'- 
gnce  du  bord  ,  &  que  pat  Tairre  bour,  il  Tir  acxa- 
ché  plus  près  de  la  principale  nervure  ,  on  de  la 
queue  de  la  feuille  :  le  comme  les  prcraien  pnqnta 
de  fils  ont  fait  faire  environ  un  premier  tonr  de 
fpirale ,  de  même  les  autres  lui  ea  ftnona  ttm 
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farde  d*an  fécond  ,  &  ainfi  de  tours  y  tours: quoi-  ^ 
que  cependant  la  feuille  fe  *  courbe  de  plus  en 
plus^  à'mefure  que  chaque  lien  fc  finit ,  onn'ap- 
perçoit  pas  encore  la  caufe  de  ce  roulement*  Le 
paquet  n'eft  que  raffemblage  de  fils  filés  fuccedl- 
vemcnt.  Chaque  fil  forti  de  la  filière  ,  e(l  aficz 
gluant  pour  fe  coler  fur  la  feuille  ou  il  e(l  appli- 
Hnéi  mais  il  ne  faurolt  avoir  été  alTex  tendu  pour  faire 
un  effort  capable  de  ramener  un^  des  deux  parties 
de  la  feuille  vers  l'autre.  Si  après  avoir  été  filé , 
il  fe  raccourcifibit  en  féchant ,  ce  raccourcifTemcnt 
le   metcroit   en  état  d*agir  5    maïs  combien  fcroit 

S:cite  la  courbure  qu'il  pourroit  donner  à  la  feuille. 
ne  force  plus  puiifante  agit  auHl  contr'elle ,  c*cfl 
une  grande  partie  du  poids  de  la  Chenille ,  de  ce 
n'cd  qu'après  avoir  vu  l'infeâe  faire  fouvent  dç 
pareils  ouvrages  ,  qu'on  apperçoit  tout  l'artificAt 
de  (a  méchaniaue.  Il  dépend  de  la  (Iruâure  de 
chaque  paquet  de  fi. s.  Nous  avons  confidéré  chaque 
lien  comme  formé  de  fils  à-pcu-près  parallèles,  mais 
àprcfent ,  pour  nous  en  faire  une. idée  plus  exaâe , 
nous  devons  le  regarder  comme  compofé  de  deux 

f»lans  de  fils  pofés  l'un  au-dc(lous  de  Vautre.  Tous 
es  fils  du  plan  fupérieur  croifent  ceux  du  p!kn  in- 
férieur» comme  on  peut  s'en  convainc^  par  la 
manœuvre  de  Tinfcébe  &  par  le  moyen  de  la  loupe , 
•a  même  par  la  vue  fimplc.  Le  paquet  eft  plus 
large  à  l'un  &  à  l'autre  de  fes  bouts,  qu'il  ne  l'eft 
au  milieu  ;  le  nombre  des  fils  du  milieu  efl  pour- 
tant égal  â  celui  des  fils  des  bouts.  Pourquoi  y  occu- 
pent-ils moins  de  place  }  c'efl  qu'ils  y  font  plus 
ferrés  les  uns  contre  les  autres  ,  c'cil  qu'ils  s'y 
croifent.  Si  nous  fuivons  mainteoanc  la  Chenille 
pendant  qu'elle  file  les  fils  de  chacun  de  ces  plans , 
nous  découvrirohs  le  double  ufage  de  ces  deux 
plans,  de  ces  deux  efpèccs  de  toile.   Les  fiJs   du 

f>remier  plan  étant  tous  attachés  à-peu-pr/^sparaliè- 
ement  les  uns  aux  autres  ,  la  Chenille  pafie  de 
fautre  côté  pour  filer  ceux  du  fccond^plan  3  pcn« 
4ant  qu'elle-  nie ,  elle  ne  peut  aller  de  l'une  à  l'autre 
extrémité  de  ce  fécond  plan  ,  fans  palTcr  filr  les 
fils  du  premier,  &  loin  de  chercher  à  les  éviter, 
elle  y  apphque  (k  tête  &  une  partie  de  fon  corps  : 
les  fils  de  ce  plan  font  une  efpèce  de  toile  ,  ou  de 
chaîne  de  toile,  capable  de  foutenir  cette  preffion  j 
îh  tirent  par  confequent  les  deux  parties  de  la 
feuille ,  Tune  vers  l'autje  :  celle  qui  e(l  près  du 
bord  cède,  fe  rapproche ,&  la  feuille  fe  courbe. 
Il  n'ed  plus  quedion  que  de  lui«conferver  la  cour- 
bure qu'elle  vient  de  pendre,  &  c'eilàquoi  fert 
le  nouveau  fil  que  la  Chenille  attache.  Chacun 
de  ces  fils ,  quoiqu*extrémemcn{  tlélié  ,  efl  capa- 
ble de  foutenir  un  effort  au(fi  confid^'rable  que 
celui  que  fait  la  feuille  contre  lui ,  puifqu'il  peut 
foutenir  uçe  Chenille  en  l'air»  11  fuit  de  ce  que 
sous  venons  de  dire,  que  les  fils  de  la  couche 
Tupérieure  font  les  leuls  qui  foicnt.  tendus ,  que 
ceux  de  la  couche  inférieure  deviennent  lâches.  La 
Blême  difpofition  quis'obferve  dans  les  deux  diffé- 
xcotes  couches  d'un  même  lien ,  doit  fe  trouver , 
JUft.  noi.  Infcêts.  Tome  V, 
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&  s'apperçoit  bien  plus  aifément  dans  les  liens 
des  différens  tours  coinparés  les  uns  aux  autres. 
Quand  la  feuille  ne  fait  encore  qu'un  tour  *  de  fpirale  , 
la  partie  fupétieure  des  liens  qui  le  retiennent  cfl  ten- 
due 'y  mais  à  un  fécond  tour  ,  ces  premiers  lient 
deviennent  lâches  &  flottans.  Il  n'y  a  donc  que 
les  liens  du  dernier  tour  ,  ou  plutôt  que  les  fils 
des  couches  fupérieures  àz%  liens  du  dernier  tour , 
qui  coufervent  la  courbure  de  la  feuille. 

Une  Chenille  qui  doit  rouler  une  feuille  de 
Chêne  épaiilî:,  dont  les  nervures  font  groffes^ 
pourroit  ne  pas  filer  des  fils  afi9ï  forts  pour  tenir 
contre  la  roideur  des  priifcipales  nervures,  &  fur- 
tout  de  celles  du  milieu  \  mais  elle  fait  \t,%  rendre 
Toupies  :  elle  ronge  à  trois  ou  quatre  endroits  diffé- 
rens ,  ce  que  ces  nervures  ont  d'épaiffeur  de  plut 
que  le  relie  de  la  feuille.  Les  endroits  a^nfiroo* 
gés  n'ont  .qu'une  petite  étendue,  ils  paroillent  fc 
trouver  ou  h  feuille  doit  être  pliée  ,  pour  recom- 
mencer un  nouveau  tour.  Quand  la  Chenille  aprèt 
avoir  roulé  une  portion  de  la  feuille  trouve  une 

fraude  dentelure  qui  déborde  beaucoup ,  au  lieu 
e  la  rouler,. elle  la  plie  par  les  fils  qu'elle  attache 
au  bout,  3c  dans  la  fuite  clic  en  «forme  un  tuyau 
d'un  diamètre  proportionné  &  très -bien  arrondi; 
pour  cela  ,  elle  a  befoin  d'avoir  recours  a  deux 
manœuvres  différentes.  D'abord  elle  racourcit  la 
partie  plièe ,  elle  en  retranche  ,  peur  ainfi  dire  , 
tout  ce  qu'elle  a  de  trop  d'étendue ,  fans  en  rien 
couper  néanmoins ,  elle  en  attache  une  portion  à 
plat  contre  la  feuille  par  un  millier  de  fils.  Ce<qui 
refte  libre  efl  trop  applatî,  c*efl  à  coups  de  tête 
qu'il  paroît  qu'elle  l'arrondit.  On  voit  des  Chenilles 
renfermées  dans  ces  endroits  trop  applatis  «  oui 
agitent  leur  tcte  vivement  &  alternativement  en  det 
fens  contraires;  à  chaque  mouvement  la  tête  frappe 
contre  les  parois  ,  elle  donne  des  efpèccs  de  petits 
coups  de  marteau  dont  on  peut  entendre  le  bruir. 
Au  refle^  quand  la  Chenille  a  fini  le  premier  four 
du  rouleau  ,  elle  travaille  prefque  â  moitié  à 
couvert.  Le  bout  replié  ne  touche  jamais  entière- 
ment la  partie  de  la  feuille  fur  laquelle  û  a  été* 
ramené  s  outre  que  fouvent  il  n'efl  pas  courbé 
autan c*  qu'il  le  fau^oit  pour  cela  ,  fes  bords  font 
dentelés  de  laifient  des  pafiages  au  corps  flexible 
de  l'infedc.  La  Chenille  fc  fert  de  fes  paffages 
pour  faire  fortir  la  moitié  de  fon  corps  ou  pJis  , 
iorfqu'elle  file' les  liens  qui  atuchent  le  milieu  du 
troifième  ou  du  quatrième  tour.  Les  ouverturct 
des  bouts  lui  donnent  une  libre  fortie  pour  les 
liens  qui  en  font  plus  près  j  le  derrière  reflc  dant 
l'intérieur  du  rouleau  ,  pendant  que  la  tête  va 
filer  auffî  loin  qu'elle  peut  atteindre.  Outre  les  lif  ns 
qui  font  tout  le  long  du  dernier  tour  du  rouleau  » 
l'infede  a  fouvent  .befoin  d'en  mettre  aux  deux 
bouts,  ou  au  moins  â  un  des  bouts;  mais  ils  fbnc 
tellement  difpofés ,  qu'ils*  ne  lui  ôtenr  pas  la  liberté 
de  fortir  de  l'intérieur  de  ce  rouleau ,  fie  d'y  rentrer. 
C'efi4à  foQ  dooiicile ,  c'eft  une  efpèce  de  cellule 
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cjrUnJriqQc  <)u  oe  rcçoîc  le  joor  ^e  ptr  les  ieax 
hmmai  9c  fcsmiirt  mveiit  fboniirh  ncMirmare  à 
raaioMl  mn  riubîcc*  La  Ckeniik  comoMoce  par 
fpwcf  le  boiK  ^id  a  été  cobumiem  le  prcniicr  flt 
«e  laiic  eBe  mange  tout  ce  ^m  a  érf  tortillé ,  aa 
derwer  wm  prêt,  Oiiel(|iiefùis  oo  crooTe  que  le 
loolaui  a  M  fbraié  de  dem  oa  trois  feotllcs  looUes 
icfea  Icar  bagoefir ,  &  oo  Toic  cnfoite  cpc  la 
farine  oo  les  milles ,  <|m  en  ouaycnc  le  centre , 
fânc  Mcfqne  entièfcaenc  rongifesi  il  a*ea  refte  qae 
les  MBS  poics  fiwes.  On  voie  des  Ck*mtiitt  ,  qoi 
en  nâiânc  leur  nwlcaa  »  ne  biflcnc  pas  qac  de 
■unacri  elles  dr^ènc  en  mlme-seniM  kseodioiis 
qoi  Te  font  taul-aifémen^  pBés  »  4t  la  rongenc 

Foor  donner  phu  t^ittt  à  fURoice  gCnétale 
der<lmilles,  *  poor  en  fiKiliier  la  connoifiMcc, 
i  eft  bon  d'en  bire  coanoltrc  qoelqnes-anet  en 
nanîcQltcr^  panni  ccBes  qm  tndiqoenc  la  tcrtinde 
des  oUienrations  aozqnellet  elles  onc  dOMié  hen. 
L'iodnftffîeiire  9c  laboneaiè  cbeniBe  nû  (ait  fi  bien 
fe  netcre  en  fireié  dans  les  fadles  de  chêne 
qu'elle  ronge  i  (on  aile,  eft  de  ccOes  qui  £bnt 
aa-deflb«s  de  la  grandeormoTcnne^  elle  eft  café, 
atet  feise  pattes,  dont  les  menibianenres  font 
terminées  par  dfcs.couroDnet  conrfcttcs  de  ôockcts  s 
(a  coakar  eft  d'an  gris  ardoifé  on  d'un  gris  ver^ 
dkre.  Elle  eft  ^one  eattCme  madtés  poir  peu 

£*on  la  toocbe,  on  la  voit  fe  remoer  endifetos 
is  avec  a*ie  grande  vitellè  »  9l  £ùre  &ire  a  (bo 
corps  des  ondtuatioiis.  Un  des  bonts  da  rooleaa 
eft  ronvctture  par  oii  elle  fette  C-sj^xcrémens,  oui 
fon^  de  petits  grains  noifs  ëc  k  peu  près  ronds.' 
Une  partie  ^nne  faiille,  oa  même  une  lèaïUe  de 
cbéne  cotièrCy  ne  ferait  pas  une  proriion  fufi* 
lànte  pouf^  nourriture  de  notre  cncmOe  pendant 
eoQte  (a  Tic;  die  (ê  fait  on  nouveau  rtmlean 
quand  cUc  en  a  befbtn  :  après  y  arntr  vécu  en 
dienillc,  cile  doit  s  y  niéuaiorpholci  eu  chryûlidc, 
9r  cnfoite  xn  papillon. 

Le  dernier  rouleau  que  ces  cheniles  Ce  (ont, 
dtffcre  quelquefois  un  peu  des  autres,  les  tours 
en  font  moins  ferres  i  rinfcûe  devenu  plus  gros , 
a  bcfoin  d'un  plus  grao<i  logement.  Chaqi|^  tour 
de  ce  dernier  rouleau  n'cft  pa^  attaché  par  des 
liens  dttlnbués  d*efpace  en  efpace  ;  des  fils  un 
peu  écartes  les  uns  des  autres ,  mais  qui  régnent 
dep4h  un  bout  juf({u'à  l'autre»  le  retiennent;  ç'cft 
une  efpèce  d:  toitj  fine,  dont  la  force  n'eft  pas 
équivalence  à  cette  des  cordages  employas  ci-devant. 
Il  fcinbtc  que  Tinfc^c  fàchi  proportionner  ta  force 
qu'il  emploie,  à  la  réfiltance  qu'il  a  a  vaincre  : 
plus  le  diainérre  des  touts  eft  pett;«  4c  plus  le 
rclT.irt  dw  la  feuille  agi:  pour  le  redrener»  auffi 
eft-ce  le  dernier  tour  lur-tou:  qui  n'cft  tenu  que 
par  la  c%>ilc  djn:  nous  parlons.  Dans  la  fabrique 
de  cette  clpcce  de  toile,  on  obCrrve  la  même 
mécharique  que  nous  avons  rcntari^uée  daas  celle 
des  liens  :  elle  eft  Je   même   compolee  de  dcui 
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plans  de  fils  qui  fe  eioUcat  aii- 
de  défions  imvcnt  à,  citer  la  f 
pendant  que  llnfeâê  s'appuya 
ceux  du  plan  fopàîeur  qui  { 
bore; 


Comme   les   diverfes   efpèccs   da 
rc   lent  de  même  les  fêuiUes  dcCk&iM 
ou  d'autres  arbres,  n*oot  pas  un  ara 

a  leurs  rouleaux  ne  ùmt  pas  toujoai*  , 
que    ceux  que  nous  avons  décrits, 

doivtnr  point  nous  arrêter.  Les  plantes,  ; , 

kl  arbres  &  les  arbcifièanx,  ont  aulE  knra  ma- 
kttfes;  il  y  en  u  plufieurs  qui  mangent  les  fienks 
àc  l'Ortie ,  après  les  avoir  roulées.  Ea  gnSni 
pteique  toutes  les  roolçufes  fqpt  ^noe  td 
trr  adté.  Dès  qu'an  les  touche,  elles  fe 

mouvemetis  C  prompts  et  fi  diffocns  en  mm 
ic  (,  qu'elles  fenMent  être  en  convulfion  :  i  y 
i  ne  rouleu(è  qui,  qnoiqoe  des  ^ns  pctâca, 
que  nous  en  Ampns  une  mention 
n*eft  pourtant  remarquable  ni  par 
m  par  (a.fiarme  Elle  eft  tafe,  d'un  blanc 
re^  (à  peau  eft  ptefque  tranfparentc  EBe  a 
MMxe  pattes^  on  lai  trouve  toute  la  ~-~  -^ 
<  vàt^  ntàBuGsu  L*0(ctlte  eft  (a 
nière  dont  eBe  ïonle  une  portion  d* 
u<  titille,  eft  digne  d^ètre  connue*  Le 
n*a  pouruot  rien  de  fim^ulîer  dans  (a  '' 
une  efpèce  de  pyrami^  conique  « 
cinq  ou  fix  tours  qu  s'enveloppcnr  les 
autres,  qiais  c'eft  la  pofitîon  de  ce  t^ 
eft  fingolièie.  Il  eft  planié  fur  la 
une  quille  :  outre  le. travail  de 
fèuiHe,  qui  eft  coftmita  à  cette chesiDc avoc  cdfe 
dont  nous  avons  parîè,  cQe  en  a  donc  na  nr- 
ncuHcr ,  qui  eft  celui  die  dreJlèr  !c  rooleau,  ée  < 
pofer  perpendiculairement  fur  la  fenSle.  Pour  vcc 
comment  elle  y  parvient,  on  peut  em^Sover  t 
même  petit  expédient  que  nous  avons  dcng^  pc«: 
obfervcr  les  Chenilles  du  chêne  On  gLinre  cjbs 
uii  pot  pîcin  de  terre  un  pied  d'ofcîLc  .  inr  k^ 
on  met  plufieurs  Chenilles  tirées  de  kun  mnka;^  • 
on  n'a  pas  un  quan  d'heure  à  attendre  poiic  n 
voir  travailler.  Ceft  ordinairement  an  moîi  i: 
feptcmbre  qu'on  les  trouve  plus  commuaéaeac.  U 
policioo  que  cène  Chenille  veut  donner  ,  dt  q;i  ^t 
a  apparemment  befôin  de  donner  a  û»  no«cies. 
ne  lui  permet  pas  de  rouler  la  fituùîe  «e&je  q«^=  e 
la  trouve.  Elle  coupe  une  bande,  ucc  bmcre  ae 
cette  feuille ,  nuis  die  ne  Ttm  drtaciic  pua  esoc* 
remenr.  La  plus  grande  largeur  de  U  bao^ic  oou- 
pêe  foim-rra  la  hauteur  du  rouleau»   &  ù.  Ii?nmK.K 
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fournira  a  tous  tes  tours  qui  dcivcfu  \y 
Apres  avoir  cpcailL  la  fcuiilc  félon  u*ïu 
perpendiculaite  a  la  c5te,  ou  groilc  actvuzv,  A 
la  coupe  (A  >n  une  dirccBon  preCrme  piii  ■Mir  à 
cette  même  cô?c,  &  c*cft  cetae  Jciumii.  on4* 
qui  dcraclie  une  bande  du* refte  de  Infeuilk  Bas 
qnc  rco^illc  :ranf%crlâle  a  êa£  fiûsa  fe  ^^ 
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commence  i  concournèr  la  pointe  de  la  partie  qui 
cft  encre  rentaîlk  &  le  fédicuie,  ou  la  queue  de 
la  feuille;  elle  arrache  des  fils  par  un  de  leurs 
bouts  à  cette  pdinre,  êc  par  l'autre  bout,  lur  la 
fwf^cc  de  la  feuiUc  :  c'eft  en  ks  chargeant  du 
poids  de  tout  Ton  corps,  manœuvre  équivalente 
à  celle  que  nous  avons  déjà  vu  pratiquer  ^  qu'elle 
oblige  cet  ahele,«^ette  pointe  x£t  rccourbôr.  On 
voit  quclqucK>is  la  Chenille  ayant  le  milieu  du 
corps  fur  quelques  fils ,  avec  ia  tête  &  le  derrière 
en  bas^  comme  poi<^e  fur  une  ou  pludeurs  cordes, 
où  elle  fcroic  en  équilibre.  Quand  ce  bout  s'elè 
contourné ,  el'c  commence  à  couper  la  feuille  dans 
line  direâion  parallèle  à  la  côce  ;  il  n'eil  .pas 
befoin  de  dre  que  Tes  dents  font  ici  l'oâice  de 
cifeau  :  à  mefure  qu'une  porcion  de  Ja  lanière  a 
été  détachée ,  la  Chenille  la  roule ,  &  en  même- 
temps  elle  redreffc  un  peu  le  rouleau  qu'elle  conv> 
mcnce  a  former,  &  cela  par  un  artifice  qui  con- 
fifte  dans  une  tradion  colique  ,  à  laquelle  nous 
aurions  recours  ^  fi  nous  voulions  élever  perpen- 
diculairement une  pyramide,  ou  un  obélifque  qui 
feroit  très- incliné  à  Thorifon.  Elle  attache  des 
fils  par  un  de  leurs  bouts  vers  le  milieu  de  ce 
rouleau ,  &  même  plus  proche  de  fa  partie  fupé- 
rieure^  &  elle  attache  les  autres  bouts  de  ces 
mem'.s  fils  le  plus  loin  qu'elle  peut  fur  le  plan  de 
la  feuille  i  elle  charge  enfuite  ces  fils  du  poids 
de  tout  Ton  corps.  On  voit  afTcz  que  Teflott  de 
cette  charge  tend  à  redrefiêr  le  rouleau  fur  (a  bâfe. 
Quand  il  c(l  fini,  il  n*eft  pas  loin  d'être  pofé  à 
plomb  fur  la  feuille.  On  remarque  pourtant  que  la 
Chenille  achève  de  ^i  faire  prendre  une  pofidon 
bien  perpendiculaire^  en  fe  plaçant  dant  le  vide 
qui  eu  a  fon  centre ,  Qu'elle  le  pouffe  alors  ,  qu'elle 
lui  donne  même  des  coups  qui  forcent  l'axe  à  s'é- 
loi^er  du  côté  vers  lequel  il  mclinoit.  Cette  Che- 
nille,  comme  celles  dont  nous  avons  paflé,  mange 
tout  l'intérieur  de  fon  rouleau}  &  c'eftauflî  dans 
fintéricur  du  même  rouleau  ,  qu'elle  fe  file  une 
pcdre  coque  mince,  dont  le  tiiïu  eft  ferré  &  41 
foie  blanche,   pour  fe  transformer  en  chryfalide;. 
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Il  y  a  encore  une  efpèce  de  rouleau  fait  par 
«ne  Chenille  du  ch^e»  qui  par  fa  cdnfbuâion 
■nérite  qu'on  en  dife  quelque  chofe  :  il  ciï  petit, 
la  Chenille  le  forme  d'une  partie  de  la  feuille  qui 
cR  comprife  entre  deux  découpures^  elle  contourne 
cette  partie  en  manière  de  cornet.  Elle  ajulle  une 
autre  portion  de  la  feuille  contre  la  bafe  ou  le 
gros  bout  de  ce  cornet  »  pour  en  boucher  l'ou- 
Yerture.  Divers  liens  de  fils ,  qu'on  voit  en  dehof s , 
fervent,"  8c  à  tenir  le  cornet  roulé  ,  &  à  le  tenir 
appliqué  conne  partie  de  ia  feuille  qui  le  ferme. 
L'intérieur  de  ce  rouleau  eft  occupé  par  une 
Ckemlle  à  fdze  pattes  ,  dont  la  peau  efl  tranf- 
parentcj  &  blanche. 

Noos  devons  parkr  des  CkenilUs ,  qui  ^  au  lieu 
it  rouler  les  feuilles  ,  fç   contentent   de  tes  plier  : 


'  le  nombre  de  ces  plieu(es  efl  eqcorë  plus  grand  que 
celui  des  xoakofcs  ;  leurs  ouvrages  font  plus  fim« 
pples,  mais  il  y  en  a  oui  maigri  leur  fimplicité, 
n'en  font  pas  moins  induflrieux. .  Le  Chêne  nous 
offre  encore  de  ces  fortes.  d'oUvrages.  On  voit  de 
fes  finiiUes  dont  le  bout  a  été  ramené  vers  le  delfons  s 
il  y  a  été  appliqué  &  albjètti  prefque  à  plat ,  il  oc 
relie  d'élévation  fenfible  qu'à  Tendroit  du  pli.  O^ 
obfcrve  de  ces  mêmes  feuilles  ,  oii  tout  le  con- 
tour de  la  partie  pliée  cû  logé  dans  une  cfpèpc  de 
rainure  oue  U  CheniUt  a  crcuféc  dans  plus  de  ia 
moirié  de  l'tpaillcur  de  la  feuille.  Sur  d'autres 
fcuilks  du  même  arbre  ,  on  voir  que  leurs  grandes 
dentelures  ont  ^té  pliées  de  même  en-de/lous.  La 
plupart  àt&  autres  arbres  nous  offrent  aufli  des 
fcuiles  pliées  par  les  CheniUes^^  mais  il- n'y  en  a 
point  où  on  en  puiifc  obferver  plus  commodément 
^ue  fur  les  Pommiers,  Us  en  ont  de  toutes  cffèces 
à  nous  faire  voir:  de  leulemcnt  pliées  en  partie  , 
ou  iîmpleinent  courbées  5  de  pliées  entièrement, 
c'efl-à-dire  ,  ou  la  partie  piiée  a  été  ramenée  à 
pUt  fur  uni:  autre  pauic  de  la  feuille  $  de  courbées 
ou  pliées  vers  le  dcifus  ;  de  courbées  ou  pliées 
vers  le  delfous.  Entre  ces  dernières,  le  Pommier 
même  en  a  qui  ont  une  fingularité  qu'on  n'obfervc 
fur  aucune  de  celles  des  autres  arbres,  que  fur  \c% 
feuilles  de  figuier.  'Mut  au  tour  du  bord  de  la 
dentelure  de  la  partie  repliée ,  il  y  a  un  bourlet 
comme  cottonneux ,  qui  cft  pourtant  de  foie  d'un 
)cune  pâle;  il  s'élève  d'environ  une  ligne  au-defTus 
de  la  partie  qu'il  entoure;  il  la  borde  tomme  fe  roi  t 
un  cordonnet  s  il  a  plus  d'épaiffeur  quo  de  largeur. 

Si  les  ChenîlUs  rouleufes  habitent  des  rouleaux  » 
les  plieufcs  fe  tiennent  dans  uncv  efpèce  de  boite 
placte  i  elles  n'y  ont  pas  un  gpand  elpace ,  mais  '\\ 
efl  proportionné  à  la^  grindeur  &  à  la  groffeur  de 
leur  corps  :  ordinairement  elles  font  des  plus  petites 
Chenilles.  Chacune  eft  bien  clofc  dans  cet  efpèce 
d'étui  plat  ou  de  boite  i  il  rcfle  pourtant  quelque- 
fois une  ouverture  à  chaque  bouc  «  nuis  à  peine 
ces  ouvertures  font- elles  apparentes^  iilles  fc  ren- 
ferment ainfi  pour  fc  nourrir  à  couvctt.  £ilcs  ne 
mai^eat  qu'une  partie  de  l'épaillêur  de  !a  feuille  : 
car  fi  elles  en  rongoîent  comme  font  les  rou- 
leufes ,  i'épailfeur  entière  ^  leur  logement  fcroit 
bientôt  tout  à  jour;  au  lieu  que  tant  qu'elles 
y  demeurent  ,  jamais  on  n'y  voit  des  trous. 
Celles  qui  plient  les  feuilles  en  -  deifous ,  épar- 
gnent la  membrane  qui  en -fait  le  de/lus.  Les 
unes  &  les  autres  n'atuqdcnt  point  les  nervures 
&  les  fibres  un  peu  grofies.  Elles  favenc  ne  déta- 
cher que  la  fubltance  la  plus  molle  ,  le  paren- 
chyme qui  efl  renfermé  dans  le  rézeau  fait  par 
l'entrelacement  des  fibres.  AufTi  la  (Irnâure  de  ce 
rézeau  efl-elle  bien  plus  fenûblc  dans  les  endroits 
oii  ces  Chenilles  ont  rongé.  Celles  qui  habitent  des 
feuilles  bien  phées ,  commencent  à  ronger  la  fubf- 
tance  de  la  feuille  à  un  des  bouts  de  l'étui  ;  la 
partie  qui  a  été  rongée  .la  première  eS  celle  fur 
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liqncOe  ellet  d^vfipc  leuxt  czcrteem.  Elles  rMiK> 
tbttCBK  ic  fongqr  en  «Yaocanc  YcnranareboQt, 
«ait  eOct  ont  la  propieté  d'allar  jeicer  kiin  exccé- 
dans  fcodroic  od  font  les  premiersi  akfi  ik 
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tê  ttowtttn  acaunul^s  à  an  cob  «  âc  Jamais  ils  ae 
font  épars.  C'eft  ao  moins  ce  qo'obfenrcac  iifft- 
lièrcmenc  les  CkeniUes  de  nos  Pdmmieis  »  donc 
les  étois  (ont  bordas  d'an  bourkcoa  cordon  fofeoi. 

On  peot  wt  afec  pUifir  manger  les  "Ckêmltu 
^  fe  concentenc  de  courber  des  finiilles  »  far- 
cooc  fi  on  les  confidère  à  la  kwne.  On  remarane 
avec  qoeUe  adreflè  ac  avec  quelle  TÎcdTe  elles  de- 
campent  une  parde  de  ré|paiflenr  de  ta  feuille.  Leur 
tête  eft  un  peu  inclinée  Tert  un  cdcé  »  afin 
apparemment  qu'une  fenie  de  leurs  dena  «  perce 
dword  une  pedce  portion  de  la  fubftance  de 
la  feuille ,  que  les  deux  dents  ferrées  Tune  contre 
Paotre  dans  le  moment  fuirant ,  ont  bientôt  dé- 
tachée. Les  coups  de  dents  fe  fnccèdent  arec  une 
TÎteflè  prod^eufe ,  &  à  mefure  qu'ils  font  réité- 
rés »  le  réxeau  formé  par  les  fibres  »  fe  découvre , 
il  devient  diftinâ  dans  les  ehdroit%od  auparavant 
il  étoit  à  peine  fenfiUe.  Ce  n'eft  que  par  petites 
aires  que  la  fubftance  de  la  feuille  eft  emportée. 

• 

Ces  Cktmlks  qui  fe  cooiAent  de  courber  les 
fèuîlies ,  font  celles  qn*oo  peut  plus  aifément  ob- 
fcrrer  dans  leur  travail.  Il  eft  le  plus  fimple  de 
ceux  de  ce  genre  ;  il  fuffira  pourtant  de  ravolf 
détaillé  pour  avoir  donné   une  idée  de  tous  les 
autres.  Une  petite  CkemîUe  d'un  vert  datr  »  dont 
chaque  anneau  eft  chargé  de  plufieurs  petits  grains 
noirs  »  eft  des  plus  commodes  à  fuivre  ;  elle  aime 
à  rof^r  le  defTus  de  la  feuille  de  Pommier ,  8c 
pat  coniéqucnt  clIe%ioit  plier  la  feuille  ou  ramc- 
ocr  la  dentelure  de  quelque  endroit  de  fcs  bords' 
vers  le  deflus.  Elle    te  contente  Je  faire   décrire 
un  arc  »  tantôt  plus,  tantôt   moins  courbe  y  à  la 
partie  qu'elle  conn>urne }  mais  jamais  elle  ne  la  con- 
tourne au  point  de  ramener    une   partie  de   fes 
bords  à  toucher  le  deflus  de    la  feuille.  Elle   ne 
craint  point  la  préfence   du   fpeâateur  ,  elle  plie 
b  feuille  fur  fa  main ,  s*il  tient  fa  main  en  repos; 
9i  elle  a  bientôt  donné  à  cette  feuille  la  courbure  . 
qui  lui  convient.  Entre   les  différens  endroits  des 
bords  de  la  feuille  «  il  y  en  a  toujours  qui  s'éUvent 
plus  que  les  autres;  c'eft  à  un  de  ceaz4a  qu'elle 
s'adreUe  ;  elle  s'en  approche  à  une  diftance  conve^ 
nable ,  &  fe  fixant  fur  Con  derrière ,  &  fur  les 
aineaux  qui  en  font  proches  »   elle  porte  (à  tète 
fur  le  bord  de  la  feuille  »  6c  delà  la  ramène   fur 
le  plat  du  côté  de  la  principale  nervure  ;  elle  file 
de  fuite  plufîeurs  fils  parallèles  les  uns  aux  autres , 

2 ut  font  panie  d'une  pièce  de  toile  qu'elle  va 
cendre.  Nouf  n'avons  conCdéré  la  fèuiiîe  que  comme 
k-peu-près  platce,  ainfî  les  fils  qui  viennent  d'être 
iîLf  s  ne  font  appliqués  contre  cette  feuille  que  par 
leurs  bouts  «  le  refte  de  leur  longueur  eft  en  l'air. 
La  ChtmUlt  monte  fur  ca  fils»  qui  chargés  de  ce 
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f  poids ,  forcent  le  bord  de  h^MÛÊt-k  alypiitu 
de  b  principale  nervufe«4ca  ■onpBmfib-fKla 
ChMiUê  fie  en  cette  pofiiite»  AMiMisaMaB  la 
bord  de  la  ^"     Ti  i  li  Hrmaifirwiaf  de  la 
courbure  qu'elle  a  prife.  En  iiWÊAmi  cftfuise  ccas 
toile»  ft  marchanc  dcAus.àflMfiMie  q^'alcMnad, 
la  Chenille  fiwce  toujoutadaplnaca  (tasfaifadk 
à  fe  courber.  Cette  mérhaniyicj^  niai  fiaipk, 
9c  ne  métiteroit  pas  de  noos  «RèRC  »  aprta  ca 
avoir  vu  pratiquer  une  dqumlentn  par  aoa  son» 
leufesi  maUle  fnppUnieatqa'ilfcftc ày  ajouner» 
ne  doit  pas  être  Mflë  fous  lilence.   Les   Os  qui 
compofent  la   toile ,  n'ont  qu'une  longueur  peo- 
pociionnée  aux  arcs  que  b  Chenille  ^  fixée  fur 
une  portion  de  fou  corps  »  jpeut  dédire  nvec  U 
lête.  Si  au  moyen  de  cord«  il  counci  »  9c  imtgftM 
comme  elles  le  font,  b  Choûlle  forooir  la  litnilk 
à  fe  courber  entièrement  ;  cette  fcmue  aiofi  cour» 
l>ée,  décriroit  une  circonférence  ^on  trèt-pciit 
rayon  ^  telles  que  font  celles  des  pcemicrf  mn 
de  certains  rouleaux  ;  mais  la  coutbore  qoTele  a 
befoio  de  donner  à  cette  partie  de  b  fieuiUc^  dois 
être  celle  d'un  cercle ,  on  d'une  autre  courbe  d'un 
plus  grmd  rayon.  Pour  parvenir  à  b  lui  donner» 
elle  ne  continue  pas  à  la  tirer  par  des  cordes  fi 
courtes ,  od  dont  les  direâsons  loient  fi  inclinées* 
Après  avoir  'filé  une  certaine  étendue  de  toile  » 
elle  icefl*e  de  fuivre  b  même  ligne,  elle  vient  fe 
placer  plus  près  de  bjerolTe  nervure,  ft  là  cOe 
commence  à  fier  les  &  d'une  nouvelle  soJe  ; 
eUe  colle  un  des  bouts  de  chacun  des  nouveaux 
fib  i  b  toib  précédente ,  et  l'autre  bouc  de  ces 
fib  le  plus  près  qu'eUe  peut  tttdndie  de  b  piin- 
dpale  nervure  ,  ou  même  piK'  ddà  :  ce  mi  mo» 
duit  le  même  rffet  que  fi  elle  tugmentoit  mt  Ane 
fois  la  longueur  des*  premières  cordes.  Elle  momt 
alors  fur  ce  nouveau  plan ,  et  fe  pbce  vers  l'en- 
droit où  les  deux  pièces  de  toiles  ont  été  réumcL 
Là  placée ,    clic  atuche  des  fils  au  bord  de  la 
feuille  &  vers  b  principale  nervure  ;  elle  file  um 
nouvelle  toile  ;  à  cette  nouvelle  toile  elle  anche 
bieotôt  les  fils  d'une  autre  ,  qu4  croifent  ceux  de 
la  précédente  :  &   atnfi   de  fuite   elle  continue  i 
£aire  courber  b  feuille ,  mais  doucement ,  at  fâas 
rendre  fa  courbure  confidérabic.'  Dès  plans  de  toile- 
s'élèvent  donc  fucccKvement  les  uns  au-deffus  des 
autres  ;  êe  quand  b   Chenille  a  avancé  (on  ou- 
vrage ,  elle  paroît ,  par  rapport  à  b  forftce  de  la 
feuille,  comme  fur  un  échaftuit.  Elle  ne  &  ôeat 
pourtant  pas  toujours  fur  ces  plans  de   loiks  ;  de 
temps  en  temps  elle  en  defcend ,  et  vient  fur  U 
furface  de  b   feuille  :  quelquefois  c'eft  pour  s'y 
reposer  en  mangeant  ;  quelquefois  on  l'y  \oic  la 
tête  levée  agiter  avec  vitede  fes  premières  îaabo: 
elles   lui    (crvent   alors  de  mains  pour  brifcr  ks 
toiles  des  plans  inférieurs ,  qui  ne   peuvent    pins 
que  l'incommoder ,  lorfqu'elle   veut  mur  cher  fui 
b  feuille  ,  &  qui  peuvent  même  s'opoofer  à  refis 
qu'elle  a  ^  Ciire  produire  aux  toiles  te  flâna  fii« 
péricurs*  '  ^ 
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Ces  Chenilles ,  comme  noQS  avons  dtc ,  Te  con- 
tentent de  courber  une  portion  de  la  feuille  s  mais 
celles  qui  achèvent  de  la  plier  ne  commencent  pas 
knr  ouvrage  autrement  :  elles  commencent  par  fiiire 
prendre  de  la  courbure  à  la  lourde  qui  doit  être 
ramenée  à  plat  j  quand  cette  partie  en  à  pris  luffi- 
famment,  la  Chenille  paffc  (ous  te  plan   de  toile* 

2ui  1»  tient  courbée ,  &  au-dedous  dé  ce  plan  elle  en 
le  d'autres  fucceflivement ,  qui  font  toujours  plus 
proche  du  pli  de  la    partie  recourbée,  l'effet  de 
ceux-ci  dépend  de  leur  pofition*  N*cn  coofidérons 
qu'un ,  favoir  :  celui  qui  fuit  immédiatement  l'ex- 
térieur  ;  d'un  côté  les  bouts  de  fcs  fils  ,   au  lieu 
.d'être  attachés  à  la  dentelure  ,  le  font  un  peu  au- 
dcifous ,  &  par  Tautre  bout  ils  font  attachés  i  la 
partie  de  la  feuille  correfpondante  :  d'où  il  cft  clair 
que  quand  la  Chenille  charge  ce  plan  de  fils  ou 
cette  toile  ,  elle  force  à  s'approcher  l'une  de  Tautre 
les  deux  parties  de  la  feuille.  Elle   les  forcera   à 
s'approcher  encore  davantage ,  &  elle  les  conduira 
a  s'appliquer  l'une  contre  l'autre  ,   en  filant  une 
troifîème  ,  &  enfuite  ,  s'il  en  eft  befoin  ,  une  qua- 
trième cAiche  de  fils ,  dont  les  bouts  fe  trouveront 
toi^ionrs  atuchés  plus  près  de    l'endroit  oii    doit 
être  le  pli.  Les  couches  de  fils ,  les  toiles  qui  pré- 
ccdcnt  la  dernière  filée  ,  ne  produifentprcfque  plus 
d  effet.    Les  fils  des  premières  toiles  us    trouvent 
.    en  dehors  de  la  dentelure,  &  la  Chenille  y  pouflc 
ccux^  des   toiles  qui  la  fuivcnt  ;   il  arrive  que  ces 
fils  lâches  &  entrelacés  étant  pouffes  Par-delà  le  bord 
de  la  partie  pliéc,  forment  une  efpèce  de  bourlet, 
qui  femblc  avoir  été  fait  avec  plus  d'artifice  qu'il 
ne  l'a  été.  On  trouve  fur  le  Figuier  une  Chenille 
qui ,  comme   celle  du    Pommier ,   entoure    d'un 
bourlet  cotonneux  de  foie  le  bord  de  la  partie  de  la 
feuille  qu'elle  a   repliée ,  mais  ce  bourlet  cft  plus 
mince  que  celui  des  feuilles    de   Pommiers.  Les 
feuilles  pliées  par  la  plupart  des  autres  efpcccs  de 
Chenilles,   n'ont  point  ce  bourlet.  On  n'en  voit 
point  par  exempfe ,  autour  de  la  partie  de  la  fcurllc 
du  Châtaignier ,  qui  a  été  pliéc  par  une  Chenille 
a  un  blanc  verdâtrc. 

Au  refte ,  quelque  foit  la  pofition  de  la  feuille, 
la  Chenille  foit  toujours  le  même  ufa^e  du  poids  de 
lOT  corps  pour  la  courber  ou  plier.  Si  une  feuille 
cft  poféc  horizontalement,  &  que  la  Chenille  la 
courbe  cn-dcffu$,  alors  le  plan  des  fils  eft  plus 
élevé  que  la  furface  de  la  feuille ,  &  la  Chenille 
va  fc  mettre  fur  le  deffus  de  cette  toile.  Mais  fi 
la  Chenille  roule  la  feuille  cn-deffous ,  le  plan  de 
chaque  toile  cft  çlus  bas  que  celui  de  la  feuille  ,  & 
là  Chenille  charge  cette  toile  ,  tantôt  en  fc  pofant 
fur  la  furface  intérieure,  ficelle  eft  alors  dans  une 
fituation  naturelle ,  tantôt  en  fe  mettant  à  la  ren- 
verfc  fur  la  furface  extérieure  ,  ôc  tenant  fcs  pattes 
cramponnées  dans  les  fils  de  la  toile.  Il  y  a  même 
des  Chenilles  qui  ne  travaillent  à  'plier  les  feuilles 
du  Chêne  ,  qu^en  fe  tenant  cramponnées  de  ta 
(•rte.  Des  drconftances  détqpnineut    quelquefois 
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des  Chenilles ,  oui  plient  ordinairement  les  feuilles 
en-deflbus,  aies  plier  en -deffus;  elles  profitene 
des  difboJitions  de  la  feuille  à  fe  contourner  plus 
d'un  coté  que  de  4»'autre  :  ainfî  ,  il  ne  leur  eft  pas 
abfolument  effentiel  de  ronger  la  feuille  pat  l'une 
plutôt  que  par  {l'autre  des  fes  fur£su;es. 

Quantité  de  Chenilles,  plus  petites  que  celles 
dont  nous  venons  de  parler ,  ne  fe  contentent  pas 
de  rouler  ou  de  plier  une  feule  feuille  «  elles  eo 
réunifTcnt  plufieurs  dans  un  même  paquet  :  on 
trouve  de  ces  paquets  fur  prefque  tous  les  arbres 
8c  atbriffeaux;  ils  font  compotes  de  feuilles  affez 
différemment  arrangées,  &  prefque  toujours  irré- 
gulièrement :  elles  font  attachées  les  unes  contre 
les  autres  »  dans  les  endroits  par  ou  la  Chenille  a 
eu  plus  de  facilité  pour  les  obliger  à  fe  toucher. 
Cette  Chenille  nichée  vers  le  milieu  du  paquet» 
fe  trouve  à  côuvprt  &  environnée  de  toutes  parts 
d'une  bonne  provifion  d'alimens  convenables.*  On 
voit  fréquemment  fur  les  poiriers,  de  ces  paquets 
de  feuilles,  qui  reffemblent  affez  aux  nids  de% 
Chenilles  communes,  à  cela  près  qu'ili'  ne  font 
pas  couverts  de  toiles;  quelques  fils  leulement  font 
employés  ponr  les  contenir.  Chacun  des  paquets 
de  feuilles  qu'on  obferve  fur  les  Poiriers ,  la 
Ronce,  l'Epine,  &c. ,  eft  ordinairement  habité  par 
une  Chenille  rafe  ^  à  feize  pattes  y  fouvent  d'un 
brun  cAfé.  Les  paquets  faits  lur  le  rofier  font  fôû- 
vent  compolés  de  plufieurs  feuilles,  chacune  pliéc 
en  deux  ,  Ôc  ap phquées  les  unes  fur  les  autres 
affez  exa^emenr.  La  Chenille  brune  &  rafe  qui  les  . 
a  réunies ,  s'y  eft  prife  avant  qu'elles  fe  fuflent 
développées.  Elle  perce  ordinairement  vers  leur 
milieu  toutes  les  feuilles  qui  font  appliquées  ainfi  ' 
les  unes  contre  les  autres,  &  autour  des  %uver«^ 
turcs  des  trous  elle  difpofe  des  fils  qui  les  tiennent  ' 
là  affujetties.  £le  mange  enfuite  à  fon  aile  les 
portions  des  feuilles  de  ce  paquet  qui  font  le  plus 
de  fon  goût. 

Mais,  en  paquets  de  feuilles,  rien  de  fi  bien* 
fa't  peut-être  que  ceux  que  l'on  trouvf  fur  cer- 
taines efpèccs  de  faulcs ,  Se  fur-tout  fur  une  efpèce 
d'ozier.  Les  feuilles  longues  &  étroites  de  l'arbro 
&  de  l'arbâffeau  en  qucftion,  font  très -propres 
à  s'ajuftcr  parallèlement  les  unes  aux  autres  j  c'eft 
même  la  direction  qu'elles  ont  au  bout  de  chaque 
tige,  quand  elles  ne  font  pas  entièrement  déve- 
loppées. Une  efpcce  de  petite  Chenille  rafe,  i 
feize  pattes^  dont  le  fond  de  la  couleur  eft  broa 
ôc  tachet4  de  blanc,  He  ces  feuilles  les  tmes  contre 
les  autres  ,  &  eh  fait  des  paquets  oti  elles  font 
fouvent  très-bien  étendues  &  très-bien  arrangées. 
Sa  méchaniqnc  na  pourtant  ici  rien  de  bien  re- 
marquable ,  plie  fait  précilément  ce  que  nous  ferions 
en  pareil  cas  ;  elle  dévide  un  fil  autour  des  feuilles 
qui  doivent  être  tenues  enfemble,  depuis  un  peu 
au-deffous  de  leur  queue ,  jufqa'à  une  aft^z  petite 
diftance  de  leur  pointe,  £Ue  a  trouvé  1er  fcuiUdf* 
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le  toni  In  totin  du  rouleau  font  maintenus  par 
4CS  liens  de  fili ,  coolhuiu  aTCc  U  mécfaanique  que 
oouf  avons  dcja  expliquée ,  en  patlanc  des  autres  licnï. 
Ces  rouleufes,  comme  celles  du  lilas,  n'ont  que 
quatorze  pattes ,  Se  dilbibuées  de  la  même  maaière  ; 
leur  couleur,  comme  celle  des  aunes,  cfl  un 
▼en  bUncliàtre ,  muiî  elles  font  plus  petites.  Leurs 
foetétcs  font  communément  moinj  uombrcufes;  on 
ne  trouve  jamais  de  louleau*  habité  pat  plus  de 
Gz  de  cet  Chenilles ,  &  foupcnt  elles  ue  lont  ^ue 
deux  ou  trois.  Elles  ne  mangent  que  le  parenchyme 
du  dcllbut  de  ta  feuille,  ou  du  côié  de  la  icuille 
qui  fait  l'intérieur  du  rouleau.  On  peut  les  voit 
travailler  avec  bien  de  ladivité  à  rouler  de  con- 
cen  une  feuille,  mais  leurs  manœuvres  a 'oSrcni 
lien  d'ailleurs  (]ui  méikc  d'être  rapporté. 

Toutes  les  Chenilles  atpenteufcs  qui  n'ont  que 
dix  pattes  ,  c'en-â-dite ,  celles  qui  n'ont  que  deiu 
pattes  intermédiaires,  vivetit  ordinairement  foli- 
taires.  Elles  font  communément  affez  pentes,  on 
<!Ies  U  piroiH'cnt,  quoique  longues ,  parce  qu'elles 
-/ont  très -effilées.  Se  que  leur  corps  a  peu  de  dia- 
mètre. Elles  Tougent  les  feuilles  de  tout  les  arbres 
les  plus  communs,  dcsqu'clleseoramcncentà  poulFer, 
les  feuilles  dès  Chênes,  des  Ormes ,  det  Charmes, 
des  Hêtres,  des  EraMes.  des  Noifettiecs,  des  Aubé- 
pines ,  Sec.  Il  cftpourcaiit difficile  de  lesvoir  fut  les 
atbies  qu'elles  ont  dtji  [r£  s -maltraités  ,  Si  fur  Icf- 
<iuels  elles  font  encore;  les  feuilles  mîme  qu'elles 
mangent,  fervent  à  les  cacher.  Lapluparc  ignorent 
néanittoitis  l'art  de  les  rouler',  de  les  plier,  de  les 
ralfemblcr  en  uti  même  paquet  ;  elles  n'ont  point 
iccours  à  des  procédés  indudrieux  ,  que  nous  avons 
vu  pratiquer  par  tant  d'autres  Chenilles,  L'expé- 
dient donc  elles  fe  fervent,  eft  plus  firaple,  &  cft 
le  meilhur  de  tons,  ù  cltcs  ne  fe  proporem  que 
de  fe  cachet  à  nos  yeux  ,  de  façon  que  rien  ne 
Ict  décèle.  Elles  fe  iit.nnenc  entre  deux  feuilles 
appliquées  à  plat  l'une  fut  l'autre  en  entier  ou  en 
partie.  Ces  feuilles  font  retenues  en  cet  iux .  par 
des  fils  de  foie  collés  comte  les  deux  fur&cet  qui 
fc  touchent.  Leur  po(ition  n'a  rien  qui  détermine 
l'obfcivateur  le  plus  attentif  à  lesconfidércrj  elles 
font  placées,  l'une  par  rappnit  à  l'autre,  comme 
le  foDi  mill;  auttcs  feuilles  qui  ne  doivent  leur  (itua- 
tion  qu'au  hazard.  Alais  ce  qui  diftingue  les  feuil- 
les entre  kfquellcs  les  Chenilles  ont  vécu,  c'ift 
qu'elles  fr-nc  perches  .  di'coupées  flt  rongées  : 
qu'on  les  fijurc  doucement ,  on  appcrccvra  qu'elles 
font  tenues  i  une  cuniru  l'auirc  par  des  fils.  Si  elWne 
font  pas  encore  iiop  mangées  ,  on  trouvera,  entre 
la  parrii-s  qui  le  triuchc:nr,  &  qui  n'ont  point  été 
attW|i>ées.  la  Chenille  plire  prefquc  endeui.  ayant 
h  tête  allez  ptodic  du  deiriire.  Il  n'eft  pas 
panicnliet  à  ces  feules  arpenteufes  de  fc  cachet 
■?  âcui  feuilles  qu'elles  ont  affujetties  à  plat 
:  i_  il  y  a  des  '  Chenil I «s  à  fcize 
ufc  n'efl  mu  îbconnue. 
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feuilles  fe  laîileot  tomber  lotfqae  la  Bain  qui  les 
veut  prendre,  agite  les  feuilles  for  Icfquelles  elles 
font:  en  repos,  en  mouvement,  on  oecupées  à* 
manger  ,  elles  fc  jettent  auflî-^ôt  à  bas  pont  b 
fauver.  Néanmoins  elles  ne  tombent  pas  ordinai- 
rement à  terre  i  i!  y  a  une  corde  prtce  à  Ici  foB- 
tcnit  en  l'air ,  te  une  cotde  qu'elles  peuvent  aU»- 
ger  à  leur  gré.  Cette  cotde  n'efl  qu'un  fil  très- 
hn  ,  mais  qui  a  de  la  force  de  rcAc  pour  porter  une 
Chenille.  Ce  fil,  qui  fc  trouve  toujours  attaché  adcs 
prés  de  l'endroit  oii  cfl  la  Chenille.,  Se  qui  par  foa 
ancre  bout  tientàla  filiêtc  ,  à  un  .autre  ufagc  qiie 
celui  de  marquer  le  chemin  ponr  le  retrouver  t 
les  Cheoilles  de  ces  efpïccs  ne  letourncnc  poiat 
aux  endroits  qu'elles  ont  quittés  ,  comme  ibet  les 
Chenilles  die  fociété  ;  mais  toutes  les  fois  qu'ellet 
tombent  de  ielTut  une  feuille  ,  (bit  volontaire- 
ment, foii  involontairement  .  une  petite  coide  eft 
toujours  dilpoféc  pour  les  foutenir  en  l'air  ,  &  elles 
ne  courent  point  fc  rifquc  de  tombct  jufqu'à  terre. 
Nos  atpenteufcs  ne  fe  fervent  pas  feulement  d'an 
femblable  fil  peur  Ce  fufpendrc  un  peu  au-delToui 
d'une  feuille,  elles  s'en*  fervent  pour  defcendre 
des  plus  hauts  arbres ,  Se  pour  remonter  jufqu'à  la 
cîioe  de  ces  mêmes  arbres  ;  S  cette  voie  eft  bica 
plus  coutte  8c  bien  plus  commode  que  celles  qu'elles 
rcroicnc  obligées  de  fuivtc  en  marchant.  Les  pe- 
tites mancEtivtes  auxquelles  elles  ont  accours  pour 
aller  ainfi  de  haut  en  oas  ,  ou  de  bas  e:i  haut,  an 
moyeu  d'une  cfpèce  de  co.  de  .méritent  que  nous  nom 
arrêtions  un  inftant  à  les  examiner  i  car  quoiqiK 
cet  faits  foicnt  connus  ,  on  tic  connaît  pas  aflcx 
les  procéda  qu'ils  exigent. 

Dès  que  la  Chenille  cfl  fufpendne  an  moyea 
d'un  fil  qui  tient  par  un  haut  à  une  feuille  ,  à  une 
tiged'atbrc,  8c  par  l'autre  à  la  filière,  c'ell-à-dire, 
à  la  liqueur  viujucufe  contenue  dans  k  filière  te 
dans  les  rélervoirs  à  foie  ,  il  n'efl  pas  étonnant 
que  ce  "fil  t'alaiigc,  que  de  nouvelle  liqueur  fok 
coniinuetteracni  tiiée  hors  des  léfervoirs  Se  de  la 
filière  ;  le  poids  de  fa  Chenille  cfl  une  force  plus 
que  ful&fantc  pour  cela.  Tout  ce  qui  fembleroit  èôc  à 
craiudicc'cJlquelefilnes'alongCjircrop  vite,  Sct^ue 
la  Chenille  ne  vînt  frapper  la  teite  avec  tout  le  poijt 
Je  fon^orps  Se  la  vîtdfe  acquite.  Mais  ce  qac 
nous. devons  remarquer  d'abord,  c'eit  que  la  Cne- 
nilk  eft  tnatctclTe  de  ne  pas  defcendre  tti^  vlcci 
elle  dcfccnd  à  pluliean  rcprilcs;  elle  s'arrête  ea 
quand  il  lui  plaie.  Ordinairement  clic  ne  dcf- 
ccnd de  fuite  que  d'un  pied  de  haut  au  plus,  quel- 
quefois d'un  demt-picd,  o*  feulement  de  quelquci 
pouces  s  aptes  quoi  elle  fait  une  paufe  plus  ou 
moins  longue  à  fa  volonté.  Ainfi  elle  arrive  i 
terre  fans  jamais  la  frapper  mdooient,  parce  qu'elle 
n'y  tombe  jamais  de  bien  haut.  Cette  mananvrf 
nous  apprend  que  tant  que  le  poids  n'efl  ^c 
celui  de  la  Chenille,  elle  peut  empêcher  de  nou- 
velle matière  vifqucufc  de  paffer  par- la  filière  i 
d'où  il  partit  ^«c  cette  filien  eft  mafcnlcufe,  ^bc 
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fon  bce,  ao  moins,  a  un  (fhindcr  qui  peut  prcfTcr 
la  partie  ilu  lil  qai  tient  a  fon  ouverture ,  ft  t'y 
arrêter.  Ce  fpbinâer  n'a  de  force,  9c  n*a  befoin 
d'en  aroir  ^  que  |K>ar  tenir  contre  le  corps  de  la 
Chenille;   car  fi  une  force  plus  grande ,    comme 
celle  des  doigts ,  j^t,  elle  contnnnt  une  nouvelle 
ponion  de  m  à  foitir  de  la  fil'ere.    Nous  appre- 
nons encore  que  la  matière  viCqueufe  »  avant  aétre 
fortie  de  la  nlierc,   a  acquis  le    degré  de  confif- 
tance  néceflaire  pour  former  le  fil  de  foie  :  ce 
même  fil  qui  a  lervi  à  notre  Chenille  pour  des- 
cendre du  haut  d*nn  arbre ,  lui  fert  auui  pour  y 
remonter  «  mais  par   une   méchaniqae  tout«â-fait 
différente  de  celle  de  Thonmie  qui  grimpe  le  long 
d*une  corde.  Pluficurs  efpéces  de  Chenilles  peuvent 
nous  taire  vmr  cette  manœuvre  ;  mais  les  arpen- 
tcufes  en   bâton   &   on  peu  groflcs»   font  celles 
qu'il  eft  le  plus  aifé  d'obli^  d'y  avoir  recours, 
èc  celles  qu'on   |%ut  le   mieuz  obferver  pendant 
qu'elles  la   pratiquent.    Quand   on  prend  une  de 
ces  a'penteufcs,    on  peut  appercevotr    le  fil  qui 
tient  à  fa  filière';  qu'on  (àififle  ce  fil  entre   deux 
doigts ,  5c  qu'on  £ifle  tomber  Ja  Chenille  de  dcfliis 
le  corps  où  elle  étoit  pofée,    pUe   fe  trouve  en 
Tair  pendue  au  fil.  Si  alors  on  fecoue  le  fil»  c'.eft- 
â-dire«  fi  on  élève  le  abaiflê  brufquement  la  main 
à  divcrfes  reprifes,  le  fil  s'allonge,    la  Chenille 
defcend  phii  oas  ;   fi  on  la    ti  oit   en   bas  avec 
l'autre  nuin,  on  produiroit  le  même  efièt,  mais 
•n  courroit  plus  de  rifque  de  rompre  le  fil.  Qu  cn- 
futte  on  laifle  la  Chenille   tranquille,    ordmaire- 
fflcnt  on  la  voit  fur  le  champ  travailler  à  remon* 
ter  le  long  du  fil.  C'eft  une  manœuvre  qu'on  lui 
hit  recommencer  autant  de  fois  qu'on  veut ,   & 
qu'il  faut  lui   foire  '  recommencer   pluficurs  fois , 
pour  voir  comment  elle  l'exécute ,    5c  pour  s'af- 
furer  qu'on  a  bien  vu,   parce  que  tous  les  mouve- 
mcns  loue  plus  prompts  qu'on  ne  le  voudroir.  Si 
p.)urtant  on  fatigue  trop  une  Chenille,  on  ralen- 
tir fon  aâivité.  Pour  (e  remonter,    elle  foifit  le 
fil   ent:e  fcs  deux  deou,  le  plus  haut  qn'elle  peut 
le  prendre  j    aufli-  tôt  (à   tête   ie    contourne ,    fe 
courbe  d'un  côté ,  5c  cela   de   plus  en  plus  ,  elle 
fcmble  dcfccndre  au-dcfiôus  de  la  deroière  des 
pâtes  écailieufes  qui  cfl  du  même  côté.  Le  vrai 
eft  pourtant ,  que  ce  n'eft  pas  la  tête  qui  defcend, 
feiidroit  du  fil  qu'elle  tient  (âifi  eft  un  point  fixe 
pour  elle  5c  pour  tout  le  refte  du  corps  ;  c'cit  la  part  e 
du-  dos  qui  répond  aux   pattes  écailieufes,  que  la 
Chenille  recourbe  en-haut ,  par  conféquent  ce  font 
les  pattes  écailieufes  .5c  la   partie  à  laquelle  e  les 
tiennent ,   qui  remonftnt  alors.    Quand  celles  de 
h  dernière  paire  fe  trouvent  au  -dcfius  des  dents  de 
la  Chenille ,  une  de  ces  pattes ,  celle  qui  eft  du 
côté  vers  lequel  la  téce  eft  inc  inée ,  (aifit  le  fil  5c 
f  amène  à  la  patte  correfpondante  qui  s'avance  pour 
prendre  ce  même  fil.  Il  n'eft  pas  aifé  de  voir  la- 
quelle des  deux  !e  retient,    mais  dès  qu'on  fup- 
fole  la  partie  du  fil  qui  étoit  auprès  de  la  tète , 
iàific  le  UBue  pax  ks  dmiércs  pattes  écaiUcttfos , 
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mier  pas  foit  e&  haut.  A  pciDe  cft3  achevé «ick 
Chenille  en  foit  un  feeood  |  dk  Ce  iimuMif  Â 
côté  oppoCé  à  celui  oé  elle  ^dmc  immiMc  k 
première  fois;  la  derniète  des  pamt  iaÊÊtwSmit 
ce  même  eôté ,  vient  aeciochcr  k  fl  » 
s'en  trouve  à  portée  :  la  patte 

C réfente  pour  lui  aider  à  k  prendre  m  à  le 
I  tète  fc  redrefle  enfoite  |  ft  mai  h 
nœuvre  fe  répète,  la  tète  ^înfHnanr  ali 
ment  de  l'un  le  de  l'antre  côié ,  te  fe 
lorfque  k  fil  a  été  faifi  Jtar  ks  i 
9c  cela  )ufqu'à  ce  que  la  (JheniDe  Coh 

f»rès  des  doigts  par  lefqoek  poos  ara 
e  bout  du  ni ,  pour  pouvoir  mooicr 
doigts  5c  y  marcher.  Si  on  faîfic  hi  O 
eft  arrivée  à  fon  terme ,.  au  plan  far  Icqad  ^  c 
peut  marcher  ^  on  lui  voit  un  paquet  de  fib  rnHés»* 
entre  les  quatre  dernières  pattes  écaillcafcs.  & 
paquet  eft  p. us  ou  moins  gros,  foko  qa'dksTdl 
plus  ou  moins  remontée.  Des  que  lA^hcoilk  fcai 
marcher,  elle  s'en  défait,  elk  en  débactÉfo  fa 
pattes,  5c  elle  le  kiife  avant  de  faiie^nn  ptcmkr» 
ou  au  plus  un  fécond  pas.  Ainfi  chaque  fins  ^*Uk 
remonte ,  il  lui  en  coûte  le  fil  qui  lui  a  fera  fo« 
defcendre,  mais  c'eft  une  dépeafe  à  lamcBe  dl 
fournit  tant  qu'elle*  veut  |  elle  en  a  cfle*«lme 
la  fource  de  la.  matière  nécelfaire  i  la  ocMapofidn 
du  fil  »  5c  c'eft  Uftie  fource  oo  ce  qoi  ca  a  M 
tiré  fe  répare  contînuellenienc. 

Quantité  d'efpèces  d'infcûes,  naiflêaclt 
fous  les  eaux ,  y  changent  de  forme  , 
méramorpbofés  pour  la  dernière  fois  , 
des  habitans  de  la  terre  5c  de  Tair  , 
des  infe^s  à  qui  l'eau  eft  enluite  rcdooiabk.  Us 
infeâcs  aquatiques  font  conuaunémeot  pins  dtf* 
cilcs  à  trouver  que  ceux  qui  fe  tiennent  fer  tcne, 
5c  leur  hiftoire  eft  plus  difficile  à  fuivre  qoeccUc 
des  autres. Quoiqu'on  n'ait  encore  obfci vc  ^ae' pca 
d'efpèces  de  Chenilles  d'eau  s  on  en  a  troovè  et* 
pendant  qui  méritent  une  place  parmi  les  Clicm9ts 
induftficufes.  Une  plante  nomm.'e  par  ks  botanîAes 
Potamogeton  »  qui  croit  dans  les  mares  ,  peut  Servir 
à  prouver  la  vérité  de  cette  aiiertioa.  OÎipcatob» 
fccver  fur  fes  fouilles ,  une  élévation  doat  k  a 
tour  eft  ovale ,  5c  qui  eft  formée  par  uae  pcKi 
d'une  fouille  de  même  efpècc  £a  tiraat  dooc 
la  pièce  de  rapport,  on  reconnoit  que  les 
foie  font  attaches  à  tout  k  coq  tout.  En  f 
liens,  en  foule vant  un ^ des  bouts,  oo 
cavité  dans  laquelle  eft' logée  une 
d'un  blanc  luifant,  avec  faxe  paaes.  Ote 
far  ces  mêmes  fouilles,  des  coques  feitcs  de 
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it  Tadrcfle  &  de  rintelligence  dans  Tinfeâc  qui 
les  a  ainli  difpofëes  pour  Le  mettre  à  couvert.  Cette 
Cheoillc  qui  v.ic  au  milieu  de  l'eau  ,  a  l'art  d*y 
tenir  fon  corps  dans  une  cavité  pleine  d'air  ;  la 
tctc  Ciit  i'ortir  de  cecce  cavité  &  y  rentrer  fans  donner 
de  pallie  à  l'eau  Quand  la  tête  entre  «  les  bords 
de  la  coque  quA  ont  écé  écartés  ^  font^ramenés  l'un  fur 
Tautre  ,  tant  paitlcur  propre  relfort  que  par  celui 
ics  fils  qui  les  alFujetciilcnt  enfemble.  Mais  com- 
me la  Chenille  empêche  l'eau  d'entrer  dans  la 
coque  qu'elle  fe  conltruit:  Il  faut  donc  qu'elle  fâ- 
che encore  l'en  faire  fortir.  Cette  Chenille  peut 
donc  fe  tenir  dans  l'eau  immédiatement ,  8c  cela 
lui  artive  au  moins  toutes  les  fois  qu'elle  a  befow 
de  fe  faire  une  coque  ,  &  elle  s'en  fait  plufieurs 
dans  fa  vie.  £Ue  fait  toujours  proportionner  fon 
logement  à  la  grandeur  de  fon  corps.  Pour  fe 
taire  une  nouvelle  coque  ,  la  Chenille  le  cramponne 
contre  le  defTous  d'une  feuille  >  avec  fcs  dents 
elle  perce  quelque  part  cette  feuille ,  Ôc  elle  la 
ronge  enfuicc  peu- à- peu,  en  fuivant  la  ligne  courbe 
aue  doit  avoir  le  contour  de  la  pièce  qu  elle  veut 
détacher.  Quand  elle  a  la  moitié  de  l'étoffe  né- 
ceffaire  pour  fe  faire  un  fourreau ,  elle  faidt  cette 
pièce  avec  les  dents ,  elle  la  tranfporte  quelque 
part ,  ou  fous  un  autre  endroit  du  deffous  de  la 
jnéme  feuille ,  ou  fous  le  deflbus  d'une  autre 
feuille  ^  €\lc  l'arrête  &  l'attache  dans  une  place  qui 
lui  a  paru  convenable.  Mais  il  e.1  à  remarquer  que 
les  parois  intérieures  de  la  coque  font  toujours  faites 
de  la  furface  du  de/Tous  des  deux  portions  de 
feuilles.  Ce  n'eft  pas  fans  raifons  que  la  Chenille 
cft  déterminée  à  en  ufer  conllâmment  ainfi  :  quoique 
les  feuilles  du  Potamogeton  foientaffez  planes  ,  elles 
font  néanmoins  un  peu  concaves  «  &  peuvent  plutôt 
ménager  une  cavité  par-la,  que  par  le  dclTus.  Quand 
la  Chenille  qui  a  tranfporte  &  pofc  un  morceau  de 
feuille  contre  une  autre  feuille  ,  n'ed  pas  prête  à 
fe  transformer  en  chryfalidc  ,  elle  fonge  à  le  faire 
une  coque  »  un  logement  qu'elle  puillt  porter  par- 
tout où  elle  aura  befoin  d'aller.  Elle  commence  par 
arrêter  légèrement ,  par  faufiler  ,  pour  ainfi  dire  , 
la  pièce  contre  la  feuille  entière  ,  &  la  pièce  qu'elle 
a  attaché  lui  fcrt  de  modèle  pour  en  couper  une 
autre  égale.  Ce  font  ces  deux  pièces  enfemble 
qui  font  un  habit  complet;  la  Chenille  achève  de 
les  allcmblcr  très- bien  dans  leur  contour ,  excepté 
à  UQ  des  boucs  ou  les  deux  moitiés  de  la  cov|ue 
tcftent  fimp*emcnt  appliqués  l'un  contre  l'autre  , 
là  elles  peuvent  s'écircer  l'une  de  l'autre  toutes 
les  fois  que  la  tète  de  Tinfcde  fuit  effort  pour  fortir  ; 
&  il  y  a  bien  des  temps  où  non- feulement  la  tête , 
mais  où  les  premiers  anneaux  avec  les*  pattes  écail- 
Icufes  ,  font  en- dehors  de  la  coque.  Lorfque  la 
Chenille  veut  changer  de  place  ,  c'cft  avec  fes 
panes  écailleufcs  cramponnées  fur  quelque- feuille 
on  fur  quelque  tige  de  plante  ^  qu'elle  fc  tire  en 
avant;  les  pattes  membraneufes  cramponnées  contre 
les  parois  intérieures  de  la  coque  ,  l'obljgjpnt  à 
(uîvcc  la  parH'j  antérieure  du  corps  »  à  meuirc  que 
Hifi.  Nat.  InfeB.  Tom.  V. 
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cette  partk  avance.  La  Chenille  fait  auffi  fortîV  fa 
tête  de  (a  coque  toutes  les  fois  qu'elle  veut  manger^ 
elle  n'attaque  ordinairement  avec  (t%  dents  que  le 
parenchyme  d'un  des  côtés  de  la  feuille.  Au  relie  , 
tant  que  la  Chenille  eft  à  croître ,  fon  logemenc 
n'eft  précifcmcnt  compofé  que  de  deux  morceaux 
de  feuilles  collés  l'un  contre  l'autre  par  leurs, 
bords  ;  mais  elle  le  tapiffc  ,  elle  fc  fait  une  coque 
de  foie  blanche  ,  lorfque  le  temps  de  fa  tranf- 
formation  approche. 

Une  des  plus  petites  plantes  cfl  la  Lentille  aqua- 
tique j  fes  feuilles  prcfquc  rondes  n'ont  guère  plus 
de  diamètre  que  la  tête  d'une  groffe  épingle  j  fa 
tige  n'eft  qu'un  filet  délié.  Les  eaux  qui  croupifTent 
Tont  fouvent  couvertes  de  'cette  plante  qui  forme 
un  beau  upis  vertTur  leur  furface.  En-delfous  des 
tapis  de  cette  Lentille  aquatique;  on  trouve  une 
Chenille  pfas  petite  que  la  précédente  ,  rafc ,  d'ua 
brun  un  peu  ohve  :  elle  eft  logée  dans  une  coque 
de  foie  b.'anche  ,  recouverte  de  toutes  parts  de 
petites  feuilles.  Une  de  ces  Chenilles  avoit  été 
jctcée  dans  un  poudrier  plein  d'eau  ^  dent  la  fur*  ^ 
face  étoit  couverte  de  feuilles  de  Lenti'Ies  On  aVoit 
aulfi  jette  auprès  d'elle  le  refte  de  rcfpècc  de  tuyau 
d'où  on  l'avoit  tirée,  qui  avoit  été  racourci  6c 
fendu.  Sur  le  champ  elle  entra  dans  ce  refte  in- 
forme de  tuyau ,  &  elle  travailla  aulfi-tôt  à  le  réparer» 
à  l'alonger  ,  en  un  mot,  à  fc  faire  un  logement 
aficz  fpacieux&  folide.  Elle  ^fortoit  en  partie  de 
fon  fourreau  délabré  ;  la  tête  alloit  fai/ir  quelque- 
fois  une  feule  feuille ,  quelquefois  une  plante  en- 
tière de  Lentille  5  elle  rctournoit  enfuite  en 
arrière  &  entraipoit  avec  elle  la  feuille  ou  la 
plante  de  Lentille  ;  elle  l'apilquoit  contre  les  dé- 
bris de  fon  ancien  fourreau  ;  elle  Vy  aflujcttiffoit 
par  ic  moyen  de  plufieurs  fi's  de  (oie.  L'inftant 
d'après  elle  rcllbrtoic  pour  aller  chercher  ,  failir  8c 
amener  de  nouveaux  matériaux.  Quand  elle  eut 
affemblé  affcz  de  feuilles  en  deflfus  elle  forçoir  les 
autres  à  defcendre  fous  l'eau.  Elle  eût  ainfi  achevé 
en  peu  la  carcafie  ,  pour  ainfi  dire  ,  du  fon  édifice  , 
car  les  feuilles  ne  furent  d'abord  ajuilécs  &  affcm-  * 
blécs  que  croflièrcment ,  elles  lailToicnt  des  vides 
cntr' elles.  La  Chenille  fongea  enfuite  à  perfeélionncr 
ftn  ouvrage  ,  elle  faifoit  patlcr  fa  tête  dans  les 
vides  qui  étoicnt  entre  les  feuilles  ;  elle  arran- 
gcoit  mieux  ces  feuilles  ;  elle  les  rapprockoit  les 
unes  des  autres  ;  &  elle  remplinoit  le  peu  d'efpace 
qui  pou  voit  être  entr'ellcs ,  par  un  tiîfu  de  foie 
qu'on  voyoit  très-bien  avec  la  loupe.  Enfin  ,  qu«nd 
elle  fut  contente  de  fon  ouvrage  ,  elle  conduire 
le  fourreau  dans  lequel  elle  ètoit  ,  auprès  de» 
parois  du  poudrier  ;  elle  fixa  avec  des  fils  de  foie 
un  des  bouts  de  fon  logement  ,  contre  l'endroit 
des  parois  qu'il  tuuchoit.  Elle  ne  fut  pas  long-tcmrs 
à  s'y  transformer  en  chry^a'ide  ,  qui  n'avoit  rien 
de  panicu  i;r.  Au  refte,  ces  Chenilles  aqu.vtique?, 
du  côté  de  lc'..r  organifadon  ,  font  en  ton:  fvm- 
blables  aux  Chenilles  teiredrcs.  Les  deux  cxcmpîct 
que  nous  venons  de  rapporter  ,  doivent  fuflîrc  pour 
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annoncer  -'j'jcîîc  r.>;ivol!c  fou-cc  Je  vlrjnomcncs  : 
cj::cux  ilii.oircdcs  ChciîilLs  |"«oiir'.)::  tourniraux 
ol>îc:  vatcurs ,  s'ils  vouloicac  c:::rL'jicr»Jrc  de  les 
«:or.noî:rc  djns  tous  ics  lieux  rMi'clljs  habirciu  , 
A:  chcrchoicnc  à  les  ficudicr  nw.iîc  ùh  ii)i!icu  des 
eaux. 

Sans    vouloir  nous  .ucaclicr  à  caid/i.'  ifcr  coures 
ki  diliJicnces  efpccos  de  C^K•ni:!c^  ij.u  louîenc,  qui 
piicnr,  i]ui  ailcmb'.cnt  en  paquec,  qui    co'.I.iit  cn- 
f crible  des  i'cuillcs  ,  nous   avons    dû    doi.ncr    une 
il!  c  de    la    jnodigicufc    quannrt?    des    cl'|'»ècc$    de 
pvti[cs  Clieniiles  ,  pjifqu'ii  y   a  ratu  J'efpècesdif- 
tV;cnces  de  celles  feulemenc  qui  ont  recours   aux 
uiduilcies  que   nous  avons  expliquées.    Cependant 
c:i  lait  que  ce  ne  font  pas  les  flules  Chenilles  qui 
ro^i!c!it  les  feuilles  ,  qui   les  p!i:nt  »    &    qui  les 
;r.e;tenc  en  paquet.  Bien  des  cij^èccs  de  rouleaux , 
fai:s  encore    avec    plus  (fiudjltric  que  ceux    des 
Chenilles,  5:    pour  d'autres    u faces ,  font  conf- 
frL'irs    par     diS:\.:v:n:c$    ef^^Ljcs     de   larves  &    par 
d.s    iniu^es    de     diK-crcr.tes     cîaflcs.     Les    Chc- 
i.k.lcs   fociJiaircs   font    fans    doure    plus    aifées   à 
CLwJUvrir   daiiS  leur  domicile  ,  p.iiec  qu.*elîes  cxî- 
j:»rit  plus    d\-:enduc    pour  rc:^b!;!icnient    de    leur 
focictc  :  au^  vivent  -  elîcs   ordinairement  fur    les 
parties  cxtcricures   des    arbres  ou  des  plantes  qui 
L:;r  con\i»:nrier.t.    Wîus  fomnijs  b!;:!!    loin    pou:- 
tâîU     d  jn    c-)rno::re  toutes  les  diîijrcntesclpèces 
&   toift  Ls  divcis  î;'jr.rcs    d'indu! iric  qui    peuvent 
leur  êtic   pro->rcs  ;    r.orrc  but  ,  en  crajanc  rapide- 
ment riûAoirc  pariiculière  de  qucK]UCS-unes,  a  été 
d'cicàur  la  cutiolic-J   fur   un  oo;et  vraiment   inté- 
r«:lianc  &  trop  peu  connu  ,  même  par  les  natura- 
lii^cs;  d*cn^a«^cr  les  obferva:eurs  à  tenter  de  nou- 
velles cJeou vertes  darts  ce  petit  champ  de  Thifloire 
ru'.urc-Ie ,  qui  doit  renfcciiier  encore  bien  de  nou- 
xtajx  pioh'j'.  Les  Chenilles    foliraircs    dévoient 
a  :Vi  iîxei  noric  2t:er.:ion.  En  donnant  un  léger  prJ- 
c\i  de',  liubiicks  i;:Jtiilri«ufes  de    quelques- unes , 
rous  avons    cû   ip.rpi-er    le   même   in:r;'-r.     Mj:< 
ciirrc  que  leur    hali:a:ion  &:    Kur    peti:c;îe   iiv.r.c 
ili-nent  nioin^  de  prife  à  la  vue    &    en  d.*ri)Sen: 
1   .:i  d  auTfwS  a   nos   recherches  ,  la  pîujûrt  Mvo:it 
I   .!i,    !'in:^'riejr    uît-ir.e   de^   dilîtict'.rcs   pj::  cs  d'-'s 
.  •'\.\  Je  d'j*  plaïUs:^.   La  cî!cs  ne   Lmu   pom:  cxpj- 
:    .     4  :.^'■    rt- *.ird« ,  &  co:rime   il   nv    a   c,[1l    de? 
t     .ir^-.j  .. 't/.  i^ies  q  .i  piii-lciit   les  mer:*-,  j  roitte 
/.-.  ;  ^.    '  c.ix  ,   elîc^  r.j'jf.  lerort  lon^r-rw-mr».  r.îcon- 
...    N.    I.es    i..C'»    le  crju!wi:c   d.".n$   I^s  brt:'..hcs   oJ 
t  .:..  I^i    ti'vS  i::.  !om''    lîivai  ,  ir.:i    r'eii    <:ojvjrt 
%     .   pa:   l'fLorv-:  ^"  p..i    une  e   '.:.'. c    de    livs  afîvi 

•  .  -.^e.  A  pvT'.c  j-r-t^:i  m'^  la  C]\j.  :  !v  a  d.co'.îVw:t , 

•  i /'.le  travail  c  a  u  cj:Jut.  Ilîe  ■i'':..:l:e  de  la 
•.:i::r   aWi     :c.   .ij..""   :r.L).  !i-:'.r;:'  ;  cl!e  ufporie   Ls 

•  uns   d-cachti    ^-.i    '«i..  1    d:   iyîuv::cij:c  ou*  l'on 
îa.te  j   elle  h-',  y  !ii-  aVv*:  de   la  :'^':  ;    S:   c.:::i, 

..a  i.u.it  dj  ,ri;!-j.::s  hei;-i.s,  îa  c-^','../.:  cît  cnco-c 
4-,o*  ■.  M  cl!e  L  :  n.:r;::  .îj  'a  nv^^l'c  !v  la  'î.'r^vrc'iç 
r  lî'i:' ,  f'ii  ciîi-  ^\[\  ::e'.î.i.  c  ua  c^na' ,  i».  :i  on  i.pare 
*'  -  p„r:uidcîa:igt.  eu  û  Uûu»clbn  habiUMon  ,  clîc 


CHE 

ne  rcftc  pas  îong-temps  fans  continuer  de  la  cr:-- 
fer  ;  elle  sp^orte  des  fraçmcns  de  moc'îc  aabi.  t 
du  trou  ,  elle  v  jette  aufli  des  excrêmcns  :  ces  d.*c:i 
grains  font  liés  avec  des  Hls  &  forment  un  bojfuoa 
de  plufieurs  lignes  dVpaîlIeur. 

On  n*a  pas  befoin  d'ctrc  favorifr  par  le  hi'ari , 
pour  parvenir  à  trouver  les  Chenilles  qui  vi  er: 
dans  les  fruits  qui  font  le  pIas^!e  notre  goût , 
ou  même  qui  nous  font  les  plus  néceiraircs.  Li 
vie  d'un  înfcde  qui  eil  toujours  renferme  dans 
l'intéri«*ur  d'un  fruit  «  ne  fauroit  nous  feamir 
beaucoup  de  faits ,  auiH  en  avons-nous  peu  a  rap- 
porter des  Chenilles  qui  vivent  dans  les  Pomtncs  , 
dans  les  Poires ,  dans  les  Prunes  »  &c.  Toat  t% 
qu'elles  font ,  c*efl  de  manger ,  de  rcjecccr  des 
ejcrémens  6c  de  tiler.  Il  femble  qu'elles  ne  filcac 
alors  que  pour  lier  enfemble  les  grains  de  leun 
excrémens  :  ainll  alTajetiis  les  uns  contre  les  au- 
tres ,  &  contre  le  fruit ,  ils  ne  les  incomnKvlri: 
pas  comme  ils  feroient,  s'ils  rouloienc  de  ditiirrr^ 
côtés  ,  toutes  les  {fois  que  le  vent  fait  prendre 
dilFérentes  polîtions  au  fruit.  Il  n'efl  perfonoc  r.\ 
n'ait  vu  cent  fois  les  petits  tas  ùe  grains  do-: 
nous  parlons,  fur  plulîcurs  efpèces  de  fruits^  qu'en 
appelle  alors  verrevx.  Au  lieu  de  ce  petit  ras  d: 
grains,  on  voit  fouvent  un  petit  trou  l>ordf  d: 
noirârre  ;  les  grains  font  tombés  alors  ^  &  l'ouv;:* 
turc  par  laquelle  ils  font  iortis  de  riniérîcur  da 
fruit  eft  à  découverr.  Ces  grains  font  encore  ordi- 
nairement des  excrêmcns  de  la  Chcniile.  Il  vice: 
un  temps  où  elle  les  jette  dehors  ,  parce  qiil 
arrive  un  temps  où  la  Chenille  qui  s'étoi:  tense 
vers  le  centre  du  fruit ,  s'ouvre  un  chemin  jufqua 
fa  circonférence  ;  elle  entre:ient  ce  chemin  ouvcn. 
&  vient  pendant  quelques  jours  de  fuite.  ;crs; 
fes  excrémens  à  l'endroit  où  il  l'c  termine.  L 
Chenille   qui  fc  méramorph»fe  d.::is  îe  'jrain   m.r: 


,.•'■. 


o'i  c.:e  a  vc.u  ,  ne  pr-nc  i:c  pas  i.s  ::i.**T.ts  c:»-.  - 
d.Tar:o:":s.  l.c  rrou  [ar  ni  laCher.»!  c  ..^'t  Ja  r":*..  •, 
i:   qa'cle  a  ;!'^:^ra:îdi  à  un  p.;in;  ,.cr.\c:abîe  ,  r. .,: 


pas  .  co.Tii'.ie  0!i 
que!  ci!e  y  eil 


.e  pour: oit  c  ci;e 


c  C'J  I      a    t 


P-:  ccem^.e  ,  c: 


icï.»  ï;!a"ii 


ei'.trce.  0:i  voi:  , 
ce  troa  elî  di:?  .::in:.;c:';:  plac:  fj:  »!.:: 
nu:>  ;a:iiais  ii  n',.il  p.rejdans  la  ;-a:::c  dii  gla.-d 
^]'ji  et:  co.i:en;!c  dai»  le  ca'i:c  L  infecte  ic' 
co.n:n'e  ii  ai^iroir  s'il  a\oi:  viiit-r  les  dehors  Ci 
il'atid  ,  comiîie  s'il  avoit  appris  qu'en  le  pcrfai: 
pr^v  .ic  fa  baie  ,  il  au  roi:  en  fuite  à  percer  on  ca* 
!i:e  ajlli  dur,  &:  plus  dur  que  Te  gland  mcosc. 
S:  1c  j  endroits  qui  Ciiinmoncent  à  (c  deiftcber, 
f  i:i'  ceu"  où  il  lui  cik  plus  a:fê  d'oavrtr  on  cm 
lov.d  y  il  cil  déterminé  par-la  à  re  pas  percer  !a 
;*a:'.e  d'.i  ;.;Iand  ,  qui  étant  moins  cxpoGfc  aas  mt' 
•  te  llo'-s  de  l'air  «  redc  fraîche  peodaoc  pl«s  loa|» 
re-nps  ;  cette  dernière  iranc  plus  rendre^  llUC- 
:;>!:  p«.«  :rtai.:  moins  aux  deais  de  TinfcAr.  fl  m 
:.::  ce  c'and  d:  fon  ealicc  ,  oa  ■ppBiçofc  §m 
o'.ivi.^ues  er.droits  de  la  partie  q«i  y  caBJ 
li-^e  [fiite  tache ,  un  peat  |)oiBC  hiia  9m 
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Jaiiîint  fluï  i\(i  à  Jiftinguer ,  c,ue  h  pirtic  tîa 
Bijiîd  ou  il  cft,  ac  ^ui  a  toujours  e:é  cr.vc- 
Wp<e,  cftblanclià:rk;.Ci:tic  pctin:  Ea;hc,  e;  foint 
trt  ■';!  pctÏK  cicatTicc  Jl-  l'ouvortur;  pir  laïuîJc 
l'infecte  e(l  entre  dans  le  "UiiJ.  Ce  ijui  doit  en 
convaincre  ,  c'cll  qu'on  la  trouve  à  tous  les  glands 
vcneui ,  &  (ju'on  ne  la  trouve  point  aux  autres. 
Sur  Ici  paiois  int^ticitres  du  calice  ,  on  voit  la 
mètHc  eicatricule  ,  &  pofce  immédiatement  fur 
celle  du  gland.  On  appcrçoic  encore  cette  pciic 
cicatrice  fut  les  paro;s  eitétieures  du  ca!i^c  :  ce 
qui  apprend  que  l'uifcite  a  dû  s'introduire  pat-là 
M»  le  fruit  :  &  tout  ce  qu'on  doit  en  con- 
clure ,  c'-ed  qu'il  i'cli  introduit  dans  le  gland  , 
qui  étoir  ttis-pctit  j  qu'il  ï\  e(l  introduit  dans  le 
tempi  eii  le  gland  ^toii  renferme  de  toutes  paits 
*îans  fon  calice;  qu'ayant  été  nécelTitéde  le  petccr 
F*i^-Ià  pour  parvenir  dans  fon  intérieur ,  &  coii- 
itaiot  de  s'enfoncer  toujours  plus  avant  pour  prcn- 
«fc  fa  nourriiuie  ,  il  perce  le  dcrnict  b^rd  qu'il 
WjUve,  lorfqu'il  doit  en  fortir.  Malgré  la  dureté 
de  leurs  enveloppes,  les  partios  de  divers  fruits, 
ne  font  pas  allez  défendues  contre  les  Chenilles. 
Ces  enveloppes  fo:i*  pcrc;cs ,  foit  pat  la  mJrc  de 
l'infecle  ,  fo;t  p^r  l'infcifle  naUTant ,  dans,  un  tciip'; 
où  elles  font  tendies.  L'amande  d'juc  Noifette 
donne  un  logtncnt  à  h  Clieniilc  qui  la  mance 
long-tempi  avaiit  que  fa  eo.yie  foit  devenue  li- 
gncufe  ;  à  ta  vériié  lotfquc  la  Chenille  veut  fottit 
«a  fruit ,  elle  eft  cbJigéc  de  percer  une  coque 
^urc,  nuis  alors  elle  a  piis  tout  fon accroiiVement, 
tes  dents  font  devenues  alfcz  fortes  pour  agir  avec 
Tuccès  contre  les  murs  de  fa  ptifon. 

In  Voilà  fans  doute  alTei  pour  faire  connoîtrc 
le  g^nie  des  Chenilles  qui  vivent  dans  l'intcrieur 
des  mii;s  ,  ainlî  que  fut  l'extérieur  des  fcuili^'S. 
Cependant  combien  de  nouvelles  obforvaûons  ou 
de  nouvelles  expériences  ,  .ippor;eroicnr  cncote 
des  découvertes  aulll  inftruJ.ves  qu'inL.:ielijntw  ! 
le  combien  ces  découvcries  pourioicnt  être  au.li 
ftcilci  que  peu  couteufes  !  En  renfermant  les  infctt-rs 
dans  des  poudriers  ,  comme  !e^  naturalistes  ont 
coutume  de  le  faire,  on  gêne,  il  ell  vrai,  plus  ou 
moins  leurs  nianauvres  narutelles  .  parce  qu'on 
les  place  ainlî  dans  des  circonflances  qui  tes 
éleigoent  plus  ou  moiui  de  leur  genre  de  vie  ordi- 
naire ;  mais  on  n'en  appcrçoic  que  mieux  combien 
cft  étendue  &  fufccptible  de  combinaifons  dilFé- 
renies  ,  l'indullrie  que  la  nature  leur  a  donnée  : 
ibir     pour     pr^feutei    etteore    des     connoillâuccs 

2ui  ont  trait  à  l'hiftoirc  générale  des    Chenilles , 
W  poar  engager  à  entreprendre  de  iiouvellei  ac- 
3uilïnoni  en  ce   genre  ,    nom  ne  pouTDni    nom 
ifpeafer  de  placer  ici  un  exemple  particulier  da 
une  cfptce  de  Chcaille  ,  qui  a  donn^lieit  à  ^ocli 
expériences   qu'un  obfcrvucur  auflà    di^eridc 
décrire  que  de  les  faire,  nom  ft  tnafimrâ.'^ 

Le  chardon  i  ioiautier  \      ce 
fui  pone  fui  une  lige  lo 
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eblonguc,  [;<îiiA^c  de  piquan:^,  dont  l'art  fait  f-ir* 
un  emploi  pour  la  pc.-te<.:icn  de  nos  draps.  Ocre 
tè:c  clt  crcufe,  4e  e'ed  au  centre  de  fa  cavité  qu'e 
lo<;c  une  petite  Chtniilc.  Là  elle  vit  dans  la  plus 
partaiïc  folitude  £î  dans  l'olifcuriié  la  plus  profonde, 
&  elle  eft  d^fendae  par  l'écorce  du:e  Se  par  lef 
piquans  du  chardon  :  une  Chïnilie  û  .bic:!!  cacii^r 
u'etoit  pas  facile  à  découvrir.  Elle  a  cinq  à  f\x 
lignes  de  lonr;ucur.  El!e  e(i  me,  de  couleur  blanciit 
ou  bhnckfuic,  K  a  fcicc  pattes,  dont  les  mcr.]- 
braneufts  font  a  c.'uronncs  complettcsdc  ctoci.cu; 
il  n'cit  pdi  ld:i!e  de  dirtin|ruer  j:s  prCiiric:  cojp' 
d'œil  les  chaid»i,s  qui  loiit  habités,  de  ceux  oui 
ne  le  font  pas.  On  eft  rédait,  ro^r  l'oroinaTrca 
ouvrir    au   l;a "j'.i    les   tcics    dc5     cliardouî    qu'en 

ciercï  d.int  cette  petite  rccKerche,  ou  parvient 
juf^u'à  un  certain  point  à  difccrncr  a  la  tinif^ie 
vue  tes  diardons  qui  font  habités,  &  l'un  ne  s'y 
irompe  pas  fouvent.  Dans  l'cudrott  où  la  tîgc  du 
chardon  s'implante  dans  la  léce,  e(I  une  forte  de 
f.:nte  ou  de  crcvalle,  qui  annonce  que  ceccc  tuie 
cil  habitée  par  une  Chenille.  On  ne  voir  pas  cctie 
ctevallc  dans  les  chardons  qui  ne  font  pai  IubiIé^. 
La  première  chofe  qui  s'olJVc  aui  regards  de  lob- 
fervateur ,  quand  il  ouvre  une  tète  de  chardoa 
qui  renferme  une  Chenille,    cil  un  amas  plus  om 

fctics  grains  blanchâtres ,  liés  cnfemble  par  des 
rils  de  Ibie  :  cet  amas  occupe  ordinairement  une 
grande  partie  de  la  cavité  de  la  tète.  Cette  car! té 
ell  de  figure  eilypfo'idc.  En  y  regardant  de  plut 
pris  ,  on  reconnuît  que  les  eicrimcos  8c  les  grains 
recouvrent  une  font  de  fou[r<:au  allez  alongé, 
f^it  d'une  foie  fine  &  blanche,  k  couché  fuivanc 
la  loncucur  de  la  cavi:é.  Les  parois  de  cette  cavité 
font  formées  par  iLne  écorce  mince,  mais  alfci 
dire.  Dans  cei:e  éco.-;e ,  ta  tôt  vers  un  dis  boiitf 
du  fourreau,  rai.tu:  vers  le  milieu  de  la  Irngueuc, 
fe  Toir  uu  p..'[ii  trou  rond,  d'cniriron  trois  quirts 
de  ligne  de  diamètre,  qui  iraverfe  l'épa-lTcur  de 
l'écorc'e.  Un  s'en  allure  iàcilemeni  en  întroduifanc 
dans  le  trou  la  pointe  d'une  épinglej  &  lî  on  la 
poulTe  plus  avant,  on  la  verra  patoîcre  à  l'uté- 
rieut  de  la  tête,  entre  les  piciuaiis.  La  pofiiioa 
du  petit  trou  rond  n'a  tien  de  oîcn  confVani;  cll« 
eCi  en  général  déterminée  par  celle  du  fourreau  , 
j  un  des  bouts  duquel  le  trou  cH  le  plus  fouvent 
pcrci'.  11  arrive  quelquefois  qu'on  ouvre  des  têtes 
de  chardon ,  dans  Icf^jucllcs  le  trou  ne  traverfc  pas 
répailfeui  de  l'c^-orcc  :  il  n'y  pénètre  qu'à  une 
petite  profondeur,  ou  plitôt,  il  o'eft  encore  que 
tracé  lui  la  fucfacc  de  |'écoice.  On  rrcoiuioîc 
qu'il  n'en  que  commencé,  ft  que  l'ouvrage  icfVe 
à  fi  .D'an  fois ,  i  i  ce  cas  n'ell  pu  fon 
ob  'C  p  eoM  trous  percés  dans 
ca'      .   Ton*  dc  foni  pas 

^'à  demi  percés. 

*n  eDtier  :  cofio 
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lie  voit  de  ccf  nom  rond*  que  dans  les  têtes  de 
ClurdaiU  habites  [^r  une  Clienitle  qui  n'cll  pas 
«ti>i};iiée  du  icime  de  fan  pattait  acciotllcmcnc. 
Si  l'on  s'imagine  que  ccice  petite  oiivcttutc  11  bien 
terminée  Si  Ii  eiaâement  circulaire,  n'étauc  pas 
la  fans  dclicin,  Tcrt  de  poiic  à  U  CheoiLc  pour 
fjti  r  au  bclbin  de  l'iauncur  de  la  lêic  du  Cnar- 
d-jn  }  une  petite  expérience  qit'ou  peut  fjire  fut 
le  ciiainp,  perfuadc  bivniôc  que  cctce  coojcdurc 
n'cft  p-s  fundée.  Avec  la  pointe  d'un  piquant  on 
touche  lé.;cie>ncnt,  à  plufifurs  riipriles,  la  Chc- 
mlîc  loeé'e  dans  Cuti  tojrrcau,  afin  de  favoir  Ci 
die  cnnler^  U  petite  ^itc  pont  t'échïpfxt  :  de 
ne  paroît  point  du  tout  dilpolec  i  ptuliiet  de 
l'ouvenurc.  On  coiiTinus  à  la  hatcekf,  jufqu'a  ce 
qu'on  la  force  à  y  introduire  ù  |>artic  aurciieure  î 
et  on  icconnoît  alorf  que  l'ouverture  cil  trop 
pctiie  fout  lur  permettre  de  •'étliapper  ;  elle  ne 
peut  y  in(ro<*ui.c  que  la  tète  de  les  pr%-inicts  an- 
neaux. La  Chenille  aufTi  ne  cbciche  jaituis  cctic 
itiuu  pjut  fc  luuUraiie  aux  poiiiluitct  qu'on  lui 
fait.  D'ailleuis .  on  ne  tiouvc  pwior  U  peine  porte 
dans  'a  tête  dés  Chardons  habités  par  de  Jeunes 
Cb^nilcs.  En  pcnlant  que  »t(<:  \-a.ie  porte  lunde 
cH  m.-nag'c  de  loin  par  it  prudeiix  Cbenille  pour 
le  lervice  du  p^p  1  o.i ,  on  fubltiiue  une  conjcc-- 
(uic  qu:  cft  U  viaie. 

Mais  en  préparant  ainfi  une  ponc  au  papillon, 
Bc  en  la  laillâo:  ouverte ,  la  Chenille  ne  facilite- 
t-etlc  pas  l'cntiéc  de  Ta  cdlule  à  quantité  d'in- 
fedes  nial-fjilaiiti ,  qni  en  veulent  a  fa  vie,  ou 
k  celle  de  la  chryTalioc  plus  iiKJpabie  encore  de 
leur  oppofct  aucuuc  t:liilance.  La  Ciienille  i^cour- 
tujt-elle  doi:c  à  quelque  moyen  fccrct  pour  oSvier 
à  ce  fâch:ux  tncunvé.tieni }  (juand  on  vitqueù,uc 
tcmt  avec  kt  i.iû^tet ,  on  ell  fort  accoutumé 
a  pi'JfiimjT  bcaucukp  de  leur  ptévoyance.  Il  cit 
V'ji  que  les  ['i|Uai.s  dont  la  tète  du  Chardon  cil 
hériiî^e ,  ton;  eg  li  •;tjni  nombre  &  A  l'ctiii  Ici 
uns  p-cs  d;s  auttv<,  quil  fimbie  d'abord  t]u'ils 
pcuveiit  luliit;  à  iiiteiûi  e  i'er.Eiûe  de  la  porte  a.:x 
mî'tctjî  toJi-ur',  N.-ii-niii.i.s,  on  peut  prilufflcr 
que  la  (^ln.-T;i',:e  ne  k  r.fol'e  pas  entièrement  l'iit 
e.ix  (  :c  de  cl.i\:ii;"c  coni  la  natuie  feule  a  fait 
to;ii  la  i  .::s,  &  qu:  I  l'iiciiU-  y  ajo.ce  encore 
qiiL-: -lie  |';.'.i:  o'iv[ji;e  du  la  fu^'on,  qui  rend  i«t 
api'i'ilici  pis  .'.tSei!e(,  fu:-:out  à  cunans  iaieâcs 
C4:.iailic:s,  Jil.7  peciis  pour  û  glill.r  ticilcmenr 
ciiTti:  ks  pi;jan%.  Si  l'on  dui-lic  à  vérifier  la 
e. 1  iijCitM: e, ' li  ihn''C.;t;e  vae.  li  l'on  examine  bieu 
at.cntivcii'ieiit  le  dc.^jns  &:  I.' J.litirt  de  cette  porre, 
ou  ne  iJ:Je  pat  a  dé^ouviir  au  dehors,  d>:  petiti 
cjrps  loncoe;'-,  durs  Bc  cinnelés,  plantés  mut  au- 
tu'jr  des  iKiitU  de  l'uuvciiure,  K  q^i  U  bouchent 
Ckact.-mtr.:.  lin  o'L>k;vant  cnfuite  le  dedans  de 
l'uuvc:'.!!:.',  on  iL-n:ar]ue  qu'il  cil  capilR  de  (ôie^ 
&  que  l:>  lils  ■■'!:  !a  [a^':(I>:iie  tendent  à  \ 
eu  plic;  '..-  LO'ps  cjr.iielcs.  On  remarque  i 
^uG  U  u^iiktic  ncft  qu'un  piolongci 
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qui  icvct  l'intérteut  du  fourreau.  Ce  praloiff 
ment  paroît  donc  avoir  un  double  emploi]  stiai 
de  maintenir  en  pLcc  les  corps  cjtii:c'Ès  ,  ea  ks 
airajccilTant  les  uns  aux  auttci  auioiu  de  !'«■• 
vecturc;  &  celui  de  dtrj(;cr  le  patullon  dar.i  l'a 
route,  Bc.  le  conduire  ainîi  plus  ailémcnt  vcis  la 
porte  qui  a  été  préparée  pour  fa  foirit.  Mau  kl 
corps  cannelés  ferment  li  ci«â<:meni  la  porte  de 
l'Ijabitatiuii,  quil  rclte  à  f^voT  s'il  ell  bi.-m  ïiu:<lc 
au  papillon  de  fc  £ii:e  jour  au  tiavc».  Une  ci- 
p::t!ence  fort  limplc  peut  en  iiilliuiie  :  Occ  éptng'c 
q'jc  l'on  introduit  de  dcdani  en  dehon  cR*-rc  ks 
corps  eanntlùï,  prouve  bientôt  qu'ili  s'écaneK 
allez  facilement  les  uns  des  autres  pour  n'oppo.et 
que  la  plus  pente  rélillance  à  la  fottie  du  naptilo». 
Si  l'on  elt  cjtieux  de  découvrir  ce  que  Lort  cci 
corps  cannelés ,  pofés  lï  arciltem.ot  a  l'onrertuie 
de  h  cellule,  3c  de'liacl  manifeflcn^ ot  a  es 
défendre  l'eniiée,  il  n'ulî  pas  dtft^ilc  d'y  farvenit, 
iSe  1  un  reconnoit  bientôt  qu  ils  ne  font  autre  tholc 
que  les  crames  mêmes  du  Chariion.  On  f-ut  qa'i;I'ci 
lout  dilTcminécs  pur-tuut  entre  les  p:q>iansi  r-ii 
il  vient  un  temps  ud  elles  l'e  dé:acben_(  dcU»- 
mêmes  de  Iccoree,  Bi  notre  Chenille  fen.bic  fe 
conduite  comme  li  elle  le  l'iivoît,  puiû|i>'i.lc  ficri 
U  piécauton  de  les  al1u|Cicir  aurour  de  fa  porte 
avec  des  liens  de  f^ie.  Il  ne  faut  pas  nianmoi::! 
lallfet  penfcr  que  l'indultncufe  Chenille  t.lTemble 
i  dclfein,  autour  de  l'a  pott;,  les  graines  d^  Chu- 
don  qui  en  ferment  lî  bien  l'entrée  ;  nu-t  es 
lapill'ani  de  foie  le  d^i'aas  k  le  dehors  de  la  peitc. 
:lie  retient  par  cela  même  les  grandes  qui  rfpooiïU 
à  l'ouverture.  C'cd  peodJi.I  <.jiielc  Chardon  vigjtx 
encore,  que  la  jeune  Chenille  fe  luge  dam  li 
cavité.  Il  ne  lui  ell  pas  difficile  a'otsd  y  p^né:rc:: 
elle  n'a  à  percer  qu'jnc  écorce  molle,  Bc  c.i 
noppoLc  que  peu  de  rélillance. 

Nous  avons  Jéja  rappor:;  un  fait  alTei  lîrpi':er, 
c'eft  qu'on  ne  tiouve  jamais,  ou  piclijue  |ji-..t, 
dans  1;  même  tiuit.qu'ure  feu':t  larve  ou  une  itn« 
Chenille,  quoiqu'il  /  ait  des  fiuiis  q<ii  en  f cor- 
roie ni  nourrir  aU/ois  un  ailei  bon  nombcc.  Ln 
mères  paiillons,  deii:a:ide  a  ce  fujei  le  picnti 
hiflorien  des  Chenilles,  poriLi^t  -  elles  ratiCLU» 
jufiu'à  ne  t.iller  qu'un  fcul  auf  fur  chaque  fBt 
Veulent-elles  donner  un  tVuit  tout  cndec  %A^ 
eun  de  leurs  peti^f  Craignent  -  elle*  f|ac  éim 
jeunes  Chenilles  qui  autoicnt  a  fi 
pomme  ,  ne  le  âirent  pas  co  booaa 
ne   fc  filleoi  la   |  ""  " 
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pourtant  Tair  très-viaifcmblablc.  Notre  mteur 
cice  i  cetce  occalïon  la  pciice  Chenille  des  graini 
d'orgft,  &  il  rcmatv^uc  que  le  papillon  laiUc  fut 
«n  .eui  grain  d'orge  u  i  pa^utrt  de  vingt  à  trente 
œufs ,  A^  puifiju'un  i-.c  trouve  dani  diiquc  grain 
qu'une  Icutc  Clicuii.c,  il  âne  que  celle  qui  a  pris 
polT^-liion  d'un  graia  lâche  eu  difendrc  l'entrée 
aux  auc^ïS.  Jl  ajoute,  a  ce  fujct ,  qu'il  y  a  grande 
appucuLC  que  dans  certaines  circouitances  il  y  a 
J:*  tii:rriS,  â:  des  guerre*  irès-meutttijtet,  pour 
■'dlIUrer  la  pa  liblc  poilclH^n  d'un  gtain  d'oige  , 
plus  impoiiar.i  pour  chjcune  de    nos    Clicmllcs , 

aie  ce  k  far.i  |>.'itt  n:ius  nos  plus  riches  hétiugcs. 
cfl  fiir  au  muios  <]u:  la  prévoyance  du  papil- 
lon qui  dépole  Ls  œuf  lui  te«  grains  d'orge,  ne 
méricc  pas  les  tlogcs  qu'ion  a  Éou^f  innés  ê;re  dus 
a  celle  de  quelques  autres  pjpiUoiiS;  cac  que  dc- 
vicnncDC  les  pe.iies  Chenil  es  qui  ccloreni  lut  le 
afme  ^tjin  ?  La  prcmiètc  qui  y  naît  s'empare- 1- elle 
de  lio'.ïticut  du  gtain,  &  q-ia-^id  elle  eo  a  une 
tois  pfu  poli'eUion,  les  autres  qui  naiircnt  cnluitc 
ont -elles  la  diTcrétion  de  ne  pas  fdirc  des  tenu- 
ÔTM  pour  y  pénécici  ?  L.s  giains  dont  nous 
parlons,  ont  un  endroit  [lui  cendre  que  le  rcHei 
&  il  y  a  grande  apparence  que  la  jeune  Chenille 
qui  a  à  percer  le  gtain  d'orge ,  fait  choific  cet 
«adroit.  £n  ce  cas ,  il  cft  ailé  à  la  Cbetiille  qui 
ne  s'clt  pas  encore  logée,  de  s'appcrcevoit  lï  celui 
des  grains  qui  eH  le  plus  à  fa  bienféance , 
B'dl  point  déjà  occupé,  &  la  Chenille  qui  s'y 
M  logée  doit  être  en  état  d'en  garder  les  avc- 
aaet. 

Mocre  petite  Clieolle  du  Chardon  cit  bien  du  nom- 
bre de  celles  qui  vivent  dans  la  plus  parliaite  folitudc; 
&  on  a  tenté  fur  cl  c  diverles  expériences  qui  peu- 
vent répandre  queli|uc  jour  fur  la  partie  la  plus  inié- 
lefTante  de  l'hiltoice  des  infcétcs  qui  vivent  dans 
rintéticur  des  fruits.  Aptis  avoir  traealé  alTcz  long 
tempi  une  Chenille  du  Chardon  ,  U  l'avoir  forcée 
plnueors  fois  à  fortir  de  fon  fourreau  8c  à  y  rcn- 
irct  alicruaÙTcment  ;  qu'on  la  fallë  romber  fur  une 
ftaillc  de  papin  blanc  ;  elle  y  demeure  quelm 
t  feulement  fa  tctc  de  co 
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fa  longuenr  ,  elle  en  reprend  auflitôi  poflcfTion  , 
8c  il  en  ailï  de  reconnaître  qu'on  l'a  fervie  comme 
elle  led^firoit.  Un  moment  avant  que  d'y  rentrer, 
elle  paroît  fort  languiHauce  &:  ne  fe  donne  prcf- 
qu'aucun  mouvement  :  mais  d^  qu'elle  cfl  ren- 
trée dJns  fa  ccUu'c  ,  clic  femblc  fe  lanLner  S: 
prcndie  une  nouvelle  vie.  Tous  fcs  mouvemcns 
(ont  imcomparabkment  plus  viti  ;  on  la  voit  re- 
culer dans  Ja  cavité  du  Chardon  avec  une  mer- 
veilleiife  vîtcfTc  :  mais  elle  fe  donne  bien  de  garde 
d'ouirepalTcr  j'eittémicé  delà  cavité  :  elle  ne  1'.!  pas 
C-tôi  atteinte  du  bout  de  fon  dctriire  qu'elle  s'arrête. 
Qu'on  la  pique  alors  près  de  la  tète  pour  la  détcr- 
uiiacr  à  reculer  davantage  ,  &  à  fjriir  de  la  cavi- 
té j  on  U  voie  làilir  fortement  avec  les  dents  la 
pointe  du  piquaiit,  elle  la  (âilïc  m£me  It  fortement 
qu'elle  y  demeure  fufpendue.  Dans  cette  attitude, 
elle  (e  met  à  pirouetter  en  l'air  ,  &  apris  quL-lqnes 
tours  de  pitouciiCj  elle  lâche  le  piquant,  &  letom- 
bc  dans  la  cavité.  Cette  cipérience  apprend  donc  ce 
qu'on  doit  peufcc  du  naturel  de  notre  L^euille  , 
Scelle  montre  allez  qu'elle  n'ed  point  endurante.  Os 
peut  en  iniérer  qu'elle  ne  feroit  point  d'humeur  de 
partager  fon  domicile  avec  ur  e  autre  Chenille  de  fon 
efpècc ,  te  que  &  on  lentoit  de  faire  vivre  enfcmblc 
dcui  ou  plufieuri  de  ces  Chenilles,  on  occalïounetoit 
entt'elles  bien  des  combats.  Il  convient  encore  de 
s'alFuret ,  (ï  on  ne  pourioit  point  parvenir  par  des 
moyens  appropriés  ,  à  les  torcet  à  travailler  tm 
n  dans  la  même  habitation. 


portant  icuicment  ia  tetc  de  cote 
k  ^iHtie  ,  comme  pour  chercher  fon  fourreau.  Ses 
aenvannu  tant  fon  lents  :  on  diroit  qu'elle  fe 
trouve  mal  Qu'on  la  touche  légértincLit  pris  de  la 
tète  avec  la  pDÎiite  (l'un  piquant  ,  el  e  tcculi:  atij&côt 
avec  une  grande  vîccllê.  Se  ce  qui  paroii  digne  de 
fcnurquc  ,  c'elt  que  cc(l  en  ligne  droite  ,  i&  pré- 
'■"  t  comme  elle  le  fctoit  fi  elle  étoit  encore 
1  fouircau.  On  ûbrcrve  même  qne  la  lienc 
e  en  reculant ,  e(l  a-peu-prcs  cgaJe  a 
I  fbartean.  Qu'on  la  laifT;  enfin  à 
'a  perdre  de  vue,  elle  dcmewre  à 
;>orte  U  tète  à  droites  à  gso- 
[as  de  lenteur  encoce  ^ac  b 
^jf  ikmcuié  quelque  temps 
1^-    —  'a  l'avtfe  de  placer 


Pout  cet  effet,  on  peut  commencer  par  renfermer 
deux  ou  trois  Chenilles  avec  ouelques  fragmens  de 
Chardon  dans  une  boite  cylindrique  de  verre ,  d'en- 
viron un  ou  deux  pouces  de  diamètre ,  fur  à-peu-prèi 
autant  de  profondeur,  à  l'ouverture  de  laquelle  oa 
a  adap:é  une'  loupe  de  dix  à  douze  .igncs  de  foyer  , 
qui  lui  feit  de  couvercle.  Nos  Chenilles  tirent  un 
grand  nombre  de  £Is  de  foie  qui  vont  d'une  paroi  à 
Pautce ,  &  qui  fe  ctoifent  de  mille  &.  mille  manières* 
De  tous  CCS  iils  fe  terme  pcu-à-peu  une  forie  de 
toile  ou  une  fafon  de  tente  qui  recouvre  lesChc- 
nillcs.  Elle!  fe  tiennent  conllammcnt  à  une  certai- 
ne diflancc  l'une  de  l'autre.  Lès  fragmens  de  Char- 
don qui  occupent  le  milieu  du  logement ,  femblenC 
faire  a  leur  égard  l'otiice  d'un  mur  de  réparation.  Ils 
ne  les  féparent  pas  entièrement  :  elles  peuvent  quel- 
quefois fe  rencontrer;  &  lorfque  cela  ariivc,on 
voit  tine  de  ces  Chenilles  ou  toutes  les  dcui  enfcm- 
blc s'éloigner  à  tcculons  avec  beaucoup  de  viteflc.  II 
n'ell  pas  même  nécelfairc  qu'elles  parviennent  à  fe 
toucher  l'une  lautre  pour  fe  fuir  réciproquement.  On 
les  voit  s'éloigner  piomptcment ,  quottgu'ellet  foicnc 
encore  à  une  diftauce  affcz  confidcrablc  l'une  de  l'an- 
cre. Les  fils  tendus  de  tous  cotés  les  averiiirent  faoi 
.doue  de  leur  approche  ,  Se  les  pl.is  légers  ébranle- 
Atens  de  CCS  fils  les  déterminent  à  s'éloigner.  Elles  per- 
iîftent  donc  à  vivre  féparécs  ti  à  travailler  chacune  i 
■art.  Mais  que  l'une  le  trouve  enfin  furie  fond  de 
ï'aatRf  aie»  JÛ  i'uncni  l'awic  ne  veiUcitt  iccolct ,  le 
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à!'i!.r*a.it  ^cTiHuncc  an  furieux  combat.  On  ne/au- 

n*!C  ifiiLUx  le  rcniiic  ,    c]u'ca    rappelant    ii  l'cff^ric 

I  ima^i:  de  deux  (Liens  acharnes  l'un  contre  l'autre. 

Eiîcs   le  murdcRt  a  outiaiicc  >  on  les  voit  engager 

l;ciprurp:cnicnc   lc>ir<  nuch.ircs  l'ur.e  dans  1  autre  , 

&  t.ii  î  ■     '    ■■.l:«-    lifo::^  j'j-r   (c  pcTcr  ^juclipe 

r    '      .      .-       X  ,:v^  :^'y  parvicr.ncnt  ^'a*^  ii^anmoiiis: 

.      ju:  picmiw!  a:  nciu  lunt  irup  bien  cui- 

.:.L>a:  Juîc  oi:t!,|u.-  tems  avec  ic  même 

...j.  :.    L  Ils   jàili^'u  prife  enfin  j  «..ai*  elles 

:  ci:  ptcfci.cc&  a  la  n.cnie  place.  Tou:c*^  deux 

r  i'.L   :  L-ïi  peu  lu  :t':c  en  fcns  cppoli  ,  comme 

>  .:c  cu'.  lont  aUX  piifc^  ,  À  qui  fout  prêts  à 

iw..i.nînic :.,.;.■:  ..  coniba:.   Hles  reviennent  a  la  cliar- 

pc  ,  &  îc  iiviL-.t  tant  d'y.  combats,  qu'a  la  lin  l'une  ou 

rair.rc  pMi:ic!-.:,  &  qiu-Kjue  fois  coucefs  les  deux.  On 

peu:  donc  aïK: nie   qu'elles  ne  fe  icncon:rcnc  jamais 

lans  en  veni:  aux  ('riùs  ,  &  toujours  avec  un  nouvel 

aciiarne;r.:n:.  C  cp^i  dant  r  pa^oic  que  la  partie  ii'cft 

pas  lout-a-fiit    4;«ilc  ,    èc    que    la    Chenille    qui 

occupe    le    funi   de    la   boKC  ,    a    ordinairement 

l'avanrage ,   quoiqu'elle  ne    loit    pas    Icniiblemenc 

plu>  gr.ir.dc  que  l'autre. 

Si  Ton   renferme  encore  une    de  nos  Chenilles 
Jj'i^    une    peii:e  boîte  ronde ,    avec  une  portion 
de  feu  fourreau  3c  quelques  frai;mcns  de  Chardon; 
elle  s  établit   entre    les   panas  de  la    boîcc    &   la 
portion  de  fourreau.    Bientôt  cl!e  allujeirit  ce!!e-ci 
aux   parois   par    des   fils   de   fo:c    quelle   tire   de 
l'une  a  1  au'rc.   Elle  parvient  ainfi   a    fc  faire  uiu- 
lbr:e   de  cellule  truelle    laiil'e   ouvcitc    aux    diui 
I»on:s.   Si  Ion  cberchL-  a   introduire  dans  le  Ic«;e- 
mcnt  une  aurrc  Chcnile  de  mtme   âge,  on  a  de 
la   peiiic  à  l'obHj'Ci    a    eiîtrcr  dans   ce   logement. 
£iîc   n  eli  pas  plutôt   ciitijc,   que   la    maiiiwlic   de 
^a    îo;',e  îui  court  dellus    &  la    force   à    rcgaL;ncr 
la   pJiîc  :  iY^\'o:\  la  contraigne    de  rentrer  ,    c.i  la 
piqiant  pits   d;i  derr.cte,    on   cr.ga;.;e    un    lecond 
luinhat  entre    !ts  deux  Cheiiiîîcs.  Il    elt  très-vil:  : 
tandis  tptl'.cs    funt    aux   pn!ls    a  IcntiLC    de    la 
k»ge,   &    que    l  habitante  tait  les  plus  grands   cf- 
fo'i:s  piTîur    s'en  confcrvcr  b  pofîciion  ,    on    peur 
piquer  11  fo: 'Cirent  l  rîianj^crc  ,  qi'.'on  ia  me:  dans 
la  ijctec.i/.e   iK-    fiar.cl:ir  le*  p-i:a::e  &    de  pcniircr 
julqucs  littiS  i'intciicui  de   1  hLb.:a'icn  ,    ce   qu'elle 
cxtcjre  .wcc    une    pii.  inpiiiu.^e   qui   indique  allez 
combien  tîic    dtlire   elq^ivcr  les    coups    de    dents 
Àt  fon   er.ntmie.  Celle- ii  fe  retourne  a  l'inliant, 
bout  par    bout,   pour  courir   de   nouveau    lur  l'c- 
II ange :c    qui  elk  dt'ja  parvenue  à   l'autre  cxtuniiré 
^r  la  loç;e,  &  qui  ciierchc  a   s'\    faire  jour,  liiies 
(e  livret  un  plus  fur.eux  conilut  :  &  l'on  tiuuve 
ordma'rcm.n:    un  ou   deux    jours  apièî ,    une  des 
combattantts    morte,     à  l'ciricmiEJ    de    \jl    loge. 
Le  i^.nic  de   fa    mort  rc    pûsoi:    pjs     tquivcqiie  : 
r)!c    a   ir;:!cr    par    la   b.>Uklic    une    .iqucjr     qui  a 
fali  le  foiiJ  de  !a  boite,   ^  (|-.:t  ^r^-uvc  a   ez  'ju  elle 
a   pcri    de    in^r:    vio!cr.:c.  Si    on    veu:    ob!'o;cr  la 
Ciicr.iilc  qui  cik  dcmcurcc  cD  poifcllloc  de  la  cellule 
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à  f;:  montrer  .ui  dehors  ,  en  remarque  que  lorf*;  ;'/.  c 
s'eît  a- a-irc  jiîsde  Iciîdroi:  eu  1  autre  Ci.c.  ..  i 
a  (^  :  -  1  iiio:t,  &  qui  a  éié  fa!i  par  !•  • 
queui  '.  ...-'ue,  cil-:  s'arrê:c  tout  d  un  coup  êc 
ict.:Lc  !..  ...'ir  OLtrc  :  c^elc  eu  vaiii  quo.iia 
pique  h'. iu.ciit  près  du  derrière.  Si  Ton  tcaie 
d  autres  expcnenccs^  les  résultats  fooc  ro-j;oa:» 
les  mêmes.  £n  introduifant  dans  la  tétc  d'un  Ciia:- 
dcn  que  l'on  fait  être  habitue  par  une  de  n-* 
Chenilles  ,  deux  autres  CheoiIIcs  de  U  inci;£ 
elpèce,  ai  bout  de  quclrujs  jo^rs  on  trruvcdc-jz 
de  ces  Ch'jnillc^  mortes  a  une  des  cxcrciraiei  c: 
la  ctlhd,:.  L'habita-  ce  cependant  ne  parvic:  :  f-i 
toujours  a  égorger  rêcranj^cre  ;  &  il  pa:ui:  y!  - 
bable  que  la  ctl.ule  dcmcuic  le  plus  foJ^Ci: 
celle  qui  a  le  plus  de  force  ou  de  %igucur« 

Toutes  ces  expériences  prouvent  d'une  mai  .*:c 
bien  dcmonftrarive ,    que  laChniIlc  du  C^a:-.  . 
ne  fauio.t  fou^'t'iir   dans  la  cc!!u  c  une  auiàC  Che- 
nille de  fon  elpècc,  &  que  lorû^u'uuc  tclli:  ^.::- 
nillc  s'y   introduit,  ou  qu'en  ly  ir.crodjit,  l!  ^: 
enire  les  deux   Chenilles  une  g  jcrrc  prcf»Tu:  r-:- 
pétuelle.   On   ne    peut   gu^rc    douter   après  cwi. 
qu'il  nen  fiir  de  même  dcsChcnilles  &  dcsU:»£i 
qui  vivent   foliiaires ,    dans  i'mtéricur   de  q-iiias 
de  fruits j   Ci  l'on  ccntoit  fur  ces  Chenilles  &   û: 
ces  larves,  des  expériences  fcmblables  à  celle*  ris 
nois  xciv.ns  de  ra,^porter.  De  pareilles  eipeiicrwCf 
ne    icivivnt  pas  à   "^Rliï;er,    &  pojrroient   vt..: 
des  r.-luliats  aitéreflans  qu'on  ne   prévoi:    pa-,   Jk. 
qi^i  d  iîvreio  ent    plus  ou  moins  de  ceux    que  .:i 
ex  périt  nccs  précédentes  ont  donnés.    Oa   peu:  li- 
Câ.cmcnt  iniaginir  en   ce  genre  des  con.b:r2!.:n 
iiou-.ciles,     qui,   en    pla^dic  les  infect^^   docr  J 
i'-gic,    dans  des  cir:cal;a.:i.cs    i:ês  -  «.lo  gnccs    w: 
c  viles  ou  ia  nature  les  place ,  de  nnc!0!cn:*  txeu  a.uj 
relulrars  très-oDuvcaux.  On   ce  Tau  roi  t  trop  «a:*.:  r 
les  expériences  du  genre  de  celles -cî«  pnitqnc.  r. 
Icn:  Il  propres  à  répondre  dii  joui  fur  i'cu:tci:c  it 
nos  peitts  folitaircs.  Combien  d'cxpérieuces  ciuc?: 
ne  pouiioir-on  pas  tenter»  relativcoBcnc  an  tm*J 
a:   a  l'indudiic  te  ces  Cherilles  !    Qu'aipxcf    anx: 
tirc  dj  leur  habitation  bon   nombre    de  Ciimii.o 
du   chardon,    on    les   renferme    Jans    de    pctnei 
i>oitcs,    en  obftrvant  de  ne  mctcrc  dans  cfea^xe 
boite  qu'une  feule  Chenille ,    afin  M'cflc  m  toc 
point  troublée  pendant  le  travail.   On  doBDC  «a 
unes  des  rognures    de    piquans^   aux  aoacs.  4es 
tiagniens  plus  ou  moins  coniïdérablcs  dr  la  tiaedi 
Ciiardon  ,  à  d'autres    des    pomoiii  ploi  os 
longues  du  fourreau  qu'elles  fc  tont 
leur  ancienne  habitation  :  enfin,  oo  < 
d  'pourvues  d:  tous  matériaux.   Le  cravril  et  «■ 
folitairt's  fc  diverti  fie   en  raifoQ   des  cmsiAn0B 
d:irc:rcnrcs  ou  on   les  a  placées.  En  fiiBfcil»** 
lemar.jue    que  les  Chenilles  qui    MU*  a  hm^Êt 
poiiiuMi  ur.c  portion  du  foufffcaa;*  fe  mtmm  1 
î'ouvijge  plutôt  que  les  i     tes.    ft^n^^fett 
vaillent  bien  plus  CQ  ta       'gai.'  OÂvVW 
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•  US  «Hes  qu'on  a  privées  de  nutéiuin ,  font 
ks  n.oios  diligcnrts  8:  les  mcin»  Lborieulus.  La 
flupait  fc  bon;ent  à  tiret  ces  fils  4;:  côcî:  idaiiitc, 
<)U(  n'olïtenE  rien  «jui  ait  le  moins  du  mond.: 
Tait  d'un  fourreau.  Qjs  de  rapprothcnituf  ne 
^utroii-on  pas  trouver  avec  ce  que  nos  pioprc? 
locietés  prélcnteiit!  Mais  il  cfi  tcmpi  d^  patlbr  à 
d'autres  confidé  ration  s  qu;  les  Chsiiillcs  font  dans 
le  cas  de  nons  fournit.  Les  ébauches  (]u:  nous 
Tenons  de  donner  fut  leur  man;' 
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«if 


s  habitudes  iuduntieufe!;  ^  ( 


fiinétal,  doiver 


fuHire  à  la  càclie  que  nous  avons  a  remplit  :  car, 
Rucl  cil  l'infeûe  dont  le  nacuta'i^k  le  plus  patient 
&  le  plus  laborieux  puillè  fc  flat:cr  d'q>tiifi;r  riiif- 
toïre  !  Ce  que  nous  connoîll'un^  des  produillions  de 
Ij  iiacure,  fc  réiluit  toujours  à  un  ct:riai:i  nombre 
de  faits  plus  ou  moins  particuliers.  S;  ce  nombre 
pcin  accroître  fans  ccirc,  parce  que  les  combi- 
MaifilDS  font  dlvcrUSables  à  l'infini. 


iAutt  Ac  transformaûoa  des  Chei 


U:es. 


eomplet^c,    de  cirer  tant  de  pariicf  des  foutream 

oii  elles  êrciciit  e;titcnues  :  un  )our  ou  diUX  avauc 
que  ce  «lomînc  critique  arrive,  les  Chenilles  cclleiir 
lie  manger  ;  elles  perdent  leur  afliviti  ordinaire, 
eiîes  ne  marclicnt  point,  ou  marcli--nt  peu;  clU-s 
cliciiîlîcnc  quelque  endroit  où  elles  fc  firent,  U 
plupart  y  rcfknt,  cjucii^u'on  les  touche;  clU'î 
font  alors  dci-enuc!;  p-icilcurcs  ou  lJnJuilral■.!^.s  ; 
elles  fe  donntinr  pourtant  divers  rtîouvemcrs.  niais 
fani  fortir  de  leur  place.  De  fois  à  autres,  elles 
fe  recoQfbciit,  elics  rendant  leur  dos  convcie  :  pïH 
après  elles  s'ctïiiJcnt  ;  quclqutfiù'i  elles  élèvent 
leur  tète  au-delli-s  du  plan  fur  lequel  elles  fc  fonr 
pofces,  pour  la  hiirci  entuicc  r^tmiber  btuf.gue- 
ment  (nr  ce  nijmc  p'r.n.  Dar-.G  d'autres  morai;iis, 
la  moitié  anttricurc  deleut  co^ps  fjit  deui  ou  îiois 
vibrations  conft'ciitivjs ,  crrênierae.nt  pro:nptcî  , 
tant  à^  droite  qu'à  gaudie  ,  &  rcv' 


Dl:i 


Parmi  les  faits  que  les  Chcnillts  nous 
daos  le  cours  de  leur  vie,  il  n'en  cft  guère  qui 
nicritent  plus  d'être  eiaminés,  &  qui  foieni  plus 
dignes  de  nous  tlonr.er,  que  leurs  changcmens  ds 
peau.  Ils  ne  font  firaplcs  qu'en  appâte  ne  c  :  ce  chan- 
vcment  de  peau  n'cft  pas  feulement  commun  à 
toutes  les  Chenilles ,  i!  l'ell  autti  il  tous  les  infeftcs , 
«jui,  avant  de  parvenir  a  leur  dernicuermc  dac- 
croiiremeat ,  doivent  fc  dépouiller  une  ou  plulicurs 
(ci*.  La  plupart  des  Chenilles  ne  chmgent  que 
irois  ou  quatre  fois  de  peau  avant  que  de  fe  traul- 
lorjner  en  chryâlidc  i  inais  il  en  eft  qui  eu  changent 
jufqn'à  huit  K  même  jufqu'à  neuf  fois.  On  peur 
obicrver  que  les  Chenilles  qui  donnent  les  papil- 
lons de  jour,  ne  changent  cointiuAi-'iiicnc  que 
trois  fois  de  peau;  au  Ucu  que  etlles  d'où  [ort'::i: 
les  papillons  de  nuit  ou  pl-alcocs,  en  tha^peiit 
ordLiaircnicnt  quatre  fois.  Ce  font  ecs  mues  qujn 
nomme  maladies  dans  le  ver  à  foie,  &:  qui  en 
font  efféaivcment,  puifque  quelquefois  elles  font 
perdre  la  vie.  Ce  qu'il  eit  important  d'abutd  de 
mnarqucr,  c'eft  que  U  dépouiik  que  la  Chenille 
rejetic  à  chaqu^^ue,  cft  fi  complexe,  quelle 
paroît  elle -mêmr une  véii:ab'e  Chenille.  Ou  lui 
uonve  toutes  les  parties  eitttientes  qui  font  propres 
À  linfeae.  La  dépouille  d'une  Chenille .  veine  eft 
toute  h<^iiiKe  de  poils;  ks  fôutrcauz  des  pattes ^ 
nnt  écailteufcs  que  membraneufcs ,  y  teftcnï  ai- 
^ch^s  ;  tin  y  voit  tous  les  ongles,  toui  les  4|M-^ 
chcn  de  leurs  pieds;  les  parties  qui  ne  fôat 
TÎGblcs  qu'an  mierofcope  ,  S>  rettoavf 
peut  eue  encore  plus  bngulici  d'jr  voit 
parties  dures  8c  utlidcs  qui  enveloppent  la  (êK  ; 
en  un  mot,  le  ctànc,  les  mâchoiics,  les  dents 
k'y  troBVcnr  attacha. 

C'eft  nlfur^nicnt  une  grande  opéraiion  pour  «n, 
anîtlûl,   que    celle  de    quitMi  une    di.'foiuiSc    fi 


blus  que  les  prJoJdcns  .  fout 

fiicccnïycmjnt    daiis  dilï'éien';  anneaux;    quelqi 

uns    fc    gonflenc   co:iiid:iablt;rnent  ,    pend. 


.trjclenr.    L'vffct  de  ces  conlli:! 
cftailf  àap 


qiie 


.ppcr- 

,   la   peau  eft  diltcndue  par  l'anneau  goadf , 

nème    anneau    fe  rellêrcanr  tnfuite,   fc  dè- 

funit ,    au  moins  en  quelques  endroits  ,  de  cette 

peau.  C'eft   donc  par  de    pareils    mouvcmens  3£ 

par  la    dicttc  ,  que  les  ChenilJLS    fe  prtîparcni    i 

quitter  leur  dépouille.  Celles  qui  vivent  en  focii-'té 

it  des  logemcns  de    foie  ,   des  efpÈ:eî  de    nids 

i    elles    fc    rôtirent    en    certain  temps ,  elles  ne 

anquent  pas   de  s'y    rendre  pour  f;    dépouirerj 

les  accrochent  les  ongles  de  leurs  pieds  dan.  les 

lilcs  des  nids.   Celles  qui  vivent    (oliiaircs  hienc 

illï  pour  la  plupart  ,   des  toiles  Hi;èrcs ,  lorfque 

le   temps    de  leur  mue    approche.    Il   eft  plus   aifé 

Ji|  Chenilles   de  fc  tirer  de  leur  vêtement ,   quand 

Iles  l'ont  ainlï  arrêtées ,    il  ne  fuit  pa<  le  corps  dans 

les  mouvcinens  qu'il  fe  donne  pour  s'en   diirsger, 

A  meftire  que  le  temps  où  uns  Chenille  va  fc 
dépoiùllcr  approche  ,  fes  couleurs  satFoibliircnt, 
les  plus  vives  &.  les  plus  biillantes  dcvik.-nnent  fou- 
lées fr  terucs  ,  ou    prcfquc  effacées.    Leur   peaa 


alors  fe  deflcchc 


1  quelque  forre  ,    el.e 


reçoit 


plus  les  fucs  qui  la  nnurriUbienc  auparavant  ', 
doit  lui  arriver  ce  qui  anive  à  une  feuille  d'arbre 
à  qui  la  llve  ccffc  u'êrrc  apportée.  Enfin  ,  quand 
Cette MRi s'eft  deSechée  jiifqu'ii  un  certain  point, 
^]É:|h|iBtJ^ip|p(!  à  recourber  ioa  dos  ,  3c 
de  Tes  anneaux 
Lpu  à  de 

ïri^dttTtîlL.I." 
™_      i  ^ 

h   frrtr  ^hflrrê.  EIli 


munirnc   arrive     g 
fendic  1 1 


fe  ^1»  ai;! 
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Mnfion  ,  ccffcnt  de  fervir,  La  peju  Ce  ride  fe  Jef- 
. fiche  i  elle  ï'ouwrc  enfin  ,  5t  l'infeac  paroît  revêtu 
«Tune  peau  nouvelle  ,  H  d'organes  nuiivcaui.  Un 
Jeûne  d'un  jont  ou  deux  ,  précide  la  mae  ,  il  e(l  pro- 
bablement oecaConnf  fu  Veut  violent  oii  le  irou- 
Tcur  alors  tous  les  organes.  Peut-être  aufll  <iu'il  ttoit 
n^ccflairc  à  la  r^uUlcc  de  l'opcration ,  &  (jn'il  prévient 
par  U  les  obftruélions  ,  ks  dépôts  ,  Uc.  i^uoi- 
^u'il  en  foit ,  i'infeifte  eft  toujours  trcs-foible  au  for- 
Or  de  chai|uc  mue.  Tous  les  otgancs  fc  icflènicnc 
encore  de  l'état  où  ils  Croient  fous  l'envcluppc  dont 
ils  viennent  d'être  débat talle s.  Les  parties  écaiileurcs, 
comme  la  tête  &  les  pjrres ,  ne  font  pieiqne  noc 
nembranciifes  ,  &  toutes  font  bii^nécs  J'uuc  liqueur 

?|ui  fc  glifle  avan;  la  mue  entre  les  dcicï  pcaiiï  ,  Si  en 
aciiite  la  ft'paration.  Mais  peu  à  peu  cette  humidi- 
té s'évapore  :  Toutes  les  parties  prennent  d»  Ij  conlis- 
tance  5t  rinfcac  efl  en  étit  d'agir.  Le  prcm-.ct  uÛj;l: 
que  quejiiucs  efpices  de  Chenilles  ,  qui  ne  vivent 
que  de  feuilles,  font  de  leurs  nouvelles  dents,  elt 
de  df voret  avidement  Icut  d'ipouillc.  Quelt)ucfois 
'même,  elles  n'attendent  nasale  faite  ,  que  leurs  mâ- 
cliottes  aient  achevé  de  (c  fortifier,  lleltaifé  devoir 
que  la  ChcDilIc  vêtue  de  neuf,  ell  anircmen:  pro- 
porlionnéc  qu'elle  ne  l'étoit  avant  la  mue  ;  fa  tète  , 
i«  pattes  ,  Se  en  généra! ,  tout  ce  qu'elle  a  d'écail- 
leux  ,  e(l  fenfiblement  plus  grand  ,  a  proportion  du 
relie  ;  aulTi  ,  ces  parties  foliijes  ne  eroilTcnt  elles  plus 
dans  la  fuite  :  c'eft  le  corps  feul ,  ce  font  les  parties 
molles  de  l'animal  ,  qui  croilTcnt  6c  s'étendent  ,  au 
moyen  des  alinicns  ,  jufqu'à  ce  que  ,  devenues  trop 
grandes  ^  pour  les  parties  folides  ,  la  nature  y  fup- 
pWe  pat  une  nouvelle  itiue  ,  où  ,  dépofant  toutes 
CCS  parties,  la  Chenille  en  icvêt  d'autres  plus  coove- 
B^Iesâ  fa  taille. 

Après  avoir  pris  tout  fon  aceroîiremeni.  Se  après 
avoir  pafl'é  par  toute;  les  révolutions  périodiques 
^Dt  lui  font  propres,  la  Chenille  a  encore  un  der- 
nier vêtement  dont  elle  doit  fe  drp3uillet  pour 
paroître  foui  une  autre  fjrme  &  être  détignée  fous 
un  autre  nom.  Ce  funt  de  grands  cvéncmcns  pour 
an  iofcAc,  que  ce;  rransformations,  qui  dans  un 
*  temps  alfcz  court,  !e  font  paroîite  totalement 
dictent  de  ce  qu'il  éroit  auparavant  De  tels 
changemcnsne  fe  font  point  fans  que  fa  viecouede 
-crands  tifiues.  S'il  prévoit  les  efforts  qu'il  aura 
S  faire  pour  Ce  dépou:lk'[  de  h  forme  de  Chenille, 
r^tat  de  foibleOc  H.  d'impuiiiànce  où  il  reliera 
fous  celle  de  chryfaliJe,  il  doit  fonder  à  ehoifir 
Ici  cnJroi:s  le<  plus  tonmodes,  les  liruations  les 
fkrs  aijiiL.ilivurts  i  une  opération  fi  conlidérablc. 
Il  doit  foiig^t  à  cho^lir  les  endroits  où  il  fera 
wfiB  à  moins  d.-  dinçers ,  pendant  le  temps 
byina  Cous  un;  f  lime  qui  ne  liù  permettra 
L^^ficdc  ni  de  fuir.  Dans  les  approches 
Bli'ÎQUe,  toutes  les  Chenilles  agiir<;u 
^l^ (avoient  quelles  en  doivent  être 
Tlift'  "«es  efpices  ont  recours  à 
'«  pijpatei  à  cette  méia- 
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morphofe,  pour  fe  mettre  en  état  de  l'exécuter 
lûremeni ,  Bt  pour  fe  précauttonDCi  contre  les 
accidcus  qui  la  peuvent  fuivic. 

L'induflrie  des  Chenilles  qui  fe  filent  det  coques 
de  foie  où  elles  fe  renferment  |.our  fubir  leul 
transformation  en  fijtcté,  eft  généralement  con- 
nue :  à  qui  le  ver  à- foie,  qui  eft  véritablement 
une  Chenille,  ne  la-t-il  pas  apprife>  Mais  il  y 
a  bien  des  variétés  dans  la  ftiuÛurc  ,  dans  la 
tigute  des  coques  de  diticrentcs  Chenille^,  dans  la 
manière  de  les  fufpendrc ,  de  les  attacher ,  de  les 
travailler,  qui  méritent  lans  doute  d'être  connues. 
D'autres  Chenilles  ignorent  l'att  de  fe  faite  des 
coques  de  pure  foie  j  elles  s'en  bâtilTent  de  terre 
&.  de  foie  ,  ou  de  lette  feule.  Lorfquc  le  temps 
de  leur  transformation  approche ,  cUct  vont  fc 
cacher  fous  tetre  ;  c'eft-là  qu'elles  quittent  leur 
forme  de  CiicniUc  ,  &  que  les  chryfalides  teftent 
tranquilles  jufqu'à  ce  qu'elles  foieni  ptctcs  à  pa- 
roître avec  des  aîles.  Enlin  ,  plufieurs  efpèces  de 
Chenilles  nei-faventni  fe  faire  des  coques  ni  s'allci 
cachet  fous  terre  ;  pour  l'ordinaire  elles  s'iUoignenc 
néanmoins  des  endroits  où  elles  ont  vécu  i  c'eft 
fotivcnt  dans  des  trous  de  mur  ,  fous  des  er.rable- 
mens  d'édifices ,  dans  descrcui  d'arbres,  contre  de 
petites  branchesaflci  cachées,  qu'elles  vont  le  changée 
en  chryfalide.  Sansavoit  fongé  a  obferver  les  infeélcK, 
on  a  pu  voit  fouveni  de  ces  différentes  chryfa- 
lidcs  immobiles  dans  des  lieux  écart<:s.  On  a  pa 
remarquer  les  différences  pofition-;  dans  lefquelles 
elles  fc  trouvent,  &  coramenr  elles  font  rerenucs 
dans  ces  polirions.  Les  unes  font  penlucs  en  l'air 
vetiicalement ,  la  tête  en  bas  :  le  feul  bout  de  leur 

3ucue  eft  attaché  comte  quelque  corps  élevé  ; 
autres  au  contraire  font  attachées  conttc  des 
m'irs,  ayant  la  tèie  plus  haute  que  la  queue  :  il 
s'en  prelenie  de  celles-ci  fous  toutes  fortes  d'in- 
clinaifons.  D'autres  font  pofées  horifni-ralement , 
leur  ventre  elt  appliqué  contre  le  iLifous  de  quel> 
que  efpècc  de  voûte,  ou  de  quelque  corps  fail- 
lant;  &  la  plupart  y  font  Giées<  par  le  bouc  de 
leur  queue  ;  cette  feule  attache  ne  fuflitoit  pas 
pour  retenir  leur  corps,  ,mais  un  lien  fingulicr, 
une  ceinture  embraffant  leur  dos,  eft  bien  en  état 
de  le  foutenir.  Chacun  de  fes  bouts  cCi  collé  contre 
1.;  bois,  ou  contre  la  pieite  ,  à  quc'quc  diftancc 
de  la  tlityfalide.  ,La  force  de  cette  efpèce  de  petit 
cable  eft  bien  fupérieure  à  celle  qui  eft  nécellàire 
pour  tenir  fufpendu  le  poids  de  l'infc-fle,  dont  il 
eft  chaîné;  il  eft  compofé  d'un  grand  nombre 
de  fils  de  foie  très- rapprochés  les  uns  des  autres  : 
d'autres  chrvfalidcs  femblent  être  attachées  avec 
moins  d'ariifice ,  elles  paroiffeni  collées  par  quel- 
que partie  de  leur  ventre,  contre  le  corps  fur 
lequel  elles  font  fiiécî.  Ces  faits  foi^t  connus  , 
Se  ont  diî  eïciter  la  curiofité  des  obfetvareurs  ; 
car,  pout  peu  qu'on  y  pcnfe,    on  voit  qu'il  doit 

confidère  mêine  que  les  fufpenfions  les  plus  iimples, 
Ilii 
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une  feule  efpècc  de  Chenille ,  qu'on'appelle  ver-à- 
foie,   yoyti  BoMBix. 

Les  coques  des  vers-à-fole  font  fans  douce  des 
plus  belles  de  celles  que  les  Chenilles  nous  fon< 
Toir  ,  foie  par  rappôrc  à  la  matière  dont  elles  font 
compofécs  ,  foit  par  rapport  à  la  manière  dont  elle 
€ll  mile  en  oruvre.  D'autres  ChenillesNpourtanc  en 
fabriquent  de  moins  utiles  ,  mais  plus  remarquables 
par  leur  forme  &  par  Tintelligcnce  que  leur  conf- 
tru^on  femble  fuppofer  dans  les  ouvrières. Nous 
allons  rairembler  ce  que  les  difi^^érences  efpèces  de 
coques  de  ces  infcdes  offrent  de  plus  digne  d'être 
obicrvé. 

Quelques  efpèces   de  Chenilles  fe  contentent  de 
remplir  un  certain  efpace    de  fils  qui   fe  croifenc 
en  différens  fcns  ,  mais  qui  laiffent  entr'eux  beau- 
coup de  vides.    La  Chenille  occupe   le    centre  de 
cet  efpace  >    les  fils  fervent  à  la   foutenir  ,    mais 
ils  ne  la  cachent  pas.  D'autres  Chenilles    fe  font 
des  coques  un  peu  mieux  formées  ,  mais  dont    le 
difu  encore  peu  fourni   de  fils ,   laide  appercevoir 
la  chryfalide  ,   ou    la  Chenille  qu'il    recouvre.    La 
plupart  de  ces  Chenilles    qui  font  entrer  .  peu  -de 
bis  &  écartés  les  uns   des   autres,    dans  la   conf- 
truâion  de  leurs  coques  ,    qui  y  feroient  prefqu'à 
découvert ,  femblent  pourtant  n'aimer  pas  à  y  être 
en  vue  9  &  elles  rëumllent  à  fe  cacher   affez  bien. 
Tantôt  elles  attachent  leurs  fils  à   plufieurs  feuilles 
ailcz  proches    les  unes  des  autres  ,  &  qu'elles  rap- 
prochent encore  davantage.  Tantôt  ccd  entre  deux 
Ott     crois    feuilles    feulement  ,    qu'elles    forcent   à 
venir  fc  toucher    par  leurs  bords  ,    qa'ed  le    tas 
même  de  fils  qui  les  a  contraintes  à  prendre  &  à 
garder  cette  pontion.  Tantôt  ce  tas  de  fils  e(l  couvert . 
par  xune  feule   feuille    qu'il  a  obligée  à  fe  cour- 
ber &  à   fc  contourner.  Quelquefois  fous  le  même 
caquet  de  feuilles  il  Y  a  plufieurs  coques  de  Che- 
aUcs  de  la  même    cfpèce.  Quelques-unes  même  , 
4^ui  arrangent  leurs  fils  avec  plus,  d'ordre,  qui  les 
greffent  davantage  les  uns  contre  les  autres^  en  un 
'3K>Cy  qui  en    font   une   coque   bien  arrondie  ,  la 
«couvrent  des  feuilles  de  l'arbre  ,  ou  de  la  plante 
^   bc  laquelle  elles  ont   vécu.  Les  Chenilles  qui  em- 
^^c^ient  plus  de  foie  que    les  précédentes  dans    la 
^ruction  de    leurs   coques^  qui  les    font   plus 
rr^cs   &  plus  ferrées  ,  ne  cherchent  pas  de  même 
'^cs    couvrir  ,  ou  du    moins    à   les   couvrir    de 
parts  avec  des  corps  étrangers.   Les  coques 
re  foie  font  celles  qui  font  plus  fouvent  cx- 
5  à  nos  yeux.  Leurs  figures  ordinaires  font 
llypfoïdcs  ,    des  efpèces    de   boules   plus  ou 
t    alongées.    Entre   celles-ci  ,    quelques-unes 
<s  figures  alfez  régulières  ,  leurs   deux  bouts 
_^-peu-près  de  même   grotlcur  5   mais  d'autres 
n  de  leurs  bouts  plus    grand,   plus  racourci , 
utrç  bout  plus  alonjé  &  plus  mince.  11  y  en  a 
es  qui'  font   prcrquc    des    cyîiîiircs  ,    ou  de 
fufts   de    colonnes  arrondis    pgr  les  bouts. 
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Entre  -les  coques  de  pure  foie  &  de  figures  arron- 
dies, les  unes  ne  femblent  formées  que  d'une  toile 
fine ,  mince  &  très .  ferrée  :  telles  font  celles 
que  fc  font  quantité  d'eipèces  de  Chenilles  de 
grandeur  au  deflbus  de  la  médiocre.  D'autres  plus 
épaifl'es  &  plus  foyeufcs  ,  rcfilmblent  à  de  bonnes 
étofles  :  telle  cft  la  coque  du  vcr-à-foie  5  d'autres, 
quoiqu'afîcz  fermes  &  éi:ailîcs  ,  paroificn:  des 
espèces  de  réfeaux.  Ce  n'eil  pourtant  qu'en  appa- 
rence que  ces  tilTus  reficmblent  aux  nôtres.  Les 
coques  les  plus  groflîères  ,  comme  les  mieux  finies, 
ne  ipnt  compo(ecs  que  d'un  fcul  fil  continu  ,  s'il 
n'eft  point  arrivé  à  l'ouvrière  de  le  calTcr  pen- 
dant qu'elle  l'employoit  ,  &  c'eft  ce  qui  ne  lui 
arrive  guère.  Nos  tiflus  doivent  leur  folidiré  à 
l'entrelacement  du  fil  de  la  trame,  avec  ceux  de  la 
chaîne  ;  le  fil  qui  forme  le  tiflu  des  coques  ,  n'en 
rencontre  pas  d'autres  avec  qui  il  puiffe  s'entrelacer  j 
ce  ne  font  que  différens  tours  Se  retours  de  ce  même 
fil ,  appliqués  les  uns  contre  les  autres  ,  qui  com- 
pofent  le  tiflu.  A  mcfurc  qu'une  nouvelle  portion 
de  fil  eft{  tirée  de  la  filière ,  la  Chenille  la  pofe 
dans  la  place  qui  lui  eft  convenable  ,  &,  elle  l'y 
attache  en  même>tcms  ;  le  fil  nouvellement  forti 
eft  toujours  en  état  d'être  attaché  au  corps  contre 
lequel  elle  l'applique  5  il  s'y  colle  ,  parce  qu'alors 
il  cft  encore  gluant.  Mais  il  eft  heureux  pour  nous 
que  les  difféVens  tours  du  fil  dont  eft  faite  la 
coque  d'un  ver-à  foie ,  ne  foient  pas  collés  en- 
tr'eux par  une  gomme  trop  adhérente.  Si  leur  union 
étoit  plus  parfaite,  il  ne  fcroit  pas  poflTible  de  dévider 
ce  fil,  qui  fc  dévide  cependant  comme  un  peloton, 
fi  on  a  le  foin  de  tenir  la  coque  dans  l'eau  chaude* 
L'cfpèce  de  gomme  dont  la  foie  eft  imprégnée, 
a  pour  une  de  fcs  qualités  cfTentielles  ,  de  fé- 
cher  trcs-promptcment  jprcfque  dans  l'inftantmcmc 
qu'elle  vient  de  fortir ,  il  ne  lui  refte  allez  de 
vifcofité  que  pour  s'attacher  légèrement  aux  fils 
qu'elle  touche.  Il  y  a  des  coques  de  diverfcs  efpèces 
de  Chenilles  dont  il  n'eft  pas  polfible  de  dévider  le  fil, 
qui  apparemment  cft  collé  par  un  gluten  qui  Icchc 
moins  vite  &  devient  plus  tenace  :  la  rcflource  eft 
de  les  carder.  Mais  il  a  des  coques  dont  les 
diitérens  tours  de  fil  font  Ci  parfaitement  collés 
les  uns  contre  les  autres  ,  qu'on  les  réduiroit  en 
fragmens  trop  courts  en  les  cardant.  Dans  chaque 
coque  de  Chenilles  de  plufieurs  efpèces  différentcf  ^ 
il  y  a  deux  arrangcmens  du  fil  fcnfiblement  diffé- 
rens. Les  tours  &  les  retours  de  celui  qui  cft  le 
plus  proche  de  la  furface  extérieure  ,  ne  forment 
point  un  tout  qui  refl'cmble  à  un  tiflu  j  ils  ne  for- 
ment qu'une  ou  plufieurs  couches  afîci  femblàbles 
à  celle  d'une  matière  cotonneufe  ,  ou  d'une  cfpèce  de 
charpie  :  c'eft  ce  que  les  coques  du  ver^h-foie  font 
aflcz  voir.  Avant  qje  de  parvenir  à  l'endroit  oiî 
le  fil  peut  être  dévidé  ,  on  en  enlève  une  foie  qui 
n'eft  propre  qu'à  être  cardée.  La  coque  ne  com- 
mence ,  a  proprement  parler  ,  qu'où  le  tiflu  devient 
ferré,  le  rcftc  lui  fert  d'enveloppe.  Quelquefois  le 
tiflu  extérieur  cft   plus  ferré  *   il  eft  lui-même  Uj^c 
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première   coque  qui  rcnrcrmc   la  féconde.  Tout  ce 
cjdi    cil   coniine   cotonneux  ,    cil    i'efpèw'e    d'cciia* 
taudai^c  que  U  CUenillc  a  été  obligée  de  faire  pour 
confit  dire    fa  coque.    Des    feuilies  courbées ,    des 
fourches  form'es   par    pliîîcurs  petites  branches, 
fournilTci.t    des    appuis    aux   coques    de    plusieurs 
efpèccs  de    Chenilles.    La     difpoficion    du    fil   qui 
compofe  la  coque  ,  ne   rc.Tcmble  pas    à  celle  d'un 
peloton  comme  on  pourroit  le   croire  par   la  ma- 
nière  dont  on  le  dévide.   Lorfque  la  Chenille  e(l 
c:amponn:^e  dans  ces   fih  lâches  qui  doivent  (crvir 
d'envLbppe  &    de  fuuticn   à  la  coque   qu'elle  va 
commencer  à  conftruire ,  on  voit  fa  tctc  fe  porter 
&  s'appuyer   fucecinveaicni  fur  des  côtés  oppofcs, 
&    cela  ,   jufqu'aux   difUnccs   où  il  lui  ell  perm's 
d'aller,    en  lui   faifant  décriie   des   arcs   de  cercle 
à  li  partie    ancéiieure  ,  qui  ciï  depuis  h  tcte  juf- 
quà    la   première    pùirc    de    pattes   mtermédiaires. 
Ch.ique  arc  que   la   tête   décrit ,    fait   for:ir  de  la 
fîl'.cre    une   portion   de   fil  q?:i    efl  la  corde  de  ce: 
ar  :.  La  Chenille   .  lion  »e  un  peu   fon  corpç ,   lorf- 
q  i'cUe     décrit     un    l'cconJ    arc  ,    fans  quitter   la 
n;c:ne  place ,  &  fait    fortir  de  la  filière    une    fé- 
conde  portion  de  fil  pLis  longue  que  la  première  , 
elle  trouve  dc^   fi!;  dans  le     tiiFa    lâche  ,    contte 
Icfqucis    elle  colle   les  nouveaux  qu'elle  file.   Il  cil 
donc   clair    qu'elle   file    des    portions    de    fils    qui 
forment  des   ef^^èces  de  zigzags ,  tant  quelle   relie 
en  place ,    Se  qu'en  s'alongeant  ou    en  fe    recour- 
bant elle  fait    ni.îuvoir    fa   tête  en    diffcrens   fens. 
IX'U   elle   va   dans  un    autre    endroit  ,    pour    le 
remplir   de    pareils  zigz.:gs.    Quand  elle  a  rempli 
de  to.irs  de   fils   cette    furfacc  concave  ,   qui  doit 
ftimincr  celle  de    la  coq  ic  ,  la    première   couche 
cft  faiîe  ,  &    tout  L-  rrav.;  l  qui  refèc  fe   réduira 
1.1   for:iiuT,  à    l'cfaillir  ,    6c    cch    en     repérant  la 
iiicme   manoeuvre.  O.i  a   pu  diîting'jcr  l'ix.  co»  c'ies 
ditVc  rentes    à    la    coque    du    vcr-ù-fou  \  Se    on  a 
tîouvé  plus    de  miilc  pieds,   à    la  longueur  du   fil 
qui  peut   fe  dévider.    Le  microlcopo  nous  me:  en 
érut   le    voir  ijuc  ce  FI  cl}  ,  en  quelque  forte  plat, 
c-ril  a  au  rnoin*i   ;  lus  dépaifleur  que  de  largeur  j  il 
fui:    aulli  découvrir    que    le  miheu    de   chaque    fil 
cil  comme  crculV  en  gouttière  ,  c'cft- à-dire  ,  comme 
fumé     par    dc».x    c)lir.dres     apphtis  ,    colles    lun 
coarre   l'aiitrc.    Doii    il    eft  d  ja   naturel  de    con- 
cljie  que   l:    fîl  efl   compofi  de  Jeux  brins,  four- 
r*is  par  deux  :éfe:v -iiS  ou  vailicaux  a  foie  femMa- 
bl:s  ,    qui  vent  aîv^utir  égalciicnr  par  un  filet  dé- 
lu-  ,    à  la    t^lit-'.c   eo:r.nM'".tr.  ('cpcnjan'  la  (hudure 
des  fiîs  de   rcuits  le«î  Ciicvllei  ,    ri  même  celle  de 
tOv:s  le-î  \A^  d'u!.c  nicme  eoque  ,    ne  (on:    pas  par    1 
fa::emcii:  fcniblal>l:s;    Lien  des  circonllanccs  pcj- 
ver.t  entraîner  des  exceptions  ,    des  dilTérenc^'s  plm 
eu  moins    fcnlîbles.  Ainli  ,    il  arrive  :A\:l  fouvent 
tju.-  1?  fil   d'une  même  coque  c!l  de  dilK'ientes  cou- 
l':::-,i>'j  j'i  moins  de  trè^-ii'fiéientes  nua:  ces  îecou- 
1-.;  .^à-^vvvjiîeci»  u-n  des  .L-i:xréreivD:r<:  peu: fournir 
ii;.  •  niarù.c  «liî^c;cmme:'t  n'ia 'C'-c.  Les  coileurs  les 
pLi^  oiJir.a'.rcsdes  coques  des  JitrïiCDtcs  cl'^»eccs  de 
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Chenilles,  font  le  blanc,  le  iaaoe,  le  bnin,  oft 
le  roux  s  mais  on  leur  trouve  des  noaoccs  de 
toutes  ces  couleurs  cxtrèmcmeac  variées.  U  y  en 
a  encore  dont  la  foie  e  A  d'un  blea  prefqae  célcfte  » 
&  d'autres  dont  la  foie  e(t  verdâtre.  Le  vtr  kfoit 
emploie  quelquefois  deux  jours,  &  qoelqueibis 
trois  a  finir  fa  coque  ;  mais  il  y  a  des  Chuiillcs 
oui  font  les  leurs  en  un  feul  jour ,  d'autres  en  font 
de  très-bien  travaillées^  en  quelques  lieitres.  Des 
Chenilles  de  plufieurs  cfpèccs  ne  recouTrmc  pomc 
leurs  coques  d'une  bou  re  ,  d'une  efpèce  de  conoo 
de  foie;  elles  en  font  le  tllFu  û  ferré,  qu'on  les 
croiroit  plutôt  compofées  dune  membrane  bien 
continue,  d'une  forte  de  cuir,  que  de  fils  appli* 
qués  les  uns  contre  les  autres.  Les  grandeurs  des 
coques  ne  font  nullement  proportionnées  a  celles 
des  Chenilles.  S'il  y  a  des  coques  beaucoup  plus 
grandes  que  les  Chenilles,  il  y  en  a  de  lî  petitu, 
qu'on  ne  conçoit  pas  trop  comment  une  grotte 
Cheriille  a  pu  fe  renfermer  dans  une  enceinte  autS 
lei'erréc.  Mais  il  convient  aax  unes  des  logemcss 
plus  fpacicux ,  de  des  logeniens  plus  étroits  vak&t 
mieux  pour  d'autres. 

Il  y   a    des  Chenilles  qui,    pour    rendre    leurs 

co<]ues  plus  fermes  ,    les   m^uiLent    d'une   h^uear 

iittléreute  de  celle    delà   foie,    qu'elles   ;ecTcnc  par 

j'anus>    il  y  en  a  d'au-rcs  qui  n'ayant  peint  a.*l;i 

de  foie  pour  fournir  a  la  coulfruLlion  d«.  la  cocue 

épaifle  ou  opaque  qui  leur  ell  nrce  aire ,  la  c^uv'rcar 

d'une    poudre  jauLe  qui   fe   trouve    répanôuc  d«r.s 

tout  le  ti'iu.    La  Chenil.c  ne    orge  a  penéret  û 

coque  de  cette  poudre,    que  loilqu'clle    na  plus 

aucun  tour  de  fil  à  y  a  outer.  Elle  jette  par  1  anuf 

une  matiè'.e  jaune ,  molle  5t  liquide  même ,  comœ 

une   bo.:i:!ie    épai  [c.    1  a  Ch.i.i  !e     fur    le  charrp 

recourb:   fou  corps,    porte  fa  ;c:e    f..    le  pcti:  :ai 

cq   ma  i  re,    &  en   prend    une    por  îo.i    citrp    ict 

dents.   Fil:   drefTe  cniuite   An   cor|  s  peu    a  pei  , 

en  con  *ui  ant  fa  tête   fur  la  furfice  intérsen-e  oc 

la    coque ,   qui    fe    colore  &    dev  eot   o^*^quc  da-;i 

tous   Ls  eniroits  où  la  t  t:  a  paiié    C  ette  ma:irre, 

en   p«rr:e  hquide,   [reliée  parla    tctc.   entic  dxrt 

l:s   vuides  des   cf  ce  s  de  m.il'es  qu:  ce  fil  h>ra-.c; 

^  elle  enduit  tout  l'intérieur  de   la  y..;ic   coqHC  ; 

car  elle  ne  va  pas    jufqu'au  tif^u   lâche    cni    lert 

d'enveloppe.    Cette  manèie   ainfi  diftribucc   ea  pc- 

t  tes  parcelle^,    fcehc   vit:,    &   fe    change   bt-cttJC 

en  poudre  légère,   parce  qiiMle   eft    compofée  éc 

grains   extrêmement    fins    q'ii    i,e    tien -eot     poiac 

cnfemble.   File  ne    doit  por.r    eric  rrg-rdee  coïwdc 

un  refte  d'cxc.-cmcnsj    tlîj   z^  rcnrcrmêc  dars  cet 

vailleaux    variqueux  oui    to::ncr.t    urîc    cfpccc    ce 

lacis  autour  des  iniertins,    près  du    derrière. 


Il  y  a  un  g^Jind  ncir.bre  de  Chenilles  tcIucs  ,  ç» 
^'on:  pas  une  aii'.^  grartlc  riovifion  de  mat:c;e 
oycuie  ,  pour  :c  ::n:r  j  la  corîtr-jCtion  d'une  coc-l 


l*oIi-c  ,  cape.'ïîe  le  les   bi:.i  ca.iie: ,  &  qui  v'oai  pat 
julU  ia  tcitourccde  lapcuOic  uuoc  dont  toasv^ 
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it  parler.  La  nature  leur  a  appris  à  trouver  fur  elles- 
méniel  une  autre  refTource.  Elles  s*arraclient  leurs 
propres  poils  »  elles  les  emploient  pour  fortiHer  leurs 
coques  ,  &lui  ôterlatranfpareoce.CcsChenilles  ibnc 
de  pure  foie  la  couche  qui  doit  former  la  furiace 
extérieure  de  leur  coque  y  elles  l'ëpailiiilent  même 
par  des  couches  de  nls  qu'elles  écendeut  deflbus. 
Quand  elles  la  jugent  aiïez  epaiUc ,  elles  commencent 
à  s'arracher  les  poils ,  tantôt  d'un  endroit,  tantôt  d'un 
autre.  Les  deux  dents  font  les  pinces  dont  la  Chenille 
fe  (crcpour  faifir  partie  des  poils ,  ou  tous  ceux  en- 
femble  d'une  touffe ,  &  les  arracher  fans  grand  effort; 
alors  ils  tiennent  peu.  Sur  le  champ  elle  les  (orte 
contre  le  tiflu  commencé ,  dans  lequel  elle  les  engage 
d'abord  par  la  feule  prefCon  ^  elle  les  y  arrête  enliiite 
plus  folidement ,  en  filant  deiïus.  £ilc  ne  laillc  pas 
cnfciable  les  paquets  de  poils  qu'elle  vient  d'arracher 
êe  de  dépofer  ;  dans  l'inllant  fuivant  ,  on  voit  que 
la  tête  fe  donne  des  mouvemens  vifs  ,  qu'elle  va 
prendre  une  partie  des  poils  du  petit  tas  ,  pour  les 
diftribuer  fur  les  endroits  voiuns.  Elle  ne  ceiie  de 
s'arracher  les  poils,  que  quand  clic  s'ell  entièrement 
épilée.  Si  on  ouvre  la  coque  avant  que  la  Chenille  foit 
métamorphofée ,  on  la  trouve  nue  Se  nRconuoilIable. 
11  7  a  beaucoup  de  Chenilles  velues  qui  négligent 
de  £iire  entrer  leurs  poils  dans  la  compodtion  de 
leurs  coques;  mais  fi  y  a  peut-être  un  plus  grand 
nombre  de  celles  qui  mettent  leurs  poils  à  profit.  Les 
efpèces  de  Chenilles  qui  percent  fur  quelques  parties 
des  aigrettes  compolées  de  poils  en  plumes ,  enga- 
gent les  poils  de  ces  aigrettes  dans  les  premières 
couches  de  foie  de  leur  coque  ;  de  force  qu'en  ob- 
fcrvant  le  defTus  de  la  coque  à  la  loupe  ,  on  peut  fa- 
Tqk  de  quel  genre  cti  la  Chenille  qui  la  faite.  Il  y  a 
des  Chenilles  dont  la  coque  paroit  prefque  coûte  de 
poils ,  qui  en  confcrvant  leurs  couleurs  variées ,  for- 
ment des  tiHus  fort  agréables.  Il  y  a  des  Chenilles 
demies  poils  tiennent  peu  à  la  peau  ,  &  dont  elles  fe 
dépouillent  aifément  ;  mais  il  y  en  a  d'autres  qui  ne 
ponrroient  fe  les  arracher  fans  douleur  »  aufli  prcn- 
aent-elles  le  parti  de  les  couper  ,  &  on  les  trouve 
couvertes  de  poils  très-courts  ,  quoiqu'ils  fufTeni 
très-longs  avant  la  compofitiou  de  leur  coque.  On 
peut  oblcryer  une  petite  manœuvre  qui  eA  propre 
a  quelques  Chenilles  dont  les  poils  lonç^  fe  contour- 
nent fur  les  anneaux ,  &  dont  les  uns  le  dirigent  en 
bas  9  6c  les  autres  en  haut.  Lorfque  le  cilFu  de  la  co- 

Îiue  ,  eft  devenu  une  efpéce  de  rélcau  à  mailles  affez 
«rrées  »  &  qui  a  de  la  confillance  ,  on  voit  tout  à 
coup  une  partie  de  la  coque  devenir  hériifée  de 
poils  ,  qui  s'élèvent  beaucoup  au-dcllus  de  fa  furface 
extérieure.  Ce  font  ceux  d'une  partie  du  dos  que  la 
Chenille  a  fait  pailcr  au  travers  des  mailles.  Elle  fe 
donne  alors  de  petits  mouvemens  ,  comme  pour  frot- 
ter cette  partie  de  fon  dos  fucceillvement  en  desfens 
contraires  ,  contre  la  furface  intérieure  de  la  coque. 
Quand  l'ocuilae  pourroit  pàsfuivre  ces  petits  mou- 
Temcns  5  Icsi  poils  qui  font  à  l'extérieur  les  défigne- 
soient  :  on  leur  voit  faire  des  vibrations  ,  s'incliner 
iiicceiCvement ,  9ç  aflcz  vice  ,  vers  des  côtés  oppo- 
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fés.  Ces  poils  font  aufli  bientôt  détachés  par  cctt^ 
manœuvre.  Dès  qu'ils  le  font  ,  la  Chenille  le  retour- 
ne ,   8c  conduit  fa  tête  à  l'endroit  où  ils  font  relies  ' 
engages  en  partie  dans  le  tiffu  de  la  coque  :  quoi- 
qu  ils  s'élèvent  là  au-dcllus  delà  fi  rfacc  lupérîcure  , 
il  y  a  encore  en  dedans  urc  longue  portion  de  chacun  , 
hérifféc  comme  par  dehors  ,  ce  qui  n'accommoderait 
pas  la  Chenille  :  elles  veulent  toutes  que  lorfqu' elles 
feront  en   chryfalide,  leur  corps  ne  foit  touché  que 
par  des  furfaces  lilles.  La  tête  travaille  donc  à  cou- 
cher fur  les  parois  intérieures  ,  les  bouts  intérieurs  des 
poils  ,  8c  k  les  retemr  couchés  par  des  fils  qu'elle 
tire  dciTus.  Le  tiflu  de  la  coque  fe  fortifie  ,  8c  devient 
plus  opaque.   Enfin  ,  quand  la  Chenille    s'eft   en- 
liè.ement  épilée  ,   que   tous  fes   poils  ont  été  bien 
arrangés  8c  bien  atta  hés ,  on  ne  peut  plus  l'apperce- 
voir.  L'ouvrage  tiï  conduit  à  ce  pomt  en  trois  heures , 
mais  iln''eil  entièrement  fini  qu'en  neuf  ou  dix  heures^ 
&  alors  l'intérieur  de  la  coque  cil  tapiifé  d'une  cou- 
che de  foie  bien  luflréc.  On  trouve  une  cfpcce  de 
coque  très-petite  ,  que  l'on  prrnd  pour  une  Chenille 
en  repos ,  quand  on  ne  la  regarde  pas  de  près.  Les 
murs ,  quelque  morceau  de  pierre  plarc  en  font  la  ba- 
fc.  La  Chenille  qui  la  conftruit ,  s'arrache  les  poils  , 
mais  ce  n'cft  pas  pour  les  faire  entrer  da^s  le  tiilu. 
Elle  les  plante  droit  comme  des  piqjctsdcpahnadcs  , 
fur  la  circonférence  d'un  ovale  ,  où  elle  c(ï  placée 
dans  1  enceinte  qui  cil  renfermée  par  cette  pttiilade ,    * 
el  e  file  pourtant  une  toile  blanche  &  fi  mince  ,  qu'elle 
eil  a  peine  vifible.  Cette  toile  mince  ,  cette  coque 
foutient  les  poils  ,  cllo  en  coDtr:iint  nième    la  plu- 
part à  le  courber  par  leur  bout  fapéricur  ,  de   forte 
qu'ils  forment  uncefpècc  de  berceau. 

Des  Chenille!?  qui  n'ont  ni  afftz  de  matière  foyeu- 
fe  pour  fournir  à  la  conftruélion  dune  coque  aufli 
fbrteôc  auffi  épaiJfc qu'elles  le  veulent,  ni affez  de  poils 
pour  fuppléer  au  manque  de  foie  ,  ont  recours  a  des 
matières  étrangères.  Q"^4"cs-uncs  lient  enfcrabie 
les  feuilles  de  la  plante  même  fur  laquelle  elles  ont 
vécu.  Une  efpcce  de  Chenille  fait  fa  coque  ,  vers  le 
commencement  d'Août  y  en  ajuilant  &  attachant  les 
unes  contre  les  autres ,  des  feuilles  de  Mouron  &  de 
petites  branches  de  la  même  plante  De  cet  alfemblagc 
elle  fe  forme  une  enveloppe  au  dcfTous  de  laquelle 
elle  eft  très  -  bien  cachée.  Pour  mieux  tenir  le 
tout  enfemble ,  elle  file  par  delFous  une  coque  même 
de  foie.  D'autres  efpèces  de  Chenilles  nous  font  voir 
encore  des  coques  recouvertes  de  feuilles  ,  arran- 
gées avec  plus  ou  moins  de  régularité  ,  félon  que  cet 
feuilles  étant  plus  ou  moins  étroites-)  font  plus  ou 
moins  aifées  à  ajufler.  Ainfi  la  Ciienille  qui  vit  fur  la 
Linaire  ,  forme  toute  la  couche  extérieure  de  fa 
coque  »  des  feuilles  qu  elle  détache  de  la  tige  ,  8c 
qu'elle  ajufte  dans  toute  leur  longueur  ,  les  unes  à 
côté  des  autres^  en  les  contournant  autant  que  l'exige  • 
la  figure  convexe  de  l'enveloppe  qu'elle  doit  former. 
Il  y  a  des  endroits  où  ce  ne  (ont  que  des  portions 
de  la  feuille  qui  doivent  trouver  place  ,  la  Chenille 
n'y  met  pas  auHi  des  feuilles  entières  :  tout  elldifpo» 
fé  avec  iymétiie  &  d'une  manière  agréable. 
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Quand  on  lai^Tc  les  Chenilles  en   l.herté  dans  la 
campagne  »  Cjuand  on  veut  ne  les  obfcrver  auefiir 
les  riantes  cjutllc^  a*  ment  ,  ce  n'cft  cjiie  par  des  ha- 
lÀTd^  Ktnrr.ix  ,  qi.'on  rcut  parvenir  a  leur  voir  Faire 
des  coques  ,  Simémc  l'ouvcnc^  trouvai  kiTS  conques, 
puif.;ue  la  |'luparc  abandonncni  les  planrcs  fur  Icf- 
^utllcs  clicssâoirn:  touioiirs  reinic<; ,  pour  aller  H- 
Icr  dans  des  endroits  écarrts.  Pour  Its  luivrc  dans 
leur  travail ,   on  a  im;:ginc  de  les  nourri:  dans  des 
endroits    clos,  &   l'ur-touc    dans  des  pouJncrs    de 
vcxre  ,  ip.ii  ,  a  chaque  inllanc  perniercenc  de  les  voir. 
On  n'clt  pourtant  pas  fur  alors  que  ks  Chenilles  qui 
employer::  d*autres  mater i;LUx  que  la  foie  dans  la 
coi;llrucl:on  de  leur  ccque  ,  trouvant  dais  le  pou- 
drier ceui  dont  elles  le  (ervcnt  par  préférence  ;  il  eft 
aii'i  même  d'avoir  des  preuves  que  louvent  el!csne 
IcsytroL  vent  pas.  Mais  quelquefois  on  n'en  reconnoît 
^ue  mieux  leur  indullrie  ,    pour  fupplicr  à  ce  qui 
leur  manijue  y  ainli  j  il  y  en  a  qui  couvrent  leur  co* 
que  d'une  couche    de   petits  fràgn*cns  de    papiers, 
f  li:t()t  que   de  feu. Iles  qui  ne  leur  conviennent  pas 
autant.  Quelques  Chenilles  qui  vivent  fur  le  mur, 
cap!i!ent  tous  les  dehors  de  la  coque  dans  laquelle 
elles   fe  renferment  ,  de  petits  grains   de  la  pierre 
du  mur  ^   qui  cil  ordinaiiement  afFcz  tendre.  D'au- 
tres fe  couvrent  avec  une  moulle  verte  ,   qui  a  crri 
fur  la   pirrre .  &  qui  ell  af^e?  rpaillè  en  quelques 
cnJ!0!tî?  hllcs  coupe-nt  avec  Ijurs  dents  <<e  petites 
mettes   de    cette    mouflv  ;  elles  les   enlèvenr  avec 
k  peu    de   terre   qui  y   c(ï  a  Hier  an  t  ,  &  les  arran- 
gent   au-ikfîus   dans  rne  poûticn  fcmblable  à  celle 
ou  elles  étoun:    avant   d'e;ic    dérachccs.   Files    les 
fliccr.r    de    fa.on   qu'elles   forment  enfemble    une 
petite  vente    fous    laquelle  elles    fe   trouvent  fort 
nien   cachées.   Tous  les  petits  gazons  d'une  coque 
font  fi  bîcn  ajuittrs    les    uns  contre   Ivrs   autres  ,  & 
li  bien   h  s   enfemble  ,    que   la  moulfe   de    l'enve- 
loppe   de  la  Clunilk    t'^'.t   un   corps   auffi    continu 
Cite  celi)i    de  la  nioulle   qaina  point  ('(«^  rcmu 'Je. 
les  endro  ts  ou  clic  couvre   une  Chenille,  ne  font 
reconno.llablcs  que  parce  qu'ils  ont  plus  de  hauteur 
Ac  forment  de  petites   bofles. 

O:)  ne  peu:  afkz    piéfenter  à  l'attention  &  ez- 

pofer  a  la  curii)titc,    i^lqu'ou  les  Chenilles  portent 

i'indulhic    dans    la  coni(ri:el  on    de    leuis   coques  ^ 

fo:t    par   rapport    au    choix     des    matériaux  ,    foir 

par   lapp'Ut   a    li    manuie  de  les  mctrie  en  a-uvrc, 

îo  :    cnH'i    par    rapport  aux    formes    qn'e-IIes   favcnt 

Icar   Uire   picn!:e.     Une  eîpjce  de  (  h-nille  velue, 

à  quato  7.C   par:et,     «v.;!  stnveloppe   des    fragmens 

G  l'cilc    drcache    dj     TJ-corce   de     oucique    branche 

d'j    Chêne,     a  fou: ri  des   tairs  bien    dii;nes  de*  re 

coinus.   L!îc     fc   firnu*    dc.:x    lames  d'abord    tiia-i- 

j^  l'a  Tw-s  ,  a'^p  îiqijcs  A:  c<»:i'.cs  co:  t.e  une  pttite  :ij.e. 

Oi    voir  par    L*    noven  de   ià  loupe  ,  que  ce^  Lr.us 

f.>  iT    cv'>  np  >i /es    dun    g'«i  d     iiumb:e   de    pt:Uv> 

pi:  "S  :  clan  ^a'aircs  ,    t:cs-M  inccs  »    eiiv:ie^n  «HiaT'C 

a  vil  I  :  ji  s    pl.is   iMit^ics  riu-   Lr^'es,    jo'-es   b'.Hît 

à  bo.i:  ,    &    a     Cl)'.-   Ls  ur.es  des  aiitr^v,    a  peu  p.'es 

«om.iK  le    f^Qi  les  cancaux  ici  cLaaibics. 
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lorfquc  la  ChcnUlc  a  àénché  Bc  ùûE  Xftt  fcf 
dents  une  petite  bande  de  peau  ou  d'écorct^  cLc 
applique  la  branche  de  ce  petit  carrcao  dont  la 
tt:c  cil  chargée ,  contre  la  tranche  de  la  gian^e 
lame.  Les  jambes  écaillculcs  k^nt  la  fc>nd.on  4c 
mains  pour  la  bien  ajullct  en  place.  I.c  boii  ec 
la  !amc  fe  trouve  encre  deux  panes  de  la  «ic.tîc 
paire,  qui  donneia  alccmativcment  des  cojp^ii.: 
les  endroits  du  petit  carccau  de  peau  «jui  ne  ioL,: 
pas  bien  placés.  L'opération  d'ajuUcr  le  bord  d'ur.e 
bande  fi  hnc  contic  le  bord  de  la  lame  ,  ne  par©.: 
pas  ditficile  pour  la  Chenille.  Après  ^  cju'elîe  •  a 
bien  mifc  en  place,  pour  l arrêter,  dîc  y  attac.c 
des  fils  qu'elle  colle  (ur  des  bandes  dcja  pofecs  . 
qui  portent  la  dernière ,  ou  en  font  proches.  l'o;:: 
étendre  6c  pour  élever  chacune  des  eracdes  lames, 
la  Chenille  répète  continuellement  la  même  ma- 
nauvrc.  Pour  donner  à  Tune  8c  l'aune  la  taitoc 
grandeur  &  la  mCme  figure  «  elle  fait  fe  conduire 
de  la  manière  la  plus  (ure  :  après  avoir  a|outs 
à  l'une  trois  à  quatre  petits  carreaux  »  clic  va  en 
attacher  autant  à  la  partie  cotrcfpoodante  de 
l'autre.  Les  endroits,  d'où  elle  va  enlever  lapea» 
de  la  branche  font  a'fés  à  connoîtrc  :  on  vo;: 
de  longues  raies  paiallèlcs  à  la  !ongtteuc  de  ia 
tige ,  cFunc  couleur  plus  fraîche  que  celle  du  rcîc. 
Elle  dépouille  ainfi  lucceflivemcnt  tout  le  cootoa 
de  la  petite  tige  ,  détachant  cctre  peau  mince , 
ou  lelpècc  d'<.fidcrmc  qui  la  couvre,  du  c»x» 
fupétieur  ou  inleiieur,  (clou  le  côté  ou  la  'aais 
qu'elle  veut  étendre  fe  trouve  placée.  La  caai't 
ne  femble  pas  avoir  beloin  de  donner  de  luîtc!- 
ligence  à  un  infede  de  qui  elle  exige  fculcmcat 
qu'il  fc  conlhuîfe  une  coque  de  figure  arron^lp. 
qu  il  commence  à  lui  faire  prendre  des  qu  il  ccœ- 
mence  à  la  conftruirc.  Les  poûtions  ou  fc  oc: 
fuccellivement  rinfeclc  lorfqu'il  travaille  a  i  c- 
tourcr  de  Hls  de  toutes  parts,  détenr.menc  Uîvvrc 
de  1  enve'oppc  compofce  de  tous  ces  dis  «  a  l'^c: 
une  rondeur,  6i  une  forme  qui  ne  variera  c;:: 
pour  é:re  plus  ou  moins  aîor.g-.e ,  ou  pî-«  -'a 
moins  applatic.  Mais  quand  on  voit  un  inûc:: , 
qui,  pour  fc  bâ:ir  une  co>.tue,  commence  tà: 
aifemUer  une  hktinité  de  peats  caneaux  p^u:  ca 
computer  deux  lames  pla:tes  &  trunçularc».  5: 
qui  pour  airiver  a  une  fin,  prend  des  \o:cf  a 
lembient  ii  détournées,  quou^u  e-Ilcs  focr.:  «:.i 
plus  commodes  9c  des  pluscourrcs  pour  y  a;. i  c: , 
on  elt  bien  tenté  de  lui  luppoler  du  g(r.ic.  .j 
le  voit  a«itr  comme  s  il  en  avoir.  Il  e't  hc^  zc 
doute  que  le  but  du  travail  de  notre  Ch;r;^, 
vu  <îe  parvenir  à  fe  faire  une  co^^ue  ,  r-a:«  - 
n'cll  jas  aifé  de  deviner  quelle  K>rme  c.  c  c.»r 
lui  donner.  On  peut  remaïquer  que  ta  parte  ii 
bois,  oui  eU  compr:îe  entie  les  deux  îames  ,  c': 
clle--nu:ne  un  pi  u  trurs^ulaire  ,  de  lelîe  forrs  «-c 
quand  les  deux  lames  ont  route  leur  Sonc-^*'- 
ilie-s  îivrt  t:«.s  peu  d;llanrcs  l'une  de  raa:rc  vir« 
Ic'ir  b«ni:  le  moins  cîcvc.  la  Chenille  !cs  rr**- 
longe  aullî  a    un  |>oint  oii  elles    ibac   près  àc   *^ 
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Tcncontrcr ,  &  dans  ce  même  endroit  elle  les  élève 
chacttDC  un  peu  plus  cjue  la  forme  triangulaire 
ne  le  demande.  Cela  feit ,  la  Chenille  cjui  cft 
encre  les  lamd»,  &  qui  y  va  toujours  rcfter,  at- 
taclie  un  fil  au  bord  d'une  lame,  &  le  tire  j«f- 
qu'au  bord  de  l'autre  lame ,  en  commençant  à 
l'endroit  où  ils  font  tous  deux  moins  élevés  8c 
moiùs  écartés»  &  où  ils  ont  moins  de  chemin  à 
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Apres  avoir  amené  ces  bords  l'un  contre  l'autre, 
die  les  alTujctûc  par  de  nouveaux  fils.  On  voit 
«ffêz  qu'à  mcfure  que  la  Chenille  a  forcé  des 
endroits  correfpondans  des  bords  des  lames  à 
▼enir  fe  toucher ,  e.le  a  contraint  ceux  qui  fuivent 
a  s'approcher  5  mais  plus  les  endroits  à  rcunir  font 
▼oifins  de  la  partie  la  plus  élevée,  plus  ils  s'é- 
cartent les  uns  des  autres,  &  plus  le  rapproche- 
ment eft  difficile.  Pour  le  faciliter ,    après   que  la 


fait  prendre  une  forme  prcfque  platte  aux  parûcc 
terminées  à  ces  mêmes  côtés  :  elles  fjrmcnc  cha- 
cune une  moitié  de  couvercle.  La  Chenille  a  une 
prife  commode  pour  les  appUtir,  clic  n'a  qu'a  les 
tirer  en  bas,  &  c'eft  ce  qu'elle  peut  faire  en  char- 
geant du  poids  de  fon  corps  les  61s  qu'elle  a 
attachés  à  leurs  bords.  Ccn'clk  que  par  un  très-grand 
hjifard  qu'on  peuttrouver de  ces  forces  de  coques; 


faire    pour  venir    fe    réunir   l'un   contre    Tautre.      elles  font  ailez  cachées  par  leur  petitellc ,  mais  leur 


Crienillc  a  réuni  les    bords  d'environ  îc  quart  ou  '    P^at,   ou   comme  coupé   par  le   devant.  Au  rcftc 


Je  tiers  de  là  longueur  des  grands  côtés  fupérieurs, 
elle  pouife  en  dehors  aTec  fa  tête  les  parties  qui 


couleur  les  cache  encore  ^  elles  ont  celle  de  la 
branche  même  contre  lavjucUe  elles  font  applii|uées« 
puilqu'elles  font  couvertes  de  la  propre  peau  exté- 
rieure de  cetie  branche.  Pluiîeurs  autres  efpèces 
de  Chenilles  font  des  coques  de  pure  foie,  a  qui 
elles  donnent  h  même  figure  qui  les  a  fait  nommer 
coques  en  bateau  y  parce  qu'elles  ont  toutes  de  ia 
reilcmblance  avec  un  bateau  renverfé^  bas  &  pomtu 
par  le  devant,  &  dont   le  derrière   cft   élevé  & 


J>Iar*es  auparavant ,    à   prendre  une    courbure  ,     a 
former  le  commencement  d'un  cornet.    La  pa-tie 
inférieure  &    la  plus  étroite   de   chaque  lame    ne 
iauroit  prendre  cttre  courbure,  fans   que  la  par- 
tie qui  la    fuit  fe  courbe  un   peu  dans  le  même 
ier.s,  &   par  conféqucnt,   (ans  que  les   deux  bords 
<ies    lames    (e  rapprochent  un  peu    :    la  Chenille 
n'a  donc  pas    beioxn    de   les   tirailler  autant    avec 
<le$  fih,     pour  ks  forcer   à  vcn  r   fe   rencontrer  : 
c  cft  ainfi  qu'elle  continue  de  réunir  enfemblc  les 
î>ords  des  deux  grands  côtés,  mais  elle  n'y  par- 
Tient  qu'à  bien   des  reprilcs;  On  voit  fur-  tout  , 
Tcrs  les  portions   les   plus  i levées,  des  parties  qui 
iailîent   encore  du  vide  entre   elles  ,    quoiqu  elles 
fo»entlées  &  tirées  par  des  fils  :    on  voie  enfuite 
la    Chenille  frapper  contre  ces  portions    de  lames 
avec  la  tête,  pour  les  obliger  i  fe  courber  davan- 
tage; après  quoi  clic  attache  contre  leurs  bords, 
<ics  fils  qui  vont  de  l'une  à  l'autre  j    elle  charge 
ces  fils  du  poids  de  fon  corps ,   &  ce  poids   force 
ià  les  deux  bords,    à  s'appliquer   enfemblc.  Il  ne 
lui  faut  pourtant  qu'environ  une  demi- heure  pour 
parvenir  à  réunir  les  deux  grands  côtés  dans  toute 
leur    longueur  ,    &    à   les   réunir  Ql   bien    que   la 
loupe  ne  fait    pas  didingner   des    autres    eudroits 
ceux  où   ils  font  applisqués  l'un    contre  l'autre.    A 
incfjrc  qu'elle  les   à  joints  enfcmMe  &  qu'elle  a 
fait  prendre    de   la  rondeur  aux  lames,    clic  for- 
tifie  la  coque,  elle  la  tapiife    de    foie.    La    coque 
ayant  pris  la    forme  de  cornet ,    il  ne  refte   plus  , 
peur  la  former ,  qu'a  réunir  les  deux  petits   côtes 
rtïn  contre  l'autre.  Ils  fc  touchent  dcja  par  le  bout, 
ou  ils  rencontrent  chacun    un    c^rand   côté;     c'elè 
au.li    par-h  que  la  Chenile  commence  à  les  rcuiyr 
avec    des    fils ,    &    peu   à  peu    elle   parvient  à  les 


leur  travail  ne  diffère  guère  de  celui  que  la  coque 
parquetée  nous  a  donné  occafion  de  décrire ,  tc 
qui,  pour  l'efFentiel,  rcYient  auffi  au  même. 

Nous  connoifTons  une  efpcce   de   coque  en  ba- 
teau, de  pure  foie,    dont   la  forme    eft   plus  re- 
cherchée que  celle  dos   autres,    &   dont  h    conf- 
trudlion  plus   compliquée^    fcmble  demander   plus 
d'induftrie  dans  la  Chenille.    La  f  )ie  qui  la  com- 
pofe   cft  forte,    comme    l'eft   généralement    celle 
des  coques  en   batcat^.;   fa   couleur   eft  un   jaune 
pâle     :    on  la   trouve    prefque  toujours   appliv|uéc 
fur  une    feuille  de  Chêne.  Sa  bafe  eft  un:  efpècc 
de   plan  ovale,  un  peu  aigu  par  (es   deux  bouts. 
K$  murs   de  foie  s'clèvent  prcfquc  perpendiculai- 
rement fur  la  circonférence   de  cet  ovale ,    ou  ea 
fe  courbant  doucement^    ainfi  ils  ont,    dans  toute 
leur  hauteur,  à  peu  près  la  même  courbure  de  le 
même  contour   qu'à  leur  bafe  y  ils  fe  renflent  pour* 
tan:  un  peu  en  s'élcvant,  pour  fe  rctréc.r  un  peu 
Cfîfuite.    De    chaque   moitié  de    la    circonférence 
fupéricure,    il    part    un  petit  plan  de    foicj     ces 
deux  plans  s'élèvent  un  peu,    ils  fe   dirigent   l'un 
versj  l'autre,   &  par   leur  rencontre  ils   forment  le 
toit  furbaiîTé   de  notre  petit    édifice.    Ces    parois  , 
ces    murs  courbes  qui  s'élèvcifit  prefque  perpendi- 
culairement, le  toit  qui   en  part   &  qui  eft  corn- 
pofé  de   deux   moitié^  chacune  un    peu   inclin/c 
aux  parois  &   un  pe^convexe,  tout  cela  nep<ut 
être    fait   par    deux  lames  triangulaires  ^  dont  les 
deux  longs  côtés  fupérieurs  ont  été    d'abord  réu- 
nis enfemble  pour   former   un  cornet,  81  dont  les 
deux  petits  côtés  ont  été  réunis   enfuite  pour  for- 
mer la  coque.  Pour  faire  admirer  l'art  qui    brille 
dans  les  nouveaux  procédés  de  l'infeéle  qui  doit 
fc  conftruire  la  nouvelle    coque  ,  il   fuffit  de  \^s 
décrire.  Cette  Chenille  eft  de  grandeur  méJiocrc, 
à  feize  pattes  rafes,  &  d'un  beau  vert.  Elle  commen- 
ce d'abord  pai    s'environner  depuis  'atètcf  îu{']u'en- 
viron  le  fcotièmc  annca'\  d'un  fil  de  foie.  Bientôt  on 
joindre  jufqu'à  leur  bout  qui  pôle  fur  la  tige.  Elle     la    voit  fe  découraec  &  portet    fa  tète    du    côté 
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entier  dans  Icbi  coque  tandis  qu'elles  la  cenftraîlcnt, 
te  (k>nc  le  corps  conivuiné ,  raotât  eo  manîcie 
d'anociu,  taniât  en  manière  d'S ,  dcricnt  ainfî 
l'efpèce  de  moule  qui  dcteimiDC  la  fofnic  Ce  les 
|wopomons  de  la  cotjae.  Notre  Chenille  rravaUle 
lUT  un  modèle  bien  différent ,  &  fane  doute  que 
h  forme  air«  recherchée  qu'elle  doit  donner  à 
tk  coque,  exige  qu'elle  n'y  foit  pai  renfcrràée  en 
entier  pendant  quelle  cil  occupée  à  la  coollruiie. 

Il  arrive  quelquefois  que  les  murs  reteuvcrrcnt 
«n   dehors,   par  une  fuite  des  mouvcmeus  divers 

Sue  la  Chenille  cft  obligée  de  fè  donner  pendant 
:  travail.  Elle  ne  manque  point  de  itmédiet  a 
cet  accident  Se  de  forcer  les  murs  à  fe  redreflèr  en 
les  tirint  avec  Ces  dents.  Elle  le  fait  même  aflcz 
ludcmenc,  &  Tans  paroître  ménager  beaucoup  le 
tiiTa  foycux.  Ma's  elle  fait  pioportîorner  ta  force 
i  la  ré^Oance  qu'il  s'agit  de  fuimonter ,  8c  rien 
n'eft  dirangé  dans  le  iilTu.  On  remarque  même 
dans  fa  manccuvrc  onc  chofe  qui  fiappc  :  elle  ne 
faifît  pas  les  murs  par  leur  bord  Tupérieur  ;  ce 
^ni  luidonnetoit  bien  plus  d'avantages  pour  Us 
icdrelfer.  Se  exigeioit  moins  de  force  :  elle  les 
fàifit ,  au  contraire ,  à  une  cercaîne  diflance  du 
bord.  Si  elle  en  ufoit  aurrcmcnt ,  lî  elle  apptiqu-'ii 
'  fet  dcois  aux  boucles  qui  bordent  les  murs  par  le 
hant,  elles  ne  rélîl^eroicnt  pas  à  l'cffï'rt  ;  elîe- 
pouttolem  céder,  &  le  lilTu  en  fouffriroic  plus  ou 
noîni.  Il  n'en  ell  pas  de  même  des  boucles  qui  Te 
trouvent  placées  dans  le  corps  du  tîITu  ;  c"mme  elles 
iônt  éiroitcmcDt  liées  i  toutes  celles  qui  les  en- 
vironnent iminédiateinenr,  elles  font  plus  capab'es 
ie  foutcntr  les  effbirs  réitérés  de   la  Chenille. 

Notre  arcbiteâe  n'élire  pas  les  mars  par-tout  à 
la  même  hauteur.  Depuis  environ  le  milieu  delà 
jougueut  du  petit  édifice  ■  jufque  piè«  de  t'extté- 
niité  iupérieurc,  ils  vont  graduellement  en  s'abaif- 
lant.  Ilî  Tout  donc  peu  élevés  i  cette  extrémité; 
&  a*  le  font  beaucoup  proportionne  Hem  eut  vers 
l'cxcrémîté  oppofée.  Le  plao  fiiivaot  lequel  l'arcIl^- 
tede  bâiii ,    luppofe  elTen  tic  Ile  ment  ces  différences 

*  ie  propoition.  Quand  la  Chenille  ajouK  de  nou- 
velles boucles  aux  parties  les  plus  élevée*  du  mur  , 
Ici  premières  paiict  font  appliqu:'es  contre  le  mur, 

.  &  accompai;ncnt  la  léte  dans  tous  Tes  mouvc- 
sieos.  A  mcfuie  que  les  murs  prennent  plus  de 
hauteur  ils  tcrdent  à  fe  couibcr  davantage  ou  à 
fc  rapvn^cher  par  leur  boid  Hipérlcut  &  à  former 
une  erpcce  de  voAe.  On  n'a  pas  oublié  qu'ils 
laiflcnt  une  ouvsiture  afTez  confîdcrable  à  chaque 
bout  de  l'enceinte.  Cette  ouverture  n'efl  que  pour 
un  cems  &  ne  doit  pas  rblidr.  AuIH  la  Chenille 
ttaTaille  t-elle  à  la  boucher  ;  foît  en  forçant  les 
murt  à  le   lapprocher    a  cet  endroit  ;    foit    en  y 

.  ajoutant  de  nouveaux  fils  ou  de  nouvelles  boucles. 
La  deux  elpèccs  de  coquilles  ne  fc  louchmt  l'une  i 

'  4t  l'autre  que  par  un  de  leurs  bouts-  La  Chenille  I 
Jie   avec   /es  fils  l'une  courre  l'autre  une  portion  du 

.bpid  Ibpéricur  de  chaque  coquille,   hhû  nnc  cor*  I 
Hijl,  Nu.  lies  InftSes.  Tom.  F,      ' 
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tioo  pnche  des  bouts  qui  fe  touchent.  Cette  réu- 
nion ne  doit  pas  être  durable,  elle  ne  dr>it  ferviiJ 
qu'à  afluiettir  les  coquilles  jufqu'à  ce  qu'elles  foiene  ' 
alfcz  fortifiées.  Quand  la  Chenille  les  a  rendues 
aflëz  folides,  elle  brife  ces  derniers  fils.  Elle  ne 
permet  plus  aux  deux  coquilles  de  fe  toucher  que 
vers  la  partie  inférieure  de  leur  bout.  Elle  écane 
les  bords  fupérieurs  l'un  de  l'autre  ,  &  la  manière 
donc  elle  eft  étendue  entre  les  deux  coquilles ,  main- 
tient récaricment.  Lorfque  les  deux  murs  enC 
été  bien  réunis  au  bout  antérieur  de  la  c.oque , 
leur  réunion  fe  trouve  marquée  par  une  forte  de 
cordon  qui  a  du  relief,  U  qui  descend  en  ligne 
droite,  définis  l'endroit  le  plu;  clivé  de  la  coque 
juf.]ucs  fur  le  plan  où  elle  repofe.  Le  cordon 
cA  doac  perpcndica'aire  i  ce  plan.  La  coque  n'cA 
pal  coupfe  quarrément  à  ce  bout  :  les  mors  onc 
éié  prolongés  conformément  aux  contours  de  l'efl 
pacc  ovale:  le  cordon  en  cil  U  partie  lapins  fail- 
U'ue.  L'indroie  le  plus  élevé  de  la  coque,  ou 
celui  q'ii  répond  au  bout  fui>éricur  du  coid^n  ,  eH 
Hiari]ué  par  une  perite  poinie  ,  dont  la  faillie  ell 
fenfible.  Cette  petite  pointe  fembi:  imirer  ces  ai- 
guilles que  nous  plaçons  au  fomm-t  de  nos  édifi  es. 
On  l'a  dé|j  remarque  :  les  tnuri  s'abaifTeni  beau- 
coup en  sapprochant  du  bout  poftéreur  de  la 
coque;  &  en  s'y  réuniflant,  ils  donnemàce  boue' 
un  air  très-éiîlé.  L'ovale  efl  donc  la  très-alongéi 
Si:   beaucoup   plus  qu'il  ne  Vtd  à  l'auir*  bout. 

On  vient  de  TOir  qee  'a  réunion  des  murt  fïie 
le  devant  de  la  coqve  cil  marqnce  par  un  rebord 
ou  cordon  faillani ,  qui  ne  permet  pas  de  la  mé' 
crniioîir!-.  Par  tout  ailleurs  c  être  réunion  eft  JnTi- 
■iîhle  ou  à-  peu  -  près.  La  Chenille  l'a  exjnitée 
d'iiriL-  manière  fort  lîraple  ,  fit  qui  n'offre  rien  de 
pjiiiculier.  Elle  tire  des  fils  de  l'un  i  l'autie 
nii:r  ,  en  ptoiMenaot  fa  filière  de  l'une  i  Tautrr 
extiémité  des  deux  murs  :  elle  a  rempli  aîniî 
1  ntervalle  par  un  nouveau  tifTu  de  foie  ,  qui 
ne  forme  plus  qu'un  fcul  tout  avec  le  refi^  de 
l'édiBee.  Ainfi  U  coque,  pat  les  itiffcrerts  nouve- 
mus,  les.  difFéienKs  inflexions  da  corpt  de  la 
Chenille,  a  pm  peu-ii-pcu  la  forme  d'nn  bateau 
tenvctfé,  ou  G  l'on  «ut  celle  d'«n  fabot  ;  car  on 
Im  (rqpvc  quelque  reOcmblanee  arec  cette  chauf^ 
![}rt  ruQique.  L'ouvrage  efl  allé  fi  vite,  qu'en  moins 
de  deux  inutes,  il  a  acquis  la  forme  Se  fei  di- 
menlions  requiles.  Se  qu'il  ne  telle  plu»  â  l'ou- 
vrière qu'a  fortifier  iatérienremcot  fon  tiBu  pic 
de  nouTelIcs  concbes  de  foie.  Revenons  encore  à 
ce  cordon  fi  remarquable  ,  placé  air  devant  du 
^ros  bouc  da  la  coque,  8c  qni  marque  la  réanion 
des  deux  murs  ou  des  deux  grande*  pièces  donr 
la  coque  elt  formée.  En  confidérant  c<  cordoa  de 
plu^  ptès  &  avec  plus  d'attention,  on  icconnoîc 
que  la  réunion  des  deux  mais  n'y  eS  pas  parfaite  , 
à:  qu'il  efl  refté  à  cet  endroit  trne  fente  fort 
ctioi:e,  qui  règne  le  long  du  cordon,  li  dort 
celui-ci  ^étetinise  Jçt  boiiU»  Cette  petite  ouvcitiue 
Kkkfc 
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fubfifte  toulcurf .  La  Chenille  Ta  donc  prttqufc  ï  j 
delfcn    :  (tr  il  lui    feroîc  bien   facile    de  ia  fer- 
mer ;  quelques  fils  de   fuie  luffiroient  pour   un   fi 
petic   ouvrape.  On  croie  découvrir  la  un  petit  ar- 
tifice de  la  Chenille  :   on  préfumc  d*avance  qu'elle 
a  ménagé    cette    fente  pour   faciliter  la  (ortie  du 
papillon.  On  ne  fe  trompe  pas  :  c'ell  par  le  gros 
bout  de  la  coque  qu'on  peut  yoïc  (brtir  le  papillon  ; 
mail  ce  qui  doit  fi  ipren/lre  ^  &  ce  qu'on  n  a  point 
du  tout  prévu  ,  c*ett   que    la  coqac    paioît    autli 
bien,  clofc  ou  i-pcu-près   qu'avant  fa  fortie  :   la 
fente  eil   feulement  uu  peu  p  us    fcntible,    11  y  a 
dotK  encore  plus  d*art  qu'on   ne  le  penfe  dans  la 
conQiuâion  de  notre  coque  en   bateau  ;&  il  lem- 
ble  qu'il  faille  conclure   du    fait   dont   il    s*a?it  , 
que    les  deux  murs  ou   les  deux  grandes   picce<^ 
dont  la  coque  eâ  compofée ,    fonr    deux   elpèccs 
de  relFort^  fa<^onnés ,    de  manière  qu'ils    fc  rap- 
prochent   d'eux-mcmes  Pun   de  Faune ,    au    mo- 
ment où  la  force   qui  tendoit  à  lei  ccarcei*  ceffc 
d'agir. 

On  peut  appercevoîr  fur  le  jeune  Ftcne  ,  des 
feuilles  roulées   très  -  aniAcment   en  manière  de 
cornet.  En  ouvrant  ces  cornets  >  on   trouve    dans 
chacun  une  petite  coque  de  pure  foie  de  couleur 
blanche»  dont  la  forme  paioit   >emarquabie.    File 
e(l  très-atongée  »  Se  fe  termine  en  pointe  aux  deux 
extrémités.  De  petites  caneiure^  tics- applaties  , 
qui  imitent    les  côtes   d*un  melon  »   r.'gne>it   fur 
toute   la  longueur  de  la  cope,  &    patagent  la 
furfaccen  plufieurs  fegmens.  Au  premier  coup  d*oril, 
cette  coque  ne  reflêmble  pas  mal  à  un  grain  d*Avoi- 
fie.    11  •  aulTi  une    autre   coque  de    pure   Gne  ^ 
dont  la  forme  a  été  comparée  à  celle  d*un  graiv 
d'Orge.   Cette    coque  en    gram  d*Orge    efl    aufTi 
divifce  par  cotes  ;  mais  elle  ned  point  i enfermée 
dans  une   feuille  :  la  Chenille  qui  la    condtuit  , 
l'attache  contre  une  tige  de    Gramen.    L*a  droite 
fîieufc  ft  nourrit  de  cette  plante.  Notre  coque  en 
grain  d'Avoine   paroît  bien    plus    fingulicre ,  fur- 
tont   par  la  manière  ingcnieufe   dont  elle  e(l  luf- 
pendue  au  milieu  du  cornet.    Elle  ne    touche   a 
aucune  de  fes  parois  :  elle  cû  ,  en  quelque  forre, 
fufpeodue  en    Tair  ,  à   Paide  d*un  fil  de  foie  allez 
délié  ^  qui  tient  par  une  de  fcs  extrémités«u  fom- 
met   du  cornet  «  &   par  l'autre    à    fa  ha  e.     Ce 
fil  e'I  donc  comme  Taxe  du  cornet ,  &  la  coque  oc- 
cupe à-peu-prcs  le  milieu   de   la  longueur  du  fil, 
dont  file  femble  n'être  qu'un  repliement.    Ce  n*eli 
)as-U  toQt  ce    que    riirdiilirie  de  la   hleufe  do>c 
cfirîr.  En  fixant  le<  regard^  fur  la  bafe  ducomet, 
préçifémert  à  Tendrcit  oi:  le  fil   de   loie  eft  atta- 
ché ,  on  obferi'e  un  c'pace  exa<îleme4tt  circulaire  , 
d'environ   trots  quarts  de  ligne  de  diamètre,  tracé 
fur    Pépiderme  de  la  feu'lle  &  parfaitement   hieti 
terminé.  C'efl  pic<  du  bord  de   cet  efpace  circu- 
J^ii*  que  !c  f.l  t\\   nnaché.    Il   n'eft    pa^   diffci'e 
^f  «'evincr  ce  qu'cil     ce  périt    cercle  aufTi  rt'gu- 
U^iTatcnt   iùçtit  que    s'il    Tavoit    été  avec   un 
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compa<i ,  fî  Ton  fe  rappelle  la  petîte  porte  rwfc 
que    f^ratique  ia  Chenille  de  l'Orge  êc    celle  èi 
Chardon  à  bonnetier;  on  ne  peut  $*y  méprendw: 
Tanalogie  entre  les  procédés  eft  trop   parfattc^Oa 
peut  donc  juger  que  le  petit  efpace  circulaire  «^ 
la  porte  que  la  prévoyante  ronleuft  a  préparée  a 
Ton  papillon.  On  reconnoit  qu'elle  Ta  caillée  daat 
TépaifTeur  de  la  feuille,  &  qu'elle  a  eu   fo-n  de 
laiiler  en  place  la  pièce  circu'aire  ,  pour  teaw  la 
porte  fermée ,  3c  interdire  Teotrle  du  cornet  aax 
infedes  malfaifans.  Mais  le  cornet  dont  il  s'ag;t, 
eâ    un   vafte  appartement  en  comparaifon  de   U 
petite  cavité  que   renferme  Tinte lieur  d'un  gît» 
d*Orge  habité  par  u'ie    Chenille.  Le  papillon   dt 
notre   rouleufc  sVgareroit  facilement   dans    ub  S 
grand  appartement,  &    ne    parvien.^roit   jamais  k 
trouver  TifFue  qui  lui  a  été  ménagée,  fi  rindnflneafc 
ouvrière   ne   lui  laiiloit  un  fil  deftiné  a  le  dirigcff 
vers  la  porte  qui  lui  a  été   preparc'e  •  4(    qi*il  ^^ 
qu'a  pouffer  avec  fa    tête    pour  la    faire  tomber. 
On  voit  donc  à  préfent .  pourquoi  le  fi     qui  tient 
la  coque   fufpendue,  eflt    a:taché    par    fon    e^trc^ 
mite   inférieure  prèi   du  hoid  de  la  perte  perte. 
Des  que  le  pjpHon  eA  «^clos,  &  qu*il  a  percé b 
coque  ,   il   n'a  qu'à  fuivie  le    fil    pour   patvcmr  t 
la  porte  du  co* net ,  &  s'y  fji  e  jour.    Cette  rot- 
Icufe  eft  une  pet  te  Cl-eniiie  rafe  de  couleur  Tcne« 
avec  quatorze  pa:te^ ,  &  app^titienc   a  unedat'e^ 
Chenille,  dont  «a  p  upart  l'^ut   ceuijrqjav^lcs  pH 
qnelque  craiu  d'indniitie. 


On  ne  peut  encore  s*empécher  d'3*>-frîf  e^  le  prv 
cédé  indufirieux  de  la    ^laude  Chen  lie  à   cu'^r- 
cules  du  Poirie  •  La  grolle  coque  qu  elle   fe  c  nh 
truit ,  cil  d*une    foie    très  fon  e  ,  trl^s-  e^  mmée  ,  & 
d*iin  lîîTu  ferré  &  fort  épais.  Le  papilU  n  \  *ie»e»' 
reroit  inf^iliibiement  ptiH^nnier ,  (t   la    C  ncn-i  e  m 
prenott  la  précaution  de  lalaifTer  ci  vcn^:  ja-  vm 
de    fcs    extrémitcs.    Cette  extr^miré    ell    eft.xt; 
l'autre  eft  groffc    &    arrondie    Si   l'on   rega-.-'e  if 
près  1  ex'rémi  é  eiïîK'e  ,  &  meux    encore  ,   h  l'es 
ouvre    la  coque  fuivant   fa    longueur  .    on    itc€^ 
ncîtra  que  tous  les    fils  vont  fc   peun  r   ve's  1**41- 
verture  à   la  mamc'e  des  baguettes  qui  ccmpcfeci 
les  i-afTcs  di»nt  on  (e    feu  pour  prendre   je  fciiTci 
Le*;  fits   de  la  co^jue   forment    donc    li   une  frt 
d'entornoir  :  ils   y    fcnt  plus    forts  ,     plus    fciiei 
c|u'aille«:rs.  L'adroite  cuvritre  ne   f<  cor  ten^e  rai 
même  d'un  feu!  entonnoir  :    elle"  en  ccni^niît  st 
foccnd   fous   le  premier,  fltleslîl^de  celui-!-   û^ 
encore  plus  ferrés  i^ue  les  hU  de  ce'ui-*:*    ( 'r  tm 
alJc;?  rufa^c  de  ces  tnronrcirs  :    i'*   t».rverr  a    i?- 
terJî'c  l'entrée  de  la  cot^ue  aui  inf.cte%  iccctS 
malfai'ans.    11$  font  porrr    ces  infectes  ce  q»'e  i»Ti 
Us  naiïes  pour  les  poiFons  qui  en  veulent  fcr'n^ 
&   iU  !ont  pour  le  papillon  ce  que  ft  nt  ces  mrwm 
nnfîcs  pour  'e^  poilfops  qui  s'y  préîenrert.    Il  tt 
litu  ce  pr?. limer  que  le  procédé  de  la  Chenî  *  • 
tubercule^  du  Poirier efl  commun  à  p'ufieurs  autre* eP 
fcçcs  dç  CbcnillcS|  &«ju'il  n'cflpasptoprcuai^ 
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■lent  i  celles  qui  (é  filent  des  coques  de  foie  d'un 
tiflu  fort  ferré.  Un  léger  précis  de  quelques  ob- 
fervations  faites  fur  cette  Chenille  à  tubercules  du 
Poirier,  pourra  donner  une  idée  de  ia  manière 
dont  elle  s'y  prend  pour  cxécucer  fon  entonnoir, 
^ui  eft  la  partie  ia  plus  intérellaDtc  de  fon  travail  ; 
car  la  difpoHiion  &  l'arrangement  des  fils  qui  le 
compofenc,  ne  rcffemblcm  point  du  tout  à  ceux  des 
autres  fils  de  ia  coque  ,  &  fupporenc  manifeAe- 
ment  une  toute  autre  manière  d'opccer. 

•  Après  même  que  l'ouvrière  vient  de  term*'ner  fon  ^ 
ouvrage,  on  peut  la  mettre  dans  la  ncceffîfé  de  f 
comlruire  un  aurre  cntunnoir.  Pour  cei  efF^c  on  | 
coupe  circulaire  m  eue  avec  des  cîfeaux  le  bout 
poiocu  de  îa  coque  ,  pfécifcment  à  Torigine  de 
T'çntonnoir.  Peu  de  momens  après  on  volt  la 
Chenille  avancer  fa  tête  vers  la  brèche  •  la  porter 
evfuîte  en  avant  Bc  iiors  de  l'ouverture  »  l'appliquer 
contre  le  phn  (ur  lequel  la  coque  eiî  atlujetiie> 
y  coller  un  fil  de  foie,  ramener  fa  tête  en  ligne 
diCite^  nais  dans  une  dirc<fUon  oblique,  vers  le 
bord  de.  la  brèche,  ^  y  attacher  le  fil  qu'elle  vient 
de  cirer.  Ce  £l-e(l  aifei  gros  ,  ,très-  brilldat , 
Zcjp^fit  être  long  d'cuvir^n  cinq  ligae<^.  la  Che- 
nille' If  donc  pi)rté  fâ-  tète  à  cinq  iigtaas  des  bords 
di^TApvciturc.  U  eft.aifc  de  rccoonoitre  que  ce 
prcflQH^:  fil-  déteciDtne  '  la  longueur  que  doic  avoir 
le  nouvel,  entonnoir  que  ia  Chcni'le  entr 'prend  de 
cooflriiârr.  Apres  avoir  tiré  ce  premier  fil,  elle  en 
tire  on  Second  qui.  iqi  eft  à-feu-p:ès  parallèle  «  & 
doDt  •  clic  •eo'le  de  mçme  Textrf  oiité  au  bord  de 
la  brèche.  J^'onycrtuce  de  c^tte  brèche  étant  pref* 
^Dc  itrcitlairc ,  ceft  à-peu- près  le  (ommet  d'un  côoe 
tronqué  :  pour  v  pratiquer  un  entonnoir  ,  ou  ce  qui 
scTÎent  au  même ,  pour  piÉltMiger  le  cône  d'en- 
Wron  cinq  lignes,  il  ne  Agît  que  de  tirer  du 
plan  de  pofîtioa  aux  l>ords  de  l'ouverture  ,  ou  des 
bords  de  Touvertuie  au  plan  depofîtion,  des  fils 
dont  les  plus  longs  aient  au  moins  cinq  lignes, 
&  de  les  coucher  en  ligne  droite  les  uns  près  des 
antres  ,  de  manière  qu  ils  fe  touchent  tous  & 
i|ii*î's  convergent  tous,  vers  le  même  point.  C'eft 
pédleroent  ce  qoe  la  Chenille  exécute  fous  vos 
jteaz.  El.'e  tire  en  ligne  droite  ,  &  fous  nn  certain 
«aji;lc ,  une  fuite  de  fils  fort  gros  &  fort  tendus  , 
prefqnc  parallèles  les  uns  aux  autres  ,  ou  du  moins 
peu  divergens^  inclinés  à  Taxe  de  la  coque,  &  qui 
«mbraflcnt  exaâement  tons  les  contours  de  l*ou- 
iKrttire*  Atnfi  ,  tons  ers  fils  droits  ,  femblables  à 
de  ti  es- petites  baguettes,  font  collés  par  leur  extré- 
mté  inférieure  tout  a  i  tour  des  bords  de  la  brè- 
che ,  &  par  l*extrémicé  oppofée  ils  le  font  au  plan 
de  poficion  ,  ou  les  uns  aux  autres  :  on  comprend 
atfcz  que  le  plus  grand  nombre  doit  Tètre  de 
Cdce  féconde  manière  ^  puifque  la  coque  ne  touche 
m  plan  qoe  par  une  allez  petite  portion  de  fa 
finfaccLa  foie  de  notre  Chenille  abonde  en  fubflance 
gooEUDCufe >  &  c'tù  principalemert  à  cette  fubdance 
doit  (on  luilrc  :  elle   lui  doit   encore  une 
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partie  de  fa  confiflance.  Les  fils  de  cette  foie  ont 
donc  beaucoup  de  difpofition  â  fe  coller  les  uns 
aux  autres ,  Se  au  pian  de  pofition.  Ils  font  de 
plus  prcfque  aufC  gros  que  des  cheveux  ,  &  ceux 
qui  forment  l'entonnoir  font  les  plus  gros  de  tous  : 
de  là ,  leur  aptitude  à  repréfencer  les  baguettes  qui 
entrent  dans  la  conftruâion  des  nafTcs  a  prcudre 
le  poifloQ. 

Ici  on  ne  peut  s*empècher  de  fixer  rattencîon 
fur  la  diverfité  fi  remtrquable  de  notre  adroite 
fiieufc,  relativement  à  la  fabrique  des  difficeotes 
parties  de  fon  tiflu.  Lorfqu'elie  jette  les  fondemens 
de  la  coque  y  ou  qu  elle  oi  façonne  ie  corps , 
elle  trace  avec  fa  ôliècc  une  multuude  de  zigzags  « 
entrelacés  les  uns  dans  les  autres  »  6c  formés  par 
les  plis  &  replis  ,  ou  par  les  circonvolutions  pro* 
digieufement  multipliées  d'un  même  fil.  On  voit 
de  ces  zigzags  tracés  avec  autant  de  précifion  £c 
de  grâce  que  ceux  qu'une  main  habile  traccroit 
fur  ie  papier  avec  une  plume  ou  un  pinceau.  Mais 
quand  elle  vient  à  s'occuper  de  la  confirudion 
des  entonnoirs  ,  elle  change  entièrement  de  procédé: 
ce  ne  font  plus  alors  des  zigzags  qu'elle  trace  :  une 
pareille  difpofition  des  fils  ne  convicndroit  point  à 
cette  partie  de  l'ouvrage:  elle  tire  donc  des  filsdroits, 
forts ,  aiïex  coarts  &  bien  tendus  «  qu'elle  couche 
prefquc  parallèlement  les  uns  aux  autres  ,  &  qu'elle 
incline  vers  l'axe  de  la  coque  ^  de  manière  qu'ils 
convergent  tous  dans  le  même  point.  Notre  ou^ 
vrière  fe  montre  auffi  diligente  qu'indufirieufe  : 
en  mpios  de  trots-quarts  d'heure ,  le  nouvel  en- 
tonnoir eft  déjà  ttès-reconnoiâable.  £l!e  le  per- 
feâionne  de  plus  en  plus  par  l'augmentation  du 
iH>robre  des  baguettes;  Se  bientôt  on  voit  un  en- 
tonnoir au^  grand  auffi  parfait  que  le  premier.  II 
n'cft  pas  poffible  de  la  fuivre  dans  la  cenflruc- 
tion  de  l'entonnoir  intérieur  :  Topacité  du  tifTu  ne 
le  permet  pas;  mais  on  a  vu  tout  ce  qui  efl  rc- 
latit  à  l'eflentiel  de  ia  manœuvre. 

On  peut  encore  ne  pas  fe  borner  ï  enlever  Jet 
entonnoirs,  &  ouvrir  la  coque  parallèlement  à 
Taxe,  fur  une  longueur  même  de  plus  d'un  pouce. 
Les  bords  de  la  brèche  s'écartent  auffHÔt  l'un  de 
l'autre*  &  l'on  vert  jre  en  devient  bien  plus  grande: 
elle  iaifie  à  découvert  une  partie  affez  con^dérable 
du  corps  de  la  Chenil  e.  Après  avoir  travaillé  à 
la  reconflru<ftion  de  l'entonnoir ,  elle  s'occupe  à 
réparer  la  grande  brèche  longitudinale.  Ici  elle 
varie  fes  procédés  :  elle  commence  par  tirer  des 
fils  de  Tun  à  l'autre  bord  de  la  brèche.  La  phiparc 
font  plus  ou  moins  obliques  à  l'axe  de  la  ccr^ue  : 
quelques-uns  lui  font  perpendicula'rfs.  Les  fils  obli- 
ques fe  croifent  de  plus  en  plus ,  &  tous  tendent 
à  rapprocher  infenfiblement  les  bords  oppofès  £?e 
l'ouverture.  On  la  voit  diminuer  pcu-à-pcu  ;  Se 
comme  le  tifTu  de  la  coque  n'a  pas  pris  encore 
toute  fà  confiftance ,  i'aâlon  des  fils  tranfvcrfiut 
n  en  cd  que   plus  forte.   Mais  on  croie  oWCcrfer 
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que  la  Cti«n']Ic  i  reconrt  i  un  moyen  bcaocoop  I 

tlu^  efficace  pour  J<ar:er  l«t  deur  bords  de  la 
rcche  à  Te  rapprocher  de  plus  ta  pim  :  on  voit 
aflêa  diOiiiâemeDt ,  (ja'elle  failît  avec  fei  pre- 
ni.£ici  paiiei  let  fili  ttani'verfjux  ,  &  qu'elle  Us 
tire  à  elle  :  ei'.*  lemble  pefer  denôu)  de  tout  1c 
poidt  de  foo  corpi,  Oa  coofoit  facilement  quel 
grand  effet  doit  produ^ie  Cette  Douvelle  OMnceavie. 
Atilii ,  les  bords  de  l'ouvctiure  Ce  npproch:at-ili 
beaucoup  plut ,  &  bieo  p'ui  promptement.  La  Che' 
nillc  «ont  nue  toujoun  a  tiser  de*  fils  de  l'on  i 
l'auric  bord ,  &  à  fortifier  (aa  ti/Tu,  Tout  cela 
cfl  cx^cnié  lï  vire  &  fi  bien  ,  qu'au  bouc  d'en- 
viron deux  heures ,  la  coque  fe  trouv:  parfaite- 
ment  clofe.  On  ne  voit  plus  i  U  place  de  la  brcche 
qu'un   léget  trait ,   qu'une  petite  taioure  très-peu 

{'tofonde  ,  qui  ne  règne  pas  même  dant  toiite  la 
onguoic  de  la  brèche  :  les  deux  bords  ont  été 
tiua'u  avec  une  précision  &  une  propreté  qu'on 
ne  peut  fe  lallèi  d'admirer. 

Nous  STOot  ii\k  dît  <]ue  parmi  les  Cbeoillet 
qui  fe  conllfairent  des  co<|uei ,  il  en  eft  beaucoup 

Îjui ,  n'avant  pas  une  allei  grande  provilïon  de 
oie  pour  donner  i  leur  tilTu la  confîllaoce  &  l'o- 
pacité qu'elles  veulent ,  (àvem  y  foppléer  par  des 
matières  f  trangîret.  Les  unes  introduifent  dans  let 
mailles  leurs  propres  poils  ;  d*auircs  j  font  pénétrer 
■ne  roaricre  plus  ou  moins  erafTe ,  d'autres  em- 
ploient à  la  fois  nne  fcmbUble  matière  &  leurs 
propiet  poils  ;  d'autres  enfin  rcnden'leurs  ouvngef 
plut  lolîdet  encore  en  y  iofifrant  des  fragment  de 
bois  ou  des  g-'a'nt  de  uble.  Rien  n'eft  plus  pro- 
pre fans  doute  à  iniételTer  la  ciiriofité  d'un  obfer- 
vaiear  phïlorophe  que  ces  variétés  fi  rcmarfgai- 
blet  dans  l'irchneâure  des  infeâes  de  U  même 
dille  ;  St  peut  cire  doit-on  rejjrctier  que  les  na- 
turalifles  c-lcbrcs,  en  t'occupanc  de  la  dalfificatlon 
de  ces  pei  u  anunaua  ,  ne  l'oecipcnt  avec  auctnt 
de  foin  de  hur  induOtic.  Non-fculemcot  on  ob- 
ferve  d:f  d'ffîrcnces  frappante!  dint  la  ira'îcre  de 
lïtir  des  int'eélet  d'uo:  même  dalTe  ;  ma*son  peut 
encore  en  oc£a(îonncr  de  nouvelles  chez  les  in- 
dividu; d'une  incme  elpcce  >  foit  en  les  privant 
de  mjtcri^ux  dont  ils  or.c  coufime  de  fe  fervir, 
Ibic  en  kut  en  rul>ni[uan(4u'i  s  n'ont  pasaccoutumé 
de  meure  en  «cuvrc,  fait  enfin  en  les  plat^int 
dans  des  clrconnancei  où  ils  ne  fe  ferotenl  pis 
trsuvéï  s'ili  navoicni  pas  ê te  biffés  à  cui-mémet. 
'  Les  obrervations  apprennent  bi^n'ût  que  let  p'o- 
ccJés  des  inlèc~[es  fe  dtve;Elîem  d^nt  le  ripparr 
aux  nouvelles  fiiuations  dans  Icl'quel'es  l'oUrervt- 
(cur  fait  let  placer.  A<n(i .  )\>iic  d'nncr  un  exem* 
pie,  on  tonr.C'it  une  e'pècc  de  Chenille  qui  Ce 
ctmfliuii  une  coque  de  l'o  e,  d  un  tillu  alFez  lerté, 
de  couleur  g;is  de  fou  ri  s ,  qu'elle  [^-couvre  orJi- 
rair.-nieni  en  partie  de  j^rainei  Joni  elle  fe  nourrit . 
fr  igite  /on  peut  co.'urainKre  i  la  rcciuvrir  de 
Ri'.[<:i.'aui  de  papiett.  Une  de  ces  Chenill»  l'éroir 
é:i'j'.it  fur  uu  det  cwtét  d'un  poudiiçr,  £Ue  irpit 
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commencé  de  recouvrit  de  feuillet  jbn  petit  éS- 
fice.  On  renvcifa  aulli-:ÔE  tout  ce  qa'elle  avoii  hitt 
pour  l'obliger  i  travailler  avec  du  papier  ceopé 
par  petits  morceaux  ,  autqi^rli  on  avoit  donié 
toutes  fartes  de  figuits.  En  paicilltt  cîrconfian:ei 
nos  infeâet  ne  fe  découragent  pat  facilement.  La 
Chenille  entreprit  bientôt  d'élcvei  nne  ii>'^^dlt 
co^uc  fur  les  fondemeni  de  l'ancienne.  Elle  fe  'c:vil 
des  matérizur  qu'on  lui  avoit  livrés  ;  el.e  eut  !t 
foin  de  pofer  Se  d'arrciei  for  leur  tranche  pluGeoi 
des  petits  morceaux  de  papier  qu'on  avait  ïct;ét 
au  fond  du  vafe  ,  le  de  les  arranger  au  tour  d  eUe 
de  manière  qu'ils  formoient  uire  e''rèce  de  clô- 
ture. On  peut  détruite  fon  travail  pour  la  Icconds 
fois,  &  lailfcr  en  place  cepcndint  un  m^i.can  d« 
papier,  pour  ne  pal  trop  décourager l'tnduA'icol* 
aichiieâe.  Elle  paiolt  d'abord  embairaflie  :  cil» 
lâte  à  droite  &  à  gauche,  comme  pour  cbctcbei 
les  morceaux  de  papiers  qu'tni  lui  a  cnievcbEi'u 
rencontre  celui  qu'on  lui  a  latlTé  ,  cUe  le  fa:fi( 
avccresdcott  &  fë s  premières  paitei ,  te  enleiirMC 
à  elle,  elle  le  force  de  prenlte  une  pofitios  plu 
avantageufe  ou  plus  appropriée  xn  but  de  fbn  ira> 
vail.  Elle  fe  remet  à  tâter  de  nat  cités,  ic  ee 
découvrant  tien  ,  etie  defeend  ven  le  fond  da  vafic, 
mais  fant  abandonner  entièrement  l'cfpace  qu'dk 
occupe,  auquel  elle  tient  toujoUTt  par  fa  paiîi 
pohéiieare  ou  fet  dein  ères  patKl.  Dèi  qa'die  a 
rencontré  un  des  morceaux  de  papier  qui  l<au  aa 
fond  du  vafe  ,  elle  t'en  faifît  anffi  tôt  a*cc  fcs 
dents  &  fet  piemtèrtt  paitci ,  à  la  manic.c  iTaB 
écueuil.  Elle  l'^ve  en  l'air,  en  fe  rcnverfauca 
ariière,  8c  en  rapprochant  aînfi  fa  the  de  fea 
dos  ;  elle  remonte  enfuîtc  à  reculon  .  met  ca  plaça 
le  morceau  de  papier,  te  fiie  contre  le^  patots 
du  vafc  ivec  des  nk'.lb  fo'c.  f  rcdcfcend  coarc 
la  première  fois  vers  le  fond  du  val*  ,  pe«r  v 
chercher  un  autre  morceau  de  papier  ,  s'en  iii^; 
&leme:iie  en  place.  Octcconooit  facilement  oa'cl^ 
ne  fiii  point  de  choix  ,  Se  qu'elle  s'cmpaie  é« 
rremier  mor.cau  qu'elle  rencontre,  que.le  queTH: 
fa  figure,  pour  aller  le  pol'cr  aufli-iot  â  côte  M 
fort  pièi  de  ceux  qui  font  déjj  placés.  Ain£  dli 
pofc  les  uni  auprès  des  au  tics  des  maiéiiaui  1^ 
les  figures  &  les  propotiioiit  ne  Ton i  point  en  rap- 
port ,  ni  cntt'elles,  ni  avec  la  place  que  ItiBa- 
tériaui   occupent. 

Lo:r<]ue  U   Chenille  a   ralfemblé    aut«ar  /tk  | 
alTci  d*   matéiiaux  pour  fomer   I  enceinte  de  • 
logem-'t,    fon   (irand    travail  tft  de   leur   i" 
le  de^rc    d:  courbure   qu'esic,e  la   for^c  d'oi 
qu'elle   veut  conlliuire.   Le  papier  cH  une  a 
bien    tni;<atc,    &  dont   U  loideur    •ppâfcèi 
de   tùilUncc   à  U  Chen-lle,  flt  d'à 

ell  coupé  en  morceaux  fins  petiii. 

t-eilc  des  peines  infiniei  paui  fiarcef  1 
plier.  Un   peut    bbfcrvaf   Que  quand 
qu'elle  atiaq       eft  d"  *  ' 
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Sentt,  corame  fi  elle  connoiflëit  cette  rigte  Je 
Bifchanique,  cuî  vtat  que  la  puifTancc,  pouiagir 
arec  plut  d'emcacicf,  loii  le  plus  i\o\gnit  qu'il 
*A  pôilîble  du  point  d'appui.  Si  le  morceau  éc 
papiei  en  quadrilatère  ,  elle  Vaciaque  par  un  des 
côtes.  Mais  il  arrive  quelquefois  que  les  cffoiu 
que  la  Chenille  Te  donne  pour  courber  ud  de  ces 
morceaux  de  papier,  le  détache  de  Ta  place  ;  alors 
elJe  prend  le  parri  de  le  fixer  de  nouveau  à  la 
mf  me  place,  ou  elle  Ta  k  fixer  ailleurs,  fi  elle 
■e  parvicDl  point  à  Te  fatis^irc  par  l'un  ou  l'autre 
ie  ces  deux  procédés,  elle  la'flc  U  le  morceau 
de  papier.  Se  va  en  chercher  un  autre.  Enfin,  à 
force  de  patience,  de  foins  Se  d'indultiiej  notre 
Chenille  fe  trouve  en  palTclTian  d'un  logement 
commode.  Elle  o'eft  pourtant  pas  parvenue  i  doiuier 
aux  matériaux  la  coutbare  piopre  à  leur  faire 
Tcpréfenter  une  coque  :  mais  elle  les  a  dirpofés 
les  uns  à  côté  des  autres,  Si  les  uns  fur  les  autres, 
4e  façon  qu'ils  recouvrent  trcs-bt;n  le  liQTu  foyeux 

Eli  l'enveloppe  immédiatement,  Ac  qui  eficemnte 
doublage  de  l'édfice.  On  peut  remarquer  que 
ce  font  les  plus  grands  morceaux  de  papier  qui 
occupent  les  grands  côtés  de  lédifice  :  les  plus 
petits  Toni  aux  extrémiiéi.  La  Chenille  eft  tris- 
attentive  i  garnir  de  foie  tous  les  petits  vuides 
que  les  morceaux  de  papier  laifTcnt  entre  eux.  & 
que  l'irrégularité  de  leur*  figures  rend  inévitables. 
Elle  épa:IGt  &  fortifie  de  plus  en  plus  le  tiflïi 
iôreux;  &  c'cfl  aintî  quelle  t^iifTic  a  donner  une 
Klle  folidité  i  l'ouvrage,  qu'il  lélîllc  très-bien  à 
■dc  aSki  forte  piclCon  du 

Une  autre  Chenille,  d'efpèce  très-diffifrente, 
»  ofièrt  les  m£mes  procédés  à  l'obftrvateur  qnt 
s'efl  attaché  à  fuivre  (es  minoeUTres.  On  la  voit 
ie  conllruiie  aulC  une  coque  avec  de  petits  mor- 
ceaux de  papier  j  les  (raurporter,  les  mettre  ec 
place,  tes  y  retenir  d'abord  ipar  des  fils  dc  foie 
peu  ferrés,  les  y  afluictrir  enluite  par  des  fits  plus 
fer«é9'&  plvs  multiples,  &  donner  ainlî  à  loue 
l'ouvrage  une  propreté  Se  une  folidité  bien  remar- 
quables. Les  ditférens  morceaux  de  papier  qu'elle 
wemble  avec  tant  (^induûiie ,  font  même  fi  étioîte- 
■leni  liés  les  uns  aux  autres,  qu'ils  fMnblent 
•lutCt  unis  avec  une  eolle  fine,  que  liés  avec  des 
fils  de  foie.  L*a0emblage  ed  fi  folide.  fi  pai&it, 
que  lorfqn'on  veut  détacher  un  des  morceaux  de 
papiei  quj  entrent  dans  la  conftfuâioi)  de  Ja 
coque j  en  réuflît  mieux  à  le  déchirer,  qu'i  le 
Céfôrer  des  motccaux  avec  lefquels  îl  eft  lié. 
Ccpc  Chenille  ne  (e  contente  pas  d'ilTembler  S: 
d'unir  fi  ptompieracnt  eirre  eux  les  morceaux  de 

Eapier;  elle  ratifTc  cncoïc  avec  Ces  dénis  la  Gti- 
ce  de  ptufieuis  :  elle  en  détache  de  tris-petits 
^ragmeDs  qu'elle  tnclanf^c  avec  (k  foie,  te  dont 
die  ganiii  tous  les  vuides  de  U  coque.  Elle  rem- 
plate  avec  le  némc  art^  un  des  aOKcaox  de  papier 
^'oo  Uii  enlève  ii  li  ~    lab 
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tl  arrive  quelquefois  qae  les  infefles  femblent 
commettre  des  méprtfes  dans  reiécu'îoQ  de  lenrc 
ouvrages;  Se  ce  fait  bien  remarquable  ell  on  Je 
ccuK  qu'on  pouiroic  alléguer  pour  prouver,  s'il 
en  était  befoin  ,  qu'ils  ne  font  pas  de  pu^C) 
mach-nei.  Les  Chenilles  nous  foutniroient  divers 
exemples  de  ces  méprifes ,  os  dc  ces  fortes  d'irré- 

futariiés  qu'on  croiroit  des  méprifes.  C'eâ  «infi  que 
on  pmt  trouver  deux  ou  trois  vets-à-foie  renfermés 
dans  une  même  coque  ,  St  qui  y  fubilTent  heurcufc- 
ment  leur  métamorphofe  en  chryfilide  Se  celle 
en  papillon.  Il  faudroit  voit  fans  doute  fi  les 
couches  de  foie  de  cette  coque  extraorJiuaiie  y 
font  multipliées  proportionnellement  au  noral>Tedea 
Chenilles  qui  ont  concouru  à  la  conflruire.  Que 
fait-on  fi  elles  n'ont  pas  cherché  à  confliuire  en 
commun  cette  coque ,  pour  fuppléer  i  la  foie 
qui  aurtùt  pu  leur  manquer  fi  chacune  s'étoit 
conâruit  une  coque  particulière  i 

Plufieurs  cfpèces  de  Chenilles  ne  favent  pu 
feulement  fc  cacher  dans  leurs  coques ,  ellei 
favent  cacher  les  coques  marnes,  de  fa^on  que  • 
quoique  louvent  très  -  groITes ,  11  ne  nous  cfi 
pie'quc  plus  poflible  ou  du  moins  difficile  de  les 
trouver;  nous  vouloni  parler  de  ces  Chenilles  qui  ■ 
lorfqu'elles  fentenc  approcher  le  temps  de  leur 
métamorphofe,  t'enfoncent  dans  la  tetre.  Qm 
des  Chenilles,  trop  connues  des  jaidinien»  parce 
qu'elles  mangent  les  racines  de  divers  plantes 
potagères,  prennent  ce  parti,  il  n'y  a  là  rien 
d'étonnant;  el'es  pafTent  bius  terre  ou  i  fleur  de 
terre  une  partie  ae  leur  vie,  II  n'eu  pa«  éton* 
nani  non  pi»  que  quelques- unes,  telles  que, 
celles  du  cnoUf  qui  ne  viennent  fur  cette  plante 
que  pendant  la  nuit.  Se  qui  entrent  en  terre  dèi 
que  le  jour  pa'oît,  a'Ilent  aulK  t'y  transformer; 
mais  il  cft  alTez  Iîngul:er  que  des  Chenilles  qui 
font  nées  &  qui  oi^c  pafTé  toute  leur  vie  fut  dea 
plantes,  fur  d's  aibres,  aillent  faire  Icuk  coques 
alTez  avant  daoi  la  teire.  Cependant  il  y  a  peui- 
étre  autant  ou  plus  de  Chenilles ,  foit  rafes  foit  ve- 
lues ,  qui  font  leurs  coques  dans  la  cetre ,  qu'il  7  ea 
a  qui  les  font  au  dehors.  La  plupart  de  ceux 
qui  ont  nourri  des  Chenilles  nont  Congi  qu'i 
leur  donner  les  feuilles  qu'elles  aiment.  Il  f 
en  a  pourtant  qui  pour  vivre  commodément  dans 
le  vale  oit  on  les  tient ,  ont  bcfoia  de  tronvei 
de  la  tftre  où  elles  puifi'eot  entier  de  temps  ea 
temps,  fans  quoi  elles  pétillent  :  mais  il  eS  né> 
celTaire  i  beaucoup  plus  d'e'^pèccs  de  CbenîtlM 
d'avoir  de  la  terre  dans  laquelle  elles  puiffent 
aller  fe  métamorpbofer.  Quaud  la  terre  manque 
pouttant  i  des  Chenilles  de  plufieurs  geptes  qui 
l'y  enfoncent  lorsque  leur  transformation  ell  pioche* 
elles  ne  lûSènc  pas  dc  fe  métamorpbofer,  foit 
fans  coques,  dit  aprè*  a?0ic  £lé  das  coquet  ïih- 
parfaites, 

I>»iiiû  k«  ChNÛUet  qui  cBttent  «Uns  U  tsiK. 
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pour  fc  nuftimorphofer,  quel^^ues-anei  remblent 
négliger  dt  t'y  faire  des  co<4un.  11  leur  fuffit  d'être 
envirumiées  de  tous  eoiéï  d'une  tctr«  qui  le  fou- 
i^cnc ,  ou  elles  s'y  font  des  coi]uei  irèi-iaiparfaiKs 
&  i^u'oii  De  peut  reconnaitce  ;  mais  la  plupaii 
t'y  font  il«i  co(]uis  :  ce  font  des  efpècei  d'ouviagci 
('c  ma^niierie,  qui  ("m  fe  reHemotcm  dans  l'el- 
femiîl.  A  l'exiciicuT  touiei  ces  coque»  paroilient 
une  petite  inoiie  de  tcne,  dont  la  ligu<-e  approcha 
de  celle  (Tune  boole ,  ou  d'uttc  boule  ilmgje. 
Il  y  en  a  pourtant  dont  l'extérieur  efl  tiât-îa- 
forn»e,  &  d'autres  qui  font  mieux  ft^oanétt.  Au 
milKu  de  ccire  cfpére  de  boule  cfl  U  cavité  oc- 
capée  pari*  Chenille  ou  par  U  chryftlidc.  La  fur- 
face  des  piroii  de  la  catit^  de  toutes  m  i»quet 
c8  lifle  Se  polie.  Le  poU>  le  lilfe  de  ijuclques- 
unes  efl  p  récif  en  cnt  tel  que  celui  d'une  terre  gralTc . 
qui ,  apr^  avoir  été  humeâée  &  pétrie  ,  a  été 
unie  avec  foin,  oe  <]ui  lui  donne  un  hiilîiit  qu' 
aulTi  t  iaiérieur  de  ces  coques.  S!  on  obferve  avec 
attention  la  forficx  intérieure  de  quelques-iinet 
on  apper^it  de  plus  qu'elle  eft  tapilTéa  de  fils  . 
nat  qui  y  font  fi  bien  appt'qués,  le  qtû  forment 
nue  toile  û  mnce,  qu'elle  aeft  vîfible  que  quand 
on  cherche  bien  i  U  vo'r.  L'intérieur  de  qudquas 
autre!  efl  couvert  d'une  toile 'de  fi't  de  foie  Iria- 
fenlîble.  L'éianëur  de  la  couche  de  terre  qui 
fptme  la  coq^e  ,  efl  plus  ou  moiiu  grande  dan* 
At  coquet  différentes  i  naît  communément  clli 
paroit  faîte  d'utic  icrie  bien  périîe,  dont  tous  lut 
gra  nt  ont  é[é  bien  p'efTès  Se  bien  arriivés  lei 
uns  contre  let  autres.  Il  y  en  a  pourant  de  plut 
mal  faite«  do:  t  les  (grains  de  te:r«  ne  font  pat 
arrjngés  ave»'  awant  de  foin  Si  iboi  iréUt  arec 
pin)  rie  fa^'le  <>u  de  gravier.  Quoique  la  conf> 
trudion  de  cei  fortes  de  coques  fôit  Gmple  en 
apparence,  pour  peu  qqVn  l'ait  eiaminte,  on 
n'imagirera  pat  qui  ne  Chenille  s'en  puîllè  ^ire 
de  patelles  pat  la  giolTière  mcchanique  qu'on 
leur  a  fait  employer  dans  quelques  traités  fur  les 
infeâes.  On  les  fait  i'a|i(er,  fe  mettre  en  Tueur; 
après  quoi  on  fuppcfë  qu'elles  fe  roulent  dans  le 
fa!>le,  dans  la  tene,  dont  elles  rafTemblent  & 
téuniflenr  les  giains  j>ar  le  moyen  de  la  colle 
dont  elles  font  couver  et,  &  qu  n'e(l  autre  choie 
que  leur  fueur.  Le*  <oqurs  qu'eJ  es  fe  ièroient  de 
la  fo  te,  feroent  de^  etpèces  d'habits  moulés  fur 
leur  coi,i;  il  n'y  a'jroit  poî'  t  d>ns  l'intéiieur  de 
ceii  coques  ,  un  efpace  viide  plus  cnffdcrable 
que  le  volume  du  corps  d-  l'i  feA',  tt  il  fiut 
qu'il  y  T'.iit  :  il  fuffîl  d'exaiiiner  let  coquet,  pour 
vmr  que  les  grains  qui  let  compofcnt,  Ibut  liés 
f%!  des  fit  de  loie.  Si  même  on  fait  aitenrion 
au  travail  au  ;uel  elles  engagent  les  Chen  lies  , 
elles  fa-oitront  fuppofêt  une  luiie  de  procédés 
atTe?  i'duft'itus,  d  nt  on  pt  ut  voir  quelques-uns, 
ti  d  nt  rn   ne  peut  nue  d.v  ner  les  aut  C 

a  le  u  met -e  la  dien  lie  d.mi  uti  poi 
tt m!';iiciiT,  e  le  iravaiJe  au  milieu  d'une 
o,a'lUG{  &  Uit  n^eat  qu'cllt  bititTiac* 
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de  lafurfàce  du  poudrier,  elle  eft  meonaehh, 
ou  au  moins  la  voit-on  très -malt  des  etaïns  dt 
terre  qui  l'a-tachent  tou|onrt  à  la  fur&c  int^ 
rieure  du  Terre ,  lui  Aient  beaucoup  de  £a  tnnC. 
païen  ce. 

Dès  que  la  Chenille  s'cfl  enfoncée  font  icne  , 
Se  qu'elle  ell  a  tivée  à  rendrait  qu'il  lui  a  pla 
de  choifir  pour  j  condruite  fa  cnquc,  le  pfemicc 
tiaTJtl  d--it  èire  d'agrandir  le  vnide  qni  eft  autour 
d'elle,  ce  qu'elle  ne  peut  fai>e  qu'en  fouleraoç 
U  terra ,  ou  qu'en  la  prelTant.  Le  premief  pattî 
n'cH  praticable  que  lorfqu'elle  ne  s'enfonce  jns 
bien  en  avant.  Le  fécond  parti,  celui  de  preBcc 
U  ie:ref  répond  mieux  daîlleun  i  toutes  fcf 
vues.  La  tene  doit  fjire  au'our  d'elle  une  vuwa 
qui  fe  foutienne  ;  pour  la  l'olidiié  de  cène  voïm 
la  Chenille  ne  s'en  lepole  pourtant  pas  à  la  fesla 
vifcofi'é  d'une  terre  hnmule  St  predée,  c.tte  terre 
pourtoit  fe  defTécher  par  la  fuite,  ou,  au  co^ 
traire,  t'bumeâer  tcap;  car  une  coque  qui  doit 
teAer  neuf  à  dix  mais  en  tene,  ell  expof^  1 
bien  des  vicifTitudei  de  frchcrelTe  &  d*hamid<ié. 
La  voûte  s'ébouleioît  peut-être ,  il  fcroîi  au  mouM 
prefque  împoUîble  qu'il  ne  s'en  détachât  des  g'aua 
qui  tomberoitnt  dans  l'cCpace  que  la  cht^falidc 
habite,  Si  qui  l'y  incommoderoient.  Quoi^'na* 
coque  ne  paroifTe  faite  que  de  pure  tettc  &  bm 
compaâc,  les  giains  de  cette  terre  font  1^  c*- 
femble  par  des  fil-  de  foie.  On  n'a  qu'à  la  btifct 
do'icement,  le  qu'à  obfervei  Is  faj;m:ns  as 
microfeope,  pour  appcrce«ait  cet  fils  :  ob  Im 
apperfoit  mècne  alTet  T'uvent  1  U  tu:  fitnp)c 
Mail  pour  le  mieux  voir  encore,  on  metns  bk 
de  ces  coques  dan^  leau;  quand  elle  en  attts  M 
bien  pénétrée,  on  la  mènera  dovc>mnt;  les 
grains  qui  fe  di{Toudr»nc,  qu'  fe  ont  emportés  pat 
feiu,  lailferont  otifcr'et  ceux  qui  font  tenus  pat 
des  hls.  Qu'on  ne  croie  pas  que  les  fih  ne  laW 
employés  que  pour  tapllJer  la  foiface  incrtroie 
de  la  voiite ,  q'j'ils  ne  lui  donnen'  de  la  liaifiM 
que  parce  qu'ils  rcdenti  nt  let  grains  de  icire 
de  'a  de  niîre  couche.  Ceux  de  la  couche  tan^ 
rieure  font  de  même  liés  enfembk;  on  pc«i  «■ 
avoir  dik  preuve'.  On  tire  de*  Chenilles  d^W 
tene  féihe  Se  f<iable,  qu'on  l'-ur  a  donnfe,  anM 
qu'elles  aient  le  temps  d'y  fiait  leur  coqjac,  M 
lorsqu'elles  l'on  î  ri  pni  avirt'^e;  alon  on  ifon** 
une  efpcce  de  rcfeiu  de  gra  rit  Je  terr:^ ,  qiti  tÛ 
trop  mince  p«ur  conferver  îa  fonri: 
mait  donc  les   .ntm  lefirm  dani   U 
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er  1m  gtaj^s  àe  terre  de  façon  qutl  rcAe 
KiiiiE  eux  le  moins  de  vuide  qu'il  cA  pofTtbte, 
cA  obligée  de  p^ccirla  lerre,  &  pour 'pétrir  un: 
terre  qui  eA  feche,  elle  eA  dans  li  ■écelllté  de 
l'humefter;  c'eA  avec  Tes  dencs  qu'elle  la  manie, 
qu'elle  U  prelTe,  Se  la  bouche  fournit  la  liqueur 
qui  la  tamoUit. 

Il  eA  difficile,  comme  nous  l'avons  dit,  devoir 
la  fuite  d'un  travail  qui  fe  paAè  fous  terre  ,  mais 
on  peut  fe  minagtr  des  drconftaoees  qui  mettent 
à  la  poTiée  de  nos  yeux  ce  que  les  difFérenies 
mancruvrcs  de  la  conAruâion  des  coques  ont  de 
plus  [îngnlier.  Nous  allons  orérentcr  quclqvi«  obfet- 
vations  auxqi'"""  ■■"'■  -'"-'-  -'-  r-i>,-;ii<.  ^  a^„^. 


fener    l'a 
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lieu.  S:  qui  fuHîi'  lit  pour  donner  queliuci  app^rçus 
aufTi  inlUuâifs  qu'il  c'ieiïkns.  Uoc  Chenille  altéz, 
commune  fur  le  bouil<on  blanc ,  à  feue  patres, 
rafe,  un  peu  au-deffus  de  U  grandeur  moyenne, 
dont  le  fond  de  la  couleur  eft  un  gris  de  perle 
un  p;u  jauiiâcie,  eA  une  de  celles  qui  fc  font  des 
coques  de  teiie,  de  la  forme  d'un  ccuf,  épailles 
8t  bien  compaâe<.  On  a  fU  obfei 
de  fes  procédés  pour  la  conAi 
on  avoir  tiié  la  Tienne  du  milieu  de  la  teire, 
dans  le  temps  où  elle  venoit  d'être  à  peine  6rie, 
&  où  même  fon  intêreuc  o  ttott  pas  encore  for- 
tîfi^.  On  l'avoît  tiré  un  peu  ludemenc,  pobi  la 
d^g^et  de  tout  ce  qui  l'cnvironnolt  ;  elle  (e 
dCchiia,  une  portion  en  fut  d^cacliêc;  e  le  laîffa 
on  Tuide  qui  êtoic  bien  le  ners  de  la  furfjce 
«xt^ieure.  Ou  paTa  cette  coque  nialrraltcc  fut  U 
'terre  contenue  dans  un  pouduet ,  de  maiièreque 
rouTerlorc  faite  par  le  déchirement  n'étoit  ni  en 
defTous  ni  en  dcflui.  La  Chenille  ne  fui  pas  tong- 
tems  à  travailler  pour  réparer  le  dêforJre  qu'on 
«voit  fiùt  ,  &  quelque  grand' qu'il  tn ,  elle  par- 
vint en  moins  de  quatre  Tieures  a  remettre  fa  coque 
dam  fon  premier  érat.  Elle  commence  pir  en  fortir 
prenne  entier eneni ;  elle  ne  lailTc  dedans  que  fa 
partie  poflérieute.  EUe  porte  fa  lêic  auflî  loin  qa'il 
eft  BêceiTaire  ,  pout  que  Tes  dents  puilfcnc  faifît  un 
grain  de  <ttre>  <lès  qu'elles  en  font  chaînées  ,  elle 
lenirc  dans  l'intirieur  de  fa  coque;  elle  y  laiflè 
rcfon  fur  (e  champ  pour  en 
un  lecand  ^  comme  la  pre- 
manègs  qu'on  lui  voir  fstrc 
-mi-heure.  Oo  remarque  que 
«elque  cirai*  quelle  fe  charge 
,  avait  de  le  faifir ,  elle  tSic 
,  peu'  ic<onroitre  celui  qui 
,  Apres  tout  ce  travail  d'une 
la  coque  eft  a-peu-près 
1  grains  de 
b<  I,  oc  qu'elle  7  a 
dans  l'inté- 
t  etie  l'attache 
turc,  mais 
•£ire  la 


place,  la  détermine  à  l'y  pofer.  Elle  n'a  donc,  à 
proprement  pailer  ,  travaillé  pendant  une  heuie 
entière,  qu'à  ramalfer  &  qu'à  porter  dansfacoq^e 
la  quantité  de  maiéiiaux  nécellaire  pour  téparet  la 
brèche  qui  a  été  faite.  Enfin  ,  h  pt.ivifion  de 
matéiiaux  étant  ralTemblée  ,  la  Chenille  ne  fon^e 
plus  qu'à  les  mettre  eu  ceuvre.  Elle  ne  fort  plus 
A  là  coque,  ac  ne  s'occupe  qu'à  les  employer. 
Elle  commence  par  filer  fur  un  endroit  de  l'ou- 
verture. Après  y  avoir  mis  uue  petite  bande  de 
toile  irés-lâchc ,  d'une  efpèce  de  téfeau,  la  tète 
quitte  les  bords  de  l'ouverture;  la  Chenille  rentre 
entièrement  dans  fa  coque.  Se  la  tête  revient  char- 
gée d'un  petit  grain  de  terre  qu'elle  engage  dam 
les  fils  de  foie,  Ëilc  y  engage  de  fuite  deui  ou 
trois,  ou  un  plus  grand  nombR  de  grains ,  félon 
que  la  quantité  des  fils  le  permet  ;  elle  les  y  lie 
aulli  avec  d'autres  fils  ;  aptes  quoi  elle  tire  des  filt 
fur  les  boids  d'un  autre  endroit.  £n  parcourant 
ainft  fuccïlllvcment  tout  le  contour  de  l'ouverture. 
Si  en  pDitant  &  arrêtant  les  g:ains  de  terre  dans 
les  fils  qui  ont  été  étendus  les  derniers  ,  elle  rend  le 
d  ametie  de  l'ouveiturc  de  plus  en  plus  petit.  Souvent 
fa  partie  antérieure  eA  pofèe  fut  le  bord  d'uee  por- 
tion du  contour  de  l'ouverniie  qu'elle  tient  entre 
fes  pattes  ,  comme  une  Chenille  tient  une  feuille 
qu'elle  ronge.  Cet  endroit  ,  quelquefois  encore 
trop  mince  ou  iiup  fuible  ,  pour  potier  une  û 
gtande  partie  du  corps  de  l'animal  ,  s'enfonce  en 
dedans  de  la  coque ,  il  perd  fa  tondeur.  Bientôt 
la  Chenille  la  lui  fait  reprendre;  elle  rentre  dans 
la  coque  ,  &  donne  des  coups  de  téie  contre  ta 
furface  intétieure  de  la  partie  enfoncée ,  clk  la 
TCpoulTe  en-dehors  ;  &  à  force  de  pareils  coups 
répétés,  elle  lui  redonne  la  coutbute  qu'elle  doit 
avoir.  Ce  qui  femble  le  plus  curieux  ,  c'<:A  de 
favoir  comment  elle  achève  de  boucher  totalement 
l'ouvcttute  dont  elle  a  beaucoup  dimmué  le  dia- 
mètre ;  car,  jufques-là Tes  procédés  ont  demandé 
qu'elle  mit  fa  icie  fur  l'endroit  du  bord  auquel 
elle  vouloii  ajouter.  Quand  il  eA  queDion  de  finir, 
de  fermer  emièrement  fa  coque,  elle  fait  clianget 
fa  mancmvre.  Lorfquc  l'ouverture  cA  réduite  à 
être  un  cercle  de  peu  de  lif^nes  dedïamttre,  elle 
lire  des  fils  d'un  endroit  du  bord  i  un  endroit 
oppofé.  Les  fils  font  dirigés  comme  les  cordes  d'un 
arc  de  cercle,  &  elle  remp'tr  ainfi  peu  à-peu 
tout  l'cfpace  de  ces  fih.  Mais  ils  ne  font  pas  tous 
parallèles  les  uns  aux  autres;  il  y  en  a  qui  fe 
ctoifent  Ibusdiffércflsaiigles  ;  ainfi  toute  l'ouverture 
eft  lapifféc  dune  toile  peu  frriée.  Quoique  le  dehors 
des  coques  ordinaires  paroifTe  fait  entièrement  de 
terre  ,  i)  femble  qu'il  doit  y  avoit  un  endroit  de 
cette  coque  raccommodée ,  qni  ne  foit  cb  ne 
paroiflè  bouché  que  par  une  toile  de  fbïe.  Mail 
la  Chenille  fait  le  moyen  de  rendre  ce  même  en- 
droit femblable  à  tous  les  auHes.EIIe  n'a  pas  eucoie 
employé  toute  la  terre  qu'elle  a  mife  en  ptovl- 
fion.  Dèf  que  la  toile  efl  6nie  ,  elle  va  prcndfc 
on  de  cette  terre  catce  fes  dents ,  elle  l'ap- 
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porte  contre  la  toile  ^  &  le  poullant  &  le  prefTant , 
elle  le  fait  paifcr  au  travers  de  Tes  mailles  >  juf^ucs 
fur  (a  fiiiface  extérieure.  Ainfi  fucccfTivemcnt  toute 
la  coile  eft  couverte  de  grains  de  terre.  Peut-être 
€}u*a?aat  que  de  contraindre  uo  grain  de  terre  à 
paHcr  ta  travers  de  la  toile  ,  elle  l'entoure  d'un 
fil  de  foie  ,  afin  qu'il  lui  Toit  plus  aîfé  de  l'arrêter 
foliJetucnt.  Mais  c'cd  -  là  une  de  ces  manœuvres 
qu'on  ne  peut  que  foupqonner.  Enfin,  la  Chenille 
oe  fe  contente  pas  de  rendre  l'extéticur  de  cet 
endroit  entièrement  femblable  à  celui  des  autres; 
die  le  fortifie  intérieurement ,  elle  y  ajoute  fucccf- 
fivenaent  des  couches  de  grains  de  terre  >  juU]ucs  à 
ce  qu'il  ait  la  foiidité  &  l'épaiffcur  des  autres  en- 
droits. C'cd  de  quoi  on  peut  s'aifurcr  quand  la 
coque  td  entièrement  finie.  On  la  coupe  en  deux  » 
en  faifant  paflèr  le  tranchant  du  couteau  par  l'en- 
droit qui  a  été  fermé  le  dernier  ,  &  l'on  voit  que 
la  coupe  de  cet  endioit  n'ed  pas  moins  épaille  que 
celle  des  autres. 


De  nouvelles  obfervatioAs  fur  finduArie  de  la 
mcme  Ch^aiile  ,  ont  donné  â-p:u-pics  les  mêmes 
fai'.s  ^  mais  toujours  avec  les  v^âétés  relatives  aux 
nouvelles  circonttan:es  ,  aux  nouvelles  poCtions , 
ou  même  a  Taitcntion  de  Toofcrvateur.  Une  de  ces 
Chenilles  avoit  été  czpof  e  au  même  dé|(at  dans  la 
conflruâion  de  fa  coque  i  a  peioe  eut-e-ie  achevé 
de  réparer  le  dcfordre  qu  on  ^yot  occafiooné  a  fon 
peci:  bâtiment ,  qu'on  lui  prépara  un  nouveau  travail 
beaucoup  plus  confidérable  que  le  premier,  en  fai- 
fant une  plus  large  brèche  à  un  des  bouts  de  la  coque. 
Quoique  la  diligente  ouvrière  dût  être  déjà  aifez  fa 
tiguéc  8c  que  fa  provifion  de  foie  dût  être  fort  épui- 
fce  ,  elle  ne  laiflâ  pas  de  fe  remettre  à  l'ouvrage  ,  & 
d*encrep:endre  de  réparer  l'énorme  brèche.  S jn  pre 
mier  foin  fut  d'attacher  un  fil  a  un  des  bords  de  i\)\i' 
verture.  On  -a  vit  cnfuite  fe  fcty-r  de  ce  fil  comme 
d*un  petit  cable  pour  forcer  le  bord  a  fe  courber  en 
arc  ,  &  à  reprendre  la  forme  convexe  qu*on  lut  avoi( 
fait  perdre  en  ouvrant  li  coque.  Elle  tira  donc  à  e  -e 
le  pe:it  cable  ,  &  quand  elle  eut  don  ré  au  bord  de 
la  coque  la  convex. té  qu'elle   vouloit,   ille   ÛX4    le 
bouc  du  cable  à  une  t-e  paro*s  ir.tcrieurcs^  Se  par  vin' 
ainfi  à  ma  ntcnîr  le  bord  di   a  b.ê  h.    dans  la  fitua- 
tion    que    lequétott  la  nacurc  du  travail.  On  avoir 
comme  déchiré  !es  bords   le  l'ouverture  :  il  y  avoir 
donc  des  porticntqui  failloiei't  plus  en  dehors  les  unes 
que  les  autres  :  la  Chenille  a.^acha  de  pcrits  cables  à 
toutes  -e^porciors  qui  failloier  t  trop>  ou  quiétolenr 
trop  r.Qvenêes)  &  à  Taide  t!e  ces  cables,  e.K  les  re- 
dieifa  peu-a*p  u  ,  les  ramena  vers  l'axe  de  la  coque  , 
leur  fil  reprendre  le  degré  de  couibure  conveivab'e  ^ 
&  les  ina.ntin:  dans  cet: e  Htuaton  ,  en  apctant  les 
extrémités  des  <'ab!cs  ,  aux   parois  inréfieu:es  de  la 
coque.  Quciqucfois  cVio.t   avec    fes    dents  quVuv 
forc^o'i  les  bords  de  1  ouvcrure  à  reprendre  la  po. 
tion  &  la  cou. bure  qu'cxigcoii  la  forme  de  cette  par 
tic  de  la  coque.  Par  ces  divers  procèdes,  elle  parvint 
enfin  à  icAidie  l'ouvcrtuic  allci  cxaâcmcmcixcuUiic  | 


d'irrjgulière,  ou  d'échancréeqo'elk  êtottiapanviU. 
Il  lui  relloit  à  boucher  cette  granA  oovemire,  at  a 
n'étoit  pas  un  petit  travail.  £l!e  s*y  pih  d'une  ai. 
nicre  différente  que  la  ChenilK  dont  nous  afoos 
parld.  Elle  s'ava.i^a  hors  de  fa  coque  ^  9c  alonget  (a 
^  pai tic  antérieure,  tara  de  tOQS  v«tés  iTcc  (k  tête, 
)uf'qu'â  ce  qu'elle  eu:  rencontré  la  terre  (cche  ^  for 
laquelle  repofoit  fbn  petit  bâtiment.  Elle  faifit  afcc 
Ces  dents  un  grain  de  terre   qu'elle  alla  cndsaflci 
dans  les  bords  de  la  brèche,  &  apict  Vj  avoir  bka 
cnchatTé ,  elle  fila  par  deflus.  Elle  léicéra  pluficun 
fois  l2  mcme  manœuvre.  Enfin,  comme  fi  et  e  fe  fis 
lailée  de  tranfpoiter  un  â  un  les  erains  de  cette ,  i: 
de  les  mettre  en  place  1rs  uns  apicslcs  aotrcf  »  oa  h 
Vit  en  lier  pluftcuis  enfcroble  avec  des  fils  de  feic, 
en  former  un  paqu:tqu*clL  tranfporta  dans  facoqoe, 
8c  qu'elle  appliqua  aixbod>de  librêcbe.  Elle  If 
arrwra  folidcment  à  l'aide  d'un  bon  onmbie  de   fib 
de  Icie  i  puis ,  avec  ta  tct  &  fts  dents  »  elle  docna  i 
ce  paquet  de  grains  de  terre  ,  la  forme  8c   le  degré 
de  courbure  requis.  Elle  t'anfporta  ainfi  ^  fit  mit  ri 
place  plufieurs  de    ces  paquets  :  l'ouverturr  de  la 
Drcche,  fe  ■écréwiflb.t  de  plus  en  plus,  8c  la  répantin 
étoit  déjà  ailey  avancée  ,  lorfque  laCbenrle  voubc 
alcr  ttavailicra  l'autre  ixt  émité  de  la  coque.  ESe 
oe  pouvcit  y  parvenir  qu*«Q  fe  retournant  bouc  fv 
bout,  &  en  arac  n.nt  fa  leie  a  Tcndroit  où  êtoii  alfa* 
ravaoc  loo  dcrr.ére.  EiL  l*t  xécuta  fort  heurcii:ciiiCBt» 
Ap  es  avoir  favaiil    quelque  tems  vcis  cette eitré* 
mire  de  la  coque  , (.lie  yoi  lut  revenir  travaillera  §a^ 
mer  la  brèche.  Pour  cet  effet  »  elle  fe  contooma  et 
mar  icrc  que  la  tète  8c  le  dtrrî'.re  fe  trouTercm  9Bm 
deux  dans  1  ouver'ure.Usnedrvoien'.  pas  y  tctlcr:c3t 
retira  ie  dernciedaus  1  intcreui  deU  coque. 8c  porta fâ 
tête  cn..vant:  mais  ce  grand  mouvement  ne  (îit  pas  fin 
Joute  bien  ca.c  ulé.  Dan^  l'iuAant  oiî  la  Ch«  i.illercic* 
«:uioit  t   elle  fut  lettéc entièrement  ho* s  de  Tonvc:- 
luic.  Elle  ne  fu    ^  omt  rentrer  dans  fa  coque  ;  &  !o<P 
qu'on  l'y  eut  même  replacée,  e  le  refufa  d'y  traTailk? 
8c  en  rcifortit.  EÏU  prifcra  de  pcr^cr  la  terre  à  eUè 
de  fa  coque  ;  de  s*y  enfoncer  a  une  cerraÎBC  prcrfba» 
dv'ur  ^  8cày  encr.picndrc  un  nouvel  é->.fice.  On  inft 
bun  qu*il  le  refleurit  beaucoup  de  la  dèpcn(cco«&8e* 
rable  que  Tar  hiredle  avo  t  faite,  aullî  n'eût- U  pix 
que  la  mo  M  lie  la  grandeur  du  pteraier  ,  6e  les  p- 
I ois  en  étaient  très  uvnce^.    Une  terre  rêdaiie  a 
poudie  tics  fine  ^nc  pareît  pas  convenir  à  cette  c> 
pccc  de   Chcnil.es  ;  il  leu-    faut  ure  lerie  iooi  ia 
gra  n-  rnt  une   ceraine  grollcur  :  une  dece^C*^ 
ni  es  à  qui  un  avoïc  iervi  une  rerre  t'c«-pulvé:i.'êc^ 
re!ufj   d  y  rravailler,  &    eu   idlcrit   quelque  tc^ 
a|Mc^  s')   être  e>  foncée.  Potr   varier  davartage  ||^ 
cxpcrierccs  lui  un  (uietauifi  di^ne  d  exciter  i' 
nerrcru  &  la  cuii<  fitc  i  on  avoit  rcnfetmé  pi 
'^e  CCS  Chnillcs  ,    Ks  unes  <lant  des  poudriers^ 
aut:xs  iai  s  Jis  b^itcs^fan.  leur  donnei  defaMi 
ni  juv  ui'.s  ■-'utres  matériaux.  On  Touioic  (avoir  fi 
parMc.  Jr- i(.ni  à  le  cinâiuire  une  coq«c  de 
û'ie.  K  les  n'y  rcuH!  et  point  ^&  apics  éwk 
des  iils  de  côte  U  d'auuc  ,     In   '  '        •— 
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Chenilles  qu'on  avoic  priv<?es  de  terre  ^  il  y  en  eut  une 

Soife  trouva  par  hafard  à  portée  de  quelques  leiles 
e  feuilles  de  Douillon-blanc.  Elle  eflaya  de  les  faite 
entrer  dans  la  condrudion  de  fa  c  jque..Avec  fes  deocs 
«lie  en  détacha  des  parce  les  »  &  fe  mit  i  les  arranger 
autour  d  elle.  L'arrangeaient  qu'elle  leur  donnOit , 
n*ifnitoit  p^s  mal  celui  quun  maqon  donne  aux 
f  ierirs  avec  lefauclles  il  vcuc  élever  un  mur*  Le  pe- 
tit mur  que  la  Chenille  a^oitcomme<;cc  dckverau- 
tourd'clcj  fe.nbloit  dcftiiié  à  fervir  de  bafe  à  une/ortc 
de  voue.  On  vou'uc  mettre  alois  aupiès  de  l'ou- 
Tticre  quelques  pet>t>  morceaux  A  papi.r  ,  &  un  peu 
de  te:Kefcche  ,  pour  voir  G  elle  cntrepreniroit  de 
faire  u(a:e  de  ces  diAcrcn*^  mat  rlaux^  Elie  i  entie- 
prit  en  cdfet ,  clic  lia  eniemble  quelques  uns  de  ces 
morceaux  de  papier^  &:  fc  faiHc  de  la  tcrie  donc  elle 
tcn:a  d'em,  loyer  les  graius  i  éiever  foo  mur ,  comme 
elle  y  avoir  employé  des  ^  arcclies  de  feuilles  :  mais 
de  tout  cela  «  il  ne  rcfulta  rien  qui  eue  Tair  J'uoe  vé- 
ritable coque  :  elle  ne  riiiiïît  proprement ,  qu  a  jctcer 
les  premiers  fondemens  dune  coque ,  c'cil-i-dire  »  à 
tracer Vcncein ce  qui  devoir  en  détermioer  la  grandeur. 
Kous  avons  dit  que  les  Chenilles  qui  fe  conftruifcnt 
des  csques  de  forme  ovale ,  parviennent  â  leur  donner 
cecre  forme  en  contournant  leur  corps  en  divers  fens  , 
qui  eftaind  une  foi  te  de  moule.  Cette  manière  de  bâ- 
tir cil  commune  à  quantité  d'cCèccs  de  Chenilles, 
qui  t  pour  travailler  fur  un  pareil modèlei  f  ne  renfir- 
méfs  dans  leur  coque  ^  tandis  qu'elles  laconfiruifeot. 
La  Che'^ille  dont  nous  racontons  ici  les  procédés  ^ 
offrit  à  cet  <^gard  une  particularité  remarquable  :  elle 
parvint  à  donner  la  forme  à  fa  coque  »  (aos  y  ccre  en- 
fermée pendant  (a  condruâion.  Ordinairement ,  fa 
parye  poftérieure  lepoi'oic  fur  la  terre  du  poudrier  i 
e*le  neioic  donc  point  renf  rmée  dûn>  Tenceioce  de 
Tcdifice  y  tandis  que  la  tête  s'y  porcoit  de  côté  6c 
d'autre,  pour  y  arranger  &  y  afTujtrir  les  matériaux  s 
inaislorfqueliefut  fur  le  point  d'achever  fa  coque,  elie 
»y  renferma  en  entier.  Ce  te  coque  ,  coolhuite  d'une 
aaniére  fi  nouvelle,  avoit  bien  à-pcu  près  la  forme 
&  les  dimendons  qu'elle  devoit  avoir  ;  cependant 
.  elle  fe  reffrntoit  un  peu  de  la  fa<^on  (ir.gulière  dont 
elle  avoit  été  travaillée.  Enfin  pour  cerm  ner  fur  ces 
'  Chenilles  ,  quelques  unes  qu'on  avoit  entièrement 
privées  de  terre ,  parvinrent  a  fc  faire  de  fort  bonnes 
>  coques  avec  leurs  cxcrémens,  &  des  portions  de  feuilles, 
;  qu  elles  lièrent  les  unes  aux  autres  au  moyen  d'un 
'    tîflu  Toyeux. 

»  On  fe  tromperoît  beaucoup  ,  (î  Ton  penfoit  que 
z  toutcsles  Chenilles  qui  entrent  en  teircà  l'apprcclic 
'-  dcli  niétamorphofc  ,  travaillent  fur  le  même  modèle. 
^  llcnefi  de  divcrfes  cfpè.es  ,  qui  ,  n'ayant  point  de 
'«.  foie  4  mettre  en  oeuvre  ,  ne  fauroîent  lier  cnfemble 
ksgraius  de  terre  ^  comme  le  pratique  fi  i.abilemcnt 
—   h  Chenille  dont  nous  venons  de  rw tracer  les  divers 

£o«Wtf$.  E!lcs  ont  été  r«fduiiesà  n'y  employer  qu'une 
ne  de  colle  pius  ou  moins  viiqueufe ,  &  pl^is  ou  moins 
'  f^^'d'ntc.  Les  coques coufbuitcs  dr  la  forte,  n*ont 
^^  pour  l'ordinaire,  le  degré  de  fjîiditc  qui  cH 
re.à,ce|lç.de  la  Ch^nllcdu  Bo uillon- blanc. E.ks 
*A*  ifai.  des  InfiBcs.  Tom,  K 
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ne  fauroîent  être  maniées  fans  fe  rompre  ,  fit  cèdent 
aux  plus  petits  chocs.  La  conflru^lion  des  coques  de 
terre  &  de  colle  ,  cft  quelque  chofe  de  fort  (impie ,  8c 
qui  ne  fuppofe  pas  autant  de  travail  que  celles  des  co- 
ques de  terre  &  de  foie.  Tout  l'art  de  l'ouvrière  paroit 
confîflerà  pratiquer  autour  d'elle  une  cavité  propor. 
tionnce  à  C^  grandeur,  &  à  donner  aux  parois  de  cette 
cav  té ,  une  certaine  confiflance.  Pour  y  parvenir,  elle 
humcÔe  la  terre  avec  fa  liqueur,  &  par  des  battcmens 
réitérés  de  fon  corps,  elle  lui  fait  prendre  la  forme 
d'une  voûte.  La  même  manœuvre  qui  produit  la 
voûte  ,  en  l.e  les  matériaux ,  U  les  retient  en  p]a<"c. 
Le  dclléch:ment  de  la  colle  f  it  le  refte.  Pour  établir 
un  mi  ieu  emrc  ces  deux  fartes  d'ouviages  Ci  difFcrens 
que  nous  veiions  de  conHdcrcr,  ncusdcvins  dire  ui^ 
mot  des  coques  qui  ne  (ont,  pour  aînfî  dire  ,  que  d;$ 
demi -coques  de  tctre ,  qui  n'ont  que  le  fend  ,  Se 
un:  ^ar^ie  du  contour  qui  foie;it  de  tere.  Les  Che- 
nilles qui  les  conltru  fent,  crciifenc  peu  avant  ,  8c 
elles  ne  creufent  que  pour  fiire  une  cavité  igale  à- 
peu  près  à  celle  de  la  moitié  de  leur  coqur.  Pour  la 
rei^fermer  ,  pour  en  former  le  deffus  ou  la  voû:e , 
elles  fe  fervent  des  racines  &  des  herbes  qui 
font  à  la  fur  face  de  la  Krre  :  elles  en  lieru  les  petiis 
morceaux  avec  une  toile  de  fo  e  aifez  épaifTe ,  e  les 
portent  même  contre  cette  toile  »  &  y  arrêtent  divers 
grains  de  t  rre. 

Il  nous  refte  à  obferver  une  efpère  de  coque  de 
terre  ,  dont  la  conflruftioo  femble  exiger  plus  ' 
d'iaduflrie  encore  que  la  conflruâion  de  celles 
dont  nous  venons  déparler.  Les  Chenilles  ne  les  bâtif- 
fentpas  dans  la  terre.  Quelquefois  on  trouve  une  de 
ces  coques  fur  une  des  feuilles  qui  ont  été  données  à 
la  Chenille  poura'iment.  Quelquefois  on  en  trouve 
d'attachées  contre  les  parois  ,  Se  contre  le  haut  des 
f  atwis  du  poudrier  dans  lequel  la  Cheni'le  cil  renfcr« 
luée.  Elle  a  donc  été  obi  gee  d'aller  chercher  au  fond 
du  poudrier ,  &  de  tranfponcr  affcz  haut  toute  la 
:erre  néceffaire  pour  bât  r  fa  coque.  Ilcflunc  particu- 
larité qui  caufe  d'abord  quelques embnrras.  Les  aunes 
coques  de  tcrie  font  raSot-ufes,ou  au  moins  grainccs 
par  dehors.  La  furface extérieure  de  celle-ci  efF  par- 
tout liHe  &  po!ie  ;  comme  l'eft  ce  Ile  d  une  terre  £ne  , 
quon  a  piis  piaifir  à  po'ir  pcniant  qu'elle efl  hume:- 
téc  à  confîtlance  de  pâte.  On  n'imigire  pa^  comment 
la  Chenille  ,  qui  doit  ét^c  renfermée  dans  fa  coque  , 
au  moins  pendant  qu'elle  achève  d'en  faiie  une 
^la-dc  pa»tie,  pa»"vicnt  à  po'ir  égilcment  toute  fa  fur- 
fzc^  extcû^uri..  Le  piocc'd;:  pa'Kqùclelley  parvient» 
cflc«.pLnd'nt  bi.n  fi:iiple«  nie  fe  fait  d'.iboid  une 
coque  de  foie  ,  dont  le  fîFu  rft  peu  fr.c  ,  ce  n'eft 
qu'une  cfpècc  de  grillage  dclliné  à  fonicnit  la  terre. 
Quand  cette  coque  ou  bâtis  de  foie  cfl  avancé  â 
un  certain  point,  la  Chcrn:l!c  va  chercher  de  la 
terre  ;  elle  en  porte  à  dirtércntcs  rcprifcs  dans  Çà 
coque,  ju:'qu'à  ce  qu'^.ile  y  en  ait  fait  un  amas  qui 
puilFc  fufiîïc  à  féJxficc  qu'elle  médi;c ,  s  il  e(t  per- 
mis de  parler  de  la  forte.  Sa  f^rovifion  de  tcric 
ctsnt  faite  ,  el!c  ac»)0*e  de  tonn-.i-  fa  cocjue  rc 
foie,  d  uu  elle  nedoi;  plus  for:ir  que  fous  la  forme 
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de  pap!I!on.  F!Ic  prcnr!  alors  quclc|iTts  pnrccîlcs  de 
la  terre  qu'elle  a  mile  en  provi(îon  ;  clic  les  liu- 
indw  avec  une  eau  que  fa  bouciic  fournie  :  elle 
app.que  cette  terre  ramoîîc  contre  Ic$  parois  intc- 
rxviirs  «iu  j;iiîlagc  de  tuic  ;  clie  la  prcllc  contre  cz 
griiîage.  La  terre  dclaycc  a  la  confîdance  li'uiK 
bouc  très  liquide,  palTc  au  travers  du  réfcau  dj 
foie  connu  lequel  elle  tft  prcllce;  elle  arrive  icr 
fa  fuiface  citcricurc  ,  elle  s  y  étcn J ,  Se  y  prend 
un  uni ,  un  po!i  qu'a  toujours  la  furfacc  d'ui:c 
terre  fine,  qui  a  été  rendu.*  liquide,  3c  qui  a  pu 
s\-rendre  librement  Se  fe  fcchcr  pru- à-peu.  Ou 
▼oir  que  la  Clu  n'îlc  frotte  avec  viicflc  le  delTou^ 
d;  fa  tére  cof^tie  les  paro's  intéiirurcs  de  la  co- 
que^ elle  les  enduit  de  teriê  ,  Se  force  eo  même* 
teins  la  terre  la  plus  liquide  ,  la  mieux  déiiyée^  à 
palier  au  travers  du  tcfcau  de  fo'c,  fur  lequel  elle  coulo 
Se  s*ctend.  dans  Pînflant.  La  coque  de  foie  fc  trouve 
donc  ainfî  renfermée  entre  deux  couches  de  terre. 

Nous  avons  encore  à  donner  un  exemple  des 
Chenilles  q'ii  doivent  fuhîr  leur  transformation  dans 
le  bois  des  arbres  furlcfqucls  (lies  ont  vécu.  Il  y  a 
une  efpéce  de  Chenille  qui  clt  devenue  famcufe 
par  la  defcription  anatomique  qui  en  a  été  donnée. 
Elle  vit  dars  le  tronc  ou  dans  les  tiges  des  arbres , 
particuîièremert  du  SauTc.  C'efl  orc'inairement  en 
in.?i  que  cetrc  Chenille  fc  difpofe  \  la  mét^mor* 
rhofc  ,  fon  premier  foin  alors  cft  de  chercher  fi 
1  arbre  n'a  pas  quelque  ouverture  ,  pour  donner  iifuc 
a  la  phalène  ,  qu'elle  doit  mettre  au  ;our  :  û  elle 
n*cn  trouve  point,  elle  fait  ,  à  Tarbre  ,  une  ou- 
Terrbie  rond;  tout  exprès.  Se  elle  la  compafTe  fî 
]uOe,  qu'elle  cft  prefque  toujours  égale  à  la  grodeur 
qu*aura  fachr^-falide  ,&  qu'elle  n*e(l  jamais  moindre. 
S»  Il  Chenille  trouve  Tarbre  percé  de  <|uelqu  ouverture 
Ui\ln  'inte.elîc  s'épargne  la  peine  d'en  faire  une,  &  près 
drlouvvr:uîc  trouvée  ou  fa'te,  elle  commence  à 
coiMlruifw"  !a  cnqtie,  ce  quVllc  fait  en  coupant  de 
Tarbrc,  dvs  éclats  de  b?is  fort  menus,  quMIe 
léunit  les  uns  aux  autres  avec  de  la  foie  :  de 
cc*:tt\min;èrL*  elle  bâtît  au  tour  de  fon  corps  un;: 
lopre  cîîyp  elle  alltz  régn!  ère  ,  do;  t  f^ut  U  dehors 
n'e't  qu'un  alFcirblage  débuches,  réunies  en  tout 
li'us ,  &  cl!e  ne  m.inquc  pas  d'avoir  foin  de  dri- 
r.cr  i.uvrnge^  de  fafon  que  l'une  d^s  exrréniît.s 
li:  la  c,?-juc  eil  pointée  vers  l'ouvetture  de  l'arl^re. 
Ap:cs  s'ci  c  ainfi  enfermée  dans  ce  léduic  de  char- 
pc:  t:  »  cîle  travaille  à  i'cn  faire  un  logem:-rt  com- 
mode ,  oui  la  mette  à  Tabii  de  £ou:e  inlultc  d'.n 
Icclcs.  Klîe  en  tapill'e  ,  pour  cet  rifct ,  tout  le  de- 
d.ii^$ ,  d*u:ir  tenture  dc.'foic  gtisâtie  tiès-unie,  & 
p4r.t«"u:  t.  es  cpaiffe  5c  très- ferrer  ,  à  la  icfcrve  de 
i>xti^mi:i  c|iii  fai:  face  au  trou  de  l'arbre  ,  où 
clic  a  fon  d'en  tendre  le  tiilu  moii>s  lié  ,  afin  qu'elle 
pu'llc  plu;  aiiVnient  fe  f.iîrc  jour  au  travers ,  quand 
il  en  fera  ^ems.  T^ut  l'ouvrage  étant  achevé,  ion 
de: nier  fri"  et^  de  fe  placer  dans  la  coque  de 
fa^^on  q'ifllr  ait  la  tcte  tournée  ve-s  l'cmverru'e 
de  iarbre;  attention  qui  ntf  lui  ell  p.is  iud'rtétcDtc, 
fuifque,  lî  clic  fe   fiai^cit  autrement»  ne  pouvant 
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fe  retourner,  flo:ès  ccre  deyenue  chryfali'fe,  ttat 
par  inr.nquc  oe  Ibuplcl^e  ,  en  cet  état  ,  qu'à  ctafc 
(i'i  pc'j  de  largeur  de  la  coque  ,  cli'efcioit  obho.e 
dVn  ^o:iîr  pAr  ce  même  coté  ,  re  4|oi  oc  lut 
réiiillroit  que  tièf-difHcilcment  »  à  cauTc  dclaccg. 
lularcc  de  la  coque  en  cet  cndioti,  Se  la  cônduiiot 
toujours  ves  l'intcri.ur  de  l'arbre,  oti ,  bien  fou- 
vent  elle  ne  irouveroit  aucune  illue  pour  ca 
lortir. 

Il  y  a  des  coques  dépure  foie  donc  noue  n'avors 
encore  rien  dit  ,  parce  que  leur  lorrre  eA  à-p-u- 
prw's  lenib!jb!c  à   la    forme   de  queiqurs-ur  e-   (Se 
celtes  do  u  nous  av:ns  paie;  maisqu!  cependant  tort 
arrangées   d'wie    manière    que  nous  devons  fare 
lemar  |ucr  :  nu  lieu  que  les  autres   font  d  ipcrlcei 
ci  &  là ,  pluficurs  de  ces  coques  réunies  forncct 
un     feul    paquet ,  Se  quelquef.>is    une    efpcce   de 
grand  i;;Heau.  Il  y  en  a  quelquefois  d's  centaines 
exademcnt   appliquées  les  uuts  contre  les  ancrci, 
Se    alignées  de    fa^on  ,  que   les    bouts    dci    gocf 
n'excèdent  point  les  bouts  des  autres.  |On  trouve  àt 
ces  coques    renfermées   fous    une  enveloppe  com- 
mune »  Se  on  en  tr  ?uve  qui  n'ont  point  cere  tw 
veloppe.  Il  fuffit  d*ind  quer  cet  arrangement,  p>ci 
fair.:  entendre  que  nous  voulons    parler  des  Che- 
nilles qui  vivent  en  focété  Se  qui  patTent  enfcai- 
ble   dans  l'état  de  chryfalide.  Nous   ne    prendrori 
qu*un  exemple  dans  les  Chenilles  procefltonnaifei* 
dont  nou^  avons  déjà  préfenté  un  léger  prtcis  hu- 
tor:que.   On  fc  rappellera  des  nids  qu'elles  fe  coot 
truiicnt  en  commun    Se    qui    doivent   leur  fcrrr 
d'habitation  commune.  Lorlqu'ellcs   fcntcrc  que  le 
tems  de   leur   métamorphofe  approche,  c'cA  abn 
qu'elles  (bngent  â  fe  faire  un  nid   plut  foiide^ 
ceux  d'aupai avant.   En  commençant  ce  nid.elJcs 
lui  doni-ent  t-ates  les  dimendons  ,  au     motu  ca 
latgeur  Se  en  épaifHur  ^  quil    doit  avoir;  inaad 
leur   arrive  quelquefois  de  l'alorger  quand  elles  wtt 
lui  trouvent  pas  affez  de  capacité,    L'épaiffirox  il 
nid  y  la  diflance  de  la  tôle  â  I  arbre  ,   la  coarfavt 
de  cette  toile  qui  doit  fe  iburenir  dans  on  certaa 
cbijznement  du  tronc,  qu'eue  ne    touche  que  ftf 
les  botds  ,   tout  ce'a  le  iaiife  pjs  de  iTi^poiIrMi 
lorre   d' n  iuflric.    C  ef^    dans    leur     n*d    ^e  af 
Chei  i.'es  d^^iven:  cha-ger  de  f^rn^e  &  devenirchri- 
lal'drs.  Pour  fw  préparer  à  ce   changement  ,  d's 
fe  lilent  chacune  en   pa:ticu.er  u"e   co^ocs  cCq 
joignent  â  la  fjie  qu'eies  emplcient  poar  U  k> 
mer  ,    tous  K-us  poils  :  fi   on   ouvre  aoc  Aw 
avaPt  que  la  Chcn^l'e  (e  foi:   méiamurp hofêc ,  % 
Chniltc  e^    mcconnoifljule  ,    parce    «|Q*el'c  et 
tou^e  ra!e.  Pcndsn:  qu'elles  on:  vécu  en  Cbearoi 
elles  on:  toujous  été  enfemlle  ,  Se  fnQt  z'ttia 
.ip/lî']irées  les    unes   conne   les    autres  i  pnàm 
qu'elles    fon:    chryTal-des ,  ePes  doivent  leC  p 
le'lleiiien:    ctr.:    ap.^l'quces     les   unes     cooirc  b 
aurres  ,  autir^t  quil   eil  pofiTib'e  :   les  coqec*  6m 
poll-e'^  Uî  ur.LS  conte  les  autres.  Se  voaaeifsi^ 
iclcmcni   c^  ui  e>  aux  autr  s.  L'afTemblage  i 
coques  fjraie  un  gâteau   doQC  1  cpaiÉbv  ta 
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a  ta  longnenr  d'une  coqne  ,  &  dont  les  autres 
dîmen (ions  (ont  auTi  grandes  que  le  peimcc  l'éten- 
du; înt^rieu  c  du  nid;  ma^s  ordinairement  l'é- 
tendue du  nii  ne  permet  pas  que  toutes  les 
Chc^ilLs  di  porcni  leurs  coques  dans  un  fcul  gâ- 
teau ;  cIL-s  en  font  un  feond,  &  quelquefois 
Un  t  oifîème  3  is  loiu  a- peu- près  parallchs  les 
Uns  aux  au:res»  isc  Ce  touch  nt  par  quelques  en'< 
droits.  Entre  ces  gâteaux  8c  les  paiois  du  nid,  îl 
y  a  ordinair:menc  une  couche  d*cxcrémens  affez 
épaîllc  ,  qui  ont  été  jettes  par  les  Chenilles  avant 
qi'cUcs  travaillalfcnt  à  hurs  coques.  Nous  ne  ré- 
pérvrors  pas  l^s  précautions  que  Ton  doit  prendre, 
quand  on  veut  toucher  ou  obfervcr  les  nids  & 
les    giccanz  de  ces    Chenilles. 

Nous  avons   dit  qu'entre  les  Chenilles  qui  ne 
te  filent  point  de  coques ,  il  y  en  a  qui ,  lor.'que 
le  tems  de  la  transformation  approche,  fe  pendent 
la  tcte  en- bas;  elles  font  uniquement  arrêtées  par 
l'eitiémiré  poftéiicure  de  leur  corps  :   la  chiyfa- 
lide  fe  trouve  ainfî  pendue  la  tète   en-bas ,  pré- 
cifément  dans  la  mcme  place  oà  étoit  la  Chenille. 
Too:  cela  n*eft  peut-être   pas  auffi  (impie  qu*on 
le  croiroit  d'abord.  La  première  difficulté   cft    de 
lavoir  comment  la  Chenille  parvient  à   fe    pendre. 
Toutes  favenr  filer  des  fils  qui  font  encore  gluans 
dans    le    premier     inflart    qu*iis    forrent    de    la 
filière  ,  maison  ne  voit  pas  trop  comment  la  Che- 
■flle  colîeroit  fon  derrière  avec  des  fi:^  tirés  d'au- 
près de  fa  t^te.  Rcpréfertotis-nous  la  Chenille  pen- 
dante en  l'a  r  :   'ommcnt ,   dans  cet^e   fiiuacon , 
rinfeâe  va-t-il  ^e   dépouiller  de  fa  peiu ,  &  des 
parties  qui  lui   donnent  &  la  forme  &  l'état    de 
Chenille?  Comment  la  queue  de  la  chryfalîdc  fe 
troave-t-cllc  par  la  fu'te  arrêtée   dans  le   même 
endroit   oïl  Pétoit  une  parcie  propre  à  la  Chenille , 
ft   dont  on    ne  trouve  aucune    trace    de  la  dé- 
pouille. Ce  n*eft  qu'en  voyant  opérer  ces  infedes , 
qu'on  peut  découvrr  leurs  myfièif s  ,  mais  Ls  mo 
mens  de  les  voir  opérer  font  difficiles  à  faifîr.  Les 
procédés  les  plus  dignes  de  notre  admiration  font 
quelquefois  fi   prompts ,  qu'il  n'cft  qu'un   hazard 
lieureux  qui   puiffe   es  mettre  fous  nos  yeux.  Ce- 
pendant en  raflemblant  im  bon  nombre  de  Che- 
nilles ,   on  peut  multiplier  à  fon  gré  des  évène- 
SDens  »  qui  autrement  feroient  très  -  rares  »  &  on 
les  mu'tiplie  à  un  point  où   il  n'ed  pas    poHîble 

3u*Of)  puilfe  manquer  de  les  voir.  Il  y  a  beaucoup 
Vfpèces  de  Chenilles  à  qui  cette  fa^on  de  fe 
mettre  en  é'at  de  fc  roétamorphofer  eft  commune: 
cHc  l'ed  gcnéralcment  â  toutes  les  Chon  lies  épi- 
acufcs   connues ,  &    elle    nVft  yzs   par  iculière  à 
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Chenîlks  ;  il  y   en  a    Je  rafes  qui  font  ùm- 

^a*ilcro.rt  pofées  lorfqu'elles  fetransfonncrt.  L:>rr 
qn  le  rem;  app  o  hr  où  ces  Chenilles  doivent  ceflcr 
dTctrc  Ch.n'lls,  elles  qu'ftent  ord'nairement  la 
plante  qui  Ivur  a  fourni  jufqu'jlors  d*al:menr.  Après 
«tVoîi  un  peu  eiré^  elles  fe  fixent  quelque  paît; 
9c  enfin  elles  fe  pcidcat  de  fin^oa  quç  leur  tête 


eft  en-bas ,  &  que  leur  corps  alongé  fe  fonve  dans 
une  pofition  venicalc.  L'induftrie  à  laquelle  elles 
ont  recours  pour  fe  pendre  de  la  forte  ,  eft  plu^s 
(impie  que  tout  ce  qu'on   avoic  imaginé»  &  plus 
convenable  k  la  fuite  d's  manoeuvres  ,  qu Vies  au- 
ront à  faire.  Quand    la   foie   vient  de    Couv  des 
filières  des  infcâes,  on  fait  qu'elle  cR  g^uar^te,  8c 
s'attache  par  fa   vif.ofîté  à  tous  les   corps  fur  Jef- 
quels  elle  efl  appliquée.  On  croit  d'abord  que  c'ed 
avec  de  ces  fils  gluans ,   des  fils  récemment  filés» 
que  la  Chenille  colle  fon  derrière  courre  quelque 
corps  fol: de  :   des  (ils  fervent  bien  à.  la  tenir,  mais 
ils  ne  font  nul-ement  gluans  ,  loriqu'cllc  s'y  atta- 
che. Elle  commence   par  couvrir  d:  fi.'s  li'^és  en 
difFérens  fens  une  affez  grande  étendue  de  la  fur- 
face  du    corps    contre   lequel  elle    veut  fe   fixer. 
Après  l'avoir  tapifTée  d'une  efpèce  dz  toil:  mince, 
elle  ajoute  diffërcntes  couches  de  fils  fur  une  petite 
portion  de  cet  te  fur  &ce  {  ladifpofition  des  nouvelles 
couches  efb  telle ,  que    la  nipécieure  e(ï    toujours 
plus  petite  que  celle  fur  laquelle    elle  efi  appli. 
quéî  ;  ainfi  toutes  enfemblc  forment  une  espèce  de 
mont'cule  Je  foiyle  figure  à  pcu-p  es  conique.  Quand 
il  s'agit  feulement  de  tapifîer  de  fo'e  une  urface,  1% 
Chenille  étend  fîmplement   fur   ccrte  fuiface  le  fil 
qu*eilenre  de  fa  filière;  mais  quand  elle  efia  l'endroit 
0!J  elle  veut  faire  le  monticule  de  foie  rcnverfé ,  ce 
monticule  qui  Jefcend  er.-deffous  du  plan  ,  après  avoir 
appliqué  fa  tée,    ou  ce  qui   efl  la  même  chofe^ 
fa  fi  ière,  contre   un  des  endroits    où  doit  être  la 
bafe   de  c:  p'tit   tas  de  fils  de  foie  ,  elle  éloigne 
fa  tête  de  cet  endroit,  elle  la  ramène  cnfuitc  pour 
Tappliijuer    affez    proche  du  même   endroit  ;  c'cft 
une   manœuvre  qu'elle  répète  un  grand  nombre  de 
fois,  8c  l'effet  qu'elle  produit  efl  aifî  à  concevoir. 
La  tête  en  s'éloignanc  file  ;  ainfi  en  éloignant  fa 
tére  du  plan  &  l'y  rappliquant  enfùire  ,  elle  met 
cn-deffbus  de  ce  plan  un  fil  plié  en  double  ;  d'un 
grand  nombre  de  pareils  fils  il  fe  fi^rme  donc  une 
mafiè  de  foie  qui  pend  en-deffous  du  plan.  Une 
autre  circonflance    à    remarquer,   &    importante 
pour  la  fuite ,  c'eft  que  cette  mafiê  efl  un  afiem- 
blage  de  fi's  qui  ne  comporeat  pas  un  ciffu  ferré» 
mais  de  fils  qui    font   comme  flottans ,   ou   mal 
entrelacés  les  uns  avec    les  autres;  enfin, ^chacun 
de  CCS  fils  efb  une  efpèce  de  boude.  Le  monticule 
de  foie  étant  fini,  la  Chenille  efl  en  état  de  fe 
pen  ire ,  &  elle  ne  tarde  pas  à  le  faire.  Les  Chen  lies 
dont  nous  parlons  ont  feize  pattes.  On  connoît  la 
firuâure  de  l'efpèce  de  pied  qui    termine  chaque 
patte  membraneufe  ;  on  peut  fur -tout  remarquer 
rarrangemcnt  des  crochets  de  différentes  longueurs 
dort  les  pieds  font  armés  ;  on  peut  voir  que  cha- 
que pied  efl  entouré  d'une  demi  couronne  de  dcus 
rangs  de  c*'ochets ,  les  uns  plus  g  ands  »  &  les  autres 
plus   petits.    Au  moyen  de  tant  de   crochets  ,   il 
efl  bien   faeile  à  la  Chenille  de  s'accrocher  ,   dès 
qu'elle  a  préparé^  comme  nous  venons  de  leyoir, 
une  petite   mafie  de  fils  de  foie.   C'efi  feoiemeot 
^vcc  cetu  4t  fo  dqpL^faumi  pieds  ^'clk  é*i. 
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ca^nponne  ;  e-'e  n*a  qu'à  prefTe r  fei  deui  pieds 
coii  Tc  1:  petit  inoncicuie  <ie  foie;  ilans  liaflanc  » 
pÀut.cms  (ie  ces  petits  crochets  donc  ils  font  hé- 
filiVs  s'y  cinbarraircnt.  Oa  la  Toic  pouITer  Tes  patres 
po.lvT  e  ire«  comr^  ce  monticule  de  i'o  e  »  Tans  les 
i^'tirer  ,  eu  au  msins  leurs  bouts  ,  des  endroits 
coiu:e  le^jueU  elle  les  a  fixes  i  elle  éieni  Ton  corps 
en  avjiu ,  ^  le  retire  en  luire  en  ariièrc.  Par  ces 
m^uvcmcns  alternatifs  de  contraction  5c  d*4longe- 
N)ent  du  corps ,  qu'elle  répète  fcpt  i  huit  Ibis  de 
luiie^  elle  pouflfe  its  detniércs  pattes  contre  le 
monticule  d^  l'oie ,  elle  prefle  !es  crochets  d^s  piedi 
pour  les  y  mieux  tng^ger.  Quand  elle  ienc  que 
les  crochets  (ont  bien  cramponnes  ,  qu'elle  y  cil 
loiidcmcnt  arrêtée  ,  el!e  laitlc  co'nbct  fun  corps  dans 
une  pufîâon  verticale  ;  fa  tête  ù  trouve  par  conCë* 
qucnt  en-bas.  A-ois  la  Chcnii.'e  fembJe  netrc  tenue 
éc  attachée  qu*:  par  le  derrière  ,  parce  que  les  deui 
dcrn.ères  pattc>  l'excèdent  de  peu»  &  quelles  panent 
du  dernier  ar.n.an.  Comme  le  relie  de  l'opération 
touche  de  plus  piès  la  cbsyraliie^  ooos  renvoyons 
à  ce  mut« 

Economie  vit  ait  &  animait  des  Chenilles, 

Nous  n'avons  encore  va  fur  l'organifatlon  àts 
Cheoslles  que  ce  que  le  premier  coup  d'œuti  y  fait 
^oir.  Les  patries  eircncieîles  dont  elles  font  organifées 
méiitent  d'être  rc[«atdccs  de  plus  près  ,  Bl  chacune  fé- 

Sircnicnt,  en  .'uivant  l'ordre  des  tonifiions  auxquclKs 
les  font  deAiuées.  Sur  neufs  anneaux  des  Cbenillcs , 
c'cil-à-dire,  fur  chaque  anneaa  •  excepté  fur  le  der- 
nier ,  le  troificme  &  le  fécond ,  oo  peut  apperccvoir 
deux  taches  ovales  ,  une  de  chaque  côté  ,  placées 
plus  proche  du  ventre  ,  que  du  dos  ,  &  de  façon  que 
le  grand  diamètre  de  l'ovale  va  du  bas  en  haur.  Pour 
peu  ou'on  les  obûrvc ,  on  reconnoit  que  ces  Hgures 
oval^t  lont  imprimcrs  en  creux  dans  la  peau  de  la 
Chenille  ,  qu'elles  ù'Ut  bordées  d'un  petit  cordon 
qiîi  l'ouvcot  cil  no'r  ;  il  y  en  a  pourtant  qui  font 
jaune  >  dauttcsqui  font  blanches  ,  ou  avec  un  re- 
bord blanc  6c  jaune.  Par  leur  forme  ,  &  par  ce  qui 
paroK  de  leur  (liudiucc  ,  elles  ne  s'attireroient  pas 
une  grande  attention;  mais  elles  en  méritent  beaucoup 
quand  oîi  en  connoit  les  Hfj^^es  :  il  eft  prouvé  que 
Q*  ("«nu  nii*;int  d  ouvertures  ,  autant  de  bouches  ,  par 
on  l  air  efi  tntrohiit  dans  l:s  poumons  des  Chenille*. 
On  a  donné  à  ces  bouche^  le  nom  de  (ligmates .  Au- 
Iieu  que  nous  n'avons  qu'une  ouverture  pour  le  paf 
fane  de  Tair  qui  enrre  dan<  nos  poumons  ,  elles  en 
ont  d'x  huit  qui  le  conduiOrnt  dans  les  leurs  $  aufli 
onr-cllc*:  ncuf«  noumons  de  chaque  cô  é  ,  ou  fi  on 
l'aime  n«ieux  ,  elles  ont  de  chaqur  roté  on  poumon 
c.irr^j»'».:  ic  neufs  d'tferens  paquet»  de  trachées  ,  qui 
rej^iïc  tout  le  long  do  corps. 

Rerciv-inî  maînrenanr  fur  la  fl  uéiure  ék  ce<  ftig- 
rr.i::^.  I).i:>  !w  milieu  de  lelpace  ovaic  renferme  par 
1.  reî)o:  1  ,  i:ft  une  li;;ne  à-peu-p:es  droite  ,  qui  en 
ic*u'jicc:rc  le  graoi  diamctte  ;  cette  l'gne  marque 
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la  réparation  dts  deux  plans  qui  le  rempliflcnr.  Ckv 
cua  de  ces  plans  ou  demi  ovales  ,  cfl  coaipuû*  d.  ft- 
bics  ,  qui  toutes  pa-cent  de  la  circoiifc'e:icc  eu  â^- 
loate,  À  qui  toutes  paralè  les  les  unes   aux  aures  • 
font  perpendiculaires  à   Icfpcce  de  diamètre  don 
nous  venons  de  parler.  C^t;e  lUudure  tik  icrti^s  , 
même  à  la  vue  fimple  dans   IcsgianJes  Chcnrl.s; 
mais  ce  que  la  vue  même  armée  d'uQc  forte  loupe* 
ne  peut  appervevv.ir  dans  le  Ver-^-foie  vivant ,  cVt 
que  le  diamètre  dont  nous  venous  ic  parler  ,  cti  une 
lente  qui  fépare  réellement  lev  deux  plaos  de  fibrei. 
On  voit  très-bien  cette  fs.nte  •  cette  l'éparaiioB  de 
deux  demi  cercles  ,  dan^  lesjg^offes  ChcoiUci  ^  tuber- 
cules. Ces  fibres  font  difpolées  éc  agifTcnt  comme  les 
hbres  de  l'iiis  ;  feion  qu'elles  fc  contraient  ou  s*ai* 
longent .  cette  fente  s'aggraudit  «  ou  séné  it.  Klal- 
gié  l'ouverrur:  apparente  ^  les  deux  aKoibrancs  peu- 
vent fc  toucher  ^  s'appliquer  Tune  oDorre  Tautrc  pir 
leur  boid  intcri(.ur,  &  faire  a  fonâioode  foupapei.oa 
valvules ,  p.iur  empciher  l'air  de  fottir  ,  6c  afin  qa  d 
loitfoice  Je  piifcr  par-tous  V%  conduits  qui   lu«  loat 
P'épirés.  La  fente  du  fl'gma  e  cfl  bordcc  par  ace 
toict  tiès-iourtue  de  petites  tiges  barbues  ,  qu'on  re 
peut  appe  cevoir  que  par  le  moyen  d'un  koj  m^ 
croicope^  &  qui  ne  panùllent  d*abord  qu'une  psJpc 
friable.  On  th.  fauroit  guère  douter  que  cec  aaai 
de  tiges  barbues ,  prc liées  les  unes  contre  les  auriciy 
ne  fervc  a  empèwhcr  que  les  corpofcuies  dont  la« 
efl chargé^  nVn'ient  avec  lui  dan\  le   corpi  d.*  la 
Chenille.  On  f  n:  b.en  que  l'air  ,  avant  de  s'y  :Btr> 
d  jirc  y  venant  à  paifcr  au  travers  de  coures  cis  bar* 
bes ,  comme  par  un  filtie  .  y  doit  néreira:remcB-  de. 
pofer  tous  les  corps  étrangers  «  cantate  peu  capab  ci 
dec^ufei  des  obflruâ  ons ,  5c  c'efl  vraifcmblablca.-!! 
auflî  pour  cette  rai  on  que  lesbarb.s  de    cettigtSi 
ont  la  po'nte  dirigée  en  tout  fcn< ,  vers  l'o.  fi.c  ci* 
tétieur  du  lUg.nae .  cette  direction  écan:  «'a  ri  w  p*> 
pre  a  empéci.er  l'entrée  des  corp^  étrangers,  fcart 
faciliter  l'expullion  :  peut-être  ell-ce    encore  poor  a 
même  rai 'on  que  It  fente  ,  par  laquelle  le  fli^nis 
s'ouvre  dans  le  canal  qui  s'y  abouche  ,  eli  ob  i^Jc; 
cette  obhquité  donnant  naturellement  au  coun  ac 
l'air  ,  une  direâion  inclinée ,  beaucoup  plus  prvpR 
à  lefjire  palTer  au  travers  ds  tige^  baroue'^ ,  eue  i^ 
entroit  pe:pendicularemcn:  dans  ia  -e*  te.  Lr«  ?a::-t 
de  a  avitédulligmarepaioîlfent  ètrcd'imeé.a  I'eL'9- 
minceA:  très  fîmple,  qui^  pu  ion  icllo  r  ras^re   e  l 
ro.i)our$  a  ten  r  les  lèvres  termées.  C  cii  par  le  trc  tx 
de  deux  mu  {clés  places  aux  cot'<  ,  &  p  %   «*u  "oars 
du  Uigmaie,  que  rin:edea  lafjcu  t.-  de  po   %   i  .x'- 
vrir  6c  fermer  cette  bouciic  ,  â(  d^  nner  ,  ou  ^c  ?c.*^o 
i  volonté  ,  l'entrée  ou  la  forti:  de  l'^i-. 

Les  écrits  îmmore's  d'un  Letiw.nhreck,  /s» 
Mal.i|^lût  ^  ÏLr  tiiut  dnn  S>k  jcim.rdam  ,  e*» 
av»>.ef  t  dJjà  donne  de  bien  gr .n  L%  id.-e>  de  *  jt- 
^aîi'iït  on  des  inlcdcsi  fie  Ion  n'im^g-rrt  fai 
.;ur  l'art  de  d:ir.']Uwr  ces  petit*  ani.i.iu]^  pût  rt  s 
porté  tort  au.dcli  du  poi'>:  O'i  S*«va  ii.iur  *«m  c^sc 
parvenu.   Oo   fait  qu'il  dilleauoi:  les  infvcaa'A: 
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icÈ  ioftmmens  fi  fins,  qu'il  falloîc  les  aiguTcr 
au  microfcope.  Mais  il  a>^oit  été  réforvé  à  notre 
ficde  de  produire  un  nattiraliile  au(Tî  fupéricur  à 
Swammcrdam  dans  lait  fi  difficile  de  d>iTéq'uer 
les  plus  pt  cites  parties  des  infeâ<rs^  que  ce  der- 
nier l'étoic  aux  anacomiftcs  de  ion  tcniQSj  &  ies 
temps  qui  l'avoicnt  précédé*  On  a  déj^i  nommé 
le  célèbre  Lyonnct>  aotcur  du  fameux  traité  ana* 
fornique  de  la  Chcniiledu  Saule.  Nous  ne  pou- 
vons détacher  de  cet  ouvrage  que  quelques  parti- 
cularités qui  fe  rapportent  à  la  didiibut'on  de 
nos  idées ,  mais  qui  feront  (cntir  afiez  fortement  tout 
ce  que  l'organifation  des  infedes  renferme  de 
merveilleux^  &  combien  elle  e(l  d*gne  d*occup:r 
«n  être  penfant.  Nous  ne  pouvons  que  renvoyer 
•  cet  ouvrage;  &  en  confultant  les  planches  dcf- 
finéeg  &  gravées  par  l'auteur  racme^  6c  à  la  vue 
de  ces  chefs-d'œuvre  s*  vraiment  uniques  dans  leur 
genre  «  l'aimiration  fc  portera  tour-i-tour  fur  la 
Pâture  fc  fur  fon  interprète.  Quand  on  fait  atten- 
tion au  nombre  &  à  la  fimple  organifation  des 
ftigraates  dont  la  Chenille  efi  pourvue^  rien  ne 
paroit  plus  naturel  que  de  les  regarder  comme 
-des  organes  propres  à  la  refpiratton,  &  de  con- 
clure que  la  refpiration  doit  être  bien  plus  né- 
Vclfa^re  à  ces  infiâes  qu'aux  grands  animaux, 
puifqu'ils  ont  bien  p!us  «i*ouvertures  pour  donner 
entrée  i  Tair  :  on  tft  encore  plus  convaincu  de 
cette  néccflîtéj  quand  on  cherche  à  pouffer  plus 
loin  fes  obfervations^  &  que  Ton  découvre  cette 
prodigieu  e  quantité  de  vaifTèaux  dedinés  â  rece* 
voir  &  d.Tlribuer  Tair  introduit  par  les  ftigmates. 
Quelles  que  foient  cependant  les  raitificarions  des 
■trachées ,  il  en  eft  deux  principales  ^  par-tout  à 
peu  j>rés  cylindriques^  étendues  en  ligne  drDÎte 
le  long  des  côtés  de  la  Chenille,  &  à  la  hauteur 
des  ftigmates  ou  des  bouches  extérieure  s  deftioées 
à  introinire  l'air  dans  Tintérieur  de  l'infcôe.  Vis 
à-vis  de  chacune  de  ces  bouches,  qui^  comme 
on  fait ,  font  au  nombre  de  neuf  de  chaque  côté , 
la  trachée  principale  fournit  un  paquet  de  trachées 
fiibordonnées y  qui  ont  rc<ju  le  nom  de  bronches, 
Bc  qui  en  (c  divifant  &  (e  fousdivifant  fansceffe, 
fimmilTent  des  rameaux  à  toutes  les  parties  &  même 
aftix  plus  petites*  Le  diamètre  de  ces  bronches 
diminue  graduellement  »  ^  mefure  qu'elles  s'éloignent 
de  leur  origine*;  elles  font  donc  des  tuyaux  co- 
niques. Les  trachées  ont  un  .brillant  argenté  qui 
les  fait  aifément  reconnoitre ,  &  qui  ajoure  beau- 
coup au  grand  fpedhicle  qu'elles  offrent  an  microf^ 
cope.  Leur  firuâure  eft  três-fîngulière.  :  elles  font 
formées  d'une  lame  élafHque,  très -fine»  tournée 
en  fpirale  à  la  manière  d*un  reflbrt  à  boudin  ,  Se 
dont  les  tours  font  plus  ou  moins  ferrés.  Deux 
membranes»  dont  une  e^  vafculeufe,  recouvrent 
la  lame  élaftique^  êc  en  maintiennent  en  place  les 
tonrs  de  (pirale.  La  confiftance  cam»aglncufe  c^ 
le  rciTort  de  la  lame  défendent  le  tuyau  contre 
ks  preffions,  &  le  tiennent  toujours  ouvert. 
Quelque    foic^  I  appareil  de  ces  organes  «  nous 
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ignorons  quelle  (ôrte  de  refpTatîon  s'opè-e  dans 
la  Chenille  ;  rous  favon*:  Iculcmcrt  qu'elle  ne 
fauroit  rcfpirer  à  la  manière  des  grand \an^ ma v^x  ; 
pui'que  les  p.irtles  qui  font  ch  z  cl  e  roflice  de 
poumons 3  font  répandues  dans  toute  l'habitule  du 
corps,  &  jufques  dans  le  cerveau.  On  a  cru  fur 
des  expériences  rpécicufes^  que  les  Iligmatcs  nz 
feîVoient  qu'à  Tin^piraton ,  6c  que  l'expiration  d 
faifok  par  les  porcs  de  la  peau.  Ma'S  des  cxpé- 
rienjp^  fa  tes  avec  plus  de  fo  n  ^  fur  des  Chenilles 
de  toiit  nge,  tenues  fous  l'eau,  après  avoir  pris 
la  préciuiirn  de  chaHer  l'air  de  leur  extérieur  , 
ont  perfuadé  que  les  fiîgmates  fervoirnt  également 
à  l'infptration  &  à  l'expiration.  L's  expirations 
n'ont  rien  oflfért  de  régulier  j  e  les  ont  paru  dé- 
pendre principalemrnt  des  mouvcmens  de  rani- 
mai. 11  e(i  au  moins  ccr'ain  que  Tait  efi  néccP* 
faire  à  la  vie  de  la  Chenille  :  lotfqu'on  la  plonge 
dans  l'eau ^  elle  tombe  dans  une  efpèce  de  léthar- 
gie, dont  elle  revient  après  qu'on  lui  redonne  l'air 
libre;  mais  lorfqu'on  bouche  les  fiîgmates  avec 
un  enduit  graifleux».rinf;.âe  périt  profque  fur  le 
champ.  Si  l'on  ne  bouche  qu'un  ou  deux  fiîgmates, 
les  mufcles  les  plus  voifins  tomberont  en  para-- 
^  lyfie.  11  femble  donc  qu'on  pourroic  en  insérer 
que  l'air  influe  fur  la  Ch'nii<e^  même  fur  les 
mouvemens  mufculaires.  Mais  combien  nos  con» 
noiffances  fur  [l'économie  vitale  de  cet  infeéte  » 
font-el'es  encore  imparfaites  ^  m;)lgté  l'étonnant 
travail  de  fon  profond  anatomifir.  Cet  homme 
extraordinaire^  qui  a  décrit,  dcfliné,  dénombré 
les  mufcles»  les  troncs  des  nerfs  de  la  Chenille  ^ 
8c  leurs  principales  ramifications ,  i/a  pas  manqué 
d'exécuter  fur  les  trachéts  le  même  travail^  & 
il  nous  appr  nd  que  les  deux  maîtrelTes  crachées 
fourniflent  deux  cent  tienie-fix  t'gcs,  qui  donnent 
elles-mêmes  naifTance  à  treize  -  cent  trente -fix  • 
branches»  auxquelles  il  faut  ajouter  deux-cent-* 
trente» deux  bronches  détachées. 

La  refpîration  &  la  nutrition  ^  de  quelque  ma-« 
niére  qu'elles  s'opèrent  dans  les  Ch  nilles^  font, 
comme  dans  les  autres  animaux,  les  princijaùt 
(butieas  de  leur  vie.  Après  avoir  je^té  (un  coup- 
d'oeil  rapide  fur  l'appareil  des  parties  qui  conC- 
tiruent  la  première  foné^on,  nous  devons  donnA 
également  une  foible  idée  de  la  féconde  »  en  par- 
courant aufii  lapidement  l'appareil  des  parties  les 
plus  apparentes  qui  lui  appartiennent.  Nous  con- 
iidérerons,  dès- lors,  la  conformation  extéiieure 
de  la  tête;  elle  femble  tenir  au  premier  anneau-; 
dans  le  vrai  pourtant j  il  y  a  un  col,  ordinaire« 
ment  fi  court  &  R  replié ,  qu'il  n'eft  pas  vifible. 
Elle  cfk  principalement  compofée  de  deux  grandet^ 
pièces  écailleufes  &  femblablcs  :  chacune  d'elles 
a  une  {orme  approchante  de  celle  d'une  espèce  de 
calotte  qui  auroit  été  un  peu  plice,  comme  pour 
ramener  une  moitié  de  (à  circonférence  fur  l'antre 
plas  pliée  pourtant,  plus  applatie  k  uri  bout  d 
fon  diâi|tétre,  qn^à  l'autre.  Les  deux  moitiés  fii 
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pé^iu-ei  d:  :?s  d:ux   cilc::e?   ferment   le  dcTu? 
à:  U  zczz  CM  le  CT-a; .  &  les  deux  moitiés   irf*:- 
rejrî!^  st  rjrrer:  le   drffjjs  :  ces  d-ux   cilocts 
ne  û    c:ucii  n*   i  m  ib-:  u:iîe<   l'une  à  l'aut-e  , 
qu:  r-ir  !e.r  : artle  U  mo'ns  appUtrc;    lc*irs    par- 
Les    plis  comprimées  forment  le    devant    de    la 
t-r:  i  n*  te  t  uchcn:  p*  int,  e  les  laiT^nt   mcme 
en  -e  eil-"»  unr  efpice  triinj;jUire   aiiei  confîffé- 
ra.le     reiiyiî  par  nnc  petite  pièce  ^niileuû^  Le 
cjn  our  i:    bj5  de*jx  cfjcces  de  calottes  ^Ê^'^  é 
à    iiiv  e,  J  a  une  ùnz  de  rcborl  plus  cpa«  que 
le  rete^  Jc    qui  fat  une  ef  èce  Je  corjon.  L'ou- 
ïe r  re  qji  rcit^  entre  ces  deux  p  èccs  au  deflous 
&  «n  d.-%a  t  de  là.  tcte,  ell  la  cavté  où  fe  rrouve 
U  touche  *e  U   v  h  nil  e.  L  idée  que  nous  prcn- 
cr.^a»  -e  le  r  ilrudure  fera  voir  combien   elle  dif- 
£rr^    e  celé  des  gtand>  an  ma^x.  Le  bout  fiipc- 
tiur  dv  !a  tè:c^  ou  pour  ninfî  parler,  le  mu'eau, 
cit  term  ni   par  une    parûc    charnue,    cchaucrée 
a^  milieu»  que  I  in feôe  peut  porter  plus  ou  m^ins 
en  avant  :  u  (îtuacion  lui  a  faic  donner  le  nom 
it  *^€V't  fMLpinturt ;  cH*'  parade  defTous  un  bour- 
lec  cha.nu  fous  le^u  1  elle   peut    rentrer  pus  ou 
moins    :    ce  bour'et  même  peut  auffi   écie  port; 
plus  ou  moins  en  avant.  On  a  i^onné  le  nom  de 
ékx't  infftritiLrt  à  une  partie  comp*»fce  pourra»  t  d-* 
tr^'*s  piècts  dficrc'te^,    qui  te  (oi.t  réunies  qu'à 
leur  bAie,   mas  qui  fort  op^H>fces   à  la  lèvre  Pu- 
p.rieure,    &  exécutant  les  meniez   findions.    La 
^arùe  du  mi  ieu  efl  la  plus  confi»iérable;  en  dehors 
île  la  bouihe  elle  a  la  forme    de  mamelon,     ou 
ur'e  figure  p>ramidale,  air(i  que  les  aut'es  parties. 
Da>-s    \<%    i^iands    antm4ux,    les   roâcho  rcs    r<nc 
parallèles  aux  Icvre^ ,    &  la  l'eule  rencontie  des 
lc\rs   peu  f.ra^er  Touvvfturede  la  bouche.  Dans 
Ixs  Ciïeiiles  il  t 'y  a  ni  mâchoire  fupcrîeue,  ni 
n>ivho  rv'   intvrieare;  elles  (ont  femblables  6i  (la 
c<re^  toutex  deux  i   la  mém:  hauteur,    elles  vor.t 
ntutu(llcme"t  i  leui    re'  centre,  &  ne  font  mu>  ies 
chacune  que  d'une  dent,  mais  d'une  dent  fi  1-^rge 
^  n   ^-pad'c,    que»     vu  la  petitefTc  de  Tinfeite  ^ 
clc   rq  :  vaut  à   toutes  les  i^ents  dont  f^nt  a  mies 
Ir^  nuK-ho  r  s  des   grands  animaux.    Enfin  ,    lors- 
u-eve  .jue  U  bx^u  he  de  Ti-ifede  eft  fer.iiév-,  1  $ 
4. tu-  r^nt  À  dJcouxert;  les  lèvres  ne   rcmflilfent 
%|#c    a  p  rtie  Tuperiv-ur*  de  la   partie    iifc'  eure  de 
Ion  «^uver  ur  ;  le  mi' ieu  de  Tou  erture  &  les  cô  es 
f,  n.  a  ^^n  Houch  v  par  les  dents  qui  fe  rencontrent 
Tuitc  ^   Tau   e  par   Ieu  s    exirc  nités.   Quand    \a 
KNîs:^e  ^Vu^rc,   qu'ud   'es   dents  s'éoTrtent   i'u..e 
et    Vj  re,   Icu  s   exuém  t  s  ten 'ent    à  le  rafpro 
viec  di  *i^r  cre  de   'a   tcte.    Ces  n.âvh.^ires  font 
tu«^rf\.    *\iilru*e  ,     v   Leaucnup  j  L's    duies  qUv 
l,-x  i.:t  c^   :a  teN    cailleu'e^  de   la  Chenille,  leur 
tuiK*'.^   n'a     m    le   p  H,     ni    les     i  rég  ila  ités 
ce  vcf  it'CN  ocalîe-;   mai*   on    y   voit,    avec  une 
f .  r  r    IvM  e  ,     de    petite     élévations    oMon;uc$  , 
acrir  «*•  •      'i    '   'ouc' en-    &   font   ran^ée>  a'^e^ 
rxiUiic'C'ii  ur;  I  s  uu'cs  den:s  font  unies  &  f^ns 
lt«  |4t<iik)  éicvaàoas.  la  dent  placée  fus  le  tian- 
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chint  de  h  mâchoire,  également  TOe  1  vne  Ibft 

l«)upe,  paroit  compoiée  de  atia^re  oo  fi  Too  t;i 

ce  cinq  émmvnces^  dans  quelques  Chenilles,  doi 

la  première  c(k   la  plus  gran.ie»    flt  les    fuivan» 

diminuent   graduel  eroent.  Leur  extrémité  eft  ai 

rondie  en  po.ntc  émou^fée.  biles  ne  font  pas  tt 

chalFécs  jans  des  alvéoles;  mais  e.les  font  part 

de  Ja  nuchoire  même  oui  efl  den.ée  i  cet  eod  ci 

L>e  la  fa^on  dont  les  mâchoires  des  Chenil  es  fot 

confit uites  &  ar  iculées»  on  remarque  bien  qu'eli( 

ont  peu   de  r-pport  avec  celles    des  grands  an 

maux,   puifquil  ny  a  que  la  roâcho.te  d*en  ba 

d(!  ceux-ci,  qui  foit  fenfiblement  mobile,   &  qi 

fa  forme  diffère  eztrcmemer.c  de  celle    d'enhaui 

au  li;u  quici,  les  deui  mâchoires  font  pareille: 

qu'elles    agiHent    toutes  deux   &  latéralement  < 

dioite  à  gauche,  &  de  gauche  a  droite,   pour  s*( 

cart  r,    ou  pour   le    rapprocher  Tune  de  Faucn 

La  co  ^rbure  de   ces    mâcho  res  ne  do  t    pas  êa 

regifdée    comme    une    circonftance    indiffércste 

elle  fert  â  leur  donner  plus  de  for.e,  &  concribd 

encore  à  en  rendre  l'cflbrc  plus  cfHca.e  ,   en  h 

faifant  ag  r  avec  moins  d'obliquité,   &  de  marie. 

<iue    leurs   parties    s'entrefout'ennenc    davan  agi 

Autli    voic-ou  que  les  animaux,   qui  ont  re^u  dd 

gnff.'s»  ou  des  ferres,  pour  fe  dcfcndie  ^   en  oi 

généralement  les  on2|;les  irès-crochts,  &  que  h 

oifeaux  Je  pioie,    &   ceux  qui    ca^^'eut  des  fraii 

d'irs,    ont  le   bec  fou   recourbé.    On   peut  jiigi 

de  la  fv>r.-e  que  Us  Olcitilles  ont  dans    leurs  mi 

chui-  s,  par  les  trous  que  quelques-une^   crrurci 

dans  les   arbres,    &   même    daits    les  Gh'nrs  1: 

plus  durs.  On  fera  m  ins  fu  piis,   Icrfvju'on  fiui 

le  nombre  confîdérable  de  mufcles  qui  concocrti 

à  faite  agir  ces  ir.âchoires,     &  fur -tout,    fi  J« 

faic   actention    aux   d  fférentes    difpoiiti  >-$    n^.r^ 

faites,   pour  donner   de    l'avantage   a    l'aâon    di 

ces  muUles.  Comme  ils  font  en  troi  gra^d  n'  mrn 

pour  pouvo  r  trouver  j>lace  autour  de  ]a   bafe  i\ 

la  macho  re,   &  que,   d'adleuts,   sMs  avoienr  ci 

leuts  attaches  autout  de  ceitebafe,   la   f-cearc; 

laquelle  chaun   au:oit  pu  contribuer    i    fa   \^^ 

agT,   auroit  dimmué  en  raif  *n  dîr  âe    de  \z  ^rry 

)cim:té  de  fon    attache,    d.s    p<  int-»     é^;^d   .'^ 

Ivrfquels  la  mâchoire   fe  meut,   il   y    a    té   'i;p-»i  c 

dw  minic  e  que,  non-  f.  uKnun'.  un  b  auc«  up  ?!  j 

g  an  I  nc^mbre  de  mufcles  re  v  nt  agit   enf  .t.ÎI- 

que  ceux  q  e  la  bafe    'eule    au  o  t   pu    rrcfTO.:  , 

m  is     quVncorc    ils    le    peuvent    tous,    avec    u-j 

cffi.acit:  a  peu  près  pars.  1    à  cel'e  eu'  \%  anretr»{ 

ei:e,   s  ils  av  i  n:  to  s  pu  c^f  at  cl'é   i   ;*eri:  .: 

de    la  mâchoire  le  plu-  élo  g  é  «'e    ("es  p«  i.  's  v:*if- 

pui,    qui    ell   .'end  <^'it  où  leur    adiou   p-  u«o(    j 

re  drc  cipaS'e  du    p'u^   prn^l   iftbrr.     le     tuc^tx 

empl<)c   jour   p:o  ui  e  un    «.ftet    H    fî' c^'lier ,  eA 

d.s   jlus    fi.li;  les    :    il   ^e    coi  fille    cjuVn    qucïafi 

l>m.s  lo  idc    5l    fb:ies.    .^ont  les   dtux  ettrcm-n 

'e  la   1  j'c  d     1.1  ntâ  ho   e  ,    oppofces  aux   fomg 

d'api'  li    fui    le:'^ucîs  elle  .igit ,    ont     ét«S   poar 

au'dcdans  de  la  utc.  Les  mufcles  ^ui  co. 
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à  filîrc  ouviir  la  mâchoire,  font  attachés,  d*un 
càU  des  poîn  s  d*appui,  à  une  de  ces  lames,  & 
cc'x  qui  co>!courcnt  à  la  faire  fermer,  font  at- 
tachés, de  l'autre,  aux  autres  lames,  ce  qui  pro 
diît  Je  même  cffer,  ou  peu  s'en  faut,  que  s'ils 
avoient  tous  eu  leur  infcrcion  aux  deux  extrémités 
de  la  bafc  de  la  mâchoire ,  où  ces  lames  Ce  trou- 
vent attachée?.  Pour  ce  qui  eft  de  ces  lames  mêmes, 
elles  font  de  la  couleur  des  atrétcs  de  Poiffon ,  & 
femblent  tenir  pluôt  de  leur  nauie  que  de  celle 
de.  réciitle;  elles  font  dentées;  leur  o:igine  à 
qutlque  épaifTcur,  leur  au:re,  extrémité  cft  fort 
mircc. 

C'cft  par  le  mouvement  a^ernatif  des  dents  , 
qui  toutes  deux  s'écartent  l'une  de  l'autre,  &  qui 
toutes  deux  viennent  enfuice  fc  rencontrer,  q^ 
les  Chenilles  hachent  par  petits  morceaux  les 
feuiles  qui  Irur  doivent  feivir  de  nourriture.  Il  y 
en  a  des  cfpèces,  qui,  penJant  toute  leur  vie, 
&  d'autres  f<.'ulcment  qui,  quand  elfes  font  jeunes, 
ne  font  que  dctache#  le  parenchyme  des  feuil  es , 
&  en  épargnent  tautes  \ts  fibres,  mais  le  plus  g.'and 
nombre  des  eff>cces  de  Chenilles  attaque  toute 
répailTeur  de  la  feuille.  On  peut  s'amufer  quelques 
quart-d'heufvS  à  voir  Tavidicé  &  l'adrefle  avec 
laquelle  elles  mangent,  &  nous  devons  nous  ar- 
réccr  un  inftanr  à  le  décrire  ^  elles  ont,  pour 
ainfi  dire,  lei  heures  de  leurs  repas.  Nous  avons 
déjà  vu  q^'/il  y  en  a  qui  ne  Ls  prennent  que  la 
mi't,  d'autres  les  prennent  à  certain  temps  du 
matn  ou  du  foir,  d'autres  paffent  le  jour  8c  la 
suit  1  manger;  celles-ci  dans  une  heure  mangent 
&  cèdent  de  manger  à  plufieurs  rcprifcs.  Une 
Chenille  qui  veut  commencer  à  ronger  le  botd 
d*une  feuille,  fe  contourne  le  coips  de  façon, 
qu^au  moins  une  portion  du  bord  de  cette  feuille 
cft  paffée  entre  les  pattes  ccaiileufes,  &  queique- 
toïs  entre  quelques-unes,  ou  entre  toutes  les  pattes 
inembraneufes  :  ces  pattes  tiennent  adujettie  la 
portion  de  fcu'lle  que  les  dents  vont  couper.  Pour 
en  donner  le  premier  coup,  la  Chenihe  a'onge 
/on  corps,  porte  fa  réte  le  plus  loin  qu'elle  peut. 
L*a  portion  de  la  feuille  qui  fe  trouve  entre  les 
dents  écartée<,  efl  coupée  dans  l'inflant  qu*elles 
"Viennent  à  fe  rencontrer;  les  coups,  de  dents  fe 
luccédent  vite;  il  n*en  e(l  point,  oà  il  n*cn  efl 
^uèrc; ,  qui  ne  détache  un  morceau^  &  chaque 
morceau  edt  prcfque  au/Ii-tot  avalé  que  coupé.  A 
chaque  nouveau  coup  de  dents  la  tète  fe  rap- 
proche des  pattes;  de  forte  que  pendant  la  fuite 
des  coups  de  dents,  elle  décrit  un  arc,  elle  crcufe 
la  portion  de  feuil  e  eu  fegment  de  Cercle,  3t 
€*e{l  toujours  dans  cet  ordre  qu'elle  la  ronge;  aind 
lorfque  fa  tête  s'ed  rapprochée  jusqu'à  un  certain 
point  de  fes  pattes ,  &  qu'elle  a  en  même  temps 
xaccourci  fon  corps  jufquà  un  ceitain  point;  alors 
•Me  l'alonge,  elle  reporte  fes  premières  pattes 
plus  haut,  ÔL  elle  faifit  avec  fes  dvnts  la  partie 
;  ^ontigtië  à  celle  qui  a  été  emportée  pour  la  pre- 
[  ^éiièfe  bovchée^  la  tête  continue  donc   a  fcj  rap- 
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prochcr  de  h  qreue^  à  mefure  que  la  Chenille 
rongé.  El.'e  ne  donne roit  pas  les  coups  ce  dents  A 
beaucoup  près  G  vite  ni  il  fùrcment,  d  elle  les 
drnnoic  d  ns  un  ordre  contraire.  Pour  en  vot  la 
raifon,  ne  us  rappellerons  une  particularité  de  la 
lèvre  fupéricure,  à  Inquelle  nous  devons  raîre  at- 
tention aftucllement.  Flîe  eft  échancré  au  milieu  :  3c 
cette  échancrure  cft  d*un  grand  ufage,  c'eft  une' 
efpèce  d'entaille  ou  de  coulifTe  qui  manrient  la 
feuille,  &  qni  donne  la  facilité  aux  dents  d* ap- 
pliquer leur»  cours  sûrement  &  fans  ^voîr  â  cher- 
cher. Si  la  fcuiiie  n*étoit  fuivie  que  par  les  pattes 
ccaiileufes,  la  poition  de  la  feuille  qui  eft  par- 
de. là  CCS  pattes  aurait  du  jeu;  après  que  les  dents 
en  auroient  efnporté  un  morceau,  la  feuille  fe 
d.'place'oit  fouvcnt ,  elle  ne  fe,  trouvcroit  plue 
dans  la  ligne  qui  efl  au  milieu  des  deux  dents, 
les  dents  fcroient  obligées  de  chercher,  de  tîtonner  » 
elles  courroienc  rifque  de  fe  prcffer  à  faux;  ad 
lieu  qu'une  portion  de  la  feu'He  étant  allujettit 
dun  côté  entie  les  patres  écailleufeç,  Se  pofïc 
de  l'autre  côté  dans  la  couliflc  de  la  lèvre  fupé- 
rieure,  elle  fe  trouve  toujours  en  ligne  droite  au 
milieu  des  deui  dents.  On  obferve  auCfi  que  la 
Chenille  a  grand  foin,  en  ramenait  fa  tête  verc 
les  pattes,  de  fuivie  le  contour  de  la  feuile,  de 
maintenir  la  tranche  de  cette  feuille  dans  la  cou* 
liiïc  de  la  lèvre;  &  ceci,  qui  lui  eft  aifé  pendant 
qu'elle  coniuit  fa  tcte  vers  fes  pattes,  lui  feroit 
difficile  Cl  elle  la  portoit  vers  le  c6té  oppofc  ;  le 
premier  mouvement  tend  â  l'approcher  de  la 
feuille,  &  le  fécond  tendroit  à  l'en  éloi« 
gncr.  Quelques  Chenilles  fe  nourriflent  de  feuilles 
(\  àroites,  qu'elles  ne  font  pas  trop  larges  pour 
leur  bouche;  telles  font  les  feuilles  du  titimale 
a  feuilles  de  Cyprès.  On  peut  trouver  du  plaifîr 
a  voT  comment  la  grande  &  belle  Chenille  de 
cetre  plante,  ne  manque  jamais  de  prendre  une 
de  fes  feuilles  par  la  pointe,  êc  elle  la  mange 
auffi  vite  jufqu^à  la  tige,  &  de  la  même  manière 
que  nous  mangeons  une  rave.  On  a  pourtant  obfervé 
que  la  coulide  aide  fouvent  ces  Chenilles,  comme 
le^  autres ,  à  tenr  la  feuille.  Ces  dernières  Che- 
nilles ponrroient  fervir  d'exemple  de  celles  qui 
font  extrêmement  voraces;  la  préfence  du  fpec- 
tateur  ne  les  arrête  point;  on  leur  voit  quelque» 
fois  manger  huit  à  dix  feuilles  de  fu^te,  après 
quoi  elles  fc  repofert,  quelquefois  pendatt  moins 
d'un  quart- d'heure,  pour  recommencer  enfuite  à 
manger.  On  a  observé  qu'un  ver-à-foie  mange 
fouvmt  dans  une  journée  auffi  péfant  de  fenilles 
de  mûrier  qu'il  pèfe  lui-même.  La  terre  ne  fuf- 
firoit  pas ,  à  beaucoup  près ,  à  nourrir  les  hommes 
qui  Tbabîtent,  s'ils  étoicnt  voraces  jnf^u'à  ce 
point.  Il  y  a  pourtant  de^  Chenlles  qui  le  font 
encore  plus,  &  qui  mangent  dans  un  jour  plus 
du  double  de  leur  poids  il  eft  vrai  que  leur  ac- 
croIfTcment  eft  beaucoup  plus  promt  &  plus  c>5n- 
(idérable  que  celui  des  Chenilles  qui  (ont  q^oinsf 
voraces» 


^4*5 


C  H  E 


r>e  l'afTcmblacc  des  deux  mâchoires  &  des  deux  ^ 
livres  de  la  Chen  lie  rfCultc  un  tout,  dont'  les 
cotU  cxti'ricurs  &  intérieurs  forment  la  bouche 
cxter-^e  &  inieTnc  de  la  ChenU  c.  Les  monvcmeni 
de  la  cvrc  fiîpèrieiire,  &  fur .  tout  ceux  de  la 
lèvre  infrrcure,  aîdrfit  à  faire  entrer  da^^s  la 
bouche  y  à  poulfer  plus  av;tnt  le  morceau  que  les 
dents  v'cnnent  de  couper.  Pour  ce  oui  efl  de  la 
bou  he  i'^tv-tne»  laquelle  quoiqu*invint>le ,  quan:1 
les  tn\  hoires  font  rapprochées,  far.^it  pourtant 
itcvoT  ctre  mi  e  au  ran^  des  parties  extérieures 
de  h  ttc,  pare  qu'elle  fc  découvre  aufl'i  -  t6t 
que  i'inf-âe  écarte  fcs  dents,  &  .fans  qu*il  foit 
recellarc  d*avoir  re.ours  à  la  ditleiîlion,  e'ie  eft 
compo(ée  dvs  mêmes  parties  que  la  bouche  externe. 
11  rwfle  â  parler  d*une  partie  qu'on  entrevoit  dans 
la  bouche  ^  qu'au  premier  coup  d*œil  on  prendroit 
pour  une  langue  ^  tant  elle  en  a  la  forme  ,  qui 
©XI  pourtant  que  le  defTus  de  la  lèvre  inférieure , 
fi  épai.Te  en  cet  endroit ,  au*clle  s'élève  dans  la 
bouche  juf^ue  près  de  la  lèvre  oppor<fe.  La  na- 
fure  n*a  point  d^Miné  de  langue  proprement  dite , 
i  la  Chenille  ;  mais  cette  partie  a  u"e  mobilité 
6  grande,  que  dans  la  ma^ducatic'n  elle  fuppléeâ 
ce  i^'faut ,  &  paroi;  fervir  à  conduire  les  morceaux 
d'alimens  ven  i'afophage. 

Les  trac  h 'es  font  encore  les  feules  parties  înré- 
fientes  dont  nous  ayons  fait  une  légère  mention. 
Nou:  n;  pouvons  nous  difpen.'cr  de  donn  rque'qnes 
idé  s  fur  la  plupart  des  autres  piities  qui  fe  font  le 
lu  remaïquer,  foit  par  Icurgandeur  ,  foit  par  leur 
gur:,  fo't  par  iiur>  ufag^^*  Le  canal  qui  tti^oh  les 
«  lo^cn^ ,  fi  où  i's  (e  digèrent ,  c*cA  à  dire ,  ce  canal 
Continu  (-Ù  fe  trouvent  Us  diftérentescapactéssna- 
1  )giie^  à  roeropba;;e>  àJeHomac &  aux  intc(!ins,Ta en 
ligne  dro'te  de  a  bouche  a  Tanus  :  à  une  afîez  petite 
di  a^^ce  de  la  bouche  »  où  l'on  peut  mettre  la  fin  de 
rocfophsge  9  il  sMargi'  confidérablemcnt  ;  il  conlerve 
cette  {rranJe  capac  ic  dans  près  des  trois  quarts  de  la 
longueur  du  'orp<,  après  quoi  il  fe  rétrécit  fubitement 
&ccnfi  'énble-i  en.  11  fc  lenflc  enfuite  un  peu  ;  ce 
fcpf?emenî  e(l  luixi  d*un  'econdéi/anglementj  après 
lequel  vc  i  u*^  I  o:»v.  au  rer.tîe:nei!t ,  auquel  fuccéde 
un  ticîilicnic  énai^plemem  :  enfin  le  canal  s'é  argit 
ei  oc  un  peu  pf^u  fomcr  le  rtifum  ,  Hc  al'er  le 
le  m';:r  t  Tmis.  Touvcrtu'e  de  1  Jnus  eft  comme 
fovM.  \'^c  dnns  plufî  urs  cliiccc*  de  ChfMlIes  .  de 
lix  pa  t  "*>  char-'ues  qui  font  conimc  f\x  fi!l  -ns  (cpa- 
fes  pa>  d  s  cannclu'cs  ;  auîlî  Ic^  cxcr^mer'sdc  cî'sef 
fcccs  de  Clîerillc*  f.:  t  de  priît^  p:fm:<  à  fx  faces 
cnn'.lcc<.Ojn<  i«urc'  !i^  Chci.i.!o%Ij  forme  du  canal 
^u  fii  Us  fo.:^t  ons  prcpr  s  a  Ij  d  r  îlicn  el^  à  peu- 
frèslam.'m-.  llclttic  ni.mcconi^or  d*nn  (?.'o;  h  gj  , 
d'îi  »'a  p;  r  ie  an  é  icurt  t^ui  cl  'an^  !a  tac,  cil 
ctiar-  u*  ,  êfroi'e  ,  &  afjch.*c  p^r  divers  m-  f  Ic^  ,  ,\ 
q  e'  ]ucs  tCAi.ie^  ;  A:  «^o'u  la  pi-t'c  poftciiçu''C  s*é- 
b  jjit  cr  rnn  iiit  Jat's  1:  c'-'p-  ,  8i  ff^mc  une  ma- 
m'I'  r  dr  fi-  lîv.u  'rHi!  i!.x  ,  f jr  1  quel  anipe  ,  en 
to  jî/r  '  .  ;iuç  ^^zkI-  \i\\  lire  d?  p.''r<.  rniî'cl:^. 
F. Ci  de  1  iiloîi  ..c  ,  iJ  le  leiiCtfc  ,  OC  cfl  .i.t-'urc  li'un 
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large  fpbinâcr.  L'œfophage  efl  connue  b:idé  dasi 
toute  (a  longueur  ,  par  un  grand  nerf»  <|iR  y  tient 
par  intervalles ,  &  qui  fè  partage  en   trots  far  ce 
îphinéler.  Le  ventricule  commence  ov  rcrfophagc 
finit,  ir  edpour  le  moins  fèpt  fois  plu«  long  <jn*il  n'efl 
large^  8c  fa  capacité  furpaiu  celle  de  rcrfophagc  &  des 
gros  intcftins*  La  partie  antérieurc^quiefl  U  plus  brge» 
forme  ordinairement  des  pliflîires  qui  diintoocnt  avec 
fon  volume ,  à  melîire  qu'il  appri>che  des  inteftics 
Quantité  de  mufcles  longitudinaux  &  tranfvcriâox  , 
rampent  fur  fa  furface.&  il  cfi  parfcmé  d*ontrès-zraiid 
nombre  de  branches  circulaires  ,  &  de  plufteurs 
nerfs  qui  ne  paroiflènt  pas.  Il  s'ouvre  dans  un  large 
conduit  «  qui  à  peine   a  un  tieri  d'acoeau   de  loc- 
gueur ,  &  qu'on  a  nommé  le  prtmUr  gros  intifila. 
Wk  partie  antérieure  de  cet  inccAin  eft  prefque  aufli 
nTge  que  Textrémité  des  ventricules  ^  mais  la  poflé- 
ricure  eft  (enfiblement  p!us  étroite  #  elle  eft   teiic:- 
née  par  un  fphinéler ,    capable  d*in' erccprer  »   aa 
bcfoin  ,  la  conÉnunication  de  cet  inreftin  avecce!oi 
qui  le  fuir.  Depuis  ce  fphin£lé%  on  voit  conc'nocr, 
en  droite  ligne  ,  un  vaifleau  ,  qui  n*cft  guère  moiof 
gros  &  moins  caorc  que  le  précèdent ,  &  qui  fe  ter* 
mine  par  une  enveloppe  charnue  >  de  forme  finpi- 
lière.  On  a  appelle  ce  vaiflfeaa  ,  U  fécond  gros  intefi  *• 
Il  eftfuivi  d*un  canal  de  moitié  pla  étoit^quia  bic:^  ua 
anneau  &  demi  de  long ,  9l  qui  fe  teimine  frts  de 
Taou^:  on  lui  a  donné  le  nom  de  troipeme gros  irjtjtiu 
Ces  intérim  ont  chacun  une  finiâure  particulière, 
&  des  cata<5lères,  qui  autorifent  à  les  diftînguer  les 
urs  d:s  autres.  On  ne  doit  pas  p;ijr«:i  fouf  iilenre, 
un  point  qvi  caradbétife  extrêmement  le  fécond  ces 
gros  inteftins.  C'eftqu^il  produit  de  pa  t  8t  d*au  re. 
une  fuite  de  vaiff  aux  qui  lerpertrnt  autour  du  v.*r.. 
tiicu!e,&  fu;tout  autour  d:s  gros  int:ftins  «  vi:> 
ftaux,  auxquelsonadonné  le  nom  é'rnts/tits  gé  et^ 
parce  qu  il<  paroilfct  t  fane  les  fon^io^s  d'int  ftî  s, 
&  qu  i's  fb't    incompa-ab em  i;t  plu«    m- nus  r^ue 
ceux  dont  on  vient  de  par'er.  Lorfqu'on  exarrine  Jîi 
microfcope      la  tu'iique   in:ér:eu  e  de  la  pa^t  e  'f 
rorfophngequicompofL*  Tcftomac,  on  la  tiouve  ca*- 
r.ie  de  capfiKs^  dontque'qocs  u.-ie*  f>nt  vu-i*efc.5î 
ne  paroiffent  que  lomme  d-  p'.Mi^  fachets  men  .  t*. 
ncux  al^aH  s,  6c  dont  les  a-t'cs  fo  t  plu«  oi  r^c -.« 
remplie  d'une  mat'cre  opaqu.*  blanc liâ:rc.Ce  fj.  h  "i 
fonrrifcnt  frobablcme^^t   un   mucus  p'op'e   à  f-  t 
gliflcr  lc«;  alimens  ,    &  peut-être  encore  un  (viz   q  : 
concourt  à  la  dÎTcftion.  Le  caral  in  eft  nal  eft  crr- 
pofé  dans  ti^utv:  fa  Icngneu''  de  deux  cf.  c-ct  de  **:« 
mis  l'un   da-s  T-iiitre,  qu*re  f^mblcnt  qu*arplî-  -i 
l'un  cont  e  r^utrc.  Le  fa*  inférieur  eft  fait  d    -e 
membrane  nin- c  &   fî  tranTpacnt:  ,   qu'on  rr  v.-.î 
t  oi»»t  Par  .Tn.umcnt  de  f  $  fibres  ;  dan?  qr  'p^^  ^■** 
cnpftr.nc  s,  en  la  prcn  Im  i*  pf^tT  une  ef  >ce  'e  ce 
.'ci-,  LcHic  cxi?:icu-  ,    ceîui  ']îii  ewcî-ppc  le  p...- 
dmt,  ei\  d  Mre    f' ^P.a'.-ce  I  e-noup   puscb.nue, 
en  V  .iii.ir.i!>ic   très  bien   de*.  Hire^  !•  n  .t'ud  r  'f«, 
qui   o'^r  !c;î:    iM  cvMinn  d-  l'iifo.  ha»f   v.  :  s    J  ar  f  i 
cl  ^  !>  tr  d  *li '-^  &  r-^nf's;  «"^  •  \    r /i»H  ^u;    ^'i  r^i 
tr.iiii'. cr/iles,  ij'ii  ccir.me  des  cciitj:c»oii  cf  c  *- 
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ceaiû  »  embraffenr ,  &  Terrent  le  Tèntricaîe.'  Tout 
dn  long  de  Felloinac  ».  en  deux  endroits  diamé- 
tfaiement  oppofés  ,  c*eft-à-dire,  au  milieu  dadcflbus 
6c  au  milieudu  d::(rus,  il  y  a  une  cfpèce  de  corde  cfaa- 
roue$  dirigée  félon  lalougueiu  ducapaJ.  Onatiès- 
bien  obfervé  que  la  partie  extétieure  ducanal  peut  être 
enlevée  &  (^paréc  du  fac  membraneux  &  tranfpa- 
rent  »  dans  lequel  les  aiimens  font  contenus  immé- 
diatement. Il  eft  bon  d:  favoir  &  de  fe  foiJ  venir 
que  ces. deux  parties  tiennent  très  peu  Tune  a  l'au- 
tre» on  en  reconnoîtia  pius  aifémenr  que  des  por- 
tions d*une  membrane  tranfparente  8c  Vifqucufc 
que  les  Chcnill.s  ft)cttent  dans  cerraiiis  te ms  avec 
leurs  eicrémeos ,  font  des  portions  de  la  parie  inré. 
tieurc  de  leur  e^omac  ;  &  on  les  verra  avec  m  nns 
de  furprife  (c  d^fdirc  de  cette  partie  de  l'cftomac 
qui  tient  fi  peu  i  l'autie. 

De  toutes  les  parties  de  la  Chenille  ,  le  corps 
qu*oo  a  appelle  graijfeux  ,  eft  cel'e  qui  a  Je  moins 
de  confiftiince  &le  plus  de  volume.  Si  1  on  en  réun  f- 
foir  toutes  les  ma/les  répandues  en  divers  en- 
droits de  cet  înfeûe,  en  trouvero't  peut-être  qo  elles 
cooipcfcnr  un  tout  aulTi  grand  que  toutes  les  autres 
parties  in:ér  eurcs  de  la  Chenille  prifcs  enfen^ble. 
C'cû  le  ;»remicr  »  &  prefquc  le  feul  objet  qui  fiap- 
pe  •  quand  on  ouvre  la  Chenille  (bit  fur  le  dos  ,  foit 
du  côte  du  ventre.  On  diroic  qu  il  en  remplit  toute 
la  capacité  depuis  la  tcie  jufqu'à  l  cxrémité  oppofée. 
Ce  qu'on  voit  alons  de  cette  fubdance  ,  en  cil  aufli 
la  partie  la  pus  coufidthable.  Elle  efl  façonnée  de 
ma  nié -e  qu'elle  foi  me  â  droite  &  â  gauche  ,  dans 
toute  la  loaguvur  de  la  Chenille,  une  Ciite  de  lobes 
de  graifTe ,  qui  ,  pliée  â  lentour  de  pluûeuis  vil- 
ccres  ,  les  enveloppe  &  les  renferme  comme  dans  un 
éviu  Certe  cfpèce  de  fourreau  grailfeux,  fert  fur-tout 
k  couvrir  »relque  tout  s  les  entrailles.  On  s*apper- 
çoit  de  plus  ,  en  le  fnivanc  ^  qu'il  s'introduit  dans 
la  tere,  &  entre  tou^  les  mufcles  do  corps,  fk  qu'il 
remplit  la  plupart  à:s  vuidcs  que  le*,  au'^es  par. 
ties  de  la  Chen/lle  lai.'fenr  entr'elles.  Sa  couleur  eli 
cdinaîrcment  d'un  t  cs-b  au  bhncdc  lait.  6a  conli- 
gu ration  tient  un  peu  de  celle  de  notre  cerveau. 
C'eftun  comporé  de  difP: rentes  malTcs  irr^gul.ères  » 
pi  }sou  moins  applaties  ,  qui  conmuniquent  les  unes 
avec  les  autres  ,  &  qui  la-.fTenr  cntieliesdvs  filions 
trcs-profon^s  &  très-variés.  Sa  fubftance  eft  mol- 
Jalfe  6c  facile  à  rompre.  On  a  fait  'nutiement  dts 
cfTais  pour  en  découvrir  la  contexture.  Lorfqu^on 
en  examine  une  parce'le  ^  avec  un  bon  microfeope^ 
for  un  morceau  de  veire,  el'e  paroit  être  un  amas 
confus  de  véhicules  amoncelée^.  Quand  cette  par- 
celle eft  très-piatrie  ft  m  nce ,  eile  (e  niontre  d*abord 
comme  une  couche  de  petites  molécules  irr^fgu- 
Itères,  ^.-parées  ,  de  grandeur  peu  diffcmblabe, 
placées  très^rès  Jes  uiies  des  autres,  entre  decix. 
imes  membranes  ^  &  l'on  n*y  voit  que  ouelques 
bconches  claii-femées«  Lorfqu*après  Taitoir  pofce 
for  un  morceau  de  verre ,  ot>  en  laifle  évaporer 
l'humidité;  comme  il  arrive  alors  que  le    bord 
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dé  ces  fàémbranes  s'atuche  le  premier  au  Terre  ^ 
en  fe  féchant  »  &  enipeche  les  membranes  de  (c 
racourcir ,  elles  feprtflTent  l'une  fur  l'autre,  écrafent 
les  molécules  ^  &  en  font  fortir  une  huile.  Alors 
cette  lamelle  de  corps  graiflèux  ne  paroit  que 
*  comme  une  double  membrane  ^  entre  laquelle  on 
voit ,  au  lieu  de  molécules  »  diverlês  petites  gouttes 
d*huiie,  tranipaTentcs,  répandues  içâ  &  là,  âe  des 
bronches ,  qui  fe  ramifient  à  perte  de  vue  fur  ces 
membranes^  &  jufqu'à  un  tel  pont  de  finefte^ 
que  de  très-bons  microlcopos  ne  fuftireot  pas  pour  en 
découvrit  les  extrémiti's.  Si  l'on  bat  cette  graiflè 
avec  un  pinceau  »  ou  qu'on  la  prefte  evcc  une  ai- 
guille «  on  en  fait  fortir  une  grande  quantité  d*huile 
très-.inupidc  ,  accompagnée  d*un  peu  de  matière 
ncDuLufe ,  &.  ce  qui  rcftc  ne  pan-îc  être  que  des 
fragnriens  de  membranes  fort  transparentes,  nom- 
bre d^  bronches  &  quelques  nerfs  >  de  Airte  que 
la  plus  glande  partie  du  corps  erâlflcuz  n*cft  que 
de  1  huile  toute  pure,  amoncelée  par  très-petites 
gouttes  ^  telles  y  a-peu-prcs  ^  qu*on  en  voit  «  plus 
en  grand  ^  dans  les  vaiileaux  de  la  membrane  cel- 
lulaire du  corps  buman.  L'eftomac  &  les  inteftins 
des  Chenilles  ,  remplis  d^alimens ,  piroiftènt  veits  » 
parce  qu'on  voit  au  travcis  de  leurs  parois  la  cou- 
leur des  matières  qu*ils  renferment  :  il  vient  un 
tems  ou  un  fuj  vert  eft  porté  dans  le  corps  graiflcnx 
de  cert  lincs  Chenilles  j  &  lui  donne  aIor4  cette 
méuie  couleur  ;  mais  p'Mir  Tordinaire,  lorfque  le* 
tems  de  la  métamorphofe  approche  «  cette  marière 
graiftèufe  perd  fa  grande  blancheur ,  &  prend 
uac  couleur  jaunàtr^-* 

Inutilement  chercheroît-on  dans  le  corps  des  Che» 
nilles  un  corur  de  la  figure  de  tous  ceux  que  nous  con* 
noiftons  ,  c*eft-à-iiiie ,  une  mafic  charnue  U.  pyr::- 
midale  >  d*où  partent  les  vaiflTeaux  qui  vont  di(^ 
tribuer  le  fang  à  toutes  les  parties ,  &  on  il  eft 
enfuite  reporté  par  d'autres  vaifTeaux.  Le  corur  de 
la  Chenille  diffe  e  encore  plus  de  celui  d  s  gràrdt 
animaux,  que  fes  trachées  ne  différent  de  leurs 
poumons;  ou  put6t,  la  Chenille  n'a  pas  pio- 
premcnt  un  coeur.  La  partie  qui  paroit  en  rairo 
chez  elle  les  fondions,  eft  un  va fteau  couché  le 
long  du  dos ,  qui  sVtend  en  ligne  droite  ,  de  la 
tête  à  l'anus ,  &  dont  les  battemens  alternatifs 
s'obfervent  facilement  au  travers  de  la  peau  ,  dans 
les  e^èccs  qui  Font  un  peu  tranfparente.  L'ojrig  ne 
ou  le  principe  des  battemens  eft  prés  de  l'anus.  La  , 
ils  font,  pfan  fcnfbles  que  par-tout  :iiileu<s»  parce 
que  c'eft  à  cet  endroit  que  le  vaideau  a  le  plus 
de  diamcttre.  Il  fe  rctrécî:  infenfî:>lcm' nt ,  à  mcfirc 
qu'il  approche  delà  tête;  &  quand  il  y  pénétre,  il 
n'eft  plus  qu'un  .fii  extrêmement  dv.'Jié.  De'  ^iiU  et- 
d'autre  de  ce  long  vat^fcau  ,  s'obferveiu  de  d:i^ari€e 
en  diftince».  dès  paqiiers  de  beaux  mufcles ,  en 
ferme  d*aileions  ,  qui  préhdcnt  à  ces  mcuv^mcns. 
Ce<^  ailerons  font  beaucoup  plus  grands,  i  la  |)xrtir 
poftérieure  du  vaiii'eau  »  c'eft-  à-dire  ,  à  âstlt .  oà 
,  les  battemens  font  plus  forts.  11  s'y   trouyc  aqffi 

M  m  m  m 


6^z 


CH  E 


un  beaucoup  plat  gnm  I  nombre  <Ic  trxcfi/c(.  C« 
Td  llc4U  ,  i^oiii  la  belle  (IruAwa  efl  lï  ip^r.'pr.éc 
il  fet  fbrâri'tH  ,  foaife  continuel lemetii ,  du  dL-r- 
f'ère  vers  Ix  b£ic  ,  ui  c  liqueur  iimfiiie  ,  un  fea 
gommeufc  .  foiblement  colocje  tn  vcrc  ou  en 
otAn};^ ,  &  qu'on  croie  tenir  liea  de  Caag  i  Via- 
feCle.  Ex  :iniiH^e  ta  iiiicrofcopCf  nn  U  irouvc  pleine 
d'une  mu  tiiu  'e  de  ^loltukt  tianrpareni ,  <roit  mil- 
lioni  de  foit  plut  peii'S  q<i'an  gnio  .le  Table.  Ce 
grmJ  vaiRcau  ,  ic  plus  remarqoiblc  de  tout  par 
Icf  niouvemeas  perpjtucli  de  coi.traâion  £c  de 
diia'ation  ,  f  mbk  danc  ftrc  plmâi  une  maitreir 
arèic ,  qu'un  véiiiable  corur.  Auffi  lui  a-t-un  donné 
h  nota  dz  grandt  arthi ,  qui  ut  convient  rnirui  que 
celai  de  corur.  M:iis  une  maiiieilé  xrrère  fuppofe 
dct  anfics  (ûbordcnnéci  :  cclli'i  ci  ruppofent  dei 
lamcaaK  de  veines  aur'jucU  cllet  aillent  aboutir  ; 
te  cet  laneaux  ruppol'cnt  pare'Uvmer.t  an  p  inci- 
pa)  tronc  ou  une  mii.r.ffc  «cine.  Il  duit  donc  pi- 
loîire  bien  et  a^ge  que  notre  grand  anaiomille 
ti'au  riea  appe'çn  d:  <oiit  celt  dam  laCben  1  e, 
lui  qui  SToii  dénombré  tant  decentàinet  de  mift  & 
Af  bionclies ,  beaucoup  plus  perîri  que  ae  dcvri'ienc 
l'iiu  àt  viifleiui  Ctr-ru  ni,  touioun  plus  appi- 
rem  qu-  les  nerfs  à^at  l'amm^il  :  çà  même  iié 
«(-■s  inutile  rent  qu'il  i  injeâé  \i  a  and  ifi^re  avec 
des  Iquruis  colurées  :  ^aniaîi  ifi.'a  pu  pirvenir 
à  y  dvcouvrir  aucine  ramîfi.a  ion  L'iru  ï  'né  de  U^ 
(tniatieet  lui  a  fait  niiire  une  conte^-tuie  fmgii- 
iière  ,  qu'on  ne  <lo-t  pai  le  prelTer  d'adn;  ter  ;  ma  t 
^  méi'vt  de  iîxcr  ran'.>itt<>n.  Il  Toai^nnn^-  que 
la  nutmion  det  partîc'  ne  Kopè:e  poirt  lians  U 
Cher<itle  par  B'>cu'<c  loue  de  cttculaiion.  Ma:), 
camm^  tou'e^  le^  pirties  conimuniquini  par  «ne 
mulriuidc  de  fib  es  &  de  fibrilles  ,  avec  cei  ama« 
de  f;rjitlé  génénUtiieni  répandue  danv  l'irtérieur, 
&  auquel  on  n'a  p  efcit  aucun  uCagc  ,  il  préfime 
que  cent  lubllince  giallie  cfl  a  tnutet  les  r>  "m, 
ce  que  U  terre  cfl  lai  pUrtes  qui  y  «roiflï.it  Bt 
en  Etietit  leur  nounituie.  Mais  ,  puTiju'il  efl  in 
contcAjble  ^^m:  la  grande  a  lè^e  chillc  du  d.r 
ri^re  vert  la  léte  ,  une  liqueur  analugue  au  r4'  g  , 
il  Tant  bien  .  ce  leinble.  ijue  cette  liqueur  lui  fôit 
appotice  par  'es  vaillcaox  analogues  am  veines, 
&  que  leur  prod'gieufe  fircflc  a  pu  dé'obcr  aui 
rccbcichei  de  lObkrviteur.  It  eft  même  te  bonne 
taifou  de  prérumir  quà  roppolice  de  la  giJiide 
artère,  Ac  le  I«nt:  du  vcniK,  il  y  a  une  maitirfTe 
vew.  qu'on  cro-r  avoir  appcrfu  daa«  qucl.juet 
ChcniUec  ic  dans  cciain*  tufcûcs  qui  leur  leilem» 
bleot  ktaucoup, 

Dei  orgaies  p-opr.-s  âr*â^oii  *tule,  nous  de 
Ton«  palKr  à  ceui  qui  font  plut  Tpé^-ialement 
afTe^^  a  l'animal.  CcIt  i  l'ai.^e  it\  difTéTcni  ordres 
à-:  murdca ,  Jurt  les  CbenîMct  fnnr  nchenrnt 
pMiivu>.s,  qu'elles  etécutent  les  mouvemms,  'ou 
*otonia^>et  ,  foit  mvoluatJirct,  qui  leur  font  pFo- 
ptet.  Noui  avons  denn^  le  nom  de  pattci  aux 
pankt  qui  foiTCu  principalement  ta  mounoxDt 
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p'ogrcllîf ,  puirquc  dtnt  cet  partiet,  cmubc  int 

celles  des  grinis  animaux  ,  on  peut  difti- nn  ds 
caiOéi,  des  jamb.s  ft  d  s  pied'.  Dci  ma'ièrrs  qid 
par  leur  dureté  roDcaBaiogiteti  ta  cotre  4cirécv>l^ 

3Hi  Tonc  p'ui  iquc  carti  agii'tuic^ ,  tiennent  lïem 
'm  ajx  infèâ.i.  Il  ne  t  «  r*i  uu  pr  iqae  rka 
d'^ca<l;cui  dani  It  flniâurf  du  corps  des  Clic< 
nillis,  mail  leur  i^'.e  eft  lour*  courette  dccallet, 
&  Ici  lix  prem'èrei  patitslo  t  é<.«  Ueurc« ,  COMsa 
le  loni  ■ufl'i  celles  de  -krt  d'^tu^ie^  i<  &&  s.  Cttc: 
It'uâure  ,  pour  être  -ommune,  n'en  méritn  pta 
moins  dctr:  rrmarquée.  *~c  qit.-  es  pattn  in 
il  lêftet  ont  d'an ibi;u^  auKo<,  ce  font  d:s  crpfecrt 
deboîes,  d'étu  s  Jcailleux  qui  rcnfc  m  m  :om 
ies  niurdes  qui  fervent  a  les  met  le  en  iRotive- 
mcn[  ;  leu  s  hairs  mollet  Si  t  ni  et  avoieB'  be- 
foin  d  être  a^fTi  b  <n  délenduet.  On  ■  diftinga-  ht 
pattetdet  Chenilles  en  antérieur  i,  nteiinc  iaïtci 
le  iionéreurcs.  Les  lia  anterieurec  f  nt  ar:icu!ê« 
8c  fe  termn  lit  par  un  onge  crocbu  ;  es  imer- 
médiuirci  ft  les  deux  pt<fl.Tieure>  n  ont  p' itt 
d'articulations I  8c  fe  tirmioent  p<r  une  pi  me  de 
pied  oiaai'e;  la  plante  d«t  ini-rméduirc-  et 
rniièrcment  enviro-me  d-  croch  :i  ,  peiidant  qM 
celle  det  poAcri  ures  n  en  a  limplem.rt  q"c  par- 
devau-.  Les  v  rres  qui  i;raflî{rrnt  ii  us  mettent  tn 
élit  de  poriiT  ce  d'^iail  p  ut  .oin  &  nom  «p* 
prenneai  que  les  l>X  ai  t'rioi  e« ,  fui  Ib  t  ^s'cil  ei, 
font  compofées  hacune  de  cin).p.écr«  nij:>ie  « 
a  m/es  d  '  quelques  é^  ne  ,  fc  a  t  ;.  iilée^  le>  vntt 
Sir  le*  autres  .  ma  s  '  'en  J  li<:rein  ent  det  grank 
a  imauK:pui'>|ue  etanicuaii  nsnii..>ilt  d  ci-iu  d 
font  un  effê' delallembagt  fe  Iti^rt  s.  d>nt  ia 
cxtrcmités  s'a^j  ujent  fc  gl  eut  :e  (:iffcr.atï  f«- 
^on  les  unes  (iir  le*  au  re  ,  u  les  tu»  da  *  ifl 
auiKt;  au  lienijoe  état  ui  tu-.f  cj  ^■  <  tei  ....i- 
reures  e  iou:i.-  ifpice  k  l-ti  ...ici  .  i-n;  ■■ 
effè  de  1>  iV^upkir  de  la  i -.p  ,  ^jni  r  T..as 
bo.it  1  bont  Us  drtéent  ■  ,«if  .>,  cjc^.isi  K 
couvertes  ai  eun  duo  cme; 'j—  '  a  u^  mls 
duri- .  ne  cèJenL  1  'Kri.i,  dci  mulV  e-  )<aat 
endroit  où  c  fte  peau  Hexiiir-  le>  allc.iu'e  U 
premître  pièce  dek  patto  a-  liri  .  re  ,  celic  •  a-  ca 
elles  tiennent  au  conw ,  e'i  p  ;tj-'  &  ent  -r^ 
d'un  large  rebo'd  >  tt-.\  u  ic^ement  ci':u  a^e,  que 
faïi  la  I'  au  i  cet  en  Iro  t  i  eil.  y  cfl  a-  icui.tat 
le  rli  d  une  membrane' tie>  ble,  q"i  lai'ic  â  U  oim 
la  liberté  de  fe  mo'ivnr  en  lu.i  f.nt  pjr  c-  re- 
bord ,  a'  unt  que  léteniine  >le  la  m  mbran  pcet:e 
permettre.  Cet  e  prcmère  pîrce  i  eni  p  -ur  b  d» 
rté  ,  i-n  peu 'Il  î'éc  îlte,  aj  t.ô<é  opoofc  cUe  ci 
meinbra'eu  e  &  Il  x  ble;  ce  qui  i  i-  a  niiTncti.|î, 
pou-  la'lTcr  a  li  paiie  la  fac  lié  d  fe  ie«vc  Ici  .■• 
cnt<:  contre  le  c<  rpt ,  a  timde  qui  l-i'  tli  (o  t  ■»• 
tutelle.  Fmre  la  première  &  la  iecvnd*  rèoc  if 
a  «n  double  pli .  muai  de  part  K  ^Mt»  fwÊ» 
lame  écailleufe  ,  dont  l'ulàttt  «A  d«  t|âbt<r  h| 
fii.'uteiiieni  de  la  ficonde  pièce  fit  la  prciiàie, 
Cete  féconde  r'èce,4uî  beaucoup  owms  grodâ 
<pm  la  pnaùèit,  U  pUs   laaj^i  im 
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fâaqi  tfl  Httîine  toute  mem'jTanenfè  d'un  côté , 
ce  qui  lui  ^e  m;.t  de  pouvoir  fe  leplicr  en  vruit 
fur  celic  tyii  la  piécid  ■  Le  c6té  oppofif  en  eft 
bnin  et  é  mlhnt  ;  tl  cit  échincré  pir  en  -  bu , 
poar  laifler  i  .1  pane  I2  lïb  icé  de  Te  renve  'ei 
piui  aifi-m 'it ,  St  de  prendre  l'at'itude  que  nous 
8to  s  dit  lui  ctie  naïuicLc.  La  uailtèmi.  pi^c, 
p'U  coure  St.  moins  golTe  <]ue  l'a  féconde,  eft 
par  deniè^e  toute  écail  ufc  8t  fani  ^cbancture. 
A  l'oppoûie  '  <le  a  un  in  .  vaiie  mcaihrancui ,  &  à 
cecàii,ré.-3illeeftentailU'c  en  delTiis  &  en-deflous, 
de  itiin  ère  :^u\\  e  permet  à  cette  pitcc  He  Te  courber 
fiir  la  prv-ccden  e  ,  &:  à  la  ^uatridnit:  yih:t  ie  Te 
repittr,  i]uoi.^i>'un  peu  tnons,  lui  ia  ito  fîème. 
Ccrie  cjui  ricme  pièce,  <]m  a  encore  moins  de  vo- 
Idoic  en  tout  (e-s  ijue  la  t  oi/ièm:  ,  elt  toute  érail- 
Icufe,  a  la  rclcrvc  d'un^  éch-incmii:,  <;ui  y  ^iti 
n^agée  pour  lailler  à  cette  piè  e,  le  moyen  de 
s'incliner  plus  aTmcnt  ll<r  celle  qui  procède.  La 
cioqmè,no  &  d>-in  i  e  pièce  ell  lcng<e.  Il  dt  arti- 
culé par  une  mrmbrane  liir  la  qua^rème,  fur  la- 
quel. e  il  peut  un  peu  fc  mouvoir  en  dilf<^nns  fcni. 
Dant  Ici  gran  'es  Client  et  nicoiet ,  il  n'a  pas 
une  dcmi-lignc  de  lo'gU':ur.  Il  cil  très-dur  ,  écail- 
leui ,  noir»  ctochu  &  termine  en  p'^inic.  Avec  uni 
irès-furte  loup;  ,  on  y  voit  que  Ion  dos  eft  len- 
£>rc<  par  une  ci^ic  écailleufe  ,  &  que  là  bafc  s'ëlar- 
^c  en  pince  dJcrévifTc  II  cft  cccux  ,  St.  de  l'ex- 
trémité de  cette  ba^e  ,  part  une  double  app:ndtce 
tièt-fbrte,  qui  piêie  tant  l'oit  peu  quand  on  la  tire, 
&  (|ui  pour  la  confiftance  ,  ièmb^e  tenir  le  milieu 
entre  l'arrête ,  donc  il  a  la  couleur ,  &  la  mcmbraite. 
C'cft  à  cite  appendice ,  qui  emic  dans  l'inténtur 
de  la  patte  ^  <{ue  tiennent  divers  muf.les  ^  qui 
courent  à  la  âécbir ,  81  i)ui  f  >i>i  dver'emcnt  c 
^r  l'ongle.  L'ani'ude  orJinai'c  des  pattes  anié- 
sieurcs  &  écaUenrei  eu  d'cire  un  peu  courbée  en 
dedans.  On  ne  T^uroït  même ,  fans  cffo;r ,  les  rc- 
drelTtr  entiè  emenc,  faiccqueles  membianes  fou- 
pie»,  qui  Turmeni  Icjts  aniculdûcns.  ne  s'étendem 
&oe  piéi^nt  pas  nainr^ilement  jufqiies-U;  à  pitii 
font  rairon  la  Chenille  ne  fauioi:  elle  coniixTrci 
pattes  antéiicu'C!  en  a  rè<e.   Il  y  a  des  Chenilles 

Îii  ont  des  patiei  énillcu'es  plus  grandes  que  le-les 
s  autrs,  proportiorndkment  a  la  i^raiidcut  de 
leur  corpf.  "Toures  vent  en  diminu^ni  de  t^rollcur  , 
^epuii  leur  origine  jufifu'à  l'ongîe  cro-hu  qui  les 
rctmine.  Il  y  en  a  donc  ia  figure  eft  pt^fquc  coiiiiiue, 
«e  foni  1(1  plus  coun.s  &  k;  plus  dimt-s  ;  mais  les 
plus  jongnef  font  plus  cnutbéei  vers  le  delTous  du 
irntie.  Celles  dont  la  couleur  eft  biune  ,  qui  font 
JniTantciSt  cpaque^i  foni ailémem  regaidées  comme 
écailleufes  i  ma  s  en  a  plus  de  ^etne  a  pti  nd^e  pour 
tellci,  cttlis  qui  étant  blanches  8c  rta-irpaicniea , 
eomtnc  quelques- unes  le  fort ,  ne  (embleut  avoir 
qu'une  corfiiiaiite  propre  i  des  chars;  on  ne  ba- 
lancTJ  pas  pouiiart  i  Jcj  rcj^aider  comme  écail- 
lc-if«  ,  ou  eonimc  carttlagineufcs  au  moins,  fi  on 
&  t  attfiii'on  qu:  'ei  tùyaui  qui  les  compnfent 
ic  ceux  des         s,  iocafablcs  de  t'aloo- 
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I  get .  de  Te  ncourcit  Bt  de  Te  plier  bien  ftnfibleiMnt. 

Les  pattes  membraneufes  font  encore  plus  diffî* 
!  lentei  pat  leur  fttuâure,  de  celles  des  grands  aoi- 
I  maux  que  les  pattes  écaiileuns.  Leur  foime  n'« 
I  aucun  lappoit  avec  celle  des  piéccdentes  ;  elle» 
font  en  général  incumparablemcni  plus  grolfes  que 
'  ces  demieies;  elfes  font  plus  courtes;  e.lcs  n'wnc 
aucune  JniculaiioD  diftmâe  ;  dits  ne  fe  teiminctit 
pas  en  pointe  ,  &  elles  n'ont  rien  d'ccaîlleux , 
&ooa  les  crochets  j  qui.  aux  intitmédiai  «s ,  for- 
ment une  couronne  au  tour  de  la  plante  du  pied. 
L'infeclc  peut  les  alonger  Ac  les  raccourcir  à  Jôa 
gré.  11  y  a  des  Chenilles  qui ,  dans  ceitaïi)  tems  de 
repos,  lei  racour>.iflcnt  fifort,  qu'elles  Ici  font  cntiè-' 
rcincnt  difparoitrc;  il  femble  qu'e  les  les  font  ent tore- 
meut  rentier  dans  leur  cor^s.  Oo  ne  peut  prcfqu  alors 
diftin|>ucr  les  anneaux  qui  on:  des  pattes  de  ceux 
qui  n  en  ont  point.  Eit  gCiu'ral  ,  leur  figure  appro- 
che de  celle  d'un  cône  tronqué  ;  les  d  ft  nai 
genres  de  Chenilles  nous  en  font  pourtant  voir 
de  trois  formes  dffirc  tc<.  Au  bout  du  cône, 
qui  fait  le  crps  des  pattes  membraneufes  de  la 
forme  la  plus  commuie,  cit  un  pied  chanu  qui 
prend  fucccftÎTement  tant  de  figur.s  diffi-ientBS  j 
qutl  feruit  impollible  de  les  luùirs  décrîrr.  Sou- 
vent il  prend  une  fbime  qui  appioche  plus  ik 
cille  d'une  main  que  de  celle  d'i'n  picdjc'tft'à- 
dire  ,  qu'il  prend  celle  d'une  efîiè:e  de  paicte 
triangulaire,  dont  let  côtds  font  curvi<tgne!i.  La 
patte  eft  comme  le  manche  d:  cette  palt-t'e.  L« 
bout  du  pied  «ft  alors  l'endroit  oîi  il  eft  le  plus 
large;  là  el)  le  g  and  c6ié  delà  palette  irîangu* 
lair.:  ;  il  efl  convexe  ,  &  il  a  feulement  une  petit* 
inflexion  k  Can  milieu;  les  dcui  antres  côtés, 
ceux  qui  viennent  Te  rendre  à  la  patte,  tournent 
leur  concavité  vers  le  dehors.  Quoique  la  Chenille 
donne  fouvent  â  fes  pieds  la  forme  a;'platic  ou 
dci  formes  approchantes  ,  ce  n'eft  gueres  que  dan* 
des  tems  d'inaAion;  les  crochets  peuvent  feulement 
furvir  alors  à  la  tenir  contre  les  corps  oi^  ils  |è 
font  cramponnés.  Mais ,  elle  peut  a  volonté  goB. 
fler  une  des  deiu  faces  qui  étoient  plaitet  aupa- 
ravant,  8:  leur  donner  des  courbures  &  des  por- 
tions tout  à-Ail  différentes ,  &  cela  lui  eft  né- 
cilTaire ,  non-  feulement  félon  la  grolTeur  Bc  la  figure 
du  corps  qo'e'le  veut  fa  (ir  ,  mais  fur-tout  pinn 
marcher.  Le  c&é  intérieur  dn  pird  eft  celui  qu'elle 
apph'qoc  i  la  furfaee  du  corps  fur  lequel  elle  mar- 
che ;  ainfi  ce  côté  doit  être  regardé  comme  le 
delTou^  ,  comme  la  plante  d^pied ,  Bc  le  cdi£ 
oppole  io1t  être  regardé  comme  1  :  delTus  du  pied. 
Il  arrive  néanmoins  R  fouvent  à  l'une  Bt  \  l'autre 
de  CCS  pirti's  ,  d'éir^:  alternativement  au  dcllusA 
au-deffous  de  l'autre ,  que  lî  on  n'apportoir  qne^ 
que  fuln  à  démêler  leurs  fonâion^ ,  on  pi«ndroit 
même  plutôt .  pour  le  defTouj  du  pied ,  celle  qui  % 
été  nommée  le  dcITns.  D..-  toutes  les  formes  que 
prend  1:  pied ,  il  n'en  a  aucune  qui  apptoclie  ptuf 
de  celle  d'un  pied  ,  ^ue  iorfqu'il  fait  un  lara*  (^ 
Mmmai  a 
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du  moins»  nais  ce  quM  j  a  d^afTcz  ctfiiflaDt> 
ceà  que  vers  les  extrémités  du  long  diamètre 
de  la  plante»  les  deux  langs  font  compoliés  de 
crochets  plus  petits  que  par  «tout  ailleurs  :  cela 
paroifToit  néceifaire  pour  que  la  plante  pût  fe  fer^ 
mer  plus  aifémpotj  &  f^n s  que  les  crochets  ^  qut 
fe  trouvent  alors  aux  extrémités  du  long  diamètre  9 
t^embarraifent   les   uns    dans   les  antres  ;    ce  qui 

t^ourroit  arriver,  fî  les  crochets  y  étoiçnt  plus 
oogs  qu'ils  ne  le  ïonu  La  figure  de  ces  crochets , 
8c  la  manière  dont  i!s  (ont  arrangés  dans  la  peau, 
font  remarquables*  On  les  trouve  confiamment 
crochus  par  les  deux  bouts  :  quelquefois  Textré* 
mité  poftérieure  ed  beaucoup  plus  recourbée  que 
l'antérieure ,  &  c*cft  ce  que  Ton  voit  à  certaines 
Chenilles  '  dont  les  crochtts  ont  de  plus  ceci  de 
particulier  que  chacun  cfl  pourvu  d'un  arUl'on 
dans  ÙL  cour-bure  antérieure.  Les  crochets  fe 
rompent  ditficiement,  &  ils  t'ennenc  il  ftrt  a  la 
patte ,  qu'ils  fe  rompe*  t  encore  bien  plutôt  qu'on 
ne  les  en  arrache.  Ils  font  environnés  &  couverts 
par  devant,  dune  membrane  tranfparente ,  mais 
tiès- forte,  qui  embraflc  toute  la  moitié  antérieure 
de  leur  largeur,  y  e(l  adhéient^,  &  permet,  par 
fa  foaplUfe,  aux  crochets,  de  s'écarter  8c  de  ù 
rapprocher  les  uns  des  autres;  on  voit  encore  aue 
npn  -  feuleme at  la  partie  antérieure  du  crochet 
perce  cette  membrane  &  paroit  en  ddior»,  mais 
qu'auffi  fon  cxtiémif^  oppofée  la  perce  pareille- 
ment 8c  fc  montre  à  découvert,  ce  qui  fait  que 
pour  arracher  le  crochet,  il  faudroit  en  même- 
temps  déchirer  cette  meml^rine.  Ce  ii'ef>  pas  tout, 
ces  crochets  tiennent  encore^  par.  derrière,  i  la' 
petu  même  de  la  patte,  IK/ Témit^nce  s'arrétanc 
de  plus  dans  cette  peau ,  femble  porcer  un  troi- 
ûèmt  obilacle  aux  efforts  que  Voû  fèroit  pour 
arracher  le  crochtt.  On  conçoit  que  de  cette 
façon,  Us  crochets  font  arrêtés  autour  de  la  (élance, 
par  une  force  fypérieure  à  kur  propre  dureté, 
&  qu'il  doit  être  plus  frcile  de  les  rompre  que 
de  les  attacher;  aufli.:VG£t-on  des  Chenilles  qu'on 
met  plutôt*  en  p'è'es^  que  de  leur  faire  lâcher 
ce  qu'elles  ont  &ifi  de  leurs  croct'ets.  Quant  au 
nombre  des  crochets  dont  les  pattes  tnterméd  aires 
font  munies,  il  efl  conHdérable,  mais  fans  avoir 
rien  de  fixe.  Il  n'eft  pas  même  égal  dans  les 
deux  pattes  d'une  même  piirede  la  même  Chenille  j 
les  pattes  des  différentes  paires  né*  s'arcorienc  pas 
mieux  fur  ce  point;  il  n'y  a  aucun  .ordre  pour 
le  plus  &  le  moins  entre  les  pattes  ;  8c  différencea 
Chenilles  parvenues  à  leur  dernière  grandeur,  va- 
rient entre  elles  à  cet  égard.^  Ce  n'eft  pas  tout  : 
la  même  Chenille  n'a  pas  à  tout  âge  le  même 
nombre  de  crochets.  Quand  elles  font  devenues 
grandes,  elles  en  ont  beaucoup  davantage  que 
quand  elles  font  encore  petites  :  telle  Chenille 
qui  doit  avoir  plus  de  quatre  -  vingt  crochets  à 
une  patte  intermédiaire,  n'en  a  d^abord  qu'une 
tfvntainè, 

La  di£Féreai:e  des  pattes  poâérieures  de  la  Che- 
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tttUe  dii  Sau^e,  avec  les  pattes  ^  tntetméiiaire» , 
ne>  confiée  principalement  qu'en  ce  que  celles  là 
font  beaucoup  plus  près  Tune  de  i'au-.re  que  les 
antérieures,  &  même  G  pi  es,  que  fouvent  elles 
fe  touchent  s  qu'elles  fonr  plus  larges  v:rs  la  plante 
qu'a  leur  origine  ;  qu'elles  n'ont  qu'une  demi- 
couronne  de  crochet,  81'  que  les  crochets  en  font 
plus  grands  que  ceux  àcs  pattes  imcmiédiaires.  La 
demi -couronne  en  efi  placée  fur  le  bord  snté* 
rieur  de  la  plante.  Les  crochets  en  font  alterna- 
tivement grands  Bc  petits  comme  ceux  ies  met* 
médiaires.  Ils  diminuent  tous  enfemblede  volume  ^ 
à  mefure  qu'ils  font  plus  près  des  deux  extrémi- 
tés de  la  demi- couronne»  &  ils  agiflTent  par  un 
méchanifme  femblable  àcelni  des  huit  pattes  qui 
i^  précède  ne.  Le  nombre  des  crochets  des  pattes 
poftérièures  n'eft  pas  fixe;  mais  comme  il  om 
font  qu'un  demi- tour ^  il  efi  beaucoup  inféiieut 
à  celui  des  pattes  intermédiaires  :  immédiatement 
au  -  deifus  des  pattes  poftérieures  fe  trouve  l'anus  ^ 
qui,  bien  qu'il  foit  la  plus  grande  des  ouvertures 
dont  la  peau  de  la  Chenille  efi  percée,  ne  paroh 
point  du  tout  en  dehors,  finon  lorfque  rinfeâe 
vuide  fes  excrémens*  Dans  itont  autre  temps,  îl 
eft  couvert  d'une  valvule  triangulaire,  .qui  tct* 
mine  Icxtrcmité  du  dernier  anneau,  &  avance 
Un  peu  par  delà  la  dernière  paire  de  pattes.  Elle 
efi.  de  la  même  confifiance  que  le  refie  de  tt 
peau  de  l'infeâe* 

Si  après  avoir  ouvert  une  Chenille .par-defliis  le  dor^ 
on  emporte  toutes  les  parties  inférieures  qui 
couvrent  les  endroits  où  les  patices  mtmbraneufes 
font  placées  i  on  n'eftplnsfi  furprisqn'eWes  foieot 
capables  de  unt  de  mouvemens  dimhMs;  on  a  oie 
quantité  de  beaux  mufcies ,  au  meyA^  deiquéla 
ils  peuvent  être  exécutés.  11  parcit  que  chaque 
patte  efi  une  espèce  de  tuyau  creux; .  on  apper- 
qoit  un  trou  vis  â-vis  le  milieu  de  fa  hafe,  dans 
lequel. phifieufes: mufcies  Ce  plongem.  Ainfiif  dans 
la  Chenlk  âqui  on  a  oté  toutes^ le^.^atties  qui 
rempUSTcnc  la  cavité  du  ventre^  6n  ivpit  la  furf 
face  iméricurê  des  anneaux  -qui^'  nous  <  offre  des 
objets  qui  médlent  -.  d'être  examinés  f  :  c'eft  li^ 
difpofition  des  fibres  employées  pour  faire  prendrb 
à  chacun.de  .ces.  anneaux  fnt^de  formes -dif* 
férentés,  f<»us  lefqueUes  ils  neuvent  paroîcrefuc* 
cefit^emeiit.  Des  paquets,  oe'  fibres  flotigitudt* 
n2Ïei-ix  fynt  femarqoer'iesipreai' étés* T/Tous;. cet 
paqucce*>font' auiant.de  mufcietw  qui^^  tdoi^pi'ik 
fc  raccoarciflent,  oblîaentj l'anneau  à  feiplier^ib 
f^nt  chadun  attsckés.a  deux  termes  communs,  à 
deux  andcanx^  c'eft-à-dirc^  dua  côté  â'Ia  jonc* 
tion  d'un  anneau  avec  celui  qui  le  précède,  éc  de 
l'autre  à  la  jondion  do  mêmeatineau  avec  celui  qui 
le  fuit.  Dans  tout  le  refie  de  leur  étendiie,  ils  ne 
(ont  qu'appliqués  comme  des. co rdes  fue /l'anneau, 
fans  loi  être  aucunement  adhérens.  Sous  ces  mufcies 
droits,  qui  ne  font>  adhérens  à' la  peau  que  par  leufis 
extrénutos4  eo  tioitfd*  dans  :.la  peau.déi  iflieaÀ 
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léifrfCflifaf  (!ort  fa  filtre e(l  capable,  elka^ficore 
i  fiiciîtté  de  pouToir  fe  retirer  prer<|u^'  entière- 
lent  Tous  fâ  bafe ,  &  q^and  elle  ie  fait  »  ell: 
lodioe  ctt  méme-tems  de  plus  en  plus,  ^afqti'â 
lire  wi  angle  prefque  droit  avec  cette  bafè  , 
Mqu  elle  y  eft  à-peu-prè^  toute  cachée.  On  ap- 
•ffpt  à  Textrcmité  antérieure  de  la  filière  ,  trois 
Uratîons ,  dont  les  deux  latérales  portent  les  ba:- 
tUonf  de  la  filière  ,  &  1  intermédiaire  y  qui  efl 
lopins  grande,  porte  un  tuyau  flexible  Se  éladi- 
ie ,  ^n'on  a  nommé  le  tuyau  foyeux  ^  parce  que 
Vil  par  lui  que  pafle  la  foie  que  la  Chenille 
ié«  vie  tuyau  (e  remue  en  totrt  fens  fur  la  filière  , 
il  même  que  la  filière  le  fait  fur  fa  bafc  ;  ce 
hE  rend  ce  tuy  iu  d'une  agilité  (urprenaote.  Quand 

f  rexaratne  au  mtcro'cope  ,  on  trouve  fon  cxtré- 

jS  percc'e  d'une  ouverture  oblique ,  taillée  en 
mit  coupes,  com^^e  une  plume  à  écrire,  mats 
wic  moins  «robli<]u'to  &  fans  pointe.  Cette  ou- 
n  ure  eft  du  c6té  de  la  lig  e  inférieure ,  ce  qui 
UC  ^i«e«  dans  la  fitnation  inclinée  où  le  trouve 
Ittarcliement  la  filière ,  fon  orifice  eil  tourné 
Iri  le  corps  ,  fur  le  ]uel  la  Chenille  e(l  pofce, 
\  peut  a  fv  ment  s'y  appiiqier  ;  d'où  il  réfiilte  que- 
d  la  Chenille  a  èilt  m^nfrla  matièi>e  loyetire 
u*à  cet  orifice,  elle  n'a  <^u*i  appliquer  fa  fi- 
fur  CCS  c  Tps  ,  pour  v  coller  cette  muihèrc 

être  en  état  de  tirer  un  fil  :  ce  qui  feroit  plus 
Kcilefi  r  'uve  ture  éto  t  perpen  i  culatieau  tuyau 
^•*ix  ,  ou  tournée  ve  s  q«ei  ju'autre  côté  <^ue 
F  Ugiie  înf'rie  re  parce  qu'alors  Tépaidcurdu 
Wi|  du  tuyau  ,  qui  te  trouveroir  entre  ces  corps 
ria  matière  To)  eue  ,  s'oppoléroit  à  lapplica- 
M'imm  diate  de  la  matière  ibyeufe  fur  ces  corps. 
1^' tuvau  foyenx  jarôît  être  en  partie  écailleux 
rèà  par  ic  m-m  ^raneux.  Du  moins  on  y  obfêrve  de 
Alloue*  raie  ,  d'un  br^jn  prefqiie  noir  ,  féparees 
1^  d  s  intervalles  grisâtres.  Si  ces  intervalles  f^nt 
iT  Téritible  mem' r  nés  ,  cornme  leur  couleur 
fèi&At  Pin  1^1  e  ,  elles  pourront  f  .>u  n'r  Ha  Che- 
Btc  ,   un  moyen  de  diia  er&  de  rétrécir  le  tuyau 

eux,  ce  qui  pourra  coiit*ibu<.T  a  rendre  le  fil 
O'i  mo'ns  gros ,  quoique  la  différ  nce  qui  ^e 
▼e  entre  TépaifTeur  des  fils  que  la  Chenille 
!ftdàas  un  mé:ne-tcms  .  ne  provienne  pas  ^ttl'- 
tobUiblement  de  ce  te  feule  caufe ;  mis  nous 
pfas  con'entcrons  feulement  H*obferver  ici  en 
iflBuit  ,  qur  la  différence  d'épaiflfeur  <^  ces  fils 
^  fi  confidérable ,  qu*){  y  eu  a  qui  font  fept  ou 
lie  fois  plus  gros  les  uns  que  les  autres  ;  qu'ois 
r  font  pas  tous  cylindriques  ;  «fu'il  ««'en  trouve 
i  font  plats ,  &  que  parmi  ceux  ci  ,  on  en  voit 
i|it  les  bords  font  plus  épais  que  le  milieu.  D*a'l- 
jr%  ,  le  mrme  fil  n'a  pas  toujours  par-tout  i\ 
Itae  épaîifeur.  On  en  voit  qm ,  par  intervalles , 
sr  fort  renflés  ï  des  endroits  &  fort  menus  à 
lut'es ,  &  'Tii  ont  par-ci  ,  pa'-là,  des  groffèars 
I  des  nodofîti's  telles  qn'on  en  voJt  dans  le  fil 
r    lin  mal  filé. 

barbiilons  de  la  filière  font  extrêmement 
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petits  t  lis  n^ont  qu'environ  l^épa!flè^r  d'un  poii 
médiocre  de  Chenille.  Ils  font  placés  chacna 
fu"  une  élévation  arrondie,  niembraneufe  &  grî« 
Htie ,  à  coté  d'une  autre  plus  grande  &  plus 
alongv-e,  qui  porte  le  tuyau  foyeux  :  leur  direc- 
tion t^\  moins  inclinée  que  celle  de  ce  tuyau  « 
dr  fàic*aivéc  lui  ^  un  angle  d'au  msins  trente  degrés. 
Quand  an  les  obferve  »u  fnicrofcopc,  on  voit 
qu  ils  ont  la  figure  d'une  pbiole,  c'eft-â-dire,  que 
leur  corps  eft  cyl'n  irique  ;^ -oue  p-ès  de  fon  extré- 
mité ii  s'arrondit  &  fe  rétrécit  confîdérablement  « 
&  que  fur  cet  endro  t  s'élève  un  petit  cou^  en 
forme  de  goulot  nflez  large.  Le  corps  du  b:ir- 
biilon  psTroîc  compoi?  de  deux  écailles»  l'une  d'rn 
bnin  mons  foncé  que  lantre,  &  réunies  par  les 
côtés,  l'endroit  où  il  fe  rétrécit^'  eA  griUtre  & 
parok  membianeux;  an  petit  corps  brun  en  fort 
par  le  c6té,  &  du  g3ulo:  mé;ne ,  un  filet  lon- 
guet, tant  fôit  peu  courbe,  de  d'un  brun  clnir^ 
qu'on  croit  être  un  tuyau ,  parce  qu'en  le  mouil- 
lant, il  paroft  qu'ii  y  monte  de  l'eau,  i  laquelle 
on  croit  voir  fucccdcr  de  »'air  lorfvju'îl  fe^  (eche. 
L*u(^ge  de  ces  petits  barbillons  t[\  inconnu;  ils 
font  fi  courts,  quon  ne  croit  pas  qu'ils  puiffenc 
ctr;:  d'aucuns  (ecours  ï  la  Chenille  quani  elle 
file.  Leur  dir^'^ion  vers  la  bouche  doiifltt|  font 
tous  près .  Bi  le  tuyau ,  par  ou  ils  fe  tflikent , 
ont  fait  présumer  qu'ils  font  plutôt  les  organes 
de  l'odorat;  ma'S  c'eft^ce  qu'il  ne  faut  pas  fc 
hâter   de  décider. 


Les  deux  gros  barSiUons  font  p-a^és  i  droire 
&  a  gauche  de  la.fijicre,  chacun  fur  fa  propre 
bâ'e.  ils  avancent  plus  vers  le  devant  de  la  tête 
que  le  corp?  de  la  filière,  parce  que  leuK  bâfes 
font  plus  longues  que  celles  de  la  filière,  \h  ne 
font  point  inciinés  vers  le  plan  de  pofirion,  maïs 
plutôt  du  côti  oppofé^  en  p.n<:hant  un  peu  l'un 
vers  l'autre.  Leu'  fut  eft  compofô  de  deux  tuyaux 
courts,  donc  le  fecorxd  rentre  dans  le  premier^ 
&  le  premier  dans  U  bâfe  :  tout  deux  ont  leur 
partie  antérieure  mem^raneun.*  &  grifat  e';  l'autre 
eft  écailleufe  âc  d*un  brun  d;:  marron.  Du  pre- 
mier tuyau  s*élève  une  épine  conique,  qui,  vue 
au  microfcopr ,  parok  creirft--  &  femblable  â 
celles  de  la  lèvre  inféiic-ure.^Wn  voit,  au  côté 
m.-mbranenx  du  fécond  tuyau,  deux  lames  écail- 
leufe*, qu!  ont  chacune  :  la  ferme  d'une  lams  de 
couteau  iiifféremment  façonnée.  Chacune  ed  im- 
p'antée  Hans  un  anneau  écaiUeux.  Sur  ce  fecond 
'tuyau  s'élèvent  d^ux  luti es  tuyaux  p1u<  courts  » 
mem-iraneux  par  le  haut,  écailleux  par  le  bas,' 
&  placés  à  côté  Tun  de  Tautre.  L'un  des  deux , 
porte  un  tuyau  encore  plus  délié ,  qui  paroit  t^T* 
m*né  par  une  membrane  arrondie  ^  l'autre  porte 
une  aigrette  de  tro^s  cônes  écailleux,  extrêmement 
petits.  Les  différens  tuyaux  dont  chaque  barbil- 
lon eft  compofé,  forment  non  -  feulement  autant 
d'articula'ions  mobiles  en  tout  fens»  re^is  fbuf- 
nilTcnc  encore  à  la  Chenille ,  le  moyen  de  rao^ 
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courcir  Cet  barbillonii  autant  fue  boti  lui  femble,' 
îufqu'au  point  de  pouvoir  cntièrcnient  Ut  faire 
dirpatoîtrcj  en  fiiifanc  rentrer  toui  ce^  tuyaux  les 
«ni  d'nt  Ik  autres,  &  le  l'ernirr  itans  ia  bafe 
du  barbllon,  La  Chenlle  paroît  le  lervir  dt  ces 
barb  lions  comme  ce  niuiti .  quand  elle  mange 
tt  qvaiid  elle  lile  :  dai»  l'un  &  dans  l'auTe  de 
cet  cati  on  Us  voie  conrnuellement  en  aâioa  , 
ft  l'on  conçoit  <jue.  placés  comme  îs  font,  i 
l'ouwnurc  de  la   baucbe  fit  tn  m -me  tem,  t  tout 

5K%  de  la  fil  ire  >  ih  peuvent  éire  trèi-propm, 
'un  côtj,  à  re:enir  &  à  p"tter  fuus  la  dent  les 
morceaux  qu'elle  mâche,  Se  de  l'autre,  à  placer 
&  airanger  lei  petits  co  pt  ct(a>~gvr^  dont  elle 
peut  compufer  la  coque,  à  y  conduTf  le  fil  de 
fa  filière  pour  les  tiacr ,  à  i>pper  Ai,  i  ranger  ce 
fili  i  feniir  let  endroiit  mi  il  en  m'njue,  à 
(■onver  les  endruî  s  les  p  ut  pro'.-r.'t  à  le  fiiie 
tenir,  ft  i  rempUi  d'autcs  fonâims  de  cette 
efpèce- 

i^  nature  ayant  donnj  aux  Chenilles  la  facuIiL- 
de  £ler,  l's  a  pourvues,  peur  cet  etlê',  de  d  ux 
VailTeaux,  où  fe  prépare  la  matière,  qui,  étendue 
à  l'air.  Te  Ige  8e  fe  convertit  en  fil.  Ces  vai<'> 
lêaux  font  trcs-fenfibl»  dau  la  plupart  des 
«'pccefLj^  Chenilles  ,  ils  ocoipeiu  une  bonne 
pariietfla  capacité  du  ventre  i  dans  qucl:]ues 
efpèces  ,  ils  ont  plus  de  volume  que  1  eftomac 
Se  le  iiitednsenfem'ie.  Les  dcui  va  (Traui  Coytat 
liint  pafai  emei:!  fem;  labiés  ;  tous  deux  Timi  Te 
teimi  er  a  la  filiè  e,  avant  q 'e  d'y  arriver  ils 
devennent  fi  dîlii's ,  que  ce  ne  lutit  ijue  deux  filets 
parallrlcs  l'un  i  l'autre.  Si  on  ouvre  tout  du  long 
du  venire,  tufifu'à  la  icte,  une  Chenille  ^ui  a 
fijiiurné  danslelpiii-de-vin,  on  :rouve  auprès  de 
la  iL':e  ces  deux  filets,  qui  s'en  t'ioigncnt  a-peo- 
pris  parailèlenenl  ,  &  devieniici-t  dt  plus  en  plus 
gros  ;  i-s  1«  (enJcni  ,  en  fj.>an  r<f)bm;:c,  Tur  le- 
quel ils  lônt  ap^liqii;.»,  jiil'jues  ve^^  la  dern^re 
f  a  le  des  paite»  nieniùraiteur».  Li  ils  fe  replient 
chact'ii  de  le -r  ci.i:-;  la  parte  qi.i  ell  par  t'.vi  ce 
coude,  retourne  en  lijfne  droite  '  cr^  la  i  ir,  Ci^a- 
qjc  va  (Tcau  ar.ivi-  tn'ir  n  v  sa  v  s  les  prem  ires 
pattes  ^caiieufes,  fe  courbe  une  l'ecoi  de  foispoir 
icpr.ndre  l'a  toute  vers  le  derriire  :  la  partie 
cump  iie  cnt:e  c«p  deux  coudts  .  eA  i  ftu-près 
pa  •tout  d'un  s'gal  di^niciie .  Ht  c'cfi  celé  qui  in 
a  le  p'-Ui.  La  pane  (jui  re  ourne  aptes  le  lecond 
coude,  va  un  feu  en  d  minuant  d  grofleur ,  jul- 
qucs  vcri  le  milieu  de  la  lortii^n  loniprif:  entre 
le  r'«''>i<^'  &  le   'C<^>''id  (oudes;   li   le  vallfe 
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(ti  prenait  un  p-u  la  roi-'e  du  c6i;'  du  dos,  & 
ti';;.iirs  en  d.i'.j' liant  de  grollêiir.  l^irfin ,  il  fc 
Tr..iir'('  ^iie  •'jiiiitfii.mi'  fois,  a  l'cs  quoi  le  v«il- 
|..i.  i:.>iii«r\.i  t  u^.c  iR-'-'e  gr"il(ur.  ne  va  p^lii  en 
:  ^'iii  croie,  »••  ne  lom  qix:  p!n  U  rï)!  s  «jui 
■  ,.  l'.'.-.r^i.i  n  ire  en  quc.oue  iVrie  .  fit  ciii  cou- 
■.  1 1  [  un-  ^>r.::iic  ^[cndue  de  la  ;>artic  lopil-iicure 
cr  iLik«Mb&ilca  ir.i«fl:ns.  Ciiaciiu  de  ces  v«il- 
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feanx  efl  rempli  d'une  llquenr  ^aiflé  ft  glaatitc . 
&  elle  cQ  de  diKiente  couleur  félon  celle  de  la 
flic  que  la  Chenille  file.  Dans  Ict  unci  cU*  cA 
d'un  jaune  d'or  ;  dans  les  autres  ,  elle  efl  d  un 
jaune  plus  pâle;  daoi  d'autres  elle  cQ  p'C^4^ 
blanche.  Le  mftne  vaidêan  coi  tient  quclqu  loii 
dans  une  de  ces  moitiés  une  liqueur  d>Berenunci4 
colorfe  que  celle  qui  «A  dans  fan  aniic  moitic. 
La  première  ,  celle  qui  fe  icrmiiK  ■  la  filièie ,  'm 
quel-juefo'i  rrmplie  d'une  liqueur  trèt-iaune,  pen- 
dant que  la  liqueur  commue  dans  1  aufc  t&  pile  ; 
ou  t  ut  au  contraire,  celle-ci  eft  remplie  de  la  liq-JtU 
la  plus  jaune,  &  l'autre  de  la  plus  pile,  fit  c'^âdc 
la  qj'ii  arrive  que  partie  de  la  foie  d'une  co>idc  ef 
d'un  beau  jaune  ,  pendant  qu.  le  lefle  elt  d'une  <oK 
pre'quc  bla;iche,  La  qualité  des  feuillet  doat  û 
nou  rit  une  ClicLille  ,  &  la  difpnlîtion  inicrieur:  oA 
elle  cQ  ellc-mime,  l'on:  appar- moaïM  les  caulés 
des  différentes  coul.urs  qu«  prend  la   liqueur  a  fait. 

Combien  ne  devon^nous  p>i  regreier  que  pa.>an 
tant  de  Chenilles  qui  filent  &  fc  conftruifent  des 
nids  ou  des  coquet  de  foie  ,  nous  n'a^ont  pu  eKoM 
tiret  parti  que  du  travail  d  une  feule  c'pec'  : 
voy.  Bombix.  Dans  tout  les  payi,  la  foie  ^ 
la  Chenille  connue  fous  le  ootn  de  vti  -  it'f^* 
fou'nii,  n'(A  pas  d'une  égale  beauté  :  cille  dt 
la  Chine  ell  ti.-n>mmée  p^r  fa  fin^lfe;  il  7  a 
des  (ays  oii  la  l'oie  ell  trèt-groflière,  ce  ^ 
dépend  Ons  doute  de  la  dlftércnte  •^'.ua  i:é  des 
aliinens.  On  lait  combien  la  diiTéten.c  d  s  f  i  u- 
rages  InfiLe  (ûr  celle  Jes  bcurics.  On  a  mntJ^ 
que  dans  un  même  endroit,  Us  vers  qui  ie«i 
nourris  de  il'euillet  de  mfiiiei  blanc  filent  ck 
ftfie  plus  fine  que  celle  des  «en  qui  l'ont  douttii 
de  feuilles  de  tnijricr  noir.  Entre  les  Ctieeiiin 
qui  fiknt  inutilement  pour  nous,  il  y  en  a  dei 
eli>L'i:cs  qui  vivent  fur  bea'icoup  de  dit;er  r.:t\ 
ilpcces  d'aibris;  on  a  obfeiviqie  qooij'je  com- 
munément 1  s  coqu-.'t  qu'elles  fini  fii.ni  â'vn 
(oie  inp  faible  pour  tire  cmployiie  a  no*  ii''ui, 
on  t'ouvoic  des  coques  de  cts  mêmes  CheriUi, 
compi-lVet  d'une  fox  propre  à  le  la'iiet  m>i:n 
en  (Euvre.  Cette  dilTrcncc  entre  la  qualité  en 
ibies  des  Chenilles  de  même  efpcce,  qui  sitoicu 
lie  ditér-nics  fortii  de  feuîlcs,  venoit  fans  crau 
de  la  diffoientcqualiiédes  feuilles  doit  e  l.s  s'ctcirt 
nourries;  elle  dtvroii  nous  cnga}.>er  a  Cprc-utei  i 
nous  ne  mcitiions  pas  ces  Cliïnilles  en  eut  àt 
travailler  utiltment  pour  nous  ,  en  ne  les  noaiRl!aa 
que  de  ccitaincs  feuilles.  Combien  d'^uircs  ncbc'ci 
nous  vaudroient  les  Chenilles  ,  lî  nous  cnirv^n- 
rioni  de  mettic  en  auvre  toutes  les  co^Ms  de 
foie  qu'elle*  fjvcni  fe  condniire.  Les  coques  qâ 
ne  pour'Oent  pat  étra  filées  ,  pourraîesK  ctr<  u^ 
dées  Si  feivir  «tilciMM  i  dificrenm  "'  ' 
teliet  que  ccUct  dei  bai| 
des  ouates  ,  -dn 
dé  M  faiiet  < 
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»c  lour  pas  (Valement  les  co:]ues ,  ma»  ]ti  nHs 
*«*me  de  (^tidques  Chenilles  j  formes  de  pure  Tjie, 
jui  pourraient  donner  lieu  i  d^s .  eflàis  utiles. 
l;i|lulIr8Reauniur,quis'étuitunt  occupé  de  h  pra- 
liqu*  d«  arts,  n*a  pu  manqué  dinfiller  li-d<flliï, 
&  de  fiiite  fentir  tout  l'avamage  qu'on  pourroit 
»en  piomcttre.  Cependant,  quoique  cet  objet 
»«ine  de  prèj  à  l'utilité  la  plus  lecberch^e ,  on 
•fl  bien  loin  d'afoïr  fait  des  eipWences  aflca 
nombrenfcs  Se  alTe^  variées  ,  pour  tâcher  de  te 
«ndre  encore  plus  utile.  L'eiamen  même  de  !a 
liqnenrà  Ibie  auroît  dû  beaucoup  plut  exercer  ceuv 
^  a  ment  la  phylïque  &  ceux  qui  aiment  les  aru  : 
«Ile  a  des  qualités  qui  invitent  à  des  recherches 
également  curieufcs  &  uti'es.  Elle  efl  fur-tout  re- 
■urouablepar  trois  quïlïtéî:  par  celle  de  fe  frcher 
pnelque  dans  uninlbiit;  par  celle  de  ne  felaifler 
diflondre ,  ni  par  l'eau ,  ni  par  aKun  des  d  flb!*anï 
Iw  plus  aûife,  loinin'elk  ell  une  fo's  deflëchée;- 
enfin  par  celle  qu'elle  a  encore  ,  lorrqu'clle  ell 
jeche.  de  ne  fe  point  laiflèr  ramollir  par  la  cha- 
leur. Ce  font  ces  tro  s  qualités  qui  rendent  cette 
liqueur  fi  utile  pour  nous  comme  pour  les  Che- 
ï,  *'_■  ''  '*  prem  ire  qualité  loi  manquoit ,  les 
fij'  lé  romproient  peu  après  être  fortît  de  la 
filtre,  ou  ces  fils  gluans  ,  dévïd.'s  les  uns  fur  les 
■■*•**  t  le  eol'eroient  au  point  de  cornoofer  une 
fitule  maflë  dont  nom  ne  pourrions  faire  aucun 
"J*g"'  Enfin,  de  que'le  util  té  nous  fcroïent  ces 
fila  »  s'ils,  ii'avoiert  pas  les  deui  autres  qualités , 
fi  l'eau  pouvoit  les  dîflbodre  comme  elle  d'IToud 
«ant  de  gommes  fèches  ,  ou  fi  la  chaleur  les  ra- 
melliflïiit,  comme  elle  tamollit  tant  de  réfines? 
Nous  ne  pourrions  ftire  fans  doute  ni  habits  ni 
meubles  d'étofir  de  fo  e.  L'-Uuftrc  auteur,  dans 
Jet  mémoiref  duquel  nous  avons  diî  taot  pu. fer 
poar  compofer  l'article  des  Cheni'le*  ,  a  pré- 
lèoïc  quelques  vues  d'utilité  nouvelles  qu'on  pour- 
rait letirer  de  ces  infeél.s.  Si  nous  pouvions  ,  du-ii , 
tirer  la  liqueur  fojeu'"e  des  vailT'au*  où  e'Ie  eff 
contenue,  &  fi  nous  avions  l'a:  t  de  l'employer,  on 
•B  fêroît  les  plus  beau»  &  l.-s  meilleurs  vernis, 
im  plus  flexibles  les  p!ui  du  s ,  les  mo^ni  alt.'- 
»»bje«  par  h  chaleur  &  p-tlhiimidié.  Dès  qu'une 
•Tfèce  de  Chenille  nous  fouinii  feule  un:  (i  pu>- 
iSgïcufe  quantité  de  foie  ,  il  paroit  qu'  s'il  y  avoir 
y*  gens  occupés  à  tirer  ^  du  cotp'  de  quan.ité 
B*utrcs  efpècet  de  Chrniiles,  la  li  ;ii:ur  foytuf; 
4M  I)'  trouve,  on  en  pouiroît  fai'C  des  amas 
C«»fidétablu  .  fîii-rout  d;ins  les  annîes  où  Cff- 
laines  tlptccs  font  (l  communes.  L'idée  d;  tirer 
dîs  veinis  du  coips  des  infeftcs,  n'efl  pas  nou- 
v-lle  ;  Reaunmr  fait  mention  du  procédé  dont 
•5^  Mexicains  font  ufjg.*  pour  rcurer  ti  ma- 
l>Ks  Ttmis  du  co^'*  dï  cer- 
idée  aflèa  finguliéi 
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étofT.s,  (Oit  UfahU  fe  léduiie  à  avoir  U  fectH 
d'cnl-vct  d.-  grjnlis  pièces,  de  grand-s  fcutlUs 
de  vcrnîi  de  îl^lTus  l.s  corps  fuj  lefquelt  on  les 
ail  toit  appliqués,  l'ouï  rctourn.rcncoii:  a  conâdérer 
nos  vaifll-aux  à  foie  dans  le  corps  de  la  Chenille  , 
nous  Ui  avont  déctits  l'un  &  l'autre  comme  deux 
canaur  lornieux  ,  ouverte  fealement  par  le  bout 
«li  va  fe  rendre  i  la  filière ,  ft  qu'on  t  cru  bou- 
chés par  le  bout,  L'onet  a  vu  dans  fa  Chmille, 
la  partie  poflérieurc  du  vzHIcau  {oytvt ,  cominv 
oiquer  i  (on  extrémité,  par  un  filet  affcz  fenfible  , 
i  un  plexus  de  fibres  qui  fe  répandent  fur  le  pre- 
mier gros  inlcfiin,  furies  intïlins  giélts^  8l  dani 
le  corps  grjilTeux  ;  c'cft  pat-U  apparemiucnt  qu'eCt 
introduite  la  liq^enr  foycufe.  liy  \  quelque  variété 
dans  les  formes  des  vaiiTeaux  foyeai  des  Chentilei 
de  diftérenics  efpËces  ;  mais  elles  ne  font  pas  bien 
conlîdérablcs  ;  les  inflexiaos  ,  les  coudes .  revien- 
nent i-peu-pfèt  k  ceux  ^uc  nous  avons  décrias. 

Pour  doDrter  une  idée  alTes  complctte  de  l'otga- 
ntGtsoo  intérirurc  des  Chenilles ,  il  nous  refte  c«> 
corc  i  parler  d'uae  autre  tCfèct  de  vailTeaux  ,  que 
leur  couleur  pourroit  faire  confondre  avec  ceux  de 
la  foie  ,  &  dont  nous  croyons  devoir  donner  ici 
une  légère  delctiptian.  Ui  font  ordinairement  ren- 
plis  d  une  liqueur  jaune ,  fouvcnt  très-épaOTe  j  c'eQ 
îur-tout  vers  U  partie  poâértcare  &  inférieure  dct 
int'tftms  qu'ils  font  les  plus  apparcns.  Non  feule^ 
ment  ils  font  une  infinité  d'infiexions  ,  de  détouM  ; 
leur  ccnformaiion  eS  telle  qu'ils  foni  tortueux 
dans  chacune  de  I:urs  portions.  Chaque  petite 
partie  forme  on  coude  d'un  câté  ,  6c.  celle  qoï  la 
fuit  en  fi>nne  un  dj  câté  oppoli^.  IIi  font  continu» 
à  des  vaifTcaui  plus  droits ,  cylindriques .  remplit 
d'une  liqueur  plus  tranfpareiitc,<in'  vo'-tjufquetven 
la  moitié  du  corps  de  la  Chenille.  Il  y  a  quatre 
branches  de  ces  dtrnicrs  vaillcaux,  dont  on  ne  vok 
pas  trop  bien  l'origineima's  les  va'Qèaiii  tortueux 
St  comme  varjqueux  en  fort  une  continoaiion. 
Malptghr  n'a  rien  pu  dé-iier  fur  les  ufages  de  ces 
drinïers  vailfeauxi  il  croit  qu'on  peut  (ou p^onner 
qu'ils  reçoivent  11  paitle  la  plus'  tenue  da  fue  qui 
a  été  macéré  &  d'géré  dans  l'eftomac ,  K  que  es 
fuc  ,  après  avoir  (uivi  tous  leurs  détours  >  &  ^y 
et: e  affiné  .  en  peut  ê:re  porté  au  cceur,  à  la  peau, 
&  i  d'autres  parties  du  corps,  Rcaumur  avoit  grande 
envie  de  leur  trouver  quelque  commonicaiton  avec 
les  vaiffcaui  à  foie;  i!  fembloii  , 'a-t-il  dît ,  que 
la  natur>  ajroie  b:en  [>u  donn.-r,  pour  anfi  dire, 
ail  Chenilles  ,  de  féconds  înteSins  ,  des  inteftiot 
panicnleri,  pour  digérer,  pour  prc'pirer  la  ma- 
tière qui  fournit  cette  liqueur,  n>i  doit  devenir  ' 
foie,  pour  lent^aiie.  Se  que  ces  vaiiieiuxtoruetix 
éioient  ces  efpèces  de  laboratoires:  mais  il  n'a  pu 
leur  trouver  la  communication  qu'il  cherchoit.  H 
fiudrotc  que  'a  lique.ir  digérée  reionraâ:  encore  i 
l'eftomac ,  pour  être  cnfuite  portée  à  ces  réfervoirt. 
Ce  qu'on  f*it ,  c'tft  que  les  bou^s  de  cet  va'ffëau 
s'ouvrent  dans  le  rcâum ,  qu'ils  y  poitent  une  om- 
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t'ière  jtune,  plui  ipt-ffe  qu'une  boaillîe.  Ce  quî 
dirpoferoît  à  la  rcgnider  comme  le  fedîment  de 
la  matière  qui  fournit  la  Toic  ,  l'eiï  qu'elleefl  wu. 
jnurs  de  la   m*me   coulcut  ,  maîi  pouitant  p'us 


Enat 


r  </m  CkcnilUs. 


Quand  la  nature  a  rendu  cntaïm  genres  d'ani- 
maux prodigieureminc  fécondi,  elle  a  pris  foin 
en  mcmc-rcns  d'empêcher  leur  trop  grande  mul- 
liplicaiioR  ,  en  produifanc  d'autrei  animaux  psuT 
Ici  détruire  :  aîn(t  let  Chenillei  font  deAinées  à 
nourrir  quantité  d'eipcc»  de  grand;  &  de  peiitï 
animaux.  £1.k  ont  un  prodigcux  nombre  d'en- 
nemii  :  les'  uns  lei  mang:ni  toutes  cr.iièrei  ;  l'S 
auiret  1«  hachent  ,  lei  rongent  ;  d'autres  les 
fuceiit  peu-à-peu,  &  ne  les  fait  pas  moins  périr. 
Quelque  gr^nl  cepv-ndint  que  Toii  le  uombie  de 
leurs  dcfirufteurs,  on  le  tr»uvc  toujours  trop  pe- 
tit ,  lorf^u'ori  n;  fait  aiiention  <]uaux  ravag:s 
quMIes  nous  cau'^ent.  Tout  ce  que  nous  avons  pu 
rapporter  i  leur  élo^e ,  ne  lauroii  faire  changer 
lïs  l'entimet\(  de  haine  qu'on  tur  porte.  On  ?ou- 
drriii  pouvoir  les  lout.'s  dcimire  fur  le  champ.  Se  ne 
laifTer  pa*  la  moindre  trace  de  leur  exiflence.  Ce- 
pendant, fï  naut  aimons  à  voir  les  arbres  de  nos 
ja-dins&  de  not  bois  omi.'s  de  feuilJes,  nous  ai- 
mons aulli  à  entendre  le  chant  Se  le  ramage  des 
ciicaux  qui  viven:  fur  ces  mêmes  arbres  :  faifon^ 
périr  toutes  les  chenille  ,  8t  nom  noji  p-îve  ons 
bientnt  de  la  plupart  de  ce^  efpices  d'oifeaux. 
A-n!Î  nous  ne  voyons  pas  tju^  les  rapports  que  tdiit 
d'ûtr-s  ditFC-^ens  ont  les  uns  avec  les  autres,  tn 
fuppofant  <)ue  nous  f^immes  le  c:  ntre  de  tout , 
que  tou:  doit  fe  rapporter  à  nouîjnous  ne  voyons 
pas  combien  nos  int-rits  tieiinencices  rapports, 
quoique  Ibuvent  trcî-Lk-Igrés.  Si  les  chenilles  ne 
Il  urrilTeni  pas  iinm;'(!:aiem'iii  la  plup  rt  de  leur; 
ennemis  qui  nou^  piai;'  m  davantage  ,  elles  foiii 
encore  n^cefHiires  ,  p 'ur  fournir  de  leur  propre 
l^iLlîance  de  quoi  vivre  a  un  très-grand  Jiombre  de 
larves  qui  ie  :r.in<fjrment  en  rnnuches  &  mo'iche- 
t.-'ns,  &  que  ccrt.iii^  oîleaux  pr^firrent  &  fa  vent 
trc-bien  arfarier.  On  a  remarqua  que  |i  les  Hoiri- 
gnuls  i  tes  Hirondelle*  piroititnt  au  prînt^ms 
5^ns  nos  pi>s,  elles  abandonnent  li-'uri  climats 
mninspour  cherchent  une  lemorrature  plus  douce, 
<;uedcs  alimens  qui  leur  convi.niient.  Ainlidonc  , 
fi  les  chcnilKs  nous  f.mt  du  nuil  ,  elle.  nou« 
donnent  «les  déJoininigemens.  D'ailleurs  ,  on  a 
pour  ell'i  une  haine  irnp  générale  ,  qui  enve- 
loppe des  millir.  dVIxres  innocentes  avec  quel- 
ques eff-cce^  ci'up^bJM  ,  lelon  notre  manière  de 
jiigfr.  t)ii  J  du  prendre  une  i.i^e  du  nombre  pro- 
■in'ifiix  d'efpi-cfs  dechrii'Ilrs  que  l'on  peut  trouver 
daii>  ces  ciiiin-cs  ;  coendant  il  n'y  en  a  peJi-itre 
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&  for  noî  arbres  n'y  feroîeat  pas  de  dégât  fenlîîile» 
&  foumiroient  un  fpeâacle  întéreflânt  S:  aj'''' 

ble  aux  yeux  curieux. 

QueU  que  lôient  les  dégâts, rouventtropfanefo 
il  ell  vrai,  qu'occalionnent  les  chenïilet  à  dm 
dépens  ,  ils  litruient  bien  plus  conlîdérablei  ,  G 
les  fortes  gelées  d'hiver,  &  fur-tout  les  p'uiei 
froides  du  priutcms  n'en  faifôicnt  pal  mourit  une 
partie.  Celles  qui  Tont  loeérs  dans  des  nîdi  oà 
elles  peuvent  braver  la  rigueur  de  la  faifoti , 
n'échappent  fouvent  à  ces  deux  fléaux  ,  <\at  poui 
devenir  la  proie  de  leurs  enji-mii  ,  qui  comp- 
tent fur  elles  pour  vivre  &  nourrir  lear  timillt 
pendant  la  belle  faifon.  Les  Chenilles  au  c*:*- 
traire  qui  vîvtnt  ifolées  ,  par  exemple,  celles  da 
chou  ,  fervent  d';tUment  aux  oifeaux  à  bec  poiriu, 
qui  pafle.  t  T'iver  dan»  nos  climari.  1  Ainiî  les 
oifeaux  leur^nt  r  'ntinuellement  ta  guerre;  it 
tti  dctruifent  des  quantités  prodigieufes  quand  elles 
font  jeunes  :  ces  infebies  font  un  ine:s  friand  pjîr 
leRofilgnol ,  la  Fauvette,  le  Pini,on  ,  &c.  Le -Mo:, 
neau  ,  tant  décrié  à  caufe  de  fa  vSracii^  ,  en 
détruit  un  très-grand  nombre  pendant  frs  nichtei; 
on  a  cheichc  a  prouver  qu'ire  feule  paire  de 
moineaux  :^ui  a  des  petits  à  nourrir  ^  détruit  diM 
une  fema  ne  trois  mil  c  trois  cents  foixant  che- 
nilles. Quand  il  ne  trouve  plus  de  chenilles, U 
vole  aprè^  les  papillons  pour  les  prendre  Se  les  en* 
porter  dans  fan  nil.  La  euerre  trop  msurrrléi* 
^u'on  déclare  àcei  fo'tes  a  oifeaux  ,  ell  peui  être 
la  cauf;  que  tes  chenilles  lônt  It  multipliées  di» 
certaines  années  :  il  elt  évident  qu'en  dfcruiûnt 
le:  efpèces  qui  les  dévorent,  n^ns  veiîloni  a  la 
Pureté  de  nos  ennemis,  Dins  rous  en  douter,  ta 
Lézards,  le»  Grenouilles  foni  auTi  leur  proie éei 
chenilles.  Si  des  chryla  iJe.  lut  ne  lo.)  p.^  eafer- 
mCes  dans  des  coques. 

•  Dans  fa  propre  efpèce  ,  la  chenille  a  descniie- 
mis  a  harn's  à  la  détruire.  On  ne  croi-oit  ras 
qu'un  iiifeiite  qui  ne  lêmble  defliné  qu'à  rospc 
les  feuilles,  foil  un  animal  aufTi  carttatrter  ,  )»(• 
qu'à  dévo-er  les  individus  de  ion  eipcc».  o«  A 
pu  ei'coredécouviir  que  deux  efpccei  de  cben^Da 
c.ip?blesdcs'ent;emarger;atil  'autobr<rvcr^*Al 
ne  font  pas  de  celles  qui  vivent  ca  fodéiéi 
des  goûrs  pare  Is  ne  pcus'ct  point  idgacr  rfni  h 
fein  d'une  famille.  Si  'o  neOes  cbenill»>  cniH 
ces  inclinations  carna:ic  ei  ,  0:1  'uiirfiM'  Te  rtpo'H 
l'ur  elles  du  foin  de  leur  i  \\  v'it'.a-\  Cf.  en -un 
i!  n'en  cH  pas  ainlï  ;  preT|iir  nuici  le*  cKoûUa 
vivent  entr  elles  d'un  bon  ai'  'A  ,  i|upiq«'cUn 
re  ldi:ni  pas  d:  la  mcmc  famlllt  ou  de   U  aôp 
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apfi1î<]uje  contre  leur  ventre  :  ellet  la  redreflent 
pour  l'er.foncer  dant  le  corps  dfs  plu'  g  ailes  che- 
nilles ,  (ju'elles  fucert  t  inq-jilleniei'C  ,  malgré 
leurs  eiforcs  pour  s'en  débar  aller.  Un  autre  ennemi 
bien  pins  redoutable  pourelle,  e'eftuiie  elptce  de 
laT\-e  de  Carabe,  noie,  plus  loiij^ue  (ju'uiie  chenille 
demcdiofre  };t.tndeur.  Le  devant  de  Tatcie  eflauiif 
<Ie  deux  pinces écailieufes,  dont  elle  pcicele  vei<t'e 
des  chenille^  iju'cllc  attaque.  La  plus  gioHe  che- 
nille, cjui  fi^flîr  à  .peîne  pour  la  nourrit  pc^idant 
un  jour,  ne  peut  éviter  Tes  pourfl>îte^  ;  dcjq'J  eili^ 
la  percce  au  vci:tre,  elle  nela  luitie  plusqu'tlle 
ne  l'ait  décorée.  Ce;  iniLdes  ont  foin  de  fe  loctr 
à  portée  de  leur  proie,  on  les  iro'ive  oidnaire 
ment  darn  'esni-ls  A'.s proccjponnaiits ^  riontlanom- 
breule  fa^nil  e  fournit  abondjmire'  t  de  quoi  raiTa- 
iier  leur  appé[ît  &  fdti  faire  leur  gloutonnerie, 
La  Guqe  ell  aufli  (,n  des  ei'nemis  des  che- 
nil lei  :  cjuanJ  elles  ro'ii  pc'iccs,  elle  lis  emporte 
da~s  Ton  nid,  four  nounit  fes  larves. 

Enfin  l's  ch;:nilles  ont  des  ennemis  qu'il  n'eA 
euète  paflit'le  de  toimc-tre,  fans  un  courj  d'ob- 
lérvattun^  ttès-exaâe«.  Telic  chenille  qui  nous  pa- 
foit  en  buD  état  ,-  eâ  louvent  lo'  gée  tolte  vive 
par  des  larves  qui  fe  miurrifTeni  &  rro  ITent  aux 
dépens  de  fa  prop  e  nibllince.  Il  ^  a  de  ces  larves 
4)ui  feterntnc  fur  le  corps  de  la  chenille,  qu'elles 
percent  poi'r  le  fucer;  d'autics  font  fï  bien  ia<^hées 
dans  Icn  imérieur,  qu'on  ne  fe  douteroit  pjt 
qu'elle  ^11  ait  une ,  quoique  lôn  eorps  en  foii 
tout  fa'ci  :  c'eil  un  fait  dort  il  efl  lacîle  de  le 
convaincre  :  an  n'a  <{u'a  prendre  des  che^'illes  du 
Chou  ,  a  les  enfermer  (eus  un  poudrîei  ;  on  re 
tardera  pas  à  voir  s'jlevet  fur  leur  f  eau  de  pet  ts 
(ubcrcul-s  blancs  ,  qui  fjnt  lis  Uivet  <]ui  fortent 
de  rinté:i«ut  de  la  ch  nillc.  Le*  a;uf^  qui  con- 
tlenreri  les  germes  de  ces  petits  infeâts,  font 
pondus  par  un  petit  Ic^ueumon  d'un  beau  veti 
doré,  qu'  fe  promèise  fui  la  chenille  du  Chou  , 
pcuT  cnfoncir  dans  fa  peau  un  a'guillon  dont  la 
partie  pcifttrieurc  de  lïin  cor;'s  ed  pourvue.  Cet  ai- 
guillou  ^rcfqueaiHi  Irng  ^lue  lui,  fait  une  ouver- 
ture prcique  aulfi  profonde  dirs  le  corps  de  la 
tbenilk  ,  oiî  il  ùcça\i  un  teuf  qui  gl  Ile  parle 
ccnal  de  l'aiguillon  mcmi',  Ccî  ccut*  font  places 
inns  telle  pof.ndïur,.i',u'ilsioiit  tiMijourt  à  l'abri, 
quoique  la  chei'ille  vie  ne  à  changer  de  peau.  On 
comprend  que  le^  larves  qui  miliert  de  ces  œufs  , 

■-•c  peuvent  fnil'vtVM  g  ni  atiii^ei  m  lems  lie  leur 
sccToWcTiKm  ,  ijtffl'un  Jtpetisde    'n   Chcuilte. 

.jQ>"nd  clies  oiit  p'is  luut  leur  aicroillcmjrt,  e.les 
£iit<;i>I  du  'orp*  lie  la  cljeniUe  ,  p.ir  d^s  iroui 
qu'elle»  'l'ct  j.  fa  p*»u  ,  de  cûté  *  daui'e.  C 

^ives  n'uti)»!  tuuiuuii  le  t^n^s   de  frtitiie 
aûtniticincnt  r  i4'«ilntfiiRttM{KpÈ<»peu  de  t 
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U  nourriture  qui  f^toit  nécelTaire  ,  pour  tépaier 
fa  fubilance  dévorée  par  ces  înftCies.  H  y  a  tris- 
peu  d:  chenilles  dans  le  corps  defquelles  on  ne 
trouve  quantité  de  larves  dévorantes.  Quand  on 
voit  tant  d'infciSes,&  aller  gros,  fortîr  du  corps 
d'une  chenille,  on  a  peine  à  concevoir  comment 
ils  y  avoient  pu  y  être  tous  contenus.  Mais  il 
paroit  plus  difficile  -de  concevoir  comment  tant 
de  larves  ont  pu  naître  dans  le  corps  de  cette 
chenille  ,  fie  y  croiire  ,  fans  qu'elle  foit  tnorre. 
Il  y  a  plus  encore,  cttte  chenille  non  Tulement 
ne  périt  pss ,  elle  croit  elle-même  ,  pendant  que 
d.s  infidlci  feniblent  remplir  toute  la  capacité 
de  fon  ventre  ,  &  éire  occupts  à  dévorer  les  vîf- 
cères  Si  toutes  tes  partes  eiTeniielles  i  la  vie  , 
que  cette  capacité  renferme.  Alais  ils  fivenr  pour 
aitilî  dire,  ménager  les  orga^ies  uécelTaires  poue 
faire  vivre,  &  pour  faire  croître  Hk  chenilles, 
dont  la  vie  elî  aufli  nécelTaire  i  ei.x-inomes.  II4 
trouvent  moyen  de  fe  nourrir  à  leurs  dépens  , 
lans  leur  faire  des  blelTures  mortelles.  Le  cotpi 
graifleiix  qui  remplit  tou.  les  vMes,  qui  font  entre 
les  parois  de  la  capatnté  du  ventre,  Ips  trachées, 
les  vallfeaiix  i  foie,  l'eflomac,  les  ii.tell  m  ,  &,-g. 
&  dont  le  volume  furpalle  fou  vent  celui  de  tontes 
les  parties  iiue  nous  venons  de  nommer,  p»- 
rott  être  la  feule  fubltance  <juc  ces  larves  at'aquent 
&  qui  leur  fert  de  nourtiture.  La  chenille  dont 
la  capacité  du  ventre  efl  remplie  d'un  grand  noow 
bre  de  lirves,  peut  donc  vivre,  croître  même; 
mais  elle  ne  parviend  a  pas  à  fe  transformer  en 
papillon  ,  parce  que  la  maticie  propre  J  nourrit 
en  quelque  lbrt>:  le  papillon  fous  1j  forme  de 
chryfalide  ,  cH  confbmrr.ée.Plufîeuis  autres  ef^'èces 
de  chenilles  que  celle  du  Chou,  nourrifleiu  en- 
core dans  leur  intérieur  des  mfeâes  qui  Its  dé- 
vorent ,  quoiqu'en  moindre  quantité.  Les  parties 
intirleures  &  vi'ales  delà  chenille,  ne  font  pas 
toujours  auili  méiiaeées  par  toutes  les  cfpÀces  de 
larves.  Uns  larve  ou  deux  font  quelquefois  p^rir 
la  chenille  dans  la>)ucile  elles  or.i  ciu,  perdant 
qu'elle  ell  encoie  jeune;  mais  on  peut  lemanjuci 
enmême-iems  t]ue  ces  larves,  pour  prendretout 
l'ace loilTe me r  t  lui  Itur  eft  r.écelT^ire,  n'ont  pas 
be^oi"  que  la  chenille  puifTc  prendre  tout  1:  (îen. 
Ce  font  de  ces  combinailons  ménagées  pa'  ia 
nature,  &  qni  méritent  bien  l'otifervâtion  &  l'ad- 
miration  des  nitura'iiles.  Lesichncumo'  s  n'ont  pas 
la  même  facilité  de.  dépofcr  leurs  aufs  dans  le  corps 
des  Cheni  les  qui  font. velues  ,  comme  dans  celui 
des  efpices  rafes.  Les  chenilles  qui  fe  renferment 
dans  des  coques  pour  fe  n-.étamorpliofer  en  cbry- 
lâlides  ,  ne  font  pas  plus  exemptes  que  le!  autres  , 
d'être  mang/ es  imérieurenv  nt  far  les  infectes.  Pen- 

que  la  chenille  fait  fa  coque  .  pendant  qu'elle 
r  re  i  (â  transformation ,  la  lar%-e  vit  &-  croît 

lOB       «rieur:  elle  fort  par  la  fuit''  du  cor^ 

:  le;. elle  fite  fa  coque  dans  celle  même 

qu'elle  a  dévorée ,  8c  donilc.  trar 

.  JB  fl       te  plut  à  couvert.  Quelijuefois 


«;» 


C  H  E 


on  efl  furprU  de  voir  An  chryPalIdei  <ri;ne  belle 
appiTcncc  ,  (|Liî  loinbent  en  poufltèn  lorfqu'on  lei 
icHiche  :  uni  que  la  chenille  ronge  ies  feuillet, 
elle  répare  par  de  nouveaux  atimens,  ce  qtlc  lei 
larvet  mingent  dans  Ton  corpf  *,  tn^ù  Biirèt  & 
DiéumoTphofe  en  chryPilide,  elle  ruccombe  fout 
l.unilenumeunriL'res.  Enfin,s'>leldes  Ic>)n>.umoni 
<)ui  uucheni  Kun  œufs  fur  la  peau  .  ou  lc>  de- 
poTent  dtnf  ïe  corp«  lics  di;nilles  ,  11  en  t&  en- 
core oui  vont  di'poler  leun  ceufi  ou  leurs  larves 
dant  lei  ccu't  mcme  dei  papillons  i  ainlï  il  ^  a 
de*  tnfeâe«  qui  mangent  lei  chenilln  avant  même 
fu'flUcs  fbieoi  nfei.  f^.  Ichmeumom  ,  Sphex,  CÎMirs. 

Uojaii  ie  ditrmrt  Iti  CkiiùUes. 

torique  noui  obfervoiu  let  arbres  de    roi  jir- 
dinsf  de  nos  v«  gen.  dépouillés  de  Icuii  leutiles 

fr  Us  Cbcnilles  qui  les  ont  lédiiî  ■  dart  un  ^Lat 
langulTaiii  que  no-Ji  craigions  de  les  p  rire; 
ioifque  :>ou*  voyons  let  aiRipagncs  (!év4lUei  par 
leurs  dégâts,  l'Ous  voudrions  que  le  nombre  des 
cnnemb  de  es  m'edei  filt  encore  pluj  gr^nd, 
afin  qu'ils  fuccombiflent  enti&rcinot  à  Icurt  at- 
uquet.  En  conjurant  leurpeite,  nans  foubiîtous 
4  anéantit  leur  efpèce  :  ma't  comme  il  y  a  ton- 
îoHTS  une  rompe nlàiiott  dant  l'ordre  de  la  nature , 
on  ne  peut  diiruirc  une  «rpcce,  fans  qu'une aut  e, 
fouTcni  plut  défallreufet  n«  U  mu  lipli*  :  ditiuifci 
les  renards,  let  muloit  ravageront  vos  terres.  U 
faut  avouer  qu'il  y  a  dei  années  oH  let  Chen  llct 
fiMit  de  fi  grands  ravages,  qu'eil»  nous  privent 
dct  plus  beaux  Irui's,  de  l'agtéinent  de  voir  tmc 
belle  verdure,  de  nous  mc-cre  fou»  foa  ombte 
dans  une  failon  oii  on  la  reclicrelie  avec  plailtr 
&  oft  on  en  jouit  avec  délices;  ce  qui  ell  bien 
ptopT'i  à  esciternotre  cou-roux  U  roue  vengon-e 
comte  elle-.  Quand  on  confiuère  (ûr-K^utla 
éigieufc  fi-coniié  de  ces  cites  (i  dflruâeuis 
dcman-ie  i  quoi  elle  fer.  Si  l'Auteur  di:  la  natute 
s'avoit  conlîdéré  que  l'Iiomme  dans  la  formitio:) 
de  l'univert,  il  paroi  eue  les  Chenilles  auroient 
M  inuiilci  dans  la  création;  maie  nous  avoot 
bbleivé  que  le  noi^'b-e  de  chaque  ix\(e&e  cfl  pi 
port'onné  i  re'ui  d't  individus  qu'il  doit  no' 
lit.  La  Oenile,  la  mouche  ne  l'ont  don-:  fat 
inutiles,  puifqu  elles  fervent  d'iliment  à  tout 
lei  oifeaux  qui  ont  1:  bec  pointu.  Vt  d'kî  leurs, 
les  Oen  Iles  n'cui'eni-elcs  t\at  la  faculté  de 
vivre,  pourquoi  n'aurinent-el'es  pis  entrcramme 
l'homme,  dam  le  Ijilème.  univer  el  de  la  vit. 
Nous  ne  pouvons  f- m  doute  i.ous  dilllmultr  que 
tout  ce  que  nous  avons  dir  &  tout  ce  que  nous 
pouirtOHt  d're  en  faveur  d^s  Cheni'lej ,  ne  faumit 
ùjrais  diltlpet  lini  Tcffun  defivan'aç^eufe  »  la- 
quelle elles  ont  d.nni  U  donnent  fjni  celle  feu; 
Ji  des  lecettts  fùrei  pour  lei  déiruire,  fetoicnt 
phit  intéreflânirs  que  tou'cs  <et  merveilles  ^e 
nous  avons  r4rportéc>  fur  leur  comité.  Pour  être 
du  neÎM  judes  dant  M:te  baice,  rappellont-Dous 
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qu'elle  ne  doit  tomber  que  fur  dix  &  don*  efpices 
qui  font  véritablement  nuifibin  i  iwsprop  et  \m- 
t''rëtt  :  telle  que  la  Chenille  nraunée  c«Mai«/, 
la  livrit^  la  ptoftBïoiutairt ,  la  (JieniUc  à  orctln, 
cetledupin.  du coou,def  grains,  quetquet  arpe» 
leufet,  &  en  i^néial  la  plupan  de  celles  qw 
vivni  en  fociété.  Pour  venir  i  bout  de^  soi  dei- 
feins  diflruâeuri,  il  faut  attaquer  ces  forte*  d'en- 
nemiï  dius  Itur  berceau  :  fi  nont  attendont  ^et 
l'âge  les  ait  affranchis  des  entraves  de  leur  CB- 
f-nce,  tout  ni<s  eflônt  feront  îautilcs;  malgré  noet, 
ils  feront  le  mal  dont  ils  font  capable». 

Dant  ie  détail  des  Chenilles  Ici  plus  conuivKS 
&  les  plut  à  cra  nJre ,  noui  avont  indiqua  ia 
maniètc  dont  les  papi  loni  femell  ■  fiwt  les 
pt'nie  :  cette  connoilfancc  eA  néceflu'e  peei 
pouvoir  di'linguet  les  nidt  des  jeunet  CbcaUei. 
Nous  avons  vu  qu'il  y  en  avoil  <]UÎ  foTfnoîeK 
de<  mds  en  Ëlant  une  efpèce  d;  coque,  duit  la- 
quelle elles  fe  ittlrcnc  pendant  la  nu't,  la^(qe'il 
fait  ffuiJ  ou  qu'il  pieui  :  viùla  donc  le  bcrccM 
où  croillcnt,  ou  vivent  les  ennenût  q«  aai* 
fommet  fi  imételTét  à  démiirc.  Four  y  ifadu 
d'une  niincte  effi  ace,  il  fant  coup:r  la  otfé- 
micét  dfs  branches,  fur  lesquellti  ce^  ntJt  fan 
placés,  &  Ici  fctier  au  feu  i>.ut  de  flm;  parce 
que,  fi  on  les  lall'oic  i  terre,  let  ieuoes  Che* 
nil  et  qui  ont  été  Iccouées ,  fortiicîent  &  fc  ié> 
pandroient  par-tout.  Cet  nidt  ne  f>iit  pas  le» 
jours  a  la  panée  de  nore  main  ,  qii«!qnei-Hi 
font  placés  i  l'exirémitd  des  branches  Jcs  aifaiv 
très- élevés  ;  dans  cet  circonfiancet,  nn  b  pea^ 
voit  d'une  longue  perche,  au  bout  de  laqMlli 
on  attache  des  ciEîeaux,  nommés  tcàtmii/mn.  Le 
lempt  le  plut  propre  pour  écb<ni-lcr ,  c'eÉ  letfr 
qu'il  fait  froid,  !^^'  qu'alors  tontes  les  icuMS 
Chenilles  font  Tariembléét  dans  leur  nid.  Si  ae 
n'a  pas  eu  la  précaution  d'ccheniller  pendant 
l'hiver,  on  ne  peut  plus  Je  fjîre  qu'inraediate- 
meni  après  une  forte  pluye ,  qui  a  fait  rrntm 
les  Chenilles  dans  leur  domicile.  Cette  néiiicdi 
de  les  détruire,  ell  la  mrilleure  &  la  plm  ef- 
ficace de  toutes  celles  qu'on  peut  indiquer.  Le: 
autres  n'attaïuent  que  que'qutt  tndivii|js  ;  naii 
celle  -  ci  tend  i  ladeiniûicn  )>énérxl«  de  l'c  pên. 
en  faifant  mourir  i  la  fois  de  non  breafct  fanuilei, 
qui  a'iroient  d:s  générations  i  riotini,  fi  oaki 
laifioii  fubfiller. 

1)  ne  fuffit  pat  d*atu:iuet  les  Chenîllct  tar  In 
arbres  fruitiers,  il  fjût  encore  let  cberdicr  dan 
les  haies  voifincs  det  veiEt'i  &  des  iarduti  :  i 
on  n'avoit  poitit  cette  p'&ution,  Mpiia  ^'tUa 
auroient  ravagé  let  atbnitei  fiir  leqtla  riln 
naifTent,  on  let  vernie  bietuôt  le  aMOR  m 
TOUE.-,  pour  arriver  furies  ar^tvi  fii  laar  «fit 
raient  de  quoi  vivre-  Cet  inlcde,  ommbs  m^ 
l'avons  obferré,  fe  répaod  pu-ioot  «A  2  ■•• 
fe  Rouirir  ie  aooi  min  t  maâ , 
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'Rm  pris  U  peîne  d'écheniller  ch«£  foii  S  Iç* 
voifîns  n'ont  point  eu  les  même*  pr^caucioni  après 
que  les  Chenilles'  lu'ont  tout  ravagé  chtz  eux, 
qu'elles  ne  trouveront  p lui  de  quoi  y  vivre,  ellct 
TÎendron'  dépouiller  les  arbres  de  celui  <j<>i  aura 
pris  les  p'u»  grands  foîni  pour  fe  mettre^  a  l'abri 
de  leurs  dégâts.  Il  feroil  à  dclîrer  qu'il  y  eût 
une  loi  qui  ordonnât  i  tous  les  propriétaires. 
dVchenillcr  las  arbres  &  les  ha'.es  de  Icun  pof- 
reffioRS. 

Quand  on  craint  qu'un  ai4>re  ne  foît  attaqué 
par  les  Chenilles  répandues  dans  le  voîfinage  , 
en  peut  enduî  e  tout  le  tour  du  tronc-,  i  la  lar- 
geur de  deux  pouces,  avec  du  miel,  ou  ave: 
toute  autre  matière  gluante  tï  vifqueufe;  lorr-;u'elles  ' 
veulent  traverfer  cette  barrière,  leurs  patres  s  y 
attachent,  6c  elles  ne  peuvent  plus  avancer  : 
jdorc,  il  faut  avoir  Toin  de  vilîter  l'arbre  de  temps 
en  temps,  afin  d'ôtct  les  Chenilles  qui  font  prifes 
aux  pièges  ctu'on  leur  a  tendus,  pour  les  rcrafer: 
fi  on  les  lailT  ît,  leur  corps  fen'îroii  de  planche 
i  d'autre^,  pour  iraveifer  la  barrière  fans  s'en- 
eloer.  Quél^lief<  ii  on  réuflît  il  &tre  tomber  les 
Cheoil'ei  d'un  arbie  qui  rn  cft  couvert ,  «n 
btfllant  au  ba'^  de  la  |paîl'e  mouillée,  ou  celle 
de  Ji  litière  d't  Chevaux,  oui  occa/ionne  u"e 
lîirnce  très  épailTe  qui  les  étourdit  :  lorfju'on 
mêle  i  c«  feu  un  peu  de  fouflre,  la  fumée  eR 
bi.  n  plus  propre  i  les  étourdir.  On  ne  doit  point 
leur  donner  l<  temps  de  revenir  de  cette  'on-:  de 
connilfion-,  il  faut  le<  écrafer  tout  de  fuite  .à 
mefure  qu'elles  tomb.nt;  autrement,  elles  rega- 
gneroient  bientér  les  arbre».  On  *»  encore  an- 
noncé une  eau  de  favon  avec  laquelle  on  arrofe 
let  plantes  qui  (ont  coUTetietde  Chenilles.  Mais 
ouelque  foit  l'efiîcacité  de  tous  cet  moyent,  au 
lieu  d'attendre  la  belle  faifon  pour  en  fiiire  uiage, 
il  «ft  toujours  plus  prudent  &  plus  fur  d'échenil- 
Icr  pendani  l'hiver. 

Moyens  et  pripanr  Us  CluitiSts. 

On  peut  fans  doute  mettre  fur  le  compte  des 
progrèi  de  U  rûfbn  humaine,  les  progrès  de 
rhiSoire  nature'le,  qui  a  &it  de  lî  grands  pat 
tout-è-coup,  ou  pour  mieux  dire,  qui  n'a  été 
vraiment  bien  cultivée  que  de  nos  jours.  On  a 
fenii  que  l'étude  de  la  na:ure  érott  la  plu!  cflcn- 
ùelle  des  études ,  du  côté  de  l'utilité  comme  de 
l'g^éinent,  8c  de  toutes  parts  on  s'efl  livré  i  U 
recherche  &  à  l'obfervadon  des  objets  qu'elle 
renferme.  L'Eniomologie,  quoique  moins  culti- 
vée que  les  autres  fciencef,  a  cependant  participé  â 
llnfluence  dominante.  De  riches  colleâions  d'în- 
'  fcân.  ont  autant  întértfTé  le  goât  poor  cette  fcîence, 
^c  fiicilité  fon  éiude  &  fes  progrès.  Mais  il  pa- 
foh  qo'on  l'efl  plus  occupé  de  raffembler  les  individus 
'4hiu  réut  parfait,  que  de  les  iàire  connoltre  dans 
.ilcarpHoûet  étau  rogr  »w  oepeadua  vicid^ 
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coir.plette  de  leur  hilloire,  il  faut  pouvoir  let 
fuivre  dans  tout  leur  développement.  La  difficulté 
de  confetver  les  larves  &  les  Chen'llej  a  été 
fans  doute  la  cauTe  de  cet  oubli  à  leur  égard. 
On  n'aroii  que  deux  moyens  pour  fe  let  rap- 
peller,  celui  de  les  figurer,  &  celui  de  les  con- 
ferv  r  dan«  l'rfpr't  de  vin.  Par  le  premier,  on 
ne  peut  rndre  tout  le  briH^nt  de  l^urs  couleurs; 
par  le  fécond,  on  les  détruit  complettement. 
Nous  devons  dire  cependant  qu'en  fituiànt  de 
fucre  l'erprit- de-v<n  ,  les  couleurs  ne  «'al- 
tè'*nt  pas  bien  conlidénblement.  Pat  ces  deuK 
moyeni,  les  larves  ou  les  Chenilles  font  fïparéei 
des  infefles  patfaits,  &  on  ne  préfente  pas  le 
rapprochement  de  leurs  métamorphofes  Se  l'iden- 
tité de  l'individu.  Pour  fuppléer  à  crtte  infulfi- 
finre,  on  a  propofë d'injeâer  les  larves,  8c  particu- 
lièrement les  Clienltl.'s,  avec  paniei  égales  de 
cire  &  de  fuif  fundus  ,  ou  de  les  remplir  de 
fiblc,  après  let  avuir  vuidée;:  nous  pr'férerioni 
le  coton  ,  comme  bien  plut  propre  que  le 
W>le.  Ces  deux  moveni  qui  réufliffeni  alTeï  bien 
fur  les  erolTes  Chenilles  velues,  ne  peuvent  être 
employés  fur  let  petites^  ainfî  que  fur  celles  qui 
font  rafes.  Il  a  f^Uu  recourir  i  d'autres  tenta* 
tivei,  qui  ont  été  fuivies  du  plus  heureux  fuccès;. 
On  e()  parvenu  i  obtenir  det  ChahlUes  qui, 
quoique  dedèchées,  confcrvent  toutes  les  appa- 
rences de  la  vie.  Cette  méthode  efl  trop  imérel^ 
fante ,  pour  ne  pas  la  rapporter  avec  tous  les 
(lét.ùls  qui  la  concernent.  Les  înAtument  qu'elle 
exige  ne  font  ni  nombreux  ,  ni  coûteux  ;  oft 
pot  de  terre  épais  &  ventru,  haut  d'un  demi» 
pied  ;  un  fourneau  Tuffifamment  large  pour  que  le  pot 
puilTe  ctte  chauffî  par  les  côté^  ;  plufîeurj  cha- 
lumeaux de  paille  de  différentes  grolTeurs  ;  une 
aiguille  fiiée  i  l'extrémité  d'ui  nunche  de  huit 
ponces,  &  du  fil,  Ibotles  feuls  ïnfirumens  nécef^ 
falre^-  On  Tn  feniira  :niEux  l'utilité  ,  en  délîgnant 
leur  ufage. 

On  entretient  le  pot  dans  une  chaleur  fèche, 
dont  l'intenfîté  eft  relative  il  la  grofPeur  d^t  Ch^- 
nîllet  à  deflccher.  On  peut  ;  employer  un  bafft- 
de  fable  pour  la  conf^rver  égale,  &  la  graJuer 
par  le  moyen  du  thermomètre.  Le  moment  le 
plut  propre,  poor  la  préparation  dei  Chenilles, 
eH  celui  qui  précède  l'avant -dernière  mue,  Lrtvi 
couleurs  lont  alors  plus  prononcées,  leurs  poils 
font  plus  fortement  fixés  i  leur  corps,  qu'en  aucun 
autre  tempi  de  leur  vie;  ell<s  ont  auflî  acquit 
un  développement  alTez  compkl,  qui  rend  nioîni 
Anfible  la  petite  augmentation  qu'elles  éprouvent 
dans  l'opération.  Cependant  il  efl  quelques  efpècet 
qu'il  fout -préparer  â  différens  iges,  parce  qu'il 
fe  palTe  en  elles,  i  chaque  mue,  det  change- 
ment G  grands,  qu'elles  en  deviionent  mécon- 
noiflablet. 

On  peut  fîire  mourir  d'abord  let  Chenilles 
dans  une  bouteilk  arec  itn  cunpbre  «n  érapora- 


.■{■Jài^i^sù^ 
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•ûm  :  il  eil  rcounj  qus  ceii!.-  fiitùio^a  n'a  pal 
le(  inci'nvciiieii)  tic  celles  où  l'on  fe  l'ctt  de  rdutire 
cj  li'c.u  chau.'c.  Lo:r,]ue  1  apparea  ci  dilpjla  , 
^utf  loutcs  Ui  Ciituillet  .jdoii  \jji  p  épater  i 
1.1  iVis  lont  morics,  in  en  preu.i  ui;i;,  &  on  dc- 
tc.iiiiic  [)ar  u[>':  prelllcu  lucieirue,  U  Ibrtie  de 
ï  cM(' iiiiii:  Je  l'on  -jual  iiucl-iiial .  ^uc  l'on  ar- 
mi.e  <ii  ciiiûr  j> .  .  \e%  uii^I^ï  >{ui  d<in^  ce  ca< , 
U'iii  prélJtjtjirt  aux  pinces.  Il  laui  ol-leiver  que 
li:rl'4iiil  tel ii;  une  portion  <1  iiitclUii  dmis  le  corpi 
de  U  Cr.tiiiii',  ti'ic  iwit  à  l'égalité  de  la  def- 
ficïLon,  &  friit  prul'jtie  toujoirs  oianquec  l'opiJM- 
i:on.  La  iortedii  autrcî  vif  crei  i'opite  Je  même 
p-11  de'  cumpicflioni  ti-iti;T.ct;  elle  Te  lait  faut 
diiUculii  daii^lci  ChenilUi  lafes,  tuait  quelquei- 
unes  de  la  claiîe  dei  veloej  lit  s'y  prtteni  pat 
aulfi  facilement;  leuï  poil»  tombeiu  «u  moudre 
et1o.t;avcc  deiapatience  Se  de  la  dcxicriti',  oii  nu 
peut  ce(eiidjnt  nunquer  de  rcuilir.  LDtljue  la 
Chtiiitle  efl  parfaitement  vidr'e,  on  fe  dilpolê  à 
la  rempli:  d'-ir,  en  iiitroduiCnt  dam  Tknu»  un 
dct  cha!iiin:~ux  dont  il  cQ  parli:  plutliaut,  &  on 
y-A'Vn  iiti  fil  ptoi  a  iire  i.oué  entre  le  lernier 
anm-au  &  la  dernière  paire  de  pattei'  La  peau 
eil  gonflie  :.vec  U  bouche,  &  au  même  iuLtant 
on  relire  le  caluine  »,  &  on  noue  le  fil.  On  a 
>)ittitùt  acqu:s  l'Llagc  de  cet  diitcTe^ie!  inarnpu 
laii  m;  il   lie  fa.t  .ju'uii  effaî  pcurk-i  exécuter. 

Il  nftagît  rl^^<1''cdeconrervvr  U  Chenille  par 
une.  prompte  di:i!i>;ation,  dans  l'ÔEit  di.-  g  nl!c' 
mtnt  où  elle  a  itû  mile.  Si  elle  il(  p.iiitc.  on 
la  'iifpend  perpenlit:ulaireinenc  dant  le  d'iR.  a- 
jlL-irc  prcctdeniiiieiit  dccrit.  St  elle  eS  g'xifè,  on 
lui  attache  lin  û,.-and  fil  à  U  icte,  Se  on  l'y 
lllpeii.)  Loii/^iiiakinent;  il  f..u'  J.'n-  ce  cawvcir 
foin  de  la  r.'touriicr  liuvi^t.  Le  maiiilic  de  l'ai- 
gu lie,  doi>i  on  a  oa'lc,  firl  à  wlli^rtr,  p;ii  d.:N 
atiouitiemtini  l\j<;ri  Se  iii:<\uf.^ ,  du  moment  o!i 
la  pc^u  C(mmcn..e  à  aiqu  tir  ai't'  de  loi  dit' 
po'.ir  fe  fouteti^r.  Lorfqv'on  juge  qu'elle  ert  fuf- 
it:.iti.n.>'ii(  a"'-r;  e.  en  la  pe-ce  en-ru  les  pattes 
iVec  1  -ipailie  pi.i-r  fav.Tiiet  h  (o-iw  ■  e,  i'Iiumi- 
rf-tt  ii.ttr;ei.-i-,  Ci'  MciiiTCt  Untcre  Cclficatîi  n. 
M  l'<n  r.;;i..i;  !a  Chenille  awni  .:i  l'.iv.-ir  p-T- 
,   fur    f  I    li  eiit*  n'fil   pal    ir-.s  i-t':io,    l.iii 


iu-i;de   i 
;■  nden:é, 


'  la 


.^l:i 


enieni,  laChi'li 
*:  ne  ppu-iit  piuï  cire  cm^l.'Vi'e.  I.-  nc.^ic  eftêt 
auro'l  IKu  a  le  p.il  »•  ^r  i\i  Cerin.'-;  &  quVn 
fo  vrit  a\/ntlcnlro  .iileir.enr  total  de  r..,'p-.rcil. 
Il  doit  tui.j^'uri  rester  Ob^c. t. 


(J»c^u, 


pr'-.jut!on  'ue  l'i'ii  prmne,  on  reu 
.;Liel.,uc<  C:i<..-.l,e<  .  fjiij  connoitr. 
du      d  fan      -e     !i...i"    r    qu'.Ilu-(,^i 
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a  appni  qu»  let  Clierille*  d'un  vert  ch',  ptr^'t 
une  nuance  par  l'cfl'et  l'e  la  chaleui,  &  ds-unnu't 
d'un  vert  jaune,  et  q-e  quel.pe*  arptute^iei 
brunes  prennent  une  teinte  ro.'yeJtre.  Wai»  le 
nombre  de  ceile;  dont  1m  couleur»  l-ni  a»t;ti« 
efl  irci'pctii  eti  comparaifon  de  celle»  qui  te 
perdent  rien  i  la  deflication.  Il  eli  même  p.-- 
lîHle  de  diminuer  l'alicraiion  d«  piemiert»-  <■'" 
a  éprouvé  que  1  alkali  *olatil  prodn  t  fouveni  ce 
bons  efteis.  Aprcî  avoir  fu^  toute»  ce»  op;:*- 
liouï ,  après  que  le  fil  a  ttc  coupé  1«  p-u*  P'" 
[ollille  du  corjis  le«  Chenil  e  f..ni  eu  tui.e 
kc  n'ervtr  une  longue  f.lte  dann;«,  fwur'u 
qu'eles  foient  daa»  un  1  eu  exempt  û'buinidiï.-. 

Pour  ne  fen  laiff.r  échapper,  nous  donneriin 
encore  ici  un  moyen  fimple  &  lien  pr  pte  a 
faciiitiif  l'examen  de  l'iiileftï  v  v.-.nt.  L.'ilj:*  la 
C^  mille  lar  fts  mouvemen',  i.  it  J  iVL:ti-va- 
tii-n,  on  peut  'a  poncer  dans  1  tau  S  l'y  h.^.et 
uncirain  temp^.  L'euprence  i  appris  v-"  **^"* 
[•etiîc  épreuve  ne  nuit  pïnt  »'ii  Chenilles  ,  i 
■  ;b'cllB  djtme  beai^cnup  de  facilitr  à  l'obîe'va  ear 
de  les  coi.li  i'Y  r  i  fou  ailé.    L  eau   mmollit  uiB 

e  corps  de  .'infeii*,  *  permet  d.  ie  manier  cotnBt 
un    gan    :  elle  le   pr>?  de  tout  mouvemeai,   Il 

^eut-etre  it  tout  fenimenU 

Di\ifiun  dts  Chnilift, 

Si  nous  rechcrfliors  les  principales  caufci  ç»a 
ôni  le  plus  inllié  fur  1h  prog'cs  de  1  hiSo.if 
tuiireltc  ,  fu^la  faùlné  &  1  util  té  de  fon  étui*, 
nous  les  touvetons  da  s  l'art  des  mttloiie*,  er. 
tljflifii. étions  ,  io^ioditit  par  la  ni-celliK  nwîe. 
Ji  fil  alf.^  pr..u>é  qi:e  fan»  Ci  art.  îl  éoi  im- 
pctiiiile  de  iaire  iiucl  jiet  pas  arurt-  daci  .1 
vA:t  I  i^rci'  te  t'e  la  nature .  &  .^u  on  l 'eût  ffia'>:ie 
•y.;c  d('C.i''t  en  'lart,  d'oubli  m  oubit,  '.tu 
pi.uvcif  l.iii'er  .luci.nes  traces  a  ceux  qui  ctvi  i  =1 
'.fi  fitivre.  Si  k-s  Chenillit  nwril  •«'drt'ï  <-<■- 
ouvs,  il  l'a-loit  aiiili  tL-i-oorir  au  feJ  ir-^sen  ^ 
r.iu'iitr  les  t'^ro  recornfr>tre ,  îl  <oi<vcn^c  ^ 
lit  diihiUiiir  en  ilalits  ,  en  gel.-**,  en  epc-ei, 
it"xqtie  s  on  p'.  ut  rappcrt.  r  ciLe-  ^ui  le  i<t(U<iH3t 
l'<us  tos  yeu«,  i;  pour  t'aifurcr,  tort'^uc  facr 
.  n'unr  a  c  cite  ni'tre  curioiiie,  fi  rl'r  cil  4ê 
iioml>re  de  ce.ies  l'out  on  a  dcja  Ihiiluiv.  rm 
■  t  inoitb  on  appcr^vil  prei^^ue  dwu  CMf  4"«3 
^kbics  sut  fe  1 
-  cotiOaniei  qv*  > 
(  iiet.i'le-.,  peu'ent  fufr'ie  i  nn  ntnj  i 
diïîfi-i.s   S   de   i'-uv- J.'.:" 


eil   'iitlîci'c  de  rem.jitr   i    ktt   il  iroiivéïiicns.   Ou 
Me  doit  pas  noD  plui  dilTiiiiiuet  .jmC  l'e/p(.'ric>  Ce 
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inît  fortir  d'un  papillon  :  on  veut  avec  raiiôn 
les  Toir,  les  reconn^iîtr^  enfemble,  autant  .qu'il 
ell  poflible.  Or,  £  on  prend  pour  caradcre  des 
di^reates  daflcs  de  Chenilles,  &  pour  earac- 
lèies  des  différentes  clail'ci  de  papillons,  ceux  qui 
nous  ^jppenr  le  plus  &  qui  lembleni  les  plus 
nacutels  i  fafîrj  des  CheaUles  de  mcnic  clafTe, 
de  même  g-nre,  conncroiit  des  papillons. de  àif- 
f.-rentes  daiTes,  &  des  Chenilles  de  diffirentes 
dadcs  donneront  des  papillons  d>:  même  dalFe , 
Ci  peut-être  di:  même  génie.  11  en  ell  de  même 
Tcciproquem  nt  de  la  dfôc  bucion  des  papillons 
confidc-rie  par  ripport  à  celle  des  CiieniUei. 
ComTic  rien  ne  fauroit  fauver  cet  inconvénient, 
il  faut  Ce  réduirenécefTaiiemeraà  ne  cliercher  que 
les  caraâ .ires  prncipaui  qui  peuvent  plus  ou 
moins  ab'ol um en t  convenir  aux  feules  Chenilles; 
ces  caraâèfes  étant  établis  ,  on  peut  donner  1« 
hifloires  détaillres  des  ChenlUs  de  différentes 
cbfTes  &  de  leurs  difFétcni  genres,  &  faire  con- 
noître  les  papillons  dans  icfjuels  elles  Ce  ttiaC- 
fonncnt. 

Pour  pouvoir  être  frappé  dct  différences  qui 
font  entre  les  infeâes ,  il  failoil  qu'elles  fuflênt 
beaucoup  plus  conlidérables  que  celles  qui  font 
entre  les  grands  animaux.  L'auteur  de  tant  de 
petits  êtres  animés,  femble  avoir  eu  delTein  de 
nous  meure  en  état  de  les  dlAinguer  les  uns  des 
autres,  &.  de  nous  exciter  à  les  obfL-rver,  en 
leur  donnant  des  formes  fi  fi ngu librement  diver- 
fifiées.  I-cs  efjcces  d'iiifefles  d'un  même  genre 
font  fouvcnt  plus  différentes  entre  elles,  qu>:  ne 
le  font  entre  eux  les  genres  des  gran.^s  animaux. 
Il  faut  avouer  néanmoins  que  quoique  la  nature 
ait  mis  des  variétés  tiès-confîdérables  dans  ces 
produâions  de  toute  efpcce ,  elle  a  infiniment 
nuancé  ces  variétés,  de  foite  que  les  extrêmes 
des  geans  &  même  des  daffes ,  Te  rappiochent 
qa«lquefois  de  faqon  que  le  point  de  partage  eH 
difficile,  &  prefqua  impoffible  à  failir.  Un  a 
déjà  vu  que  peu  de  caractères  fufHrent  pour  dé- 
flgner  tous  les  infeAes  qui  peuvent  être  compris 
fous  la  dénomination  générale  de  ClieniUes.  Le 
nombre  dlffcrent  de  leurs  pattes  écoit  un  carac- 
^re  trop  fr.ppani  &  trop  coudant  pour  ne  pas 
tenir  à  les  ^ire  didinguer  eiure  elles.  D'après 
le  nombre  de  ces   pattes,    on  a  dillinguc  toutes 

|[   leî  efpcC^S  de  ClieifÉVies  en  cinq  c^aJIes.    Celles 

!^  ^uî  en  ont  iehe  (orsn  nt  la  première;  celles  de 
quarorAe,  la  féconde^  celles  de  duuz,e,  la  troï- 
fîèmei  celle^dedix,  U  <(utiirièmei  &  enfin  cel'es 

,     de  huit  pattes  feulement,  la    cinquième  &  der- 

i    lucre  clatre. 
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Nous  av.-m  dv)a  i 
quoique   lîilléretnw 


t-lei  Chenilles, 
de  pattes,  fe 

1      toutes 


bâ(ê  i  cette  daflilîcation,.  Un  coup  d'ŒÏl  rapide  . 
&  rapproché  pourra  la  faire  bientôt  connoiire. 


La     c  L  A  t   s  E. 


Sti^e  patttt. 

Les  Chenillcf  de  la  première  claie,  après  les, 
fîx  pattes  écailleufes  fur  les  trois  premiers  anneaux  , 
ont  deux  anpeaux  lâns  pattes;  mais  les  lîxième^. 
feptième ,  huitième  &  neuvième  en  ont  chacun 
deux ,  ce  qui  fait  huit  pattes,  qu'on  nomme 
intermédiaires  ;  les  dixième  H  onzième  anneaux 
font  encore  fans  panes  ;  te  douzième ,  &  par 
conféquent  le  dernier,  en  a  deux  qu'on  appelle 
pattes  polUrieures. 


S  E  c  c 


or  je  pattes. 


Aux  Chenilles  de  la  féconde  cladé,  il  y  a 
de  la  variété  pour  les  pattes  intermédiaires.  Aux 
unes  après  les  trois  premiers  anneaux  qui  portent 
les  fîx  pattes  écailleufes,  les  quatrième,  cin-~ 
quième  &  lïxîème  anneaux  f>  m  fans  pattes;  fuc 
les  feptième,  huitième  &  neuvième,  font  les  fîx 
pattes  membraneufes  intermédiaires  ;  les  dixième 
&  onzième  n'en  ont  pas,  &  le  douzième  a  tou- 
jours les  deux  pattes  poflérieures.  Aux  autres, 
après  les  panes  écailleufes,  les  quatrième  Se 
cinquième  anneaux  n'ont  point  de  patte';  les 
fixièmc,  feptième  &  l^uîtième  portent  les  fîx  pattes 
intermédiaires;  les  neuvième,  dixième  &  oniicme 
n'en  cnt  pas,  &  le  douzième  a  t<>ujours  les  deux. 
pattes  poflérieures.  Cette  variété  a  engagé  piu- 
fîeurs  auteurs  .à  faire  deux  claifes  de  Chen  lies 
à  quatorze  pattes, 

TrOISIEUB      CLAtlI. 

Dou\t  paitts, 

Le«  Cbenîlles  de  la  itoifîème  clalTe,  ont  les 
quatrième,  cinquième,  fixième  &  frpt<ème  an- 
neaux nuds  &  fans  pattes;  les  huitième  &  nea- 
vième  anneaux  porjcnt  les  quatre  pattes  inter- 
médiaires; les  dixième  &  onzième  font  nus,  St 
les  poflérieures  font  au  dernier  anneau.  Nous 
avons  déjà  vu  que  te  grand  efpace  qui  fe  trouve 
enire'  les  pattes  écaîlleufe.  &  les  intermédiaires , 
oblige  cette  claife  de  Chenilles  à  marcher  d'une 
manière  particulière  qui  leur  a  fait  dunnet  le 
nom  de  Gtomitret  ou  Arpiiutusa. 

.QuATUtEUE      CLASSE. 

■Dix  pattes, 
het  Aipenteufes  i  douze  pattes  font  commu- 


€s6 


6HE 


■ément  a^ez  groiTes  ;  mais  II  en  eft  de  plut  pe- 
tites qu'on  nomme  auffi  arpenccufes,  qui  n*ont 
que  dix  pattes ,  &  qu!  marcncnt  «Tun  pas  ercore 
plus  alongc.  Les  quatrième ,  cinquième ,  fixiéme  , 
fepclème  &  huitxmc  anneaux  font  fans  pattes;  le 
dixième  feulement  po  te  deux  pattes  in:crmé- 
diaires,  le  onzième  n*en  a  pas«  &  le  douzième 
enfin  a  les  deux  ptttfs  poflérieures. 

ClMQUlBMB      CLASSl. 

Enfin  les  Chenilles  de  la  cinquième  claflê  font 
encore  d^-s  Arpente ufe«  qui  n'ont  que  huit  patres  : 
les  fix  ccat.leufes'fur  les  tois  premiers  anreaux, 
&  les  deux  poftérieures  fur  le  dernier.  Tous  les 
autres  anneaux  n'en  ont  point.  Ces  chenilles  font 
les  p'u^  petite^'  de  toutes  Elles  apport!  nnent  com- 
trun^ment  aux  Teig' r:.  Comme  elles  fe  logent 
ordinairement  dans  des  fourreaux  qu'elles  fiibri- 
quf nt  ,  elles  n'ont  pas  befoin  de  pattes  intermé- 
citaires  pour  avancer  ou  reculer. 

Ces  cinq  clafTe^  différentes  peuvent  aflfbrément 
fixer  une  diftinâton  aflèz  générale  parmi  les  che- 
nilles; mais  il  s'en  faut  de  beaucoup,  comme  nous 
l'avons  dit ,  qu'il  en  refulte  une  uniformité ,  qui 
foumtfle  des  infedes  parfidts  du  même  genre.  Sous 
chacune  de  ces  clafles  fe  rangent  quantité  de  che- 
•illes  qui  ont  entr'elles  d^-s  différences  fenfibles, 
&  qui   y  peuvent    être  diSribuées    en   difFérens 

Çnres ,  compofés  eux-mêmes  de  bien  des  espèces, 
outesces  vérités  pieuvent  être  rapportées  a  deux 
efpcces  principales  à  celles  que  l'extérieur  de  ces 
infères  nous  préfente,  8c  à  celles  qui  dépendent 
pour  ainfi  dire  de  leur  génie ,  6c  qui  regarden: 
leurs  différentes  façons  de  vivre.  Ainfi  la  gran- 
deur «  la  conformation  extérieure,  la  peau  rafe, 
velue  «  chagrinée  ,  épineufè,  peuvent  ferrir  de 
caradcres  propres  à  cette  nouvelle  diftriv^ution.  Le^ 
di^érence^  des  couleurs  &  leur  anangement  feront 
autfi  diffinguer  les  efpcces  ,  mais  ils  ne  fervîront 
pas  autant  qu'il  feroic  à  fouhûter.  Dans  les  chan- 
gement de  peau,  les  couleurs  s'aSbiblifTent,  s*effj- 
cent  même.  Il  y  a  des  chenilles  dont  la  féconde 
peau  eft  tout  à- fait  diffcren'e  de  la  première,  & 
dont  les  couleurs  d-  la  troisième  ne  font  plus  au(li 
celles  de  la  féconde.  Des  al'mens  dîfferens  peuvent 
donner  encore  d  fferentes  te'ntcs  à  la  peau  des 
chenilles.  Les  var  éccs  fpécifiaues  qui  peuvent  être 
entre  ces  petits  aniiraux  ,  ne  font  pas  aifces  à  faîfir; 
mais  on  peut  conclure  qu*îh  fo-t  de  d'fFérentcs 
ef^  èces  quand  on  obferve  des  différences  dan^  leur 
genre  de  vie,  fol'taire  ou  en  focictc  ,  dans  leur 
i.ourriture  «  dans  leun  ptocédés  ;  enfin  ,  quand  , 
après  les  avoir  fuivis  jufqu'i  leur  dernière  tranf- 
formation  ^  on  voit  que  des  chenilles  (emblables 
en  apparence ,  donnent  des  pap  lions  qui  ont 
entr*eux  des  diffx'rences  bitn  fenfibles. 
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Nou^  avons  cm  devoir  donner  qnelqvt  hnio^ 
à  un  article  auflî  inté^cfllmr  ;  nom  svont  4à  pié* 
fenrer  fur  un  objet  auffi  digne  d'attirrr  les  ftgiirdf 
de  l'amateur  rupetficiel  dn  lp:â«cle  do  la  naoBe^ 
que  do  fixer  l'attention  du  profond  oblcrvaoettf  des 
•auvres  de  la  création,  un  enfemble  de  cobmF 
farces  générales  &  particulières  ,  qoi  p6t  fntkc  ^ 
pour^  rappeller  à  ceux  qui  lavent  «  ce  qn'ik  ont 
appris ,  &  pour  apprendre  à  ceux  qui  ne  fixons  pas  ^ 
ce  qu'il  efi  utile  ou  agréable  de  âvo  r«  Telle  d 
Guis  doute  la  tâche  qui  nous  e(l  iInpofZe  émm 
la  compofition  de  cet  ouvrage  immenie  ^  ft  fK 
nous  nous  efforcerons  toujours  de  remplir ,  anuie 
pour  (àtiifiûre  à  nos  goûts  qo'l  nos  dcvoiis* 

CHENILLE  C  fauflè  ).  On  a  donn<  le  non  de 
fauffes  Chenilles  à  des  infedei  qui  reiTeaiblenc 
beaucoup  aux  chenilles  par  leur  fi>rme«  par  Icvr 
ffruâure  Se  par  leurs  inclinations ,  &  oui  en  d'fr- 
rent  principalement  par  le  nombre  de  leu  s  pactes 
mcmbraneufes.  Les  Uufles  chenilles  ne  d  ffcreotpai 
des  chenilles  uniquement  par  le  nombre  des  FU<**« 
elles  en  difiïfent  encore  par  la  foi  me  de  b  tète 
qui  eft  plus  arrondie  ,  &  par  celte  du  coips  qai 
eft  plusapplatf  fur  les  côiés  &  p*us  relevé  for  le 
dos.  Nous  devons  nous  bo*rer  ici  à  ces  traits  gé- 
néraux. Comme  la  fauf^e  chenille  efl  nn  inicoe 
tout  à-fiût  difféient  de  la  chenille ,  puisqu'elle 
devient  un  infede  à  quatre  a  les  veinées  ,  nues ,  baa 
différent  auflt  du  papUon ;  nous  ne  devons  laîflcr 
aucun  rapport  de  con^orm'té  entre  leur  no*»,  ft 
nous  renvoyons  au  mot  Tintxedi^  peur  dcciiit 
(on  hiflo're. 
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a  >nrinani ,  ex  rrincxpa  cinciK  sua  niiiinc^  \.vi 
infedc  ^'iitroduit  dans  le  corps  calleux  àc^  pied  , 
au  •  delTous  des  ongle; ,  fous  le  talon  ,  &  r.'y 
caufe  d'abord  qu  une  démangeai 'on  qui  n'eil  fas 
même  défagiéable.  11  a  bientôt  acquis  le  volnme 
d'un  petit  pois,  par  le  prompt  accroifTrmem des 
orufs  qu'il  porte  dans  un  fac  membraneux ,  as- 
deflbus  de  labdomen.  Il  fau:  te  hiter  de  lit 
débarraffer  de  ce  |*eti:  an  mal  redoutable,  car 6  ce 
lui  laifle  le  ten  ps  de  dépof  r  fes  oeufs  ,  il  dcsac 
bientôt  naiflancc  à  une  famille  nt»mbreufe  ,  qcî 
occafîonne  un  ilcère  ir.alin  d.ffîcilc  à  dctrax^- 
En  ayant  le  fo  n  de  fe  laver  ftiovert  &  de  ic 
trnir  propre,  on  cil  peu  expofc  ï  cette  inccmmoTe 
ficheuf^.  Le  plus  <ûr  a'^rîdo  e  po»r  feprcfrvcrée 
cette  e'pcce  de  Puce»  c'eft  de  «e  frotter  lev  pieéi 
ave:  des  fe'ii'lc^  de  ta^ac  b'Osccî.On  fc  *'e  t  »pae- 
m-nt  avec  fuc  c^  ,  d'aiît-es  |  lantes  acre»-  A  amem« 
telles  qi:c  le  Ko  c^^u  ,  unr  ef  tce  de  TcurKîc*- 
liana,  a:>pelcc  da  s   le   pays  herbe    aux  Chqei- 

Voy^l  Pic  t. 
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CHR.YSALIDE,  CKKYSAiis,PcTA,AuR%tiA: 
fécond  état  par  où  la  chenille  doit  pafTcr,  pour  parvenir 
à'  fon  ëtac  parfait ,  dt  paroicre  fous  la  ferme  de 
Papillon.  Rien  n'étonne  plus,  &  ne  doic  plus  cton* 
ncr  fans  douce  ,  cjuc  cette  mécamorphofc  \  ce  qui 
la  rend  encore  plus  iurprer.ante ,  c'clt  qu'elle  fem- 
ble  s*opércr  tout  d  un  coup.  Quelle  e(l  ici  la  mar- 
che de  la  nature  ?  Pai-iout  ailleurs  elle  va  par 
degrcs.  Un  développement  infenlible  conduit  tous 
les  corps  orgadfés  à  cur  érat  de  perfecHon.  Ce- 
pendant, (î  nous  luivons  de  pi  es  &  accentivcment 
ces  changemeiis  de  foi  me  dans  les  infctSlos,  nous 
les  crou\erons  airiijettis  à  la  même  progreiTion 
fucccdlve ,  qui  forme  une  des  premières  loix  uni- 
Terfellcs  de  la  nature. 

Nous  avons  déjà  ^u  eue  la  chenille  (  K,  Che- 
nille )  ,  dans  fcs  différentes  mues^  ne  fait  que 
retirer  Tes  nouveaux  or^^^nes  des  anciens ,  dans  lef- 
quels  ils  étoicnt  loges ,  &  qu'elle  les  en  a  retirés  , 
parce  que  ces  fourreaux  étoient  devenus  trop  étroits. 
Atnfi  cette  chenille  que  nous  regardions  comme 
un  être  ûmple  &  unique  ,  e(l  en  quelque  forte 
un  être  multiple  &  compofé  de  plulieurs  êtres  ^ 
renfermés  les  uns  dans  les  autres  &  qui  fe  déve- 
loppent fucccfTiveraent.  On  peut  aufli  être  con- 
duit à  une  conjedure  tr^-vraifcmblable ,  U  pen- 
fer  que  la  chryfalide  étoit  logée  fons  la  dernière 
peau  que  la  chenille  doit  rejeter,  que  cette  peau 
n'eft  qu'un  mafque  qui  la  dérobe  à  nos  yeux.  Un 
obfervateur  célèbre ,  Swammerdan  ,  s*eft  afluré  le 
premier  ,  par  une  expérience  décifive  ,  de  la  vé- 
rité ^de  cette  conjeâure.  Il  a  mis  à  découvert  une 
chry-falide  très-ailée  à  reconnaître  $  il  a  vu  les  fix 
pattes  de  cette  chryfalide  fortir  des  ^x  premières 
pattes  de  la  cheniiîc ,  5c  tous  les  autres  membres 
de  celle-là,  ployés  &  couchés  fous  différentes 
parties  de  celle-ci.  Les  mctamorphofes  des  infcârcs 
ne  font  donc  que  rentrer  dans  Tordre  des  déve- 
loppemens  gradués  &  fucccllifs.  La  chryfalide  qui 
n'cil  au  fond  qu'un  papillon  emmailloté  ,  préexiftoit 
dans  la  chenille.  Elle  ne  fait  que  s'y  développer , 
&  la  cheaille  efl  l'efpèce  de  machine  pr^aréc 
pour  opérer  de  loin  ce  développement.  Elle  eft 
CQ  quelque  forte  ,  à  la  chryfalide,  ce  que  Tccuf 
eft  au  poulet.  Notre  curiofîcc  s'excite  a  la  vue 
de  ces  vérités  :  nous  voudrions  voir  plus  loin , 
&  fiiivre  tous  les  chantçemens  progrcflîfs  qui  fe 
fout  dans  Tintérieur  de  Vinfede  ,  lorfqn'il  parte  de 
la  première  période  à  la  féconde.  Nous  délire- 
rioos  pénétrer  le  fecret  de  tous  ces  changeraens. 
Nous  fouhaiterions  de  furprendre  la  nature ,  tandis 
qu'elle  cfl  occupée  à  finir,  à  perftdionner  fon 
Oiivrage^  en  le  failant  paffer  par  divers  degrés  de  com- 
poûtion  &  de  confiitance.  L  art  n'eft  point  encore 
parvenu  jufqucs-là:  mais  l'on  ne  peur  trop  exhor- 
ter les  naturalises  à  diriger  leurs  recherches  vers 
ce  fujet  intéreflant ,  &  qui  a  des  liafons  fî  étroites 
avec  les  points  les  plus  importans  de  l'économie 
animale.  Nous  allons  développer  quelques  faits  les 
plus  connus,  qui  pourront  écîaircir  un  peu  cette 
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matière  obfcure  ,    6c  frayer  une  route  à  de  uqu- 
vclles  découvertes. 

Dans  les  chenilles ,  le  fac  intedinal  eO  formé 
de  deux  membranes  principales ,  ou  de  deux  facs 
très-diiHnds  inférés  l'un  dans  l'autre  :  le  fac  e»- 
térieur  eft  compade  8c  charnu  ;  le  fac  intérieur  eft 
mince  &  tranfparent.  Quelques  jours  avant  la  ml- 
tamorphofe ,  la  chenille  (c  vide  &  rejette  avec 
fes  excrémens  la  membrane  qui  revêt  intérieure- 
ment fon  eflomac  U  fes  intçltins.  Une  matière  , 
ordinairement  jaune  ,  répandue  dans  tout  l'inté- 
rieur de  la  chenille,  &  qui  y  prend  le  nom  de 
corps  graijjeux  ,  s  cpaiflît  de  plus  en  plus  après  la 
métamorphofe  ,  &  paroîc  être  à  la  chryfalide , 
ce  qu'on  a  cru  que  le  jaune  de  l'œuf  étoit  au  poulet. 
Pendant  la  métamorphofe  ,  l'on  voit  des  paquets 
de  trachées,  qui  foitent  des  ftigmates  de  la  chry- 
falide ,  &  qui  demeurent  attachés  à  la  dépouille 
de  la  chenille  :  la  même  chofe  s'obferve  dans  les 
différentes  mues  qui  précèdent  la  métamorphofe. 
Immédiatement  avant  &  après  la  transformation , 
toutes  les  parties  de  la  chryfalide  font  d'une 
molefTe  extrême.  Ce  n'eft  que  par  degrés  infen- 
iîblcs  qu'elles  prennent  de  la  confiflance.  Le  fu<* 
pcrflu  des  liqueurs  qui  baigcent  intérieurement 
toutes  les  parties  delà  chryfalide  ,  doit  s'évaporer, 
pour  que  ces  parties  acquièrent  le  degré  de  con- 
fiftance  qui  leur  convient.  Cela  s'exécute  nar  une 
tranfpiration  infenfible  ,  mais  quelquefois  fi  a^n« 
dante  ,  qu'elle  égale  le  vingtième  du  poids  de  Tin- 
fcde.  Si  l'on  retarde  cette  tranfpiration,  foit  en 
induifant  la  chryfalidî  d'un  vernis  impénétrable, 
foit  en  la  tenant  dans  un  lieu  froid  ,  on  pro* 
longera  fa  vie  dans  nn  rapport  dire^  ï  la  dimi-* 
nution  de  la  tranfpiration.  Le  contraire  arrivera  ft 
on  l'erpofe  à  un  air  plus  chaud  que  celui  auquel 
elle  auroit  été  eipoféc  naturellement,  Ainfî ,  te! 
infeâe  ,  qui ,  laifié  a  lui-même,  n'auroit  vécu  qusr 
quelques  femaincs ,  pourra  par  ces  divers  moyen» 
n'achever  fa  carrière  qu'au  bout  de  quelques  mois  ; 
on  l'achever  au  contraire  au  bout  de  quelques 
jours.  Voilà  déjà  raffemblés  les  principaux  faits 
qui  doivent  fervir  de  bafe  aux  premiers  apperçus 
2c  aux  premières  conjeâures. 

Nous  devons  donner  maintenant  un  développe^» 
ment  un  p:u  plus  étendu  de  ces  faits  ,  &  dilhi-* 
buer  dans  leur  ordre  la  plupart  des  connoiffanccs 
générales  &  paniculières  qu  ils  renferment.  Les  même» 
lources  oii  nous  avons  dû  puifer ,  pour  compofer 
l'article  Chenille,  doivent  nous  être  ouvertes  fans 
doure  ,  pour  la  compolition  de  cet  aniclc  ,  qui , 
rcfTcrrédans  des  bornes  bien  plus  étroites  ,  exige  bicnr 
moins  de  recherches  &  fournit  bien  moins  de  dî?- 
tails.  Nous  avons  déjà  vu  coinment  les  chenilles 
femblent  ptelTenrir  de  loin  le  chaçgemcnt  qu'elles 
doivent  fubir  ,  &  quelles  font  les  précautions  , 
quels  font  les  procédés  admirables  qu'elles  favcnc 
employer  ,    pour   fe   mettre    à    l'abri    de     touc 
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ao^flbi  de  fei  bords  ;  W  elle  cefic  i'ttre  compii- 
aiéc.  Eofukc  U  cliiylalidc  icnAc  encore  davan- 
4^c  cette  m(mc  partie  le  les  paicics  loiGaes  ; 
aônl ,  daai  un  clin  d  exil ,  la  ience  s'agrandit ,  elle 
bille  Çoitit  Une  plus  grande  portion  du  corps.  £n£n  , 
quiod  l'ourncurc  di  «grandie  jufqu'à  un  certain 
point  1  la  cbtyùïiie  retire  fa  partie  antérieure  du 
c6t£  de  cette  ouverture,  pat  ou  elle  la  fait  foiiir  ; 
elle  mire  de  mime  fa  queue  ,  te  tlle  fc  trouve 
hoa  4e  ce  fourreau,  donc  elle  a  eu  tant  de  peine 
à  fe  dé£ùrc.  Outre  le  gonlleincDi  général  qui  force 
le  ibnrreau  de  la  chenille  à  s'coiionvrir ,  on  peut 
encore  obrctver,  dans  rinflaor  où  U  fente  c(i 
prête  à  fe  faire  ,  des  gondemens,  des  conciaâions 
âltcmativcs&tits- promptes  d'une  petite  poccioii  du 
corps ,  qui  répond  à  celle  où  Teuvcloppe  s'ouvre 
caUiite  :  u,  cet  te  portion  du  deifus  du  corps  s'abaillc  & 
a'Gkve  fubitement,  &  par  conféqaent  la  membrane 
eft  anaqucc  en  cet  endroit  par  des  coups  réitérés. 

Il  y  a  quoJijues  petites  variétés  dam  les  ma- 
iisuvres  des  chrj'falides  de  chenilles  db  ditïiftentes 
efpices  ,  pour  fc  dégager  de  leur  fourieau ,  qu'il 
fcroit  trop  long  de  décrire.  Il  fuffit  d'avoir  décric 
les  plus  générales.  Nous  remarquerons  feulement 
ici  qne  tiuclques  chrylahdes  ,  après  avoir  aflcz 
a^rau^  la  fente  ,  &  apris  avoir  fait  forrir  la  tête 
par  cette  fente ,  fe  recourbent  pour ,  iâire  forrir 
Icui  qaeiK  par  cène  même  ouverture  ;  au  lieu 
tfit  d'autres  cbtyfalidcs  ,  après  qu'elles  ont  dégagé 
leur  tête  3c  la  partie  antérieure  de  leur  corps , 
pouflént  fucccQIvcmcnt  la  dépouille  ,  d'où  ellesveu- 
IcDE  achever  de  fe  tirer,  vers  leur  derrière,  au 
bout  duquel  elle  fc  trouve  bientôt  réduite  en  un 
petit  paquer  plilTé  ,  9c  comme  chiffonné.  Des  con- 
traâions  Se  des  alongemens  a'cernariis  de  fan  corps  , 

Eroduifcnc  nécelfairement  cet  effet  ,  la  iîguie  de 
1  chryfalide  étant  conique. 

L'inrerralle  ed  bien  coure  encre  le  moment  où 
la  chryfalide  a  commencé  à  dégager  fa  queue  du 
*""  '       '      '"    ,   ti   celui  où  elle  fait  fortir 
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irps  de  ce  fourreau; 


eft 


ao  plus  d'une  minute.  On  peut  prendre  liardimcnt 
rinfcâe  entre  fes  doigts ,  quand  l'opétaiion  eft  com- 
mencée] on  ite  l'acrêcera  pas  ;  on  n'y  apporcera 
mfme  aucun  retardement.  C'eft  un  inftaui  bien  im- 
portant pour  lui ,  il  n'y  £iic  pas  voir  les  craintes 
^D^  pDurroit  montret  en  d'autres  tems  ;  il  a  même 
àaM  une  force  dont  il  eft  difficile  d'arrêter  l'efiec 
JPow*|Kn  que  la  fente  de  dcffus  le  dos  foii  grande^ 
h  clU7faIi&  achèTe  de  fe  dépouiller  au  milieu 
mïme  ie  t  t^pûi-àt-vh  ,  qui  poutcanc  ta  fait  pérre 
bicutôi  après.  Celles  (jue  l'oa  j  jette  dans  l'inhant 
où  elles  ne  font  que  commenfei  de  dégager 
leur  queue ,  ne  fc  dcpouillcnt  pas  enrièreroenc  ,  mais 
ne  laiTcDi  pas  que  d  avancer  l'op^atioo.  Ces  chry- 
"  '  t  qu'on  mec  i^ati*^  oéccAté  d'achever  de 
r  Uur  dépouille  dâiu  l'efptit-de-vin  ,  font 
ad  il  cil  le  plu  de  voii  diCIinâement 
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Les  moimmens  que  fe  donne  l'infeâCjqnîy  meure 
d'une  mort  violente ,  redreRcoc  fon  corps  ,  fé- 
patcDt  les  parties  qui  écoient  appliquées  les  unei 
comte  les  autres.  i.es  paitet,  les  ailct  dirigées 
en  ditFéreus  fens  ,  flotccac  dans  la  liqueur  ,  ïaai 
s'y  coller  cnfemble. 

Les  œanornvrcs  que  nous  venons  de  voir  employée 
par  les  chryfalides  pour  fc  dépouiller  ,  font  les  tiu- 
nucuvres  de  toutes  les  chenilles  des  Sphinx  &  des 
Phalènes ,  qui  ont  leurs  chryfalides  cachées  &  à 
couvert  dans  une  coque  plus  ou  moins  force.  Lci- 
chiyfalidcsdes  Papilloas  ne  font  point  renfermées 
comme  celles  des  vers-à-fuic  ec  des  autres  l'hall 
des;  elles  fontànud,  attachées  ordinairement  par 
leur  partie  poAcricure,  Se  quelquefois  encore  par 
le  milieu  de  leur  corps ,  à  aue  branche  ou  à  qucl- 
ijue  endioic  faillanr  d'un  mue,  oui  les  mec  i 
l'abri  de  U  pluie.  Leur  £gute  clt  oblonguc  i  elles 
font  angulcufes  ,  Se  comme  armées  de  plufieurs 
pointes ,  particulière  m  en  i  fur  la  tête  Se  fur  le  cor- 
cclci.  Ces  pointes  ont  paru  a  quelques  naturalises, 
repréfcncec  une  cfpècc  de  vifage  d'uoe  pcrfonae 
couverte  d'un  voile  ou  de  bandelettes,  ce  qui  les 
a  engagés  à  donner  aux  chryfalides  en  géaéial  le 
nom  de  njmfkts,  Plufieurs  de  ces  chrylalides  fou 
toutes  dories  ,  ou  ont  feulement  quelques  taches 
qui  paroiHenc  ou  dorées  ou  argentées,  ce  qui  les 
a  fait  appeler  par  les  Grecs  chryfalis  ,  %  par  les 
Latins  aunlia.  Toute  la  famille  des  Papillons  qui 
ne  fe  fervent  que  de  quatre  pattes  pour  marcher  ,r 
donne  des  chryfalides  qui  ne  font  attachées  que 
par  la  queue.  Nous  ^voos  déjà  vu  comment  la 
chenille  ,  quand  elle  doit  fe  mécamorphofct ,  file 
un  peu  de  foie  ,  qu'elle  atuchc  au  dclTous  de 
quelque  endroit  avancé  d'un  toit  ou  d'un  mur. 
Se  comment  elle  attache  enfuite  à  ces  fils ,  feg 
deux  pattes  polléricures ,  par  le  moyen  des  cro- 
chets nombreux  dont  elles  font  garnies.  Elle  fc 
dent  ainfi  fufpendue  ,  la  tète  en  -  bas  ,  un  peu 
relevée  cependant  ,.  Se  c'ell  dans  cette  Htua- 
lion  gênante  ,  qu'elle  fe  change  en  chryfalide,  eu 
quitanr  fa  dernière  peau.  Cette  opération  fe  fait 
cependant  très-prompte  ment ,  8e  on  cil  étoonc  an 
bout  de  quelques  ialtans ,  de  voir ,  au  lieu  de  la 
chenille,  une  chryfalide  pofce  de  même,  Se  qui 
tient  aux  mêmes  fils  ,  par  quelques  petits  cro- 
chets,  dont  fa  queue  ell  h^ridcc.  Mais  fi  l'on 
voit  la  chenille  faire  cette  même  opératien ,  on 
cil  encore  plus  éitmné  de  la  prampritude  Se  4b 
l'adrellc  avec  laquelle  elle  exécute  un  travail  anfll 
difficile.  Klle  tenoit  aux  fils  ,  qu'elle  avoir  tendus, 
par  fes  pattes  poflérieurcsi  lorfque  fa  peau  fc  fend, 
que  4»  chryfalide  en  fort ,  il  faut  que  (à  queue 
aille,  au  foitir  de  l'étui  qu'elle  quitte  ,  s'implanicr 
dans  ces  mêmes  fils  :  c'cft  ce  que  (ait  la  chenille 
ou  du  moins  ia  chryfalide.  Elle  fe  tient  accrochée 
i  la  peau  qu'elle  quitte^  en  la  pinçant  ^  Se  pendant 
ce  temi ,  elle  &it  une  cCpècc  de  faut ,  par  lequel 
la  qucne.  doit  quiuci  fâ  peau ,  Se  être  psujUc 
Oooo  ft 
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co-uc  L's  iîîs  cù  c!L-  s".i:ci-.Khc  ,  le  tout  au  lilquc 
de  tomber  |ur  terre ,  li  elle  niauv|UOit  fou  coup , 
ce  qui  n'ariivc  cependant  que  bien  rarement.  Amii 
fulpendue^  elle  abandonne  fa  peau  ou  û  dépouille  « 
que  l'on  tiouve  fouvcnt  en  un  petit  pa^juct  chi- 
fonnc: ,  encore  attaclije  auprès  d  elle. 

D'auues  cliryrAlidcs,  doû  nailTent  les  Papillons 
de  jour  a  liz  paiteSj  6c  ceux  qu'on  appelle  Pttro- 
phorcs  on  force-plumes,  ont  une  nunixuvre  un 
peu  diHcrente.  Elles  l'ont  à  la  vérité  attachées  par 
li  queue,  aîn(t  que  les  premières»  mais  au  iuu 
d'être  lulpcnducs  pccpendicuUircment  la  tète  en 
bas ,  e'is  font  pofées  horizontalement ,  &  comme 
attachées  contre  le  plan  du  toit  ou  de  la  brancîie 
ou  illes  font  tizées,  par  le  moyen  d'un  anr.eau 
ou  d'une  anl'e  de  tils  ,  qui  paile  par  dellbus  le 
corps  a  l'endroit  du  corcelct.  Apres  que  la  Che- 
nille a  attache  les  fils  dans  lefquels  elle  accroche 
les  pattes  de  derrière ,  elle  lîle  ceux  qui  compolent 
l'anle  ou  anneau  dars  lequel  elle  doit  fe  fui- 
pendre,  &  affermit  fortement  par  les  deux  bouts, 
cette  anfe  compolee  de  plulicurs  fils  de  loie.  Pour 
lois,  elle  y  paflc  fa  tête  &  la  {partie  antérieure 
de  Ion  corps ,  &:  icfte  ainlî  polcc ,  jufqu'i  ce 
qu'elle  fe  change  en  chryfalide.  Lorl'que  cette 
ciiryfalide  fort  de  la  peau  de  la  chenille  ,  elle  le 
trouve  foutcuue  par  le  même  anneau,  ce  qi:i 
l'aide  a  exécuter  avec  plus  de  facilité,  l'crpèce 
de  mouvement  par  lequel  elle  tire  fa  queue  de 
la  peau  qu'elle  quitte,  &  va  l'accrocher  dans  les 
his  qui  lont  placés  â  cet  endroit.  Ces  chr\  iV.idc^ 
font  pofces  plus  horizontaleqient  ou  plus  oblique- 
ment, félon  que  l'anneau  de  fils,  qui  les  tient 
fufpendues,  elt  plus  court  &  plus  lâche.  Il  y  a 
ur.e  iCâTkarquc  ellcnticlle,  par  rapport  à  ces  chryfa- 
liiies.  Toutes  (ont  angulaires,  comme  nous  avons 
ûii^  &  ont  le  devant  de  leur  tête  qui  fe  termine 
en  une  feule  pointe  ou  corne  ,  en  quoi  elles 
ditlcrcnc  de  celles  des  Papillons  de  la  premicrc 
famille,  donc  la  tête  eft  garnie  de  deux  pointer ^ 
en  forme  de  cornes;  mais  il  faut  excepter  de  cette 
règle  générale  «  les  chryfalidcs  des  cheni.lcs  clo- 
portes i  ces  dernières  chryfahdes  ne  font  point 
angulaires  de  pomtues  >  elles  fo^t  coniques  & 
ovales,  comme  celles  des  Phalènes,  quoiqu'elles 
foienc  nues  &  furpenducs  tranfvcrfalement. 

La  chryfalide  eft  d*abord  molle  &  gluante;  on 
peut  avec  la  pointe  d'une  épingle  ,  lé  parer  & 
développer  toutes  les  paities  de  l'infecle  par- 
fait,  mais  encore  fuiblcs,  fans  coniîilance  & 
fans  noDverociK.  Quelques  heures  plus  tard  on 
ic  plus  £  :  la  nirmc  opération.  Cette  ma- 
'  ,    qui    cndiiîc    la    cliryfahJe  ,     fc 

a  H       ■  Tes  parties,   5c   lui  fo:me  une 

p        (       devient  dure  5:  coriace.  Cci\ 
I       ce  d  enveloppe'  8&  de    pcuu    étran- 
^.1  mbres  de  l'infede    parfait    fe 

te  (brôEcnc  &   acquièrent  la 
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£bIidtténéce(raire.Dc-sinfcdesd;  genres  très-diffe:e:t 
nediftércntpjspluscntre  eux,  anj^  yjjx,  qued:Bcrs 
le  même  iuûde  fous  les  formes  de  cîieniUe,  c* 
chryfalide  ,  &  de  Papillon.  Cepcnda:ic  c 
qui  é:oit  chenille j  paroît,  apièsqucl]u 
chryûlide.  11  ne  faut  de  même  que  qucl.^uei  v.'.- 
tans  pour  que  l'infecle  qui  éto:t  ch-yf-l  de,  ic:t 
Papillon.  De  tï  gtands  changemcns,  opcres  il  lu- 
biccmcnt,  ont  été  regardés  comme  des  mt-sa-^o:- 
phcfcs  fcmbiâbies  à'celles  que  la  faSlc  racon::; 
&  peut-être  cll-ce  là  la  fource  où  la  f/o:c  de- 
même  a  pi:s  la  première  idée  de  ccKes  eue.": 
.1  divinilee^.  Il  a  paru  qu'un  infeclc  étoi:  traoL- 
I  formé  prciquc  fur  le  champ  en  un  autre  mfcàs, 
^  on  a  cru  pendant  long-temps  que  cela  c;oita'.:r... 
Qu'on  ne  demande  poiat  comment  on  ima::ip.3: 
qii'u:ie  pareil.e  tr«nsformation  pojvoit  êtrcopcrec, 
quelle  idJe  raifonnable  on  pou  voit  fc  faire  li- 
dellus.  Ceux  (|ui  pcnlbient  qu'un  peu  de  cb.r 
p^arric,  qu'un  peu  de  bois  pourri,  dcvcr.oicr.:  l;i 
pattes,  les  aîles^  les  yeux,  la  trompe,  en  Lnx::, 
tout  le  corps  dun  infecte  cumpole  de  tant  d^i- 
mirables  organes,  de  tant  de  mufcles,  de  ner?i, 
d'artères,  ne  dévoient  pas  avoir  de  peine  a  li- 
mcttre  que  quelques  chairs  de  la  chryfal:Je  t.:- 
moicnt  les  ailes  d'un  papillon  y  que  les  fcizc  p;r» 
d'une  chenille  fournilloient  de  quoi  faire  L^  sii 
pattes  du  papillon,  que  la  trompe  de  ccIj:-c: 
put  être  faite  des  dents  de  cclle-la  :  eu  p!u-û:, 
on  tenoit  le  fait  pour  vrai,  on  admiroi:  la  rras;'- 
formation,  fans  examiner  li  e!!e  croit  tcc!!e  cz 
polTlble.  I\1ais  lorfquc  la  nouvciic  philo ibrr::c  i 
eu  fait  des  progrès,  lorfquc  les  infcclrs  ort  c? 
obfcrvcs  par  ceux  à  qui  clic  avoir  appns  a  c:: 
en  g.'irdc  contre  les  apparences,  &  à  ne  rccr^." 
que  des  idéc<;  claires  ,  on  a  reconnu  ouc  les  :.«- 
formations  hibites  n  cto:er.t  pas  au  nom:'  c  :■ 
moyens  que  la  nature  empît»:e  a  îa  pro.iuc:  ^  : 
fes  ouvrages  ,  5:  que  ,  mal:;ré  îjs  apj>a-cf>cc*  ::.  • 
près  à  en  impofer,  clies  croient  au:h  ch:n!.  ■:  .i 
que  celles  de  la  fable.  C'ell  ce  que  de  sranJ,  ^-i. 
comil^es  nous  ont  bien  dévoilé  ;  ils  ort  \u  .  ^'^  :' 
bien  prouvé,  que  le  papillon  croit  ,  le  rot::, 
que  les  parties  fe  développent  foi! s  !a  fi^u:e  :. 
cet  infecte  que  nous  appelons  ur.c  ehcr.iiîc  «  &:  ~.: 
l'accrciireinent  du  papiîton  fe  lai:  par  un  ô.-. 
pemcnt,  comme  le  font  ceux  de  :o.;s  ics  *-  -. 
orçanifés  qui  nous  fon:  connus.  Ils  o:::  !j::  --  ■ 
paroi trc  tout  le  faux  me:veilleiix  d.^r.:  !cs  r-^. 
de  mJramorrhofc  64  dj  transforma: u-n  Ov-t-t.:: 
ies  i.i'A-s  coiifuTes,  nuis  en  me.-.îc-ic:' *  i.-  r..* 
ont  laiiij  bien  du  merte. lieux  rccl  a  ^ix.:::'.  }' 
nous  fer\aiit  eiîcore  de  ei.s  cctmcs.  \\  r.\  i.  i 
plus  a  CI.I  ndie  qu'ils  dour.eii:  de  tj  ji'j*  ic-.** . 
aprts  iji:l-  nous  aurons  obfeivi-  a  quoi  pri-^ii  rr^zz-  : 
i.-dùii.n:  ici  les  cliani:cme:is  de  forme.  La  r;o  :* 
im'ia:norphol"e  n'a  plus  riçn  de  mi:a:uirui  .  ■:  • 
o'j'on  veut  bien  conlidvier  la  Prcn'.urc  avci  -i  - 
tm'C  artcnrio.i  :  o:\  rcconni^t  ruo  *jl  iii-v.i.  ::  •"  ■ 
bien  un  véritable  papillon  ,  maisqu»  c!t  c.n  <:j..-  ;-- 
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forte  eimnaillocé»  On  lai  trouve  généralement  toutes 
les  parties  du  papillon ,  les  aiks ,  les  pattes  ^  les 
antennes,  la  trompe,  &c.  Mais  ces  parties  font 
poftes,  pliées  &  empaquetées  de  façon  qu'il  n'efl 
pti  permis  à  la  chryfalide  d'en  feire  ufage  ;  il  ne 
ccttYenoit  pas  qu'il  lui  fut  permis  de  s'en  fervir , 
dans  un  tems  où  elles  font  encore  trop  tendres  & 
trop  molles. 

Cherchons  à  rtconnoître  dans  la  chryfalide  , 
toutes  CCS  parties  qui  caradérifent  le  papillon ,  & 
à  Toir  OMiiment  elles  font  pofées.  Le  côté  du 
ios  n'en  montre  aucune  ;  on  y  peut  Toir  feulement 
d*od  panent  les  ailes.  Mais  c'eft  fur  ce  même 
coté  qu'on  peut  mieux  diftineuer  le  nombre  des 
anocanx  dont  la  chry(aiide  e(f  compofée;  on  lui 
en  compte  neuf  complets ,  en  prenant ,  comme 
nous  aToos  fait  dans  les  chenilles ,  pour  un  an- 
aeao  ,  la  partie  conique  qui  termine  le  corps.  Il 
to  manque  dotfc  trois  pour  remplir  le  nombre  de 
JoQze  que  nous  avons  trouvé  aux  chenilles ,  fa- 
voir  y  les  trois  premières  s  mais  le  dernier  de  ceux- 
ci,  oa  le  plus  éloigné  de  la  rétc,  paroît  en  partie, 
êc  cft  en  partie  caché  par  one  plaque  qui  n'eft 
point  diviiee  annnlairement ,  8c  qui  occupe  la  place 
dcB  denx  premiers:  on  a  pu  lui  donner  le  nom 
éc  corcelet,  parce  qu'elle  fc  trouve  an-deffus  de 
la  partie  du  pq>iUon ,  à  laquelle  on  a  donné  le 
nêoie  nom.  Ceft  fur  la  portion  antérieure ,  du 
côté  oppofé  à  celui  c|ue  nous  venons  de  confidérer, 
on  de  celai  du  ventre  ,  Ac  dans  cette  portion ,  qui 
cft  comme  gravée  en  relief,  qu'on  retrouve  les 
principales  pâmes  extérieures  du  papil!on  :  chaque 
*pcdt  relief  cSt  celui  d'une  de  fcs  parties.  Deux 
plaqaes  très-grandes  ,  par  rapport  au  relie ,  qui 
ont  kor  origme  à  la  partie  antérieure  du  corcelet, 
£b  rencontrent  prefqne  fur  le  ventre.  Ce  font  les 
^lévatîoos  fermées  par  les  quarrc  ailes  s  il  y  en  a 
Jeux  dans  cfaaqne  pbqne  ;  elles  y  font  pofëes  l'une 
am-deflos  de  l'antre  ,  9c  font  réduites  a  avoir  une 
^Bcndae  bien  différence  de  celle  qu'elles  cmt  dans 
le  papillon  en  état  de  vc^er.  Entre  ces  ailes  relie 
m  eipace  triai^^ilaire  qui  cft  rempli  par  tons  nos 
pecsB  idiefs  en  forme  de  bande!ettes  :  qu'on  s'at- 
laclft  à  ks  foivic  ,  &  on  verra  que  les  uns  font 
les  antennes ,  9c  qne  les  antres  font  les  pattes. 
Tootcs  CCS  patries  fiait  étcndoes  en  ligne  droite, 
<|aoiqa'eUcs  ne  fbient  pas  acffi  alcngëes  qu'elles 
le  font  dans  le  popâion.  Enfin  ,  dans  les  cfaiyQlides 
des  papillons  à  trompe,  on  rouv*  la  r:ompe, 
€|nff  ,  an  lien  ^éxre  roolée  en  fpiiale  ,  conjse 
à\c  teSt  dans  le  p^nl2on  qci  ce  fiice  poic:  les 
flenrs,  cft  étendve,  aicfi  qrie  les  a-arres  parties, 
le  IcH^  du  milieu  dn  veacre.  On  cilHitgue  dccc 
fbr  la  chryfâlîde  .  fi  elle  eâ  celle  d'un  pÂpiLon 
à  trompe,  oa  celle  d'on  paptron  fans  rroape. 
Avee  le  fecooTS  de  la  lospe ,  on  reconsc::  a::iE , 
-en  obfervant  les  antcnaaes  ,  £  cela:  çiî  en  de:: 
fnitir  efl  de  b  cla^  des  prpj':c::s  d:j:ret  , 
OD  de  celle  des  p^i!!ocs  coâcri^t.  L>  forse  des 
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antennes  en  maffe  ,  6c  celle  des  antennes  en  mad'ue, 
ne  laiffent  pas  que  de  paroître  au  travers  descnvelop* 
pes.  Dans  les  chrysalides  des  papilbns  à  antennes  à 
plumes  ,  on  peut  même  diitinguer  celle  d'où  doit 
fortir  un  papillon  mâle  ,  &  celle  d*od  doit  fortir 
un  papillon  femelle  ;  les  antennes  de  ce  dernier  font 
plos  étroites^  &  n'ont  pas  autant  de  relief  que  celles 
de  l'autre. 

Toutes  ces  parties  font  pounant  (i  preflées  les 
unes  contre  les  autres ,  qu'elles  fembient  ne  faire 
qu'une  même  mafle  -,  elles  ont  chacune  des  enve* 
loppes  particuhères ,  &  elles  en  ont  de  plus  une  qui 
leur  cft  commune  à  toutes.  Ce  n'cft  qu'au  travers 
de  ces  enveloppes  qu'on  les  apperçoit,  on  plutôt 
c'eft  fur  ces  enveloppes  qu'on  rcconnou  les  moules 
des  figures  de  chacune  d'elles  en  particulier;  aufll 
n'cft-ce  qu'avec  quelque  attention  qu'on  les  y  dé- 
mêle. Mais  le  tems  où  elles  font  pour  ainu  dire 
â  découvert ,  où  l'enveloppe  commune  eft  mince 
&  tranfparente ,  on  même  elle  n'exifte  pas ,  &  ou 
toutes  les  autres  enveloppes  font  nanfj^arentes  , 
enfin  le  tems  ou  Ton  peut  féparer  fans  peine 
toutes  les  parties  extérieures  ;  c'eft  celni  même  oii 
quelques  auteurs  ont  dit  que  la  chryfalide  n'étoit 
qu'une  efpèce  de  bouillie  ,  celni  où  elle  vient ,  pour 
ainfi  dire ,  de  naître  ,  en  quittant  la  dépouUle  de 
chenille.  La  chryfalide  ,  comme  nous  avons  dit  , 
dont  l'enveloppe  extérieure  s'endurcit  jufqu'a  de- 
venir firiable,  eft  tendre  &  molle  î  la  plupart  ont 
le  corps  ronr  mouillé  d'une  liqueur  viloueufe  ;  Bc 
il  n'en  eft  point  on  l'on  ne  puilTc  oblervcr  alors 
de  ccne  liquetir  qui  fuinte  du  deiTons  des  ailes  Bc 
de  leurs  bords ,  êc  généralement  de  routes  les 
parties  qui  font  renfermées  entre  les  aile».  Elle 
s'épaidir ,  feche  a/fez  vite ,  5c  col!c  cnfemble  les 
panies  qui  ne  fiûfoient  que  (c  toucher  :  ainfi  ces 
panics  qu'on  a  pu  obfcrver  dans  les  premiers 
uiftans ,  a  travers  une  couche  d'une  ligueur  tranf* 
parente  ,  font  cachées  dans  b  fuite  foos  une  efpéce 
de  membrane  opaqne  9c  co!orte.  Mais  fi  on  ob- 
ferve  la  chryfalide ,  avanr  eue  la  liqnetir  aii  ca 
le  tems  âer  ficher  ,  on  y  rtcocncir  la  tète  , 
qui  cft  penchte  vers  la  poirricc  ;  les  d^ux  yen» 
le  fbnr  remarquer.  TXzz-deiïut  drs  yeux  partent 
les  antennes  qui  font  ramenées  dans  fttat  ordi* 
naire  de  la  chryfalide,  en  devant,  comme  le  fero:ent 
deox  rubans  ou  deux  bandelettes  ,  qui  panircsect 
dndefins  de  la  coëffiire  d'une  femme  0c  <^ui  feroient 
cocdni:es  en  hgne  droire  fur  (on  ftits  t  on  y 
appcrçoti  des  nues  tracfvcriîùfs ,  îcc:e«  p*ai^elts 
les  lincs  £ux  autres,  om  j  {<mt  tm  îon  :l.j tra- 
vail, 8c  qci  ourqiiect  les  d:ffcrrcTes  arrfr-j? atior*. 
C'eft  iîors  ^ne  j'en  pe-t  r:«-b:ec  vcir  Jts  ^*t\ ,  2c 
dacs  îeur  efpace ,  les  fcx  patres ,  sô^  cne  .'*  rioœpc, 
&  ^ézATaLemzczicates  les  parseio'aj  acccc3f2Zz«toc 
la  ifcie. 

Un    ir/:ûc    eft  pccr  rcrs    cre    cber--!je,    tiK 
ciirccus  hn  en  ToicsslafeTXzae,  £c  }rT*hrt  q«'il 
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cft  encore  chenille  poar  noos»  il  eft  aift   de  fe 
convaincre  qu*il  eft   réeliemenc  papillon»   caché» 
i  l'on  veut  4  fous  le  nulque  d'ooe  chenille.  Pour 
trouver  les  principales  parties  du  papillon  fous  )a 
peau  de  chenille  «  il  n*eil  pas  même  befoin  d'at« 
tendre  que    le  oaoment  de  la  transformation  fo.t 
bien  proche.  Si  on  fait  périr  la  chenille  dans  refprit- 
de  vin  »  dans  le  vinaigre  ou  dkns  <]aelqu'autre  li- 
gueur force ,  un  jour  ou  deux  avant  celui  oti  la 
cransformation  devou  fe  faâic  ,  &  fi  on  la  laUTe 
dins   la  liqueiu  pendant  quelques  iours,  afin  que 
/es  chairs  s*y  ancrmifTcnt,  on  parvient  avec  un  peu 
daircirc&  d'acceution,  à  enlever  le  fcurreau  de 
chenille ,  à    meure    le    papillon  à  découvert  ^    & 
on  peut  reconnoure  toutes  l'es  parties.  Une  longue 
trompe,  des  aîlcs  ,  des  antennes,  des  pattes  auffi 
grandes  qu'on  les  trouve  dans  la  chryfalide  »  ne 
i'oQC  pas  l'ouvrage  d'un  ioitant  j    &  des  que  dans 
c^ui  où  la  chryfalide  conuncnce  à  paroîire  ,  elle 
les  a  telles  »  il  ell  certain  qu'elle  les  avoit    lorf- 
qu'clle    étoïc  cachée  fous  le  fourreau  de  chenille. 
Le  dépouillement  artificiel  eft  néceflaire  pour  nous 
iiiAruire  d'un  bit  qui  ne  peut  manquer  d'exciter 
notre  curiofité.  11  fait  voir  que  tant  que  les  parties 
du  papillon  font  contenues  fous  la  peau  de   che- 
lûlle ,  elles  font  plus    repliées  ,  plus  refierrées  & 
autrement  arrangées  que    fur    la  chryfalide.   Les 
ailes  ,  qui  font  dcui  plaques  aficz  grandes ,  éten- 
dues fur  la  poitrine  A:  fur  le  ventre  de  la  cbryfa* 
lide ,  font  ici  ramalfées  de   chaque  côté  ,    en  un 
efpèce  de  cordon  »  ayant  aifez  de  place   pour  fe 
loger  dans  la  cavité  qui  ell   entre  le  pi^mier  8c  le 
fécond  anneau.  Les  antennes  qui    font  ramenées 
en-devant  de  la  chrvfalide^  &  qui  y  font  étendues , 
font   ici  pofces  à  plat  fur  la  tête  même ,  &  roulées 
de  façon  que  la  partie  qui  forme  le  (econd  tour  , 
cli  appliquée  fur  celle  qui  foi  me  le    premier.  La 
Rompc  e(t  au(n  roulce  ,   mais  le  rouleau   qu'elle 
forme   eA  pofc  à  plat  fur   la    partie  fupérieure  8c 
antérieure  du  crâne  ,  de  forte  qu'elle  n'clt  pas  alors 
placée  comme  elle  Vcd  dans  le  papillon    ni   dans 
la  chrylalide.    Il  ell    donc    toujours   certain   que 
toutes  les  parties  du  papillon   Ibnt  cachées  fous  le 
fourreau  de    cheiiille  ,  mais  elles  y  font    d'autant 
plus  aifces  à  trouver  ,  que   la  tians&rm^tion  eft 
■lus  proche  j  elles  y  font  néanmoins  en  tout  tcms  : 
il  ne  s'agiroit  peut-être  que  dui  e  grande  dexté- 
rité   pour    les    dccouvrir    dans    des  chenilles  trcs- 
prtites.    On    trouve     mène  dans    la  chenille  des 
dépendances  du   pâpillcn  ^   qu'on  ne    dcvroit  pas 
t'at:endre  à  y  trouver.   On  a  pu    découvrir   dans 
la  cbryfalidedc  même  dans  la   chenille»    avant  U 
mctan^oiphofe^  les  ccufs  du  papillon.  Ainfi  quand 
on  veut   tllayer  de    fe  faite  des  idées   claires  fur 
l'oitcinc  &  la  crercieie   foirtiation  des  corps  orga- 
iiil'js ,  on  fcnw  bicnto:  que  la  force  de  notic  raiion- 
ntrociu  8i  Itieudue   dvS  connoillanccs    qu'il   nous 
cU   jcrmis  d'avoir,  ne    fauroit  m  us  y  conduire  i 
il  nous  faut  commencer  au  devclopjcr.ïcnt,  a  lac- 
CfoUlciriCnt  des  êtres  dcjâ  formes  «  Cins   tenter  de 
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remonter  plus  bant.  Les  fimplcsdévdopfOMMK 
nous  oréfeatcnt  encore  qae  trop  de  Afic«liés  à 
refoudre: il  t(l  vrai  qul's  ûotupermcncncdc  bitt 
des  obfervations  qui  peavcat  aa  oioîus  noos  doo* 
ner  des  coonoiifaoces  fur  Tordre  dans  kfid  ib 
fe  font.  « 

La  nature  a  employé  dilFérens  moyens  poor  tàtt 
croître  jufquà  leur  dernier  terme  les  corps  animés.  Le 
moment  od  les  fistns  humaias  Se  où  cetu  des  oaa* 
drupèdes  fortenc  du  corps  de  leur  mère,  ell  k 
moment  que  notu  prenonsi  pour  celui  de  le« 
nailfance  ;  nous  reculons  plus  tard  celai  de  la 
naillànce  des  animaux  que  nous  voyons  (brtir 
d'un  œuf:  le  poulet  naît  quand  il  fe  dég«ede 
fa  coqae.  Selon  ce  langage»  la  chryfalide  oaulocr*» 
qu'elle  laide  la  dépouille  de  chenille  «  «c  le  pa- 
pillon »  lorfqu'il  quitte  la  forme  de  ckryfabdc* 
Mais  au  lieu  que  le  poulet  nouvellemenc  édos  » 
les  fœtus  humains  8c  ceux  des  quadrupèdes  »  oot 
conndéraWIement  à  croître  après  leur  naiilaoce  »  U 
chryfalide  Se  le  papillon  ont  acquis  »  dès  en  aui* 
faut,  tout  leur  accroiflement.  'Toutes  les  parrca 
extérieures  du  papillon»  fous  la  forme  de  cbryfakle, 
ont  obtenu  leur  véritable  grandeur ,  ôc  l'on  peic 
fe  convaincre  que  les  ailes  de  la  chryûilide  ,  qucî- 
(|ue  peu  de  place  qu'elles  occupent  »  ont  toute 
1  étendue  de  celles  qui  foudennent  le  papillon  dans 
Tair.  Il  {eroit  fans  doute  très-curieux  de  connoî- 
tre  toutes  les  communications  intimes  qui  (bot 
entre  la  chenille  8c  le  papillon  »  de  favoir  péci- 
fémcnt  en  quoi  elles  connflent ,  5c  comment  eUes 
fe  font  »  mais  elles  dépendent  de  parties  fi  fines 
8c  fi  moUcs  »  qu'il  ne  nous  ell  prelque  pas  permis 
d'cfpérer  de  voir  fur  cela  tout  ce  qu'il  ert  naturel 
de  fouhaiccr.  Contentons  -  nous  de  reconnoîtie 
quelles  font  les  principales  parties  propres  a  la 
chenille,  8c  celles  qui  n'appartiennent  aucunement 
au  papillon.  Nous  voyons  qu'il  y  en  a  dont  il 
fe  dégage  ,  8c  qu'il  rejette  pour  paroître  en  chrv- 
falide.  On  trouve  fcize  pattes  à  quantité  d'efpcJcs 
de  chenilles ,  8c  on  n'en  trouve  que  lix  à  tout 
papillon.  On  fcroit  porté  à  croire  que  ces  dia  pares 
membrancufes»  dont  on  retrouve  tout  rextêneut  » 
jufqu'aux  ongles  »  fur  le  fourreau  de  la  ckesMUc  l 
font  rejctées  en  entier:  fi  on  confidcre  une  chry- 
falide de  quelques  jours  ,  on  y  reconnoîc  bien  leurs 
places  »  elles  font  maïquées  chacune  par  un  pent 
enfoncement»  qui  femble  la  cicatrice  de  U  plaie 
qui  a  été  faite ,  lorfque  les  pattes  ont  été  dcu- 
chécs;  maison  porte  un  jugement  tout  difereot  « 
Cl  on  obferve  une  chryfalide  qui  ne  vici*t  que  de 
naître  ,  ou  encore    mieux ,  fi  on  achève  foi-mcj 


de  dépouiller  eue  chryfalide  qui  a  commencé  a 
faire  des  efiorts  eficaccs  peur  le  tirer  de  f«xi  (b«x- 
rcau.  n.:i.s  ccîic  Gtrn:trc  circonflaiice  fur-tout^ 
un  voit  d:ilirctcmem  de  petites  cic valions  ckamucs» 
ijaiis  ie^  en  j.'citsqui  rcpondoicDt  a'.x  pattes  mca- 
brancuies  dj  la  chcr.ille  :  on  y  appcreoit  diTcrt 
plis,  tous   pacalicies  a  leur  baie  coiamoac  ^  ^jù 
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montrent  que  ces  pattes  fe  retirent  vers  le'  corps 
du  papillon ,  ou  plutôt  Tcrs  la  membrane  qti i  t'en- 
veloppe ,  6c  qui  le  contient  dans  la  forme  de 
cfaryUfide.  D'inhant  en  infiant  ces  parties  charnues 
fc  racourci/Tent ,  elles  deviennent  de  moins  en 
mohis  fenûbles,  &  eHes  le  font  (îpeu  au  bout  de 
quelques  jours  ,  qu'il  faut  de  l'attention  pour  re- 
connoîrre  leurs  places  5  elles  fe  deffechent  totale- 
ment ;  elles  font  attachées  à  une  membrane  peu 
propre  à  leur  fournir  de  la  nourriture ,  pùifqu'elle 
fc  deflèche  elle-même  journellement.  Les  jpolitions 
des  fix   pattes  du  papillon  donnent  lieu  de  croire 

3u*ellcs  étoient  logées  dans  les  ftz  pattes  écai  Icufes 
e  la  chenille,  8c  Ton  ne  fc  trompe  pas.  Si  les 
pattes  de  la  chryfalide  paroifTent  plus  longues  & 
plus  groffes  que  celles  de  la  chenille  pu  elles  étoient 
renfermées  ,  c'cft  qu'elles  y  étoient  pliées  &  com- 
primées :  les  frortemens  qu'elles  foutFrent  quand 
la  chryfalide  les  tire  des  fourreaux  »  les  àlôngent 
&  les  déplient.  Si  on  les  obferve  à  la  ioupe ,  on  y 
voit  des  raies  tranfverfalcs^  toutes  parallèles  en- 
tr'elles,  &  très-proches  les  unes  des  autres,  qu*on 
ne  leur  verra  plus  quand  elles  feront  fordes  de 
la  dépouille  de  chryfalide.  Ces  raies  apprennent 
qu'elles  étoient  raccourcies  comme  l'eft  un  rcffort 
à  boudin  chargé  de  quelque  poids  :  non-feulement 
elles  s'étendent  en  devenant  libres ,  elles  fe  gon- 
flent en  méme-tems  5  c'cft  à  quoi  aide  le  fuc  qui  y 
cft  porté.  La  têce  de  la  chenille  comparée  avec 
celle  de  la  chryfalide ,  ou  ,  ce  qui  eft  la  même 
chofe  9  avec  celle  du  papillon ,  nous  fait  voir  en- 
core pluCcurs  portions  extérieures  qui  étoient  efTen» 
rielles  à  la  première  forme  de  l'inUâe ,  Se  que  fes 
dernières  formes  demandent  qu'il  rejette.  Les  dents, 
ou  les  efpèces  de  mâchoires ,  6c  les  mufcles  qui  les 
foifoient  agir,  reftent  attachés  à  la  dépouille  que  la 
chryfalide  vient  de  quitter.  Il  n*y  a  ni  papillon  ni 
chryfalide  qui  file }  cette  filière  qui  eft  un  efpèce 
de  petit  bec  oui  part  de  la  lèvre  inférieure,  cft 
devenue  un  instrument  inutile ,  &  eft  aufli  une  des 
panies  dont  la  chryfalide  fe  dépouille  ;  elle  fe 
défait  en  même-tems  de  la  lèvre  inférieure  à  la- 
quelle elle  tenoit  :  cette  lèvre,  la  fupérieure>  & 
généralement  toutes  les  parties  qui  formoient  la 
bouche  de  ta  chenille ,  (ont  rejetées  avec  la  dé- 
pouille, elles  ne  doivent  plus  fcrvir  aux  ufagcs  aux- 
quels elles  étoient  employées.  Tout  papillon,  au 
moins  tout  papillon  à  trompe  ,  ne  doit  plus  avoir 
ane  bouche  reflemblante  en  aucune  façon  à  celle 
des  chenilles  j  il  ne  doit  plus  couper  des  fragmens 
de  feuilles ,  ni  les  broyer  ,  ni  les  avaler ,  fon  ali- 
ment n'eft  plus  qu'un  fuc  très  fluide  ,  qui  eft  pompé 
par  la  trompe.  L'ordre  ordinaire  fcmble  ici  entiè- 
rement renverfé  y  c'eft  comme  fi  la  nature  ne 
nourriflbit  que  de  lait  les  plus  forts  animaux ,  & 
qu'elle  ne  donnât  aux  foetus  que  des  alimens  fo- 
fades.  Mais  la  chenille  hache ,  broie ,  digère  des 
alimens  qu'elle  diftribue  au  papillon ,  comme  les 
mères  préparent  ceux  qui  font  portés  aux  fœtus. 
Noire  chenille,- en  un  mot,  m  dçftmécà  nour- 
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rir  &  à  défendre   le  papillon    qu'elle   renferme. 

Tant  que  l'infcâe  parolt  fous  la  ferme  de 
chenille  ^  lors  même  que  la  peau  de  chenille  a  com- 
mencé à  fe  fendre ,  toutes  les  parties  extérieures 
dont  nous  avons  parlé  >  font  encore  dans  leur 
premier  arrangement^  elles  ne  prennent  celui  od 
nous  les  voyons  dans  la  chryfalide  ,  que  dans 
l'inftant  od  elle  achève  de  fe  tirer  de  fa  dépouille. 
Ce  ne  font  pas  ces  parties  elles-mêmes  qui  vont 
chercher  la  finiation  qui  leur  convient  le  mieux  | 
elles  font  incapables  de  tout  mouvement  «  &  elles 
le  feront  pendant  long-tems  :  elles  font  trop  molles, 
trop  foibtes  pour  fc  mouvoir ,  elles  ne  peuvent 
pas  fe  foutcnir  elles-mêmes.  Comment  Tont-elles 
donc  toutes  ramenées  en-devant  fur  la  poitrine^  com- 
ment font-elles  fi  bien  étendues  les  unes  à  côté  des 
autres  en  ligne  droite  ?  Tout  cet  arrangement  fe 
fait  fans  que  la  chryfalide  femble  chercher  à  le 
faire  5  il  eft  l'effet  des  mouvemens  qu'elle  fe  donne 
pour  fortir  du  fourreau  de  chenille.  Repréfentons* 
nous  le  Vfntre  de  la  chenille,  dont  la  métamor- 
phofe  eft  prochaine ,  pofé  fur  un  plan  horizontal  j 

S[ue  la  peau  de  cette  chenille  ait  déjà  commencé  à 
e  fendre  fur  le  dos  ^  qu'une  parne  du  dos  ou  du 
corcelet  de  la  chryfalide  commence  à  s'élever  au- 
deflus  des  bords  de  cette  fente.  Voyons  faire  à  la 
chryfalide  les  nouveaux  efforts  ,  pour  aggrandir  la 
fente ,  &  pour  faire  fortir  par  fon  ouverture  une 
plus  grande  partie  de  fon  corcelet  ;  elle  le  recourbe, 
elle  rélève  en-haut  5  les  frot:emcns  du  fourreau 
de  chenille  font  une  des  réfiftances  qu'elle  a 
alors  à  vaincre  ,  &  ce  font  ces  frottemens  qui  dé- 
plient les  aîies  &  qui  les  rirent  en-bas  ,  qui  les 
obligent  à  s'étendre  ,  &  à  rcfter  étendues  du 
côté  du  ventre.  Lorfque  Topérarion  eft  plus  avan- 
cée., lorajuc  la  chryfalide  rire  Ùl  partie  anté- 
rieure hors  du  fourreau,  pour  la  faire  paroîcre 
au  jour,  les  frottemens  de  la  dépouille  qu'elle 
quitte,  doivent  de  môme  rirer  en  deffous  de  fon 
corps ,  les  antennes  &  la  trompe.  Enfin  ,  fi  elle 
porte  en  avant  fa  patrie  antérieure  ,  fortie  du 
fourreau  ,  elle  obligera  ces  mêmes  parties  à  s'é- 
tendre &  à  s'apfliquer  fur  fa  poitrine;  les  pattes 
3ui  fe  dégagent  alors  de  celles  de  la  chenille , 
oivent  prendre  la  même  diredion  5  le  fourreau 
pouffé  en  arrière  ,  produira  le  même  effet.  On  voit 
affez  comment  des  frottemens  peuvent  arir  fuffi- 
famment  fur  des  parries  délicates  U  molles ,  pour 
les  déplacer  &  les  mettre  dans  un  certain  atran-» 
gemcnt  ;  mais  on  ne  voit  pas  fi  bien  comment  cet 
arrangement,  que  la  chryfalide  fait  pour  ainfi 
dire  à  l'aveugle,  fc  trouve  fi  exad,  que  la  trompe 
eft  étendue  en  ligne  droite ,  précifément  au  mi- 
lieu du  corps  &  &  toutes  les  autres  parries  j  que 
les  ailes  (ont  étendues  autant  qu'elles  Iç  font  &  fi 
également  5  que  les  pattes  Ce  les  antennes  rem- 
pfiflcnt  fi  exactement  i'efpace  compris  entrç  les 
aîIes  &  la  trompe  ,  qui  i^'eft  précifémeqt  que  co 
qu'il  faut  pour  les  contenir;  comment  quelqueir*. 
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encore ,  n'ont  de  conique  que  bur 

'.  Quelques- unes  de  celles  qui 

ont  une    cfpècc  d'entaille , 

Il  y  en   a  enfin   qui  ne 

iippiaties  du  côté    du 

V  du  côté  du  dos. 
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noins  les  cou- 
'  1   première 
oprcs  que 
.^j    il   y  en  a 
^  pjiroilfcnt  tout 
^iviàirc  ,   plus  jéiune 
^iirylalides  ,    a  toujours 
i  or   b:uni.  L'or  fe  trouve 
w  économie  fur    d'autres  chry- 
.  ne   que  quelques  taches   dorées, 
a  fur  le  ventre.  On  trouve  aulFi  de 
quelques  autres,    des  taches    d'argent. 
>  lalides  qui  n'ont  r.i  or  ni   argent,   n'ont 
es  couleurs   capables   de  les   faire  remarquer. 
i  armi  Ic^  angulaires ,   il  y  en  a  pourtant  qui  reltcnt 
toujours  d'un  aflcz  beau  vert.  D'autres  font  jaunes  ou 
jaaoâcrcs.  D'autres ,    fur  un  fond   d'un  jaune  vjcr- 
dâtrc,    font    marquées  ,de   taches   noires    &  alli- 
goées  avec  ordre.  Mais  la   couleur   du  plus  grand 
nombre  des  chryfalides  eft  brune  :  elles  font  voir 
différentes  nuances  de  brun,  qui  tirent  aficz  com- 
inonément  fur  le  marron.  Il  y   a  de  ces  nuances 
éc    brun    plus    clair^    ou  plus    fonce;    il   y  en  a 
même  d'abfolument^ noires  c:  d'un  très-beau  noir, 
aifanc  &  poli,  comme  le   vernis  noir  de  la  Chine. 
11  y  a  pourtant  entre  les  chryfalides  arrondies,  des 
mélanges  de  couleurs,    comme  des   taches  aoires 
fur  un  fond  jaunâtre.   Au  refle,    avant  que  d'ar- 
livcr    i    une   couleur    permanente ,    elles   en   ont 
toutes  eu  depaHagères,    &  la  chryfalide  qui  vient 
d'éclore,   efl    autrement   colorée    qu'elle    le    fera 
un  jour  ou  deux  après  fa  naiffance.   Mais  la  cou- 
leur   qu'elle  a  prife   au  bout  de    deux    où    trois 
jours ,  elle  la  conferre  tant  qu'elle  vit  chryfalide  \ 
i,  par  la  fuite  on  voit  fa  couleur  noircir   en  quel- 
que endroit,    c'eft  qu'elle  eft  morte,  ou  prête  à 
périr.     £n    général    les     couleurs   des    chryfalides 
n'offrent  rien  de  bien  remarquable  que  leur  dorure. 

Od  fart  que  c*e(l  à  la  belle  couleur  d'or  de 
certaines  chryfalides ,  que  toutes  les  chryfalides 
ont  dû  leur  nom.  Il  avoit  été  réfervé  à  lllludre 
Kcaumur^  de  n.^us  découvrir  l'art  fecret  que  la 
nature  emploie  pour  opérer  à  peu  de  fraix  cette 
brillante  décoration.  Il  a  prouvé  qu'il  n'entre  pas 
la  plus  petite  parcelle  d'or  dans  cette  dorure ,  t-i 
^*clle  efl  due  uniquement  à  une  pratique  ana- 
logue à  celle  don:  nos  ouvriers  font  ufage  dans 
la  fabrique  des  cuirs  dorés.  Une  membrane  mince, 
franfparcnte  &  légèrement  colorée,  appliquée  im- 
niédiatemcnt  fur  une  fut>(^ancc  d'un  blanc  brillant, 
luffit  dans  les  mains  de  la  nature,  pour  produirez 
ime   dorure  fort    fupéricure    à   celle  de  nés    plus  ! 

JiiJI,  Nat,  des  Injcdcs,  Tom,  V. 


beaux  cuirs  dorés.  La  chryfalide  qui  vient  de  fortir 
de  fa  dépouille,  n'eft  nullement  dorée,  quciqjc 
parfaitement  qu'elle  doive  l'être  par  la  fuite.  A 
mefure  que  la  peau  fe  delRche  &  s'affermit  «  on 
lui  voit  prendre  t'es,  nuances  qui  tirent  fur  le 
jaune,  &  qui  ont  quelque  brillant.  Peu  à  peu  cti 
nuances  montent  &  deviennent  de  plus  en  plus 
éclatantes;  enfin,  en  moins  de  vingt-quatre  heures, 
&  quelquefois  au  bout  de  dix  ou  douze,  la  chry- 
falide paroit  toute  couverte  du  plus  bel  or.  Ou 
enlève  aiféraent  de  dcflus  une  chryfalide,  des 
morceaux  de  peau  qui  ont  toute  leur  dorure,  fi 
on  les  enlève  avec  la  matière  bîanche  qui  y  eft  at- 
tachée. Si  on  les  garde  pendant  quelques  heures  , 
ils  perdent  leur  éclat  Se  la  plus  grande  partie 
de  leur  couleur;  la  couche  de  matière  blanche 
expofce  à  1  air,  fe  deffcche  «c  fe  ride  en  même- 
temps;  elle  perd  fon  po!i  &  fon  luifant,  &  n'eft 
plus  en  état  de  faire  bnller  la  couche  extérieure. 
Mais  on  éprouve  que  fi  on  mouille  ente  couche 
de  matière  blanche,  tout  aufli-tôt  on  la  rend 
brillante  argentée,  &  le  dellus  reprend  la  couleur 
d'or.  On  entrevoit  afl'ct  que  diverjes  circonftaflces 
peuvent  contribuer  à  lendre  cette  couleur  d'or 
plus  ou  moins  belle  fur  différentes  chryfalides  ,  plus 
ou  moms  apparente  fur  certains  endroits  de 
la  peau,  &  empêcher  quelquefois  qu*dle  ne  pa- 
roiile  nulle  part.  Le  plus  ou  moins  d'épaifieur 
de  la  peau  extérieure ,  &  les  variétés  qu'il  peut 
y  avoir  dans  les  nuances  de  fa  couleur,  produi- 
ront CCS  différens  effets.  D'ailleurs ,  la  matière  ar- 
gentée qui  la  vernit  par  dcilbus  ,  pôurroit  n'être 
pas  fi  belle ,  ni  en  {\  grande  quantité  dans  toutes 
les  chryfalides  de  même  cfpèce.  Quand  la  peau 
extérieure  eft  trop  épaiffe,  ou  n'a  qu'un  certain 
degré  de  tran(parcnce ,  lor  paroît  tcrue;  fi  cette 
peau  eft  encore  plus  épaiffc  ou  prefque  opaque  , 
elle  ne  paroitra  aucunement  dorée.  Eiifin,  cette 
peau  n'eft  pas  d'une  égale  épailfeur  par- tout,  oii 
elle  fera  luffifamment  mince ,  elle  fera  dorée , 
quoiqu'elle  ne  le  foit  pas  od  elle  eft  plus  épaillè. 
L'endroit  où  elle  eft  ordinairement  le  plus  mince 
eft  fur  le  dos ,  vers  la  jonéHon  du  corcelet  avec 
le  corps ,  c'eft-Ià  un  des  endraics  oii  elle  fe  bri^ 
lorfaue  le  papillon  s'en  débMme,  &  c'eft-là  ou 
il  eft  ordinaire  de  voir  deux  ou  trois  petites  plaques 
d'une  très-belle  couleur  d'or  fur  des  chryfalides 
qui  n'ont  aucune  dorure  par-tout  aill«;Qu.  Au  lieu 
de  taches  d'or ,  on  voir  des  taches  d'argent  au 
même  endroit  fur  plufieurs  chryfalides  :  ce  les- ci 
ont  dans  cet  endroit  une  peau  encore  plus  mince 
&  moins  coorée,  qui  laifle  voir  la  couleur  de  la 
matière  argentée  qui  eft  deffous ,  fans  l  altérer. 
L'état  de  l'air,  qui  faii^que  la  peau  de  la  chry- 
falide fe  dclièche  plus  ou  moins  vice ,  peut  encore 
contribuer  à  les  rendre  pus  ou  moins  dorées. 
Quelques  expériences  ont  paru  prouver  que  celles 
qui  fe  deflèchent  trop  promprcment,  ne  prenrKoc 
pas  une  bel  e  couleur  d'or.  Mais  on  peut  reveiiir 
encore  à  dire   que  la  couleur    d  -    quelques  chry- 
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faliJ»  cft  lî  belle ,  fi  éclatante ,  C\  hsutc  ,  qu'il 
n'y  a  [<ai  d'or  poli  plus  beau}  leur  couleur  lur- 
palfe  eiit^mcmcDE  couccs  celles  de  nos  do  turc  t , 
&ites  (aat  or,  comme  foni  celles  de  nos  cuits 
dores.  L'obrcrvatcur  cjuî  le  piemier  nous  a  dé- 
voilé ce  petit  myftite,  n'avoit  pas  fuivi  la  chry- 
falidc  jufciu'ju  moment  où  le  papilloti  Ce  dégage 
de  Tes  enveloppes.  II  n'avoit  donc  pu  s'alTuier  au 
temps  où  U  dorure  de  la  chiyfalidc  comnicnce  à 
dirp3f«ttte.  Il  a  penfé  que  ce  n'éioit  qu'au  mo- 
ment de  la  Tome  du  papillon  Mais  de  nouTclles 
obrervacions  eiafies  ont  prouvé  que  les  couleurs 
dorées  des  chryfalides  commcnceni  à  s'altérer  quel- 
que temps  a»ant  la  transformation  en  papillon  , 
de  que  cette  altératioti  cft  mtmc  un  des  bgnes  les 
plus  certains  d'une  ttinsfbnnjtion  ptochainc. 

Nous  avons  vu  à  quoi  fe  léduit  la  métamor- 
pliore  qu'on  peut  appeller  extérieure.  Il  s'en  doit 
faire  une  iniéricuic ,  qui  fans  doute  n'elt  pas 
moins  confîdiTable  i  des  patius  qui  étoicnt  pro- 
pies à  la  chenille.  Se  qui  ne  peuvent  plus  fetvir 
«  leurs  anciennes  fondions,  doivent  périr,  ou 
changer  de  confecmation }  d'autres  propres  au  pa- 

iillon,  dotvcni  fe  développer,  croûte,  fe  fouiner, 
lits  la  métamorphorc  iatéricure,  celle  des  par- 
ties con:enues  dans  la  grande  capacité  du  corps  , 
ne  fe  hn  pas  fubitcmcot  comme  la  ptctniÈre  ,-  le 
temps  que  î'infefte  paflc  fous  U  forme  de  chry- 
falide ,  en  employé  à  la  rendre  compleite.  Les 
vailTeaui  à  foie  ,  par  exemple ,  qui  font  coofidé- 
rabies  dans  pliilieuts  chenilles ,  fe  voient  encore 
dans  la  chiyluhde  née  depuis  peu  ;  on  les  letrouve 
pendant  plus  ou  moins  de  jours,  fcloii  que  le 
papillon  doit  leflcr  plus  ou  moins  long  -  letnçs 
tous  cette  fotmc.  Enfin ,  ils  s'cftaccnt ,  ils  dit'- 
patoilTcot  entièrement ,  comme  il  arrive  dans  les 
animaux,  aux  autres  vaillejux  qui  ccllenc  de  rece- 
voir le  liquide,  qui  avoit  coutume  de  les  r<:m- 
piir  a.  d'ïnitetenir  leur  cavité.  Dés  qu'on  a  une 
fuis  (on^u  que  toutes  les  parties  ettéricutcs  de 
même  genre  font  renfermées  les  unes  dans  les 
autres,  ou  pofccs  les  unes  fous  les  auties ,  la 
piodudion  des  nouveaux  ori^anes  n'a  plus  licn 
dcmbartaiTant,  H^l  ne  doit  y  avoit  aucune  dif 
fércnce  eflènrielle  cniie  les  muus  qui  précèdent  la 
transformation.  II  ne  s'agit  dans  tout  cela  que 
d'un  lioipje  développcmcni.  Mais  il  n'en  cil  pat 
sblbluoient  de  même  des  ctianj^cniens  qui  fc  font 
dans  les  vifcèics,  avant,  pendant  fc  aptes  la  m:- 
t^mor^'liofe.  Ici  la  luniicic  s'ttcini  piefque  cn- 
ii^icment,  &  nous  fonnncs  téJuits  à  tâconncr. 

Il  ne  pareil  pas  que  1  inftfte  change  de  vifcéres, 
ecm:r:c  il  chjngc  de  pAu.  Ceux  qui  eiilkiicnt 
f!j:-s  \i  cheu.llc.  eiillent  ento:e  dans  la  thryfa- 
li'e,  tr^is  inuditi'.-s  H  i'-  fou:  U  nature  de  cet 
modilitaii   11^  Si  U    mai'icre  dm 
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tapilTe  in  tl  rie  a  rement  le  fac  iniefUnaï.  Ce-wï<*i« 
qui  n'a  encore  digéré  que  des  nourritore»  ■■€» 
gtoŒères ,  doit  déformais  en  diséier  de  iik»- 
délicaces.  Le  fang  qui  circuloit  cuns  la  elieoillet 
du  deiritre  vers  la  tète ,  citeule  en  fens  cataUM 
aptes  la  itaasfoi.inatiou.  Si  ce  lenvetfeineni  cS 
aulli  réel  que  les  obfervations  paioiireDtriniliqiict, 

S|uclle  idée  ne  donne-t-il  pas  des  cfaangcmcdS  que 
ouffre  l'intérieur  de  l'animal.  Ceux  qu'éprouve  U 
circulation  du  fang ,  dans  l'enfant  nouveau  M  , 
ne  font  rien  en  comoaraifon.  Si  l'on  «o*»  Jj 
trachées  au  rang  des  vitcttes,  le  cbanjçeineat  eft 
alots  bien  réel.  Nous  avons  remarqué ,  que  penda« 
la  mue  l'on  voit  des  paquets  de  ces  vai««ï 
qui  fuivcni  la  dépouille  8c  font  rejcnés  avec  elle. 
De  nouveUes  ttachées  font  donc  fiibftituée»  ta. 
anciennes  i  mais  comment  fe  fait  cetM  fubft;™- 
tion!  Comment  des  poumons  foai-U»  r^m^até» 
par  d'aurrcs  poumons  î  l'iuj  on  cfaetchc  à  ^pp*^ 
fondit  cette  matiète,  te.  pins  l'obfcuriti  l'accioii. 
Mais  quel  ell  le  fujet  de  pbyfique  oà  nous  n'é- 
prouvions pas  de  pareilles  difficultés ,  lotfqfte  "O"* 
voulons  en  atteindre  le  fond!  Il  femble  qœ  MOt 
eoi^ditîon  aûuelle  foit  de  ne  voit  que  U  pcc^kt 
furface  des  chofes. 
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aille  i.  changer  la 
nouvelle  vie,  c3e 
s'occupe  en  même  temps  du  développement  de 
divers  organes  qui  étoient  inutile»  a  l'inCcâe, 
tandis  qu'il  vivoit  fous  U  forme  de  cbctuUc  ,  t 
que  le  nouvel  état  auquel  il  e(l  appelle .  Iu>  RsJ 
nécclliiires.  Pour  mieux  alfuret  te  fuccès  éc  Û» 
diftétcnies  opérations,  elle  fait  tomber  l'uticâc 
dans  un  profond  fommeil ,  pendant  lequel  tGc 
opère  à  loilir ,  &  pat  dcgtéî  infenfible».  Le  eorjf 
giailfcux,  fubitaticc  délicate  3c  prépatéc  de  tau, 
paroit  éitc  le  principal  fond  de  la  nouttituie  qu'elle 
dilUibue  à  toutes  tes  putiics ,  pour  le*  eoi.duR 
'    ''     fair    da 
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ifes  ou  fupetflues,    doni 
libres  de    fe  rapprocher    S 
iroitcmcnt.    D:  -  là    nair   une    auf^mcntans 
liltince  dans  tout;  les  organes.     Les  pc  -.=i 
que    la    rupture    de    plufieurs    vaiileaux  i 
nnées,  en    diveis  endroits  de  rincéticu:.    t 
dent    infenlîbicment.    Les    patticf    qui   e:: 
fes  djos  un  état  violent,  ou  dont  les  iarxi 
proportions    ont    été  modifiées    iufqu'a  u 
point,  fc   plient  pai  degrés  à   ces  cha:^- 
Les  liqueurs  oblij;i:çs  d'enfiler    de  nojvî-S 
,  picnnciit  pcu-a-pcu  celte  direifiion.  Esï:. 
lilU'jux  ([.Il    étaient   propies  à    la  cbe^iT 
t  quclqucî-uns  occiif oient   une  place    ii 
m,    font  ctfaces  on  .~i 
LU    un  k'diincnt  liquide  ,    que    le     fafi 
après  avuit  dépofé  le  fourreau    de  ttri- 


Nos  infciftcs  doivent  lefter  plus   on  RxùoskafI 
temps  Ibut  la  forme  de  cWyfâlidc.   Ea  gt 
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les  papillons  de  jour,  dont  la  chryfalide  eft  nue, 
y  rclècnt  moins  de  temps.  Prcfque  tous  deviennent 
inled^es  parfaits  au   bouc  de  qâinze  ou  vmgt  jours» 
du  moins  pendant  l'écé.    Il   n'y  a    que   ceux   qui 
fe  font  transformés  à    la  fin  de    Tautomne  ,    qui 
ne  fubifTcnt  leur   dernier  changement  qu'au  prin- 
temps. Au  copcraire,  les  5phinx,  les   Phalènes   & 
les    autres  papillons  de   nuit ,  dont    la  chryi'alide 
cil   enfermée   dans  une  coque ,    rcftent  beaucoup 
plus  long-temps  dans  cet  état.  La  plmîrt  ne  de- 
yiennent  infedes  parfaits,    que    l'année  fuivante^ 
il  y  en  a  même    qui  ne  font  éclos  qu'au  bout  de 
denx,    de  trois  ans^    &    même    davantage.    Plus 
la  coque  eft  dure ,  forte ,  ferrée ,  plus  ils  doivent 
y  rcfter.  Mais  la  chaleur  ou  le  froid  contribuent 
beaucoup  à  accélérer  ou   retarder  leur   forcie.    On 
peut,    comme  nous  avons   dit,    par    une  chaleur 
ou  un  froid  artificiels,   changera  cet  égard ,  Tordre 
<ie  la  nature.  Il  paroît  prouvé  par  des  expériences, 
eue  les  organes  ae  la  refpirarion  qui  étoient  nécef- 
laires  à  la  chenille,    le  font  encore    au  papillon 
dans  les  premiers  temps  qu'il  paroît  fous  la  forme 
de   chryialide  s  mais  qu'une  partie  de  ces  organes 
fc    boucht   dans  la  fuite  ',   que  lorfque  le  papillon 
s*eft  fortifié  julqu'à  un  certain  point,  il  n'y  a  plus 
d'ouvertures ,  pour  lui  fournir  de  l'air,  qu'à  la  partie 
antérieure  de  la   chryialide*    On  peut  peafer   que 
les   ftigmates    doivent    fc  fermer   plus   ou  moins 
tard,  lelon  que  les   chryfalidcs  ont   à   refter  plus 
on  moins  long- temps  dans  cet  état.   Tout  dépend 
de  la  tranfpirat  on  que  les  chryfalides  ont  à  éprouver, 
il    fuffit   de  la    retarder    ou    de    la   hâter,    pour 
étendre  ou  abréger  la  durée  de  leur  vie.  Il  en  eft 
à -peu -près   dun  âeuf  de  poule,    comme    d'une 
chryfalide.  Il  doit    auHl   tranfpircr ,    9c    tranfpirer 
beaucoup   :    fi  on  l'enduit  de   vernis,  ou    ample- 
ment de  graiffe,    on  le  cpniètvera  frais  des  mois 
entiers.  Il  eft  afTez  conftaté  que  moins  les  animaux 
tranfpirent,  moins  ils   ont  befoin  de  manger^    & 
plus  ils  vivent  long  -  temps. 
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Il  eft  donc  bien  certain  que  la  chryCahde  neft 
autre  chofe  qu'un  papillon,  dont  les  parties  font 
cachées  fous  certaines  enveloppes ,  qui  les  collent 
toutes  cnfemble,  qu'elle  n'eft  précifément,  conmie 
on  a  dit,  qu'un  papillon  emmailloté.  Dès*  que 
ce  papillon  aura  acquis  la  force  de  brifcr  fes  en- 
veloppes ,  dès  que  fes  ailes ,  fes  pattes  feront 
devenues  capables  de  faire  leurs  fondions ,  & 
des  oue  fes  befoms  exigeront  qu'il  fe  débarraflc 
des  tourreaux  qui  ne  lui  feront  plus  qu'incom- 
modes ^  il  cherchera  à  s'en  défaire  3  toutes  fes 
parties  extérieuics,  devenues  libres,  s'étendront 
ou  replieront,  fc  placeront  &  s'arrangeront,  comme 
le  demandent  les  ufagcs  auxquels  elles  font  de{> 
cinces.  Ceft-Ià  à  quoi  fe  réduit  la  féconde  méta- 
niorphofc,  celle  de  chryfalide  en  papillon  5  & 
c'eft  aufli  à  l'article  Papillon  que  nous  devons  ren- 
voyer ,  pour  développer  tous  les  dérails  qui  la 
concernent. 


CHRYSIS.  CiïKrsis.  €enre  d'infedcs  de  la 
première  Sedlion  de  l'Ordre  des  Hyménoptères. 

Les  Chryfis  ont  quatre  aî!es  membrancufes , 
veinées,  inégales;  les  antennes  courtes,  filiformes  , 
un  peu  coudées  vers  leur  bâfe^  l'anus  ordinaire- 
ment terminé  par  piufieurs  dentelures ,  enfin  le 
corps  orné  des  couleurs  les  plus  bnllantes. 

Ces  înfeâes  ont  quelques  rapports  avec  lef 
Guêpes,  avec  lefqutlles  M.  Geoffroy  les  avoitcon- 
fondus  3  mais  les  antennes  filiformes  ,  coudées , 
les  antennules  longues  ,  fétacées ,  les  diftinguenc 
fufHfamment  de  ces  dernières  dont  les  antennes 
font  légèrement  renflées  vers  leur  extrénûté,  &  le3 
antennules  courtes,   fiUformes. 

Les  antennes  font  filiformes ,  guères  plus  longues 
que  la  tête,  compofées  de  douze  articles,  dont  le 
premier  eft  long  &  cylindrique,  le  fécond  court, 
le  troificme  allez  lone  *&  un  peu  aminci  à  fa 
bafe,  les  autres  font  égaux  6c  cylindriques.  Elles 
font  coudées  entre  le  premier  &  le  fécond  articles  ^ 
&  font  inférées  au  devant  de  la  tête. 

La  bouche  eft  compofée  d'une  Icvre  fupérieure , 
de  deux  mandibules ,  d'une  trompé  très-courte ,  & 
de  quatre  an:ennules  fétacées. 

La  lèvre  fupérieure  eft  coriacée,  courte,  très- 
petite,  ordinairement  arrondie  &  ciliée.  Les  man- 
dibules font  cornées,  minces,  arquées,  pointues  » 
fimples^  la  trompe  eft  très-courte,  coriacée,  com- 
pofée de  trois  pièces ,  dont  deux  latérales  arron- 
dies, un  peu  voûtées,  &  une  au  milieu  fimple  , 
arrondie,  un  peu  avancée.  Les  antennules  anté- 
rieures {ont  longues  fétacées,  &  compofées  de 
cinq  articles  dont  les  trois  premiers  font  égaux 
&  un  peu  coniques,  les  deux  derniers  font  alon- 
gés,  cylindriques,  un  peu  plus  minces  que  les  autres; 
elles  lont  inlérées  au  dos  des  pièces  latérales  de 
la  trompe.  Les  antennules  poftérieurcs  font  une  fois 
plus  courtes  que  les  autres,  &  compofées  de  quatre 
articles,  dont  le  premier  à  peine  diftind,  les  deux 
fuivans  un  peu  coniques,  le  dernier  alongé  ,  mince , 
prefque  cylindrique  j  elles  ont  leur  inlcrtion  à  la 
partie  latérale  de  la  pièce  intermédiaire  de  la 
trompe. 

Les  yeux  font  afTez  grands,  ovales,  &  pea 
faillans. 

La  tête  efl  féparéc  du  corcelet  par  un  étranglement. 
On  remarque  fur  le  vertex  trois  petits  yeux  liffcs  , 
briilans. 

Le  corcelet  eft  court ,  de  la  largeur  du  dos , 
légèrement  arqué  à  fa  partie  poftérieure. 

Le  dos  eft  grand  ,  ordinairement  pointillé ,  tiès- 
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convexe^  termin?  de  cha4uc  côté  poftéricaremeac 
par  un  aogle  pointu. 

L*abdomcn  tient  au  corcelet  par  un  pédicule 
très -coure  :  il  ell  convexe  en  dcflut»  applati  ou 
concave  en  deilbus,  avec  les  bords  latéraux  cran- 
chaiis  ;  il  qIï  terminé,  dans  le  plus  grand  nombre 
des  cfpcces,  par  plulîcurs  dentelures. 

Les  pattes  font  de  longueur  moyenne  s  les  deux 
ancjrieures  ont  leur  attacne  à  la  partie  inférieure 
du  cofcclet,  8c  les  quatre  podérieures  à  la  poi- 
trine. Les  tarfcs  font  fîiifbrmes,  compofës  de  cinq 
articles^  dont  le  premier  e(l  le  plus  long,  &  le 
dernier  ed  terminé  par  deux  crochets. 

Les  ailes  font  membraneufes ,  veinées ,  inégales  : 
elles  font  étendues  &  non  pas  pliflées  ^omme  on 
le  remarque  dans  les  Guêpes  ;  elles  ont  leur  at- 
tache à  la  partie  latérale  du  dos. 
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I  L'akuîllon  s*étend  dans  Tintérieur  de  la 
&  y  forme  deux  tiges  déliées  &  écaillcufcs.  Si  foo 
introduit  entr'elles  Ta  pointe  d'une  épingle  «  Tai- 
guillon  fe  fépare  de  lui- même  en  deux  pièces ,  à 
côté  defqacllcs  font  placées  deux  autres  tij;csécaul- 
leufes ,  tormées  par  le  prolongement  des  deux 
pointes  mouiles  qui  terminent  la  tjrûre.  Elles  fer- 
vent de  fourreau  aux  deux  autres. 

Une  dcf^ièces  qui  compofenc  l*aiguiIlon  cft 
plus  large  que  l'autre  ,.  près  de  fon  extrémité.  Oa 
parvient ,  avec  de  la  patience ,  à  en  détacher  ime 
féconde  ,  fcmblable  à  celle  qui  écoic  dé|a  fcparée. 
L'aiguillon  e(l  donc  compofé  de  trois  ptéca, 
dont  Tune   fert  d'étui  aux  deux  autres. 


Les  Chryfts  font  fortir  de  leur  derrière,  lorf- 
qu'on  veut  les  prendre,  une  longue  panie  cylin 
d'iqiic,  ou  un  filet  conique,  qu'on  ne  fauroit 
appellcr  un  aiguillon ,  puifque  cette  pièce  ell 
d'une  fubilance  mcmbraneufe  ,  molle  &  très- fle- 
xible. L'infecle  la  porte  de  côté  &  d*autre  , 
l'alonge  conlîdérablement ,  &  j  avec  une  vitclfe 
furprcnantc,  en  appliq-je  la  pointe  contre  la  peau 
du  doi^t ,  comme  s'il  voulou  piquer,  mais  fans 
produite  cependant  la  moindre  piqûre.  Cet  inf- 
trument  ell  Tcuii  du  véritable  aiguillon  ,  &  nous 
le  nommerons  taticre  ,  comme  a  fait  de  Geer, 

La  taricre  fort  d'une  piccc  noire,  membraneufe, 
coni.]uc  ou  en  forme  d'entonnoir  ,  cachée  dans 
le  dernier  anneau  de  l'abdomen.  Cette  tarière  e(l 
brune,  luifantc,  a-pcu-prcs  cylindrique^  fouvcnt 
très-«»roirc  ,  3c  terminée  en  pointe.  On  voit  avec 
le  microfcope  ,  que  cette  pointe  n'eft  pas  (impie , 
mais  double  ou  comme  refendue ,  formée  de 
dw-ut  parties  dcliccs  U  moufles  à  leur  extrémité  , 
u:i  peu  jwartccs  l'une  de  l'autre.  C'n  apperçoit ,  tou- 
jours Ji  l  aide  du  microfcope  ,  que  le  corps  de  la  ta- 
rière eil  compofé  de  ditfirentes  couches  on  dcmi- 
ri:yaix  difpofcs  en  recouvrement,  &  dont  le  jeu 
t\ï  ds  gl/ller  les  unes  fur  les  autres,  lorfque  l'in- 
ftvle  alonge  la  taiièrc.  En  détachant  ces  écailles  , 
on  met  a  découvert  le  véritable  aiguiiloa  donc 
l'extrémité  fc  trouve  pîaccc  entre  les  dcijx  pointes 
moulie^. 


L'infe^le  fe  fert  fans  doute  de  cet  aiguillon  poar 
piquer  ,  quoique  fon  aûion  ne  faite  far  aoos 
aucun  effet  fenfîble. 

De  Geer  ouvrit  l'abdomen  de  la  femelle  du  Cbry£s 
enflammé  ,  fur  laquelle  il  avoir  fait  les  obferva- 
tions  que  nous  venons  de  rapporter.  Il  y  rrouvi 
des  œufs  blancs  ,  très  alongés»  Le  même  auteor 
a  vu  fortir  le  Chryfîs  bidenté  .  d'une  gaUe 
réfîneufe  .du  Pin  ,  que  l'infe^ile  a  voit  percée 
d'un  trou.  Cette  galle  étoit  remplie  d'excrémcct 
de  chenille  ,  fans  qu'il  reflât  des  traces  de  la 
chenille  même,  que  U  larve  du  Chry fis  aroi:  pro» 
bablcment  dévorée.  Une  coque  ovale  ,  d  une  foie 
lâche,  d'un  brun  clair ^  occupoit  la  cavité  de  la 
galle.  L'infede  étoit  forti  de  cette  coque. 

Nous  n'avons  point  d'autres  obfenrations  fur  Iliif- 
toire  des  Chryfis.  Leurs  habitudes  de  leurs  méa- 
morphofes^  Joivent  beaucoup  reflfemblcr  à  celles 
des  Sphex  &  des  Ichneiunons. 

On  rencontre  fouvent  Tinfcde  parfait ,  \oîtiecit: 
autour  des  murs  ou  du  vieux  bois,  *c  chercha-.: 
à  y  depofer  fes  œufs.  On  le  trouve  aullî  'ci  .a 
fkurs  ,  ordinairement  dans  les  lieux  fccs.  Sca 
mouvement  efl   ttcs-vif,  &  fon  vol  efl    agile. 

Quand  on  prend  les  Chryfis  ,  ils  Ce  mer:c:r 
en  boule.  Ils  courbent  pour  cela  l'abdomen  ta- 
dclTous  ,  &  en  portent  l'extrémité  jufqu'a  la  :c:r  . 
ils  appliquent  en  même  -  temps  les  pa::cs  i:  in 
antennes  contre   le  corcelet  6:  l'abdomen. 
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CARACTÈRES     GÉNÉRIQUES. 

Antennes  filiformes ,  guères  plus  longues  que  la  tète  ^  compofées  de  douze  articles , 
dont  le  premier  afTez  long  &  cylindrique  »  le  fécond  coure  ^  le  ttoi(ième  plus  long  ^ 
â  peine  aminci  à  fa  bafe. 

Bouche  compofée  de  deux  mandibules  cornées  «  (impies  ^  d^une  trompe  courte , 
compofée  de  trois  pièces,  &  de  quatre  antennules. 

Antennules  antérieures  longues  ,  fétacées ,  compofées  de  cinq  articles  ^  dont  les 
trois  premiers  égaux  ,  les  autres  cylindriques  ,  plus  minces. 

Antennules  po(férieures  plus  courtes  que  les  antérieures  /  compofées  de  quatre 
articles  j  dont  le  premier  i  peine  diflinâ  ^  les  deux  fuivaus  coniques,  le  dernier 
aminci. 

>  •       • 

•  Corps  ordinairement  brillant  ,  tern»inc  par  plujicurs  dentelures. 

Aiguillon  caché  dans  le  ventre. 


^m^^m 


ESPÈCES. 


■^-^ 


I.  Chrysis  fplendide. 

D^un  vert  bleuâtre  i   extrémité  de  t ab- 
domen bleue;   anus  quadridenté. 

2.  Chrysis  vert. 

Vert;  anus  bleuâtre ^  quadridenté. 

3.  Chrysis  fmaragdule. 
Vert  ;   anus  bleu  ,  Jîxdenté. 


4.  Chrysis  amechyfte. 

Vert  \   écujfon  proéminent  ;   anus  bleu , 
quadridenté. 

5.  Chrysis  brûlant. 

D'un  vert  bleu;  abdomen  doré,  quadri* 
denté. 

6.  Chrysis  oculé. 

Vert;   abdomen,  avec  une  tache  dorée 


as 


èyo 
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de    chaque  côté  y  en  forme  d*(zil  ;    anus 
bleu  j  Jixdcnté. 

7.  CiiRYsis  Lynx. 

F\:rt  ;  abdomen  avec  un  petite  tache 
ocuUe  bleue  j  de  chaque  côté  du  fuond 
anneau, 

8.  Chrysis  incarnat. 

D*un  rouge  incarnat  ;  corctlet  &  pre- 
mier annzau  de  Vabdomtn  verts  ;  anus  den» 
télé. 

9.  Chrysis  cclacant. 

Bleu  ;  abdomen  doré ,  avec  le  premier 
anneau  bleu  ;  anus  quairidtnté. 

10.  Chrysis  pourpré. 

Doré  ;  abdomen  avec  une  bande  au  mi* 
lieu  &  l*anus  pourpre,  anus  dentelé. 

1 1.  Chrysis  enflammé. 

D'un  vert  bleu  ^  abdomen  doré  ;  anus 
quadridenté. 

11.  Chrysis  bîdenié. 

D'un  bleu  a^uré  ;  abdomen  avec  les 
deux  premiers  anneaux  dores. 

13.  Chrysis  entier. 

Vert  ;  abdomen  doré,  vert  aux  deux  eX' 
trcmités  ;  anus  entier, 

i4|.  Chrysis  ceint. 


cuivreux  ;  abdomen  doré;  anus prefque  tri 
denté. 

15.  Chrysis  lucidule. 

Vert  ;  corcelet  antérieurement  &  atdo^ 
men  d'un  rouge  cuivreux  ;  anus  entier. 

16.  Chrysis  ardent. 

Doré  ;  abdomen  noir  en-dejjous. 

17.  Chrysis  bronzé. 

Bron'^é;  antennes  &  pattes  noirâtres. 

18.  Chrysis  doré. 

D*un  vert  mêlé  de  bleu  ;  abdomen  doré; 
anus  bidenté. 

19.  Chrysis  bleu. 
Bleu;  anus  tridenté* 

20.  Chrysis  nicidule. 
Vert  ;  anus  quadridenté» 
II.  Chrysis  fémi-doré. 

Doré;  abdomen  fauve  y  avec  Tex^en^: 

bleue. 

11.  Chrysis  viridule. 


Vert  \  corcelet  &  les  deux  prea 
anneaux  de  l abdomen  dorés  en  •  cc^ 
anus  quadridvité* 

13.  Chrysis  rutilant. 


r.rs 


Vert  ;  corcelet  avec  une  blinde  d un  rouge  ^       D'un  vert  bleuâtre  ;  les  d.ux  f'er::r: 
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inneaux  de  l'abdomen    iCun    rouge  cui- 
'reux;  anus  bleu  ^  <^adri<Urué. 

34.  Chr¥sis  bnllant. 

D'un  vert  bleuâtre  ;  abdomen  doré , 
tvec  une  tache  noire  à  Ji  baft  ;  anus 
muer. 


15.  CHRYSisbigaié. 

D'un  rouge  cuivreux  î  fommet  de  la 


tête ,  dejfus  du  corcelec  y  &  taches  à  t ab- 
domen bleues;  anus  fixdenté. 

16.  Chrtsis  bandé. 


D'un  vert  bleu  ;  hafe  de  l'abdomen  ^ 
fécond  anneau  à  le  troifième  antérieure' 
mtntt  d'un  noir  bleuâtre  ;  anus  fixdané. 
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danger  ,  ft  parvenir  à  leur  nouvel  itit  fans  obfta- 
cfc ,  8c  avec  le  plus  de  facilité.  Nous  avons  com- 
mencé d'obferver  une  chenille^  qui  ne  fe  conf- 
rruifanr  qu'une  efpece  de  coque  très-claire ,  laifTe 
à  Tccil  toute  la  liberté  de  fuÎTre  fcs  opérations. 
Nous  l'avons  vue  dans  cette  enveloppe ,  tenir  fa 
tête  recourbée  &  ramenée  fous  le  ventre  ,  parottre 
dans  un  état  foible  &  languilTant ,  n'avoir  d'autre 
mouvement  de  tems  en  rems ,  que  celui  de  la  partie 
podéricure  ;  fe  racoutcir  ,  fe  recourber  de  plus  en 
plus  ,  êc  rendre  auflt  plus  fréqucns  les  mouvcmens 
de  fa  queue  «  fes  alongemens  de  fcs  contrarions  al- 
cernacives.  Nous  l'avons  laiffée  là  «  prête  à  faire 
fes  derniers  cifbrts  s  ôc  nous  allons  ici  la  fuivre. 

Le  derrière  &  les  deux  dernières  pattes  font  les 
premières  parties  que  l'infcâe  dégage  du  fourreau 
de  chenille  i  il  les  retire  vers  la  tête.  La  partie 
du  fourreau  rouelles  occupoicnt,  refte  vide,  &  n'étant 
plus  foutcoue,  elle  fe  concracie  ;  elle  a  alors  t*cs- 

1>eu  de  diamètre.  La  méchanique  que  la  cliryfa- 
ide  emploie  pour  commencer  a  dégainer  du  four- 
reau de  chenille  fe<  parties  podéricurcs,  efl  la 
meilleure  qui  puillê  être  choihe  pour  parvenir  à 
cette  fin  »  &  aifée  à  obferver  dès  qu'on  l'a  vue  une 
fois.  Elle  gonfle  8c  alonge  en  même- rems  les  deux 
ou  trois  derniers  anneaux  de  fon  enveloppe; l'a ug- 
menution  qu'elle  leur  fait  prendre  en  grolkur  efl 
confidérable  ;  ma'S  celle  de  leur  longueur  efl  plus 
remtrquable  encore;  ces  deux  ou  crois  anneaux,  quoi- 
que renflés  ,  ont  alors  plus  de  longueur  que  les 
neuf  ou  dix  anneaux  reAans  :  elle  racourcir  tous 
les  antérieurs  »  pour  avoir  de  quoi  forcer  les  pollc- 
rieurs  à  s'étendre  en  tout  fcns.  Les  parties  anté- 
rieures poufTées  8c  prclTces  vers  le  derrière  ,  y  font 
J'ofHce  de  coin  contre  le  fourreau  de  chenille  ;  il 
clt  forcé  à  s'élargir.  Dans  l'intUnt  fuivant,  ce  font 
CCS  anneaux  poitérieurs  en  tout  fens  diflendus  , 
qu'elle  contrade  auffi  en  tout  fcns.  L'effet  qui  en 
doit  fuivre  efl  aifé  à  appercevoir  ,  fur-tout  11  on 
coofîdcre  le  fourreau  de  dienille  ,  comme  fîmpl«- 
Hicnt  appliqué  fur  l'enveloppe  immédiate  de  la  chry- 
salide ,  8c  très-peu  adhérent  ;  dans  cette  fuppofîcion  , 
quand  elle  diminnera  en  tout  fcns  les  dimenfions 
de  fcs  derniers  anneaux ,  elle  les  fc'parcra  des  parties 
de  l'enveloppe  de  la  Chenille;  les  parties  de  cette 
enveloppe,  prêtes  à  périr  »  &  qui  ont  été  trop  forcées, 
n'ont  plus  un  refîort  capable  de  les  ramener  fur 
les  anneaux  8c  de  leur  Uirc  fuivre  leurs  mouvc- 
mens ;  ainlî  dans  la  portion  du  corps  que  nous 
confidéroos  »  la  peau  de  la  chryfalide  fe  féparcra 
réellement  de  celle  de  la  chenille.  Que  la  cbrvfa- 
lide  fafTe  encore  plus  alors  que  nous  n'avons  fap- 
pofé  ,  comme  elle  le  fait  réellement ,  qu'elle  retire  le 
bout  de  fon  derrière  vers  la  trte  ,  elle  le  dégageia  du 
fourreau  ;  elle  çn  dégagera  en  mcme-tems  l'es  quatre 
dcrnii-res  pactes  qiembraiieufes.  Dans  lifuppolition 
que  nou»  avonsfaitc,  que  l'enveloppe  immédijre  de  la 
chryfahdt  n&cicnc  poinc  ou  preû|uc  point  lu  fourreau 
de  ^cniîjc  ^    il  n'y  a  donc    nulle   d  âîculcé  a  ce 
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qQ*ane  portîoii  du  corpt  de  la  AtjfJUit  gjEfe  k 
long  des  parois  de  ce  feorrcau  ;  mais  pour  téê 
il  nut  que  deux  membranes  qui  aarrcroo  «Méé 
unies ,  le  trouvent  décachées  Tune  éc  Taonc  : 
cette  difficulté  n'en  efl  plus  «ne ,  li  on  pc«t  k 
rappeller  ce  que  nous  avons  dit  à  Toccaim  da 
(hvers  changemensde  peau  des  cfaenilks  :  alors  cflr 
a  été  réfolue  bientôt  pour  coûtes  les  cbcciDes  ~ 
lues ,  8c  pour  celles  donc  la  peau  cft  cka 
ou  hériilée  de  mamroelons  ^  car  ces  poiïs  ,  ces 
melons ,  oui  tirent  leur  crieine  de  la  oien 
propre  à  la  chryfalide,  la  Uparent  cq  croîffi 
de  celle  qui  efl  propre  à  la  chenille.  La 
emploie  encore  vifîblement  un  ancre  moyen  ,  diM  \à 
plupart  deschryfalides  ,  pour  faire  cette  réparacioa; 
dans  l'inflant  od  elles  viennenr*  de  rejetes  leand^ 
pouilles  9  elles  ont  pour  la  plupart  le  corps  toct 
humide  ,  tout  mouillé.  On  peut  ai(ein:nc  piéiocr 
que  la  liqueur  qui  fuinte  de  la  membrane  pvr^ 
a  la  chryfalide ,  s'introduit  entr'dle  &  la  ïutÙzz 
intérieure  du  fourreau  de  chenille;  qu'elle  féparc 
peu-a-peu  ces  deux  enveloppes  l'une  de  l'ancre.  La 
dilFérens  mouvcmens  que  l'infeéle  fe  donne ,  n^ 
ment ,  pour  ainfî  dire  »  cette  liqueur  »  &  la  cca* 
traignent  à  s'échapper  >  à  f e  placer  entre  les  des 
membranes.  Cette  liqueur  mec  d'ailleors  en  écac  ne 
des  deux  membranes  (Jfparées ,  de  gUfler  le  long  éc 
l'autre  avec  moins  de  fronemcnt.  Si  on  pique  «se  At' 


mile  prête   à    fe  métamorphofcr ,    quelque  Irgcre 
que  loîc  la  piqûre ,  il  en  fort  plus  d'eau  qu'il  a'ct 


lortiroit  en  d'autres  tems  par  une  plaie 

8c  beaucoup  plus  qu'il  ne  femblcroic  devoir  ca  foicr 

par  une  fi  petite  plaie. 

La  manoeuvre   que    la   chryfaliile    a  enp*om 
pour  fe  retirer  des  deux  ou  trois  derniers  an'ieain, 
efl  celle  dont  elle  fe  fert  pour  fe  dégager  des  éc^i 
ou  trois  anneaux  fuivans;  elle  les  gonfle  &  les  alo:;^ 
en  même  -  tems  ,  8c  enfuite    elle    s'en  retire  ;  .t 
forte  qu'alors  la  partie  antérieure  du  fbuncaa  :: 
chenille  »  loge    feule   ce  qui  peu  auparavarc  ttx 
'  logé  dans  le  fourreau  entier.  La  moitié  qui  i  fi 
abandonnée  y  efl  flafque  »   raccourcie,  tci!c  •  es  a 
mot ,  qu'elle  doit  être  ,  n'étant  p'w  foutenue  is:»- 
rieurement.  La  partie  antérieure  ,  au  contra- re  ,  A 
alors  très- renflée»  8c  fortement diftendue  Lacb-^* 
falide  qui  l'occupe  y  a  prefque  alors  la  fortnt  an: 
laquelle  elle    doit  paroitre  au  jour;  carTmleàc. 
fous  celle  de  chenille  ,   efl  conlîdérablemenc  fin 
alongé  8c  moins  gros  que  fous  celle  de  chrrfal-a^ 
Quand  la  chryfahde  ell   parvenue   à   ne  f  Ut  ec^ 
cuper  que  la  rfioitié  du  fourreau    de  chertik  .  cik 
doit  le  diflendre  confidéiahlcmcnt  ;  pour  1:  dricz- 
dre  encore  davantage  »  elle  fc  gonâe  rbis  qu'axJrsi 
vers  le^  premiers  anneaux  \  quoique  Vcnvclofpctf 
de  la  force  8c  de  répailfcur  ,  elle  n'eit  a  pa«  thi 
pour  rélîllcr  à  de  pareils  etforts ,  elle    fe  fend  cv- 
dcfTus  ,  vers  le  trcificme  anneau.  La  dirccboe  de  II 
fente  cl^  la  même  eue  ccUe  de  la  Longueur  du  cetfL 
Elle  n'clt  pas  rluiôt  ouvene  «  que    U  portion  4i 
coips  de    U  cLryfaiidc  ^  qui    y    lepood.    ftck« 
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Il  de  Cet  botis  ;  lï  cUc  ccHè  J'ètre  eompti- 
Wtéc,  laCiùx  U    cbiyralidc  renfle  encore    davan- 

3c  cette  mime  partie  It  Jes  parti»  *oifiD»  i 
Il ,  dass  un  clin  d  cril ,  la  fente  s'agrandit ,  elle 
faïdc  fiuiîr  une  plut  crande  portion  du  corps.  £n£n  ^ 
^uaad  l'ouverture  cft  Mgtandie  jufi^ua  aa  certain 
poiot  j  la  cbryCtGde  tcttrc  fa  partie  aniéricurc  du 
t&ti  de  cette  ouverture,  par  ou  elle  la  £tit  foriir  ; 
elle  r«tiie  de  mime  fa  i]ucuc  ,  (c  tllc  fc  trouve 
hxKt  4e  ce  fourreau ,  dont  elle  a  eu  tant  de  pciac 
a  tt  défùrc.  Outre  legontlfmeDi  général  qui  force 
le  feuncaii  de  la  cbemlle  à  s'emronviir ,  on  peut 
encore  obrcrver,  dans  l'iaflaar  où  la  fente  eft 
prête  à  fe  £iirc ,  des  gonâemens ,  des  cootraûions 
altcnutives  &  trti-promptes  d'une  petite  potlioii  du 
com ,  ^ui  répond  k  celle  oii  Teavcloppe  s'ouvre 
cnluite  :1a,  cette  portion  du  defTus  du  corps  s'abaîllè  Se 
s'Aève  fubitemcot,  &  par  cootécjoent  la  membrane 
eft  attaquée  en  cet  endroit  par  des  coups  réitérés. 
n  y  a  quol^ues  petites  vanécés  dans  les  ma- 
Bcniwtes  des  chMrfalides  de  cbcnilles  dt  différentes 
efpècei ,  pour  C<  di^g^get  de  leur  fourreau ,  qu'il 
Icioit  trop  long  de  décrire.  Il  fuffit  d'avoit  déciii 
les  plus  générales.  Nous  remarquerons  feulement 
ici  que  (luelques.  cbtylalides  ,  apris  avoir  affcz 
;^granfli  la  féute  ,  Se  après  avoir  niit  fortir  la  tèie 
par  cette  fente  ,  fc  recourbem  pour ,  iâire  fortir 
leur  queue  pat  cette  même  ouvetcure  ;  au  lieu 
que  d'autres  cbryfalides  ,  aprts  qu'elles  ont  dégagé 
Kur  tète  3c  la  partie  antérieure  de  leur  corps . 
pouflént  fucccffivemeni  la  dépouille  ,  d'où  cllcsvcu- 
feni  achever  de  fe  tirer,  vers  leur  dctrièic ,  au 
bout  duquel  elle  fe  trouve  bientôt  réduite  en  un 
petit  paqueipliiïé  ,  &  comme  chifTonaé.  Des  cou- 
traâions  Se  des  alongemcns  a'tcrnacilsdc  foncotps, 

Êroduifent  néceUàiremeot   cet  efict  j  la  figure  de 
I  cbryfalide  étant  conique. 

L'intervalle  eft  bien  court  encre  le  moment  où 
k  chryfàlide  a  commencé  à  dégager  fa  queue  du 
lÎHirteau  de  cbenillc  ,  &  celui  où  elle  iaii  fortir 
&  tête  Se  tout  Ton  corps  de  ce  fourreau;  il  efl 
ao  plus  d'une  minute.  On  peut  prendre  liardiment 
rinlcâe  entre  Ces  doigts,  quand  l'opération  eft  com- 
mencée i  on  ne  l'arrltera  pas  ;  on  n'y  apportera 
même  aucun  retardement.  C'ed  un  inftaui  bien  im- 
ponaot  pour  lui ,  il  n'y  hit  pas  voir  les  craintes 
^all  pour  toit  montrer  en  d'autres  tems  j  il  a  même 
^ot»  une  force  dont  il  efl  difficile  d'arrêter  l'effet. 
Four*pèn  que  U  fente  de  dcfTus  le  dos  foit  grande^ 
la  cbryfalide  achève  de  fe  dépouiller  au  milieu 
mime  de  l'cfprit'de-vhi ,  qui  pourtant  b  fait  périr 
bientôt  après.  Celles  que  l'on  y  jette  dans  l'inhant 
•tî  elles  ne  font  que  commenier  de  dégager 
kttc  queue,  ne  fe  dépouillent  pas  ennèremcnt ,  mais 
■te  laiAint  pas  que  d'avancer  l'opération.  Ces  cbry- 
£dides  qu'on  met  dans  .la  nécclHté  d'aclicvcr  de 
quitter  leur  dépouille  dans  l'efpiit-dc-vin  ,  font 
ceUet  où  il  cit  le  plus  aifé  de  voir  diflinÂemcnt 
qB'cUci  ne  ùlat  que  des  papillons    cnunaiUoità. 
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Les  noiiremeniqoe  fe  donne  l'infeéte,  qniy  meurt 
d'une  mort  violente,  tedreflènt  fon  corps  ,  fé- 
patcut  les  parties  qui  étoient  appliquées  les  unes 
contre  les  autres.  Les  paitcs,  les  aîlei  dirigées 
en  ditFércns  fens  ,  flottent  dans  la  liqueur ,  fau 
s'y  coller  eofcmble. 

Les  manoeuvres  que  nont  venons  de  voir  employée 
par  les  cbryfalides  pour  fe  dépouiller  ,  font  les  ma* 
nteuvies  de  toutes  les  rhcnilEes  des  Sphinx  te  des 
Phalènes,  qui  ont  leurs  chryfalides  cachées  fie  à 
couvert  dans  une  coque  plus  ou  moins  forte.  Les- 
cbiyfalidcs  des  Papitloas  ne  font  point  renfermées 
comme  celles  des  vcri-à-f>Hc  &  des  autres  Pbali- 
uesj  elles  fontànud,  attachées  ordinairement  par 
leur  paitic  polléiieure.  Se  quelquefois  encore  par 
le  milieu  de  leur  coips ,  à  aue  bracchc  ou  a  quel- 
que endroit  faillant  d'un  mur ,  aui  les  meta 
l'abri  de  U  pluie.  Leur  figutc  elt  oblongue  i  cl!eE 
font  anguleufes  ,  Se  connue  atmées  de  pluficurs 
pointes,  pariicolièrcment  fur  la  tête  fie  furie  cor- 
cdci.  Ces  pointes  tmt  paru  â  quelques  luttuiablles. 
repréfenter  une  efpècc  de  vif^e  d'une  perfonae 
couverte  d'un  voile  ou  de  bandelettes,  ce  qui  les 
^''^^'i  à  donner  aux  chryfalides  en  généial  le 
nom  de  njmfktt.  Plufieuts  de  ces  cbtyfalîdes  fotic 
toutes  dories  ,  ou  ont  feulement  quelques  taches 
qui  paroiHent  ou  dorées  ou  argentées,  ce  qui  les 
a  fait  appeler  par  les  Grecs  chryfalis  ,  "fie  par  les 
Latins  aanlia.  Toute  la  famille  des  Papillons  qui 
ne  fe  fervent  que  de  quatre  pattes  pour  maichei  ,r 
donne  des  chryfalides  qui  ne  font  attachées  que 
par  la  queue.  Noos  jivons  déjà  vu  comment  la 
chenille  ,  quand  elle  doit  fc  mcumorpbofct ,  file 
un  peu  de  foie  ,  qu'elle  attache  su  dcflous  de 
quelque  endroit  avancé  d'un  toît  ou  d'nn  mut, 
fie  comment  elle  anache  enfuite  à  ces  fils ,  fet 
dcui  pattes  polléricutes ,  par  le  moyen  des  cro- 
chets nombreux  dont  elles  font  garnies.  Elle  fe 
lient  ainfi  fu  (pendu e  ,  la  tête  en  -  bas  ,  un  peu 
relevée  cepencLant  ,.  8c  c'efl  dans  cette  fitua- 
rion  gênante  ,  qu'elle  fc  change  en  chrylàlide ,  en 
quitant  fa  dernière  peau.  Cette  opération  fc  fait 
cependant  très-prompte  ment ,  fie  on  ell  étonné  au 
bout  de  quelques  initans ,  de  voir ,  au  lieu  de  la 
chenille,  une  cbryfalide  poféc  de  même  ,  fie  qui 
cieni  aux  mêmes  fils  ,  par  quelques  perits  cro- 
chets,  dont  fa  queue  eft  licnifee.  Mais  fi  l'on 
voit  la  chenille  faire  cette  même  opération ,  on 
eft  encore  plus  éttuiné  de  la  promptitude  £c  4b 
t'adiefic  avec  laquelle  elle  exécute  un  travail  aiilE 
difficile.  Elle  tenoit  aux  fils  ,  qu'elle  avoit  tendus, 
pat  fes  pattes  poflérienrci  j  lorfque  fa  peau  fe  fond, 
que  4a  cbryfalide  en  fort ,  il  faut  que  fa  ijneue 
aille ,  au  fortir  de  l'étdi  qu'elle  quitte  .  s'implanKr 
dans  ces  mêmes  fils  :  c'efl  ce  que  hîv.  la  chenille 
ou  du  moins  la  cbiyfalide.  Elle  fe  tient  accrochée 
\  la  peau  qu'elle  tjuiito:,  en  la  pinj|ani  \  fie  pendant 
ce  tctnt ,  elle  Eut  une  efoècc  de  faut ,  par  lequel 
la  qucoc.  dû  quiiici  u  peau ,  fie  être  p«ufiïc 
*  Oooo  a 
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co.itic  les  £!s  où  elle  s'accioche  ,  le  tout  au  tiCcflC 
de  tomber  par  ccrre ,  li  elle  mani)uoic  fon  coup , 
ce  qui  9'arrivc  cependant  que  bien  rarement.  Amli 
fufpendue^  elle  abandonne  fa  peau  ou  la  dépouille  j 
que  l'on  trouve  fouTcnt  en  un  petit  paquet  clii- 
lonnë ,  encore  atuchce  auprès  d'elle. 


i 


D'autres  ckryCàlidcs*  doù  naiilcnt  les  Papillons 
de  jour  a  lix  pattes ,  &  ceux  qu'on  appelle  Pccro- 
phorcs  ou  Porcc-plumes ,  ont  une  manœuvre  un 
eu  dift'iérente.  Elles  font  à  la  vérité  attachées  par 
i  queue  »  ainfî  que  les  prenûcress  mais  au  lieu 
d*ctrc  fufpendues  pecpendiculairement  la  tête  en 
bas ,  ells  font  pofécs  borizontalcment  >  &  comme 
attachées  contre  le  plan  du  toit  ou  de  la  branche 
où  elles  font  fixées^  par  le  moyen  d'un  anneau 
ou  d'une  anfe  de  fils  »  qui  pafle  par  ded'ous  le 
corps  à  l'endroit  du  corcelct.  Après  que  la  Che- 
nille a  attache  les  fils  dans  lefquels  elle  accroche 
les  jpattcs  de  derrière ,  elle  file  ceux  qui  compofent 
l'anle  ou  anneau  dans  lequel  elle  doit  Te  fui- 
pendre,  8c  affermit  fortement  par  les  deux  boucs, 
cette  anfe  compofée  de  plufieurs  fils  de  (oie.  Peur 
lois»  elle  y  pafle  fa  tête  &  la  f)artie  antérieure 
de  fon  corps,  6c  lede  ainfi  polée,  jufqu'i  ce 
qu'elle  fe  change  en  chryfalide.  Lorfque  cette 
chryfalide  fort  de  la  peau  de  la  chenille  ,  elle  fe 
trouve  foutcnue  par  le  même  anneau,  ce  qui 
l'aide  à  ctécuter  avec  plus  de  fecilité,  l'cfpèce 
de  mouvement  par  lequel  elle  tire  fa  queue  de 
la  peau  qu'elle  quitte,  &  va  Taccrochcr  dans  les 
HU  qui  lonc  placés  à  cet  endroit.  Ces  chryfalidcs 
font  polces  plus  horizontaleiçcnt  ou  plus  oblique- 
ment, félon  que  Tanneau  de  fils,  qui  les  tient 
fufpendues ,  elt  plus  court  &  plus  lâche.  Il  y  a 
une  iCtTiarquc  elicnticlle,  par  rapport  à  ces  chryfa- 
liJcs.  louces  (ont  angulaires,  comme  nous  avons 
du,  &  ont  le  devant  de  leur  tète  qui  fe  termine 
en  une  feule  pointe  ou  corne  ,  en  quoi  elles 
nitVèreni  de  celles  des  Papillons  de  l.\  premicrc 
famille,  donc  la  tète  eft  garnie  de  deux  pointes^ 
en  forme  de  cornes;  mais  il  faut  excepter  de  cette 
rèi;le  générale,  les  chryfalidcs  des  chcni«lcs  clo- 
portes s  ces  dernières  chrylaiidcs  ne  font  point 
angulaires  ôc  pointues  ;  elles  forn  coniques  & 
(>va!es,  comme  celles  des  l'halcncs^  quoiqu'elles 
fu.cRt  nues  &  fufpendues  tranfvcifolement. 

La  chryfalide  ei^  d'abord  molle  &  gluante;  on 
peu:  avec  la  pomte  d  une  épingle  ,  léparer  & 
dsivcloppcr  toutes  les  rarrics  de  l'infcde  par- 
fait ,  nuis  ci.cere  Kibics,  fans  coniitlance  Se 
fa:is  mou V;. ment.  Quelques  heures  plus  tard  on 
ne  pcuc  plus  iairc  la  n-caie  ('Pcration.  Cette  ma- 
u::c  vu'qucu^;,  qui  c.tdiii:  la  chiyfah^le  ,  fe 
llelie.  un:t  ioui:s  les  parties,  &  lui  forme  une 
cipvce  de  prau  qui  dc\:ent  dure  3»:  coriace.  C'ell 
îoiis  cci:c  elpcce  d  c:  v?Iopr»c  ^^c-  de  peau  étran- 
gère ,  que  les  mji^'i^ncs  de  rmiècle  parlait  le 
txouvcot   a  l'abri,    fc    fortiticnt  &    ac.]uièreot  la 
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(bliditénécenairc.Dcs  infedes  de  genres  très «différcfif 
ne  différent  pas  plus  entre  eux,  à  nos  yeux,  qacdiiicre 
le  même  iufeae  fous  les  formes   de  chenille,  6ê 
chryfalide  ,  &  de  Papillon.  Cependant  cec  infcdc  , 
qui  étoit  chenille,   paroît,  après  quel  )acs  inftanf, 
chryfalide.  11  ne  faut  de  même  que  quelques  mi- 
tans  pour  que  l'infedèc  qui  étoic  chryf.«l'dc,    ton 
Papillon.  De  II  grands  changemens,  opérés  fi  lu* 
bitemenc,  ont  été  regardés    comme  des  méamor* 
phofes   femblables  à  celles  que  la   fable  racontt; 
&  peut-être   ell-cc  là  la  fource  oti  la  fable   ctc* 
même  a  pris    la    première    idée    de    celles  qu'elle 
a  divinifées.   Il    a  paru  qu'un  infcâe  étoit  traol- 
formé  preique  fur  le  champ  en  un  autre  infeâC| 
&  on  a  cru  pendant  long-temps  que  cela  étoit  ainfa. 
Qu'on  ne  demande   point  comment  on   imagiooe: 
qu'une  pareille  transformation  pouvoit  être  opérée, 
quelle  idée   raifonnablc  on  pouvoit     fc    faire  li- 
dellus.    Ceux  qui  penfotent  qu'un    peu    de  chatr 
pourrie ,  qu'un  peu  de  bois  pourri ,   devenoient  les 
pattes,  les  ailes,  les  yeux,  la  trompe,  en  unnuK, 
tout  le  corps  d  un  infede  compofé  de   tant  di^" 
mirables  organes,    de  tant  de  mufcles,    de  ncrii, 
d'artères,    ne  dévoient  pas  avoir  de  peine  à  ad- 
mettre que  quelques  chairs  de  la   chryfalide  tor- 
moient  les  ailes  d'un  papillon  ;  qUe  les  feize  pattes 
d'une  chenille    fournilloient    de    quoi  faire  les  bi 
pattes    du   papillon,    que  la    trompe  de  celui -o 
put  être  faite   des  dents  de  celle-là    :    ou  plorôt, 
on  tenoit  le  fait  pour  vrai,  on  admiroic  la  tranf- 
formation,    fans   examiner  fi  elle  étoit  réelle  oa 
poffible.  Alais  lorfque   la    nouvelle    philolbphie  i 
eu  fait  des  progrès  ,  lorfque  les    infedes   ont  e:e 
obfervés  par  ceux  à  qui  elle  avoir    appris  a  è;:c 
en  garde  contre    les   apparences ,   flc  à  ne  recevoir 
nue  des  idées  claires ,  on  a  reconnu  que  les  ::ar..'- 
formations  fubitcs  n'étoient  pas    au    nomb'e  é:s 
moyens  que  la   nature  emploie  à  la  produd:o.:  :: 
fes  ouvrages  ,  &  que  ,  malgré  les  apparences  rrc- 
pres  à  en  impofcr,  elles  étoient  aulu   chmi-jrK-r; 
que  celles  de  la  fable.  C'ell  ce  que  de  gratuit  ir-à* 
tomilles  nous  ont  bien  dévoilé  ;  ils  ont  vu  ,  &  r .  - 
bien  prouvé,  que    le  papillon    croît,   te  fo:t.Â;. 
que  les  parties    fc   développent  fous  la   iÀgfut  c: 
cet  infede  que  nous  appelons  une  chenille  ,   &;  ce: 
raccroitfement   Ju  papillon  fc  fai:   par  un  do:  or 
pement,  comme   le  font  ceux  de    tous   !es    u.n 
ors^anilés  qui    nous   font  connus,  lis    ont    fox:   ci.* 
paroltre  touD  le    faux    mciveilleux    don:   les  n'*xt 
de   mvtainorrhofe  6c  dj  transformation  d«.>^n^lC7: 
ies  iiii'cs  confufes,  mais    en   mènie-tc:ns  ù«  c.v.% 
ont  laiik-  bien  du    mcrteilleul  réel  a  admirer.  L: 
nous    fervaiit   encore   de    ces   termes  «  il  n'v  a;>'a 
plus  à   cra  ndic   qu'ils     donnent    de  faulle<  :d;£« , 
aprts  que  nous  aurons  obfervc  a  ouoi  prccifttnc:: .: 
i.duit.n;  ici  les  chan<^cmens  de   forme.  La  frcor^: 
im-tainorpholc  n'a  plus    rien  de    miracaleut  .  tf^ 
ou'on    veut  bien  conlidcrer  la  prcmicrc  avec    :•€• 
quC  attention  :  on  rcconnoît  que    la    chrTfj.cr  et 
bien  un  vcriiable  papillon  ,  mais  qui  c!à  en  qucktt 
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(brtc  emmailloté»  On  kii  trouve  généralement  toutes 
ks  parties  du  papillon ,  les  ailes ,  les  pattes  ^  les 
antennes ,  la  trompe ,  &c.  Mais  ces  parties  font 
pofées,  pliées  &  empaoaetées  de  façon  qu'il  n'eft 
pa&  permis  à  la  chryfalide  d'en  faire  ufage  ;  il  ne 
ccftvenoit  pas  qu'il  lui  fut  permis  de  s'ew  fervir  , 
dans  un  tems  où  elles  font  encore  trop  tendres  & 
trop  moUes. 

Cherchons  à  r«connottre  dans  la  chryfalide  , 
toutes  ces  parties  qui  caraâérifent  le  papillon ,  & 
à  voir  comment  elles  font  pofées.  Le  côté  du 
A>s  n'en  montre  aucune  5  on  y  peut  voir  feulement 
d'eu  partent  les  ailes.  Mais  c'eft  fur  ce  même 
fôcé  qu'on  peut  mieux  diftinguer  le  nombre  des 
anneaux  dont  la  chryfalide  elt  compofée;  on  lui 
en  compte  neuf  complets ,  en  prenant ,  comme 
nous  avons  fait  dans  les  chenilles ,  pour  un  an- 
neau ,  la  partie  conique  qui  termine  le  corps.  II 
en  manque  dotfc  trois  pour  remplir  le  nombre  de 
douze  que  nous  avons  trouvé  aux  chenilles,  fa- 
voir,  les  trois  premières}  mais  le  dernier  de  ceux- 
ci,  ou  le  plus  éloigné  de  la  tête,  paroît  en  partie, 
ic  eft  en  partie  caché  par  une  plaque  qui  n'efb 
point  divilée  annulairement ,  èc  qui  occupe  la  place 
des  deux  premiers:  on  a  pu  lui  donner  le  nom 
de  corcclet,  parce  qu'elle  fe  trouve  au-defliis  de 
la  partie  du  papillon ,  à  laquelle  on  a  donné  le 
même  nom.  C'eft  fur  la  portion  antérieure ,  du 
coté  oppofé  à  celui  que  nous  venons  de  confîdérer, 
ou  de  celui  du  ventre  ,  &  dans  cette  portion ,  qui 
cft  comme  gravée  en  relief  »  qu'on  retrouve  les 
principales  parties  extérieures  du  papillon  :  cliaquc 
*perit  relief  cft  celui  d'une  de  fcs  parties.  Deux 
plaques  très-grandes  ,  par  rapport  au  rcfte ,  qui 
ont  leur  origine  à  la  partie  antérieure  du  corcclet, 
fie  rencontrent  prefque  fur  le  ventre.  Ce  font  les 
élévations  formées  par  les  quatre  ailes  5  il  y  en  a 
deux  dans  chaque  plaque  ;  elles  y  font  poCées  l'une 
au-deflus  de  l'autre  ,  &  (ont  réduites  à  avoir  une 
dcendue  bien  différente  de  celle  qu'elles  ont  dans 
le  papillon  en  état  de  voler.  Entre  ces  ailes  reftc 
un  efpace  triangulaire  qui  efl  rempli  par  tous  nos 
petits  reliefs  en  forme  de  bandelettes  :  qu'on  s'at- 
cacbê  à  les  fuivre  ,  èc  on  verra  que  les  uns  font 
les  antennes  ,  &:  que  les  autres  font  les  pattes. 
Toutes  ces  parties  font  étendues  en  ligne  droite, 
quoiqu'elles  ne  foient  pas  auffi  alcngécs  qu'elles 
le  font  dans  le  papillon.  Enfin ,  dans  les  cfaryfalides 
des  papillons  à  trompe,  on  tiouve  la  trompe, 
<{\A  ,  au  lieu  d'être  roulée  en  fpiralc  ,  coiLme 
elle  i'efV  dans  le  papillon  qui  ne  fucc  point  les 
fleurs,  eft  étendue,  ainfi  que  les  autres  parties, 
le  long  du  milieu  du  ventre.  On  diftingue  donc 
fur  la  chryfalide  ,  û  elle  cft  celle  d'un  papillon 
à  trompe ,  ou  celle  d'un  papillon  fans  trompe. 
Avec  le  fc cours  de  la  loupe ,  on  reconnoît  aullî , 
•en  obfcrvant  les  antennes  ,  fi  celui  qui  en  doit 
fnnir  eft  de  la  clafle  des  papillons  diurnes  , 
on  de  celle  àcs  papillons  nodurnes.  La*  forme  des 
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antennes  en  malTe  ,  &  celle  des  antennes  en  nuiflbe, 
ne  laiffent  pas  que  de  paroîrre  au  travers  des  envelop- 
pes. Dans  les  chryfalides  des  papiibns  à  antennes  à 
plumes  ,  on  peut  même  diftinguer  celle  d'où  doit 
fortk  un  papillon  mâle  ,  &  celle  d'où  doit  foriir 
un  papillon  femelle  j  les  antennes  de  ce  dernier  font 
plus  étroites^  &  n'ont  pas  autant  de  relief  que  celles 
de  l'autre. 

Toutes-  ces  •  parties  font  pourtant  fi  prefïées  les 
unes  contre  les  autres ,  qu'elles  fembient  ne  faire 
qu'une  même  maffe  j  elles  ont  chacune  des  enve- 
loppes particulières ,  &  elles  en  ont  de  plus  une  qui 
leur  cft  commune  à  toutes.  Ce  n'cft  qu'au  travers 
de  ces  enveloppes  qu'on  les  appcrçoit,  ou  plutôt 
c'eft  fur  ces  enveloppes  qu'on  reconnoît  les  moules 
des  figures  de  chacune  d'elles  en  particulier;  au(Ti 
u'eft-ce  qu'avec  quelque  attention  qu'on  les  y  dé- 
mêle. Mais  le  tems  ou  elles  font  pour  ainu  dire 
à  découvert ,  oii  l'enveloppe  commune  eft  mince 
&  tranfparente ,  où  même  elle  n'exifte  pas ,  &  oii 
toutes  les  autres  enveloppes  font  tranfparentes  , 
enfin  le  tems  ou  Ton  peut  féparer  fans  peine 
toutes  les  parties  extérieures  5  c*eft  celui  même  od 
quelques  auteurs  ont  dit  que  la  chryfalide  n'étoit 
qu'une  efpèce  de  bouillie  ,  celui  où  elle  vient,  pour 
ainfi  dire ,  de  naître  ,  en  quittant  la  dépouille  de 
chenille.  La  chryfalide  ,  comme  nous  avons  dit , 
dont  l'enveloppe  extérieure  s'endurcit  jufqu'à  de- 
venir friable,  eft  tendre  &  molle  5  la  plupart  ont 
le  corps  tout  mouillé  d'une  liqueur  vilqueufc  5  & 
il  n'en  eft  point  où  Ton  ne  puific  obferver  alors 
de  cette  liqueur  qui  fuinte  du  deiTou»  des  ailes  & 
de  leurs  bords ,  &  généralement  de  toutes  les 
parties  qui  font  renfermées  entre  les  ailes.  Elle 
s'épaiilît,  fechc  affez  vite,  &  colle  enfemblc  les 
parties  qui  ne  faifoient  que  fe  toucher  :  ainfi  ces 
parties  qu'on  a  pu  obferver  dans  les  premiers 
inftans ,  à  travers  une  couche  d'une  liqueur  tranf- 
parente ,  font  cachées  dans  la  fuite  fous  une  efpéce 
de  membrane  opaque  l$c  colorée.  Mais  fi  on  ob- 
ferve  la  chryfalide ,  avant  que  la  liqueur  ait  eu 
le  tems  de*  fécher  ,  on  y  reconnoît  la  tête  , 
qui  eft  penchée  vers  la  poitrine  j  les  deux  yeux 
fe  font  remarquer.  D'au-defius  des  yeux  partent 
les  antennes  qui  font  ramenées  dans  l'état  ordi- 
naire de  la  chryfalide,  en  devant,  comme  le  feroienc 
deux  rubans  ou  deux  baudelettes  ,  qui  partiroient 
dn  defTus  de  la  coëfFure  d'une  femme  &  qui  feroient 
conduites  en  ligne  droite  fur  fon  fein  :  on  y 
appcrçoit  des  raies  tranfverfales ,  toutes  parallèles 
les  Unes  oix  autres ,  qui  y  font  un  fort  joli  tra- 
vail, •&  qui  marquent  les  différentes  articulations. 
C'eft  alors  que  l'on  peut  très-bien  voir  les  ailes ,  âc 
dans  leur  efpace,  les  Çix  pattes,  ainfi  que  la  trompe, 
&  généralement  toutes  les  parties  qui  accompagnent 
la  tcte. 

Un   inf^âe    eft  pour  nous    une   chenille,    tant 
qurnous  lui  en  voyons  la  forme,  &  pendant  q«'il 
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coatEc  les  £!s  cù  elle  s'accioche  ,  le  tout  au  tiCc^uc 
de  tomber  par  terre ,  li  elle  roanv]uoit  foQ  coup , 
ce  qui  q'anive  cependant  que  bien  rarement.  Ainli 
fufpendue^  elle  abandonne  la  peau  ou  l'a  dépouille  « 
que  Ton  trouve  fouTcnt  en  un  petit  paquet  chi- 
lonnë ,  encore  actachce  auprès  d'elle. 

D'autres  ckryfàlidcs,  doù  naillcnt  les  Papillons 
de  jour  a  i\x  pattes  «  &  ceux  qu'on  appelle  Pccro- 
phorcs  ou  Porte-plumes,    ont    ime  manœuvre  un 

f»eu  dirtcrente.  Eîlcs  font  à  la  vérité  attachées  par 
i  queue,  ain(i  que  les  premières;  mais  au  iuu 
d'être  fulpcndues  pecpendiculûrement  la  tête  en 
bas ,  c!ls  font  pofccs  bprizontalemeut  >  &  comme 
attachées  contre  le  plan  du  toit  ou  de  la  branche 
où  tUes  font  fixées^  par  le  moyen  d'un  anneau 
ou  d'une  anfe  de  lils ,  qui  paiîe  par  dellbus  le 
corps  à  l'endroit  du  corcclct.  Après  que  la  Che- 
nille a  attaché  les  fSls  dans  lefquels  elle  accroche 
les  pattes  de  derrière ,  elle  lile  ceux  qui  compofent 
l'an  le  ou  anneau  dans  lequel  elle  doit  fe  fui- 
pendre,  &  afi^rmit  fortement  par  les  deux  bouts, 
cette  anfe  compofée  de  plufieurs  fils  de  (oie.  Peur 
lois,  cUe  y  pafle  fa  tête  &  la  ()attic  antérieure 
de  îbn  corps,  6:  lede  ainfi  polée,  jufqu'i  ce 
qu'elle  fe  chanzc  en  chryfalidc.  Lorfque  cette 
chryfalide  fort  de  la  peau  de  la  chenille  ,  elle  fe 
trouve  foutenue  par  le  même  anneau,  ce  qui 
l'aide  à  cïccuter  avec  plus  de  fecilité,  l'cfpèce 
de  mouvement  par  lequel  elle  tire  fa  queue  de 
la  peau  qu'elle  quitte,  &  va  Taccrochcr  dans  les 
tiis  qui  lont  placés  à  cet  endroit.  Ces  chryTalidcs 
font  pol'ces  plus  horizontaleiçcnt  ou  plus  oblique- 
ment, félon  que  1* anneau  de  lils,  qui  les  tient 
fufpenducs,  elt  plus  court  &  plus  lâche.  Il  y  a 
une  ie<Tkarquc  eilcnticlle,  par  rapport  à  ces  chryfa- 
liJcs.  louces  (ont  angulaires,  comme  nous  avons 
dit ,  &  ont  le  devant  de  leur  tète  qui  le  termine 
en  une  feule  pointe  ou  cotne  ,  en  quoi  elles 
ditVèrent  de  celles  des  Papillons  de  l.\  premicic 
famille,  dont  la  tète  eft  garnie  de  deux  pointes^ 
en  forme  de  cornes;  mais  il  faut  excepter  de  cc-:ce 
règle  générale,  les  chryfalidcs  des  chcni.Ics  clo- 
portes s  ces  dernières  chryfalidcs  ne  font  point 
an<jrulaires  ôc  pointues  ;  elles  fo:'t  coniques  & 
c>vales,  comme  celles  des  Ihalcncs,  quoiqu'elles 
fo.cnt  nues  &  fufpcndues  tranfvcifalement. 

La  chryfa'ide  c\\  d'abord  molle  Se  gluante;  on 
peu:  avec  la  poînrc  d  une  épingle  ,  léparer  & 
dsivcloppcr  louics  le^  raràes  de  l'infccle  par- 
f.ii:  ,  nuik  Ci.L'ore  Kibics,  ians  conUtlance  & 
fa'.is  m.iuv^mciU.  Quc'.v^uc^  heures  plus  tard  on 
ne  pwuc  plu^  taire  la  n-ciie  oPrraiion.  Cette  ma- 
tihc  viù]ucu.c,  qui  c.idiii:  la  chryfah  ie  ,  fe 
Kciie,  un:t  iûu::s  les  partie^,  &  lui  forme  une 
cipLce  de  prau  qni  Jcx.cnt  dure  3c  coriace.  C'ell 
îous  ccire  clpcce  de:  vcIop|^c  ^c  de  pcùu  étran- 
gère ,  que  les  nKrV.ncs  de  l'inlecle  paiûit  fe 
riouvcot   a  l'abri,    fc    fortifient  A:    acquièrent  la 
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(bliditénécenairc.Dcs  infeâes  de  genres  très -âilRf  m 
ne  diftérent  pas  plus  entre  eux,  à  nos  yeux,  qacdifoe 
le  mémo  iufcae  foos  les  ibrmcs  de  chenille,  dt 
chryfalide  ,  &  de  Papillon.  Cependant  cet  inûâc  , 
qui  étoit  chenille^  paroît,  après  quel  )acs  inftans , 
chryfalide.  11  ne  faut  de  même  que  quelques  iol- 
tans  pour  que  l'infedc  qui  étoit  chryfaldc,  fou 
Papillon.  De  H  grands  changemens,  opères  fi  lu- 
bicement,  ont  été  regardés  comme  des  métamor* 
phofes  femblables  à  celles  que  la  fable  raconte; 
&  peut-être  ell-ce  là  la  fource  ou  la  fable  cU- 
même  a  pris  la  première  idée  de  celles  <|o'eil£ 
a  divinifécs.  Il  a  paru  qu'un  infcûc  étoit  tranl- 
tormé  preique  fur  le  champ  en  un  aune  infedc, 
&  on  a  cru  pendant  long-temps  que  cela  ccoic  atnii. 
Qu'on  ne  demande  point  comment  on  tinagioo&: 
qu'une  parciLe  transformation  pouvoit  être  opérée  ^ 
quelle  idée  raifonnable  on  pouvoit  fe  faire  la- 
delFus.  Ceux  qui  penfoient  qu'un  peu  de  chair 
p-^.urrie,  qu'un  peu  de  bois  pourri,  devcnoicnt  les 
pattes,  les  ailes  ^  les  yeux,  la  trompe,  en  un  mot, 
tout  le  corps  d  un  infecte  compofé  de  tant  d^" 
mirables  organes,  de  tant  de  mufcles,  de  nerts, 
d'artères,  ne  dévoient  pas  avoir  de  peine  à  ad- 
mettre que  quelques  chairs  de  la  chryfalide  tb:- 
moient  les  aîles  d'un  papillon  s  qtie  les  feize  panes 
d'une  chenille  fournîlloient  de  quoi  faire  les  fex 
pattes  du  papillon,  que  la  trompe  de  celui-ci 
put  être  faite  des  dents  de  celle-là  :  ou  plnrô:, 
on  tenoit  le  fait  pour  vrai,  on  admiroic  la  traai- 
formation ,  fans  examiner  fi  elle  étoit  réelle  os 
poifible.  Mais  lorfque  la  nouvelle  philo ibphie  i 
eu  fait  des  progrès  ,  lorfque  les  infectes  ort  c:e 
obfervés  par  ceux  à  qui  clic  avoir  appns  a  èse 
en  garde  contre  les  apparences ,  &  à  ne  rccev j*.: 
nue  des  idées  claires,  on  a  reconnu  que  les  ::ar.'- 
formations  fubitcs  n'éioient  pas  au  nomb-c  ôr. 
moyens  que  la  nature  emploie  à  la  product-c.  :: 
fes  ouvrages  ,  &  que  ,  maigre  les  apparences  ;;v- 
près  à  en  impofcr,  elles  étoient  autu  ch:ni.'rio::s 
que  celles  de  la  fable.  Cciï  ce  que  de  grande  an- 
tomilles  nous  ont  bien  dévoilé  ;  ils  ont  vu  ,  &  r.  - 
bien  prouvé ,  que  le  papillon  croie  ,  te  fort  :ic . 
que  les  parties  fc  développent  fous  la  figure  c: 
cet  infecte  que  nous  appelons  une  chenille  ,  Jc  es: 
l'accroillement  Ju  papillon  fc  fai:  par  un  dc%.-.  v 
pement»  comme  le  font  ceux  de  tous  les  c^m 
ors^anilés  qui  nous  font  connus.  Us  ont  fait  c- 
paroi cre  touc  le  faux  mcrveilieux  dont  les  r.n.i 
de  mvtamofphofc  6c  dw*  transformât  ton  donn^:rr: 
ics  itUos  confufcs,  mais  en  mèmc-te:ns  il*  Cw-.* 
ont  laiiic  bien  du  merteilleul  réel  a  admirer.  1= 
nous  fcrvaat  encore  de  ces  termes,  tl  n'v  a^ri 
plus  à  cra  ndic  qu'ils  donnent  de  faulie^  td;;< . 
aprt<;  i]iic  nous  aurons  obfervé  à  quoiprccif'mcs:  .r 
i^'dLiit.n:  ici  les  chaniicmeas  de  terme.  La  fecor^r 
mitaniorphotc  n'a  plus  rien  de  miraculeux  .  6:& 
i]u\ïn  veut  bien  confidércr  la  première  avec  :«c  • 
qi]C  arrcncton  :  on  rcconnoîc  que  la  chrTfa.:cc  et 
bien  un  véiitablc  papillon  ,  matscjui  eft  ca  qixlç«£ 
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Ibrre  emmailloté.  On  kii  trouve  généralement  toutes 
les  parties  du  papillon ,  les  ailes ,  les  pattes  ^  les 
antennes»  la  trompe,  &c.  Mais  ces  parties  font 
pofées,  piiées  &  empaquetées  de  feçon  qu'il  n'eft 
pas  permis  à  la  chryfalide  d'en  faire  ufage  ;  il  ne 
ccAvenoit  pas  quil  lui  fut  permis  de  s'en  fervir  , 
dans  un  tems  où  elles  font  encore  trop  tendres  & 
trop  moUes. 

Cherchons  à  r«conno!tre  dans  la  chryfalide  , 
toutes  ces  parties  qui  caraâérifent  le  papulon ,  & 
à,  voir  comment  elles  font  pofées.  Le  côté  du 
A>s  n'en  montre  aucune  j  on  y  peut  voir  feulement 
dou  partent  les  ailes.  Mais  c'eft  fur  ce  même 
côté  qu'on  peut  mieux  diftinguer  le  nombre  des 
anneaux  dont  la  chryfalide  eff  compofée;  on  lui 
en  compte  neuf  complets ,  en  prenant ,  comme 
nous  avons  fait  dans  les  chenilles ,  pour  un  an- 
neau ,  la  partie  conique  qui  termine  le  corps.  Il 
en  manque  dotfc  trois  pour  remplir  le  nombre  de 
douze  que  nous  avons  trouvé  aux  chenilles,  fa- 
voir,  les  trois  premières;  mais  le  dernier  de  ceux- 
ci,  ou  le  plus  éloigné  de  la  tctc,  paroît  en  partie, 
^  eft  en  partie  caché  par  une  plaque  qui  n'efï 
point  divifée  annulairement ,  8c  qui  occupe  la  place 
des  deux  premiers:  on  a  pu  lui  donner  le  nom 
de  corcelet,  parce  qu'elle  fe  trouve  au-deflus  de 
la  partie  du  papillon ,  à  laquelle  on  a  donné  le 
même  nom.  C'eft  fur  la  portion  antérieure ,  du 
coté  oppofé  à  celui  que  nous  venons  de  confidérer, 
ou  de  celui  du  ventre  ,  &  dans  cette  portion ,  qui 
cfl  comme  gravée  en  relief,  qu'on  retrouve  les 
principales  parties  extérieures  du  papillon  :  chaque 

"petit  relief  eft  celui  d'une  de  fes  parties.  Deux 
plaques  très-grandes  ,  par  rapport  au  rcfte ,  qui 
ont  leur  origine  à  la  partie  antérieure  du  corcelet, 
fie  rencontrent  prefque  fur  le  ventre.  Ce  font  les 
^l^vations  formées  par  les  quatre  aUcs  j  il  y  en  a 
deux  dans  chaque  plaque  ;  elles  y  font  pofées  l'une 
au-deflus  de  l'autre  ,  &  (ont  réduites  à  avoir  une 
ëcendue  bien  différente  de  celle  qu'elles  ont  dans 
le  papillon  en  état  de  voler.  Entre  ces  ailes  reftc 
un  efpacc  triangulaire  qui  cù.  rempli  par  tous  nos 
petits  rehefts  en  forme  de  bandelettes  :  qu'on  s'at- 
cacbê  à  les  fuivre  ,  &  on  verra  que  les  uns  font 
les  antennes  ,  6c  que  les  autres  font  les  pattes. 
Toutes  CCS  parties  font  étendues  en  ligne  droite, 
quoiqu'elles  ne  foient  pas  auflî  alcngées  qu'elles 
le  font  dans  le  papillon.  Enfin ,  dans  les  cfaryfalides 
des  papillons  à  trompe,  on  tiouve  la  trompe, 
qu!  ,  au  Keu  d'ècre  roulée  en  fpirale  ,  coiLme 
elle  i'efV  dans  le  papillon  qui  ne  fucc  point  les 
fleurs,  eft  étendue,  ainfi  que  les  autres  parties, 
le  long  du  milieu  du  ventre.  On  diftingue  donc 
fur  la  chryfalide  •  û  elle  eft  celle  d'un  papillon 
k  trompe ,  ou  celle  d'un  papillon  fans  trompe. 
AtCc  le  fccours  de   la  loupe ,  on  reconnoît  auftî , 

•cti  obfcrvant  les  antennes  ,  fi  celui  qui  en  doit 
fonir  eft  de  la  clafle  des  papillons  diurnes  , 
cm  de  celle  des  papillons  nodurnes.  La*  forme  des 
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antennes  en  malTe  ,  Se  celle  des  antennes  en  nuiflbe, 
ne  laiffcnt  pas  que  de  paroîrre  au  travers  des  envelop- 
pes. Dans  les  chryfaiides  des  papilbns  à  antennes  à 
plumes  ,  on  peut  même  dtitinguer  celle  d'oii  doit 
fortir  un  papillon  mâle  ,  &  celle  d*od  doit  foriir 
un  papillon  femelle  s  les  antennes  de  ce  dernier  font 
plus  étroites^  &  n'ontpâs  autant  de  relief  que  celles 
de  l'autre. 

Toutes*  ces  parties  font  pourtant  fi  prefiées  les 
unes  contre  les  autres ,  qu'elles  fembient  ne  faire 
qu'une  même  maffe  j  elles  ont  chacune  des  enve- 
loppes particulières ,  &  elles  en  ont  de  plus  une  qui 
leur  eft  commune  à  toutes.  Ce  n'eft  qu'au  travers 
de  ces  enveloppes  qu'on  les  apperçoit,  ou  plutôt 
c'eft  fur  ces  enveloppes  qu'on  reconnoît  les  moules 
des  figures  de  chacune  d'elles  en  particulier  ;  au(fi 
n'eft-ce  qu'avec  quelque  attention  qu'on  les  y  dé- 
mêle. Mais  le  tems  ou  elles  font  pour  ainfi  dire 
à  découvert ,  ou  l'enveloppe  commune  eft  mince 
Se  tranfparente  ,  où  même  elle  n'exifte  pas ,  Se  ou 
toutes  les  autres  enveloppes  font  tranfparentes  , 
enfin  le  tems  ou  l'on  peut  féparer  fans  peine 
toutes  les  parties  extérieures  ;  c'eft  celui  même  od 
quelques  auteurs  ont  dit  que  la  chryfalide  n'étoit 
qu'une  efpèce  de  bouillie ,  celui  ou  elle  vient,  pour 
ainfi  dire,  de  naître  ,  en  quittant  la  dépouille  de 
chenille.  La  chryfalide  ,  comme  nous  avons  dit , 
dont  l'enveloppe  extérieure  s'endurcit  jufqu  à  de- 
venir friable,  eft  tendre  &  molle  5  la  plupart  ont 
le  corps  tout  mouillé  d'une  liqueur  vilgueufc  5  & 
il  n'en  eft  point  od  l'on  ne  puific  obfcrver  alors 
de  cette  liqueur  qui  fuinte  du  deiTous  des  ailes  & 
de  leurs  bords ,  &  généralement  de  toutes  les 
parties  qui  font  renfermées  entre  les  ailes.  Elle 
s'épailfit,  feche  aficz  vite.  Se  colle  enfemble  les 
parties  qui  ne  faifoient  que  fe  toucher  :  ainfi  ccM 
parties  qu'on  a  pu  obferver  dans  les  premiers 
inftans ,  à  travers  une  couche  d'une  liqueur  tranf- 
parente ,  font  cachées  dans  la  fuite  fous  une  efpéce 
de  membrane  opaque  Se  colorée.  Mais  fi  on  ob- 
ferve  la  chryfalide ,  avant  que  la  liqueur  ait  eu 
le  tems  de*  fécher  ,  on  y  reconnoît  la  tête  , 
qui  eft  penchée  vers  la  poitrine  j  les  deux  yeux 
fe  font  remarquer.  D'au-defius  des  yeux  partent 
les  antennes  qui  font  ramenées  dans  l'état  ordi- 
naire de  la  chryfalide,  en  devant,  comme  le  feroienc 
deux  rubans  ou  deux  baudelettes  ,  qui  partiroient 
du  defius  de  la  coëfFure  d'une  femme  Se  qui  feroienc 
conduites  en  ligne  droite  fur  fon  fein  :  on  y 
apperçoit  des  raies  tranfverfales ,  toutes  parallèles 
les  Unes  eux  autres ,  qui  y  font  un  fort  joli  tra- 
vail,-&  qui  marquent  les  différentes  arriculations. 
C'eft  alors  que  l'on  peut  très-bien  voir  les  ailes ,  Se 
dans  leur  efpace,  les  {iz  pattes,  ainfi  que  la  trompe, 
&  généralement  toutes  les  parties  qui  accompagnent 
la  tcce. 

Un   inf^âe    eft  pour  nous    une   chenille,    tant 
qurnous  lui  en  voyons  la  forme ,  Se  pendant  q«'il 
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l.et  anicnnBlci  anténcurei  Iode  fitC<[*t  Cft  ntAÎE  . 
comporûct  de  quaite  articles ,  dont  le  preoùct 
td  tiit-pctir,  le  fccond  6c  le  ttoifitmc  Coat 
coniques  &  égaux  cmte  eux,  le  quauitmc  cft 
flui  gios  tt  tronqué  à  Ton  eniémiié  :  elles  fooi 
inf^iccs  au  dai  des  mâcKoircs ,  à  U  baie  de  la 
dîvidon  cxcrieutc,  Let  antcnaulcs  pon^rieures, 
plus  courcei  &  plus  petiici  que  les  aDtcricures , 
font  compoféM  de  tïois  articles,  dont  le  piemict 
cft  petit,  le  fécond  conique,  le  EToid^mc  plui 
{rot  &  tronqué  >  elles  font  infti^cs  à  la  partie 
ant^cuic  de  la  Uvie  bniieuic 

Le  corcelet  cft  échancrj  antéricurcinciit ,  plus 
on  moins  rebordë  fur  les  côtés ,  piefque  de  la 
latgcut  des  ëtytres, 

LVculTon  cft  petit  &  triangulaire.  Les  'lytrcs 
font  convcics,  cotiacici ,  ttts- dures,  de  la 
longueur  de  j'abdomen.  Les  ailes  font  niernbta- 
ueules,  tcfli^es,   Se  cachées  fous  les  élyites. 

Les  pattes  font  de  looeacur  aïoycnne.  Les 
tsrfcs  lont  c«urts,  alTez  targct,  coEnpofés  de 
quatre  actielcs ,  dont  les  trois  premiers  ibnt  car- 
nts  en  dcfloas  de  pelotes  Ipongicufcs  ;  le  troibinie 
cA  bilobé  i  le  dernier  eft  arqué,  icnflé  à  fon  n- 
irémittï,  &  icrmiflé  pat  deux  ongles  crochus  ^  aflci 
forts. 

Le  corps  de  ces  infeâci  eft  arrondi ,  on  plus 
eu  moins  ovale  ■  ttil  •  convexe  en  delTus  ,  un 
peu  apflaii  en  dcflbus.Lcs  Chryfbmilcs  en  géné- 
ral, foDEalTex  petites;  les  plus  grandes  ne  s'élt- 
Tcnt  qu'à  cinq  ou  fii  lignes  de  longuenr  ,  fur 
'  tron  ou  quatre  de  largeur.  Leur  forme  tris- 
^éaUc  te  ordinaiiemcni  enrichie  des  plus  belles 
coulcnis,  telles  que  le  loage  d'écailate,  l'azur, 
le  bleu,  le  ven  doté,  devoit  les  faire  rechercher 
aTcc  cmprenëment  par  les  amateurs  |;dons  d'em- 
bclltr  leurs  collcâiont  ;  k  les  naturaliftes  dévoient 
les  rcccoauei  trop  fréquemment  fur  leurs  pas, 
pour  ne  pas  les  conAgner  dans  leurs  dcfctiptions. 
Ott  n'en  uouve  point  de  velues  ;  cUcs  font  toutes 
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trifnfn,  K£t,  lân  poUi  fenfiblet,  ft  te  M. 
tant  de  leurs  coolcuts  iotut  de  touM  &  parai* 
Elles  vivent  fur  les  arbres  ft  fui  les  plantes,  tt 
nourrilTent  de  leurs  feuilles.  Se  y  dépofciu  Ick> 
flcufs  :  dans  l'accouplement  >  le  mile  cft  pUc^  fv 
le  dos  de  la  femelle ,  qui  dans  quelques  clpccd 
eft  fi  féconde,  Jk  a  le  ventre  fi  rempli  d'imfi. 
Se  par  conféqucne  fi  renfla,  qu'à  pcîoe  les  âytia 
peuvent  le  couvrir. 

Les  larves  ont  fii  patte*  écailteolcs,  artinUa 
Se  aflez  longaes.  Leur  corps  eft  allonr^  •  dnifl 
en  anneaux  Ac  terminé  en  poimc  eamie  au  h'M 

d'un  mamelon  charnu,  qui  leur  fcit  de  fepfit*f 
paice^  elles  le  pofcnt  fur  le  plan  où  elles  iiuucnent,k 
comme  il  efl  ordinairement  couverr  d'une  matiiit 
gluante  ,  elles  fc  fervent  de  cette  «fptce  'ea- 
pâtemcBt  pour  fc  tenir  fixées  fut  la  feuille-  I." 
ictc  eft  écaiileui'e  &  artondic,  munie  de  don* 
de  petites  sntenocs  te  de  pciin  barbtOoak 
Pluficuts  cfpècei  de  ces  larves  aiment  à  vivre  a 
fociéic  fur  une  même  feuille ,  qu'elles  rongent  ta 
comp.kgnie.  Pour  fe  translbtmet,  elles  Ce  fervo» 
des  mêmes  précautions  que  les  laivcs  des  Coc- 
cinelles i  elles  s'attachent  qui'lque  part ,  otdinaî'e> 
ment  fut  les  feuilles,  avec  le  maiiuncloa  du  dct* 
rièici  enfuitc  elles  fout  gliDet  la  peau  de  bnt 
jufqu'au  bout  du  corps ,  où  elle  relie  réduite  <a 
peloton.  Il  y  a  cependant  qu<iqucs  clpèccs  fi 
entrent  dans  la  lene,  pour  s'y  ttanSMnnct  M 
nymphe. 

Ces  nymphes  font  ordioatteraent  de  ^orc  ovale, 
plus  ou  moins  allongée,  U  redemb^cot  en  géaé^ 
rai  à  celles  de  tant  d'»"tcs  Co'.t'optiies;  cCa 
teftent  engagées  par  le  detiiète  dans  ia  fc.a  dt 
larve  réduite  en  peloton  ,  flc  fc  foutieiir.eni  uu^u» 
ment  pat  cet  endtoit  à  la  feu. Ile.  i.cs  Chrfii>* 
mêles  ne  reftent  ocdinair^meai  fuus  la  rL.'me  h 
nymphe,  que  quelques  fcmaînct,  8c  fouvcai  fst 
quelques  jouis.  ' 
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I  en  panes  fc  redrent  vers  le  coipi 
,  ou  pluiôt  Tcn  la  membrane  tjili  l'cD- 
ijui  le    comienc    dani  U   forme   de 
*inlknt  en  inlbmc  cej  parties  charnues 
-ne ,   cUci   deviennent   de    moins  en 
:s,  8c  cHes  le  font  Tipeu  au  bouc  de 
,  qu'il  faw  de  l'acceniion  pour  re- 
places i  elles  fe  deflcchcnt  totale- 
fotit  attachées  à  une  membrane  peu 
r  de  la  nourriiirc,  puifi^u'ellc 
:  clle-mfme  journellement.  Les  politions 
:s  du  paptUoQ  donnent  lieu  de  croire 
:té:oient  logées  dans  les  Ûx  pactes  écai  leufes 
chenille,  Bt  l'on  ne  fe  trompe  pai.   Si  les 
I  de  U  chryfalide  paroilTent  plus   longues  te 
_    »  groffcs  ^ue  celles  de  la  chenille  où  elles  étoient 
reofcnnées ,   c'eft  qu'elles  y  étoient  pHées  te  com- 

£rim<es  :  le»  ftottcmcns  qu'elles  foutfctnc  quand 
1  chryfalide  les  cire  des  fourreauï,  les  alongem 
ft  les  déplient.  Si  on  les  obfecve  à  laioupe,  on  y 
▼oit  défraies  tranfvcrfalcs.  coûtes  parallèles  en- 
n'dlcs,  te  très-proches  les  unes  des  autres,  qu'on 
ne  leur  verra  pins  quand  elles  feront  forcies  de 
la  dépouille  de  chrylalide.  Ces  raies  apprennent 
qu'elles  écoicnc  raccourcies  comme  l'eft  un  reflbrt 
à  boudin  chargé  de  quelque  poids  :  non-feulcmenc 
«lies  s'étendent  en  devenant  libres  elles  fe  gon- 
flent en  mtme-cems  j  c'cll  à  quoi  aide  le  fuc  qui  y 
cR  porté.  La  téie  de  la  chenille  comparée  avec 
celle  de  la  chryfalide  ,  ou  ,  ce  qui  ed  la  même 
chofc ,  avec  celle  du  papillon ,  nous  faîc  voir  en- 
core pinficucs  perlions  eitécicutes  qui  étoiencelTen- 
tielles  à  la  ptcmicrc  forme  de  l'intcâe,  te  que  fcs 
dernicra  fermes  demandent  qu'il  rejette.  Lesdents, 
on  les  cfpècesde  mâchoires.  Se  les  mufcles  qui  les 
Ciifoient  agir ,  rcAent  attachés  à  la  dépouille  que  la 
chryfalide  vient  de  quitter.  Il  n'y  a  ni  papillon  ni 
diiyralide  qui  file  j  cette  filière  qui  eft  un  efpèce 
éc  petit  bec  qui  part  de  la  lèvre  infiîrieurc,  eft 
devenue  un inltrumenc  inutile,  te  e(t  auHi  une  des 

Sciies  donc  la  chryfalide  fe  dépouille  j  elle  fe 
&it  en  m^me-tems  de  la  lèvre  inférieure  à  la- 
quelle elle  tenoii  ;  cette  lèvre,  la  fupérienre,  & 
Ènéralement  toutes  les  parties  qui  formoient  la 
ncbe  de  la  chenille ,  font  rejetées  avec  la  ié- 
penille ,  cllcsne  doivent  plus  fcrvir  aui  ufages  aux- 
aaels  elles  étoient  employées.  Tout  papillon,  au 
noini  coût  papillon  à  trompe  ,  ne  doit  plus  avoir 
nnc  bouche  reflemblance  en  aucune  fa^on  à  celle 
des  chenilles  j  il  ne  doit  plus  couper  des  fragraens 
de  (êuillet ,  ni  les  broyer  ,  ni  les  avaler ,  fon  ali- 
ment n'eft  plus  qu'un  fuc  très  fluide ,  qui  efl  pompé 
par  la  trompe.  L'ordre  ordinaire  femble  ici  entiè- 
rement renverfé ,-  c'eft  comme  G  la  nature  ne 
noartiAbit  que  de  lait  tes  plus  fbtcs  animaux  ,  le 
«u'ellc  ne  donnât  aui  feecus  que  des  alimens  fo- 
Uet.  Mais  la  chenille  hache ,  broie  ,  digère  des 
.•Kmeos  qu'elle  diftribue  au  papillon,  comme  les 
mères  prépatent  ccui  qui  fonc  porcéï  4m  fœius. 
Noire  cbwille,  en  un  raot,  cft  dcAmécà  oour* 


C  H  R  éSj 

tir  8c  à  défendre   le  papillon    «qu'elle   reofennc. 

Tant  que  l'infcâe  patott  fous  la  forme  de 
chenille ,  lors  même  que  la  peaa  de  chenille  a  com- 
mencé à  fe  fendre ,  toutes  les  parties  extérieures 
dont  nous  avons  parlé ,  font  encore  dans  leur 
premier  arrangement,  elles  ne  prennent  celui  oii 
nous  les  voyons  dans  la  chryfalide  ,  que  dans 
l'inftanc  où  elle  achève  de  fc  tirer  de  fa  dépouille. 
Ce  ne  font  pas  ces  parties  elles-mêmes  qui  vont 
chercher  U  fiiuation  qui  leur  convient  le  mieux  { 
elles  fontincapables  de  tout  mouvement  ,  Se  ellcc 
le  feront  pendant  long-tems:  elles  font  trop  molles, 
trop  fbjbles  pour  fe  mouvoir,  elles  ne  peuvent 
pas  fe  foutcnir  elles-mêmes.  Comment  ïont-cllei 
donc  toutes  ramenées  en-devanr  fur  la  poitrine,  com- 
ment font-elles  fi  bien  étendues  les  unes  k  côté  des 
auttcs  en  ligne  droite  î  Tout  cet  arrangement  (e 
fait  fans  que  la  chryfalide  femble  chercher  à  le 
faite  j  il  ell  l'eAct  des  mouvemens  qu'elle  fe  donne 
pour  fotrit  du  fourreau  dechenille.  Reprélcntons- 
nous  le  vrncre  de  la  chenille,  dont  la  métamor- 
phofe  ell  prochaine ,  pofé  fut  un  plan  horizontal  ^ 
que  la  peau  de  cette  chenille  ait  déjà  commencé  à 
le  fendre  (ur  le  dos  ;  qu'une  partie  du  dos  ou  du 
corcelet  de  la  chryfalide  commence  à  s'élever  au- 
deifus  des  bords  de  cette  fente.  Voyons  faire  à  la 
chryfalide  les  nouveaux  efforts  ,  pout  aggtandir  la 
(ente ,  Ce  pour  faite  fortir  par  fon  ouverture  une 
plus  grande  partie  de  fou  corcelcc;  elle  le  recourbe, 
elle  rélève  en-haut  ;  les  ftottemens  du  fburrea« 
de  chenille  font  une  des  réfiflances  qu'elle  « 
alors  à  vaincre  ,  te  ce  font  ces  ftoctemens  qui  dé- 
plient les  ailes  &  qui  les  tircDt  en-bas  .  qui  lei 
obligent  i  s'étendre  ,  &  à  relier  étendues  da 
côté  du  ventre.  Lorfque  l'opération  eft  plus  avan- 
crc.,  lDrr.]ue  la  chryfalide  tire  Ci  partie  anté- 
rieure hors  du  fourreau,  pour  la  faire  paroî:re 
au  jour ,  les  frottcracns  Je  la  dépouille  qu'elle 
quitte,  doivent  de  même  liter  en  ae flous  de  fon 
corps,  les  antennes  &  la  trompe.  Enfin,  C  elle 
porte  en  avant  fa  partie  antérieure ,  foriie  du 
fourreau  ,  elle  obligera  ces  mêmes  parties  à  s'é- 
tendre te  à  s'apfliquer  fuc  fa  poitrine  ;  les  parce» 
qui  fe  dégagée  c  alors  de  celles  de  la  chenille, 
doivent  prendre  la  mime  direâion  j  le  fourreau 
pouffé  en  arrière  ,  produira  le  même  cSct.  On  voit 
aifei  comment  des  frottemens  peuvent  agir  fuffi- 
fammect  fut  des  parties  délicates  te  molles  ,  pour 
les  d'placer  Se  les  mettre  dans  uti  certain  acran- 
gcmenc  ;  mais  on  ne  voit  pas  fi  bien  comment  cet 
arrangemejic ,  que  la  chryfalide  fait  pour  ainfi 
dire  à  l'aveugle,  fe  trouve  ftexaû,  que  Unompç 
efl  étendue  en  ligne  droite ,  ptécifémeot  au  mi- 
lieu du  corps  Se  de  toutes  les  autres  parties  j  «}tie 
les  aîles  font  étendues  autant  qu'elles  Iç  font  Bt  fi 
également  ;  que  les  patte»  Se  Jcs  antennes  rcm- 
plinènt  fi  eiaàcmcot  l'efpace  compris  cntrç  les 
aîles  !e  la  troiripe  ,  qui  n'eft  précitément  que  cfl 
qu'il  faut  peu  les  contcnit  ;  comment  ^ael<pia". 
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CHRYSOMELE.  (  Infeftes.  ) 


7.  Chrysomele  fembUble. 

OvaU  ,  broniée  ,  ohfcurc  en  -  diffus  , 
violette  en  dejfous  ;  élytrcs  UJfes. 

8.  Chrysomele  ludianique. 

Ovale  ;  corcelet  cuivreux  ;  élytrts  bron- 
zées ;  d^Jfous  du  corps    violet. 

$.  Chrysomele  de  Banks. 

Ovale  ^  broniée  en  dejfus  y  fe%rugineufe 
en-dcjfous, 

I  G.  Chrysomele  fémorale. 

Ovale,  noire  luifante  en  dcjfus ,  vio- 
Utte  en^dâffous  ;  cuiffes  fcrrugineufa. 

1 1.  Chrysomele  ferragineufe. 

Ovale ,  ferrugineufe  ;  abdomen  &  pattes 
noirs. 

1 1.  Chrysomsls  puftulce. 

Ovale ,  noire  ;  élytres  avec  cinq  rangées 
tranfverfales  de  points  rouges  ;  Jlernum 
avancée 

1 3 .  Ch  R  YsoMEtE  poîmiIl<?e. 

Ovale ,  noire;  élytres  jaunes  ^  marquées 
de  beaucoup  de  points  noirs  ;  Jtcrnum 
avancé. 

.  m 

•      ■ 

14.  Chrysomele  miliaire. 

Ovale  ;  tête  &  corcelet  bronzés  ;  élytres, , 
noires  ,  avec  plujizurs  petites  taches   rou* 
gcs. 


1 5.  Chrysomele  aiguë. 

Hémifphérique  ^  verte  ^  brillante  ;  cor^ 
celet  échancrc  antérieurement  ;  fienutm 
avancé  ^  aigu. 

1 6.  Chrysomele  arquée. 

Ovale ,  bronzée  ;  élytres  jaunes  j  avec 
deux    bandes    arquées  ,    noires  i  ftanum 

avancé  y  aigu. 

17.  Chrysomele  maculée. 


Ovale  ,  teflacée  ;   élytres  jaunes  , 
langées  de  bronzé;  Jlernum  avancé. 

18.  Chrysojaele  boiïue. 


Ovale ,   noire  ;  élytres  jaunes  ,   avec 
deux  bandes  &  un  point  à   la  bafe  noirs. 

19U  CaRysomilb  ttimaculce. 

Ovale  ,  bleue  ,    élytres  jaunes  ,    avez 
une  bande  &  deux  taches  noires • 

.   10.  Chrysomex.e  Jaune. 


i  Ovale  ,  d'un  jaune  te/lacé  /  élytres 
jaunes  ;  cuijfes  pojlérieures  &  jambes  inier- 
mcdïaires  dentées. 

II. Chrysomele  de  TÂdonis. 

''    Noire  \  bord  du  corcelet  jaune  ,  avec  uu  \ 
point  nnr;  élytres  jaunes  ^  avec    lafuv^te 
d'  une  raie  noires. 

II.  Chrysomele  dorfale. 
Noire  j  bord  du  corcelet  tejiaeés  ^ 


^^  tf-^1 
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JJS  raccourcies  encore ,  n'ont  de  conique  'que  bur 
extrémité  poftJrieurw-.  Quclqi*s-uncs  de  celles  qui 
font  plus  r-ïccourcivS  ,  ont  une  efpèce  d'entaille, 
Renfoncement  fur  le  dos.  Il  y  en  a  enfin  qui  ne 
ibnt  pas  coniques,  qui  font  applatics  du  côté  du 
Tcntrc  ,   &  feulement  arrondies  du  côté  du  dos. 

Les  couleurs  des  chryfalides ,  au  moins  les  cou- 
leurs de  quelques-unes  de  celles  de  la  première 
clafTe ,  ou  dts  angulaires ,  font  plus  propres  que 
leurs  figures  à  leur  attirer  nos  regards  5  il  y  en  a 
de  bien  fuperbcment  vécues  j  elles  paroiiTent  tout 
or.  Cet  or,  plus  pale  ,  plus  verdâtre ,  plus  jaune 
dans  diiFérenies  efpèccs  de  chryfalides  ,  a  toujours 
le  brillant  &  l'éclat  de  l'or  bruni.  Uor  fe  trouve 
employé  avec  plus  d'économie  fur  d'autres  chry- 
falides j  elles  n'ont  que  quelques  taches  dorées , 
fur  le  dos,  ou  fur  le  ventre.  On  trouve  aulfi  de 
même  fur  quelques  autres,  des  taches  d'argent. 
Les  chryfalides  qui  n'ont  ni  or  ni  argent,  n'ont 
pas  des  couleurs  capables  de  les  faire  remarquer. 
Parmi  les  angulaires,  il  y  en  a  pourtant  qui  reltent 
toujours  d'un  a/lczbeau  vert.  D'autres  font  jaunes  ou 
jaanârres.  D'autres ,  fur  un  fond  d'un  jaune  ver- 
dâirc,  font  marquées  ,de  taches  noires  &  alli- 
goées  avec  ordre.  Mais  la  couleur  du  plus  grand 
nombre  des  chryfalides  eft  brune  :  elles  font  voir 
différentes  nuances  de  brun,  qui  tirent  aflcz  com- 
inanémcnt  fur  le  marron.  11  y  a  de  ces  nuances 
de  brun  plus  clair^  ou  plus  foncé;  il  y  en  a 
même  d'abfolument^ noires  ^-c  d'un  très-beau  noir, 
Qifant  &  poli,  comme  le  vernis  noir  de  la  Chine. 
11  y  a  pourtant  entre  les  chryfalides  airondies^  des 
mélanges  de  (Couleurs,  comme  des  taches  aoires 
Tnr  un  fond  jaunâtre.  Au  refle,  avant  que  d'ar- 
mer à  une  couleur  permanente ,  elles  en  ont 
tomes  eu  de  padagcres ,  &  la  chryfalide  qui  vient 
d'édore,  e(l  autrement  colorée  quelle  le  fera 
im  jour  ou  deux  après  fa  naiffance.  Mais  la  cou- 
leur qu'elle  a  priie  au  bout  de  deux  ou  trois 
jours ,  elle  la  confcrve  tant  qu'elle  vit  chryfalide  \ 
fi  par  la  fuite  on  voit  fa  couleur  noircir  en  quel- 
que endroit,  c'efl  qu'elle  efl  morte ^  ou  prête  à 
périr.  En  girnéral  les  couleurs  des  chryfalides 
n'offrent  rien  de  bien  remarquable  que  leur  dorure. 


On  fait  que  c*e(l  à  la  belle  couleur  d'or  de 
certaines  chryfalides,  eue  toutes  les  chryfalides 
om  dû  leur  nom.  II  avoit  été  réfervé  à  Hlludrc 
Rcaumur^  de  n^us  découvrir  l'art  fecret  que  la 
oature  emploie  pour  opérer  à  peu  de  fraix  cette 
brillante  décoration.  Il  a  prouvé  qu'il  n'entre  pas 
la  plus  petite  parcelle  d'or  dans  cette  dorure ,  Î-: 
qu'elle  efl  due  uni<^uement  à  une  pratique  ana- 
logue à  celle  don:  nos  ouvriers  font  ufage  dans 
la  fabrique  des  cuirs  dorés.  Une  membrane  mince, 
tranfparcnte  &  légèrement  colorée,  applic^uée  im- 
médiatement fur  une  fu^ftancc  d'un  blanc  brillant, 
Suffît  dans  les  mains  de  la  nature,  pour  produira 
une   dorure  fort    fupérieure    à   celle  de   nos    plus 
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beaux  cuirs  dorés.  La  chryfalide  qui  vient  de  fortir 
de  fa  dépouille,  n'eft  nullement  dorée,  queiqjc 
parfaitement  qu'elle  doive  l'être  par  la  fuite.  A 
mefure  que  la  peau  fc  deiUche  &  s'affermit,  on 
lui  voit  prendre  ces.  nuances  qui  tirent  fur  le 
jaine,  &  qui  ont  quelque  brillant.  Peu  à  peu  ces 
nuances  montent  &  deviennent  de  plus  en  plus 
éclatantes;  enfin,  en  moins  de  vingt-quatre  heures, 
&  quelquefois  au  bout  de  dix  ou  douze,  la  chry- 
falide paroit  lourc  couverte  du  plus  bel  or.  Oa 
enlève  aifément  de  dcil'us  une  chryfalide,  des 
morceaux  de  peau  qui  ont  toute  leur  dorure,  fi 
on  les  enlève  avec  la  matière  blanche  qui  y  eft  at- 
tachée. Si  on  les  garde  pendant  quelques  heures  , 
ils  perdent  leur  éclat  &  la  plus  grande  partie 
de  leur  couleur  \  la  couche  de  matière  blanche 
expofée  à  1  air,  fe  defïcche  &  fe  ride  en  même- 
temps;  elle  perd  fon  poli  &  fon  luifant,  &  n'eft 
plus  en  état  de  faire  briller  la  couche  extérieure. 
Mais  on  éprouve  que  fi  on  mouille  ente  couche 
de  matière  blanche,  tout  aufli-tôt  on  la  reni 
brillante  argentée,  &  le  dellus  reprend  la  couleur 
d'or.  On  entrevoit  aflct  que  diverlcs  circondances 
peuvent  contribuer  à  lendre  cette  couleur  d'or 
plus  ou  moins  belle  fur  différentes  chryfalides  ,  plus 
ou  moins  apparente  fur  certains  endroits  de 
la  peau,  &  empêcher  quelquefois  qu*dle  ne  pa- 
roiflc  nulle  part.  Le  plus  ou  moins  d'épaifleur 
de  la  peau  extérieure,  &  les  variétés  qu'il  peut 
y  avoir  dans  les  nuances  de  fa  couleur ,  produi  - 
ront  ces  diftérens  efï^cts.  D'ailleurs ,  la  matière  ar- 
gentée qui  la  vernit  par  deHous  ,  pôurroit  n'être 
pas  fi  belle ,  ni  en  fi  grande  quantité  dans  toutes 
les  chryfalides  de  même  efpèce.  Quand  la  peau 
extérieure  ell  trop  épaiffe,  ou  n'a  qu'un  certain 
degré  de  tran(parcnce ,  l'or  paroît  terne;  Ç\  cette 
peau  eft  encore  plus  épailfc  ou  prefque  opa.jue  , 
elle  ne  paroitra  aucunement  dorée.  Enfin,  cette 
peau  n'eft  pas  d'une  égale  épaiifeur  par- tout,  ou 
elle  fera  luffifamment  mince ,  elle  fera  dorée , 
quoiqu'elle  ne  le  foit  pas  où  elle  eft  plus  épaillê. 
L'endroit  où  elle  eft  ordinairement  le  plus  mince 
eft  fur  le  dos ,  vers  la  jon£Hon  du  corcelet  avoc 
le  corps,  c'eft-là  un  des  endfurs  oii  elle  fc  brife 
lorfquc  le  papillon  s'en  débaMofe,  &  c'eft-là  ou 
il  eft  ordinaire  de  voir  deux  ou  rrois  petites  plaques 
d'une  très-belle  couleur  d'or  fur  des  chryfalides 
qui  n'ont  aucune  dorure  par-tout  aill^ou.  Au  lieu 
de  taches  d'or ,  on  voir  des  taches  d'argent  au 
même  endroit  fur  plufieurs  chryfaîides  ;  ce  les- ci 
ont  dans  cet  endroit  une  peau  encore  plus  mmce 
&  moins  coorée,  qui  laifle  voir  la  couleur  de  )a 
matière  argentée  qui  eft  delTous ,  fans  l  altérer. 
L'état  de  l'air,  qui  faii^que  la  peau  de  la  chry- 
falide fe  dellèche  plus  ou  moins  vite ,  peut  encore 
contribuer  à  les  rendre  p'us  ou  moins  dorées. 
Quelques  expériences  ont  paru  prouver  que  celles 
qui  fe  deflcciient  trop  promprcment ,  ne  prenrïCQc 
pas  une  bêle  couleur  d'or.  Mais  on  peut  revenir 
encore  â  dire   que  la  couleur    d-    quelques  chry- 
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unes  de  ces  parrics  ne  s'inclinent  pis  trop  &  ne 
"Vont  pas  croilcr  fur  les  autres.  Lorfcjue  la  chrysa- 
lide le  tire  de  fon  fourreau  ,  lorf^iucllc  porte  U 
partie  antérieure  en  avant  ^  ou  lorfi]u'ellc  poulTc 
fon  fourreau  en  arrière ,  il  faut  que  ce  foit  dans 
une  ligne  bien  droite ,  &  qui  foit  ciawlcment  dans 
la  dircdion  de  la  longueur  da  corps  &  de  la  dé- 
pouille. 

Ur.e    chr/falidc  qui  vient  de   paroitre  au  jour 
efl  ii  molle ,  qu'on  la  blcfTc  fi  on  ne  la  touche  pas 
avec   grande  précaution  ;  ce   font    des  frottemcns 
qui  ont  mis  à  leur   place  les^  parties  que  nous  ve- 
nons de  conlîitrcr  y  (i  alors  on  les  frorcc  un  peu , 
on   trouble    leur    arrangement  ,    &  on    ne    vient 
Point  à  bout  de   le   r<îcabiir.  Mais  après  quelques 
heures  ces  mcmes  parties  font  routes  lites  enlem- 
blc  ,  de  mauicre  qu'on  ne  p:ut  plus  les  féparer  les 
unes  des  autres ,   uns  avoir  recours  à  des  inAru- 
mens  tranchaus.    La    liqu'jur  qui  fuinte  du  corps 
de  l'infccle ,  S:   cc!Ie  que  ces  parties  elles    mêmes 
laiflcnt  échapper ,  leur  forme  a   coûtes    un  enduit 
commun  ,   qui  devient  une    efpccc  de  membrane 
loriqu':!  s'clt  bien  dcllcché.  Tous  les  anneaux  de  la 
chryfalide,  en  un  mo:  ,    coût    fou    extérieur    fe 
dciléciie    bc  s'aticrmic    peu -à -peu:  en   moins  de 
vingt-quatie    heu: es  elle   devient  dans  un  état  où 
on  peut  la  manier  lurdimenc  fans  rifijue  de  l'ofi^en- 
fer,   Sjus    cette  forme  ,  qui  lui  a  foie    donner   le 
nom  deyîrv^,  par  ceux  qui  éicvcnc  des  vers- à-foie, 
l'iui'ecle  ne  paroît  avoir  ni  pattes  ,    ni  ai!es  ;  il  ne 
peut  ni  marcher  ni  fe    traîner;   i!  fcmble  à  pcmc 
avoir  vie  ,    ou  n'être  qu'une  maîie  mal  or^anilcc  j 
il  ne  prend  aucune  nourriture  ^  n'a  point  c(  organes 
pour  en   prc::Jrc.  Sa  partie  polK'ricu.c  efb  la  icuic 
qui  paroiiîe   aiimte;  elle  fc  p«.uc  donn:r  quelques 
i.îojvcmcn? ,  quelques   inflcx.oii'î  fur  les  jcinturc; 
C'js   annea.ir  qwi  la  conipofciu.  Lei:r   pcaa  ou  leur 
trvdoppe   cxirijeurc    fembie    cariiiai^incufc.    Elle 
clt  coîn:n;:nvFncnc   ra'e  ,    &  mémr    iille.  On  voit 
p)i;:ra'!:  oucit/.!t;   cfjtces   de   chry faillies  qni  on: 
tii*;   fciis  n.r.1  s   far  icirr    corps  ;  il   y  en  a  niciiie 
iia.iiii  vcIuvS  l'iîc  d.s  chenilles.    Il  y  en  a  d'à J::e^ 
d.iiit  i.:  pc.;u  pli  \:  cîi.v.Minc'c.  Voilà  d 'j.i  .|ue!v]ucs- 
iM.wS   viei   '.a.:.:J»  d^-i  chryfaiiksj  il  n'y  en  a  pas 
ù'ai.  h  c;i  ui  i.:.ib!os ,  ni   en   aulli    gra!:d  noinSre  , 
iiiciuieles  c  lu  ni. lei  d'où  elles  viennent.  Se  qu'en 
tre  ic<  pap.'!.'  .s  ijui  en  »io:vent  lb::ir.  Nous  a'.'uns 
•i.-iiji  ".:  tcil.s  nreiîcs  nous  oHrcnt.  On  diil:n:'iie  a 
tv  u!cs   i:ju\  .c.:cs   op|-.,iJs  j    l'un  eft   celai  Ju  o^:. 
cermicwto,    1  aune    c:i    cch:!    da    vertrc.    Sur  l.i 
par:ie   in;cneu:c  de    ».e  dernier  ,    on   uj'pe-^-  i:  I^s 
divers  pc:iisici:cts  d.f;  o'cs  en  forme  de  l)anJcIe::es 
&  !)a  jVvud  pour  i..   rite    lie  -a  chryfal:  le  ,  ICj- 
c:o:r  'i"^  u  ».es  ei^tce^  ^'.e  l'a:.  ic\t:ts   IciTîbLnr   t::^; 
\:..\  or  .:".r.e.  I-.  *.v>:i    .  i^ijs  cil  uî  i  3c   aiionvli  J.in% 


i-  I  i.is  j  a..  1  i.o.v,i)re  w.-.  e.::  via  i*!wS  i  mars  ijiian- 
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lu::  les  dw^x  co;^i  j  ca  !e^  deux  faces,  depcti:es 
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boifcs  ,  des  émîncncts  plus  l«u:ges  qu'^paîiles  «  o«i 
finillent  pat  des  pointes  aiguës  ,  &  qui  ont  Uit 
nommer  ces  chryfalidcs  aagu/ains.  On  a  formé 
des  chryfalides  angulaires  Se  des  du  y  fal  ides  arron» 
dies ,  deux  claflcs  générales ,  Jont  la  diviiîon  s'ac- 
commode allez  il  la  diviiîon  générale  des  p4pi{- 
lons.  Les  chryfalides  angulaires  donnent  toutes  des 
papillons  diurnes,  &  il  n'y  a  que  rcu  de  chryfali- 
des arrondies  qui  ne  donnent  pai  des  papillons  noc* 
turnes.  La  técc  de  celles  de  la  première  cLlIc  fc 
termine  quelquefois  par  deux  parties  ai'guîairc^  , 
qui  s'écartent  l'une  de  l'autre,  &  lui  forment  de jz 
espèces  de  cornes  >  dans  quelques  autres  ,  ces  dc.it 
parties  font  courbées  en  croiifans  ,  touriiés  Tua 
vers  l'autre.  D'autres  n'ont  au  bout  de  la  cc:c 
qu'une  feule  partie  pointue.  Ces  cfpèces  de  cornes 
leur  font  à  coûtes  une  coctFure  linguhcrc  ,  lorf- 
qu'on  les  regarde  du  côti'  du  vencre.  Dj  ccii  da 
dos  on  cil  envoie  plus  frapi^r  de  la  figure  qu'on 
appcrcoit  fur  quelques  -  unes  :  on  y  croie  \o  r  ur.e 
face  humaine,  ou  celle  de  certairs  niaf^ues  c: 
facyres.  Une  éminencc  qui  e(l  au  milieu  du  dosa 
autant  la  forme  d'un  nez»  que  le  fculptcur  pou:- 
loit  la  donner  li  en  petit;  divcrfe^  autres  p^:.:cs 
émincnccs  &  divers  creux  font  difpofci  de  fa,- r, 
que  l'inugination  a  peu  à  faire  pour  trouver  h  jr. 
vifage  bien  complet.  Il  y  a  d'ailleurs  bcaueo.p 
d'autres  variétés  dans  le  nom'jre ,  la  form:  ^  U 
grandeur  Si  da  is  l'arrangement  des  éniii;cnces  e  :i 
font  furie  rcile  du  corps  des  diitétcntes  cfp^^cs 
de  chrvt^Iides.  Quelques-unes  en  ont  un  ra'^ 
d'aîL^  pertes,  le  long  de  chacun  de  leurs  c.!^:e'>  , 
elles  re  femblent  que  des  épines  qui  pa::cn:  Je 
cha^juc  anneau.  D'autres  ont  un  autre  ran;;  J: 
pareslîes  épines ,  qui  commence  â-pcu-pr;:s  ou  ;:-  : 
i'el^xce  de  face  humaine,  U  qui  sa  m.!.*  l'ai:  ..- 
nê.e;  il  en  paît  de  la  partie  ûu'-rieure  Cw  w:a- 
que  anneau.  Les  ch:)Tali»ies  qui  en  for.'.  «  4;  ..h.:- 
î^  es  lembl  p.t  épir.eules:  d'au::csc:.:  n.w;/.s  i:  .;> 
elfcces  dcfines,  r/ais  elîc^  on:  de  il.-;.c  .  .• 
une  ou  deux  p'us  gian.ies  é.nincr.ees  sl'.z  -  ■  '  , 
qui  rL:ij.:'.b!ent  u:i  [ea  aux  ai!c:ons  «.^«.'^  ^'-•'->  • 
A'oui  p(mirions  (uivrc  rraiieurs  ai-rr^-^  i  «;  :e"..-, 
niais  il  n'eil  ras  n.vLiiaire  pa:  :appi^::  a  .x  ...  '. - 
ialide<,  de  dwùe::a:e  cans  les  d'.;a  Is  lU  le*  .:::• 
:îi!Ies  cnt  liano*.:^  w;-.;:a-.;.|-.  Le^.  in.v^te^,  .îa. .-.;::  : 
de  fi::ir.^vil,  q  .1  ^.irvî;  prelv'.ue  u:»  .:.»:  -ic  :r..  ". 
ne  $'.i"iui.r  pas  t..::c  a:îcnîion,  t  >:v .-...  i  ^  e.  - 
ven:  le  i*«t:i:er  (J...i>  ;:^»  c:a:<»  u.:  ij^  ...  '\  j  .  l.j 
cîii\r  iu!"JS  j"!i;s  ar:.>  ..!ie<:  ,  ou  c^lle^  ^1,  ..i  ..:.:  ,; 
cLlI;' ,  i.vu  Jiîi  tr.v.  c  .*.'.  ,Ls  d;rt..:r. . .  %  .  !»:..; 
lirai".  !e    jaiiie    eu    co:i",    <•!.■  iV.u'    .i.s-*j'.c^    a   _   : 
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plus  raccourcies  encore,  n*ont de  conique  que bur 
czcrémicé  podérieurj.  Quclqi*s-uncs  de  ceflcs  qui 
font  plus  raccourcies,  ont  une  cfpècc  d'entaille, 
d  enfoncement  fur  le  dos.  Il  y  en  a  enfin  qui  ne 
font  pas  coniques,  qui  font  applacies  du  côté  du 
▼entre  ,  &  fculcmcnc  arrondies  du  côcé  du  dos. 

Les  couleurs  des  chryfalides ,  au  moins  les  cou- 
leurs de  quelques-unes  de  celles  de  la  première 
daffe ,  ou  des  angulaires ,    font  plus   propres  que 
leurs  figures  à  leur  attirer  nos  regards  j   il  y  en  a 
de  bien  fuperbemenc  vécues  j    elles  paroiiTenc  tout 
or.   Cet  or,  plus  pale  ,    plas  verdâtrc  ,   plus  jaune 
dans  dilFérentes  efpèces  de  chryfalides  ,    a  toujours 
le    brillant  &  Téclat  de  Tôt  bruni.  Uor  fe  trouve 
employé  avec  plus   d'économie  fur    d'autres  chry- 
falides j    elles   n'ont  que  quelques  taches  dorées , 
fur  le  dos,    ou  fur  le  ventre.  On  trouve  aufli  de 
même    fur  quelques  autres,    des  taches   d'argent. 
Les  chryfalides  qui  n'ont  ni  or  ni   argent,   n'ont 
pas  des  couleurs  capables   de  les  faire  remarquer. 
Parmi  les  angulaires,  il  y  en  a  pourtant  qui  relient 
toujours  d'un  a/lczbeau  vert.  D'autres  font  jaunes  ou 
jaunâtres.  D'autres,    fur  un  fond   d'un  jaune  ver- 
dâtrc,   font    marquées  ,de   taches   noires    &  alli- 
gnées  avec  ordre.  Mais  la  couleur   du  plus  grand 
nombre  des  chryfalides  eft  brune  :  elles  font  voir 
différentes  nuances  de  brun,  qui  tirent  affez  com- 
munément fur  le  marron.  U  y   a  de  ces  nuances 
de    brun    plus    clair,    ou  plus    fibncé;    il   y  en  a 
même  d'abfolument^ noires  ^*:  d'un  très-beau  noir, 
uifant  &  poli ,  comme  le   vernis  noir  de  la  Chine.  * 
11  y  a  pourtant  entre  les  chryfalides  arrondies,  des 
mélanges  de  douleurs,    comme  des   taches  aoires 
fur  un  fond  jaunâtre.   Au  refle,    avant  que  d'ar- 
livcr    à    une   couleur   permanente ,    elles   en   ont 
toutes  eu  de  padagères ,    &  la  chryfalide  qui  vient 
d'éclore,  efl    autrement   colorée    qu'elle    le    fera 
un  jour  ou  deux  après  fa  naiffance.   Mais  la  cou- 
leur   qu'elle  a  priie   au  bout  de    deux     où    trois 
jours ,  elle  la  confcrve  tant  qu'elle  vit  chryfalide  ; 
fi  par  la  fuite  on  voit  fa  couleur  noircir   en  quel- 
que endroit,    c'efl  qu'elle  efl  morte,  ou  prête  à 
périr.     En    général    les     couleurs   des    chryfalides 
n'offrent  rien  de  bien  remarquable  que  leur  dorure.     ' 


On  fait  que  c'ed  à  la  belle  couleur  d'or  de 
certaines  chryfalides,  eue  toutes  les  chryfalides 
ont  dû  leur  nom.  Il  avoit  été  réfervé  â  lllludrc 
Kcaumur^  de  nous  découvrir  l'art  fecret  que  la 
nature  emploie  pour  opérer  à  peu  de  fraix  cette 
brillante  décoration.  Il  a  prouvé  qu'il  n'entre  pas 
la  plus  petite  parcelle  d'or  dans  cette  dorure ,  5c 
^*elle  eft  due  uni(^uement  à  une  pratique  ana- 
logue à  celle  don:  nos  ouvriers  font  ufage  dans 
la  fabrique  des  cuirs  dorés.  Une  membrane  .oiince, 
tranfparcnte  &  légèrement  colorée,  applic^uéc  im- 
roédiatemcîit  fur  une  fu^ftancc  d'un  blanc  brillant, 
{uffît  dans  les  mains  de  la  nature,  pour  produira 
une   dorure  fort    fupérienre    à   celle  de   nos    plus 
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beaux  cnirs  dorés.  La  chryfalide  qui  vient  de  fortir 
de  fa  dépouille,  n'eft  nullement  dorée,  queiqjc 
parfaitement  qu'elle  doive  l'être  par  la  fuite.  A 
mefurc  que  la  peau  fe  dciUche  &  s'affermit,  on 
lui  voit  prendre  ces.  nuances  qui  tirent  fur  le 
jaune,  &  qui  ont  quelque  brillant.  Peu  à  peu  ces 
nuances  montent  &  deviennent  de  plus  en  plus 
éclatantes;  enfin,  en  moins  de  vingt-quatre  heures, 
&  quelquefois  au  bout  de  dix  ou  douze,  la  chry- 
falide paroit  toute  couverte  du  plus  bel  or.  On 
enlève  aifément  de  dcllus  une  chryfalide,  des 
morceaux  de  peau  qui  ont  toute  leur  dorure,  fi 
on  les  enlève  avec  la  matière  b!anche  qui  y  eft  at- 
tachée. Si  on  les  garde  pendant  quelques  heures  , 
ils  perdent  leur  éclat  &  la  plus  grande  partie 
de  leur  couleur;  la  couche  de  matière  blanche 
expofce  à  l'air,  fe  deffcche  &  fe  ride  en  même- 
temps;  elle  perd  fon  poli  &  fon  luifant,  &  n'eft 
plus  en  état  de  faire  briller  la  couche  extérieure. 
Mais  on  éprouve  que  fi  on  mouille  cîtte  couche 
de  matière  blanche,  tout  aufli-tôt  on  la  reni 
brillante  argentée,  &  le  delTus  reprend  la  couleur 
d'or.  On  entrevoit  afl'ez  que  diverjes  circonftances 
peuvent  contribuer  à  tendre  cette  couleur  d'or 
plus  ou  moins  belle  fur  différentes  chryfalides  ,  plus 
ou  moms  apparente  fur  certains  endroits  de 
la  peau,  &  empêcher  quelquefois  qu*dlc  ne  pa- 
roiflc  nulle  part.  Le  plus  ou  moins  d'épaifieur 
de  la  peau  extérieure,  &  les  variétés  qu'il  peut 
y,  avoir  dans  les  nuances  de  fa  couleur,  produi- 
ront CCS  différens  effets.  D'ailleurs,  la  matière  ar- 
gentée qui  la  vernit  par  dcHbus  ,  pôurroit  n'être 
pas  ^  belle ,  ni  en  fi  grande  quantité  dans  toutes 
les  chryfalides  de  même  cfpèce.  Quand  la  peau 
extérieure  eft  trop  épaiffe,  ou  n'a  qu'un  certain 
degré  de  tran(parcnce,  l'or  paroit  tcrue;  Ç\  cette 
peau  eft  encore  plus  épailfc  ou  prcfque  opa.jue  , 
elle  ne  paroitra  aucunement  dorée.  Enfin,  cette 
peau  n'eft  pas  d'une  égale  épaiffeur  par- tout,  oii 
elle  fera  luffifarument  mince,  elle  fera  dorée, 
quoiqu'elle  ne  le  foit  pas  oii  elle  eft  plus  cpaillc. 
L'endroit  où  elle  eft  ordinairement  le  plus  mince 
eft  fur  le  dos ,  vers  la  jon£Hon  du  corcelet  avec 
le  corps ,  c'cft-là  un  des  endfucs  oii  elle  fe  brifc 
lorfoue  le  papillon  s'en  débaiNhe,  &  c'eft-là  ou 
il  eft  ordinaire  de  voir  deux  ou  trois  petites  plaques 
d'une  très-belle  couleur  d'or  fur  des  chryfalides 
ui  n'ont  aucune  dorure  par-tout  aill^Ots.  Au  lieu 
<  taches  d'or ,  on  voir  des  taches  d'argent  au 
même  endroit  fur  plufieurs  chryfalides  :  ce  les- ci 
ont  dans  cet  endroit  une  peau  encore  plus  mince 
&  moins  coorée,  qui  laifle  voir  la  couleur  de  la 
matière  argentée  qui  eft  defibus,  fans  l  altérer. 
L'état  de  l'air,  qui  faii^que  la  peau  de  la  chry- 
falide fe  dellèche  plus  ou  moins  vue,  peut  encore 
contribuer  à  les  rendre  p'us  ou  moins  dorées. 
Quelques  expériences  ont  paru  prouver  «que  celles 
qui  fe  deflcchent  trop  promprcmcnt ,  ne  prennent 
pas  une  bel  e  couleur  d'or.  Mais  on  peut  revenir 
encore  â  dire   que  la  couleur    d^-    quelques  chry- 
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tiWics  efl  fi  belle,  fi  <!claiantc  ,  fi  bante ,  qu'il 
n'y  a  pat  tl'ot  poli  plui  beau;  leui  couleur  fur- 
pallc  cxttéincnieiir  toucci  celles  de  noi  dormes, 
&iKS  Tant  or,  comme  font  celles  de  nos  cuirs 
dores.  L'obretvaccur  qui  le  pcemicr  nous  a  dé- 
voilé ce  petit  myftire,  n'avoit  pas  fuivi  la  chry- 
falide  |u[i:|D'au  moment  où  le  papillon  Ce  dégage 
de  Tes  enveloppes.  Il  n'avoit  donc  pu  s'afTuret  du 
temps  où  la  dorure  de  U  chryfalide  commeacc  à 
dirpacetire.  Il  a  penfé  que  ce  n'étoii  qu'au  mo- 
menc  de  U  forrie  du  papillon  Mais  de  nouvelles 
ebrervacions  eiaâcs  ont  prouvé  que  les  coaleurs 
dorées  d«  ehrj'falides  cammcnccnc  à  s'altérer  auel- 
quc  temps  avant  la  transformation  en  papillon  , 
*  que  cette  altération  eft  même  un  des  lignes  les 
plus  certains  d'une  cransfbimation  procbaine. 


Nous  avons  *u  à  quoi  Te  réduit  U  métamor- 
pliofe  qu'on  peut  appcllcr  eiiéricure.  U  s'en  doii  i 
taire  une  intéticure,  qui  fans  doute  n'elï  pas 
moins  confidriable  ;  des  parii.s  qui  étoicnt  pro- 
piej  à  la  chenille,  &:  qi;i  ne  peuvent  plus  fcrvir 
a  leurs  anciennes  fondions ,  doivent  périr ,  ou 
clianger  de  conformation}  d'autres  propres  au  pa- 
pillon, doivent  Te  développer,  croître,  fe  fortifier. 
jHaii  la  métamorphofe  iniétieure,  celle  des  par- 
lies  con;cnues  dans  la  grande  capacité  du  corps . 
ne  Ce  fait  pas  rubîtemcnr  comme  la  premiicc  ,-  le 
temps  que  l'inferte  paiTe  fous  la  forme  de  cbty- 
falide  ,  c(l  employé  à  la  rendre  complette.  Les 
vailTeaui  à  foie  ,  par  exemple ,  qui  font  coofidé- 
rabics  dans  pbilîcurs  chenilles ,  Te  voient  encore 
dans  la  chrylalidc  uéc  depuit  peu  ;  on  les  teiiouve 
pendiDt  plus  ou  moins  de  jours,  félon  que  le 
papillcn  doit  reltcr  plus  ou  moins  long  •  temps 
fous  cette  forme.  Enfin ,  ils  scffacent ,  ils  dif- 
paroiiTcai  cniictemcnt,  comme  il  arrive  dans  les 
animaux  ,  aux  autres  vaitk^ui  qui  (client  de  rece- 
voir le  iiquiJc,  qui  avoir  coutume  de  les  rem- 
plir S:  d'entretenir  leur  cavité.  Dis  qu'on  a  une 
fuis  coDfu  que  toutes  les  parties  eitéricutcs  de 
même  genre  font  renfermées  les  unes  dans  les 
autres,  ou  pofécs  les  unes  fous  les  autics,  la 
piodudion  des  nouveaux  organes  n'a  plus  rien 
d  cmbartalFani,  IVtjl  ne  doit  y  avoir  aucune  dif 
fércncc  cfreniicUc  emtc  les  mues  qui  précédent  la 
transformation.  Il  ne  s'agit  dans  tour  ce!j  que 
d'iin  fimple  développement,  Mjis  il  n'en  ell  pas 
abiblumcnt  de  même  des  cli^nixcmens  qui  fc  f»nt 
dans  les  vifcéics,  avant,  pcndai.c  &  après  la  mé- 
tdmor(liofe.  Ici  la  luniicic  s'ueint  ptefque  to- 
tiïiemcm,  &  nous  fummcs  réJuits  à  làtonncr. 

Il  ne  paroi;  pas  que  linfiflc  change  devifcéres, 
ecmmc  il  change  de  pftu.  Ceux 'qui  exilioient 
da:-s  !■■.  chc^iillc .  eiilleiit  encre  dans  U  ch:vlj- 
li'c,  m;is  inu.hKr^i  &  ce  fou:  !j  nature  de  «i 
mofiifica;!.  n\  J;  U    mai'irre  àm 
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npifi'e  intérieurement  le  fac  inteflinaf.  Ce  •vifclre 
qui  n'a  encore  digéré  que  des  nounitarci  «M« 
groflïctes ,  doit  déformais  en  digérer  de  <^- 
délicaies.  Le  fang  qui  circuloit  dans  la  cheoillci 
du  derrière  vers  la  tétc ,  circule  en  fens  eonoaue 
après  la  traHsformation.  Si  ce  tenveifement  eft 
aull  réel  que  les  obfcrvations  paroifieot  l'indiqucf , 

Suclle  idée  ne  donne-t-il  pas  des  changemeni  que 
juffre  l'intérieur  de  l'animal.  Ceux  qu  éprouve  ^ 
circulation  du  fang ,  dans  renfant  siouveaa  né  , 
ne  font  rien  en  comparaiftMi.  Si  l'on  net  ks 
trachées  au  rang  des  vitcites,  le  chw^^emeot  «ft 
alors  bien  réel.  Nous  avons  remarqua ,  que  pendant 
ta  mue  l'on  voit  des  paquets  de  ces  vaiseain 
qui  fuivent  U  dépouille  fc  (ovA  rejerté»  avec  elle. 
De  nouvelles  trachées  font  done  fubftitué»  *ui 
anciennes  ;  mais  comment  fe  fait  ceae  fubflini- 
tionî  Commenr  des  poumons  font -ils  remplacé» 
par  d'autres  poumons  î  l'ius  on  cherche  à  ^pro- 
tondir  cette  matière,  fc  plus  l'obfcurité  s'acctcrir. 
Mais  quel  eft  te  fujet  de  phyfique  où  nous  n't- 
prouviuns  pas  dépareilles  difficultés,  lorfqûe  nous 
voulons  en  atteindre  le  fond!  Il  femblc  que  nottc 
condition  aûuelle  foit  de  ne  voir  que  la  preinfce 
furfacc  des  chofes. 

Pendant  que  la  nature  travai'tc  à  changer  le» 
vifcètes  fc  à  leur  donner  une  nouvelle  vie .  elle 
s'occupe  en  même  temps  du  développe  ment  de 
divers  organes  qui  éioicni  inutiles  a  l'infede, 
tandis  qu'il  vivoii  fous  la  forme  de  chenille  ,  & 
que  le  nouvel  état  auquel  il  cil  appelle .  lui  noi 
nécclfaires.  Pour  mieux  alTurec  le  fuccis  de  ût 
difl^icntes  opérations,  elle  fait  tomber  Tmicât 
dans  un  profond  fommeil ,  pendant  Icoacl  eCe 
opère  à  leifir ,  &  pjt  degrés  infenfiblcs.  Le  cotfS 
graiircux,  fubtlance  délicate  fc  ptépaiée  de  lou  , 
paroît  étic  le  principal  fond  de  la  nourriture  qu'elle 
dillribue  à  toutes  tes  patries,  pour  les  coi.dia-t 
à  la  pcrfedi.m.  L'évapotaiion  qui  fe  fait  des 
liumeuts  Dcqucufes  ou  fuperfliics,  donne  lieu  au 
éîémcns  des  libres  de  fe  rapprocher  fc  de  ^'  "  " 
plus  éi.-oitcnicnt.  D;-1à  naît  une  augment^ktis 
de  confilhncc  dans  louts  les  organes.  Les  pc  i=ï 
plaies  que  la  rupture  de  pluficurs  vuileaui 
occafoiinées,  en  dive  s  endroits  de  l'iniciieu;, 
Coiir(.l]dt:nt  infcnfiblement.  Les  particf  qui  c 
été  niiCes  dms  un  état  violent,  ou  dont  les  focs» 
lie  les  proportions  ont  été  modifiées  iufqu'a  ^ 
ceiidin  point ,  fe  client  par  di/grés  à  ces  chas^: 
trcns.  Les  liqueurs  obliijécs  d'enfiler  de  noj'î": 
routes,  prennent  peu-j-pc'u  cette  direction.  l.=ii, 

&  dort  quclquci-uns  occiifouni  une  place  cce- 
liJJijLIc  J..:;i  Ion  inliricut,  font  effaces  oo 
vêtus  m  un  iV.limL-nt  Injuide  ,  que  le  pap'^ 
rL|ctie  apiiis  avuit  députe  le  fourreau  de  en.' 
hic. 

Nos  inlcflcs  doivent  icfter  plus  ou  moint  Ifflf 
temps  fous  la  ferme   de  cbryfalidc.    Eit  gà 
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les  papillons  de  jour,  dont  la  chryfalide  eft  hne, 
y  rclècnt  moins  de  temps.  Prcfquc  tous  deviennent 
iniedes  parfaits  au   bout  de  qdinze  ou  vingt  jours» 
du  moins  pendant  l'ëcé.    Il   n'y  a    que   ceux   qui 
fe  font  transformés  à    la  fin  de    l'automne  ,    qui 
ne  fubifTent  leur   dernier  changement  qu'au  prin- 
temps. Au  coficraire,  les  5pbinx»  les   Phalènes   & 
les   autres  papillons  de   nuit ,  dont    la  chryi'alide 
cil   enfermée   dans   une  coque ,    rcftcot  beaucoup 
plus  long-temps  dans   cet  état.  La  plafirt  ne  de- 
viennent infedes  parfaits,    que    Tannée  fuivantei 
il  y  en  a   même   qui  ne  font  éclos  qu'au  bout  de 
deux,    de  trois  ans«    &    même    davantage.    Plus 
la  coque  eft  dure ,  forte ,  ferrée ,  plus  ils  doivent 
y  refier.  Mais  la  chaleur  ou  le  froid  contribuent 
beaucoup  à  accélérer  ou   retarder  leur   for  tic.    On 
peur,    comme  nous  avons   dit,    par    une  chaleur 
ou  un  froid  artificiels,   changera  cet  égard ,  Tordre 
de  la  nature»  Il  paroît  prouvé  par  des  expériences, 
que  les  organes  de  la  refpira:iûn  qui  étoient  nécef- 
iaircs  à   la  chenille,    le  font  encore    au  papillon 
dans  les  premiers  temps  qu'il  paroît  fous  la  forme 
de    chryialide  3   mais  qu'une  partie  de  ces  organes 
fc    boucht   dans  la  fuite  ;   que  lorfque  le  papillon 
s*cfl  fortifié  jufqu'à  un  certain  point ,  il  n'y  a  plus 
d'ouvertures ,  pour  lui  fournir  de  Tair,  qu'à  la  partie 
antérieure  de  la   chryCilide.    On  peut  peafer   que 
les   ftigmaces    doivent    fc  fermer   plus   ou  moins 
tard,  ielon  que  les   chryfalidcs  ont   à   refier  plus 
00  moins  long- temps  dans  cet  écat.  Tout  dépend 
de  la  tranfpirat  on  que  les  chryfalides  ont  à  éprouver. 
Il    fuffit   de  la   retarder    ou    de    la   hâcer,    pour 
étendre  ou  abréger  la  durée  de  leur  vie.  Il  en  efl 
à -peu -près   dun  âcuf  de  poule,    comme    d'une 
chryfalide.  Il  doit    au(G   tranfpirer ,    9c    tranfpirer 
beaucoup   :    fi  on  l'enduit  de   vernis^  ou    ample- 
ment de  graifTe,    on  le  cpnfeivera  frais  des  mois 
entiers.  Il  eft  affez  conftaté  que  moins  les  animaux 
tranfpirent,  moins  ils  ont  befoin  de  manger,    & 
plus  ils  vivent  long -temps. 

Il  eft  donc  bien  certain  que  la  chryfalide  n'eft 
autre  chofe  qu'un  papillon,  dont  les  parties  font 
cachées  fous  certaines  enveloppes ,  qui  les  collent 
toutes  enfembie,  qu'elle  n'eft  précifément,  comme 
on  a  dit ,  qu'un  papillon  emmailloté.  Dès*  que 
ce  papillon  aura  acquis  la  force  de  brifer  Tes  en- 
veloppes ,  dès  que  fes  ailes ,  fes  pattes  feront 
devenues  capables  de  faire  leurs  fondions ,  & 
des  aue  fes  befoms  exigeront  qu'il  fe  débarraflè 
des  fourreaux  qui  ne  lui  feront  plus  qu'incom- 
modes ^  il  cherchera  à  s'en  défaire  5  toutes  fes 
parties  excérieuics,  devenues  libres,  s'étendront 
ou  replieront,  fc  pîaccron:  &  s'arrangeront,  comme 
le  demandent  les  ufagcs  auxquels  elles  font  def> 
cinces.  Ceft-ià  à  quoi  fe  réduit  la  féconde  méca- 
morphofe,  celle  de  chryfalide  en  papillon  5  6c 
c'eft  aufli  à  l'article  Papillon  que  nous  devons  ren- 
voyer, pour  développer  tous  les  dérails  qui  la 
concernent. 
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CHRYSIS.  Chktsis.  €enre  d'infcdcs  de  la 
première  Sedlion  de  TOrdrc  des  Hyménoptères. 

Les  Chryfis  ont  quatre  aîîes  membrancufes , 
veinées,  inégales;  les  antennes  courtes,  filiformes  ^ 
un  peu  coudées  vers  leur  bâfe^  Tanus  ordinaire- 
ment terminé  par  plufieurs  dentelures ,  enfin  U 
corps  orné  des  couleurs  les  plus  bnllantes. 

Ces  infeâcs  ont  quelques  rapports  avec  les 
Guêpes,  avec  lefquelles  M.  Geoffroy  les  avoitcod* 
fondus  5  mais  les  antennes  filiformes  ,  coudées , 
les  antennules  longues  ,  fétacées ,  les  difHnguenc 
fuffifamment  de  ces  dernières  dont  les  antennes 
font  légèrement  renflées  vers  leur  cxtréndté,  &  les 
antennules  courtes,   filiformes. 

Les  antennes  font  filiformes ,  guères  plus  longues 
que  la  tête,  compofées  de  douze  artides,  doptlc 
premier  eft  long  &  cylindrique,  le  fécond  court, 
le  troifiême  allez  long  *&  un  peu  aminci  à  fa 
bafe,  les  autres  font  égaux  &  cylindriques.  Elles 
font  coudées  entre  le  premier  &  le  fécond  articles  , 
&  font  inférées  au  devant  de  la  tête. 

La  bouche  eft  compofée  d'une  Icvrc  fupérîeure , 
de  deux  mandibules ,  d'une  trompé  très-courte ,  & 
de  quatre  aniennules  fétacées. 

La  lèvre  fupérieure  cfl  coriacée,  courte,  très- 
petite,  ordinairement  arrondie  &  ciliée.  Les  man- 
dibules font  cornées,  minces,  arquées,  pointues, 
fimples;  la  trompe  eft  très-courte,  coriacée,  com- 
pofée de  trois  pièces ,  dont  deux  latérales  arron- 
dies ,  un  peu  voûtées ,  &  une  au  milieu  fimple  , 
arrondie,  un  peu  avancée.  Les  antennules  anté- 
rieures font  longues  fétacées,  &  compofées  de 
cinq  articles  dont  les  trois  premiers  font  égaux 
&  un  peu  coniques ,  les  deux  derniers  font  don- 
gés ,  cylindriques ,  un  peu  plus  minces  que  les  autres; 
elles  lont  inlérées  au  dos  des  pièces  latérales  de 
la  trompe.  Les  antennules  poftérieurcs  font  une  fors 
plus  courtes  que  les  autres ,  &  compofées  de  quatre 
articles,  dont  le  premier  à  peine  diftind,  les  deux 
fuivans  un  peu  coniques,  le  dernier  alongé  ,  mince , 
prefque  cylindriques  elles  ont  leur  inlcrtion  à  la 
patrie  lat4rale  de  la  pièce  intermédiaire  de  la 
trompe. 

Les  yeux  font  afTez  grands,  ovales,  &  peu 
faillans. 

La  têteeflféparéedu  corcelet  par  un  étranglement. 
On  remarque  fur  le  vertex  trois  petits  yeux  liflcs  , 
brillans. 

Le  corcelet  eft  court ,  de  la  largeur  du  dos , 
légèrement  arqué  à  fa  partie  poftérieure. 

Le  dos  eft  grand  ,  ordinairement  pointillé ,  tiès- 
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tache  &  deux  peints  bleus  ;  ilytres   avec 
kuit  taches  bleues» 

ioi.Chrtsomele  cyanipcde. 

06 longue  ^  rougeâtre  en-dfffus  ;  efytres 
avec  des  taches  &  la  partie  pq/iérieure 
bleues. 

laj.  CuRTSoMELE  ceîiue* 

Ovale ,  J^un  noir  verdâtre  luifant  j 
bafe  des  antennes  ,  botds  du  corcelet  & 
diS  élytres ,  rougcâtres. 

io4.Chrysom£le  deCayenne. 

Oblongue  ^  noire 'y  tête,  corcelet  &  cuiffes 
antérieures  d^un  rouge  obfcur. 

lOJ.ClIRYSOMELE    doUZÇ-poilItS* 

OHongue ;  corcelet  jaunâtre;  élytres 
verdâtres  ,  avec  Jix  points  nairs^ 

io6.  Chrysomele  de  fÂbrynthe. 

Oblonguê ,  pâU;  corcelet  avec  une  tache ^ 
élytres  avec  trois  lignes  nêires. 

107.  Chrysomele  cricolor. 

Oblonguê  ,  corcelet  fauve  ,  pointillé  de 
vert;  tlytres  vertes  ^  luijdntes';  abdomen 
noir. 

loS.  Chrysomele  de  1  Oiîer. 

Ovale  ,  d'un  vert   bleuâtre  j  luifant. 


109.  Chrysomele  commane. 

Ovale ,  oblonaue ,  bleue  ;   bafe  des  aH' 
tennes  ferrugineufe» 


110.  Chrysomele  de  la  Laitue. 

Oblonguê  ;  tête  &  corcelet  ferrug/neux 
obfcurs  ;  elytreS  Jtun  noirbron\é. 

1 1 1. Chrysomele  bronzée. 

Ovale  t  d'un  vert  brillant  ;  abdomen  fer^ 
rugineux  pojierieurement. 

1 1 L.  Chrysomele  anaîe. 

Oblonguê  -,  noire  ;  élytres  obfcures  j 
avu  le  lord  exiétieur  tejiacé. 

115.  Chrysomele  fanglanre. 

Oblonguê  ^  d'un  rouge  fanguin  ;  cor- 
celtt  Jans  taches  ;  élytres  awc  tr:'u  fo.u:s 
no.rs. 

1 1 4.  Chrysomele  l'catlaie* 

Ovale  ;  corcelet  échancré  ^  d\n  rcu^'. 
finguïn  ,  avLC  une  tache  r^oire  ;  aytr^s 
rouges ,  avec  deux  tacher   noires. 

I  ij.CHRYsoMiLE  porte  croix. 

Oblonguê  y  rouge  ;  ély  très  avec  une 
croix  noire.  1 

1 16.  Chrysomele  qnadrimaculce.         - 

* 
Oblonguê  ;  corcelet    icjlucé ,   fans   w- 
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ches  ;  e/ytres  tejlacées ,  avec  deux  taches 


noues. 


i   7,  Chr YsoMELE  Vingt  poînts. 

Oblongut  j  d'un  vert  bron:fe  ;  bords  du 
cor  ce/et  pâles  j  élyties  pâles  ^  avec  dix 
points  hrcn^^és. 

I  iS.  Chrtsomele  du  Cerifier. 

Ovale  j  livide  ;  extrémité  des  antennes 
&  yeux  noirs. 

ii5>.CHRYSOMELEdu  Pruiiîer. 

Ovale ,  noire  ;  extrémité'  des  élytres 
livide. 

1 10.  Chrtsomele  naine. 


j       Ovale  ,   d!un  noir  opaque. 

1 1 1  •  Chrysomele  marron. 

Ovale  y  obfcure  ;  bord    extérieur    des 
élytres  d'un  brun  marron. 

I2i.  Chrysomele  ardente. 

Ovale ,  ferrugineufe  i  élytres  avec  quatre 
taches  jaunâtres. 

115.  Chrysomelb  autrichienne. 


124.  Chrysomele  ruficaude. 

Ovale  j  d'un  vert  bron:(i  ;  côté  dt  F  ab- 
domen ,  anus  &  bord  des  élytres  rouges. 

I  ij.  Chrtsomele  verdelette. 

^ 

OvaUy  obtonguej  êun  vert  doré  hillant  \ 
corcelet  coupé  antérieurement;  abdomen 
noir  en  -  dejfus. 

12^. Chrysomele  violette. 

Ovale  ,  violette  en  -  dejjas  ,  verdâtre 
cn-dejfous;  antennes  courtes  ^  noires. 

127.  Chrysomele  clavicorne. 

Ovale  f  noire;  élytres  &  abdomen  rou- 
ges ;  antennes  prefque  en  majfe. 

128. Chrysomele  bleue. 

« 

Ovale  ^ob  longue ,  bleue  ^finement  poin- 
tilléc  i  antennes  noires. 

129.  Chrysomele  fombre. 


Ovale,  obfcure  y  déprimée;  corcelet  & 
élytres  d'un  gris  obfcur  ;   antennes  noires. 

I  jo.  Chrtsomele  de  la  Phellandrie. 


À  longée  f  iun  noir  bron\é\  bords  du 
Ovale ,  noire  ;  élytres  pointillées  ;  ex-     corcelet  jaunes  ;    élytres  avec  deux  raies 

\  jaunes. 


trémïté  des  pattes  rouge. 


Sm'm  it  tUttoàtSîoH  Â  tSiJloIrtKâtMrtUêittbfiatf*^, 


CHRYSOMELE    {htù&a.) 


1)1.  CiiiLTtoMiu  Ugance. 

Ovale  ;  corceUt  rougeâtre  ^  avec  le  mi- 
ûta  noir;  itytns  rougeâaes  j  avec  la  fu- 
ture,  lies  lignes  Sr  des  joints  noirs, 

I  }z.  CHRTSomLs  fronule. 

Ovale t  noires  tête,  tafe  des  antatrus^ 
bord  J*>  éfytres  &faius  ,  ferrugineux, 

1 1 }.  CuRYSOMtLi  aiie. 

Ovale,  tris-noirCf  irrégurâreauiu pout- 


ùtlee  \   eonelet  terotUi 

154.  Chrtsouilb  Sapbir. 

Ov*le,  verte  brillante  i  yeux  &  èoMcàe 
rougts  i  antennes. noires. 

1 3  y.  Chiltsomeu  du  Rlué. 

Ovale  t  ferrugîneufe  ;  tite,  eortelei  Sr 

firiesfurks  éfytres,  pâtés. 


1.  CHAXtOMCU. 
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t.  CttUTSOMZLE  TénébrioB. 

CfmrsoMMtA  untbricoffU 

CJuyfomela  aptera  ovata  dtrd  ,  antinnîs  pedi- 
kufquê  violacé is.  Fab.  Syft.  entom.  pag.  54. 
«•.  i,  —  Sptc.  inf.  tom,  I.  pag,  Ii6.  n  .  1.  — 
Mant»  inf.  tom,  i,p.  64,  n^*  I. 

Tenebrio  l^vigacus  apurus  ^  nigir^  livis^ely- 
tris  Uvibus  y  thorace  lunato ,  fubtus  céuvieui,  Llh^ 
Syft.  ma. pag.  ^78.  »?.  15. 

Chryfomela  atro^punurea  ,  eiytris  coMdunMiit , 
éGjnuilis.CiOJt.  inf.  tom.  i.  pag.  265.11**.  19. 

Lm  Chryfomèle  à  on  fcul  étui.  Geozf.  Ib. 


e  H  R 


€i^ 


EBc  leftaUc  todèremenc  à  la  Cbryfomtle  Té- 
njbrion  s  nuis  elle  c(l  plus  grande.  Les  aoceones 
font  noires ,  monUiformes.  La  tête  &  le  corcclec 
font noirs&  HfTes.  L'ëculFon  eft  noir,  pcm^  trian- 
gulaire «  plos  large  Cl ue^  long.  Les  dytres  font  d'an 
noir  bronzé,  arroiiaies ,  prcfqae  j;lobalcufcs ,  ra- 
boteufcs.  Le  dciTous  du  corps  Se  les  pattes  font  d  un 
noir  violet» 

Elle  Ce  trouTC  au  midi  de  la  France ,  en  Efpagne^ 
en  Afrique. 

}.  Chats OMELB  Morio. 

Cx  RTS  OMS  LA  Moriû* 

Chryfomela   ovata  ,    atra  ,   antennis  pêdibaf^t 


^  .        ^  »  •  /•  I  ^gris.  tKh.Mant.  inf.  r.  i.p.  44.  n9.  x. 

ScHAZFi.  Elem.ent.  tab.  i.fig.  4.  —  Icon/  '«/•  1         „      ^  ,  ,  ,    ^ 

*.  114.  fig.  I.  ^'«  «"  ""  P^*»  P**»*  grande  que  la  Cl 


Chryfomela  tenebricofa.  Laichart.  Inf  tom.  i» 
>•  151.  n*.  I. 

Chryfomela  tenebricofa.  Fueslt.  Arch.  inf.  tab, 

Chryfomela  caraboides.  Fourc.  Entom.  par.  1. 
p.  151.  I*.  1^. 

Cette  Chryfomèle  varie  beaucoup  pour  la  gran- 
deur i  les  plus  grandes  ont  environ  nuit  lignes  de 
long ,  &  les  plus  petites  trois.  II  y  a  une  difpro- 
portion  cr^s-rcmarquab'.e  d^ns  les  deux  fczes.  Le 
«orps  e(l  ovale  ,  renflé ,  d'un  noir  foncé ,  fouvent 
un  peu  violet  ,  plus  mat  dans  les  femelles.  Les 
antennes  font  violettes  ,  moliniformes.  Le  fomnoet 
de  la  tète  a  un  enfoncement  en  forme  de  V.  Le 
corcclet  e(l  échancré  antérieurement ,  arrondi  à  fa 
partie  poftérieare,  finement  pobtillé.  Les  élytres 
fontlilles,  très- convexes,  réunies  à  la  future^  poin- 
dllécs  y  leur  rebord  extérieur  eft  large  &  recouvre 
les  cotes  de  l'abdomen.  Il  n'y  a  point  d'aiiesen- 
de(Ibu<.  Les  pattes  font  noires  ou  violettes  s  les 
pdottes  des  urfes  font  d'un  brun  ferrugineux* 

ta  larve  fe  nourrit  de  la  plante,  connue  vulgai-' 
rement  (ous  le  nom   de  Caille -lait ,  &  de    toutes 
Jcs  plantes  rubiacées}  elle  eft  violette,  trcs-renfléc,  j  P*   '45-  '**•  4 
avec  Textrémité  fauve  :  elle  eft  quelquefois  d'une 
belle  couleur  bronzée.  Sa  démarche  eft  fort  lourde. 
Elle  fc  métamorphofe  dans  la  terre. 


Chryfomèle 
lufitanique.  Tout  le  corpscft  d'an  noir  un  peu  brun, 
luifant  en-dcflus^  noir  en-deilbns.  Les  antennes 
font  noires.  Le  corcelet  eft  lifl*e,  avec  une  im- 
preflion  latérale.  L*écaffon  eft  petit  6c  triangulaire* 
Les  élytres  ont  des  ftries  ngultcres,  trcs-peu  en- 
foncées. Les  pattes  font  noires  j  le  dernier  article 
des  tarfes  eft  d'nn  roux  brun  en-dell'ous. 

Elle  fe  trouve  dans  les  terres  auftrales* 

4.  Chats OME LE  de  Cottingue* 
CHtLTsoJiMLA  gœitingen/is.   * 

Chryfomela  ovata ,  atra  ,  pedibus  violaceis. 
Lm.  Syft.  nat.  pag.  58^.  «*.  4.  —  Faun.  fw,e. 
«•.  506. 

Chryfomela  gaettingenfis.  Fab.  Syft.  ent.  p.  $4. 
n**,t.  —  Spec  inf  tom.  i.p.  ii6.  «*>•  2.  —  Mant. 


inf.  tom.  1.  pag.  ^7.  n*.  j. 

Chryfomela  violaceo  -  nigra  5  ovat/i  violacea. 
nigra ,  thorace  corporequt  convexis.  Deq.  Mém. 
inf.  tom.  5.  p.  a^8.  n^.  8. 

Chryfomèle  ovale  d*un  noir  violet  luifant  ,  h 
corcelet  &  corps  voûté.  Dec*  Ib. 

Chryfomela   gœtdngenfa.  Laichart.  Inf.  t.  i* 


Elle  fe  trouve  par  terre ,  dans  les  bois ,  les  haies , 
les  jardins ,  au  m-di  de  i'Euiope. 

%.  Chrysomele  raboteufe. 
Cm  r7s  om  EL  a  rugofa. 


Chryfomela  geettingenjis.  Naturf,  14.  pag.  Cjm 
«•.  17. 

Chryfomela  gœttingenfis.  Yiit.  Etu.  t^m.  u 
p.  ii-j.n^.  I. 

Elle  a  quatre  lignes  de  long  3c  denx  &  demie 
de  large  :  elle  eft  ovale  «  fert  convexe  e»  delTus , 
noire,  luiCante ,  avec  un  reu  de  violet,  fur- tous 
en  deflbus  >  les  antennes  iont  de  ;a  longncur  di^ 


^L     r      r  >      •       •  •       corcelet  ;  les  articles  font  presque  tous  égaus.^  Le 

Chryfomela  aptera  .mg-a,  eîytrts  mgro^éneis      ^«,^^i«  &  ,u.    ^ivr««  ûbÎ  êA  «>tn«    Lf<.neU  . 


rugofis  ,  abdomine  pedibufque  c^rukfentibus  ^  tho^ 
race  iunato. 


corcelet  &  (les  élytres  ont  des  points  enfoncés» 
difpofés  (ans  ordre;  les  pomts  des  élytres  ft 
touchent  en  quelques  endroits  ,  ^  les  font  panMOi^ 
un  peu  raboteu fes*  Les  pattes    font   noires;  «ks 


abdZVe%7i&queZl^^^^  \  ^PO^g"  ^«   ^^^  ^«  '^'"*  ^^  ^^«»^- 

Hm.  S,ft.  nat,  p.  678.  «^  17.  jQlc  fc  uouit  en  Allemagne  ,  fnr  les  Giameai^ 

Wjl  Nat.  des  Infects.  Tom.  F.  ^  S  s  a  n 


«P6  C  H  K 

5.  ChryTomllc  rayée. 

Chuysombla  vittata. 

Chryfomela  ovata  ,  cyanea  ,  elytrh  margîne  vit* 
taque  média  fiavis.Yh^.  Sp»  inf.  tom.  i. /.  11^. 
«•.  i.-^Mant»  inf.  tom  i.  pag.  67.  n*.  4. 

CkryfomcU  vittata.  Njturf.  14.  p.    37.  tat.  1. 

fi'    «• 

Elle  eft  grande  ,  orale ,  renflée ,  axarcc ,  bril- 
lante. Les  ely très  lonc  lifles  ,  bordées  cxtérieurc- 
nicnc  de  jaune ^  avec  une  raiclongicudiaale,  jaune 
au  milieu  ,  réunie  à  la  bordure  des  ëlycres  à 
leur  bâfc  &  à  leur  extrémité. 

Elle  fe  Uûuve  en  Amérique. 

» 

6\  Chaysomele  bicolor. 

Ca^rsoMELA  bicolor. 

Chryfomela  ovata  ,  viridi-anea  ,  fuhtus  violacea. 
Fab.  ùyft.  eut, p.  95.  n*>.  ^.^^Spec.  inf.  r.  i.p.  116. 
ti9.  4,  — Mant.inf.  tom.  i*  pag.  67,  «•.  f. 

Chryfomela  viridi  carulea.  Foask.  Defc.  p.  77. 

Elle  a  la  grandeur  de  la  Chry  fomèle  du  Peuplier  \ 
elle  e(l  d'un  bronzé  oblcur  en  deâuss  les  éJytres 
ont  des  Ories  difpofées  par  paires,  &  formées  par 
des  points  enfoncés.  Le  corps  dk  violet  en  deflbos. 

£Ue  fe  trouve  en  Orient. 

7.  Chrysomele  femblable* 
CuRTsoMMLjt  a  finis. 

Chryfomela  ovata  ,  ohfcure  anea  ,  fuhtus  viola^ 
cea  ,  elytris  Uvibus.  Ykh.  Mjnt.  inf.  tom.  i . 
p.  67.  ««.  6. 

Elle  e(l  deux  fois  plus  petite  que  la  Chryfo- 
me!e  bicolor,  à  laquelle  elle  rcfTcmbie  beaucoup. 
Sa  forme  e(l  ova^e.  Le  corps  efl  en  deilus  d'un 
bronzé  obfcur,  mat.  Les  élyues  font  lilFcsi  le 
dcilous  du   corps  elk  violet. 

Elle  fe  trouve  en  Afiiquc. 

8.  Chrysomele  lufîranique. 

Cmmtsommljé  lufitanica^ 

Ch'-yfome la  ovata  »  thorace  cupreo  ^  elst*is  aneis  , 
fuhtus  violacea^  Fab.  Sp.  inf  tom.    i.  pag,  116. 


11^5 


Mant.  inf.  tom.  i,  pag»  67.  n®.  7. 


Elle  eft  un  pea  plus  grande  qae  la  Chryfomèle 
de  Banks,  fie  un  peu  plus  convexe  :  les  antennes 
ont  une  moit'é  dun  noir  violet  luifant ,  êc  l'autre 
moitié  d'un  noir  mat.  La  tête  efl  bronzée  j  le 
corcelet  e(l  coivreux,  prcfque  bronzé,  un  peu 
Ittifant,  &  très- finement  pointillé.  L'Ecuifon  eft 
fris^petic,  ailcz  large  8c  triangulaire.  Les  élytrcs 


CH  R 

font  irrégulièrement  pointilléci  U  d'une  coQ^m 
bronzée.  Le  deflbus  du  corps  &  les  pattes  fout 
d'un  cuivreux  violet ,  peu  brillant.  Lti  tatCcf  (bot 
noirâtres. 

Elle  fe  trouve  en  Portugal. 

9.  Chrysomele  de  Banks. 

ChrYsomela  Bankii. 

Chr.fome  'a  ovata ,  fupra  Anea ,  fuhtus  femtginâa. 
Vab.  Syft.  ent.  pag.  9$.  n".  4.  —  5p.  tuf.  tom.  1. 
pag.  117,  n^.  y.  ^^  Mont,  inf  tom.  i*  pag.  *7. 
no.  ^. 

Elle  eft  longue  de  cinq  lignes  &  large  de  crois  i 
le  corps  eft  ovale  ,  bronzé,  luifiint ,  en  dclIus.La 
bouche  &  les  antennes  font  d'un  fauve  obfcur. 
Le  corcelet  eft  poiniillé ,  avec  un  cnfonccmcoc 
longitudinal  de  cnaque  côté  des  rebords.  L'écaf- 
fou  eft  triangulaire.  Les  tlytrcs  ont  des  poma 
enfoncés,  plus  grands  que  ceux  du  corcelet,  pla- 
cés fans  prdre ,  irréi^nliers ,  réunis  en  quelque» 
endroits.  Les  aîlcs  ^ont  rouges;  le  dctlojs  tfa 
corps  &  les  pattes  font  d'un  Éiuve  obfcur ,  jlJ 
foncé  fur  la  poitiinc  &  fur  Tabd^-mcn. 

Elle  fe  trouve  en  Provence ,   en  Portugal. 

10.  Chrysomele  f.'morale. 

ChrTSomcl.4  femoralis. 

Chryfomela  ovata ^  Jupra  nrgra,fidtus  v.'oLcea, 
femorihus  rufis. 

E  le  refTemble  ,  pour  la  forme  Se  la  grandenr,  à 
la  Chryfomèle  de  Banks  :  elle  eft  ovale ,  noire , 
luifantc  en  deffus.  Le  premier  article  des  anccnnci 
eft  brun.  Le  corcelet  cftpintillc,  avec  iin.n:ja- 
cément  fur  les  côtv's,  peu  apparent.  L'ccu'.Ton  cît 
triangulaire.  Les  clytrwS  ont  des  points  ci  f^rc^*, 
fans  ordre,  moins  fenfiMcs  que  ceux  de  UChrw 
fomèle  de  Banks^  le  dcrtou^  du  ci^rps  &  l.s;-::cf 
font  violets  ;  les  cuiilcs  &  les  rebords  de  l  abio- 
men  ,  près  de  la  bafe  ,   font  fauves. 

Elle  fe   trouve  en  Provence. 

11.  Chrysomele  fcrrugineufe, 
ChrTsomela  ftrruginea. 

Chryfomela  ovata  ,  ferruginea  ,   ahdo-ni  :e  peii- 

bufque  ni  gris. 

ChryfoTtefd  ovjta  ,  ferruç,inea   ,  fu^rus    r.fi. 

Fab.  ir-  '"/•  '^'"-  ^'  f*^ei'  '  '7-  ""•  *•  —  •^*-'*- 
inf  t.  i.  p,  67.  n".  8. 

Elle  eft  un  peu  plus  grande  que  la  Chrv'.osKie 
du  Peuplier.  Les  antennes  font  noires,  îîi.tojracf  , 
avec    les    trois  premiers   articles    icrtupncJi.    Le 

1  corps    eft    d'une    couleur    feriu«:meut"e  ,    un   r^a 
foncée.    Le  corwcki  tlt    lillc ,    a\c;     une    \ip:t 
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/mprelIïoD  Ae  chaque  côté  L'^cuITod  eti  aflëz 
grand  &•  arrondi. palHiicuremeni.  Les  jlycres  font 
finement  Bi  trrégiiltè rement  poinnllëes.  Le  dedous 
du  coicelei  elt  firrugineuï .  La  poiirine  cfl  naire , 
avec  les  côiés  fcriuginèui.  L'abdomea  tt  les  pactes 
ïbnt  noirs. 

Elle  Te  trouve  dans  1  Afrique  équinozialc. 

11,  Chkvsomft.b  puftul^c. 

CuKrsoMELJi  pufiulaïa. 

Qhryfomela  ovàta  ,  atra  ,   tlytr'is  fafc'iis  quiitqiu 

pun3orum  rubrorum  ,  flerno  antUe  proiiu^o. 

Chr<ffoaiiU  undata  ovuru  nigra  ,  e.'ytrh  giairif: 
fafciis  tranfverf^:ihus  undatU  macu/ifque  rubrii. 
T>ia.Mim.i„f.t.  î.;).}jo.n».  i.  PL  li.  j!g.  g. 

Cbryfbm Me  ovale  roire,  à  étuis  liffes  avec  des 
bandes  tratirveifalcs  ondées  &  tachetées  ,    louccs. 

Enfjlus  pudulatus  ater,  elytrii  fafcîit  qain^ue 
punûonim  futvantm.  Fab.  Sp.  inf.  apptad.  tom,  i. 
p.^^%.—  M<int.  inf.  um.  i.  pag.  91.  n*.    C. 

Cette  CliryroTièle  eft  longue  de  neuf  lignes, 
&  brge  de  lix  :  elle  ctl  ov^lc,  très-conveie , 
noire ,  luiraiiu     en   dclTous.     Les    antennes    font 


gés;  le  troifiïme  eft  le  plus  long  de  tous.  Les 
yeoï  font  noirâtres.  Le  corccict  eft  échancté  an- 
térieurement pour  recevoir  la  téie ,  convexe  au 
milieu,  applati  fut  les  côtés,  très-peu  rebordé  ; 
on  y  rcmar(|uc  deux  principaux  cufonccmens  arrondis 
fur  le  milieu  du  dos,  &  d'autres  plus  petits.  Les 
élyircs  ont  ctiaeunc  cinq  rangées  [lanfvcrrales  de 
taches  rouges ,  qui  fcréunilTent  dans  quelques  indivj. 
dus  ;  la  première  rangée  eft  compofée  de  cinq  taches , 
de  même  quela  féconde  ;  la  troifième  n'en  aquequatrc: 
la  derrière  fe  piclongc  le  long  de  la  Uitutc ,  & 
forme  la  quatrième  tache  de  k  rangée  fuiyancc  ; 
l'citrémicé  des  élytres  eft  terminée  pat  une  lachc 
alo^éc.  Le  rebord  des  élytres  eft  large  Se  em- 
braflc  un  p:u  les  côtés  de  rabdoracn.  Les  pattes 
iïim  d'un  noir  violet.  Le  ftetnum  eft  avancé  en 
pointe  très- force,    conique. 

Elle  fe  trouve  à  Caycnne  ,  à  Sutînam. 

13.  Chbysomeli  pointillée. 

CitRTsoitELA  pi.nclatijfirna. 

Chr'fanzela  ovata  aira  ,  e'ytris  jla\is  punilis  nU' 
mtrojijftmis   nigris  ,fitrno  comuto. 

Elle  eft  un  peu  plas  grande  que  la  Chryfo- 
mèle  pufiul'.'e.  Le  corps  eft  noir,  convexe,  ovale, 
prcfque  hémifphéiiquc.  Les  élytres  font  lillits, 
jaunes,  marquées  d'une  infinicé  de  points  noirs. 
Le  ftcmum  eft  tict- avancé,  poiacu,  un  peu  re- 
courbé. 
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Elle  fe  trouve  à  Cayenne,  d'où  elle  m'a  été 
envoyée  pai  M.  Tugm,  bgénicur-gé<w;taphe  du 
toi, 

14.  CHRTSouELBiniliaire, 
■  CusiTsoMBLA  miUaris, 

Chryfomtïa  ovata ,  capîie  tkoraeequt  viriS-éntii  $ 
t.'ytrU  nigris  ,  maeaUt  plurimii  ruirif  f  fiimo  an- 
tiCt  pnduHo. 

Ckryfomela  rubro-ponâata  ovata  ,  capite  tkora- 
eeqat  viridi-t^rU  ,  obfctuh  ;  ttyirit  nigrit  macuUs 
p/urimii  ruèris  punSi/qat  txcavatis.  Dig.  Méat, 
inf.  tom.  f.  pag.  jjo.  a",  j.  tab.  6.fg.  10. 

Chryfomèlc  ovale  ,  à  cêce  &  eoccelet  d'un  vert 
obfcur  btonzé  ,  à  éiuis  noirs  avec  ptufieurs  rachci 
rondes  rouges  &  des  points  concaves.  Dic.  /*. 

Elle  eft  longue  d:  cinq  à  C:z  lignes  &  large  de 
quatre  environ.  Elle  eft  ovale  &  très  -  convexe. 
Les  antennes  font  noires  ,  un  peu  plus  longues 
que  le  corcelet ,  avec  lef  detnicrs  articles  aplatis  , 
un  peu  plus  gros  ;  les  yeux  font  noirâtres  1 
la  lete  cUl  d'un  veti  bronzé  obfcur  ,  luifant. 
Le  corcelet  eft  d"un  vert  bronzé  noirâtre  Ini- 
lant,  pointillé,  un  peu  convexe.  Les  élytres  font 
noires,  luilântes  ,  avec  une  vingtaine  de  tachet 
d'UQ  TODge  pâle  fur  chaque,  fit  des  points  ean- 
caves ,  (ans  ordre.  Le  dellbus  du  corps  Si.  les 
pactes  font  noirs ,  luifans;  le  fteinum  eft  avancé 
en  pointe   conique. 

Elle  fe  nouvc  â  Suiinam. 

15.  Chhvsohele  aiguë. 

Cmktsomila  aeuminata. 

Chrjfomela  ktmifpktnca  viridis  nitens  ,  tkoract 
emarginato ,  fieritù  porrtHo  acuto. 

Elle  reiïcmble  entièrement ,  pour  la  forme  du 
corps ,  â  ta  Chryfomèle  puftulée  ;  mais  elle  eft 
un  peu  plus  petite.  Les  antennes  font  moniliformes, 
d'un  bleu  noiiâcre  luifant.  Le  corps  eft  d'une 
belle  couleur  vcite  en  deifus,  &  d'un  vert  bleu- 
âtre en  deffous.  Le  corcelet  eft  échancré  anté- 
rieurement. L'écufTon  eft  iiiangulairc.  Les  élytrei 
font  liffes;  I  e  fteinum  eft  terminé  anicrieuicmcnt  en 
une  épine  forte  8c  avancée. 

J'en  ai  vu  à  Londres  dans  le  cabinet  de  fèu 
M.  Huntei,  un  individu  cuivteui,  Se  piefque  de 
la  grandeur  de  la  Chryfomèlc  puftulée. 

Elle  fe  trouve  au  BiéGI. 

16.  Chkysomele  arquée. 
CmtT'iOMitA  areuaca. 

Ckryfomela  avaca,  *nea ,  elj/trts  pall'idc-fiavis  ; 
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Elle  eft  ovale  «  plus  mode  que  ta  Qirjrfomile 
àa  Gramen.  La  tcre  cft  d'un  noir  bronzé,  avec 
One  pente  ligne  enfoncée ,  longikodinale ,  ^f- 
céncure.  Le  corcelec  eft  d'un  noir  bronzé,  lillê^ 
brgemenc  é:hancré  ancérieurement.  L'écuflbn  eft 

Sut ,  triangulaire ,  d'un  noir  broozé.  Les  élytres 
nt  lifTe^ ,  finement  poincîllées  »  d'un  jaune  paille , 
arec  la  future ,  les  bords  &  deux  bandes  arquées , 
d'un  noir  bronzé  ;  les  bandes  ne  vont  pas  |af. 
qu'aux  bords  latéraux^  6c  la  féconde  eit  inter* 
rompue  à  la  futute.  Le  deflbus  du  corps  eft 
d'un  noir  brun  :  le  Aem«m  eft  noir ,  crcs-aTaocé^ 
recourbé  9  poinm. 

Elle  fe  trouve 

du  cabinet  da  M.  Gaoffroi* 

17.  Chrysomili  macidée. 

CmMTsoMMLjt  macuUta. 

ChrjfanuU  avjid  tejlacea  ,    elytris  favis  êneo 

Elle  eft  on  peu  ptos  grande  que  la  Chryfo* 
mêle  piûladelphique.  Elle  eft  ovale  &  uès-con* 
vexe.  Le  corps  eft  tcftacé.  Les  antennes  font  de 
la  longueur  du  corcelet.  La  tète  eft  bronzée , 
Ittifante ,  avec  uneimprelfion  fur  le  vertex  ;  les  veux 
font  noirs.  Le  corcelet  eft  bronzé,  écbancre  an* 
térieureinent ,  avec  pluficurs  points  enfoncés.  L*é- 
cuifon  eft  bronzé ,  triangulaire  :  les  élytres  font 
faunitres  avec  les  bords  extérieurs^  la  luture  6c 
des  ucbcs,  bronzés;  on  voit  fur  chaque  élytre 
nne  grande  uchc  arquée  près  de  l'angle  extérieur 
de  la  bafe ,  une  féconde  vers  l'extrémité  moins 
alongée  6c  irrcgulière ,  une  troifieme  vers  le  roilien 
de  la  future,  commune  aux  deux  élytres;  elles 
ont  des  points  enfoncés ,  brans ,  fermant  des 
commencemens  de  ftries.  Le  dcdous  du  corps  6c 
les  pattes  font  teftaccs  ;  le  fternum  eft  avancé 
•n  pointe  conique. 

Elle  fc  trouve  à  Cayenne ,  dod  elle  m*a  été 
envoyée  par  M.  Tugni. 

18.  Chrysomeli  bofTue. 
CmutsojjELA  gihifofa. 

Ch'yjo'ne:*!  avdrt  nigra  ,  efy:rhjljvîs\/afciis  dua- 
lus  puiaifque  bûjeos  nigris.  F  ai.  Syjl.mt,  p.  9^. 
'î*.  S'  —  V-  '*«/  fom.  1.  pag.  117.  n».  8.  — 
Manz.  inf,  tom.  i.pag,  6f,  «•.  10. 

ChryfomeU  giSbofa  ovatu  nigra  ,  eiytris  te^aceii 
tttgro  runaaùs ,  fafcla  medinpoficaqut  nigns.  Lin. 
Syft.rmt,  p*2g,  $%é^  il*»,  x.'^ amAiîit.  scad,  /.  6. 
p.  5^5.  /i*.  i|. 

GrokOv.  Zoûph.  6o6,i,tj^.J[g.  j,  coccir.el/j. 
Ckryfonuh  gihhofa.  Fuis  t.  Arckiv.  inf.  tah 
Elle  eft  de  la  grandeur  de  la    Cliryforaèle    du  I 
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Gramen,  ovale  6t  de  cooleor  noire.  Lct  élyvK 
font  trib*âevées,  jaudUrel,  avec  denz  bâa<:e^ 
noires  dentées ,  6c  quatre  point»  noirs  a  ko: 
bafe;  le  dernier  eft  tranfveilàl  6c  romaMin  aax 
deox  élytres. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Aménque  oiéridâooale. 

ly.  Chrysomili  trimacttlée. 

Cbutsommla  trtmacmiata. 

Ckryfom€*a  ovata  cyama  ,  coleopiris  jiaifii  .-yV* 
cia  macultfque  daûhus  nigris.  Fai.  SyJI.  etu.  p.  9^. 
«••  <•  —  Sp.  inf,  tom.  I.  pag.  117.  mO.  f,  — 
Mont.  inf.  tom,  i.  pag^  éy,  «•.   n. 

CkryfomeU  trimaculara  avatanigfu„  t^yfisf^ 
vis ,  macmis  trihus  oklongis  r.i^ru  ^  imurmc^d, 
future  cêmmuni.  Lin.  Syft.  nat.p.  191. n^.  4;. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Chryfomèie  ic 
Peuplier;  mais  elk  ed  un  peu  plus  ova.c  U  {lus 
convexe.  Les  antennes  font  d'un  roir  vtolc, 
luiGmt,  à  leur  bafe ,  6c  d'un  noir  m^r  à  kos 
extrémité.  La  tête  6c  le  corcelec  font  noirs  bleu- 
âtres, Dointillés«  L'écuflbn  eft  triangulaire  t: 
violet.  Les  élytres  font  jaunes,  avec  ucc  large 
bande  violetce,  noiritre,  qui  n*«hcint  pas  les 
bords  latéraux  i  vers  l'extrémité  de  chaque  âytrc, 
il  y  a  une  grande  tache  triangulaire ,  vio.'ctie  noi- 
râtre. Le  corps  en  deflbos  6c  les  pactes  ibos  i^wm 
noir  violet. 

Elle  fe  trouve  en 

20.  Chkysomelb  jaune. 

CuKTtoMMLA  Uaea, 

Chryfomela  cvata  tefiécea  ,   elytris  jLû^is ,  ft 
rihus  pofiicis  tibiifque  inurmeaiis  demtstis. 


Elle  efl  longue  de  fix  à  fept  lignes ,  for  quatre 
de  largo.  Le  corps  eft  teftacé  luifant.  Les  antennes 
font  moniUformcs»  de  la  longueur  du  corcelet, 
noirâtres^  avec  lia  bafe  teftacée.  Les  yenz  font 
d'un  brun  verdâtre ,  avec  la  prunelle  noirâtre  ;  le 
fommet  de  la  tcce  a  une  légère  impreftion.  La 
corcelet  eft  écbancre  antérieurcmcnr ,  peu  élevé  « 
avec  quelques  enfoncemens  à  fa  partie  Aipérieurt. 
Les  élytres  font  d'un  jaun:  un  peu  teftncé ,  avec 
dix  Aries ,  fur  chaque ,  formées  par  des  ponts 
enfoncés;  le  dcHous  du  corps  elt  tcftacé.  Les 
pactes  font  noirâtres,  avec  les  cuifTcs  tcftacées  i 
les  cuilfes  poftérieures  6c  les  jambes  inccrméd:aii 
ont  une  dent  i  les  peiottes  des  tarfcs  font  i 
brun  grîQtre. 

Elle  fe  trouve  aux  indes  Orientales. 

II.  Chrysomels  de  TAdonis. 
Chryfomela  Adonidis. 
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Ckryfomtld  atra  ,  tkoracis  margiite  favô  ^  punio 
nigro  ,  elytris  flavis  futura  vittaque   tùgris,  Fai. 
Spec,    inj\    tom»    i .  pag,  117.  «*.  10.  — »  Mant, 
inf,  um,  i.p.  ^7.  «<*•  II. 

Ckryfomtla  triiiiuata.    F  A  b-   Gen,  inf^  maat^ 

CkryfonuU  Adonîdis.  FuESL.  Arch.  inf,  tai,  ij. 
fig.  Ï7. 

ChryfomcU  AdonidiS.  Pal.  It.  !•  4^1. 1^. 

ChryJomeU  Adomdis.  Naturf.  x^.pag»  )8. 

Elk  eft  an  pea  plos  petite  qac  la  ChryfomMc 
da  Grainen.  Le  corps  eft  ovale,  uo  peu  oblone. 
Les  antennes  font  noires ,  luifantes  ;  la  tête  eft 
Jaune ,  avec  la  boache  noire  &  un  point  noir  fur 
ie  vertex.  Le  corcelet  eft  noir ,  un  peu  bleuâtre , 
irvec  les  côtés  jaunes,  marqués  d'un  point  noir. 
L'écnOon  eft  noir  6c  arrondi  poftéricuremeat.  Les 
ëljrtres  font  jaunes ,  avec  une  large  raie  d  un  noir 
bleo&rre ,  qui  ne  touche  ni  à  la  oaTe  ni  à  l'cx- 
trémité  de  Tély tre  ;  la  future  eft  noire  jufque  vers 
récultbn.  Le  éctto^  du  corps  6c  les  pattes  font 
■oîifl,  hiiCms. 

Elle  fe  trouve  ca  Autnche ,  ca  Sib^e ,  fur 
FAdooit. 

%x.  CHarsoniLi  dorfale* 
CmMTi9MMLA  dorfalis» 

Ckryfomtla  atra  y  tkoracis  margine  teftaeeo  ,  piutSo 

fttgro ,  etytrîs   tefaeais  ,  fiuara    ahbrt¥iata  atra. 

Fai.  Gêner,  inf  mant,  pag,  iio.; —  Sp,  infrt,  i. 

fag.  ii7«  n*.    ii«  — Afk/ir.  inf  tom.  i.  pag,  €j, 

à?.  ij.« 

Ckryfomela  dorfaUs,lIaturf  li^*pag,  5^.  tab,  %, 
fg,  X. 

Elle  relTemble  beaucoup  à  la  précédente,  dont 
elle  n'cft  peut-être  qu'une  variété.  Elle  en  dif- 
filre  en  ce  qu'elle  elt  un  peu  plus  petite ,  6c  que 
le  corcelet  6c  les  éljrcres  font  ceftacés  »  au  heu 
^étrc  jaunes. 

Ble  (e  trouve  en  Autriclie. 

&|.  Chrtsomeli  fttturale. 

CfturtOMMLA  futuraiis, 

Ckryfomtla  anea  ,  elytrit  fUtvîs  ^  futara  vitta^ 
fmt  Amis,  Fab.  Syf^.  tnt,  P'9%»n*,j.  Sptc,  inf 
tom,  l.  pag^  Il 2.  n^,  ii.  —  Mant,  inf  tom,  i. 
pag.  €%,n9,  «^. 

Elle  eft  ovale  6c  plus  petite  que  k|  Chryfomèle 
de  r  Adonis;  les  antennes  font  teftacées ,  la  této 
Je  le  corcelec  font  bronzés ,  presque  cuivreux  , 
pointillés..  L'écuffon  eft  petit,  triangulaire,  bronzé  : 
les  élyu-es  fonr  nointillées,  avec  quelques  ftrics 
régulières,  vers  la  future.  Elles  (oat  jaunes  avec 
h  future  bronzée,   6c  une  raie  longitudinale  de 
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la  même  couleur,  qui  n'atteint  ni  la  ba(e  ni  Tez- 
trémité.  Le  dcflbus  du  corps  oft  bronzé.  Les  pattes 
font  bronzées,  avec  un  peu  de  brun. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Amérique  feptentrionale  ^ 
la  Caroline,  la  Géorgie. 

14.  Chrysomble  maflue. 

Chrtsombla  ciavata» 

Ckryfomtla  capitt  tkoractqut  ftrrugtneis  ,  elytris 
nigris  ^  vitta  fiavcfctntt»  Fab.  Mant»  inf  tom,  i« 
pag,  67,  «®.  14* 

Elle  eft  de  grandeur  moyenne.  Le  corps  eft 
noir  i  la  tète  8r  le  corcelet  font  Ëiuves ,  liflès  ,■ 
fans  taches;  les  élytrcs  ont  une  petite  raie  Ion* 
gitudinale,  obfcure,  jaunâtre,  plus  large  à  fet 
deux  extrémités  »  les  pattes  font  noires. 

Elle  fe  aouve  ».  ... 

15.  Chrtsom&lb  bifafciée» 

Chmysomela  bifafeiata. 

CkryfomtU  ttêacta  ,  tlytris  sntis  nitidis  ,  pttnc^ 
tis  duobtts ,  fafciifqut  duabus  fiavis.  Fab.  Mant, 
inf  tom,  t.  p.  éS.n**,  15, 

Elle  eft  grande,  le  corps  eft  tcftacé  :  les  re« 
bords  du  corcelec  font  jaunâtres.  Les  éljrtres  (ont 
unies,  bronzées,  très-bnllantes  «  avec  un  point 
à  la  bafe ,  un  autre  à  l'extrcraité ,  6c  deux  bandet 
au  milieu  qui  ne  vont  pas  jufqu'au  bord«  jaunes. 

Elle  fe  tiouve  à  Cajrenne. 

%4.  Chrysomilx  quatorze  points. 

Chrysomela  qnatuiordtcim  pnn&ata, 

Ckryfomtla  ovata ,  teftacea  ,  coltoptris  jUlvis  g 
punBis  fdtcim  nigris  ,  dnobus  commnmbus.  Fab« 
Sp,  inf  tom,  i.pag,  1 1 7.  «o.  ij.  —  Mant»  inf 
tom,  l.p,  <8.  ix^  17. 

Ckryfomela  quatuordedm  punâau  cylindrita  , 
ftmonbus  pofitcis  incrajfatis  dentatis  ,  tkoractL 
rujo  ,  coltoptris  fiavis  pmnâis  quataordtcim  nigris^ 
Lin.   Syfi.  nat.pag,  $f$.  n^,  94, 

Elle  eft  de  grandeur  moyenne,  le  corps  eft 
huvc  :  les  élyires  font  jaunes,  avec  fia  points 
noirs  fur  le  di(que  de  chaque ,  6c  deux  autret 
fur  la  future,  l'un  à  b  bafe,  Tautre  à  Textré* 
mité.  Les  cuiflês  pofiérieures  font  renflées  6t 
armées  d*une  dent. 

Elle  fe  tre^ve  aux  Indes  Orientales. 

17.  Chrysomelx  (urinamoife. 

CHATPOMMLAfurinamtnfis^ 

Ckryfomtla  cyanea  glabenima ,  antennie  plm^ 
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tifqut  fttfcîs.  Fab.  Syfi,  €U.  pâg.  ^S.}  «®.  f ,  —  Sp, 
in/I  rom.  i.  pag»  i  iS*  «*.  14.  —  Mont,  iftj\  tom,  i, 
^tf^.  6S.  /K^.   19. 

Ckryfomtla  anuricana^SiJhZ,  Uifl,  hf,  tah*    3. 

Elle  efl  c  •  ^  pins  grandes  &  d'une  forme  ovale , 
un  pea  aiougcc  Tout  le  corps  eft  d'un  bleu  viole: , 
luifanc ,  pointillé.  Les  antennes  font  tilifotmes  »  de 
la  longueur  de  la  moitié  du  corps ,  &  ont  Icars 
articles  plus  alongts  cjoe  ne  le  font  ceux  des 
antennes  des  autres  tfpcces.  Les  fis  premiers  font 
bleus 9  les  autres  font  d'un  noir  mat;  les  yeux 
Ibnt  noiiâtres.  Le  corcelet  cft  très  -  lifle  j  plus 
étroit  antérieurement.  L'écutToa  e(l  petit,  trian- 
guiairc.  Les  ciytres  font  rebordées,  avec  deux 
pointes  mouâcs  à  l'angle  ci^térieur  dç  la  bafe. 
Les  patres  font  bleues,  avec  \ti  cailTcs  un  peu 
en  maflfe. 

Elle  fc  trouve  à   Surinam,  à  Cayenne. 

iS.  Chrysomele   enflammée. 

ÇhrTsomelj  igniia, 

ChfyfQmtli  cyanea  nitidu^  e/ytrlséneis  ,  an  tennis 
plantifqutfufcis.  f  ab.  Mont,  inf,  tom,  x«  pag.  6S. 
n"».  18. 

Elle  cft  très-grande.  Les  antennes  font  noirâtres , 
d*un  b\tn  violet  à  leur  bafe.  La  tête ,  le  corcelet , 
êc  récuCon ,  font  d'un  bleu  verdâtrc,  brillant. 
Les  élytres  font  bronzées  ou  d'un  vert  doré , 
avec  un  rebord  verdâtrc  &  une  protubérance  à 
l'angle  extérieur  de  la  bafe.  Le  de  (Tous  du  corps 
en  olcu  violet  :  les   tarfcs   font  noiiâtres« 

Elle  fe  trouve  à  Cayenne,  à  Surinam,  au 
Bréa 

10.  Chrysomele  afîatique. 

Chrysojhela  afidticd. 

Chryfomeld  ovata  ,  viridi-énea  nitîdijfima ,  ely- 
tris  cyantis,  FaB.  Sp,  inf.  tom.  i,pag,  xi8.  n'^.  15. 
•—  Iffant.  inf.  tom.  \. p»  é8.  /f*.  10. 

CkryfomeU  afiatica.  Pall.  It.   \.  p.  4^},  30. 

FJle  cfl  à  peu  près  de  la  grandeur  de  la  Chry- 
fomèlc  furinamoilc.  Les  antcnixs  font  noires,  Hli- 
formes,  de  la  longueur  de  1a  moitié  du  corps. 
La  tcte  eft  verte,  cachée  dans  le  corcelet  :  le 
corcelet  cil  vert,  lui Qn :,  arrondi,  finement  poin- 
x\x.  l'ccuirun  cil  virt,  pcti: ,  triangulaire.  Les 
éi\t:cs  l'ont  Violettes,  lilfs,  brillantes j  vue?  a 
la  lo  ![c  ,  tl!es  paroillcnr  trcs-Hnemcnt  poiiuillécs. 
Le  turps  cil  âun  vert  bleuâtre  en  dcliousj  les 
pactes    lor.i  d  un    bleu  veidarrc. 

£llc  fc  uouvc  en   Sibérie. 
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|0.  Chrtsomelb  du  Gramea. 

CutLTtoMtLA  Graminis. 

Chryfonula  ovata  ^  virldi^êruUa  •  nîtidâ  ,  «i« 
tennis  ptdihufque  concolorihus.  L  l  M.  Sjrjf.  ajr, 
P^g*  $^1*  'ï*-  ?•  ^  Faun,  fiic^  tdit.  i.  «?.  50 j. 

Chryfomela  viridi  -  cârulea.   L  i  M.    Faaa^  f.ec^ 

edit.  i.  «•.  419. 

Chryfomela  Grawùnis.  Fab.  Sjr)f.    ent.pag.  fi. 

«•.   9'  —  ^P'  t^f  ^  !•  P'  îlt.  »••  i<.  —  Af«r. 
inf.  tom.  l.pag.  €%.  n?^  %%. 

Chryfomela  viridi  -  candea»  G  ■  O  B  r.  tom.  u 
pag.  léo.  Ji».  10. 

Le  grand  vertableu.  GEOrr.  IB. 

Chryfomela  ovata,  viridi  ^  carm/em  ^  aarmê^ 
anteanis  dimidio  fuf^is  ^  pedihus  <oncoiorihms.  Ole» 
Mém.  inf.  tom.  S.pag»  304.    n^.    i€» 

Cbfyfomtle  ovale  d'un  vert  doré  nuancé  ^'ebVi, 
à  antennes  moitié  brunes  &  à  pattes  vcxccs.  Dic./^. 

Chryfomela  viridi  •*  cantiea  niiida.   A3a  gpfJL 

X756.  p.  17.  no.  I. 

CoccinelU  Graminis^  ScoP.  Ent.  carm,  m\  iic 
Chryfomela  Graminis.   PoD.  Muf.  gra^.  p.  x$. 
Schaeff.  Icon,  inf  tah.  %i.  Jig.  lo. 


Chryfomela  firaminit.  Se  H  K  A  ■  s.    JEjumk.  itf. 
aufi.  n^.  151. 

Chryfomela   Graminis,   FOUEc.  Emt.  par.  i. 
pag.  f  18.  n^.  4. 

Chryfomela  Graminis.  y iLL.   Ent.  r,  r.  ^.  i:l. 

/!«.  4. 

EUi  efl  longue  de  quatre  à  cinq  Izv^ ,  i 
large  environ  de  deux  &  demie.  Le  corp  c  : 
ovale,  très-convexe,  finement  pointillé,  c\n  t.r: 
doré,  brilIaar,quelquefois.bleuâtre.  Les  a^renccs  û:: 
filiformes,  un  peu  plus  longues  que  le  corccicr,  a..- 
parties  de  vert  &  de  noirâtre.  Les  yeux  font  not:  j-ta 
La  tête  a  fur  le  vertex  un  lillon  lonptucj- a!  , 
court,  le  corcelet  ell  échancré  antcrieiiica-e::, 
très-peu  rebordé,  légèrement  marqué  de  cir- 
ques imprelfions  latérales.  L'écullon  cil  a':«.a:t 
poftcricurcmcnt.  Les  élytres  font  Uifcs  ,  rcbcr*::e'.  i 
ks  aî'es  font  rouges ,  excepté  a  leur  cxTirrr-. 
Le  dclVous  du  corps  &  les  partes  loor  o^ir  1:: 
doré  ;  les  pclottes  des  taries  font  d  un  brun  p.L^ 

Elle   fc   trouve    dans    toute    TEuiopc ,   im  is 
plantes  labiées  &  les  grammccs. 

31.  Chrysomele  cuivreufc. 

ChrYsomela  cuprea. 

Chr\fon:c!d  cupîtethoracequt  amis  tf^ris  :zriii* 
corpore  ucro.  Fab.  SyjK  ent.  pag,  ^6.  m'\  i*- — 
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Spec.  inf.  tom,  i.  p.  ti9.  n^.  ly.  ^^  lUant,  ùtf. 
tom.  1.  pag,  ^8.  n?.  lu 

.  Chryfomeia  fupra  fuhrccupreo  ^  infrd  mgro  ni* 
téns,  GcOFP.  inf*  tom.  i.  pag.  x6i.n9.  15? 

La  Chryromèlc  briquctëc.  Geoff. U, 

Ckyrfomeia  mttatlica.  Laichart»  tom.  i.  />,  144, 

Ckryfomcla  metallica.  F  if  1  s  i.  Archh.  inf.  4. 
P^g*  J5-  «*•  ^^.tab.x^.fig.  14. 

Elle  rcffcmblc ,  pont  la  fonnc  &  la  grandeur , 
à  la  Chryfomèle  du  Gramen.  ht%  antennes  font 
noires  $  la  tétc  cft  bronzée,  avec  les  yeux  noi- 
râtres. Le  corcclct  eft  bronzé ,  finement  &  irré- 
fuUèrement  pointillé^  avec  des  rebords  épais.  Les 
lytrcs  font  cuivrcufcs,  luifantcs,  marquées  de 
quelques  ftrics  irr^gulièrcs ,  formées  par' des- points 
enfoncés.  Les  aîlcs  &  le  bord  de  l'abdomen  font 
rouges  5  le  dcllous  du  corps  ^  içs  paires  font 
très  -  noirs. 

.Elle  fc  trouve  en  France,  en  Allemagne. 

}2.  Chrysomele  hémoptcre. 
CHKYtOMEL.4  kêmoptera, 

Chryfonula  avata ,  vlotacea,  pUtàtis  alî}qitt\u- 
ans.  Un.  Syft.  nat.  pag.:^S7.  nP.  11.  — /Tjjtix. 
fuec.  «•.  511. 

Ckryfomcla  héunoptera.  Fab.  Syfl.  ent.  pag  96. 
f\^^'  — «S/ec.  inf  t.  i.p.iiS.  n%.  1 8:  — Mant. 
imf.  t.  i.pag.  68. /is   23.  . 

Ckryfomcla  tota  violacca.  Geoff.  Inf  tom.  l'v 

.  La  Chryfomcle  violette.  Geoff.  Ib. 

Ckryfomcla  Hyperici  ovata  ,  fuhglobofa  vîolacco^' 
'eérulca  ,  nitida  ,  feu  viridîufcula ,  tkoracc  amplo. 
Deg.  AfAn.  inf  tom.  j.  pag.  jii.  a^.  zo. 

ChrylomMc  ovale,  très  -  convexe ,  .d'un  bleu 
vbiet,  luiCmt  ou  verdâtre ,  à  corcclct  krec. 
J>zo.  U.  ^ 

m 

Ckryfomcla  crythroptcra.  Schrank.  Enuminf 
àuft.  n^.  |i8. 

Ckryfomcla  hémoptera.  Laichart. /«/  tom.  i. 
p.  14^.  n^.  j. 

Ckryfomcla  Hyperici.  Forst.  Ccntur.  inf  il 
pag.  10,  n^.  10. 

Ckryfomcla  hémoptcra.  Fourc.  Entom.  par.  1. 
pag,  ic^.  «^.  ;. 

Ckryfomcla  kàmoptera.  Vill.  Ent.  t.  i,  p.  no, 
9?.  8. 

Elle  cft   longue  de  trois  lignes  &  demie ,  large 
"de  trois  i   d'une  forme  ^ovalc ,    très  -  convexe^  Le 
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'  corps  efl;  d'un  bleu  violet,  luifane  ou  d'un  vert 
bronzé  ;i  il  eft  finement  &  irrégulièrement  poin* 
tilié.  Les  antennes  font  un  peu  plus  longues  que 
le  corcclct,  noires,  ^vec  kur  bafe  violette,  (.es 
yeux  font  noirâtres  ;  le  corcclct  cft  de  la  largeur 
des  élytrcs ,  échancré  antéricurcmcnk ,  court ,  àf  ce 
de  petits  f  ebords.  L'écuifoa  cft  tnaiigulaire.  Xcs 
41yircs  (ctnt  iillcs ,  ftriccs  irrégulièrement  ^  les 
ftries  font  formées  par  ^cs  poîncs  enfoncés;  les 
ailes  font  rouges.  Le  deflus  de  Tabàorncn  eft  d'un 
jaune  tpugcâtrc,  plus  ou,  moins  foncé.'  Le  corps 
eu  dçljk)us  6c.  les  pattes  JTonr  4*im  ..noir  violet  § 
les  pelottês  des  rarfcs  font  rougeâtres. 

De  Géér  trouva  vers  la  On  de  |uin  ,  fur  le 
Millepertuis ,  kyrcricum  pcrfoliatum ,  les  larves 
de  ces  Çbryfomè;tes  :  elles  en  mangeoient  les  feoiUes 
&  même  les  fleurs.  CéS  larves  font  hexapodes  ^ 
d*un  brun  un  peu  rougeatrc;  la  tète>  le  premier 
anneau  de  l'abdomen  qui  eft  écailieux^  &  les 
pattes  font  noirs  ou  noirâtres ,  -  luifans.  Lé  'corps 
eft  gros ,  trét  -  élevé    au  mil*eu  ;  .  fon    extrémité 

oftencure  eft  plus  grolTe  que  le  refte  &  arrondie. 

a  démarche  de  cette  larve  eft  lourde^  &  pour 
marcher  plus  facilement,  elle,  faû-fortir  du  der* 
rière  un  matnelon  charnu  ,  orangé  ^  au  bout 
duquel  eft  ^ouverrure  qui.  fca  diifuc  aux  c^qré- 

Elle  en^e  dans|ia,tcrre,.  à,jieu  dq  d^ftance  df 
fa  furfacc,  pour  s'y  changer,  en  une  |)ympbe# 
ov;.le ,  £(iuve^  couverte  de  quelques  pcciçs  poils* 
Ces  nymphes  ne  font  point  rentermics  dans  des 
coques,  &  fiu  bout  de  quelques  joufs  00  ea  Yoic 
fortit  linfcdc  parEiit.  ^       \ 

Elle  fe -trouve  dans  toute  lEûrdpie.  ^ 


E 
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'}j;  Chrysomele  ntltaiicuFéefc  '"' 

Chuysomela  immacuiata. 

Ckrrfomela  ovata ,  ânca ,  irr.maculata ,  antennit 
pcJibttfquc  nigtis. 

Elle  reflcmble  ,  pour  ia  forme'  &  la'  grandeur  , 
à  la  Chryfomèle  du  Gramen  ,  mais  elle  cft  plus 
convexe.  Tout  Ir  corps  eft  bronzé.  Les  antennes 
font  noires;  le  corcclct  &  les  élycres  font. poin« 
tilles.  Les  patres  font  noires. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne  -  Efpérance 
d*oii   elle  a  été   apportée   par   M.  Dumas, 

34.  Chrtsomeie  variante. 

Chktsomela  varianSn 

Ckryfomcla  ovata  câ,ru!ca  feu  viridis ,  antcnn's 
pcdiùufquc  nigris.  F  Ah,  Mant.  inf  tom.  i.p.  6S. 
n'^.  14. 

Ckryfomcla  varians.  aSl.  kall.  i.  lyi. 

Son  co'ps  eft  de  grandeur  moyenne ,  entière-* 
ment  d'un    vert  bronzé,   ou  d'un  vert   blcuatj:ç 
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£mt  tâches.  Les  antenne*;  &  les  pattes  lont  noires. 
^Ik  fe  troave  en  Saxe. 

)5.  Chrtsomsli  de  b  Centaurée. 
OMMLA  CentjLUiii. 


Chrjfmmtla  avata  €upna  ntttns ,  frbtus  viridi^ 
étia ,  pedUus  cuprds.  lk.%.  Maat  inf.  tctfL  1 . 
pag.  et.  «<».  25. 

EOe  a  la  fbnne  Se  la  grandeur  de  la  Chrylb- 
snèle  Tariabic.  l^es  antennes  font  noires;  le  corps 
eft  coWreux,  briflant  endeifus,  d*un  rert  bronzé 
en  defTous,  L'écaflÔB  eft  bronxé.  Les  pattes  font 
caÎTreuCes. 

Elle  fe  troave  en  Allemagne  ,  6u  h  CtDtWttét. 

3^.  Chrtsomeli  femîftriée. 

CxtLTtoMXLA  femifrista, 

Chryfomtlm  evata  nîgra  ,  efytrrs  favis  ;  fafc^ 
meàia  nigra^  antice  pofticeque  nigro  ftrtMtis .  Fab. 
Syft.  tnt  pag.  9^.  n? .  ii.  ^^  Spec  inf,  tom»  i. 
P^g*  il 9'  «*•  19'  —  Manr,  inf.  f.  i .p.  ^9.  «**.  x6. 

EMe  cefTemble,  pour  la  forme  6e  la  grandeur  » 
à  la  Chryfomèle  trimacaiée  :  elle  eft  ovale.  Les 
antennes  font  tef^acécs,  de  b  longueur  du  cor- 
celer ,  un  peu  plus  grofles  par  le  bout.  La  tète 
eft  noire.  Le  corccîct  eft  noir,  avec  le  bord 
anttricur  &  les  côtés  janner;  cette  couleur  efl 
plus  brge  antérieurement  que  poAéneurement  :  vu 
a  b  loupe ,  le  corcclet  paroit  finement  pointillé. 
L'écuflbn  eft  petit 9  noir,  triaugubire.  Les  ély très 
font  jaunes;  on  y  remarque  une  bande  noire  au 
milieu,  H  des  lignes  longitudinales»  rangées  en 
firics ,  courtes ,  no  rcs  ,  vers  b  bafc  &  vers  Tcitré- 
mité.  On  voit  avec  b  loupe  des  (Iries  régulières , 
longitudinales^  form  es  pai  des  points  cnfuucés* 
Le    dclfous  du  corps  &   les   pattes  font  noirs. 

Elle  fe  trouve  au   BréCI. 

n*   Chrysomeli  du  Peuplier. 

CMRTSOMMLjt  Popult, 

Chrufomela  ovata  ,  thoracc  CAruUfcente  ,  e  y  tris 
nigris.  Lin.  Syji.  nat.  pag,  590./1''.  30.  ^^-  à-jun, 
Jtucn*,  5»}. 

Chryfome'a  Populi.  Fab.  Syft.  tnt.  p.  ^6.  «**.  1  j. 
~^SpiC.  inf.  iom,  i,p.  119.  «*,  10.  —  Mont,  inf 
i»m.  l'Ptig'  ^9*  «^^  17« 

Chryfomela  rtigro  càrulea  ,  ffytris  ruhris  ,  apia 
nigris.  Geoff.  Inf  tom.  i.pag,  156.  n^.  i. 


La  grande    Cbryfcmèlc    rouge  à   corcclet  bleu. 
Ciorf.   Ib. 

Chryfomela  ovata  ohfcari  ÇAfuUa  nitida  ,  eJytris 
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fiavo  ruhris  :  punéfo  terminait  n*gr9.  Dio. 
inf  tom.  $.p.  190.  /i*.  j.  tab.  t.fig.  lé, 

Chryibmèlc  ovalb  d*nn  bien  foncé  loifinc»  iéak 
rouges  îauaitrcs  avec  00  point  wêêi  à  rcxtréoné. 
Deo.  Ib. 

Scarabatts  virîdis  ,  alantm  tèicii  mMâftit.  JLfL 

fcar.  mng/.pag.  )ti.m^.  6. 

MfiArAH.  Jnf  ettrop.  toi.  &7« 

Albin.  Inf  pL  <$).  a.  i.c, 

Chryfomtia  poiiia.  POD.  Muf  grêC.f^.  17. 

Coccinêlia  PopuU.  Scor.  Ent»  €anu  tt9.  xxt. 

ScHAirr.   Icon.  inf  tak^  11.  fg.  9.  ^^b  tdh. 

Cft^y^me/tf  Populi.  ScH9ihM%.  Emmm.  inf,   mf* 


n^.  iiy 


t. 


Chryfomda  Popmii.  L^icRaRT.  Itf 

IH'  »4^'  ^^*  *• 

ChyfonuU  PopuU,  FooAc.  Ent.pmr.  i.  p.  104. 


«®.  I 


C^ryfomila Populi,  Vxll.  Ent.  tom.  l.p^g,  1x7. 


«•.  ij, 


Var.  A.  Chryfomela  tremub  ovata  canuej 
elytris  teftaceis.  Fab.  Matu.  inf  tom^  i.  psg.  691 
/!«.  18. 

(B)  Eadem  elytris  omnino  rubris.  G  ton.  inf 

tOMé   l>  p'    2>)7« 

La  petite  Chryfomèle  rouge  à  corcclet  bk% 
Giori.  Ib. 

Elle  eft  longue  de  cinq  à  Hx  lignes^  brgt  de 
trois.  Se  d'une  forme  ovale.  Le  corps  elf  d'si 
bleu  foncé  luifant.  Les  antennes  fout  minres  , 
un  peu  plus  longues  que  le  corcclet  :  les  )cux 
font  noirs;  le  corcelct  eft  écliancré  antérieure- 
ment ,  finement  pointillé ,  avec  d«:uz  imprc/Cons 
longitudinales  fur  les  côtés.  L*éculTon  cfk  bleuâtre , 
petit  y  arrondi  podéticuremcnt.  Les  élyrres  foot 
d'un  rouge  pale^  noires  à  leur  extrémité ,  ua 
peu  chagrinées ,  avec  des  rebords  ébrgts  eu 
cmbraffcBt  l'abdomen.  Le  defîbus  du  c^''ps  &  les 
pattes  font    d'un  bleu  foncé. 

La  Cliryfomèle  du  Tremble  de  V.  F^bri^.as 
ne  nous  paioît  qu'une  variété  de  ccL.  ji  :  d!c 
eft  plus  petite,  ^&  les  élytrcs  font  cLièrcmeai 
tcftactcs. 

On  les  trouve  avec  les  larves  en  gra  i;  quaa* 
titc  fur  le  Saule  6c  fur  le  Trcmb'c ,  t:jot  elles 
mangent  les  feuilles,  le  corps  des  i-'ves  cà 
alon;^c ,  conic]uc  vers  le  derrière,  c  :r:po(è  de 
douze  anneaux.  La  tcte  &  les  fîz  pattes  caïUcoîef 
fontno'ics,  luiîantcs;  le  refte  eft  Suu  b!ar« 
Càks    âvcc#  deux  grandes   ucbei    no^s    Tor  h 
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plaque  é^ailleafc  àa  premier  anneau  ,  ï{mit$ 
poueKcorcmcnt,  &  fix  rangées  de  taches  iBires 
«tées,  de  difFérentc  grandeur  :  on  remarque 
éc  chaque  côii  dn  cor^  neuf  mammelons  co* 
ak}«es«  noin«  defquebla  larve  fait  fortir,  quand 
on  b  touche,  une  liqueur  blanche,  comme  lai- 
icufe»  cri^SrfiéQde ,  donc  ri|npre0îon  fe  h^t  fen- 
tir  long-temps  aux  doigts  qui  Tonc  touchée.  Ces 
gouttes  de  nqucur  rentrent  Bientôt  après  dans  les 
'snammclobs  ,  fans  qu*il  en  paroiffe  rien.  Sur  les 
quatre  derniers  anneaux ,  les  deux  taches  du 
milieu  fe  confondent  &  n'en  forment  plus  qu'une 

fraude.   Au  deflous  du  corps   on  voie  auflS  plu- 
eurs  rangées  de  uches  noiies  ,  icailleufes  »    tit' 
fées. 

Examiné  au  microfcope,  le  bout  du  mamme- 
Ion  paroit  comme  coupé  cranfverfalemcnt.  Uou- 
fcrcure  eft  formée  par  une  peau  membraneufç  , 
êc  par  des  chairs  que  la  larve  peut  à  volonté 
foudèr  cn-dchors  &  £ûre  rentrer  en -dedans.  Il 
cft  à  préfumer  que  la  liqueur  qui  en  fort  n*eft 
qu'une  excrétion  des  Aies  des  teuiUes  »  donc  la 
iarve  fc  nourrit.  Lorfque  celles  qu'on  lui  donne 
dans  les  poudriers  vieiment  à  fe  deifécher^  la  li- 
queur dilparoit. 

Pour  parvenir  à  rétat  de  nymphe,   cesinfeâes  f« 
collent  contre  les  feuilles,  avec  le  mammelon  du  der- 
rière ,  au  moyen  d'une  liqueur  e  luante.  Leur  dé- 
pouille reite  engagée  à  l'extrémité     du  corps.  I.a 
nymphe  cft  jaunat  re ,  avec  plufieur  s  lignes  de  taches 
noires.  La  tête  eft  noire  ;  les  élytres  Se  les  pattes 
font  bigarrées  de  noir.  Au  bout  de  quelques  jours 
paroît  rinfed^e  rar&it.  On  trouve  fouvent  lut  le 
Saule  les  deux  Icxes  accouplés.  Le  mâle  efl  pofé 
fur  le  dos  de  la  femelle.  Celle  -  ci  pond  bientôt 
des    aufis    ovales ,  rougekres ,   placés   les   uns 
près  des  autres. 

'   Elle  fe   trouve  dans  toute  l'Europe. 

)8.  Chrysomilb  liflè. 

Cmmtsommla  poUta. 

Chryfomela  ovata  ,  thoraci  aurato  ^  t'y  tris  rujis. 
Lin.  Syfi.  nat.  p.  jyo.  n?.  17.  —  Faun.  fiuc.  edit* 
1.11^.511. 

Chryfontela  vlndi-Anea  ,  elytris  ruiicundis  LiM  • 
FaÊin,Ju€C,iéiIt,  i.a9,^iy. 

.  Chryfomcla  polita  ovata  ^  tharace  aurafo  ,  ehtns 
Ufiaceis.  îai.  Syfi*  tnt,  pag,  97.  «•.  16.  '■^Spec. 
imf.  tom.  i,p,  i  ry.  n^.  &}.  -— •  Mans,  inf%  tom,  i. 

'    Chryfomcla  vtridi-énea  ,  elytris  ruhieundis ,  punC' 
tis  fpdrjis,  GhOtf,  Inf.  tom.  i^pag.  157.  /i*.  i. . 

LaChrytbmilcrougeàcorcelet  doré.  Gxofi.  Ib. 
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Jlayo^niiris.  Dec.  Mém.  inf,  sptif,  ^,  p,  2$^  9?.^  u 
tàb.Z.fig.  1}. 

Chryfomèlc  ovale  d'un   vçr^.  ioit   luifiuit,    à 
étuis  rouge -jaunes.  Dec.  i&. 

CoccintUa  polita.  Scof .  Eut,  €<im.  n?.  ^iy« 

ScHAxrF.  Iton.  inf,  PL   ^5.  fig.  9» 


Ckryfomela polita.  Schranck.  Enum.  inf  auft. 


n" 


/i* 


114. 


Chryfomcla  politi.  Laichart./a/I  tom.  f  .p.  1 5  !• 


lo. 


Chryfomela polita. 'BovKç,  Ent^ par,   i,  p.  loj, 
Chryfomila  polita.  Vill.  Ent,  tom.  i.  pag.  117, 


n^.ij 


Elle  eft  de  grandeur  moyenne  Se  de  figure 
ovale.  Le  corps  eft  d^un  vert  doré  ou  bronzé.  Les 
antennes  font  noir&tres,  un  peu  plus  longues  qiié 
le  cbrcelet.  Les  yeux  font  noiritres';:  le  corceiec 
eft  finement  pointillé ,  -convexe  «  avec  une  im- 
prei&on  longitudinale  de  chaque  côté  ;  le  difque 
çft  d'une  co^leur  bronxéc^  dorée,  éclatante.  L'é. 
eu/Ton  eft  triangulaire,'  doré.  Les  élytres  font 
d'un  rouge  Jaunâtre,  liifes,  finement  pointillées  | 
elles  embraflent  tous  les  côtés  de  l'abdomen.  Le  corps 
en  de  (Tous  6c  les  pactes  font  d'un  vert  obfcur. 

Elle  fc  trouve  fur  le  Saule  &  fur  le  Peuplier , 
dans  toute  l'Europe. 

3 y.  Chrysomelb  ftaphylée. 

ChwlTsommla  fidfhyUa. 

Chryfomtla  avata  ,  obfcure  tefiaceaj  elytris  punc^ 
tis  vagis  impriffis. 

Chryfomila  ftaphylxa  ovata  ^  obfcure  tefiacea  tota\ 
Lin.  Syfi.nat.  pag.   j^o.  «♦.   1;.  — Faun.  fuec. 

Chryfomila  ftaphylaea  ovata  ^  ofcure  teftacea. 
Fab.  Syfim  em,  pag.  91»  «^-  14.  —  5/>tfc.  inf.  t.  i» 
pag.  119.  /i*  II.  — -  Mant.  inf.  tom.  l.pag.  69 • 


n' 
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Chryfomtla  cuprea  ovr.ta  ruhro^cuprea  nitida^ 
oculis  nigris.  D  s  o.  Mém.  inf  tom.  5.  p,  19^ 
n9.  3.  tai,  %.  fig.  14. 

Chryfomile  ovale  d'un  ron^  couleur  de  cuivre 
luiûmt ,  ï  yeux  noirs.  Dbg.  Ib. 

Chryfomtla  fiaphiUa.  Se  H  r  a  N  K.  Enum.  inf 
aujf,  /ï**.  129. 

Chryfome'a  ftaphiloA,  Laichart.  Inf  tom.  i* 
p.  ISl.n^'  9. 


Chryfkmtla  Jlaphilàa.  ynuEnt.  tom.  i.p.  i%^ 
Chryfomtla  ovata  viridi-aurata  nitidu ,   tiytris      /i®.  Ht 
nift.  Nat.  dts  Inftiits.  Tom.  K.'* 


Ttcc 
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fani  rachcs.  Les  anrcnr.t*^  &:  le 
Elle  fc  trouve  en  Saxe. 

)5.  Chuysomzle  de  b  < 

Cu R rx OMM L A  CtntdUr'iU 

Chryfomela  ovata  cupre^. 
â-iiû ,  pedibus  cuprtU.  p.- 
pag.   é%.   ««.   25. 

F.llc  a  U  forme  èL  b 
mèic  variable     t  es  antc 
cft  cuivreux,   britlanc  c 
en  dcflbus.  L'écuflbn  c 
cuivrcuCcs. 

Elle  fc  trouve  en  / 

9<(.  CHRYSOMEir 

Ckrtsomsla  J 

Chryfomtlm  ov- 
meàia  nigra  ;  un 
Syft.    tnt  pag.   . 
pag*  ilj.  «•.  15 


j.  «-  Mont, 


Elle  Klfeml 
à  la  ChryfniT 
antennes  fonr 
celet  »  un  pt 
cft  noire. 


antcricnr 
fiui  large 
a  la  loup 

r^cuflb 

font  jai 

milieu 

fines 

mitt". 

lor;' 

II' 


M         • 


«        «• 


nigris^ 
.    7yl  ronr.    i. 

..      JSOFP.  Ib. 

..-•1.     A*.    t|}. 

1  ^.   £iir.  par.  i. 

:'-u'.  f0OT.  i.^.  lit. 

«  iK  5l  la  grandeur , 

.  .  .«riincft  font  noires  j 

.  ^    ..:  noire  :  le  cor- 

.  .    Uns    rebords  , 

. .  aillent;  on  trouve 

..ne  ,    plus    petit  , 

.•^    i\i    noir    &   trian- 

.X.  uns  caches ,  dans 

^  .-M«.'«.« ,  dans  d'autres , 

...~«    civtre  ,     près    du 

.,  .».ton  noire;   on  rc- 

. ...%   neuf   flrics  for* 

..•     U-  dcflùus  du  corps 

..!.:%  cil  rouge.  LaUivc 

ii.iiphc  cil  jauue. 

>a.c  rCuiope. 
'«iiK«iihoiJaIe« 
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.yjD.    /!**.    47.  —  »>r.    inj'm    tom^   :.    p.  ;i». 
u.  —  Muni,   inf,  /.    »./.  7Z.  «*•  7^- 

^.i'^jbmeia  hxmorrhoidaîis  ovJta  nigra,ffu  mft, 
T-jr^tc  punchs  duotus  ^igr  s  ,  antennarum  sj/tjus* 
Tj\u.  DfcG.  Mém,  inf.  :om.   f.  p.  196»  a^-  *. 

Chryfomèlc  ovale  ou  enc.èrement  noire,  ou  b:ea 
rJUlTc  en  dellus,   a  deux   points  nous  fur  !c  ce:- 
.  cclet^  &  a  antennes  te uiIJc -morte  vers  leur  o:> 
jjuie.  D£G.  Ib. 

CoccintUa,  hàmorrhoidulis ,  S  c  o  ?.  £';r.  Cd'n, 
«**.  12  y. 

Ckryfomtla  hémorrhoïdalis.  Vill.  £/ir.  .'or.  :. 

Elle  relTcmble  beaucoup ,  pour  la  forme  &  pc  jt 
la  grandeur»  à  la  Chryromcle  vimiaalc ,  avec  !«- 
quelle  de  Géer  l'a  confondue,  l':s  a^ant,  ci:-:  . 
trouvées  accouplées  enfemblc  :  cHc  ell  iioi:c,  .1 
bafe  des  antennes  eft  fauve;  le  corcelec  cil  Ijî!:, 
conveic,  fans  rebords.  Les  élytrcs  ont  ncutil:i:s, 
formées  par  des  points  concaves.  L'anus  cA  roj^ot 

Elle  fe  trouve  en  Europe. 

41.  Chrysomeli  dix-points. 

CukTsommla  deccmpunâata. 

Chryfomcla  ovata  ,  fupra  rufa ,  thoraa  fX^si 
tlytrîfqut  nigro  macula tis. 

Chy/omela  dccempunâata  ovata  tkoract  ru^rw 
pofiice  nigro  ,  dytrisrufis  ,  pun&is  fuhquints  n:gr:s. 
Lin.  Syft.  nat,  pag  j^o.n^.  ^i, --^  Faun.jiUi. 
edit,  1.  «•.  515. 

Ckryfomtla  fupra  rufa  y  thoracis  punSis  n:f'':s  i-j- 
bui^eiytrispluribus.  Lin.  Faun.fuec,  edit,  1 .  i'^.a) •• 

Ckryfomtla  rubra^  tlytro  fin^uh  macuiis  z^i^.iiu 
ni  gris.   L  i  N.  F  aun.  jute,  tdSt,  1,  app.  .•:•.  15'*. 

Ckryfomtla  dtcem  punHata,  Fa  p.  5\jï.  r^nj-r. 
pag,  99.  n^.  15.  —  Sp.  inf  t,  i.  p.  1 1 1.  •:''.:  ;. 
—  Mant,  inf  tom.  i.  pag,  69,   /!•.   41. 

Ckryfomtla  Ctx  punclara  nigra  ,  thc*^ait  »i/j 
punciis  duobus  tlytris  punUls  tribus  «.^-'  j.  JaI« 
Mant,  inf  tom»  i.  p.  7c.  /x®.  4J. 

Ckryfomtla  rubra  ,  f/^fro  pngulo  mac'^éis   .'-1- 

La  Chryfomèie  rouge  à  points  noirs.  GiOf  F.  />, 

Ckryfomtla  rufipcs     oi'jfj  /Î/tj    'i^j  ,   J:^:^:*m 

nigra  ,    r*-  '//zd/j  fubquiiis    n:gr;s  ,    ptd.M 

rujis.  Di  "    lit/;    iow.    J./.    ifj,   «*',  4. 
P/.   8.  fig.  ' 

Cliryfor 
delFous,  f 
panes  p- 

Ci    1 


^loufle  ca  dd**"^  k 
LMchci  t  .r  la 
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■M.,  ihoract  macul»  magnn  nigra  ,  tfyfrùpiflU' 
UjH^uinis  Higrîi.  Dic.  Tom.  5.  p^x^f,  a",  f. 


W     duffemïlc  ovale  rooge  en  dcflîu    k  noire  ,cd 
>    dcfloui,  à  grande  lache  noire  fui  le  coiceict,    à 

kuic  on  dix  tacbei  noiici  fur  le*  i\yxxKi  Se  pattei 

Mifcs,  Deo.  Ib. 
ScHi.tii.  Icon,  inf.tah.  ^i.fig- 11, •^Tai.  194. 

CkryfomtU  10  pitmSata.  SchrihK.  Eiaun.inf, 
mufi.n'>.  ijg, 

Chryfomila  10  punHata.  Laichjlkt.  iV^ 
tom.ji.  p.  iji.  ffo.  i>. 

ChryfomeU  10  puaBsta,  Fourc,  Eiu.  par.  t. 
fag.  105.  «".4. 

ClifyfomeU  lo.punSata.  V  I  L  t.  ftt.  fpn.  i> 
y<iy.  1*9.  «*.  17. 

Elle  eft  longoe  de  troii  l^et  &  demie  i  & 
lai^dedeuz.  Les  anrcnnes  Tom  noîrâires ,  faiivct 
àlear  bafe,  monîlifbtmct ,  de  U  longnem  dncor- 
celcT.  La  tëce  ell  noire,  quelquefois  fanve,  8c, 
enfoncée  dans  le  corcclet  :  le  coicelet  eft  &qvc, 
lidê,  £ans  rebords;  la  partie  poUéricure  e(l  élevée, 
marqB^e  d'une  grande  cache  noire,  ou  de  deux 
à  troij  poin»  noirs;  l'écuHÔD  cA  Doit,  ttïan- 
gnlaire.  Les  jlytrcs  font  fauves,  luifaatet,  avec 
neuf  fttics  cfgulîïtei,  fbrméci  par  des  points 
cafoncét,  fur  chaque.  Les  dycrcs  ont  tantôt  un 
peu  de  noir  à  leur  bafe,  tantôt  différentes  taches , 
nrdioairement  depuis  deux  iufqu'à  fis ,  fur  chaque  : 

Îiudauefoit  elles  n'en  ont  que  cin<],  dont  trois 
ar  le  bord  extérieur,  deux  autres  près  de  la 
fatnte.  Tune  à  la  baCe,  l'autre  *au  milieu  :  le 
drâbm  du  corps  eft  noir,  les  pattes  font  noires 
«u  &uTei  ;  les  jambes  ont  près  de  leur  articuU- 
cion  avec  les  tarfes  ,  une  épine  bien  marquée. 

l»  Chryfomèle  Hx  -  points  de  M,  Fabriciut  ne 
■K  parait  ètte  qu'une  variétédccelle-cL 

De  Géci  a  cru  trouver  daits  la  différence  de 
la  eoulear  des  pactes  un  caraOère  fuffifant  pour 
Ibnner  deux  efpïces  :  je  crois  que  ce  n'cft  encore 
aiTone  variété,  d'autant  mieux  que  cet  infeâe 
Vriric  beaucoup.  Il  auroit  dû  alors  rapporter  U 
Cfatyfomclc  de  M.  Geoffroy,  que  nous  citons  ici , 
à  (âChiyfomèlcrufîpfcde,  puifquccelledcM,  Geof- 
£oy  a  les  pattes  fauves. 

Elle  fc  trouve  fu  le  Ttcmble ,  danf  tonte 
f  Europe, 


.  t'pacta  ,  tiytrit  diitis ,  mar- 

'Aa.  S70.  €nt.  p.  97.  n".  ij.  —  Sp. 

iXf.  •!".  zt.  —Maïu.inJ',  tom.  1. 
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EUe  eft  alTez  grande  8t  d'une  forme  ovale,  na 
peu  oblonguc.  La  tête  eft  teftacée ,  8c  les  yeux 
font  blanchâtres;  le  corcelec  eft  arrondi,  tctucé, 
luifaot,  avee  quatre  points  noirs,    placés  fut  la 

Eattie  U  plus  élevée.  Les  élyttes  font  <fun  vcri 
lifànr.  avec  les  bords  leflacéf. 

Elle  fe  ^uve  dans  lifle  de  Java. 

44.  Chrtsouble  luride. 
CHKrtoMtLA  iurida. 

Ckfyfjmtla  ovata,  nigra,  ttytrit fiifeO'ttftaftis g 
pUttSit  imprejps  aigris. 

Ch/yfomtla  lorida,  wata  ,  n'p-a  ,  tiytrit  cajlaittit, 
IjM,  Syfi.  aat.  p.  jjo.    n*.  xS. 

ChryfomtU  lurïda.  T  a  b.  Syfi.  tnî,  pag.  97. 
«".  17.  —  Sp.inftom.  i.p.  1 10. n*.  14.  —  Attiffr. 
t'n/l  rojR.  l.  pag.   67.  n*.   }). 

CkryfcmtU  nigra  ,  tlytri*  ruiria  Jhiatis ,  friit 
puHâatii.  Ctoir.   înf,  tom.   t.pag.  ifl.  «^.   ], 

La  Chtyforoèlc  ronge  àcorcelet  noir.  GEOii.Ib. 

Chryfomtla  Ariaia.  Fouxc.  Eiu.par.  i.p,  loj. 
«".  j. 

Ckryfomela  Iurida.  VwL.  Eat,  tom,  i.pag,  117, 
n'.  M. 

Elle  eft  prelquc  une  fois  plut  petite  qne  la 
Cbryromile  lille;  fa  forme  eft  ovale.  La  titc  clt 
notre  ',  les  antennes  font  noires  jcguéres  plw 
longues  que  le  coccelet  :  le  çorcelct  eft  noit , 
pointillé.  L'écuflon  eft  noir,  petit  &  triangulaire. 
Les  élytres  font  d'un  ledacé  brun,  avec  des  points 
eoibneés,  noirs,  qui  foiment  quelques  ftries  ré- 
gulières vêts  la  future  i  mais  les  autres  font  pla- 
ça irrégulièrement.  Le  corps  tt.  1«  pattes  font 
d'un  ix»r  blcuitre,  luifiuu. 

Elle  fe  trouve  en  Allemagne,  en  France,  furla  Vi- 
gne .  au  témoignage  du  doAcur  Malltr.  M.  l'abbé 
de  Léoube  me  l'a  envoyée  de  Provence. 

4j.  Ckrtsoueli  lunnlée. 

Caa.TtoMMi4  ianaïa. 

ChryfomtU  ovaia  firruglnea  ,  tlytrîs  margiitt 
vitia  lurulaque  mrdia  fiavieantibut.  FaB^  Mani, 
inf,  t<m.   I.  pag.  69.  n".  ji. 

Elle  reffemble,  pont  la  forme  tt  la  grandeuT, 
it  la  Cbryfomilc  lîfle.  Toai  le  corps  eft  d'utkc 
couleur  fctruginenfc  teftacée.  Les  antennes  font 
leftacécs,  moniliformcs  ;latète  Sclecotcelec  font 
poiniilléi,  l'écuffon  eft  petit  &  trian^ul^te.  Lesélytrcf 
tout  inégulièrcmcoi  poioiiUéci  ;  mais  elles  «ai  deux  «■ 
Tït(  a 
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crois  ftriet  réguliires  ^  formées  par  de  petift  poincf  » 
Tcrs  la  faturci  on  remarque  une  raie  longitudi- 
oaie  priti*  furure»  une  ucbc  en  eroifTanc  Yért 
le  milieu»  êc  les  bords  extérieurs^  jaunes* 

Elle  Ce  trouve 

46.  Chrysomeie  nenf-ftries. 

ChrYsomeza  novemvitcata. 

ChyfomeU  avata ,  tkaract  nigro^d/ito  ,  coUop^ 
tris  fiaviSf  yittis  novim  fêtfcis.  Fab.  Spec,  înf, 
(om.  i.p^  iiô.  A*,  s^.— -3fjiir.  fji/.  tom.  i.p.  ^y. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Cbryfomèle  dix 

rints  «  mais  plus  ovale.  Les  antennes  font  brunes 
leur  bafe  &  nbirlcres  à  leur  exrrémicé.  La  tête 
6c  le  corcelet  (ont  d'un  rcrt  foncé  un  peu  bronzé. 
L*écu(Ton  eft  petit,  triangulaire,  vert  bronzé.  Les 
ëlytres  Torit  d'un 'rouge  de  fang,  avec  neuf  lignes 
longitudinales  ^  d*un'e  couleur  bleuâtre  ci  ivreufe. 
La  féconde  &  la  quatrième  font  réunies  à  leur 
extrémité  :  on  voie  une  (Irie  de  points  enfoncés 
de  chaque  côté  de  tontes  les  rayes.  Le  deflbus  du 
corps  &  les   pattes  font  bruns. 

• 

Elle  fe  trouve  an  Cap  de  Boime-Efpérance. 

47.  Chrysomlli  ftolidc. 

CutiTt  OMELA  fioiida. 

Chryfomcta  ovata  ferruginta  ,  capite  tko^acequi 
fLavis ,  tlytris  varUpatis.  Fab.  S^fi.  ent,  pag,  ^8. 
Ji^.  19.  —  Sptc.  inf.  tom.  ^' P^g*  110.  n^.  17.  — 
Manu  inf,  tom.  i.  p.  6^,  n^.  ^6» 

El^e  reffcmble,  pour  la  forme  8c  la  grandeur  » 
à  la  Chryfomèle  luturale.  Les  antennes  font  noi- 
râtres ,  avec  les  cinq  premiers  articles  ferrugineux. 
La  tête  eft  jaune  fauve,  avec  les  yeux  noirs  s 
le  corcelet  eft  jaune  fauve ,  fans  taches.  L*écu{- 
fon  eft  ferrugineux,  petit  &  triangulaire.  Les 
élytres  ont  des  ftries  régulières  formées  par  des 
points  enfoncés  :  elles  (ont  mélangées  de  fèrru- 
^eux  &  de  jaune,  avec  les  bords  extérieurs 
jaunes.  Le  deiTous  du  corps  èL  les  pattes  font  fer- 
rugineux. 

Elle  fe  trouve  en  Amérique. 

48.  Chrysomele  nigricome. 

CawjtsoMtLA  nigricomis. 

Chryfomela  avata  nlgro-AMta  ,  capite,  tkoracis 
lateribus  e'ytrorumque  macula  daplici  bcftos  fena- 
fpntis.  Fai.  Syft.  ent»  pag,  98.  n*.  10.  —  5pec. 
tnf.  tom,  i.pag,  \xi,n^.  xt,'^  Mant.  inf»  r*  !• 
fag.  é9.  no.  J7. 

Elle  eft  de  grandeur  movenne.  le  corps  eft  m 
pea  aloDcé  :  les  antennes  fom  noires  &  grenues  i 
la  tèu  eft  d'iA  roagc  brun.  Le  corcelet  eft  Me, 


C  rt  R 

noir,  ltti(ânr«  irèc  les  ç&tét  femigtoeB.  L'toj^ 
fon  eft  noir  èc  très  •petit.  Les  élytrca  A^ 
noires  ,  avec  dès  ttcbes  fougcttret  ,  ''''[Jf 
nombre  varie  :  il  7  cm  a  imedoàbk  à  la  bib 
extérieure  ^  quclqaefbis  onc  aatre  Tcrs  retiré* 
mité  ,  &  rarement  une  autre  as  oiiliea.  Le 
dcUbus  du  corps  eft  Do:r }  mais  k  deCms  dt 
corcelet,  les  cotés  de  la  poitrine»  ceux  de  f ab- 
domen 8c  fon  cxcrémicé  font  roiig<eâcfCS  >  ki 
pattes  (ont  noires,  (ans  taches. 

Elle  fe  trouve  à  la  Nouvelle -Hollande. 

49.  Chrysomilb  à  collier. 

Ckwltsommlm  eoilaris^ 

Chryfomela  avata  vioUcea,  tk^utct  wufgimlÊaM 
Ittteo  :  punBa  nig  b.  Lin.  Syp.  mai.  p.  $9^*  »'*•  )7« 

—  Fdun.fuec,  n'\  518. 

Cky/ômela  collaris  ovata  ,  violactm ,  ikarma 
margiaihui  alhis  :  punSo  ni^ro,  F  A  9.  S  Jl.  iwfU 
pag.98.  «•.11.  —  Sp.inft.i    péÊg.  i%i.m\t^ 

—  Jdant.  inf,  tom.  1.  p.  é$.  ié*.  |t. 

Chryfomela  ovata  viohceajia  virîdi^ameM  mitHa, 
thorace  marginibus  rubro  :  punMo  migro.  D  a  •• 
Mém.  inf  t.  $.pag.  |0i.  «**•  15, 

• 

Chryfomèle  ovale  violette  on  vcne  bronxée 
luifante ,  a  corcelet  bordé  de  rouge  avec  un  penc 
noir.  Dec.  Ib. 

ScHAEfr.  Icon.  inf  PL  5  t.  fig.  9.  la. 

Chryfomela  eoliaris.  Se  h  a  ans.  Enum*  iaf.  amt, 

MO,  I4I. 

Chryfomela  collaris.  ViLi.  Ent.  tom.  i.p.  ip. 


H®.   JO. 


Cette  Chryfomèle  eft  de  figure  ovale,  lonpie 
de  trois  lignes  environ  fur  dcui  de  large.  Sa 
couleur  eft  d'un  violet  foncé  iSc  luifanf  ;  on  ren* 
contre  des  individus  qui  font  d*un  vert  bronzé. 
Les  antennes  égalent  la  longueur  du  corcelet  s 
elles  font  noires  aux  deux  extrémités ,  fauves , 
an  milieu,  monilifbrmes  &    très-fenltblement  phtf 

?|rofres  au  bout.  Le  corcelet  eft  un  peu  apùi, 
brtement  rebordê;  les  rebords  font  larges,  él* 
vés ,  rouges  on  d'un  jaune  rougeâtre ,  avec  va 
point  noir  au  milieu^  j'ai  remarqué  une  cscarice 
affez  grande,  de  chaque  côté.  C'éculloo  eft  très- 
petit ,  &  il  paroît  ovale.  Les  élytres  foot  iiTê« 
gulicrement  point:llcci  ;  le  corps  en-dcflbits  8c  les 
pattes     font  d'un  noir   violet. 

Elle  fe  trouve  au  nord  de  l'Europe  «  en  ASe» 
magne ,  fur  le  Saule. 

50.  Chrysomeli  plie* 

Chb^ysomela  pallida. 

Chryfomela  ovata  fUvefiims  «  «arlif  tm 
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tyfi.  àat.pag.  58^.  n».  ij.  —  Paùn.  fitee.  tdit.  t.  ' 
Chryfomela  pallido'grijta.   LiN.   Ftficii.  yZec. 

ChryfomeU  fallida.  F  a  8.  5x/f.  ent.  pag.  9^. 
fi*.  xé.'^Sp*  inf.  tom,  i.  pag.  m.  «o,  j^  — 
Mont.  inf.  iom^  i.  /'•70.  ««•  ^. 

Chryfomela  palUda,  Laichârt.  //t/I  tom^  i. 
ptf^.  i/3.  «•.  II. 

Elle  n'a  guire  ove  det»  lignes  de  bAgoeiir  & 
une  9l  demie  de  largeur*  Elle   redemble   uo  feu 
à  la  Cfaryfemèle  (Uphyl^ ,   nuis  êfre  eft  conf- 
cammeoc  plus  petite,  &  d'une  fbriiie]phis-àloflg^.  ^ 
Tout  le  corps  cft  d'un  fauve  pâl<: ,    luifant.  Les  * 
«menues   (bnt  on  peu  pliis  longues    que  le   cor- 
celct^  oloniliferiiies ,  avec  le  premier  article  aflcz 
^oê.  LA  yeux  font  Boil-s.  Le  copiée  èft  poni» 
dlié.    L'écu/Ton  eft   trianeulaire.  Les  ëljrtres   ont 
des  ftfleS  fermas   par   des  points  enfSncés  ;    on  ' 
iroit  an  milieu,  pris  de    la   future,   «me  ^cite 
uche  noire. 

Cette  Chryfomèle   ne   me    p>atoh  pas  être'  le' 
Criocére  aux  veux  noirs  de  M.  Geoffroy ,  comm.   1 
l'a  cru  M.   Fabricius.  La  forme  du  corcçlet'St  du 
corps  l'éloignent  de  ce  genre;  &  doivent  la&irc 
placer  dans  celui-ci. 

Elle  (e  trouve  en  Europe  fur  le  Saule, 

r 

51.  Chrysomelx  ftrice. 

Chrymomela  ftriata. 

Chryfomtla  cvata  ,  atra  nitida  ,  tlytris  firiatis  , 
gffiacêis ^  futura  atra.  Fab.  Sptc.  inf  t.  i,  p.  m. 
«^.  }f-  —  Mant.  inf  toau,  1.  pag,  70.  u®.  45. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Chryfomèle  futu- 
raie«  Son  corps  eft  ovale,  très- convexe  en  def-, 
£us.  Les  antennes  font  grenues,  noices^  brunes* 
.jà  leur  bâfc.  La  tète  &  le  corcelet  font  d!an  noir' 
▼erdatre  &  finement  pointillés,  L'écuflbn  eftxrian-' 
gniaireAc  d'un  noir  vcrdâtre.  Les  ^lytresfonr^fta-. 
icées,  avec  la  future  d'un  noir  vcrdâtre  &  des 
ftiies  formées  par  de  petits  points  enfoncés  noirs , 

Îui   fe  réunifient  par  paires  à  la  partie  poftéricure. 
/t  dcllbus  du  corps  ar  les  panes  (bnc  d'un  Hoir 
Ueuatre  IniGint. 

Elle  fe  trouve  au  Cip  de  Bonne-Efpdrance. 

js.  Chiiysou£li  de  la  Patience. 
CMMTiOMXLA  Rumicîs. 

tHuy/bmàii^  dvtfte  ^  tkènKe  fnho  :  punBis  qua- 
WÊÊt,fÊ^fiâ  »  dytrii  JmMs  :  futura  vittaqtu  média. 
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ni  gris.  Fab.  Mant.  m/.fjm.  r«  p^.T%  nf^*  474 

Elle  a  U  grandem:  U  ia^orme. 4c  \i  ."f  hryfo« 
:nèlc  paie.  '  es  antennes  (ont  noires ,  *  avec  le 
premier  article  fauve,  La  tète  cft  noire  «  liiTc , 
brillante ,  avec  un  point  noir  à  fa  partie  fu^  éiicure. 
Le  corcelet  eft  fauve /lifTe,  Ini&nc,  avec  tq'uitre 
points  noirs  en  tgnc  traofverÇdc  \  1  ecuflbn  eft 
noir.  Les  élycres  (ont  fauves,  liflesa  avec 
la  fiiturc  noii'e,  uhe  pttite  Bande  noire  ,  plicéè 
au  miUfti]  ^  Ik  qui  ne  'fi  ^ii  jufâù*i'  fa  blfe  nS 
jufqu'aii  bout  des  élyrres.  Le  deilôàs  dè^r&rcâé 
eft  noir.  Les  pattes  font  fauves. 

On  la  trouve,  en  Efpagiic  fiu:  ta  Patience  jf(* 
neufe^  Ramex  fplnàfa. 

5i*  CHkySO'MELi  nbtie, 
Cmrtsommla  Hotata* 


■  Chfyfomela  ovàta  ^  thpfact  falvo  ,  pmMis  qua^ 
tuor  nigris  «  tlytris  pallidis  ^  nîgro  variis.  Fab.  Sp. 
mf  tom.  1.  pag.  i  it .  iC*.  )^,  — *  Mont.  inf.  tom.  u 
p.  70,11^4^. 

Elle  eft  petite,  ovale,  très«convexe,  femblabk 
à  une  Coccinelle,  Les  antenne^  font  pâles  Ac 
grenues.*  La  tète  êft  d'un  ' jàunè  faiive  ancéricure- 
inent  &  noire  poftérieurement.  Lçi  yeux  font 
noirs.  Le  corcelet  eft  d'un  jauré  fauve,  avec 
quatre  points  noirs,  -placés  fur  tne  ligne  tranf- 
verfale  :  il  eft  lilfe  &  cr.s-fip émeut  pomtiilé. 
L'éoiïlbn  eft  noir ,  petit  8e  triangulaire.  Les 
élyh*ës  (bnt  jaune*,  avec  plufieurs  tackcs  iiréga^- 
licres,  noires.  Le  d.lL^us  du  corps  cft  d'un  jaune 
fauvç^^  avec  le  milieu  de  la  poicrine  U  la  bafe 
de  Labdomcn,  noirs.  Les  faites  font  d'un  jaune 
Fauve  f  fai:S  uches. 

EI!e  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne  -  Efpéranct, 

f4;  Cmrtsôhêle  vnipme. 

CmKTsoMMtA  vuipina. 

■ 

Chryfomeia  cvata  nlgrà ,  tîytrîs  flav0  n^grêque 
vafiis» 

Chryfomeia  vuipina  ov^ta  ,  atra^  efytris  marglne 
,)Unà>s  quatuor  apicequt  nigro  maciUato  alèi j.fABm 
Sp.  inf  tom.  i.  pag.  m,,  lï*.  jy.  —  Mant.  inf 
tom,  I.  pag.  70*  n?.  48. 

Elle  reflTeinbfe  beaucoup  à  la  Cbry(bmè!e  notée. 
Les  antennes  font  noires  8c  grenues.  Le  corcelet 
&  la  tète  font  noirs,  fans,  uches,  lifTes  8c  très- 
finement  pointillés.  L'écuflon  eft  noir  ,  pc^:t  8c 
triangulaire.  Les  élytres  font  m. langées  de  jcvmc 
8c  de  noir.  Le  bord  extérieur  eft  faune,  8c  la 
future  eft  no'.re  :  on  voit  quelque;  po'nts  jaunes 
diftinds  à  la  bafe«  qnatre  autres  vers  le  milieu^ 
enfin  fix  noirs,  vers  l'extrémité.  Tout  le  delfods 
du  corps  8c  les^  pattes  (bot  noirs  8c  lutfans.  Les 
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mnmhn  jn  ut  Okt  £  foiati  tàbméJÊ. 
ne  le  iratfc  «a  Ci]^  it  B(MiBe-Sr|iEriipct. 
If.  CBRTtOMB&ft  cnficone. 

ituAtÊi  mgris/t  a  m»*  ^f0m  m.  péÊg.  §f.  i|^.  xy. 


BBe  rciliBiiib!e  bctacmip,  pov  la  Ibnae  te 
foor  legnndeor»  à  leChrjlbiiikl^  éorfaKi  Les 
■nmnei  tqoc  cb  |poinB9BSf  cbci  ioik  phci  ■ 
levliefe,  ft  noires  à  lew'eicièBfai  U  ittt  te  le 
jBorcelct  Coot  famiet»  IHTei»  fncnanc  Miof^Ut» 
I>  éoiHoo  eft  PCDC  9  uiiftgiiunfe  9l  "  jâiiDe*  Les 
éljrirct  font  jciMS  &  «ic  cheane  de«s  odiet 
Aoircs^doBe  ine  eft  prcf^  anoDdie»  te  Axic 
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*     .  ' 

Le  cpfcdet  eft  fifè.   Les  .^IfÛi 
pcMttts  eBuKMcn^  épeiSy'  oleMa  ^ 

£lk  ft  amife  en  ACmoe, 

58.  CHftTtOMttB  lapCMC 
CmMTêOMMLjÊ  U§mu€4i. 

fif^m  imitf  pÊmihm  mmmhmpm  tJMi 
LiM.  Syp.mKi.fêg.  jfi,  «•.  14.— 


€ênUiM.  Lia.  AM./awc«^Ki^*41<« 


Cbjfmmik,  miâSi 
<7}^«  JP*'  '7*  "^«  4* 


OuyfimAt  b^pmêiê.  l'Ai»  Sq^ 


ou  ocs  ftiies  ittraotct^  fiMmeet  mt  ve  peoB 
Miais  cafioiicét.  l*«if  le  defoot  m  corn  eft 
famie.  {.es  fiMi  Ibnt  Mies»  une  k'bue  des 

Hé  fe  uom^  I  la  NottteOtf-IloBMide,  ) 

fé.  CBETaoMttt  wai-fêgAu  1 

Cmmtsommla  SmUiûjm.  . 

OuyfitiÊÊl^  0Mta  f  ybruyMM  j  imêfiÊCi  pÊÊtdns 
'dêokfê  mfis^  ê^/iriê  wUUm»  féfn§imm^WÊâij^ 
mmtUm 

Les  aatenaes  umic  ici  iiuiiBeQies  te  vu  peu  plus 
tonnes  mt  k  corps.  La  cére  eft  fcnupoeufc  ^ 
lans  tadCct.  Le  corcckc  eft  lèm^ineQi,  airec 
dcn  poîoo  nous.  L'^cnfim  eft  (ermgjuieox >pecît , 
scianpihife.  Les  ël^trcs  font  d'un  Tcn  foncé  « 
briOanc»  bordé  de  icminneiiz.  Le  défions  do 
forps  te  ks  panes  font  tcrroginenai. 

■ 

EUe  (t  tfooTc  à  Cayenae, 
JDo  cabinet  *de  M.  GeoCxoj* 

f  7«  CBaysOMiLi  TarioKe» 

ChyJcmeimovéÊtM ,  mgra  ^  eiytrts  rëiris  ^  fmnBU 
fpmfs  imfnfU  téniùis.  Lxm.  Syf.  mëi.  jwf.  5^1. 

ChfyfomeU  Vûrioloféi.  Tai.  Syf.  var.  wëg.  99. 
m^.  18  —  Sptc.  inf.  tgm.  i.  /•  iti.  a^.  j^,  — 
Jfaa#.  m/  cofli.  I«i^f*70.  a\  50» 

£lk  eft  de  mndenr  moyenoe  »  te  eUe^eflèmbk 
è  k  QiryrQai&  dii-poiais.   Le  corps  eft  noir. 


êtytriffiffmcmnit^éiem.  Dno 
|iif»*}pa.  n^«  la.  Um.  f*ff  ï* 

•  ChspCMpUe  ovpk,  d^ 

à  cslescomb^»  d'onjanne  Anvn  fts    ks 

Oa«./«. 

Scsiàsyf.  hm.  irf.  i«i.  44* iy*  *• 


1.^  SSf, 


a'^.it. 

EBe  eft  de  grandear  nmjtmm  »  ^'i 
orak  te  pen  cooTcze.  Le  corps  eft  d'an 
ritre,  Iniiant,  on jpea  bronxé.  Lesaœ 
nmres ,  a^ec  k  ba(c  hn^c ,  te  de  k  los«car  da 
corcelet.  Le  corcdec  eft  d*Bn  vcit  bronae ,  pek- 
ôlUi  il  eft  nen  âeré,  très-rebordé  ,  avec  aa 
enlafeioenientloogtco&ial  fnr  ks  casés.  LV 
eft  pedc,  rriangnkire,  d'un  vert  noisf 
élytrcs  (ont  d*nn  ronge  kcamar^  pilc« 
esches ,  «ne  bande  te  k  fanire  »  vcrdkrcs  {  an 
▼oit  for  cbaque  élftre  nne  grande  tncke  aneiaiiK 
près  de  k  bafc^  nne  bande  an  oùlico ,  nae  fc» 
coi^  tache  prel^iie  circokire  iFers  rcxnéané, 
près  de  k  fonire  »  te  an-dedbns  de  k  bande.  U 
corps  en-deflbus  te  ks  pattes  Ibnt  d^no  yftn  mat- 
riôe.  Les  )ambes  fiiot  kaTes. 


EUe  Te  troare  en Saia ,  en  Saède,  i 
for  k  Frêne. 

jf.  CHaysoMBLi  ondake* 

CutiTioMELA  undfiUtm. 

Ckryfomtla  avaia  rmfii^  êlytris    fé 
QtrO'CàmUis  »  undxiatis»  Lia.  Syjf* 
m^.  ^j.  —  AmmMk.  atâdmiûm.  t%  /•  |»|. 
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€%ryfomiU  unduiata.  Fab.  St^t»  tnt.  pjt?:  tgo. 
•••  30.  —  Spec.  inf.  tom.  I .  pag.  1 1  j .  /i'*,  44 ,  — 

Elle  eft  un  pea  plus  petite  que  la  Chryfbmèle 
du  Peuplier  ,  &  fa  forme  eft  ovale.  Le  cofrteleceft 
-roux,  aun  noir  bleuâtre  au  milieu.  Les  él^es 
ibnt  rou^Tes^  avec  trois  baiules  d'tm  noir  bleuâtre: 
la  première  eft  large  »  ondée  ,^  &  un  peu  avancée 
près  la  future  ;  la  féconde  eft  plus  étroite  &  plus 
ondée  s  la  troiiième  placée  à  Textrémité  fe  réunit 
à  la  féconde  le  long  de  la  future.  Le»  antennes  » 
les  pattes  9l  la  partie  antérieure  de  Tabdooic^n» 
font  d'un  noir  bleu.  .\  . 

Elle  fe  trouve  dairs  Plnde» 

^o.  CHRviOMBLsdix-huic  taches* 

Chktsomela  oêodecim  guttata. 

Chryfomtèa  evata  ,  efytris  frfcis  :  punBis  ôBa 
pailitus  quUufdam  conmxis.  Fab.  Syfil  ent.p»  100» 
n^.  jl.  —  Sp.  inf.  tom.  i.  pag.  llj.V*  41.. 
••-  Méiiu.  inf.  tom.  i.p.  70.  11®.  5 j. . 

Les  antennes  font  noires.  La  tète  eft  p2le ,  avec 
une  tache  noire  à  fa  bafe.  Le  corcelet  eft  liilè , 
pale ,  avec  trois  uches  fur  le  dos  »  noirâtres.  Les 
elytres  font  pâles»  ftriées  &  finement  pointillées. 
On  y  voit  huit  petites  uches  arrondies»  pâles , 
<ionc  quelques-unes'  font  réunies  à  la  bafe.  L'ab- 
domen eft  noir  ,  avec  un  rebord  pâle. 

Elle  fe  trouve  à  la  Noavelle-Holkikle* 

61.  Chbtsombls  mficome, 

Chwltsomela  ruficomism 

ChryfomeU  ovata,  viridi  *  eânUia ,  efytris  flu'^ 
vis  4  jutura  punBifqus  plurimis  cénUeis^ 

Elle  reAemble  beaucoup  à  la  Chryfomèle  phila- 
4elphique  ;  le  corps  eft  ovale.  Les  antennes  (ont 
fcmieineufes.  La  tète  8c  le  corcelet  font  d'un  vert 
bleuâtre.  L'écuflbn  eft  petit  &  d'un  vert-bleuâtre. 
Les  élytres  font  jatwes^  avec  la  future  Scplufieurs 
caches ,  bleues.  Le  dedous  du  corps  eft  bleuâtre , 
avec  les  pattes  icrrugmeufes. 

Elle  fe  trouve... 

Du  cabinet  de  M.  GeofFrcy; 

» 
6x»  Chrysômele  quadri-mc  achetée» 

Chktsomela  quadriguttat^ 

Ckryfomela  avata  ^  thoract  fiavo  ,  i.yiris  nigris], 
fnacuiis  trihtu  albis. 

Les  antennes  font  filiformes ,  jaunes  ;  la  tète 
eft  jaune ,  avec  les  yeux  noirs.  Le  corcelet  xft 
arrondi,  jaune  »  £ans  taches.  Les  élytres  font  lifTcs, 
d'un  noir  bleuâtre  »  arec  trois  ta<pcs  blanches  fur 
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ton 


chaqife  :  les  deux  scmériettres  prèfqtte  réaBies-  8c 
placées  fur  une  ligne  tranfverfale  ^  au  milieu  dt 
l'élytre  «  forment  une  bande  interrompue  ;  la  troi* 
fîème  eft  ficu^e  vers'  l'extrémité  de  chaque  élytrci 
Le  deifous  du  corps  eft  d'un  jaune  obfcur.  ' 


^,\' 


Elle  fe  trouvé  dans  TAinénquc  méridioBalci 

Du  cabinet  de  M.  Duftène. 

/  .  . 

^3  •  CHBrsoME^i  >bni!ie. 
ChmlTsomela  irunaenk 

•  *   ■ 

Ckryfomeia  avata  tefiaceà,  efytris  futara  lituoU^ 
que  mtdia  fafcis^  Fab.  Spec  inf.  tom,  i.  p.  115; 
nf\  44.  •— »  Matu.  iitf.  tom.   i.  p^  71.  ««.  jé. 

Btle  eft  d^  U  grandear  de  la  Cti^fomèle  da 
Polygonum.  EUe  eft  ovale \,  .aflin  convexe.  Tout  le 
corns  eft  d'une  couleur  bnme-marron.  Le  corcelec 
eft  liflê  &  marqué  de  deux  pointt  noirs.  L'écuflon 
eft  petit»  triangulaire  8c  d*un  bran  obfcur.  Les 
élvtres  font  pomtillées  ;  leur  future  eft  noire ,  8c 
.  elles  ont  une  raie  lon^tudinale  ,  jplus  ou  moins 
longue  ,  aa  milieu ,  on  peu  vers  le  bord  extéricut* 
Lti  pattes  8c  le  deflbus  du  corps  font  bruns. 

Ellb  fé  cioûve  i  la  NouveUe-HoUande, 

^4*  Chrtsomslb  du  Polygonum. 

Cmktsouela  PotygofH* 

Ckryfomela  avata,  nigra,  efytris  camUis^ek^, 
race  pedihus  anoque  rufis. 

é 

Ckryfomela  Poly goni  ovitr^  Cârutea^  tkoracefk* 
moribus  anoque  rufis.  L  i  N.  Syji.  nat.  pag.  5 1^. 
«®.  ^.'•^Faun/fuee.  n9.  jxo. 

Ckryfomela  Polygoni. 'Bab*  Syfi,  ent.  pag.  10^; 
«».  ji.  —  Spec.  tnjl  tom.  t.  pag,  iti.a?.  ^^•''^ 
Aîant.  inf  tant.  t. pag.  70.  n^,  54* 

Ckryfomeia  nigra  ,  efytris  carulèo^iridibus  i 
tharase  pedihus  antetinarumqug  bafi  rvfis.  Gboff* 
Inf  r.  I.  p.  1^).  A*,  i^. 

La  Chryfomèle  verte  à  corcelet  rougi,  GiOf  F.K. 

Ckryfonula  Folygon!  ovata  violacea  feu  viridit 
nitida  «  tkorace  lato  pediiufqui  rufo^fiavis.  Dso. 
Mem.  inf  tom,  $.pag.  jti.  «•.  1^. 

Chryfomèle  ovale  violette  ou  verte ,  luifante  ; 
à  large  corcelet  8c  pattes   d'un  jaune  roogcâixct 

Deg.  Iby 

ScarahsttS  quartus.  Raf.  Inf  p.  109. 
ScHABFi.  Icon.  inf  tab.  161.  fg.  4»  tf •  f • 
.  Ckryfomela  nitida^  PQD.  Muf  gréç*  pag^  xjm 
Buprejtis  falicina^  Scm.  Ent.  cam^  n^.   15^ 
Ckryfomela  Pafyfoni.  ScHraM»  Zwm^  inif^uf^ 
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ChryfomeU  Mahé^  Founc.  Ent.par*  i.p,  109. 

.  •.- 
Chrs/omtU  PçfygQui.  y^^^i*  fa/*  torm  i.p.  115. 

*  • 
Elle  eft  longue  de  deux  lignes  9c  large  d'une 
&  un  quart  environ,  ba  cpq^  eft  ovale»  un 
peu  oblong,  d'un  violée  verdâcce  ;  les  femelles  ^ 
luivanc  de  Gécr,  font  plus  vertes.  Les  antennes 
ibnt  noires  y  avec  la  bafi:  Êiuvc,  Un  peu  plus 
feagues  que  le  cprc^let;  les  yeux  font  noirâtres. 
Le  corcclct.cft.4MQ  ^ouge  £uiv.c,  ImLoss  U  eft 
large ,  peu  échancrë  anféricurement  »  convexe , 
poinciUé^  ïxHrfoi  rebordé)  on  y  apperfoit  qoel- 
qucfin^  dc9x  petites  laclict  obfcnrf^^  une  aiué* 
Hçiirc^  Tauire  poftérkurc.  L'écndbn  eft  vcn, 
pcdt  de  trian^Iairr.  Les  élyties  (ont  d'un  bleu 
verdatre,    Inifjntes ,  finement  &  inégalsfeement 

r^intillées.  L'abdomen  eft  rongo^e  en  dc^os. 
anus  le  ks  pa-tes  (oui  Suives  ^  les  ucTcs  font 
noirâtres  I  k  corps  en  dt^ous  eft  ten  oa  violet 
foncé.. 

Elle  fc  irovtc  dans  loote  CEsiopc  for  k  Re- 
nouée ,  Polygonum  aviculare  ^  dont  elle  mange  les 
feuilles.  Dès  qu*on  touche  la  Plante,  ccttnfeâe  fc 
Ltilc  romber  par  terre.  Les  femelles  ont  quelque- 
fois  l'abdomen  ezceffivement  renflé  par  k  grand 
■po^l^  d'orafs  ^'il  contient. 

^(.  Chxysomeli  ruficolle, 

CkryfQïïula  ovaca  cyanta^  antenmarum  hafithoracc 
pedihufqui  ruju.  Fab.  Mant.  inf.  tom.  i.pûg.  71. 

Elle  diffère  très-pea  de  la  Cbryfbmèle  du  Poly- 

£num;  elle  eft  un  peu  plus  pecice.  Les  anteoncs 
Dt  noirâtres  »  avec  la  bafe  feuve;  ks  yeux  fonc 
ooiracrcs;  k  tète  a  un  point  rouge  de  chaque 
côté  de  fa  bafe.  Le  corcckt  eft  fauve,  brillant , 
faos  taches.  L'écullon  eft  azuré,  petit  &  trian- 
gulaire. Les  ély  très  font  d'un  bleu  clair  ,  brillant,  à 
peine  pointillécs.  Le  corps  en  dellbus  eft  viokc  5 
1  anos  &  les  pattes  font  fauves. 

Elle  fe  trouve  dans  U  Ruflâe  méridionale. 

,44.  CHXYSOMiLlérychiocéphale. 
CHM.rsoMML.4  trythroctphola, 

Ckryfomcïd  avaro-ob/onga  ,  capitt  thorace  pedi- 
hufqiu  rufis  y  tlyîris  cyanto^viridihiu. 

Elle  reflemble  parfaitement  à  la  Chryfomêlc 
do  Polygooum,  dont  eUc  n'eft  peut-être  qu'une 
variété.  Lc^  antennes  font  de  la  longueur  du  cor- 
•bkt»  noires,    arec  k  baie  &uve.   La   tète  eft 


£mvc ,  avec  ks  yeux  poirs.  Le  corcckt  eft 
çré  antérieureinent^  peu  rebordé«  £iuvc  êc  Vk. 
L'écuHon  eft  triangulaire.  Les  élytres  font  dTsa 
bleu  verJâtre.  Le  deifous  dn  corpi  eft  noir,  les 
patte»  font  £iuves,  avec  rexttémité  des  caidcs 
noirâtre. 

Je  l'ai  refttc  de  Provence»  de  M.  Tabbé  de  Léoebc. 
^7.  CBATiOAiiLE  céréak. 

CuaLTMOMMLA  ctrtûlU. 

Ckryfomela  ovaea  amrau»  ikorûtt  ùmtis  triimf ^ 
cokoptriê  quinqtu  cérmUis.  LsM*  Sjf,  a^ 
pag.  5S8.««.  17. 

Chry fonte  la  cerealis..  F  AS  Syfi-  au.  pûg.  fX^ 
ji^.  §j.  —  Spcc.iiif.  tom^  1.  p.  114.  ««.  45-  — 
Mant.  inf,  tom^  i .  /•  7 1  •  Jt*.  5  t. 

Chfyfomela  auna  ,  fafciis  cênUeh  eupnifyat  ai- 
tâmU  ,  punSis  inordinaiUm  GiOlff.  i*/l  <•*•  i* 
pag,  xé%.  n^.  14. 

L'-arleqnin  doré,  fiiorr.  Ib. 

SCHABlf  .i^<">-  ttf  tak.  t.fg.  )• 

Chryfomela  cereaiis.hAicH  kwlt.  lmftêm,\. 
p.  iy6.  A^.  14* 

Ckryfomilafafciata.  JouKC.Eiu.pétr.  i.  p.  laS. 
n^.  14* 

ChryfomiU  cêrtalU.  Vill.  £ar.  a 


!•/•    tu* 
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Elle  eft  de  grandeur  moyenne  9l  ttanc  fecar 
ovale.  Les  antennes  font  un  peu  plos  longocs  qac  !c 
corcelet ,  noirâtres ,  avec  leur  bafe  vioktte.  Lesytcx 
font  noin.  La  tète  eft  d'un  vert  doré  ,  avec  un  peu  ic 
bleu;  elle  eft  rraverfée  longitudioalement  par  zz.z 
ligne  peu  profonde  >  deux  grandes  taches  c^ 
rouge  cuivreux  occupent  tout  le  (omnKt.  Le  co:- 
celct  eft  convexe ,  pointillé ,  échancré  aoKriemrt* 
ment ,  entrecoupé  altcnMtivenunt  par  qajcrc 
bandes  d'un  rouge  cuivreux ,  8c  trois  «bleQef.  Les 
côtés  font  d'un  rouge  cuivreux.  L'écudbo  eft  bka , 
triangulaire.  Les  élytres  font  finement  8c  tnéfê' 
bèrement  pointillécs  ;  on  voit  fur  chacune  quane 
bandes  longitudinales  d'un  rouge  cniTrcnx,  cnirf 
mêlées  d'autant  de  bandes  bleues.  Les  aSes  ines 
rouges.  Tout  le  defTotis  de  l'infeâe  eft  ^loitz', 
le^  pclottes  des  tarfes  font  brunes. 

Cette  Chryfomèle  fe  trouve  au  midi  de  Tli- 
rope,  dans  les  endroits  arides^  élevés,  paraDict 
bleds  :  je  l'ai  trouvée  fréquenunent  fur  k  Gcaét 
dans  le  midi  de  la-  France.  Elle  fc  lai£e 
lorfqu'on  veut  k  fai£r. 


é8.  Chrysomeli  américaine. 

Chrysomila   amtncana, 

Chryfonula  oyata  viriii -^vea  ,  tiy  tris  finie 
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Sue  fanguîneîs,  Fab.  Syfi,  ent.  p.  lôo,  «•.  J4.  —• 
\p€C^  inf,  tom,  i.  pag.  ix^  n*.  4^.  —  Mtfrtt,  inf* 
fQ/n^  i«  p.yi.n^.  58. 

Ckryfomela  viridis  nitida  ,  yfr/i>  ^^ c^m  eupreis  , 
punSorum  dupiici  ferie,  Geoff.  i/i/i  r.  i.  /.  t6l. 
oo.  13. 

Lz  Cbryfomèle  V,  galons.  GeOff.  Ib. 

Chryfome'a  nitidula.  Fou&c.  Ent.  par.  I. 
pag.  xo8,n®.  13. 

Cette  iChryfgmclc  cft  de  grandeur  moyenne, 
&  dune  forme  ovale.  Son  corps  cft  d'un  vert 
doré,  un  peu  bronzé  brillant.  Les  antennes  (ont 
d'un  Ëiuye  obfcur  :  les  yeux  font  noirs ,  &  le 
fommec  de  la  tête  cft  d*un  rouge  cuivreux.  Le 
corcelet  cft  liffe ,  ircs-brilant,  pondue  irréguliè- 
rement fur  les  côtés ,  orné  d'une  raie  rouge 
<iorée  au  milieu  ,  avec  les  rebords  rouées  dores. 
L'écuflbn  eft  petit,  d'un  vert  bronzé.  Lcsélytres 
font  d'un  vcrc  bronzé^  entrecoupées  par  dix 
raies  longitudinales  ,  d'un  beau  rouge  cuivreux 
très-éclatant  9  donc  cinq  fur  chaque  clytre  ;  les 
raies  vertes  ont  chacune  deux  rangs  de  points, 
nui  forment  deux  ftries;  les  ailes  font  rouges.  Le 
^ffous  de  l'infcde  eft  d'un  vert  obfcur  5  les 
pattes  font  brunes,  avec  les  genoux  verts* 

EUe-fc  trouve  au  midi  de  l'Europe ,  far  les 
plantes  labiées. 

69,  Chrysomele  fuperbe. 

Chrysomela  fuperba. 

Ckryfomeld  ovaca^  Jupra  ruhro^cuprea  ^  tlytris 
vitta  mcdia  futuraquc  viridi-auratis . 

Elle  eft  un  peu  plus  grande  que  la  Chr)'fo- 
mtle  céréale ,  &  n*cft  pas  auiTi  convexe.  Elle  eft 
ovale  :  tout  fon  corps  en  defTus  cft  d'un  rouge 
cuivreux  très-éclatant ,  finement  &  irrégulièrement 
pointillé.  Les  antennes  font  d'un  fauve  obfcur  , 
un  peu  cuivreufes  à  leur  bafe ,  plus  longues  que 
le  corcelet.  Les  yeux  font  noirâtres;  la  tête  & 
le  corcelet  font  d'un  rouge  cuivreux  ,  un 
peu  obfcur  ;  le  corcelet  eft  élevé  dans  fon  milieu 
â:  il  a  fur  les  côtés  une  impredion  longitudinale , 
courte.  L'écuflbn  eft  petit,  triangulaire,  d'une 
couleur  cuivreufe  obfcurt.  Les  élytrcs  font  prefque 
entièrement  d'un  beau  rouge  cuivreux ,  tres-bril- 
lant;  on  voit  fur  chaqne  une  raie  d'un  vert 
doré ,  qui  commence  à  l'angle  extérieur  de  leur 
bafe,  &  fe  prolonge  au  milieu  des  ^lytres,  jufques 
vers  leur  extrémité,  la  future  cft  d'un  vert  doré. 
Les  aîlcs  font  rouj^cs.  Le  deflbus  du  corps  eft 
d'un  vert  foyeux  luifant.  Les  .tarfcs  font  bruns. 

Elle  a  été  trouvée  au  Mont  Pilar ,  près  de 
Lyon. 

Hifi,  nat.  InficUs.  Tome  K. 
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7».  Chrysomele  agréable. 

Chrtsomela  feftiva, 

Ckryfomela  ovata  nigro  -  âtiej ,  elytris  Uneis  tri^ 
bus  futur aque  antic a  fiavis .  V ab.  Syft,  ent,  p,  loo. 
«*•  j  f.  —  Spec.  inf  tom,  1.  pag.  x  14.  n^.  47.  — • 
Mant,  inf  tom,  i.p.  71.  n^,  59. 

Elle  a  la  forme  de  la  Chryfomèle  (aftueufe  ; 
mais  elle  eft  deux  fois  plus  petite.  Le  corps  eft 
d'une  couleur  bronzée  obfcure  ;  les  élytres  onc 
des  ftries  formées  par  des  points  enfoncés;  elles 
ont  leur  bord  antérieur  &  trois  lignes  longitudi- 
nales jaunes  ;  les  deux  extérieures  fe  réuniflcnt  à 
l'extrémité. 

Elle  fe  trouve  en  Amérique. 

71.  Chrysomele  faftueufe. 

Chrtsomela  faftuofa, 

Ckryfomela  ovata ,  aurea ,  coleoptris  Uneis  tribus 
cdru/eis.  Lin.  Syft,    nat.  pag.  588.  a^.  iS* 

.  Ckryfomela  fafiuofa.  F  A  B.  Syfi,  en  t.  pag,  lor, 
«^.  36. 1— ^jp«c.  inf  tom,  i,  p,  i%^n^.  48.  •«->■ 
Mant,  inf  tom.  i.p.  71.  it<>.  ^o. 

Ckryfomela  viridis  nitida ,  tkorace  antice  exca^* 
vato ,  fafciis  elytrorum  longitudinalibus  CAruleis^ 
Geoff.  Inf  tom.  i.p.  161.  n^.  !»« 

Le  petit  vertubleu.  Geoff.  Ib. 

Gronov.  Zoopk,  $61, 

Cocclne:la  fpeciojijfima.  Se  OP.  Ent.  cam.  n^,  iji. 

Ckryfomela  fafiuofa.  Schrank.  Enum.  inf. 
aufi,  n  .  I7f. 

Ckryfomeld  fafiuofa.  Laichart,  Inf.  tom,  i, 
pag,    157.  n°.   15. 

FuESL.  Archiv.  inf.  4,  pag.  53.  /i^.  »  j.  tab,  ij* 
fig.  6. 

Ckryfomela  Anea.  FouRC.  Ent,  par,  \*  pag,  loSj 
n^.   II. 

Ckryfomela  fuftuofa.  Vill.  Ent,  tom.  i.  pag.  m. 
/i*.  14. 

La  longueur  de  cette  efpéce  eft  de  deux  lignes 
&  demie,  &  fa  largeur  d'une  &  demie  :  elle  a 
beaucoup  de  reflemblance  avec  la  Chryfomèle  du 
Gramen.  Elle  eft  ovale  &  d'un  beau  vert  doré. 
Les  antennes  font  grenues,  un  peu  plus  longues 
que  le  corcelet»  brunes,  luifanres  à  leur  bafe, 
noirâtres  obfcures  à  leur  extréinité;  les  yeux 
font  noirs;  le  vcrtcx  de  la  tête  cft  doré,  cui- 
vreux. Le  corcelet  eft  pointill^é ,  échancré  &  doré 
antérieurement,  cuivreux  vers  les  côtés,  &^  vert 
poftérieurement.  On  trouve  des  variétés  où  il  eft 
entièrement  vert.  L'ccuifoDeft  petite  triangulaire  , 
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vert.  Ixs  élytres  font  ^un  vert  doré,  on  pea 
cnivrcuz ,  entrecoupé  dans  le  milieu  par  une  raie 
bleac  »  avec  qud«^ues  llrtes  fermées  par  des  points. 
La  Tiinire  cA  blcac.  Les  aiSes  Ibnc  rouges.  Le 
dedons  du  corps  eil  vert  doré  ;  les  côtés  de  la 
poitrine  font  bleus.  Les  urfes  font  un  peu  bruns  » 
&  les  cpoag;:s  .  jnt  blanchàti  es. 

Elle  fe  cronve  en  Europe  fur  les  plantes  labiées. 

72.  Chetsouils  glorieufe. 

CimrioMiLA  gioriofa. 

C»t'\fo'rîelA  cra:a  viridis  nitida  linea  unica 
€Mru!ij.  Fab.  Sp^c.  inf,  tom^  1.  dppcnd,  p.  497-  — 
McMt.  itf.  :o'K.  t. p.  -7 1 .  n*.  6 1 . 

Elle  efl  obîocffuc,  un  peu  pins  grande  que  la  Chiy- 
mèle  îaùucjie  &:  moins  convexe.  J^e  corps  eft 
▼ext.  Les  antennes  font  un  peu  plus  longues  que 
le  corcelct ,  ooirâcrcs ,  avec  la  ba 'c  brune  &  lui- 
fanie  ;  les  jreux  font  noirs.  Le  corcelet  eft  brillant , 
poûmllé  irrégulièrement  $  les  points  font  plus  lar- 
ges fer  les  coiés ,  ft  l'oo  7  voit  une  ligne  enfoncée 
&ngitadina!c  }  les  rebord  «  font  épais  ,  Se  ont  un 
Tzûtz  blei.  L'écudbn  eil  azuré,  triangulaire.  Les 
élyuts  tont  an  peu  chagrinées  »  ii  régulièrement 
pouitiUécs.  L'angle  extérieur  de  la  bafe  eft  prora* 
Dérant.  On  voit  lur  le  milieu  une  petite  raie  courte» 
b!ciie,  qui  ne  paroît  bien  qu'avec  la  loupe.  La  future 
cft  azurée.  Le  deffi>as  de  l'infeâe  Bc  les  pattes  font 
▼erts.  Les  tarfes  font  bruns ,  avec  les  pelottcs  ^un 
xoageâtrc  oblcur. 

E!!e  fe  trouve  en  France,  en  Italie. M.  Danthoine 
ne  fa  envoyée  du  Dauphiné. 

7).  Cketsomele  fpécieufe. 
CmilYsomil  i  ffeciofa, 

Ckryfometa  ovata  viridi  -  ftricea  ,  elytris  lineis 
djohuj  aureis    Lin.   Syji.    nût.  pag.  588.  «**.  15. 

ChryfomeLi  ffulofd.  Fab.  Syft.  ent,  pag.  ici. 
»•.  57.  —  Spcc,  inf,  tom,  i.p.i  14.  «°-  4^-  —  Manr. 
inf.  toft,  I.  pag.   71.  n9.  éx. 

Cozcinilla  fafiuofa.   Se  OP.  Ent,   cam,   n?.  131. 

H  DLL  Al,  Inf.  tah.  6,  fit^.  1. 

F'JISI.   Archly.  inf,  ^,  pag.   J4.  «•.  16,  tah,  15. 

Chryfomcla  fpeciofa,  Vill.  Ent.  tom.  i.  f .  115. 
a*.   15. 

Eî!c  cft  fcmbîaSîc,  pour  la  forme  dj  corp<,  à  la 
Chryl'^mclc  c.'rcdi:  ;  mais  clic  cîl  une  fois  plus 
pcv.ic.  Sa  couleur  cft  verte  ,  >r:lUnte.  Les  bor-ls 
cx:»'ricurs  &  intérieurs  des  tlytrcs  font  dorcs.  Les 
aii'.cjifics  lonc  noius. 

EUc  fe  trouve  en  France  «  en  Allemagne. 
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74.  Ch&tsomelb  bordée, 
Cmrysomela  liMdaiét, 


i./.  ijr 


Lhryfomela  cvatA  ,  «rrv  :  coU^ftrÊ^mtm  Li 
fangutnio.  Fa*.  Syji.  tnz,  /.  ici.  «*.  15-  — ^f«- 
inf.  tom,  I.  pag,  115.  s*.  51.  —  Msmt,  iaf. 
iom.    I.   pag,  71.  «®.    ^^. 

Ckryfomela  nig'o  cgntUa  ,  efyziis  ÎEnéis  ,  pmnc' 
tatis  ,  margiac  exttriori  àf  amiericn  rmirii.  GlOiff. 
Inf.  tom,  t. p.  lie. a*.  9. 

La  Chryfomèle  bleue  à  bordure  ro^e.  Giof  r .  /». 

SCH AZI i.  Icon,  Uf.  top,  XI.  ^.  xc. 

ChryfomeU  marginits.  Foos.c,  £«.  /«r.  i. 
pag,  107.  «®.  5. 

Ckryfomela  limhaia,  Vill.  iEcr.  ri 

«••  f4- 

Elle  a  beaucoup  de  rapports  avec  la  Ckrylo- 
mèle  fanguinoknte.  Elle  eft  aiTex  arrondie.  Tout  f^i 
corps  eft  d'une  couleur  noire  on  peubleuâirc  foncer. 
Les  antennes  (bat  grenues ,  brunes ,  un  peu  pljs 
longues  <|ue  lecorceler.  Le  corcelet  eft  poinaUe  « 
liife  ,  avec  une  impreflîor  latérale flc longitudinale, 
5c  fes  bords  relevés.  L'ccnilbn  eft  noir  ,  rnangulairc. 
Les  éiytres  ont  de  petin  points  eiifencés  «  pbcés 
fans  ordre  ,  fur  les  bcids  extérieurs  de  antcrieors 
on  voit  une  large  raie,  d'un  rouge  de  laog ,  ljvidc« 
Le  deflbus  de  l'ufeâe  eft  noir. 

Elle  fe  trouve  en  France ,  en  Af^Utexre» 

7;.Chiitsomile  {ângninolcote. 

Chuysomela  famguinoUnta. 

Ckryfomela  ovata ,  atra  y  elytris  margîm  €x:t* 
riori  fatguineis.  LiN.  Syfi.  nat.  pag,  55 1 .  n*.  )S.— 
Faun,  fue:,  n°,  519. 

Ckryfomela  fanguinoUnta,  Fab.  Syfi.  emt, p.  10:. 
/!**.  40. — Spcc,  inf.  tom,  i.  pm  1x5.  «•.41. — 
Mjnt.  inf  tom,  i.  pag,  71,  ii^.  67» 

Ckryfometa  nigro^éru/ea ,  tlyrris  a  tri  s  pvzBaxis , 
marg'.ne  exterion  ruèro.  GlOJf.  Itf,  tom,  1. 
p.  15^.  n^.  g.  Pi.  ^pg.  7. 

La  Chryfomèle  noireàbordure  rouge,  Geofi.  l  - 

Ckryfomela  tubro-marginata  •  o\uta  ,  f*ifrj  t;- 
grj  Juàttu  vioiacca  nitiaa  ,  elytris  /t..?.'ij  f^j'î 
marginatii.  Dec.  Mém,  inf,  tom,  j.  p.  2^8.  a",  r- 

ChryTonitle  à  bordure  rou^e  ,  ova'e  ^  noue  e«- 
dcilus  y  Zk  violette  ,  luifantc  en  •  Jciîoa;  ,  a  èrsa 
chagrines,   borJcs  de  rouge.  Dtc.  75. 

ScHAEJF.  lio.i,  inf.iab,  tl.fig.  15. 

ScLZ.  Hiji,  inf.  tak.  )./f.  io< 
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;.     Chryfomela  fang^noUnia,  ScnK AU K.  Enum.  inf, 

Chryfomcla  fanguinoliata,  Laicmart.  Inf.  t,  I, 
pag.  ijf.  n".  16. 

ChryfomiU fanguinoUnta.  FOURC.  Eat.  par.  I. 
p.  jo6.  n?.  S. 

ChryfomelafanguinoUnZa,  ViLL.  £iU,  com.  i. 
p.    IîI./.^  jl. 

Cette  ChryTomèle  efl:  <le  figure  ovale  ,  longue 
de  quatre  lignes  &  demie ,  fur  deux  &  demie  de 
large.  Elle  eît  noire  en  dcfliis ,  poîncilléc,  prefqiie 
ch^in^e.  Les  antennes  font  un  peu  plus  longues 
que  le  corcelst.  Le  corcelec  e(l  lille  au  milieu;  il 
a  fur  les  côtéi  uu  enfoncement  loneiEudinal ,  &  fes 
bords  font  ^levjs  ,  allez  gros.  Les  élyties  fonid'un 
noir  foncé  ,  Si.  bordées  de  rouge.  Les  ailes  font 
tcuges.  Le  dellbus  du  corps  &  les  panes  font  violets. 

File  fe  trouve  en  Europe  ,  dans  les  bois  ,  dans  les 
champs ,  fui  les  bords  des  chemins, 

7<.  ChrtsoÙele  marginée. 

Chkysomila  marglnata. 

Ckryfoitttla  ovata  nigro-àtta  ,  tlytrii  margînt 
àu€iâ.  Lin.  Syfi.  nat.p.  591.  «*",  jj.  —  Faim.fuic. 
n".  jîo. 

Ckryfamtla  marglnata,  Fab.  Sy^.  ent,  p.  ioi. 
»".  41.  —  Spec.  mf.  tom.  i,  pag.  125.  «o.  54.  — 
Maitt.iaf,  tom.  i.p.  71,  a".  68. 

Ckryfomela  ovatit ,  fupra  viridi'tnta  ohfcura  ni- 
tida ,  fubtas  n'igra ,  elytrii marine  tuteo-rubrU. Dec. 
Mim.inf.  tom.  j.  p.    loj.n".  14. 

Chryfomèle  ovale  ,  d'un  ven  obfcut  ,  bronzé  , 
Iiiifanc  en-deffus  Se  noir  en-delTous,  à  étuis  bordés 
de  rouge  jaunâiic,  Dec.  U. 

ScHMiï.Icon.inf.tai.n.fig,  iy.  * 

Chryfomila  marglnata.  LaicHart. /nj!  lom.i, 
pag.  I60.  «o.  17. 

Cfiryfômtiii  marglnata.  Vtj.L.  Eut.  tom,  i.p.ifi. 
«*.  ÎI. 

*  Elle  ed  d'une  forme  ovale  ,  alongée  ,  longue 
de  trois  Se  large  de  dcui  lignes.  Tout  le  deflus 
du  corps  eil  d'un  noir  bronzé ,  luifant.  Les  antennes 
font  un  peu  pluî  longues  que  le  corcclet.  Le  cor- 
celet  eft  rebordé.  Les  ilfucs  ont  des  ftries  formées 

Sar  des  points  concaves  ,  Si  leur  bord  extérieur  eft 
'un  rouge  jaunâtre.  Le  deflons  du  corps  efl  d'un 
noir  laifaor. 

'    £llc  fe  trouve  en  Europe  ,   dans  les  prairies. 
77.  Ckkysokelb  margineile. 
KMM^TtoMitA  marginitta. 

lyfomtU  Qblotîgi  -avtta  nigrvttrulta ,  thfrect 
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tlytrlfque  margine  luttts.  LiNi  Syâ,  nac.p.  591. 
«".40,  —  Faaa.fatc.  n".  fil. 

Chtyjomela  margineUa.  ÏAS.SyJl.  tnt.  p.  lot. 
n'.^i.  —  Spcc.  inf.  tom.  i.pag.  iij.  n«.  jy.— 
Mant,  inf.  tom.  X.pag.  ft.n".  6s. 

Ckiyfomtla  mar^ielU  RanancuU  oblongo-ovata  , 
viridi-tnea  obfcara  itltida  ,  ihoraee  tlyirijqut  mar- 
gint  luteii.  Dto,  Nlém.tnf.  tom.  j.  p.  fo^.a'.  ij. 

'  Chtyfomcle  ovale  oblonguc  ,  d'un  rert  obfcur 
bronzé,  luifant,  à  corcclct  Se  étuis  bordéi  de 
jaune  fauve.  Des.  fi. 

Scaraètuit  oRttitnii  elavaiis  ttrtlus.  Rai.  /^. 
pag.  9>. 

Chryfomela  margintHa.  Laichart,  htf.  tom.  1, 
p.  tSS.  «**.  18. 

Chryfomtla  margtntUa.  Vill,  Ent.  tom,  i. 
pag.  1)1,  n".  jj. 

Elle  eft  pcri:e  ,  &  d'une  figure  ovale- obi  on  eue  ; 
le  corps  eft  entièremeni  d'un  vcit  bronzé  ,  luilant. 
Les  antennes  font  noires.  Le  cotcelct  eÂ  htgc. 
pointillé  ,  légèrement  icboidé  ,  avec  une  large 
raie  jaunâtre  ,  fur  les  côtés.  Let  élyties  oncle 
botd  eitéiîeur  jaunâtte&des  (Irics  légulitres,  dif- 
pofécs  par  paires  ,  formées  pat  des  points  enfbncést 
Les  pattes  font  noires. 

Elle  fe  tiouve  en  Europe  principalemcnc  fui  la 
Renoncule  acre ,  Ranuiicuiiu  acrtt, 

78,  Chrt^Omele  haonovriènc, 

CHurtoMtLA  haanoveriana. 

Ckryfomela  ovata  cyanta ,  tkoraee  margine ,  ely. 
tris  margine  vit'aque  ferrugintis.  Fab.  Syfl.  ent, 
pag.  lOt.n".  4j.  -~Sptc.  Inf.  tom.  i.pag.irg, 
tt",  j6,—~Maat.  inf.  tom.  i.  pag.    71,  «".71. 

Ckryfomela  hannoveriana.  Vi  tl.  Ent.  tom,  i, 
pag.i^e.nO.ii. 

Ckryfomela  kannoveriana.  FuESL.  Arckiv.  inf.  4. 
pag.  54.  n".  xx.iab.ii.fig.  10. 

,8.  Chryfomela  PotentiU*.  Yvisi-.Jtrekiv.  inf.  4. 
pag.   jj.  n'.   ij.   tai.  ij.  fg.   II. 

y  Ckyfomela  Ranuneulî.  Fuesl.  Ârekïv.  inf.  4, 
;,.  JJ.  b*.  14.  wi.  xyfg.ii. 

Elle  çft  de  la  grandeur  de  h  CbryfomMe  uar- 
ginéej  le  corps  ell  b!eu  ,  luifant  &  lilfe.  Les  an- 
tennes font  noires.  Le  corcclet  a  fur  les  cStés  use 
bordure  fcrrugîneufe ,  large.  Les  élytres  font 
\)OtAiei  de  (èrruginem  3c  ont  dans  le  milieu  une 
petite  raie  fcrrugîneufe ,  qui  fe  réunit  à  la  bordure 
vers  t'exttémité  ;  elles  ont  des  flries  formé»  par 
des  points  enfoncés. 

On  lï  ttouTc  en  All«>)u«tie, 

Vttt  t 
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7^.  CHRTSOttsii  variable. 

CmkTsomelà  variabilis. 

Chryfomela  ovata  nigra  ,  efytris  marghte  II 
ahbreviatis  nibris. 

Elle  cft  plus  pente  &  d'ane  forme  plus  oblongue 

3UC  la  Chryfomcle  fanguinolcnte.  Les  antennes  k>nt 
'un  fauve  obfcur  ,  a  peine  plus  longues  que  le 
corcelet.  Le  corps  eft  noir.  Le  corceletell  liife^  Fans 
taches.  Les  ëly très  font  pointillées  »  noires ,  avec  le 
bord  extérieur  &  quelques  lignes  longitudinales 
courtes  »  d'un  rouge  plus  ou  moins  pâle.  Les  paucs 
font  noires. 

Les  élytres  varient  beaucoup  ;  elles  font  noires  , 
âvcc  le  bord  extérieur  rouge,  ou  marquées  de  lignes 
rouges ,  dont  le  nombre  flc  la  forme  varient.  Une 
partie  des  élytrcs  td  quelquefois  rouge. 

Elle  fe  trouve  en  Efpagne, 

So.  Chrysomele  unipon^luée. 
CutLTsoMMLA  unipunffûtam 

Chryfomela  avÀita  nigra  ^  thorace  utrinque  ma^ 
euh  pal  idtt ,  elytris  pallidt  tffiactis  ,  punclo  mé- 
dia nlgro. 

Elle  reflfcmble ,  Dour  la  formel  la  grandeur  ,  ï  la 
Cliryfomèle  vari;ible.  Les  antennes  font  noires, 
pâles  à  leur  bafe ,  gueres  plus  longues  que  le  cor- 
celet. La  tcte  ciï  noire ,  avec  deux  points  peu 
marqués,  d'un  jaune  pâle  à  la  partie  pofléncure. 
Le  corcelet  eft  lifTe  ,  noir  ,  avec  le  bord  antérieur 
êc  une  tacbe  de  chaque  côté  d*un  jaune  pâle.  Les 
^lytres  font  pointillées  ^  d'un  jawne  teOacé  ,  avec 
un  petit  point  noir,  au  milieu,  vers  la  future.  Le 
dcflbus  du  corps  &  les  pattes  font  noirs. 

Elle  fc  trouve  en  Efpagne, 

81.  Chrtsomelb   cinq-points. 

ChrYsomela  quinquepuncidta» 

Chrxfornela  ovata  nigra ,  thorace  rufo  ,  coleoptris 
tejl.xccis  punciis  qulique  ni  gris.  Fab.  Mant.  inf. 
tom,   I.  p,  71.  «®.  72. 

Elle  eft  de  grandeur  moyenne.  La  xttc  &  les 
antennes  font  noiics.  Le  corcelet  cfl  arrondi ,  rou- 
gcâ:re ,  fjus  taches.  Les  clytres  font  liilcs  ,  tefta- 
cccs  ,  avec  cinq  points  noirs  à  la  bafc  ,  un  autre  à 
rcxtrcmitc ,  &  un  troi.'ième  au  milieu ,  commun 
aux  deuxélytres.  Le  défions  du  corps  cil  ooir, 

Lllc  fc  trouve  à  Hambourg. 
81.  Chrysomele  ccuiTonnée. 

CHKTSOJUtLAfcuttllata, 

Chryfomela  ovata  ru  fa ,  coleoptris  maculis  qui  ti- 
que nigris^  Par,   Munt,    inf    tom,    j,  pag,  71, 

H*.  73. 
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.  Chryfomela  fcutellata,    FuESL,  AnUv»  hf.  4; 
pag.  j8.  «•.  \x.  tah.  i  j.  fig.  10.  c. 

Elle  eO  petite.  La  rite  &  le  corcelet  font  fanves, 
fans  taches.  Les  antennes  (ont  noirâtres  à  Itui  ex- 
trémité. Les  élytrcs  font  litfes ,  fauves,  avec  cinq 
taches  noires  ,  une  tache  commune  à  la  baf« ,  deux 
autres  fur  chaque  au  milieu ,  rapprochées  ,  prcf- 
que  confluentes.  L'abdomen  elt  ooir  à  (a  baie. 

Elle  fe  trouve  en  Allemagne* 

83.  Chrysomrle  petite-ligne. 

Chrtsomela  litura, 

Chryfomela  ovata  ,  rufifcens ,  efytris  futurs 
liaeaque  longitudinali  nigris,  Fab.  Syft\  ent.  /.  t2U 
«**.  44.  — ^>.  Ittf  tom,  \.  pag,  11^.  «•.  57.— 
Mant,  Inf  tom.  i .  p.  71,  «o.  74. 

FuESL.  Archiv.  Inf  4.  p.  57.   «*•  jo.   /tfi.  i^. 
fig.  18.  <7. 

Chryfomela  litura.  \i\,l,  Ent.  tenu  i.  p^.  t)#« 
n^.  56. 

Chryfomela  olhacea.  ¥  o  R  s  T.  Nov.  fpee.  inf 
pag.  23.? 

Elle  eft  pente,  ovale  &  convexe.  Sa  coaltar 
efl  fauve  ,  d'un  jaune  pâle  dans  Tua  ou  Taa- 
tre  fcxe.  Les  antennes  (ont  fauves,  un  peu  plus 
longues  que  le  corcelet.  Les  yeux  &  le  derrière  de  la 
tête  font  noirs.  Le  corcelet  eft  lifTe,  ponâué,  convexe, 
très  peu  rebordé.  L'écufTon  eft  noir  ,  arrondi  pofté- 
rieuremcnt.  Les  élytres  font  fauves  ou  pâl^-s,  avec 
la  future  noire ,  5c  une  ligne  noire  ,  longitudin  ilc , 
placée  au  milieu  &  qui  n'atteint  pas  rextrcmité  dci 
élytres  ;  cectt  ligne  eft  quelquefois  très  -  large  . 
&  forme  une  efpcce  de  raie.  On  voi:  fur  clutuc 
éiyric  neuf  ftrics,  formées  par  des  points  enfînrc'* , 
difpoftes  par  paire.  Le  dcÂbus  du  corps  c<'c  ne: . 
Les  pactes  font  fauves. 

Elle  fc  trouve  en  France,  en  Angleterre,  :'-r 
le  Genêt. 

84.  Chrysomele   linéole. 

Cheysomela  h  ne  o  la, 

Chryfomela  ovata  ,  jlava  eoleoptrts  pL'uis  ri- 
decim  lineifque  duahus  ni  gris,  L  i  N.  Syji.  r.^:. 
pag.  591.  n".   47. 

Chryfomela  lineola.  Fab.  Sy/l.  ent^  pag.  ici, 
n<*.  45.  —  Sp.  inf.  tom.  l.  f*tg.  176.  n'.  55.— 
Mant,  inf  tom,  i,  pag.  71.  n^.  76, 

Elle  eft  très-petite,  &  de  couleur  iaiinc.  Les 
yeux  font  noirs;  la  tète  &  le  corcelet  (bot  pi!«k 
Les  tlycrcs  font  jaunes,  avec  des  points  noirs; 
trois  à  la  bafc ,  deux  a  Icxtréoûté ,  un  autre  place 
ail  bas  de  la  future  ;  on  remarque  «a  trtu 
au  milieu  de  chaque  élytre. 

Elle  fe  trouve  co  Amérique* 
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Sf.  ChrySOMile  facréc» 

Chrtsomela  facra, 

Chryfomeld  ovata  fupra  rufa  ,  tkoracis  Une  a 
punUis  duobus  elytrorumque  futuru  nigris.  Lin.  Syft. 
nat.  pûg.^9y  n*.  4^. 

Chryfomela  facra^  F  a  B.  Syft,  ent,  pag.  loi. 
n».  4^.  —  Sp.  inf,  tom,  1,  pag,  ix6.  n?.  59. — 
Munt.  inf.  tom.  \*  pag,  71,  n".  77. 

Elle  refTcmble,  pour  la  forme  &  la  grandeur, 
à  la  Chryfomèle  iide.  Les  antennes  &  les  yeux 
font  noirs.  La  cêce  eft  fauve,  avec  un  point  no'r 
au  milieu ,  près  du  corceler.  Le  corcelec  efl  roux , 
avec  une  grande  tache ,  noire ,  longitudinale  ^  & 
an  point  noir  de  chaque  côté.  Les  élytrcs  font 
fauves ,  lilTcs ,  avec  la  future  &  quelques  lignes 
noirâtres  >  fa  plus  extérieure  efl  unie  à  la  Dafe 
avec  la  plus  intérieure  ;   l'intermédiaire   fait  quel- 

3ues  zigzags  vers  fon  extrémité  ;  il  y  a  au  milieu 
e  la  ligne  marginale  un  avancement  qui  eft  rouge. 
Les  ailes  font  a  un  rouge  de  fang. 

Elle  fe  trouve  dans  la  Paleftinc. 

S^.  Chrysomele  jaunâtre. 

CHRTSQMELAfiavicanS, 

Chryfomela  ovata fiavefc eus  ^  elytris  viridl^cine- 
reîs,  Fab.  Mant,  inj,  tom.  i.  pag.  71.  /i^.  75. 

Elle  reflemble,  pour  la  forme  &  pour  la  gran- 
deur, à  la  Chryfomèie  petite  -  ligne.  La  tête,  le 
corcelct  &  les  pattes  font  jaunâtres.  Les  élytres 
enc  des  ftries  »  formées  par  des  points  enfoncés , 
elles  font  d'un  vert  cendré  >  &  leur  rebord  cft  un 
peu  jaune. 

Elle  fc  trouve  en  Saxe. 
S7.  Chrysomele  fardée. 

CHRYSOMELAfucata, 

Chryfomeld  ovata  atra ,  tkorace  elytrîfque  vi- 
ridi'dneis,VAB.Sp.  inf  tom.  i.pag.  iiêT.  ix®.  6l. 
^—  Mant.  inf  tom,  i,pag.  71.  /i°.  7^. 

Elle  eft  femblablc  ,  pour  la  formt  9c  la  gran- 
deur ,  à  la  Chryfomèie  viminale.  Les  antennes 
fontnoires,avec  labafe  d*un  noir  bleuâtre  luifant.  La 
tète,  le  corcelct  &  les  élytres  font  d'une  couleur 
verte  bronzée  foncée.  Le  corcelet  eft  liile  au 
milieu ,  avec  jime  imprcflion  longitudinale  de  chaque 
côté.  L'écuffon  eft  très-petit  &  ttiangulaire.  Les 
élytres  ont  des  points  prcfque  rouges ,  rangés  en 
Arles ,  &  les  (Iries  font  deux  à  dedx.  Le  deiïous 
in  corps  &  les  pattes  font  d*un  noir  bleuâtre , 
hàfxau 

£lk  fc  trouve  en  Italie. 
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88.  Chrysomele  fufcicorne, 

CifRTsoMELAfufcicomis, 

Chryfomela  ovata  viridi-dnea  ^  antennis  tibitfque 
nigris,  Fab.  5/?.  inf  tom,  i.  pag,  lié.  «*.  6l.— 
Mant,  inf  tom,  ^.pag.  73.  /i**.  80. 

Elle  reHcmble  à  la  Chryfomè'e  du  Gramen , 
mais  elle  cft  plus  petite  :  les  antennes  font  noi- 
râtres ,  afTcz  courtes  &  grenues.  La  tête  &  le 
corcelet  font  d*un  vert  brillant  &  légèrement  poin* 
till<fs.  VécufCon  eft  triangulaire,  petit  &  d*un  beau 
vert.  Les  élytres  font  d'un  beau  vert  brillant  &  irré- 
gulièrement pcintiil<fes.  Le  dc/Ious  du  corps  eft  d*un 
vert  un  peu  bleuâtre  &  foncé»  luifant.  L'abdomen 
efl  d'un  vert  un  peu  cuivreux,  avec  les  bords  pofté- 
rieurs  légèrement  rougeâtres.  Les  pattesfont  d'un  vert 
foncé  luifant  »    &  les  jambes  d'un  vert  noirâtre. 

Elle  fe  trouve  en  Ruffie. 

8^.  Chrysomele  perle. 

CuRTSoMELA   margarita, 

Chryfomeld  ovata  cuprea  n'tlda^  antennis  ni  gris  ^ 
elytris  piin&Atis, 

Elle  cft  une  fois  plus  petite  que  la  Chry (em- 
mêle philadelphique.  Les  antennes  font  noires.  La 
ttte  &  le  coicelet  font  lifTcs ,  dorés,  brillans* 
L'écuflbn  eft  triangulaire j  lifle,  bleu,  luifant.  Los 
élytres  font  cuivreufes  &  finement  pointillées.  Le 
dcfTous  du  corps  eft  d'un  bleu  fonce ,  un  peu  ve»^ 
dâtie.  Les  pattes  font  d'un  vert  bleuâtre. 

Elle  fe  trouve  en  France/  dans  les  endroits 
monugntux. 

50.  Chrysomele  biponâuée. 

ChrtsomslA  bipunâatd, 

Chryfomela  ovata  teftacea,  elytris  macula  fufcd. 
Vab,  Spec  inf,  tom.  i.  pag,  117.  «'.  ^4.  —  Mant. 
inf  tom.  i.pag,  75.  n®.  81. 

Elle  eft  un  peu  plus*grande  que  la  Chryfomèie  phila- 
delphique. Les  antennes  font  noirâtres,  ceftacées  à 
leur  bafe.  Les  élytres  font  lifles  teftacées^  avec 
une  grande  tache  noirâtre,  au-deçà  du  milieu. 
Les  pattes  font  teftacées,  avec  les  tarfes  noi- 
râtres. 

On  la  trouve  au  Cap  de  Bonne -£fpérance« 

$1,  Chrysomele  philadelphique. 
C« RTSOMELA  philadelphica* 

Chryfomela  ovata  viridis ,  elytris  Jlavis ,  punâis 
vh-cfcentibus  oblongiufculis ,  antennis  pedibufqiu 
ferrugineis.  Lin.  Syft.  nat.  pag.  $91.  n^»  44. 

Chryfomela  philadelphica  ovata  viridis  ,  elytris 
ffavis  viridi  macnlatis  ,  antennis  pedibujquc  ferai- 
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gintis,  Fab.  Syft.  enu  pag.  loj.n®.  49»  —  Spee, 
inf,  tom,  i,pag.  127.  /i®.  6^,^^^ Mant,inf,tom,  i. 
/>tf^.  73./i^83. 

Chryfomela  ovata  vtridi  -  ii/fr<î  ohfcura  ,  elytris 
fiavis  :  punHis  vinfcentl-âneis  oblongiufculis  ,  <t/i- 
unnis  pedihufque  rufis.  Dec.  Mém,  inf,  r.  5 •  l'a  3  5  3  • 
n^,  é.  P/.  16.  fig.  15. 

Chryfomcle  ovale  d'un  vert  obfcur  bronzé,  à 
étuis  jaunes  >  avec  des  points  alongés  vcrdâcrcs, 
bronzés  «  à  antennes  &  pattes  rouiles,  Dec.  Ib. 

PiTiT.  Ga^oph,  tah.  t6,  fig,  11. 

Elle  a  beaucoup  de  rcfTemblance  »  foit  pour  la 
forme»  foit  pour  la  grandeur,  avec  laChryfomèle 
fanguinolente.  Les  antennes  font  grenues ,  un  peu 
plus  longues  que  le  corcelet,  &  d'un  rouge  brun. 
La  tête  Se  le  corcelet  font  d*un  vert  fonce  lui- 
fanty  liffcs  &  légèrement  pointillés,  L'écufTon  cii 
petit,  triangulaire,  d'un  vert  noirâtre.  Les  élytrcs 
lont  iaunes,  avec  beaucoup  de  points  d'un  vert 
très-foncé,  dont  quelques-uns  oblongs  ,  pr  ncipalc- 
ment  vers  le  haut  de  la  future  qui  eft  auffî  quel- 
quefois d'un  vert  très-foncé  :  elles  font  irrégu- 
lièrement pointillces.  Le  deifous  du  corps  efl  de 
la  même  couleur  que  le  corcelet  &  la  tcte.  Les 
pattes  font  d*un  rouge  brun. 

Elle  fe  trouve  en  Penfylvanie ,  en   Géorgie. 

91,  Chrysoufle  occidentale. 

CutiYsoMELA  occidentalisa 

Chryfonula  ovata  viridi-énea  ,  pedlbus  antennrf- 
^ue  favis.i^m.  Syfi.  nat.pag,  j88.  n®.  12. 

Chryfomela  ovata  ^  viridi-jurea  nitidijjima^  punc- 
tls  exwr.  atis  ,  antcnnis  pedlh^f^ue  fiavis,  Deo. 
Mém.   inf  tom.  5./?.  3  5  J.  /z^.  7.  PI.    16,  fig,  4. 

Chryfomcle  ovale  d'un  vert  doré  très  -  luifant 
avec  (Je?  point*;  concaves,  à  antennes  &  pattes 
jiunes.    DiG.   Ib. 

Elle  cft  ovale  &  c^c  grandeur  moyenne.  Le 
corps  efl  d'un  vcri  doré,  luifanr ,  pointillé.  Les 
antennes  font  jaunes  ;  les  ycui  font  noirs.  Les 
élycrcs  ont  un  grand  nombre  de  pomts  concaves, 
difpofés  en  lignes.  Les  pattes  (ont  d'un  jaune 
d'ocie  ,  clair  ;  les  premières  font  prcfque  aufli 
longues  que  le  corps. 

Le  deffus  du  corps  eft  quelquefois  d'un  brun 
grilaire  ou  un  peu  jaunâtre,  garni  de  points  con- 
caves d'un  vert  luiCmt. 

95.  Chrysomele  du  Crcflbn. 
CuRYsoMiiA  A  morjcid, 

Chryf  nula  ovata  fupra  Cet mlefcens  fubtus  nigra 
elytris  Jlriuio  -punHalis ,  ** 
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Chryfomela  Armoracîx ,  ovata  nigra  mitiiîfma 
fubc truie fcens  fubt us  nigra.  LiH-  ^yfi»  •*'•  /•  S**- 
n^.  16.  —  Faun.  fuec.  n?,  JI5. 

Chryfomela  Armoracir  avaea  eârmtefcems  ma* 
da^  fubtus  nigra.  Fab.  <Sy)f«  cnt.  f»  loj.  «•.  IC 
—  Spec.  inf  tom,  i.  pag,  117,  «•.  éé^-'^MaMt.iaf. 
tom.  l.pag.  7J.  «^.  84. 

Chryfomela  Planiagînis  fubglobofa  ,  fupra  viaU" 
cea  nitida  fubtus  nigra  ,  punBis  excavatis  jtnas^ 
Dàc.  Mém.  inf  tom.  ^•pag,  )is.*  «^.  &5- 

Chryfomèle  prefquc  arrondie,  violcnc,  lintee 
en  defliis  &  noire  en  deflbus ,  à  potnts  coocaKi 
alignés.  Deg.  Ib. 

Chryfomela  Armoracii.  Se  H  R  A  11  c.  Emmm.  1^ 

auft.  n^.  143. 

FuESL.  ArchîV,  inf  n.  tab.  44.)^.  7.  c.  ^ 

ChiyfomelaArmoraciA.yiLL.Ent.  tom.  t. p.  iiu 
n^.  11. 

Cette  Chryfomèle  eft  très-pettce .  d'une  feme 
prcfque  arrondie,  fort  convexe.  Le  dellus  ducofpi 
e(l  d'un  violet  foncé  luifant  ou  quelquefois  ver- 
dâtre,  un  peu  bronzé.  Les  antennes  &  les  jeui 
font  noirs.  Le  corcelet  eft  écbancré ,  élevé,  pofl- 
tille,  très  lilfe,  avec  un  petit  rebord.  L'écuoa 
ell  tiiangulairc.  Les  élyues  ont  des  Anes  ré|c- 
1  ères  4  formées  par  des  points  enfoncés.  L'aocs 
e(l  d'un  brun  jaunâtre.  Le  deflbus  du  c^^rpi  EL 
les  pattes  font  noirs. 

On  trouve  certe  Chryfomèle  fur  êlSèttam 
plantes ,  telles  que  la  Renoncule  d'eaa  ,  k  PI»* 
tain,&c. ,   dans    toute  l'Europe. 

^4.  Chrysomele  du   Bouleau. 

Chrysomela  Bctulâ. 

Chryfomela  ovata  volacea,  elytris  punSis  ex:*- 
vatO'ftriatis.  LiN.  6yjl.  nar.  pag.  587.  b®.  10.— 
Faun,  fucc,  n^.  514. 

Chryfomela  ohlongo-violocea  ,  elytris  pu^dZJ^ 
ftriatis.  YAB.Syfi.  ent.  pa^,  104.  n^ .  54.  —  S:»-^ 
inf  tom,  X.pag,  119.  n^ .  75,  —  MtSit.  inf, tom.  :. 
pag.  74.  n^,  ICI. 

Chryfomela  nigro  -  purpurea  ,  punitis  ex:^%j£a 
ftriata.  Geoef.  Inf  tom.  i.  pag.  1^4.  /i^.  17. 

La    Chryfomèle  bleue  du  Saule.  Geote.  Ib. 


Chryfomela  cxrulca  Calïc\%  fubglobofa  yinai<^*' 
lea  nitida  ohjcura  ^  pur.ciis  excavatis  fparjis.  Dit^ 
Mém.  irf  tom.  ^.  p.  ;  18.  n"^ ,  14. 


Chryfom«lc  prefoue  arrondie^    d'un   b!ea 
luifant,   un  peu   vcrdâcrc,   à  points  coocava  éih 
pcrfcs.  D£6.  Ib. 
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Kaj.  Inf,  pag.  ^o,  fcargb^  ;• 

ROES.  Infaom.  i,  claf.  j.  [car.  tcrr,  tab.  r. 

Coccinella  BetuU,  Se  op.  Ent,  cam,  n?.  m, 

PODA.  Muf,  gTAC.pag,  i6, 

Chryfomtla  BetuU.  Laichart,  Inf.  tom\  i, 
pag.  léi. /i«.  ip. 

Chy/omela  BetuU,  louKc.  Ent,  par,  x,p,  lop. 
«•.  17. 

ChryfomeU  BetuU,  Vill.  f/zr.  r^/n.  i.  ptf|^.  1 10, 
«*.  7. 

Elle  eft  ovale,  prefquc  hémirphérique  &  afTcz 
petite.  Elle  c(l  en  defTus  d'un  bleu  foncé  luifant, 
un  peu  vert,  &  noire  endciïbus,  avec  un  reflet 
Tiolet.  Les  ancmn.s  font  noires»  brunes  à  leur 
bafe,  moniliformcs  3  un  peu  plus  longues  que  le 
corcclet.  l  es  yeux  font  noirs.  Le  corcelec  cil 
liife,  pointillé  y  peu  convexe  »  légèrement  rebordé. 
L'écuflbn  e(l  petit,  tiangulaire.  Les  élytres  font 
irrégulièrement  poiut;llées.  Les  ailes  font  noirâtres 
St,  une  fois  plus  longues  que  les  élycres.  Les 
éponges  des  tarfes  font  d'un  brun  fauve. 

On  trouve  ces  Chryfomèles  en  grande  quantité 
fur  le  Saule  &  for  le  Bpuleau.  Les  larves  y 
▼ivent  en  fociété  très-nombreufe  :  elles  font  noires, 
hexapodes ,  longues  de  deux  lignes  &  demie  :  le 
corps  eft  un  peu  applati  &  terminé  en  cône.  La 
cête  eft  garnie  de  chaque  côté  d'une  petite  pointe 
a^ulaire ,  &  les  fîx  pattes  écailleufes  font  noires  y 
mflez  longues»  &  terminées  par  un  crochet  :  on 
▼oie  for  chaque  anneau ,  excepté  for  le  premier  » 
quatre  mammelons  coniques  ,  dont  le  bout  eft 
▼élu  &  donne  une  petite  liqueur.  Ces  mamme- 
lons font  placés  deux  à  deux  for  les  côtés  du  corps* 
Le  dos  eft  marqué  d*un  double  rang  de  taches  ^ 
plus  noires  que  le  fond  \  le  de/fous  de  la  larve 
«ft  verdâtre,  avec  plufieurs  taches  noires,  dif- 
pofées  en  ligne. 

Ces  larves  fo  nourrifTent  des  fouilles  du  Saule  &  du 
Bouleau  ;  mais  el'es  fo  contentent  d'en  détacher 
la  fobftance  fop.^rieure»  de  manière  que  la  mem- 
brane inférieure  refte  entière  5  peu  à  près  les 
feuilles  fo  delTechent,  deviennent  brunes ,  &  tombent. 
Ces  larves  ont  ordinairement  l'extrémité  de  Tab- 
domen  fort  élevé ,  quand  elles  prennent  leur  nour- 
riture Elles  exhalent  une  odeur  afTez  agréable , 
2[ui  devient  encore  plus  pénétrante,  fi  on  les 
crafoj  ce  qu'on  ne  remarque  pas  dans  la  nymphe. 

Pour  parvenir  à  ce  nouvel  état  ^  elles  s'attachent 
fortement  à  la  feuille  par  la  partie  poftérieure  du 
corps ,  fo  raccourcilTent  enfoite  ^  &  fo  renflent 
de  manière-  que  fa  peau  fo  fend  à  fa  partie 
fupcricure  &_  antérieure  ,  fo  détache  &  gliffe 
julqu  à  l'extrémité,  du  corps.  Les  nymphes  font 
arrondies ,  d'un  vert  mêlé    de  brun  &     entière- 
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ment  femblables  à  celles  des  Coccinelles  ;  pour 
peu  qu'on  les  touche,  elles  s'élèvent  perpendicu- 
lairement &  retombent  dans  l'inftant ,  continuant 
plnfieurs  fois  ce  mouvement.  Au  bout  de  quinze 
jours,  la  peau  de  la  nymphe  fo  fend  vers  le  cor- 
celct»  &  on  voit  fortir  i'infeâe  parfait. 

Elle  fo  trouve  dans  toute  l'Europe ,  fut  les  dif- 
férentes efpèces   de  Saule,  &  de  Bouleau, 

95.  Chrysomelb  pallipède. 

Chb.  YSOMELApallipeS, 

ChryfomeU  ovata  nigra ,  elytris  pedihufque  pal* 
Ufctntibus.  Fab.  Mant,  inf  tom,  l,  p,   yj,  ii^,  Sy. 

Elle  eft  petite.  Les  antennes  font  noires,  pâles 
à  la  bafc.  La  tête  &  le  corcclet  font  noirs,  liflcs , 
fans  taches.  Les  élytres  font  très-IiiTcs ,  un  peu 
pâles.  Les  pattes  font  de  la  même  couleur. 

Elle  fo  trouve  en  Allemagne. 

$6»  Chrysomele  du  Sophia. 
Chrtsomela  Sophie,, 

ChryfomeU  ovata  aruUa ,  tiiiis  pUntifque  fiavis, 
l^AB,Mant»  inf  tom,  i.pag.y^,  n^,  %6. 

ChryfomeU  Sophia;  ovata  viridis ,  elytris  poftice 
acummatis  y  tibiis  pUntiJque  ferrugineis,  Schall. 
Aâ.halU  I.  lyi. 

Elle  a  la  grandeur  &  la  figure  de  la  Chryfomèle 
du  Creifou.  Tout  le  corps  cli  lifle ,  bleu  »  luifant. 
Les  jambes  feules  &  les  tarfes  font  jaunâtres.  Les 
élytres  font  un  peu  terminées  en  pointe. 

Elle  fe  trouve  en  Allemagne  fur  le  Sifymbrium 
fophia. 

^7.  CHIIYSOMEI.E  bimaculée. 

CuKYsoMELA  bimacuUta» 

ChryfomeU  obtbnga  atra,  elytris  tefiaceis  ,  /n^- 
cula  atra.  Fab.  Suft,  ent,  app,  pag.  8io,  —  Spec. 
inf  tom,  I.  p,  117,  n^,  6j.'~^  Mant,  inf  tom,  i, 
p,  73.  n^.  87. 

Elle  eft  de  la  grandeur  &  de  la  forme  de  la 
Chryfomèle  du  Peuplier.  Les  antennes  font  gre- 
nues, plus  groiTes  par  le  bout,  noires.  La  ttta 
&  le  corcelet  font  très-noirs  «  fans  taches.  L'écuf- 
fon  eft  noir.  Les  élytres  fontlifles,  teftacées,  avec 
une  grande  tache  noire  au  milieu*  Les  pattes  font 
noires  &  l'extrémité  de  l'abdomen  eft  teftacée. 

Elle  fe  trouve  en  Amérique. 

9%,  Chrysomele  iafciéc. 
Chr  ysomela  faciata, 
I      ChryfomeU  obUnga  atra  elytris  fafciis  tnbusfla^ 
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vU,'ï^*.SyP.em.af^.pag,li9.—Sftt.imf.  r.  i. 
»»g.  iil.  «•.«I.  *—  Maïu.  inf.  t9m,  i.  /«f.  7|. 
«'C  M. 

Cette  CbryCmUe  tft  «mmle.  La  utennct  foiu 
OMMÙlifenDCt ,  aottn,  pales  à  leai  b«fe.  la  tttc 
eftnoiK,kTccIcb(>rd  poftéricor  plk;  Iccorceleicft 
lîAé,  ttCf-oMT ,  fani  taotci^  leifJfcrct  (ode  Itflctijtrét- 
■KHrei  1  avec  troii  bnuks  janncf  ;  uoc  à  la  bafc .  une 
wnrcu  tnilica,  nncoaificnK  v  en  l'extrémité.  L'ab- 
domen cft  trèi-ami ,  «tcc  l'antu  jaune.  Les  pattct 
(oat  ttèf-noira ,  arec  le  bout  des  cnifTct  ft  Ici 
Jambci  Jaunes. 

EQe  tt  nmre  ca  Am<iiqae. 

9f.  ClOLysOMiLt  rnficoUe. 

CkfyfiwuUoUoHgMvbiJi-tiua,  thgraet  ftJîiaf- 
9tt  M/Et.  F*s.  SyÂ.  titt.  m.p. tx:—Sp€e,iaf. 
tmm,  t.p.  lit.  «**.  tf.  —  MaMt.lMf,  tom.  i.  /.  7{. 

Fuist.  Ànkiv.htf,j.p*g,  i<i..a*.  Ct.(«i.  45. 

EÔe  eft  Je  la  grudenr  de  la  Chtyfomile  Aa 
Bonku*  Le*  anieaocs  &nt  nouvel ,  (auTCt  à 
Itnc  balï.  La  booclie  cft  Tanvc ,  ft  la  ttie  cft 
d'an  fctt  bronzé.  Le  corcclct  cft  bave ,  fans  tacbet, 
Les  Âyir:s  font  vcrtci,  brillantes,  fans  taches. 
Le  oo^  en   defiboa    cft   Teit.  Lci    pattes   Toat 

&IVCS. 

EUç    Tçllcvbic  beaneonp  ï  la   ChTyfomtle   du 
Polirgomui,  &  n'en  eft  pcai-tite  qu'une  variM. 
Oa  b  ttonre  dai»  l'Europe  inéridiolule* 

100.  ChuySomeli  créoclée. 

Cm^TtOMiLA  ertnaïa. 

Ckryftmtla  ob/oitga  /uinu  tnta ,  fupra  cuprta , 
tnunnit  fiarvh  :  artLuiù  quinio  &  uitimo  fufiU,  F». 
Mati.  inf  tom.  i.  pag.  ?).  «".  9I- 

Elle  cft  de  la  {rrandeur  de  U  Chrjrromcle  du 
Peuplier.  Les  anreonct  font  jaunei ,  noiiet  à 
reitri'miij.  La  tfte  &  le  corcclct  font  d'un  cui- 
VTCUI  obfcnr,  fani  tacbct,  poimillé).  Let  ^lytres 
font  cui*teur«,  lujfàntet,  flriées.  Le  corptAc  les 
pattes  en  dcffout  font  btonzét. 

Elle  Te  trouve  i  Cafcnne. 

loi.  CliKYSOHEl.B  cyanicorne. 

CtinriOMfLJ  eyanieomis. 

Ckr\foit»tltt  9vata  rvfii ,  ikotatt  macuia  aorfiU 
punHij'ifttt  duobut ,  (•koptrii  macatis  oflo  tyu- 
Btii.  F  A  ■  Syfi.  *itt,  p.  5J,  n'.  I4.  —  Sp.  inj. 
tom.  I.  ptg.  |tl.  ff'.  ji.  '^  Mitnt.  inf,  tom.  I. 
par.  tf,  n*  4r. 
Elle  reBcmble  bcMconp,  pdut  la  fontic  le  U 
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Cdenr,  k  la  ChiyfoiBtle  cynipMe.  Lu  tu— 
d'an  Doû  UenStic  8t  peaim.  La  •!«  cÉ 
rongeiire,  avec  'tue  tacbe  A'ua  Uca  basé  ùt 
le  vettei.  Le  cotcclet  eft  lot^dne,  a«ac  at 
tacbe  ovale,  «Ton  bien  aoiilite.  ,«■  a£ka,  k 
fboveat  an  petit  ptùnt  de  cbaqne  éM.  L'^ciU 
Ton  eft  petit,  tiiangulaitc ,  bku  fôocd.  Les  Ams 
font  rongeitrcit  avec  haït  taches  bkaei,  una 
denz  à  b  bafe,  trois  fw  aoe tigpc coaAc ,  dsK 
celle  dn  milieu  cft  commune  ft  trais  fin  aac  am 
l^e  contbe,  dont  ccUe  dn nîBea  cfl  caeaec  csa-  ' 
mnoe  ft  placée  à  rczvjniité.  Le  dejawjacuwda 
eft  rougeltte }  la  poîttioé  cft  toçKeStre,  avec  ks 
cdtéfd'no  bicafbnce.  L'abdoBtcneffcoa  bkafaa- 
cé,  aTecIci  bords  &  l'eantaitépoftéfieHC  laa- 
geltrcs.  Lespatici  font  d'un  bleabacd,lâBaMdHC 
Elle  fe  ttoarc  à  b  Noavdb-I 


loa.  CKaTSOKBiB  ejvàfiie, 

0  ChryfomtU  ovatû  ,  rufa  ,  tfyirù  pmmtBs  pt0im 
qMteyajuu.  Fab.  ^/.  «K.  M.  yt.  a».  S).~ 
Spte.  inf,  t.  I,  p,  isi.a*.  )  1.— JCcat;  û^.  hbl  I. 
puf.  99,  m»,  40. 

Elle  eft  plui  gnxde  9c  ^ns  abagfa  ^  h 
CbrjrCimbe  Jix-p9ÎMU.  Les  aatenacs  tôac  tm 
noir  un  peu  blenStie ,  grennes.  La  tête  cÉ  na- 
gdtre ,  avec  une  tacbe  d'un  blea  irfes-ftac^  fie  { 
Te  veitn.  Le  roTcdet  eft  rcH^cluc,  fjks  ndhilt  I 
avec  une  petite  imprelEoa  de  chaque  cM  sas  ' 
la  pattie  poftérieore.  L'écuAba  cft  pciïti  tàm- 
gnlure,  d'un  bien  bacé.  Les  éljtm  liât  aa* 
gcâtreij  avec  quatre  taches  Ucuct  faacéei.  L'es* 
trémité  eft  d'un  bleu  fbnc^ ,  Se  cette  eenfcsc 
remonte  un  peu  le  long  de  b  fnturc  ;  en  appct- 
foit  vcr^  la  poincc  un  point  rouge&ttc.  Les  Hpta, 
vues  à  U  •oiipc,  paioident  avoir  des  ftties  lé- 
ffultcrc!,  lorméct  par  des  points  concaves,  j^ 
dclToni  du  cotpt  te  les  pattes  foat  d'aa  hM 
foncé  ,    noiiâirc  ,  Inifânt. 

Elle  fe  uonvc  à  b  NoavcUe-HoUaâo 

lo).  CHRTSOUtts  ceinte. 

CatiTtoMiLA  (inBa. 

ChiyfQmtU  ovattt  ,  nign^îrtfctnty  mùidd,  ife 
Mcis  tlytnramqut  marginibut  ruft. 

Elle  en  de  la  grandeur  fc'dc  la  fbtiae  de  la  Oir- 
fomcle  bordée  ,  mais  clic  cft  un  peu  ffloûi  ca<M 
vête.  Les  antennes  font  un  pen  plus  longues  v[k 
le  coicetct.  Lci  cinq  prcmicTS  articles  (ont  &Bvei, 
iL  les  fis  dernier  1  (oi^c  noirs,  plus  attoitdii.  te 
corps  cft  d'un  nciir  vctdàtrc,  luifant.  Le  ceiakt 
cftIilTc.  pcui^lcvé,  pointillé,  fani  rebords.  Gb 
voit  Tut  tel  côiéi  une  large  baode  (Tua 
,'  Lm  élytres  font  bordées  de  ronge  ,  I 
t  dcfluficutipciiiipoiiinceacavet,  plac^ 
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Le  dcflôus  du  corps  e(i  ooic,  avec  an  l^er  reflet 
Ycrdâue.  Les  pelones  des  urfes  font  brunes. 

Elle  a  ^cé  trouvée  au  Sénégal  par  M.  RoulSlIon , 
Cbiruigiea  major. 

tof.CHuysouELB  de  Caycnnè. 

CuRTsoMtLA  Cfjtitnenjitt  i 

Chryfomtla  oiloitga  acra  ,  capite  tharaee  femo- 
TÎèuS  quatuor  aaiicii  obfcurt  rujû.  Fab,  Mont.  inf. 
lom.   I.  pag.  74.  no,  jj. 

Elle  elV  oblonguc  ,  un  peu  plui  gtande  que  la 
ChcyComèlc  du  l'cuplicr.  La  téie  efT&uTc  ,  avec 
la  bouche  &  les  aniennei  noires.  Le  corcelet  eft 
noir, avec  une  impieOion  dans  fou  milieu.  Lesélytccs 
Tonc  lilTcs ,  irès-noires ,  fans  taches.  Le  defibus  du 
corps  &  les  pac»s  fonc  irfs- noirs;  Icboidde  la 
poitrine ,  te    les  quatre  cuilTes    antérieures  Toni 

Elle  fc  trouve  à  Cayenne. 

io£.  Chuysouele  donze-points.] 

Cnt.TsoMELA    diiodtcimpun3ata. 

Chryfomtla  oilonga,  tkoraee  fiavtjctate  ,  elytrii- 
vîiidibas  puitSii  ftx  nigris.  tAt.SyJl,  cnr.f.iO). 
n*.^x.—  Sp.  inf.  tom.  l.  pag.  US.»».  71. — 
Manc,  inf.  corn.  i.p.  74.  a".  yS. 

Elle  telTemble  ,  pour  la  forme  le  la  grandeur ,  à 
l'Aliife  équinoxialc.  Les  antennes  font  noires,  fiU- 
fotmes  ,  avec  les  trois  premiers  articles  d'un  jaune 
vtrdàire.  La  tête  eft  noire.  Le  corcelet  eft  jaune, 
tebordé,  guère  plus  large  que  la  cfce,  avec  deux 
petites  imprcdions.  L'Jcuflon  eft  noir  &  triangulaire. 
Les  élyica  font  d'un  jaune  vctdâtrc  .  avec  fix  ta- 
ches noires  fur  chaque  ,  dirpofées  deux  à  deux. 
Le  defTous  du  corcelet  &  l'abdomen  font  jaunes. 
La  poitrine  eft  noire.  Les  pactes  font  noîtârtes , 
avec  la  moitié  des  cuilles  jaune^  du  côti  dclabafe. 

Elle  fe  trouve.,.. 

107.  Chkysomele  de  l'AbGmhc. 
CnKYtoMELA  Âbfinihii. 

Chryfomtla  ohlonga  pallida  ,  tkoract  macula  , 
tlytrit  lintis  tribus  nigrii.  Fab.  Sptf.  inf.  tom,  1, 
/.  Itï.^^  73,  — Aftffll.  irt/rom.  I.;.  74.  b".  j8. 

Chryfomtla  Abfintkii.  FALi.,  îc.  tom.  1.  pag.  7i(, 

B".  70, 

E'ic  eft  de  h  grandeur  de  la  Chryfomèle  du 
Pcgpiitt.  La  tète  eft  paie  ,    noire  à  la  bafc.   Le 

Les  L-I,'trcs  Tom  pâles  ,  avec  tiois  lignes  ttès-noihes , 
qui  ne   vont  point  iufqu'ï  la  bafe  aciufqu'à  l'ei- 
•Hljl.  Kac.  des  l'4\3.s.  Tom.  V. 
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tr^miij.  Les  putes  font  fcrrugincuTes  >  vtfjt  les  ge^ 
Elle  fe  ttouve  en  Sibérie. 

108,  Chxtsomele  tiicolot. 
CukrsQMZLA  tricoUr, 

ChryJomeU  ohlonga  ,  thorace  fulvo  vîHdi  pune» 
tato ,  tlyirit  viridiius  nicîdit  ,  abdomint  aigro, 
Fab.  Sçec.  inf.  tom.  i ,  pag.  1  ij .  n".  77.  — —  Mantt 
ii^.  tom.  1. p.  7^.n'.  lot. 

Elle  eft  plus  grande  que  la  Chryfomilc  du  Bou- 
leau. La  tète  eft  verte,  brillante,  avec  la  bouche 
fauve  &  les  antennes  noirîtres.  Le  corcelet  ell  lilTc, 
btiilanc ,  fauve  ,  avec  cinq  points  vercs  à  fa  bafe. 
Les  élyircs  font  glabres,  lifles  ,  luifames,  vertes, 
fans  taches.  La  poininc  Se  les  pattes  font  fauves. 
L'abdomen  eft  noir  j  &  couvert  d'un  duvet  cendié. 

Elle  fe  trouve.. ., 
lop.  Chrysouele  de  roiîei. 
ChkTsomcla  yittllin*. 

ChryfomtU  ovata  viridi-ctrulta.  LiN.  Syfi.  nati 
p.  58».  —  Fatm.fuee.  edit,  i.  n".  jij. 

ChiyfomtU  *nei  eoUrh,  Lim.  Taua.  fute.  tdil.  I.' 
«•.41S. 

Chryfomtla  Vitelliaé.  Ïab.  Syfi.  eut,  pag.  104.' 
n\i^,-~Sptc.inf.tom.  I.  pag.  1,0.  «o.  78.— 
Mant.inf.  tom.  l.pag.  74.  r^,  lo). 

Chryfomtla  oHongo-ovata  trtea  lùtida,  abdo- 
mint jupra  nigro  ap'tse  favtfetittt ,  tlytris  piinSit 
firiatit.  Deo,  Mém.  inf,  tom.  J.pag.  jtj./i*",  17. 

Chryfomèle  ovale- oblonguc  d'un  vert  bronzé  ,' 
luifant ,  à  ventre  noir  en-tSCus,  à  extrémité  jau- 
nàire  Se  a  poiais  alignés  fur   les  étub.  Diâ.  li, 

Koti.Inf  tom,  i.  Scarai,  j.p.  5,  tab.  t. 

Coeciatlla  VittUint..  Scor.Ent.eam.a".  tt^; 

Chryfomtla  Vittllint.  Schxams.  Enum.   inf, 

Chryfomtla  Vittlliat,  LaicHakt.  Inf,  tom.  i. 
pag.   1É4.  «".  iO. 

Chryfomtla  firruginta,  Foo  R  c,  Ent.  par.  t. 
;.._iio.nM.,? 

Chryfomtla  Fiitlllnt,  ViiL.  Ent.  tom.  t. p.  114. 
«M  S. 

Ceicc  Chryfomèle  eft  d'une  figure  ob longue , 
un  peu  ovale.  Elle  a  deux  lignes  de  demie  de 
long  fur  une  environ  de  large.  Le  cutps  eft  d'un 
vcii  htatai ,  irès-luilant.  Les  antennes  font  un 
peu  plJS  longues  que  le  corcelet,  &  d'un  noii 
Xxxx 
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vh.Ykt.SyJI.  titt.app.  pag,  <io.  —  Sptc.  inf.  1. 1. 
pag.yxi.a'.tl.^—^iAMc.iitj'.tom.  i.  pcg.  7}. 
«".  88. 

Cette  ChTyromilc  cfl  ma&t.  Les  antcnoci  font 
moiiUifbim» ,  noires,  palci  à  leur  bafe.  La  téic 
c(l  noitc,  avec  le  bord  poftéricur  pâle  \  le  corcetci  etf 
liffe,  trèt-noir.  fans  taches,  lesclytics  foDi  lîires.tttés- 
Doitci ,  avec  trois  bandes  jaunes  :  uoe  à  ta  bafc ,  une 
autre  au  milieu,  une  iioillèmc  vert  rexirémité.  L'al>. 
domen  cil  tiès-noit ,  avec  l'anus  jaune.  Les  pattes 
font  tiis-Qoires ,  avec  le  bout  des  cuUTcs  8c  ies 
jambes  jaunes. 

Elle  fc  trouve  en  Amérique, 

99.  CHKYSOutLC  Tuficollc. 

CKitT*OMtiA  rufieoUit. 

Ckryfamtla  oblonga  vhidi-*nta ,  thora»  pediBuf- 
fUt  mfii.  Fai.  Syft.  tni.  app.p.  %%*,  — Sptc.tnf. 
tom.  t. p.  %tt.n''.69.~Mant.inf.  tom.l.  p.-j^. 

M'.»9. 

FuESL.  jfrtkiv.inf.y.pag,  i6t,n*.  6t.  ta'.  AS' 

fis-  ^■ 

Elle  eft  de  la  f^randeuc  de  la  Cbr^fomèlc  du 
Bouleau.  Lct  antennes  font  Doiiâctcs  ,  fauves  à 
Itut  baCe.  La  bouche  cft  Tauve ,  &  la  tire  efi 
d'un  vert  bronza.  Le  corcclet  cil  fauve ,  fans  taches. 
Les  clyiiïs  font  vertes,  brillâmes,  fans  taches. 
Le  corps  CD  dcfTous  eft  vert.  Les  pattes  font 
Auves. 

Ellç  reHemblc  beaucoup  i  la  ChryTomile  du 
Polygooum,  tt  n'en  eft  peut-êire  qu'une  vaiiétc. 

Oo  la  trouve  dans  1  Europe  méridionale. 
ICO.  Chrvsomili  ctioeléc. 

Ckrwfonttl-t  oh'onga  fuitus  àlt.1 ,  f-f'-i  clipffj  ^ 
M'ini.  inf  corn.  i.  pjg.  7  ) .  n".  y  i . 

Elle  eft  de  la  prandcur  de  la  Chryfomèlc  du 
Peuplier.  Les  antennes  (ont  jaune;  ,  nuirc'-  à 
l'cïlrimitc.  La  tcte  Si  le  corcclet  l'ont  d'un  cui- 
vrcul  obicur,  fans  rachfs,  poinrillét.  Le  tljtrcs 
font  cuivrcufcs,  luifanies,  flriéts.  Le  corps  &  les 
fa:tes  en  dtlTous  font  bronzés. 

Elle  fe  trouve  à  Cayenne. 


lot.  ChkxïOMeie  ( 
CiiFTSOMriJ  cyjr.i.o'.-:ii. 

Chryf.mt.'j  tnjtJ  rvfj,  tkcf^ct  rrjeul.i  icf^li 
pind-i^i^t  duah'-i  ,  loUoriris  ir.j.jlii  ti.'io  (ï_-- 
r.e:i.  Fa  D  5>/ï.  tnr.  p.  yy.  i".  14.  —  A';-,  in/. 
lym.   i.  pag.    111.   n".  ;i.  —  jUji:,   //,■/.   .■en.    1. 

LI'e  iclkml'k  beaucoup,  pour  la  forme  S;  la 
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I  grandeur,  à  la  ChryfomUe  eyanipide.  Lci  aotnon 
roni  d'un  noir  bleuàire  Se  grcnuci.  La  lêtc  ci! 
rougcâite,  avec  une  tache  d'un  bleu  foncé  îi^ 
le  vcnex.  Le  cotcelei  eft  rougeâtte,  aice  aec 
lâche  ovale ,  d'un  bleu  noirâtre ,  an  mi.icii ,  ): 
fouvent  un  petit  point  de  chaque  côté.  L'tfnt- 
fon  eft  petit ,  triangulaire ,  bleu  foncé.  Les  élycet 
font  tougcâircs ,  avec  buit  taches  bleues ,  (avoir 
deux  à  la  bafe,  trois  fur  une  ligne  couibc,  d^t 
celle  du  milieu  eft  commune  Se  trois  fur  ooe  au:i: 
ligne  courbe,  dont  celle  du  milieu  ri)  encore  cob- 
munc  &  placée  à  reiirémicé.  Le  ddTouidu  coice:» 
eft  rougcâtrc;  la  poitrine  eft  rauzeâirc,  avec  les 
côtés  d'un  bleufbncé.  L'abdomen  eltd'uD  bleu  foc- 
ce,  avec  les  bords  K  l'cxrriniié  poftfrienrc  roa- 
geirres.  Les  pattes  font  d'un  bien  iôncd,  fansEichcii 

Elle  Te  trouve  à  la  Nouvelle  -  Hollandes 

lot.   CHRYSouiil  eyanipcdc. 

CnitYtoMtLA  cjanipts. 
■♦  Chryfomda  ovata  ,  rvfa  ,  elytrh  pKndh  pofi'um 
qui  cyaitif.  Fab.  SyJI.  int.  pag.  ft.  a".   »i.— 
Spee.  inf.t.  i.  p.  ti.i.n'.ji.'^Mdiu,  iaf.iom.t. 
pug.   59.  a'.   40. 

Elle  eft  plus  grande  &  plus  alongée  que  ta 
Chryfomèle  dix-poiiut.  Les  antenoes  Tont  des 
noir  un  peu  bleuâtre ,  grenues.  La  técc  cA  roa- 
geâtre  ,  avec  une  tache  d'an  bleu  tris-^Micc  fdt 
le  vertci.  Le  coicelci  eft  tougeâtre,  fans  wWs, 
avec  une  petite  imptedon  de  chaque  côté  ves 
la  partie  poftéticure.  L'écufTon  eft  petit,  mu- 
guUire,  d'un  bleu  (bncé.  Les  élytm  Ibat  ras* 
gcâires,  avec  tjuaire  tachei  blenei  iàncéci.  L'a- 
tr''mi[é  eft  d'un  bleu  foncé,  &  cette  coalcs: 
remonte  un  peu  !e  long  de  la  fururc  : 
^oit  vus  !;)  fumic  un  point  rougc.ître.  I. 
vuo)  à  !a  loupe  ,  patoillcni  ayoir  des  tirées  t:* 
j;uliOrc»,  toinit-LS  par  des  points  corcaves,  (^ 
(icirous  du  corps  Se  les  patcci  font  d'un  Ua 
fonce  ,     iioiiâtre  ,  luifant. 

Elle    fe  trouve  à  la  Nouvelle -Hollande. 
10;.  Cmiitsomili  ceinte. 

Chr\j'amU  o\,itu  ,  nigro-virtfrtni ^  lùiiÀ^,  t4> 
rjcii  elyiroramqut  marginiiut  luf.i. 

Elle  eft  delà  grjndeut&'de  la  forme  de  !a  O"»- 
rcmclc  bordée  ,  mais  elle  cit  un  peu  momt  c  ..- 
vexe.  Les  antennes  font  un  peu  pks  1i.t-.;'uM  :\t 
le   cotcelet-  Leîcintj  ptemieis  aiti.-.'is  foi 


1  apft-- 


ide. 
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CoifS  eft  A\:n  noir  vai\;rc  .  luifan:.  Le 
eftlidc,  pe" ''■''■'*=  ,  pointillé,  lans  tcbordi.  Ou 
voit  fur  li-s  côtes  une  large  bande  d'un  touce  pi'e. 
Les  él\r:cs  font  bordées  de  rouge,  ti  cnanccfl 
1  de  plulicurt  petits  points  concaves,  placés  £us  ot^c 
Le 
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L<  dcflous  ia  corps  «fl  noie,  avec  on  l^ger  reflet 
Tcrdâue.  Les  pelones  des  utfcs  Coat  brunes. 

Elle  a  été  trouvée  au  SénJga!  par  M.  Rouflillon , 
Cliirurgien  major. 

lOf.CHKYsouELB  dc  Cayeimè. 
ChkTsomcla  Cajtniunfis,  ' 

Chryfomela  oblonga  atra  ,  tapitt   thamce  femo- 

riius  quatuor  antich  ohfeurt  mfit.  F*«.  Maat.  inf. 

tout,    1.  pag.  74.  no,  y5. 

Elle  eft  oblonguc  ,  ua  peu  plus  «anJc  que  la 
Chtyfomèle  du  l'euplicr.  La  lète  eu  £auvc  ,  avec 


la  bouclie  &  les  antennes  noires.  Le  corcelet  eft 
noir, avec  une impredion  dans fon  milieu.  Lcsélytres 
font  lilfes ,  irès-noircs  ,  fans  Taches.  Le  dcITous  du 
corps  Se  les  pattes  TonE  très  -  noirs  ;  le  -  bord  de  la 
poitrine ,  &    les  quatre    cuUlcs    aatérieuics  fooc 

£llc  fc  trouve  à  Caycnne. 

lof.  Chrysouele  douze-points.] 

Ciit.TtoMSLA    duodeeimpunSata. 

Chryfomela  oblonga,  thoraet  favtfcentt ,  tlytrif 
vhiiUkat  punSii Jex  aigris.  lAt.Syfi.  enr.f.toj. 
«'.  51. —  5;.  inf  tom.  I.  pag,  H8.  «'.  71,  — 
Mont.  inf.  --      - 


i.p.  74. 


"■?«. 


Elle  relTenible  ,  pour  la  (orme  Bc  la  grandeur ,  à 
l'AIiife  équinoiialc.  Les  antennes  font  noires,  fili- 
formes  .avec  les  trois  premiers  articles  d'un  jaune 
verdàire.  La  tète  cft  noire.  Le  corcelet  eft  jaune, 
rebordf,  guère  plus  large  que  la  tète,  avec  deux 
petites  împrcllioDS.  L'écuflon  eft  noir  &  triangulaire. 
Les  élyttes  font  d'un  jaune  vcrdicre  .  avec  £z  ta- 
ches noires  fur  chaque  ,  dirpoTées  deux  à  deui. 
Le  dclTous  du  corcelet  fit  l'abdomen  font  jaunes. 
La  poitrine  ell  noire.  Les  pattes  font  noirâttes , 
avec  la  moitié  des  cuilles  jaune,  du  côté  de  la  bafc. 

£lle  fe  trouve. >.• 

107.  Chktsomele  de  l'AbCnihe, 

Chktsomela  Aijtnihii. 

Chryfomtla  oblonga  pallîda ,  tkoraet  macula  , 
tlytrii  lintis  tribus  nigris.  Fab.  Sptt.  inf.  tom.  i. 
p.  119.  n^.  73.  —  Maat.  inf.  tom.  i.  p.  74.  a',  jS, 

Ckryfùnela  Ahjintkii.  Pall.  U.  tom.  1,  pag.  7IJ. 
B".  70. 

E'ic  eft  de  la  grandeur  de  la  Chryforaèlc  du 
Peuplier.  La  téce  eft  pâle  ,  noire  à  la  bafc.  Le 
corcelet  eft  pâle ,  avec  une  wche  noire  au  milieu. 
Les  éli'ttts  font  pâles  ,  avec  tiois  lignes  ttès-noiies  , 
qui  ne   vont  point  jufqu'â  la  baf^  &  jufqu'à  l'ex- 

•Hljl.  Nai.  d(s  hf.J.s.  Tom.  V. 


C  H  K  713 

tt^mité.  Les  pattes  font  ferrugiDeufcs  .  axcc  les  gc^ 
Elle  fe  trouve  en  Sibérie. 

108.  Chktsoueis  tricolor. 

CakTtoxsLjt  tricolor, 

Ckryfomtlm  ohlonga  ,  tkoract  fidvo  vîridi  pwte* 
tato ,  elytris  viridibus  nitidis  ,  aidomine  nigro, 
lAB.Spee.inf.  tom.  i.pag.  119. n".  77,-^ Maat, 
inf.  tom.  ï.p.  74,  «•.  lot. 

Elle  eft  plus  grande  que  la  ChryfomMe  du  Bou- 
leau. La  t£te  eft  verte ,  brillante ,  avec  U  bouche 
fauve  Se  les  antennes  noirâtres.  Le  corcelet  eft  liflè, 
briUant ,  fauve  ,  avec  cinq  points  verts  à  fa  bafc. 
les  élytres  font  glabres,  lides  ,  luîfaotes,  vertes, 
fans  taches.  La  poitrine  fie  les  pattes  (ont  faaves. 
L'^idomen  eft  noir  ,  Si  couvert  d*i^  duTCt  cendré. 

Elle  fe  trouve.... 

109.  CHKYSOMEtE    de  l'OGci. 

ChkYsomzla  Kittllina. 

CkryfomiU  ovata  viridi-ctTulea.  LiM.  Syfi,  ttati 
p.  jBj.  —  Faun.futc.  tdjt.  1.  n".  5IJ. 

Chryfomtla  saut  eoloris,  LiH.  Fauit,  fiuf.  t£t.  ti 

Chryfomtla  ViteUint.  Ïab.  Syfi.  eni.  pag.  104; 
n^ifi.  —  Spee.inf.tùm.  i.  pag,  no.n".  78.— 
Maitt.  inf  tom,  1.  pag.  74.  n?,  lO). 

Chryfomela  oèloago-ovata  tnea  nitiJa,  aidiy 
mine  Jupra  lùgro  apice  favtfctnte^  ilylris  puaSit 
Jlriatis,  Dec.  Mim.  inf.  tom,  j,  pag,  jt  j.  a*.  27. 

Chryfomèle  ovale-oblongue  d'un  vert  bronzé," 
luifani ,  à  ventre  noir  en-<^frus,  à  cztréiniié  jau- 
nâtre &  a  points  alignés  fur    les  étais.  Dm.  li, 

KoES.  Inf  tom.  ï.  Searai.  j.p.  j.  tat.  i, 

Coaintlla  yitillinà.,  Scov.Etit.eam.n'>.  114,- 

Chryfomtla  Viuliitts..  Schkank.  Enum.  inf, 
aufif.  ««.135. 

Chryfomtla  VittUins..  Laichakt,  Inf.  tom.  li 
pag.    164.  rt".  10. 

Chryfomtla  ftrruginea,  FocRC.  Enc.  par.  i, 
;...iio.nM..? 

Chryfomtla  Vitellint.  Vill.  Eni.  tom.  i.p.  114. 
n".  19. 

Cette  Chtyfoméle  eft  d'une  figure  oblongue , 
un  peu  ovale.  Elle  a  deux  lignes  te  demie  de 
long  fur  une  environ  de  large.  Le  corps  eft  d'un 
vctc  binnié,  irès-luifani.  Les  antennes  font  un 
peu  pt'js  longues  que  le  cotcelct,  U  d'un  ooit 
Xxxx 


, -"* 


—        ■ 

I 


^      > 


-  *  ..-i  .j  ,  dntennts  hap 
•s^ .  .-«A .  1  Sy.  c**.  12.  — 


■«*.  F  %  s.  S\^  h  ent .  pag,  :  r 4 , 
,'.T.  i.r-y,  130, 


«^  79. 


%     ».  ^  .  •  r  »  i  b^niLr  ohlongo^ovaca  fupra 
— .  ^  •.  ^   *  *.  ^  nLftfcens  ,  punit is  excavatis 
.  ^»«..  ^-n.-.^,  uru^niù  iongioribus^  Dec, 
,  t.  .,  r^^-.  517.  rt^.  ij, 

s>».»  *x-vc   o^ilc-ablongae   blcuc-vioIcttc     en 
>u:re  ca  dclTbus»  à  points  concaves  ali- 
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.^  .^.  •  ^-^^  ccccdct  de  à  antennes  aflcz  longues. 

^  ^  o 

*.-..  ^..j  \^.'^:îjjtmj,  Scop.  E/te»  carn,  n^,  m. 

»■-••..«  li.^.-^/.î'n*'.    SCHRASK.    Er.UTÎ,    inf. 


•  * 


-^i.^  Vi.tcJ^î'ji^na.    ViiL,   E ne.  ion:,    i 
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l    :  *:%  Je  la  pjranJcur  &    de   la    forme    c?c   h 

^*     V  .>.:^!c  Jeî*Oacr,cl!eell  d'un  bîcu  vio.'ct  luil'r::. 

l  .-N  ji:*:cnnos  î'onr  plus  lonj^uesque  le  corcclct,  noi:c% 

a\  Kv  !j  ÎMic  ûuve.  I-c  corccîet  ciï  fort  lifre ,  l/j;;.rc- 

ir.:i:  r^-l^'oidj,   plus  étroit  que  les  c.'ytrcs.   I/éciif- 

10:1   cil  pc:i:,  triar.gulûire.  Les  é.'ytrc^,  vues  a  U 

l*'.!pc,  ibnt  couvertes  Jj  pluiîcurs  poiurs  enroPct-s, 

i('::iian:  des  fhies  rcgulicre^.  Le  dcfious  du  corps 

ctt  un  peu  vcrditrc.  Les  pclottes    des  cjt!u  Cor.: 

F!Ic  fv:  trouve  dans  toitc  l'Europe ,  fur  le  i^uîc 
j^:  lui  le  Bouleau. 

iio.  ChRy^omble  delà  Uituc, 
C^arsoMtL-*  LdiiucA. 

f^'u$ncis^  ihtris  ntf^ro'àicîs,  ÏAU,    Mu::,  i".j[      ni]uc,   a::i.  :l.j,    dwMwte    la  juc:!.-      oi    i.-.-     Je 
fP'«/i.f.-::   ?;•  '**•  "^î*  1  P^^*"  S-'^'"*  =*^vt$,  ct:a4uc5,    q  ;c  ùc  G^i:  a  ?ai 
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--;  refremble,  poi:r  li  forme  &  Ij  çrarc;  r. 
.  i  CJryfomèlc  de  I  i)i.cr.  I.a  ic:c  ècl-  c.  f- 
;:  J'n:  d'un  brun  ferrugineux.  Les  anivnncs  :  : 
r-cnucs  &  croi lient  imcnfiblement  Les  t!  -rri 
-J'ct  bronzées  noirâ  es,  avec  des  lit. es  ûrm.es 
par  des  points  enfoncés.  L'abJo:ncn  cû  noi:.  L:* 
patres  font  fauves. 

£Ii*c  fc  trouve  à   Drefdc. 

III.  Chrysomzli:   bronzcc. 
CjiRYsojtri.4  £nej, 

Ckryfomela  ovdta  ritidîs  nltida  ,  éj^j'u'r-r.t  p  f. 
tice  fcrrugir.eo.  Lin.  Syft,  nue.  pag.  5  S 7.  r.\  s.^ 
Faun.  fuic,  edit.  1 .  «°.  5 10. 

Chfyfomela  viridis  ni  rida  ,  thorace  anri^s  ex.z- 
vdto.  Lin.  Faun.  juec.  cdit.  1.  ««'.  42c. 

Ckryfjmtla  xnea  oblonga  viridis  nîsidjt  ,  r/^r-ii 
Meis,  Fab.  Sy/Î.  ent.pag.  104.  «^.  57.  —  '2^f^..  :V« 
^  I.  p.ilO'  «".  So. — Mant/inf,  /.  i.p.  75..-:».  10». 

Chryfomcla  viridis  alniovir^  viridi-aur^zu  t.-.'.'^j, 
thorace  antice  excavato  ,  ahdomine  Jup*^  n:r  j 
apice  tejiaceo  ^  eiytris  pundis  fyurfis,  Dlg.  Mr». 
//?/:  ro/n.  j.  ^.  30J.  /ï^.  1 8.  Pi.  j.  yf^.  4, 

ChryTomèlc  ovale  d'un  vert  dore  luiiant,  doa: 
le  corcelet  eft  concave  en  devant  ,  le  ccllui  ôi 
vcnt[c  noir,  à  extrémité  jaunâtre  &  les  c:uu  a 
points  irrcgulicrs.  Deg.  Ib. 

SCHAEiF.  Icon.iif.  tao.  it.  fig,  -^^  ^. 

Chryfome/d  ânca,\iLL.  Eni^tom.  i,  pjr.  i:^, 
n^.   5. 

Elle  eil  d'une  forme  ovale  alhngcc,  L->r.:n:  c: 
trois  a  i]ur.t:e  lij»n^ s  fur  deux  environ  de".  ;:::. 
Elle  eil  cii:i-iv!ncnt  d  ùii  beau  vert  dore  l-..-  t. 
Les  antennes  lont  moniiirormes,  plus  îo::i:ujs  q.c 
le  corccîcr  ,  -d'un  vcic  brun  ;  les  veux  fo:-:  ..  ::s. 
Le  coicei^t  cfi  éJuncic  en  dcvaiir,  f::  I  .';  , 
clijrj;ç  de  pc:i:s  points  conca\e«:,  convexe,  ::cs-r.- 
ii:l>oiiIr.  Lcculioii  cft  tnar^i^tljnc  Lesi:.\::£s  :*  .  : 
iiffgijlurrmcnt  poiiitillics ,  i:,:cl.-,ucK>is  :-.  -  ;  .. 
Les  ailes  ù»n:noiie^:  rabdom.n  ciî  r.o:.-  e:i  .;.:: 
jvcc  l'anus  jau:'..iric.  Les  pattes  fo:.:  :\.  ;  -..  ■! 
brun,  avec  les  pclottes  ces   rarfes  un   r.-    r  :.- 

i  â       *        * 

De  Gc-w-r  a  donr.vî  ure  defcrîp:i.'>n  l::-.  ••::  it 
la  larve  de  clitc  Ciiiyfonic:.- ,  t^nelo.'*  ::o  :  ■.-  .  : 
les  t.;iï;:cs  de  VA  .:c',  pcndaiîf  U:-  .  ^o-  -..  .  : 
peut  (civir  à  faire  ^>nnoltre  m,  .^rj.  J 
rtcs  elpcces  de  ce  'ci.rc 
i]uc!.]ucs  J'Jtailî. 


ro  :- 


'^  •  '• 


r.oas   a..o::s   *.:.  :c:  ^^  i 


La   tcte    eil    a:ro::.iio,   éc.r'c-.-û-,    i-..    ■ 
de  clia(]uc    c»':j  d  uic 
,1 
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poor  des  yeux.  La  bouche  a  deux  manilibules  & 
deux  lèvres ,  doDi  rinféiieurc  eS  mobile  ,  munie 
de  quatre  antennules  conicjiiei,  acciculéesi  les 
anicnnulei  eitéiicuics  font  plus  gtaodes  que  les 
ïntéiieurcs. 

Le  corps  eft  convexe  en  deflus,  un  peu  aplati 
en  delTous .  plus  i^fos  au  milieu ,  terminé  en  pointe, 
&  compofé  de  douze  aDceaui,  munis  de  chaque 
côté  d'un  lubcicule  conique  élevé,  dont  le  fum- 
met  iailfc  échapper  un^  p:titc  goutte  de  liqucar, 
d'une  odeut  femblablc  a  celle  des  acnandes  amèies: 
Lqueut,  que  ces  latves  font  fortir  en  mêiEe  temps  de 
tons  les  tubercules,  H  on  vient  à  les  C(?ucher,&  qu'elles 

Jerdcnt  par  le  défaut  ou  par  le  dcnêcbcmment  des 
cuillcs  qui  doivent  les  nourrit,  ^Ucs  font  d'un  noir 
pâle  en  acfliis,mclc  de  gtis. Le  premier  anneau  eâ  d'un 
gris  jaunâtre,  avec  deux  grandes  plaques  noires; 
on  voit  de  chaque  côté  du  corps  une  raie  d'un 
gris  jaunâtre ,  Se.  trois  rangées  de  taches  noires , 
un  peu  en  relief,    outre  deux  fuites  detachcsplus 

S  iodes,  de  la  même  couleur,  placées  le  long  du 
•s. 

Les  lîx  pattes  ont  leur  attache  aux  trois  pre- 
miers anneaux  du  corps;  elles  roat  alTcz  longues, 
A  (f  UD  gris  un  peu  jaunâtre ,  avec  quelques  plaques 
noires,  luifantcs;  elles  font  compofées  de  trois 
parties  ,  favoir ,  la  cuilîe  qui  cft  plus  groffe  ,  la 
jambe  &  le  larfe  d'égale  grofTeuri  celui-ci  efi 
tcnniné  'par  un  petit  crochet  uoir,  accompagné 
d  une  cfpèce  de  pente  vclTie ,  d'oii  fuintc  une 
liqueur  gluante,  qui  fert  à  l'infeâc  pour  fe  fixer  fur  le 
plao  où  il  marche. 

Les  larves  font  fortir  du  dernier  anneau  un  ma- 
melon mol,  tleiible,  de  forme  variable,  d'un 
jaune  livide,  qui  fe  dilate  ou  fe  rérrécic  à  leur 
gré.  Elles  s'en  fervent  comme  d'une  feptième 
patte  :  elles  alotigent  le  corps  autant  qu'il 
Icut  ell  poUiblc ,  ioni  fortit  le  mamelon ,  & 
coutbaitc  le  corps  en  dcflbus ,  elles  le  fixent  le 
plus  en  avant  qu'elles  peuvent!  en  fuite  au  moyen 
des  panes  écailleufes,  elles  avancent  le  devant 
du  corps. 

Pour  manger  les  feuilles,  elles  les  entament 
au  milieu  de  leut  futfacc  inférieure.  Si.  Ici  ncicent 
de  grands  trous.  Lorfque  le  temps  de  la  métamor' 
phofc  cil  venu ,  elles  s'attachent  fortement  à  la 
feuille  par  le  derrière  ,  courbent  le  dos  ,  fe 
raccoutcilTeht  3:  fendent  longitudinalcmeni  la  peau 
CD  dclTus,  après  quoi  elles  la  font  gtilTcr  vers 
l'extrémité  pat   le  mouvement  des  anneaux. 

La  nymphe  ell  ovale-alongfe  ,  arquée,  de  ma- 
nière que  la  lèrc  6c  l'extrémité  du  corps  touchent 
la  feuille.  La  lêie,  k  corcclci,  !c  fourreau  des 
élyctes  Se  des  ailes  font  d'un  brun  noirâtre  lui- 
Cutt.  Tout  le  long  du  corcelet  on  voi:  une  raie 
SUB  blanc  falc.  Les  antennes  Bc  les  pattes  font 
maitt,  ft  le  dclTtij  du  vcntic  ell  d'un  brun  claii 
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S  jannâtre,'  orné  de  quatre  rangées  de  tachtit 
noires.  Les  pattei  font  collées  au  corps,  8c  le» 
antciues  font  placées  cniic  la  tétc  8t  les  patte^ 

Dès  qu'on  touche  la  nymphe,  elle  reUvc  ta 
panic  antérieure  du  corps.  Si.  fe  met  dans  uûç 
ficuaiion  perpendiculaire  à  la  feuille,  puis  elle  ly 
bailTei  elle  réitère  pluficurs  fois  ce'  mouvement. 
Deux  ou  trois  femamcs  après  la  ttansfttrmation. 
les  Chryfomèles  patoifleat  au  jour. 

Elle  fe  trouve  dans  toute  l'EuiDpc  ,  fut  le  Saujp 
Si  fur  le  Bouleau. 

m.  CnKYStflliELE  anale, 

CttRTSOMXt..taBalij. 

Chryfomila  oblongd  atra  ,  efyirh  fufeit,  margîn 
■     ■      -  -        "  -  ,^j^  ^»      " 

Waat.  inf.  t. 


ixttriori  ujlaeto.t A».  Syfi.  tnt.pag.  104.  »*.  jS- 
—  Sp.  inf.t.  t. p.  ijo.«*.  8i,  —  Maa      '  " 


.107. 

Chiyfontela  analis  <n>ii/(i  «rrn,  ely tris  fufcis mar- 
ine exteriore  ttfiuceo.  LiK,  Syfi,  nat,  pag,  jjii 
n°.  4t. 

Ckryfomela  analii,  Schkans,  Enam,  inf,  auj^; 
n'.  14J. 

Çkryfomtla  aneUis.  Vill.  Ent,  tom,  \,  p.  !}>• 
"*•  Î4. 

Le  corps  ell  d'un  ncnr  moins  foncé  que  dans 
la  Chryfomèîe  roarginée.  La  tète  Se  le  coicelet 
font  très-liCTcs,  Les  élyires  font  noirâtres,  avec 
les  bords  extérieurs  tcHaeés.  Les  anteimct  font 
un  pea  fauves  à  leur  bafe. 

Elle  fe  trouve  en  Europe. 

II).  CrrySOUELE  fanglante. 

Chktsomsla  erueitta, 

Ckryfomela  oblon^a  faitguinea  ,  tkorace  îmma' 
ciUato  ,  efytrls punSii  tribus  nigris.  Fas.  Sptc.  inf, 
tom,  I.  pag.  I  )0,  ti" .  81.  <■—  Maat,  inf,  tout,  i, 
P.7S'  «*■■  10!. 

Elle  e({  plus  grande  k  plus  alongéc  que  la 
Chryfomèle  écarlaïc.  Tout  le  defliis  du  corps  cfl 
d'un  rouge  pâle.  Les  antennes  font  fihformes.  Lc« 
yeux  font  noirs,  arrondis  Se  un  peu  faillans  ;  le 
corccict  a  un  cnfoaccmcnc  tranfverfal  au  milieu. 
L'éculfon  eft  petit  Se  triangulaire.  Lci  élytres  font 
KITes  le  ont  chacune  ttois  taches  noires,  une  k 
la  bafe  à  côté  de  l'éculTon,  Se  deux  trani ver falci 
vers  le  milieu.  Les  panes  Se  le  idefTois  du  corps 
font  d'un  rouge  plus  pâle  qu'en  delfm. 


Elle  fe  l 


:  aux  Indes  Orientales, 


114.  ChrvsomeLb  écarUtCi 
Ca^TsoMSLA  eocciiug. 
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Ckryfomela  ovàta  ,  tkorace  imârgJodto  fatigui' 
mo  macula  nigra ,  efyiris  fangtdne'u  :  maculis  dua- 
Sus  nigris.  L  i  N.  Syfi.  nat.  pag.  591.  k^,  4J.  — 
Faun,/uec^  n?.  531. 

Ckryfomela  coccinca  ohlonga  tkorace  emargînato 
fiinpiinto  :  macula  nigra ,  efytris  fanguineis  ,  ma^ 
culis  duahus  nigris.  F  a  B.  Syft.  ent,  pag.  105. 
n^*  S9-  —  Spcc.  inf.  tom.  i.  pag.  i  ji,  «•.  8j,— 
Miint.  ir.ftom.  i,pag.  75.»^.   lo^, 

Coccinclia  coUoptris  rubris  j  maculis  quatuor  ni» 
gris.  \jDDiA,Dljf.    Ij, 

Ckryfomela  4.maculara  ovata  »  tkorace  quadrato 
rufo  macula  nigra  ,  elytris  rubris  maculis  duahus 
nigris ,  capite pedibus  antennifque  nigris»  Dec.  Mém. 
inf.  tom»  j.  pag.  joi.  /i^,  10.  PL    9.  fig.  1. 

Chryfomèle  ovale  à  corcdet  quarré  rouge  à 
tache  noire,  à  écuis  rouges  avec  deux  raches 
noires,  à  tête ^  pattes  5c  antennes  noires.  Dec.  Ib. 

Ckryfomela  coccinca*  Vill.  Ent.tom.  i.  p,  iji. 

EI!c  e(l  dune  forme  ovale ,  applatie»  looeue 
de  trois  lignes  &  large  de  deux.  Les  antennes  Umi 
noires,  moniiiformes ,  plus  longues  que  le  corce- 
le  t.  La  té  ce  cil  noire.  Le  corceict  eft  rouge ,  trés- 
^chancr^  en  devant ,  applati  fur  les  côtés  i  le 
milieu  eft  marqué  d'une  raie  longitudinale  noire. 
L*écuflon  e(l  noir,  triangulaire  6c  enfoncé.  Les 
^lyties  font  d'un  rouge  vif,  luifant,  avec  deux 
grandes  taches  noires  fur  chaque  ,  une  ovale 
vers  la  bafc  ,  l'autre  arrondie  vers  l'extrémité , 
a  l'angle  cxttfricur  de  cette  bafc ,  il  y  a  une  petite 
élévatK>n.  L'abdomen  eft  rouge.  Les  pattes  &  la 
poicrmc   fuut  noires. 

File  fc  trouve  nu  nord  de  l'Europe ,    aux   en- 
viions de  Pa'is,   fur  \z  Coudrier. 

1 1  ç.    CnRyfOMELE  porte  -  croix, 

CnrrsoMTi.i  C'ucitita. 

Ckyfomela  oblonga  ruhra  ,  coleoptris  eruce  nigra» 
ÏAi.  Mjnt.inf,  tom.  i.pug,  yf.  n^.  110. 

Chyfomela  cruciata.  Schall.  AH.kall.  i.  175. 

111c  eft  plus  petite  que  la  Chr)fomcle  écar- 
hic.  I.a  tétc  eft  obfcure,  avec  les  antennes  noires. 
Le  corcclet  eft  reborde  ,  hlTe ,  îuifant ,  rouge  , 
faiiN  caches.  Lesélytres  font  lilîc^ ,  luifanies  ,  rouges, 
avec  la  l'urure  U  une  bande  au  miheu ,  noires.  Le 
roips  eft  fauve  ,  avec  la  bafe  de  l'abdomen  , noire. 
Lc%  pattes  font  noire;. 

£Ilp  fc  uouvc  en  S4ze«  i 
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ii<.  Chrysomeli  quadrimaculéc; 

Chk  Tt  OMELA  quadrimaculata» 

Ckryfomela  oblonga ,  tkorace  tejlacioù , 

elytris  teftaceis ,  maculis  duabus  nigris^  Fa  m.  Ca. 
inf.mant.pag.  iti.^^Spec,  inf  tom.  i.  pag.  |)I. 
«  .  84.  —  Afoiir.  inftom,  i.p,  75.  «♦.  m. 

Ckryfomela  quadrimaculata.  YiLl«  Ent.  iom.  u 
pag.  15^.  «^.^1. 

Elle  rcflemble^  pour  la  ferme  5c  la  grandcor, 
à  la  Chryfomèle  de  TAûne.  La  ccte  eft  cctUcée, 
avec  la  bafe  &  l'cfpace  qui  fc  crouTC  encre  kf 
yeuxj  noirs.  Le  corcelec  eft  arrondi ,  tefbcé» 
lans  taches.  Les  élytres  font  liftes,  loiiantes» 
teftacéet ,  avec  deux  grandes  uchcs  noires  ,  Tiise 
arrondie  à  la  bafe,  l'autre  cranfvcrfalc »  aa-deU 
du  milieu.  L'abdomen  eft  très -noir.  Les  panes 
font  teftacées. 

Elle  fe  trouve  dans  les  bois  ,  à  KidU 

117.  Chrysomeli  viogt-points. 

Chktsomsla  vigintipunàata. 

Ckryfomela  oblonga  viridi  -  anta  ,  tkoracis  mat» 
ginibus  albis ,  elytris  albis  ,  maculis  decem  amis. 
Fa  s.  Syft.  ent,  pag.  105.  «•,  ^i.  —  Spec,  itf 
tom.  i,p.  1 3 1.  /i^.  8^.  —  Mam.  inf.eom.  i.^,  -ç. 


n^.  112. 


Ckryfomela  vicies  maca!ata  elytris  paiâdis , 
lis  decem  nigris.  BEKQiT%.  Nomeuci.  l.  Zj.tab,  l)« 
fig,  10. 

Petiv.  Gd[opk.  tdb.  x$.fig.  5. 

ChryfomeU  lO  punclata.  V  i  L  L,  Ent.  tom.  i| 
pag,  1^6.  n^.   1x0. 

Elle  eft  plus  grande  que  la  Chryfbmile  la- 
pone  :  elle  eft  ovale ,  oblongue.  Le  corps  cftd^a 
vert  fonce,  luifant.  Les  antennes  font  teftacccs. 
Le  corcclet  a  les  bords  teftacés,  pâles.  L'éccnoa 
eft  petit,  triangulaire.  Lesélytres  font  pointiilîCJ, 
d'un  jaune  pâle,  avec  dix  points  oblon^s,  d\a 
vert  foncé  iur  chaque.  La  poitrine  eft  d'un  vcn 
foncé.  L'abdomen  eft  teftacé  luifant.  Les  pa::a 
font  teftacées  ,  avec  les  genoux  verts   foncés. 

Elle  fe  trouve  en  Angleterre,  en  Allemagne* 

118.  Chrysomele  du  Cerifier* 

ChuysoMela  Cerafi. 

Ckryfomela  ovata  livida  ,  antenarum  apiiiUs 
oculifque  nigris,  L  i  N.  Syfi.   nat.  p.  5SS.  m^.  ij. 

^^  FdUn.fuec,  n^.  y  70. 

Chryfo-ndd  Padi  ovatdfidvogrifeapallida  mitida^ 
thordcc  mdgno  ,  oculis  nigris  ,  antennis  ^rr\»x\WMS 
fujcis.  Dec.  Mcm^  inf  tom,  ;.  pag.  ^oi.  n».  ||, 
^abt^.fig.  1. 
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Chryfomèle   du  hou    de    Sainte  Lucie  ^  ovale , 

frife,  jaunâtre  ,   pale  &  luifance,  à  corcelec  large  , 
yeux  noirs  &  courtes  antennes  brunes.  Dec»  Ib. 

Ckryfomela  Cerafi.  Schrank.  Enum.  inf.  auft. 
n^.  148, 

Ckryfomela  Cerafi.  ViLL.  Ent,   tom,  t.  p,  m. 

Elle  cft  de  la  grandeur  de  la  ChryComèlc  ëcar- 
latc  ,  &  fa  forme  cft  ovale  :  elle  eft  d'un  gris 
jaunâtre  pâle,  luifant.  Les  yeux  font  noirs  ;  les 
antennes  font  à  moicic  noire  &  guère  plus 
longues  que  le  corcelec.  Le  corcelet  ^gale  en 
largeur  le  diamètre  des  ëiytrcs,  &  fou  bord 
antérieur  cil  noirâtre.  Les  dytres  ont  chacune 
dix  lignes  longitudinales  de  points  concaves  >  leur 
couleur  &  celle  des  pattes  eft  plus  pâle  que  celle 
des  autres  parties  du  corps* 

On  trouve 'ces  Chryfomèlcs  fur  Tarbre  nommé 
bois  de  Ste.  Lutie,  Prunus  padus  ^  leurs  larves 
rongent  les  feuilles,  &  les  percent  d'une  infinité 
de  petits  trous.  Elles  font  applaties,  vertes,  avec 
des  poils  en  forme  de  foie, 

£l!c  fe  trouve  en  Suède  ,   en  Autriche. 
-     i\$.  Chrysomîle  du  Prunier, 

CaKYSOMELA  Padi* 

Ckryfomela  ovata  nigra^  elytris  apice  lividis. 
Lin.    Sj^ft.  nat,  pag.  j88.  «<>.  14,  —  Faun.fuec. 

Elle  eft  un  peu  plus  grande  qu'une  puce ,  & 
d'une  forme  ovale.  La  couleur  eft  noire.  Les  bords 
&  le  bout  des  élytres  font  pâles  ou  livides. 

On  la  trouve  fur  le  bois  de  Ste.  Lucie,  dans 
le  nord  de  l'Europe. 

iio.  Chrysomele  naine. 

Cmrtsomela  minuti/Jima» 

Chtyfomela  fwata  nigra  opaca.  Lm.  Syfi.  naii 
pag.  j88.  il'.  15. 

Elle  eft  très-petite,  d'un  noir  roat.  Les  élytres 
font  plus  courtes  que  l'abdomen* 

Elle  fe  trouve  en  Suède» 

iii«  Chrysomele  marron; 
Cmrtsomela  cajlanea, 

'Ckryfomela  ovalis  fufca,  elytris  margine  exte- 
rîore  caftaneo.  Lin.  pag,  j^i.  /i^,  41.— '^m^n/r. 
acad.tom,  6» pag.  3^4.71^.  15. 

Elle  eft  de  grandeur  moyenne.  Le  corcelet  efi 
marqué  d'une  ligne  longitudinale,  tcftacéej  fes 
t>ords  &  ceux  des  élytres  font  teftacés. 

Elle  fe  trouve  à  Surinain« 
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xii«  Chrysomele  ardente* 

Chrysomela  éftuans, 

Ckryfomela  ovata  ferrugtnea  ,  elytris  maculis  qua-^ 
tuor  fiavicantibus  difformibus^  LiN.  Syfi.  nat. 
p.  S9}>  «^.  45>. 

Ckryfomela  % -guttat  a  ^  ovata  ferrugtnea  y  tkorace 
lato ,  elytris  fingulis  maculis  quatuor  magnis  fiavis^ 
DLG.mém.  inftom.  y, p.  }5x.n?.  5.  PLi6.fig.  ii. 

Chryfomèle  à  kuit  taches  jaunes ,  ovale,  rouffe  ^ 
a  corcelet  large  ,  à  quatre  grandes  uches  jaunes 
fur  chaque  étui.  Dec.  Ib, 

GrOnov.  Zoopk,  $6$, 

Elle  eft  ferrugineufe  ^  de  grandeur  moyenne. 
Le  corcelet  eft  échancrc  en  devant  ,d*un  fauve  foncé 
&  mat  fans  taches.  Les  élytres  font  glabres  3  avec 
quelques  ftries  formées  par  des  points  peu  appa- 
rents >  on  voit  fur  chaque  quatre  taches  d'un 
jaune  d'ocre  olivâtre  :  une  petite,  arrondie ,  à 
l'angle  de  la  bafc  près  |de  l'écufton;  une  autre 
plus  grande  à  l'extérieur,  faite  en  croiftant>  une 
troifième  ovale ,  près  du  milieu  de  la  future  ^  & 
la  quatrième,  en  cœur,  la  plus  grande  de  toutes, 
fituec  à  l'extrémité.  Les  yeux  font  brillans  &  ont 
chacun  trois  prunelles  noires^  placées  longitudi-- 
nalement. 

Elle  fe  trouve  en  Amérique. 

xi3«  Chrysomele  autrichienne* 

Chrysomela  auftrîaca. 

Ckryfomela  ovata  nigra;  elytris  nigrO'Atuis  punc^ 
tatis  ;  unguiculis  rubris,  Schrank.  Enum,  inf.  auft. 
n^.  1x7.  -^ 

Ckryfomela  iulgarenjis.  ViLL.  tom,  i.  p.  i}3» 

Elle  eft  de  grandeur  moyenne  &  d'une  forme 
ovale.  Le  corps  eft  noir,  avec  un  reflet  verdâtre. 
Les  antennes  font  filiformees,  avec  les  deux  pre- 
miers articles  fauves  en  deffousj  le  corcelet  eft 
rebordé.  Les  élytres  font  bronzées,  d'un  noir 
vert,  avec  dix  lignes  de  points  enfoncés.  Lei 
crochets  des  panes  font  rouges. 

Elle  fe  trouve  en  Autriche. 

114.  Chrysomele  ruficaude» 

Chrysomela  ruficaudis, 

Ckryfomela  ovata  viridi-dnea  obfcura  nltida  ^  ah* 
inis  Jateribus^  ano  ,  alarumque  margine  ruhris» 
,Mcm,  inftom,  $,p.  305.  n^.  17. 

Chryfomèle  ovale  d'un  vert  obfcur  bronzé  $C 
luifant,  dont  les  côtés  de  le  bout  du  ventre  8C 
les  ailes  font  bordés  de  rouge.  Dec.  Ib« 

Ckryfomela  ruficaudis.  VxLL.  Ent.tom.  i.p.  i^yi 


dominis 
Dec 


7it 


CHR 


Elle  rcffcmblc,  pour  la  forme  5c  pour  la  «an- 
dcur,  à  la  Chryfomèlc  da  Gramcn.  Elle  c(l  en- 
tièrement d'un  vert  obfcur  bronzé ,  luifant.  Les 
antennes  font  de  la  longueur  du  corcclet.  Le  cor- 
cclct  cft  concave  en  devant,  moins  large  que  les 
cJytrcs.  La  nervure  extérieure  des  aîlcs  eft  rouge 
depuis  fon  origine  juf^o'au  pli  de  Taîlc.  Les 
côtés     &   l'extrémité  de   f abdomen   font  rouges. 

File  fc  trouve  au  printemps  fur  le  Saule,  en 
Suède« 

iiS'  Chryscmele  verdelette. 

Ch RTsoMEL.i  vinduia 

Chryfomela  ovaca-oj/onga  virîcfis  aurata  nicida, 

tkorace  antice  ^quali  ,    abdomine  fupra  toto  nigro, 

Di€.  Mcm.  inf.  tom,  5.  p.  211.  n^,  ip. 
• 

ChryfomMc  ovale  oblongue  d'un  vert  doré  lui- 
fane  ^  dont  le  corcelet  cfl  égal  en  devant,  &  tout 
le  dcfTus   du  ventre  noir.  Dec.  Ib. 

Chryfomda  vin  dis  nîtida  ,  thorace  antiuâquais, 
ifytris  pone  conriguis.  Lin.  Fman,  fuec.  edie.  i. 
«•.  411.  ■  ■  .1   Edie.  1.  n^,  jio.  /9. 

G£OFf.  inf,  tçm.  i.pag.  xCi.  «•.  il.? 

La  Chryfomèle  dorée*  Geoff.  Ib« 

Chryfomtla  vinduia,  FOURC.  Ent.par.  !•  p.  107. 

Chryfomela  CAruleo-yiolacea,  ViLl.  Ent,  tom^  i. 
/,  157.  rf.6$. 

GOEDART.  Inf.tom^  i,P/.45. 

Elle  efi  beaucoup  plus  petite,  &  d'une  ferme 
plus  aîongée  que  la  Chryfomèlc  bronzée.  Elle 
eft  entièrement  d'un  vert  doré»  lui(ant;  les  an- 
tennes font  plus  longues  que  le  corcelet  ;  le  bord 
antérieur  eA  prcfque  coupé  en  ligne  droite.  Les 
clycres  font  poinciliées.  Le  deflus^t  i'abdomcn  cfl 
noir,  fans  tacites. 

Elle  k  trouve  en  France ,  en  Suède; 

11^.  Chrysomile  violette, 

Chrysomsla  viotacea. 

Chryfomtla  ovata  fupra  càruleo  -  violacea  fuhtus 
vioLceo-viridis  ^  punUis  excavjtls  Jparjis  ^  thorace 
amplo  ^  ametnis  ùrevionbus  nigris,  DiG,  Mém,i/if, 
tom.  5.  p,  1 16   n^.  XI. 

Cbryfomcle  ovalp  bleue-violerte  en  dcïïus  &  vio- 
letcc  verdâtrc  en  dedous  »  à  points  concaves  liifper- 
(iés,  à  large  corcelet  &  à  courtes  antennes  noires. 
Diù.  Ib. 

Elle  reflemble  beaucoup  à  la  Chryfomèlc  de 
fAûnc  ;  mais  elle  cû  un  peu  plus  grande.  Sa 
/orme  cîl  ovale.  Le  corps  eft  d'un  violet  bleuâtre , 
lUÂfeat  co  dcifas,  de  d'au  violet   un  peu  vçiditre 
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en  dcflbas.  Les  pattes  font  bleoâcres.  Elk  dl 
principalement  diftinguée  de  la  Cbryfomèle  de 
rAune,  en  ce  que  le  corcclet  eft  jprcfqœ  it  b 
largeur  des  élytres  ,  que  les  élytret  lonc  potitfiUfo 
fans  ordre ,  &  que  les  antennes  ne  ionc  paf  fbl 
longues  que  le  corcelet.  ^ 

Elle  fc  trouve  en  Suède. 

127.  Chrysomeli  davicorae. 

ChkYsombla  elavUorrJs, 

Chryfomtla  oxata  nigra  ,  elytrîs  mUùmÙMifm 
rubris  ,  antennis  clavatis,  LiN.  Syft,  nat.  p»  5^0. 

Dec.  Mém.  inf.  tom.  $.  pag.  5/1.  Jt®,  4.  P/.  i^ 

fig.  II. 

Chryfomèle  ova!e  noire,  à  étuis  3c  Tcntxt 
rpuges^  à  antennes  en  bouton.  Dec.  Ib. 

Elle  eft  de  figure  ovale  Se  de  grandeur  moyeaae» 
Les  antennes  ne  furpailent  pas  la  Icmgueitr  dt 
corcclet;  elles  font  noires,  &  terminées  en  maflê, 
fermées  par  trois  à  quatie  articles  ;  les  anccmudci 
font  rougeàtres  ;  la  tète  &  le  corcelet  font 


Les  élytres  &  l'abdomen  font  d'un  tonge  tm  mm 
brun  tant  en  dcdTus  oa'cn  deifoos.  Les  ailes  (tar 
brunes;  les  pattes  &  la  poitrine  looc  noiiu 

Elle  fc  trouve  à  Surinam. 

Il  S.  Chrysomelb  bleae. 

Cjultsommlj  càruUa. 

Chryfomela  avatooblonga  ,  Câruùa  ,  pmMâis  mi» 
nîmis  f parfis  ,   antennis  ni  gris . 

Elle  eft  prefquc  de  la  grandeur  de  fa  ChryS»- 
mèle  du  Gramcn,  &  d'une  forir':  ovale  un  pea 
alongte.  Le  corps  eft  entiértmcnt  d'un  bien  fencé, 
finement  &  irrégulièrement  pointillé.  Les  anteapes 
font  de  la  longueur  du  corcclet,  noires,  avec  U 
bafe  brune.  Le  corceLt  eft  échancré  anténeorc* 
ment,  jfcs  bords  font  épais.  L'écu/Ton  eft  «  tnan* 
gulairc.  Les  élytres  font  prefquc  chagrincci  ;  k 
dcllous  du  corps  eft  d'une  couicur  plus  fcr.cc'e 
.  que  le  dcdusi  les  pclot:es  des  tarfcs  font  b:;iiies. 

FPe  fc  trouve  aux  environs  de  Paris,  fir 
dif^crens  arbres. 

119.  Chrysomfle   fombre. 

Cil  RYsoMfL.4  fufca, 

Chryfcm£d  o^cta  fufca  ctpriffa  ^  thorjct  ehr 
trifque  gifcof^fcis  anuniîs  ntriis,  Dtc.  Mém,  iiqi 
tom.  y.  f,^g.  354.  n^.  8.   /V.  16.  fig.  i  s* 

ChryTomcIc/ôm^r^  ova'c  applaiie  brune,    à  car* 

celei  &    élytres    d'un  brun  gtilatrc ,   à ^ — 

noires.  Dm.  Ib. 


CHR 


C  H  R 


*!^9 


intéricar.  La  fucure  efl  ne  irc.  Les  pattes  font  noires 
bronzées;  le  milieu  des  cuiflcs  &  les  jambes  Tonc 
pâles. 


Eïlc  cS  \  peu  près  de  la  grandeur  de  la  Chiy- 
fomèlc  de  l'Aune.  Son  corps  cd  ovale  «  un  peu 
applati.  Les  antennes  font  aflcz  groflcs,  noires  , 
plus  courtes  que  les  élytres.  Le  corcelet  efl  d'uû 
brun  grifatre.  Les  élytres  font  d'un  brun  grifârre 
bordées   de    gris  plus  claix^ ,  qui  forme  une  tache 

à    leur    extrémité.'  Le    deifous    du    corps    &  les  J  r•rTn^rc/^w»»»  kU«>rri^ 

pattes  lont  d  un  brun  plus  obfcur.  \       ^ 

Elle  fe  trouve  à  Surinam. 


Elle  fc  trouve  fur  les  plaht:s  aquatiques,  dans 
toute  l'Europe. 


130.  Chrysomelb  de  la  Phellandrie» 

Chrtsomela  Phcllandrii, 

Ckryfomela  elongata  nigrc'-dnea ,  thoracis  margine 
tlytrorumquc  iincis  duabusfiavis, 

Ckryfomela  Phcllandrii  nigra  ,  thorace  dytrijque 
lintis  duahus  luuis.  LtN.  Syft.  nat.p.  6oi«  n^.  x  1 1. 
—  Faun,  faec,  n9,  559. 

Criocerii  Phcllandrii  oblongn  nig^a  ,  thorace  ely- 
trifque  lineis  duahus fiavts,  Fab.  Syft»  cnt»  pag,  m. 
n^»  lo.  —  Spec,  inj,  tom,  l.pag,  ijC*  n?.  3^. 


; 


Crîoceris  ohlonga  nigra ,  thoracis  mareine  efy- 
trorumque  iineis  duahus  fiavis.  Fab.  Niant,  inf, 
tom.  i.p^  90.  A^*  4^» 

Ckryjomeia  ohlonga  nigra  »  elytrorum  lineis  dua- 
hus lôngitudinalihus  luceis,  G|boff.  Inf.  tom,  z. 
pag.z66» 

La  Chryfomèle  à  bandes  jaunes.  Geoff.  Ib, 

Ckryfomela  ohlonga  nigro-ânea  ohfcura  nitida  tko' 
Foeemarginihus  ûavis  ,  clytris  fafciis  duahus  longi- 
tudinalihusfiavis •D^G.  Mém.inftom.  5.  p,  514. 
M^.  i8.  PL  9.  fig.  14. 

Ckryftmèle  de  la  Fhcllandrie  ^  alongéc,  d'un 
noir  verdâtre  luifant,  à  -corcelet  bordé  de  jaune, 
èc  à  deux  bandes  longitudinales  jaunes  fur  les 
étais.  Dec,  Ib. 

Ckryfomela  Phcllandrii,  FouRC.  Ent,  par,  i. 
p.  110.  /x*.  to. 

Ckryfomela  Phcllandrii,  VlLL.  Tom.  i.  />.  1^5. 
«**.  17a. 

Cette  Chryfomèle  eft  d'une  forme  bien  p*us 
alongée  que  celle  des  précédentes  s  elle  a  deux 
lignes  le  demie  de  long  fur  une  dt  large.  Le 
corps  eft  d'un  noir  verdâtre  ou  bronzé.  Les  an- 
tennes (ont  noires  y  de  la  longueur  du  corcelet , 
moniliformes ,  terminées  par  cinq  articles  formant 
une  efpèce  de  maffe  ;  le  feptième  article  a  une 
petite  laiUie,  particulaiité  quou  navoit  pas  en. 
cote  apperçue.  La  tête  eft  noire.  Le  corcelet  eft 
large  ,  quarré  ,  applati,  irrégulièrement  poin- 
tillé j  avec  les  bords  latéraux  jaunes.  L'écuïïbn  efl 


Chrysomela  variegata, 

Ckryfomela  ovata ,  thorace  rufo  ^  difco  runliis 
ni  gris  ;  clytris  rufis  ,  futur  a  punSiis  lineolifquc  ni» 
gris»TOKST,  Nov.fpcc,  inj,  cent, p.  ix. 

Elle  rcll'cmble,  pour  la  forme  &  prcfque  pour 
la  grandeur,  à  la  Chtyfomélc  LHe.  Les  antennes 
font  plus  grofles  à  leur  extrémité ,  noires,  avec 
la ba(e fauve.  La  tête  eft  fcrrugincufe ,  noire,  à  fa 
bafe.Lcs  yeux  font  noirs.  Le  corcelet  eft  d'un 
fauve  noirâtre^  avec  quelques  points  d'un  noir 
obfcur^  &  des  rebords  tauvcs,  épais.  L'écuflfon  eft 
noir.  Les  élytres  fonc  d'un  fauve  pâle  ,  avec  la 
future  &  différentes  taches  noires  i  on  remarque 
fur  chaque  élytre  uu  point  à  la  bafe  »  un  autre 
vers  l'extrémité j  une  ligne  près  du  bord,  c»m-* 
pofée  de  trois  taches  réunies,  &  deux  autres  au 
milieu  parallèles*  Les  ailes  font  noirâtres*  L'ab* 
domen  eft  d'un  noir  luifant  en  delTous*  Les  pattes 
font  Ëiuves,   avec  le  milieu  des  cuiiTes  noir« 


Elle  fe  trouve  à  la  Nouvelle-Yorck. 

131.  Chrysomelb  frontale. 

Chrtsomela  front alis. 

^Ckryfomela  ovata  nigra  ,  çapite,  antennarumhafi^ 
elytrorum  margine  pcdihujquc  ferrugineis.  Fox  s  T. 
Nov.fpcc,  inf  cent,  p.  14. 

Elle  eft  de  grandeur  moyenne  &  d'une  forme 
ovale ,  alongée.  Le  corps  eft  entièrement  noir.  La 
tête  &  la  bafe  des  antennes  font  fauves  ;  le  cor- 
celet eft  d'tme  forme  circulaire,  noir  &  luifant. 
Les  élytres  font  foiblement  ftriées,  noires,  avec 
les  bords  fauves.  Les  ailes  font  tranfparentes, 
un  peu  noirâtres»  L'abdomen  eft  noir.  Les  pattes 
font  entièrement  fauves. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Amérique  fcptentrionafc. 

1 3  j.  Chrysomelb  atre. 
ChrTsoMela  atra, 

Ckryfomela  ovata  atra  inordinatê  purMata  ^  tho* 
race  poftice  rotundato. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Chrvfomcle  écar- 
laie,  d'une  figure  prefque  ovale  :  elle  eft  entière- 
ment noire,  Tuifantc,  finement   6c  irrégulièrement 
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Le  corcelec  t(k  plus  étroit  que  les  élytres,  très« 
peu  rebordé,  arrondi poftérieurement^  {ans angles, 
ce  qui  la  dtflinguc  des  autres  efpèccs  ;  on  toîc 
fur  les  côtés  une  légère  imprefTîon  latérale.  L*é- 
cufTon  eQ  demi-circulaire.  Les  élycrcs  ont  leurs 
bords  repliés  en  deflbos.  Les  tarfcs  font  noirâtres. 

Elle  fc  trouve  en  Provence* 

134.  Chrysomeli  (àphir* 

ChrTsomml.4  fapkyrina, 

Chryfomela  ovata  ,  tota  fapkyrina  ,  nitiddj  #rr 
ocu/ijquc  rue  fis ,  antennis  nigris,  FoRST.  nov» 
fpec.  inf,  cent,  i .  p.  19, 

Elle  eft  trois  fois  plus  grande  que  la  Chryfo- 
snrle  fanguinolente.  Le  corps  cfl  entièrement  d'un 
vert  de  (aphir ,  ou  d'un  bleu  de  ciel ,  très-brillant. 
Les  antennes  font  noires.  Le  corcclet  &  les  élytres 
font  finement  pointillés  ;  les  joints  font  très-petits 
&  à  peine  fcniîbles^  Les  taries  font  noirâtres  en 
deflTous. 

Elle  fe  trouve. .  .  • 

i;5.  Chrysomele  du  Rhob*. 

CHtLTSOMELA    RkoL 

Chryfomela  ovata  ftrrugînta ,  capitt  thorace  & 
fnis  aliquot  tlytrorumpaUidis.  FoRST*  Nov.  fpcc. 
inf  cent,  i.p,  11. 

Chryfomela  Rhou  Naturf  24.  n^,  4,  tahm  l'fig.  }. 

Elle  e(l  de  la  grandeur  de  la  Chryfomèle  liflc. 
Les  antennes  font  noirâtres,  avec  la  bafc  fauve. 
Les  yeux  font  noirs;  la  tète  &  le  corcclet  font 
pâles.  Les  élytres  font  fauves  «  avec  une  (Iric 
ijngicudinalc  près  du  bord,  &  quelques  autres  au 
milieu,  pâles;  les  (Iries,  au  nombre  de  dix  à  onze, 
font   formées  par  des  points  crès-enfoncés. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Amérique  fcptcntrionale  ^ 
fui  le  Riioc  glabre  de   Lin  ne. 

CICINDELE.  CtcrsDEL.4.  Genre  d'infcclcs  de 
la  première  Scclion  de  1  Ordre  des  Colcoprèics. 

Ces  infiL^cs  appartiennent  2  la  famille  des  Ca- 
rabes. Ils  font  remarquables  par  une  tc:c  afllz 
crolîc;  des  yeux  failUns;  des  mandibules  pra~dcs, 
tics  Jiciiés,  mjîriicntccs  ;  lics  anienr.cs  li.i/orincs; 
le  ci»rps  brilhnt  ;  Us  partes  longues,  minces, 
dcliîtsj  une  appendice  à  la  bafc  des  cii;frv;s  pof- 
lîiiturc^,  cnîiiï  parles  taries  fttacts,  compoLs 
«.e   ciiiq   articles. 

Avant  de  commencer  cet  a::ic!c ,  nou^  ne  pou- 
vons ijue  nous  Ivcr  a  i]i:e!-MKS  |  Liir.res  ù\z  le 
lo::  cî  s  kicrccr.,  d'avoir  ti'a' orJ  a  p.i.rLr  a  tra- 
veis    une  conturon  de  noir.s,    qui  cil   quelque- 
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(b!s  rcavrage  même  des  favani  les  plas  diftisgiics. 
Quand  un  nom  a  été  fixé  par  U  choix  da  prc* 
mier  aatcor  qui  remploie ,  la  recoonoillânce  méae 
devroit  le  relpcâer.  Cependanc  nous  ne  poavou 
nous  empêcher  de  reconnoîcrc  ic  de  publier,  qae 
l'illufire  Linné,  trop  jaloux  peut-ècre  de  ne  nea 
devoir  aux  autres^  a  foavent  afieâé  de  chasi^rr 
la  nomenclature  de  fes  prédéccflcois  «  ëc  par  coc- 
féquent  de  jetter  quelqaes  nuaees  au  oulica  ce 
fes  vérités.  Ainfi,  après  avoir  changé  le  oom  êe 
Bnprefle,  que  M«  Geo£Eroy  avoic  eu  Tattcoaca 
fcrupuleufe  de  refiituer  aux  infeûesquc  les  anoccs 
défignoient  fous  ce  nom,  &  après  l'avoir  cranfports 
fans  motif  à  d'autres  infedes ,  il  a  encore  jugé  a 
propos  de  d«nnerle  nom  de  Cicindele  à  des  infcôcs 
differens  de  ceux  que  M.  Geoffroy  avoir  indiqaet 
fous  ce  nom,  &  qu'il  avotc  de  même  pris  des 
anciens.  Ces  variations,  ces  tranftiofitiofis  inodks» 
ne  peuvent  qu'embarraifer  les  lavans,  <c  but: 
aux  progrès  dip  la  fdence.  Forcé  de  fuxvrc  ca 
auteur ,  dont  les  ouvrages  (ont  à  jutle  lîcre  les 
plus  répandus^  &  de  le  concilier  cependant  avc£ 
les  autres ,  qu'il  me  foit  permis  du  moins  de  6l-? 
fentir  quelquefois  toute  la  gêne  de  mon  iravjd, 
&  de  (olliciter  ceux  qui  cuinvent  les  fcienccs,  a 
fe  tenir  en  garde  contre  des  changemens  qui,  kx;'- 
qu'ils  ne  font  pas  néceflàircs ,  ne  peuTenr  être  qoc 
nuifibles. 

Les  anciens  avoient  donné  le  nom  de  CiàMJué 
à  diiférens  infcdes  malf.i'ans,  ou  même  à  ccn 
ui  brilloient  la  nuit.  Linné  s'en  eft  ferri  foec 
éiigner  les  infedes  dont  nous  allons  parler,  quoi- 
que M.  Geoffroy  l'eût  déjà  employé  pour  boo- 
mer  les  infedtes  que  nous  ferons  forcés  de  £tt?t 
connoître  .dans  cet  ouvrage ,  fous  les  noms  de 
Télephorc  &  de  Malachie.  M.  Geoffroy  n'a  pO!r? 
féparc  les  Ocindèles  des  Carabes;  il  a  rcu!eT.eT: 
établi ,  d'après  la  forme  de  la  tête  &  du  corcc.'c:, 
crois  divilions  de  ce  dernier  genre  ,  dort  les  Cl:ii* 
dclcs  &:  les  Elaphres  forment  la  féconde. 
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Les  Cicindèlcs  ont  beaucoup    de    rapport  r: 
I   les  Carabes.   La  forme  des  antennes,    !c    ho.t: 
'  daniennulcs,    l'appendice  qui   fc  trouve  à    :a  :: 
des    cuiffes    poltérieures ,    rapprochent    ces    c. 
genres;  mais  i!s  diri'erent  par  la  forme  de  h  u:: 
grolfc  &  nullement  applatie  ,  par  les   \  eux  ç*'^"*» 
faitlans^par  le    corcclet  piel'quc   arrondi    &.    c: 
largeur  de    la  tctc  ,   par  lc«    patres    loi'.-jues  , 
dciiccs,     par    les    man*iibules    pîus    dzr.:  c^  , 
par  les  an:ennulcs  hliformes,  qui  fotu   to-i  i»i:i 
de  caraclères  dilUndifs   des  Ciciniclcs. 


Les  antennes  font  filiformes  ,  de  la  lonîre.T 
de  la  moine  du  corps,  &  compol'ccs  de  e  :.î 
articles  ,  dont  le  premier  eft  un  peu  u:f:  ; 
le  Iccond  cît  couit  ;  Ls  au:rcs  fon:  c^  .  '  - 
ciucs  ,  is:  vont  en  diminuant  de  Ioi^c:'-c-r.  t*- ""^ 
Ion:  :nUTCCS  a  la  partie  autcricure  ,  un  ^«cu  ;^-.:^: 
\  de  U  tc:e,  au  devant  des  yeux. 
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La  bouche  cf);  cempofiSe  d'ane  lèvre  fupjricure, 
âcdcux  mandibules,  de  deux  mâchoires^  d'une  lèvre 
inférieure^  &  de  fix  anceniiiiles. 

La  lèvre  fupéneure  eft  grande,  coriacée,  con- 
vexe à  la  partie  fupérieorCj  arrondie  ,  prefque 
angulcufe  à  fa  partie  antérieure.  Elle  cache  une 
partie  des   mandibules. 

Les  mandibules  font  longues,  avancées  ,  cor- 
nées^, arquées  ,  très  -  pointues ,  armées,  à  leur 
partie  interne,  de  pluiieurs  dents  aiguës,  avec 
une  émincnce  creuféc  en  goutière ,  &  à  bords  tran- 
chans  vers  leur  bafe. 

Les  mâchoires  font  cornées ,  prefque  cylindriques, 
fortement  ciliées  à  leur  partie  interne ,  &  (ermintes 
en  pointe  longue ,  très-aigue ,    courbée. 

La  lèvre  inférieure  eft  courte ,  cornée ,  triden- 
tée.  La  lame  du  milieu  efl  avancée,  mince >  aiguë  $ 
les  latérales  font  dilatées  &  arrondies. 

Les  ancenaules  antérieures  font  courtes ,  min- 
ces ^  filiformes ,  guercs  plus  longues  que  la  mâ- 
choire ,  &  compofées  de  deux  articles  égaux. 
Elles  font  inférées  au  dos  des  mâchoires.  Les 
antennules  intermédiaires  font  filiformes ,  de  la 
longueur]  des  poflérieures ,  &,  compofées  de  quatre 
articles ,  dont  le  premier  efl  petit  \  le  fécond  alon- 
gé  ;  le  troiiîème  plus  court  êL  conique  i  le  der- 
nier un  peu  plus  long  que  celui  -  ci  eft  prefque 
cylindrique ,  légèrement  aminci  à  fa  bafe.  Elles  font 
inférées  au  dos  des  mâchoires,  à  la  bafe  des  an- 
tennules antérieures.  Les  antennules  poftéricures 
font  filiformes  &  compofées  de  quatre  articles  » 
dont  les  deux  premiers  font  courts  &  égaux  >  le 
troifième  eft  long,  cylindrique  &  poileux;  le  qua- 
trième eft  plus  court  &  plus  mince.  K!lcs  font 
inférées  à  la  partie  antérieure  de  la  lèvre  inférieure. 

La  tête  eft  grolfe,  à-pcu-près  de  la  largeur  du 
corcelet.  Les  yeux  font  grands  «  arrondis,  très- 
faillans.  Le  corcelet  eft  plus  étroit  que  les  élytres , 
prefque  cylindrique,  à  peine  rebordé,  ordinaire- 
ment muni  de  deux  plaques  convetes  ,  féparées 
par  une  ligne  longitudinale  enfoncée  5  on  y  voit 
deux  autres  lignes  tranfverfalcs,  l'une  à  la  partie 
antérieure ,  &  l'autre  à  la  partie  poftérieure. 

L'écuflon  eft  très- petit  &  triangulaire.  Les  élytres 
font  légèrement  convexes,  afllz  dures,  à  peine 
rebordées.  Elles  cachent  deux  ailes  membrancufcs , 
repliées. 

Les  pattes  font  longues,  minces  &  déliées  5 
cHcs  font  couvertes  de  poils  longs  &  a(rcz  fins. 
La  jambe  eft  terminée  par  deux  longues  épines 
droites.  Les  tarfcs  font  filiformes  &  compcfés 
de  cinq  articles  longs ,  minces  ,  un  peu  plus 
gros  à  leur  fommet  qu'à  leur  bafe  :  les  cuatre 
premiers  vont  en  diminuant  de  longueur ,  c'cft  - 
a  -  dire  ,  que  le  premier  eft  le  plus  long  ,  & 
Hifi,  hlue,  des  Infectes,  Tome   V* 
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le  quatrième  te  plus  court;  le  dernier  »  un  peu 
plus  long  que  celui  -  ci ,  eft  terminé  par  deux  petits 
crochets  peu  courbés. 

Les  Cicîndeles  font  voraccs  &  carnacicres  ;  elles 
vivent  des  difFérens  infedes  qu'elles  attrappcn:  , 
&  auxquels  elles  font  une  guerre  continuelle.  1.  a 
nature  devoit  leur  donner  une  organifatiofi  prpprc 
à  remplir  de  pareilles  habitudes.  Auffi  i*apparcil  icul 
de  leurs  mandibules  peut  indiquer  leur  deUination  : 
elles  font  grandes^  courbées  en  arc,  &  croilées 
lotfqnc  la  bouche  eft  formée  \  mais  k)rfque  1  in- 
fede  veut  en  faire  ufage,  il  les  ouvre,  les  écar- 
te confîdérablcment  [l'une  de  l'autre,  &  pince  rrès- 
fortement  la  proie  don:  il  fc  faiùt.  Les  Cicindelcs 
font  très-agiles,  courent  avec  beaucoup  de  viteffè, 
&  s'envolent  avec  beaucoup  de  Icgcicté ,  i'ur-tout 
lorf.|ue  le  temps  eft  bcai  &  la  chaleur  un  peu 
forte.  Mais  leur  vol  n'eft  pas  bien  grand  ,  k\\ç% 
prennent  terre  à  peu  de  diitancc  de  l'endroit  d'cii 
elles  font  parties.  La  plupart  des  cfpèces  l^abiicnt 
ordinairement  les  lieux  fccs,  aiidcs  &  fabloncux. 

Les  larves  de  ces  infedes  vivent  dans  la  terre , 
&  on  ne  peut  les  rencontrer  que  difficilement. 
Elles  font  longues,  cylindriques,  molles ,  blanchArrcs, 
munies  de  (u  pattes  brunes ,  écailleufe<;.  La  técc 
eft  de  même  de  couleur  brune  >  elle  a  en  deffus 
une  efpèce  de  plaque  ronde,  brune  6c  écailleufe  , 
au  devant  de  laquelle  eft  la  bouche,  armée  de 
deux  fortes  mâchoires.  Nous  devons  faire  admirer^ 
fans  doute ,  les  reflburces  que  la  nature  fait  inf- 
pirer  aux  animaux  dont  le  genre  de  vie  eft  aflu- 
jetti  à.  des  befoins  plus  difficiles  à  fatisfaire.  C'eft 
auffi  parmi  les  animaux  carnaciers  que  l'on  trouve 
le  plus  d'indufirie^  Si  i'infede  parLit  nous  a  déjà 
préfcnré  ce  goût  de  chair,  la  larve,  dont  les  ap- 
pétits font  plus  adifs  &  exigent  dava  itage ,  doit 
à  plus  forte  raifon  manifefter  les  mêmes  habitudes  ; 
mais  comme  elle  n'a  pas  la  même  fiiculté  de 
courir  après  la  proie  ^  elle  fait  y  fuppléer  par 
une  rnfe  qui  lui  eft  particulière.  Elle  le  creufe 
dans  la  terre  des  trous  profonds ,  cylindriques  « 
&  dont  l'ouverture  eft  parfaitement  ronde.  En  fe 
fabriquant  un  logement,  elle  tend  non-feulement 
à  mettre  à  l'abii  fon  cor^^s  mol  &  tendre,  mais 
encore  à  fe  cacher  pour  drefi'er  des  pi"ges  aux 
infedes  dont  elle  fe  nourrit.  Cette  larve  le  rient 
en  cmbufcadc  précifément  à  l'ouverture  ronde  de 
fon  trou.  Cette  ouverture  eft  exadement  remplie 
par  une  plaque  ronde  écailleufe,  qui  eft  au-dellus 
de  la  tête,  que  la  larve  pofe  à  fleur  ide  terre;  & 
c'eft  dans  cet  état  quelle  attend  patiemment ,  a 
moins  que  quelque  trouble  ne  la  falTe  retirer  au  fond 
de  la  retraite.  Les  infedles  qui  rodent  fur  l'ou- 
verture de  ce  trou,  font  faifis  fnudam  par  de 
fortes   mâchoires ,    &  ils    font  précipités    dans   k   • 


Yyyy 


Tit  C  I  C 

Am  ftctù  de  lent  fctniie ,  ta  in/êâci  moveat 
It  «OTCB  de  EûR  tomber  Ava  leon  pi^eu  f  uutn 
Mècks.  ac  «le  Ici  faire  fenrii  1  lev  mit,  Ccft 
«t  IpoSbdc  mèiDC  onc  l'on  pem  Te  donaei.  Ce 
■VA  qa'an  foùA  <k  un  tmo  qae  Ton  peut  icacon- 
■a  ocdiBÛreineat  la  larrc  ès%  Odndclcf.  Pour 
la  tioam,  il  &ut  crtn&r  pen-à-pcn  le  terreia 
Jus  lequel  ce  troa  cS  ptûîqné.  M«t  coflune 
Imtciie  dan*  ccne  ofératwn,  h  cène  ca  l'Jciçn- 
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Um.  renplit  le  ma  màmt,  le  enptcbc  ^  h 
tccoowrfrte  k  de  la  firine  ,  il  eft  nfaêJaire  f  ala 
Jnnc  premUic  pttawtïon ,  c'efl  de  «imifiirei 
par  cntODcei  dedan*  nne  paille  on  m  petit  Moc 
ccan  de  boit,  qui,  péateant  Jalqn'aa  tbad,  fia 
de  guide  ft  cmpéclic  de  perdre  la  fine  &  caa> 
doit.  Lor£]n'oo  cft  parrea*  au  fiiod  ,  oo  tm«ft 
la  Urrc^  qui,  àrie  bon  de  tcm,  fê  i^Ue  M 
xig-iag. 


Suite  de  VlnifôduBien  i  tlTifloire  Naturelltdes  InfeSes. 
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C  IC  I  N  D  E  LA.     Lin.    F  ^  b. 
BVPRESTIS.      G  E  o  ¥  F. 

CARACTÈRES      GÉNÉRIQUES. 

Antennes  filiformes,  plus  courtes  que  le  corps  j  compoféts  de  onze  articles  » 
preûjue  cylindriques  :  le  premier  un  peu  renflé 

Bouche,  munie  d'une  lèvre  fupérieure  ,  aflez  grande  ;  de  deux  mandibules 
grandes^  arquées,  mulûdentées  ;  de  deux  mâchoires  fimples  j  d*une  lèvie  inférieure 
cridentée,  &  de  dix  antennules  filiformes,  inégales^ 

Tête  grande ,  de  la  largeur  du  corceler. 

Yeux  arrondis  I  ttès-fàillans» 

Pattes  longues,  déliées. 

Cinq  articles  aux  tarfes,  filiformes,  preique  fétacés. 


ESPECES. 


1 .  C I CI  N DELB  aptère. 

Aptère ,  û longée ,  très-noire  ^  fans  taches. 

i.CiciKDELB  longicolle. 

D^un  bleu  violet  foncé  j  corcelet  alongé  j 
cylindrique;  cuijfes  ferrugineufes. 

j.CiciNDELB  mégacéphale. 

Aptère  verdâtrej  antennes  &  pattes  fer^ 
mgineufes. 


4.  CiciNDELE  grofTe» 

Noire  ;  élytrcs  pointues  ^  ohfcurcs ,  aytc 
fix  taches  Ucnchâtres. 

5.CiciND£LE  bleue. 

Bleue  j  luifante  ;  bouche  tejlacce. 

6.  CiciNDELE  Chinoife. 

Bleue ,  luifante  ;  élytrcs  vertes  ,  avec 
deux  grandes  taches  bleues  ^  marquées  de 
deux  points  blancs. 
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Suffc  di  tIrmoinSîôH  à  fWfiùln  Katmfdb  des  I/i/iSet: 
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7.  CicruDELE  ceinte* 

Noire  ;  élytrts  avec  une  raie  vers 
le  bord  &  trois  points  blancs  fur  c/l.* 
que, 

t.  CiciKDELB  bicolor. 

Bleue  ;  eite  &  corcelet  verts  ;  éfytres  tCun 
vert  bleuâtre  »  fans  tacha. 

^.  CiciNBBUtchamphre. 

Verce  ;  elytres  avec  cinq  points  blancs 
fur  chaque. 

lo.CiciNDELE  hibride. 

Bronzée  en-dejfus;  éfytres  avec  une 
bande  interrompue  ^  deux  iachc4  en  croiffant^ 
fur  chaque. 

I  !•  CiczNDEiB  némorale. 

D'un  vert  hrom[é  ;  éfytres  avec  qua- 
tre points  &  deux  taches  en  croijfant  ^ 
blancs. 

II.  CiciNDiLE  piirpurincb 

Purpurine  tn-deffus  ,  d* un. vert  bleuâtre 
en  dejfûus  ;  élytrcs  avec  une  ban^e  courte 
Gr  deux  points  blancs. 

I  }•  CiciNDELi  fylvatique» 

.  Noire  ;  éfytres  avec  une  bande  ondée  & 
deux  points  blancs. 

X4.C1ÇIHDELE  litcoralet 

Bronzée ,  ohfcure  en  -  dejfas  ;  éfytres 
noirâtres  f  avecjix  points  blams  fur  chaque  , 
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tun  en  croiffant^  à  la  bafe^  leftcQnderemf 
veifal^  au  milieu* 

1 5*  CiciNDiu  trifte. 

Noire;  éfytres  gvec  une  tache  jaune  ^  en 
croiffant ,  fur  chaque. 

16.  Cl  Cl  N DBLB  incercampue. 

Cuivreufi  en^dejfous ,  obfcure  en  dejfus  ; 
elytres  avec  un  point  ^à  la  bafe  j  &  trois 
bandes  interrompues  j  jaunâtres. 

l7«CiciNDiXi  liinol^ 

Bleue  en^dejfous^  o^fçure  en^deffusx 
éfytres  ayee  deux  tacha  rondes  fur  chaque^ 
deux  offires  en  croiffant  ^  ^  me  tranfver 
fale. 

iLÇiciNDlU  luricie. 

Bleue  en-dejfous  j  bron\ée  en  •  deffus; 
éfytres  avec  trois  points  blancs  &  trois 
taches ,  en  croiffant. 

i9.CiciNi>€Ll  (iuaée* 

Bronzée  en*deffus  ;  éfytres  avec  quatre 
points  ^  trou  lunules^  fintçimèd^nir^fi- 
nuée. 

10.  Cicindub  da  Gip. 

Cuivreufe  ;  éfytres  blanches  ,  avec  une 
ligne  longitudinale  cuivreufe  ^   tribran^fiuc 

ii.CiciHDELE  porte- chaîne. 

Bronzée  ;  éfytres  blanches  ,  ^ec  fis 
taches  vtrdâtres ,  en  forme  de  chaîne. 


Suite  de  tintrodu^of  à  tHiflo'tre  naturelle  des  InfeHes, 
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CICINDELE    (Infcâes.) 


11.  CiciNDELE  gennanique. 

Cuivrtufe  ;  clytres  vertes  y  avec  un  point 
oblonj  &  une  tache  vers  l* extrémité  ^  en 
croijfanty  blancs. 

2 ;•  CiciNDELE  cuberculée. 

Ferdâtre  en  -  dejfus  ;  élytres  avec  nne 
ra/igée  de  tubercules  y  bord  extérieur  blanc , 
tridenté. 

14.  CiciNDELE  Qtiiponâaée. 

Violette  brillante  en-dejfous ,  obfiure  en- 
dejfus  i  élytres  avec  un  point  blanc. 

2  5.  C I  c  I NDELI  cajr^nnoife. 

Noirâtre,  obfcure  en- dejfus i  anus  & 
jambes  fauves  ;  élytres  avec  un  point  blanc 
latéral. 

1^. CiciNDELE  fix-points; 

D*un  vert  bleuâtre,  brillant  en-deJfous  ; 
élytres  d^un  vert  bleuâtre  objcur,  avec  Jix 
points  blancs. 

27.  CiciNDELB  quadrirajée. 

Cuiureufe;  élytres  bron'[ées  ^  avec  le 
bord  extérieur  &  une  ligne  au  milieu  , 
blancs. 

18.  CiciNDELE  birameufe. 


29.  CiciNDELE  fix- mouchetée. 

D^un  vert  bleuâtre  brillant;  élytres  avec 
trois  petits  points  blanchâtres  j  fur  le  bord 
extérieur. 

30.  CiciNDELE  marginée. 

Verte  ;  élytres  avec  le  bor4  extérieur, 
une  bande  ondée  &  deux  points ,  blancs. 

}  I.  CiciNDELE  ponduée. 

Bronzée  en-dejfus,  bleue  zn^dejfous ;  ély- 
tres avec  quJques  points  blancs  &  une  fuite 
de  points  enfoncés  brillans. 

3 1.  CiciNDELE  huit-poincs. 

Bleuâtre;  élytres  objcures ,  avec  qua- 
tre points  &  deux  lunules  fur  chaque 
blancs. 

3  3. CiciNDELE  crifafcice. 

Cuivreufe  ,  obfcure  en  -  dejfus  ;  élytres 
avec  trois  lignes  tranfverfules  ,  Jinuées , 
blanches. 

3  4.  C  i  CI  NDELE  carolinoife. 

D^un  vert  bleu  brillant;  extrémité  des  ély- 
tres ,  antennes  &  pattes ,  d'un  jaune  fauve. 


Cuivreufi  y  prefque  bron:[ée  en- dejfus  ;  , 
élytres  avec  le  bord  extérieur  blanc  p  bi-  1 
denté.  * 


3  5 . C I  c  I  NDELE  virginiene. 

Violette  brillante;  bouche  j 
pattes  y  teftacées» 

3  (> .  C I  c  I  NDELE  maure. 


antennes  & 


Noire  ;  élytres  avec  Jix  points  blancs  , 


t 
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ibnt  le  qmatnime  &  le  ciajaiimtf/itriiae 

ligne  tranfverfale. 

37.CicfHoaunun«. 

Bronzée  ;  élytra  pointUUes  j  avec  qua- 
tn  lignes  ^haches  fur  chaque  j  dontla  pre- 
mière en  croijfaat. 


Cl  CIND&  LE  (hfeûes.-)' 

jS.CiciMitiu  éqainoxiftle. 


Jaune  ;  élytreî  avec  deux  larges  taada 

àndcti ,  noirci. 

3  9.  C 1  c  I  vDEtt  e'chanci^ 

Bleue luifoMe ^anunnts  6  fatus foMvts-^ 

ilyti  es  avec  desfiria  j/innci/le'es  ,  &  Cexai' 
mue  tchanvée. 


m 


C  I  c 

i.CicjNDELE  apceie. 
CiCitrotLA   Oipura, 

GciaiUta  apiera,  carpore  tlottgato  atro  immacu- 
/ato.Eni.ou  kifi.  nat.dii  i.if.  CiciNDïtE.  PI.  i. 

Elle  cft  aflêz  graaJc  ,  d'un  noir  tiès-fbncé , 
fins  taches.  Les  yeux  font  arrondis  ,  très-faillans. 
Le  corceict  cft  prefquc  cylindrique  ,  rebordé  pof- 
téticiuemenc.  Les  élycres  fonc  réunies,  légiremcni 
chagrinées.  Point  d'ailes.  Les  panes  font  alTez 
longues. 

Elle  Ce  tronve  aui  Iodes  Oiiencalci. 
-     Du  cabine;  du  Roi. 

1.  CiciNDELE  longicolle. 

CtctuDEi-A  toitgicoUis. 

CteimUla  thoraet  tlangato  eylindrico ,  eyaata  , 
fimorHut  ferruglntis.  Eni.  ou  kifi.  nat.  du  ir.f. 
CiCINDELE.  PI.    1.  fg.     17. 

CUindtU  hngiiollis.  Fab.  Mène,  iitf,  lom.  t. 
pjg.  iSî.n".  1. 

Elle  refTemble  un  peu  à  la  Cicindele  aptère. 
Mais  elle  cft  une  fois  plus  petite.  Les  ancennci 
font  iilitoEines  ,  brunes  à  leur  ezttémité  ,  d'un 
noir  bleuâtre  à  leur  bafe.  Tout  le  corps  cil  plus 
alongé  qae  dans  les  autres  efpèces  8c  cft  d'une 
couleur  bleu e^vt oie ttc  foncée.  La  tct'e  cft  plus  grolTc 

Îjue  le  eorcelet ,  Se  les  yeux  font  arrondis  ,  tièt- 
aillans  ,  afTez  gros.  Le  eorcelet  cft  étroit ,  alongé  , 
prefquc  cylindrique  ,  un  peu  plus  étroit  à  fa  par- 
tie antérieure.  L'écu/Ton  cft  tris-petit.  Les  élytres 
fooi  pointillécs  ,  prefque  chagrinées,  reïtrémité 
de  chaque  paroî:  un  peu  échancréc.  Les  cuilTcs 
fem  fênugineures  ;  les  jambes  Se  les  tarses  font 
obfcurs. 

£Ue  fc  irouTc  aux  Indes  Orientales ,  à  Siam. 

).   Cicindele  tncgaeéphale. 

CiCTSDCLA  megûccphah, 

Oc'tndtla  apura  vir'fctni  ,  anunnh  petUbufque 
ftfTUg'neis.   Ent.  ou  kifi. 
T'/.x.fig.ii.  a.  b. 

Elle  eft  grande  ,  d'un  vert  foncé  brillant  ,  arec 
les  anienues  ,  la  bouche  ,  &  les  pattes  ferrugi- 
neufcs.  ta  tête  cft  grolfe.  Les  yeui  font  teftacés , 
'  aRoodit ,  un  peu  faiiUns.  Le  eorcelet  eft  arrondi , 
tt  marqué  ,  au  milieu  ,  d'une  ligne  longitudinale 
enfoncée.  Les  tlycrcs  font  finement  pointillces  , 
i^iuàci  ,  ar[L>n<ii;i  à  ieut  extrémité. 


i.  dts  inf.  Cicindele. 


^^■Pb  ie    trouve    an  Séné; 


clic 


ta 


c  I  G  7«7 

4.  CiCIMSElE  grolTc. 
CreiSDiLA  grojfti. 

Ciciitdtla  nigra ,  tlytrit  aaimtaatis  :  macuUs  tri- 
bus aiils,  Ent.  ou  hifi.  nati  dts  inf.  Cicindele. 
PI.  i.fig.ti.' 

Cieiade'a  grojfj.  Fab,  Sptc.  inf.  tom.  t.pag.  181 
it".  I,  Mant  inf.  tom.  i.pag.  i8j.  n*.  i. 

Elle  eft  à-peu-prïs  de  la  grandeur  de.  la  pré- 
cédente. Les  antennes  font  noires  ,  de  la  longueur 
du  eorcelet.  La  lèvre  fupérieure  fc  la  bj(t  des 
mandibules  font  jaunes.  La  tête  eft  olîfcure  ,  lé- 
gèrement chagrinée.  Les  yeux  font  bcuns  ,  arrondis 
éc  fïîllans.  Le  eorcelet  eft  obfcur  ,  un  peu  cha- 
griné, avec  une  irapreflîon  tranfvetfalc  ,  arqui;c  , 
à  la  partie  antérieure  ,  Se  une  ligne  enfoncée  , 
droite ,  tranfverfale  ,  à  U  partie  poftéricuce.  L'é- 
cufTon  cft  très-petit  &  triangulaire.  Les  élytres 
font  convexes  ,  obfcurcs,  légèrement  chagrinées  , 
terminées  en  pointe.  Se  marquées  chacune  de  trois 
taches  d'ua  blanc  jaunâtre  ,  dont  une  vers  la  bafe 
extérieure,  une  autre -au  milieu.  Si  la  troifièmc 
alongée ,  vers  l'extrémité.  Le  corps  eft  noiritre 
en-c^fTous  ,  i?eu  btillani  &  couveic  de  poils  gris. 
Les  patres  font  bronzées  j  un  peu  cuivreafcs  Se 
garnies  de  poils. 

Elle  fc  trouve  fur  la  côte  de  Coromandcl. 
Du  caUnet  de  M.  Banks. 

f.  Cicindele  bleue. 

Cl  CI  FDM  LA  cyanta. 

Cicindtia  eyanta  nitida  ,  ort  teflaeeo.  Fab. 
Maat.inf.  tom.  i.ppg,  iSj,  n^.  ;. 

Elle  eft  grande  ,  tout  le  corps  cft  d'un  bleu 
plus  brillant  en-deflous  qu'en-deflus.  Les  antennes 
font  brunes.  Les  mandibules  &  1-s  antennules 
font  teftacées,  avec  l'extrémité  noire.  Les  cuiires 
antéticurcs  font  vertes  en-dclTus  ,  &  bleues  en- 
dclfous  ;  les  intermédiaires  font  bleues  en-delTus  , 
8c  vertes  en-dellbus  ,  les  poftéiieures  font  entière- 
ment bl:ues. 

Elle  fe  tronve  aux  Indes  Orientales. 

6,  Cicindele  chiooife. 

CiciifDELA  ckirtenjîs. 

Cicindtla  ctrulto  ititens ,  tfycrii  viridi  •  auriis  ^ 
miiculis  duaias  cttruitis  panQifqut  duoius  aiiîs. 
Ent.  ou  kifi.  nai.  des  inf.  Cicindele.  Pl.  x.fig.  10. 

&P/.   J.jff.îO. 

C^cindela  chinenlîs  capite  corparequt  fubtus  ctru- 
leo -violactis  ,  nitidis  ,  tlytris  viridiias  mac^lis 
nigrii  punSifque  quatuor  albis.  Dic.  Met»,  inf,  t.  4. 
pag.  119.  n-.  I,  Pl.   17.  fig.  %J. 
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CicinJele  chînoi'fe  à  cécc  &  le  dcflbas  du  dorps  I  dîbulcs  font  jaunes  à  leur  bafc^  êc  noires  à  knr 


(l*un  b!cu  violée,    luifanc,  à  étuis  verts  avec  des 
uches  noires  &:  quatre  points  blancs.  Dec.  Ik 

CicinieU  jjponica^  vlolacea  ,  tiytris  hjfi  ^  apice 
fjf.îaqi:^capreîs y  punfiis  duobus  Jufcîaque  lueeis, 
THVSB.T^ov.fpJnf,  d'ff,  i.  /?.  13. rj^.  \,ftg,  3^. 

Elle  cfl  un  peu  plus  grande  que  la  Cicindele 
ch^nipc:re.  Les  anccniics  Tonc  d'un  noir  bleuâcre. 
\.^  ccce  cil  bleue  cn-dcflUs ,  d'un  vert  bleuâtre  en- 
d'«.irojs.  La  levrc  Tupéricrre  ell  terminée  antérieure- 
n^cnr  par  plulicurs  dentelures.  Les  mandibules  font 
jain.es  a  le  ir  bafe  extérieure  ,  vertes  au  milieu , 
avec  leurs  dentelures  noires.  Le  corceict  à  Tes 
borJf  antérieur  &  poflérieur  bleus  ,  avec  le  milieu 
d'un  v'èrt  doré.  Lécuiïon  eft  petit»  bleu,  trisngu* 
laire.  Les  éîyrres  font  vertes ,  avec  une  tachz  bleue 
arrondie  vers  la  baie  5c  une  autre  plus  grande 
ovale  ,  au  delà  du  milieu  ,  fur  laquelle  funi  deux 
au;rc*s  taches  blanches.  Le  «kllous  du  corps  cil  violet 
btiilant.  Lps  pattes  fcni  veice'>  «  avec,  la  baie  des 
cuiifcs  bleue. 

Illc  fe  trouve  en  Chine. 
Du  cabinet  de  M.  Smiili. 

7.   CrciifDELE  ceinte. 

CiciSDELA  cincla, 

Cic'ndeU  fupranî^ra  ,  elytrîs  vitta  marglnali 
pLTici  Iq^c  trihus  a  his,  Ent,    ou.  ht  fi,  nat.  des   inj\ 

CiCINDELE.    iV.    5./^.     3J. 

Elle  e(l  un  peu  plus  grande  que  la  Cicindele 
ril>  a:i  juc.  Les  inrennes  (ont  noires.  La  tête  efl 
Roirc  ,  avec  la  lèvre  Tupérieure  jaune  à  fa  bafe, 
roîie  à  fun  cxtrJinité.  Le  corcclet  cft  noir,  avec 
u.v  cifouccn^ivi.t  rran;vwrfaî ,  vers  le  bord  antérieur 
^,:  v^:s  le  bcFvl  poQciicur.  L'écuilon  eft  noir  & 
tr:anï;uLirc.  Les  ilyrres  font  noues,  avec  le  bord 
c\:Jrîciîr  d  un  vert  bleuâ::e  ,  une  raie  longitudi- 
I  a'c  bliricii.i:re  vers  ce  bord  ,  &  tro  s  petits  points 
obîongs  ,  «u  milieu  de  chaque  élytre.  Le  dcffous 
du  Lor^s  dl  vert  blLuatie  biùlant.  Les  pattes  font 
ui  peu  cuivieules. 

tic  te  trouve  dans  l'Ahique  tquinoxiale. 

Du  cabiuct  de   M.   Hjnter. 

f.     Ck  INDFLk    biwOlor, 

i...'TJ  la  v: riais  nltija  ^  elyiris  ohfcun  cyanels 
in:'n.u:i\*';\  ,  c^donzinis  m.:ri;:nc  lefta^io,  tni,  ou 
h  J.   r.jt.  dis  ;:./.  Cl.l^l>^L^.  Fi,   i,  fig,   14. 


l  .■*;  :ji-  j  »••■..  .'*>' 
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extrémité.  La  tête  &  le  corcclet  font  d'on  beau  ^icxt 
fans  taches.  Les  -yeux  font  bruns  ,  arrond»  vc  fa:;* 
lans.  Le  corcelet  a  une  .impreilioa  cranrvcnV< , 
à  la  partie  antérieure ,  une  autre  a  la  jpaidt  pos- 
térieure, &  une  li/,ne  longitudinale  enfok.cée ,  aa 
milieu.  Lécu/Ton  ell  petit ,  triangulaice  &  verc  Les 
élytres  font  d'un  vert  bleuâtre  fans  caches.  Le 
de/Ious  du  corps  cd  bleu,  très-luifaiu .  &  l'abdo- 
men ell  bordé  de  rougeâtre.  Lt%  pactes  foac  d'ui 
vert  bleuâtre  :  on  y  voir  quelques  poils  gm  , 
aiiill  quau  dellous  du  curps« 

Elle  fc  trouve  aux  Indes  Orientales. 
Du  cabinet  de  M.  Banks. 

9,  CiciNOELE  champêtre. 

Ci cjndel  a   campeftns, 

Cicindda  viridis  ,  elytns  punBis  qminqmi  ailhii. 
Li  N.  Syft.  nat.  pag.  6^7  «**.!.—  Faua,  Jau, 
««.  745. 

Cicindtia  campeftns,  F  a  B.  Syft.  ent.  p^g,  124. 
n®.  f.  — Sp.  inf.  tom.  i,  p.  iS5,«*.  ).— if^ii. 
in/,  tom,   I.  pag.    i8y.  «*.    $• 

Buprrftis  inaurai  us  ,  fupravirtdis  ,*  coltvpzfis 
puniiis  duodecim  albis,  Gioff. /Vi/I  tom.  i.p.  if?. 

n?,   17. 

Le  velours  vert  a  douze  points  blancs.  Gcorr.  Ix 

a 

Cicindcld  viridis  ninda  ,  elytns  pngulls  pzz3:s 
fex  alhis.  Dec.  Mém.  inf.  tom.  4^.  p*  113.  s**,  u 
tab.  4„fig,  I. 

Scaraheus  viridis  cuî  decem  macula  a:hldé  >r  j 
aiarumthecas  funt.hi^T,Scar,ung,  p.  3^^».  ;.;.  :-. 

Cantiiaris  quarta.Mouîf.  Thect,  i/sf.  pjj,  X4  . 

Cantharis  Mouffcti    minor  quart  a.    JoLsr.  ;t. 

tah.  If. 

ScHAEPF.   L'on,  inf,   tah^  i'^-fig-^-  «?.:--.  i:i. 

ScLZ.  Inf,  5.  fig,    37. 
VOET.  Colivpc,  pars  I.  tab,  4c.  fig.  4. 
Cicîndtld  camrefsris.  Se  or.  Ent,  Cd'n.   1'.  :!:. 
Ckindiia  campeflris,  Schrank.  Er.urr,.  :-.,,  ai 

Ci  '  ' 

'2    •    357. 

Blrc.  \omenci,    1.    ly.  J.  9,  10.  11.  r-L.\/;  J. 
—  1 1. 


I  e^  antennes  Ton:  noir»:s  ,  cuivrcufct  à  îcjr  hifi. 
La  !c\:c    l"upc:iciirc   cil     aune.   La  me   \.  !:  ;r-« 


A../j'    ÏA2..^pf..  iif,to^,,i.p,  183. 
.^/j-;   /.;.   toK.    I.  p,  1S5.  n**.  4. 

?•  "c  r.'Vr.Mc  à  1.1  (  uiîiviclc  champêtre,  poi!r  j  cclot  i^nr  >j.:s,  j\cc  ori'.ijucs  tacncs  cj.%  t-ci. 
Ij  :  :•.  -  iv  la  c:-M:tjr.  lc\  .rucnncs  font  nôtres  j  Les  vîyrrcs  lor:  liiK^  *,  l.mcs  ,  \c::c*  .  avec  ti 
a:  Cv  *-  U  :i;;»;.j:  de  la  moitit  du  cor^s.  Les  niau-  I  po:n:s  u!a:ics  fur  clu.;uc  ,    doa:  l'an  vè$-?c3:.i 


Pal^  exterme^Je  la  .bafc  ;  âtn-u  fta  pin 
gtands  ,  YCii  le  boid  cztJnear  ;  le  quamème  ar- 
rondi ,  aa  imUcu  ).  ki  Jeux  -autics  vcQ  l'uir^T 
atit^.  Le  ieSoa^  da  coi^  eft  d'na  Tcn  brillanc , 
Avcc  les  côtét  de  U  pourioe  K  les  putes  cui- 
Tieai  II  nn  peu  velus. . 

Elit  fe  nonve  dans  toite  rEnrope  ,  dans  les 
knJioiu  fecs  ft  fabloan». 

lo.  CiciNBiLi  hybride. 

CiciSDtLA  kybriia, 

Càndila  fuipurpur^tits  ,  tlytris  fafcîa  lunu- 
afifu  duaiiu  albit.  L  i  N.  Syfi,  »at,  pag.  tffy. 
o'.  1. — puait,  faee.  h'.  747. 

CicinJtU  kybnda.VàB, Syfi,  ent.pag.  114  n".!. 
•^Spee.  inf.tomt  i.  pag.  18}.'»*.  4.  — JUcAr. 
in/,  tom.  i.p.  i8j.  n",  «. 

Baprtjlh  inau{atas  ,  fttpra  fkfeo  -  viridif ,  eo- 
ieoptrii fafciis  ftx  unditïatis  aiiidis.  Gtott.  Inf. 
tom,  i.  p.  ijj,  a*,xi. 

Le  BupceO&à  broderie  falancbc  GiOiv.  Ib, 
GàndtU  macnlaia  fupra  viriJi grifia  nitidafiit'- 
tut  viridi  twna  ,  efyirit  fingu/ir  fafela  huiKltpjUt 
^imiiu  aUit.  Dec.  Mim,  inf,  tvm,   4.  pag.   ilj.' 

Gdndtla  hybrida,  ^cor.  Eut.  c«n(.  a*.  i8{. 

Cieindtla  kyiniti.  Schrame.  Enitm,  inf.  Mufi. 

ScHAEtF.  Elem.  inf.  tài.  4^,»-  IcMt,  tai.  j;. 
^.10.  ■■]:'.-■ 

TOET.  CoUopu  part  |.  l«i.  ^tff,  }• 

Beko,  Nomeael.  i.'iS.  toi,  4.  fy.  f.   _ 

Elle  leOcmblc  eDtièicment  ,  poat  la  forrne  8(. 
lagracdciu,  à  la  C><>adete..ebaq(pjlue  „  ftfis  elle, 
CD  dtficre  pai  la  couleur  d'an  i:ert.  bioST^.  ^u 
delTiw  du  cprps.  Lci  élyuM  oai  une  tache  à  leur 
bafc  eiiérieurc  ,  une  aattc  jl  féitri^nfiri  itc  trtie 
baode  ùaiit  ,  intcfrompue  i  U  future  ,  St  placée 
an  peu  au  de-là  du  milien. 

Elle  Te  trouve  en  Europe  ,  dans  les  endroits  fclcs 
tt  labloneux.. 


'  II.  CiciNDELE  n^inoialc. 

CicisDxzA  ntmoralit,  .  ..i  .  ..    \i  .\.  v    ■ 

Ciciadila  viridi  -  àtùa  ,  tlytris  'poHSix  Ipittuor 
luoulifyut  dvalut  aiiit.  Ent.-  ou  kifi.  mt.  dts  inf. 
ClCINDILE-   FA    \.fg.   jS. 

Elle  tcfTcmble  beaucoup  à  (a.Ciçtitdçle  cham- 
pftie  ,  dont  elle  i\'cft  peut-êtTÇ  S"  "P*:  yariété. 
Les  amcnncs  Code  bronzcesà  leur  baie  ,  «l'un  noir 
cendié  à  l'citiéinicé.  La  (èic  &  le  corcclct  font 
honzcs  ,  ouancéi  de   cuivcci^,.  Les  élytics  foui 

tt/î.  mt.  hftSti.  Tçme  y*  ' 


CI  c 


^%9 


d'un  Tcrt  bnoz<  ,  avec  um  tache  -en  Ctoiflâot  . 

blanche ,  \  l'angle  escért«ir  de  la  boTe ,  une  autre 
à  f  extrémité  ,  de  quatre  poimi  au  milieu  ,  donc 
deux  Tur  le  bord  extérieur.  Le  dcffbus  du  corps 
eft  bleu  luifant ,  avec  les  cdtés  de  la  poitrine  fie 
du  corcelet.,  cuivreux  ,  couverts  de  poils  blao- 
cblttes.  Les  pattes  font  cuiTKulcs  Se  couvertes  de 
poils  blanch&ti6i. 

Elle  fe  trouve  en  Provence. 

Du  cabinet  de  M.  Bofc. 

ts.  ÇiciNDELE  purpntine. 

CfctitDiiA  purpurtOt 

Cicindtlû  fapra  purpumfitnt ,  fubtut  viridi-  eânt- 
lea.Mitîda  ,  efytrit  faj'iia  ubbrtviatA  punBifqut  duc 
bus  aibis.  Ent.  ou  hifi,  nat.  dit  i^f.  Cicindeli. 

PL  x.'fg-i^ 

Elle  reflemkle  beaucoup  ,  pour  la  ^rme  8c  U 
grandeuttil  UCicindcle  cnampcae.  Les  antennes 
font  noires,  gucre  plus  longues  que  le  coicelec 
La  levte  fup^icore  eA  iaune^  bpidée  de  noir» 
RÎdentée  à  la  partie  ultérieure.  La  téie  Se  le  cor- 
celet font  aETcz  laides  ,prefquejp urpurins,  avec  tous 
les  bords  vcrts^-Lcs  élyncs  lont  3*111)  ven  pnr- 

Enrin  ,  avec  les  bords  extérieurs  verts  brillaas.  une 
ande  courte,  un  peu  finuée,  UsucIk,  placée  vert  le 
milieu ,  un  petit  point  d^  li  vaia^  couleur ,  vers 
le  bord  extérieur,  un  autre  plus  grand,  à  J*extré- 
mité.  Le  dcltous  du  corps  eft  d'un  veit  bleuâtre  , 
avec  de*  -taches  pourprées  ,  de  chaîne  câté  àa 
cprcclet  Se  de  la  poftmç,/  Les  pattes  fçntj.A'ua 
ronge  caiwrciû  >  )égèrein^t  vclucf.   , 

Elle  fe  trouve  dans  l'AraénqBe  fe^tcntrionalc  '  ^'^ 
danslaGéo^Ci  Bi.  m'a  ^iéicayA>yee  de  Londres 
par  M.  John  FranciUoD.     •  ; 

•Ji-  Cicii^DEiE  fylvaijqoe. 

CitiitBiz'ifyhati^,-  ■  ^  '^  • 

CifindtU  niara  ,  tfytris  fafcia  puitSifqitt  duobm 
aiiit.h-iii.  -tyjir  b«.''^j.'«(«.  »*.  8.  —  Fam. 
/««.  «-.  74«-  ■' 

,  Cicindtiu  atra  ,  eoUoptrit  matulit  fi^  fafeia^ut 
alhif.  Lm,  Faun.  fuie.  tdii.  i.«*'.|4î. 

Cicindelafyivdtica.  Fab.  Syfi.  tiu,a.  114,  ■".  ), 
■i^Sp.inr.t:i.'p:'tt^.n'.f.~^-XBàt,ii^.  i.    |. 

GcindtU  fupra  nigrd  ,^  fubtut  viridts  nicida  ; 
eiLtrit-fingutis  fafei a  piataifq'ut  tribus  aliit.  Dp«. 
Mimlinftooi.  4.  pag.   ti\.  n°.  t.  ïai.  4.^.  7.  ' 

VOET.  Coltopt,  part_  1.  tab.  ^0.  fig,  i. 

Gciadfîafylvatiea.  tutti..,  Aifhiv.  inf.  tab.  i^. 

Elle  eft  un  peu  pins  grutde  qq:  la  Cicindclc 
cbaoïpêue.  Le  dcffu*  di>^jtorpsei|<i'un,iu>ii  fonc^ 


no 
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Biat.  Le  ^IToif  eft  d'un  noir  «iolét  ttril  luit  i' cou - 
TCrc  Ae  quelque!  foili  courn  btanchEttru.  Le*  élyti» 
font  Icgiremebt  V■botea^c^  ac  iDir^o^u  <i'une  uche 
en  crotlfanc ,  à  la  l»fc  «néfituK  ,  d'une  baiulc 
finuéc  l'inierTompuc  k  la  Cutan  ,  K  <l'un  point 
amndi  vert  l'citt^miié ,  de  couleur  bUachâcrc.  - 
Elle  Ce  trouve  imi  les  endroits  {âblonciix  k 
fidci  de  l'Eu  tope. 

14.  CtciNOtii  litio^aW», 

CictKDiLA  lictoralii, 

CUiiuieU  obfcttTt  mnea ,  tfytrit  nigriçannlas 
punH't  f(x  aitidii  baftos  lunato ,  mtdio  tranfvtrft. 
Fab.  Maïu.  iaf.  tom.  i.  p.  iS^,  it",  t. 

Etie  relTemUeaax'prÉcédcnrat.  Laiîce  cil  broii' 
vée  ,  avec  la  lèvre  fiit^neurti  blanchâtre,  Lci  man- 
dibuïct  fooE  Doiies,  bLnchàtrcs  à  leur  bafe^  |.c 
coicelct  eft  airondi  fani  taches.  LA  &jms  Cànt 
obrcDtet ,  avec  une  tache  en  croifTani ,  â  la  bafe  , 
un  point  ttanCverfal ,  au  milieu  ,  &  (]uacré  ven 
l'earcéinitj.  Le  deflbui  du  corps  cft  d'un  vert  broqxc 
briUaot. 

£Ue  lÂ  .cT9iiTe  fur  Ici  côtes  4^  Baibatie. 
,  1;,  CiciHoiLB  trille. 

CictitoMLA  trljHt.  ' 

CUinJtU  HÏgra  ,  ilytris  macula  mtdiafiava.  Eut. 
eu    itifi.  itat.   ^  iaf,CiaiMOUJt.PL  \.fg.  i^, 

CreiitJtLtriJIW.t*^.  Syfi.  tnt.  «pp.  pag.  8tj. — 
Spte,  inf.  tout,  t-  pag.  itf.  n*.  4.  ^^Maïu.  'inf, 
tom:  I.  pug.  ili6.a,\  9.  .  , 

Elle  eft  plus  grande  ^e  la  Cicindeit  fylvatiotie, 
Les  antennes  te  tout  le  corpi  font  d'une  couleui 
noire  peu  luifame.  Les  ëlyitei  font  poimillccs  Se 
ont  ciiacane  vêts  le  tnilteu  une  tache  en  croiflant , 
nrcri|uc  en  foîme  de  ^  ,  jaune.  Le  coicdct  a  oue 
ligne  longitudinale   enfoncée. 

Elle  fe  iTOove  dam  l'Améiique  {cptcutionale  ^ 
la  Latoline. 

if.  CiciNDELV  interrompue. 
CieiSDrt.i  inttmipia, 

CU'inJtlJ  tlytrit  fufcit.puitao  tjfeot  ,  pfiiit 
iriiui  inurruptls  Intotuqat  apicit  fi-tvii.  £nt.  ou 
A.JÎ.   Mr.    dtJ    inf  CtÇMiDtLt.  Pi.  i.fig.  ■(. 

CUin4ela  iaterrupta.  Eab.  Syfi.  tut.  pag.  ttf, 
n".  4,  —  ifp,  inf.  t.  I.  pjg,  184.  «•.  7.  —  Mont, 
irf  lom.  I.  pag.  lU.  n".   10. 

£)!c  cfl  de  la  grandeut  de  la  Cicindele  cham 
pfrre,  1  es  aiutrnes  font  noire*.  Lalevie  rupciicurc 
eli  jaune.  Les  mandibul.s  forti  jaunes  a  leur  b^iV 
It  noires  à  leur  ettrémitj.  fa  tète  S;  le  orcdtt 
ùiat  obfciKt.  Les  J-eux  l'ont  bruns ,  ronds  &  fui- 
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lanii  VémSaa  •tft  trè^ffltîi.  tel  élftni  (ont  sk 
fcuret  &  mafqu^s  chaeiuic  if un  point  faaae  .  a* 
mîlictt  dO»  bafc':  on  ]r\oit  une  ban^  ar^aJe  , 
inteiTompue  ,  te  an  pctiat  à  U  lacnre  ,  cane 
l'inEctruptiop  j  vne  autre  bande  interronpae  à  U  tn- 
ture,&itnpoiiit  r^uiiia  I.1  bandC[anctroilièinebaDdc 
iutcrcompuc ,  toitaie  de  t^natic  taches  ,  doat  dcai 
tranCveiralcs  U  dcui  ubLi:{iics }  eofia  icat  auncf^ 
taches  oblongucs,  à  rcirrcraiié.  Le  cor^  eu  dcflôul 
eft  cuivreux  brillant.  Les  patccl  £ant  d'un  vcit 
bleuâtre  .  cuivreux  ,  avec  les   taries    noirs. 

Elle  retrouve  dans  l'Afcique,  àScna-L^a. 

17.  OciMDEiB  lunulce. 
Cicikdeijê  iajsulMj, 

Citiaiitlii  n'gfa  ,  tlftris  ùutu'li  Jttaims  mtieaiif- 
qice  Suaiui  alSit  anttrîo  e  trjnfverft.  EiU.  om  kt^. 
nai.  dit  ta/:  CiciMDELE.  PI.  i.fg.t^. 

Cic'ndttalitnidÊta.Tf^v.Sp.inf.'tvin,  t. p.  sl4. 
n".  t.  —Mititt.inf  tom.  i. pag,  itt.  n».  ti. 

Elle  reflemble ,  pour  la  forme  le  la  grandnr. 
I  i  la  C'cindelc  bybodc.  Les  anicnocs  Tant  noirci. 
La  lèvre  fupjrieore  eft  jaunv.  Les  mandibules  Lcat 
alTc^  grâiulcs  ;  elles  font  jianet  à  leur  baTe  X 
noires  i  leur  cxtrJmiEé.  La  tcie  cil  oblcuie.  Les 
yeux  font  arrondis,  laillans ,  bruns.  Le  cotre'ct 
cftobfcur  ;  il 'a  unï  imprelTiott  tranfvctfale ,  au 
partie  aiti^ricuretUi^  Aucte  à  la  partie  pofléiieiiit , 
Ac'une  ligne  ioDgitùdinalc  peu  enfoncée  ,  au  lulica. 
LécufTon  ^  obii;ut;,  petit,  trianguiai- e.  Les  r.y 
très  font  obfcures  ;'  elles  ont  une  tache  en  cioU- 
fant ,  ven  l'a  bafe  ciiéricurc  ,  une  tache  irv.r- 
verfale,  pftfii'aedidyiiK.'fetsle  milieu, deux  taches 
ptefque  arrondies  ,  un  peu  au-deirous  ,  cii&j  aae 
'  aucre  tache  en  croifTant ,  fut  le  bord  poltcncw:. 
Le,  delTous  du  cotps  eft  d'uq  beau  bleu  lu  ùot , 
•  avec  (]«elqucs  poils  gtit.  Les  partes  foAi  d'un  bka 
vtrdàttc  luifanr. 

Elle  Te  trouve  au  C'^f  de  Bonne- Efpéracce. 

li.  Cic)Ni>ti.E  luride, 

CtcinDti.A  litridii. 

Cicindela  obfiura  ,  ilytrii puttHii  daohiu  Ut^'- 
fut  triiji  albis  ,  inurmcdia  ftxaojj,  Eni.  w*  t.*. 
aat.  dif   inf.   ClciNDttl.  P/.  i.fig.   ];. 

Cidndeiii  iaritiit,  ÏAO.^p.  inf,  tom.  i.  p.  il*. 
n^.^.^Maal.inf.  mm.  i.pug.  i!6,  n*.  n, 

Thi.ni.  Nov.fp.  inf  di!f.  ,.tai.  i.fig.  4,,- 
Elle  terrcmWe  hci.itoup  a  la  Cicindele  hïHrii-. 
La  Icvte  fuptrieute  cil  jaune ,  avec   une  tanj;^f  ce 
points  nuiis.   a  (a  fi.ir!i:  aniéiteiirc.    Les  a:::eïaa 

leur  (i:o:iicc  obrcorc.  L«  ycm  l'ont  anonCS, 
I  l'ailUns,  luuns.  Le  cciccict  aune  imptcilioaaai^ 
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*lr«rfale ,  à  fâ  partie  aocérie^rt  ,  aôe  ithre  à  fil 
partie  podérieure ,  avec  ^c  ligne  longitudinale  peu 
enfoncée.  LéculTon  efl  cnangulaire.  Les  tlycres  (ont 
bronzées  ,  obfcutes  ^  avec  un  [oint  blanc  ,  à  la 
bafc ,  une  tache  en  croifTant ,  cjni  defccnd  de  la 
bafe  extérieure  &  revienc  iur  l'élytrc  ,  un  point 
vers    la  future  ,   une  raie  finuée  ,--  obkique  /  un 

,pcu  au  de-l4  du  milieu,  une  tache  au  côté  ex- 
térieur de  rçxtrémiié  de  cette  raie  »  Couvent  réunie 
à  la  raie  ,  enfin  rexcr'rmté  de  l'élytrc  e(l  blanche. 
Le  dcfTous  du  corps  c(i  bleu  iuifant.  Les  pattes 
font   d'un   bleu   vcrdârre ,  cuivreux. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Bonnç-Efpérance. 
.     19.  CiciND£L£  finuée^ 

ClCINDËLAJleXUofa, 

■ 

Cicindeli   obfcura  ,    eiytris  punQis .  quatuor  lut- 

nuit/que  tribus     alhis  ,    inurmtdia,  fiexuofa,  Ent} 

ou  Aijf.  nat.  des  inf.  CiCXMDELfi,  PL  1,  tfg,  lo. 


erre 
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tai.  i.fig,  ic. 

VOET.  Co'eopt.  pars  i,  tab.  40./^.  f. 

-  *  ' 

Cîclndela  Capenfis.Naturf,  14./^^.  49.  a9.  i;, 
tab.  t.  fie,  19. 

ùclndela  Capertfs.  FuEsi.  ArcUv.  inf.  tab.  17. 
fis.  14.  /  . 

Elle  e(l  prefque  de  la  grandeur  de  la  Cicindelb 
champêtre.  La  tête  &  le  corcclet  font  bronzés^ 
•liiifans.  La  Icvre  fupéjicure  eft  blanchâtre.  Les 
tlytrcs  font  blanches  ,  avec  une  ligne  longitudi- 
nale cttivreufe  ,  d*oii-  piÎTiént  trois  rameaux  qui 
s'avancent  un  peu  du  côté  extérieur.  Le  deffouc 
dû  corps  eft  4'un  VeYt'cvivrcut  ;~putpùrin\  très- 
brillant.  .  *: 

Elle  fê  trouve  iiu'  Cap  de  -BoiiDC-Efpétanvc  , 
dans  les  endroits  fabloncux. 

ti.-CiciNDELB  porte -chaîne^ 

•■  ^  •  -  ■.■-'..  ,    .  ■  .    , 

CtctJUDMZA.  cateaa»     , 


lit  •     I      i-'-  .  j  f     f     î  •     CicifidtîtLVirtdi'éMUi  j  tlyttis'  ûlhtdts  pûnBis  ftx 

ible    beaucoup    a    la    Cicindelt^  lu-!      • -vi  .•  U.-  -a-       r  ^    1^  lia     ^-  j     -  7- 

A  u        1      ^  \.r  I     I        i  -virtaiàus-ebncatenatts.   Ent.  ùu  kttt.   nàt-,  des  inf, 

eft  bronzée,  oblcure,  avec  la  Icvrc  ^.^,^^„t.   P/  »    tfi  ,•  /  ; 


Cicindtla  fiexuofa.  Fa3.  Mafit.inf,  r.  i.p.  i86.j 
«<>.  r|. 

Elle  rcflemble 

ride.  La  tête  eft  1 

fup^rieure  jaune,  bordée  de  noir.  Le  Morceler  eft  i 

.Inronzé.    Les   ély  très  .  font  bronzées  ,    avec  deux  Cicindfla  catena,  ïab.  Sy fi.  int.p,  ii6.  «<>.  ri. 

^tits  points  blancs  »  à  la  bafe  ,  vers  la   futures  —  Spec.   inf:    tom.    i.   pag^  x%6.   n^.    lé.    -^ 

une  uçbe  çn  croiffant  ^,à  l'angle  es^téfieur  de.  la  Mant.  inf  tom.  i.pag.  i^^.  n^,  n. 

bafe  :  un  point  oblonz  ,  à  côté  de  îa  future;  une  j  =     /^«  *''j'i''^i\        ir-,      •'  X7    '  r        •  r  j-jt 

ucbe  unute  ,  vers  le  inilieu  j  un  po\u{.v«rf  le  -         6    t  b       n       \        ^                     j     m    y 

Jîord  extérieur  ;  enfin  upc  tache  un  peu  cq  croif-  .'^'  ^.  '    ^  -  :'*  •'^f*  ^  *     ;  f            . 

fant,  à  Tcxtrémiié.   Le  deflTous  du  corps,  ^(t  d*4in  CicindeU  catena.  Ndturf,  14.  pag.\Si.  n^.  if. 


*  > 


yen  bronzé  un  peu  brillant ,  avec  les  côtés  couverts 
d'un  duvet  blanchâtre.  Les  pattes  font  euivreufes  j 
avec  les  cuifics  couvertes  d'un  duvet  blauchâtre. 

Elle  fe  trouve  fur  le, rivage  de  là  mer  Bc  àsifis 
les  endroits  fablonéux  dés  rivières'-,  en  Provtùcé» 
"en  Languedoc;,   eh  Elpagnc,    ^       '  '  '    '  ; 

tO.    ClCINDELB     du  Cap. 

CiciNDEL.i  capénfis. 

I 

Cicindâla  viridi-éiua  j  eiytris  albis  *ilnea  trint'i 
mofa  anea.  Ent,  ou  hift.  nat.  des  inf  CiciNpfii.]Ç.i 
F/.i.fig.ïi.  \     ',         ' 

Cicindelu  fubântûy  eiytris  albis  linea  fufca  trîra'\ 
mofa.  Lin.  Syfi.  nat.  pàg.i^f,  iP ,  ^y^i^^^uf] 
Lud,  l/./-.  pag,  84. 


»  I 


Cicindela  capenfis.  lAB^Syft.ei^t^p.  ix^,  '*?•  y. 
— •  Sp.  inf,  tom.  i.  pag.  i8y.  n^.  lo.  ^-"^Mant. 
inf  tom.  l.pag,  186.  n^,  14*  '        ' 


Cicindela  capenfis   viridi  -  dne^  j  eiytris,  all(i^j\ 

lintis  maculijque  ramojfs   Aneis.  Dec.  ^Mém.   inf\ 

"sorti,  -j.pjg.éil.  «*".'i4.';P/.  47-/^«  3-.         '  '       ' 


tab.z.fig,  10. 

Elle  reffemble  à  la  Cicindele  du  Cap^  mais  elle 
eft  un  peu  plus  petite.  La  tête  eft  bronzée  ,  avec 
les  côtes  couverts  d'un  duvet  blanc  au  -  deflbus 
dôrytox  ,  »  la'lcvre  •fupérieure  jaune.  Le  Cor- 
celc^  eft  arrondi  »  bronze  eh-deflus ,  d'un  vioIi^c 
cuivreux  en-defibus ,  arec  les  bâtés  couverts  d'un 
duvecfotoncux  blanchâtre.  Les  ély très  font  blan- 
châtres f  avec  £x  taches  vertes ,  alternes  ,  difpôfécs 
fur  deux  lignes^  dont^ji'une  au  milieu,.^  l'autre 
vers  la  future  :  ces  taches  font  réunies  entr* elles 
par«ineligne,- &.à  la  future,  par  une  1  autre.  Le 
dfiÛôus  'dtt\  corps  *eft  ,d*un  vert  bleuâtre  ^rillanc , 
.avec  Ic!^  t  côtés  cojavcrts  d* un  duvet  cotoneux 
yapdûtre.     ,,     ; 

'^Elle  fe  trotfve   aux   Indes  orientales ,  au  Cap 
de  3oAn6-Efpétance. 


*     ii.'OGtNDBLB  germanique. 

'''•'  Cicidêeti^iifiipreë'i'^e^irisiviridi^tts ,  pwfSo lamu^ 

'/tf^«^J/^iVWHt*'WW#.    Fab;  Syfi.  tnt.  pag.  iij, 

.  -  ;    n'^r^^^Slj^.rnf:  tomA.p.  xtj.n^.  ii.^^Mant. 

Cicindela  capenfis,  SvVi:  Hift.  inftab.  6.  fig.  ûA'  i^.^tdHîi*  iv'peig^  ï  U^nP,  1$.    -'. 
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.  -  Efle  cft  Je  la  f^randcnT  de  U  Cicinddc  chaffl-  ' 
fètn  i  mail  les  élytrei  ne  font  pas  R  largM  ,  les 
anccnnes  font  noiiacrci  8c  un  peu  pkis  longues  «lue 
la  fliotiié  du  corpt.  La  (êce  cft  d'un  vcVt  bleu  , 
no  peu  obfcur.  Le  froat  ell  d'un  bleu  luifant ,  k 
la  lèvre  Tup/ncurc  cft  jaune.  Les  manditiulcs  font 
jaunes  à  leur  bafc,  flc  noires  à  leur  exccébic^. 
Le  corcclct  cft  d'un  tctc  bleuâtte  obfcur ,  uo  peu 
■  brillant  fur  les  côiis,  afcc  une  imprcïCon  tranf- 
*  vcrfale  ,  à  fa  partie  antérieure ,  une  autre  à  Ci 
panic  poftéricure,    &  une  ligne   longicudinale  au 

-  milieu,  peu  enfoncée.  Les  élytrcs  font  d'un  vert 
lileultre  obfcuc  ,  plus  clair  te  un  peu  brillant  Air 
le  bord    citérieur,    avec    Etois    points    blancs   en 

'  ligne  longitudinale,  fur  chaque  elytre.  Le  dcflbus 

du  cotps  eft  brillant  8c  mélangé  de  vert,  de  bleu 

"  8c  de  cuirrcui.  La  poitrine  8c  les   côtés   de  l'ab- 

'  domen  ont   quelques   poils  gris.    Les   pattes  font 

-  Tcnct  cuivreufcs ,  brillantci ,  avec  quelques  poils 
cQons,  gcis. 

Elle  fe  trouve  à  U  côte  de  Malabar. 

17.  CictMDELE  qoadrirayée. 

CiciHDtLA  quairiliacaia, 

Ciclndela  viriiii-taea ,  ilytris  oifearit  margin< 
tintaqat  média  a/itt.  Eut.  ou  kifi,  luu,  éit  inf, 
CiciNDELi.  PLi.fig.  4.  &  fig.  l.  a.  i, 

GeindtU  quadriliiuata.  Fa  l.  Sp.  inf.  tom.  i. 
p.  sSj.no.  If.  —  Idaitt.  inf.  t.  \,p.  il6.  s».  19. 

CicindeU  quadrîliiuata.  ÏObsl.  Archiv.  inf,  tai, 
%7jg.tS. 

Elle  a  nnc  forme  un  pcn  plus  alongée  que  la 
CiciDdclc  champêtre.  La  lèvre  fupérieure  cft  jaune, 
courte ,  alTcz  large.  Les  mandibules  font  noitei, 
STCC  U  baie  eiténeure  jaunâtre.  La  ctte  cft  bronzée. 
'\x  coicclct  eft  broDié  en  dcITus,  cuivre nz ,  très- 
brillant  en  deCTous ,  avec  les  côtés  convcrts  d'un 
léger  duvet  blancbâtre.  Les  élyttes  font  bronzées , 
avec  le  bord  extérieur  blanc,  formant  une  tache 
en  ctoiffant,  à  l'extrémité  :  on  voit  au  milieu  de 
chaqoe  élytre,  un  peu  vers  la  future,  une  raie 
blanche  qui  nc  va  point  jufqu'à  l'extrémité.  Le 
Jeâbns  du  corps  eft  d'un  rouge  cuivreux  irès- 
.brillant ,  avec  les  côtés  légèrement  couverts  d'ail 
Juvet  blanchâtre.  Les  pattes  font  cuivrcnfct. 

£Ue  Ce  aouvc  aux  Indes  Orientales. 


i8-  CictNDiLB  bitameufe, 

CictsosLA  ètramo/a. 

Gtbidtùt  otfeart  aHia ,  elytronum  margiiu  Ura- 
tufm  tibo.  Eni,  onAlfl.  nat,  dit  in/^  CiCIMOkLi. 
""  i.fig.iS.a.&.i/pi.  i.fig.if. 

,  Cieindtla  èiramofa.fAi.Sp.inf.lom.  t.  p.  iSiï. 
*.  l*.—  Manc,  iaf.  tom.  I,  fëg^  (»,  »•.  «», 
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Cicindtla  tridcniata  purpurafetiai  -  ànet  efytrit 
linta  narginaii  tridtntaca.  Thukb.  Nav.fpec.  bf^. 
dijf.  1.  p.  i«.  M*,  \-fg-  4*- 

CicindeU  biramtfa.  FoESi.  Arekiv.  inf.  tai.  *7« 

Elle  reJîemble,  pour  la  forme  8c  U  grandeur; 
à  la  Cic'ndele  germanique.  Les  antennes  font  noi- 
râtres, bronzées  à  leur  bafej  la  tète  eft  cuivreufe, 
plus  ou  moins  brillante ,  fouvenc  bronzée.  La 
lèvre  fupéricurc  eft  jaune.  Le  eorcelet  eft  cuivreux, 
ptefque  bronzé,  avec  une  ligne  ttanfvetfale,  en- 
foncée, à  la  partie  antérieure,  une  autre  à  la 
partie  poftérieure,  8c  une  ligne  longitudinale,  au 
milieu,  très-peu  enfoncée.  Les  élytres  font  eui- 
vrenfcï  ,'ou  bronzées  ,  avec  le  bord  extérieur  blan- 
ctiâirc,  deux  dentelnres  internes,  une  au  ntilieu, 
arrondie,  en  forme  de  tache,  fc  une  autre  pl«U 
pedcc,  moins  avancée,  vêts  l'extrémité.  La  poi- 
trine U  le  eorcelet  en  delfous  font  cuivreux, 
brillants,  légèrement  couverts  de  poils  gris.  L'ab- 
domen eft  bleuâtre  bnllant.  Les  pattes  font  cui- 
vrcuTes,  brillantes. 

Elle  fc  trçavc  aux  Indes  Orientales. 

ij,  CtciKDEi»  fix-mouchctéc 

CicinDiLA  fixgiutata. 

Cicindtla  viridis  ititida  ,  tlytrit  punSU  triiëi 
margimlibiu  aiils.  Ent.  pu  hift.  nac.  dtt  iaf.QiQls- 
BtLM.  PI.  i.fig.  II.  a.  i. 

CicindeU  fexguttttta.  F-ii.  Syfi.  tut.  pag.  %it. 
n".  10.  — Sp.  inf,  tom.  1.  pttg.  xt6,  tf*  tj.— 
Mant.inf.toni.  i.pag.  iltf.  «^.  H- 

CicindeU  fexgatiata.  Fwt  si.  Arthiv.  inf,  tah,  ty, 
k-  '7. 

-  Elle  reffemble  beaucoup,  popr  U  forme  8t  U 
êtandeur ,  à  U  Cicindelc  hybride.  Les  antennes  ro»t 
noirci  au  miUeo,  obtures  a  l'extrémité  ,',vetditces  i 
leur-  bafe.  Le  eorcelet  eft  d'un  Tcttbleu  ,  avec  une 
ligne  tranfvertale  à  fa  Partie  anléricttre,  &  im. 
autre  à  fa  partie  pofténeare.  L'rcuffon  eft  très- 
petit.  Les  élytres  foot  d'an  vert  Wcu .  avec  trois 
petits  points  vers  le  bord  extérieur,  un  aanubeu, 
un  tutre  vers  l'cxtré«iiré ,  8e  le  troifièipe  k  o6t4 
de  rextrémité.  Le  deflou*  du  corps  8c  le*  (««" 
(ont  Juu  Ueu.brilUuit ,  ou  pcB  vcriitre  fur  YaMe- 

Elle  fe  trouve  dans  rAmériquc  feptentriooale  , 
la  Caroline,  la  Géorgie. 

!•.  CiciMBiLi  tnarginée, 

CtciKorLA  margiiuta, 

CieindtU  viridit ,  tlytrit  margine  fifcia  a»d*t* 
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»•.  11.  —  5>.  tnf,  tom.   I.  fog»  \%6.  t^^   I5«— " 
Mant,  inf,  tom.  i.  pag.   187»  «••  13. 

Elle  renêmble  à  la  Cicindele  champécre.  Le  corps 

eft  v^rc.  La  lèvre    fupcricurc  cft  jaune.  Les  élyrrcs 

ont  le  bord  cxté.ieur  blanc,  une  bande  crcs-ortdjc 

'  &  finucc  vers  le  milieu,   &  deux  points   blancs  ù 

U  bafc. 

Elle  (t  trouve  dans  TAmériquc  fepcentrioQale , 
k  Virginie. 

p.  CiciNOELE  pondace. 

CiciSDCLA  punà^lata. 

Cicinde'a  fujco-aneafubtus  cyama  ,  elytris pune- 
ris  alhis  punHiJ'qut  ftriatis  im^rt^s  nnidîs.  Ent, 
ou  hifi.  nat.  des  inf,  Cicimdelb.  P/.  ^.fig*  37.  A.h, 

Elle  eft  un  peu  plus  grande  que  la  Cicindcle 
germanique.  Les  auccnncs  font  obrcuies.  La  tcce 
'&  le  corcelec  font  bronzés  ^  nuances  de  cuivreux. 
Les  élycres  font  poiniillées ,  bronzées»  avec  quatre 
ou  cinq  pomu  blancs  fur. chaque,  dont  le  der- 
nier linéaire,  à  rextrémité,  &  une  rangée  lon-^ 
Êitudinale  de  points  enfoncés  »  verts  brillans ,  prcs 
i  future.  Le  dcflbus  du  corps  &  les  pattes  lunt 
bleus  luifans. 

Elle  fe  trouve  dans  TAmcrique  feptcotrionale , 
à  la  Nouvelle  Jerfe/, 

Du  cibintt  de  M*  Bofc. 

51^  CicmDFLE  fihit-points. 

CiCïHDELA  oSogutiata. 

CiclndcU  ohfcura  elytris  punUts  quatuor  difco  lu- 
nu:ifquc  duahus  marginalibus  alltts,  Ent.  ou  h. fi. 
nat.  des  inf.  Cicindele.  P/.  l^fig,  51. 

CUindcU  oBoguttata,  Fab,  Mant,  inf  tom.  i. 
pjg,  187.  n^.  14. 

Elle  eft  petite.  Les  antennes  font  noires ,  avec 
le  premier  article  cuivreux.  La  tète  eft  bronzée , 
avec  la  bafe  des  mandibules  &  la  lèvre  fup('heure 
jaunes.  Le  corceict  eft  bronzé,  plus  étroit  que  la 
tht ,  prefque  cylindrique.  L'écuHon  eft  triangulaire 
9c  br^nizé.  Les  élytrcs  font  bronzées  «  avec  quatre 
pointi  blancs  fur  ckaquc ,  ée  deux  lupules  blanches, 
dont  Tune,  au  nilicu  du  bord  extérieur^  s  étend 
un  peu  fur  Télvirc^  d:  l'autre  fur  le  bord  de 
Tcxticm  te.  Le  deflbus  du  corps  eik  bleu,  avec 
les  cotés  cuivreux.   Les  pattes  font  cuivrcufes. 

Elle  fe  trou  re  dans  TAmcrique  méridionale, 

5^.  CiciNDELi  trifafciér. 
"CtciNPEL.t  trifafaata, 
Cuindita  ohfcura  ,  tlytris  firigis    tribus    Mis  , 


C  t  fe 

fecunda  fexuofa,  Ent,   ou  hift.  mât*  its  w/TCf 

CINDELE.  P/.  l.jfj.  I8. 

CicindiU  trifafciata.  Fab.  Sftc,  Inf  tom,  i. 
pjg»  1^6,  /i°.  10,  ^^  Mant.  inf  tom,  i.  pag.  ily. 
no.  2j. 

Elle  refTcmble  ï  la  Ci:indele  Uiride  ,  mais  cCc 
cft  plus  pctire.  Les  antennes  font  00:  titre  s,  va- 
dâircs  a  leur  bafe.  La  lèvic  fapcrieurc  cft  faan;. 
La  tête  &  le  corselet  font  cuivreux  obfcurs.  Le 
corcelet  a  une  imprcffioii  tranfverf^c  9  a  ia  paitx 
antérieure  ,  une  autre  à  la  partie  poflbéricure ,  9l 
une  ligne  longitudinale  enfoncée,  au  xnilica.  Les 
clytrcs  font  cuivrcufcs,  obfcures,  avec  oois  saks 
obliques  9  tranfvcrfales ,  lînuécs,  donc  Twic  part 
de  la  bafe  extérieure,  Tautre  eft  vers  le  milka,-4c 
la  troitième  fur  Je  bord  poftér^eur  ;  oo  voit  ucc 
raie  interrompue,  Iç  long  de  U  future ,  jutbacs  vcn  -t 
milieu.  Le  delFous  du  corps  eft  d'un  vert  bleu,  ticf- 
brillant,  avec  des  poils  gris  fur  la  poitrine  &  les  côtes 
de  l'abdomen.  Les  pattes  font  vertes  ,  caivrevûs , 
brillantes. 

Elle  fe  trouve  dans  l'Amériqse  mériclîooale ,  aux 
Antilles,  à  la  Guadeloupe. 

34,  CiciNDELB  carolinpife. 

CiCTSDTLA  caroîina, 

Cicindelu  cyanta  nitida  ,  tlytroruM^  o^idins  , 
antennis  pediùufqut  fiavis,  ùm.  ^yfi»  J^^.  P*  ^f?. 
«**.  6.  -^  Amdnit.  acad,  tom.,  l.pag,  ^95»  «^«aj- 

Cicindila  carolina  viridis  nitida  ,  elytror^m  âpf- 
cihus  ore  antennis  pedihufqui  favis.  Fai.  Syf. 
ent.  pag.  ii<?.  n^,  \^.  —  Spec.  inf:  tom,  |.  /.  iSS. 
n^.  21.  —  Niant,  inf  tom.  1.  pag,   187.  nP.  xé, 

Cicindclî  pwpurea  nitida  viridi  aureo  ntarginatiy 
etytrorum  apicihus  antennis  pedihufqut  jl^vis ,  Di^. 
hîcm.  r.  4.  pag,  1 10.  n^.  1.  PL  17.)^.  X4, 

Ndturf.  14.  p.  î  j.  /i®.  17.  tab.  1.  fig.  XI. 

Elle  cfl  de  la  grandeur  de  la  Cicindele  ckxTv 
pêtrc.  Les  antennes  fort  fauves  &  un  pco  pJc5 
longues  que  U  moitié  du  corps.  la  lèvre  ftrc- 
rieure  eft  jaune  fauve.  Les  mandibules  ic&r 
jaunes  fauves,  avec  rextrcmité  noire.  La  :r:c 
eft  verte,  &  les  yeux  font  bruns;  le  corcelet  c^ 
vert,  avec  une  imprclTion  tranfver fale  ,  à  ta  par- 
tie anttrieurc,  une  autre  à  la  partie  poftér:cs:t , 
8c  une  ligne  longitudinale  enfoncée  ,  bien  mafqtrc« 
L»es  clytrcs  font  poinrillces ,  d'un  veii  dore,  vcn 
la  future  ,  d  un  vert  bieuâtK  fur  les  bords  es:r- 
rieurs,  avec  une  tache  d'un  jaune  fauTe»  encrou* 
faut,  vers  Textrémicé.  Le  deHbus  du  corps  c^ 
d'un  vert  bleuâtre  luifant.  Les  pattes  font  itâ 
jaune  fauve. 

*E!lc  ff  trouve  dans  la  Caroline. 


c  re  ^ 

'5f.  CicfNDWi  virgtaicnne« 

CiciSDMLA  vîrgîmca. 

,  Cicîndda  violacea  nitida  ,  ore ,  antennis  ptdi- 
hufqut  ttfiaceis.  En  t.  ou  ht  fi,  nat.  tUs  inf,  CiClN- 
DBLf.  PL  ).  jig,  x6. 

CLifuUia  virginica.  L  i  N.  Syfi.  nat.  pag.  657. 
n^.  S- 

Elle  reflemble  beaucoup  à  la  Cicînficlc  caro 
linoifc  ;  elle  en  diSere  principalement  en  ce  que 
le  fond  de  fa  couleur  eft  d'un  bleu  violet  noi- 
raire.  Les  antennes  ^  les  antennulcs  &  la  boiachc 
/boc  jaunes.  Les  mandibules  ont  leur  extrémité 
noire.  La  tête  eft  d  un  bleu  Yiolet.  Le  corce!et  eft 
de  la  même  couleur,  avec  une  ligne  longitudi- 
nale enfoncée..  Les  éiytres  font  d*un  bleu  violet 
avec  reztrémitc  tcftacée  :  elles  font  potntillccs 
depuis  la  bafe  jufqu'au  delà  du  milieu*  Le  deflous 
du  corps  eft  violet ,  avec  l'extrcmité  de  Tabdomen 
pile.  Les  pactes  font  d'un  fauve  pâle. 

Elle  fe  trouve  dans  rAmétiqae  feptentrionale , 
à  la  Virginie,  la  Caroline. 

3^.  CiciNDELE  maure* 

CrctHDBLA  moMTO^ 

Cicindela  nigra  ,  elytns  punSis  fex  attîs  ,  tertio 
&  quarto pàralli lis,  Ent,  ou  hifi.  nat.  des  inf.  Ci- 

C/MDELB.  PjL  :^fig,  )l. 

Cicindela  maura,  'LiH.&yfi.  nat. pag.  <>S.  n^.  9. 

.  Cicindela  maura»  Fab.  Syfi»  ent,  p,  xx$.n^.  15. 
^^Spec*  inf,  tom,  1.  pag,  187.  n^,  xj^.^^Mant, 
iuftom.  i.pag,  187.  «•.  jo. 

£Ue  reffemble,  pour  la  ferme  &  la  grandeur, 
ai  la  Cicindele  hybride.  Les  antennes  font  noires  , 
filiformes^  brillantes  à  la  bafe,  obfcures  à  Tez- 
trénûté.  Tout  le  corps  eft  noirâtre.  Les  yeux  font 
bruns  &  faillans.  Les  élycres  ont  chacune  fix 
caches  noires,  prefque  rondes:  une  â  l'angle  exté- 
rieur de  la  bafe,  une  autre  un  peuplas  bas,  deux 
fur  une  ligne  tranfverCile  au  milieu  de  Télytre,  une 
cinquième  ronde,  vers  l'extrémité,  ^  1^  (ixième 
pretque  en  lunule  à  l'extrémitéf 

EUe  fe  trouve  à  Alge^. 

)7.  CtciHDELB  naine, 
CiCiNDWf,4  minuta, 

Cieindtla  Anea  ,  elytris  punBath  «  linets  quatuor 
athis  prima  lunata,  Etu.  ou  hifi,  nat  des  inf 
Çic;.N»ELB.  P/.  t,  fig,  13.  a  hf 

Elle  eft  ua  peu  plus  petite  qde  la  Çiandclc 
ftifafciée.  Lç«   antennes  font   .bronzées  ,    avec    le 

Eremier  article  vert.  La  t:t<:  eft  bronzée,   avec  la 
:vre  fupécifutç  j^une.  Les  mandibules  fppt  jaunes 
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à  leur  bafe»  nokes  i  leur  excrimité.  -  Les  yeux 
foDC  arrondis  j  très- taillans.  Le  corcelec  eft  arrondi  », 
pubcfcent ,  bronzé.  Les  élyrres  font  point illées  , 
bronzées,  avec  quare  lignes  counes,  fur  le  bord 
extérieur,  dont  la  première  en  croiflant ,  &  la 
féconde  (inuée.  Le  deifous  du  corps  ai  les  pattes 
font  cuivreux,    pube^cens. 

Elle  fe  trouve  aux  indes  Orientales.. 

Du  cabines  du  Roi. 

)8.  Cicindele  équinoxiale. 

CiciirDELÂ.  squinoSialis, 

Cicindela  fiopa ,  elytris  fafciis  duaius  nigris 
latis.  L  I  M,  Syfii  nat,  pag.  i;8.  il**.  7.  ^^As^Êsn. 
acad.  tom, 4, pag,  )9f.  n**.  n. 

Cicindela  aquino&laUs,  F  a  b.  Syfl^  ent,  p.  x%6. 
«^,  14.  —  Sp,  inf  tom.  J.pag,  1.87.  «o,  ij.  — 
Mans,  inf  tom.  i.  pag.  187.  *'*•  2$. 

Elle  eft  de  grandeur  moyenne.  Tout  le  corps 
•eft  jaune.  Les  yeux  font  noirs,  un  peu  moins 
(aillans  que  dans  les  autres  efoèces.  Le  corcelet 
a  une  ligne  longitudinale  enfoncée.  Les  élytrcf 
font  obtufes,  jaunes,  avec  deux  larges  bandée 
ondées ,  noires  ;  elles  ont  chacune  dix  .lignes  Ion-» 
gitudinales  élevées. 

EUe  fe  trouve  a  Surinam* 

%9.  CiçiH9ELE  échancrée. 

CicittDMLA  emar^inata. 

Cicindela  vi/fdi  »  ciruUa  ,  antsnnts  pedibufqu$ 
ruBf  »  elytris  punBato  -  Jlriatis  apice  emarginati^^ 
Ént,  ou  hijl,  n^t.  des  inf  Çicihdele,  PI,  y.fig.  )8,> 
a.  b»        . 

EUe  reflemble  un  pet|  à  on  Car^bç.  Lès  antennei 
font  fauves ,  avec  le  premiçr  article  alongé .  nôi* 
ràtre  à  fon  extrémité.  La  bouche  eft  fauve.  L^ 
tète  eft' bleue,  pointiKée.  Le  corcelet  eft  cylin* 
drique,bleu,  pointillé,  marqué  d'une  ligne  lon- 
gitudinale einfbncée.  Les  élytres  font  d  un  blçu  ver** 
dâtre,  avec  des  ihies  fortement  pointillées,  &  l'ex** 
trémicé  un  peu  éch^crée.  Le  deflous  du  corps 
eft  b^.cu  ,  luiCmt.  Les  pattes  font  fauves»  ' 

Elle  9  été  trouvé  le  cinq  juin  ,  dans  les  bois^ 
aux  environs  de  Paris,  par  M.  Bofc. 

CIGALE.  Ci  CAD  A,  Qenre  d'infcéles  de  la  pre* 
mi^re  fe^on  de  l'Ordre   des  Hémiptères. 

les  Cigales  ont  quatce  aîies  membrancufes , 
Fcinéts  «  dont  les  deux  fupérieuces ,  un  peu  plus 
fortes  ,  ferrent  d'étuis  aux  inférieures  ;  deux  anr 
cennes  tfès-courtes  ^  minces  ,  fétacées  j  une  trompe 
collée  contre  la  poitrine  ,  enfin  deux  ét^itles 
I  iporiacéçs ,  ^ffez  grandes  i  h  bafe  de  rabdomen*'''  -^ 
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Lei  Cigalcf.ODt  bcaa:oap  de  npfwm  née  les 
faUmm ,  Ict  Munl>ncis  k  Ici  Tcitigones.  ERcs 
Afférent  dci  Fulgorcs  pat  let  aoceonH  comportes 
cUds  ccile-ci  ie  Jeax  piccct,  doat  lanTuniire  eH 
cris-groirc  fc  clobuleufc  ,  Se  l'uitrc  fétacée  ,  nit- 
jnince.  Les  Mcnibracii  odc  Icots  aDHaoes  corn- 
poféet  de  Boit  articles  dont  le  picmter  cft  groi,  le 
fécond  cil  on  pen'plus  petit  fc  le  demict  efï  mitKfr 
&  féucë  -,  leur  corceict ,  d'ailleurs  ,  eft  plus  ou 
moins  dilaté.  Les  Tettigones  ont  Icun  dytret  co- 
riace ,  8c  les  antennes  compdlto  de  trois  arti- 
cles .  dont  le  ptCDiicr  eft  gros  It  cylindhonc  , 
)e    fécond   mince   ft   artoii£  ,    fc    le   noifièmc 

Le*  antennes  des  Cigales  lônt  fttacées ,  pl^s 
courtes  que  la  tèie  ,  compoftet  de  fept  articles 
dont  te  {vecniet  ell  cros  8c  cylindrique  ,  les  autres 
foni  tris-minces  ,  ffucés  ,  Si  à-peu-^ris  dVgalc 
loQgueur.  Elles  font  infirmes  à  fa  pante  aatfrictuc 
de  U  tcic  ,  1  quelque  dilUncc  des  yeus. 

La  boacfae  ferme  une  efptcc  de  tiotnpc ,  on  de 
becaïongfquenouSBommeroiurofb'c,  dumot  larin 
rjfirum  ,  il  cfl  app'iqué  tout  le  long  de  la  poitiine. 
lotlque  l'infcâc  n'en  fait  pas  oCkge.  U  comprend 
la  goîne  8c  le  fufoir.  La  gaîne  elt  U  pièce 
qai  fe  montre  i  d^coHvcn  ,  elle  c(l  compefée  de 
troii  articles  dont  le  premier  eft  on  pca  pini 
grand  que  le  fécond  ,  cetui-ci  eft  nn  pea  tcni^  , 
le  tToibitoe  e&  alongé  Se  cylindriqgc.  Elle  eft 
cannelé  à  fa  partie  antérieure  &  renferme  le 
fufoir  compofé  de  trois  foies  ^alet  ,  minces  , 
tréi-djlices  ,  qui  panent  de  la  partie  antérieure  Se 
inférieure  de  la  icte ,  8c  cnnent  dans  la  cannelure 
du  roftre,  à  une  légère  diftance  de  leur  bafe.  La 
porrion  du  fufoir  qui  n*eft  pas  enfermée  dans  la 
gaine  .  eft  recouverte  par  la  Icvre  rupéticure  , 
rrcs-mince  ,  tt^s-fîne  Se  terminée  en  pointe.  La 
^ne  a  Ton  infertion  entre  la  cêie  Se  la  pairie  in- 
l.rieurc  du  corcclet  Mndis  cjue  les'Mes  patient  delà 
partie  ta  plut  antérieure  de  la   tcie. 

t. et  yeux  font  arrondis,  rris-faillans  ,  ptefquc 
f^lubuleui  ,  filés  à  la  parue  latérale  de  la  lêre. 
On  remarque  tioh  petits  yeui  litlet  ,  placés  à  la 
fartic  fupéneuTc  de  la  tête  £e  difforéten  iriangle. 

Le  coicckc  td  large  ,  alTez  court ,  ordinaire- 
ment inégal.  Le  dos  tll  cette  partie  qui  fe  trouve 
entre  le  corceict  Se  l'abJornen ,  Se  fur  la  partie  la- 
térale de  laquelle  les  aîlcs  k>ot  ana<bées. 

Les  élfcces  ,  dans  la  plupart  des  efpéces  ,  ne 
diftercni  pal  des  ailes.  Files  font  mcmbraneufes  , 
veinées  Bt  beaucoup  plus  longues  que  l'abdomen. 
Let  deui  ailes  quife  trauvcni  au-deflous  font  mcm- 
bt^iieufes  ,  veinées,  gutrc  plus  longues  que  l'ab- 

On  tc:narqi:e  à  la  bjfe  de  l'abdomen  dcui 
etaaics  pla^^uescoriicécs,  beaucoup  flut   graaJcs 
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daoi  Ies  nSkt  que  dan*  le*  fancOcs;  «■■  Jtiam 

defquellei  fe  trouve  une  membrane  tit*-&ae  ,  «(• 
ganc  du  cbaoi  de  ces  iafcAct. 

Les  pattes  font  de  longocoi  moTcnBC.  Les  nticf 
antérieures  font  un  p;n  renflées ,  Se  duuia  das 
la  plupart  des  efpéccs.  Les  taifei  foot  eottrn, 
compoCfs  de  trois  articles ,  itoat  Ici  tleax  poqrn 
font  irts-coum  ,  le  troilîéme  eft  alTn  lo^  .  napra 
arqué  8c  terminé  par  deux  ongles  aoclwt. 

Les  Cigales  font  des  infcâcs  eanaai  icfm 
ciïi-longtems ,  Se  fni  lefquels  les  fiâk»i  da  fte> 
mien  poètes  8t  let  erreurt  des  nanualiftcs  anaac 
répandu  nue  forte  de  célébrité.  On  a  Jm  qn'dn 
ment  ni  cliaii  ai  fâoK ,  qu'elle  ne  tiimnt  me 
rofée  ;  on    a   appeUé   chant  l'elpicc  Je  u» 


de 

qu'ellct    rendent 

mélodieni.  On 


on   l'a  mfmc    codifié  de 
les  coofidirc  pins    aa|oatAn 

?|uc  comme  de  fimples  infcâcs  ,  qû  Tirtat  im 
uc  des  feuillet ,  le  leur  chant  n'eft  poor  nottt 
nu'un  bruit  incommode  SC  défagréable  ;  noot  dé- 
daignons cnfiB  lu  animal  que  les  6t«cs  fervoitaf 
fur  leur  table  ,  comme  uo  nen  uii-jjlicae. 

Ariftote  Se  tons  les  anciens  oararaliftes  veoa* 
après  lui  ,  ont  diftin(;ué  deux  piîncïp«lcs  efpèctt 
de  Cigales.  Ils  nommoieni  les  grandes  À^kttat , 
Se  les  pcticct  ,  TeitiganU.  Nous  croyons  dcvcc 
nous  conformer  â  une  nomeiKlanire  coaCâcréc  fii 
le  temt  même  ,  6c  ne  pas  fuivre  le  iliinj,!  wini 
de  nonu  que  M.  Fabridus  à  jugé  à  pniwM  £  £b>i. 
Nous  nommeroas  donc  Cigales  tes  gruidct  clfica. 
Se  Tenigoaet ,  Ict  petite. 

Cet  infcâcs  trit-fréqnest  dans  Ict  pcys  cbadl. 

ne  fc  retrouvent  plus  dès  qn'on  abandoonc  ict 
provinces  méridionales.  C'eft  dans  let  mois  de  (tiCct 
fcd'aoiîcque  les  Cigales  fc  font  entendre,  &  ka: 
bruit  eft  d'aurani  plus  coDcinu  que  la  chaleur  tt 
plus  vive  :  il  eft  fi  aigu  ,  ou  plutôt  &  moeoioK, 
(in'il  re  peut  qu'incommoder  ccni  qui  fvoi  ob- 
ligés de  l'enceoiie.  Elles  fe  tiennent  fur  le  tion;  eu 
lui  les  branches  des  arbres  ,  Se  eUes  changer:!  ra- 
rement de  place.  Leur  vol  eft  cepcndatti  t.r-,  S 
lipide  ,  Se  elles  font  tics-aâivcs  lorqoc  te  io.'eu 
tii  dans  fa  farce.  Mais  le  froid  même  léger  l-t 
engourdit  ;  &  on  peut  les  prendre  airc.-ncr-.t  le 
matin  ou  le  foir.  Le  fond  de  leur  coa'eot  ci 
général  eft  un  brun  travcrfé  de  bandes  )auces , 
IK  fable  de  quelques  poulfitres  blanches  (JcffiKt 
c'cll  piincipaJemcnt  le  foo  qu'elles  icndcoi ,  tj-i 
Irur  a  anité  l'attention  de  ccui  même  rui  croes: 
k  moins  jaloux  de  les  connoïtre  .  c'ctV  aaiïi  fj 
(CE  objet  que  nous  devons  le  plus  nous  atrutu 
i  QjnfcTiie  Its  vcnics  qui  n'ont  ité  decou>c';ts 
que  de  nos  jours.  C'eft  à  l'illullie  Rcaamur  qa 
a  tant  f^ic  pour  Ici  progrès  des  fcienccs  nainrellci, 
devons    les    obl'etïjiions   aufli  sti::s 


nt^rcltan 


.  que  I 


'laii  o  gaijct  qui  cooltiiucot  le  chact  dci  Cigales. 
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On  a  cni alTcz géu^filemcnt  qucc'ed  la  fentlle  i 
feule  qui  .<  'd  fâcult£  île  cliancer.  Cette  cirtui  a  été  1 
accnr  itéc    .un  roulement  par  U  peuple  ,  mail  pat 
de^h^mni":  d'aiiieurs  ^clairéi.  On  a  ciifiii  cc«irau  ' 
que  e-cfl    1.-    mâle   fci.1  cui  fe  Uk   entendre,   &   I 
que  la  ft.nellc  eft  abfotuintiic    ranatc.  Ceux  (jni  | 
on:  attribué  le  chaut  des  Cig^hs  à    une  agitaûi^n  | 
prompte    des  aîles  ,  ou    à  Lut   fioticmc.it,    fout  | 
lomltés'dans  une  erreur    moins  patdonnable  j   car  i 
l'cxsmeti  le   plus  1^'g^t,  celui  Aùai  les  [;cns  de  la  ' 
campagne  ont   été    fufccptibles  ,  amoit  dû  Us  en 
garantir.  T>ii  le  tcms  d'AIdrovandc  ,  fit  apparem- 
mect  plutôt,  les  pa^fans  ,  par  la  feule  intj'cctÎJn, 
avoicnt  sppiU  à  diftinguct  les  Ci^^ales  cbaateufcs , 
de  celles  «jui   ne    dévoient  pas  réirc.   Si   le  nom 
de  voii  Dc  doit  ctic  donné  cju'au  Ton  produit  .pat 
l'air  chalTé  des  poumons ,    &  modifié  à  )a   fortic 
du  larini  ,  par  la  glotte  5:  les  paiiics    qui  fac- 
conip^ncnc ,  les  inlcclcs,   dépoutvus  dc  ces  or- 
ganei  ,  n'ont  pas  ii  voix.  Mais  fi  on  ctoii  pou- 
voir donner    plus  d't'tctidue  à  ce  mot  ,  4;  fi  l'on 
veut  convenir   cjuc    tous  les  btuîts  ,  ou    les  Tons  , 
au  moyen  di:rqucl,s  des  animaux  peuvent  détermiacr 
ccDi    de    leur    cfpéce    à    certaines    aâioni  ,   ou 
leur  communicjuer   certaines  impccrtionï  ,  doivent 
mériter  le  nom  de  vcii ,  atuis  nous  en  ttouveroos 
même  aux  iurcflcs ,  &  les  or;;ane$  de  celle  de  U 
Cigale  noas  paroîttonc  dii^ncs  d'être  admirés  ,  quo'.- 
qu  ils  n'accoidoient  pas  placés  dans  te  gofier  :  c'efl 
dant  la  cavité  du  ventre  qu'ils  font  \o^ii  S:  qiiil 
faut  favoir  les  chcrclier.   Quoique  la  poUiion  de 
CCS    organes,  connus  même  des    pâylans  ,' msis 
qu'ils  n'accotdoicnt  qu'aux  femelles  ,  n'ait  pu  échap' 
per  i  Arillote    Se  aux  naturalillcs  qui  foni  venus 
après  lui  ,   ii  eft   certain   néanmoins  ,  Tuivaur    la 
remarque  dc  Pontédéia ,  qu'ils  avoicm  été  mal  vus , 
ou  mat  déeriES,  Tor- roui  quelques-uns  difficiles  à  dé- 
couvrir. 

Quand  on  obfcrve  ,  du  côté  dc  l'abdomen,  un 
■lâlc  dc  nos  Cigales  ,  on  y  voit  bientôt  deux  plai]ues 
écailleufes  ,  allci  grandes  ,  formant  un  demi-ovale, 
dont  les  femclic-;  n'ont  poui  ainfi  dire  que  lis 
rudiméns ,  qui  fent  à  peine  fenfibles  à  1^  vue. 
Ces  plaques  fiïtcs  fans  aucune  aniculasion ,  ta- 
clieni  les  premiers  anneaux  ,  Se  dans  quelques 
efpèccs  font  encore  un  peu  en  recouviement  l'une 
fur  l'autre.  Malgré  leur  dt'fai't  d'anieulaiion ,  on 
■       '    ■      •■         ■        '  ■'         -  ■  ;  ,11c, 

:hc  dc 
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Si  malgcé  U  rJfiAance  des  chevilles  ,  on  vient  à 
foulcvcr  les  operculei  jufqu'à  let  renvetrer ,  fï  on 
met  à  découvert  les  parties  qu'ils  cachent  dans 
leur  portion  naturelle  ,  on  ne  peut  qu'être  frappé 
de  l'appareil  qu  se-preftntc  ,  on  ne  peut  douter 
que  la  nature  nail^iiis  autant  de  foin  pour  com- 
pofcr  l'organe  du  chant  des  Cipales  ,  que  pour  ci 


pocr 


ine  d;  rotre  ■ 


:.  On  appcrfoit  d'abord 


peut  les 

fou  lever 

en 

leur  fjifani  violence 

tontnent 

alors    fu 
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plus   pro 

leur  attache  ,  G: 

eut  autn  e 

es  font  o 

dc  céder 

un  peu 

au 

mouvement 

de    l'abJ 

lorfqu'il 

fe  rappr 

che 

de  la  poit 

tin:  i  ma 

empêche 

q'ic  CCS 

do 

X  pièces  ne 

foitnt  tro 

levées,  0 

„ro.rlc 

fai 

e  retomber 

lotfqii'elic 

cheville 

forme  dtpincs  ,  prenant'  leur  orii;inc  pf;S  de 
■des  euilTcs  poiléni-utcs ,  &:  s'appu'yant  cha:iii 
la  plaque  écailleule  ,  que  nous  appellerons 
Linné,  opercule. 

Hli.  Nur.  des  Ufints.  T.m.  V. 


pratiquée  dans  la  partie  antérieure  de 
l'abdomen.  Pour  la  former  ,  le  premier  anneau  a 
été  coupé  &  le  fc;ond  rétréci.  Le  contour  supé- 
rieJr  de  cette  cavité  a  un  rebord  [-lus  fort  & 
pliis  épais  que  ne  le  font  hs  anneaux  ;  il  est  ar- 
rondi lur  les  côtés ,  &  au  mUieu  du  ventre  ,  il  a  une 
languette  qui  s'avance  vêts  la  térc  Cette  même 
cavité  est  partagée  en  deux  loges  ptmcipales. 

La  cloifon  eft  formée  par  une  écaille  triangi:- 
lairc  ,  dont  le  fommet  eft  placé  fous  la  languette , 
8c  dont  la  bafc  eft  tournée    du  côtî  du  curccicf. 

Sur  ce  trianjlc   éeaiticux  ,   dur  ,  s'ckve    une  aiêic 
qiù  va  fe  ^terminer  à  la  languette. 

On  etoiroit  Toir  an  fond'  de  chaqi;e  cellule    un 

Eetli  miroir  ,  taillé  en  demi-cercle.  C'est  une  mea- 
ranc  tendue  ,  nC  le  cédant  en  rranlparence  à 
aucun  verrt  ni  â  aucun  raie,  préfcnrant  les  cou- 
leurs de  l'ate-cn-cicl,  regardée  obliq-iement.  Une 
cfpèce  d*;  petit  chevatcc  ,  qui  part  dc  l'extrémité 
du  corcclet',  &  qui  eft  dirigé  horitcntaicmtnt 
jufqu'auprts  de  la  bafe  du  triangle  écailleux  où  il 
fe  replie  à  angle  dioit  ,  empêche  -  les  opercuW« 
de  dcfccndre  trop  bas  dans  la  caviré  ,  Se  fcrt  atifli 
à  retenir  le  corps.  Le  trtai'.glc  écailleux  ne  partage 
en  deux  que  la  partie  polléttcare  de  la  cavité. 
La  partie  antérieure  est  remplie  par  une  membrane 
tris-blanche  ,  Se  qui  ,  qudiqiic  mince  ,  a  de  la 
confiftancc.  Elle  eft  aitaLlu-c  par  un  de  fes  ctS-.'^ 
à  la  bat;  du  triangle  écjillcux  ,  &  par  fi^n  autre 
I  côté  ,  au  bord  poltéritut  du  cor;clc:i  Enfin  fes 
deux  bia:s  font  aitachis  aji  pa:ncs  fclirîcs  d-  la 
caviré  qui  leur  répondent.  Cette  membrane  fe  plife, , 
X)ti  devient  tendue ,  fuivani  les  m.iuvc.n.'as  de  l'in- 
ftûc. 

Plulieur»  ailleurs  ont  prt'tjndu  que  cVtoir  par 
quelques-unes  de  ces  paiiics  que  le  durt  di:  U 
Cigale  étoit  ptoduit.  Mais  en  faifaut  jouec  les 
opercules  contre  les  anneaux  de  l'abdomen  ,  il  elt 
aifé  dc  s'appercevoir  que  ce  frottement  ncrt  fss 
carable  d'occaltonner  un  bruit  feniibie.  On  cLcr- 
eheroit  aufii  en  vain  des  baguettes  pro^rcia  fraj^ptr 
lut  les  petits  miroirs  ,  qu'on  a  eoi  lidcié  comme 
des  tambours.  Enfin  la  membrane  blanche  qui  oc- 
cupe la  psriie  anrïiieure  de  la  cavité  ,  c'\  trop 
humide  ÎL  trop  lîexibjc.  pour  exciter  pat  f.i  cou- 
tiadion  OU  fa  dilatation  quelque  erpé.'c  d^  fon. 

Il  n'v  a  que  ta  dilTeflicn  q^ii  puillc    fair;   con- 
noîire  les  vra's  organes  du  chant  <ies  CiiviUs.  Après 
avoii  mis  à  découTctt  ^  du  côté  du  dos ,  la  pot- 
Aaaaa 
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tion  de  l'intciieur  oui  répond  à  Sa  caritë  otl  foat 
les  miroirs ,  oa  cà  tr^ppi  de  la  grandeur  de  dtui 
niufc^cs ,  qui  font  des  faisceaux  d'un  prodigieux 
nombre  de  fibres  droites ,  appliquées  les  unes  fur 
les  autres,  aiiécs  a  fcparer  les  unes  des  autres. 
Ces  Riulcles  ne  le   cèdent  point ,  en    force  &  en 

froflcur  ,  à  ceux  qui  produîfcnt  les  me  uvemens 
es  ailes  dans  les  niouclus.  L'obfcrvareur  en  tirail- 
lant doucement  un  de  ces  mufclcs  fur  une  Cigale 
mone  ,  peut  entendre  !c  chani  fe  former  ,  &  il 
na  befoin  que  de  les  fuivrc  ,  pour  trouver  la 
partie  propre  à  laquelle  ce  cli un  rtl  dû.  Il  y  a 
encore  dans  la  grande  caviié  dont  nous  avons 
parlé  ,  deux  tédiiits  fembîal>lcs  ,  qui^l  eft  très- 
imporraot  de  connoître  j  il  y  en  a  un  de  chaque 
côté.  Une  cloifon  foliie  ,  éwaille ufe  ,  cft  employée 
aufli  de  chaque  côtl-  .  avec  une  portion  du  pre- 
mier anneau,  a  former  une  de  ces  cellules.  Cette 
cloi  bu  com.iicnce  auprès  du  bout  lîu  premier  an- 
neau ,  &  la  fc  jci^iia-^t  au  rebord  qui  entojre 
le  contour  poflcr'cur  de  la  grande  cavité  ,  elle  va  fe 
icrm  ncr  à  roii?;ine  de  ce  même  anncmu.  La  cloi- 
fon rentrant  an  peu  Jans  la  grande  cavité ,  aug- 
mente la  capacité  des  cellules.  C'eft  dans  ces  deux 
cavités  que  font  les  deux  organes  du  chant.  Ses 
ouvertures  font  pour  la  voix  des  Cigales,  ce  <jue 
notre  larinx  cft  pjur  lanôtr.*.  Les  fons  pcuvcnt-circ 
modifies  par  les  volets  écail!eux,  par  les  cavités  où 
font  les  miroirs  ,  par  les  mitoirs  même  i  ainfi  que 
la  voûte  du  palais  de  îa  bouche  ,  la  cavité  du 
OCX ,  ro('d;fient  la  voix  dans  l'homme.  On  peut 
remarquer  de  cluque  côté  ,  fur  le  premier  anneau 
iu  mâle  ,  une  portion  triangulaire  plus  élevre  , 
dc'.iinée  a  agç;randir  les  loges  des  inUrumens  so- 
nores, tu  enlevant  avec  un  cjLiif  cette  partie  de 
l'anneau  ,  relevée  en  bolfe  ,  ou  voit  que  rintcricur 
cft  occupé  par  uiie  niembiane  cortournce  en  forme 
de  tiir.b^le  ,  pré**cniant  une  face  arrondie ,  plilIVe  , 
pleine  de  ruî;o:il\s  ,  conlcivant  fa  roideur  ,  quoique 
mouillée,  Vodi  peu  qu'on  la  touche  ,  elle  réfonne 
plus  que  ne  le  feroii  du  parchemin  fec. 

La  cîrconf-rencc  de  cette  timbale  eft  arrêtée 
lîijmcn:  fur  une  efptce  de  cerceau  écaillcux  ,  ou 
fn:  jne  jièce  qui  cft  percée  d'unirou  fiilonnc  autour 
ti'  ■■  :i  b.»:  i  ,  dni'.t  le  diamrtre  eft  prefque  égal  à 
celui  de  îa  circov.fércnce  de  la  timbale.  La  pièce 
dans  iayjcîît  il  eft  percé  ,  eft  b  pjrtie  antérieure 
de  rt:te  cl'V.ion  /;li  forme  d'un  c*»tc  l.i  ceilulc 
ôo  !a  tiinba!c.  Lcv  lilî  rs  êc  les  rugoîirés  que 
i\y.\  \  v..i:  ,  lopr  d  frji'és  avec  une  c.pècc  de 
d-  :•  c;'-îarité.  I  oi.ou'on  'es  trotte  avec  un  corps 
q  îi  l'j  pjîlic  L'î  cHc:i!-.T  ,  on  fait  r.  .onr.cr  la 
ti  :.!\/.v*'  ,  ic  qu*  vient  .îc  ce  tuic  îc$  pcritrs  por- 
irj-.;  îc  îi  î'.miï^lc  L!if)r:'c5  pir  lei  frortcaicns 
!•:  :J... ..-:  ics  .]-:'. es  û  •^roiîvcnt  li')rcs.  11  ne 
^4  ::  ;- ^r-  le  :i'ul'cIcî  four  p:n  iuire  cet  effet;  la 
UK"  ^:  l'j  i  Se  le  reiloi:  ^Ic*»  parties  doiven:  fuf- 
Il  c  ;  n  »  s  1»  c:»  laut  un  '^li  ti:-"  en  ..ccans  une 
pa.'.ic  de  la  t.mbaic  »  pour  Jaiilc:  ciuuite  agir  le 
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relTbtt  qoi  doit  la  relever.  Le  mofclc  dcftiaé  i 
exécuter  ce  premier  mouvement ,  c(i  apfvyé  k, 
ariété  en  partie  contre  la  pièce  écatl'cufe  ou  îom* 
tient  la  timbale.  Les  fibres  qoi  conpolenc  ce 
mufcle  ,  le  terminent  à  une  plaque  teniiocvie 
prcfqoe  circulaire,  de  laquelle  partent  ploficun  files 
ou  tendons  qui  s'attachent  à  la  fuHTacc  coocavc 
de  la  timbale ,  vers  fa  partie  poftérieure.  Qsvd 
le  mufcle  fe  contractera  6c  fe  relâchera,  îl  rcadra 
conrave  une  portion  coovexe  de  la  cîmba!e  ,  qd 
rcprendia  enluite  fa  convexité  par  f*'0  propcc 
rcilbrt.  De  ce  mouvement  altemanf  ezécote  avee 
viteffe  ,  doit  réfuirer  ce  btuit  ,  ou  ce  dunt  qie 
nous  avions  à  expliquer. 

Les  petites  Cigales  ou  Tetttgones ,  n'ose  ms  ctt 
,  données  par  les  anciens  ,  comme  d'aufC  boaoei 
j  chanteufcs  que  les  grandes  efpèces  ;  quelqae»-aef 
!  même  les  font  palier  pour  prefque  muettes.  Poe- 
,  tcdéra  a  priicnJu  cependant  qu  elles  chactcicat 
a-jflî  fort  que  les  autres  ,  proponionnelleocnt  ai 
j  vo-ume  de  Kur  corps.  Elles  font  »  il  eft  vrai  ,  feo- 
!  vent  pourvues  de  grandes  rîmbalcs,  mais  donc  !e 
j  bruit  ne  femble  pas  devoir  être  auffi  bien  esodÀ 

3ue  ce'^i  des  autres.  ].es  Cigales  de  pente  It 
e  moyenne  prandenrn'ont  pas  dans  la  d:fpofitict 
des  vM.;ares  les  mêmes  avantages  s  lei-t  cku:  par 
confcv]uent  dou-ctre  moin<?re ,  jufqu'au  point  nêeic 
de  devenir  prefque  ni^L  En  «rêr.éial ,  p!u  les  Cigales 
font  grandes  ,  mieux  elles  chantent  ^  ou  plus  kc 
bruit  eit  fort. 

Si  les  Cigales  femelles  o*ont  pas  les  orpne^  éa 
cliant  que  nous  venons  d'obfervet  dans  les  ouL*es ,  k 
doivent  être  regardées  comme  abfolumenc  mucnci, 

elles  font  pourvues  en  revanche   d'un    tnftraoct: 
qui  leur  eft  propre  ,  &  qui  mérite  bien  la  mcae 
attention.  C'eft  une  tarière   des  plus  lohdes ,  ex 
la  narurc   leur  a  accordée  pour  percer  les  arbres 
5:  y  dJpofer  leurs  crufs ,  qu'elles  faTcnt  arraec;: 
avec  un  grand  arr.  Cet  inftrumenc  n*eA  pas  f^'* 
ticulier  aux  Cigales ,  mais  on  le  trouve  iass  m 
infectes    bien   plus   grand    êc    bien    p!as   fer^  [s 
dernier  anneau    de    l'abdomen    c(i    dans   les  i::x 
fcxes  d'une  n^:;ure  conique  ^  mais  plus    looç  5c  r.  i 
gro<  à   fa   bafe    dans  les   fw*mel!es  ;    il  o'cû  cri 
celle-ci  que  dune    feule    pièce    ,    &    il   d:  îc»ii 
tout  du  long  pour  permettre  la  ferrie   de  Tct.- 
ment  que  nous  allons  faire  connoître.  Le  Hmttji 
iminé^iiat  de    Ij  laii.re    ne  la   fuit    point   wasss: 
qu'elle   foit  de   ranne.'^u    II   eft   compoïc  oe  àeis 
pièwcs  fcmb!-l>!es ,  arrêtées  contre   les  chairs  ,  «-■ 
queç  aux  <*r.viror<  de  ia  moric  de   le-,  r   îjn^jcaf, 
ou  e!îet  font  a-:iculc  i   ra".t:e  iTioi::è   fc  ur^st 
en  cuillcror.  alor»::'^,  dcîh.ié  a  ic^zmc:  *a  jvjs 
v^c    la  rariere.   C.:!îc-c:    e,ft   cou-'oc    ver«   fi    r^:. 
armée  a  Ion  fom.riT  de  plufîcurs  ccr.te  ures  er  .jc, 
neuf  de   cl'.aqic   cnir  ,    d3Mt   les     pi-j*    rrc*ci:t  ,: 
la  pointe  font  les  plu>  f.r.:^.  rccre  p,-^ir*e  e:'k  rtJc: 
un  peu  avant  fon  extrémiré  ,  qui  e.t  a  k^ae. 
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JCtnt  tariirc ,  qui  parc.ïi  if abord  fimple ,  ne  Tell 
cependant  f  as.  AUIpiglii  l'a  ircs-bicn  «brericc.  Elle 
c(k  coropolêc  <fe  trois  pitccs  c(u'on  vient  à  bout 
Je  r^paiet  avec  de  la  Jcic^ritc  Se  de  la  pa-îcncc.  Les 
deux  latérales  ont  leur  poime  laillée  en  lime  : 
C'^ft  le  nom  que  tcut  doi  ne  Rraumiir  ,  Se,  qu'on 
pfut  leur  coarerver  ,  puifiju'ciles  onc  une  erpèce  de 
relTeniblance  avec  cci  infhumeni.  Elles  Font  un  angle 
«▼ce  la  lige,  qui  etl  un  peu  courbe.  La  piice  du  milieu 
cft  à-[cu-près  de  la  longueur  des  autres  ,  une  (v/is 
fiai  laige  qn'.;paill'c  ,  laillée  quarrément  prerquc  en 
uukt  ,  &  finillant  en  fiime  tk  fci  de  pique. 

La  tige  de  cfaacune  des  pîtccs  latérales  ell  (cuduc 
dans  fa  longueur  ,  afin  de  recevoir  les  angles  de 
la  partie  qui  cft  an  milieu.  Les  gsutûetes  Tant 
icllement  creuréci,  qu'elles  recouvrent  une  noicié 
de  la  face  de  cette  pariic.  Les  deui  faces  qui  con- 
coorent  à  fj  pointe  ,  fervent  de  fuppott  aux  limes  , 
ft  ce  (apport  y  cÂ  comme  emboictf.  Les  pièces 
de  cet  aflcmbiagc  font  fi  fcirécs  ,  qu'il  ell  dif- 
ficile de  les  d^^T  fans  en  bTifcr  quelqu'une. 
Qnand  on  examine  avec  une  forte  loupe  cet  af- 
Icmbbge ,  on  y  d^ou^re  tout  ce  qui  peut  pro- 
duite un  engrenage  exaâ  :  des  coulilfes ,  des 
lusncttei  ,  ainC  que  dans  nos  ouvrages  de  me- 
aniTctie  ,  pour  que  les  limes  pitlfcnt  jouer  alier- 
Dativemcni  K  librement  ,  pout  que  la  pointe  de 
rnnc  pût  £tre  portée  par  dc~là  la  pointe  de  l'autre , 
tt  ramenée  cnfuitc  en  arrière  .  avec  facilité.  On 
rcconnolt  aifémcnt  que  la  moitu  de  la  face  infé~ 
tieure  de  la  pièce  du  milieu ,  dans  l'état  ordinaire  , 
eft  entièrement  recouverte  pat  une  des  limes ,  St 
qUc  cbaqne  lime  recouvre  de  p!us  un  des  côtés, 
ou  la  tranche  de  cette  pièce ,  mais  fans  la  déborder 
§C  làni  fe  recourber  fur  la  fuiface  fupé.ricure.  Ce 
qui  appartient  à  la  pièce  d'atlêmblagc  eft  d'autant 
l^nt  aifé  à  diftingucr  ,  que  cette  pièfc  eft  très- 
noire,  tandis  que  les  t:ges  des  limes  font  châtains. 
Xt'cDdroit  de  chaque  tige  d'où  part  uue  lime  ,  a 
une  effècc  d'appendice  ,  employife  à  cacbtr  la 
moitié  de  la  pariie  faite  en  fer  de  pique  La  face 
de  la  pièce  d'aJfemblagc  ,  qui  ei)  entièrement  a 
découven  ,  a  une  arite  longitudinale. 


La  bafe  de  chaque. lime  eft  alTemblée  avec  une 
pîtce  écaillcufe ,  comme  la  linie  elle-même  ;  ou  fi 
ron  veut ,  la  bafe  de  chacune  fe  courbe ,  3t  forme 
Une   efpèce   de  queue.     L'une    &  l'autre   de    ces 

3ucues  font  feinblables  ,  larges,  épailfcs  ,  longe» 
u  quart  de  la  circonférence  du  feptiéme  anneau  , 
fous  lequel  elles  font  cachrc^  en  certain  lemi. 
Elles  font  un  angle  avec  les  limes  ,  au  point  où 
«Iles  lent  font  jointes  ,  Se  dans  l'érac  oNiraire  , 
ce  point  de  jonftion  eft  plu?  éloigna  du  derrière 
de  la  Cigale  que  ne  l'cft  le  bout  de  la  p.ècc.  Ainli 
dincane  des  limes  peur  alternativement  être  puudée 
vers  le  dernctc  Se  s'jvancer  en  avait  ,  par  le 
moniement  alternatif  de  la  queue  folide  à  laquelle 
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Ceft  an  moyen  de  ce  jen  alternatif  des  limes, 
<)ue  la  Cigale  vient  à  bout  de  fcrcer  dans  les 
bois  ,  les  t:ous  ,  oii  elle  veut  loger  fcs  œufs . 
fuivant  Rcaumur  ,  dont  nous  allons  «traire  les 
obfervations  qu'il  avoir  aulfi  putfées  dans  Pcintt- 
d>ra.  Ceft  aui  branches  mortes  &  Icches  fliie 
cette  femelle  s'adcelle,  Bt  préféiablcment  i  celles 
du  Mûrier.  Ces  branches  auxquelles  les  Cigales 
ont  confié  leurs  <Tufs ,  font  petites  3c  ajfex  aiféei 
à  connoîtie  ;  on  peut  y  remarquer  de  peiirei  élé- 
vations formées  par  une  portion  du  bois  oui  a 
été  foulevéc  ,  rangées  de  mêoie  eôié ,  &.  qaclqu»- 
fois  ailex  bien  alignées.  Ces  éminences  font  autant 
de  fibres  ligneules  ,  qi;i  ont  été  fonlcvées  par  la 
Uiière  ,  Si.  qui  fervent  â  couviir  l'ouverture  da 
trou.  Quel  que  foie  le  diamètre  des  branches  ,  cet 
,  trous  ibnt  conftamraeni  profonds  de  irnis  lignes 
k  demie  ,  quelquefois  de  quatre.  La  tarière  ,  qui 
.peut  en  avoir  cinq  de  longueur , mais  qui  s'arrête 
a  la  diftancc  de  quatre  ,  a  caufe  des  paquets  dci 
fibres  ligneufcs,  ne  ptrcc  plus  que  la  moelle;  dès* 
qu'elle  T'a  atieinie  ,  elle  n'entame  pas  le  bois  qri 
eft  par  de -lit.  La  diieâion  du  nou  eft  d'abord 
ob'ique  ,  en  approchant  de  la  mcéile  ,  elle  devien; 
paraLkle  à  l'axe  de  la  branche.  Ceft  dans  ces 
trous  que  font  nichés  les  eeuft.  Ces  ocLfc  fout 
blancs  ,  oblongt ,  poînms  par  les  deux  bouts  > 
au  nombre  de  huit  ou  de  dix  dans  chaque  trou  , 
placés  de  manière  que  l'enrémiié  poftéricure  de 
l'un  eft  vis-à-vis  l'an  ré  rie  urc  du  fi'ivsnr.  D'après  tes 
obfcrvatioru  de  Tootédéra  Si  de  neauinur  ,  il  ^z' 
rott  que  les  Cigales  peuvent  pondre  de  tro.s  centt 
juCqu'à  llx-ou  lept  cents  «uh.  Le  derner  njiur;:- 
hfte  n'a  pas  remahitté  de  gomme  à  l'ouverture 
des  trous  ,  comme  re  premier  cioyoîi  l'avoir  ob- 
fervé  ,  mais  fimplcmcnt  des 'fibres  ligneufcs  qui 
la  boucLoienL 

Si  les  Cigales  femelles  paroillent  avoir  le  corps 
rempli  d'œuts  j  qi^anl  on  ouvre  le  corps  des  màics, 
on  y  voit  un  grand  nombre  de  vaiifeaux  ,  dans 
lefquels  sélaboie  la  liqueur  fpermaiique  &  géné- 
ratrice. La  picdion  faii'toriir  de  l'cii  dcrnète , 
un  gros  crochet  brun ,  écaillcux ,  courbé  vert 
l'abdomen,  dcOiné  à,  fai(ir  le  detiière  de  la  fe- 
melle ,  Se  à  défendre  en  à  couvrir  par  delFus ,  no 
court  luyau  ,  dont  le  bouc  eft  ouvcn  ^  lebordé, 
écailleux  .  St  d'une  couleur  p'.us  claire  que  celle 
du  crochcr.  La  prcdicn  augmentée  fait  fortir  dn 
bout  de  ee  dernier  tuyau  ,  une  partie  charnue  , 
blanche  .  oblongoe  St  terminée  par  un  mamelon 
précédé  par  une  efpèce  de  boutielct.  Les  Cigales 
moyennes  Et  petites  ont  les  deux  crochets  ,  fui- 
vant  Rcaatnur,  tandis  qu'il  n'en  accorde  qu'un 
aux  grandes  efpèces.  Nous  ne  devons  pas  cependant 
eieeptet  ces  detnètcs  de  la  règle  générale.  Tous 
les  mâles  des  autres  genres  d  inrcâcs  font  aufli 
pourvus  dcôeux  crucbcts  j  fans  ce  nombre  l'aciou- 
plemeni  auroit  de  la  peine  i  avoir  lieu, 

Alphons  ayant    OBvnt  des   nids  de  Ogalcs  ca 
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d'Hirc-s  rem?  ,  pa.-.in:  i  y  trouver  ici  larvw 
t:!..cs  ,  Kciu.ru:  en  trouva  lui-mcms  dans  des 
mis,  v;.r'  a  :ni-û;*:cxb:c.  Il  y  en  a\oi'  de  deux 
ciVîTCJs  J:f:_-rf:î::5.  Les  unes  êtoienr  dz"»  larvrs 
cljl:ncu;n;.-ns,  apoi;s,  longues  a  peine  d'une  ligne 
&  .tîj:-u-5  J-:  .ii  :.x  djncs  jaunAcrcs;  Iesau::esctoient 
djs  larves  M.îîcr.es ,  a  ûi  ja:t;:s  ,  dont  !a  fbr;ne  ap- 
f  rochci:  de  ce'Ic  d'une  pi:cc.  Leur  icicî  courboit 
c-.-dcl-oJs  vers  1  aSdo.ticn  ,  Ibnbuui^toi:  rcHn.lu^ 
fjrmoit  d^ux  cl'pèccç  de  longues  dcnis  Les  ex- 
i  -■.TT.tts  des  deux  piemièes  pa::c$  'i*:o;e:u  fbur- 
ch'ics.  Entre  l'origine  de  1  un  5c  de  l'-utrc  ,  s'é- 
1j?o::  Un  péri:  t-jjau  cyîin.Hriquc  ,  c^ueRca-Jinur  a 
rc;.;3'.iv:  cf-in-nc  le  ruJ!:r.cn:  de  !a  troinje.  Alc^hon^ 
pr.tcnd  (>jï  CCS  iirvcs  des  Ci^aî^s  foricp.t  de  ;ci:rs 
n  w^  &  s'crf'»nctnt  dins  la  tcire  dtsf^té,  &  Pon- 
iMJra  a.iirrc  ^]j.:  ce  n'cft  qu'apiès  i'h)vcr.  Rcaa 
mur  cfl  inccica-n  fi  cîîcs  i]i!i:tcn:  leur  prcnnîr.- 
d'Jpo'jille  dans  le  lieu  dz  Liir  naillànce  ,  oa  fi 
ce  n'cft  qu'aprts  é:re  entu-ts  en  teire.  C'ell  la 
toijjjurs  cju  elles  doivent  croîrrj  ,  fous  la  figure 
d'une  larve  hexapode  munie  d'une  trompe  ,  pour 
fe  tuusforincr  crilaitc  en  i.ymplu*. 


Les  nymphes  des  Cigales  mt  éié  très-connues 
de&  ancÎLUS.  Arillore  Us  «tppck  Terrigometrcs,  ^uu 
nieres  des  CiL:aiC5.  Cctie  nymphe  e<t  a'un  b.'anc 
fuie  ou  verJûtic.  Sa  ti^te  rciie.nbic  a  celle  iju'auia 
un  Ttnir  1  mlcotc  partait  j  on  lui  rem^ique  une 
ciompc  dilpolVe  de  la  même  manie: e.  Le  corcc  ci 
&  le  dos,  duquel  partent  les  fjuirea^.x  des  é\\- 
tics  .  font  rcnilés  L'^ibiomeu  cil  gros  ,  comp.L- 
de  iiui:  annea.ix  ,  conisue  c^Iui  d.:  1  infccK  par- 
venu à  fon  dcinier  cc^t.  Le  corps  ell  un  peu 
arv]i!é.  Afin  que  ces  nymphes  p a iïcnt  plui  aul-jne!  t 
fi>ji!lcr  la  terre  ,  la  nature  les  a  pourv.ies  de 
deux  pat:cs  bien  rcmar'.]uab!cs.  Ce  Un:  !ts  j  a:r.f 
ani^rii^urcs  qui  ont  cette  lini^u'aritë  don:  nous 
a'ior.s  par'.r.  la  CLiiric  ell  aii.z  langue  ,  p:e:"oue 
c.Ipîi;!  V?- ,  if»:i.:e  a  ia  jambe  par  usic.  r::c.î!..!.o"i 
Cl  ::e  ;a'i.!vj  eiJ  beaucoup  plus  large  &  p.'u*;  ;'ra:!:c 
crr:  Ij  rj:K*.  T/'e  j  O'.rcl  •  ic^  rappoir*  a%c»:  ce!-e  Jrs 
1  ;:■•.:  'js  ri  i^v-'iix  cr.c*>rc  ave/  celle  des  Man:cs. 
r.':  i!r  r'M;p;'î-e  ce  tîoi<i  pèees  pimcipaes, 
rvA  :  ';*':v^:.:  a  la  eu  «il*  ,  .1  la  jamSc  ic  au  tar:c 
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'  patrcf  n'ont  rien  de  rcmarciîabîc.  Le?  Gersf-.'- 
foieiit  icrrir  fur  leurs  railles  t^s  i  yi-.;:h*.i  ,4-  .s 
apprcci'^icni  beaucoup.  Anlioce  d::  Kcaa:v.L:  .  i:- 
tcrnunc  le  tems  en  tics  t::oii.r:  tx.ci^rT^s  : 
^:*Ju  fuaviiJiniA  J^'t^  at:,e  :/«»j-  c. 'i^m  •-  "/ — ". 
Au  ténu>';MîajiC  d'Arutf.rc  o.ï  p;.ict^i:  crcivc  es 
Cigales  mà^es  avant  i'ÂCJoupxcme.it ,  S:  .es  te.iicel 
après. 

Pontéd^ra  aiTure  avec  raifon  que  I  i^/ccle  -c 
vjuittc  fon  ttat  de  nym^'he  ,  c]  je  daî>  1*1;  .-.  ii 
(uic  ccIccKi  i!  l'a  pii^.  .  ori  ly^  ces  i  s  :t  .  i  :-.  (  \ 
p.irvenues  a  l.ur  dernier  a.ero  lie  r.r:  ,  x  :c 
les  chaeuis  de  i'tu'  comnKnwCîU  a  iV  ?..:::  ..  •. 
c'cîVa-diie  ,  en  juin  ,  tu  les  u  .cv;c-.  :*:_:» 
commencent  au'Ii  a  parciirrc  ,  elle^  c  .;!:l:  :  a 
reirc  .  rnmpcnt  lur  L's  a-bres  ou  far  i*<-  p'i  .t 
vo  lii  es  ,  nîii<i  fa*s  sMevvr  '.'ca  i:  up.  (^  -:•  i 
*]u*eiîî.s  fub.l'nt  leur  nucinc.  pi.»  i"e.  P.*-^  :.î 
leur  (î-.T«i'i'.lement  de  nvmrhc  .  l,*^  i  i  -ai  s  v  : 
prel^quc  vertfs  pa>:out ,  cv»u  cui  «.j-ji  dcti:-:  c-  ,  -e 
d'un  brun  "n  arr^jn  ,  &  entin  ,  au  bau:  j  -.i  e.: , 
d'un  brun  nciritre. 

Tel  cft  le  précis  des  obfe.  varions  i^uc  Je*  '«*i-i 
•.]ue  nous  avv.ns  cit: s  ,  nous  onc  do:i:i.t*  :-  .:i 
c  ii^ales.  Il  nous  lefle  a  y  ajourer  U  re.-:  a  ."  t 
(uivan  c,  i.cs  inûiltes  pofent  ordrpairTr.rr*  ..  -» 
w-.is  dans  les  endioirs  ru  la  Lrvc  do  *  :■,:_  :: 
la  noiirrituie.  Nous  j  r^lumons  iv.c  for.-.Lr.u  :  -c 
!a  laivc  de  la  Cig-le  fe  nourri:  da  û\z  /îe^  /.a  ::< , 
ou  pli»:ô: ,  de  Luis  raLines  ,  pu-fi^u'clle  ^::  :»  « 
la  terre,  cm  clic  pérctre  juU]j'a  la  p. c*.  :•:.-; 
de  trois  a  ijuatre  pieds  ,  ce  nous  ^vons  de  .a  r;.t: 
a  c:orc  que  la  fj.mc'ie  drpofc  les  ttufs  -■  1. .  *. 
*i  tlîvS  les  io 'e  dans  l'i  itércur  d  i:n  i:.  •.  i 
d'an  Mibiilte  ,  ee  dtvroic  eiur  au  b?*  <•.*  ::.  .. 
Dcn  obier,  «tons  pottéiieures  pou  ri  ont  Jw  a::..: 
doute. 

Le    clîart    des    .ti.'iLs    eft    diîfJrrn:     1u:'A-: 
eipec.^.    Nous    tp.    f-irn^    icnarvTîier    la    \l:.  :- 
en    [«:î.i.i:    des  cl.e.es    d'Luiopc    ijuc    fî.;.s    .: 
n-^i    oj!<. 

.s:o'l  ,  dais   un   ouvrage   par:!*:iilicr   q  .M   a   :' 
lur  les  C  traies,    n'a  é:abii     :u'i:n    i:cr.:c   c«    f 
i.:o:eN  ,   des    C  i'j..lc<  ,   des   Meiiibra.  :<  ,     d.^    I:' 
îIOTU'.    U    !*a    d'Mf'    tn    iix    tan.i  Ijs    ,    dci  :    ": 
a  l'iis  p:efe  .terles  i:ara:U'ies  vi'apiS    i.c:    a..:^... 

Puniùre  f«  n  IL*.  Porte  lanrcrne«.  /l-  f^'d. 

la  :t:c  pulq;:e   auîîi  longue   cjuc  le  ccrrç. 

L  *  a".:e:v.c«'  p'acves  deva-n  les  ye-ix  .  c^t..  rrt 
en   f    .s  j-.^Li*.,    doîu   la   piem  è:c   cit     -»■.■..;    2 
:.;.i   c    J>.    »..i'  :c:i:u-    de  poire  ,    la   ûeor.^ic   Jar» 
î  •»    e   d.  r^e  ùe'.v -b..!ls:  ,  fur  ia-j-ailL    la  i:o;:..as 
1:1   iil     en    pe:::    pvvl    mir.cc  ,    cIt  placée. 

vc::e  fa:r.i.!c  »'ppauunt  au   genre  Fuï^^or^ 

6.:ondc  ta.r.illc.  l:euill<:es«  FoUacté. 


.: 


u 

■I 
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Le  eorctict  granJ  ,  H^ri  te  applad  des  dcox 
Cette  &inillc  appartient  as  genre  Membiacîb 
Tioîfiiine  famille.  Cioida.  CrueiaU. 
le  corccicc  garni  d' épines  des  deux  côcft. 
Cette  famille  appanicM  au  genre  Mcmbiacii. 
Qnaiiitme  faniiUc.  A  ailes  fermées.  Dtfitxd. 

Le  corcci:t  uni,  les  aîle^  fermée?  fur  le  corps, 
iaos  plulieun  la  panie  polléneuie  du  corps  efl 
cOMveice  d'un  duvet- laineux. 

Cette  famille  appartieat  an  gcoïc  Tcctigooe. 


CI  G 
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Cidqaiine  âmillc.  Chunaaies.  Maniàftrt  TVfcf. 

garnis.  ~~ 

Le  corcekt  oni  ,  les  aîles  pofifes  en  tott ,  prefone 
entièrement  tranCpatcntcs.  Trois  petits  jeux  liuci 
fur  le  dcrriiie  de  la  tête. 

Cette  famille  appaniene  au  genre  Cigale. 

Sixième  fautillc.  S*aXMaKS..Ranatrtfaitaioné4     ^ 

Le  corcelet  uni  ,  les  ailes  pcodantes  ,  les  fap^ 
rieuTcs  non  iranfparenics  ,  maisprerqiic  cntièEcmci]^  , 
écailleufes  Br  de  différeDics  couleurs. 

CetK  famille  appaniau  ao  ^enre  Tetti]^*, 
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Suite  de  VlntroduSion  i  Fffîjlmn  KaturtUt  its  înfeSâs. 


CIGALE. 

C    î  C  A  D  Â.    liH,    Gbof*. 

TETTIG0NIj4.       F  a  m. 

CARACTERES     GÉNÉRIQUES, 

AMTittHts  minccf ,  (é taches ,  plus  courtes  tjue  la  tët« ,  compofos  de  jèpr 

attides  ,  dont  le  premier  très  gros  &  cylindtique. 

Bouche  foimant  un  rodre  long  ,  applique  contre  la  poitrine. 

RoFlre  biarticulé,  cannelé  à  fa  partie  fitpf tieure ,  ic  conieaint  un  fu^oît  formé 
de  trois  loies  minces  >  égales. 

Taifes  compofcs  de  trois  pièces. 


ESPECES. 


1.  Cigale  grolTe. 

CorctUt  vert  ,  rayé  de  noir  ;  ùtles 
tranfpj- entes  ,  les  inférieures  avec  une 
tache  juurie  à  leur  taje. 

1.  Cigale  faicice. 

Téce  &  corce'ec  noirs  ,  tachetés  de 
fauve,  é/ytits noires, avec  une  bandecour- 
te ,  jaune. 

3. Cigale  gtife. 

Grife  ;  élytttt  tranfpartntes ,  avec  le 
bord  fofttneuT  point  lU  dt  noir  6/  U  bord 
extérieur  blanc  à  Ja  hafe. 


4.  Cigale  boidce. 

"Qcrd  du  corcelet  dilaté ,   elpi  ;    aSu 
noires  y  avec  le  bord  blanc, 

j. Cigale  verdâtte. 

Kerdâcre  ;  tête ,   corcelet    &   mbJomea 
d'un  brun  clair  en-dejjus. 

6.  ClGALidilitée. 

A'oire;  bords  du  corcelet  di/atds  ;  sSa 

blanches. 


7.  CisAiE  armée. 

D'un  vert  fante'i  Cgyu/W 
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Saite  4»  VlmnàiSit»  é  fMifiain  NttmlU  iât  ImfiEUtl 


^G  I  G  A  L-  E.  (  Infeâet.  ) 


1).  CioAii  do  Cap. 


«, 


■  r 


I 


AtUs  noirâtns  &  di^éts  près  du  tord 
pc/léneur. 

2  4*  C 1 4î AL|  moiuchecée» 

CorceUt  tacheté  de  jauni  ;  élytres  tranf- 
parentes  ^  dilatées  ,  avec  U  bord  extérieur 
&  des  taches  noirâtres. 

25.  CiGALB  nébuleiife. 

« 

Noirâtre  tejlacée  ;  tête  &  corceUt  noirs  ; 
élytres  nébuleujes. 

26.C10ALE  cercice. 

CorceUt  tucheté;  élytres  transparentes , 
avec  le  bord  extérieur  &  une  tache  noirâ- 
tres ;  abdomen  trh-noir ,  avec  des  bandes 
jaunes. 

17.  CiGALBYelae. 

ê 

Corcdet  mélangé  de  vert  &  de  noi- 
râtre; poitrine  blanche ,  velue. 

18.  Cigale  enfang^ancce. 

CorceUt  bigarré  ;  élytres  tranf parentes 
avec  le  bord  extérieur  jaunâtre  ;  abdomen 
.très-noir ,  avec  des  bandes  couleur  de 
fang. 

ip. Cigale  immaculée. 

Noirâtre  ;  élytres  &  ailes  fans  tach:s\ 
abdomen  noir  ;  cuijfes  antérieures  armées 
de  deux  dents  très  fortes. 

to.  Ci  GALE  falic. 

Noire  ;  élytres  tachetées  de  j^une  à 
leur  bafe  ;  anus  jaune» 


3 1 . Cl  GALE  hémacode* 

Nire  ^  fans  taches  \  incifions  iê  /*«*- 
domen  dhin  rouge  defangn 

3  a.  C 1  GALE  de  rOrme. 

Elytres  avec  une  rangée  de  fie  poims 
noirâtres  vers  le  bord  pojlcrieur  &  des 
veines  noirâtres. 

)  3 .  C I G  ALB  plébéienne. 

Noire;  corcelet  bigjrré;  élytres ^ aSes 
deffus  de  l'abdomen  fans  taches  ;  opercules 
.grands. 

)f.  Cigale  groITe-tece: 

Tête  large  d*un  vert  noirâtre  i  élyera 
avec  deux  bandes  noirâtres. 

)5.Cigalb  vene. 

Fierté  en  -  dejfus  \  noirâtre  en-deffous; 
éfytres  fans  taches. 

3 (?•  Cigale  finuée. 

Elytres  avec  une  ligne  noirâtre  ondée  ^ 

bord  des  ailes  tranfparent. 

m 

3  7.  C I  GALE  rebordée. 

Tête  ,  dos  &  bord  extérieur  des  élytres 
verts. 

58.  Cigale  réticulée. 

Crif€\  corceUt  avec  une  ligne  blanche  ; 

cly  très  à  rcfcrju  tlanc. 

39.  Cigale  blanchâtre. 

Blanchitre  y  mélangée  de  noirâtre  ;  ély 


Suht  de  tlntroéiShn  àtlHJlûirâNaiunlle  des  ïnfeSes: 
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CIGALE.  ^nfeOes.) 


très  &  ailes  et  un  blanc  tranfpannt  ,   avec 


le  bord  extérieur  rouse. 


4o.CiGALk  noircie. 


\ 


Noire  ,  élytres  &  ailes  tranfpar entes  , 
noires  à  leur  bafe  ,  avec  les  nervures 
te/iacées. 

41.  CiGàLE  mi-parcie. 

Fertei  abdomen  jaune ,  diaphane» 

41.  Cigale  rranfparente. 

Noirâtre  ,  tachée  de  jaune  \  abdomen 
tranfparent. 

43*  Cigale  céftacée. 

Noire  ;  abdomen  Jtun  rouge  Janguin  ; 
élytres  &  ailes  tefiacées  ^  à  nervures 
noires. 


44.  C I  GALE  mélangée. 

Mélangée    de  noir  &    Jtobfcur  ;  ailes 
jaunes  »  avec  d.ux  bandes  noires» 

45*.  Ci  GALE  fanguinolence. 

Ivoire  ;  corcelet  à  deux  taches  &  abâo^^ 
men,  tCun  rouge  fanguin. 

*.  ■ 

46.  C 1  GALE  bimaculée. 

Abdomen  noirâtre^  avec  deux  taches 
blanches. 

47.  CiGAXB  fplendidule. 

Elytres  dorées  noirâtres  ;  jambes  anté- 
rieures fauves  ^renflées  ^  dentées. 


48. Cigale  muette. 

Elytres  tranfparentes  ;  bord  extérieur 
&  lione  dorfale  de  l'abdomen  ^  d'un  rouge 
de  fang. 

49. Cigale  marginelle. 

Noirâtre  ;  bord  extérieur  des  élytres  & 
bafe  des  ailes  ,  rouges. 

5  o.  C  i  gale  bigarrée. 

Bigarrée  de  noir  &  de  jaune  \  bord  des 
anneaux  de  fabdomm  jaune. 

5 1  •  C I  GALE  violette. 

Violette;  aUes  noirâtres  à  leur  extré- 
mité. 

Ji.  Cigale  ciliaire. 

jiiles  d'un  brun  ferrugineux,  avec 
de  petites  bandes  longitudinales  jaunes  ; 
anneaux  de  l'abdomen  ciliésj, 

5  3*  Ci  GALE  vide. 

Ferrugineufe  obfcure  ;  abdomen  vide  y 
diapharu. 

.54.  Ci  GALE  voûtée*  • 

Corcelet  verdâtre;   abdomen  m  youte. 

5  5  •  C I  GALE  gazottilleufe« 

Elytres  noirâtres  ,  ailes  ayee  P extrémité 
d'un  bleu  pâle. 

5^.  Cigale  jauoâtre. 

Jaunâtre  \  tète  ^  corcelet  &  nervures 
des  élytres  verts. 


"Hijl.  Nat,  des  Jnje^es.  Tom.  V^ 
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S»iti  it  Fbun^Ohm  à  tW§iàn  Nêur^  Ju  l^tàu. 
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J7.  CtcAiBcafre. 

fioire  ;  abdomtn  hrun  à  fa  haji  j  bord 
des  anneaux  fuivans    roagt. 

58.  CicAuhonenioie. 

Notre  ;  extrémité  des  atles  Jtriée  de 
noir  ;  abdomen  tacheté;  taches  &  bord 
des  anneaux  jaunâtres. 

59.  CtcALijaiioe. 

Corctlet  &  tthdontn  jaunes  ^  hord  des 
anneaux  noirâtre. 

60.  C 1  GALi  Moasbe. 

Ohfcare  ;  corps  ramajfé'  nervures  des 
élytrts  ferrupatufes  noirâues» 

<i.  CiGAii  poudrée^ 

D'un  blanc grifiire;  poartneSf  abdomen 
couverts  d'une  poujjière  d'un  blanc  un  peu 
bltudire. 


tfi.  Cigale  cototieufe. 

Noire,  velue  à  jw'ls  cendrés;  coree/tt 
tacheté  :  taches  Sf  bord  des  anneaux  di  t ab- 
domen tejiacés, 

tfj.CicALE  Atre. 

Noi/e  j  fans  taches  en-deffus  ;  étjtres 
avec  un  point  marginal  &  unepeùtt  ligne , 
aoiriirti, 

f4.CiGALi  argenrée* 

Noire  f  â  taches  objcures,  avec  un  dxvtt 

argenté,  Ittifant. 

£5. Cigale  bandée. 

Noire,  élytres  tranfpareates ,  avec  deux 
bandes  obfiures  ;  dernière  batuU  inter- 
rompue. 

<é.CisAL£pirgtnée. 

Noire  j  dtffus  du  corps  &  éfyêra  fams 
taches. 


c  le- 

1.  CiCALE  giolTc. 
Cic^D.i  grojja. 

Cicada  tkoraee  viriS  nif,rofiihUntaCê  ,  mllt  a/Us, 
foflùii  mafula  iajtos  fiavii. 

Tett.-gonia  grofTi.  Fab,  SyJI.  tat.p,éjS.  n".  i. 
—  Sp.  inf,  rom.  t.  p.  fii.  a",  i.  —  Mant.iaf. 
imm.  i.  pag.  isj.  a',    i. 

Cetic  Cigilc  cil  anc  dci  plus  giandes  parmi 
celles  de  ce  génie.  Le  roftie  eït  d'un  grii  ooitSiie, 
avec  l'ezciémité  noire.  Le  devant  de  ta  tête  cÂ 
JÎIIon^  craorvciralcmem.  Le  coicclet  efl  Tcidâtre, 
avec  <]uclqucs  tcaitt  noirs.  L'ëcalToii  eft  ichwtcté. 
Les  ^lyties  Coat  Manches;  les  nervu'cs,  le  bord 
extérieur  &  l'infttieur  fooi  noirs  à  la  bafe.  Les 
a3Ies  font  tranfpaientes  ,  &  ont  une  grande  uche 
jaune.  L'abdomen  eft  noirâiic ,  avec  les  bords  des 
des  anneaux  ciliés;  fon  cittémiié  fe  termine  en 
foinic.  Les  pattes  font  gtifcs,  avec  les  utres  noirs. 

Elle  fe  tcoHve  au  Biéfil. 

2.  CuALB  iàfcî'.'e. 

C  CABA  fafûata. 

Cictda  capite  thoracegue  aigris  rufo  macutétis  , 
tlytris  nigrû  :  fafcia  ajinviaca  aiia, 

Ttttigoaia  fiifeiata.  T  At,  Mtnt.  taf,  tom.  i. 
p.  i«(.nM. 

La  Cigale  écailleufe  de  Java.  Stoll.  Cicad. 
Pi^.  fig.   16. 

tlle  e(t  grande.  La  tice  e(l  d'un  brun  foicj 
avec  deux  cioiflàns  d'un  rouge  brun.  Les  yenx  font 
bruni.  Le  bdid  ani^iicur  du  corcelet  ell  d'un  brun 
foncé  ,  avec  deux  taches  ruullirs  ,  à  demi  ovale^^. 
Le  rebord  de  ce  corcetec,  une  bande  i^ui  ]c  ira- 
vcrfe  dans  le  milieu  de  Ta  longueur ,  l'abdomen 
font  d'uB  brun  fbnci  btunâcie.  Les  Jlyties  font 
d'un  bruQ  foncé  ,  avec  une  large  bande  d'un 
jauaeobrcur,£nu^c,  tranrvcrfile^  placée  au  milieu. 
Les  aîics  font  noires,  fans  taches, 

Elle  fe  tiouve  à  l'île  de  Java, 

%.  CioALE  grife. 
.    CicADA  grifta. 

CitéJa  grifta  ttytris  aqueis  :  margiat  pofiîeo 
migfo  funaaio  ,  tojla  antïct  alha, 

Tiuigoaia  grifea.  Fab.  Syfi.  tiaom.  pag.  «78. 
a",  i,  —  6ptc.  inf.  rom.  L.  pag.  ji8.  n*.  1. — 
Maiit.  inf    lom.   1.  pag,  it^.a".  }. 

Le  corps  eii  cniiérement  gris  ou  mélangé  de 
eendté  &  de  noirâtre.  Les  élytreï  font  tianfpa- 
tenics,  avec  le  bord  extérieui  blanc  alabafe,une 
tache  au  milieu,  &  L' ci  trJ  mi  ce  noirâtre  i.  Les  ner- 
iuret  font  terminées  au  bord  polléiieur  pat  lix 
fman  ooitâuci.   Les   coilTct    antéricuici  ont  ua 
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aancas  notiitre.  Les  jambes  fou  obfciitot  à  leni 
bafc  Se  à  Icui  extrémité. 

Elle  fe  tiouve  tn  Amérique, 

4.   CiSALE   botdée. 

CicaDa   limbata, 

Cieada  tkoracis  margint  dllatato  atido .  alis  atrit  t 
margine  albo. 

Tettigoitia  limbara.  Fax,  Syfi.  tnt.  p.  «78." 
,  B",  5.—  Sp.  inf  t.  i.pag.  jij.  n».  j.  —  MoM, 
tnfttrn.  i.pag.  16 j.  n',  4. 

La  Cigala  au  grand  corcelet.  Stoil.  Cit.  pi.  11. 
^.  J7- 

Elle  efl  grande.  Le  lodie  eft  de  la  longnenr 
de  la  moitié  du  corps.  La  léic  cft  verdàtre  avec 
le  fcont  filloné.  Les  yeux  font  d'un  brun  cUit  S 
petits  yeux  iiffei  font  d'un  brun  foncé.  Le  coice- 
1. 1  eft  arrondi ,  vert .  avec  les  cÔlés  diUtés . 
pointus.  L'éculFon  cd  obtus.  Les  élyttcs  dont  la 
plus  grande  partie  cft  écailleure,  font  verdâtres, 
ttan (parente s  à  leur  bout ,  avec  des  taches  noi- 
lâres  fur  un  fond  blanc.  Les  aîles  font  d'un  brua 
foncé,  U  leur  bord  poflciieui  cil  blanc.  L'abdo- 
men eft  noirâtre   en  de/fus.  1 

£l!e  fe  trouve  en  Amérique ,  8c  au  Cap  de  Bonne- 

Efpérance. 

t-  Cicalb  verdâtre. 

Cieada  vîrtfctns .  capite,  tkoraee  ,  aidomîite~ 
que  fttpra  dilate  fufcis. 

La  Cigale  cbanteufe  vcrie.  Stoll,  de,  pi.  y. 

Cette  Cigale  cft  une  dei  plus  grandes  |  elle  a 
deux  pouces  de  longucbr,  &  environ  quatre  de 
largeur.  lorf(|ue  les  ailes  font  étendues  La  t£te, 
les  yeux,  une  partie  du  corcclct,  ainfï  <]ue  l'ab- 
domen fout  d'un  brun  clair  en  dclfus.  Le  lefic  du 
corps  eft  verdâtre.  Les  ■ailes  font  tranfpaicntci , 
vcrdâtres  &  fans  taches.  Les  opeiculcs   font  tris- 

Srands.  prefquc  de  la  longueur  de  l'abdomen  , 
ont  ils  couvreat  les  bords  nipérieurs. 

Elle  fe  trouve  â  la  côte  occidentale  de  Sumatra. 

6.  Ci«ALB  dilatée. 

CtCAitA  dilatata. 

Cieada  tharacis  margine  dilatato  ,  atra ,  alis  ui- 


Ttttigonia  dtlau».  Fai,  Syfl. 
.  — Sp.  inf  tom.  x.  pag.  )  - 
1  inf  tom.  l,  pag,  xtt.  »"•  S 
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Elle  n*e(l  ptf  fi  grande. que  lâ  précédente.  Le 
corpt  cfl  crèt-notr  »  fâni  tacbei.  Lci  rebords  du 
corcclct  font  dilacéi.  Lei  élytrei  l'ont  cendrées , 
•vcc  la  cAce  6c  quelques  tachei  noirâtres.  Les 
•Hef   font  blanchâtres. 

Elle  fe  trouYe  à  la  Jamaïque. 

7.  CioALB  armée. 

Cl  CAD  A  é§méta, 

Cicada  viridi  fu/ca  »  thoract  utrinque  /pinofo  , 
ityttis  /kfco  V indique  variis. 

La  Cigale  chanteufe  vert  fale  »  à  corcelet  large. 
StOli..  ôcéd.  pu  17' fig'  94. 

Elle  eft  on  peu  plus  grande  que  la  Cigale  du 
Câp.  La  tète ,  la  poitrine  &  l'abdomen  font  d'une 
couleur  obfcure  :  les  yeux  font  d'un  brun  ver- 
dfttre  I  les  petits  yeux  liifcs  font  rouges.  Le 
corcelet  a  des  rebords  larges;  il  c(l  garni  de  chaque 
«6té  d*une  pointe»  &  il  eft  d*un  vert  fale.  Les 
quatre  atlcs  ont  les  bords  tranfparens;  les  fupé- 
rieurcs  font  mélangées  de  brun  &  de  verts  les  in- 
férieures font  d'uo  rouge  brun.  L*abdomen  eft 
court  3e  conique. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne-Ffpérance. 

8*  CioalS  épîneafe, 

CtCADA  fpim^fd. 

Cicûd^  thoract  utrinque  uui/pimofi  fafia  »  efyiris 
^fiuris  :firiga  maculari  nîgrm. 

Tettijfojùéi  fpiooia*   Fab«   Méum  iaf.  tam.  a. 

Elle  c(i  grande.  Le  corps  eft  noîrltre,  nn  peu 
tacheté.  Les  bords  du  corcelet  font  légèrement 
dilatés  &  (garnis  d'une  petite  pointe  a^e.  Les 
pièces  écathcufcs  font  prefque  de  la  longueur  de 
raKdomen  ;  cUcs  font  ovales  obloogu es,  teftacées» 
armées  à  leur  bafe  d'une  épine  mScz  forte.  Les 
ai* es  tont  obfcures,  avec  les  nervures  noires,  & 
quatre  taches  près  du  bord ,  dont  les  ||ois  exté- 
licufvS  font  réunies  &  formeat  une  efpccc  de 
Lcrj^  tranfvcrfalc. 

Elle  fc  ttv^uve  à  Sumao-a. 

5.   Cia.ME  bicoîor. 

Ctc  4DA  hid'iôr. 

r..M"'-  co'-prrc  ehîro  umq^e  e:}fia  iefiacels  ^  tho^ 

Le  corps  «fc  cette  Cigale  a  on  pouce  de  ion- 
f-jcur,  À;  prrs  ce  trois  àz  largeur,  lorfvjuc  les 
a  C5  \c\TM  crcndor^  ;  elle  cft  dune  forme  ramaliec , 
îa  ré-rc  cft  d'un  }zxinz  f  iîe.  L'crrrëmiié  de  la  bafc 
^0   rofrrc  cft  lol*c    :    la    )ci:i   loat    rcixis  par 
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une  ligne  droite  noire.  Les  peàts  fyeax  liflet  font 
blancs^  luifans,  &  placés  fur  cette  ligne.  Le  cot- 
celec  5c  le  dos  font  verts,  mêlés  de  jamârrc  Les 
quatre  aîles  font  tranfparentes,  fans  taches,  avec 
les  nervures  U  la  côte  des  (upérieures ,  teftKées. 
L'abdomen  e(l  teftacé.  Le  deflous  da  corps  êc  les 
pattes  font  tedacês  pâles.  Les  cnîflcs  (ont  noires 
en  defTous.  Les  deux  antérieures  ont  dcix  00  aoii 
denrs.  L'abdomen  eft  court  U  coniqae.  Les  opcr« 
cttles  font  petits. 

Elle  fe  trouve  à  Cayenne  ;  Se  m'a  été   envoyée 
par  M.  Tugni  ^    îngénienr^ographe  da  coL 

10.  CiGALB  engainée. 
Cl  CAD  4  vaginata. 

Cicada  tefiacea  ,   efytrîs  albidis  :  €ofiét  wipmm 

Titctgonia  vaginata.  Fab.  Maut.  îmf,  r.  l«  p.ti€* 

n?,  7. 

Le  corps  eft  grand,  teftacé,  fans  taches,  les 
élytrcs  font  d'un  blanc  obfcur,  fans  tackes,  avec 
la  nervure  extérieure  très-noire.  Les  pièces  éca£- 
leufes  font  alongées ,  prefque  de  la  loi^aev  dr 
l'abdomen,  ovales,  convexes,  ceftacées^ 
à  leur  bafe  d'une  pointe  forte,  Auc* 
couchée. 

Elle  fe  trouve  à  Sumatra* 

1 1.  GiGALE  Tibicen. 

C  te  AD  A  Tibiceiim 

Gcada  thorace  éuaice  viridi  »  eiytris 
fibus  femigituis  ,  fcutello  emarginuto, 

Cicadu  tibicen  eiytris  umûjtomofkus  feff  agîmes , 
fcutetli  upice  emarguuuo.  Lin.  ^y>f .  mmi,  pag,  -r*. 
«•.  19,  —  Muf.  Lud.  uir,  p,  lie— Afa/I  Ad^f^.  :. 
pag,  %4,  Cicada  manmifira. 


Tettigoniû  tibicen  fcutello  cmMrgiiLato  ,  misriM 
ccfta  virtfccnte.  Fab.  Syf.  emtom.  pag,  ^-9.  »•  c. 
—  Speciaf.  r.  x.^.  JI9.  «B.  5.— Jl^ju.  it^',  r.i. 
pag.  16%.  «•.  8. 

Cicada  lyricen  thorace*  antice  vi*^âi ,  po^ize  ^^ 
maculis  nigris  ,  alis  hyalinis  vernis  fujcsj  :  m^rr  tr 
dilatato  viridi,  Db^  Mam.  tuf.  t.  j. />,  2 il.  s*.  :«• 
tab.  11./^.  1). 


Cigale  vielUufê  à  corcelet  ▼crt  pa?  ocras:  i 
fauve  par  derrière  à  taches  Doirrs ,  a  aucs  rtjsn 
avec  des  nervures  brunes  Bt  nn  r^»ord  vcn.Di&.i'. 


Tiblcetu  Ml  ai  AN.  Inf  de  Surin^mu  PL  49. 
Panorpj.  B^owv,  jam,  ^^^.tai.^^.jig.ij. 
MaKcB.  Braf.  155. 
Su.  31*./.  4.  tôt.  £5.^.  f .  Vd. 
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La  Cigale Tielleufc.  Stoll.  Clc,  pU  i}.j%.  Ii^. 
1x7. 

Elle  efl  longue  d*cnyiron  deux  pouces  depuis  1^ 
t$te  jufqu'a  1  ezcrémicé  des  élycres  ,  &  large  de 
près  de  cinq,  lorCque  les  ailes  font  étendues.  Les 
antennes  font  noires.  La  tête  eft  noire  arec  des 
lignes  fauTcs  9  ou  quelquefois  elle  eft  fauve  ^  avec 
une  tache  verte  qui  s*étend  jufqu'au  bord  inté- 
rieur des  yeuxj  entre  lefquels  font  deux  points 
noirs  >  les  yeux  font  fauves ,  mélangés  de  jaunâtre  \ 
les  petits  yeux  liflcs  font  rouges  ^  brillans»  placés 
fur  une  tache  noirâtre.  Le  corcelet  eft  fauve  foncée 
vert  antérieurement  &  fur  le  bord  poftérieur ,  avec 
des  lignes  &  les  côtés  noirs.  Le  dos  eft  £iuve , 
luifant^  orné  antérieurement  de  deux  taches,  noires^ 
coniques  &  fouvent  de  quelques  raies  de  la  même 
couleur.  L'écuflbn  eft  relevé  en  forme  d'une  X , 
&  il  eft  échancré.  Les  élytres  &  les  ailes  font 
tranfparenres ,  en  toit  aflez  aigu ,  avec  les  nervures 
noirâtres  prés  du  bord  poftérieur.  Les  élytres  font 
un  peu  dilatées  fur  les  côtés  \  leur  bord  extérieur 
eft  fauve  ;  les  nervures  près  du  bord  intérieur 
font  verdâtres;  on  voit  près  du  bord  poftérieur 
une  ligne  noirâtre  en  zig-zag.  L'abdomen  eft  co- 
nique, un©  fois  plus  court  que  les  élytres,  velu, 
fàuvo  ou  mélangé  de  noir  &  de  fauve  ,  avec  les 
bords  des  anneaux  quelquefois  pâles*  Le  deiïous 
du  corps  eft  fauve ,  couvert  quelquefois  d'une  pouf^ 
ficre  blanchâtre.  Les  opercules  font  de  la  longueur 
de  la  moitié  de  Tabdomen.  Les  pattes  font  fj^uvcs  ; 
les  jambes  poftérieures  ont  un  double  rang  d'épmes  ; 
les  cuifTes  antérieures  ont  quatre  dents  \  deux  grandes 
&  deux  petites. 

Le  chant  de  cette  Cigale  eft  très-bruyant. 

Elle  fe  trouve  à  Surinam  ^  le  plus  fouvent  dans 
les  plantations  de  café  ,  qu'elle  endommage  beau- 
coup ^^  &  qu'elle  fait  même  pirir  ,  fuivant  Mérian.' 

It;  CiGALl  operculaire. 

CicAVA  optrcularis, 

Cicada  nîgra  %  tkorace  maculîs  duabus   laterali- 
bus  lineaque  média  rufis  ,  opercuiis  fere  /ongûudine 
étbdominis. 

La  chanteufe  des  champs.  Stoll.  Cicad.  pi.  3. 
fil'  U« 

Elle  a  un  pouce  &  demi  depuis  la  tête  jufqu'à 
l'extrémité  des  elvtres,  &  trois  &  demi  de  largeur, 
lorfque  les  ailes  (ont  étendues  :  la  tête  eft  noire  , 
les  yeux  font  noirâtres.  Le  corcelet  eft  noir ,  avec 
use  ligne  longitudinale,  placée  au  milieu,  &  deux 
taches  fur  les  côtés ,  d'un  rouge  foncé.  Les  élytres 
font  noirâtres,  fans  taches,  avec  le  bord  exté- 
rieur d'un  vert  pâle.  Les  ailes  font  noirâtres.  Les 
opercules  font  très-grands,  &  ils  couvrent  les  deux  | 
Xiers  de  l'abdomen.  Ils  font  un  peu  çp  recouvre- 
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ment  à  leur  bord  intérieuç.  Les  pattes  font   noi« 

râtres.  ' 

Elle  fe  trouve  à  Tlûe  de  Java. 

i^.  Cigale  dix-fept-ans# 

Cicada  ftptemdecim. 

Cicada  nigra  ,  elytris  albis  :  cofiafigva  ,  eapite 
utrinque  o^oftriato. 

Cicada  feptemdecim  nigro  vîrtfcens  ,  elytris 
margine  flavefcente ,  eapite  utrinque  OS0  firiato. 
LiN.  Syft.  nat.pag,yo%^n^.  lo.. 

Tettigonia  feptemdeeim  nigra  ,  elytris  albis  ^ 
cofta  flava,  f  ab.  Syft,  ent,  pag.  679 .  n?.  C*  —  5p. 
inf.tom,  1.  p.  31^.  n?^  6,^-^  Mant,  inf^  tom,  %m 
pag.  1^8. /i<>.  ^. 

Cicada  maxHla  utrinque  lineis  oHo  tranjvetfis  con^^ 
cavis ,  alarum  margine  inferiore  lutefcente.  Kalm* 
Ab.  holm.  1756.  xoi. 

Co\X.  AB.  Anglic.  176^.6$.  tab.  S. 

La  Cigale  de  ifix-fept  ans.  StoLL.    Cicad.  pi. 

• 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Cigale  du  Cap. 
La  tête  eft  notre.  Les  yeux  [on\  jaupes.  Le  cor- 
celet &  le  dos  font  noirs.  Celui-ci  eft  bordé  la- 
téralexnent  de  jaune.  Les  élytres  font  cranfpsM^entes  , 
avec  le  bord  extérieur  épais  &  jaunâtre.  Les  aîlet 
font  tranfparcntes «  fans  taches.  L*abdQmen  eft  noir, 
avec  les  anneaux  d'un  jaune,  foncé.  Le^  opercules 
font  ovales,  jaunes.  Les  pattes  &..  la  poitrine  font 
jaanes ,  avec  une  teinte  d'un  jaune  plus  foncé ,  U 
des  taches  noires. 

Kalm  dit  avoir  obfervé  qu'elles  parotflent  en  plus 
grande  .quantité  tous  les  dix-fep;  ans,  dans  la 
Penfylvanie ,  &;  qu'elles  font  alors  '  un  tel  bruit 
qu'on  ne  peut  s'entendre  parler. 

ÈUe  fe  trouve  dans  l'Amérique  feptentrionale.. 

14.  Cigale  noirâtre. 

Cicada  fufca. 

Cicada  fufca  ,  eapite  nigro  maculato  ,  elytris 
anaftomt>fibus  punSifque  plurimis  marginalibus  fuj^ 
cis. 

La  Cigale  chanteufe  brune.  Stoll.  Cicad.pl.  y. 
fig'  }  ^' 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Cigale  Tibicen* 
Le  corps  eft  noirâtre.  La  tête  eft  tachetée  de  noir. 
Les  pents  yeux  lifles  font  rouges.  Les  élytres  font 
uanlparentes  ,    avec    les  bords  extérieurs  bruns  , 
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anneau  Se  Tanus,  font  fauves.  Les  pattes  font 
Boires. 

Elle  Te  trouve  en  Cbine» 

SI.  Cigale  oculée. 

CiCjiDA  ocellata. 

Cicada  elytrls  ,  octllis  macuiifqut  fufcis  &  al- 
lêiiij ,  ûLs  Jiavis  f^fca  jlcxuofa  nigra. 

Cicuda  ocellaca  virïdîs  fvfco  fulvoqut  maculata^ 
mlh  fuperioribus  ocellis  macu/ifque  fufcis  albidijquey 
htfttioribus fulvis  ,  fafcia  ftxuofa  ntgra.DiG.  Mém. 
imf.  tom*  l' pag.  lie.  tab.  H*  fig,  i. 

Cigale  verre,  tachetée  de  brun  &  de  fauve, 
avec  des  yeux  &  des  caches  brunes  &  blanchâtres 
Cax  les  ailes  fupérieures ,  à  ailes  inférieures  fauves , 
avec   une  bande  ond^e  noire*  Deg.  Ibid, 

La  Cigale  à  ailes  velues.  Stoll«  Cicad.  pi,  7. 

Elle  ed  de  la  grandeur  de  la  Cigale  fînuée. 
^La  tête  efl  fauve ,  avec  un  peu  de  nuir.  Le  cor- 
cdet  e(l  vert,  mélangé  de  taches  fauves  &  de 
traits  bruns.  Les  élycres  font  d'un  brun  pâle , 
nuancées  de  vert,  avec  des  taches  blanches  & 
obfcures,  &  des  cercles  Ovales^  biuns,  repréfen- 
tant  de  petits  yeux.  Les  élytres  font  hériiiées   de 

EluHeurs  petits  poils  droits ,  luivanc  Stoll.  Les  ailes 
)nc  jaunâtres ,  ornées  d'une  large  bande  noirâtre , 
ondée,  coudée.  L*abdomen  cS  veit ,  mêlé  de 
Êinve.  La  tarière  de  la  femelle  eft  brune.  Les 
^ercules  font  petits.  La  poitrine  eft  verte,  avec 
des  taches  fauves  &  des  traits  bruns. 

Elle  fe  trouye  au  Cap  de  Bonne-ECpérance. 

&i.  Cigale  ûridule. 

Ci  CAD  A  ftrîdula. 

'  Cicada  elytrîs  margine  dtlatato  ^  punBîs  fèptem 
dtlbis.  Lin.  Syft»  nat.  pag.  706,  «**.  11.— ^tf/i 
dudov.  Ulric.pag,  ijy. 

Tettîgonia  ftridula  vîUofa  ,  elytrls  grifeis  ,  alis 
^vis  omnibus  margine  hyalino,  Fab.  Syfi,  cntom, 

^ag.  ^"9,  «**.  8. Sj:ec.  inf  t.  i,p.  jio.  «?.  ^. 

—  Mont,  inf  tom.  1.  pag^  x66.  n?,  13. 

Scarab*iis  votons.  Sbba.  Thtf,  i.  p.  13.  tab.  1. 

Cicada  catenata.  Drukt.  Inf  tom,  x.  pL   37« 

Cette  Cigale  a  environ  un  pouce  de  longueur 
depuis.  U  tête  îuCqu'à  i'a:  us  >  i5c  troi<:  de  largeur, 
quand  les  aiIcs  font  étendues.  Eiie  cft  d'une  figure 
courte  »  ramailéc  &  d'une    couleur  jaunâue.,  La 
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tête  cft  courte,  groffe,  avec  une  raie  au  mi'icu, 
&  les  yeux,  noirs.  Les  élytres  font  jaunâtres, 
avec  des  nervures  foncées  &  fepc  points  tianf- 
pa:ens,  fîtués  entre  les  nervures,  prés  du  bord 
poflérieur.  Le  bord  eft  tranfparcnt  &  aiîci  grand. 
Les  ailes  font  jaunâtres,  ornées  de  cinq  à  iiz  caches 
tranfparcnrc; ,  fur  un  fond  d'un  Jaune  fonce.  L'ab- 
domen e(l  prefc|uc  noii'.  Les  pattes  font  jaunâtres. 

Elle  le  trouve  au  Cap  de  Bonne-ETpérauce. 

2j.  Cigale  du  Cap. 

Cicada  capenfis, 

Cicada  ai  s  inferioribus  Hmbo  poftico  fufcefccne 
palmato  piBo.  L  i  N.  Syfi*  nat,pag,  yoé,  n7,  15, 
^^MufLud,  Vlric.  pag,  158, 

Cicada  capenfis  variegata  margraiius  tranfparcn^ 
tibus,  Petiv.  Ga^opk.  7.  tab.  ^  fig,  X. 

SULZ.  Hifi.  inf,  pi.  9,  fig,  8. 

Cetre  Cigale  a  beaucoup  de  refl'emblance  avec 
la  précédente ,  &  pourroit  bien  n'en  ^cre  qu'une 
variété.  Elle  eft  de  grandeur  noyenne,  La  lete  eft 
jaunâtre ,  avec  quelques  caraâères  ncirs.  Le  front 
eft  noirâtre  ,  tranfverfalcroent  ftrié ,  courbé.  Les 
petits  yeux  liifes  font  rouges  ,  brillans.  Les  antennes 
font  noires.  Le  corceleteft  jaunâtie,  un  peu  velu  ^ 
avec  une  ligne  longitudinale  Se  des  caraâères  fur. 
les  côtés,  noirs.  L'écuiTon  eft  échanc  é.  Les  élytres 
font  jaunâtres  ou  grifatres ,  marquées  ,  près  du 
bord  inférieur,  de  fept  taches  oblongues,  rranf- 

tarentes,  circonfcntes  par  une  ligne  fcrrugineufe. 
«es  ailes  font  jaunâtres,  obfcures  près  du  bord 
poftérieur  :  on  voie  vers  ce  bord  une  efpèce  de 
digiution  formée  par  des  lignes  jaunâtres.  Les  élytres 
Se  les  ailes  ont  ce  bord  poftérieur  tranfparent  , 
fans  taches ,  large  &  ftrié.  L* abdomen  eft  noir 
en  deflus ,  cendré  en  delïbus  ,  blanchâtre  â  Tanuf. 
Les  opercules  font  arrondis,  delà  longueur  delà 
moitié  de  Tabdomen^  Les  pattes  font  d'un  brun 
jaunâtre.  Les  jambes  poftéricures  ont  quelques 
épines. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne-E'pcrance. 

14.  Cigale  mouchetée. 

Cicada  guttaia, 

Cicada  ,  thoracc  fiavo  maculato  ,  elytris  hya-» 
Unis  ,  dilatât is  ,  cofta  macuiifqut. fufcis. 

Elle  reffcmblc,  pour  la  forme  &  la  grandeur  , 
à  la  Cigale  Tibicen.  La  tête  eft  noire ,  mélangée 
de  taches  &  de  liçne^  jaunes  ;  les  yeux  fpnt.grf. 
Le  corcclet  eift  iioir,  martjuc  .dç  plufieurs  l'raiti 
jaunes  irrcguliers.  Le  dos  cît  noir ,  avec  environ 
huit;  petites  taches  ^^gfics,  pWécs  fans  ordre ,  d'iné- 
gale grandeur.  Les. bords. de, il'écuflTou  font  jaunes, 
releva  en  forme  ;  de  X.  Les  élytres  de   les  ailes 
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font  tranfpa»'cnfC5.  Les  ^lytrcs  font  une  fois  plus 
longues  que  Tabdomen ,  élargies  vers  leur  extri- 
micé,  avec  deux  rangées  de  caches  noirâtres  près 
du  bord  poft.  rieur  :  le  bord  extérieur  eft  ferru- 
gineux. L'abdomen  e(l  noir ,  avec  !e  bord  des 
anneaux  jaunâtre ,  Se  Textrémité  terminée  en  pointe. 
Le  dell'ous  du  corps  ell  jaanâtrc.  Les  opercules  font 
fecits,  a:compagnés  d'une  pièce  écatlleufealongée, 
en  forme  de  dent.  Les  pattes  font  jaunâtres. 

Elle  fe  trouve.  .... 

xy.  CîQKLE  nébulcuf:* 

CicADJ  né^uloja, 

Cicada  fu/co-tefiacca  ,  capite  thormceque  nigris , 
elytris  nchulofis, 

La  Cigale  bîgarée.  Stoli-  Cicad.pL  ^»fig,  17. 

Elle  c(l  de  la  grandeur  de  la  Cigale  du  Cap, 
mais  plus  alongéc.  La  tcte  e(l  noire  ;  les  ycuï 
fon'  gri^.  Le  corcelec  cil  noir.  1  es  élytres  &  les 
ailes  lont  nébuieafcs ,  avec  !e^  bords  poflérieurs 
irinrparcns.  L'iib.inmen,  le  dcffous  du  corps  ft 
les  pactes   font  tedacés  noir..tres. 

Elle  fc  trouve  au  Cap   de  Bonne* Efpérance. 

1^.  Cigale  cerclée. 

Cl  CAD  A  cinguiata, 

Cicùda  thorace  maculato  ,  elytris  hyalinh  ,  cofta 
macMaque  fufcis ,  abdomine  atro ,  Jjfciis  jlavis. 

Tcctîgonîa  cinguia^a.  Fab.  Sy/I.  enr,  pag,  6%o. 
«'.9.  —  Spic,  inf,  iom,  l.pag.  jio.  «*'.  lo. -^ 
Mdne.  inf,  tom.  î.  pag.    1^6.  n^,  14. 

La  térc  &  \z  corccict  font  mélangés  de  noir  & 
de  cunc.  Le  bord  du  corcclet  eft  échancré.  L*écuf- 
fon  jfl  î;raad,  noir,  avec  deux  lignes  jaunâtres: 
le  rclord  cft  jaunâtre,  marqué  d'un  point  noir. 
L'a'j '(  îTîtn  eft  très -noir,  avec  le  bord  des  an- 
::cj  X  li'un  jaune  interrompu  au  milieu.  L'extrémité 
de  rùbi'jmciî  cil  noire  flc  pointue  :  011  voit  en  déf- 
ions quatre  lignes  formées  par  des  points  jaunes. 
I-cs  opercules  font  pâles.  Les  pattes  font  mélan- 
gées de  jaune  &  de  noir. 

Elle   fc  trouve  a  !a  Nouvelle -Zclande. 

17.  CxG\LE  velue. 
Cl  CAD  A  villofa. 

Cicjdu  thorace  fufco  viridique  vjregato  ,  ptHore 
af!)j  vitlofo, 

Tetiigonid  \iIIofa.  Fab.  Sp.  inf,  tom.  1.  p.  310. 
n.  XI.  —  Mant,  inf  tom,  1. pag.  i6-j,  n^.  15, 

Le  font  eft  vert,  rayé  tranfverfaVmcnr  He  noir. 
Le  corcwict  cil  mêlé  de  vert  &  de  n^Miârrc.  L'rcuf- 
fon  cft  noir,  avec  quatre  ligner  jaunes.  Les  tlytrcs 
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9c  les  aîles  font  tranfparentes ,    avec  lef  ncmim 
noires,  &  un  ou  deux  points  blancs. 

Elit  fe  trouve  au  Cap  de  Boonc-Efpéiancc. 

i8.  CiCALi  enfanglantéc. 

Cl  CAD  A  cruentata. 

Cicada  thorace  variegdto  ,  elytris  kyalinis  ,  cr/j 
fiavefcente  ,  ahdomine  atro  ,  fafciis  Jangminei*. 

Tettîgonia  cruentata.  Fab.  Syfi.  ent.  pag,  6l:. 
«•.  xo.  —  Sp,  inf  tom.  1.  pag,  j.xo.  •*.  xi.  — 
Mant, inf,  tom.  t.  pag.  167.  n*.  1^. 

Elle  eft  petite.  La  tête  cft  jaunâtre ,  avec  im 
po!nt  noir  fur  le  ftont,  une  tache  noire  fur  le 
vertex,  &  un  point  jaune  à  fa  bafe.  Le  corccict 
eft  ferrugineux ,  avec  tue  ligne  dorfale  jaune ,  quA:fc 
lignes  obliques  &  deux  pomts  à  fa  bafe,  noin. 
Les  élytres  font  tranfparentes  fans  caches  -,  \cm 
bord  extérieur  eft  jaune  à  la  bafe ,  &  d'un  lou^e 
de  fang  à  l'extrémité.  L'abdomen  eft  noir  en  dedôs. 
Les  bords  du  troi(îème  anneau  &  dc%  fuivans  foc; 
d'un  rouge  de  fang.  Le  dclfous  du  corps  cft  it 
la  même  couleur ,  &  il  eft  orné  d'un  duvet  argenié , 
luifant.  Les  opercules,  font  ovales ,  jaunâtres. 

El'e   fe  trouve  à  la  Nouvelle-Zélande. 

19.  Cigale  immaculée. 

Cic.iDA  immacuiata. 

Cicddjfufca  ,  a t domine  nign> ,  alis  imnucLjc'u^ 
femonùus  anticis  fpinis  vaiidijjimis, 

La  Cigale  â  bouclier  rouge.  Stoll.    C.cad,  pL  7- 

fig'   i9' 

Cette  Cigale  a  deux  pouces  de  longueur  fur  ^urc 
&  demi  de  largeur ,  lorfquc  les  aîlcs  font  ércn^on. 
Elle  eft  noirâtre.  Les  ailes  font  vitrées^  fans  ucftet. 
L'abdomen  eft  noir.  Les  opercules  font  roacts. 
Les  épines  des  cuilTes  antérieures  foiu  plusgraaùi 

ue  dans  les  autres  efpcces ,  pointues  «   au  nooca 

e  deux. 

Elle  fc  trouve  â  Java. 


l 


3e.  Cicalb   falie. 

Cicada  confpurcata. 

Cicada   atra ,    elytris  hafi  fiavo    méic'ala:is  , 
^avo. 

Tetrigniia  confpurcata.  Fab.  Cen,  inf  pa;.  : 
—  Sp.  i'if  tom.  1.  p.  310.  /i*.  I). —  Muv. 
tom,  t. pag,  167.  n^\   ly. 

Le  corps  cft    pciit,  noir  en   dcfTus.    Les  éîi 
font    noies,  tacnctJcs  de  jaune  à    Icor    bafe. 
ailes   font  noires.    L'anus  &  le  dcfluiis   de  î'* 

mc'>  fjnt  jaunâtres. 

Elle  fe   trouve   dans  Tlndc. 


In 
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3 T.  Cigale  héoutode. 

€tcADA  hAmatodes. 

Cicdda  nigra  imtnaculata ,  ahdomirus  încîfuns 
fanguineis.    L  i  N.  Syft,  nui,  pag,  7O7.  n9.  1  ^. 

Tettigonia  hasmacodes.  Fab.  5^)1.  ^nr.  rtf^.  ^80. 
n*.  1  !•  —  Spec.inf,  iom»  i.  ^«j^.  510.  «^.  I4.  — 
Mant.inf.  tom,  i.  pâj".    167.   n^.  18. 

Cicgda  hÂtnatodes.ScoP.  Ent,   cam.  n^,  547, 

Cicûda  hématodts.  S  c  H  R  a  H  K.  Enum,  inf,  auft. 
«•.  477. 

Petiv.  Ga[oph.tab.  lS-fii*7» 

Gronov.  Zooph.  ^75. 

Cigale  â  anneaux  rouges.  Stoll:  Cicad.  pL  i. 

Cicadahêmatodts,  y  vu,.  Eni.  tom,  i.  ^,  45^, 

Elle  efl  longue  d'environ  deux  pouces  &  demi» 
depuis  la  céce  jufqu'à  rcxcrémicé  des  ^lycres.  £i  e 
efl  noire.  Le  rodre  fe  ccrmlne  i  la  féconde  paire 
de  pactes,  les  yeux  font  gris  s  les  petits  yeux  lifTes 
font  rouges ,  brilUns.  Le  corcekt  eA  plus  ou  moins 
uchecé  ,  ces  taches  ëc  le  bord  poftérieur  font  jau- 

*  Dacres.   Les  bords  latéraux  du  dos,  l'extrëmité  de 

récufTon  y    relevé  en    croix   de   St.- André ^    font 

jaunes  tedacés.  Les  ély très  font  plus  longues  d'un 

'  tiers  que  Fabdomen ,  tranfparentes  »  arec  le  bord 
extérieur  &  les  nervures,  principalement  Tcrs  la 
bafe,  Touges  ou  verdâtrcs.  Les  ailes  font  tranf- 
parentes.  L'abdomen  efl  conique,  nôif,  avec  les 
i>ords  des  anneaux  teflacés  ou  rougeâtres.  Les 
opercules  font  noirs,  bordés  de  jaunâtre 3  petits, 
•arrondis  ,  avec  une  écat:le  en  forn«e  d'épine.  Les 
pattes  font  mélangées  de  noir  8c  de  teftacé }  les  ^ 
cui/Ics  antérieures  ont  trois  épines  ;  deux  ,  aflcz 
fortes,  une  troi(îèmt  peu  fenuble,  vers  l'ardcula- 
cion  de  la  cuifle  avec  la  jambe.  Les  cdtés  de  la 
aoitrine  font  d*un  blanc  argenté. 

'  Son  cbant  n'eft  pas  auffî  aigu  que  celui  de  la 
pi  beïenne  :  on  commence  à  rcnteodre  vers  la 
mi-juin. 

Elle  (e  trouve  dans  les  provinces  méridionales 
^c  la  France ,  &  dans  le  midi  de  l'Europe ,  fur 
jcs  arbres. 

« 

3 1.   Cigale  de  ('Orme. 
€MCAi>ji  Oral, 

Cicada  elytrîs  intra  margintm  ttnuîorem  punQts 
fex  conzatenads  ,  ahaftomofibuf^ut  inttrioribui 
fufrls.   Lin.  Syfi.  m£rt.  pug.    ^07.  »•.  i€i 

Mijl.na:.  i.éjecies,  Tone  y. 
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Tettigonia  Omi  nigra fiavo  macuUté^  aUs  albis^ 
bafi  fiavis  ,  macuiis  duabus  nigris.  F  A  B.  Syftm 
tnt.  pag,  680.  «^.  II.  —  SpiC^  inf,  tom,  2. 
pag.  3io.  A^.  15. 

Tettigonia  elytris  intra  marginem  tenuionmpitnc' 
tis  Jex  concatenatis  ,  anajlomofibufque  interionbus 
fufcis,  EwsD.Mant,  inf.  tom,  x.  pag.  i6j.  n**.  i^, 

Cicada  fi^fca  y  tkoraci  fente ll^quc  fiûvo  variega-^ 
tis  ,  a/is  neryofo  punSatis,  GtOFf,  Inf,  tom,  i, 
pag,  ^i^.n'o.  1, 

La  Cigale  panachée.  Geoff.  Ib. 

Reaum.  Mém,  inf  tom,  j,p,  I51./'/.  1^.  fig,  7. 

Ses.  Muf  4.  tab.  85.  ji^.  4.  f« 

Cicada  Omi.  S  c  o  P.'  Ent,-  tom,  «^.  34^.  ' 

La  Cigale  ordinaire  d'Europe.  Stoll.  Cicad,pl,  ii« 

Cicada  Omi.  Vill.  Ent,  tom,  i.  pag.  4^7, 
«•.  7. 

Elle  eft  j^  peu  plus  petite  que  la  Cigale  hé- 
matode ,  &  d'une  ferme  plus  alongée.  Elle  eft  noire  , 
couverte  (buvent  d'une  p^uffière  b!ancbâtre».lui- 
(ante.  Le  rolVre  eft  jaune,  ftrié  tranfverfalcment^ 
6c  il  s*étend  jufqn  à  la  troiiiéme  paire  de  pattes. 
La  lèvre  eft  jaunâtre.  La  tête  eft  panachée  de  noir 
8c  deteftacé;  les  y  eux  Coût  noirâtres.  Le  corce- 
let  eft  mélangé  de  noir  8e  de  teftacé.  Le  dos  xA 
moins  conveie  que  dans  les  autres  efpèces  d*f  uropc  « 
avec  une  M  rcinverfée  au  milieu,  yaune  teftacée. 
L'écuftm  eft  en  relief ^  difpofé'-ca  <roix  de  Saint- 
André,  jaune- telhicé.  Les  elytres  ^  Its  nies  font 
tranfparente^ ,  en  toit  applati.  Les  élytrhs  font 
marquées  vers  leur  extrémité  de  quatre  petites  taches 
noirâtres ,  placées  fur  les  veines  des  grandes  ner  vnrcs  , 
Se  de  cinà  a  fix  points  noir&tres,  le  long  8c  à  quelque 
diftance  du  bord  peflérieur;  le  bord  extérieur  cift 
jaunâtre  ou  griOltre .  avec  un  point  au  miUeu  blaac 
^  épais  s  les  nervures  de  la  bafe  des  élycres  Cooi 
jaunâtres ,  &  celles  de  l'extrc  mité  font  noirâtres» 
L'abdomen  eft  de  cotte  couleur,  avec  les  bords 
des  anneaux  jaunâtres,  8c  quelquefois  un  cercle 
aiTez  large,  blanc,  vers  l'anus.  Les  opercules  font 
jaunes  teftacés  ,  '  ovales ,  plus  grands  que  ceux  de 
la  Cigale  bématode ,  de  la  longueur  de  deux  an- 
neaux, accompagnés  d'une  pointe  en  forme  ^d'épirt;. 
Le%  pattes  font  iauoet,  avec  on  peu  de  noir  s  les 
cuilfes  antérieures  font  moins  renâées  que  daus 
les  autres  cfpèces,  Se  légèrement  bidentées. 

Son  chant  eft  comme  connié  8c  ne  fe  fait  pas  enten- 
dre de  bien  loin.  Bile  n'eft  pas  a«  s^commune  dans  nos 
pro  vinces  méridionales  que  les  autres  grandes  efpè- 
ces  ;  elle  habite  hi  arbres  K  fc  crpove  au(S  la  midi 
de  l'Europe. 

C  c  ccc 
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*    )].  Ci«Alt  ptJ!>£ieniie. 

CiCAttA  pUitid. 

Cieada  migra  ,  thonct  v^egato,  tlyir's  aU* 
ahdomltitfu  fitprm  immaeiUatir  .  op*nuùi  magnis, 

Cieadâ  pkbcû  fcmitUo  ^ict  hidtntato ,  elytrit 
anafiomofibiu  qmâtuor  ,  Gatifyiu  fix  firmgtMtis, 
Lm.  Syfi,  nat.  gag,  707.  «*.  i  j. 

Ctcadafaffa,  tkoraeit  Sr fiuulli  marpnefiava, 
atit  mtrvqpt.  GiOfF.  tnf.  tam.  1,  pag,  419. 11°.  i. 

La  C^tlc  à  borJuie  jaune.  /(. 
MooiriT. /«/î  i&7< 
Al*«ovand.  Inf.  jo?. 
Uathiol.  Diofe,  it^ 

RiAON. /n/  tom.    S.p.  iS^'Pl'lt.fg.ij—é.' 
Kots.  laf.  tom.  *..gryU.  tab.  xf.,  if. 
Ciêàda  pUitU.  Scor.  £fu.  tanu  a*.  145. 
I.anaf\<lcC^Alecarop^eiuie.STOLt,  rM.PJL&4. 
fg.  Xi.tKmsWK.— Pl.is-fg' ii9-  Mâle. 

CieaéapUMa,yjtt»EM.iom.  i.p.  ^fj,H*.$. 

Cette  Ggale  cft  la  plus  mode  <]n«  booi  aToni 
en  Europe.  Sa  longucat ,  dcpuii  là  tète  ÎDliju'à 
l'enréniié  Jet  étyciit  ell  de  aeui  poucei ,  Ai  {à 
kr^gr  e(l  de  qmae  ftoacc*  &  demi,  lorrane  les 
«tiei  font  ftcndnc*.  Elle  eft  ooirc.  Le  rotUc  cft 
liKniu-e ,  ATec  l'cxtr^nicé  noire.  Il  l' étend  nfcju'a 
U  féconde  paice  de  paneti  fa  bafe  efl  ftti^iiaaf- 
vctCaleiiicnt.  La  tête  a  tfoii  uchei  ajiEérieurcmeni, 
à  ^gale  diflance  ;  Ici  racbcs  Ac  Ici  jcui  foni  jaune;  ; 
les  pciîci  yeux  lifTei  font  loagei  k  brillaas.  On 
voit  fut  le  milieu  du  corcclet  une  I^ne  longitu- 
dinale jaune,  far  les  cdr^.  des  train  irré^o- 
licrt ,  jaunes  )  le  tN>rd  polléricur  cil  de  cccie  couleur. 
Le  dos  cft  lachetidc  iauoe}  l'é  eu  don  te  deux  iiches 
au-derifous  funt  jaunes.  Les  ^lytrcs  ec  les  atles  font 
tranfparentn  ;  les  ^Ijrtrcs  fooc  une  (bis  plut  longues 
que  l'abtlomcn,  Doitàciet  k.lcur  otigine  .  avec  lei 
neiTurcs  de  1a  bafe  rouge âucs ,  &:  licux  pciiiet 
tacbes  ti^-pcu  appatentes.  L'alidomcD  cfl  noir  en 
dellus,  jaunc-tcftacJ  endeflbas,  avec  le  bord  d'un 
eu  dcui  anneaui  (auoitte  ;  il  cft  court  k  conique. 
Lcsope^cules  Tonc  jaUDitres,  atroadis,  tiès  -  grandi  ; 
ils  courrcnc  pterquc  la  inpirié  de  U  longueur  de  l'ab^- 
dgmcn,  li  u>n{  en  recouvrement  à  leui  bord  ia- 
téricur  :  or  remanjue  à  l'origine  des  partes  pof- 
léricures,  en  dcbors ,  une  écaille  large,  poincuc, 
en  fonne  de  deut.  couchée  fur  let  opercules.  Les 
partes  foot  jauiiàtres,  avec  un  peu  de  noir  aux 
cuiffes  aotéricurei.  Let  côtés  de  la  poitrine  font 
)aunàcre<.  Le  cotf(  cftpatTemé.  d'une  pôuiUcTe  blao- 
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le  chut  de  eetic  crp^ee  eft  uht  fort  te  t 

Elle  Te  trouve  dans  les  provincct  ■ériJiowalcs  de  ia 
Fnoce,  »c  au  nudi  de  l'Euro^i  fur  le«  arWo. 

J4.  Cmali  giofic-ttic, 
CicÂDA  capitula. 

C'tada  eapitt  Ut»  fi^fi»-viri£ ,   ttfirit  fifiii* 

duaiut  fafcit. 

La  Cigale  cbamiate,  Stoll.  Ciead.pU  i^9-ft-  '*f  • 

Elle  a  OR  ponce  de  loogoeur,  devirâ  latte  jaT- 
qn'i  l'antn,  ft  rroil  &  drini  ^targtar,  locfi^kt 
ailes  font  étendues.  Elle  eft  noiriTec.  La  ine  A 
verdâirc,  (rct-lai^c  ;  les  yetiKlont  gm;  Jes  peiiH 
jrens  lidei  TaDt  rouges.  Le  cotcdet  eft  bran  «£$• 
rienremeor.  Les  élpirea  St  Icsaîict  font  tTan(para«. 
STec  an  pea  de  gris  ;  Isa  iljtm  ont  deux  banfa 
noiriaci,  tranCveiralcs  {  laplui  prts  4c  TeatsUié 
des  élpcTei  «an  de  Icoi  bord  eùetienr ,  le  n'anôK 
pas  le  bord  interne  :  on  tou  pris  de  rcsiéiieai 
de  petites  taches  ou  qnd^ua  trasa  aoirèot).  L'^ 
domcn  cft  conique  te  pmp.cn.  Les  pane*  Chu  fanaOi 

Elle  le  ttonve  à  Ccylan. 

3f.  Ci«ALi  Tcne. 
Cl  CAD  A  virîdit. 

Citadafitpn  wîJit ,  iafra  fi^ea  ,  afyma  iam^ 

ttiiatit, 

Geada  nitida  grifto-vîriéit  ,  mGs  iyaHmla  aiii' 
dipmis  ,  ftmoriiiu  aiuidt  tridtmxmtiM.  Dmo.  iCaih 
iaf.loM.  j./..  i«o.w'.  t7.fi.  J|</r*4* 

Ciealc  vtml^t  d'nn  vert  gtiOtre  ,  à  sJlcs  «iràa 
ttb-fuilâotes ,  te  k  cuiflet  antérieure»  à  tnm  ima. 
liiJ. 

La  Cigale  chanmifc  vert  bfle.  Stoia.  Gaâ, 
pi.  ii.fi.  >'• 

Elle  eft  de  gtandeur  moye^e.  La  tète  eft  venti 
les  yeux  font  noirâtres.  Le  corcetei  cft  vcn.  tâc      , 
Les  élyties  8c   Us  ailes  foui  rranrpnrcaKs,   avec  des     | 
veines  noirâtres.  L'abdomen  elt  coavcn  f  an  foc 
duvet  veidàtrc.  Le  dedbus  Ju  cocpa  cft  ébCtm. 

Elle  Te  trouve  à  Sunnan, 

3C.  CicALi  Gnuée. 

CicaDa  rtpatda. 

CUada  ilytrii  l'iiea  ftxuafa  ,  aSt  margtme^ 
llno.  Lm.  Syfi.  nai.pag.  joj.  n».  17.  ^  M4- 
lu^ov,  Ulrie.  pt^g-  I  ff. 

Tttiigoaie  tepandi.  F»8.  Sp.  iaf.  fana.  1.  p,  ,»!. 
I*.   K. —  Mant.inf.  lom.   t.  p.  tfj,  »•,    ,0k 

C-ciida  nigra  linca  fulva  ,  thnr^ea  Lma  «VV* 
u/i«  tinta  fltxitaja  fufia  :  matant  maftfyfftt  \». 
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Mnh.  Dte.  Mim.inf.  tom.   3.  pég.  H^.  n^*  15. 

Cigale  à  rae  noie,  fiiuve^  à  rate  noire  le  long 
Al  corccicc ,  clont  les  ailes  ont  une  raie  on^e  brune  ^ 
&  des  ucbts  tranfparences  le  loug  des  bords.  Uid. 

Elle  reiTemble  pour  la  forme  à  la  Cigale  Tibicen  ; 
mais  elle  c(l  plus  petite.  Sa  longueur»  depuis  la  cétc 
îufqu'à  reitrémite  des  élvcrcs ,  eft  d'un  pouce  crois 
lignes  4  &  fa  largeur  eA  d'environ  trois  pouce s«  lorf- 
^ue  les  allés  font  étendues*  Elle  efl  £iuve  ou  brune 
jaunâtre  :  on  voit  fur  la  tête  &  fur  le  corcctec  une 
raie  longitudinak  &  de  petites  taches  noires.  L*écuf- 
£on  cftpeu  échancré ,  prefque  en  pointe.  Les  élytres 
&  les  ailes  font  fauves^  avec  une  fuite  de  taches  vi- 
trées »  ovales  ,  placées  un  peu  au-dcfi'us  &  le  long  du 
bord  poftérieur  tranfpareni.  Les  élytres  font  tra ver- 
fées  par  une  raie  brune^  ondée  »  &  on  tune  tache  vitrée» 
prés  du  bord  extérieur.  L'abdomen  eft  noir  en  defTus 
ou  verdârre ,  avec  des  anncaui  noirs.  Les  opercules 
£rat  grands»  6c  retfemblcnc  à  ceux  du  mâle  de  la 
Cigale  Tibicen. 

EUe  fe  trouve  dans  Tlnde. 

17.  CxGALt  rebordée. 

Ci  CAD  A  marginata. 

Ctcada  capke  ,  dorfo  alarumque  margine  txtt^ 
lion  Viridihus, 

La  Cigale  chantcafe  abords  verts. Stoll.  CUad, 
pi.  iB.fig^  100. 

Elle  eft  de  grandeur  moyenne.  Sa  tcte  eft  d*un 
Ten  obfoir»  avec  des  raies  enfoncées^  noirâtres. 
Les  yeux  &  les  petits  yeux  liiTes  font  verts.  Le  cor- 
celet  eft  ànn  brun  clair  »  marqué  de  petites  lignes 
noires.  Le  dos  e(l  vert.  Les  élytres  &  les  ailes  font 
tranfparent.s»  avec  les  bords  extérieurs  &  les  ncr- 
vures«  verts.  L'abdomen  td  bnm  »  avec  de  petits 
f  oiis  cendrés.  Les  partes  font  d'un  gris  verdâtre. 

EUe  fe  trouve  à  Surinam, 

38.  Cigale  réticulée. 

CicApA  rtticulatam 

Ckada  grifta  »  thoracîs  iinea  alba  ,  efytris  albê 
reticuUuis,  Li».  Sjft.  nat.  p,  707.  «**.  17. 

Ttttîgonia  rcticulata.  Fab.  Syft,  ent.  pag,  6%i^ 
n9,  T^.  '^Sp,  inf.  eom,  x.  pag,  3x1  •  j|0,  17.  »-«» 
Haut, mf,  pag,  xé-j.n^.xi, 

Cicada  fufco  -  teftacea  ,  cap  tu  obtufo  ,  thoract 
Hnea  alba  ^  aiis  albo  rctUulatis  ,  tibiis  pofticis 
aigro  maculât is,  Dec.  Mém.  Inf,  tom.  3.  pag.  xiy, 

«•.  14.  i»^.  }  î  •  fig'  1  ^» 

Cigale  brune  Jaunâtre,  â  tête  tronciuée»  avec  une 
ligne  blanche  Lur  le  corcelet,  à  ailes  fupérieures 
a  refcau  blanc ,  JU  à  jambes  poftérieures  tachetées 
ic  Boir,  Ibi     ' 
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Elle  eft  des  petites  de  ce  genre  »  9c  d'ué  jaune 
obfcur.  La  lêce  eft  très -courte,  de  la  largeur  du 
corcelet  qui  en  cache  une  partie»  obtufe  ou  comme 
rronauée  amérieurement  *>  la  tête  le  le  corcelet  ont 
une  forme  quarrée.  On  n'a  remarqué  que  denx  petits 
yeux  liffcs.  Le  corcelet  eft  convexe,  avec  une  raie 
blanche  au  milieu  ,  un  grand  nombre  dé  points  con- 
caves, une  éminencc  angulaire  de  chaque  côté.  L'<-* 
cufTon  eft  triangulaire  »  alongé  &  fauve.  Les  élytres 
font  trànfparcntes »  ovales»  courtes»  à  nervures 
blan:bes^  croifces  en  ferme  de  réfeau.  Les  ailes 
font  blanches.  Les  jambes  poftérieures  ont  des  taches 
annulaires»  noires. 

Cet  infeûe  appartient  peut-être  à  un  autre  genre. 

On  trouve  cette  Cigale  daas  l'Amérique  méri» 
dionale. 

3^.  Cigale  blanchâtre. 

Cl  CAD  A  alb'ida» 

Cuada  grifeo^albida ,  fujco  varia  f  ttytris  éfifque 
albo  hyalinis  ^  margine  exieriori  rubro. 

La  Cigale  chanteafc  grife.  St oll.  Cicad.  pi,  15 

Elle  eft  petite,  d'un  êris  mélangé  de  taches  brunes 
en  deffus.  Les  yeux  (ont  gris  ;  les  petits  yeux  lilliis 
font  rouges.  Les  élytres  9c  les  ailes  font  d*un  blanc 
tranfparent  »  avec  des  nervures  9c  le  bord  extérieur 
d  un  rouge  pâle.  Le  delTous  du  corps  eft  gns. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Bonne  -  Efpésance  ^ 
&  à  Surinam.  \ 

40.  Cigale  noircie. 

Cl  CAD  A  atrata, 

Cïcada  atra  ,  alis  albis  bajs  ni  gris ,  venis  tef-* 
tactis, 

Tcttigonta  atrata.  Fax.  Syft,  ent,  pag,  6%\. 
n9.  ly.—  Sp,  inf,  rom.  1.  pag,  311.  »•.  il.— 
Mant,  itif.  tom.  i.  pag.  167.  «**•  »*. 

• 

EPc  eft  de  la  grandeur  de  la  Ogale  réticulée. 
Elle  eft  noire.  Les  élytres  9c  les  aiiès  fomt  blan- 
châtres »  noirci  à  leur  hafe ,  avec  des  nervures 
t.'ftacécs  Le  bord  de  l'abdomen»  celui  du  dçrx|ier 
anneau,  font  teftacés. 

Elle  fe  trouve  à  la  Chine. 

41.  Cigalb  mi-partie. 
Cl  CAD  A  dîmidiata. 

Ctcada  virijîs ,  abdomine  luteo  ^    dlaphano. 

La  Cigale  vert  &  jaune.  Stoxl.  Ocad,  pL  il. 

fg^  n?- 

Elle  eft  petite.  La  tête  eft  verte  5  les  yeux  font 
bruns.  Le  corcelet  eft   \ert  cHûr.  Les   élytres  H 

Ccccc  X 


$is 


tCIjG 


kt  «ttd  (bot  ooirlcrd»  weci  It  bowl  «ife&A«r  itftt. 
L'iMomcn  eft  jaune  êe  'ilitfèaaie.  Les  ptccct  fimc 
dTiKi  Tcrt  foncé ,  mêlé  4t  uckfft  îaimei. 

£Ue  (c  cronTc  au  Cap  ic  Soime-EfpéraoGe. 
'  4*.  J^ioÂif;  f^aAfpajrfofie.  V  • 

CUaia  fitfca^  bùto  ma^stiata^  Momint  alBiJa, 

•     •  ■     .  .' 

La  Cigale  i  fenCM^-blaq:.  Stoll«  O'ca/.  ^/.  19. 
/ip.  Ï04. 

^€éfte  Gigit*  a  M-foucr  ds  «Ifngaciic  fc  deux 
^*  <kim  de  largeur  ^  ilaot  (4  pins  grai)4c  écçnd&ie. 
£Ue  eft  noiritre  ,  tadt^e  Jc  iauae.  Les  éiycres 
&  les  ailes  (ont  d'un  blanc  jaunâtre  ,  piqueré  de 
brun ,  avec  le  bord  poftifciear  craorparenc  L'ab- 
domen eft  blanchâtre,  cfanfparenc ,  avec  le  premier 
anneau  noir, 

'  Edé  fo  trottw  au  Cap  de  Boane-ETpérancc* 


■  j  I  ■ •• • 
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CiCAVd  tifacta. 

Cicmia,  fàgr^  ^  akhmiiu  fmigmiuo  ^  êSytriialif- 
fM€  tefmctis  ^  vtmU  nigris, 

TailgonU  ceftacea»  F  ▲  ••  Mont»  inf.  tpm,  ^• 

La  Cigale  eoCuiglaocée.  Stoi^l.  Cicêd.  toi.  f . 
fg*  II.  c. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Cigale  tran(pa- 
rcnte.  La  tète  eft  noire.  Le  corcclec  eft  notr.  Les 

élycrcs    de    les    ailes    font    ceiUcées  ,    avec    les 
nervures  noires.  L'abdomen  eft  d'un  rouge  de  (^g. 

Elle   fc  uouve  à  Tranquebar. 

44»  Cigale 'mélangée. 

Ci  CAD  A  varia, 

Cicada  nifro  fufcoque  varia  ,  alis  UUiis  fafiiis 
dudhus  nigns. 

La  Cieale  chancenfc  à  anneaux  bruns.  Stoll.  Cicad. 
fL  lé/g.  147. 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Cigale  teftacée. 
La  céte  eft  noirâtre  ,  avec  des  taches  fle  un  cercle 
autour  des  yeux  noirs.  Le  corcelet  eft  mélangé 
de  noTÎtre  6c  de  noir.  Les  élyeres  ont  leurs  ncr- 
vufes  fcrrugineufes ,  avec  plufieurs  taches  vitrées, 
lu  liantes  \  l'extrémité  dç  ce«  élytres  eft  d'un  gris 
cendré,  un  peu  velue  ,  5c  le  bord  poftérieur  eft 
tr^fparenc  \  les  ailes  font  jaunes  »  avec  deux 
bandes  noires  ;  une  au  milieu  »  qui  fe  replie  le 
long  du  bord  intérieur ,  &  une  féconde  près  du  bord 
extérieur  ;  les  élytres  8c  les  ^les  lont  à- peu-près 
fo-dcilbus  comme  elles  font  en«deilus.  L'abdomen 


f*  eft:  nAAcrt  •.  eoon ,.  «v^  ime  nie  bB^niiiMfe; 

noire.  Les  pattes  (ont  fencéct. 

filles  fe  trouver  ait  Çap  de  Bonnc-EtpécaMe. 

41^»  Ci«4^Ll  fengqm^lnatt, 

CicA^yA  fatègj^moUfm^* 

Cicada  ngra ,  '  m»  tkënaeu  wmctJtM  dmjimt  ak» 
éominêquejlamguinek., 

Tettigoniâ  (àngninolenta.  Fak  Syjt.  tmt.jp.  étu 
n*.  15.— i^«  in[.  tom.  x,  p^g,  fxi.  «^.  l^ -« 
Mont.  inf.  tom.  i.  fog,  té;.  «••  24. 

^  Cicada  (angutnea  alii  fmpmonku  fmftit  ^  fimm 
:  aidùmimêtkormcifqMmaaUiâ  àimia  faagmimris^  Oéo. 
I  Mém*  imf,  tom.  5.  p.  xxi.  Ji^.  tS^pi.^^.fg,  ii. 

Cigale  i  ailes  fapérieures  bmoes»  I  mifiBao  êc 
à  ventre  rouges  «  avec  deux  taches  roug^  for  k 
corcelet. /^. 

Elle  aft  de  la  grandeur  de  la  Cigale  wnm^^ 
rente.  Le  roftre  eft  noir  j  la  tên  tft  aoirc« 
rouge  antérieurement ,  avec  une  l^pic  notre  ;  ks 
yeux  font  noirâtres  5e  les  petits  yens  lifcs  Cnt 
rouges.  Le  corcekt  eft  nou:  ,  avec  oae  cache 
rouge  ,  arrondie ,  de  chaque  càcé.  Les  éfjticsftks 
ailes  font  obfcures  9  ûuis  taches,  avec  Icsnarwci 
noires  ^  lca.Âiytres  font  plus  longues  que  les  aiks 
5c  dépaflent  poftérieurement  rabSomco.  L'ahdoft 
eft  rouge*  Les  pattes  font  noires,  velacs. 

Elle  fe  trouve  h  la 


4^.  CiGAii  binaculée* 

Ci€ADA  Umacuiaig. 

Cicada  atdamiiu  fufco ,  macuSs  daokms  tfftrr. 

La  Cigale  à  deux  caches.  Stolu  Gcadm  pL  14- 

A- M** 

Elle  eft  à-  peu-près  de  la  grandeur  et  h  Cigale 
faneuinolente.  La  tète  eft  noirâtre  >  avccdashiéri 
5c  àx%  taches  d'un  vert  obfcur  ;  les  yeux  font  noi* 
râtres  \  les  petits  yeux  liJfes  font  rouges.  Le  cor- 
celet .  les  cotés  du  dos  font  verts.  Les  élyues  5: 
les  ailes  font  tranfparenres  \  le  bord  extérieur  des 
élytres  eft  ferrugineux.  L'abdomen  eft  d  un  rooxc 
foncé  ^  avec  une  tache  blanche  de  chaque  c6er« 
entre  le  fécond  5c  croificme  anneaux  ,*  liôrnice  par 
un  duvet  de  petits  poils.  Les  opercules  font  uc«* 
grands.  Les  pattes  (ont  rouges  foncées. 

Elle  fe  trouve  à  llsle  de  Java. 

47.  CioALB  fplendidule. 
Cl  CAD  A  fpUndiiula, 

Cicada ,  tlytris  fufco^aartis ,  tikiis  amUis  «t- 

crajfdto  dcntatis  ruju. 

Tatigoiùa  fpltndiduU.  F  a  !•    5y/.  m.  p.é%f 
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n^.  ï6»''^Spec.  inf,  tom.  i.  pag.  511.  »•,  lo,— 

Mant.    inf,   tom.  1.  pag,  167.  n°,   xy. 

Elle  çft  pctirc.  La  tête  cft  noire ,  avec  les  yeux 
pales.  Le  corcelcc  cd  pale  ,  avec  doix  taches  noires  , 
crandcs  &  arrondies.  L'écufTon  eft  hoirj  fe$  re- 
bords foat  paies.  Les  ëlycres  foDt  noirâtres  6c 
onc  un  rcflec  doré  ,  vif  &  brillant..  L'abdomen 
c(ï  rouge.  Ses  pattes  ponérieures  font  noires  , 
avec  les  cuifTes  rouges  ^.  les  pattes  antérieures  ont 
les  leurs  noires ,  avec  les  jambes  rouH'es  ,  renâëes 
&  dentées. 

£lle  fc  trouve  à  la  Chine. 

48.  Cigale  muette. 
CicADA  muta. 

Çicadi  y  elytris  kyalinis  :  cofla  fanguinea  ,  aldo^ 
mine  linea  dorfali  fanguinea. 

Tettigonia  muta.  Fab.  Syft.  ent.  pag,  681. 
il**.  17*  —  ^P'  '«/^  tom.  1»  pag.  jii.  «*».  II.— 
Mont,  inf  tom.  i.  pag.  z6y.  a?.  16. 

Elle  efl  petite.  Le  corps  eft  verdâtre  ou  fauve.  Les 
antennes  font  noires.  Le  corcelet  a  une  ligne  dor- 
(aie  jaunâtre.  L'écuflbn  eft  marqué  poftérieurement 
de  deux  points  noirs.  Les  élytres  &  les  ailes  font 
tranfparentes  s  le  bord  extérieur  des  élytres  eft  d'un 
rouge  fangutn.  On  voit  fur  le  dos  de  l'abdonifo 
une  ligne  de  la  même  couleur.  Les  opercules 
font  très- courts ,  avec  une  pointe  aiguë  à  leur 
bafe. 

Elle  fe  trouve  à  la  Nouvelle-Zéiande. 

49.  Cigale  tnargtnelle. 
Ci  CAD  A  marginella^ 

Cicada  fufca  »  elytromm  margine  alijqiu  bafi 
étlbis. 

La  Cigale  bordée  de  rouge.  Stoll^  Cicad.pL  13. 

Elle  eft  des  plus  petites  ,  &  d'un  brun  foncé 
cn-deâus.  Les  yeux  font  gris.  Les  élytres  &  les 
aîles  font  tranfparentes  ;  le  bord  extérieur  des  ély- 
tres &  celui  des  ailes  vers  leur  bafe  font  rouges. 

Elle  fe  trouve  à  Surinam* 

50.  Ci  CALE  bigarrée. 

Cicada  variegata, 

Cicada  nigra  f  luteo  variegata ,  fegmentis  aido- 
minis  margine  luteism 

La  Cigale  du  Cap  tachetée  de  jaune.  Stoll.  Cicad. 
Elle   efl  de  la   grandeur  de  la  Cigale  violette. 
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faunes.  Le  deflTus  de  la.  tète  eft  gris.  Le  bord.dei 
anneaux  de  Tabdomen  eft  Jaune  :  le  defibus  de 
l'abdomen  eft  jaunâtre.  Les  f  attes ,  la  poitrine  ; 
font  d'un  gris  jaunâtre. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Booae-Efpérance* 

$1.  Cigale  viohtte. 

Cicada  violacea. 

Cicada ^viofacea  ^  alis  apice  fufcis,  \.i'H,SyJL 
naf.  pag.  70S.  n®.  4.  -^  Muf  Ludov»  VUicp.  1 61. 

Tettigonia  violacea  Fab.  Syfi.  ent,  pag.  6%z\ 
n'*.  18.  —  Spec.  inf  tom.  1. pag,  3 lu  n^.  ix,  — i 
Mant.  inf.  tom.  %,  pag.  zSj.  /i».  17. 

Cicada  violacea.  Vill.  Ent,  tom.  i.p.  Acg, 
n^.  8. 

Elle  de  la  grandeur  d'un  Taon  oodinaire  ,  noit 
râtre  en-defTut^  avec  un  reflet  bleuâtre.  Let  ély» 
très  font  pâles  ,  avec  la  bafe  brune  &  l'cxtrémiti^ 
ferrugtneufe  obfcure  aux  nervures  principâîcmertt  ; 
les  ailes  font  pâles  ,  avec  les  nervures  poft^rieures 
élargies  ,  d'un  fauve  noirâtre.  Les  anneâuk^de 
rabdomcB  font  légèrement  bordés,  de  jaune;  Les 
pattes  font  pâles  i  les  cui/Tcs  antérieures  ont  trois 
dents. 

Elle  fe  trouve  au  midi  de  l'Europe.  ^ 

S%,  Cigale  ciliaire. 

Cicada  ciliarij, 

• 

Cieada  alis  pofiich  ferrugineo'fufcis  «  vittu  lomm 
gitudinalibus  luteis  ,  abdominis  fegnunxis  ciliatiim 
Lin.  Syft.  nat.  pag.  706.11**.  8. — Muf.  Lud.  Udrick 
pag.l^S. 

RuuPH.  Rtrb.  }.  p.  tio.  tah.  15 5.  Folium  am^ 

bulans.  <        t 

Elle  eft  de  la  grandeur  de  la  Cigale  violette  ; 
&  teftac^c  obfcure.  Le  corcelet  eft  rebordé.' Le f 
élytres  font  pâles  ,  tachées  de  blanc.  Les  atlcs 
font  fcrrugineufes  noirâtres ,  comme  brûlées  »  avec 
une  bande  jaunâtre 3  repliée  vers  le  difaue  ^  cette 
bande  eft  quelquefois  triplée.  L'abdomen  eft  noirâtre^ 
avec  les  anneaux  pâles  &  ciliés. 

Elle  fe  trouve  aux  Indes.«  .    .  ^ 

^1*  ClOALI  Tide* 

ÇtcADA  vacua.  , 

Cicada  fufco'ferruginea  ,   ahdomime  vaeuo  cUa4: 
phano,  -      f 

La  Cigale  vide.  Stoll.  Cicad.pl.  ix.fig^^t'.'   \ 
Elle  cft  ttès-pecice  &  d'un  ^£iuvc  noirâtre.  Lei 


Le  corps  eft  noir  ,  bigarré  de  taches  ft  de  raies  (  élyttcs  6l  les  ules  font  uanfpacentcs  ^  U  figivc  df     ^ 


ir* 
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SioIlreprJfcDtelct  Aytfct  avec  nn  trait  jame.L'ab^o- 
mcn  en  -  viJc  ,  trantpaicnt ,  aicc  wi  anacau  jaiuie. 

Elle  tt  uouTB  an  Japon. 

)4.  Ci«ALi  Tontéc 
CiCADA  foraitata. 

CieadA  theract  vîrefitate ,  aUotnint  frr*icaio. 
LiM.  Syfl.  B£ti  pag.  -jot,  n".  ï  i.  — Haf.  LuJw. 

uirp.tit. 

EncitfTcmblepwu  lagrandearàU  Cigale  TioIcEte. 
La  ittc  cA  vcnc ,  mtUneée  ëc  no»,  velue ,  uiondic 
■atérienrcmcnt.  Le  coicuet  &  récolToa  font  tcici  , 
ntKc  de  NÛr.  Les  élyucs  &  Ici  attcs  foat  tranf- 

rcatei  ,  avec  In  neivam  fénuàaemCcs  {  le 
_.xà  eitàiear  de*  élycrci  cil  ven.  LabiioiDea  cft 
Icmieineux  ,  o*aIe  ,  convexe  ,  en  roûce  i  leur 
l'urface  inlcncure  eft  dilatée  ven  les  côtés  en  une 
membrane  vrnc ,  courbée,  lailtfc  comme  l'abdoincn 
^uic4  pondt  deux  ion  plu>  large.      • 

Elle  fe  trouve  aux  InJei. 

jf.  CicalE  ^ouilkuft. 
'    CicaDa  garrula 

Cicad' tlytrit  fufeii  ^  aGs  afictitrulto-palUdit. 

La  Cigale  gaxoaillcufc.  Stoll.  Cimd,  pi.  it. 
fi-  S9- 

Elle  reilêmble  ponr  la  grandeur  à  la  Cigale 
▼ide.  Le  deflut  da  corpi  c(l  fauve.  Le  cor- 
ceîei  ell  noi:â:ic  ,  avec  uae  bande  lonntudiaaie 
jaunâtre.  Les  élyuet  font  noirâcrei ,  avec  le*  bordf 
ctiérienrt  vcrdiirci;  l'extrémité  de*  ailet  elï  d'un 
Ucu  pile.  La  taHèrc  de  la  femelle  cd  aufTi  loncue 
^'jc  la  Koi  ié  de  l'abdomen.  Les  pattes  font  d^un 
giis  cendré. 

Elle  le  trouve  au  Cap  de  Bonne<Efpéraace. 

'    ji.  Cicaii  jaunâtre. 

Cicajj  iuiea ,   capiie    tkarjct  nirvifqut  tlytro- 

La  petite  Cigale  cbantcufc  vatt;.  Stoll.  Ckad. 
pl.^iJg-  »)»■ 

Elle  rtI)cmble[pour  la  grandeur  à  la  Cigale  violcne. 
Les  yeux  font  d'un  jaune  foncé  ;  les  peti»  yeux  lillct 
font  rooges.  La  ttie  9c  le  cortelet  font  d'un  vcrc 
falc  ,  lacné  de  noir.  Les  étytrct  Bc  les  ailes  Corn 
tranlpaieDiei ,  avec  les  neivuict  vci  et  ;  te  bord 
exiJcieui  des  élyties  efl  verc.  L'abdomen  &  les 
pattes  font  jaunes. 

Elk  fe  itouve  au  C*p  de  bonne -Elpcraacc  & 
tf  Sibcric.  ^ 


CIO 

17.  CiSALi  cafre. 

Cl  CAD  A  (afm. 

Citaia  aigra ,  abdmint  hap  fêmpmn  ,  fig* 
mtiuU  alîh  ,  margiat  nirù» 

Cigale  du  Cap  à  uncaa  rouge.  Stoll.  Cic«d> 

Elle  ell  prer^na  de  b  grandeur  de  U  Cigale 
violenc,  La  t^ie  e(l  noire ,  avec  le*  ycvx  brun. 
Les  petits  yeux  lifles  font  rouges.  Le  corccict  cQ  noir. 
Les  élyctes  Bt  les  ailes  font  iranfparenies  ;  U  bord 
extérieur  &  les  jointurct  des  élytrcs  lent  touges. 
Là  bafe  de  l'abdomen  cft  d'un  rouge  foncé;  les 
lïi  anneaux  fuivans  font  noirâtres  avec  Icw  bord 
rauge.  Les  opercules  font  Petits.  Les  patres  feoi 
ocnres  ,  avec  des  tache*  d'un  rouge  ébacé.  La 
pwtrinc  cft   noirâtre. 

Elle  fe  trouve  an  Cap  de  Bonne- Elpérince. 

58.  CiGAtx  faotceotote.  , 

CiCADj  hotuntou. 

Cicada  l'P'*  »  ^hdomint  làétulit  tuuaBfymf^- 
eo-luieh  ,  aus  apUe  nigmfirÎMu. 

^  Cigale  boctentote.  Stoll.  Ciesd.  pL  tr. 
A-  U7- 

Elle  ell  de  U  grandeur  de  la  Cigale  cocoseuEc. 
La  tête  6;  le  corcelei  font  noits.  Les  élyrcs  ft 
les  aîlet  ont  leur*  nervures  (crrugincBret.  Le  h»i 
extérieur  des  élyires  eft  de  la  m&ne  coules;  ; 
leur  extrûniité  &  celle  des  aîtei  eft  rjyéc  longitud» 
na'emcDi  de  noii.  Le  dclFous  du  corps,  les  patici, 
font  jaunâtru. 

Elle  fc  trouve  au  Cap  de  Oonoe  E^éiaftct, 

J?.  CicALB  jaune. 
C/c.,i>.(  luta. 

C'cada  tkoract  akdamintijite  Utût ,  figxtuJ 
mar^vtefujcii . 

La Ciçalc  jaune  aux  anncAux  brmu.SroLL.  Cit*L 

p.'.  if.jig.  7J. 

Elle  «Il  petiic.La  létc  eft  cendrée.  Le  corcôc: 
cft  jatae  ,  i4chet^  de  noitâtre.  Les  aîies  fc  Ici 
éijiics  font  tiaiifparcntes.  L'abdomen  eil  po«. 
jaunâtre  ,  avec  le  bord  des  anneaux  neiiàttc.  Le 
dclluui  d.i  eorpi  eft  cendré.  Les  cuifTcs  des  p«na 
aotéricurc^  font  trct-ienâécs  ,  reUiivemeai  a  U 
grulTcur    Je    ccuc  cfpèce  ,  longues  ,    d'un    ÎMBe 

Elle  fe  trouve  an  Cap  de  Boue-Effciace. 
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« 

Cicada  Mufca, 

Cicétda  aero'fufca^  corpore  trtvi^  nervirêlytro^ 
rum'frfcO'fcrrugintisi, 

La  Cigale  mouche,  Stoll.  Qcad.  p!.  tx^fig.  ^o. 

'  Elle  eft  de  ta  grandeur  d'une  grofle  Mouche , 
9c  elle  a  beaucoup  de  relfemblance  avec  celle  que 
Linné  appelle  la  méridienne.  Son  corps  eft  court . 
xamafTé,  obfcur,  couvert  de  poils  gris.  Les  ély- 
tres  font  brunes  ou  noirâtres ,  avec  le  bord  exté- 
rieur &  les  ne/vures  jaunâtres. 

Elle  fe  trouve  au  Cap  de  Boone-Erpérancc* 

€i.  Cigale  poudrée,    . 
Ci  CAD  A  puiverea. 

Cicada  alhîdo-grîfea ,  peBort  éMomineqttt  pui^ 
vert  albicante  confperfis. 

La  Cigale  blanche.  Stoll.  Ciead.pL  14* /^*  71. 

Elle  reflèmhle  pour  la  forme  &  pour  la  gran- 
deur à  la  Cigale  gazôuilleufe.  Son  corps  eft  ra- 
maiTé,  d*un  gris  cendré.  Les  ély très  &  les  ailes 
{ont  tranfparentes  ,  fans  taches.  L'abdomen  eft 
noirâtre  «  couvert, avec  la  poitrine,  d'une  pooffière 
d'uo  bîanc  bleuâtre. 

Elle  fe  trouve  à  Surinam* 

^1..  Ci€AtB  cotoneufe. 
CiCASA  tomentofa. 

Gcada  nigra  «  cinerto  tomentofa ,  thoracîs  mor 
udis  fegmeiitifqtu  abdonùnîs  margim  luce/ceniièus , 

Rbaum,  Mém.  inf.  tom.  5.  p^.  151.  //.  itf» 
Jg.  S.  $. 

Cette  Cigale  ,  connue  dans  les  provinces  méri- 
dionales de  la  France  ,  fous  le  nom  de  Cigalon , 
eft  longue  d'un  pouce  »  depuis  la  tète  jufqu  a  Fez- 
frémicé  des  élytres  »  &  large  de  deux  poucec  & 
demi .  lorfqur  les  élytres  Tonc  étendues.  Elle  eft 
noire  »  couverte  dans  plufieurs  endroits  du  corps 
d'un  duvet  cendré  »  a(Ic:{L  luifant ,  comme  foyetnu 
Le  roftre  ne  s'étend  cu'à  la  féconde  paire  de 
pattes.  Les  yeux  (ont  noirâtres  ;  on  remarque  deux 
points  teftacés  au^efTus  des  antenoeSé  Le  corcelet 
a  àc%  taches  antérieures  8c  fou  rebord  poftérieur 
jaunâtres.  Les  côtés  du  dos  ^  récuflbà  font  jau- 
nâtres. Les  éTytres  &  ks  cuifles  font  tranfparentes  » 
Ans  raches  \  les  élytres  ont  leur  nervures  ver- 
idâtrfs  ;  cctlipi  du  bord  poftérieur  font  noires»  L'ab- 
Jopm  :^  C9W^  »  conique  «.  Jaune  teftaçé  fut  le 
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bord  des  anneaux  ^  avec  un  duvet  cendré  ei-deiTous. 
Le  cotps  eft  en-defTous  jaune  teftacé.  Les  oper- 
cules (ont  petits  »  n'ayant  qu'une  ou  deux  lignes 
de  longueur  »  arrondis  poftéricurement  »  avec  une 
écaille  alongée  »  en  forme  de  dent  à  leur  bafe. 
Les  pattes  Tout  jaunâtres  $  les  cuifTes  antérieures 
font  renflées  ^  munies  de  deux  dents  &  ont  Hm 
peu  de  noir  â  leur  jointure.  Les  cités  de  la  poi- 
trine font  cotoneux. 

Cette  Cieale  flc  les  fuivantes  ont  un  chaut  aigu 
mais  très-feible.  Elles  fe  trouvent  dans  les  haies , 
fur  les  arbuftes  peu  élevés  »  en  quoi  elles  ne  ref- 
feroblent  pas  aux  grandes  cfpëces  qui  fe  tienne^c 
conmiunément  fur  les  arbres. 


Languedoc, 


i).  CioALE  atre. 
CiCADA  atrû* 


Cicada  njgra^  fiipra  immécuiata  ^  efytris  punëê 
marginali  iiiuolaque  fufcU. 


.» 


Elle  eft  un  peu  plus  pett*<  que  la  Cig^e 
cotoneufe ,  noire  ,  preftjue  fans  taches  en-deifus. 
Le  roftre  &  les  yeux  font  noirâtres  \  les  petits 
yeux  Bflcs  font  rouges.  Le  corcelet  a  dans  fon 
mibeu  un  trait  longitudinal  ,  rougeâtre  \  fon 
bord  poftérieur  eft  &  cette  couleur..  Les  ély- 
tres 8c  les  atles  font  tranfparentes  ;  les  élytret 
font  un  peu  dilatées ,  marquées  ^u  milieu  de  leur 
bord  extérieur  d'un  point  épais  noirâtre  y  on^  voie 
près  du  bord  extérieur  ,  vers  l'extrémité  de  ces 
élytres  ,  un  trait  en  zigzac  noirâtre  qui  fuit  la 
nervure.  Le  bord  poftérieur  a  des  nervures  noires. 
L'abdomen  eft  court  8c  conique.  Le  defTous  du 
corps  e(l  teftacé.  Les  opercules  (ont  grands  ^  con- 
tigus  au  bord  intérieur.  Les  pattes  font  mélangées 
de  noir  8c  de  '  te(Vacé  j  les  cuifTes  antçrieures  ooc 
deux  épines  en-dcflbus. 

Elle  fe  trouve  en  Provence  8c  en  Languedoc    ' 

^4.  CiSALE  argentée. 

CicaPa  étrgcniata,  . 

Cicada  nigra,  macttlis  fifcis ^  viHofirieéoJp.'eH^ 
dioti. 

Elle  eft  un  peu  plus  petite  que  la  Cigale  noire  \ 
8c  d'une  forme  plus  alongée.  Elle  eft  noire  ^ 
couverte  en  pludeurs  endroits  du  corps  d'un  duvet 
foyeux'y  argenté ,  ou  doré.  Les  yeux  (ont  noirâtres^ 
8c  les  petits  yeux  IKFes  font  rouges  ;  la  tête  f 
de  petits  poils  dorés.  Le  cortfclet  a  un  duvet  de 
la  inême  couleur  :  il  y  (brqtie  des  taches<  Le  dos 
eft  parfemé  de  poils.  Les  ély trç% Seules  atles  fonttranf- 
parentes  ;  le  bord  extériciK.8e  fes  nervures  des  élyrrc# 
font  d'un  vert  ob(cur.' Ir'abdoaien  eft  noirâtre  fur- 
ie bord  des  anneaux,  couiqne^  d'un  rouge  Vt^ify 
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cn-deAoas.  Les  opercules  font  rea^icrei,  gtanils 
arrondit.   Les  patccs  font  mélangées  de  iwic  tt  de 
pâle  ;  Les  cuilfei  aDcénenrei  oni  iroii  jpinct.  La 
potmne  tR  noire  avec   ua  duvet  agence. 

Cet  iofeâc  a  ^t^  troavi  en  bai  Limofin  ,  d'où 
.M.  l'abbc  Laticille  me  l'a  envoyé. 

tf.  CtCALi  bandée, 

CiCiDA  vittata. 

■      Citad*  Migra  ,   ttyirit  hyalinis  ,  fafciù  duaimt 
i»ign-fufch ,  fofika  ituerrupta. 

La  Cigale  petite  mouche.  Stoll.  Cead.  pi.  (4. 

Oitc  Cigale  cfl  crri-petice  Se  telTcmble  à  ont 
Teiiigonc  i  maii  elle  en  cit  diilinguce  p«i  1»  opcr 
cultï  qu'on  lui  rcinucjue  à  l'aide  dune  loupe.  Elle 
<A  noire.  Les  elytrcs  &  les  ailet  font  tranCparcntes  , 
les  ilyttti  uni  prît  de  leur  cxucmité  deux  bandes 
inlvcifalci  i  U  deinièie  ell  intcnomp ue 


Illt  Te  t 

lilK 

e  î  Surinam. 

«.  C.o 
Ce... 

'le 

CieajM  Higra  ,  torf«n  fufn  tfytrifqnt  immaeu- 
Util, 

Elle  eft  longue  de  fept  à  buit  lignes  H  large 
•de  deux  pouces  tt  demi ,  lorfaue  les  ailes  font 
itenduev  Elle  cft  noi.e  ,  prcfquc  fans  taches  en- 
dclTus.  Le  loftrc  va  iuf4iia  la  dcmiiic  paire  de 
paiiei.  L.-ï  yeux  font  giis  ,  taclieirt  de  noir  i 
les  petits  yeux  lifTci  foni  rouges  y  le  dcniirc 
«le  la  ic:e  a  un  pciit  trait  brun.  Le  dos  eft 
matqu-ifon  mlieu  ,  d'une  ligne  brune  loogitu- 
dinale.  tVcniroo  efl  de  la  couleur  de  cette 
ligne.  Les  élytres  &  les  ailes  font  tranfparcmes  , 
(ans  taches  ;  le  bord  extérieur  des  clyties  eft  iau- 
oitrc  ,  U  les  nervures  font  obfcures.  L'abdomen 
^conique,  un  peu  along* ,  rottgcâtrc  eo-delfous 
fcr  les  coti^j.  Lej  opercules  font  pâles,  arrondis  , 
*  grandeur  moyenne.  Les  pattes  fout  pîles  avec 
des  tJcUei  noires  ;  les  cniiiei  antéiicurci  font  armées 
de  deux  cpigci.  La  poitrine  eft  noire. 

Elle  fe  tioavc  en  Provence ,  en  Languedt>c, 

CIMBEX  .  CiMtzx  ,  genre  d'infeûes  dc|  la  pre- 
ttir:c  Seftion  de  l'Ordie  deï  Hyménoptères. 

Cn  infeétes  font  remarquables  par  deux  an- 
icnj.es  en  maire  ;  l'abdomen  uni  au  corcelet  ; 
Hm-.ie  aîict  mcmbianeufes  ,  inégales  ,  wcinces  ; 
la  ii..mpe  tris-ourte  ,  cr.£n  par  le  corps  ailci 
giot  «  latvuici. 
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Linné   Se  pref({iic   tous'  tes 


>nfond!i 


:   geni 


d'iufeâes  avec  ka  Ttnikrcdei. 
M.  GeoiFioy  "st  Srhielfei  cn  ont  établi  un  gcwc 
fous  le  nom  de  Oair»  ,  pai  le<|iiel  lil.  Fabikiai 
a  délîgné  des  infeâcs  trés-difféiens  ,  &  ^c  L»aé 
avait  placés  parmi  les  Guêpes  tt  les  Spbcz. 

Les  Grecs  ont  donné  le  00m  de  Cimit*  à  des 
cfpicei  d'infcâoi  qu  rclTembloienc  aia  AbcOa 
ou  aux  Guêpes  ,  mai*  qui  ne  produiraiciu  pas  ia 
mict  :  ce  mot  cn  Grec  fignifiou  anfli ,  paioao- 
DÎcux , avare  :  nous  avons  cm  devoir  d'autant  oicai 
ad<^(ci  ce  nom,  que  doiu  avons  ttouvé  la  plu 
grande  confermiic  de  rapports  daas  la  iofcdei  ^ 
le  portoicni ,  avec  le  genre  <1ode  nous  alloa»  ood* 
ocouper. 

Les  Cimbex  ont  beaucom  de  rdlembUoceavee  Us 
Tcntbrcdes  ,  mais  ils  en  (ont  fafilàiadKnt  difta- 

Êués  par  la  forme  dct  antennes  &  des  parties  de 
.  bouche.  Les  antennes  de  cea  infcâes  (ont  an  pca 
plus  longues  que  la  tête  Se  compoA^  de  fcpc  ar- 
ticles,  dont  le  piemier  eft  arrondi  ,  adcs  gt^i 
le  fécond  long  St  filiforme  i  les  ancres  font  pîos 
cDurn  ;  les  trots  derniers  font  en  mafle  ovale. 
font  inférées  à  la  patrie  antéitcnrc  de  la 
de  dillanee  des 


tttc  ,  à  peu 

La  bouche  eft  compofée  d*UQC  Icvrc  ropérienre, 
de  deux  mandibules  ,  d'une  ttompc  tt  oc  qnuic 


ëcs  yens. 


La  lèvre  fupérieare  eft  coriacée 
un  peu  pointue  à  fa  paràe  aoiéricare. 

Les  mandibules  font  cornées ,  aiquéci  ,  tcimiDées 
en  pointe  ,  Se  munies  à  leur  partie  întcttK  de 
deux  ou  trois  dents  aigucs. 

La  trompe  eft  ttés-coutte  ,  eom^  ,  compofée 
de  trois  pièces,  dont  deux  latérales  ,  adiea  l^^cs. 
obtufts,  &  une  au  mihcu  ,  prcfque  écionctct  s 
fon  ciitémité. 

Les  antennules  antérieures,  prcfque  ose  ANsp's 
longues  que  les  pufténeutes  ,  font  filiformes,  k 
compofées  de  Gx  articles  prefque  é^tii  :  la 
trois  derniers  font  un  peu  plus  amincis  â  lear 
bafc  que  les  autres.  Elles  font  inférées  au  aùta 
de  la  partie  citérieute  de«  pièces  latérales.  Les 
anicnnule^  pollcncurcs  font  nlifcrmes  ,  &  coo- 
pofres  de  quatre  atix'es  prefque  égaux.  iUei  l'oct 
inférées  aa  milieu  de  U  partie  latérale  de  U  fictc 
iuterméduirc. 

La  tête  eft  plus  étroite  aue  le  corcelet ,  fe 


1  plus  é 
celle    d. 


Temmedes  .Les    peux  1 


ovales  ,   peu  faisant  ,   0:  placés  k  b  psnk    !li^ 
taie  ,  nn  peu  antérieure  de  la  tcte. 

Le  corc.-let  eft  convexe  ,  afTet  gtand  ;  il  Amk 

Q;ii'aiite    d.-    chaque  -coié  ,  à  -dcu    aBn    ~~^ 
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ItoMttfcs  »  fànics  ,  îo^ales  :  la  inpit\ttïn  cft 
ttBC  ibis  plus  grande  qoe  f  autre  »  &  les  neivorcs 
Ibat  beaucoup  plus  marquées. 

L'ab<}omen  eft  prcfque  réuni  au  corcekc  &  anffi 
large  ;  il  tfi  convexe  en  -  deflus  »  applad  en- 
^uous  y  compofé  de  huit  anneaux  ,  êc  muni 
a  Con  extrëinité  ,  d'un  aiguilloa  ou  tarière  »  ca- 
cbée  dans  l'abdomen  ,  flc  femblable  à  ccUe  des 
Tenchredes.  Comme  cette  partie  cft  auffi  intéreflânte 
par  ion  ufage  que  pai  fon  organifation  ,  8c  comme 
elle  varie  aUcz  peu  dans  les  différcns  genres  d'in- 
lèâcs  qui  en  font  pourvus ,  nous  allons  en  don- 
ner ici  une  defcription  très  détalIKc  »  &  digne  de 
latufiiire  la  curiofité. 

En  regardant  le  defTous  du  bou.t  du  ventre 
des  femelles  de  ces  infeâcs  ,  on  y  voit  une  partie 
«oire  y  Taillante  êc  en  forme  de  lame  tranchante 
«pplatie  des  deux  côtés  s  c'eft  le  fourreau  de  la 
tarife  ,  qui  la  cache  prefque  entièrement  ;  il  n'y 
m  qu*une  petite  portion  die  fa  bafe  qui  fe  laide 
iroir  à  di  couvert.  L'anus  eft  placé  au  bouc  du 
Tencrcj  en-dclTus  du  fourreau. 

Ce  fourreau  eft  compoTé  de  deux  pièces  écail- 
Irufes  plattes  «  en  forme  de  lames  ,  mais  concaves 
éa  côté  intérieur.  £lles  font  comme  deux  coquilles 
applatics ,   qui   fe  ferment  exaâemcnt  l'une    fur 
TautrCy  6c  qui  font  enfemble  une  efpèce  de  boite 
four  cofuenir  la  tarière.  En  preflknt    le  bout  du 
ventre  entre -i^ux  d4»igts  ,  on  oblige  ces  deux  lames 
en   coquille  à  s'ouvrir  U    à    s  écarter  l'une    de 
Tautte  :    c'eft  alors  que  la  tarière  paroit  i  dé- 
couvert »  ac  une   plus  f^rce  preffion  encore  l'obli- 
se   ordinaicc/i^ent    à    fortir     entièrement    de    fon 
louncao  de  i  fe  redrefler.  Les  obfcrvations  ont 
démontré    que  cette  tariirc  eft  double  ,   qu'elle 
«ft  compo£ée  de  deux  lamec  dentelées   ou  fem- 
hbbltt  a  des   fcics  »  &  que  ces  deux   fcies   Ibrit 
«ottchées  avec  le  dot  dans  des  couliflcs ,  formées 
par  deux  pièces  écailleufes.  Dans  l'ina^on  cet  ins- 
trument eft  placé  de  façon  que  les  cotiliffes  occupent 
le  fond  du  fourreau  ,  &  elles  s'appuyent  alors  contre 
-le  corps.  Keaumur  a  fait   remarquer  »    que    dans 
les  mouches  qui  entaillent  les  branches  au  Roiier 
^uf  y  pondre  le  irs  csufs,  dans  le,s  Tbenuedes  en 
.|;dn^ral  ^  le  cô^é  des  fcies  où  font  les  dentelures , 
cÛ  concave  dans  prefque  toute  fa  longueur,  a-pea- 
prèt  comme  Tcft  le  tranchant  d'une  faulx,  cen'cft 
^ue  proche  de    leur  origine,   que  les  dents    font 
placées  fur  une  ligne  convexe.    On  voit  tout    le 
contraire  fur  les    fwies  donc    nous    parlods  :  c'eft 
Vers  leur  origine  que  le  coté,  oïl  font  les  dents  ,  - 
;«ft  concave;  dans   tout  c  rc'c  àz  fon    étendue  « 
]-U  cft  convexe,  i*cxcr^m«^é  dcsfctts.  qui  fe  ter-' 
.  mne  en  pointe  »  eft  mèmç  coniîdéi^fcmeiiT   te- 
«courba  en  «rrière  »    elle  cil  dirigée   vers    l'artoi , 
^9ç  ^f^^  0^*1*'.*  .poc»(ji|oi  4'io*]rument  entier  P«roit 
'|M"4gyJf^y>i^    f;>ftl*HK:  k  dos  ilu  wîs!k,\ 
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placé  dans  les  eouliflcs,  qui  cft  concave  dans  la 
plus  grande  partie  de  fa  longocsr»  6t  ce  dps  n'a 
point  de  dents. 

Après  avoir  ôté  les  fcies  de  leurs  couliflès,  on 
voit  nu*ellcs  font  contournées  à-pcu-près  en  forme 
de  S  alongée.  Du  côté  extérieur  elles  font  garnies 
d'un  giand  nombre  de  dents.  Chaque  lac  eft 
large,  mais  platte.  Une  efpèce  de  bande  en  forme 
de  tendon  s'étend  dans  toute  fa  longueur,  depuis 
la  ba(e  jufqu'à  la  pointe ,  &  elle  communique  à 
un  véritable  tendon ,  dont  elle  n'eft  que  la  con- 
tinuation «  &  qui  eft  comme  le  manche  de  la  fcie  ^ 
ou  qui  ferc  à  lui  donner  les  mouvcmens  nécef- 
faires.  Cette  bande  divifetoit  la  fcie  en  deux  por- 
tions égales  félon  fa  longueur,  fi  elle  ne  fe  trou- 
voit  placée  plus  proche  du  dos  de  la  fcie,  que 
du  coté  od  font  les  dents.  La  moitié  la  plus  large 
de  la  fcie,  ou  celle  qui  a  les  dentelures^  eft  comme 
divtfée  tranfverfalcment  en  ptufieurs  articulations  , 
ou  plutôt,  ce  font  des  traits  tranfverfaux  qui 
femblent  la  divifer  en  on  grand  nombre  de  zones  , 
&  chaque  zone  eft  garnie  d'une  dent»  Ces  dents , 
qui  oot  leur  attache  proche  *  du  bord  même  de 
l'inftrument ,  font  de  figure  un  peu  ovale  &  prefque  ai;« 
rondie,  bordées  elles-mimes  tout-au*toar ,  detrè»- 
petites  dentelures  ;  elles  font  donc  aflez  dUFérentcs 
des  dents  des  fcies  de  nos  ouvriers.  Cet  inftrumeiit  ne 
fk:t  pas  feulement  l'ofSce  d*ane  fcie,  mais  il  eft  en 
même-temps  une  efoèce  de  râpe.  Sur  une  des  fur- 
faces  plattes  de  la  icie,  fur  l'cxtérkore,  on  a  pu 
remarquer  un  grand  nombre  de  dents  longues  êc 
très-fines  y  placées  en  quelque  manière,  comme 
les  dents  d'un  pôgne,  9c  dirigées  avec  leurs  pointes 
vecs  l'origine  de  la  fcie.  Le  dos  de  la  fcie  eft 
tout  tmi,  mais  tout  le  long  de  fon  bord  il  y  a 
une  fuite  de  poils  qui  fe  dirigent  aaifi  vers  l'ori* 
gine. 

Les  pièces  écailleufes,  qui  fervent  d'ap|ptri  aut 
fcies,  oti  qui  font  garnies  de  eouIUfea  ésLos  IcCm 
quelles  les  icies  font  logées,  ont  des  bandes  tradf» 
verfales  d'un  brun  obfcur ,  qui  les^  fendent  fort 
travaillées.  Elles  font  convexes  en  dehors  9c  coii« 
caves  du  côté  des  fcies.  Le  dos  du  fcies  a  de 
même  une  cavité  tout  du  long ,  qui  appliquée  contre 
la  cavité  des  couliflès,  forme  an  canal  ouvert, 
ou  un  efpèce  de  tuyau  :  ce  caud  eft  le  conduit 
des  œufs  que  la  femelle  doit  pondre  au  milieu  de 
l'entaille  qu'elle  fait  avetf  la  Icic ,  dans  l'écorcc 
ou  le  bois  de  l'arbre.. 

Le  maie,  au  lien  de  tarière ,  a.au  bout  du  ventre 
deux  parties  coniques  écailleufes,  en  forme  de  cro- 
chet ,  avec  4e;fqueUci  !il  s'ticctoihe  an  corps  de 
la  f  mellc  dans  I  «ccoopleAicftt ,  Se  earie  lafottcllifcs 
eftjp'acéc  k  parée  qni  eanid^ifo  le  fiue.  Û  pcat 
flttfi  pinccff  avec,  ces  dclux  Cfocbeo..   .     ;  .  .       \ 
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C  R    A   B  R   O.      G  K  o  r  F,     S  c  a  A  e  r  r, 

TENTHREDO.    Lis.    Fam,    Dbg. 

CARACTÈRES      GÉNÉRIQUES. 

An  TENNIS  courtes,  terminées  en  aitfle  orale,  cooipaféts  de  (êpc  anides: 
le  premier  un  peu  gros,  le  fécond  tiès-alongé. 

Bouche  cotnpoCfe  d*une  lèvre  fupérieore,  cornée;  de  deux  mandibules oométs» 
arquées j  dencées}  d'une  crompe  (tes «courre,  trifide^  8c  de  quatre  amconules 
filubtmes. 

Antennnies  antérieures  plus  longues  ,  compofées  de  fis  articles  prefque  igua  , 
les  trois  premiers  cylindriques  »  les  trois  derniers  atnincis  à  leur  n£e»  Les  pofti* 
tieures  compofées  de  quatre  anides  cylindriques ,  égaux. 

Abdomen  uni  au  corcelet. 

Aiguillon  court ,  dentelée 


ESPECES. 


i.CiUBix  fémoral. 

Antennes  jaunes;  corps  noir;   atiffts 
pojlér'uures  tris-grandes. 

"  1.  CiMBBx  faurage. 
Antennes  noires  ;  corps  relu  ,  irès^noir. 

).  CiMBix  jaune. 

Antensus  jaunes  }  corps  brum  ;  abdomen 
avêc  pitê/lean  anneaux  jaunes. 


4.CiMBBxduSauIe. 


Cendré  ;     lèvre   fuoérieurc    Hanche  ; 
dfffbus  de  r  abdomen  fauve. 

5*  CiMBEx  marginé. 

Noir  ;  anneaux  de  C  abdomen  bordés 
blanchâtre  ;  antennes  jaunâtres. 

6.  CiMBEx  humerai» 

Antennes  jaunes  ;  corps  noir} 
avec  des  bandes  jaunes. 
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7.  CiMBEx  miculc. 

Aiuauies  jaunes  ;  corps  aoir\  ahdonfen 
jaune ,  avec  les  trois  premiers  anneaux 
noirs  ,  tachA  de  jaune. 

S.CiuBBx  trifte. 

Antennes  jaunes  i  corps  noir  ^  extréttùtd 
des  ailes  objcure, 

9.  CiMBBx  de  rOGec. 

Antennes  noires  ;  abdomen  noir  en* 
deffus  t  fauve  fur  les  cÔcés  j  cai0is  /v/£^- 
■rieures  dentées. 

10.  CiUBix  fiSàL 

Antennes  noires  ;  corps  très- mûr  i  êîUs 
fKpirieurea  avee  une  bande  ob/cure, 

it.CiUBEzCjyoïx. 

Antennes  jaunes  ;  corps  iTun  noir  bron- 
zé ;  abdomen  bmn^t  fi:y""f 


E  X.  (Iiiiedw.) 

it.  CiHBEzbrUlint. 

Antennes  jaunes  j  abdomen  itun  vert 
brorr^é  f  avec  une  tache  oblongue  noire , 
dans  le  mMe. 

I  j.  CiuBEx  quadri&fcté. 

Noir  ;  abdomen  avec  quatre  landes 
jaunes ,  dont  la  première  interrompue. 

1 4.  CiMsiK  fyJvMÏquie. 

Antennes  noires  ;  corps  trie  noir  ;  un* 
neauK  de  Cabdomen  hordh  dejame, 

i5.CiMBexoUcur. 

Corps  glabre  f  noir;  ailes  hlanckâirts. 

1 6.  Ci  unx  vefpi&Kme. 

Corcelet  méiattgi  de  Iteir  &  de  jaune  ; 
abdomen  noir ,  avec  le  bord  des  anneaux 
jaune. 
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1 .  C  J  Juuc  fimoraU 
Ci  M  M  SX  femorata. 

Clmbex  Mfieennîs  luuis  ^  corpon  atro  ,  femoribus 
fopicis  maximis. 

Ttnthrcdo  femoran.  LiN.  Syfi*  nat,  pag.  ^lo. 
M^,  l,  ^-Faun\  fuic,  /i**.  ^5n« 

Tentkreio  fcmorata,  Fab.  5yy?.  <nt»  pag.  ^17. 
»•.  I.  — 5r.  zn/I  t.\.  p.  405,  «".  I,  —  Mant,  inf, 
iom.  I.  pj^^  152.  *«♦.  1. 

Crahro'  to:us  nîger ,  abdoTlinis  ftgmcnto  primo 
0Vatim  margine  tncijfo  iunulu  flavu.  GEOff.  Inf, 
tom,  i.'pjg,t6^,n^,  3. 

Le  frelon  noir  2  écli4ncrtre.  Geoff,  Ib. 

Tcnthredo  fanorata,  Deo.  Mtm,  ir.f,  tom.  1. 
pcft.  1.  />.)^44-  «  *•  *•  P^'  i^'fig»  i.  *•  J.  4* 

Mo'iche«à-fcie  à  antennes  à  bouton ,  norre»  avec 
•ne  cache  jaune  vers  l'origine  du  ventre  ,  done  les 
«occnncs  &  les  pieds  (ont  d  un  jaune  bruu.  Di.Q.  Ib. 

Alb.  Inf.  tdh.  69. 

Tenthrcdo  fimorata,  Sv  ut.  fl/jï.  inf,  taè,  i6. 
fg'4' 

Se  H  A  El  r.  Icoa.  tab,  104.  fig.  i.  t* 

ScoP.  Ann,  f.  hijl.  nat.  pag^  110.  /x®.  141. 

Tentkredo  fcmorata.  Ross.  Faun,  etr.  tom,  1. 
pag,  19.  n*\  701. 

Tintkndo fcmorata.  Vill.  £/ïr.  rom.  3.;^.  78.  «°.  i. 

Oj!ro  lunulatus,  FOURC.  Entom.  par.  i.p.  362. 
r.«.  3. 

Il  a  ua  pouce  de  long.  Les  antennes  font  janoef*  Le 
co'ps  cft  noir,  un  pcii  vcla.  On  vou  fur  le  pre- 
mier anneau  de  l'abdomen  une  écluncrurepjftriieure. 
atlcz  profonde ,  ;aune  ,  fornv.'c  par  une  membrane  a^Iez 
mince. Les  ailes  font  iranfp.irentcs,  veinées,  avec  le 
bord  czicrieur  brun  &  cpais.  Les  paiccs  font  noires  , 
avec  les  taries  fauves. 

La  larve  mange  enraiement  les  feu'Iîcs  de  l'Aune, 
comme  celles  dj  Sjile,  &  on  la  trouve  a'.idi  f  •: 
c  s  deux  atbres.  Elle  cfl  très-grande;  elle  a  vingt 
lignes  de  lonj;  &  vini;t-dei:x  pat:es.  Tout  le  corps 
cil  d'une  couîcur  verte  un  p^u  livide  &  marte  , 
&  tout  le  lonj»  du  dos  il  y  a  tro  s  ra:e5  jîlez  lar^(.s 
&  bien  nuri]»':cs,  dontCirllc  du  m  !ieii  clï  blciArrc  , 
&  les  deui  autres  font  d'un  ;aunc  pâle  co-jî.'ir  de 
foufïtc  :  clLs  îont  proches  les  unes  des  autres  , 
&  •"•:  touchent  dans  toute  leur  ctci.duc.  Les  llig- 
inatcs  fon:  placés  lui  des  taches  triangulaires  noires. 
£otrc  ta  firent  des  (ligmatcf  &  la  raie  jaune  »    à 
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ime  <gale  ditewe  ik  laae  âe  deK 
de  chaque  cité  du  corps  donzc  pentes  ncbes  ca« 
culaires  b'eûes  ,  en  ferme  de  points  «  pbcéciCK 
les  douze  anneaux,  de  (brte  c^oc  chaque  anscM 
en  a  deux.  La  tête  eft  blanchâtre  »  fc  les  .fiSfl 
font  de  la  couleur  du  corps. 

Cette  larve  eft  toute  coaTerte  de  pli»  8c  de  ri J«s 
tran(verfalef.  Ses  côtés  font  garnis  d'un  ff*^ 
noipbte  de  pomts  blancs ,  en  forme  de  tubeicol:! 
élevés  &  coniqi:cs«  Sur  les  aAneauz ,  dcpa:s  h 
quatrième  jufqa'a  l'onzième  incluiîvcment ,  on  tou 
en  delFous  des  (Hgmates,  des  émîneuces  ckarrccs 
allez  élevées,  toutes  parfemées  de  ces  tubcrcalcs 
coniques.  Elle  aime  à  rouler  le  corps  en  cercle, 
ou  en  fpirule  ,  5c  c'ctt  fon  attitude  ordinaire  qua-d 
elle  cit  en  repos.  Mais  ce  qui  doit  mcntcr  pi  J 
particulièrement  notre  attention  ,  c*cft  un  phrt»- 
mène  afîcz  curieux  quelle  pr'-fcncc.  Quand  or  la 
touche  nn  peu  rudement  avec  le  bout  du  dote:, 
ou  d'autre  manière»  on  voit  for  tir  des  côtés  m 
coips  plulîeurs  jets  d'eau,  que  la  larve  fai:if  c 
en  ligne  horizontale  à  une  grande  dillance  ,  a  U 
diilance  d  un  pied  &  fouvcnc  davantage.  Ces  kti 
d'eau  font  très -fins,  i-s  n  ont  que  la  groffetxr  d  m 
fil  ordinaire.  Cette  liqueur  cft  claire,  &  quand ca 
la  raffcmblc  en  gouttes,  elle  eft  d'an  beau  ven 
démeraude;  rôdeur  qu'elle  rend  cft  dcfajréablt 
Ce  n'cft  que  quand  on  vient  de  la  prendre  nou- 
vellement fur  l'aibre,  que  cette  larve  fcnngue 'i 
liqueur  i  car  quand  on  la  gardée  quelques  ^u** 
dans  un  poudrier,  elle  ne  veut  ou  ne  peut  p^J 
produire  ces  filets  d'eau ,  malgré  qu'on  la  toa:- 
mentc  de  toutes  les  &çons«  Il  eft  probable  qise 
les  feuilles  dont  on  la  nourrit,  &  qu'on  ne  prct 
pas  renouveller  fans  celle,  ncconferveiit  pas  oJrx 
de  fraîcheur  6r  d'humidité  pour  cntietci:::  eau 
rinfede  la  fource  qui  fournit  cette  lujue-:  o-i 
fait  que  les  feuilles  du  Saule  fc  dclTechc:i:  a -» 
vite.  Ainfi  quand  on  prend  une  de  ces  larves  diti 
là  main,  en  voyant  forrir  à-la-fois  de  fon  cc::i 
pluficurs  jets  d'eau ,  on  peut  fc  donner  un  ptri 
fpcdaclc  aHcz  agréable. 

En  obfervant  avec  quelque  attention  ,  ©a  jrs 
découvrit  les  ouvertures  par  letv]uelics  elle  U;:  .-*»- 
tir  les  jets  d'eau.  Chat]ue  llii^mate  cft  pa^f  , 
comme  nous  avons  di: ,  lur  une  tache  t::*:^-* 
la-re;  cette  tache  eft  firuce  elle-même  i^:  '^' 
yxlcc  charrue  cieyce,  «^ui  ell  auilî  trianjiu.i  e  , 
ayant  fon  fommct  du  côté  du  do'i.  Tol:  prv^iOS 
tlu  fominct  de  ct:tc  picce  charnue,  Oii  :cir.a:;-: 
un  petit  point  hrun  ,  qui  parcit  un  peu  cr.îo=:t. 
Si  on  y  introduit  douLemcn:  la  pouuc  dure  -pi'i- 
un  pc.i  unoiilîée  ,  on  r.e  lent  aucun  obllac;:  ,  âc 
Ton  tll  bien  convaincu  ijue  ce  point  biun  c- 
rt-eiîcmcnt  un  in-u  :  ù  l'on  touche  a  ce  trca  ,  J 
en  foit  une  go\  ::e  d'eau  femblabîc  a  ccîîc  qui  cit 
ûringuée,  &  ractouchemcnt  de  tous  ces  poiaa 
bruns  ou  de  cous  ces  uousj   clt  fuivi  des  ~  ' 


effets  ;  il^eh  tort  far  fe  champ  des  gMitteMht s  4c 
■nqucur.  Il  eft  donc  certain  que  Ibs  points  bruns , , 
placés  immédiatement  au-dclfus  des  ftigmatcs ,  fooc 
les  ouvertures  Se  les  feules  ouvertures  <juî  tionnent 

-j^A*^  *"'  ^^^  ^'^*"  élances  à  une  fi  grande 
;diitânce  :  en  to\ich^nt  &  piqtiarit  Wgèremcnt  les 
'autres  endroits  du  cbrps ,  il  n'en  fort  aucune 
■Mlpècc  de  liv]ucar.' 

Ceil  vers  la  fin  du  mois  d^aont  <jac  cette  larve 
file  unr  cocjuc  ovaFe,  foite  d'une  foie  grofUère  e<: 
tortc.   d'un   jaune    brun   &    obfcur.    Elle   n'crtrc 
point  dans  la  terre  pour  fe  transformer  ;    elle  fixe 
fa  cocjue  contre  les   corps  qu'elle   rencontre.  Elle 
'VIA  j     ^^^   ^^  jour -qu'au    commencement    de 
M  été  de  l'année  faivante.  Elle  ft  méngeuneoùver- 
^tHre  à  Tun  dés  bputs    de    la    coque,    par  ôii  elle 
•  doit  fqrrir  fous  Ir  forme  d'infede  •  parfait.  ' 

'     Cet  infeéle  fe  trouve  dans  toute  TEurope. 
1.  CiMBEx  fàuvagc. 
.CiMSBX  ùicorum,  •         • 

Cimhex  antennis  rUgris ,  corporc  viUofo  atro. 

Temhredo  lucorum  antennis  clavatis  nigrîf  ,  cor- 
ponviUofoatro.  Lin.  5y/?.  nat.pag.  5,11.  ««.  d. 

—  taun.  fu€c,  tC*^   IJJ7.  ^ 

Tenthredo  lucorum.  Fab.  Syft.  ent.  p.  ^  17.  n^.  i. 

—  3p.  tnf.  tom.  I.  pag.  ^06.  n"*.  %.  —  Mant.  inf. 
tom  i.pag.  1J5.  «•.  2. 

f'^TentAredo  ùiCorum.  Vill.  Enu  tom.  3.  pag.  81. 
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-     Il  a  environ  fept  lignes  de  long.  Les  antennes 

.  loot  noires.  Tout  le  corps  eft  noir  &  couvert  de 
poils  d'un  rouge  obfcur.  Les  ailes  iont  veinées, 
iranfparentcs,    avec    Tcxtrémité  un    peu  ebfcure. 

'-  Les  pattes  font  noires,   avec  les  tarfcf ,    fie  quel- 

'^uefois  les  jambes ,  jaunes. 

La  larve  vit  fur  TAùnc,  le  Bouleau.  - 

.  '  II  fe  trouve  en  Eurcçe ,  &  n'cft  pas  rare  aux 
cnvirpns  de  Paris. 

^"*  3»  <!^iMBEx  jaune. 
CiMBKx  lutea. 


Cimbex   antentts    iuteis  , 
piertfque  fiavis. 


abdominis  fègmeutis 


''^Spic.  fttf.  tom.i.pag,  40^.  b^  5.  '^^Mant^ù^ 
tom.  l«p^^.  153.  «**;  j.  ' 

Tenthrido  iiutnj.  Dbg.  Mr/n.  inf.  tom,  x.pfÊrt*  %p 

.Mi>uckc-à- fcic,  à  antennes  a  bouton ,  brune . 
donc  le  vcnirc  dl,  jacnc,  avec  des  raies  âc  des 
b«adc«  d'uu   noir  violet. 

AtEiN. //;///.  ;jf.  tf.  ^.  c. 

ff 

RoES.  Inf.tom.  2.  Bombyl,  6r  Fcfp.  tàhi  f  |rf 
Frisch.  Inf:  tom,  4.  tab,  ir, 

ScHAEPF.'/^o/z.  inf  iah.  10^^  Jfg.  t.  j.  M 

•     ■  •        ■   • 

Tertthredo  iktea.  ScX>f.  Eut.  cam.  1^.  T^9* 

Tenthredo  lutea.  Schxamk.    Entun.  inf  uit/lm 

n^.  6jo. 

•  •  • 

Tenthredo  lutea.    ROSI.  Faum»  etr%  tom.  1^  p,  im. 
Têttthredo  ùuea.  ViLfc.   Ent,  tom, ^^  pag.  j^. 


«^î 


Crabro  annuiatus,  fbuRC*  Ent.  par.  %,  p.  3^j|b 


n 


Il  a  de  dix  à  douze  lignes  de  long*  La  tète  Sc 
le  cofcelet  font  d'un  jaune  brun.  Les  antennes  ùmz 
jaunes.  L'abdomen  eft  jaune,  avec  les  prcmiort 
anneaux,  &  la  féparation  des  autres,  noiràcrcs. 
Les  ailes  font  rranfparentes^  avec  les  nervaOiB 
brunes.  Les  cuifics  font  noires,  les  jambes  &  les 
tarfes  font  jaunes. 

On  tTouve  la  larve,  aux  mots  d*août  &  de 
feptembre,  fur  le  Saule  Ôc  fur  l'Ozler ,  arbies 
trcs-peu^'K'S  d'infeâcs  de  difFérens  genres,  dans&f 
pays  du  nord.  Elle  eft  dcsplusgrandes.de  cegeoic. 
Sa  lorgueur  eft  de  deux  pouces ,  &  le  diamètre  de 
fon  corps  a  quatre  bonnes  lignes ,  de  forte  qu'elle 
eft  au-dedus  des  Chenilles  de  grandeur  moyenne. 
Quand  elle  fe  repofe ,  elle  a  le  corps  roulé  en 
cercle  ou  en  fpirale  y^  de  façon  que  la:  queue  -Ce 
trouve  environ  au  centre  du  cercle  ,  Ac>qae  le  cocps 
eft  couché  fur  on  des  côté$.  Elle  fe  tieot  aifefi 
cramponnée,  au  moyen  des  crocheta  dc^  pattes 
écaillcufcs ,  cortre  les  feuilles ,  on  contre  les  branches» 


— V      -— -. , — . ,1 v^-y 

'Se  elle  ne  quitte  cette  attitude  que  quand  elle  tcaic 
ronger  les  tcui!lcs.  Elle  eft  d'un  jaune  orangé-,  ^u 
rougcâtrc,  me  é  d  un  peu  de  vert.  Tout  le  long 
du  milieu  du  dos»  depuis  la  tète  jufque  près  du 
derrière ,  elle  a .  une  raie  afiez  large  ,  d'un  Uxu 
foncé ,  bordée  de  noir  des  deux  côoés  $  cetco  t4Ûe 
devient  moins  Jaigc  vers  les  deux  teirrémités .  rite 
n'y  forme  que  comme  un  trait  fin*  Le  focd  de  la 
Tenthredo  ùuea.  Fab.  Syfl.  ertt.  pag.  3 18.  »<•]•.  1  couleur  d^  cojfs  eft  fl^sr  d»  de  GÉn^nc  oMtfdG 


Tquhredo  lutea.  Fab.  Syfi.  nat.  pag.  ^lu  n*.  j. 
—  raun.fuec.  n^,  1^54. 
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cvcte  tait ,  ^  y  fbime  comme  ose  bande  ton  ' 
jaune  orangé  clair,  l.e  corps  eft  tout  couvert  , 
Air-couc  vers  les  c6cés  &  en  bas  des  anneaux  ,  près 
fies  pattes ,  d'un  grand  nombre  de  points  blancs  , 
<)ui  »  vus  à  la  loupe ,  repréfentent  autant  de  tuber- 
csles  élevés,  coniques  8c  aflez  pointus.  Les  Aig- 
tnaces  font  noirs  6c  placés  chacun  fur  une  rache 
triangulaire  bleuâtre.  Tout  le  corps  eft  garni  d'un 
grand  nombre  de  plis  3t  de  rides  tranfverCiles , 
on  yen  compte  plus  de  foizante-dix)  mais  le  der- 
nier anneau  eft  Jtfle  3t  fans  rides  de  chaque  côté , 
au-dedbus  des  ftigoures,  U  peau  cft  encore  rid^e 
longitttdinalemcnt  »  elle  a  des  inégalités  dirigées 
fclon  la  longueuc  du  corps  »  qui  la  rendent  comme 
tabotenfe.  An  refte  ^  la  peau  eft  toute  rafc  &  fans 
poil  apparent.  La  t(tc  eft  groflc  »  arrondie  »  mais 
plate  par  devant ,  uès-unie  &  Me ,  fans  le  moindre 
poil.  DaiK  rige  naoyen  ,  elle  eft  d'un  jaune  livide  » 
tirant  fur  le  blanc,  mais  à  mefure  que  la  larve 
mpproclic  de  fa  grandeur  complète e  ,  cette 
couleur  devient  plus  rouge.  On  voit  le  même 
changement  dans  la  couleur  des  pattes,  qui 
^vicoBcm  rougeâtres ,  avec  Tagc.  Ces  pattes  en 
tout  font  au  nombre  de  vingt-deux,  dont  feize  mem 
brancufes.  Les    écailleufcs   font   longues  êc   allcx 

froflcs  )  eHes  font  terminées  paA*  un  crochec 
run.  Les  mcmbraneufcs  font  un  peu  Kfcn  'ues 
au  bout  ;  elles  peuvent  fe  gonfler  &  s  a£ûllèr 
aitcioatîvement. 

Cette  larve  n  entre  point  dans  la  terre  pour   fc 
.  mrtamorf-bofer  ;  vers  le  milieu  de  feptembre»  lorf- 

2u*clle  ftnt  le  nwment  de  fa  transformation  »  elle 
:  tile  nnc  coque  qu'elle  fixe  ao  oorps  qu'elle  trouve. 
Cette  coqoe  cft  de  figure  ovale ,  elle  eft  moms 
longue  que  l'infcâc  qui  l'a  filée  &  qui  y  eft  en- 
fermé ;  fa  longueur  eft  proporcioonée  à  celle  que 
dc«it  avoir  la  nymphe,  dont  le  corps  cft  plus  coure 

Sue  cclm  de  la  brve.  Cette  coque  eft  compofcc 
une  fdie  groifièie  de  épaiffe  >  (on  tiffu  eft  fem- 
bLble  à  de  la  gomm^  luifante  q^  auroïc  4té  tirée 
en  fi.s  gros  &  uréguliers.  Elle  e(k  iurte  &  dure 
aa  iouoêct  comme  du  parchemin.  Toutes  les  €0.]ues 
de  ces  larves  oe  font  pas  de  la  même  couLur; 
les  on^s  font  d'un  bUnc  verditr>:,  les  aotics  font 
brunes  $l  obfcairs,  ft  il  y  en  a  auffi  d'un  brun 
iaonâtre  :  celles  qui  font  vcrdâcres  font  voir  l'in- 
£cât  aa  travers  de  leurs  parois.  1  a  larve  refte 
Ibtts  cctic  fiornae  ,  pendant  tout  l'hiver  darS  ia 
coque  ,  ac  ce  n'eft  qu'au  pnn:cms  fui  van  t ,  ou 
an  cuaioicoc^Bient  de  i'étc ,  qu'elle  prend  la  figure 
et  nymphe  ;  elle  ne  tarde  pas  beaucoup  caluite 
de  parcmrc  Cdus  la  forme  d'infcâe  parfiut. 

La  nymphe  efl  beaucoup  plus  petite  que  la  larve ^ 
elle  n'a  que  dii  lignes  de  long  ,  fur  trvus  lignes 
êL  demte  degr  ffcv.  S^Kicorpf  cA  ovale  A  alon^r»:. 
Nouvclicmeiii  (brric  ic  im  peas  de  kaive,  elk  eft 
l>laaciie ,  mais  peu  a  pen  cercc  couleur  change  &  ! 
4mk  aïk-x  bcaa  ^aaaa.  On  lui  vutc  ifcs-  \ 
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AftiaAement  tontes  Us  parties  de  fbAAt  kam 
arrangées  en  ordre  Les  antennes ,  ks  ^pat»  * 
les  fourreaux  d;s  aîles  font  placés  connc  2c  demi 
de  la  téu ,  da  corcclct  U  du  ventre ,  U  en  par- 
tie contre  les  c&tés  du  corps.  Entsc  Us  antennes 
on  voie  les  dents  &  ks  barbilloas.  Le  irewre  cft 
divifé  en  anneaux ,  &  la  nympht  k  icmne  de 
temps  en  temps  j  c'eft  le  feol  mouvement  qn'elk  le 
donne.  Toutes  les  auues  parties  font  îmaobiks 
Sl  comme  engourdies.  On  voit  encore  très-béea 
les  articulations  des  antennes  Ai  de*  panes.  La 
tétc ,  le  corcelet  &  le  ventre  (ont  Glparés  les  ans 
des  autres  par  des  étranglemens.  Quand  la  nymphe 
eft  femelle ,  on  peut  fort  bien  diltin|)^uer  renaïuii 
oii  eft  placée  la  uricre  en  forone  de  fdc  Pocr 
donner  fortie  à  la  nymphe ,  la  peau  de  lar^c  reçott 
une  fente  en  dcfliis  de  la  tète ,  Ac  d'une  paras 
du  devant  du  corps.  En  dedans  de  cène  peaa  vuide, 
tout  le  long  des  Aigmates ,  on  peut  you  des  fica 
blana ,  qut  ont  leur  attache  aux  ftîgnaates  i  a 
font  les  dépouilles  intérieures  des  trachées,  qae 
l'infcâc  doit  quiuer  à  chaque  u 


La  larve  de  ce  Cmbex  ferk^nc  aofi  des  jets 
d'eau  qui  fortent  des  côtés  du  corps  par  des  ©•• 
vertu  res  femblables  8c  femUablement  plaoécs  que 
dans  la  larve  du  Cimbex  fémoral  %  mab  la  liqomr 
qu'elle  jette  eft  d'une  couleor  vcrdàtrc. 

Cet  infeâe  fe  trouye  dans  tonte  I  Eoropet 

4.  CiMB»  do  Saule. 

CtMBMX  Amtrin^. 

Cimbtx  cîmerea ,  mbdomine  fuhvu  nfm  ,  Uiiê 
alho» 

TemthrtJo  Amcrinx  anttmnis  €lévmtis  toff^til'" 
mrto  ,  aM9  rufo  lahio  aibo.  Lin.  Syji*  /•  fit* 
**>.  4.  FauM.  Jhec.  ii<>«  1 5  36. 


TrarAr^^  Amenai    antennU  e'^vutis  ^ 

cîneno  ,  ahdomine  ftihtus  rufo  ,  Imèio  m^b^.  FaI» 
5y/f.  int.p^i.  \\%,n9*  4.  —  Af .  iif  iom  \  p.  40» 
n®.  4.  —  Manz.  inf,  tom.  i.  pag.  if  j.  «•.4. 


Tertkredo  nmenrtâ.,  Dec.  NUi^.  imf.  tmu  u 
part,  t.pag.  548.  n^,  3.//.  yi»fii'  «7- —  «4- 

Mouche-a  •  fcie  frefon  rouffit .  à  antennes  à  b^- 
ton,  noire,  dont  le  ventre  eit  roux  en  d*.  *  v«  K 
aux  côrés ,  a  jambes  &  à  pieds  d'un  yauac  laû.'- 
(acrc.  Dec.  Ib. 

GoED.  Inf,  tom.  I.  tjB.  44.  (  Lanfét  ). 

Rors.  Imf.   tom.  x.  Bombai.  &  vtfp.  teé^  t.  * 

tch.  II. 

ScH^iatfr.  IcwA.  <a^  rcA»  90.  jlf .  t»  ^  #• 
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Tenthrtdo  Amerinâ.  Scov.' Ent.  carn.  «•.  710. 
Tentkrcdo  Ameritu.  Vxll.  Ent.  tom,  3.  pag.  80. 

11  à  près  de  hait  lignes  de  long.  Le  mile  a  la 
tête  noire,  le  corcelct  d'un  brun  noirâtre',  &  la 
partie  fupérieurc  de  l'abdomen    noire  ;   toutes  ces 

Earties  font  couvertes  de  poi's  d'un  roux  cendré. 
.c  dz/Tous  de  l'abdomen  e(l  fauve.  Les  caifTes 
font  d'un  noir  bleuâtre  &  luifant.  Les  jambes  Se 
les  tarfes  font  fauves.  Les  aîlcs  font  tranfparentes, 
légèrement  teintes  de  brun  jaunâtre  ,  avec  les  ncr- 
Tures  noires  5  le  bord  podérieur  de  l'aile  e(l  un 
peu  obfcur. 

I 
La  femelle  difRrc  un  peu  du   mile.  La  'partie 
fup^rieure  de  l'abdomen  cft    prefcjue  entièrement 
fetye.  Les  cuiflcs    font  bleuâtres.  Les  poils  qui  re- 
couvrent le  corps  font  griQtrcs. 

La  larve  vît  fur  le  Saule.  Elle  eft  un  peu 
moms  grande  que  les  précédentes.  Elle  a  un 
pouce  &  quatre  lignes  de  long ,  fur  trois  lignes 
de  diamètre.  Le  corps  cft  plus  gros  par  devant 
que  par  derrière  ,  il  diminue  peu-a-peu  de  volaroe. 
Éile  a  vingt-deux  pattes  ,  &  n'a  que  le  quatrième 
anneau  fans  pattes.  Le  corps  efl  d'un  vert  clair 
&  tout  poudré  de  blanc  ou  d'une  matière  fari- 
neufe  blanche,  qui  rend  la  couleur  verte >  un  peu 
blanchâtre.  Tout  le  long  du  dos  il  y  a  une  raie 
d'un  vert  rlus  obfcur,  La  tête,  trèsliffe  &  unie, 
cft  d'un  blanc  fale.  Les  pactes  font  blanchâtres. 
Les  incidons  des  anneaux  font-  confondues  au  mi- 
lieu de  beaucoup  de  rides  tranfverfalcs  très  fines 
que  forme  la  peau  :  on  peut  compterjufqu'à  quatre- 
vingt  cinq  de  ces  rides.  Ce  u'cil  qu'à  l'aide  des 
ftigmates  qui  font  bruns,  &  des  pattes  »  que  l'on 
peut  déuièler  les   anneaux* 

Quand  cette  larve  eft  en  repos,  elle  roule aufG 
le  corps  en  cercle  ou  en  fpirale,  comme  les  pré- 
cédentes, &  c'efl  toujours  4ans  cette  attitude  qu'on 
la  trouve  placée  au-dcdbus  des  feuilles ,  dans  une 
parfaite  tranquillité.  Pour  peu  qu'on  la  touche 
alors  ,  elle  feringue  une  liqueur  des  côtés  du  corps , 
a'uiî  que  le  font  les  QtK\x  larves  dont  nous 
avons  feit  mention  :  peut  être  cil -ce  un  moyen 
dont  elle  fe  fcrt  pour  chadcr  fes  ennemis.  Mais 
quand  on  la  touche  un  peu  rudement ,  elle  fe 
TaiHe  tomber  par  terre.  Son  'naturel  paroit  être 
extrêmement  pareifeux  ^  elle  ne  bouge  de  fa  place 
que  quand  elle  a  faim ,  &  dès  qu'elle  a  fini  fon 
repas  elle  fe  remet  en  fpiralc.  Elle  mange  peu  à 
la  fois.  On  la  trouve  ordinairement  aux  mois  de 
juin  &  ^e  ji:il!ct.  Elle  n'en:rc  point  en  terre  pour 
fubir  fa  r:ansfc)rmation;  v.rs  le  milieu  de  1  été  , 
clic  fc  lîlc  une  cov|ue  ovale,  longue  de  hui:  lignes, 
&  faice  d'viae  loic  grofllère  ,  lailantc,  d'un  brun 
£uive  ou  jaunârre  :  elle  doit  y  rcflcr  au  delà  de 
Hifi.  Nue,  des  Infccles.   2  orne    V^ 
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dix  mois,   avant  d'en  fortir  foUs    la  forme  d*in-> 
(ééle  parfait. 

Il   fc  trouve  dans   toute  l'Europe. 
5.  CiMBEx  marginé. 

■  ■  ■  •      ■  • 

CiMBEX  marginata, 

Clmbex  nigra  y  abdominis  Jegmentîs  pofitrionbus 
margîm  albis ,  antennis  apicc  luufceniihtis , 

Tenthfcdo  marginata  antennis  clavath  apict  lu-* 
tefcentibus  ^  corpore  nigrOy  abdominis fegmentis pofi&- 
rionbus  margine  albidis^LiH.  'Syfi*  nat,  pag,  ^lo^ 

m 

Tenthredo  marginata,  Fab.  Syft,  ent,  pag.  ^1%, 
n^.  5«  —  Spec,  inf,  tom,  i.  ;?.  40^. /z«.  j.  — Mant. 
inf.  tdm.  i^  pag.  253.  no.   5. 

Tenthredo  marginata.  Schramk.  Enum,  inf^ 
aup.  n?.  64^. 

Tenthredo  marginata.  Vill.  Ent.  tom.  j.f.  y^v 

Il  eft  beaucoup  plus  petit  que  le  Cimbex  jaune. 
Les  antennes  font  noires  à  leur  bafe ,  jaunâtres 
à  leur  extrémité.  La  tête  &  le  corcelet  font  noirs, 
8c  couverts  de  poils  gri(atres.  L'abdomen  eftnoir, 
avec  une  tache  marginale  blanchâtre,  fur  le  fc^ 
cond  anneau  :  le  troifième  a  le  bord  poficrieur 
blanchâtre,  interrompu  au  milieu;  les  fui  van  s  ont 
tout  le  bord  poflérieur  blanchâtre.  Les  cuiiTcs  font 
noires;  les  jambes  &  ks  tarfes  font  jaunâtres. 

Il  fe  trouve  en  Fraoce ,  en  Allemagne. 

6,  Cimbex  à  épaulette. 

CrMDix  kum,eraiis, 

Cimbex  antennis  luteis  ,  corporê  nigrv  y  aè dominé 
fafciis  fiavis, 

Crabro  nigtr  Jubhirfatus  ^  f roi  te  thcraci  fupeme 
abdominequefiavis  ^figmento  primo fccundo  & quarco 
ex  parte  nigris.  Geoff.  Inf.  tom.  i.p.  161,  n^.  i. 

Le  frelon  à  épauIettes.GEOFF.  7/^ 

Tenthredo  connata  antennis  clavatis^  abdomine 
fafciis  fiavis.  Schrank.  Enum,  inf.aufi.  n^,  648. 

Crabro  humera/is.IoVKC ,  Entom.par.  i,p,  ;(ri. 

Il  a  environ  dix  lignes  de  long.  Lrt  antenne? 
font  jaunes.  La  rête  eft  noire,  avec  le  front 
jaune.  Les  yeux  font  bruns.  Le  corcdét  eftnoir^ 
couvert  de  poils  cendrés ,  avec  deux  plaques  jaunes , 
réunies,  à  la  partie  antérieure.  Le  premier  anneau 

Eec  ce 
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mine  jaimâtrc.  La  tcce  &  le  corcelet  font  àoirt  i  * 
un  peu  velus.  L*abdomen  eft  noir,  avec  quatre 
bandes  jaunes ^  donc  la  première  eft  interrompue. 
L'anus  cil  d'un  jaune  fauve.  Les  cutlles  font  noires  ; 
les  jambes  5:  les  tarfes  font  d'un  jaune  fauve.  Les 
aîles  font  tranfparentes ,  avec  une  ciès-légère  teinte 
brune. 

Elle  fc  trouve  aux  Indes. 

14.    CiMBEx    fylvatique, 

CiMMXX  fylvatîca, 

Cimhcx  antenn's  nigris ^  corpore  atro  %  ahdominis 
fegmintis  margine  favis, 

Tcnrh^edo  cradîcornis  antennis  clavatîs  ,  caphe 
îk^^aceque  n'grîs  ,  corpore  fi avo y  abdominis  ft^- 
ment.sin  med 0  lace  nigro  murginatisg  Ross.  Fuun, 
€tr,  tom.   1.  pag,   11.  n^.   704. 

Il  a  environ  quatre  lignes  de  long.  Les  antennes 
font  noires.  La  cète  &  le  corceliet  font  noirs. 
L*abdjmen  e(l  noir,  avec  les  anneaux  bordes  de 
jâune ,  excepté  le  premier ,  qui  eft  entièrement 
noir;  le  fécond  n*a  que  les  côtés  jaunes,  &  le 
croifième  a  la  bordure  prefque  interrompue. .  Les 
partes  font  jaunes ,  avec  une  cache  fur  les  cuiffcs  , 
rexcrémicé  des  jambes  le  des  tarfes  nuire.  Les  ailes 
font  tianfparentes ,  veinées  de  noir. 

Il  fe  trouve  dans  les  provinces  méridionales  de 
la  France»  ea  Italie. 

iy«  CiMBEx  obfcur. 

CiMMtx  ohfcura, 

Cimb<x  corpêre  glabro  nigro  ,  alis  alblcantibus, 

Teaih'fdo  obfcura  antennis  clavatîs  ,  corpore 
gidbro  nigro.  F  a  B.  Syjî.  €nt,  pag,  319.  /x^.  9,— 
Spec.  inf.  tom,  l.  pag.  407.  n^,  lo*— Aftfixr.  inf. 
tom.  i.  p,  25  j.  H**.  10. 

Il  eft  petit.  Les  anrennes  font  noires.  Tout  le 
cerps  eu  glabre^  noir  «  (ans  taches.  Les  ailes  font 
cranfparemcs. 

Il  fc  trouve  en  Suède. 

16,  CiUBix  vefpiforme. 

Ci  MB  MX  vefpiformis. 

Cimbex  thorax  nrgro  flavopue  variegato  ,  aldj- 
mine  n ^ rg  ^  fcgmentii  margine  fiavis. 


Chrsfii  dub'i  nifrrd  ,  flavo  vjnegaca ,  antennis 
ciavatis  ^  ab.omins  fufais  qtL/ique  fiavis,  Ross. 
F0Mn.Etnifc.  lom»  z.  pag.  77.  ub.  j.fig.  10.  n. 
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II  a  près  de  quatre  lignes  de  long ,  &  il  rereoH 
ble  à  une  Guêpe.  Le  corps  eft  glabre,  lc£;c:e:iienff 
chagr  né.  Les  antennes^  font  fauves  ,  de  la  lon- 
gueur de  la  téce ,  term!nées  en  mafle  ovaîc.  l.a 
tcte  cfl  noire ,  avec  la  Icvrc  fupérieurc  ,  an  périt 
point  à  la  bafc  des  antennes  &  un  sutre  plus 
grand  à  Tangle  antérieur  des  yeux  ,  jaunes.  Les 
yeux  ont  une  écbanc'rure  qui  les  fait  parolcre 
réniformcs.  Le  corcelet  eft  uoir  «  avec  du  ;aa.ie 
fur  le  bocd  antérieur  qui  s'élargit  de  chaque  côii 
&  forme  une  rache  :  derrière  cette  cache ,  ou  ea 
voit  une  autre  de  même  grandeur  êc  de  mem: 
couleu*-.  On  remarque  encore  une  ligne  jaun:  qû 
defccnd  du  bord  antérieur  à  la  bafc  des  ailes, 
un  point  à  Torigine  d^s  aîles  5c  une  tac'ie  cranf* 
verfale  à  la  place  de  i'ccuffcn.  L'abdumen  eS 
noir ,  avec  le  bord  des  anneaux  jaune  :  le  dcf- 
fous  eft  un  peu  concave  &  noir.  Les  pactes  Iodc 
d'un  jaune    fauve. 

Il  fe  trouve  en.  France ,  en  Italie.  Il  a  été  iroavé 
aux  environs  de  Paris  par  M.   dOrcy. 

CINIPS.  Cyhtps.  Genre  d'in'e^fVcs  Ac  la  pre- 
mière Sc^ion  de  l'Ordre  des  Hyménoptères. 

Les  Cinips  ont  quatre  aîle^  membraneufe«,  ret- 
nées,  inégales;  les  antennes  coudées  ,  cylirdrîc)je«; 
le  corps  petit,  ordinairement  biî'Iant  ;  la  bouche 
munie  de  mandibules  &  d'une  trompe  très- coure; 
un  aiguillon  coniijue ,  caché  ent*-c  deux  lamrs  de 
l'abdomen  ;  &  l'abdomen  réuni  au  corcelet  par  oa 
pédicule  court. 

Ces  infcdlcs  ont  beaucoup  de  rapports  avfc  les 
Chalcis  &  les  Diplolcpes.  Ils  différent  des  prem'ers , 
par  les  antcnnuks  en  malTe  ,  par  r.^bdo:T»cn  vn  p:a 
comprimé  ,  &  par  l'aiguillon  caché  en  re  dcui  la- 
me*. Ils  diffcrent  des  féconds  ,  par  1:$  a'-rc --c» 
coudées  y  les  Diplolcpes  les  ayant  (impies  ,  tilito:- 
mcs,  prefque  de  la  longueur  du  corps* 


Les  antennes  des  Cinips  font  un  peu  pVi<  îorra 
que  la  tête,  &  compofies  de  onze  arri:!cs,  iuc; 
le  premier  eft  long  Bc  cylindrique  ;  le  fuiva»^.t  efl 
aminci  à  fa  bafc;  les  autres  fon' peu  diftinitt,  rv- 
lindriques ,  un  peu  plus  gros  que  le  pre.nier  ;  !e 
dernier  eft  term-né  en  pointe.  Elles  ont  leur  in  forçât 
à  la  partie  antérieure  de  la  tête,  &  fcimea:  oa 
am;Ie  aigu  ,  dirigé  en  haut  ^  entre  le  prem.er  &  x 
fécond .  articles. 

l  a  tctc  eft  féparée  l^J  corrcîet  par  un  ro!  a'Trs 
mince.  Elle  eft  applatie  antérieuremerc ,  a-i:r '.r:c 
que  le  corr eîct ,  munie  de  deux  yeux  ir-Vi:i, 
ovales ,  peu  fail'ans  ,  placée  à  la  partie  îaréraie ,  t 
de  rri»is  périt»;  yeux  jines ,  difpofés  en  triangle,  ft 
plac'.'s  au  fi»mmct. 

La  bo»îche  eft  compofée  d'une  lèvre  fupéi^are, 
de  deux  mandibules,  d'une  trompe  ucs*  courte  «  3t 
de  quatre  anteonuLs. 
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La  Icvrc   fupiJricurc    cft    courte  ,  cornée ,  ar-  \ 
tondic. 

Les  mandibules  font  cornées ,  arquées  ,  minces  , 
aflèz   loi  gués  »  uq   peu  fendues  à  leur  extrémité. 

La  trompe  cft  très-courte,  membraneuse,  coin- 

poféc  de   trois  pièces  ,  donc  une  au  milieu  ,  donne 

nai<]ancc  aux   aniennules   poftcricurcs ,  Se  une  de 

chaque  côté  ,  auxc^uclles  font  inférées  les   anten- 

Hiules  antérieures. 

Les  aniennules  antérieures  font  courtes ,  compo- 
fées  de  fîx  artick-s  ,  dont  le  premier  c(l  court;  les 
autres  font  cylmdriqucs  ,  un  peu  plus  longs  5  le 
dernier  cfl  arrondi,  prefque  en  malfc.  Les  poûî- 
ricurcs  font  plus  courtes  , .  compofées  de  cinq  arti- 
cles ,  dont  le  premier  eil  court  ;  les  autres  lont  cy* 
hndriques,  égaux  ;  le  dernier  cSt  arrondi,  prcfque 
en  mafTe. 

Le  corceîet  eft  élevé  ,  p'us  ou  moins  pcint'Ilé  ou 
chagriné ,  féparé  de  Tabdomcn  par  un  pédicu'e 
mince,  court.  Il  donne  naiHancc  à  quatre  ailes 
mcmbrancufes ,  peu  veinées  ,  inégales  ,  de  'a  lon- 
gueur de  l'abdomen. 

Le  ventre  cft  oblong ,  comprimé ,  compofc  de  (îx 
anneaux  :  à  (a  partie  inférieure  ,  on  apperçoic ,  dans 
la  fcmelie^  deux  lamrs  d'i^ù  paît  un  aigu  lion  plus 
ou  moins  long ,  compofé  de  tr^is  pièces.  L'abdo- 
men des  mâles  eft  ovale  &  n'a  poiuc  d'aiguillon. 

Les  patres  font  affez  longues.  La  hanche  eft  or- 
dinairemenc  fore  granJc.  Les  cniHes  font  plus  ou 
nio»n<  renflées.  Les  jambes  font  cylindriques,  &  les  trr- 
fes  filiformes ,  compofés  de  cinq  articles  ,  &  termines 
par  deux  petits  crochets. 

Les  Cinips  font  en  général  ^  des  infeé^cs  crcs-pe  • 
tits ,  qui  ont  cous  à  peu  près  la  même  forme ,  .ou  du 
inoins  dont  les  différences  ne  font  pas  afiez  appa- 
rences ,  pour  pouvoir  les  rcconnoîcre.  La  plupart 
des  cfpèces  préfentent  des  couleurs  très-brillantes  ; 
dans  quelque; -unes  ,  on  croit  voir  l'éclat  de  for 
delà  heiuté  de  l'émeraude  réunis  enfemble.  D'au- 
tres efpèces  donc  les  couleurs  (ont  plus  obfcures, 
fe  font  remarquer  pat  la  propriété  qu'elles  ont  de 
fauter  prefque  aufll  vivement  que  les  Paces^  ce 
qu'elles  exécutent  par  le  moyen  de  leurs  cuilTes 
poftécieiires  qui  font  plus  fortes  8c  plus  gtcflcs 
oue  les  autres.  Tous  ces  infedes  font  pourvus 
o'aîltrs  ^  &  peuvent  voler  long  -  tems  &  avec  fa- 
cilité. Ce  qui  doit  rendre  leur  hiftoire  intcreiTanre 
&  digne  de  fixer  notre  attention  ,  ce  font  les 
moyens  que  la  femelle  emploie  pour  dépofer  fes 
oeufs  ,  &  les  nouvelles  productions  qui  font  à  la  fui- 
te de  Tem^'loi  de  ces  moyens.  La  nature  l'a  pourvue 
d'un  intlrumenc  propre  à  percer  ou  entailler  les  parr 
tics  des  plantes  ,  &  elle  en  fait  ufagc  pour  ouvrir 
une  cavité  proportionnée  à  la  graodcui:  de  l'iruf  ou 
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des  oenft  qu'elle  doit  pondre.  Nous  devons  le  faire 
connoîire  un  peu  plus  en  détail. 

Cet  inftrument,  qu'on  a  nomme  aiguillon,  pà- 
roît  fc    terminer  en    pointe   aiguë  ,  mais  fi  on  le 
regarde  à  la  loupe ,   on  voit  qu'il  n'eit   pas  aufli 
fimple  qu'on  le  croyoit  d'aSord  :  il  eft  creufé  com- 
me une  tarière  ,  &  déplus  il  eft  garni   de  pointes 
fur  les  côtés  comme  fcroit  un  fèr  de  flèche.  Cette 
ftruflure  de    l'aij^uillon   qui    relî'emble  à  anc  ta- 
rière ,  avoir  fait.donner  par  quelques  naturaliftes  ^ 
le    nom   de   mouckes-h-tAricre  ,  aux    infedes  oui 
compofent  ce  genre.  Le  nom  qu'on  leur  a  fubfti- 
tué    cft  plus  convenable  à   tous  égafd  pour  éviter 
la  confufion  des  rclfcmblances  &  pour  pouvoir  cire 
approjré  aux   mâles,  qui  n'ont  aucune  forte  de 
tarière.    L'aiguillon  des  Cinips   eft  encore  remar- 
quable   par  fa    pofiiion  ,  il   n'eft   pis  frécifémei  c 
pLc:  à  l'extrémité  du  ventre  ,  comme  dans  plufieu:t 
autres   infedes ,  mais  en    deflbus ,  5c  il  fc  trouve 
caché    entre  deux   lames  ,  dont  la  réunion  forme 
le  tranchant  ou  la  crête  aiguë  qu'on  y  remarque* 
Cette  tarière  fortie   de  la  rainure  où  elle  étoit  ca- 
chée ,  mue  par  des  mufclcs  do  it  le  mouvement  eft 
altematit,  s'enfonce   dans  la   fubftancc  que  l'in- 
feéle  veut   attaquer  ,  &  en  cft  retirée  à  pluficurs 
reprifes. 

Lorfque  les  Cinips  femelles  ont  befoin  de  d'- 
pofcr  leurs  ocufiî ,  elles  fe  fervent  de  leur  tarière 
o'i  aiguillon ,  pour  faire  u«e  piqûre ,  une  entaille 
à  quelque  nervure  de  feuille,  ou  même  aux  jeunes 
tiges  eu  végétation  ,  &  elles  pondent  dans  cette  en- 
taille un  œuf,  qui  coulant  le  long  de  la  rainure  de 
la  tarière  ,  relie  dans  la  place  qui  lui  eft  deftinée  , 
par  le  cfioyen  d'une  efpèce  de  glu  qui  l'enduit  : 
les  bords  tranchans  de  l'aiguillon  brifent,  dichî- 
r.-nt  le  tiflu  de  la  pl^te  ,  détruifent  Torganifation 
de  fes  vaiffeaux  ,  &  lui  font  une  plaie  compofée, 
par-là  plus  difficile  à  cicatrifcr.  L'infe^c  en  dé- 
pofant  en  même  tems  un  œuf  au  milieu  de  la 
plaie ,  laiflc  un  corps  étranger  qui  doit  empêcher  en* 
core  davantage  la  réunion  des  vai fléaux.  Les  fucs 
apportés  par  Tadion  de  la  végétation ,  s'cxtrava- 
fent  hors  de  leurs  canaux  rompus  &  lacérés  j  ils  fe 
ré;andent  autour,  s'accumulent,  s'épaiflîflcnt,  fe 
coagulent, •&  forment  fur  la  plante  une  produc- 
tion nouvelle  ,  une  maflc  plus  ou  moins  irréguhère  , 
dont  l'intérieur  ne  préfente  aucune  trace  d'oiga- 
nifation.  On  n'y  voit  point  de  fibres ,  point  de 
diftributions  de  vaiffeaux ,  ce  n'eft  gu'un  tiffu  plus 
ou  moins  compta  &  mfbrme.  Aufli  n'eft-ce  poire 
un  ouvrage  médité  par  la  nature,  mais  plutôt  urc 
fuite  du  déforJre  qu'elle  éprouve  dans  fes  op.^- 
rations.  Ces  excroiflaaccs ,  ces  tubcrofités  produit.  $ 
par  la  pu]rirc  des  infedcs ,  font  connues  fous  le 
nom  de  galles^ 

Les* galles  que  les  Cinips  produifent  furies  ar- 
bres &  fur  les  plantes ,  varient  infiniment  pour  la 
forme.   Les    unes  font   rondes  comme  de  petket 
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|K>mines ,  tintôt  ifolécs  »  tantôt  r«onies  plufieurs 
cnkmbie  i  d'autres  tout  de  figure  irrégulière ,  alon- 
gécs ,  molles ,  ou  dures  ;  qu;:lciues  unes  font  hérif • 
iées  de  filets  ,  ou  de  petites  feuilles ,  comme  des 
cfpèces  de  fleurs.  Il  y  en  a  d'autrcs'^applaties , 
unies,  ou  frifées.  Nous  pourrons  voir  ces  diffé- 
rences dans  la  dcfcription  particulière  des  efpèces  ; 
&  nous  renvoyons  au  mot  gaiic ,  le  développe- 
ment de  tous  les  détails  c^ui  tiennent  à  cet  objet 
aufO  fingalier  qu*intérciiânt. 

• 

Le  Cinips  après  avoir  dépofé  an  œuf  au  milieu 
de  U  plaie  qu  il  vient  de  faire  ,  s'envole  &  le  con- 
fie aux  foins  de  la  nature ,  pour  entamer  de  nou- 
veau la  plante  dans  une  autre  partie  &  dépofer 
un  nouvel  auf.  Les  fucs  extravafes  ,  accumulés  & 
coagulés  au-dciTus  de  la  plaie  ,  enveloppent  l'oeuf 
qui  y  a  été  dépofé  :  il  es  occupe  le  centre  »  6c  y 
cil  exa^ement  renfermé  de  toutes  parts. 

Au  bout  de  quelque  tems  ,  lorfque  la  galle  eft 
dw  ja  formée ,  la  larve  du  Cinips  venant  à  éclore  , 
trouve  autour  d'elle    fa  nouriture  &  fon  logement 
préparés.  Elle  mange  Tintéricur  de  la  galle  qui  la 
renferme  ,   &    ag,^<mdit    a*nfi    fon    logeaent,  à 
mefure  qu'elle  fe  développe  &  prend  plus  de  gran- 
deur clic  même.  Si  on  ouvre  le«  galles  dont  le  chê- 
ne ,  le  faule  &  pluficurs  arbres  ou  plantes  font  cou- 
verts en  été  ,  avan   que  les  Cinips  fe  £oicnt  tranf- 
formés  &  en  foie::t  fortis  ,  on  trouve  dans  leur  ca- 
vité intérieure  une  larve  qui  rcffcmblc  à  un  petit 
ver  blanc.  Comme  cette  cavité  eft  ronde ,  la  lar- 
ve efl  ordinairement  courb:'e  en  dedans  &  comme 
r  )ulée  en  boule ,  en  forte  que  fi  tcte  eft  près  de 
fd    cjueue.  Dans  une  fituation  auffi  gênante ,  elle 
paroit  ne  devoir  fe  remuer  qu'avec  peine;  mais  la 
nature  a  donne  a  pluficurs    de  ces  larves  ,  d'autres 
part  es   qui  les  aident  à  faire  les  mcuvemens   né- 
cclfaires.  Ce  font  des  efpèces  de  mamelons  ou  tu- 
bercules mois  qu'elles  ont  fur   le  dos ,  &    qu'elles 
fjnr  fortir  ou  rentrer  à  leur  gré  :  par  Tadhon  &  le 
jeu   de   ers   mamelons  ,  la  larve  peut  fe    pouficr , 
fe  tourner  ou  fe  retourner  comme  il  lui  plait,  dans 
la  cavité  de  la  galle.  Ainfi  la  larve  du  Cinips  peut 
fe  mouvoir  ,    fe    nv)urrir   &    groffir  dans    la   même 
fubî^ance  qui  lui  fcrt  d'habitation.  Ce  qu'il  y  a  de 
fing\jlier,  c'cO  qu'elle    ne    paroît    pas  rendre   des 
cxcrrmens  ,  quoi]u*cIlc  foit  occupée  à  manî»cr.  On 
n'en  trouve  jamais  dans  l'intérieur  de  la  galîe.   L'in- 
fedc  ert  touiours  fort  propre  ,  Co't  que  Tes  excré- 
men  f  ient  a/Tez  li.]uides,  pours'imbibc^djnslespo* 
res  de  la  j^allc  ,   fbir  qu'ils  fortcnt  «^e  Cû  cavitr  par 
r,uel]ue    onverrurc   imperceptible  :  peut-être  qu'ils 
font  ama'Ti's  Se  retenus  dans    le  corps  de  la  'arvç , 
c(  mme    i's  le  font  dans   celui   du  fîrtus.    forfiMTC 
la  larve  du  Cinips  ç{\  parven-ie  à  fon  dernier  dr- 
ve!o  pemrnt  dans  l'inr'ncur  de   la  galle  ,  elle  em 
p'o;  e  ,  fuvant   les    ritfj.e^t.-s    efpèces,    des    ma- 
wiiwies    dtft*rcnre»    pour  fe    m-'tamorphofcr.  les 
mti ,  qui  appanienocot  au  Cioips  du  faule ,  per-  I 
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cent  les  gallci ,  en  fortent ,  fe  la-flent  tembct  I 
terre,  &  s'y  enfoncent  pour  y  filer  une  coqoc 
dans  laquelle  elles  fe  changent  en  nymphes  }  i  io* 
très ,  qui  appartiennent  aux  Cinips  du  clicnc ,  ac 
quittent  point  leurs  gales,  elles  y  fubidïenc  kor 
changement  de  peau  &  de  hrmc  ^  Si  ne  perccK 
leur  première  retraite  que  lorfqu'ellcs  font  drve« 
nues  infedes  ailés  5c  parfaits.  Dans  ce  denier 
état  tous  ces  Cinips  cherchent  à  s'accooplct,  ^ 
enfuite  dépofent  leurs  aufs  dans  des  enraîLcs  qâ 
produifent  de  nouvelles  galles.  Au  reAe  il  parcKt 
que  la  même  galle  peut  renfermer  des  onls 
«iilférents  ^  car  j'ai  vu  deux  efpèces  différcascs 
fortir  de  la  même   habitation. 

Telles  font  les  habira  ^cs  do  plus  grand  nombre 
des  Cinips.  Mais  toutes   les  efpèces   de  ce  gecre 
ne  viennent  point  dans  des  gal!es  ,   il   y  en  a  eu 
ont  une  habitation    différente.  Les    femelles    voac 
dépofer  leurs  oeufs  dans  le  corps  d'autres  inGc- 
tes ,  qui  leur    fervent  aux   mêmes  ufages  que  !es 
galles  ont  Tervi  à  ceux  dont  nous  venons  de  par- 
1er.  On  voit   quelque  fois  ces  petits  Cinips  vola- 
ger  fur  les   chenilles ,  pour  faire  une  légère  enta*l- 
le  à  leur  peau  &  y   dépofer    les   germes  de  lest 
génération.   On   fait  que  pIuGeurs    petites  cfpèces 
d'Ici  neumons  dépofent  de  même  leurs  oeufs  dans  les 
corps  des   Pucerons  »  ou  dans  les  acub  des  infec- 
tes ,  &  que  leurs  petites  larves  fe  nouriifent   des 
fucs  des  uns  des  autres.  S1I  £à»t  en  croire  quel- 
ques obfervateurs ,  il  y  a  des  Cinips  qui  favcLt 
clioifir  ces  Pucerons  &  ces  œufs  dé^a  piqufs»  St 
y  dépofent  auffi  un  œuf.  La  larve  de  nchacninca 
éclot  la  première  8c  fe  nourrit  de  la  fubllance  en 
puceron  ou  de   Tceuf.  La   larve  du  Cinips  éclo.e 
peu    après ,  fe    nourrit    à    fon     tour   de    celle   c: 
l'khncumon.    B^raucoup    de    Cinips    peuvent   mi 
fv)rtir  de    coques  d'Ichneumons  qu'ils  ont   t'ai:i  f<- 
lir ,  &  qui  eux-m^mes  avoient  tué    d'aurres  :r.rc- 
tes.   Les  larves  d^pofées  feules  dans  le  corps  J  u-.: 
chenille,    fe    contentent   d'en  faire    leur    proie,  3t 
les  unes  percent  fa  peau  pour    chercher  Ie<  Le:x 
qui    conviennent    à  leur    métamorpho'e ,  d'aurrts 
Il      fubilfent     dans    l'intérieur     même     de    ieor 
vidime. 

Çnfîn  que Iv^nes  Cinips  dans  leur  état    de  îaTc , 

n'habitent  ni  ga'les  ,   ni  inf^clcs.  ils  le  tiemer:  fra- 

lement  cachés  fous  les  feuilles  i:   s'en    rourî'^rc:. 

C'eft    audl   dars  le  même  endroit   qu'i's  fc  c^iî- 

!ent  en  nymphes.  Ces  nymphes  fon:  »T>oir<  irr'  .t 

lue    celles  des  efpèces   pr-^cédentcs    C\^nr.Tf    c  :s 

'^nt  à  nud  8c  expof'es  a  l'air  ,  leur  peau  cir-:  c::t 

e  durcir,  prend  delà  confiflance    &    or-e  ce*  rr 

•rune.  Fîî  les   examinant  de  près ,  on  peu:  c  5:r- 

nur  le>  di if' rentes  parties  de  l'inleclc    parfa  :   -  zi 

rn  d'it  To^tir.  0)i  trouve  allex    fou  vent  cc<  re'vn 

ymphes    atra  hées    en    del^ous    des     f  i*i"es .  fir 

î'-ur    partie    podérieure.   Il    y    en   a    fT'rccr-.icct: 

pluiieurs  rangées  les  unes  auprès  des  autics. 
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Il  patolt  donc  qnc  tous  Ici  Cinipi  n'habiceat 
«udan*  tes  gïUcs  ,  comme  l'ont  prétendu  quelque» 
nanitaliflcf,  te  que  ce  caïaâtte  efTcniier  qu'on  a 
Toulu  af&gnei  à  ce  genre  ne  peut  lui  convenir, 

Ïoifqu'ii  ne  con»ient  pas  à  toutes  !«  efpèces  qui 
;  compofeni ,  dont  les  unes  vivent  dans  le  corps 
d'antres  infeûes  ,  &  quel(]ues-unes  redent  à  nud 
Tnt  les  feuilles.  Quelque  différente  que  Toit  l'habi- 
TjtiftK  de  ces  latres  ,  elles  relTemblent  en  géuétal 
à  des  Ters  blancs  ,  qui  ont  la  tf  te  brune  Jk  éeul- 
leafe.  Elles  varient  pour  le  nombre  de  pactes.  Toutes 
en  ont  fix  écaUlcufes  fur  le  devant  de  leur  corps , 
nuit  Icntt  aune*  pattes  mcmbtaneures ,  foni  tan- 
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tôt  u  nombre  de    douze ,  tantôt  au  nombre  de 
quatorze. 

Le  Ctnips  méritoit  d'êttc  cooGd^të  par  report 
à  l'utilité  qu'on  a  Tu  tedrei  de  fes  travaux.  Nous 
devons  k  une  efpicc  (]ui  vit  au  Levant ,  dans  le 
Languedoc  &  la  Provence  ,  la  noix  de  galle  ,  que 
l'on  recueille  fur  une  erpèce  de  chêne  ,  eicroif- 
fince  IbrmJe  par  la  piqûre  de  cet  infecte ,  qui  e(l 
d  un  fi  grand  ufagc  dans  la  ccincute  .  8c  donc  on 
Ce  fert  iur-iout  pour  faire  l'encre.  Peat-èire  Ici 
autres  galles  pourroienc-elles  nous  Être  auil:  utiles  , 
&  nous  favions  les  employer ,  Se  les  travaux  dct 
autres  Cinips  ne  rcioicnt  pas  perdus  pour  nous. 


77^ 


Suite  <U  rintraduSion  i  VHi/to'tre  Kat\irelïe  des  laJiSeù 


C     I    N    I     P    S. 

C  Y  N  I  P  s.    Lirr.    Geoff.    F  a  m. 

CARACTÈRES      GÉNÉRIQUES. 

Antennes  cylîndtiques,  coudces ,    comportes  de    douze  aiticles  :    preimer 
article  long. 

Bouche    tnuEiîc   de   mandibules   arquées  ,    cornées,    fendues   à    l'extrcaiité ,    te 
d'une  [rompe  courte  ,  comporée  de  tioîs  pièces. 

Quatre  antennules  prefque  en  mifle  ^  les  antérieures  compofées    de  iîx  ,  &  les 
poftctieutes  y  de  cinij  articles. 

Aiguillon  conique  j  placé  entre  deux  lames  du  ventre. 

Abdomen  prefque  ovâle ,  un  peu  comprimé,    acuché  au   corcelei  pat  un  pé- 
dicule  c»)uri. 


ESPÈCES. 


I.  CiKiPS  élevé. 

Bronze;    abdomen  ^étiolé  y  tltié  ^  co^ 
nique. 

3 .  C  i  N I  rs  de  Bcdcguar. 

D'un  \<'t  hifant  ;   abdomen  déptimé , 
dojé\  aig/Uion p.'us  long  qut  lecirps, 

f.  Cl  NI  M  purpurin. 

Cuivreux  pcurpré  ;    corcelet    <tun    yen 
doré  poj1èrteiir<tr:ent  ;  pattes  fjuyes. 

4.  CiNiPS  rerr. 

CcceUt    d'un    vert    bron:^é    •     abdomen 
^or^  ■  aii:UiLo.i  trcs-court. 


j.CiMPs  doté. 

D'un    vert    doré  hrillan:  ,   polntUié  i 
aiguiUon  plus  court  que  Icorps, 

6.  Cisirs  fongueux. 

D'un  vert  foncé;  jambes  fauy:s  ;    «t- 
tenn.s  chjlures. 

7.  CiNirs    noir. 

Très  noif  ,yo':nti!iJ i  t.xifts  blatlchltrei. 

8.  Cisirs  foîitaire. 

D'un    noir  bron:ié  ;    cntenr.es    ne'iTCJ\ 
patu-s  hunes. 


Svîtt  it  rUtnitt^n  à  tHïfioin  Haturtlte  itt  tifeStH 


Cl  N  IPS.    (Infeâes.) 

iS.CiNiPS  foliacé. 

D*«n  vertjoyeitx;  ahdomtn dore; pattes 
hlanchts. 

19.  CiNiPS  tolacé. 

D'un  noir  brQn\é  i  pattes  ohfiitres  ;  de 
la  galle  imbriquée  du  Chine. 

zo.  CiNiPS -buxîfottne. 

Noir  ;  bafe  des  antennes  &  pattes  jour 
aâires  ;  d'une  galle  globuleuft  du  Ckéiu, 

II.  CiNiPS  frangé. 

Bronzé;  pattes  mélangées  de  noirâtre  ; 
d'une  galle  rougeâire  y  platte  &  frangée  du 
Chêne. 

11.  CiNiFs  en  grappe. 

Noir;pattes  blanchâtres^  euijfes objcuret; 
de  la  galle  en  grappe  du  Chêne. 

1}.  CiNips  nain. 

D'un  vert  brillant  ;  pattes  pâles  ; 
d'une  petite  galle  globuleufi  desfeulllts  du 
Chêne, 

14.  CiH  J  PS  pidîcuté.    '  ' 

Grifâtrei  ailes  avec  une  croix  linéaire 
obfcure;  de  la  galle  globuleu/e  dts  fitun 
du  Chêne, 

ij.CiNiPS  fcabré. 

De  la  galle  raboteufe  du  Ch£ae% 

iS.  CiNiPs  cubcECalé. 

De  la  galle  tuberculée  du  Chine. 


^.Ciinpsdes  Mouches. 

D'un  vert  doré  brillant  i  pattes  jaunes  t 
fauttufes. 

10.  CiMiPs  des  Galles. 

Bronzé,  abdomen  noir;  jambes  blan- 
châtres,      » 

1 1.  CiNiPs  quadrille. 

Noir  ,  un  peu  bronzé  ;  baji  de  Vabdo- 

men  &  paiies  ferrugineujis  J  aîles  tranjpa- 

rncet ,  avec  deux  taches  marginales  noires. 

12.  CiNirs  des  Chiyfalides. 

D'un  vert  bleuâtre  doré  ;  abdomen  d'un 

vert  brillant;  pcttes  pâles, 

1  j.  CtNiPs  des  Larves. 

D'un  vert  doréi  abdomennoir^  avec  une 
tache  pourprée  ;  pattes  jpunes. 

14.  CiNiFS  des  Œufs. 

Noir  ;  patres  pâles  ;  aSes  tranfparentes. 

15.C1N1P4  de  lichaeHDion  des  Pu- 
cerons. 

D'un   noir  luifant  ;  pattes  pâles  ;  an- 
tennes pre/que  peclinées  dans  le  mâle. 

16.  CiNtPS  desCocbenilIes. 

D'un  noir  bromfé ;  abdomen  blanchâtre; 
pattes  lividet. 

17.  CiNiPS  ponâuék 

Bron\é  ;  pattes  noirâtres  j  aîles  tranf- 
parenies  ,  avec  ua  point  marginal  obfcur. 


r?» 


SiAé  it  natniMm»9k  rtlyioiM  I^M^êOt  Ja  U/eOa. 


C  1  N  1  P  s.    (IhCtâet.) 


17.  CiNtPS  numirmile. 

De  la  galle  circulaire  applaûe  desftuUles 
du  Chêne. 

xS.  CiNiPs  des  rKÎnes. 

Noirâtre  ;    eîles   trMnfparenies  •  de  la 
galle  ligneufe  du  Chêne. 

x^.  CiNips  du  Lierre  terreSte. 

Noirâtre;  corceltl  velu;  de  la  galle  du 
Lierre  ce  r.Jlrt, 

}a.  CiNips  de  l'Olïer. 

Jaune  ,  corcettt  noir  j  de  la  galle  des 
feuilles  de  l'Ofier, 


j  !•  CiMiPS  Captiîr. 

D'un  vtrt  brilUm  ;  pattes  pâles  ;  de  la 
gaife  fermgineufey  en  grain  d'orge  ^  du 
Saule  capriir, 

52.  CiNirs  du  Sadie. 

Njir  ,  doj  du  corcelet  vtrdâtre  ;    de  ht 

gjlli  irr.hriquée  du  Saule. 

)  j.  CiNiPs  du  Gtamen. 

Dt  la  galle  filamenteife  du  Chien-dtnt. 

J  4- Cl  NI  PS  de  rOranger. 

Ferrugineux  ;  tafe  des  ailes  blanchâtre, 
avec  un  point  ns>ir. 

5f .  CiNiPs  fauieur. 

Noir  ;  pattes  fuaeufet ,    ohfcures. 


^6.  CiNtPS  croire. 

Noir;  aîies  croiféu;  pattu  famteMfu ^ 

auves. 

57.  CiNiPS  des  feuilles. 

D'un  noirverdâtre  brillant  ;  desfemJlei, 
fans  galle. 

}8.  CiNtPs  focîétïire< 

D'un  noirlui/ant;  d  sfeùUesditRû^trt 

fans  galie. 

3^.  CiNiPS  cicculaire. 

D'an  vert  d  ré  ;  pattes  fauves  ;  antentits 
obfcures;  des  fcuiltes  du  Chêne  ^  fitiu  gdlle.. 

40.  CiNiFs  des  rameauE. 

Pâle  ;  yeux  &  abdomen   noîrsi    de  la 
galle  eottonevfe  des  rameaux  dst  Chêne. 

4t.CiNii's  do  Hècre. 

Noir  ,  faai  taches  ;  de  la  galle  en  pcirt 
des  feuilles  du  Hêtre. 

41.C1N1PS  paitindre. 

Nair\  pattes  pâles  ^  de  id  galle  imê^e 

du  Saule. 

4}.  CiNiFS  daFigaietcoaunoa. 


Noir,  tuifaai  ;  pattes  d'Hit 

des  graines  de  la  figue. 

44.  CaMiPsdaFigoùi  S] 


Ncir^  glabre  ;  paaupHtcsidtifnùaet^ 

du  Figuier  Sycomore, 


Crmirt  atfctMdiMt. 

Cynipt  «NM ,  aiJaatiiu  ftûoUtù  èwieo  adf.tn. 
btfc, ÏAi,  Mvu.'uf.  tam»  t.p^,  zfi.  a^.  i. 

i,II  c(t  no  dei  pltu  grandi  i»  ce  «ne.  Lms'i- 
'  ÎRuiei  (ont  noice»^.  eonno',  iWHiilinnMi.*  Le  coi- 
itlctcft  broox^,  ftr^aSoncft  termina  en  poiirr. 
L'aUonen  eft  p^doU,  lelcréj  coiiiqae,>  un  ^^u 
comprimf,  d'une  coàleni  biooxéc"  bnllantc.  Lc^ 
pute*  foncpUct,  avec  labaTe  dci  «tilb»  aoirc. 

S' II  le  t^oore  «a  Suc. 

;'!.  Onim  de  B{d'gaar. 
"   Crvirt  Btdtfitaru. 

Cyitiptikoraetviridi-*'ito,aUomiilt  aunofttis  uni 
ttrport  lengiorihu.  GiOff.  />t/I  t.  %.p.  196.  n°.  t. 

•iLe  Cyn^  ioti  i  qoeoe,  dn  Béd^gou,  liHe  , 
t^ton.  Ib.    ~ 

*  CrMiptBtéigmam.Yov^c.Eai.fdr.i.p4)g.  j7^. 
*•.  I. 

,  leAntMxmt  Bedcgnarii  aurétmt  ,  tkoraet  vlridi , 
'^Uomint  aarro.  Lin.  Syft.  ntt.  pag.  919-  »'.  «)■ 
^Faan.  Siuc.  «».  lC)4. 

lehiuunum  Btitgaarit.  Tai.  5>>^.  tat,  p.  4;  t. 
4*.  Bj. — Spt€.  inf.  tom.  i.  pag.  4jt,  «•..  1  jo. — 
JUtft.  m/  ton.  i-/tff.  270.  n*.  1)1.     '' 

Ichncninoo  dort  Jk  Bidêgmar^  kanteonet  hnCitt 
en  maniie  aoitei ,  dont  la  tCtc  &  le  coToelei  TonT 
d'an  vett  doté  ,  le  ventre  d'un  pourpre  doré  X  lu 
ptBcsjaunet.  Dio.  Mim.  ffl/I(0fli.  »,f«rr.'>.p,  S77. 
■^^  10.  Pt.  i0.fy.  ta.  lit 

Mentzslios.  itâ.  Mf.  cono/   Jm.  t.  an»,    t. 

^^.  10. 

Rbaom.  Inf.tom.^.pég.nfi.  4j),4«9.  P/.  41. 
fy-   13-14. 

KoEitL.  /r/.  rom.  j.  («t.  tj.j^.  ^.  C.  U. 

pLANC.  /;>/   P4f.    lis. 

'Cynips  Bidtgaarit.\\i.\..  Ent.  tçm.  i.peg.  104. 
•*.  1. 

'Les  antenne*  font  nottcs.  cjrlindri^et ,  cou- 
4fCt,  nnc  foii  plni  longoei  cjne  la  tète.  Les  ycui 
Cmi  bruni.  La  iJte ,  le  coreelei,  l'abdomen  &  I«( 
c^tflêi  poll^ricurci  font  d'un  vert  doté,  pEnt  bril- 
lât fur  l'abdomen  cjue  partout  aillcui^.  Lc^ 
<]a^e  pattrt  antèrîeuret  font  pilei.  L'aieuillon  <!<; 
la  femelle .  bcancoup  plui  long  que  k  coip  , 
dl-flôÎM«(it  de' irab  filcn,-  dont  Avêx  \ttiimx  , 
Min,  uivwt  drglUe,  ft  u  autre    tu  nuticu. 


itoa  pedt  point  aoiiiire  ^  1  lent  bord 

Ce  Cjn»!  vit  Caat  la  donna  de  larrc,  daaa 
le*  gallei  efeveluci  da  Ro^  fiwvag^,  coww 
font  le  nom  de  B jdéciun.  Mail  ce  ti^éft  fai  M 
qui  Ici  produit,  s'il  nnt  ca  etoÏTe  de  Gm;  J 
cA  au  GSfUtain  U  deftinSenc  de  l'habîeaac  •«•- 
rel-anqDet  on  doirca  excroîfiâncai ,  qai  ÎBécka- 
remcot  font  rcmpUei'  de  lôgct  hahitcci  pw  dv 
lanet,  II  eft  fàni  doute  bien  diCcUc  de  fcoao»- 
cer  fur  de*  objen  qui  doivent  autant  édufvcr  .  ï 
"    "  '  ifcrvaiioai.'  Cet    hrvti   mmok 


la    vne  qu'à  Toblci 


aoffi  det  fongnfitj*  da  cbfite,    i-peu-pcts  I 
blablcf  à-eelln  dn  Hefiei  fauv^.    Cea    tay 
fit^  rondes,  durct,  découlent  un  pen}analtre,rc8cB> 


blcnc  à  de  pctîtct  boulet  de  bab,  *  fenacut  «kI- 
queto  de*  cfpècct  de  bonquen,  par  leur  ato> 
Mage, 

Il  fe  trouve  en  Europe. 

).  CiNirs  puipuriu, 
Ctmih  purpurtfttnS. 
Cymiptpv^irmfetmt ,  th»raa  pofîtt  mano^pA 

n  relTenib'e  beaucoup  aux  précédent ,  pour  h 
fbnne  Bc  U  grandeur.  Let  anrcanet  feue  aoïm, 
avec -le  premiec  article  fauve.  La  ine  eS  Sm 
yiolet  pewpré  à  là  partie  rnpérienre,  -ft  d'à 
vcR  dord  à  là  partie  aatérieate.  Le  corcelct  cl 
Stm  vMn  pourpré ,  avec  la  partie  pofténcurc  d'à 
vert  doié.  L'abdomen  cA  d'un  noii  purpurià  ,  irii> 
biilbntt  un  peu  doré  à  fabafc,  ft  un  peu  ^avc 
à  (à  partie  ioRrienre.  Lei  pattei  (ont  fàovcL 
La  hanche  des  poftéricurei  cS  d*un  vert  dofé. 
L'a^uillon  eft  noir ,  un  peu  plus  long  que  le  corp^ 

Te  V»  trouvé  dans  les  chantier*  'de  Patîs. 

4.  CmiPt  ven. 
CrKtrt  vùidii. 

Cynips  thoract  vtr:di-tHto,mtdomiru  aun^ftih  «ai 
non  txjinis.  Giorr.  hj.  lom.  1.  pag.  lytf.  ■*.  u 

Le  Cinips  dori  faits  guau,  Cioft.  U, 

Cynips  vindis.î 00 KC,  Ent.  par.  i.pag.  jln, 
««.  1. 

Cette  erpccereneinbIetaQc-à-&it  à  la  précédotc, 
Teulcment  clic  cfl  un  peu  elui  petite.  Ses  caifa 
poRcricurcs  ne  fooc  point  dorées  ,  mais  elles  iMi 
jaunes  ainlï  que  le  relie  des  patte*.  L'àfptBm 
ne  paroîi  pas  à  l'citéricur,  il  déborde  à  pcÎK 
le  ventre  ,  Se  le  point  marginal  des  mit»  A 
peu   apparent. 

Cet  infeâe  ffeft  pent-étre  qu'snc  viiM  Jl 
précédent ,  00  ac  difi^  ^quc  par  la   icac  D  A  j 
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trôaVc  aux  environs  de  Paris.  La  larve  vit  dans  le 
Wdéguar. 

5.  CiNiPs  doré. 

Crmrs  aurata^ 

Cynîps  viridi-aurea  pmBata ,  fctîs  corpore  bre- 
viorihus. 

Cynîps  punHatus  fericeo-auratus  ^  fetis  ant  corpore 
hrevioribus.  Geoff.  inf.tom.  1.  p.  197.  n«.  3. 

Le  Cinips  porte-or,  Geotf.  16, 

Cynîps  auratus.  Fourc.  Eni.  par.  i,  pag,  )8o. 

Cynîps  Rabî.  Schrank.  Enum,  in/l  avfi,  «<>.  64^. 

Il  cft  plus  petit  que  les  précédents  &  il  a  en- 
viron une  ligne  &  demi  de  long',  fans  comprendre 
i'aigmllon.  Les  antennes  font  noires ,  avec  le  pre- 
mier article  p5Ie.  Tout  le  corps  cft  d'une  belle 
couleur  verte  dorée.  Les  pattes  font  pales.  Le 
corcelet  eft  pointillé ,  &  labdomen  eft  liflTe.  L'ai- 
guillon efl  noir ,  de  la  longueur  de  la  moitié  du 
corps.  Les  ailes  font  tranfparenccs. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris  j  J'ai  tu 
forrir  d'une  galle  fbngueufe  du  Chêne ,  cinq  ou 
fis  de  ces  Cmips^  avec  une  trentaine  de  Diplo- 
lepes,  qui  fans  doute  avoient  eu  tous  eofemble 
la  même  habitation.  Refle  à  favoir  quel  en  étoit 
le  premier  habitant. 

Schrank  a  vu  fertir  ce«  infeéle,  en  mai,  d'une 
galle  formée  fur  les  tiges  &  les  feuilles  d'une  ef- 
pèce  de  Ronce,  Rub\is  cafius. 

€,  Cinips  fongueux. 
Ctsïps  fungofa, 

Cynîjxs  nîgro  -  vîrîdîs,  tîbiîs  fiavis  ,  antennîs 
fafcis. 

Cynîps  nîgro'vîridîs  ,  tîbîîs  fiavîs  ,  galU  fungofs, 
quercus.  GeQPF.  Jnf,  tom,  X.pag,  1^7.  »«>.  4. 

Le  Cinips  de  la  galle  fonguoufe  du  Chêne. 
Gxoff.    Ib. 

Cynîps  fungofus.  FouRC.  Ent.  par,  1,  pc^.  j*8o. 
n^.  4. 

Il  refTemble  beaucoup  au  précédent,  tes  antennes 
font  brunes.  Tout  le  corps  cft  t^un  vert  foncé 
brillant.  Les  pattes  font  jau&cs;  avec  les  cuiflcs 
d*an  vert  foncé. 

.    Il  fc  trouve,  auiiL.qoe  le  précédent,  dans  les 
galles  fbogueufcsta  Chêne. 


d'iN-  jii 

-       •  -. 
7»  Cinips  noir. 

Ctsits  nîgra» 

Cynîps  atra  puri&ata ,  tarfis  albidis. 

Il  n'a  guère  plus  d'une  ligne  de  long.  Les  an- 
tennes font  coudées,  compofées  d'articles  di(- 
tindls.  Tout  le  corps  eft  noir.  La  tête  &  le  cor- 
celet font  fortement  pointillés.  L'abdomen  eft  lifte. 
Les  pattes  font  noires,  avec  l'extrémité  des  jambes  » 
&  les  tarfes,  blanchicres. 

M.  Geof&ov  a  regardé  cet  infede  comme  une 
variété  du  précédent,  quoiqu'il  en  diffère  par  le& 
couleurs  &  par  la  forme  du  corps. 

Il  fe  trouve  en  France.  M.  Danthoine  me  l'a 
envoyé  de  Provence  \  il  l'avoir  vu  fbrtir.  d'une 
galle  fongueufiidu  Chêne. 

8.  CiKips  folitaire. 
Cririps  folîtarîa, 

Cynîps  nîgro  -  dnea  ,  pedîtus  fufcîs  ,  antennîs 
ni^rîs, 

Cynîps  nîgryh-cupreus  ,  pedîbus  fufcîs ,  galU  rofurt" 
dâf  glabre,  dur^^  foliorum  quârcûs,  Geoff.  Inf 
tom,  i.p.  1^8.  «*.  f.  PL  is^fig*  I- 

Le  Cinips  de  la  ^alle  ronde  &  lifté  du  Chêne* 
Geoff.  Ib.       ' 

Cynîps  pomaceus. lorjKc,  E,ntom.pars  i.  i».  jSi* 
«  •  5« 

Il  a  environ  une  ligne  &  demie  de  long.  Les 
antennes  font  noires.  Tout  le  corps  eft  bronzé- 
brillant.  Les  pattes  font  d'un  brun  marron.  Les 
ailes  font  tranfparentes,  fans  taches. 

Ce  Cinips  vient  dans  les  petites  galles  liflef  ^ 
rondes  &  dures,  qui  fe  trouvent  fous  les  feuilles 
du  Chêne.  Ces  tubérofttés  font  attachées  ordinaire- 
ment aux  nervures  :  on  trouve  la  figure  de  ces 
galles  dans  Reaumur.  Mém.  inf.  tom  3  j».  ^  f .  fig.  ^. 
Bllds  font  ligneufes,  d'une  fubftance  dure  &  fer- 
rée ,  &  font  formées  comme  les  autres,  par 
l'extrayafation  -du  fuc  de  la  feuille,  que  pro* 
duit  la  piqûre  du  Onips,  lorfqu*il  y  depofe  fes 
ceufs.  Cet  infeâe  eft  toujours  feul  dans  chaque 
galle.  Quelquefois  au  lieu  du  Cinips  on  voit  for- 
tir  un  infede  brun ,  plus  grand ,  un  véritable  Icl.ea- 
mon ,  qui  n'eft  pas  l'haoîtant  naturel  de  la  galle , 
c'cft-à-dire ,  celui  qui  Ta  formée.  C'tft  un  para- 
fite,^  ou^  plutôt. un  étranger,,  dont  l'œuf  dépofé 
dans^  la 'jeune  ^!e  par  la 'mère,  ft^*  venant  à 
éclore ,  produit  une  larve  qui  dévore  celle  du 
Cinips,  &  fort  enfnite,  lôrfqu'elle  a  fubi  fes  meta* 
I  morphofes,  fous  .la  forme  d  infère  ailé. 
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Af BRIAN.  ïnf,  ew^p,  tab.  44.  &  tab.  $%, 
COED.  l'nf.  1.  tab.  77. 
Dec  Mém,  inf.tom,  i.  tab,  ^o.fig  i8« 
RoES.   Inf,  tom.  u  Vcfpa.  tab.   j. 
Ickneumoa,  AntlopA.  Scof,  Ent,  cam,  ;f^.  y 6^, 

Ickneumon  Puparum.  ScHkahk,.  Enum.  inf.  aujl. 

Cynps  PuparMm.tojjKC.  Ent.. par.  x.pag.  j^. 

Il  a  près  de  deux  lignes  de  long.  Lc^  antennes 
font  fauYcs  dans  les  mâles  »  brunes  dans  les  fe- 
«lelles.  La  rèce  &  le  corcelec  font  d'un  vert 
MeuScre  doré.  L'abdomen  e(l  d'un  verc  bronzé 
brillant.  Les  pattes  font  fauves  dans  le  mâle  ;  les 
cuifles  font  d'un  vert  doré  dans  la  femelle;  & 
tes  jambes  /ont  pâles« 

Les  larves  vivent  dans  le  corps  des  chryfaiidcs 
^  différentes  efpèces  de  Papillons. 

Il  fc  trouve  en  Europe. 

i^,  CiNiPS  des  Larvel. 
Cthih  Larvarum. 

Cynips  aura  ta  viridis  ,  abdomînc  mgro  :  macula 
dprjaii  purpurafceme ,  ptdibus  jlavis  ,  anunnis  ftp- 
itmnodxU. 

Ichntumon  léorvarum.  Lin.  Sjft,  nat.pag.^^^. 
n*.  6y,  ^'Faun,fu€C.  n?.  1637. 

Ickneumon Larvamm.  IFAB.Sp.  inf,  tom,  i,p.  j^^9, 
ni*.  1 14.  —  Mant,  inf.  tom.  i.  pag.  170.  n^.  i  jtf. 

Ickneumon  Larvarum.  Dec.  Mim.  inf,  to^m.  i» 
JM/T.  i.p.  «8^.««».  i^.pL  II.  fig.  i. — 9. 

Icboeamon  vert  dori  à  ventre  nolr^  fauteur  à 
antennes  brifées  en  maflue ,  à  tête  &  à  corcelet 
d'An  vert  doré;  à  ventre  noir  avec  une  tache 
Bvttne,  5c  à  pattes  jaunâtres.  Dec.  Ib. 

Rbaum.  J/t/I  tom.  1.  pt.  }6.  fig.9.  10.  II. 

Ickneumon  erucarum.  Schrank.  Enum.  inf.aufi» 
nù.  7S9' 

Les  antennes  font  coudées  ,  noirâtres ,   avec  le 

!  premier  anicle  jaunâtre.  La  tcte  de  le  corcelet 
bnc  d'un  vert  dore  très-brillànt.  L'abdomen  eft 
noir^  avec  une  tache  tedacée  vers  la  bafe  de  la 
partie  fupérieure.  Les  pattes  font  d'un  jaune  blan- 
cMzro.  Les  aSles  focft  tranfparedtes,  fans  taches^ 

^  Les  larves  de  eocte  efp^ce  de  Cinips  fe  trouvent 
diàs  le  corps  des  chcoiUcs  vcluieSy  à-  fdze  paibcsv 
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ui  vivent  fur  le  Maronnier  d'Inde ,  comme  aufC 
ur  l'Erable  9    &  dont  Reaunl^ur    nous    a   donn6 
l'hiflotre  &  la  figure.   Elles  percent    Kr  peaa  de 
l;ur  vidimc,    &  fôrtcnt  de   leur   habitation    vert 
léeé^ -Elles  reftent    enfoncé  fans    s'éloigner   te 
un^de$^  aderes  :  on  leut  volt   feufemcfot  reniuet 
la  tètè  de  tcrtps  eii  tdinps,  8t  contraôcr  les  an- 
neaur  dit  cTôrpt.  Cd$^  petfces   larves  oflt   le   corrt 
gros-  ft'dfc  figufé  oyaiei   Leiif  couietir  cit  blaiicnt 
&  Idf^^té.  EH^  ibnc  eoffiiticf  ehdiiitcs  d'an.  vetofS'» 
cSfèet^  ié' ïicfit^  jtîiiSLfitë  qui  les  fiie   ctJntte  le 
plaftf  dt  pd#ti<$n.  On- voit  daiii  leut  intérieur,  au 
«riiVèrs^ dc^fcà pei««raiil^ente,  ohc  mati^c  brune: 
ce  f<Mit  dciexci^etts  (^u-'elief  ont  cônfervés.  Les  lar- 
ves ordlnaifeotcAc  onft  Ic-boitt  antérieur  de  leur  corps 
phis  délié  que  le  derrière?  j  dknsnos  petites  larvct 
au^  ciMitraire  le  derrière  fyàt  en  pointe    conique , 
la  partie  antérieure  beaucoup  plus  gt'ofTe,   a  par 
devant  une  petite  pièce,   eoapée    qu^rrément   o« 
tronquée.  Le  corps  eft  diVifé  en  anneaui,  &  tout 
le  long  du  dos  r^gtfe  une  ligne  brune.  Quclqtiçi 
heures  ap>rès  leur  (ortie  du  corps  de  Ir  dicnitle  , 
elles  Ce  vùident  &  jettent' lenrs    czCréinens,    qui 
font  des  grains  arrondt^^    d'un  brun  obfcur,   qui 
s'accumulent  en  petit  monceati'  ad  Sont  du   der- 
rière» à  riièturie  qu'ils  font  pbufnFrdchorsv  kcaiinlQl: 
3ui  paroît  avoir  coùnu    cettcf  efp^e  dé  larve  , 
it  que  les  gens  peu  inflruits  poûrroidit   f^etsitt 
fes     czcrémens    pour  nù   petit    oeof.     On    peut 
obferver  que  4*évacttatiôn  d'exaémeas  de  ces  larvts 
eft  bien  plus  conOdérable  qu'on   ne  le  remarque 
dans  les  chenilles  ou  daifs  les  aun;es  krves.  Elles 
jettent;  à  proportioti  du  volnme  de  leur  corpt ,  une 
grande  quantité  d'ezcréiiicns ,  &*  qui  edfemblc  (brrtietft 
une  maire  de  la  grofl^r  de  \ï  t€tf  d'iint   petite 
épingle.  Les  graitis  fotft  pobin^   art  à  ntf  hurs  àd 
corps  &  par  intervalles ,   ib*  ie  fuiteut   ainff  leî 
uns  après  les  autres.  Ils  font  d'abotd  liquides  oii 
en  forme  de  bouillie ,  mais  ifs  deviennent  bientôt 
durs  en  fe  dclTéchant.    Pour   les    faire    fortir  ,    la 
larve     donne     à    fon     derrière    des   mouvement 
de  dilatation  8t  de  contradion.  Nouvelleinent  pro^ 
duits'y  ces  grains  font  d'un  brun  roogeâtre  ;  cette 
couleur  change  en  un  bruii    de    cafeT  Vus   a    la 
lout>e,  ils  rêuerablcnt  afièx  à  U  gfaîne  des  choux* 
fleuri.  H  yr  a  toute  apparente  qiie  les  aiitf es  larves 

3ui  vivent  dans  les  galles,  A:  qui  ne  donnent  point 
excréniieni,  nef  les  rentieàt  aud!  que  forfqn'effes 
(ont  forties  de  leur  premier  filjour. 


Après  que  ces  larves  fe  (ont  bien  vuidécs^ 
elles  fc  transforment  en'nyrirphes,  Avâht  la'cranf« 
formation  »  elles  fe  placent  fur  le  dos  &  fc 
trouvent  ainfi  collées  contre  le  pfarf  de  pdfition  , 
par  la  liqueur  gluante  dont  tou€  leur  corps  c(î 
humedé.  Hlies  ont  donc  toujours  le  dcfTous  du 
coffis  dlHgé  ch  haut:  C'elt^  ordinairement  fur  les 
feuilles-  àt9  arbrei^  qu^-cHes'  s^arrangent.  Se  qu*oà' 
les  trouve  transformées  en  nymphes.  On  a  cru 
long-iMfs^;  firir  FMtottté  dr  Reataniif ,   t^ue  b 
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'Cotcorum,  FaB.  Syfl.  taz,  pag.  14). 
Sf.inftom.   l.  p'g.    +)?.  B".  II».— 
Ijl  nm.  i.p.  i-jo.  n".  t}9. 

\.Mim,  inf.  tom.    i.  pi.  iJ.fig.  17. 

W-h/iniamoa  Cocconim,   SchxanE.  Enum.  iitf. 


Les  antenoei  roui  noires,  coudées.  Le  coq)s 
cft  d'un  ven  foncé  tris-luifanc.  L'abduroen  cH 
court,  prefque  rond.  Les  ailes  font  traDfpaTences , 
£uu  tacnet.  Les  pattes  font  d'un  jaune  liviile. 

Il  dcpofc  Tes  ccufi  dans  la  Cochenille  de  I'Ofihc. 
Sa  larve  éclotdans  ['incéricui  du  corps  de  k  Cochenille 
8c  Te  nourrie  à  fcsd^penf.  Elle  s'y  change  en  nymphe, 
^nne  cçuleur  noire,  avec  un  peu  de  vert  loilânt 
fur  la  léie  &  fur  le  veocie  ;  It  elle  en  (on  fous  la 
fixmc  d'infecte  parfait. 
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Il  Ce  trouve  en  Europe, 
I7.  CiNifs   ponâué. 


Cynips  titea  ,   pediiui  fufclt  ^    alarum  punBo 

Cynipt  nigro-cuprtas  ,  ptdibus  fufcit  ,  alarum 
piutaofufco.GEOIt.Inf.  tom.  1.  p.  t»».  n".  (■. 

Le  Cinips  aoîiâne  à  point  marginal.  Geoff.  Ib, 

Cynips  punSatMs.  Fovxc.  Eiu.  par,  t.  p.  }ti. 
m",  f. 

Il  icflètuble  beaucoup  au  Cinips  folinire.  Tonc 
le  corps  cft  bronzé,  brillant.  Les  inccnnec  font 
noires,  cnudécs.  Les  pattes  font  d'un   bruo  fériu- 

Ïineus.  Lcs^iks  font  tranfpuientes   Si    mari^uécs 
un  point  marginal  noir. 

11  Ce  trouve  aux  environs  de  Paiis. 

18.  CiHiPS  foliacé. 

Crut  et  fotiacea. 

Cyaips  viritU-firieto' ,  abdomtnt  aaraco  ^  ptditiu 

Cynips  viridl  -fericeus  ahdomint  aurato  ptdiius 
aldU  galU  intra  foHorum  qutrtûs  fubfiantiam  dtli- 
ufctniii.  Qtoft. Inf.  ttm.  ».  p.  ijj.  n*.  7. 

Le  Cioips  de  la  galle  du  Ch^oc ,  qui  vient  dans 
la  fabftaace  mêoie  de  la  feiulle.  Geoff.  Ib. 

Reauu.  Mim.  inf.  tom.  g.  (46.  j  j.  fg.   5.  j.— 

12. 

Cynips  follattus.  Fouito.  Eat,  par,  *,;.  j8l, 
"*■  7- 

Bif.  Nat.  des  Jnfitiet.  Tom,  F, 


n  n'a  guère  plus  ^'une  ligne  de  long.  Les  an- 
tennes font  d'un  jaune  pâle..  Le  corps  efl  d'uK 
beau  vert  doré.  Les  pattes  font  d'un  j«uitc  pitç. 
Les  ailes  font  tranfparentcs ,    (ans  racbct. 

La  larve  habite  dans  une  galle  produi:e  4anc 
la  fubftance  mifne  de  la  fouille  du  Chêne,  d'od 
elle  ne  doit  fouir  qu'iafeâc  parfait.  Cette  galle 
paroît  également  des  deux  côtéi,  fie  fonne  fut 
chaque  fur^e  de  la  fouille  une  élévation  bémi^ 
phéiique  i   fes  parois  font  mmcct  K  peu  l^ntofci. 

Il  Ce  trouve  aux  environs  de  Paris. 

ip.  CiNiPi  rofàcé. 

Crmrs  Quercis  gtmmi. 

Cynips  nigro-cupna  ,  ptdîias  fufàs  ,  galla  im- 
irieait  qutfcHs. 

Cynips  Quercûs  gemiiuc  gemma  qaereât  nions. 
Lin.  Syjl.  nai.  pag.  jij.  n".  1 1.  —  Faun.  fuit, 
edit.  z.  b".  Ijij. 

Teaihrtdo  gaiié  imhrictUM.  Lin.  FaisK,  fitee, 
edit.  t.  n».  94S. 

Cynips  nigro-eupreus  ,  pedibus  fafitt ,  galli,  im" 
iricata  quercûs.  Geoff.  inf,  tom,  t.  pag.  iff, 
«*■,  8. 

Le  Cinips  de  lagallccnrofe  du  Chine.GEOFF.  Ib. 

Reaum.  Ment.  inf.  tom.  j,  tai.  4)- fis-  i-  *~  ■*• 

Fkisch.  Germ.  11.   M*,  i.fig.  ». 

Cynips  gemma  qaircûs.  FovKc.  Ent.  par.  1. 
g.  j8».  «".    8. 

Il  a  environ  nne  liçne  de  long.  Le  corps  eft 
d'un  noir  verdâtrc  luiT'ant.  Les  antennes  &'  Lt 
pattes  font  d'un  fauve  obfcur.  Les  ailes  font  traul" 
patcutet. 

C'cft  dans  tes  bourgeons  de  Chf  ne  qu'il  déporc 
fos  oeuls,  &  il  produit  une  belle  efptce  de  galle, 
feuillée  comme  un  bouton  de  rofe  prêt  à  s'épa- 
nouir. Quand  la  galle  pli  petite,  les  fouilles  font 


ferrées 


uigees  1 


c  fur  l'autre  d 


e  les  tuiles 


;.  Au  centre  c(l  une  cfpéce  de  noyau  \i- 
gncux ,  au  milieu  duquel  clt  une  cavité  dans  la- 
quelle fe  trouve  logée  la  petite  larve,  qui  s'y 
nourrit,  y  grallii ,  fubît  la  métamorpkofe  Oc  en 
perce  les  parois  pour  fornr  fous  fa  deruière  forme. 
Toute  U  galle  a  fouvent  près  d'un  pouce  de  dta- 
mctre,  quelquefois  davantage  ,  lorfqit  elle  efi  fiche 
8c  épanouie  ;  elle  tteni  à  U  branche  par  lîa  pédi- 
cule coun. 

U  fe  tzouve  ea  Europe. 

Ggggs 
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lo*  CiNirs  bacciFonnc. 

Cririrs  ^uercus  bt€earum% 

Cyntps  nigra  •  hafi  anitnnûrum  peJUhuJqtu  /j* 
^f:t.tti^iu.  Lin,  Syfi.  nat.p.  ^17.  k9.  4.  —  Faua. 
fiec.  n^.  1511. 

Cynips  qtttreûi  haccamm.  Fai*  Syfi.  eut.  p-  XIS* 
M?,  ).  — ^/y^c.  inf.  tom.  x.  /•40|.  ^9.  ^.^^Moiu. 
iuf.  tom.  !•  p.  15».  Ji^.  4« 

KiAitM.  /il/  )•  M^.  41.  /^«  8« 

Vddu.  I>(i^  Si.  #tft.  I.  fig»  14, 


Cynips  nlger»  pedUus  fuivo^jUvis  gaiiomm/kn^ 
giformum  qutrciu.  Gbobf.  Inf.  iom*  &•  pag.  joo. 

'  Le  CiDÎps  de  la  gatte  en  cbapcaa  da  Cbéne. 
Gboff.  Ib. 

Cynips  haccarum  quereûu  FouRCi  Ent,  pan  t. 

II  n'a  guères  p!af  d*anc  ligne  de  long.  Les 
antennes  (ont  coudées,  noires,  avec  la  bafe  jaa* 
nâcie.  Tout  le  corps  eft  roir.  Les  pattes .  font 
jaunâtres.  Les  ailes  font  tranfparentes. 

La  larve  eft  folitaire  êc  Ce  trouTe  dans  àne 
ga*le  '«!;lobu'cii(c,  de  ta  grandeur  d'un  pois ,    unie 

5ar  un  p«diculc  très  court ,    à   la  partie  infifrieure 
ts  feuilles  du  Chêne.  L'mfeâe   par£ûc    en  fort 
Ters  le  milieu  de  Tété. 

Il  £è  trouve  en  Europe, 

&i.  CiMiPS  frangé. 
Cl  s  IFS  jimbriatd. 

Cynips  nigro'éiedy  pedibus  fujca^vatiegatis . 


m    ^ 


Cy'ii:!S  nigrO'aureu.%  ,  pedibus  fufco  vanegjtîs 
galU  plans    rubrs  fimhriats  quercâs,  CeOFF.  Inf, 
tom.  !./>.  joo.  n*.  ic. 

Le  Cinips  de  la  galle  platte&  fîifée  du  Cbcne. 

(jEOFF.   Ib. 

Cynips  fimhrictus.  FOURC.  Bas,  par,  x.  p.    jgj. 

Il  cft  il'un  noir  bronzé  brillant.  Les  antennes 
Ton:  cou.^écs,  noires.  Les  partes  font  entrecou- 
pées de  jaune  pâle  6l  de  brun.  Les  ailes  foiit  cranf- 
parcntes. 

La  larve  vit  dans  une  petite  galle  ronde ,    ap- 

Éatic,    roiii^eàtrc,  entourée  d'un   double  rang  de 
llon^     frji'uc?  ,    fc-rmées    fur  les    nervures'   du 
revers  des  f.uilks  du  Chcne* 

Il  fc  trouve  en  Europe.  ■ 
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i2>  Cinips  en  grappe. 

CTKifi  Quittas  pttioli, 

Cynips  nigra ,  ptdiUs  aUidis  \  ftmorihu  fifas. 
1 1  M,  Syfi.  nat.  fog.  ^iS.  Ji^.  7.  —  Fmus/fmgc. 
«*.  151}. 

Cynips  Qucrtéb  petioli.  Fab.  SyJI.  €iu.  p.  }U« 
«o.  ^.  —  Sp€€.  inf. tom,  i  .•  p.  404.  «*•  6.  —  Ataïu. 
ii^.tom.  i.p.  151.  is^.7.      » 

Cynips  fufias  niuns  «  capits  nigro,.  mUornimis 
4^icc  viiiofo  ,  gaiia  racemojaqusreîs.  GaolF.  Inf. 
tom.x.p,  )oi.  A**.  II. 

Le  Cintps  de  la  galle  en  grappe  da  Chêne. 
Gtorr.  Ib. 

R.1AVII.  Inf.  tom.  )•  tôt.  }  j./^,  |.  /• 

Cynips  ractmofus.  Fonmc.  Btu.pmr.  a«  /.  }t}« 

II®,  ir, 

11  eft  petit.  La  cére  eft  notre.  Le  corps  eft 
d'un  brun  noir  luifant.  L'extrémité  de  l'abdoiiiea 
eft  légèrement  velue.  Les  pattes  ùmt  d'un  jaune 
pâle,  avec  les  cuidès  obfcnre^. 

La  larve  vit  folitaire  dans  des  galles  globdeofcs , 
difpofées  en  grappe,  5c  placées  an  bouc  d*i» 
long  pédicule  fur  les  rameaiu  da  Chtee, 

«  • 

1}.  Cinips  nain; 

Crxfirs  minuta. 

Cynips  viridis  nittms^  pidikta  psdUiis. 

Cynips  viridis  nittns  ,  ptdiims  paù'idis  ,  gsHg 
glohofét  vix  ftnfilnlis  foliorum  qiurcûs.  OiOir* 
Inf  tom,  x,p,  joi.n*.  ii. 

Le  Cinips  de  la  galle  tête  d'épingle  da  Cbéne, 
GtOFF.    Ib. 

Cynips  minutas,  Fourc.  Enr.  par.  x.  p.  jSj. 
n^.lz» 

Le  corps  de  cet  infe^flc  eft  d'un  beau  ve*t 
brillant,  &  les  pattes  font  d'un  jaune  pâle  blan- 
châtre. 

Il  fort  d'une  trè^- petite  ga'*e  que  Ton  trouve  t">  .s 
les  feuilles  du  Cbénc,  Bc  qui  y  eft  attach-c  aui 
principales  nervures.  Cette  galle,  qui  n*a  qu  une 
demi-ligne  de  dianaétrc,  a  des  parois  minces, 
fcches,  allez  dures. 

Il  fe  trouve  aux  environs  de  Paris. 

1).  CiNtPS  pédicule. 
CrKjps  Quercâs  ptdunculi. 


Cynips  grifea  ,   atis  cruce   /ineari. 
nat.  pag.  ^18.  i<>.  .8.  —  F  «ail.  fuse,  a 
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Cynips  Quercûs  pedunculi.  Fab.  Sy/i»  tnt.  p,  j  i  ^. 
12**.  7.  —  Spec,  inf.  tom.  i.  pag,  404.  no,  7.  — 
Mant.inf,  iom,  i,  p.  151.  »**.  8. 

Cynips  ga*U'  pomlformis  txtumitatts  ramorum 
quercûs,  G£OFf.  Inf,  iom,  i.p,  301,  n*^.  1^. 

Le  Cinips  de  la  galle  en  pomme  des  extrémités 
des  branches  du  Chêne.  GcofF.   Ib. 

Reaum. //2/I  tom,  5./.443.  taB,  ^<fig'  i.  — ^. 

Cynips  pedunculi  quercûs,  FOURC.  Ent,  par.  l* 
pag,  38^.  n*.  16, 

Le  corps  eft  d'un  gris  obfcar.  Les,  aîles  font 
tranfparcntcs,  &  marquées  d'une  ligne  cruciforme 
obfcure. 

La  larve  vit  dans  des  galles  globulcufes  qui  fe 
trouvent  fur  les  fleurs  maies  en  coaten  ,  du  Chêne. 

11  fc  trouve  en  Europe, 

if.  Cinips  fcabrc  ^ 

Cynips  fcahra, 

Cynips  galU  fcahrt  foliorum  quercûs.  GeOTF,  J/i/I 
tom,  1.  p.  jof.  n®.  ij. 

Le  Cinips  de  la  galle  raboteufe  des  feuilles  du 
Chêne.    GcofF.  Ib. 

Cynips  fcaher,  FouRc.  Ent, par,  x,p.  )84.  ir^^.ij. 
KEAVu.Mcm.irtf.tom,  ^, p,  454.^/.  l^^fig.  $• 

M.  Geoffroy  &  Rcaumur  qui  ont  obfervé  la 
galle  ,  n'ont  point  donné  la  defcriprion  de  I  in- 
fcde  qui  la  produit.  J'en  ai  vu  forrir  un  Diplo- 
lèpc  ,  dont  la  tête  &  le  corcelet  étoicnt  teftacés , 
Tabdomen  étoit  noirâtre  luifant. 

La  galle  eft  affez  groffc  fphériquc ,  munie  de 
auelqucs  tubercules  »  attachée  aux  rameaux  du 
chêne  ,  par  un  pédicule  très-court. 

Il  fe  trouve  dans  toute  la  France. 

1^.  Cjnips  tubercule. 

Cynips  tuberculata. 

Cynips  ^alli.  tuhtrcuLattL  quercûs.  GEOft,  Inf, 
tom.  i.p,  301.  n^,  14. 

^    Le  Cinips  de  la   galle  à  tabercules  du  Chêne. 
Gcoff.  Ib. 

Cynips  tuherculatus,  FoURC.  Ent.  par,  i.  p,  3  S 4. 
JB^.  14. 

Reaum.  Mém,  inf.  tom.  3.  p.  445.  P/.  ^o.fig,  8. 
5.  10.  Ut  II. 
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Les  auteurs  que  nous  venons  de  cirer  n'ont 
point  donné  la  defcriprion  de  ce  Cinips.  Rcaumur 
a  vu  la  larve  ,  mais  il  n'a  point  obtenu  rinfc<fle 
ailé. 

La  galle  cfl  un  peu  plus  groflc  qu*un  pois, 
arrondie,  couverte  de  petits  tubercules  pointus. 
Elle  e(l  attachée  à  la  nervure  du  rcycrs  des 
feuilles  du  Chêne. 

Il  fc  trouve  en  France. 

17.  Cinips  numifmale* 

Cynips  numifmalis. 

Cynips  galU  numifmalis  quercûs,  Geotf.  Inf  t.  i, 
p,  301.  n«*.  15. 

Le  Cinips  de  la  galle  en  écu/Ton  du  Chêne* 
Geoff.  Ib. 

Cynips  numifmalis,  FouRC.  Ent,  par,  i,  p,  384. 
«^.  1  y. 

KEÂVU^Mém,  inf  tom.  ^.p,  44^.  P/.  ^,fig.  1 3^ 
14.  ij. 

Je  foupfonne  que  cet  infeéle  y  dont  Rcaumur 
&  M.  Geoffroy  n'ont  point  donné  de  dcfcription, 
appartient  au  genre  Diplolèpe  ;  d'une  galle  a-peu- 
prcs  femblable^  j'ai  obtenu  un  petit  Diplo* 
lèpc    noir.  "" 

Les  galles  font  circulaires  ,  applaties  &  ont  etv 
viron  une  ligne  &  demie  de  diamètre  :  Elles  coti- 
vrcnt  quelquefois  tous  le  delfous  des  feuilles  da  . 
Chêne.  Regardées  de  près  pomme  elles  doivent 
1  erre  ,  elles  paroiffcnt  très-jolies.  cHc!;  fr.nr  arta-n'* 
chées  i  la  feuille  par  un  pédicule  très-court,  êc 
paroiffent  comme  fcdîlcs. 

Il  fe  trouve  dans  toute  la  France. 

18.  Cinips  des  racines. 
.  Cynips  radicum. 

Cynips  fufca  galU  Honet  quercûs. 

Cynys  galU  lignes  radicum,  Geoff.  Inf  tom,  U 
pag.  301.  n^,  17. 

Le  Cinips  de  la  galle  ligoeufc  ^  des  racines. 
Geoff.  Ib. 

Cynips  radicum.  FouRc.  Ent»  par.  t.  p.  {Sy. 
n^.  17. 

Reaum.  Mém.  inf  tom,  3.;».  455.  tai.  44.  fig,  4^ 
—  10. 

Il  a  environ  deux  lignes  de  long.  Les  antennes 
font  coudées.  Tout  le  corps  e(l  brun.  Les  aîles 
fort  tranfparentes. 

La  galle,  qu'on  rencontre  fur  les  tîgcs  &  fur 
les  racines  du  Chêne  ,  paroit  plutôt  une  nodo^ 
fité,  une    taméfaâiooy    qu'une    excroiffancc   qui 
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■n:ri(e  le  DOm  de  çalk.  E'Ie  cft  tict  Kftneafe  , 
&  cfl  fonnée  duo  bois  plat  dur  auc  celui  des 
auciet  endroin  de  Tvlne.  Elle  a'cft  point  atta- 
chée pu  un  pédûalc,  &  elle  a  quclijDcfoit  plus  de 
dUm^Ete  que  pu-ioai  ailleiui,  ■  l'cDilioii  où  elle 
cfl  anie  à  l'arbre.  Elle  rcnfenne  fiiiCcan  celluiet 
fphériqun  dint  cbacune  derqoellei  tu  une  laive 
blanche,  raulie  en  anneau,  qui  donne  le  Ciaipt 
dont  nom  venons  de  padcf. 

Il  Ce  noDTC  co  France 

if,  CtNirt  do  Licire  tcneftre. 

Crxin  Glccfumt. 

Cynipi  fmfea  ,  tkoratt  vUlofi».  Fas.  Sjfi.  fi. 
f.  ïK.  ■•,  1.— Sp.  i*f.  tom.  i.pag.  40J.  W.  i. 
^-Mau.inf.tom.  l.  pog.  ifZ-  t°,  j, 

Cy*ips  GUthomé  ktderatt*.  L  i  M.  Syjl.  KM. 
/*/.ji7.«*.  j.  —  faun.féitc.  b*.  ijio. 

Cy»ipi  totmfxfcut  thoratt  faifillofo  gùl/s  H(- 
éer^  umfirit.  Ciorr.  Inf,  tom,  t.  pag,  jo]. 
»**.  »o. 

Le  Cinipf  de  b  galle  da  licne  teircftie.  Geoff.  Ib. 

Cynipi  GUehomA.  ÏOVKC,  Est.  par.  i.p.  jK. 
«•-  10. 

Blamb.  //!/:  ;>.  igtf. 
Reaum.  MA»,  /a/^  r 
1«  '--7- 

Vei-Sch,  Heeafl,  rai,   Mj.^g.  i. 


Reaum.  MA»,  /a/^  rmn.  ].  /«;.  4tfo.  toi.  4t. 

A- .--7. 


S«  couleur  cft  d'an  brun  noiricrc.  Lci  antennes 
font  couduef.  Le  corccict  eA  un  peu  vclo. 

Le»  gs"<*  CToiffent  en  furme  de  pommes  fur 
le  I. Terre  tcrredrc.  Elles  font  alTez  groir»  par 
rapport  lia  granijcui  de  la  plante  où  elles  nailTenii 
quclc]ues-anes  (onc  aulli  groflei  que  de  pedtes  uoii. 
Il  yen  a  qui  paitcnt  de  la  tige  même,  de  fcs  boucons, 
nais  la  plupart  viennent  fui  les  feuilles  :  quetqucs- 
nnct  ne  patoilîcnt  que  fur  un  fcul  côi^  de  la  feuille  , 
d'aunes  paroifTcnt  des  deui  côt^s  :  u^annioins  la 
C4ile  ne  s'^kve,  t  proprement  parler,  que  d'un 
(cul  cât^i  la  feuille  fleiiblc  s'applique.  Te  tnoule 
en  pallie  fur  le  eôi^  oppofé,  At  montre  la  coti- 
vciité  lie  cc[[e|^1le,  Jôni  la  fubdanee  intericuic 
cft  ucs- fpongieufe.  Oei  fibres,  ou  plutôt  de  pe- 
ti-cs  lamci  charnues ,  blanches ,  &  piefquc  fêches 
en  certain  temps,  patient  de  la  ciiconf^rtnce ,  fe 
diryent  vert  le  centre.  Ic  LaîHént  entre  elles  des 
vuHcs  fcnfibles;  vers  le  ccnitc  font  des  grains 
|ui>t  cammc  de  ttti-petits  pois,  formas  chacun 
if.  r<i!j(lante  ligncufe,  auffî  dure  que  le  boii.  Ces 
•cfiics  boulet  Toat  ticufes,    Bc   icufcimejiF   cha- 


Cl  w 

cnae  ue  larre  q*i  affanioc 
vcnaus  de  décrire. 

llTe  troavc  tm  ^MXOfK. 

p.  CiNirs  de  roficc 


^itipi  fiavt,    tkarmt»  «-y».    Li».  Sf*.  «TJ 

Cynipi  FîmiMlù.TAm.  Syf.eu.p.  ji<.  c'.  f». 
—  Sptf.  Îm/,  tom.  i./4f.  434.  ■*.  la.  ••  M^att 
iaf.  ton.  i.p.tsx,a*.  (i. 

RoEi./ff/:  (.  t.  Bcmhyl.b  F^ui.ts.fg.:, 

Cynipi  ^imdmaSs.  Sgrkahx.  Ewam.  iaf.  arf. 
«..  «41. 

n  a  envinM  ddc  I^bc  ft  dcaûe  Ai  Ina);.  La 
tiu  tt  l'abdoBKi  Cau  janocs.  Le  cwhIct  cft 
noir. 

La  larve  vit  daas  les  ealles  foiiiA»  ftot  les 
fcoiUci  d'une   efpècc  de  £alc ,    Satix   Wmm^. 

n  Ct  tionve  en   Europe. 

]i.  CiNir*  capriet. 
CTtnrt  Caprt», 

Cyiùpi  viridit  mitUa,  f^i"*  paMmu.  Lia; 
Syjt.  lut.  pag.*if.  «'.  14. 

Cynipi  Caprta,t A*.  Syp.cmt.pag.%tt.m*.\\. 
^Sptt,  inf.  um.  |.  p^.  404.  »',  II.  -^  Mmi. 

iaf.  tom.  I.  p.ig.  j  ji.  «*.  I». 

Cynift  nSg-v-viridis  niteitt  ,  p*di>aj  palliais  , 
galU  folionim  falieii.  Geoii.  Inf.  tom.   x. p.  (ai. 

M*.     1!. 

Le  Cinips  de  la  galle  des  feuilles  de  %a'i'.u 
G 10  F  F.    h, 

Ktwu.  Iaf.  tom.   i.  p.  4JÎ-Ï**.  ÎT-A-  '■— f" 

Cytipi  Caprt*.  S  C  H  IL  >  M  k.  Enum.  inf,  n*^ 
n'.  6^1. 

Frisch.  hf.  tom.  4.  /.  }9.  tsi.  tt. 

CyaipsfulititfroiiG.  FOVKC.  Emt.par,  %.  p.  )|;. 

Tout  le  corps  cft  d'an  vcn  bciUaai.  La  paa 

feules  l'ocic  fîks.  Les  aîlcs  font  tranlfucata. 

la  U:vc  T)t  ixnt  des  i;allcs  fcrrnginetircs ,  (» 
blablet   i  des  gtaia»  d'orge ,    qoi  £c   creavcnc  fa* 

les  fcuiHes  ia  Sanlc  i '  ~^"~   — *  *" 

gallct  fotmccs  C 
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]i.  CiNtPS  du  Saule. 
Crnrn  SaiU'n  firoiUi. 
Cynipi  aira  tkoracis  ttrgo  vîrtfetn 
lai.  p.  ji?.   n"-  ij.  —  Fana.  fuec. 


.  LiM.  SyJI. 


Cynips  fitlU'u  firoh'tli.  Fai.  Syfi.  efit.  pag.  ji?. 
«o.  II.  — Sprc,  inf.  tom^  i.  pag.  405.  n?,  it.  — 
Manc.  tnf.   tom.    1.  pag.   iji.   «".   ij. 

Cyitlps  firol,ili.ScaJi.A.sw..  Enam.  Inf.  mJI. 
»*.  «41'  - 

ScHDLZ.  dt  rofisfaliciais.  aS.  drefi.  i. 

IriScm.  Inf.  tom.   4.   p.   11.  Mi.  }. 

Il  n'a  gaïr«  plut  d'une  ligne  de  long.  L«  an- 
tcniicE  funi  ooicM.  La  téie'  6c  le  coiccict,  font 
Doits,  avec  une  teînic  vcrdâtte  à  leur  partie  fu- 
pjrtcurc.  L'ab<lomen  cft  uoir,  ovale,  tecmini  ea 
foiate.  Les  patres  Toat  noires.    - 

La  larve  vit  dam  des  gallei  imbriquées,  for- 
aines a  l'extiémiti  des  rameaux  du  Saute  à  feuilles 
ie  myrrhe,  Sallx  mynhiUoidei.  Chaque  JcaUle 
dont  laealleeft  comparée,  forme  une  pecitc  loge 
qui  leufcrme  uue  larve. 

Il  Te  nouve  %u  noid  de  l'Europe. 

43.  Cimrt  du  Gramen. 
Crsir*  GramiaU. 

Cynips  galU  Gramînis  JUamtiueft,  Giorr.  laf. 
tom.  t.p.  )0).ii'>.  19. 

Le  Cinips  de  la  galle  i  filet  du  chiendent. 
Gtoif.  Ib. 

Cynipi  Gramiait,  FODKC.  Ent.  par,  i.  p.  )8f. 
H".  1». 

M.  Geoffroy,  ayant  trouva  Tur  te  Gramen  ou 
chiendent,  des  touiFcs  de  filets  blancs,  de  la  grof- 
feur  d'un  pois,  placées  principalemEnt  aux  cndroirs 
de  la  rige  d'où  pacKoi  fes  feuilles ,  &  femblables 
à  de  pentes  ndoes ,  en  ouvrit  quelques-unes  ,  & 
y  troava  ooc  pente  larve  log^e  dans  le  centre  ; 
mais  il  n'a  pn  obtenir  l'infeâc  par£ùt. 

Il  Ct  trouve  aux  c&Tttoni  de  Parii, 

]4.  Cntn  it  rOranger. 

'   CrKirt  Aurantii. 

,  Cynips  ftrnjg'inta ,  a/arum  iafi  »Ua  puaSo  nigro. 

I  /itmntii,  ftrrugintus ,  alantm  bmfi  alia 
ta»  nign  ,  anitaais  aigrit  ^  ptdihiu  faitaiorit . 
lOFP.  Inf.  tom,  1,  p,  joj.  a*,  ai. 

X&OTcAJï  I  GEpfF./^. 
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Cynips  Aurantii.  FoDXC.  Eut.  par.  t.  px  ^%6. 
n".  II. 

Il  a  une  ligne  le  demie  de  long.  Lei  anieucs 
font  noires.  Les  yeux  font  bruns.  Le  corps  cft 
d'un  jaune  ferrugineux.  Les  pattes  font  d'un  jaune 
pale.  Les  aîtes  (ont  ctoifécs,  brunes,  noirâtres, 
avec  la  bafe  blanche  ,  fur  laquelle  on  remarque 
un  point  noir  tranfverfal.  Les  cuifTcs  poftérienres 
font  rcndées .  8t  l'infeâe  faute  ttit-lefteroent.  La 
larve  n'cft  point  connue. 

Il  fe  trouve  aux  eivitonc  dePam,  (ut  l'Oon* 
S"- 

\$.  CiNiPi  làuieur, 

CrKirs  fattator. 

Cynips  itigra  ,  peMitu  fufcit  ftltatoriît. 

Cyiups  HÏger  nittas  ,  ptdiBiu  faltatoriis.  GiOf  Fi 
Inf.  tom.  i.  p.  jo^.  «o.  II. 

Le  C'Aipt  fautent  notr.  Geoff.  Ib. 

Cynips  fattator,    FOUKC.  Eitt.  par.    1.   p.    }l<. 

Il  a  ptts  d'une  ligne  de  long.  Il  efl  nsir  Se  lilTc, 
Les  pattes  font  brunes.  Les  ailes  font  croif^s , 
traniparentct,  fans  taches.  L'infeâe  faute  avec  fiu»< 
lîi^.  Sa  larve  n'eft  point  connue. 

Il  fe  trouve  aai  environs  de  Pacis. 

jtf.  Cinips  «oiK. 

Cysits  cruciata. 

Cynipi  atr» ,  aiis  enieiacis  ,  ptdiiia  fulvis  fal- 

Cynips  ater ,  ptdibus  faltatoriis  fulvis.  Geofp. 
ïnf.  tom.  1.  p,  Î04.  »'.  ij. 

Le  Cinips  fauteur  noir  à  pieds  fauves.  Geoff.  Ib. 

Cynips  CTUciatus,  Fou&c.  Ent,  par,  i.  p.  ^87. 
«".ij. 

II  ed  une  fois  plus  grand  que  le  pt^cédeat. 
Tout  le  corps  cil  d'un  noir  roat.  Les  pattes  font 
dun  jaune  nuve.  Les  ailes  font  traofparentes^  ft 
croif£es.   La  laive  n'eft  p«int  connue. 

Il  fc  trouTC  aux  cnviroDS  de  Paris, 

;7.  CiMtrs  des  feuilles. 

Cnttrs  foUontm.  % 

Cynips  tota  nigro  -  viridJs  nittnti 

Cynips  Jôlionim  fine  galla  totus  nigro-virîdis  ni' 
uns.  Geoff.  Inf.  tom.  2.  p.    jof.  n".   17. 

Le  Cinips  des  feuilles  fans   g^lcs.    Geoff.    Ib 

Cynipt  ffliorum,  FovB.c.  Ent,  par.  ».  p,  jtt- 
n.»S. 
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Il  a  environ  nne  ligne -de  lone  Tont  k  corpt 
c(l  d'uD  vert  ooirâire  lirilUnt..  L»  patiet  (ont  de 
la  coLkuc  da  corpt.  Les  aîlci  font  tianfpatcntcs, 
l  a  lanre  6c   la    nymphe    Te    (louvent   Çaas   les 


(cuillei  de  difFifrcns  atbrtt.  Let  nymphci  font 
taih'cs  i  la  feuille   par   l'cm^mitié  paftéiieorc  du 
corps,  &  plac.'cs  les  unes  auprès  des  aucres. 

Il  fc  owave  mx  environs  de  Farts. 

}S.  CntiPS  fociAaiie. 

Crmn  grtgaria, 

Cyn-ps  loia  nlgranitid^. 

Cynips  nfAftt  galta^  totm  niger.  GeOtf./o/I 
lom.x  p.  }07-  «•-  *8. 

Le  Cinipi   du   RoAer  Cids  galle,  GiOFF.  Ib. 

Cyaipi  g-tgarius,  Fouac.  EiUt  par.   t.  p.  jif. 

It  a  pttt  d'une  ligne  de  long.  Tout  le  corps 
eii  noir  luil'anc.   L"  ailes  fonc  tranCparentes, 

Les  nymphes  font  brunes,  tachées  de  noir, 
«itach^et  les  imet  près  des  aucics  fuus  les  feuilles 
du  rotiir. 

llfe  trouve   aux   enTÎrons  de   Paris. 

}9,  CiNiP^  circtilatre. 

Cruirs  âreuhri, 

Cyr.ipt   viridi  -  tntj  ,    ptJiiiu  fiavls  ,    aactanU 

Cvni/t  gurnûrjîne gai'a  j  totus  viridl  -  aurtus  ^ 
ptàfiuj  fuvii.Gioff.  Inf.  tom.  i.  p.  jo;,  n".  tj. 

Le    Cinips  du   Chêne  fani  galle.  GtoFF.  Ib. 

Cynipt  tircularii.  Fouac.  Ent.  par.  x.   p.   jlj, 

H".   jO. 

Il  a  un  peu  plus  d'une  ligne  de  long.  Les  an- 
tennes font  brunes,  coudjes.  Tout  le  eorpî  eft 
d'un  vert  doré  très  -  brillant.  Les  pactes  font  d'un 
jaune  paie. 

Les  nymphes  font  fauves.  Elles  fe  trouvent 
com'nc  les  piécédemcs  ,  gcoupp^es  tous  les  iêuiUes 
du   ChÊne ,  &   tjucicjucfois  rangres  en  cercle. 

Il  fc  trouve   aui  enviions  de  Paris. 

40.  Cinips  des  rameaus, 
CtHirt  Qutreùs  ramuli. 

Cynps  pailidJ  ,    akdemint  çeulifqat  n        .  * 
SyjL  ijC,  f.   ji!.  n*.  10. —  Fdiut.  futCm 

C\n''ps  qatr^âi  ramuii,    fAi.SyJI.  tnt. 
n".  H.  —  î>«.    in/,    tati.  t.pag.^ 
Maat.  inf,  tum,  1.  p.  ijl.  »"•  f. 
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n  ell  trîsLpetît.  Les  antennes  funt  oiOBil'fôniiff, 
piettiue  de  la  longueui  de  l'abd-imen.  Le  ca'pi 
e(l  d'un  jaune  piile.  Les  7eus  Se  l'abdotacn  Ibôl 
noirs. 

La  larve  vît  dans  des  galles  coiooeufes,  i]« 
fe  trouvent  fur  Us   tameaui  du  Chias, 

Il  fe   trouve  eu  Europe* 

41.  Cinips  du  Hêtre. 

Crnirs  Fagi, 

Cynipt  atra  immacu^ata.  Fa|,  Srfi.ttn.p.  fH. 
a".  9.  —  Sp.  inf.  tom.  i.  pag  4  f  ■".  »■ — 
fiant,  inf^.tom.  l.pag.   tji.  n*.    10. 

Cynipt  Fagi  fylvatUa.  Lis.  Sy/I.nat.  p.  jl>.«*. 
II.  —Faua. Jiuc. td.  i.  n".  ijiS. 

Thtatrtda  gttlU  foUorum  fagi,  LlM.FtfaJt.  Çint, 
edit.  I.n*.  94*. 

Frisch.  Inf.  tom.  ».  tab,  j, 

Toai  le  coïts  eft  noir ,  fans  taches.  Les  a'Iei 
font  un  peu  plus  Icngucs  que  le  corps,  penchcci, 
tianrparcnies  ,    avec    un    point     marginal  obr^ui. 

La  larve  vit  dans  de  1  galles  faites  en  fonne  de 
pore  .  nui  fc  trouvent  a  U  partie  fupétieuie  des 
feuilles  du  Hêtre  commun',  Fagut  fyivatita. 

U  fc  trouve  en  Europe.  , 

41.  Cinips  pcniand.e. 
Crmrt   Arr.iriiit. 

Cynipt  ni  gril  ,  ptdi'UJ  pjUiJii.  Lxn.  Sy^  cet.  f, 
Hlï-n".  1«.  — /ju,i.yû,e.n".   15)0. 

Cynipt  Amtrint.Vut.  Syjl.tat.p.  \ij.  *".  1;. 
-^Sp.  inf.  tom.  t.  p.  ^oj.n^.  1  ), —A/«V.  >«/. /'«■ 
i.p.  i5>.  n".  14. 

Tout  le  corps  eft  noir.  L"  pattes  font  pâles. 

La  larve  vit  dans  une  galle  înégile.  qm  irntnM 
ksrameaui  d'une  efpice  de  Saule,  Satix  pvUMu/c 

U  fe  trouve  en  Europe. 

4j.  Cmn  du  flgniu  coirunno. 
Crsrt  Pftnu. 

friut     Ctr^.t.     Ll«.     Sff.  ■ 

wm,atad.  itini.  1.^.41. 
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H.»SiiL<;.  ft.jn.  4i4,««,  lit ,  Hl. 

Foii^tD.  Anih.  tui.  Il,  fig.  li,    I),  14. 

Beknabd.  Méin.  fur  le  Figuier,  pag.  79, 

Il  a  environ  une  ligne  de  lon^Mcur.  Les  antennes 
font  noires ,  coudées  ,  coinpari;e5  de  onze  articles , 
dont  le  pieaii.'T  cil  cylindrique,  &  les  amrcj  font 
grenus.  Tont  le  corps  ett  d  ud  noir  luifanr.  Lts 
pattes  Tmii  duo  brun  aoii.  Les  aile»  foot  tranf- 
f  areutcs ,  usa  tacites, 

La  larve  eft  blanche.  Elle  n'a  point  de  pattes  , 
&  (bu  corps  cft  compofé  d:  douze  anncauj.  £IIc 
le  nourrit  dans  l'intérieur  des  graines  delà  figue.  Ce 
font  CCS  inêmei  inffdcs  qui  ont  fervi  chez  les  an- 
ciens ,  3c  qui  fervent  encore  djns  Iz  Levant  ,  pour 
la  captificatiou.  (  t^oye^  ce  mot}.  Dans  nos  contrées 
méiidionales ,  ce  o'cll  guère  que  dans  les  grair.et 
des  figues  faiivages ,  «ue  fe  trou  re  cette  htvc,  Lotf- 
nue  les  figues  font  alli:z  grolTespour  qitc  les  âcurs 
iémclles  ibieot  allez  fcnlibks  ,  le  Cynips  pénècre 
fai  l'ail ,  Se  dépofe  uti  ccuf  djns  chi.juc  femcncc. 

-  Un  mois  foffit  jl  la"larve  pour  paivenit  à  fa  der- 
nière m^tamorpbore.Le  Cynipt  lotc  de  chai^ue  graine 
far  une  ouverture  <]ui  fuir  conOamment  la  di- 
leâion  du  pinil.  M.  deGodeheu  avoit  o b fer v^  dans 
Ici  Figues  Uuvagct ,  deux  uilc.'ics  de  couleut  can- 
nelle ,  qu'il  tegaidoit  cuminc  dilfc  cns  enit'eui  , 
te  comme  lei  ennemis  de  nos  Onips.  M.  Bernard 
a  trouvé  cffeâivrment  ces  obrêrvibus  eiaûes  , 
mais  i!  pcnfe  que  ce  n'ell  qu  un  infeâe  unique 
quoique  fous  deux  tbrmes  un  peu  diAtrcnies.  Voici 
un  abrégé  de  la  dcfcription  qu'il  co  donne, 

11  a  envirpD  une  ligne  de  longueur.  Le!  antennes 
font  noires, grenues,  avec  le  premier  article  alongé. 
Cylindrique  ,  fauve.  Tout  le  corps  ell  fauve.  Les 
paitet  font  de  laVoulcuc  du  corps,  avec  l'eitré- 
fDJté  des  tarfet  noire.  La  tfte  cft  ornée  de  deux 
grands  yeux  à  réfeaiii,  noirs,  &  àe  crois  petits 
yeusiiflet,  de  la  même  couleur  ,  placés  à  la  par- 
tie TopMcure.  "L'aiguillon  qui  termine  Tabdunien 
cft  nmi,  te.  une  fo<f  plus  long  que  l'infcâc.  Les 
ai'es  foot  trantparcnrcs  ,  fans  tacJics.  M.  Bernard 
m'a  envoyé  cet  inleiV  dans  l'éiar  de  nymphe, 
parmi  plulï'-'urs  Cinips  du  Figuier.  Tout  le  corps 
«il  fWa  e,  La  tèt-  parnît  unie  au  corc  let,  Celui- 
ci  cil  peu  fcparé  de  j'abdomcr.  On  remarque  (îi 
pactes,  dont  kl  antérieure;  font  plus  longues  que 
le*  auim.  M.  ficrnard  n'adopte  point ,  d'après  la 
ccmîeâurede  M.  Godcheu  ,  que  ce  dernier  infcâc 
foit  l'cnnmi  du  Cinips.  [I  croir  ou'ayant  la  même 
balbitwm  Se  let  mêmes  habitudes ,  ils  pcuTcnt 
vIVR  cnrcnible  fans  chercher  à  fe  nuire.  Les 
(  bienfàirantu  que  l'on  voudroit  donner  i. 
poorroienc  pUnÔc  infrifierccctederaièrc 
nâ    noi  iiucili 
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oVjctf  doivent  £iie   ciùi-T'uvcitt  en  défaut. 

11  fe   trouve   dani  le  Levant,  it.  au  midi    dft 

l'Europe. 

44.  CiNiFS  du  Figuier  Sycomore. 
Crurrs  F:t:is  Sycomo'i. 
Cynips  nigni  ,  giaira  ,  ped''but  pstl'ÂU, 
Cynips  F:cus  Sycomori.  Lin;  Sy/l.  nac,  p.  jij. 
«",  i.t.-'M''f.Lxi.  U^r.p.^o^. 

CynipiFitas  Syeomor.  TAt.  Syjf.  tnt.  p.  ji?. 
10.  lu  —  Sp.  inj.  ton.    I.  pag.  40^.  «•.  15, — 

Munt.  inf.iom.    i.  pag,  iji.  n».  jfi. 

ïiASSsLQ. //.  4ifi.  n<*,  iij. 

II  a  environ  une  Kgne  de  long.  Les  antennes 
font  noires,  coudées,  affcz  courtes.  Tout  le  corps 
cil  noir,  luiOnt,  glabre.  Lei  pattes  fonr  d'ua 
jaune  pâle.  L'aiguHlon  cA  de  la  kinguetit  du  corps. 
Les  ailes  font  tranfparcnics  ,  &  fans   taches, 

La  larve  vit  dans  les  fcmences  de  Terpcce  de 
Figuier,  connue  fous  le  nom  de  Figuier  Sycomore, 
FicttJ   Sycomorui, 

Il  fe  trouve  en  Egypte. 

4f,  CiHiPS   vuidé. 

Cynips  nigra ,  ahiomint  unianiculjto  anilce  uirin. 
qut  n'ûiU.:afeBtpata,pcdibiii  ftfrugintis.\^\n.Syfi.  ' 
nat.  pag.  910.  a°.  19. 

11  a  environ  trois  lignes  de  long.   Le    corps  eft 

noir.  Les  antennes  (ont  fttacées,  plus  courtes 
que  le  'corps.  Le  corcelct  cft  un  peu  raboteur. 
L'abdomen  eft  oblong,  obtus,  concave  en  def- 
fous,  marqué  d'une  tache  blanche,  tranfiiarcnic, 
de  chaque  côte,  vers  la  bafe.  L'aiguillon  cft 
roidc,  recourbé,  guère  plus  long  que  Tabdomen, 
Les  pattes  font  fcrrugineufcs ,  avec  les  jambct 
noires. 

La  larve  eft   inconnue. 

Il  fe  trouve  à  Upfal. 

4t.  CiKiPS  albipcde. 

Cyaipt   aiiipet, 

Cyitipi  nigra  nitens  ,  peJUas  alhidii, 

Cynips  nigerniuns  ptdibui palUdis.CtotT.  Iitf. 
t.  1.  p.  )oS.  n".    ]t. 

Le  Cinips  noie  à  pattes  blaochlttes.  Geoff.  Ib. 
ÇyniptaHipts,  FouKc.  Ent.par,  %.p.  j  jo.n».  14, 
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n  a  enriioa  nne  l^e  ic  long.  Les  aBteimcs 
font  coiulétt.  Les  pactes  font  aan  janne  pile 
Mandiltre.  Les  ailes  font  tianfpacentes, 

La  larve  n'eft  pas  conooe. 

n  fe  tromrc  aux  environs  de  Paris^ 

47.  Cnif  s  craffipède. 

Crjtru  crajfytSm 

Cynipsfkfcafimorihus  daifatis,  GeOFF.  Inf,  t.  %. 
p.  508.  a  .33. 

Le  Cinips  brun  à  grodes  coiffes.  Geoft.  Ib, 

Cynips  crajfpts.  FouRC.  Eni.  par.  x.  pag.  ^f  o. 
m:  SS- 
II a  pt^  de  deux  lignes  de  long  ,  &  il  rcf- 
femble  un  peu  à  un  Ichneumon*  Les  antennes 
font  filiformes,  coudées ,  aiTcz  longues.  Le  corps 
eft  étroit»  alongé  &  noiiatrc.  Les  aues  (ont  tranf-' 
parentes.  ^ 

U  fe  trouve  aux  environs  de  PariSc 

48.  Cinips  atre* 

Crnips  ûurnma. 

Cynips  atra  fcainufcula  idrfis  fufcU^ 

Cynips  aterrima  atra  y  eievato  -punSata  ,  tarjis 
paUidioribus.  Sch&aiik»  Enum.  inf.  aufi.  a9.  64;. 


, 


H  a  Que  ligne  Se  demie  de  long,  te  Cerpi  A 
noir  j  un  peu  raboteux.  Les  partes  font  noires , 
avec  les  tarfes  notratres.  L'aiguillon  eft  jaiiBC» 
de  la  longoeor  de  TabdoflKn. 

M;  Schrank  a  vu  fortir  cet  infcdc  en  grasJ 
nombre ,  d'une  excroiflancc  qui  fc  trou»oit^  à  b 
tiee  d'une  plante,  en  fi  nuuvais  eut ,  qu'il  oc 
put  en  déterminer  tcfpèce,  mais  qutl  fouffouoi 
appartenir  à  la  Pariétaire. 

U  fe   trouve  en  Allemagne: 

49.  Cinips  du  Rofeaiu 

Cynips  Phragmitis. 

Cynips  nigra^  inuennanan  happeàihuf^  ttfactU^ 
ahdomini  elongato  im  caudam  porreâam  Uuk, 
Se  H  &  À  NX.  £ji«m.  inf,  auft,  a^.  647. 

Il  a  un  peu  plus  d'une  ligne  de  long.  Les 
antennes  font  coudées,  noires,  avec  le  premier 
article  aloogé,  teftacé.  Le  corps  c(l  noir.  L'ab« 
domcn  eft  alongé ,  ambci  pofténeurement ,  Se  ter- 
miné par  un  aiguillon  afin  large  >  arrondi  en  èd- 
fus,  applati  en  deflbus. 

La  larve  vit  dans  une  excioiflance  formée  ï 
Textrémité  d'une  c(pice  de  rofcau,  AruMiophrag- 
mites. 

Il  fe  trouve  i  Viemie^  dans  les  îles  foonéo  f^ 
le  Danube» 
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